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ixC ILS  AMmCTBS 

AS   1*  JOILL&I  ISâ^ 

L  iêau^  a  s  A|>peJer  CrtHi^  

qui  ilniic  M,  Fêraf  à  ùoalcr  à  »on 

edmé^M,  :  

Té^kmH  la  fiuÉMMi  des  eîrcatcription» 

iales  des  «églises  prolcstin'M  M  IV%^- 
ée  rarlick  4  4u  décret  dii  t6  «Mr* 

î  ^5?  

I)i'~^E7  qui  proclame  Irois  comI  <|nalio  xinijt 
ua  bre\ris  J  invention  et  cent  (juAraiito  huit 
certificats  d'addition  

I>£,wi..£T  qui  proclame  cent  quaraule-nout'  ces- 
ùota  «ic  brevets  d*iiivtiitîoii  

DÉcur  iMpiatAL  ^ ouvre, sur  Teurciee  1 85 s, 
ou  erédii  extnordinaire  applicsbio  à  la  re- 
monte des  barss  impériaux  

Décret  impérial  qui  aulorise  un  virement  de 
criMit  ati  budget  du  roiaittère  des  travaux 
publics,  exercice  i853  

Décp.KT  iMpép.iAL  portant  nomination  de  pn'Tet». 

DEcnri  iMPKHiAL  qui  charge  M.  Vai.y%f  de  l'ad- 
imDi:>lialiou  du  département  du  Hbône. . . . 

DicacT  niriaiAL  portant  Domination  de  sous- 
préfola  
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É5. 


DBS  LOIS  BT  DiCBBTS. 


D&cBB?  iMPiRtAL  port^  iioiiiiii«ti<m  d^  eon- 
scdlèh  è»  pktuMtè  :  • . 

DâcRET  HfPéBUV  fOilBIlt  «fitiki  ifûll  OOTM 

d*inGrmiers  permanents  qui  fera  partie  ne 
l'armée  de  mer,  suivi  d'un  arrêté  ministériei 
pour  la  mise  h  rx«^cntion  de  ce  décret  

AAnËTf:  pour  la  mise  à  exécution  du  décret  du 
19  mars  i853,  portant  organisation  du  per- 
sonnel des  infirmiers  maridniee  A  tem  et  à 
la  mer,  et  dff  di««f*  àgeni»  4m  MHice  dea 
hôpitaui titns les  porta.» •••  

OécnBTlSPÉBnLjpntiiit  mnnnatioii  de  préfets. 

DAcRET  lUPiBiAL  portut  nomination  de  aous- 

préfols  

Drcriit  IMFKUUL  portant  nomination  depri-fcts. 

Dkciuit  iMi'i  niM.  portant  nomination  de  con- 
seillers de  prcfcclure  

DicRKT  IMPÉRIAL  qiû  aopronve  la  cDitvtntton 
paMéè,  h  tml  1853,  eut»  h  mit)ifttre 
des  travaux  puMio  et  ]ê  eomoegnie  conces- 
sionnaire dû  «îbeittiwdeftodePBrliiAtdtcaux 

DAcRET  iMt>^.RtAL  qni  approuve  la  convention 
passée,  le  i6  mni  i  833,  entre  le  ministre 
des  travaux  publics  et  la  société  dos  chemins 
de  fer  do  joiu  tion  du  HhAnc  à  la  Loire.  .  . , 

DiciiKT  iMrî  aiAL  qui  autorise  M.  Moyst  à  ajou- 
ter à  Sun  nom  celui  de  Majer  

{fû  fécftlfie,  eti  ce  diri  con- 
cerne t«  vnie  de  Litno2ei,  fos  HÉifeMiï  de 
population  aûnexésattdecretdii  f  omar  iSSa. 

DiCB£TlMrilUAL  qniouTfe,  surrcxercice  idSs, 
on  crédit  supplémenlaire  applicable  au  paye- 
ment d''s  pnmeftaccordéetBnx  grandes  pèches 
maritimes  

DicRET  îMrèRiAi.  sur  l'oriianisation ,  !o  service, 
le  commandement,  la  discipline,  les  inspec- 
tions, les  récompenses,  les  permissions  et 
les  congés  des  troupes  de  radmiiiIslMIion . . 

Rapport  i  l'Bmperenr  suivi  dTannécHBt  felatif 
à  la  révision  des  frns  de  route  iliottés  wn. 
militaires  vbysgeatit  isolément.  ;  
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w  tmê  V»  wkêÈMÊêi 


modifie  ToriiooBiQi»  dit 
io  iliiimln         KMf*  «19  Mi 
roou  lilriM»  MX  ailkaim  Y9y«gMi«  ito- 

des  itkàmamiéi  dft  trtwipyt»  d^iMi*  cie 

dépUccmeftl  et  dé  voyage  tn  fMt$^ 
DàcKCT  IMPÉRIAL  qiiî  ûse   le  nôtfbn  des 

huissiers  de  divers  tribunaax.. . .  ^  

DicBLT  lurÉniAL  porUnl  que  U  dédarutioii 
exigée  des  navires  non  pécheurs,  qui  se 
rendent  sur  les  (leui  de  pcche  pour  y  char- 
ger une  on  p(aaàtun  car^iBiaonf  de  morue , 
poorrm  être  fiiite  daloa  toua  les  porU  étran- 
gers oh  if  eiîsce  aa  coikta!  oo  ito  ag«At  eon- 
Mtàire  de  FVanM  

DicÈn  IHpintAL  porti^fit  réunion  de  la  com- 
Ttninc  r)(!  Dampierre-êii-Ligfitèrea  à  edie  de 

Chëiai-lknoît   .  ,  ,  . 

Di^'n^  iNTpj^.KiAL  portant  érection  en  commune 

de  la  section  de  Flélry  (Nièvre)  

Dà<mtT  IfMÉMUL  qui  Mvre*  au  «râiiire  4ti 

MMfttt  pvMItSt  tMi  ÉrMit  m^vénoIsbI  Wi 

ÉfltiMiglii't»  dtfs^NiffMtairta ,  (xmr  eommi- 
fîr^ÉvItt  fefi  fonda  dé  i'Éat,  ;\  retéeotioà  de 
trnvrttffpubliei  ipiinrlenant  àtVxercica  i85f. 

DicHET  iMPknwi^  qni  supprime  le  droit  de 
deux  (t^nt'i  par  tonneau  établi  À  ia  sorlie 
(\e^  hàiimrnt»  de  mer  de  constroetion  fran- 
çaise. .  «  

Dèdsr  tfifÉUAL  ^1  iHMli,  au  odnialèrv  de 
TkÊléiM,  «M  dtfMtko  d»  !•  lAroté  géné- 
rée. *é*4t,4t,,  «•.••«..••«.... 

DÉCHIT  ni^At  reliUr  I  Téchan^e  des  dé- 
pècliea  entre  la  Franee  et  la  MartiqiqttOf  la 

GnvJeloupe,  le  S^nô«jnl  et  1rs /'fahlissrmpnti 
franf^ai^  dans  Tiade  par  la  voit  des  aervices 

r'frangerS  ,  

DicAET  IMPéJiiAL  qui  détermine  ici  tates  à  per> 
c#ftir|  dans  les  colonies  fitanfaiscs,  sur  les 
%»<4iirwlghnlics  ou  k  étÊÛÉêÛm  én  pays 
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TITRES  . 
»£«  toit  M  oi«isn» 


ëiraogen,  transportées  par  les  bâtimenlsè 
voiIm  cavigaftni  tnlrv  leMiles  cokmîat  et  U 
métropole.  «  

DicRRiMPiRUL  portant  qa*iiiieeipoiition  ooî- 
Yeraelle  des  beaoï-art»  aura  lieu,  à  Paris,  en 
même  tnmps  que  reipositioo  universelle  de 
rindiistrie ,  et  que  l'exposition  annuelle  des 
beanx-arls  de  i854  est  renvoyée  à  iâô5,  et 
réunie  à  l'exposition  universelle  

DécRET  iMP^.RiAL  portant  que  le  corps  de  M*'  Ga- 
rthaJdi  8era  inhume  dans  1rs  caveaux  de 
l'église  métropolitaine  de  Paris.  • . ,  

Df.chf.t  iMPi;niAL  portant  np|)robation  de  tarif 
pour  la  perception  des  droits  de  péage  aux 
dilTéreuts  bacs  situés  dans  le  département  du 
Lot  

DicnRT  IMPÉRIAL  relatif  à  la  dotation  que  M.  le 
comte  Dejermon  possède  dans  le  déparlemeol 
da  Nord  •  

DicBtT  inpftatAt.  qui  ouvre,  au  ministre  des 
travaux  publics,  uo  crédit  sopplémeolaire 
applicable  à  resercioe  iSbS  

OicaST  lUPÉRlAL  qui  supp  iine,  su  ministère 
de  Pinténeur,  le  sccrétirial  général  et  la 
direction  du  l'.ersmnel,  et  répartit  Inits  at- 
tributions entre  le  cabinet  et  lu  direction 
générale  de  radininistratiou  intérieure  

Dtovrs  niVBRS  portant  rectifications  de  routes 
déparlementalei.  

DàcBBT  qui  déclare  d*utdité  publique  les  tra- 
vaux h  faire  pour  l'agrandissement  du  port 
d*frlaut  dit  l*ort  à-Priou  (Deux-Sèves)  

DècRF.T  qui  dé«  laro  (Piitililé  publique  Toccupa- 
lion  de  parcelles  de  terrain,  à  Angers  

DÉCRET  IMPÉRIAL  qui  ouvrc,  sur  Teiercice  1 853, 
un  crédit  exlraorrlinairc,  applicable  aux  dé- 
penses administratives  du  Sénat  et  anx  in- 
demnités des  dépviés  au  Corps  législatif..  •  • 

IXfccBBT  mpÉBUL  pour  Texécntion  de  la  con- 
vention additionnelle  à  la  convention  do 
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Idem» 


S. 
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TITR£S 

DES  LOlê  M  oàCAST*. 


poale  da  11  «oAt  1847  «  miioIim  «nlr»  la 

Fruce  tt  U  Prune.  «  

Di<  RET  iMPÈKiAL  oui  tnDafi^re  à  Naf«oiëon-Vcii- 

doe  le  bureau  de  «iarantie,  pour  l'essai  rt  la 
m-^rque  des  ouvrais  d'or  ei  d'argaui,  établi 
à  Fonlen.iy  

Décret  impérial  rrlat*f  au\  droits  de  navigation 
éublis  sur  le  canal  de  Bourgogne  

BàcBCT  ittFtaiaL  refalif  au  droHa  de  nangMioo 
établi»  aor)eaeaiMiiid*llleetRaBee,  doBlavet 
et  de  Meolei  à  Bmt.  

2*  SElfB5TRE  DE  l853. 

DàCBET  iMpènuL  portant  promulgation  de  la 
conve Mtron  de  poste  conclue eoire  la  Fraoce 
et  les  Liats-Komains  

DécRET  IMPÉRIAL  rciaiifaiix  vacancea  du  Con- 
seil d  otal  pour  Tanné-î  i853  

Rapport  à  l'Empereur,  suivi  d'un  décret  relalif 
à  t'cmharqucmont  des  chirurgiens  à  bord  de> 
navires  du  commerce  

DicHET  IMPERIAL  portant  convocation  des  con- 
seils d  arrondissement  pour  U  première  par- 
tie de  leur  session  

DÉCRET  lUPÉRiAL  portant  convocation  des  con- 
seils généraux  

Dicen  portadt  rélaUiMemettl  deaeorMres  gc- 
aéraiu  de  méfrdnfe  «.•••••.. 

Diam  ijoi  dédaeie  une  roQte  dépeftemealile. 

Otoisr  iMFtniAL  qui  licencie  le  liataUloii  d'en- 
Triera  d*admiDi>tration ,  et  crée  sept  oooipe- 
gnies  s'administrent  séparément.  ......... 

DicRET  IMPÉRIAL  quî  institue  une  décoration 
pour  les  membres  du  chapitre  métropolitain 
de  Paris  

DicRET  iHPàRiÀL  portant  création  au  muséum 
dliiHoire  Ditamlle  dTaiie  èhalre  de  paléon- 
tologie, en  lenpiecenent  de  le  cheift  de 
bolnMinenirile.  •••••  

McBcr  wiRiaii  «jnt  aaloriae  le  fimdelieo,  à 
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TITRES 

DBS  iioif  •■  Bécam. 


Coltaocc  (Loire),  éiabi is6emeut  de 
fa  urs  (Je  âaiut-Josrpli.  

Dkcu£^  (|iu  0iMrr4.  »ur  Teitrcice  iti.)3«  un  crû- 
dii  f^lraondiiiaii^  pow  i'^fisMii/Mi  dM  tr«- 
y«H    »  «tumiaR  b>tiiii||Hj  li»  niosi^ 
tStim  éimg^oe».  

Oijcou  iMPiaui.  fntlaol  iiiif  raiitefwtiioD 
représenter  \m  tuyNfBtf  «mittiqiKef  deiftiaét 
«UK  ti)4ètres  impériaux  subventionnas  sera 
désormais  délivrée  par  le  ministre  d'état  .  .  . 

Dlc&st  iupt;uui.  qui  autorise  la  consolidation 
des  bons  du  trésor  délivrés  ù  la  caisse  d'amor- 
tissemculdu  i'^  janvier  au  3o  juin  i853.. 

DécBiSf  iMtifeHf.  ^ortapt  appuobatlai»  du  ttK„ 
poiur  k  perceplapa  de»  dml9  de  p^age  an  Inic 
élîibli  9Qr  la  rivjiTp  de  MeoM«  ueoMMUiede 

Cl^||mpiM9i|vMI#  ».    

DECRET  iMPiniAL  qifi  ap^QieDte  les  crédits  al- 
loués au  budget  du  minîsli're  df^  l'intérieur, 
pour  Tcxert  ico'  i8r>3,  par  la  loi  du  8  juillet 
^852  et  par  le.  décrit  du  3ij  mars  i85^5,  et 
reporte  uoe  somme  de  1 6,4  so,  i  oo  francs  au 
budget  da  i|i1iiwt(re  de  lagricoltore,  dacttin- 
menv  el  deelraweiitppMice,  pcior  Teiêffcfce 
^85S  

DÉCRET  iMPtAiAL  pQrUut  ((ue  le  garde  général 
des  archives  iiqpérialpa  prendre  à  |-Mei|^r  le 
litre  de  dii^cteur  génnal ,  et  jotjira,  en  ceUe 
(jualiti!;,  d  un  traitement  de  i5,ooo  francs. . 

DÉCRET  IMPÉiiiii.  qui  auli)n5e,  conime  congré- 
salioa  dirigée  par  ui)e  supérieure  générale, 
i  aupciatioi)  des  weuf  s  de  i>aio(£-Mttrio ,  eiis- 
iimtk  Peci>,  jme  Cmol«  S  

Déçm  ukAaial  içn  tntoriie,  pomm  9mmuf 
fealé  difigée  pur  iioe  enpérieoce  ImIa,  les- 
aodattoo  de»  aiBurs  de  iNotre-Damerdevla- 
Charilé*  citsiant  à  la  ûélimi|d«,  iMMimne 
•le  Douvres  (Calvados)  

DÉc&ET  iMràni.VL  qui  au'^meute  TefTectif  de  la 
compagnie  de  gendarmerie  de  ia  Guyane 
(wçaiM.  
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i4. 
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iS. 


brevets  d*invention  et  deui  cent  ÔDqtttfittt 

oeuf  certificatA  d'addition  , 

DicACT  qui  autorise  l'Instilut  Je  France  à  ac- 
cepta U  legs  qui  iui  d  élé  fait  par  M.  lioni' 

heri  

DbCA^T  ^kiPhiuiL  portant  ^(^bUi^i^in^pt  d'ui^ 
Mçoad  jugp  dinitruciion  ^o»  i^^miidiaM' 
ment  4a  tiitoial  de  preiniicf»  ipiltiiM  df 
StnifliCNirg»  •••t,««#«t»tf.*. 
DECRET  iMpiau^  porUnl  qui  M.  i/o^rt  est 
autorisé  à  igoiitip  ^  109  OQm  €f4ui  àt  Dw 

roasseaax  

DECRET  portant  que  M,  Michcîtu  est  autorisé  à 
ajouter  à  sou  Qoni  celui  de  Troiuon  da  CoU' 

ara/.  ,  

D|^c&£7  iitpiivLài.  reUtif  k  npapoirUtioyi  des 
eoiiit  grtvét,  def  diclaést  ^99  lîlbo* 
graphiques  oçffntiH^  4e  4fMÛnff»gr<|iriir«t  on 
teiuirtif  «ft  4ti  pUo^to  4e  umie  lortegra* 

Tim.ff*.».»  /'••.*.  

D^CBJET  IMPERIAL  porUul  que  les  dispositions  de 
ceiui  du  22  janvier  iSSi  (article  10)  et  de 
celui  du  30  du  même  mois,  nlativcs  au  trai- 
tement de  la  l.ëgion  d'boopeur,  ne  sont  pa^ 
applicables  au.\  udjcier^  généraux  de^  armées 
de  terre  et      mp^  qui  sont  paisés  cm  qui 

passennadavs  |«iït4f«4erés«nfe  »• 

Diftmnf  MfHmit  m  feiMMt  )ea  dbricaiiU  f| 
Im  MCÇMadf  ip  p^d«  et  mesures  à  Tobli- 
je  pr^WPt^r,  d^os  délai  |)a  t«iii« 
mois,  au  mireaii  de  U  vérification ,  pour  y 
recevoir  un  numéro  d'ordre,  les  poids,  me- 
sures et  iostrymeots  de  pesage  uçufs  et  d^j^ 

revêtus  de  la  marque  première  

DECHET  (^ui  ..(Tectc  uu  Laiimeot  ipili^re  au  ser- 
vice des  i4ffki$  ft  chjni.iiséfs.  

D^BET  «jui  déclare  d*utiiité  publique  l'pccnpa- 
tioQ  à  pereeiies  4e  terraîfi  j|  Ifuiabrauc^. . 
D|pift  i««49:a  qfA  ^  lexercice 

i3$3,  vn  crédit  sopflém^taîre  fypiiçable 
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TITRES  * 
OBs  LOIS  iT  DieHBts; 


ao  service  des  renies  viagères  pour  ia  vieil 

letfee  

DicKST  iMpiniAL  4iii  prescrit  les  mesurts  à 
prendre  pour  assurer  la  conserfation  du  mo- 
bilier affecté  an  service  des  cours  et  tribu- 
naux  

DÉcnr.T  iMPKRiAL  relatif  à  i'importaiioD  des 
grains  et  farines  des  po^scssinos  du  Hovanme- 
Uni  de  fa  (^ira:ide- Bretagne  on  l^iiroj  o  

DécRRT  IMPLRUL  qui  ouvre  sur  I  exercice  i863 
un  ciH^iit  extraordinaire  applic  bin  aux  dé- 
penses de  la  fille  du  iS  août  i853  

Dkrbt  mpftauL  qui  prescrit  un  virement  de 
cr('(!  t  du  ciiapitre  m  au  clapvtre  ux  tlu 
budget  du  mioisiëre  d'état,  exercice  i8S3.. 

DècnET  lUPiniAL  qui  ouvre  au  minisire  d'état^ 
sur  l'exercice  i852,  un  crédit  snppli'^mcn- 
laire  pour  frais  de  rt^gic  et  d'enlreiien  des 
palais  nationaux,  et  annule,  au  huflt;et  du 
même  exercice,  des  crédits  applicdbics  à  di- 
vers cbapiirss.    

DicBBT  ivmiALqui  autorise,  comme  commu- 
nauté dirigée  par  nne  supérieure  locale, 
l'association  des  sœur:^  deSaintAugnstin,exi^ 
tant  à  Bergues  (Nord)  

DÉcr.F.T  iMPÉniAi.  qui  ouvre,  siir  iVicrcice  i8S3, 
un  crt^dil  extraordinaire  pour  travaux  urgents 
à  faire  à  l'hôtel  de  la  chancellerie  

DÉCRET  IMPKRIAL  portant  application  de  la  loi 
du  7  mars  1 85o,  sur  le  tissage  et  le  bobinage, 
à  la  coope  des  velours  de  coton ,  ainsi  qu  à  la 
ttîotare,  au  blandilment  et  à  Tapprét  des 
élonres  

D^^CRET  lupÉRiAL  qul  aotorise  la  ville  de  Reiass 
à  établir  un  bureao  public  de  oenditionne- 
ment  des  laines  

DicRET  portant  rectification  d'une  route  d^ar^ 

tementale  

DÉCRET  portant  qu'il  y  a  urgence  de  prendre 
posi^ssioo  de  terrains  dans  le  département 
de  risére  f  
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nu. 


.90 
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^  lyiu^cd  by  Google 
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W  h^H  I  DÉCRET  qui  approuve  la  convention  passée,  ie 


23. 


S6. 


19  juillet  1853,  pour  la  concession  du  cbe- 
miu  de  fer  de  Reims  à  Méùéres  et  Cbarlevillei 

nin  de  fer  de  Creii  à  Betnvais.  • 

UcBCT  mtoriae  la  conitrBrtiflin  d*iin  pont 
•or  la  Seine*  entre  les  cominviMt  de  fiercy 

d d Iwcjf»  •  • . .  •••• 

DicBET  ivpâniAL  qni  autorise  la  fondation,  à 
Marlieux  (  Ain  ) ,  d'an  établiisemeni  de  sœurs 

de  Saint-Joseph  ., 

DÉCRET  qui  ouvre,  sur  l'exercice  i852,  un  cré- 
dit supplémentaire  applicable  au  chapitre  Liv 
du  budget  du  ministère  de  l'inférieur  (dc'lcn 
li-^u  de*  condamnés  â  pins  d'un  an)  , 

Déchet  impérial  qui  autorise,  conjuie  congre? 

Êalion  dirigée  par  une  supérieure  générale^ 
I  commoneiite  des  Dames  de  Sainte-Jtfene- 
étAêrPwnàtnce  

DÉcntr  tHpàaiÂL  qui  reporte,  du  chapitre  i**, 
s*aeclien««n  chepitreiiiv  B'*aectiendiilNidgèt 
dnainislèfed'étiilieierciee  t653«QBeeomnM 

-  dedens  ceot  trente  mille  francs» applicable  aui 
travaux  de  décoration  et  d'ajqifiôpriation  des 
abords  du  tombeea  de  ^'£mpereiir  Napoléon . 

DAcuriMPiitiAL  portanlDomi  nation  de  MM.  Op- 
ptrmann  et  Ciuiilkoii  comme  directeon  desoe» 
cnr^ales  df  la  banque  de  France  

DÉCi.KT  jviPÉBiAL  qui  atitoHAe  la  fondation,  à 
Cli  nac  ((.harente-Inféncurc) ,  d'un  établis- 
sement d'Ursulines  du  Î5acré-Cœur  

DÉCRET  IMPÉRIAL  qiù  autorîse,  comme  commu- 
naoté  dirigée  par  one  sopiriem  locale*  Tae- 
aodaliott  des  aoni»  de  Netre*Daine-de-la- 
CM»ptaeion«aibtant  à  Ca^tcl-Satraiin  

Dàcm  portant  rectifiealion  d'oae  rovita  dépar- 
tementale  

DÉCRET  portant  daiaement  de  rontee départe- 
mentales  

D4ca£T  portant  approbation  de  tarils  pour  Ja 
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n*  Sérié.  Table  chron.  Tome  U. 


dtt  lob 


27  JailUt 
1653. 

I 
I 

Idem, 


Idemi 


Idem* 


29. 


30. 


Idem. 


TITàEë 

DES  LOI^  t\  bicitéTs. 

I  aBaacaaaeaaaaacaesaaeaBgaagaaaas 

ix'rc^ptidtt  ta  dMiti  aii  pÉJMgé  <1e  blcâ  M 
nativiux  i .  .  >  

DÉCRET  {tortant  urgcrtre  prendre  possession 
de  terrains  dans  rarrondisscmen!  de  Sainl- 
Quetiiio  ;  

DÉCHET  qùi  apfiftMlirV  li  tdiiveiition  passée ,  le 
t6  nvritt  1859i  tatm  U  tatlflttirè  4e»  ira* 
Vani  publics  et  le  eompigiiie  da  cheteife  de 
Afr  de  fileftmes  et  StfMMMèr  â  Ghiy  

DiciiBT  qu!  aalorîse  t*llél>f  ÎMemédi  d*ilnc1ieiDiD 

de  fer  d'embrancliLMueril  enlre  fe  groupe  des 
boaiilëres  de  Sorbier  èt  les  cî»eiiiins  de  fer 
de  r.yon  à  Saint-Étièdtlë  M  de  Saittt-Étienne 
à  la  Loire  ;  

DéciVET  qui  diVlare  d'utililé  publique  l'cxf'cu- 
tion  des  traratis  de  ecMtttnictioD  d'un  pont  à 
Tours  

DiXRF.T  iMPfeMAL  portant  promulgation  de  la 
convention  tëi^raphiquc  conclue  entre  la 
Frànoe  et  \à  Benère* ........  4 ..  é       « . 

Ditaivt  lavàBiaïf  oei  augmeate  le  neoubré  des 
brigades  A  elief»  de  geadanDerie  afteiëee  à 
la  aatteilkiiee  dee  ftnnétt  de  la  Couronne . . . 

DàciiÊT  IMPÉRIAL  portent  aMdificatioa  A  lar- 
ticle  3  du  décret  do  i  s  août  i85s ,  qui  6ie 
les  droits  à  percefoîr  sur  eertaina  pÏToduiu 

cliiuiique«.  .<  ..t..... 

DAcRKT  iMPÉniAi.  qui  ajoQte  an  bndîjpt  des 
caisses  d'amorti<t-cmenl  et  des  dépôts  et  con- 
signations un  crédit  eïlraordinaire  pour  le 
loyer,  pondant  oeuf  mois  do  i853,  d'une 
tiMBimi  eoaeiée  à  i*hAtel  de  cette  admiDÎt- 
iretioo  i  

DècRET  portant  notnifialton  de  M.  Dtlacorhtkré 
{'  àas  fbne tT6A«  de  directeur  de  la  Aoectimle 

de  la  bitnqiic,  I  MartelHé  

qui  ouvre  un  crédK  eitramrdhiiHpé  ponr 

la  fboïtiiture,  eut  éncirs  et  tribUnaoït,  de 

nouveaux  sceaax,  timbres  et  cachets  pottlttt 

pour  typé Taigle impériale  


un» 


TlTREi 

DES  LOIS   Et  DicAETS. 


3&  JmU^ 


r  iaài 


IL 

s. 


DÉcRtt  <{iu  ^ge  lé  coiUge  de  Conlanees  en 

lyc«^e  impérial  «  

I>écr.r.T  qui  érige  le  ooiléj^e  de  Terbet  eo  Ijfcée 
impérial  d'eitcmes  

TableaO  du  prix  de  riiectolilre  de  froinciit, 
pour  servir  de  régulateur  aux  droits  d'iin^or- 
taiîoo  et  d*ej[porlaliou  desj^rains  et  iarîoes. . 

Mcrcr  porttol  r^parthion  ou  Tondi  conuiHin 
l  eux  dépenses  ordînaîres  dès  déperte- 
ments «  peodaiit fêiercice  i8j4.^  

DicKCT  isiPÊRiAL  portaiil  rcu  rntion  Jii  brcPpon- 
tiHcal  ^pii  conR-re  ù  M.  Tmoarckê  le  iilre 

d'évoqué  In  part  lus  (V.K']rni,.  

Décret  iMPiiMALqni  approuve  les  <l;i!nts  de  \n 
congrêjjat'on  des  fillfs  des  Sdcn''3  -  ('<»  urs  de 
Jésus  c-t  de  Marie,  établie  à  Peau^res  (Ar- 
dècbc ]  

DÂCAET  luPKniAL  (jui  autorise ,  couinïc  coiigré- 
aaûoa  din^éa  par  uuc  sup^riiMu*^  générale  « 
Rswctefieo  veugMose  des  fiilet  dei  ^ctèê* 
d«.Mttteidell«ÎB,  élaUie  à  Pe^, 
(AiMke)  

mfiMULfmM^mmcÊtêmàk  Mê^9ê 



imtinthh  portant  qnc  la  sartaie  établie 
par  l'artiele  h  de  la  loi  dn  i3  sftil  183^, 
sur  les  im|>ortaiions  dp  grains  et  farilMM êflec- 

tu^'es  jii^rlons  tia\irfs  étnuigprs  ,  Cés^prî  d'être 
perçue  juv^n'an  Zi  décembre  prochain  

Dbcret  impkrial  qui  autorise  Tadriiission,  en 
Tran'  liisc  de  droits,  des  fers  forgi's  eu  mas- 
sianx  ou  prismes,  Hes  fontes  moulées,  6\c. 
expédiés  de  Hic  de  Corse  sur  le  continent 
français  

Dkciirt  lui'UiiAL qui  aulorise,  comuic  commu- 
nauté dlri£,éc  p^r  une  supcricure  locale,  l'as- 
•ociatida  ms  aonirs  de  Notre-thoie-de-Giice, 
ciistaBt  i  Digne  .«  

DÉCRET  lûpiàiAL  qut  autorise,  oomnte  cbogré- 
galioo  diirigée  par  une  sapîrieofe  générale, 
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TITRES 

MS  LOIS  IT  DiCIIBTS. 


la  ( omnuinnult^  clos  sœurs  de  Saint-Joseph, 

existant  i\  Saint-Flonr  

DÉcAET  IMPKRIAL  qui  autorise,  coinoie  comniu- 
naaté  régie  par  une  sapérienre  locale ,  l'asso- 
ciation (MS  MBon  de  la  Vîaitation<Sainte-Ma' 
rie,  esîitant  à  Antao  

DiCRET  IMPÉRIAL  qtlî  aolorise,  comme  rommu- 
santé  dirigée  par  une  supi^rienre  locale ,  1  as- 
sociation des  soeurs  Ursuiioes,  existant  à 

Corbi^nv  (Nièvre)  ,  

Dkcukt  iMri:niAL  qui  autorise  la  fontlation,  ù 
Cercle»  (Landes) ,  d'un  ctabiissemcut  de  iiiles 
de  la  Croix,  dites  Sœurs  de  Saint' André  

DAcaBT  fixe  le  nombre  dei  avoiiéa  et  cdni 
des  bmstiers  de  divers  irîbonanx  

DÉCRET  qui  déclare  d*uiilitd  publique  Text^cu- 
tion  de  travaux  pour  Tcndi^uenient  de  la 
Seine  maritime  entre  Quilleljtuf  cl  Laroque. 

DÉCRKT  iMi'KRiAL  qui  approuvc  des  modifica- 
tions an\  statuts  de  la conur/'iîation  dos  Dames 
du  Sacré-Cœur-de-Jésus,  établie  à  Paris..  . . 

DicRET  IMPÉRIAL  qui  approuve  des  modifica* 
tiens  aux  staints  delà  congrégation  desscsnrs 
de  Saint-Josepb,  existant  à  Bourg  

DÉCRET  IMPÉRIAL  qu  antorisc,  comme  congré- 
gation dirigée  par  nne  supérieure  générale, 
la  communauté  des  sœurs  de  la  Mi<t^ricorde- 
du-Saint-Cœur-de-Marie  établie  À  filon,  com- 
mune de  Vaudry  (Cahados)  •  

DÉCRET  IMPÉRIAL  qui  reconnaît,  romme  congré- 
gation dirigée  par  une  supérieure  générale , 
ia  communau  té  des  sœurs  de  Sainl-Rocb,  exis* 
tant  à  Felletin  (Creuse),  et  f autorise  k  fon- 
der à  Crocq  (même  département)  UA  éta- 

.  biissement  de  sœurs  de  son  ordre  

DÉCRET  qui  autorise  un  virement  de  crédit  du 
chapitre  xv  aux  chapitres  \i  et  ,\xn  frr  du 
budget  du  déparlement  des  finances,  exer- 
cice »8.)3  

DÉCRET  qui  fixe  le  nombre  des  avoués  du  tribu- 
nsl  de  Montpellier  
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Dècanr  impéiial  portant  prooiolgalion  do 
traîlë  «Tamitié,  de  commerce  et  de  navigation, 
cooda  entre  la  France  et  le  Chili  

DÉCAXT  IMPÉRIAL  qui  aatonse  la  fondatico,  à 
So^sons  (Aisne) ,  d'nn  étabiiiaement  deamnr» 
de  ia  Croix  ••••  

DÊCRFT  qtii  classe  la  nouvelle  enceinte  de  Tou- 
lon daos  la  première  aérie  d«a  placei  de 
guerre  ,  

DÉCRET  qui  déclare  d'utiiilé  publique  l'eiécu- 
tioQ  des  travaux  d'élabiisacuieDl  d  ua  pont  à 
la— rca  (I»di»  et  Loire)  

DÉcnn  ifut  déclara  d*otililé  poblimio  f méca- 
tion  de»  tnvanx  de  construction  oon  pont  à 
Gerg^  (Loiro-IafiSrîettre)  

Vàcmn  ralalif  aox  fortifioationa  da  Havie.  •  « . 

DicKBT  iifFiRXAL  qoi  augmente  le  eba- 
pitio  Mxwn  du  budget  de  la  guerre,  pour 
s853,  d'une  somme  de  un  milliou  quatre 
eent  mille  francs  applicable  h  Tagrandissc- 
meat  de  Tenceiale  fortifiée  de  Toulon,  ei ré- 
duit le  chapitre  ix  dépareille  somuir»  

DicRET  relatif  aux  vacances  de  la  cour  des 
comptes,  pour  i'anuée  i853  

DÉcRLT  qui  érige  le  collège  de  Carcassoone  en 
lycée  impérial  

DécuT  qu  érige  le  collège  de  Cbâteautmu  en 
lycée  împérîaL  

Dicr.ET  qui  érige  le  collège  de  SainiQMntin  en 
lycée  impérial.  •••  •  

DÉcaer  qui  érige  le  collège  de  Troye»  en  lyeée 
impérial  

DàcBET  qui  autorise  la  construction  d'un  pont 
sur  lancine,  à  Saint-Mainmès  

R  apport  et  Dlcret  sur  le  classement  des  places 
de  guerre  et  des  postes  militaires,  et  sur  les 
servitudes  imposées  à  la  propriété  autour  des 
Ibrtifications  

DécBir  Dorlant  qii*il  sera  procédé  à  la  rectifica» 
tieo  ffone  route  départementale          •  •  •  • 
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Hem. 


DiouET  qi^i  autorise  Tocpupatlon  de  l^rnin^ 
(Iqns  leh  |i«ii4(»  ^  \^  miqiflèr^  des  travaui 

publics  j  ,  

I^^C^Vf  ivlêiir  mi  Iraiteipept  à»  officiers  npm- 
més  eu  promus  pqr  i'Emp^fif  NifiQUoii 

clans  r ordre  (\e  \^  Lotion  d'hopilfifiri  4v 

27  février  au  7  juillet  181 5  

DiciiET  ^ui  autorise  raccoptation  d*un  legf  fait 
par  le  g/nt'rol  Umiisi  ei)  f^veuf  du  6*  rc^- 
ujciU  de  cuirassiers  

Dicr\i;T  qui  ouvre  au  garde  des  sceaux ,  mi Distre 
de  la  justice,  uu  crédit  supplémentaire  pMur 
une  créance  de  l'exercice  clos  ib^g  

Dîr,iii:T  portant  prorogation  des  tarifs  des  droits 
de  navigation  perçus  aux  écluses  de  Fresnes 
•Cd*Iwuy,  et  sur  les  canaux  d«  Satnt-Denis, 
dt  llttiiciaip,  fk  Saîot-Quentin ,  etc  

DécftET  portant  r^gieuient  sur  les  succursales 
é%  i«  ^oque  4e  r  Algérie  

DicftET  qui  au^prise  la  banque  de  l'Algérie  n 
établir  une  taccnrsale  à  Oran  

D$C|lfcT  qui  approuve  la  convention  passée,  le 
i3  août  1853,  entre  le  ministre  de  i  a^ricul- 
Uure,  du  powmer^t  ^  dea  Inivaui  publiça, 
et  la  compagnie  du  chemin  de  (er  du  Nord . . 

Diom  ^  éêdm  d*tttaité  publique  rex4cu- 
tîoo  des  tranux  de  ponalntctioa  duo  pout 
SMpeodu  suf  U  Rb^e»  a%  lieu  dît  U  iW 
FimF(Àio)  , 

D^Mf  pofliiit  que  I9  comnonp  de  Mm^ 
(  Aisne)  povtfia»  à  raveoir,  le  Bom  de  J^foro^. 
ier-Oarcf  ,  

D(icRfiT  qui  déclare  d*ot9ité  publique  Teiéea* 
tien  des  travaui  de  noMlfiictien  dTiui  paat  à 
Abresl  (AIUm-)  ^7.. 

DtcRET  qui  accorde  amniatie  pcorlea  ccndam* 
mlÎD|i8  proQOf^pées  à  raison  d*iBCra<:tioiis  au 
service  ae  la  prde  nationala  •  » .  »  
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a. 


DliCBST  gfiovim,  mre^cr^iç*  )85v(,  un  cré- 
dit eitraorilÎDaire   pour  les  dépenses  deb 

cif  uoe  ^iinive. , . . , .  ^  

D^«&KT  portaol  suppression  dos  droits  qui  se 
perçoivent  à  l'imporUtion  des  bitumes  solides 

Raffost  et  o£CB£T  suf  ia  déiimit.ition  de  la 
lone  frootiëre,  l'or^sDisation  et  1rs  attribu- 
tions de  la  commissiou  niiite  des  travaux 
publics  

DÉCRET  qui  porte  de  sppl  à  neuf  le  nombre  des 
commissaires  de  police  de  Toulouse  

DÉCftET  qui  confère  k  M.  Abbatucci.  garde  des 
sceaux  «  mtiustre  do  la  justice,  i  iulcrim  du 
ministère  d  e(ai  et  de  la  maisoa  4a  i*£in- 
p«reur,  peailap|r#b6«iice  da  M.ÀekHk^otild, 

Dàcr.ET  qui  auioriae  la  foodalion,  à  Villen^- 
Arthict  (SeÎM-iUOiM)  ëmm  éliUiaitMiit 
d*  MBUftdb  UCh^rilé,  #fi<toMif-FMcii|l- 
éê-PtmL  ,  

IMcRpT  qui  autoriie,  conme  congrégation  dî< 
rigée  par  ane  BUDérî^ure  générile,  l'fsiocia* 
Itoo  fyt  DaoBM-Géleftti^ct,  çsistaDt  k  ProvuM 

au ■aitni d*étiulA àâê  Ivcéoa* 

QiCMT  qui  appMQftJa  aoilf tljiB  ptnit,  Ic 

1*^  août  i853,  pour  la  cooçef^OB  d*||0  ch^ 

ipiH  ^  fer  de  {à  Rçcbe  4  Aoierre,  

fl4cuv  <«■  anMDmA  la  amivÉalîttB  iiaaa^.  Ia 

17  août  i853,        1«  ^nce&sion  4*«MI  ib« 

wip  d^  fy  4»  Bwwi  à  Mm^t  

Qftçiiff  49Î  ApproHve  h  ç^veution  pau^,  la 
17  août  i953«  pAir  )*n4ciiiipn  de  cbeHii^a 
d^  fer  de  Tourt  fg  jjfaDS  f|  je  ^#BlCI  à 

rv»**»»-»  «uv  rAMMBÎiftiâAii  Jtt  aaaiAiiBal  dM 
agents  mfétkm  dp  HTilit  dei  |Mti  ft 
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DÉCRET  relatif  à  la  concession  d'un  chemin  de 

fer  (le  Paris  à  Mulhouse,  avec  ombranche- 
mcut  sur  Coulommicrs,  d'un  chemin  de  fer 
de  Nancy  à  Gray,  et  d'un  chemin  de  fer  de 
Paris  ù  Vinccuoes,  Soiot-Maudé  et  Saiot- 
Maur  

DÉCRET  qui  déclare  d'utilité  publique  l'exécu- 
tiou  d'un  pooi  sur  l'Isie-à-Fournii  (Dor- 
dogoe)  

DÉCRETS  divers  portant  urgence  de  prendre 
poiMtsiim  de  temint  iwo  tiftiis  lilnés  ior 
différenlee  eomimuiet.*  •••••  ••••• 

DÉCRF.T  iHpilUAL  relatif  à  ilmporlatioii  des 
grains»  farinée,  rit«  Ugomee  tacs,  gruaux  et 
pommes  de  terre;  

DicRR  iMpintAL  portant  promulgation  de  la 
convention  d*extradition  coodne  entre  la 
France  et  le  duché  de  Nauau  

DicRR  portant  règlement  sur  la  caisse  de  re- 
traitée oa  rentes  viegëres  pour  la  vieillesse. . 

DÉCRET  qui  détermine  les  formes  suivant  les- 
quelles la  compagnie  du  chemin  de  fer  de 
Paris  à  Lyon  justifiera,  vis-à-vis  de  l*État,  des 
frais  de  construction  du  chemin  de  fer,  de  ses 
frab  annueb  d^entretien  etd*eiploitation»  et 
de  eee  reoettee  ••••• 

DâcnsT  concernant  les  dlocatione  affectées  à 
Texécution  des  parties  du  chemin  de  fer  do 
Centre  comprises,  i*  entre  le  Beo^AlIier  et 
Clermont,  avec  eflDhranchement  sur  Nevers  ; 
3*  entre  Châteanrouz  et  Limoges  

DÉCRET  portant  affectation  d*no  terrain  an  ser- 
vice des  ponta  et  chaosséee  

DicliRT  qui  autorise,  comme  congrégation  di- 
rigée par  une  supérieure  générale,  la  com- 
munauté des  sœurs  de  Notre-Dame  étahlie 
au  Gâteau  (Nord)  

Hàan  qid  tmoriM,  comme  eongrégation  diri- 
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gëc  par  une  supcrieure  générale,  îa  comniu- 
moté  des  icnifs  de  Saiot-Josepb  «lisUDt  à 
Ooliat,  eooimaae  de  Caileloav  (Tarn)  

DÉCBET  portant  que  la  commiinauK^  des  reli- 
gieuses Trinitaires  à  la  Croii- Rousse,  à 
L)OQ,  est  autorisée  comme  établi&semeDt 
d^pendiot  de  la  congrégation  dei  aoun  Tri- 
ailaifea  à  Yakoce.  

DÉCBET  (]ui  antorue  la  fondation,  à  Pont-à- 
lIonsaoD,  d*uo  élabliiaenient  de  scnin  de  la 
Natînté-de-l*^nte-Yierge  

DÉCRIT  qui  autorise  la  fondation,  ans  Essarta 
(Vendée),  d*nn  établiaMment  de  filles  de  la 
Sagesae  

DÉCBET  qai  antoriae  la  fondation,  à  Condé 
(  NonI  ] ,  d*nn  étaUisaenent  de  fiUea  de  TEn- 
fantJésus,  

DÉcnrr  qui  antorise  la  fondation,  à  Abbarelz 
(Loire-Inréricure),  d*oo  étaUissement  de 
aœnrs  de  f  inatrndion  chrétienne  

DiciR  portant  convocation  des  conseils  d*ar- 
roofliasement  pour  la  seconde  partie  de  lenr 
session.  •••  

DÉCHET  relatif  à  la  taxe  des  lettres  circulant  en 
Algérie.  

DÉCRET  qui  autorise  M.  Hébert  à  ajouter  à  son 
nom  cnnî  de  iMo^mw.  

I>f.ciirr  qui  ouvre,  sur  l'cxerricc  iK.'3,  un  cré- 
dit exlraorJmalre  pour  le  service  de  l'em- 
prunt grec  

DÉCHET  portant  que  M.  de  Pontoi  et  ses  enfauls 
niioeurs  sont  autorisés  à  ajouter  à  leur  uom 
celai  de  Comas  de  Pontcarré  

DÉCJiET  portant  promulgation  de  la  convention 
conclue  entre  la  France  et  l'cicctorat  de 
Hesse,  pour  la  garantie  réciproque  de  la  pro- 
priété des  œuvres  d'esprit  et  d'art  
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DicuET  qui  aatorUe  MM.  DeUtrue  à  l^joul^p  à 
leurs  noms  celui  de  lituuniarcl^ais,, ,  ••««,, 

D^CRKT  qui  aflccte  un  t»ftm  un  4«mM  des 

poQtA  el  chaussées  ,  

Tablf\u  du  prix  de  Dirctolitre  de  fronient, 
pour  jcrvir  de  régulateur  aux  droits  d  itnpor- 
talion  cl  d'exportation  des  grains  et  iarint  s. . 

D^cbët  qui  lève  le  séc^ueslre  4u  cU^fuiil  ^f^^pr 
de  Hord -  aux  à  la  Teste  

Dtcntr  j  oi  tant  limite  de  la  mer  à  rembouchure 
du  Bluvet  

DECRETS  |>ifiiis  porti(nt  rectiiîcalions  de  routes 
déptrteiiieBtiifls  f  «.f... 

DECRET  portant  qii*il  nra  procédé  à  la  recoQV 
tructîon  da  pont  des  Carmei,  à  la  Flèche 
(Sarihe). . .  ;  

D^CBET  qui  déclare  Turgence  de  preiidre  pos- 
■essiop  de  terraios  noq  bâtu,  à  Lyon  

D^BT  relatif  au  transport,  p^r  les  chemins  de 
fer,  des  graiqs  et  iannes  et  des  pommes  de 
terre  •  

DISCRET  aa\  afraDchit  de  lout  droH  de  MiTÎga- 
tîoo,  Jusqu'au  3i  décembre  i8S5,  les  ba- 
teaux chargés  de  grains  et  farines ,  de  riz,  de 
pommes  do  lerre  ou  de  iégiuseï  am»  cirpH- 
tant  sttf  les  rivières  et  canaux  

D^fiKiT  qui  nompie  M.  ViUien  diractw  do  l« 

succursale  de  |a  banque  à  Oran  

DECRET  qui  fait  cesser  rintérim  4u  qvpittère 
d'état  et  de  la  maison  de  KEmpereur  

DécEBT  relatif  à  ^lDpor^tion  def  n^ijionMs  de 
fer../.  

D^GBBT  relatif  à  la  contribution  spéôalo  à  per- 
cevoir, en  1^53,  pour  ley  dépense!  de  la 
chambreel  de  la  bourse  de  commerce  de  Lille. 

DÉGBEf  reUtif  à  la  contribution  spéciale  à  per- 
cevoir, en  i85'5,  pour  les  dépenses  de  la 
chambre  dç  pomni^e  ^  v^u}.-Q.i)iefi|ia,«  • 
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DÉCRET  relatif  à  la  conlribution  spéciale  à  per- 
cevoir, en  i853,  pour  let  clc'pciisfs  de  plu- 
si' nr5  cli.TDjbres  de  coramercecl  d'une  bourse 
de  commerce  

DicRET  qui  modifie  U  compotîlion  du  conseil 
de  prad*|ioinmes  de  Nfmès..  

DicKBr  portaqt  rectification  d*uDe  roule  ditpar- 
iemeoule  

Oècair  qui  déclare  l'urgence  de  prendre  pos- 
session de  divers  lorrains  non  bâtis  

Dicr.ET  rclasif  aux  cautif)niKtiic'nls  des  direc- 
teurs du  télégraphe  et  des  chef*  du  service 
télégraphique  chargé:»  de  la  perception  des 
taxes  

D^ciET  portenl  pronalgatÎMi  de  la  conveolion 
coaMMire  conclue  entre  la  France  et  ies 
Étale-Onis  d'Amérique  

I^cncr  qni  autorise  la  ville  de  Cortc  à  ériger 
une  statue  à  ia  mémoire  du  général  Paok. . 

D^.CBET  portant  fixation  provisoire  des  droits  À 
1  importation  des  bestiaux  et  des  viandes 
fraiciics  et  Mi*'e$  

Dt:cnbT  qui  ouvre  un  crédit  extraordinaire  pour 
la  porUsB  payable,  en  i8^3t  du  pris  dV^- 

3nisitî(in  di«  immeubles  réunit  au  doq^inc 
e  rÉtst  en  vertu  du  priodpe  de  It  dévola- 
tion.  (Art.  3  du  sénntus-coosiille  da  ii  dé- 
cembre i65s.)  •  

DECRET  pour  Texécution  de  la  copveDtion  de 
omie  conclue,  le  i*'  avril  iâ53*  entre  ia 

France  et  les  États-Romains  

DECRET  concernant  les  correspoudauces  expé- 
diées an  ilN»#B  des  paquebots  françfiis»  soit 
des  parages  de  in  Méditemnée  n&  la  France 
poiibde  des  établissements  de  poste  peur  les 
Éuts-Remaîna,  seil  daa  Êtala-Bomains  pour 

les  mimes  paragoa*  ••••  

Di.cRnT  relatif  aux  pouvoirs  disciplinaires  des 
procureurs  généraux  et  gouverneurs  des 
colonies,  à  l'égard  des  notaires,  des  avoués 
et  autres  oiliciers  ministérieis.  
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DécRET  porla;it  ralification  et  promulr^alion  de 
la  déclaration  siiîtiée  entre  la  Franco  et  le 
royaume  <lts  Deux-Sicile»,  relativement  à 
l'arreslaliou  cl  à  la  remise  des  matelots  dé^er- 
tenn  •  •  

DàcRBT  qui  ouvre ,  sur  rexercice  iS53,  un 
crédit  extraor  lîniîre  pour  les  frais  de  police 
de  Taggiomération  lyonnaise  

DicRBT  portant  promulgation  de  la  convention 
de  poste  conclue  entre  la  France  et  le 
royaiMue  des  l)cu\-Siclles  

DécRKT  ([ui  muJilie  les  droits  à  l'importation 
(lu  caoutrhc  uc  brut  

Dicnr.T  (jui  omrc,  sur  l'exercice  i853,  un 
crédit  supplémentaire  pour  les  dépense»  rela- 
tives à  la  fête  nationale  du  i5  août  i853..  . 

DÉCHET  qui  autorise  la  fondation  ,  à  Pierre-Iiuf- 
fiî^re  (Haute-Vienne),  d  ua  clablisscmeut  de 
sœurs  de  la  Croix  

Dican  relatif  h  la  contribution  spéciale  à  per- 
cevoir, en  i853,  pour  les  dépenses  de  la 
chambre  de  commerce  de  Brest  

DicasT  relatif  à  la  contriboiion  spéciale  à  per- 
cevoir, en  i853,  pour  les  dépenses  de  la 
bourse  de  commerce  de  Metz  

DicRET  qui  ntitorise  dc>  viremf'nls  de  crédit  an 
budget  du  ministère  dv  l'agriculture,  du  com- 
merce et  (les  travaux  publics  

DécRKT  (jui  autorise  la  fonflalion,  à  K'jiivroy 
(Somme],  d'un  établissement  dirigé  par  une 
aœur  de  la  Sainte-Fnmiile  

DicBET  qui  appelle  à  Tactivité  cpiarante  mille 
jeunes  soldats  de  la  classe  de  i85a  

DÀCRBT  portant  que  M.  Cochon  et  SCS  enfants 
sont  autorisés  i  Substituer  à  leur  nom  celui 
de  Prévost,.  

UcBMT  <iui  confie  à  M.  Abbatucci,  garde  des 
sceaux,  ministre  de  la  justice,  l'intérim  dn 
ministère  des  finances,  pendant  Tabsence  de 
M.  BiMOQ,.  ••...«  •  
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McRST  qpi  détofUiiiie  les  formes  suivant  les- 
quelles la  cofDjMgDÎB  du  chemin  de  fer  de 
Pans  à  Cherbourg  sera  tenue  de  faire,  vis- 
à-vis  de  1  Étal,  diverses  justifications  qui  lui 
sont  impost  es  par  son  cahier  des  charges,  .  . 

DÉCRET  qui  dcterrainc  les  formes  suivant  les- 
quelles la  compaiinlc  ronrcssionnaire  Ju 
chemin  de  fer  de  M<-zidon  au  Mans  sera  te- 
nue (je  faire,  vis-à-vis  de  TÉtat,  diverses  ius- 
tificalioiis  qjn  lui  sont  ifupasdes  par  «mi  cuicr 
des  chargM  

DécBET  qui  autorise  M.  Br^iHird  ei  ses  oofaDts 
à  ijottlar  è  leanMiM  oelvld*  Corbi^ny, . 

TàMLUkJO  dn  prix  de  rhfcloiîlf»  de  froBeat^ 
penr  aervir  de  régulateur  aux  droits  d'impor 
talioB  ei  d'exportation  des  grains  et  farines. 

DÉCRET  qui  fait  cewer  iioténm  da  minklière 

des  finances  

DÉCRET  qui  établit  une  section  de  cavalerie  à 

l'école  impériale  spéciale  militaire  

DÉCRET  qui  ajgprouve  le  tarif  des  droits  de  péage 

à  pereeteir  an  bac  A  éteMir  wr  le  Doom,  à 

Torpes  

DÉCMrr  aui  proroge  jusquao  3i  jallkt  iSS4  le 
délai  fixé  a«  3i  déeeaibre  iSS3  pur  lee  dé. 
craïadaaS  et  iSaoAt  i8S3,  relalifiià  K«- 
porCation  des  gndoi  el  lildiiet  et  a«tret  deo* 
rées  alioMBlaires.  •••••••  «..• 

DàcnET  qui  prohibe  »  jfiiqii*aa  3 1  jaiHet  1 85  4  « 
rcxporiauen  dei  potnmes  de  terre  et  des 

légumes  secs  

Décret  relatif  à  l'établissemeotdes  t>aoquet  de 
la  Guyane  et  du  Sénégal  

DÉCRET  qui  nomme  M.  lioalay  (de  la  Meurtre) 
président  de  la  commission  des  péiit  uns  ins- 
tftoée  par  décret  du  i8  décenobre  i852. . . . 

ÛiflRST  qai  ooïre  na  crédit  rappléneotaire 
pour  eoBBpléter,  à  VfHn  des  Cygnes,  les  bitî- 
nents  et  magasrns  destinés  au  senriœ  dn 
g^nde-meiible  de  la  Couronne.  
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DéciisT  ouvre  âa  déprléineot  11  ifitrioè 
et  des  coloniet     crédit  suppténeôteiré  sur 

reieretce  iSSs  f  

^DicRBT       ouvre  un  crédit  en  mÎDistre  de  la 

marine  cl  des  colonies,  sur  rcfxcrcice  i853, 
et  5  litre  de  report  ^r  l'exercice  i85î.;  .... 
DÉCRET  qcii  recontiait.  comme  congrégation  îi- 
rigëe  par  une  supéripurc  gén^r.ilc,  f'aSsocid- 
lion  des  iœurs  fidèles  compagnes  de  Jésus 
existâtit  i  Paris,  et  Tautorisc  à  fondér  trois 

0t«Mhiefii»ftts  de  Mttfïde  Mil  ordre  

DÉQlUrr  portant  apr^roMlo*  dtt  iaHf  det  dnflts 
de  perceptioA  aux  bacs  et  iMteMB  étANi  Mr 
ia  rtrière  du  Drot  (Oirohde). .  i  i  ; 

DAcHBT  portant  approbation  d'un  tarif  pmif  ta 
jycrccptiôn  desdroifs  de  p<^at»e  au  passa^j^  de 
hncs  établis  snr  le  Cher  et  sur  la  lioire,  datis 

Je  <iop«rleun  iU  de  Loir-et-Cher  ; .  .  ; . 

DécnsT  qui  autorise  les  bâtinnetib  étrangars  A 
transporter  par  câboUfge,  de  li  MMilHrranée 
danerOcém,  etdelX)oéin  dilii ||  Médite^  - 
mode,  lee  graiM  m  fiirltiel,  rkt,  légiraiee  eee» 

et  ponnmes  de  terra.   ^ . . 

DicâET  relatif  âo»  droite  d'entrée  eor  ia  komre 

de  soie. . .  »  é   »  ; . 

DécRET  qui  ouvre  un  virement  de  crédils  au 
budget  du  miniatèfeL  des  fioeacca,  exeraice 

i853  

DÉCRET  relatif  à  la  défense  des  ports  militaires, 
et  Ârrélé  des  mioislres  de  la  guerre  et  de  ia 
marine  pour  resécotio'n  dé  ce  décret,  •  «  •  • . 
DAcBBTs  «vers  portant  rectificalioDs  âù  routes 
'  cl  autorisations  d'occuper  des  terrains  non 

bâtis.  

DicRET  qui  nomiHe  M.  Ué^arà  auditetnr  au 

Conseil  d'élat  

DécRKT  qui  |iroclamc  cinquante-trois  cessions 

de  brpvels  (rinvfntiou  

Kappout  et  Déchet  sur  la  culture  du  coton  eu 

Algérie  

DicBBT  qui  aniorise  la  fondation ,  à  Maui»euge , 
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dMM  J»  Aitittt-timit. .  ;  

Dàcttct  iMlilItMdtiiitiiMfbll  èt  VàMb  de  ci- 

Valérie.   •  

DècREt  qdi  otivrc  atl  d^partèracht  dé  Id  ttfarinp 
t\  des  colonies  un  crédit  eitnordiiiait'e  sur 
rciercieè  i853  '  

Dïxr.tT  qui  aulorise  an  virement  i!e  C^^-dits  au 
hud;^et  du  département  de  la  marine  et  des 
colonies,  exercice  i853  * , . . . 

Décurteliiârâiix  dépetues  da  l^rvice  irttf  Heiir 
del  MàbMetMHttS  fWinCiii  de  rioOl  pbdr 
l*eseitice  i854  

DÉcREt  qai  afibete  ml  teitâîii  an  lertlce  iiil- 
ttîslërc  des  t^avaux  pifbficÀ  

DKrRFT  qui  ({«'■clarc  d  litilitr  pub'iquc  l'agran- 
dissement de  la  gare  des  marcbaodiseâ  du 
chemin  de  f^r  de  Pari?  \  Rouen  

DÉCRET  qui  autorise  l'importalion  trmj)oraire, 
en  franchise  de  droits,  du  suif  brut  desliuë  k 
k  liibrieiltion  des  bougies  Méaricpies  

DÉcttt  relatif  I  Tadmiision  en  fraocbile,  sd> 
le  cootînent  fhinçais,  dea  fromages  de  lait  de 
iirebis  fidiriqaés  en  CdiM  sous  le  nom  de 
hm(xw  

DtrF.FT  qni  antorî<e  la  rroation  d'un  roîU'ge 
conimiinal  dan**  la  ville  tle  St'iannr  (  M.irnc). 

DÉcP.r.T  qui  autorise  la  vilin  do  roul;iiict's  k 
fonder  quatre  bourses  dans  son  lycée  

DECRET  qui  autorise  un  virement  de  crédits  au 
feodget  du  dlpIrtefdiMt  àê  la  guerre,  exer 
ëîce  i859  ;  

Dècflftf  q|tit  Bie  le  nottilffé  des  dvota^  de  plu 
SiMts  triVnnaut  

DÉCRIT  qni  autorise,  cdftime  Pommnnauté  di- 
rig<*e  par  une  supérieure  locale,  l'ass  rialinn 
des  sœors  de  Notre-Dame-de-ia  Provideace, 
existant  à  Lpie  (Drôme)  

DÉCRET  portant  r^coptlon  du  bref  qui  confl'rc  à 
Tabbë  CaiH  le  titre  de  protoauiaire  aposlo 

I     infoetfrfodlBfpciiîci^iNMatfkii.*  , 
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DÉCRET  qui  autorise,  comme  communauté  di- 
rigte  par  une  supérieure  locale ,  rassociaiion 
des  Ursulincs  de  la  Sainte-Enfaoce-de^ésus, 
existant  à  Saint-Calai».  • 

DicRR  qui  autorise  k  îoiifdttioD,  à  Ytonet* 
di*UD  établiMemeiit  de  soeurs  de  MarieJoseph. 

DÉCHET  qui  autorise  la  fondniion,  à  Taleuce, 
(Giron  le),  d^un  éteblissemebt  de  soiirs  de 
\lartc- Joseph  

DàcRET  qui  ouvre  aû  budget  de  la  {guerre,  pour 
Texercice  iS52,un  cliapitredesiint' à  recevoir 
Timputation  des  dépenses  de  solde  antérieures 
à  cet  exercice  

DÂCRBT  qui  ouvre,  sar  Texercice  i853,  uo  cré- 
dit extraordinaire  pour  les  dépenses  des  tra* 
vatu  aceesBoîres  de  la  réunion  des  Tuileries 
au  Louvre  •  

DicuBT  qui«utorise  un  virement  de  crédit  du  cba 
pitre  Lxn  aux  chapitres  XLVi  et  LViii  du  bud- 
get (lu  mi nist^re  des  finances,  exercice  i853. 

DÉCRKT  relatif  aux  fortifications  du  Havre.  .  .  . 

DÉCRKT  qui  autorise  MM.  Cu/iarJ  frères  à  subs- 
tituer à  leur  nom  patronymique  celui  de 
Gueniilert  

DAcKETS  qui  autorisent  les  villes  de  Tarifs  et 
Châteauronx  à  fonder  des  bourses  dans  leurs 
lycées  

DAcams  divers  relatifs  à  des  rcctificatioiis  de 
routes  départementales,  et  à  des  prises  de 
possession  de  terrains  

DÉCRKxqui  autorise  le  général  Dupuchk  ajou- 
ter h  son  nom  celui  de  de  tclclz  

Tabluâd  du  prix  de  Thcctolitre  de  froment  pour 
servir  de  régulateur  aux  droits  d'importation 
et  d'exportation  des  grains  et  farines  

DECRET  qui  ouvre  le  bureau  de  douanes  deSty- 
ring  (Moselle)  à  l'importation  et  à  Texporta- 
tion  des  grains  et  farines  

DÉCRET  qui  transfère  dans  la  ville  de  Saint-Pierre 
le  jiége  épiscopal  de  la  Martinique»  précé* 
demment  établi  à  Fort-de>France..  ••••••• 
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nt  rëceplioli      la  bolllB  dloslitu- 

tion  canonique  de  M''  Forcade  pMir  ftfédié 

de  la  BiMB  Terre  (  Guadekrape)  

DÉrr.FT  sor  rorganl»ation  i>orsonnp|  dvs 
corainisilc^  biirpaiii  de  l'intendance  militaire. 
DÉCRET  sur  le  mode  de  recrulenienl  des  ailjci- 
dants  d'administration  en  second  des  liôpi- 
taui,  Hes  subsistant  es  et  de  riiabillemeot.. . 
Dicavr  qui  rend  appKcabl^  rt  MécntoÎM,  en 
Algérie,  l«  décret  dîscipKnairt  K  p^nal  do 
94  mm  idSs.aurla marine nafcliaode. . 

DicBCT  qui  aatort  c  an  virement  de  crédits  tn 
b'*dgri  de  Tordre  impérial  de  la  Légion 
d'honneur,  eierciee  i853  

DicAET  p  riant  convocaCion  de  la  commissirin 
d»-|>artt'men*.)le  et  munîrî|talc  ot  des  conseils 
d'arn  ndi^soniriii  Ju  (J«^partcmenl  de  la  Seine 

DÉCRET  (ju:  oii^rc,  Sur  I  «  xcrclce  18")"^,  un  cré- 
dit eniraor-linaire  j  our  le  pjjcment  tic  li- 
vraisons de  divers  ouvrages  rtçus  par  ia 
biblîotbéqne  du  Lontre  

DÉCRET  portant  t^ue  M.  ChvUs'Augasu  est  au- 
torisé à  ajouter  à  son  nom  celui  de  Ckérift,» 

Dkcmxt  <|oi  anlorise  la  concession,  à  TÉiat,  de 
la  propriété  de  Tétablîaiement  Uiermal  de 

a.. 


DicBBff  portant  rertifieatiea  d'une  rente  dépar- 
tementale •  

DÉCRET  qui  sopprinm  deni.  bonnca  ta  ealléga 
de  âaintee  

DÉCRET  portant rè^ement  d'administration  pa« 
blique,  pour  Tex^rution  de  ia  loida9jmn 

ï  ^53  ,  sur  les  pensions  civiles  

DÉCRET  portant  approb.ition  do  tarifs  pour  ta 
perception  des  droits  de  péage  à  divers  pas- 
sages d*eaa  dans  le  département  de  la  Loire- 


Dàcm  qui  approore  les  itMota  de  la  coogré- 
gation  deefillaa  de  Ment,  établie  à  Vailau 
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DÉCBET  qiù  au|ori<^c,  coniino  congrégation  4iri- 
gécpaf  une  supérieure  çr^ncrcTle , l'associalion 
dos  fiUrs  de  Jésus,  «  tahlif  à  Vaylals  (Lot). 

Dbcutr  44!  Qifvre  ipini^lfc  de  liu^Vr^ction 
publi^  otde*  çalies  (service  «l«  cultes)  mc 
eréiiit  «upp^émeptiiirc  puur[de«  crëf  npe#  çoot- 
t«ijé«i  Mff  4Mntrçk*e#  i:Um,  t  f  •  •  •  •  • 

DECRET  qi|t  •f^vre,  9Q  qsinistre  de  rinttruc|iop 
|H»bjiq))iî     4es  pai^  (âpfvicf) 
un  crédit  «uppiéipfiiUaire  fur  dci  eiercîc^ 
dos  

DicnET  qui  autorise  ,  comniC  communauté  diri- 
g(^c  pijr  une  supérieure  loailo,  l'a^socia^ioq 
des  Dames  chanoiocsses  de  Saint -Augustin 
existMiti  Pans,  nie  «In  Fauboar|-SaiDt-Ho- 
noré,  I)*  9o5  •  

DÉCRET  qui  Cxe  les  époques  auxquelles  auront 
lieu«  pour  U  classe  de  i853,  les  opérations 
du  recrutement  relatives  aux  taUeauxderer 
censenif^ul  et  au  tirage  an  sort  

DÉcnp.T  qui  ouvre,  sur  rrxercico  1  S.').*?  ,  un 
crédit  .supplémentaire  pour  l'ctahlissemeul 
des  nouvelles  roules  de  la  Corse  

DicRET  portant  que  le  droit  de  pèche  sera  exercé 
•D  prifit  de  llitttt,  dans  la  Leire,  ipvtir de 
Vorey  (  Haote-Loire)  

DicRBT  portant  approbation  du  tarif  des  droits 
de  péage  au  l>ac  établi  sur  la  Loifc«,  ealnlie 
communes  du  Cellier  et  de  la  Varcnne. . . . 

DicRBT  qui  déclare  d'utilité  publique  le  complé- 
ment du  dégaiiemeut  des  abords  du  Louvre 
cl  de  la  rue  de  Hivoli  

Rgctification  du  taldeau  de  cla&scmcut  des  places 
de  guerre,  et  autres  points  fortiiiés*  auxquels 
«Qn(  appliquées  Ib«  {ois  sur  les  «eniiudis 
défiîiisives ,  <!o^ofiiiéir«|i|  au  dicret  du 
10  août  t85»*f  9«  t  

DECRET  portaqi  nomioaton  d'un  ivoseUifr 
d'éut  bors  s^ictioQ,  et  d*ua  yn^^  a  i|e^  ra- 
quâtes de  première  clas  e  ,  

Diç%n  qui  av^rise  laccf  jtatiop  d  u  i  leg)  ^ 
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I 

^  iwill^  fil|ii0,  frit  par  ||.MMl,ir6l*» 

•■W  ^  F'W*»   «t. 

Dicupr  iiigl^  4ifiilîtivtniilll  les  recette»  et 
les  4*9^o«e9  4«  rinMni^oa  fniBiiini  à  J* 
fà^«rge  ^  4é|virt«piei)i» ,  ppor  f eumnc» 

iS3a  

Dlc^t  portaoi  convocation  du  coiucii  giftoiffl 

dii  département  de  l'Ain  

Dlçi^t  <{m  #utvrise  la  luiuiatiun,  à  Belieroclie 
(  Loir^e  )  .  à'un  établispem^Pt  de  aqporf  èê 

fténh  îofepb..  »f  .r»»»»f>  

Dè^ftR  ipii  aoioriie  va  viremMl  d«  ciédîl 
Miel  du  mîiMitèft  4e  l>pciiltiire«  4o 

(nmoiefce  e|  dfi  Irtv^ns  pi4mc«  

DrciiEf  <|«>i  povre,  sur  l'exercice  i8Ji,  drs 
crédits  extraordinaires  pour  constructions  «  l 
r<^paraljon5  de  mai^oof  cl'ccoie,  d'églises  et 

de  prt'sbylèrcs  

Décret  relatif  à  l'échange  des  correspondances 
foiiisla  P^ee  dliGayaoeiruicaiM  et  les 
fies  Mnt-Plerre  et  M)giieloD ,  par  )a  voie  de 

FAogiietcfTe  

Dican  qui  «établit  att  Qotunoia  (Doabs)  an 
fcanan  de  vérification  pour  la  sortie  des  beis- 
sons  eip^di^es  k  IVtranfîrr  en  frnnrhife  des 
droits  de  circulation  et  de  consommation.  .  . 
Décret  qui  ouvre,  au  budget  du  ministère  des 
Ênaeces,  pour  l'exercice  i85a,  deux  cha- 
pitres destinés  à  recevoir  riomatatioa  des 
^fémmu  àiÊM  peor  rappela  JarHtaya  de 
vMflkrea  et  de  pawiem  q«i  ee  rap- 

t  à  «la  eeercices  cloa  

DÉCAST  pMlnl  appfobation  du  tarif  des  droiu 
de  péage .  au  jni^fi  é'm»  de  le  Centbe 

'  Ule-el-Vilaine)  

Dkco^t  qui  i\e  ie  uombra  de»  bu.aiiers  du 

burial  de  !  loulins  


bcmiUes  »  des  fers  étrangers  

BÉcasr  ffw  «Nim  de»  cpédat  ear  lee 
I S^9m       .  pour  wbvMilîpiit eni  tôt 
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d*atilité  commnnile,  «nrtreprift  ém  le  bal 

d'occuper  les  classes  ouvrières  

DÉCRET  qui  nntorisr  le  (Irpartement  de  ïa 
Mani  lle  a  l'ondcr  su  deini-boursea  dtos  le 
lyc^e  (le  Coiilanccs   ?  

Kap;  OHT  et  Dtf.KLT  »ur  la  formation  de  dis  iiou- 
vêanx  Inteîllons  île  chasseurs  à  pied,  et  de 
deux  nouvelles  com{ia;;iiies  dsDS  chacun 
des  helaiHons  de  cette  anne  adilellement 
eiUtaDts.  

DAcasT  rtlatif  à  rimportalion  des  fontes  aeié» 
reusps  de  Savoie.  

DàcRRT  portant  convocat  on  d  i  conseil  général 

du  d<^p  irlcmctil  de  la  Hante-Mafiie   

DÉCRKT  qui  approuve  l(  s  stntiif.s  le  l'associcition 
relijïieu>c  des  Darnes  al)^lai^cs  dites  de  la 
C.oiicepiton ,  existant  à  Pari  

DÉCRET  qui  autorise,  C(.iunie  coumiunauié  di- 
rigée par  une  siipéneure  locale,  Tassocialion 
reiigiruse  des  Dames  anglaises  dites  iê  la 
Conception,  eiistant  à  Paria  

DicnBT  ooDcemanl  lea  matlrea  dea  requêtes  et 
les  auditeurs  au  Conseil  d*élat  

DàcaaT  portant  prorogation  de  la  cbambra 
teniporaife  du  tribunal  do  pcenuère  insianee 

de  Besançon  

DÉct\F.T  qui  autorise  M.  Lahiri^oytti  à  ajoiMar 
à  son  nom  celui  de  Garai  

DÉCRET  relatif  a  l'entretien  d'un  certain  nombre 
de  bourses  et  de  fractions  de  bourses  dans 
récole  de  musique  religieuse  fondée  à  Paris 
par  M.  Niêdertncjcr,  

DicBBT  rdatif  à  la  dolatîoii  de  dix  milUoos  af- 
fectée,  par  les  décrets  des  ai  janvier  et 
S7  mars  i8Sa,  aux  sodétéa  de  aeoonra  mti> 
tuels  

DiciŒT  qui  autorise ,  comme  congrégation  diri- 
gée par  une  supérieure  générale ,  l'association 
des  sœurs  duTrës-^aint^jîœur-de-Marie,  exis- 
tant à  Gap.   ••.  
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DES  LOi*  IT  DiQllBTS« 


DftoLR  qoi  Mrtorii»»  oxmpe  conçrégation  diri- 
gée par  noe  ai^>érieare  générale ,  l'aasocia- 
t ion  des  scptin  de  Saint- Jo«.0|ib ,  tuitmi  ^ 
Saiifci-(>«rvAi»-flur-Marc  (Uérault)  •  •  •  •  

DàcsKT  qui  «ulorifie,  comnie  congrégation  diri* 
ptrime Mipérietxre  g<^n6rale,  la  commu- 
nauté des  aoara  de  rËofantFjéstis,  etittantà 
Reims. ••••  


DicAET  portant  <pie  la  communauté  dee  filles 
da  Notre-Dame  e^iftant  à  Orient  (Aveyron), 
prendra  le  nom  de  Commmaa'é  des  rtU^iruHi 
hénédi'  finrs  de  f  AJoTidion  fêtféiiuUâ  du  Trks- 
SoMiSucrtaïent,,   


Kvuàm» 


DiciBripî  autorise .  comme  communauté  diri- 
gée par  une  supi^rieurc  locale,  Tassocialioa 
df  ^  ^orurs  de  la  Visitalioa-Saiake-Alarie,  eiis- 
iaiU  à  Toulouse  

DÉcasr  qui  auiorise,  oomme  communauté  diri- 
gée par  une  supérieure  locale,  l'u-socialiiMi 
de^  soeurs  Augiistlnes  de  l'inli  rieur-de-Maric, 
exisianl  à  Monirouge  (Seine)  

WcRFT  qui  autorise,  comme  communauté  diri- 
gée par  uue  iupéiieure  locale,  Taitsuctalion 
des  6^£^ln  de  la  Visitation,  exialaot  à  la  Cba- 
riié-eiir-L(»ire  (Nièvre)  

Dicnrr  qui  autorise,  comme  communauté  diri- 

Sce  par  noe  sopérieure  locale,'  rassodation 
es  Reli^euset-Aiigustioes,  établie  à  Moue 
(Puy-de-Dôme)  

DÉCBir  «pii  autorise  la  llNidatîon ,  à  SaintOmer, 
diim  établisMBMot  do  scenrs  do  Notre-Daoïe- 
d»Cliarilé-da*BoD-Pailear.  •  

DÉcnr  qui  aviofiso  la  fiindalion,  à  Drrtu,  d*aii 
éubii&scment  de  soMirs  de  Saîni-Ptal,  dites 
dt^floai-ifoonce  

Dédcr  qui  autorise  la  fondattoo,  k  la  Motte 
(Côtcs-du-Nord) ,  d'un  établissement  de  sœurs 
de  la  Charité,  dites  JiiUa  dm  Saint'BipnL  •  •  • 
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TkMkxièiiptvxàéVhmoViXTe  èé  ftatticéi,  p^t 
sertir  de  r(^rtu!d(eur  anx  droite  (rimporlâtiéti 
et  d'exportiition  des  grains  et  farine^.. . . .  •  • 

DicRET  portant  promulgation  de  fa  cpnvcrrtîdfr 
conclue  entre  la  France  et  le  Grand-Duché 
d*01denbourg,  pour  la  garantie  récipro<|ae 
à%  U  propnâé  acs  «iivm  d'çiprit  et  aiqi.  • 

DàcÀBT  portant  profbntum  de  la  cbamlire  ten» 
poriire  da  tnboul  de  pfcmîèriB  instance  de 
DSflÉ^f'e^  •  ••••«•••••••••«•••••••••• 

Dicaet  qnî  protogo  jusqfn'au  3i  jniHct  i854 
l'eictoption  de  droits  de  navigation  accordée 
aux  chargement:*  de  j»rains  et  farines,  de  rîi, 
de  pommes  de  terre  et  do  légumes  seci..  .  . 

D4cBBT  portant  (|ue  l'eiamcn  des  tableaux  de 
reeeoaemetti  de  U  daaie  de  1 853  çt  le  tirage 
an  sort,  pfesonts  par  la  loi  dû  a  i  jnait  iSis, 
commenceront  te  a  tnars  iS&i.*   #  «y 

JAxam  nelatif  an  traaijioctt  par  lea  difaaî^a  de 
fer,  dés  prnÎDa»  fannea,  pommea  de  terra, 
fécalea,ns,iBaiBelI^iii«flaseca^. 

D^CBBT  qui  augmente  H  ÉonlM  ÀÊà  a2dia«tété- 
rinaîrea  da  seconda  daase.  • 

DécRET  oui  ottvre  au  mioislre  des  Gnances  des 
cf^édifa  sMppMflMIfttIfiMé  et  tttMoidiAsdNS  ttot 
Feaei^  »8S3.  

DÉcnFT  qui  autorise  un  virement  de  crMita"  au 
budget  du  minislcre  des  finances,  exercice 

i853  ;.  

DàcncT  qui  crée  trois  Aoufeiieajueùcea  de  paix 

en  Algérie.  

Dftcan  qoi  autorise  la  fbndation ,  à  lAgftdnfîe, 
section  du  HaTre,  d^ilo  MaMiaMMBt  de 
s«ars  de  la  Miaérieordo*  4  •  •  «  •  •  ^  • 

Déciifit  <(in  antonse  là  fondation,  h  État)Ies,  à 
Trégomeur,  à  Binic  êt  à  PhmiliÉo  (Câtes-du- 
Nord) ,  de  quatre  établiasMnéMt  de  filles  du 
Sakit^Eiprit  
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|>69te  flMMfetf«  le  *i  dÉDAHMm  >85t ,  éDtN 
u  Pnoce  et  te  royeame  des  MfB-SiéRél. . . 
Dàciirr  relatif  eai  corriipgédiinces  Iftnsportées 

par  lc«  paquebots  fr«n<^ais  de  )a  Méditcrranj'e. 
DécR  f:t  reUlif  à  la  IMA  dea  lettreâ  ciroeéaBt  en 

Algérie  « .......  «  

Dfxrlt  qui  autorise  la  fondation,  à  Toulouse, 
d'uu  cULliMcmeoi  de  &a:uri  de  i«  MUtri- 
êorde  j .  • 

DéCRCT  qui  autorise,  comrae  coogrég4tion  di- 
rigée par  U|àf  supérieure  générale,  VAMOciik 

tel  ém  f^Bra  de  Nolm)aigie4iipG#lMln« 
cnataDt  àGramat  (Lot)  ^ 

Dicesr  qui  «vime,  oeoiae  oongréptto^  diri- 
gée par  une  supérieure  fiinénU^  i  aiMCAeiioB 
des  puvres  scpursdeSaioi-FniDçoîs-d'Aaaises, 
dklaat  à  Avignon  

DÉCBR  4|ai  ulorise,  comme  coogrégatiao  di- 
rigée per  une  supérieure  générale ,  i'associa- 
ûon  des  sœurs  de  Sain(-Franrois>d'AssisèS, 
ezistaot  à  Ljoù,  cloître  des  Chartreux ..... 

DÉoirr  qui  aolorise,  comme  congrégation  diri- 

îjé»^  par  nnr  ^uprrirurc  f^i  néralr  ,  l'ansorialion 
de<>  soeurs  de  ia  Divine  Providence,  e^staot  à 

Reims  

DicR£T  qui  autorise,  comme  communattlé  di- 
rig^f  p.»r  une  supérieure  locaîe,  Pas'  O'  iation 
des  5«i:urs  Iio.spitalièresde  la  Croix,  élal)Iie  au 
Puy  

DÉCRîT  qui  autorise,  comme  cominunaulé  diri- 

Séc  par  uoe  2»uj>érieurc  locale,  ra&>ociation 
es  intàéè  la  Crwi,  eiistinf  ITr%iîer  (CMes- 
Ai>^Mrd^  ••••••••••»••••••••••••••• 

RjMiT  èl  BiciET  sur  nn  nouveau  mode  de 
Madchissege  du  linge  de  ta  troupe. 

VàcM  (|ui  accorde  I  la  viTle  de  Nimés  un  en- 
ttvfiM  tfd^  Al  flMfdMttdfses  pftifMft^etf  4t  neft 
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TITRES 
DBS  hùiê  BV  ftéCABTt. 


RAPponTCt  DÉCRET  impérial  sur  la  réparîilion, 
par  chapitres ,  dcd  crédits  du  budget  de 
i  exercice  i85à  

DécRETqui  autorise  l'admission  temporaire,  en 
francbi<)e  de  droits,  des  châles  de  crêpe  de 
Chine  unis,  d'origine  étrangère,  destinés  à 
être  brodés  cd  Fntice  

DÉCRET  portant  nomination  des  membres  delà 
coDunissioD  chargée  de  Teumen  de4  comptes 
reodtts  pur  les  mtoistres  poar  i  année  1 853 . 

DAcRBT  qui  modifie  Tordonnance  dn  17  dé- 
.  cembre'  1844 ,  portant  organisation  de  Tad 

miujslration  centrale  du  mtnîstëre  des  fi 

Dance«.   

DÉCRET  qoi  aaiorise  la  banque  de  France  I  éta- 
blir une  succursale  à  Nevers.  

DicBBT  qui  approuve  les  statuts  de  la  congré- 
gation dcA  soDiirs  du  Sacré-Cœur-de- Jésus, 
établie  à  SaiiitrPierreviile  (  Ardèche)  

DèCAET  qui  autorise»  comme  congrégation  di- 
rig^e  par  une  supérieure  gén^-rale,  i'associa- 
tiem  des  saurs  Avi  S.  cré-(-œur-de-Jé8US,  éta- 
blie ù  Sainl-Pierrevillc  (  Ardèche)  

DÉCHET  qui  autorise  la  fondation ,  h  Villiers 
(Vienne),  d'un  (f'tab'isscuKnt  de  filles  de  la 
Croix,  dites  smirs  de  Snnl- André  

DÉCRET  qui  autorise  la  fondation ,  ;\  Replonges 
(Ain),  d'un  rlahlissomcnt  de  so^nrs  de  Saint- 
Charles  

DÉCHET  qui  aulorisp  la  fondation,  à  Cellule 
(Pu)-de  Domc) ,  d'un  établissement  de  sœurs 
de  la  Miséricorde  ,. . . . 

DÉCHET  qui  autorise  la  fondaliou,  à  v>aint- 
,  Honoré  (SeiDe-Inférieurej ,  d*un  établisse- 
ment de  sœurs  de  la  Miséricorde  

DÉCRET  portant  nomination  de  deux  sénateurs . 

DÉCRET  portant  convocalioa  du  conseil  général 


de  la  Charente. 
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TiTmiii 

i 

r>!CliET  portant  convocAtioB  ds  c<Mi<tîi  géttéfttil 

de  la  Haute- Vienne  ; ,  ,• 

Décret  portant  repartition,  par  articles,  dn 
cnidit  accordé  pour  les  dépenses  du  ministère 

de  la  justice ,  pendant  l'année  i  854  

DiciET  qui  ouvre  au  budget  du  départenien« 
<l«  la  manne  et  des  colonies,  pour  IVx't 
ttee  iSSs,  elle  unice  marine,  un  rljapilre 
à  nocvnir  i'impuUtion  des  dépeusc5 
A  cet  QMTOOS* ........ 

■t  W  Torganisation  du  personnel  de  la 
ittpénik  d»  fitint-Dents.  

Wttit  portiat  convocation  du  conseil  général 
èiTam  ,  

^i  nomme  M.  Comadet  membre  de  la 
MMI  mhte  des  travaux  publics  

Ïï4a«rqai  ouvre,  sur  Texercice  1 853,  un  cré- 
A  supplémentaire  pour  le  service  de  la  ius- 
lietwAlgérie  

ttettf  relatif  au  coton  brut  importé  du 
Rojauoie-Uiii  de  la  Graiid»BraUgne  et  de  ses 
tmtÊÊÊom  en  Europe  

ttttn  parlanl  pmo^tioa  du  tarif  des  droiu 
^  aavîgalîoo  adneUeme&t  perçus  sar  le 
eaMid'ArleiàBeiie.;.......  

DicaiT  qui  outre,  i«r  Teiaicice  i8Si ,  im  cré- 
dit suppléaMotaiffe  pew  rignleriselîoB  des 
frnt  de  perceptien  des  octrois  sérés  p«r  Tad- 
BÙnialratkHi  dea  eontribationa  indifeclei. . . 
Décret  qui  autorise  un  virement  de  orédila  an 
budget  du  mimitère  dea  finanoeai  exer- 
cice  ,  

DÉotET  portaai  qn»  le  départaentde  la  Htnle- 
Mame  foraera  déaonaaia  un  amnndiiieineiii 

forestier  

Décret  qui  aotorise  la  fondation,  à  Monli^eau 
(Haute-Garonne),  d'un  établÎMenenl  de 
murs  dn  âeint-Nom-de-Jéaoa  
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Idem. 


Idem. 


30. 


31. 


TITRES 

DES  1.019   ET  niciETS. 


DÉCBËT  porUnt  répartition,  par  subdivisions  de 
chapitre,  du  crédit  accordé,  sur  Texercice 
i854,  pour  les  dépcoaes  du  ministère  de& 
finances  

DÉCHET  qui  ouvre  au  budget  de  la  Légion  d'hon- 
neur un  crédit  supplémentaire  sur  Te&er- 
cice  iSd2  •  

DtcuET  qui  ouvre  au  budget  de  la  Légion  d'hon 
neur,  exercice  i853,  un  crédit  do  cent  mille 
deux  cent  trois  francs  trente-dnq  centimes 
par  suite  de  uoo-craploi  sur  Texercice  i85a. 

DÉCRET  portant  fixation  dn  traitement  des  com- 
mis greffiers  de  chambre  à  la  cour  de  cas- 
sation  

Tablbàu  du  prix  de  riicclolitre  de  froment  pour 
servir  de  régulateur  aux  droits  d'importation 
Ql  d'exportation  dos  grains  et  farines  
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BLLLËTliN  D£S  LOIS. 

* 

68. 

K'  io5.  —  DâcMET  iMPÉMiÂL  portont  promulgation  de  la  CpMMRlm 
it  pofle  coAc^M  «A/r«  la  France  €t  lu  EtaU'Bmêini. 

On      JuiUct  i853. 

I 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  el  la  volonté  nationale; 
i^àFUACK       Faasçau,  à  tous  présents  et  à  venir»  sajlut. 

Sv  le  rapport  de  noire  minislre  8ecrélaired*élat  an  dé^vteitient  det 
afintsétnogèret, 

àvoBSoiDOiid  et  oaDOJfif 095  ee qui  suit  ; 

Ait.  V\  La  Convention  de  poste  conclue,  le  i"  avril  i8ô3, 
entre  la  France  el  les  Etals-Romains  ayant  été  ratifiée  parles 
doLx  Gouvernements  contractants,  et  les  actes  de  ratifications 
ajaalélé  échangés  le  3  juin  dernier,  ladite  Convention  t  dont 
h  teoeor  suh,  leoem  sa  pleine  et  entière  exécution. 

AU  MOM  DB  LA  Tlks-aAIHTB  TBINITé. 

Sa  Sainteté  Pie  IX  et  Sa  Majesté  Napoléon  III,  Empereur  des 
Français,  désirant ajuêliurer,  au  moyen  d'une  nouvelle  Gonven- 
tlcn,  le  service  d<s  correspondances  entre  les  Etats  pontiGcaux 
et  U France,  ont  nommé  pour  leurs  plénipotentiaires  à  cet  efiet» 
aroîr  : 

Se  Sainteté  Pie  IX,  son  Ëminence  le  wàiasji  Jwoqjun 
kadmAi,  ton  secrétaire  d*état; 

Sa  Hajesté  l'Empereur  des  Français  Napoléon  Ttl,  S^E.  le 
conte  Alphonse  de  RaptewA,  son  ambassadeur  près  le  Saint- 

Lç^oels,  après  s'être  communiqué  leurs  pleins  pouvoirs 
~'?>^ctifs,  trouvés  en  bonne  et  duc  forme,  sont  convenus  des 
sitkies  suivants  : 

àv.  l*.  M  y  avn  entre  Tadministration  des  postes  pontifi- 
XtSirU.  1 
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tÛH  et  râdm&lbtetioû  âéê  portes  de  Fraûcé  nn  k&ââge  qtÈû 
tidien  de  lettres,  de  joornaux  et  d'imprimés  de  tonte  natav 
par  fat  voie  de  teire. 

Les  lettrés»  jotmeiil  et  ratres*  faâpfifeié»  d^deieiii  désigni 

seront  transportés  eu  dépêches  closes  par  les  administration 
des  postes  des  États  intermédiaires,  en  vertu  des  conventioo 
conclues  ou  à  conclure  entre  la  France  et  ces  Étals. 

Les  droits  et  redcvancee  revenant  auidites  adaunistralMMi 
pour  le  transit  ou  le  transport  des  dépêches  précitées  à  traver 
km  l«rfitèites*TêAi]>eetllii  seront  aectsHtéif  par  râéûdnistrÉtiol 
des  poste»  de  Pnttiee,  eoiifennfaieiit  aindltei  cxmtreiitlons. 

2.  Indépendamment  des  correspondances  qui  seront  échan 
gées  entre  les  administrations  des  postes  des  deux  pays  par  le 
veiee  î^quées  dans  i'artiele  pr^Dédent,  ces  adiniDtstrâtîoni 
pourront  s'expédier  rédpfoqimMBt  de»  letires,  des  JOnfâAnI 
et  des  imyrimét  de  tente  Biliire«  par  lee  dittietttas  veiee  ci 
après  désignées,  savoir  : 

1*  Par  les  paquebots  que  le  GoiiveraeDieat  poiitificai  et  ii 
Gouvernement  français  pourront  respectivement  juger  à  propa 
dVerlrc tenir  on  de  ftéter»  pour  opérer  le  transport  des  eofrss 
JNMidaiiees  dans  la  Méditerranée  $ 

1^  Fir  ïéB  blffifienfe  de  conimerte  naviguant  entre  les  port 

des  États  pontificaux  et  les  ports  français. 

3.  Ladaiinistralion  des  postes  de  France  réglera  el  payen 
les  frais  résultant  du  transport,  par  les  bâtiments  naviguan 
sons  pavillon  français,  des  dépèches  qui  seront  expédiées  ai 
moyen  de  ces  bâtiments,  tant  de  la  France  et  de  TAlgérie  pou: 
les  États  pontificaux  que  des  États  pontificaux  pour  la  Fkano 
et  ^Algérie. 

L'administration  des  postes  de  France  réglera  et  payera  éga 
lement  les  frais  résultant  du  transport,  par  les  bâtiments  navi 
gnant  sotts  pavillon  tiers,  des  dépêches  qui  seront  expédiées  à 
la  France  et  de  TAlgérie  pour  les  Etats  pontificaux  au  moyei 
de  ces  bâtiments. 

4.  De  son  côté,  l'administration  des  postes  pontificales  régler 
et  payera  les  frais  résultant  du  transport  par  les  bâtiments  nav 
guantsous  pavillon  pontifical  des  dépêches  qui  seront  expédiée 
au  moyen  de  ces  bâtiments,  tant  des  États  de  Sa  Sainteté  pou 
la  France  et  TAlgérle  fue  do  la  France  et  de  f Algérie  poor  le 
ÉUts  de  Sa  Sainteté. 
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commerce  uavi^uant  sous  payilion  tiers  «  des  dépêches  qai  sercnt 
tiptaitei^  des  Etats  de  Sa  Sainteté  pour  la  France  et  l'Algérie 
la  Tok  dt  ces  l>àtiineiiU« 

i  knqse  les  paquebots  emptoyée  par  fadminietnilioit  ééà 
^foelHkdes,  on  par  radmfoistriiioo  de»  poites  de  ttànté 
pnf  If  imspofC  <ftea  ëotrespotidaiHstMr  dans  la  Médi%fTaiiPéllt 

«ont des  bâtiments  nationaux ,  propriété  de  TKtat,  ils  seront 
CMsidérés  et  reçus  comme  vaisseaux  de  guerre  dans  les  ports 
do  deux  pays  où  ils  a>>orderont  tégulièreincnt  on  arci  lenlelle* 
■eal^dilftjoBiroBt  des  métnei  honaei»  tl  priviiéget. 

Ces  paqttebol»  nefont  exempte  daits  letdfis  porià^  (an!  à  létté 
tfMeqii*à  leorsortfe,  de  fous  droits  de  fonnage  ëi  dé  nav^gt* 

tiDn  et  de  port,  à  nioiiis  qu'ils  ne  prennent  ou  ne  débarquent 
dfsmarchâDdises,  auquei cas,  liê  payeront  les  droit«  sur  le  pied 
ordinaire. 

lis  &e  poDTiDBt ,  à  aueun  titre ,  être  détournéi  delettr  dettiiia* 
In  ai     «geta  à  Miiiatt  «t  afféu*eiiiiNHr|0  m  «rfèH  éê 

fiftxmt  assimilés  aux  paquebots  rî-dessttsdérignés  et  jouiront 
mêmes  privilèges  »  les  bâtiments  frétas  ou  subventionnés 
par  lîlat,  pour  le  transport  des  cr-rresponclanccs  ,  poniTii ,  tou- 
tefois, qnil  y  ait  à  ce  sujet  enteote  préalable  entre  les  deux 
^lonenaneots. 

Pbor  qoe  k  commandant  des  navires  frétés  ou  subventionnés 
r»  fÉHt  ait  dispensé  de  faire  loi*m6«ie  la  déclaration  à  la 
Wé,  i  (Mm  ipDi^l  y  ait  è  bord  «a  médecin  reconmi  par  le 

fcilillieinent  et  qui  pourra  être  chargé  de  ce  servict!. 

6.  Les  paquebots  des  deux  administrations  pourront  embar» 
?Kr  on  débarquer  dins  les  ports  des  deux  États  où  ils  aborde» 
soit  régulîèfement,  soit  acddentellémeot,  des  espèces  et 
^ilibcs  d*or  ou  d*àrgent ,  ainsi  que  des  passagers  de  qnelqué 

•fce  qtills  puissent  être ,  avec  lenfs  hardes  ou  effets  person- 

soos  la  condition  que  les  capitaines  de  ces  pa(|iicl)ols  se 
K'QmeUroQt  aux  règlements  sanitaires,  de  police  et  do  douane 
^  cet  ports,  conoernaat  l'entrée  et  la  sertie  des  voyageurs. 

TMlefais,  les  passagers  admis  sur  ces  paquebots  qui  ne  jtt« 
Nat  (us  à  propos  de  descendre  k  terre  pendant  la  rél4ehé 

■ilhades  susdits  ports  ne  pourront ,  sous  aucun  prétexte, 

l. 
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Atre  ni09k  à  1^.  ni  imjjmtîs  à  «oewie  perqnîsMoil»  iii  flOu 
mis  à  la  formalité  du  visa  de  lears  passe^ports. 

7.  Les  paquebots  des  deux  adminislralions  pounx)nl  entre 
daDS  les  ports  des  deux  Etats»  ou  en  sortir,  à  toute  heure  du  jou 
ou  de  la  nuit ,  sans  cependant  débarquer  ni  passagers  ni  mai 
chandiscs  avant  la  pointe  du  jour.  Ils  pourront  aussi,  san 
mouiller»  slls  le  jugent  convenable,  envoyer  ou  &ire  prendri 
en  rade  on  à  portée  des  ports  la  correspondance  et  les  passagers 
sauf  Tobservation  des  règlements  sanitaires. 

8.  En  cas  de  relâche  forcée  d  un  paquebot  porteur  de  dépêche 
dans  un  port  de  l'un  des  deux  Etats  autre  que  celui  où  ce  pa 
quebot  devait  aborder,  Tadministration  sur  le  territoire  d 
laquelle  ces  dépèches  auront  été  débarquées  devra  employer  le 
moyens  les  plus  sûrs  et  les  plus  prompts  pour  les  faire  parveni 
à  destination. 

9.  Le  Gouvernenieiit  français  se  réserve  la  faculté  pleine  c 
entière  de  modifier,  quand  besoin  sera ,  l'itinéraire  ainsi  que  le 
jours  et  les  heures  du  départ  et  de  l'arrivée  des  paquebots  qu'i 
pourra  j^ger  à  propos  d'entretenir  ou  de  fréter  pour  opérer  1 
transport  des  correspondances  dans  la  Méditerranée. 

Le  Gonvemement  pontifical  se  réserve  la  même  faculté  pou 
les  lignes  de  correspondance  maritime  qu*0  serait  dans  le  ca 
d'établir. 

Les  deux  administrations  seront  tenues  à  se  donner,  en  temp 
utile,  un  avis  préalable  des  luodilications  qu'elles  jugeraien 
nécessaires, 

10«  En  cas  de  sinistre  on  d*avaries  survenues  dans  le  cour 
de  leur  navigation  aux  paquebots  respectivement  employés  pa 
les  deux  administrations  au  transport  des  correspondances  dan 

la  Méditerranée,  les  parties  contractantes  s'engagent  à  donne 
réciproqueinenl  à  ces  ])àtiments  tous  les  secours  et  l'assistanc 
que  leur  position  réclamera,  et  à  faire  fournir  par  leurs  arsenau 
au  prix  des  tariJfs  de  ces  établissements,  et  pour  autant  qu'il 
seront  convenablement  outillés ,  les  réparations  et  remplaoemen 
des  agrès  on  machines  avariées  ou  brisées. 

11.  Best  défendu  aux  commandants  des  paquebots  employé: 
au  transport  des  dépoches  respectives  des  deux  admiuistratioi. 
de  se  charger  d'aucune  leltrr  en  dehors  d*.' ces  dépêches,  excepl 
toutefois  celles  de  leurs  Gouvernements.  Ils  veilleront  à  ce  qu' 
ne  soit  pas  transporté  de  lettres  eu  fraude  par  leurs  équipage 
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itftf  ietpiHigm*  el  Ob  déooneeroBtà  qui  de  droit  les  iofrac- 
bM  ^  pouiTOflt  être  conijnises* 

Tontes  les  lettres  remises  ou  reçues,  sauf  les  plis  contenant  la 
c^rrçspacdance  officielle  des  Gouvernements,  devront  êlrecon- 
sigDees  directement  et  sans  intermédiaire ,  après  Taccomplisse- 
ment  des  mesares  sanitaires ,  par  Tageot  des  paquebots  français  » 
àCiiili^Veocya»  m  bureau  de  poste  pontifical  en  cette  ville,  et 
nifiaii,  tout  antre  mode  de  oonsignatioB  on  de  réception  ree> 
tet  eîpressfanentûiterdit. 

Lsdeox  adimmttnitions  conviendront  entre  elles  des  signes 
extérienrsqui  feront  reconnaître  ia  correspondance  officielle  des 
Gouverûemeûts. 

ia  Énanission  de  ia  oomspondance  de  raraée  d*oocqpn* 
lioapar  laToie  de  Toulon  et  de  Cività-Vecdiiâ,  et  vieê  vmà, 
cntmaoaàamr  lien  soivant  les  règles  établies  tant  que  dnre* 
nathicircoiislances  exceptionnelles  qui  y  ont  donné  lien. 

1*2.  Les  prix  de  port,  dont  ladministration  des  postes  ponti- 
fiales  et  i'adminbtration  des  postes  de  France  auront  à  se  tenir 
KQ^totpmoki  compte  sur  les  lettres  que  ces  deux  adun'nistra* 
tint  limont  de  part  et  d^autre  à  découvert  seront  établis, 
kttre  pirkttre,  d*après  Tédielle  de  progression  de  poids  d- 

Seront  considcrccs  coin:  ne  lettres  sinipiefi  celles  dont  le  poids 
n  «cédera  pas  sept  grammes  et  demi. 

Les  lettres  pesant  desept  grammes  et  demi  à  quinze  grammes 
Bdomnient  supporteront  deux  fois  le  port  de  la  lettre 

simple; 

Cdlct  de  quinze  à  vingl-déux  grammes  et  demi  Inclusive- 
Mt,  trou  fois  le  port  de  la  lettre  simple,  et  ainsi  de  suite  en 
^tiot,de  sept  ^'rammes  et  demi  en  sept  grammes  et  demi, 
Dû  port  simple  en  sus. 

13.  Les  personnes  qui  voudront  envoyer  des  lettres  ordi 
naires,  cest4-dire  non  cbargées,  soit  do  la  France,  de  l'Algérie 
cades  parages  delà  Méditerranée  où  la  France  possède  des  éta* 
^•^■wwnts  de  poste  (Constanlinople,  les  Dardanelles,  Smyrne, 

^yroath,  Alexandrie)  pour  les  Eials  pontificaux,  soit  des  éla- 
fenients  pontificaux  pour  la  France,  l'Algérie  et  les  par.iges 
"^ia  France  possède  d:s  clablissemenls  de  poste,  pourront  à 
i^dioix  iainer  le  poit  desdites  lettres  à  la  charge  des  desti- 
''t^oa  payer  ce  port  dVanœ  jusqu^à  destination. 


(  a  ) 

dans  Tautre  supporteront  una  laie  nnifiiwnia  da  u^biUtêBmm 

centimes  (65^)  par  lettre  simple,  à  raison  de  leur  parcottfs  Un 
eur  le  territoire  poDlirical  que  sur  le  territoire  français. 

Le  produit  da  la  ta^a  MoSTorma  de  soixante-cinq  i^otfrkttaa  c 
daieiia  ftxéa  tara  reparti  entra  les  adaiiffiitipaiiaM  daa  p#ai« 
des  deux  pays  dans  la  proportioii  da  vingt  aeniUnas  (ao*)  m 
pvafitda  radmibislration  des  postas  pontificales,  et  de  qmraati 

cinq  centimes  (/|5'}  au  profit  de  radininistration  des  postes  d 
France. 

15.  Les  lettres  ordinairesadresséesdelhin  des  dent  Etats  dan 
Tantre  supporteront,  en  sus  du  prix  du  port  fixé  parParlidepr^ 
cèdent,  une  taxe  de  transit  eu  de  aoie  demer datfattla^nq^i] 

times  (35*)  par  lettre  simple. 

Cette  taxe  sera  perçue  an  profit  ou  pour  le  compte  de  cell 
des  deux  administrations  qui  supportera  les  frais  résultant  di 
transport  desdites  lettres  entre  la  frontière  des  État^pontifioau: 
al  la  frontière  liran^aise. 

16.  Les  lettres  des  Etats  poiuificanx  pour  les  parages  de  I 
Méditerranée  où  la  France  possède  des  établissements  de  poste 
et  réciproquement  les  lettres  des  parages  de  la  Méditerranée  o 
la  France  possède  des  établissements  de  poste  à  destination  de 
États  pontificaux,  supporteront  «ne  taxe  totale  à*m  flwe  pa 
lettre  simple,  dont  soixante  et  quinze  centimes  de  port  de  voi 
de  mer* 

Ce  port  de  soixante  et  quinze  centimes  sera  perçu  au  proli 
-et  pour  le  compte  de  celle  des  deux  administrations  c|ui  snppoi 
tara  les  frais  i^ultant  du  transport  par  mer  desdites  lettres 
Quant  aux  vingt-dna  centimes  restants,  ils  seront  répartis  entr 
ces  deux  administrations  dans  la  proportion  de  quatre  cinquième 
au  proGt  de  radministration  des  postes  pontificales  et  d*ni 
cinquième  au  proiit  de  Tadministratiou  des  postes  de  Franct 

1 7.  Les  lettres  exp^iées  à  découvert  par  la  voie  de  la  France 
folt  des  États  pontificaux  pour  les  pays  mentionnés  au  tableau  i 
annexé  k  la  présente  conventTon ,  soit  de  ces  mêmes  pays  pou 
les  États  po  liûcaux,  seront  échangées  entre  radministraiio: 
des  postes  pontiijcaies  et  radministration  des  postes  de  France 
aux  conditions  énoncées  dans  ledit  tableau. 

18.  L*administi«tîpp  des  postas  ffan^aisea  poum  livrar  i 
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fldiiumstraUoû       polies  pontificalift  d«i  iMm  \^%Ulf^  ^ 

De  m  cMy  Tadminitlnition  im  poitot  potitifioalai  foom 

livrer  à  fadiniai&tratiûa  des  postes  de  France  des  lettres  phar- 
fjba  à  destination  tant  de  la  France*  de  l'Algérie  et  4ca  parages 
(k  la  Méditerranée  où  la  France  possède  des  établissem^^U  4^ 
,  que  diBS  pays  éti»iigers  pour  lesquels  1^  babiisji^  dlP 
fontifioaax  peuvent  expédier  par  la  voia  d«  la  i^ifUCt dp 
Iftfcrts  oiJiluires  affimocbieis  jusqu'à  destinaiioii. 
Le  port  des  lettres  chargées  devra  toujours  être  acquitté  d  a- 
jusqu'à  destinstioo  :  il  sera  double  de  oal«i  d^  kàUm 
ordinaires. 

19.  DMtfaw  oAfnrfqatt  iMm  thÈ^^.iàmimà  à  être 
yodae,  celle  des  deux  adnwniatwlîoaa  ir  it  Hwfiloiië  da 
fÊÊikt  la  iwrle  amm  ea  iieu  psyera  à  f aiitro  administration ,  à 
titre  de  dédoomiagenient,  soit  pour  le  destinataire,  soit  pour 
fasvoyeur,  suivant  le  cas,  une  indemnité  de  cinquante  francs, 
dans  le  délai  de  deux  mois,  à  dater  du  jour  de  la  rédamatiott  ; 
■MM  il  mi  SAlesdii  qQê  las  léclamalioBs  ne  seront  admises  qne 
dans  ks  six  moia  qui  snivront  la  date  du  dépôt  ou  de  l^eoviei 

JiiVBt  liiinea  Tune  «Aveia  rautitD  à  âociiM  ind^  .* 

SO.  Les  taxes  dont  ladministration  des  postes  pontificales 
ai  Fadministration  des  postes  de  France  auront  à  se  tenir  réci- 
ptoqaiBMii conpte,  sur  les  journaux,  gasettes  et  onvraf»  pé- 
didifBBs  qmb  cm  deux  administrations  le  livrerant  de  part  et 
AnlMà  déeeweri,  aeiwit  caievtéeiè mise»  dn  poids  kml  ie 
elMfia  paqiMt  pertant  nae  «draese  fmûmVàm^  eenferiiièsut 
iTécheile  de  pr(^ession  ci-après  : 

Senoi  considérés  comme  simples  les  paquets  dont  le  poids 
AMédera  pas  qoaiaute-cinq  grammes  ; 

Les  paquets  pesant  de  quarante-cinq  à  quatre-viogt*dix 
framme^  inclusivement  payeront  deux  fois  le  port  du  paquet 
limple; 

Ceux  de  qnatre«vli^-dix  à  cent  trente-cinq  grammes  iodll- 
Apement,  trois  fois  le  port  du  paquet  simple;  et  ainsi  de  ii|ite  • 
es  ajoutant  de  quarante-cioq^ammes  en  queraalfrcinq  grammes 

ai  port  simple  en  sus. 


•       '  .    •  < 

ros,  soit  d\ine  même,' soit  de  différentes  pnblicalioiiB,  seitdeo 
réonis  dans  nn  seal  paqoet,  û  de  pourra  être  perçu  moiii 
dfon  port  simple  )>odrdiaqae'ntfméro.  • 

*  21.  Les  taxes  dont  l'administration  des  postes  pontificales  ( 
l'admiiiistralion  des  postes  de  France  auront  a  se  tenir  rccîprr 
quement  compte  sur  les  livres  brochés,  brochures,  papiers  d 
musique,  catalogues,  prospectas,  annonces  et' avis  divers  in: 
primés,  iithograplriés  ou  autographiés,  qnéces  deux  ado^nii 
trations  se  livreront  de  part  et  diantre  ik  décomrertv  âeront  cal 
cvdées^en  raison  dn  peiib  bnit  de  àmfOe  paquet  portant  un 
adrtesse  particulière,  conforméiuent  à  réclielle  de  progressio 
ci-après  ; 

'  Seront' considérés  oommê  simples  les  pafoela  denl  Je  poid 
n'eabédcm  pas  nngtciiiq  gmnmes; 

Le6  paquets  pesant  de  vingl^q  à>  cinqmle  grammes  payi 
font  denx  éols  le  port  du  paquet  simple;  * 

Ceux  de  cinquante  à  soixante  et  quinze  grammes  inclusiw 
ment,  trois  fois  le  porl  du  paquet  simple,  et  ainsi  de  suite >  e 
ajoutant  de  Yingt->cinq  graamies  en  vingtdoq  grammes  un  poi 
•aimple  en  sus« 

98.* Les' journaux,  gasetîtes, ouvrages  périodiques,  livres  Brc 
chés,  brochbres,  papiers  de  musique,  catalogues,  prospedu 

•  annonoes-et  avis  divers  imprimés,  lithographies  ou  Qutographié.< 
publiés  en  Franco,  en  Algérie  et  dans  les  parages  de  la  Médi 
terranée  où  la  France  entretient  des  bureaux  de  poste,  qi 
seront  adressés  dans  les  États  pontificaux,  et,  réciproquement 
les  .objets  de  mémo  nature  publiés  dans  les  États  ponlificaii 
qniiseront  adressés  en  France,. en  Algérie. et  dans  le^  parage 
de  la  Méditerranée  où  la  France  estietienl  des  hureanx  d 
poste,  devront  être  aflfirancfais  de  part  et  diantre  jiisqn*à  4esti 
nation. 

23.  La  taxe  d'affranchissement  des  journaux  et  autres  iuj 
.primés  expédiés  de  France  et  d'Algérie  pour  lei>  Etats  pontit 
eaux,  et  vice  versa,  sera  perçue  4  raison  de  vingt  centimes  pa 
paquet  simple,  dont  cinq  centimes  de  port  de  transit  ou  d 
Twe  de*  mer.  • 

Ce  port  de  cinq  centimes  sera  perça  au  profit  ou  pour  I 
compte  de  celle  des  deux  administrations  qui  supportera  le 
frais  du  transport  des  journaux  et  autres  imprimés  entre  1 
frontièrê"  des  États  de^  Sainteté  et  la  ûmitière  française 
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Oèuitaiix  quinze  eeàânes restants,  flsifehitilfi^^pàrâs  ^ilMles 

âdniiDislratioQs  des  postes  des  deux  pays,  dans  J a  proportion 
(Ton  tiers  aa  proGt  de  radministration  des  postes  poDlificales 
et  de  deux  tiers  au  proUt  de  radministratioa  des  postes  de 
France.  \       \  - 

34.  La  taxe  d'afifranchissement  iles  jQurnâox  et  antres  ûa- 
fomés  ezpédiés  des  États  pontificaux  pour  les.  parages  de  (a 

MéditerraQée  où  la  France  entretient  des  bureaux  de  poste,  et 
iki  vena,  sera  pen^ne  à  raison  de  quinze  centimes  par  paquet 
fîm[^t»  dont  sept  centimes  de  port  de  .voie  de  mer.  . 


r 

mm 

1 

mT 

km  àÊ  tsanaport  p^  mer  «disdits  jonnMunx  .et  imprimés. 
Quant  aux  boit  centimes  restants,  ils  seront  répartis  entre  les 
deux  administra  Lions  dans  la  proportion  de  cinq  huitièmes  au 
profit  de  î  administration  des  postes  pontificales  et  de  trois  b^v 
tkmes  au  proQt  de  i administration  des  postes  de  France.  ; 

3&.Let  joomnu  el  aitoea îaiprimés* eapéiMifa  è -dtcoBiert 
pv  la  VM  de  Fiante»  soit  «db»' pays  emprniiant  ■  Finlanad 
&ire  èn  postes  françailQapiMir  ko  États  pontificaux ,  soit  dans 

ies  Etats  pontificaux  pour  les  paya  empruntant  F  intermédiaire 
des  postes  françaises,  seront  échangés  entre  1  administra tioo 
da  postes  pontificales  et  radministration  des  postes  de  France, 
conditions  énoncées  dans  le  tableau  B  annexé  à  ia  pn^ 


M.'  Four  jo«nr  èm  moéérÉlions-  tfa'  port  attoujéts  pav  ha 

articles  20,  21 ,  23 ,  2.^  et  25  précédénfsasijournaui  et  autres 
imprimés,  ces  objets  devront  être  mis  sous  bandes,  non  reliés, 
€t  ne  contenir  aucune  écriture,  cbiflre  ou  s\f!y\e  quelconque  à 
k  maki,  ai  œ  nest  la  date  et  la  signature*  Les  joornaox  at 
antres  hspdméa  qui  no'iéimiinfiaDt  pas^oeseonditiana  saMit 
considérés  comme  lotiras  et  taxés  en  conséqMite* .  - 

Il  est  entendu  que  les  dispositions  contenues  dans  les  ar- 
ticles susmentionnés  n'infirment  en  aucune  manière  le  droit 
qu'ont  les  administrations  des  postes  des  deux  pavs  de  ne  pas 
e^ectner  sur  leurs  territoires  respectifs  le  transport  et  la  distri- 
Won  de  ceux  des  objets  dési^més  anxdits  articles  kVégÊté 
ta|uds  il  n*anrait  pas  été  satisfait  aux  lois,  ordonnaocês  oti 
qm  règlenf  les  coujftions  leur  puUksitîoo  et  deleor 
dreriation  tanfl  dan^ierÉiits  pontileÉos  qtîe  datai  la  Ffiaoe. 


(  10  ) 

iïïmm^^^f^^yf^^o^  feront  F<>9W.w 

r  0DiMfm  6im  m  dik  parbg^  çqi 

tractantes,  qae  les  lettres,  jonmanz,  gazettes  ft  ouvragés  p$ri( 
4tqMes  que  fadniînistration  des  postes  pontificales  et  VadmioL 
tration  des  postes  de  France  se  livreront  réciproquemer 
anVanchis  jusqu'à  destination,  confomiément  aux  disposition 
de  la  préèenté  coQventioa,  ne  pourront,  sous'àncii|i  pn^téxl 
et  à  quelque  titre  que  ëe  soit,'  être  frappés  dans  le  piàys  de  da 
dimiûii  eTuiie  taxe  ou  fun  droit  qadeôiKiiM  klaebiigft'dc 
^èstiDatatat:  •  • 

*  Il  est  égaleniètti  convenu  <|n'aucun  droit  M  ikxe  k  U  char^ 
des  envoyeurs  ne  pourra  être  imposé ,  soit  dans  les  Etats  pontifi 
taux,  soit  en  France,  sur  les  lettres  dont  ces  envoyeurs  vou 
dront,  en  vertu  de  la  présente  convention,  laisser  le  port  à  & 
cbarge  des  deslinataifes.  i    ..- .  . 

M.  Le  Qommmmmii  fOBtÙBkàk  êobnim  «n  Opimliicalea 
fcwiyiÉile  iMasiliiidépéf^  oittêi^  nr  la  tairiteira  pend&irii 
•ém  'oitmyoBdanwi  osig^urta  de  k-ytpM»  eu  pawl  pà»  I 
France  à  destinatioa  dif  royaume  des  Denx-Sidles,  et,  récipro 
€|nement,  du  royaume  des  Deux-Siciies  pour  la  Franoe  et  le 
Btats  auxquels  la  France  sert  ou  poaisait  aervir  d'ialirmé 
diasire.    '      •    '  • 

Uadminiatimtion  des  postes  de  Fnmœ  payera  à  radmîjiiMM 

MgÊB.  Mie  enli^  i*|>ij|il  par  lequel  jeu  d^féc)ie«  dwMM 
lent  f«ff  le  territoire  pontificil  et  le        HT  oi^Ues  f«i  wwti 

ront,  la  somme  de  dix  centimes  par  kilogramme  de  lettres 
poids  net,  et  d'un  quart  de  centime  par  kiiçgranime  de  jom- 
nauft  et  autres  impriittàs*  MlMi  jfM^  mi»  quieoroat  wUmm 
dans  ces  dépêrhMi  •  • 

iOf  I^<ioiivemp^i^l  français  prend  r^npjjcwiept  d'accor 
dei  au  iHiMiverpennisnt  de  Sa  SRiii^t^  le  transit  en  dAnA«ii#i 

dei(  Etats  pontificaux  à  destination  de^  pays  «miquels  la  Frasa 
sert  ou  pourrait  servir  d'intermédiaife«  ^t  ^  fi^c^fpqmpaei^t»  d< 
ç^s  pay^  ppuf  les  États  pontiûcaux, 

ii^4wwtr#^  des  postas  pontificaj^  k  Ta^minis 

AioaiieA  dea  Bestes  dA  JEiABca^  nAiir  li  ilnni^lre  ^wî^*^«< 
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en  ligne  droite  entre  le  point  par  lequel  les  dépêches  clo$e3  ei^« 
treront  sur  le  territoire  français  et  le  point  par  où  elles  eu  «or- 
tiroot,  la  somme  de  dix  centimes  par  kilogramme  de  lettres, 
poids  net,  et  d'un  quart  de  centime  par  kilogramme  de  jour- 
naux et  autres  imprimes,  aussi  poids  net,  qui  seront  cpu^fiu^ 
daos  ces  dépêches. 

31.  Le  Gouvernement  français  s*engage  à  faire  transporter 
en  dépêches  closes ,  par  les  paquebots-postos  français  naviguant 
àai»  la  Méditerranée,  les  correspondances  que  les  Lur^au^.  d^ 
poste  établis  dans  les  ports  des  États  de  Sa  Sainteté  pu  touche* 
TOQtces  paquebots  pourront  avoir  à  échanger  par  cette  voie, 
soit  avecd*autres  bureaux  de  poste  de  ces  mêmes  Étafs,  soit  avec 
les  bureaux  de  poste  établis  dans  les  porls  de  la  Sardaigne,  de 
il  Toscane,  du  royaume  des  DeuxÇiciles ,  de  Fîle  de  Malte  ^t 
du  royaume  de  Grèce. 

Ladministralion  des  postes  pontificales  payera  à  Tadminis- 
trationdes  postes  de  France,  pour  chaque  kilomètre  existant  en 
ligue  droite  entre  le  port  d'embarquement  et  le  port  de  débar- 
quement des  dépêches  auxquels  s'appliquent  le  présent  article, 
la  somme  de  dix  centimes  par  kilogramme  de  lettres ,  poids  net, 
et  d'un  quart  de  centime  par  kilogramme  de  journaux  et  autrés 
imprimé,  aussi  poids  net,  qui  seront  contenus  dans  cm  dé< 
pèches. 

32.  Le  Gouvernement  pontifical  s'engage  à  faire  trantpert«r 
ea  dépêches  closes,  par  lai  paquebots-postes  romains  naviguant 
dans  la  Méditerran^,  lef  correspondances  que  les  bureaux  de 
poste  établis  dans  les  ports  français  où  toucheront  ces  paquebots 
pourront  avoir  à  échanger  par  cette  voie,  soit  avec  d'autres  bu- 
reaux de  poste  du  même  État,  aoit  avec  les  bureaux  de  poale 
établis  dans  les  ports  de  la  Sardaigne,  de  la  Toscane,  du 
royaume  des  Deux-Siciles ,  de  Tile  de  Malte  et  du  royaume  de 
Grèce. 

L'administration  des  postes  de  France  payera  à  ladministi'a- 
tion  des  postes  pontiûcales ,  pour  chaque  kilomètre  existant  en 
ligne  droite  entre  le  port  d'embarquement  et  le  port  de  débar- 
fMoaent  des  dépêches  closes  auxquelles  s'applique  le  présent 
utide,  la  somme  de  dix  centimes  par  kilogramme  de  lettres, 
^tids  net,  et  d'un  quart  de  centime  par  kilogramme  de  jour- 
nal et  autres  imprimés,  aussj  poids  net,  qijii  seront  contentas 
^  ces  dépêches. 

^3,  J)    t  ent«n4vt      le  poid^  des  oorrespoi^dafiGf s  çle  toute 
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likblir«'tQM»éés  ^^^^  iétst\  àinsi  [me  cêM  der  feuilles  «Anris  et 
«Ufi^pi^icésdecbmpidiiRtéTésm  Féchauge  des  cotres» 

l^oûdànces  transportées  eh  dépêches  cîbsés  par  Tune  des  dcax 
administrations  pour  le  compte  de  l'autre,  et  qui  sont  men- 
tionnées dans  les  articles  2g,  3o,  3i  et  32  précédents,  ne  sera 
pas  compris  dans  la  pesée  de  lettres ,  journaux  et  imprimés  de 
toute  nature  sur  lesquels  devront  être  assis  les  prix  de  tniDS-  > 
jpOrt  fi^és  par  lesdits  articles.  Le  règlemént  des  décomptes  coq- 
tmmni  Jett^ansit  des  rebuls  aura  Séa  suivant  les  prescriptions 
-ae  rartide  se  d4^i«s. 

34.  Les  administrations  des  postes  des  Etats  pontificaux  et  de 
France  dresseront,  chaque  mois,  les  comptes  rcjsullaat  de 
^échange  des  correspondances  transmises  réciproquement  par 
l'a  voie  de  terre,  et»  tous  les  trois  mois,  les  comptes  résultant 
4e  réchaoge  des.  çorrespondances  transmises  rédpro^çmenl 
par  Ta  voie  de  mér. 

Les  comptes  mensuels  et  trimestriels  ci- dessus  désignés, 
après  avoir  été  débattus  et  arrêtés  conlradictoircmeut  par  les 
deux  administrations,  seront  soldés  à  la  Un  de  chaque  tiimeslrc 
<9tfkX^'d|iu^tff^Hpn  gUiL^arecq^ifie. redevable  envcis  i'avktire. 

Lm  .  kttMroidiMfes'  am  jobavgées**  lès.  jaumaiiàK»  gà- 
celtes,  ouvrages  périodiques  et  imprimés  de  toute  nature >  mal 

adressés  ou  mal  dirigés,  seront,  sans  aucun  délai,  réciproque- 
ment renvoyés  par  rintermédiaire  des  bureaux  d'échange  i^e*- 
pectifs,  pour  les  poids  et  prix  auxquels  loûice  envoyeur. 
.itvii  ces  objets  en.cihBftpie  àlauUne  oilke. 

•  Les  ob/tta  de  nénAe'iiat«feqai#iimtétéadnnséaèdes4e^ 
*  tin  rii  Lu^uymldiaagé  de  résideiiee  seront  reapeelfiveBiint  liivAs 
îim  resAia,  cbsfrgés  du  port  qui  aundtdè  être  payé  par  leedaaii* 

nataires.  •      •  •  • 

36.  Les  lettres  ordinaires  ou  chargées,  les  journaux,  gazettes, 
ouvrages  périodiques  et  imprimés  de  toute  nature,  échanv;és  à 
découvert  entre  Icto  deux  administintions  des  postes  des  Etats 

Sontifidiux  et  de  Friinoe,  qui  seront  tombés  en  rdbut  par  reiÛs 
u  deâtiifataire,  devront  étie  renvoyés,  de  part  et  d*autre,  à  la  fin 
de  chaque  mots,  et  plus  souvent  si  faire  se  peut.' Les  lettres  et 
envois  divers  dont  les  destinataires  ne  se  présenteraient  pas 
ne  seront  retournés  à  loffice  envoyeur  que  dans  un  délai  de 
trois  mois  ou  de  six  mois ,  s*ils  sont  chargés  ou  assurés.  Ceux 
de  ces  objets  qui  auront  été  livrés  en  compte  seront  rendus  pour 
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le  prix  pour  lequel  ils  auront  été  originairement  comptée  par 
l'office  envoyeur.  Ceux  qui  auront  été  livrés  aflranchii  jmq^ÛV 
Ailiiiirina  ou  jtuqii'à  la  frontière,  de  iloffice-.  goKM^pftnëanl 
loot  renvoyés  sans  taxe  ni  décompte*  • 

Qoaat  aux  correspondances  non  afiranchiet  tombées  en  re^ 
bot  qni  auront  été  transportées  en  dépêches  closes  par  l'une, 
des  deux  admioi&trations  pour  le  compte  de  Tautre,  elles  seront 
idniiitt  pour  les  poids  et  prix  pour  lesquels  elles  auront  ét^ 
comprises  dans  les  comptes  des  administrations  respectives  sur 
dcsinqites  décUf  tions  on  listes  BOBunativts  luises  è  l'appui  des 
décomptes,  lorsque  les  corrispondances  ellea-méoMs  ne  pour- 
ront pas  être  prodnites  par  Toffioe  qui  anm  à  se  prétalov  dll 
montant  de  leur  port  vis-à-vis  de  ToOice  correspondant. 

57.  Les  deux  administrttioDs  des  postes  des  Etats  pontîfi- 
canz  et  de  Ftanoe  n*admettront  à  destination  de  l*nn  des  deux 
pays  ou  des  pays  qui  empnintent  leur  inlennédisiin  ancone 
lettre  qoi  contiendrait  soit  de  Tor  ou  de  l'argent  monnayé  *  soit 

(it  s  bijoux,  ou  efiets  précieux,  ou  tout  autre  objet  passible  des 
droits  de  douane. 

38.  Aûn  de  s^assurer  réciproquement  l'intégralité  du  produit 
des oorrespoodances  échangées  entre  les  deui  pays,  les  Gon- 
vememeats  pontifical  et  français  s'engagent  à  empédier  par 
tous  les  moyens  qui  sont  en  lenr  ponvoir  que  ces  correspon- 

ilaLce^  ne  passent  par  d'autres  voies  que  par  leurs  postes  res- 
pectives. 

59.  Tout  capitaine denavire  devant  sppairiHfr,  soit  d*un  des 
ports  des  États  pontificaux  pour  la  France  on  f  Aigéne*  soit 
d'an  des  ports  de  la  France  on  de  FAIgérie  pour  les  États  poft- 
tificanz,  sera  tenn, 

I*  De  déclarer  au  bureau  de  poste  le  jour  et  llieure  de  son 
dipnt«:le  lieo.de  sa  destination  »aînsî^pw  les  liens  oà  îi  deît. 
neescale; 

3^  De  se  charger  des  dépêches  que  ce  bureau  pourrait  avoir 

à  îni  remettre. 

^0.  La  dédara tien  ezigéeparrtf^<^^P'*écédent  devra  être  laile 
dm  jonrs  an  moins  avant  chaque  départ  pour  tons  bâtiments 
aelaMant  pas  nn  service  régulier. 

îoor  les  bâtiments  à  départs  périodiques  et  réguliers,  il  suf- 
fira dune  seule  déclaration  faisant  conpaiiret  une.  Cois  .pour 


'^^\.  Toni  capitaine  dont  le  «avîre  àevra  àpi^dreillef  pendâi 
le  jour  sera  tenu  de  se  présenter  au  bureau  dépose,  pot 
y  teemok  m  dépêchés^  dêin  heami  êXL  plus  t6l|  avaat  êo 
départ. 

Tcmtifef 8 ,  dans  les  localités  l'4Mf«iléalk)ii  dë  sérVlee  I 
pèhÉÊÊthkf  l'âfauttitfltÉtioD  dél  foëlsé  powrâ  MféfnMfli%U 

Ét.  Aliédn  tt«¥li«  dcr  eottiiMiiM  dé^iiAf  fiaHfr,  «dt  d*iiti  d< 

])OHs  des  Etats  pontificaux  pour  la  France  ou  l'Algérie»  soit  d'u 
des  ports  de  la  France  ou  de  TAlgérie  pour  les  Etats  pontifi 
eaux,  ne  pourra  recevoir  sa  patente  de  santé  ni  le  billet  d 
sortie»  Bi  la  oapilûoa  oe  présente  aux  autorités  cLêr§^  de  di 
Uvivr  te  pintes  un  certificat  du  directeur  ou  du  préposé  d^ 

Citai  coMiatam  1%  remiser  daa  dépêches  adressées  «a  lieu  d 
tinatiott  de  ce  eavire»  oa  qpi^ôo  n'eâ  avait  pas  à  lu 
remettra, 

43.  Les  dépêches  expédiées  de  Tun  des  deux  pays  pou 
Taulre ,  par  un  bâtiment  du  commerce,  devront  être  livrées  a 
premier  bateau  de  santé  qui  communiquera  avec  le  bâtimeu 
conducteur,  ou  au  bureau  de  santé  ^ui  recevra  la  premièr 
déclaration  du  capitaine,  selon  la  pratique  de  chaque  pays,  d 
manière  à  ce  qa*dles  soient  consignées  dans  le  plus  bref  déla 
possible  au  bureau  de  poste  du  port  d^arrîvée. 

Aft.  Celle  des  deux  administrations  qui,  conformément  au: 
tfrtîcles  3  et  4  de  la  présente  convcnlion,  devra  prendre  à  s 
charge  les  frais  résultant  du  transport  par  mer  des  dépèche 
adressées  d'un  pays  dans  Tautre  au  moyen  d'un  bâtiment  â\ 
commerce t  payera  au  capitaine  de  ce  bâtiment  diï  centime 
petnr  tha^ÎM  lettre  oii  pai^uel,  el  eMq  flpntiwws  pa«r  chequ* 
jHonMd  en  peilr  abafse  psiquel  4e  tsw  auHrai  ini^idiéi  eoi 
tenus  dans  ces  dépêches. 

45.  L'administration  des  postes  pontificdes  et  Tadministra 
tion  des  postes  de  France  désigneront  d'un  commun  accord  le^ 
bureaux  par  lesquels  devra  avoir  lieu  l'échange  des  corres 
pondances  respectives.  £iies  régleront  aussi  la  forme  dei 
comptes  mentionnés  dans  Farticle  34  précédent,  la  directioi 
des  correspondances  transmises  réciproquement,  ainsi  que  tout< 
attire  mesure  de  détail  ou  d'ordre  néeessaire  pour  aisnrer  i*eié< 
ctttfoii  d6É  stI(HiIations  de  le  présonte  couTention. 


^  lyiu^cd  by  Google 


&     68.  (  15  I 

m  QMtt  MHNMMMBMtf  WNtf  iCi  100 


it  ia  nécessité. 

iA.  Lef  deitt  Gdoveniéïkitots  se  rétervtent  de  Jaodifier,  d*mi 
mm/sÊm  ieewdt  le»  «riii  fi«detiii8  fixés  fe«r  Itf  inosport  des 

tékts,  duLiù  le  cas  où  les  conditions  de  transit  sut  les  autres  ter- 
ritoirtâ  viendraient  à  être  changées. 

I7«  La  présente  ôaùventioA  aura  force  et  valeur  à  partir  da 
jm  dool  le»  deiu  paities  o^Hiviendront»  dès  qu^  le  promolga- 
tiie  m  an»  été  Inle*  d  après  les  lois  partfcoIierd»à  checan  des 
ifett  États»  6f       demearera  obligileii^  d*aniiée  en  année  jns» 

fp  i  œ  que  ïane  des  deux  parties  contractantes  ait  annoncé  à 
Fauire,  mais  un  an  àTavauce»  son  intention  d*€in  faire  cesser 
les  effets. 

Pndsflt  celle  dersiàri  amée,  la  oduventidn  continuera 
itmk  sea  eiécalieii  pleine  et  entière,  sans  préjudice  de  ia 

des  postes  des  deux  pays ,  après  Texpiration  dudit  terme. 

48.  La  présente  convention  sera  ratifiée,  et  ifS  ratifications 
es  setont  échangées  aoasilôl  qne  £ûre  se  pourra* 

En  foi  de  quoi,  les  plénipotentiaires  respectifs  ont  signé  le 
pféwnte  ooonreniion  et  y  ent  apposé  leora  cachetl. 

Fait  àBome,  en  double  original,  le  i*'  du  mois  d^Avrll  defai 
de  grâce  i8&3. 

{L.  S.)  $igné  6.  Caidinel 
{L.  S.)  (igné  A.  pi  Raikitaim 
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Tahltam  mdùinant  Us  conditions  auxquelles  seront  échm^ht  mfrt  tAdn 
tîondesPosles  de  France  et  l'Administration  des  Postes  pontificcHes,  le 
expédiées  des  pays  étrangers  aux^mtk  Im-  Fronoê  HrtdiÊUirliÊÊédmn / 

•  Etats  pontifeaax^  et  iïce  yenà»   


i  àmUtsnê. 


Cantou  MÎMM,  Grand' 
Dadiid*  Bftd«,  p«UU- 

Bat  du  RbÎD  bavareU, 
HeaM  rlUaaa* ,  Prasae 

rhénane  tt  Grand-Dudt^ 
de  Lttxamboarg. 
Etali  d'Allemagne  (  moina 
la  paiatinat  du  Rhin  ,  la 
HpsMrWoana  al  1a  Ttu»- 
terb^nana},  royiuniM 
da  Balf ifM  ûm  F«y^ 
Baa. 

Granda-Bratagna  

Jamaïque,  Canada,  Nou- 
veau -  Brunewick ,  Non* 
vaila-Ecoaaa,  lladaPrio- 
c*  -  édoaard  et  Terra- 
If  aavfl(voia  d'AnglaUrra) 


ladaa  oriantalai ,  Ârdtipal 
iadim  al  Cbiae. 
iImiIm  at  pmju  i*Mlrt> 
Oiar,  par  biliments  fran- 
ftiadaconmafae^ 

Payi  d'oulra-mer  tans  dit- 
tiDclioa  da  paraM»  (voit 
a'Aaglalam). 
Paragaa  da  la  mer  do  Sud 
(toi»  daPaatma). 


OOXOltIOll 


Lan. 


Mm.. 


Mmb  •  •  •  • 
•  •  •  • 

/dMI.»,. 


•  •a*  »ia 


FroatiAra 

fraaçaiaa 
d'tatr^  ea  de 
•ortie. 


Îataaent  on 
•ddkaf^at* 


••••••• 


OaOlTS  IT  TAXES 

à  payer  par  l'office 

da  Fnaca 
k  l'oiEcr  pontirieal  , 
taal  poar  Uê  Uttiaa 

à  dealbalka 
àtè  Eu  ta  poatificaax 

aSnaebiaa 
jusqu'à  datliMtioa 
que  pour  Ie>  leltrta 

noa  affraackifa 

poDtifieaaz. 
(Par  laitia 


Laltm 
tnaamiaea 

lavvia 

de  terra 
o«  da  m«r 
anlrab 

de 

la  France. 

Latim 
tranaaiiaaa 
parla  voie 
Nûaar 

aux  frais 

pontiPi  ■ 
caai. 

Laltraa 

transmise* 

la  «via 
df  terra 
OB  da  Bar 
avfrait 

de 

la  Fraaea. 

fr.  e. 

fr.  c. 

fr.  c. 

0  to 

0  »S 

0  7i 

• 
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o  ao 
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o  65 

» 

m 

• 

0  )6 

0 

• 

•  «7 

m 

ê 

o  96 

• 

» 

1  6> 

9 

m 

t  46 

oaorrs  kt  taiks 
à  payer  par  l'oiEre 

BOBtiieal 
à  l'odicfl  de  France, 
tant  paaf  las  lettrM 

aftao^aa 
originaires  dea  États 

poati&caaSy 
qoe  poar  Im  " 
non  affranchirs 
à  daatiaaiioa 

États  pootiSeani. 
(Par  latiN  ùmfU,) 


TO 

dea 
àpay 

les  l.a 
dea. 
poatil 

l.i 

poarle 
kCfai 
deal 
daa 
dirai 
ddeigo 
U  I". 


trananisea 
parla  voia 


aax  frais 

ilala 

pontifi- 
eaux. 


fr.  e. 
1»  S$ 


o  «I 


o  8a 
&  M 


o  61 

o  6i 

o  61 

»  47 

9  11 


3 


poar! 
a 

affrai 
origii 
daaaa 

P» 
(Par 

Bak 


Signé  G.  Cm.  Ammu ,  Signé  A.  di  Rathb? al. 
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àlUAC  fi.    lahifaa  imdnfacLnt  /m  conditions  atLxqaelUs  seront  échafuiée s ,  entre  tAdminis- 
tmtÛM  des  Postes  de  France  et  t Administration  des  Postes  pontiRcales,  les 
'~mama  «t  «afrvs  impirimàfêgpéiiii  ies  pays  étranam  «ttf  mb  U  Fnmcê 
dtîiitmméiimre  pour  l$t  Étals  pontificarnsB,  $t  net  farta» 


 kiiau^ll- 

Waiyw»,  Eiç«p5»,  Ver- 

■MèiBi%în«  ti  im 


prêt. 


l  titrrj. 


I  • 


raiie  d'cutr^e 


mcot  oodedc- 
b»rqiieiB«at. 

fltt»  d'cDtré« 
M  lortii. 

ment  ou  de  de- 


oaoïT»  on  TAiu 

à  l'oi&re  Je  Fr^iico 
po«r  diP^aa  pa^iMl  «ia^a 

*K  


tr*ii*poHr9 
voie 
4»  l«fr« 

rat  frais 

d«  la  Franc*. 


TOTAL 
dca  tâXM 

à  pavar 
^  la* 

hÂbUanta 
des  ÉtaU 

poiUiiicaux 

I  uur  (lij'jue 

paquet  aioiplc 
de  journaux 
ou  d'Mirfa 
ioiprtméa. 


o  1$ 


4 
ff 


Signé  G.  Ctf^ioal  AmomLi. 

Signé  A.  D£  Raymevàl. 

* 

2.  Notre  garde  des  sceaux,  ministre  de  la  justice,  et  nos  nii- 
tiîstres  des  afiaires  ultangères  et  des  finances,  snnt  ciiargés,  cha- 
am  eo  ce  qui  le  coaceme  •  de  Texécution  du  préseut  décret 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  i^'  Juillet  i853. 


U  Garde  des  SCÊÊMXf  Mtmistn 
k  k  jasUee, 


é  ABB4IUCCI. 


NAPOLÉON. 

Par  I^EmpeffCur  : 

Xf  Ministre  secrétaire  d élat  aa  déporlÊÊÊmt 
des  affairts  étrangères, 

^igoé  IXaODXH  Dt  Lwila 


N*  606.  —  lÏAPPor.T  À  vEupEnEun,  tum  (Tua  IUqmmt  .relatif  A  ta. . 

•       •  • 

AbaS  JMiaHi.    • 

SiME , 

U  existe,  dans  les  lariOi  des  frais  de  roatc  attribués  aux  mili* 
taires  voyageant  isolément,  des  lacQoes  et  des  inégalités  qa*il 
devient  indii^nsable  de  faire  disparaltre«  attendu  qu'elles  con- 
trtrtent  l*éqailibre  qui  doit  régner  entre  le  traitement  et  les 

charges  de  ces  militaires. 

La  révisifui  de  ces  tarifs  étant  devenue  nécessaire,  je  viens 
d^  faire  procéder,  dans  le  double  but  de  reconnaître  le^  bfi- 
ioitts  parloui  où  ib  ae  UMniiettent»  et  é*y  pourvoir  d*iiM  m»* 
nière  équitable. 

Vu  l'importance  et  la  spécialité  de  la  matière,  je  crois  devoir 
exposer  a\t'c  quelque  détail,  à  Votre  Majesté,  l'état  de  la  ques- 
tion, les  motifs  (|ui  m'ont  porté  à  modifier  la  situation  actuelio 
des  choses»  et  la  nature  des  modificatioaa  à  sanctionnai:. 

Les  modifications  reconnues  nécessaires  affectent  s 

Uindemnilé  de  route, 
L*indMMitié  do  dépboMHBlt 

£t  riudemnild  de  frais  de  poste. 

DévêloppêiMiU  dâs  motifs  qui  ont  délerminé  la  réviiion  du  tarifs 

dom  H  s'agà  f 


laouiauTs  na  aooTi» 


PREMIÈRE  PARTIE. 
ometiRS  XT  upLOfis  inLrrAiRBs  coastDÊa&s  ONiiiB  fnu. 

Ulodemnité  de  route  a  pour  objet,  quant  à  rolTirier  et  à  Tent- 
ployé  militaire,  de  les  mettre  à  portée  de  subvenir,  conjointe- 
ment «rte  la  solde  de  station,  à  la  dépense  de  leur  transport, 
de  leur  entretien  et  de  leur  jubiialiace. 
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L'ordoDiMiice  da  9o*d<ceiDbr6  18S7,  ior  lit  findt  de  rcKBàêt 
t  af^né  I  cette  lodeninM  Aek  td'ox  IhWI&'blès,  et  oependant 

les  frais  de  transport,  qui  constituent  la  charge  ia  plus  lourde 
de  l  oÛTicier  voyageant  isolément,  varkut  aujourd'hui  du  siupla 
tu  double,  et  au  delà,  Kelou  que  l^s  tran$pori9  S*«fl^^UPAt  pMT 
les  diligences  on  par  les  cbemio^  de  fer*  * 

Jfuû  mise  o&li«  lea  tari&  des  dîKgeaeea*  M  dce  eheBnne  im 

kt  ne  comportent  ifue  deux  prix  (coupé  et  intérieur  dans  les 

Bî^eoces,  et  voiture  de  première  et  de  deuxième  clasie  «nr  les 
dîPmins  de  fer)  dnnt  le?  places  soient  en  rapport  avec  les  exi- 
genres  de  la  position  d'officier,  tandis  que  le  tarif  de  rindemnilé 
ée  route  comporte  quatre  fixations  [cinq  francs  pour  les  colonell 
tt  les  lieutenaots-coloiiels;  quatre  francs  poor  les  dkêk  de  Jba* 
laSHett  dnescadmn  <  trois  £psttcs  ponr  les  capitaines,  et  deux 
francs  cinquante  centimes  ponr  les  Henteitants  et  sons-lien* 
tenants]. 

De  ia  des  iu égalités  tcUcnicDt  choquantes  que,  dans  certains 
cas  et  pour  certains  grades,  toutes  les  aliocaiioos  (solde  de  sta- 
tion et  ittdemiiité  de  ronle)  alMribuéiBS  a«x  afliders  voyagean 
isotément  sent  iosnflisaoles  pof  r  convrir  setflement  les  frais  de 
innsport  ,  UndbqMtdaaa  d'autres  00,  elles  dépassent  la  Unie 
des  Lesoins  réels. 

réprouve  le  besoin  de  laire  veseortir  ki  par  des  cbiÉres  ki 
n^galilés  signalées» 

Les  prix  moyene  des  transports  aont  i 

la  JULim       \       cîa«5e  (coupé)         o'  1 5*  o"  par  kiluaièlN. 

M  «DgMCes. .  1   ^,  classe  (iiiiérieur).  o  i3  o  idtm. 

5ar  les      j  Voilures  de  l'hélasse,  o  06  6  par  kiioinHre  »  moitié  prix» 
min*  de  £er.[  Voilures  de  a*  ciassf.  o  o5  o  U*m, 


Ainsi  que  je  l'ai  fait  remarquer  pins  bant,  les  première  et 
deuxième  classes,  dans  les  modes  de  locomotion  précités,  sont 
seules  eo  rapport  avec  les  exigences  de  ia  position  d'olïicier,  et, 
ea  assignant  la  première  classe  aux  officiers  supérieurs  et  la  se- 
conde daeee  anx  olIici<  rs  des  grades  infériears«  en  *e  conforme 
à  ce  qm  se  pratique  généralement 

Or.  en  appliquant  le  prix  des  places  respocliveset  les  anciennes 
lUacatioos  aux  officiers  d'im  régiment  diaftateciet  on  Arxive 
an  résultats  snivants  : 
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OmOOM  TOlAOBàIff  M  LU  OILMUieH.. 


lS5o,  Traucliir  renl 


Cm  tÊÊÊkm  4«niBl«.a«t 
êm  S  MpUalÎM 
WleaitiM  parjour,  acf nièmi  ^ u(r«  i»- 
t4i  da  roato.  Ki  ^aU^t  «a  «oMbi* 
indeniiïU  qni ,  râonit  à  U  wlda  da  ataUaa, 
acNMiita*  U  trailantst  d«  l'olEctar  an  roato  (i)t  il 
as  «aala  ttvia  fo»  payar  laa  Iraia  da  Uaa^ort 


Colonal. 

Li«aUB«nt-coloaal» .  • 
Ckaf  d*  bauUlon . . . . 
Capitain*  «d  piaaiar. 
Capîuiaa  aa  sacoad.* 
LiaaIaoaBt  an  pr«inîar 
LiauUaaat  ao  aacoad. 


jfaBonafiw  par  jow> 


4©  7° 


niDBiniiTéa 
de  roula 
par  jo»r. 

nitaa 
poar 

lia  nlcifla.} 

niAia 
da 

tllÉlipart 

poar 
lia  kîloai. 

d'aUoca- 

tîOB 

par  joar. 

iiavrri- 

d  aUaca- 

tioo 
par  iear. 

fir.  e. 

fir.  a. 

fr.  c. 

i5  oo 

i6  So 

# 

1  So 

i5  oo 

i6  8o 

• 

1  8o 

1»  oo 

i6  8o 

m 

A  80 

f  oo 

t4  56 

» 

5  56 

t 

>4  66 

• 

S  56 

7  5o 

i4  56 

• 

7  06 

7  6o 

U  58 

« 

7  06 

U  M 

a 

7  06 

OFFICIERS  VOYAGEANT  PAU  LES  Cnimilt  M 


La  viiaaaa  aMyaona  «st  da  traoïe-deux  kilo- 
aaètraa  par  hanrc  ,  «oit  d«  i^pt  crut  »oiiaulc-huit 
luIoaaAtffMi  oa  viugl  sept  étapes  par  viogt-quatrt 
iMWaa.  En  admatlant  qua  l'oficier  ne  pu  a«c  voya- 
gar  qaa  dapni»  aii  bauraa  du  malin  ju«r|n'lk  six 
■aavra  du  aoir,  ca  oui  ridairait  à  traia  taal  quau-e- 
Yingl-qaatra  kilooMUta ,  aaU  traita  Hàfm ,  1  j  J  ii- 
tança  fraBckia*  il  racavrait  rncora  (reiia  foi*  la 
•impie  iadamait^  da  roaia.  Eu  dâduisaol  da  ca 
nombra  cna  iadrouihi  daatinâa  à  TaplNtfaa^l  à 
la  aubtiatanre .  il  att  raata  dan  poar  pajar  laa 
fraia  da  irasaport. 

Galoaal  

Lir-iit>-natil-co'oncl 

Cbaf  da  bataiilon.»  •••«•.•^••••••«t  • 

CaptlaiDa  aa  pramlar  4  •  t  •  •  •  •  t .  •  •  ■  • 

Capitataa  an  itrcontl  •«..••'..•••• 

Ufm$^ml%u  praoùar.  .*.•••..... 

Liaaiaaaataa  aaaaad,^.  

8ea*4ia«ilaaa«l  •......•;«..•..•.« 


BiaMoi  dUlaààlIaB  par  ]oÉr. 


■i  iJ 

ixoanjtiiàa 

nu» 

noAiMM- 

lasarri- 

aa 

d'ailoca. 

aAMCE 

da  routa 

tranaport 

Haa 

d'alloca- 

'/ 

(taparjear) 

poar 

saïuL 

parjoar. 

tba 

par  jour. 

fr.  c. 

fr.  c.  ta. 

fr.  c.  m. 

60  00 

95  34  é 

54  «S  • 

■ 

60  00 

M  6S  6 

i&  00 

j4  4 

aa  6â  6 

i$  00 

19  to  0 

16  8«  0 

36  00 

I  9  ÎO  0 

1 6  80  0 

3o  00 

1 9  liO  0 

10  60  0 

9o  00 

19  30  0 

10  80  0 

flo  00 

19  ao  0 

10  loo 

1S7  9f  8 

'  'a 

Les  difTcrences  en  plus  ou  en  moins  que  présente  l'emploi 
des  indemnités  de  roule  destinées  au  payement  des  frais  de 
transport  aiTeclant  nécessairement  le  traitement  (solde  de  sta- 


(1)  L*aflrfar  ^  vayiga  avatbaMpaaaaa 

raato. 

Grfoi  qui  voyage  haU^tat  a  Ml  ftia  aaUa  4a 

tnant  etl  la  miiua  daui  les  deoX  pothioati  MF  b 

aat  ^ala  à  la  lelda  da  loula. 


«là 
da 


da 

à 


JIéa  mUm  Ja 


I  MttakiMfta* 
dtFoala* 
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tioD  aagmentée  d*une  iodemnilé  de  roule) ,  au  moyen  duquel 
Jesoflîciers  voyageaut  isolément  pourvoient  à  leur  eiitrclien  et 
àlear  subsistance,  il  a  paru  utile  de  faire  ressortir,  pour  chaque 
grade,  ce  qui  resie  à  ces  officiers  pour  faire  face  à  ces  dernières 
dépenses,  les  frais  de  transport  étant  payés.  Ce  renseignement 
est  coosigoé  dans  le  taltlenu  qui  suit  : 


omctm 

LiNÉBiMUMl  

Cbf  JbkMulka  

Cmf^ktnmm  m 

L^toMBl 

ca  mmmA  
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par  jour. 
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fr.  c.  m 
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3  75 
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i5  37  8 


Ir.  c. 

i5  00 
i5  eo 
la  00 
9  00 
y  00 
7  5o 
7  60 
7  5o 


TOTAL. 


do 

port. 
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60  00  75  37  8 

Co  oo|7i  94  4 


48  00 
36  00 
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3o  00 
3o  oO 
3o  00 


58  00 
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4t  65 
34  44 

34  01 
33  75 
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0  uo  6 
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i4  66  o|3  o3  3 
i4  66  u  3  3t  o 


ta  34  4 
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ï5  34  4 
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19  an  D 
19  ao  o 
19  ao  o 
19  ao  o 
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•uLsii' 
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4»  93 

46  60 
3a  65 
a3  46 
aa  35 
>6  a4 
li  8a 
i4  66 


fr,  r.  m. 

ao  17  8 
16  <j4  4 
1 4  00  o 
9  66  6 
8  55  6 
6  9i  4 
6  5t  7 
6  a6  o 
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fr.  c. 

6  80 
6  80 

8  80 
8  56 

8  56 

9  56 
9  66 
9  66 


68  ao 
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6 
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8  3o  n 

8  3o  o 
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KISCMS  DES  F.UTS   CONSIGNES  DANS   LES   TAIiLEA-tX  QUI  PRÉCÈDENT. 

Officiers  voyageant  par  les  diligences. 

Les  indemnités  acquises  à  ces  officiers  sont  iosuflisantes  pour 
solder  les  frais  de  transport. 

Pour  solder  ces  frais,  et  pour  conserver  le  traitement  affecté 
ï  FenlretieD  et  à  la  subsistance ,  les  officiers  sont  obligés  d'em- 
prunter ou  de  prélever  sur  leurs  propres  deniers,  savoir  : 

Les  colonels  et  lieutenaots-colonels   6'  80*  par  jour. 

Les  chefs  de  baUiiion   8  80 

Les  capitaines   8  56 

Les  lieateoaoU  et  sous-lienteiiaoU   9  56 


<  aa  )  •  .  i 

»  • 

t*  :/  ..  :     (^i4nM9y0§piMp^  les  eh^mm  dê/^t. 

Les  indemoitcs  acquises  à  ces  ofliciers  dépasseat  la  liuiitç  des 
J)esoins.,     ,  .  i 

Après' avoir  payé  les  frais  do  transport,  il  resie  à'cés'dll^- 
-  aiwit  MiU'»»la  jMiniiS  dasliaéa  4.r«ialr6iiaa  et  à  la  subsislance  » 
savoir  :  ' 

'  I   Aux  colonels  et  Iietitf>naDl«<oloQela». . . .  ^«   39'  6 5*^  G'ptrjoor. 

Au)  chefs  de  baUiUfW., .«.-..  •   1  S  65  6 

Aui  capitaines  ; .  1 3  80  o 

^  *    Aux  UeutMiaot)  •!  ••us-lieutenants  '  «  • .    8  3o  o 

..a  Après  avoir  rendio  oblijçatoirc,  p^ur  les  tiQcîers  voyageant 
isolément',- Fem pli »î  des  moyens  de  transport  jfar  les  voies  ra- 
pides, il  paraît  jusie  de  leur  tenir  coiiiple  des  dépenses  qne  cette 
ctarge  leur  occasionne;  mais,  celle  concf*;sioii  faile»  il  parait 
juste  aussi  de  raniener  leur  (raiteuient  au  taux  de  celui  allrèlHi^ 
aux  oflicitîi's  voyaL'eant  avec  lescorp^  ou  en  dclaçheiu£f]ijt^ 

Ce  but  est*aUeiot  parles  iloaveanx  tarifs  :  djaprès  ces  tarifs, 
Toffider  vôyageaot  isolément,  qoi.est  déjà  en  Ipoisscssîoa  de  la  " 
'  solde  df  stadoa ,  reçoit ,  quels  que'sof ^toit  les  moy^us  de  ffsiispbrt" 
employés:  ;  i      ,  v  :'^:  :  ; 

1**  Une  indemm'lé  de  transport  en  rapport  avec  les  dépenses 
reellenieiU  tailes  pour  cet  objet;   

a"  Uoe  inc^mii^  de  fQu|te  pour  aMiqiiie  |oji>»j|ç,]ftjji^0C^^ 


Voirafire*  •  «•  -      ...        .  r  <  •  .....«•••••'^««'4*  ., 

DEUXTK^fE  PARTIP. •  {  •  •  •  ' 

SODS-OFFICIEBS  ET  fOLDATS.  f 

*  I 

IâS  sOQS^flteTers'et  soT7âts  voyageàîiri'pî^iff  préparent  eu»- 
•Aiêtteslc^r  -i^oért^hre'àTarriVfe  (fert^f'fés  gftès.  Uiie  pîiice  au 
feu  leur  est  accordée  à  cet  eirct  cliez  les  Uahilaois  où  ils  logent. 
Il  n'en  est  pas  de  niètne  des  sous  olliciers  et  soldais  qui  ^ont 
trartsporlés,  au  compte  de  TÉtat,  par  les  vo\es  rapidçs^  çar,  jçur 
traïuport  devant  s elTectuer  sans  désemparer,  ils  ne  pVuveîU  se 
brocurer  leur,  nourri tpra  quqn  sadress^iit  aux.  auber^isles^^ai 
la  font  J^yef  aux  prax  adoptés  pou^r  les  voyageurs  çiyils..  J* 

Une  décision  présidtentieHèt  en  ^atedu  5  septeo^lîre  lo^c'k 
conftriS  ^  ces  militaires  là  double  tndëiiinîté  'de  route  pour 
chaque  journée  pas^e  m  voyage.  U  y  a  nécessité  de  jUfaiuioûir 
celte  ailocaliop..  -  *         •«  :v  1 
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JL/^dwiMstraiiou  de  la  ^erre  a  été  misç  en  demeure,  à  pli)- 
âtmr^om»»  de  ramener,  le  taux  de  rindeiunilé  de  frais  de 
4»  pgple  40X  prû  du  UuîC  d«».<ib(^i\^  de  fer^  pour  les  jparcQvn 
fù  lont  defiêrvis  par  œ  ooiive^n^mode  de  locoaiotîoi). 

Les  représentations  faites  à  ce  sujet  tendaient  à  établir  que 
nodeoinité  de  frais  de  poste  est  une  prestation  exclubivemcnt 
«iTtivlte  a  la  dépeose  qu'tulraîne  le  Iransporl.  CV'sl  uiiu  erreur  : 
riodecun.tfi  de  fraii  de  pqste  est  une  prestation  au  nioyen  dc^ 
Uqutlie  les  généraux  inspecteurs  d'armes,  les  iiiteo4«^nis  niili* 
tiiccs  iospeclieiir^  et, les  autres  ûiBciers  a^mîs  à  voy^veren  pçtste, 
powfoîçAi»  a^îûintciiiçit  avec  la  soldft  di^  station ,  ^  la  dépepsc^ 
MMeolemenlt  de  leur  trinspofi,  mais  encore  de  leqr  .entr^.ticâL 
Hde  Icor  iobtiaUap»  an  routa  et  pendant  les  séjours  obhVét . 

En  clTcl,  aux  Hennés  de  Tordonnancc  dvi  20  décembre  1837, 

Hir  les  iVaîi»  de  roule,  l'Ktat  doit  fournir  aux  nn'Iilaires  voyageant 
uciémenl  les  moyens  en  aigen,l  qui  leur  sont  nécessaires  pour 
se  rendre  a  (eur  deslioation  ou  ren^plir  une  mission ,  soit  pour 

«ttaudf»«  pMidauV  vu  j^mik.  obii^é»  h  mmi^\  4^ .  r^<»jodï)i 

knrcofpe. 

Vak  U  x4vidte4vjdemM|eul  ope^l  k  prestatioa  e^  aigaut^at**' 
tâwée,  «01U  la  dénomination  oindfemnité.de  Irais  de  ppsiê*  mt 
oSders  admis  à  voyager  en  po^te»  était  exclusivemont  affectée  à 

la  1'  peose  de  leur  transport,  el  subsidiaireuicnl,  que  si  le  tau3^ 
du  cfctle  iodeomilé  était  ramené  au  prix  de  revient  dt  s  modes 
de  locoD^tioa  employés  pour  IVancliir  les  parcours  prescrits, 
CCS  ofiÀMca*  qui  ne  re^oivçujLqfie  cette  iademoit^  pour  U  route 
et  pour  lus  ajoura  '1)^  se  trouverfiient  places  bors  du  droit  com- 
mun qui  acsore  à  tous  les  oiBciers  une  lodfnuuit^  pou-souiMIUltt 
|UvUioirt«»uiaiauuooçu.pou,r ^ s^jo^irs.  ... 
Mais  telle  n'est  pas  la  situation  que  Tordonuance  du  30  dé« 

ceiubic  i837  a  voulu  faire  aux  oHiciers  généraux  et  intendants 
miliiaires,  en  leur  accordant  une  indemnité  de  frais  de  poste; 

suimu^U  ^ik.auTfûl  ré4uit  k  lau^k  (Le  ç^tte  ind^omilé  au 

^w— ^i^li  mH'   iiw^yy^^nw  piiH  M    M.   .Mil  ■  Il  .  i,.M..  M..» 

Wmémmiié  4s  nwé»aHitw»ra|tfi|^  s»|laeieiU  aux  oOîoiMS  géuér 
imt-  ia^pecteora  (TaORSSt  *      crééç  poq  pas  pgur  laiisfairç  l«s  besoins  per-  / 
HBoels  ac  cfs  onïcîcrs  g/ n(^raux,  mais  bien  pour  les  indemniser  fies  df^ponse)» 
«traorffinalre^  qoVntrîînc  la  réception  des  officiera  qui  jont  tour  A  lour 
admit  k  \a  table  de  )'in»pectenr  (;<*néral.  On  ne  MMfmlf  dès  ion,  i«  coiuidirtr 
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du  tarif  de  la  poste  au  chevaux,  et  celle  réduction  n*a  pas  eu 
lieu.  (Le  prix  d!une  voilure  à  deux  fondsaUeiée  de  quatre  che- 
vaux, 'et  pouvant  conteoir  quatre  personnes,  n*est  que  de  dix 
francs  par  myriamètré,  tandis  que  le  taux  de  i  indemnité  de 
frais  de  poste  attribuée  aux  inspecteurs  généraux  et  aux  inten** 
danis  militaires  inspecteurs  est  de*  treixe  flnncs  'quimute^ftfec 

cenllines  nnr  nivrianièlro.  )  *  .  •. 

Considcj  aiit  que  les  dépenses  rjaVntraîne  le  transport  consti- 
t'uéul  la  charge  là  plus  lourde  de  roffiricr  voyageant  isolément, 
Tordonnance  précitée  a  pris  le  cbiUre  de  ces  dépenses  comme 
élément  de  la  fixation  des  prestations  de  route. 
'  Or,  en  lôSy ,  époque  de  la  promulgation  de  .cette  ordonnance, 
le  nombre  dés  niboes  de  locomotion  à  Tnsage  des  officiers  se 
rédotaaît  à  trois  :  * 

Voilures  publiques  adoptées  pour  les  olBciers  jusqu'au  grade 
de  colonpnnclusi\eiîicnl; 

•   

Voilures  partieulières  adoptées  pour  le.<^  officiers  généraux  et 
les  iuleudanls  militaires  voyageant  dans  les  positions  ordinaires; 

Chatses  de  poste  adoptées  pour  les  ofTicîers  généraux  et  les 
intendants  militaires  chargés  dé  procéder  à  une  inspectibO  mit* 
nuelle  ou  extraordinaire. 

Cet  état  dé  clioses  détenoiinit  h  <Kvision  ei  Irfikttion'dé  la 
prestation  de  route  en  '  ' 

Indemnité  de  roule  acquise  aux  olïiciers  jusqu'au  grade  de  co- 
lonel ;**"*'  '  •  •  '        •  • 

Indemnité  de  déplacement  acquise  aux  officiers  généraux  et 
intendants  militaires  voyageant  dans  les  positions  ordinaires; 

Indemnité  de  frais  dé  poste  acquise  aux  officiers  généraux  et 
iiiteûdants  militaires  chargés  deprocédejr  à  uné  inspection *àtt« 
nûelle  ou  extraordinaire.  '  *       '*      "  *   

Ainsi  qu'on  Ta  fart  observer  plus  haut,  èi  FiiidèmiÂfé  dé 
irais'de  posterait  une  prestation  exclusivement  affectée  à  la  dé- 
pense du  transport,  on  en  aurait  fixé  le  taux  à  la  somme,  non 
pas  de  treize  francs  quarante-six  centimes,  mais  bien  de  dix 
francs,  prix  du  tarif  de  la  pnsle  aux  chevaux.  Le  taux  de  cette 
indemnité  a  été  élevé  à  treize  francs  quarante-six  centimes,  parce 
qu*elle  est  une  prestation  au  moyen  de  laquelle  Tofficier  général 
inspecteur  d*arme8  et  Tintendant  militaire  inspecteur  pourvoient, 
conjointement  avec  la  solde  di;  station,  lia  dépei|se, iapu-sea- 
ionent,  de  leur  transport,  maii  enoerede  leur  entretien  et  de 
leur  subsistance  en  route  et  pendant  les  séjours  obligés. 
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Cet  iaits  exposés  •  il  reite  à  examiner  ti  k  somme  (Iraift  fraies 
fsuiBle-iix  oeDtkMs  par  myriamètre)  acqaiaeca  r«iite  est  en 
appert  me  les  besoins  des  officiers  géaèraax  avxqoela  elleeii 
araeee. 

D'après  les  faits  propres  aux  inspections  générales  et  adoiî- 
ristratives  de  1802  .  1rs  inspectears  généraux  et  les  intendants 
militaires  inspecteurs  ne  peuvent  franchir,  eu  moyenne,  qu'une 
distance  de  ueui  myrianièlres  par  jour,  à  cause  des  fréquentes 
baltes  qa  exige  raccompHsseoieat  de  leor  miufpn.  Us  acquièrent 
dofic«  à  raison  de  trois  francs  quarante-six  centimes  par  myri»; 
mètre  (diflférenœ  entre  les  dépenses  et  les  allocations],  une 
somme  de  trente  et  on  francs  quatorze  centimes  pat  journée  dè 
loote.  Or,  d*après  les  mêmes  faits,  le  nombre  des  séjours  est, 
en  inoyenue,  le  double  de  celui  des  journées  de  roule.  En  ad- 
mettant que  le  franchissement  de  parcours  aussi  restreints 
n  occasionne  pas  un  accroissement  de  dépense  pour  Tenlretien 
et  la  subsistance  en  route»  il  resterait,  pour  faire  face  aux  fnis 
de  dnax  tiî)MU»«  nue  somme  de.trétitt  etjm  fnnes  qnalofieoen- 
tins»  sût»  pour  un  a^foar»  qiiiose  francs  cinquanle^t  ceo- 
lioMi,  et  cette  dernière  Bomme  est  exactement  en  rapport 
(douze fraocs  pour  le  général,  et  trois  ou  quatre  francs,  suivant 
le  grade,  pour  Taide  de  campj  avec  1  indemnité  allouée  auxofl^ 
ciers  retenus  en  séjour.  •  • 

•  Amm  en  n'a  janaaif^sDalevé  ancnoe  objection  contre  l*i|kdenit  • 
■ilide  Irab  de  poète  payée  anx  ofQfoien  géû4raox  et  intendaolî 
miilaires  pour  les  dMances  fiancÙes  sur  :lss.  routes  ordinaires. 

Où  n  a  prévôté  des  observations  que  contre  rallooation  de  cette 
indemnité  pour  des  parcours  qui  sont  desservis  par  les  chemins 
de  fer;  et  ces  observations  ont  de  la  valeur  quant  au  fond. 

£q  effet  le  transport,  sur  les  chemins  de  fer,  d'une  voiture  à 
den' fends,  et  pouvant  contenir  trms  persqnnes,  revient,  en 
wyeane,  1  six  fiancs  dnqoante-qnatre  centimes' par  myria* 
Biètre»  Ions  liais  compris*  ci   6'  51* 

En  ajontant  à  ce  prix  fa  somme  de  •   3  A6 

(pie  l'oilicier  général  doit  acquérir  par  myriamètre, 
pour  faire  face  aux  dépenses  de  deux  séjours ,  on  arrive 

ai  chiffre  de  *   10  00 

fi'il  parait  juste  d'adopter  pour  les  parcours  effectués  en  che- 
ni&  de  fer  par  les  oiEciers  généraux  inspecteurs  d'annes  et  les 
istedents  mffitaiits  inspedeais. 


(  36  ) 

D*aprè8  le  Mimaa  tarif  des  fraU d«  poate»  les  anoiéflM»  a 
looattODa  ^emitificropt  appiîcablea  aux  trajets  eAeciHéa  sur  It 
imteis  ordiopinM;  niait,  poor  les  diManoas  teaoUea  mb  BtMfm 
des  voie^  ferrées,  les  allocations  ont  été  réduites  dans  ' 
tibo  «tâeiMti  indinisAR        .  ... 


ORDONITAHO&liEIfT  Dl  L*UDBM^ITB  DB  BOi^Bw 

•  •  ...        ,  ,  ...         .  , 

Par  apite  de?  nouvelles  dispositions  récemment  întrodaf  te 
dans  le  service  de  marche,  les  olliciers  voyageant  îsoh'ment  e 
les  sous ollicicrs  el  soldais  trausporlcs  au  coniple  de  TElal,  pa 
ïe$  voie»  rapiçles,  n#  peuvent  plus  f  arfêlcr  eu  roule  que  pea 
daAt  le  temps  airi;  troieol  néceaattire  poui*  opérer  la  «oatiauaUoi 

transport  mterro^ipfi*  ^  . 
t  Cependant,  d'après  Tordonnance  du  30  décembre  1837 
lindeumiLc  da.  route  due  à  €e&  mili^ir^  u§  pe^t  iM'4QA 
nancée, 

•  Par  \eà  fbûeikmMlm  dé*riiitefldanoe  aiiliiaiiav  qaa  fMMr  14 
|mttoal«d'tfaeyè4deiMdeioot^intêiidaatmili^^  k  oa  aartn; 

"Parlea'SupipléaiKrlégaot  éeiseéfonettoaflHiim,  que  ponr  U 

distance  à  parcourir  jus(|u'à  ia  plus  prochaine  résideoce  de  50ua- 
intendant  militaire.    •      '  .    .  . 

Les  fonctionnaires  de  Tintendance  militaire  et  {eors  Sti{»ip1éariiti 
légaux  étant  àppélèi  i  ^Hvrer-dea-'fi^ttilles  dk  loala  el  daatfan- 

itfàts  de  eonvofs  pour  la  infalifé  én  trajet;  an  faveaii  êeê^nM* 
talres  -voyageant  par  leé'toiës  rafSides;  il  y  a  iiéëe*il»64t:faa  aa« 

foriser  à  fairo  payer  par  avance,  au  niomentdu  départ,  Tindem- 
liîté  de  route  à  laquelle  peuvent  avoir  droit  Ces  méaiei  aaiiiiairaa* 

£i  Votre.  Majes^lé  approuve.  les  observations  p^ppsibpna 

iconsignées  dans  le  préseiH  rapport,  j^ai  Tbonneur  de  la  j^èr  clf| 
.vp^ç^  ji)ien.r<;vç/^  c^q ^  $igi)4tjw:ç.jQ.déjpjret  S**i^.^'^t  .! 


■  •   


Maréchal  de  France  Ministre  teçréffitr^àétmi 
4n  défartemeiU  dt  la  guerr$, 

'••  ». 

Iflitgàé  MâPOUON.  ' 

•        j ,  •  •  4 
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Hicttr  IMPERIAL  qui  modifie  l'ordonnance  du  20  dticembre  i837, 
niaùre  auj:  Fraisilc  roule  aUribiUs  aux  Mililaires  loyai^eant  isolement, 
€t /se  .^ur  de  nouvi  lies  Luics  le  icmx  dis  Iiid^nio^léf  d^traf^sp^rt^-  dê 
rwiU,  de  dcplacemeiii  et  de  vo^a^e  en  poAle^ 

iNAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  .volonté  naticoale, 
Evusc»  DES  Fjuuiçais,  à  tous  préseots  èt  VveDir,  a^Luir. 

Va  fordonnnnce  royale  du  30  décembre  iSSy  (1),  sur  IjiA frais  cb 
rcHitecles  aiiJilaires  voyageant  isolément;  r '. 

Vu  la  (lécisii  ii  prcs  deiiliLlle  du  o  sepî'îiuhre  i85o,  portant  nou" 
tçlle  fixalio!»  de»;  dé'ais  d  iirriv(^  '  i^lpu.s^^s  aux  clFicitTS  et  em|  lovés 
ruL'ilaire^  coéi^iJtits  cfinime  Itis,  lorsqu'ils  rcaipiissen^  uue  nijssioq 
ou  s€  reodtînt  à  de-linalioa; 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrelaîre  d*étai,  au  dépjiftà&ent 

Atom  McaéTft  et  Dscaixom  ce  ^•uit.';  * 

An.  l*'.  Les  frais  de  route  aUriKués  aux'mih'taîres  voyageant 

isoiéiîieDt  con)preiiclroiil  à  i'aveuir: 

•  •      ,    •  •     •»  «1  •».»••  « 

yiodfBinîlc  de  toute,        .v  i:  ni 
Vimâtumké de dépbiîfWUrt ,   .  r   *.  *i 

L'iiKitniiutis  iÏQ  voyage  en  pojtfL       .      .  '  .    i  [  / 

2.  Le  taoa  de  ces  diverse^  indemnités  est  filé  pai^teft'  iâHji 
ameiés  au  prtséot  décret.   "  T"'     ^  • 

s;  L^fmfemrnté  de  *transportr>tÊloi!vement  aitfiba^  àtri 
»fficiers  jasqu'an  ^de  dé  ocffofTrd''rnclasîvement,  êt  anx'enfr 

plorés  uiiiitaires  considérés  romme  tels,  lorsque  cps  ofiiciers  et 
C€s«npIoycs  ont  droît  a  rfndc  îînîto  do  roule,  est  payée  à  rai- 
aMI  du  noutbre  de  kilMiètres  parcouros.  -'•'J'.'  "  '  ^  1 

I.  L^detiinitéde  wuteeitpayéë^:'-'  '  '  ;    '        "  ' 

A  raison  du  nond?re  de  journées  passées  en  roule,  aux  offi- 
ders  et  aux  employés  militaires  considérés  coninie  tels,  qui  ne 
r^roivent  pas  i  ordre  de  voyager  par  étapes,  et  aux  sjptis^dfilcicrs 
elioldats  et  eioployés  militaires  ooosidérés  comme  tels ,  qui  sont 
tqeqiortés  au  compté  de  TÉtat  par  les  chemins  de  fer,  les  dili- 
{EKes  et  les  baleatx'  à  vapeur; 


•  , 

A  raison  du  nombre  des  distances  d'étapes  franchies,  aux, 
officiers  et  aux  employés  militaires  considérés  comme  tels,  cjui 
reçoivent  l'ordre  de  voyager  par  étapes,  et  aux  3ous-o(liciers  et 
soldats  et  aux  employé  militaires  considérés  comme  tels,  <pn 
n*OAt  pas  droit  aux  convois,  ou  qui  sont  transportés  par  les  voi» 
tores  à  colliers,  ou  au  moyen  de  chevauxr  de  selle  et  de  bât. 

5.  La  mesure  de  k  distance  sertdebàsc  à  Tallocalion  de  Fia», 
demnité  de  ronte  payée  à  raison  du  nombre  de  journées  passées 
en  route.  » 

On  obtient  cette  mesure  en  divisant  par  cent  douze  kilomètres 
iadiikiance  à  franchir  parles  diligences  et  les  bateaux  à  vapeur 
et  par  trois  cent  quatre-vingt-quatre  kilomètres  celle  à  parcourir 
en  chemin  de  fer. 

6.  La  distance  franchie  le  jour  de  Tarrivée'à  destination  est 
toujours  comptée  pour  une  journée  passée  en  route. 

7.  Les  sous-offiders  et  soldats  et  les  employés  militaires  oon« 
sidérés  comme  tels,  qui  sont  transportés  au  compte  de  l'Etat 
par  les  chemins  de  fer,  les  diligences  et  les  bateaux  à  vapeur, 
reçoivent,  lorsqu'ils  ont  droit  à  l'indemnité  de  route»  une  double 
indemnité  pour  chaque  journée  passée  en  route. 

8.  L'indemnité  de  transport  et  Tindemnité  de  ronte  aeqaiee 
d'après  le  nombre  de  journées  passées  en  ronte  sont  ordon- 
nancées au  point  de  départ  jusqu^à  destination,  pat  les  fonction- 
naires de  rintendance  militaire  et  leurs  suppléants  légaux  (les 
maires  exceptés). 

L'indemnité  de  roule  acquise  à  raison  du  nombre  des  dis- 
tances d'étapes  franchies  continuera  d'être  ordonnancée  selon 
les  règles  tracées  par  l'ordonnance  du  20  décembre  iSSy. 

9.  L'ordonnance  du  20  décembre  i937«  sur  les  frais  de 
fWt^t.  sera, révisée  et  misée»  bannonie  avec  le  prélat  décnt. 

10.  Nos  ministres  seoréltires  d*état  die  la  gnene»  de  la  aa»- 
rine  et  des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne, 
de  Texécution  du  présent  décret,  qui  sera  publié  au  Bulletin 

des  lois  et  inséré  au  Moniteur  universel. 

•  • 

.  Fiîl  an  psiais  de  SaintOoiid»  le  li  ima  i853* 

Signé  NAPOLÉON. 
Ptar  rCiD|«rear  : 
Lê  MaMtl  ii  Rmm  MmkirÊ  tfciMra  Met 
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r-  riRTiE. 


ioumi  A  pitin. 


dt  trioiport  par 
kilomètr* 


iCtàamti  mi  liMtCMat-«oloa«l  

1Ck«f  d»  ImUIAm  os  d'Mcadron  

*  CapUiM  

L  i«BlM»iit  et  MW-li««U«aat  

ÂÀjoitit  d»  i'*c1mm  

à.éfûimt  <i«  a*  cUaM  

iMddmàm  ûupMtev  

I  Pk«rai*â«i  LBafMcUax  

IPkarm*CMS  priaeipal  d«  >'*  ctd«  a*  cIum. 


t 


ijor  d«  I  cUm*. 

PbarMocMBajor  d«  i'*  cUu«  

o-sajor  tt  pbtnMetta-mijor  <!• 


MadtriB  *i«i*«tnajor  «t  pkarmacicn  aid*» 
\     MOT  d«  »"  «t  da  9*  cla«M  


/Pnaopd  

jCMpCaUa  da  i'*  «t  da  i*  date  

1  É  d^aiiaal  «•  praisiar  oa  ao  dcutima  tt  ad' 
'    jaJaat  aanliair*  (ij  


la  priacipal  

aalnlasM  da  toKtaa  claaaat. 


^E««1m  .... 


éaolaa 


/TdUriuira    priocipal  at  vit^rioaira  da 

/     i"  at  da  »•  e'aaaa  

(▲iia-v^iinBaira  da  t"  tt  da  a'  claaaa  

Profcaaaur  da  aciencra  appli- 

ijaâaa  oa  da  datain  

Râpalilaur  daa  aciaacaa  ap|>li- 
qaâ«a  

(CootrAlaur  tt  re? iaaur  d'aruifa 
(maagraclurca a'. direcùooa).  | 
CoDl'6ltar  ft  cODtrûirur  ail-| 
joint  daa  for<;ra  et  fuDdcriei . 

Garda  priacipal  | 

Garde  da  i'*  at  da  a*  claaae..  . 

Ilaîira  arlificiar  

Profraarar  de  arirncea  appli- 

f^aéaa  oa  Je  draain  

Pfofiaaf ur  de  gratumaira  on 

d'amlora  

Ctai^majer^GanU  principal  rtgiriiedc  i" 

<     al  da  a*  cljst«  

f  CbafetaoBa-clief  ouvrier  J'ct^t. 
Garda  d'équipat^e a  principil  et 
garde  de  i'*  et  de  a*  claua. 
Cbaf  et  aoiu^bcf  ouvrier  d'atat 
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fctt>  Taait  aSilaîra  oa  employé  niiitaire  promu  peodaol  la  darca  d'una  mitaion  oa  d'un  %oyaga 
i  4«»  ia^aainiUie  reçoit  cellea  aitribaâca  4  aon  aooTaau  grade,  4  partir  Ja  joar  où  il 
la  ric^ptioa  da  Taeis  daaa  proaotion. 

 4  admiaUlxalioa  a'oat  droit  qa'4  riedamaitâ  da  fradf  qu'ib  occapanl  daoi 
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Iodemoil4  j 
d«  transport  par 

kilorartr* 


•ur 
les  r&utM 
or4U 


^amAsicrt  «lUelii»  mu  pUcM  <t«  g««rr« .  garnUona  «t  bApi- 
jUfi&âw  4»  VéB^'  ib  SainiJcVr. . . . . .' .' .*v  * 

Cainmissairr  /  S'îU  sout  oQ'irirr*  ,  «a  «etivitt!, 
da         k     l'indemuili  du  ^ratlt  qii'ilt 
St«f»rft«-   I    ont  dan»r«nB4*t  >^j>Mi 
Parquets     J      merl.       1  •rDtd'«m«r«lnit«rDiitUiM, 
|RapporUar.*f    l'iiulrpiuiU  du  frsJa  tar 
Gr«C«r....»\  lai  haa<a  naît»  «aiiaila 

BOB  rrlrailM  rointii*  lab 
AlaKara,  •p^itaBciara     (  A|r«>Dt  «oi 

et  pritont  miiiUirvs.        |  AJjLiinl  m  CciBp««aM.  •  %  «  •  .  • 

Ifédtcia  ou  aliuiirgi«B  ai«il  ra^uia  |>our  ub  aawàaa  Aa  «miU 
 «...t 


o  t4 


ou 


aar 
voie* 
fari^. 


fr.  e. 

o  oS  4 


•  mêé 

m 

•  i4 

o  ob  A 

•  U 

m  U 

o  •§  A 

•  U 

n*  PARTIB. 

BT  SOLDATa  >T  MMrVOtàê 

caïaioiiia  oowm  tbm. 


Cerpa  éa  troupe*  ' 
da 

(1). 


4aapkéaa  | 

de  guerre.  > 

(Ewploia  \ 

ipMatt.)  ] 


Adjudant  aoaa-oQîcier  

SargaM  Majar  ob  marêcltal  daa  lof  ïs  «haC  

Sergrnt  ou  iii:irrr1ial  dra  logis  foamar  (a)..*».. 
Caporal  oi>  i»i ij[aJirr ...•.......••••..•*•  .« 

Br  gadier  rlèv*  foamar.  *.«••..•.•••••  «a»*! 

Soldai,  uoiboiir.  troaspoUa OB  iaatfamaaliaU». 

Sa<-r«lairf-arrlii>i*l«  «  


Poitier  i  de  i'*  ciMaa 
ronsigne.  )de3*clMM, 


Bataliafi  aida>poiliar. 

féla».«*îor.lSkaf  ^.'Ti 

'     fOavrirr  d  eial. 


Artillerie. 
(  Eaploîa 
aprfaiau*) 


I  lUgiiuent,  .  j  t'fcrt  •rtilioar. 

I  I  Artidcicr,  o<i\ I  irr  ealar  ai  ta 

kPoaiOBaian}  ^«'iw  «wUrBUaar.  

I  Maiira  oavriar  

Coaipagoiai  M«î'ra^»«i«.  -  

i'oalriafa.   

(  Appivali  


ll^  Los  soiia-oificicrt  admia  dan»  lai  compagaias  da  ^Mnmê^  dans  U  genti^rmerie  fl  a»U 
•panaas ,  a*out  droit  q«*4  1  iudenoild  4»  tTMir  ^4*4 b  «oM  «ctapar  i  aiab  bnqe'ilafaat  od 

retraite  ,  lU  ont  droil  à  riudrmniic  du  ^adc  sur  li><|a\1  ea*  l>a«é«  laar  penti  -  Lrj  noo^- 
da«  corpa  de  lrou^«  ^ui  (oui  \  ali;>iiJou  Uo  Itur  ^r.dr  jiout  i  trc  «nxoyda  d^a*  i«t>ii  lojcitj  t 
daat  bar  liMtalion  deCnîitva .  reçeitapt  riudamnitâ  du  gi^Jr  occupaieal. 

(a)  Lc«  cj|>jriui  ou  li;i'ja.liiT>-liiiiriicf»  \o\ii^(,.nl  pour  t-au«e  di  siis  cf  ru  '\fol  Viui 
accorJi'f  au\  aergeiil»  ou  ii.u  t-'  luiix  do  lug  i;  nidia  ils  aonl  Iraiia»  coiume  capoiaui  <m  J>ij| 
Iflcaqu'ii*  ^uitlaat  taaf  co  ps  par  ^ongé,  raiform  W  liM«IÏM««-tMBat(mfttfliai«IM 


^  lyiu^cd  by  Google 


B.  Il'  68. 


(  «1  ) 


) 


ÎEut  m»im.  Oavmr  i'iut  
R«^meat..  Artificitr  ou  oxillr*  ovtricr  
CoapsfBM  Mallrv  Mviiar  
d'e««h«n.  Oa«ritr  

lOavrier  d'Jlit  

[ÉUt-«Mjor.  /  Poriitr  

/  A  id0-portimr  

Caaip»g»M  I  Mailr*  ou«n«r  

^'oavrim .  )  Om  >  liar  

ÎEsIaoïs  J«  %ro9fê.  
B'aiicbi*»*  •■^«itaudièrt  

Adjudant  aout-olCcier  «••.. 

|5«rg«at  -  major .    •«cf^laixa   t«   MuttilUst  in 

i"  clàum  

I  Fourrier,  iarTcilUot  de  a*  data*.  eoncUrg*  «I 

fuicb«lMr  

BkmaU  ftikutm.  |  Cob 

tVM««      i  4ti«<il,  «o/aBl  «aiqoa  oa  aioa  daa  or-  j 
phtima  { 
Ckaquo  orpbclia  «oyagaaot  avec  aa  aÔM  oa  avac 
—  aia«.  


àt£m 


aoHHia 

par  joam^a 
paaaea  cd  routa 
oa  par  ^tapa 
al  par  a^jour. 


fr.  c. 

16 
00 
00 
00 
sâ 
aS 
00 
00 
00 
00 
00 
âo 


1  ib 

I  iS 
1  a& 
L'indainaitéda 
gr««ia  du  defttul 

1  00 


m-  PARTIE. 
crnatti  lujtnints  «t  éovxrioa* 


Kariaim 
H  Mriaa. 


'PrrBÏer  naîtra  

Uatli*  

Capiuiae  d  amaa  da  1'*  et  da  9*  clawa. . 

Second  ta  tl't  

Capîlaiaa  d'araaa  da  3*  claaaa  

Qaaitiar  maJlrc  

Fearr  icr  , 

Matelot,  appreati  marin  et  mooaaa  

I  Premier  maître  mceaaicieii  

jMaîlra  necao'cico  

(CoBira-mailre  mrcaoicico  
Oairiar  cbaalTeitr  

.  wriffidai  pio-i  ConU«-<i.aîlre  

•■■«a»  mari-  ■  Ai<le  coDtr«Hiia?lre    

I  f  Ouvrier  at  apprenti  ,  


oarrioi 


tOMHia  À  fAYtR. 


luiicmnitâ 
da  tratitpori  par 
kilomètre 

Indemnité 
da  raaie 
par  jouroée 
pata^ 

aur 
lea  roiitea 
ordi- 
■airet. 

aur 
lea  «oiaa 

frrrôra. 

en  roula 
ou  par  étape 
et 

par  aéjour. 

£r.  c. 

fr.  c.  m. 

fr.  c. 

0  u 

0  o5  4 

S  60 

• 

ê 

1  Bo 

• 

ê 

1  a5 

• 

0  i4 

0 

0  o5  4 

1  00 
>  5o 

• 
• 
• 

a 

« 

1  5o 
1  00 
1  5o 
1  i& 
1  00 

J|J  Ceiirif  eat  crtraii  da  dicret  do  i"  décembre  i85i  portant  règlcmnit  lor  Ira  fraia  da  roat« 
m  aEriera,  employés,  officiera  raariniera,  maria»,  mécautciaM,  ouvtiaxâ  al  àuin» 
1**^  ^  ^rtuMAt  d«  là  Barina  «l  dea  colonie!  voj«gc«at  itoléioMl. 


y  Google 


(Sa  ) 


(▲rticlaada  iiixt.) 


fliiliîtif*. 


poKT  tOM  Uê 


■    I*  )•     TâMIT  dê  l'indêmniti  dê  wnjMM  «|  mtÊi» 

(Arti<if«|1..44<»l.)  

Mamkai  à*  Fraac*. ....    .v  •  •■•^  •••••• 

a*«v{dM  «tMMii^«i  «Mm  Mrp  «Mali. . 

C^Dc'rat  de  (]ï% itinn  j  en  inipMtïon  anDHelle  ou  citraor-) 
CM#r«l  d»  brig»d«>  diniir*  (ftv«fr  oa  MM  aida  d«> 
lalradMt  •iKtain)  «amp)    

.  (^•'•r'"*  )     pour    )  «vtc  »  •îJm  d»  «MP. . 

rframi    i    a«  i  «rooiMi*»*».  ««i  .^^^  j^,,^  )»«ni  «ide  de  «amp  

aetingaao  \         décembre  1837.  ] 
Jataodaat  militaire  «  voyacaaai  daaa  la  «aapc^vapar  l'artial*  8a  da  i'or- 

4iNfM«M  é*  to  Jleaabf  t837  

Colonel,  lieutrnont-foloue) ,  chef  de  bataillM^a  d'ocaJroo  «••••• 

âoU'iatandaot  miliuiro  at  adjoiAl  da  i**  dMM  i  l'iaUadAaca. 
3lddaclB  al  pliaiBMiM  iM^artMv*  •••«•••■••••••«■•«•••«•«••••••• 

iUMeciu  tt  phirmaeien  principal  


JIMacia-aiAior  at  pbanaacien-inaior  da  t'* 

pnocipal. ....... 


Tont  autre  oÛicïer  ou  employé  militaira  

jkida  da  canp  da  ntnltUa  da  la  gMna  at  olficiar  da  aaa  état-aaajor,  aa 


aoKiua  i 
par  mjn 

■■ètoa 

tmx 
laa  raataa 
ardinalras. 

laa  Toioa 
fcrr^oa. 

fr.  c. 

Dr.  «• 

• 

S  5o 

So  78 
19  flS  - 

a4  00 
tê  00 

xi  48 

10  00 

i3  A8 
1 1  ài 
9  6a 

to  00 
8  00 
7  00 

0  6t 

• 

7  00 

7 

5  3o 

•  4» 

i  00 

t  «• 

»  «o 

Approuvé  à  3amt€lottd,  l«  i5  jnia  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  TEmpereur  : 
Lê  diaréchal  de  France  Ministn  SêCt^ain  Jtéu 
OM  département  de  la  guerre. 

Signé  A.  DE  Saiht-Aaiiaud. 

M*  607.  —  DicnsT  impihiâh  portant  que  la  déclaration  exigé»  d« 
M9im  non.  pichean,  ifai  te  rendent  sur  les  lieux  de  pêche  pour  « 
éuager  une  oa  plaeieun  corgaisont  de  morue,  poeura  être  faite  dan 
tous  les  porte  étrangère  oà  H  existe  un  Consul  ou  un  Agent  consulair 
de  France, 

Dtti6  Juin  1 853. 

NAPOLEON,  par  la  ^ràcc  de  Dieu  et  la  volonté  nationale 
ËMPËREua  DES  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*élat  an  départemen 

de  l'intérieur; 

Vu  la  loi  du  33  juillet  iSbi  ; 

Vu  lariicie  8  du  décret  du  39  décembre  .i85i  (1), 

(1)  1*  série»  BuU.  476»  n"  3491. 


Digitized  by  Google 


Atoss  décrété  et  DÉCBÉTONS  CG  qui  suit  : 

Abt.  1".  La  déclaimtioo  exigée  par  le  paragrtplie  de  l*ar- 
lide  8  da  décret  do  39  décembre  i85i ,  pool*  les  ntviree  non 
pMieors  qm  se  rendent  sur  les  lieux  de  pêche  pour  y  chaîner 
me  00  plnsieus  caigaisons  de  moroei ,  pourra  être  nhe  dans 

toas  les  ports  étrangers  où  il  existe  un  consul  ou  ud  agent  consu- 
laire de  France,  soit  par  Farmaleur,  soit  par  le  capitaine  du 
oavire. 

2.  La.  déclaration  autorisée  par  Tarticle  précédent  .restera 
entre  les  mains  du  consul  ou  agent  consulaire  de  France,  qui  en 
dfliwiga  nne  expédition  4  Tayant  droit.  La  déclaration  devra 
être  conforme  au  modèle  annexé  au  présent  décret; 

3«  Nos  ministres  secrétaires  d*état  aux  déparleméats  de  Tin- 
tèrieur,  de  ia  marine,  des  affaires  étrangères  et  des  finances,  sont 
chargés,  chacun  eu  ce  qui  le  concerne,  de  1  exécution  dupré- 
sent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint  Clond,  le  16  Juin  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  TEmpereur: 
Le  àSimtn  ueriuàn  d!étataa  département  dê  tintMnrg 

Signé  P.  DS  Pbbsisit. 

PÊCHE  Dfi  LA  morde! 

ntel.àlâTIOS  AD  DktàBT  DES  rOTlT»  ÉTAASeW  MS  lÀUlSS 

NOM  PÈCUlilCUS. 

Je  soussigné  consul  k  certiGe 

que  le  ueur  capitaine  (ou  armateur)  du  novice 

du  porl  Jo  tonneaux  lOO** 

armé  à  par  dôdane  ès  dits  noms 

et  qualilcâ,  se  rendre  directement  à  *  *  pour  y 
preadrevn  on  platîeon  efaargcmmils  ds  wopf^  Ji>Sff- 
ntnt  de  pèche  finnçtise,    les  transportsr  4 

La  présente  déclaration  est  ikite  onsformément  à  la  loi 
dii3  3juiU8smastaaaiscotéa       jak  iMS. 
Failà         .  .  è  .  :  W  18  «I 

Pour  copie  con  forme  «o  régim»  dei.dédaratioat. 
A  le  18  . 

Vu  pour  la  légalUation  de  la  tîguature  de  M. 
consnl-i 

Lê  Minittft  dtt  ûfaim  étrûngèrttg 

Va  psw.Hre  aaBSké  an  Hldcitt  dS'iG  juin  i8S3, 
a*  liif.         •     /  "     •  '** 

,  Ministre  tecritahrt  f^emd^^ffkmÊÊlf 

•      dt  tintérietw, 
  "Signé  F.  0a  Fssàisinr. 

S 


C055CUT 
m  îlCS-OOlSCLàT 
4 


Mnr*. 


fifiMe ,  doit  être  joiftU 
i  ck..cmc«  des  dtfiua^M 

jma  GKpertaUon  directe 
AilÎMS^  fiA»,  Mit 

»d  bita 


It  Sérié. 


(  3i) 

N*  Www  MmpâtttâM,  fw  fWf  «I  àUéitre  dm  1 

M  Cvmmiuwt  «(  w  Png>rUtmms  mor  cwmwvv  avec  l«t^ 
r4ta<4  A  te^éeadon  ék  Trawmx  pMcf  appartenant  à  Vaa^nxm 

Iki  18  Juin  iQS* 

NAPOLÉON  »  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natî< 
BlifÉMÉoâ  Dfts  Français,  à  toas  présents  et  à  venir,  salitt. 

Vu  VfciÎQif  1 3  ae  1»  M  du  fi  jinii  i84d  poiteni  r^glenwii 
iiilif  da  bndgol  deVoMToice  18A0,  ainsi  conçu  : 

iLei  fonds  versés  par  d«s  départements,  des  communes  m 
4 pat tioiUitrs ,  peur  concourir,  avec  ceux  de  l'État,  à  l'exéculio 
«travani^  publics,  «oront  portés  en  recette  aux  produits  divec 
«budget;  un  crédit  de  pareille  somme  sera  ouvert,  par  ordonc 
cxojaio,  au  ministre. d«i  travaux  publics,  additionneliement  à 
«qui  lui  auront  été  accordés  par  le  budget  pour  les  mêmes  tra\ 
«tlla  portion  desdits  crédits  non  employée  pendant  le  cours 
•  exercice  pourra  ^tre  réimpulée,  avec  la  même  affectation,  aux 
igels  das  Qxarcices  subséquents,  en  vertu  d*ordonnances  royales 
«  prononceront  Vai|ai|lation  das  somoes  restées  sans  emploi  #Mri*i 
«dce  expiré;» 

•*  Vii  Télal  ci-annexé  des  sommes  versées  dans  les  caîsses-dir  tr 
par  des  déparlements,  des  coniraiines  et  des  propriétaires  intérei 
pour  concourir,  avec  les  fonds  de  l'État,  à  i'exégulioû  de  tra\ 
publîçs  oppartenant  à  rcxcrcîce  1802; 

*  I 

*  fcf  k  lappacidn  ministre  é^s  travaux  publia, 

'  Vêdàenv  " 

AvT.  l*'.  Il  est  ouvert  au  ministre  des  travaux  publics,  i 

les  fonds  de  Texercice  1862  (première  et  deuxième  secliou 
budget),  un  crédit  de  la  somme  de  cent  quatrevingt-sr: 
mille  trois  cent  soixante -six  francs  quatre-vingts  ceotin: 
(196.366^80*),  formant  le  montait  de  féut  mentionné  < 

Celte  somme  de  cent  quatre-vingt-seize  mille  trois  ce 
soixante-six  francs  quatre-vingts  centimes  (196,366^80*)  c 
impartie  entre  les  Sections  et  chapitres  du  budget  daTm 
|8S^2  déiignéa  d-après,  dans  les  proportions  suivsfltes  : 


^  lyiu^cd  by  Google 


&ji*6S.  (M) 

MKH^BI  aiCTfOff. 

ÛMF.jm.      RmIm et  pMls  (travaM  ordlnaîrM}  •••••••  •  J9,iio'ii* 


%ar.  Boutes  et  ponts  [ rectifications j . .   fl4»i66  67 

xn.      Mavigafîoa  iotérieim  (ririères),  timns  or^ 

nairps   SO»093  60 

Xlf  èii»  IfavigaLioa  intérieure  (rivières)»  UaytlUL  d'éla- 

blissemeot  et  d'amélioration  *. .  36,700  00 

if.        Navigation  intérieure  (canaux),  travaux  ordi- 
naires  20,195  00 

XTi.      PorU  mifilimti  (plbara»  tt  ftouu),  titvMx 

wiliirifil   59,109  77 

mhk.  Pèrti WÊÊMÊm {mmm à'm IliiMtiii^ iT» 

).  •   1110S7  td! 

i9o,Ut  9^ 


l«  ' 


nlkN».  fl,t9c^0o* 

If.       B^ppation  de  diiniiigijinfrfipir 

Je»  iooaëilioaf. . .  •   jê^  ùo 

T.       Etablissement  de nmdefUpieidi 

deièr.  •  <i77^  ^3 


5.02.3  83        5.9s3  Si 
SOMMB  iGALE,  aià  montaiil  du  cciadii.  •  •  •   1 96,366  8a 

•  « 

9.  Lct  mioistm  des  trmiix  poUies  êt  de»  finanoet  aont 
imrgh^  cbaon  eo  ce  qui  le  eorniM*  de  r<Kécù6on  do  pré- 
létret ,  qtri  sera  nieéré  âo  Balletîn  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tail^rtes«  le  16  Juia  iÔ53. 

Signé  KAPOLÉOR. 

Par  l'Empereur  : 

•  * 

Signé  P.  MMwm  âi|Hé  BiaïaiK 


a 


(  $6  ) 

État  des  sommes  versées  dans  les  caisses  da  trésor  par  des  départements,  de 
communes  et  des  propriétaires  intéressés  pour  concourir  avec  Us  fonds  de  ÏEta 
à  textcuhon  de  travaux  app.ir'ruant  à  texercicê  §85$, 


Aia.. 

Aini«. 


BSrAKTBMIlTS. 


Jara., 


  »i»iajtATIOK 


MtfM 


••••••••••i 


Aia...... 


ï"*  SBCnON  DU  BQMtT. 

CHAPITRE  Xm. 

Travaaz  coBecrnast  la  fMto  tmfUiûè  m*  M» 

d«  Lyon  à  Stra«1>oarg.. . •  ..«       6l&  00* 

Frai*  d«  traoalatioD  «t  ii  MaPMtracUoB  d« 
pODt  da  S«ini-Lai«r«,  pila  Ckaaay.  aor  la 

,  ronte  impériale  0*37...  *   ISfiM  4o 

Ëprettv*  (la  poat  aucpsodo  de  Beaolieu  aur  la 

root*  tmpériaU  n*  i^o   ^1  48 

DcmoUlion  de  la  maison  d«  M**  Tevva  Foact 

(lana  la  traveraa  de  Pacy ,  routo  impt'rialo 

n*  i3,  d«  Paria  k  Clitrboarg   456'  |  1,169 

Réparation  du  ^raiid  pont  de  Brionnt.  8li  ) 
Prolongement  d'un  barrage  aar  la  Lone  dealin^ 

k  la  dcfenae  da  la  roata  iaaptfriale  u'  73  . .  •  OO 
Gmalniction  d'on  aqotdnc,  roo  Croix-dea-Teio- 

taritra  et  me  d'Orfeatl   1,616  9G 

AUgnaasenl  d'une  ntaiaon  aar  laiMUlapMala 

n*  5i,  dana  la  ville  de  S^taBDO   iCo  OO 

Haaciadaaaaatde  maiaon  danala  villedc  Sczanne      ô^oo  00 

Total  d a  Chapitre  uu. . .  i9»iao  64 

CHANTRE  XIU  ter.  — — ~ 
MVTis  BT  Mtra.  (HmMimliMi) 

Raclificalim  da  k  raaia  imp^ala  b*  77   S,  id  67 

Ractification  de  la  roule  impériale  n*  M^aatre 

Saial-ÉUaBBa  ai  Satal  Cbamoad  i^*  000  00 

GaBatrMtloB  ém  Boni  da  Vhmvf  aar  la  Cura 

<BOBlB  tefMiia  B* ftSi )   6.000  00 

.  TgtAfcdrfClifiteaMnter...  aA.ice  C; 

CHAPITRE  XIV. 
«AtMATiOB  iBféimBB  (rivièna).  (TfBvaBSMdiBaiiaa.) 

EilMBtaaaMBt  dB  fiai  da  Baaarafavd  aar  la 

Sa&aa   6co'oo* 

Adiivamaot  da  port  sila^  aar  la  vlta  dnlta  da 

la  SaAaa   «iBOB  00 

ApfraliMdîasameiit  du  lit  da  la  rivièia  d'Eaia  (ca< 

aal  da  la  VilatU  «l  aaiaaadaMoBvaaB  BMBda).  i$k  9ù 
Btil>lis«einent  d*BM  aala  aB  fott  dBffatalBg 

aar  la  Garonne   I^IOO  00 

COBtUnclion  d'one  gare  aappltoentaita  aa  kaa  • 

de  PortelB   a.tOO  BO 

Travaux  d^fenaifa  aor  les  berg«a  de  la  Garoaae 

dans  l'aaae  de  Saiote-BaMÏlle   5|8oo  00 

TiBwaas  da  d^feaaa  da  la  praaqn'Ila  da  la  Mai^ 

aanlerie^ar-Loire   7f 9  So 

Travau  de  défeoaa  dee  rivea  de  U  riviàra  da 

aar  la  tiiiitoira  da  Slaa^   600  a» 

TBTAidBCtMpilr»  «OtOgS  9b 


B0ITABT 

daa 

versementa 

par  chapitre 


ig,iso'ft4* 


•Bf099  60 


/ 
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CHAPITRE  XIV  hU. 

lATMUTiox  iiTiuiQU  (mièmj. 
(TnTtw  JjtoMîwwiat  M  ^oiAwntfon.  ] 

CaBaliutioa  i»  la  Baat«-Virt.   i8v#0o'oo^ 

ConatnietioD  d'one  deoii^me  archa  tor  ]e  qnaî 

da  CkAtcaa-Nauf  aor  la  Sarthe   I(70o  oo 

I  CanaK— tio»  da  la  baata  Vira.  iS^OM  90 

/Travaax  d'aoa  ardia  nMrioiiraaa  pont  de  Vira 
à  Saint-LA  at  d'u  clMain  da  kaJafa  aoaa 


•  •  •  •  • 


Sac'  '^Jj-PLàra 
î'ta-da-Calai*. .... 


CHAPITRE  XV. 
lAVUATiov  iXTKEiivu  (canau).  (TraTiu  oidÎMiMt.) 
Travaaz  aw  la  canal  d«  jmelÎM  da  la  Saakra 

*rOi»   iS,795'oo« 

Raparalion  da  karraga  dn  Mlinhia  WirrYwilO 

(caaal  da  Nivarsaia)  i,4«o  «o 


TovAftdsCiiapilfOlT..,.  to»if9  oo 


CflAFITBBXVI. 
Mm  uàmmmn,  m*«m  ct  viiun.  (TkatmsoiAaaiM. } 

Anâlioralloo  de  la  Rille  iMflllM.. SOySff'fi* 

Eotralien  da  port  de  Plagne   aoo  co 

(Am^lioralion  du  porl  d  ccliouege  da  Ja  Tcala. .  1,000  00 

CoBatroetioo  d'aoa  cale  publiqaa  4  C«Ihm.  . .  5oo  00 

AaiUoratioa  do  port  da  Frontac   3,000  00 

Botralian  da  port  da  Boarg.   i$j  bo 

Réparation  dra  dé((radationa  occaaioBnéas  i  la 
digna  de  Grande-Syntkc ,  au  port  de  Dun> 

ker^c.parlaaaovctageda  oavirar^m^rMio.  3i8  98 
Ri'paraiion  d«  Yiàmm  da  la  Slaelc  aa  port 

d'AnBl!eleu«   3,4oo  00 

Coastraetion  du  qoai  de  la  commune  d'Étaplea.  633  4o 


MORTAIT 


ToTAt  da  CliapiUa  &Tt..«  59,109  77 


CHAPITRS  XVI  hSi, 
MAntirrtfAWs.  (Troraa»  d'MndBwtioo  •td'MMiomBt.) 

^IdrgÛMmfnt  dee  c{aai«  de  Vieilla-Villa   l|057'lo* 

EiaUiaMBMatd'uBpoaltoaraaatMrla  bamga 
Mmi  aa  twiUo  aioo  dWM  1»  fr»d> 

 •  iO|Ooo  00 


TwA&doCfcapiltoiTilâ...  bi,«67  to 
Torit  M  Là  t**  ntmm 

2*  AfiCnOR  tn  BOMST* 


CHAP1T1IB  Bf. 
iiAULiistMtnT  fil  cahavx  ob  MATio^mi.. 

Caaauaciiaa  d'à»  pool  aar  la  caaal  laténd  i  1«:* 
Gupéw  lass  la  cMiaaaa  lit  FtagaioUti. .  *s,i$o  00 


36,700  00 


M»I|S  00 


ll,oÔ7  10 
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CBAPITW  IV. 

Xl«T«u  àa  ^Mi  et  da  pori  d«  DigoU  Ml  li| 

CHAPITRE  V. 
évABUMBiniiT  Ml  «tisBii  lient  »■  cnoM  Ml  nn, 

CoBtiaMiîou  de*  «ladM  dm  cl)«mio  d«  f«r  d« 

.  AfUiM  à  S«int-MaIo   »,5qo'oo* 

Et«4«t  failM      la  liga*  4t  SliM^Mif  à  k 

 •••   itajS  Sa 


.77'  S' 


Dam  te  Chaplin  T 
Ttm  M  U  at 

BÉCÂPiTULATIÛN. 

1**  MCIIOII. 


B«Blw  «I  Paala.  ..•«..• .  19*110  84 
lUatM  tt  |«eala  (  laclifi- 

caiiaaa).,.  ai,»f€  67 

Stviniioa  ÎBt^rlaait  (ifr 
vUrra).  Tfavrat  omî- 

^  MiiM  aovOfS  60 

nv  1^  lhvîfit!ooîat4r{«««.(Tni* 

vaui  d'^lablÏMeiMOt  «1 
d'am^iioratioD.)  tfa^fO  00 

Sf.  Navigation  isl«ri«ore  (ca« 
aaas  )•  Tmau  0Mi- 
Bairca.)   ao»t|5  00 

tTl.  Porta  naritiaira ,  pharaa  «t 
fanaaa.  (Travau  ocdi- 
"•«'•••  )  :  59»i#9  J7 

ITI         Porta  maritimes.  (Travaux 


-IIT 


ii,o|7  10 


TêtàX  tm  u  »■  aMnoa. 
S*  sBcnoH. 


1  q  n 


m*  EtaUiaMtneBi  dia  «awMB  4» 

vigatipo>«««  00 

nr.  B^paratioo  >Mdoamaf aa  eaorfi 

,   par  laa  ÎBoadatious   |m  00 

f,  fita]»li«aawa|»i4agraBdaalignaa 

do dMMÎaadaiir.. 1,773  8s 


To«4i.  tooa  LA  a*  aicTioi..    5,9*3  81 
Total  céxiaAt  


196,36e 


Approuvé  pour  être  annexé  aa  décret  du  18  juin  i853. 

I4  Minittrt  têcritain  iétat  aa  départenmt  des  tmmx  ptà 

"  Signé  P.  Mams. 


^  lyiu^cd  by  Google 


B.  A*  68.  (  if^  J 

K'So^  —  DécnET  impéhial  nlatif  à  Véckangê  des  Dépêehu,êntr0ffi 
fnmce  et  k  Martini<iaê,  /<i  Guadehane,  l§  Sénégal  $1^  Im  flttlim 
mÊÊtâfnmpàt  dans  I  Inde  par  la  voU  «m  §$nicv  itnmgm* 

Do  39  Juin  iS53. 

JîAPOLEQN*  par  la  giAca  da  Dieo  et  la  volonté  UtiiiMli, 
fanum  Ms  Faâiçan,  à  tout  ptàwU  tt  à  imir»  aaut* 

Vu  U  conveoiion  de  postaooadue»la3aYrtl  iSASiOOtreUFiaaoa 

alla  Grande-Bretagne; 

Ya  ias  diverses  conventions  qui  r^Oot  Téchan^e  des  correspoo- 
dances  entre  l'admîntstralion  des  postes  de  Fi  ança  et  les  administra- 
tioos  des  postas dat  Pavs^Bas,  de  Belgique,  de  Prusse,  de  la  Tour  6t 
Tada«  da  Barièra,  do  Grand-Docbé  da  Bada,  d*Aiitrieba,  da  SoiMa,  da 
fctdduaa»  de  Grand-Doehé  da  Tostaoa .  dai  États  pootlfiaaai,  èlt 
Deos-SicBes,  da  Grèce  at  d'Espagne; 

Vu  les  lois  des  i4  floréal  an  x     mai  i8oa]  et  3o  mai  1838 ; 

Vu  l'article  4  de  la  loi  du  3  mai  1 853  ; 

Sur  le  rsjp^rt  de  notre  ministre  de  la  marine  at  das  colopiê»,  èl 
da  DOtse  mmistra  des  finances, 

ÂmmB  wimktà  at  nécaiioiii  aa  qû  f  oit  : 

Abt»  l*.  A  partir  da  i"  septembre  i853t  il  y  êlM^  lin 
échange  périodique  et  régulier  de  dépèches  entre  la  F|1||n#  #t 
In  MartiiâfM,  k  Gmdeioupe,  la  âénéfal  al  la»  élaMiim«it8 
frnsçaia  danariada,  par tav^dosfervioaaélrMiiraflllll«9in 

desquels  sont  acheminées  les  correspondances  que  Ifi  jOinifti 
at  étahiissemeaif  français  sumU^  échangent  avac  la  Qrupda-Bre* 

lagDC'. 

Ija  dépèches  qui  seront  échangées  entre  la  Fraa4a  Ol  s#f  oolo* 
Mi  en  éiablissamapts ,  au  moyen  des  servicai  ai<dessoa  maiilion- 
•éa.  pawMiteQBteiiir  dia  laltiti  ordwaiiea  «idasittliiiolMr- 
géea. 

Lea  dépédlai  erigfniiitf  ou  à  dealÎQaliaa  de  la  llarinique , 

la  Goadeloope  et  du  Sénégal  pourront,  en  outre,  couteoir  des 
jonraaox ,  des  bulletins  de  bourse  et  des  prix  courants. 

3.  Les  droits  et  redevances  qui  pourront  être  dos  aux  offices 
frangera,  ponrk  transport  das  objaia  désignés  dans  Tartide 
jftéàmi.mmi  fKjéêmfâta^  «ttti»  ifn  fidwiiritiwdlMi dea 


(40) 

ft«  Sera  considérée  comme  simple  tonte  lettre  dont  le  poids 
n^xcédera  pas  se'pt  grammes  et  demi. 

Les  lettres  pesant  de  sept  grammes  et  demi  à  qnioze  grammes 
inclusivement  supporteront  une  taxe  double  de  celle  applicable 
aux  lettres  simples; 

Celles  pesant  de  quinze  à  vingt-deux  j^rammes  et  demi  indu 
sivement,  une  taxe  triple  de  celle  des  leMres  simples,  et  ainsi 
de  suite,  en  ajoutant  de  sept  grammes  et  demi  en  sept  grammes 
et  demi  une  taxe  simple  en  sus. 

5.  Les  lettres  ordinaires  expédiées,  soit  de  la  France  et  de 
TAlgérie  pour  la  Martinique t  la  Guadeloupe,  le  Sénégal  et  les 
établissements  français  dans  Tlnde,  soit  des  colonies  et  établis- 
sements fran(jaîs  précités  pour  la  France  et  l'Algérie,  supporte- 
ront, à  raison  de  leur  parcours  sur  le  territoire  de  la  métropole 
et  sur  le  territoire  colonial,  une  taxe  uniforme  de  vingt-cinq  cen- 
times par  lettre  simple. 

Le  produit  de  cette  taxe  uniforme  sera  partagé  par  moitié  entre 
Tadministration  des  postes  de  la  métropole  et  la  colonie  d*ori- 
^  gine  on  de  destination. 

6.  Indépendamment  de  la  taxe  uniforme  déterminée  par  l'ar- 
ticle  précédent  ,j  les  lettres  désignées  dans  ledit  article  suppor- 
teront, à  raison  de  leur  parcours  entre  le  port  métropolitain 
d*embarquement  ou  de  débarquement  et  la  colonie  de  destina-, 
lion  ou  d'origine,  une  taxe  de  voie  de  mer  et  de  transit  fixée* 
savoir  : 

1**  A  quatre-vingt-quinze  centimes,  par  lettre  simple,  pour 
«les  lettres  originaires  on  à  destination  de  la  Martinique,  de  la 
Gvaiîdelonpe  et  du  Sénégal;  * 
'  3*  Et  à  un  flrafnc  vingt-cinq  centimes,  par  lettre  simple,  pour 
les  lettres  originaires  ou  à  destination  des  établissements  fran- 
çais dans  riode. 

Les  taxes  de  voie  de  mer  et  de  transit  ci-dessus  fixées  seront 
perçues  au  proiit  ou  pour  le  compte  de  radministralion  des 
postes  de  la  métropole. 

7.  Les  taies  fixées  par  lesarticles  5  et  6  précédents  pourront, 
an  dkJix  des  envoyeurs»  être  payées d*avance  ou  être  laissées  à  la 
charge  des  destinataires. 

8.  Les  correspondances  dont  la  drcntalîon  eu  ftranctiise  est 

autorisée  sur  le  territoire  Tranchais  el  (jui,  d'aprè  s  l.i  v(  lonlé  des 
fonctionnaires  contre-signataires,  exprimée  à  Ci-leU'et  suri  adresse, 
seront  transmises  par  la  voie  des  services  mentionnés  à  Tartide 
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B.  fl*  6Ô.  (  ài  ) 

i*d8  présent  décret,  ne  supporteront  d*«atre  taxe  que  celle 
cbe  à  raison  de  lear  parcours  entre  la  métropole  et  la  colonie 
Ar^oe  on  de  destination,  conforfliément  à  l*artide  6  précé- 
dent. 

La  taxe  à  percevoir  sur  chaque  lettre  ou  paquet  contre  signé 
sera  payée  à  radminislralion  des  postes  de  la  métropole  par 
odni  des  deux  fonctionnaires  correspondants  qni  résidera  en 
Fiance. 

9.  Les  lettres  ordinaires  expédiées,  soit  de  la  Martinique,  de 
laGQideloope,da  Sénégal  et  des  établissements  français  dans 
fMe,  pom*  les  pays  étrangers  désignés  dans  la  première  colonne 

da  tableau  annexé  au  présent  décret,  soit  de  ces  pays  étrangers 
pour  les  colonies  et  établissements  français  précités,  pourront 
être  acheminées  par  la  voie  des  services  mentionnés  à  Tarticie 
1*  précédent,  aux  conditions  déterminées  par  ledit  tablean* 

10.  Les  habitants  de  la  Martinique,  de  la  Guadelonpe,  dn 
SénépI  el  des  établissements  français  dans  Tlilde,  pourront 
é^asger  dcskttres  cbaigées ,  tant  avec  les  habitants  de  la  Fraâce 
et  de  FAlgérie  qu*avec  les  habitants  des  pays  étrangers ,  poor 
lesquels  il  peut  être  expédié  des  colonies  et  établissements  fran- 
çais précités,  des  lettres  ordinaires  affranchies  jusquà  destina- 

ÛOÛ. 

11.  Les  taxes  af^iicables  aux  lettres  chargées  devront  tou- 
jours être  payées  d*avance  par  les  envoyeurs.  £Ues  se  root  doubles 
de  odiles  fixées  poor  les  lettres  ordinaires  affranchies. 

13.  Les  lettres  chargées  ne  seront  admises  que  sons  enveloppe 
ef  fei  mées  an  moins  de  deux  eadiets  avec  empreinte.  Ces  ca- 
chets devront  être  placés  sur  les  plis  supérieur  et  inférieur  de 
fenveloppe  de  manière  qne  Tun  et  i*autre  pli  se  trouvent  réunis 
KM»  ie  même  cachet. 

13.  Dans  le  cas  où  quelque  lettre  chargée  viendrait  à  être 
peidne,  i*adniioistration  à  laquelle  la  perte  devra  étus'imputée 
payera  à  l'eavoyeiir  ou  an  d^tlaataire,  snhvnt  le  caSi  tme  if* 
deoniilé  de  dncpante  francs. 

Toutefois,  les  réclamations  concernant  la  perte  des  lettres 
duTgées  ne  seront  admises  que  dans  les  six  incris  qui  sui- 
TTonl  la  date  du  dépôt  ou  de  Tenvoi  desdites  lellres.  Passé  oe 
terne,  les  réclamants  n'auront  droit  à  aucune  indemnité. 

14.  Les  journaux V  bulletins  de  bourse  etprix  courants  expé- 
dié, soit  de  k  France  et  de  l'Algérie  pour  Ir.  Martinique,  la 
GMUoupe  oC  ir^%ai;  soitdeki  MartinfOf ,  4e  h,  Qmà^ 
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liOpe  et  du  Sénégal  pour  la  France  et  rAlgérie,  46vro]^  é 
afirancbîs  par  les  eu  voyeurs  jusqu'à  deslioalion. 

15.  Lt  taxe  à  percevoir  pour  les  oJbjjets  désignés  dans  TarlÀ 
précédent,  à  raison  de  leur  parcours  sur  le  territoire  de  la  nf 
tropole^t  sur  lo  territoire  colonial,  sera  de  doq  centiniea  po 
fliaqae  feaille  de  soiiaate  et  douze  décimètres  carrés  et  aa*d 
sous.  Les  feuilles  de  plus  de  soixante  et  douze  décimètres  Ci 
rés  supporteront  en  sus  une  taxe  de  cinq  cenlirnes  par  chaq 
soixante  et  dow  ou  fraction  de  soijiante  et  douie  décimèti 
<;arrés« 

Le  prodoit  des  taxes  dWrandiisseiiieot  perçvei  en  vertu  4 
dispositions  du  présent  article  sera  parti^,  par  moitié»  tôt 
reaflaiiiistratioo  des  postes  de  la  métropole  et  la  cotonis 
gine  on  de  destination. 

16.  Indépendamment  de  la  taxe  déterminée  par  Tarticle  pi 
cèdent,  les  journaux,  bulletins  de  bourse  et  prix  courants  ori< 
naires  ou  à  destination  delaFrance  cl  de  l'Algérie  supporteroi 
à  raison  de  leur  parcours  entre  le  port  niélropoliiain  deiiib^ 
quement  on  de  débarquement  et  la  crlonie  de  deainatiop  i 
d*origine  •  une  taxe  de  voie  de  mer  et  de  transit  dédit  m^lim 
par  feniUe  de  aoixaete  et  doose  dédmètres  carrés  et  a«*deesoi 

La  taxe  de  voie  de  mer  et  de  transit  ci-dessus  fixée  sera  p< 
çue  au  profit  ou  pour  le  coippte  de  Tadministration  des  posl 
de  la  métropole. 

17.  Les  journaux,  bulletins  de  bourse  et  prix  courants  exp 
diés  de  la  Martinique ,  de  la  Guadeloupe  et  du  Sénégal  poar  1 
pays  étraqgers  désignés  dans  le  tableau  annexé  au  préMil  décn 
devront  élte  affranchis  jusqa*à  la  firontière  de  sortie  4e  Fianc 

Quant  anx  joomaex,  bollelios  de  bouée  et  prix  conrai! 
expédiés  desdits  pays  étrangers  pour  les  colonies  précitéee,  i 
seront  affranchis  jusqu'à  la  frontière  d'entrée  en  France. 

18.  Les  taxes  à  percevoir  dans  les  colonies  françaises  sur  1 
journaux,  bulletins  de  bourse  et  prix  courants  désignés  dâi 
Tarticle  17  précédent,  seront  établis  eentemément  amt  diBf 

mlim  dea  artidei  li  el  16  du  préeeal  dénet. 

10.  PcMT.  jour  des  modératioM  de  port  aeooidéea  par  i 
ariieles  i5,  16  et  18  précédents,  les  journaux,  bulletins  < 
bourse  et  prix  courants  devront  être  aiïrancbis  jusqu'aux  limit 
respectivement  fixées  par  les  articles  i/i  et  17,  être  mis  soi 
bandes ,  non  reliés  et  ne  contenir  aucune  écriture,  chi^^  e 
f%M  qaeioinfiif  i  te  uai».  Cem  desdyii  oijfdh  qlfi  m  itéH 
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■M  ptft  M  coadliiiMi  Moat  fMniiéiét  mm»  iMm  «i- 

IvrfieD  coMéquenee. 

20.  Les  correspondances  originaires  ou  à  desiio^lion  de 
Martinique,  de  la  Guadeloupe»  du  Sénégal  et  des  établisse- 
■Moti  français  dans  Tlnde,  ne  seront  transmises  par  la  voie  des 
scrvicet  désignés  dans  Tartide  précédent,  qu*antaot  que  les 
eofoyenrs  aoroot  eiprimé  leur  intentioD  kcel^gitidaiirlVdi'eise 
desdites  correspondances. 

Les  correspondances  originaires  ou  à  destination  de  la  Mai^ 
tiniqne ,  de  la  Guadeloupe  et  du  Sénégal ,  devront  porter  en  tète 
de  radrenc  les  mots:  voie  dAnglelem.  Les  correspondances 
pfovcMntoQ  à  destination  des  élablissementa  lîiiiçaiadaMiladi 
4mnmi poHer  en  téla  de  Tadicne  les i90ts:  par  Suê%. 

^l.  Toutes  dispositions  contraires  au  présent  décret  sont  et 
demenrenl  abrogées. 

23.  Nos  minislTes  secrétaires  d*état  aux  départements  de  b 
marine  et  des  colonies,  et  des  finances,  sont  cbai^gés,  chacmi  en 
œ  qm  le  concerne,  de  feiécnlion  da  présent  décret 

féX  en  palaii  deSaint-Qoad»  le  %%  Juin  i853. 

Signé  HAfOLÉOM. 
Par  i*£aipsr«ar  t 

L$  MiMiUn  têerétairt  d'élat  m  déporUmua  d/U  ^aancUs 

ii|BéiMBâ»» 
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TAMUka  MîyMRf  la  Maéidmu  «MfMfbt  Iiv  ttUm  •rdmÊÙu  txpéèihiiokéê  im,  âU 
maqaés  la  France  ttrt  d^itOirmédiaire,  «oî(  dêtdits  pays  étrangers  poMr  Ut  Cùlomht  I 


K^pa^ei  Portogal ,  Gibraltar  

BelKioMy  Graodt-Daché*  do  Luicmboarg  ei 
&  mà»  I  «l  C«BlOBt  mit»**  

Ba%'tèr««  PruMe,  Dnr)i»'  il'Anlu't  .  Prinp'pau- 
tM  do  Waldack  «t  do  Uoiicuoilero ,  iiuM- 
Danutadt ,  H«M»El«ctonl« ,  8ts«>WtiaMio 
Eis«nach  ,  Darh(^  df'  N.t^ju,  de  Saxp-Co- 
bourg-Goth*  et  de  âtxe-Meiniogco-Hild- 
bourghavMn ,  Priaeinnlla  da  ftm%  Bo«« 
koarg,  (In  Lip[><>,  de  ReuM,  de  Sehw^n- 
koarg-HudoUudt,  YiUa  libra  da  Fraiicfori 

•I  Blata^rdaa  

Royaamca  des  Payt-B«t,  de  ILiDovre  et  da 
àaxat  GraDd*-D«eb^  da  Jdeckl«nil>oarg- 
ScInvariB,  da  MaeUanibevf -  SlrdiU  al 
d*01deobottrg  t  Dachéa  de  Drunawick  el  de 
8«n-Altaabonrg,  Villes  da  Bramas  t  Han 
boarg  al  Lnbeck ,  Grand-Dodil  da  Tofcaaa 
alTania.  


Dacbétde  Parme 
ai  da  llodène. 


Lelirca  dca  coloaiaa  

Latiraa  pour  laa  eolaaiea . . 

Lcitrca  dea  coloniea  

Leltm  pour  !»■  coloniea . . 
GraBda*Br«tagna ,  Ilo  de  Mahe  ci  Iloyaucuo  dea 

Dawt^Sidlca  

Êtata  poDiificaai,  Ilea  lonieDora,  Conatanti- 
nopie  ,  Gallipoli ,  lea  Dardanellrs  ,  Méiclin  , 
Smyroe,  Rhodaa*  Meraint,  Aiexandrelte , 
Tripoli  (Syria),  Deyrouth,  Jaffa  el  Alciju- 

drie  

Provineaa  aalrïcbiaonea ,  Belgrade  (Servie), 
Dancraarrit  ,  Sur  .  lîussip  ,  l'olognr  ,  Mol- 
davie, Valacbte  et  Rojauuic  do  (irécp  


«QB0tVIOM 


dt  !*( 


Fac«!l«lir. 


Mm. 


Idêm  

L'afTranrhîs^etnent  n'est  pas  admia. 

ULligaloire  

l'acullatif  

OhligalBiia*  •••••••••••••••••• 

FaedtaUr.  

Idtm  

Idem  


ilV 


Uim, 


I4m  

FVÔnÛîn  d*aBlidt  Mdal., 

Ifambowg....»..*  .... 
idaai.  

PtilinlîoBo  •*••••••••. 
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b  G^éka^,  dm  Sém^al  tt  des  établissements  fmnçais  dans  Vlnâe  pour  lêS  pays  étrangers 
j^Jmtais  précités ,  pourront  être  transmises  par  la  voie  (les  paquebots  britanniques. 


Tin»  &  fim  ri»  lis  ■abitasts  dis  colokui, 
Uai  pMT  Us  bures  sioiplss  iffraDcbies  ■  destÏDation  èt»  pay»  etracgex» , 
dcsignés  dana  la  praniièrs  colonne  da  tableau  , 
q«c  poor  1m  lettres  aoo  affrincblei  originaires  desdid  pays. 
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h  ikicipuie 

àrMom 
4a  parcMn 
ek*^  isttre 
atcple 
tm  Màda  port 

d'eabei  n— en  t 
»a  de 
débsn^veaeat. 
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Taxa  à  percevoir 
es  s«a  de  celles  énoneres 
dsni  les  colonnes  4  ci  ^ 
poar  prix  du  transport 
entre  la  France  et  les  Colonies 
des  lettres  simples 
ori^Dsires  on  à  destination 


de  la 
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la  Goadeloope 
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dn  S^népl. 
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Total  des  Uxcs 

i  percevoir 
psr  lettre  simple 
sur  les  lettres 
otiginaireii  on  à  destination 


de  la 
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la  Goadeloope 
et 

du  S^n^gal. 
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Prix  k  payer 
P" 

l'administration 

dos  postes 
de  la  mélropole 
à  U  colonie 
d'ongiue 
ou 

do  destination, 

tant 
pcar  l<*s  lettres 
affranchies 
provenant 
des 

pays  étrangers 

désignés 
dans  la  première 
colonne , 
qna 

ponr  let  lettres 
non  aflraochie* 
à  destination 
desdils  pays 
(  par  lettre 
simple). 
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M*  6iG.  —  XMcuir  tMfiMiAL       JéiÊminè  lté  lÊm  èpêreéi^m 

,  JûM  ht  CatBmuifnmfaim  ipr  Ut  Dépêches  ori^inaim  ^m1imik^ 
des  pays  étranaers,  tranmortées  par  lu  bâiimmU  à  voiUt  naoigmanU 
entn  Ui£tês  Colomt  $l  m  MétropoU, 

Du  aa  Juin  iâ53. 

MAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
Empbredr  dës  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vià  les  oonTentionsqui  relent  FédmBge  èes  correspoodanoei  entre 
radntmislnlioii  des  postes  de  Pnmeè  €tm  «ilimnistntiims  des  postes 
de  la.  Grande-Bretagne,  des  Pays-Baâ,  de  Bcidquetde  PinsM»  de  b 
.  Tooflet  Tax2s,  de  Bavière,  du  Grand-Duché  de  Bade,  d'AiHricbe,  de 
Mm,  de  Sardaigoe,  do  Grand-Ducbi  de  Toscané,  dm  Atats  ponti- 
ficftul,  dé»  Detti-Sidles,  de  Grèce  et  d*flspagne; 

Vu  les  Msdes  lA  «eréal  an  x  {4  aiai  i^]  et  davu  iSia; 

Yd  TarUde  4  de  la  loi  du  3  mai  i8S3  ; 

8iv|e  rapport  dé  Botrè  imnbtre  dp  là  minriae  et  deseobaîes  et  de 
ftOIre  ministre  dës  fiAftaoes, 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qnî  suit: 

Ait.  1".  a  partir  du  septembre  iÔ63,  les  taies  à  percevoir 
dans  les  colonies  françaises  aur  les  lettres  simples  orl^'inaîreèoa 
à  destination  des  pays  étranger!,  trajaapoiflées  par  lei  bàtioMitsi 
à  voHes  novignant  entre  lesdites  coboies  et  la  métijopole,  lont 
étabies  cUnformément  au  tarif!  ci-anjiexé.  t 

2.  Seril  considérée  coiiime  simpfe  toute  lettre  dqnt  le  poids 
ne  dépassera  pas  scpi  grammes  eldenii.    '  | 

Les  lettres  pesant  de  sept  gramaies  et  demi  h  quinte  grammes 
iDclusivement  supporteront  une  taxe  dout>le  de  cellé  applicable 
aux  lettres  simples;  celles  pesant  de  quinze  à  vingt-deux  grammes 
et  demi  inelusivemeat,  une  taxe  tripla  de  cdle  des  lettres  simples; 
et  aiiisi  de  suité,  en  ajoulaot  de  9epi  grammes  et  dèmi  en  sept 
grammés  èt  deini  one  taxe  simple  eu  sus. 

3.  Les  journaux,  gazettes,  ouvrages  périodiques,  '  litres  bre- 
chés»  brochures,  papiers  de  musique,  catalogues,  prospectus, 
annonces  et  avis  divers,  imprimés,  lilhoi^raphiés  ou  autogra- 
pbiés,  expédiés  des  colonies  françaises  pour  les  pays  étrangers 
désignés  dans  le  tarif  ci-annexé  (moias  TEspagae,  le  Portugal  et 
Gibraltar)-,  pai*  U  voie  des  bâîimeiits  à  voiles  naviguant  autre 
les  ports  desditts  colonies  et  ceux  dé  la  métropole,  devront  être 
afficiucUs  jusqu*aa  pori  d^efldbàrqnelnant^ 


« 
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ciil  ccatiniei  ppur  chaque  feuille  de  toixaate  %i  doosa  déci- 
mèta  carrés  etw-demiu.  Les  feuilles  de  plas  de  soixante  et 
douedéciiiiètra  cairés  snppopieront»  en  sos.  une  taxe  de  dn^ 
cotimcs  par  chaque  soixante  et  douze  ou  fraction  de  soixante 

et  douze  décîmèlres  carrés. 

4.  Les  jouroaux,  gazettes,  ouvrages  périodiques,  livres  bro- 
chés, brochures,  papiers  de  musique ,  catalogues ,  prospectus, 
anaonces  et  avis  divers»  imprimés  »  lithograpbiés  ou  autogra- 
pliés,  expédiés  des  pays  étrangers  désignés  dans  le  tarif  ci- 
aaKxé  (moins  f£spagne,  le  Porti^  •tGîhcaltaf  pow  lee  e»» 
Unies  fiançaises»  par  la  voie  des  bâtiments  à  voiles  naviguant 
entre  les  ports  de  France  et  les  ports  desdiles  colonies,  seront 
affranchis  jusqu'au  port  d'embarquement. 

Les  destinataires  auront  à  payer,  à  raison  du  parcours  entre 
Report  d'cmbarqoemeut  et  le  lieu  de  destination  des  objets  sus- 
mentionnés, une  taie  de  dix  centimes  pour  chaque  feuille  de 
soixante  et  dooxe  décimètres  carrés  et  au-dessous.  Les  feniliesde 
plas  de  soixante  et  doute  décimètres  carrés  supporteront,  en 
sus,  une  taxe  de  dix  centimes  par  chaque  soixante  et  douxeou 
fractîoii  de  soixante  et  doûxe  décimètres  carrés. 

5.  Pourjouir  desmodérations  de  port  accordées  par  les  deux  ar- 
ticles précédents,  les  objets  désignés  dans  lesdits  articles  devront 
éire  mis  sous  bandes,  non  reliés,  et  ne  contenir  aucune  écriture, 
cbiffire  ou  si^e  <|Qe|conque  à  la  main.  Ceux  qui  ne  réuniraient 
pas  ces  conditions  seront  oonsadéréa  coounn  leilrea  taxés  on 
iiuusciutcncc» 

0«  fï  ne  pourra  élpa  eutpédié*  des  eetonies  françaises ,  par  la 
fuie  des  bâtiments  naviguant  entre  ces  colonies  et  la  métropole, 
aocon  journal  ou  autre  imprimé  à  destination  de TËspagne,  dn 
Portogai  ou  de  Gibraltar. 

7«  Toutes  dispositions  oontcaires  au  présent  décret  sont  et 
demeunent  abrogées. 

A.  Nnlin  ministre  de  la  marine  et  des  colonies  et  notre  mi* 
liilire  Ah  Sbaoces  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  io  concerna» 

raaéeiitîoD  do  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saîal-Uoiid»  le  aa  Juin  i&^â» 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  lEnipMMrt 

sijpié  ftMBe'. 


{ .48  ) 
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fAWtr  àn  fMr^  po^rr/tai^  let -MiéMC»  èa  mImâm  Jrançaises  jmr  Itt  Ut 

•  •  naviguant  entrr  lr.<  f 


ftitICVATIOX  »ti  rATS  àTAAiem 


pu  U  voM  du  Davim  à  nUm 


atv^gvttt  «lin  1m  p«ty  d«  m  mImIm  tl  CMS  d«  la  «illivpolt 


»,  Vittafri  M Giknhv  «..•  «;.«! 


Btntet,  Ptw,  l>mtki  d'Anhah,  PriacipaaU  d«  Waldcck,  WûrtaaUrf  • 
PrifldIpMU  dt  HobMvgMtn ,  Haiav-Daraitladt,  HaaaB'BlaàterJa,  Bu*' 

Wtimar-EÎMDach,  Dacb^a  da  Naaaau»  da 'Saïa^^obonrr-Gollia  at  de 
Saxa>SleiBingaD-Hiidbonrghauaen  ,  Priocipaaléa  da  Hasaa-UoBabo«l|t  da 
Liojpa,  da  Ranaa,  da  Sckwartaboarf-Andobiadt,  Villa  liWt  '  ~ 
tiLÈUU^Suàm  


Rovaomaa  i*»  Piya-Bis,  <!«  Hanovre  et  do  Sai«,  Grauds-Duchca  de  Mer 
klanbows-Selkirarw.  da  MaeUa«ikeiin«5tfiUu  at.  d'OUanboarf ,  Da- 

Brama»  Baiûwurg 


fclaaabowg<NSelurarwt  à»  MaeUa«ikewg>5tf«Uu  at, 
cUi  éè BfBMvriak «1  d« Sua-àllM^MM,  VîÊïmèt 
«t  Uk«ek,  Cnid-DacU  d« Twcim  «t  Tmia  


Norwéga.. 


tntagM ,  lia  da  MalU  il  Aoyausa  dai  Daa»Siai]aa . 


lÈlali  poDtiricaox,  llea  looiaMW»  Co»aiaBUnopla ,  GalUpoli,  laa  Datda> 
Bcllea,   M^tcIÎD ,   Smm»,   Rhodaa,   Menina ,   Alpx:>i>()r<>t(e ,  Tripol 
(Sjria},  BajroBlU,  Jatta  ai  AlaxAadtie  

m  aH»i«MaB»aa,  Belgrade  (Servie),  DaaMMf«k«  SttMa,  R«aaia 
i8lafM»Maidana.VaUcUa«lMa.  


da  l'agraacliiaaawa 


Obligatoire  jatqu'l  la  fronli^ 
de  France  

Oblifatoira  joaqa'aa  porl  i 
,  at  fac^ltalif  ««  pa 
k  dailiMti#s  •  •  • 

I 

Um  

Mm.....'  

OU%«ldn  jM^a*  port  i 

mcot  

Obligatoire  juaaa'ao  poit  li 
Mil  al  imÊlM  dm  pai 
qnement  jnaqa'i  HaaboM 

Obligatoire  joaqa'au  port  <^ 
meai  el  facaltatif  da  poi 
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vow  iêi  héiimiau  àjmU^ 
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da 
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qtrmial 
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(A)  Ctl_ 
peut  4lre  op«ré  imlemcnt  avoe 
Iff»  iiiabvM>|io*iw  faa  l'ad 
nlabtralioa  èm  potlta 
la  milropola  «at 
faiia  vaadta. 


(b)  Il  ne  peot  pai  itre  ex- 
pédia «1«  iettrcs  de  la  Panio» 
•ala  eapagnole  pour  las  eolo- 
Diea  frao^aiaea  par  la  voia  rlea 
bitinaBU  i  voilaa  pwUai 
porta  4a  FkaaMa 
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N*  611.  —  Décret  impérial  portant  ^aune  Exposition  univen 
des  Beaux- Arts  aura  lieu,  à  Paris,  en  même  temps  que  VExposi 
universelle  de  l'Jtiâiutrie ,  et  tfue  VEâtptsiiion  ënnuêlh  des  Beaus-à 
dê  i85â  e$t  ramyé»  à  £855,  et  réuniê  à  VEgpoêition  mkmuUi. 

Da  %i  JuîA  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  Datiom 
ËMFEBSua  DA&  FjiANÇAtô»  à  tous  préscuU  et  à  veoir,  làLUT. 

GonsidéraDt  <|ii*iui  des  moyens  les  plus  efficeoes  éê  contribad 
progrès  des  sorts  est  uoe  exposîticMi  univeneile,  qui.  ea  evmnt 
concours  entre  loes  les  artistes  da  inonde,  et  en  toeUMileft  reg 
tant  d*œttrres  diterses,  deit  être  an  paissant  motif  d^famlalim 
offrir  une  source  de  comparaisons  fécondes; 

Considérant  ipie  les  perfeatienn—Ms  de  Fiadaitiie  ioal  êké 
meni  liés  à  èem  des  bc»ax«arts; 

Que  cependant  toutes  les  expositions  des  produits  itidostrids 
ont  eu  lieu  jusqu'ici  n*ont  admis  les  œuvres  des  artistes  que  d 
une  proportion  insuftisanle; 

Qu*il  appartient  Spécialement  à  la  France,  dont  l'industrie  < 
tant  aux  beaux-arts,  de  leur  assigner,  dans  la  procliaiue  exposi 
universelle,  la  place  qu'ils  méritent, 

•  * 

ÂYOïia  DécHiti  el  lâcvtum  ce  qoi  aoii  : 

Afft.  l^i  Une  eipositioB  mivereclle  dee  beaut-arts  n 
lien  à  t'aris  eu  même  temps  que  iexposilioa  universel  le 
Tinduslrie. 

Le  local  destiné  à  cette  exposition  aen  uiténeiurement 
signé. 

SL  L'exposition  annudie  des  beaoz-arts  de  i864  est  i 
fOféë  à  1855,  et  réanie  à  Texposition  nniveréelté. 

9.  Notre  miuistre  d*état  est  chargé  de  rexéculion  du  prêt 
dèoiet. 

Fait  an  palais  dë  Saint-Qoud,  le  22  Juin  x85â. 

Signé  NAPOLÉON. 
Pwl'En^sieiif  : 

Signj  AeniLLS  Foulp« 
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Jf  6i9.  —  DscBBT  iMPÉRfAL  qui  ouvrt,  turVexercict  1853,  un  Çfiify 
extraordinaire,  applicable  aux  Dépenses  adminiUnthm  da  SémU  eiaux 
laimniêéi  M$  Dépaih  m  Cmpê  lêfUMf  .  .. 

Da     Juin  i953. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volooté  nationale, 
hmfcpfc  mè  PàAiçA»,  k  Kraa  présenta  et  à  venir,  salut. 

Sar  le  rapport  de  notre  minbtre  secrétaire  d'état  au  d^[Muienieni 

ées  imances; 

Yn  la  loi  du  d  juillet  i85a  portant  fixation  du  hnd^  général  dis 
Kpenses  et  ém  recettes  de  Texerciee  i85d; 

Vq  ie  décret  do  8  janvier  iMS  (i).  qfii«M|Mnéde  bndgeléniDi- 
mttère  d'étal  à  cdui  du  ministère  des  finances  ks  crédMs  ffeMfr  nux 
déDcnses  adininistraliYes  dn  Sénat  t 

Vo  k  résolution  du  Sénat  du  a3  avril  dernier,  sur  la  fixation  de 
mm  hùàget  osHiraliit  ; 

Vu  Tarticie  i A  du  téoalni-ooosulte  dn  a5  décsmbie  >8tet  fHKI# 
fUemnité  attachée  aux  fonctions  de  député; 

Tu  fo  décret  du  96  janvier  ]85S,  qui  a  ouvert  au  budget  ie  ttSi 
kciédîi  néœiseire  au  payement  de  celte  indennidlé,  pendant  nnese#- 
ifioa  de  trou  mois; 

Vu  le  décret  du  10  mai  suivant ^ui  proroge  du^aS  ut  nt  dt  ^ 
«ois  la  session  de  1 853; 

Notre  Conseil  d  élai  entendu, 

ÂTOKS  DLcaÉTÉ  Ci  DÉdu^TOifS  cc  qul  suit  : 

Art.  l*'.  Il  est  ouvert  à  notre  ministre  secrétaire  d'état  des 
finances >  sur  l'exercice  i853,  un  crédit  extraordinaire  de  quatre 
ceot  un  mille  Êtjpi  cents franos  ^404,700^),  pear  les  A^ffiiiie 
ciapféi: 

MpeusÉS  aènStttftraiim  du  Sénat  (Chapitre  xxir  bis).,    1  ié,S5e^ 
tJigiaitéi  des  UpaHh  au  €sips  f^MaUf  {Ouh 
piMBUviv^   jMdHle 

401,700 


2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  an  département  des  finances 

(i)  Bal!,  n*88. 
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9$%  chaigé  de  rexécation  do  pié$eiit  décret,  qni  sent  inséré  «i 
Bunelin  des  lois. 

Fait  aa  palais  de  SainUIloiid,  le  a5  Jnia  i853. 

Signé  NAPOLÉOII. 

Par  l'Empereart 
lé  MimtM  sêerétmM  d'ém  «a  dépatiÊmÊal  du  jinanatt, 

5igûéBlBBâO> 


N*  61 3.  —  DicKET  iMPéntAL  pour  l'exécution  de  la  Convention  addi 
tionnelle  à  la  Convcniioa  dê  po$U  da  ii  aoài  i^Ul ,  conclm  uUn  U 
• ..  Fiwncê  êt  hPrum* 

Do  19  Juin  i853* 

NAPOLÉCW.  par  la  grâce  de  Diéa  et  la  volonté  nationale, 
Envtntea  i>es  Fbançais,  à  tons  présents  et  à  venir,  SALtT. 

Vu  la  convenlion  de  poslc  conclue  enlre  la  France  cl  la  Prusse  , 
le  11  août  18^7  (1)»  et  la  convention  additionnelle  à  cette  couven- 
tion  conclue  et  sigoée  à  Paris,  le  19  avril  ië53,  raliliée  le  a4  du 
mois  courant  (2)  ; 

Vu  les  lois  des  i4  floréal  au  x  [4  mai  1802],  et  3o  mai  1638} 

Vu  le  décret  du  3^  août  i848et  la  loi  du  18  mai  iÔ5oi, 

Vu  lordonoance  royale  du  a 6  décembre  1847 

Sur  le  rapport  de  notre  niaislre  des  lioanoes , 

f  Avons  Dsca&TÉ  et  DÉcasToxs  ce  ^ui  suit  : 

Art.  1*'.  A  dater  du  1"  juillet  prochain,  le  prix  du  port  des 
lettres  échangées  entre  radministralion  des  postes  de  France  et 
radniinîstralion  des  postes  de  Prusse  sera  perçu  en  France  et 
en  Algérie  conionuémeut  au  tarii  annexé  au  présent  décret. 

Toutefois, -et  par  exception  aux  dispositions  du  tarif  précité, 
les  lettres  adressées  de  Tuo  des  deux  pays  dans  Pautre  ne  sup- 
porteront, à  raison  de  leur  parcours  sur  le  territoire  français, 
qa*une  taxe  de  douze  centimes  et  demi  par  sept  grammes  et 
demi  ou  fraction  de  sept  grammes  et  demi  tontes  les  fois  qne  la 


(1)  IX*  séria,  Bnll.  lééo.  n*  ié,o3S. 

(3]  XI*  série  f  Bull.  61 ,  n*  557. 

(3)  iiT  séria,  Balt  aéé?»  a*  aé»a37. 
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drtnœ  existant  en  ligne  droite  eotre  le  Imreaa  d*origiiiè  el  1^ 
borna  de  destinatioQ  ne  dépassera  pas  trente  kîlooiètref* 
Lonfoe  le  total  formé  par  la  réiinioii  de  cette  taie  à  la  taxe 

étnngère  exigible  en  vertu  dudit  tarif  présentera  une  fraction 
de  décime,  il  sera  perru  pour  celle  fraction  un  dcmi-décime  si 
elle  est  de  cinq  centimes  ou  moins  et  si  le  total  nVxcède  pas 
(foatre- vingt-quatorze  centimes;  mais  si  la  fraction  est  de  plus 
de  daq  œotimes  ou  si  le  total  dépasse  qQatre-Yingt-qvaUNraé 
centimes,  il  sera  perçu  nn  dédme  entier  pour  la  fraction. 

1  Lesbmeanx  de  poste  fnmçab  établis  en  Tnrqnie  •  en  Syrie 
ftcB  Egypte,  percevront  tant  anr  les  lettres  aSrancliies  dépo* 
séei  dans  ces  bureaux  à  destination  des  pays  étrangers  dénonn 
més  au  tarif  ci-an nexé,  que  sur  les  lettres  non  affranchies  prove- 
nant desdits  pays  étrangers,  et  en  sus  des  taxes  dont  lesdiles 
iellres  seront  passibles  en  vertu  du  tarif  précité ,  une  taxe  de 
voie  de  mer  de  dntpMnte  centimes  par  sept  grammes  et  demi 
«e  fractioB  de  sept  grammes  et  demi. 

3.  Le  port  des  lettres  oïdiaairesde  la  France  et  de rAigérie 
fosr  les  pays  étrangers  désignés  dans  le  tarif  ci-aoneié  pooiit 
éiie  acqoitié  par  les  envoyeurs ,  an  moyen  des  timbres  d*affran- 
driBeroent  que  Tadministration  des  posles  est  autorisée  à  faire 
vendre.  Lorsque  les  timbres  d'alTrancbissement  apposés  sur  une 
iellre  à  destination  desdils  pays  étrangers  ne  sufliront  pas  pour 
acquitter  la  totalité  du  port  dont  celte  lettre  demeurera  passible 
en  vertu  des  dispositions  de  larticle  précédent,  la  valeur  de 
ces  tiaibffcs  sera  perdoe  ponr  Tenvoyenr  et  la  lettre  considérée 
cornue  non  affirmochie. 

i  Les  écbantfllom  de  marcbandises  qne  fadoiinistfation 
des  postes  de  France  et  Tadministration  des  postes  de  Prusse  se 
tmismeltront  réciproquement,  à  partir  du  i"  juillet  prochain, 
*ttonl  considérés  comme  lettres  et  taxés  eu  conséquence. 

5.  Les  babitants  de  la  France,  de  TAigérie  et  des  parages  de 
k  Méditerranée  où  la  France  possède  des  établissements  de 
forte  et  œox  des  pays  éirsflgm  désignés  dans  le  tarif  ci-«Dneié, 
fivmt  se  transmettre  réciproquement  des  lettres  dites  eka^ 
Le  port  des  lettres  chargées  devra  toujours  être  acquitté 

inmce  jusqu'à  destination.  Il  sera  le  même  que  celui  des 

kftei  ordinaires;  mais,  indépendamment  de  ce  port,  les  en- 

^urs  devront  payer,  savoir  : 
1*  Pour  toute  lettre  cbaigée  à  destination,  tant  de  Prusse  et 

fa  Ëuts  d*Allcflisgne  anaïqneb  la  Frasie  sert  d'intennédiaiie 
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qdt  de  la  Suède,  un  droit  ùmù  de  oinquante  ceatimee  aan 
^rd  au  poidêde  k  lettre  i 

>  Et  pour  eiMqiie  lettre  chargée  à  deatioatioQ  de  h  RuAsi 
m  iê  la  Fol^giiAt  on  .  droit  de  quarante  cenilmei  par  qvosi 
ftmauêé  m  fraotioa  de  quioie  grammee*  et  m  droit  bm  é 
cinquante  œdtimee  sani  égard  au  poids  de  la  lettre. 

6.  La  correspondance  exclusivement  relative  au  service  pu 
btie expédiée  de  la  Prusse  pour  la  France  ,  et  dont  ia  cîrculaiioi 
en  franchbe  aura  été  mitorisée  sur  ia  territoire  étranger,  scfi 
Mifl-éo  ains  taxe  au  deitinataire ,  si  rauèerité  ou  le  fonclioa 
nalri  à  qui  eilo  oat  adreasée  jooit  ea  Fraooe  de  ia  fîraDolûaft 
nMia  ai  ledeatiiiatairo  qo  jouît  paa  de  la  fnacUie,  eette  ooirea 
iNHfdifloo  iopportera  k  taxe  territoriale  ftiéo  par  le  pranaki 
paragreplie  de  l'article  i3  de  la  ieî  du  lÔ  mai  i85o»  et  pai 
Tartide  3  du  décret  du  3 4  août  iSl^S, 

7.  Le§  journaux,  gazette«<  ,  ouvrai^es  périodiques,  livres  bro 
chés,  brochures,  papiers  do  muaique*  catalogues,  prospectua 
annonces  et  avis  divers,  Iniprimés,  lithographiéa  ou  autogra* 
plMtOi  puMiéa  en  Franœ  ot  en  Algérk,  qoi  aoront  adroiaéo  ooil 
aa«a  M  Étato  diroetooml  dossonrb  par  les  poatoa  do  Prooati 
aoll  daM  fOB  élata  d*Ali««iagne  auxquek  k  Proaae  sort  d*iolor 
médiafre,  et,  réciproquement,  les  objets  de  même  nature  publiéi 
soit  dans  les  fcltats  directement  desseï  vis  par  les  postes  de  Prusse, 
aoit  dan»  les  Etats  d'Allernagne  auxquels  i;i  Prusse  sert  d'iutei^ 
niédiaire,  qui  seront  adressés  en  France  et  en  Algérie,  devrosl 
4iPU  affWmckia,  do  part  et  d'autre ,  jnsqu  à  destination. 

Les  journaux  et  autres  impriméa  expédiés  do  ia  RusatOt  de  il 
MegttOOt  do  là  Seède  pourk  Franco  ot  rAlgériordemmtéga* 


m 

•  Quant  atix  journaux  et  autres  imprimés  qui  seront  expédié* 
de  la  France  et  de  l'Algérie  pour  la  Russie,  la  Pologne  et  la 
Suède,  ils  derroot  être  affraocèùs  jusque  ia  iroalière  de  aortie 
d*Allemagne. 

ê.  Le  port  des  Joaimaux ,  gazettes  et  ouvrages  périedigaai 
€lfédléa  do  la  Franeo  ot  do  i  Algérie  à  dbotiaatien  «eirt  dai 
ÉIW  4iMlo«ioiit  desaonda  par  loa  postes  de  Prune  qoe  dos 

ê^té  inita  enxqoels  la  Prusse  aeit  d^temtédiaîra,  aora  perçu 

d'après  le  poids  brut  de  chaque  paquet  portant  une  adresaopar* 
ticulière,  conformément  à  Téobeile  de  progression  ci-après  : 

Seront  con6id<>ré«;  comme  simples  les  paquets  dont  le  poids 
H^oédora  paa  quarante-cinq  grameioa; 
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im  paqtteli  peimt  4b  ipu^rante-cinq  à  quatre-nngt-dix 
iirtiiiJimfiif  ptytroBl  deux  iÎMi  le  pori  da  ptqvet 

Ceux  de  qaatre-vingt-dix  à  cent  trente  cinq  grammes  inclu< 
sHement,  trois  fois  le  port  du  paquet  simple;  et,  ainsi  de  suite, 
eo  ajoutât,  de  quaraote  cinq  gcmuiies  en  quamiie-câiiq 
gWMi»«  HA  pori  cinpk  en  tua. 

TMlrfbii,  biwpie  ploMom  Maém  inmt  mène  on  de  dif- 
flmlti  pubKcaliMt  pérMîques  atronl  ré«nis  dtnt  no  teiil 

paquet,  il  sera  perçu,  pour  chaque  numéro  dont  le  poids  n  at- 
teindrait pas  quaraute-cii^  graïaïufts»  la  mêiue  taxe  que  lil 
était  eavofé  ûôiémeoi. 

9.  Le  port  des  Kms  brochés,  brochures,  papiers  de  mu* 
sfqne,  citalogoes,  prospectus,  annonces  et  avis  divers,  impri- 
més ,  litbographîés  ou  autographiés,  expédiés  de  France  et  de 
FAlgérie  à  destination,  tant  des  Etats  directement  desservis  par 
les  postes  de  Prusse  que  des  divers  Élats  auxquels  la  Prusse 
sert  dfiatemiédiaifc,  sent  perçu  d  après  ie  poids  brut  de  cbaqnc 
paquet  portant  une  idreise  pirlScttUère,  conferiiiémeBt  à  l'é« 
dbeHede  prc^iessSon  d-après  : 

Seront  considérés  conmie  simples  les  paquets  dont  le  poids 
n  excédera  pas  quinze  grammes; 

Lcipaqnels  pesant  de  quinze  à  trente  grammes  inclasiTément 
pajeroqt  deu^  fois  ie  port  du  paquet  simple; 

Ceux  de  trente  à  quarante-cinq  grammes  inclusivement,  trois 
fois  le  po^l  du  paquet  simple;  el  ainsi  de  suite,  on  iijoulanl, 

de  qii«|U6  jpaaujies  ea  qm¥^  gFW^^p  W  ffQii  $mpk  en 

10.  Le  port  des  jonmaMt  0i4ltti»i  wmges  pM^diqwit 
iK0àïé$9  brochures,  papieft  de  i^usique,  cataloguer, 

l^^ispectAs,  annonces  et  avis  divers,  imprimés,  lithographies 
09  aalr>graphiés.  expédiés  de  France  et  d'Algérie,  tant  pour  les 
Etats  direrLement  desservis  par  les  portes  de  Prusse  et  les  États 
d'Âilem^ne  aj^qoi^s  U  Prusse s^ri  d)nlfry^djfj;-p  que  j^our  1» 
iewifly  If  ^i^Iogne  £l  perçu  par  l'fdnipjstriatiiw 

fa  portes  de  Fruice,  à  raison  de  dix  cea^i^j^  fstr  p^^mpt 

WpH 

11.  Par  excepiion  anx  dispositions  4es  artjdes  7^  6  /ei  if^ 
■écédaftÉs*  laa  iottrnaux..  MinMei  ai  onviareii  nériodiouas  nn^ 
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hliés  en  France  4ui  seront  adressés  à  TadmiDistration  des  postes 
de  Pmsse  par  les  éditeurs,  seront  affranchis  seoiement  jusqu'à 
la  frontière  de  sortie  de  France,  et  ne  supporteront  d'autresi 

taxes  que  celles  fixées  pour  les  objets  de  même  nature  à  desli- 
ualion  de  Tintérieur  de  Ja  France. 

12.  Pour  jouir  des  modérations  de  port  accordées  par  les 
articles  8,  9,  lo  et  ii  précédents,  les  journaux  et  autres  im- 
primés devront  être  mis  sous  bandes,  non  reliés,  ne  contenir 
aucune  écriture,  chiffre  ou  signe  quelconque  à  la  maiot  tt  ce 

n'est  la  date  et  la  signature. 

Les  journaux  et  autres  imprimés  qui  ne  réuniraient  pas  ces 
conditions  seront  considérés  comme  lettres  et  taxés  en  consé- 
quence. 

13.  Les  journaux  et^  autres  imprimés  expédiés  de  la  France 
et  de  FAlgérie  pour  les  Etats  directement  desservis  par  les  postes 

de  Prusse  1 1  les  divers  Etals  auxquels  la  Prusse  sert  d'intermé- 
diaire, et  vice  versa,  ne  seront  reçus  ou  disirihucs  par  les  bu- 
reaux dépendants  de  ladministration  des  portes  de  France 
qu'autant  qu'il  aura  été  satisfait,  à  leur  égard,  aux  lois,  décrets, 
ordonnanct's  ou  arrêtés  qui  fixent  les  conditions  de  leur  puhli* 
cation  et  de  leur  circulation  en  France. 

14.  Les  lettres  chargées,  expédiées  de  la  France,  de  TAI- 
géric  et  des  para^rs  de  la  Méditerranée  où  la  France  entretient 
des  bureaux  de  posie,  pour  les  Etats  directement  desservis  par 
les  postes  de  Prus&e  et  les  divers  Etats  auxquels  la  Prusse  sert 
d'intermédiaire ,  ne  pourront  èire  admises  que  sous  enveloppe  et 
fermées  au  moins  de  deux  cachets  en  dre  avec  empreinte. 

Ces  cachets  devront  être  placés  sur  les  plis  supérieur  et  infé- 
rieur de  I enveloppe,  de  manière  que  run  ^  Fautre  pli  se 
trouvent  réunis  sous  le  même  cachet. 

15.  Dans  le  cas  où  quelque  lettre  chargée  viendrait  à  être 
perdue,  il  sera  payé  à  Tenvoyeur  ou  au  destinataire,  suivant  le 
cas,  une  indemnité  de  cinquante  francs.  Les  réclamations  con- 
cernant la  perte  des  lettres  chargées  ne  seront  admises  que 
dans  les  six  mois  qui  suivront  la  date  du  dépôt  ou  de  Tenvoi  du 
chargement.  Passé  ce  terme,  les  réclamants  u auront  droit  à 
aucune  indemnité. 

1 6. 11  ne  sera  reçu  dans  les  bureaux  dépendants  de  Tadminis- 
tration  des  postes  de  France  aucune  lettre  ou  paquet,  à  desti- 
nation des  Etals  directement  desservis  par  les  postes  de  Prusse 
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cl  èa  États  aniqiids  It  Prusse  sert  dMotennëdiaire,  qui  ocm- 

dendrait  soit  de  For  ou  de  Targenl  monnayé,  soit  des  bijoux  ou 
effets  précieux, ou  tout  autre  objet  passible  des  droits  de  douane. 

17.  Sont  et  demeurent  abrogées  les  dispositions  de  Tordon- 
HBtt  royde  do  36  décembre  1847»  concernant  les  lettres 
mèmàm  00  chargées,  les  édiaatillons  de  marchandises,  les 
jennaiu  et  imprimés  de  fonte  natnre  échangés  entre  TêéaA' 
oiftratioQ  des  postes  de  France  et  Tadministration  des  postes  de 
Pnis&e. 

16.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  des  ' 
finances  est  chargé  de  Texécotion  do  présent  décret,  qoi  sera 
inséré  ao  Boiietin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cioud,  le  ,29  Juin  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Vêt  rSapcrtort 

Lê  Minitlre  ieerélairt  d'état  au  déparlem/eiU  des fnanees, 

Sigoé  finsAV. 
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Jntqn'l  71/3  grammft  iocInMvpm«nt  

De  7  i/s  grtmiBM  1  i5  gramoiM  incliuiTtaiait.  « , 

De  ift  àa»i/a  , 

Ottti/«  à 80  (•)....•  , 

Jnsqu'â  7  )/i  gnramw  ioclDiivemcnt   , 

De  7  1/1  gramniM  à  lâ  gramiSM  iadiuiveniMit  .  • ,  , 

De  i5  lai  •/>..  ..«••••.,«,,  , 

D»aa  >/a  l^Ao(t)   , 

Jasqv'i  7  1/}  (gammes  tnelaiireraent.. .  ,  , 

De  7  1/3  gramuioe  *  1 5  granmM  iBclutivtmMit  .  , 

De  i5  à  ai  i/a  

Oaaa  i/a  à  te  (a)  

Jnsqn'i  7  1/9  grammet  îaclaaiTemtal.*  , 

De  7  i/a  grammes  à  1 5  gnmiaw  iM|«h«B«&t ...  . 

De  i5  à  ai  1/1  

Da  aa  t/a  i  80  (•}  

Jaaqv'i  7  1/1  gramme»  înrîti(iivem*nt   .  .  ,  , 

De  7  i/a  gremmcf  a  10  gramme*  locluit cmsnt.  >  •  • 

De  i5  &  11  1/1  

Oaaa  i/a  à  80  (a)  
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(a)  L«  t^iritoir*  (Ira  diTen  f'ut*  d'AlUmagnt  dfMenrta  ^ircetetncat  p*r 
l'adaiiiiairation  d**  dmIm  de  Prsaac  oa  q«i  comspoodaotaTac  la  Franc 
par  l'iii  ttraiMin««4wpoalt»d«PffMMiM4i*ia<»pMr««fii  mmwb 
la  tai«  des  letlrr»,  »»i  irnis  rayoi»  : 

L«  I  rcmiai  rayon  comprend  ,  iadi'pandaminant  d'Aia-Ia-Cbapatla  ,  dr 
Trèvea  ai  4a  Saarbmckf  toua  Ira  lieu»  ilr»*e:via  par  Ica  bureaux  da  poaU 
<T«i  aaMal  Mtaitadaè  d»4U  ■iUi>  ali—atdi  4a  l'aM  dtaaatroù 
•il'aa. 

La  daaiième  rayon  comprend  toaa  Im  Vtrtn  deaaarvîa  par  laa  karaaai 
i]k  po<ta  aépari^t  d'Ait-la  (.It  iprllr ,  d«  Tr^^ra  *i  dr  Saarbrack  par  ane 
(lialanaa  de  |  lu»  de  di»  nu  Ira  et  tic  moin*  de  «iitgt  nùlirt  .^llrmaudi. 

La  lMtai>ana  lavoa  comprend  loua  Ira  lia«a  daaarr^ia  par  Ira  boraaai 

de  posie  arparra  d'Aii-la-(^l:jpel)r  .  «le  Trèva*  OB  da  Saafbffaick  par  Ue 

di*l40c«  (Ir  plua  Je  ^>''S^  milirs  a'IriTiamla. 

(a)  Toata  lelire  dont  la  poid«  df^piatcra  trenla  granmaa  aapportara  : 
r«irftfftfra«çaSaal«l«Ml4aitMakiiafga  «MUsaivUbNMd*  3ocea 

limra  par  lept  grainmei  rl  demi  oa  Itaclioa  éê  atpi  gWM  al  d«ai. 
£t  poar  pati^lrangtr,  aavoir  t 

•*  i«*  S7/100  par  16  gra«««t  M  frMtim  èê  i5  frvnaat  latafM  la 
fiaaa  ^trangar  d*«rifiMM  da  daathati—  fan  parUa  ém  fnmSm  1*700 


iM  lora^aa  le 
rayon 


allaaaand  ; 

3*  ih*  74/100  par  i5  grawaa  m  fraati—  da  i5 
barra ■  iinmigm  d*«ri|jM  M  dt  daatiaatie»  ftia  paitia  da 

allemaad  { 

3*  37*  11/100  par  i5  graaiaiaa  oa  fracUoa  da  l5  gransat  lara^a  Ir 
bareaa  <jtr«af«d'«jpM— ^  d<iliartio»  law partit  4»  Hwp*—  rayon 

alletoaDd  ( 

k*  74*  aa/ioo  |Mt  iS  fraaiflMa  oa  fraerioB  da  i5  grammaa  loraqaa  la 
lettre  aera  originaira      kdaatiaatiaa  da  la  Raaaie  ou  de  la  flofafB*  t' 

5*  Et  96*  çôyioo  par  i5  grammes  on  fraction  de  t5  graama* kfaq«' 
la  lallrc  aara  origmaira  oa  à  dralination  de  la  Suéde. 

Lora^M  k  mtÊÊm  A  pateataîa  pMr  la  port  ëtr^ngar  d'ina  latira  paasnt 
p)tj«  d»  Irr-nle  grareniri  pr^srntrrii  «Of  uactioB  da  déciia t  il  MM  part 
aa  dàciaaa  eoliar  pour  caUa  Iraaiioa. 
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N*  Gi4.  —  DÉcnsT  iMPÉF.iAL  qai  transfère  à  Napoléon-Vendée  i 
Bureau  de  fjaranlie  pour  l'etsai  et  la  marque  des  Ouvrages  d'or  i 
d'argent  établi  à  Fonlena^. 

Du  S9  Juin  iSS3« 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  el  la  volonté  nationale 

Empereur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  Tarliclc  35  de  la  loi  du  19  brumaire  on  vi,  relatif  au  nombre 
au  placement  et  à  la  circonscription  des  bureaux  de  garmuiie  pou 
Tessaî  et  la  marque  des  ouvrages  d*or  el  d'argent; 

Vu  les  observations  présentées  par  le  préfet  du  département  de  L 
Vendée  et  par  Tadministralion  des  douanes  et  des  contributions  In 
directes  ; 

Vu  Tavis  de  notre  miniitre  secrétaire  d*étât  au  département  de  Tin 

lérieiir; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  aujdépaitemen' 
des  finances. 

Avons  nicRM  et  nicBiroiis  ce  qui  suit  : 

Art.  1".  A  partir  du  1"  août  i853.  le  bureau  de  garantie 
pour  l'essai  et  la  marque  des  ouvra«^es  d'<ir  et  d'nrgent  établi  I 
Fontcnay  «départeuient  de  la  Vead(;e«  sera  irausiére  à  Napoléon, 
même  département. 

S.  Il  n*ett  apporté  aucun  changement  à  ia  drconacription  de 
ce  bureau,  laquelle  continuera  de  comprendre  tout  le  départe^ 
ment  de  la  Vendée. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*élat  au  département  des 
finances  est  char<^é  de  rexécution  du  présent  décret,  qui  sera 
inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saiut-Cloud,  le  39  Juin  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 
Le  Ministre  secrétaire  détat  an  département  des Jouanceg, 

Signé  BiNEAD. 

N*  6i5.  — -Dicjiar  impérial  rehtifaax  droits     nmigatUM  iêablU 

sur  h  Caml  de  Bomrgognê. 

Du  99  Join  i8S3. 

NAPOLEON  •  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  » 
Empbbbde  dis  FaavçAis»  à  tons  présents  et  à  venift  salot. 

Vu  la  loi  du  i4  ao4t  i8aa»  relative  h  Taclièfenent  du  candf  de 

Bourgogne; 
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•Tafectiner  det  duûrges  anneié  k  Itdilo  Im; 

Vn  Fordonnance  du  19  janvier  i84o  (1); 

la  loi  du  3  mai  iS53,  relative  au  rachat  des  droits  attrlbuét, 
pAT  la  loi  d'emprunt,  à  la  compagnie  da  canal  de  Bourgogne»  ra* 
ftéaaàU  par  les  actions  de  jouiaeance; 

Sm  la  rapport  de  ooM  ministre  seçrétaire  d*état  au  département 


Âîoxâ  D£C&£T£  et  o£ca£TOMS  06  qui  suit  ; 

Ait.  1*.  A  partir  du  octobre  prochain,  les  droits  de 
oaYigaiion  établis  sur  le  canal  de  Bourgogne  seront  perçus 
cMioméaieot  an  tarif  ct*aprèa  : 


Ht  tilûMilw  «t  par 

r  Marchandises  de  tante  espèce  aotres  ipm  cellee 

ékoamméet  ci-après,  an  cendaie,  cî   Ok* 

a'  Céréales,  farines  et  fécules,  riz,  menus  graîns\ 
et  graines,  betteraves,  pommes  de  terre,  fruits,  lé- \ 
gumes  frais  ou  !ec5,  salaisons,  vins,  esprits,  eaux- 
de-tie,  Tiuaigrcs,  cidres,  bières,  poirés,  hydromels 

el  li^aeors  •  

Fcn  cl  faaia  oBfvés,  ••••••••••••••••••••• 

Aatfti  arflaui  ouvrés  ou  aoo  oovrês,  •••••••• 

Quincaillerie.  •  •  •  

GffbiaBa,  ylaees  et  poredaines;  fitoce,  verres  à 
vitre,  verrerie  et  bouteilles;  sucre,  café,  tabacs, 
denrées  coloniales  ;  bois  etotiques;  substances  tinc- 
toriales, huiles,  fruits  oléagineux,  savons,  beurre, 
miei,  cire,  suif,  saindoux,  mélas&e;  fruits  secs  ctt 

cooCu;  droguerie  )  Deux  ceotimea,  cL  oa 

Sonire ,  polas^ ,  soude,  produits  chiraic^ues  j  lièges/ 


«  écaflle,  coroe  fiiçoBoée. 


ouvrés  ou  non  ouvrés. 


..A 

CaCon. . . 
Laine.. . 
Cbanvre. 
lies.. . . 

Crins. . .  / 

Cuirs  et  peaux,  livres,  papiers  de  tenture  et  pa- 

]KB  à  écrire  

^aos,  parfumerie  et  passementerie 


i 


[ij     série,  Bail.  710,  n*  $4^7. 
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Par  ldlo«i(r«  •!  par  toaa 
d«  ifOoo  kilogrâamcs. 

3*  Marne,  argile,  sable,  cailloux,  gravior  ei\ 
terre;  cendres,  engrais,  fumiert  pierres  à  plâtre  oti 
à  chaux  •  I 

FagoU  et  ebarbonnettoi;  tovrli*  •  •  • . .  >Cioq  miUlmcf  »  ci* 

Futaîilcfl  vides.  •  1 

Xtnt  Mwé;  Mories.. .  <  «  • .  •  i . . .  é  »  • .  »  é  « .  *  •  •  I 

Vnéêt  / 

Trains  et  radeaux. 

(Par  mètre  cube  d'assemblage,  saos  déduction  de 
vide.)  FirliMcra. 

Boit dteoMlmctiim, un  centime, eL  ».•«  ot 

Boit  de  dtaulTage,  cinq  milKmeft,  d  •  99 

(Les  trains  ou  radeaus  chargés  de  marchandises 
seront  imposés  à  un  droit  double  de  telui  qui  m 
pai^  au  les  tnaus  non  chargé.) 

Bttittm»  viiet. 

^     Par  bateau ,  dix  centimeSt  ci   >  o 

Bascuks  à  poiisoiu 

Par  mëtre  cube,  un  centime f  ci   ot 

(Le  mètre  cube  s'obtient  en  multipliant  la  surface  du  tîUac  par  VenlbAC 
ment«  déduction  faite  de  six  centimètres  pour  le  tirant  d'eau  à  vide.) 

2.  Tout  bateau  dont  te  cbargement  ne  donnerait  pas  lieu 

la  perception  d'un  droit  au  moi  os  égat  à  celui  qui  serait  dù 
vide  sera  taxé  comme  bateau  à  vide. 

3.  Les  bateaux  charg^'s  de  marchandises  diverses  seront  io 
posés  proportionncliemeat  suivant  la  poids  et  la  nature  d 
chaque  partie  du  chargement 

4»  Lm  HMrobandJses  pourront  être  transportées»  d'une  gImi 
supérieure  dans  une  classe  nMÛas  ébvée  dtt  tarif,  par  dioinio 
ministérielle.  Les  tarifs  ainsi  réduits  ne  pourront  pas  éfft 
relevés  avant  un  intervalle  de  six  mois. 

5.  Notre  nnnistre  secrélaire  d'état  au  département  de 
finances  est  chargé  de  1  exécution  du  présent  décreti  qui  aer. 
inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Saint-aood,  le  39  Juin  i8S3. 

Signé  NAPOLÉCNK. 
fflitl%BiI»st«crt 

L$  IfbitfM  l«erMre  iànt  au  deparumen 
dnjmanctt. 

Signé  BonAQ* 
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If  #llt.  ^  DàOÊMr  ïïMWiMiâL  rêlaiif  ans  Droitt  de  navigation  étaklit 
»lmCmmmT  êllbâi  Ruie$»JkBla9$t  at  dê  Nmtm  à  BrêtI. 

NAPOLÉON»  la  grâce  de  Dieu  et  la  voioaté  llilioliale, 
EanaEim  ms  FbaAçais»  à  loos  furéteaU  elà  venir,  aucr. 

Vu  la  loi  du  i4  août  182^,  relâtive  à  la  construction  et  à  i'acbè- 
vement  des  canaux  de  BrelAgne; 

Vu  )e  cahier  des  charges  annexé  à  ladite  loi; 

Vu  la  loi  du  9  juillet  iâ36,  coocenuotia  perception  desdroiU  de 
■Rvii:alion  inlerieure  : 

Vu  Tordonnaoce  dif  9  Bovembre  §83^  reèelire  e«x  dittaoeet  àîAo- 
métriques  ; 

Vu  la  loi  da  3  mai  iSb^t  rektive  au  rachat  des  droits  attribués  par 
la  loié*e«frMi  à  la  compagnie  des  Qiiatre<]lanaiix,  et  représentés 
parka  actions  de  jonÎMMi 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  déparMdittil 


Afon  nrfcBÉTé  et  nécaÉiMT  cë  qtd  sntt  : 

Ait.  1*.  A  partir  du  1"  octobre  prochain,  les  droits  de  tia- 
vigation  établis  sor  les  caaanjt  d'iile  et  Rance,  du  Blavet  et  de 
Manies  à  Brest,  seront  perçus  diaprés  la  charge  réelle  des  ba- 


m 

cî-après: 


tfertflMIllri 


r^uarcnanoises  ds  tOBis  espèea  ielfes  qni  eeUes 

ééDomraé«fl  ci-après,  un  cenliine,  ci  

î*  Froffacnt ,  farines  Pt  ffVuIf-s;  rit;  sala-sons,^ 
TÎBs,  cafCili,  «aaMle-wai  noaigres,  kydMmdt  ai 

Jiqxieurs.  

Fer  et  fooie  ouvrés;  autres  métaux  ouvrés  ou  non 
iOTrés  «... 


01* 


Criitanit  plaeas  et  porcalaînas,  làleaaa «vasies  à 
«ha,  wrsne  et  boataillet;  loere,  café*  talées; 
lloréct  cofootale^;  bois  eiotiqeas;  saitstatiees  tinc- 
utnàèê  siésjîaitttt  satoas»  batura 


■id,  cifc»  aair,  saîodotix,  mélasse;  fruits  secs  e(\ 
^nGis;  droguerie;  soufre,  potasse,  souJe,  produits/ 
ckuniqucs;  lièges  ouvrés;  ivoire,  nacre,  écaille,! 


,01 


(  H) 


Par  kiloiB«tr«. 


ouvris  «t  noa  oowéi, 


oo*»5 


Pu 


01 

oo  5 


Sole.  • .  • 
Cotoo. . . 
Laioe. . . 
Chanvre. 
Lia,. . . . 
CrÎDS.  • . 

Cuîrt  •tpMna,livNSt  pâpien  do  ttotm  et  pa- 
*  |i(|nàteif^;tiaiiia,  panî(m«ie«lptii^^ 

Mûrbres  en  caisse, 

3*  Pierre  moreuse,  marne,  argile,  sable ,  eaiiloux,* 
gravier  et  terre;  cendres,  engrais,  fumier,  pierres  à 
plâtre  et  à  ehaux;  fagots  et  charboiiiieltes ;  tourbe,' 
futailles  vides ,  vrrre  cassé;  scories;  pavés,  vingl- 
cio<|dix  millimes,  ci,,  

TmM  et  raittmg» 

(Par  mètr»  oiibe  d*tiMaibi«ge,  tant  didncUoa  du 

vide.) 

Bois  de  construction,  un  centime,  ci. •••••••• 

Bois  de  cliauQugc,  cinq  niiilimes,  ci  •••• 

Les  trains  ou  radeaux  chargés  de  marchandÎMe 
•eroat  imposés  à  uo  droit  double  de  celui  (|ui  aera 
parçu  pour  laa  inios  non  chergés. 

ftilÉreiiaT  vidât. 

^^^^^^^^^^^^^^^  ^^^P^^W 

te  feataan  dans  cantinMi  cinq  nulltmae,  d.  •  •  • 

Bascules  à  pwnmt^ 

Par  mètre  cube,  un  centime,  ci  

(Le  mètre  cube  sVbtient  en  multipliant  la  surface 
du  tillac  par  reufoDcement,  déduction  (aile  de  sii 
ceolimèlrea  pour  le  tiraot  d'eau  à  vide.) 

2.  Tout  bateau  dont  le  chargement  ne  donnerait  pas  Heu  à 
la  perception  d'un  droit  au  moins  égal  à  celui  qui  serait  dCt  à 
vide  sera  taxé  comme  bateau  vide. 

3*  Le8  bateaux  chargés  de  marchandises  diverses  seront  im- 
posés proportionnellement ,  suivant  le  poids  et  la  nature  de 
chaque  partie  du  chargement. 

fk.  Les  marchandises  pourront  cire  transportées  d'une  classe 
supérieure  du  tarif  dans  une  classe  moins  élevée,  par  décision 
ministérielle.  Les  tarifs  ainsi  réduits  ne  pourront  pas  être  relevés 
anrant  un  intervalle  de  six  mois. 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 


os  5 


oi 
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ànances  est  chargé  de  Texécatioii  da  prëieoi  décvflt  ipii  sera 
inséré  ma  Bulletin  des  lois. 


palais 


Sifflé  MAfOLÉCMU 
Par  tEokpisttttt  i 

:  (fltol  au  déparUnwit  du  jiMMêt^ 

Signé  fiwiAP. .  : 


H"  617.— Diean  impÛMtAL  relatif  anx  Vmmmi êmCènMêékÂ 

pour  Vanniê  1853.  . 

Dn  s  JoUlet  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Diea  et  la  volMrté  natioiiale, 
teiBBCBMM  FmaiiçAis,  à  lo«$  présents  et  k  tenir,  salut. 

A? OBS  DccBÉTfi  et  i>fica£TONs  ce  qui  suit  : 

Ait.  1*.  Les  vacances  da  Conseil  d*état,  potur  Tannée  i863f 
ooinmeooeront  le     août  prochain  et  finiront  le  i*'  octobre. 

2.  SoQl  dé-ip:n<'*s  pour  cléJiboror,  peiià.uil  les  vacations,  sur 
Jes  alTaires*  adminisli alives  sf)unHSOs  à  rcx.iinen  du  Conseil 
d'état,  et  qui  doivent,  à  raison  de  leur  urgence,  recevoir  immé- 
diatement une  solution  : 

.  Boaher,  vice-président  du  Coostui  d«tai; 
DePar^ii,j  pf^^ents  de  secUons; 


MM.  Barhanmx, 
Sain, 

moiUien, 
Lmy  dê  Siâni'Amani, 

Frémy,  < 

Cond , 

l  uitry, 

De  VUum, 

Per$a, 

Viconafe  ib  Cêm^mm» . 
It  Sérié. 


Conseillers  d*élat; 
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Mli^  GfétinH» 
Petitet, 

Baron  de  SHêriComiOim, 

Le  Sûéral  de  brigade  Doumas \^^^^^^^\  « 
Mestro  }    ^^^^^  ordinain 

Baron  Bivjiwr.  l    ^^^^  sections; 

Darricott, 

lOli  ChoiêHw, 
De  Bnifî^, 

Comte  Dubois, 

Berger, 
François, 

De  Ségar, 
De  Missiesgy, 

E,  Baroehe, 

De  Montowr, 

Sni.  Fouquier, 
Hudault, 
Memard . 
De  Casablanca, 
Bordet, 

Boinvillim, 
CùUm, 
LeChanUur, 

Lê/hre-Pontalis , 
Boivin, 
Taigny, 
Bessières, 

3.  En  cas  d'empêchement  de  l'un  des  conseillers  ci-dessi 
désignés ,  il  pourra  être  remplacé  par  un  des  conseillers  d*éti 
présents  à  Pans. 

4.  Le  secrétaire  générai  du  Conseil  d'étal  sera,  en  cas  d*a] 
tence,  snppléé  par  H.  Chossérim,  maître  des  requêtes* 

5.  Les  dâais  fixés  par  Tordonnanoe  dn  12  mm  i83i ,  pou 


i  Auditeurs. 
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lejogement  des  conflits,  seront  sospendos  depuis  le  i**  toàt 
jinqa'aa  1"  octobre  prochain. 
6*  Un  arrêté  dn  président  dn  Conseil  d*état  réglera  le  service 

des  vacations ,  tant  dans  les  assemblées  générales  que  dan^  les 
reaoions  de  section. 

7.  Le  ministre  détat  est  chargé  de  Texécution  du  présent 
décret 

Fait  an  palais  de  SoinlOoad»  le  a  Jofllet  i85S* 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  ÏEmfenaxt 

Signé  Achille  Foulo. 


Certifié  conforme  : 

Paris,  le  18  '  Juillet  i853, 

Le  Gardé  des  Sceam,  Minittn  SecréUm 
d^éM  au  déparUmeni  dêlAlmUcê, 

ABBÂTUCa 


*  Cette  (Ute  est  celle  de  la  réceptlMI  da  fioUelia 
an  Biniitère  d«  la  Joitioe. 


fMPamsftiB  iMPiaiALK.  —  iSJuiliet  i853. 
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BULLETIN  DËS  LOIS. 

N*»  60. 

■I      \u  ■       I     sssassat.i'  '      '  *s 

* 

Dq  4  Mars  i853. 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiolude, 
EumscA  D15  Faisçais»  à  tous  présents  et  à  venir»  salut* 

Sor  la  groposUim  de  ootst  viaiitre  searétaiie  d'étal  «n  déparla- 
nattt  da  1  ntériaiir, 

kmm  téaâtà  et  oécaifoaaoa qui  soit: 

Aftr.  1".  M.  (ïe  Crevecaar,  préfet  du  Puy-dc-Domet  est 
■Mwninif  préfet  da  département  des  Bouches -du -Rhône,  en 
frmphrrmcnt  de  IL  ds  SuUaa,  âevé  à  la  dignité  de  Sénateur. 

M.  dit  Prgisutc,  préfet  dn  Var*  est  nommé  préfet  du  déparle- 

nient  du  Pay-de  Dôme,  en  remplacement  de  M.  de  Cnvêomar» 

M.  Mercier-Lacombe ,  secrétaire  général  du  Gouvernement 
en  Algérie,  est  nommé  préfet  du  département  du  Var,  en  rem- 
piacement  de}l»  de  Preissac, 

IL  Mipmm,  préfet  de  la  Haute-Vienne  1  est  nenuné  préfet 
da  département  de  la  Haute<iaron«««  en  vempiecemeBl  de 

IL  Ckapays  iê  Mondavillê,  élevé  à  la  dignité  de  Sénatenr. 

M.  Petit  de  la  Fosse,  préfet  de  la  Nièvre,  est  nommé  préfet  da 
dtpartemenl  de  k  Haute- Vienne,  eu  remplacement  de  M.  Mi- 
$iuret 

H.  Bogniat,  préfet  de  lAÎ!^,  est  nommé  préfet  du  départe- 
■ent  de  la  Vienne,  en  remplacement  de  IL  JmuBt  nommé 
|iéiel  de  rOme. 

IL  Aimienire^ ancien  consul  k  Nice,  est  nommé  préfet  dn  dé- 
partement de  FAin,  en  remplacement  de  M.  Rogniat, 

B<^$€lli,  préfet  de  la  Marne,  est  nommé  préfet  du  départe- 
nt e:it  du  Loiret,  en  remplacement  de  M.  Dahe$êey,  appelé  à 
d  astres  fonctions. 


Digitized  by  Google 


(  70  ) 

IL  Cfcanfi'ijnr  finjrrn  maître  des  requêtes  au  Conseil  d'état 
ait  nommé  préfet  du  département  de  la  Marne,  en  remplace 
ment  de  M.  BosellL 

H.  BoimU,  wm-ftiAtéd  S^-Qneniia»  eti  ilommé  pri 
firt  do  département  de  TAinie,  en  remplacement  de  M.  JBmq 
mont'Vassy,  appelé  à  d'autres  fonctions. 

M.  Chevreau  [Léon),  sous-préfet  du  Havre,  est  nommé  pr^ 
fet  du  département  de  TArdèche,  en  leniplacftmefti  de  M»  d 
SanJxure,  appelé  à  d'autres  fonctions. 

IL  Piétri»  WBmpM^  d*  9rait»  «H  nemmé  préfet  dm  dépai 
lement  de  TAriége,  en  remplacement  de  M.  Didier,  appelé 
d*aatret  fonctions. 

M.  CoUet-Meygret,  secrétaire  générai  de  la  préfecture  dm  JK 
!fce,  est  nommé  préfet  du  département  deTAube,  eu  rexuf  il 
cernent  de  M.  Petit  de  BanteJ,  décédé. 

M.  Jêanîn,  préfet  de  la  Vienne,  est  nommé  préfet  du  dépai 
tement  de  TOrne,  en  remplacement  de  M.  Cléaiêni,  appelé 
d'antres  fonctions.  , 

H.  dê  Voa^,  préfet  de  la  Hante-Loiret  est  nommé  préfet  d 
département  de  la  Nièvre,  en  remplacement  de  M.  P^t  iê  i 
Fosse, 

M.  de  Chèvremont,  sous-préfet  de  Reims,  est  nommé  préf 
do  département  de k  Haute-Loire,  en  remplacement  de  M.  < 

Mu  Mtmteii,  soosfréfel  de  Bétiers,  est  nommé  préfet  dli  d< 
parleieal  du  Tm,  en  remphcedieot  de  If.  Taillefer,  appel 
à  d'antres  fonctions. 

M.  Ckûdenet,  maître  des  reqnêtes  au  ConseîT  d'élat,  e 
nommé  préfet  du  département  de  Tarn-el  Garonne,  en  renipl 
cément  de  M.  Dufay  de  Lamaguet,  appelé  à  d'autres  fonction 

M.  ChemkULin,  martre  des  requêtes  an  Coqseil  d*état,  e 
■ûuiié  pféfel  d»  dépwictt>ent  de  l*Yottne,^en*remptaceniei 
de  M.  d^Omano,  appelé  à  d'antres  fonctions. 

4.  Notre  miinlitf^  secrétaire  dfVtst  an  département  de*  l'i 
térieur  esl  chargé  de  Texécution  dcr  présent  décret 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  4  Mars  i853.  '  ' 

'   *  •       '     3îgn6  NAPOLÉON. 
»        *  '  Par  rEmp<»reur  ; 

Le  Ministre  secrelaù»é  éiab.«Uk  défiéitmimu 
(U.iuuéncur,  V.  . 

"    *  '  Signé  F.  DE  PsA&ififtz;  ^ 
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11*61^  —  Diexir  MM^imAL  qui  chargé  M.  Vaisie  d$  ttJminutntiÊH 

»  da  départemênt  da  RhAn». 

Du  k  Man  i853. 

NAPOLÉON,  fm  k  (r&ce  de  Dieo  et  la  volonté  nationale» 

ExFERKUA  OCS  Fbançais,  à  tOQS  présenls  et  à  venir,  salut. 

Sur  la  proposition  de  notre  mimslre  fecréuire  d*éial  an  départe* 

Ayojes  oficaÉTÉ  «i  PfiCRBTONS  ce  qui  suit  : 

Art.  I".  m.  Vahse,  conseiller  d'état  en  service  ordinaire,  est 
charge  de  radniidistraiioii  du  département  du  Rhône,  en  rem- 
piaremeot  de  M.  Bret,  élevé  à  la  dignité  de  sénateur. 

2.  Notre  ministre  serfétaire  d*état  an  département  Ae  Finté* 
neor  ett  diai^  de  Texécotion  du  présent  décret 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  4  Mars  id53. 

Signé  IVAMLÉOU. 
Par  i'Ëospereor  : 
té  tfmUtn  McMUA^  iêtat  tu  tUptirtnMU  èt  fèilMa^ 

Sigaé  F.  D£  PsasieNT. 

Da  So  Mars  id53. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  MUiottale. 
Kf  ■■iiil  Mi  fimçâii*  à  %tm  pr éiënte  et-à  venir,  làMff. 

Sut  la  proposilion  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  dépsiflé- 
meal  de  Tinlerieur, 

AvMft  nicai-ri  et  ttkicsBitafm  ee  qd  Mit  : 

AnT.  1".  H.  Chadenêig  préfet  du  département  de  Tani*aî- 
flapnoM»eei  nommé  préfet  da  département  de  LoiFetCher*  en 
nmplaceuieot  de  M.  Ckmfiharon, 

M.  Chambaron,  prcfel  du  déparlement  de  Loîr-et  Cher,  cit 
nommé  préfet  du  département  de  Tara-et-Garonue,  enremplà- 
cernent  de  M.  ChêdeneU 

6- 
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^  3.  Notie  jniniitre  Mcrétaire  d*éut  au  dépirtemeot  de  Holi* 
rieur  est  chaiigé  de  Texécation  du  présent  décret 

Fait  an  palais  des  Tnileriest  le  3o  Mars  i853. 


«gué  K AFOL&ÛN. 
Far  rJSmptreiir  : 
JU  Mimln  acrétairt  d'état  m  d^mtmetu  iê  l 

Signé  F.  DB  P&IISI6NT. 


N*  6 ai.     Dimr  impiuât  pertel  mmûuuiom  d»  Pr^. 

Dtt  8  Avril  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dien  et  la  volonté  nationale  • 

Empëii£Ur  des  Français,  à  tous  préscuts  et  à  venir,  salut. 

Sur  la  oroposilion  de  noUe  ministre  socrétaire  d*élat  an  départe- 
ment de  lintmeor. 

Ayons  Dhcnhii^  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  1".  M.  de  Coètlogon,  sous-préfet  de  Rochefôrt,  est 
nommé  préfet  du  département  de  l'Ain,  en  remplacement  de 


1 

i*inlérieair. 

M.  Ladreit  de  la  Charrière,  préfet  de  la  Creuse,  est  nommé 
préfet  du  département  de  Saône-ct-Loire,  en  remplacement  de 
M.  Homand,  appelé  à  d  autres  ibnctioas. 

M.  Girard- de'VUlesaison,  ancien  préfet,  est  nommé  préfet  da 
département  de  la  Creuse,  eu  remplacement  de  M.  Ladreit 

de  la  Charrière,  ! 

M.  Bourlon^Rùum,  préfet  da  Cantal,  est  nommé  préiètj 
des  Vosges ,  en  remplacement  de  M.  SÉpercy,  appelé  à  d*aiitren 
fonctions. 

M.  Baylin,  de  Monthel,  est  nommé  préfet  du  déparlement  da 
Cantal,  eo  remplaoement  de  M.  fioiirioji-da-ilom^r#. 
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2.  Notre  ministre  seerétaire  d* état  tu  département  de  Tinté- 

rieor  est  chargé  de  Texéciition  du  présent  décret. 

Fait  an  palab  des  Toileries»  le  8  Avril  i853. 

Signé  NAK>UàûN. 
Par  rfimperear  : 

Signé  F«  M  FliSiaiT. 


N"  63a. —  Décret  impérial  qai  rectifie,  en  ce  qai  concerne  la  ville 
de  Limoqes^  les  Tableaux  de  population  annexés  aa  Décret  du  iO  mai 

Du  7  Juin  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale* 
Ehfibsiii  DBS  Fbaiçais,  à  tons  présents  ei  à  venir,  saliit. 

Va  le  décret  du  10  mai  i85a  (1)  et  les  tableaux  y  annexés  ; 

Vo  U  déiibératioa  du  comeil  municipal  de  Limoges,  du  a4  àyril 
1862; 

Va  la  ieOce  du  préfet  de  la  Uauta>Vienne,  du  26  du  même  mois  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département 
delviériear, 

Atobs  nBcasTÉ  eioÉcaÉToas  ce  qui  suit  : 

Abt.  1*.  Le  tableau  récapitulatif  ci-joint  est  substitué,  en  ce 
qai  concerne  la  ville  de  Limoges  (Hau te- Vienne) ,  aux  tableaux 
de  population  annexés  au  décret  du  10  mai  1862. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d*élat  anz  départements  de  la  jns- 
liée,  ée  k  goerre*  de  lai  aurine  .et  dee  cokuiiei*  des  finances, 
de  nnsImcâDn  pnbliqne  et  des  otites,  des  travaux  puMica  et  dt 
Fintérieur,  sont  chargés ,  chacun  en  ce  qui  le  concerne ,  de  lexé- 
cation  du  présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  M  pdais  de  âain)rClondi  la  7  Juin  ^&5â« 

Signé  NAPOLÉON. 
Far  TEmpsTiar  : 
!;#  lOdbtw  «isrMrt  iTAse  aa  dé^ÊHm$id  é$  TkMsÊr, 

.  Signé  F.  M  Pkauaar. 


(1)    sérié,  BuIL  531 ,  n*  i09t . 
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BÉeiiJieàaoïi  m  TabU0m  iê$  wmumts  ayant  me popvMm iê iam  n9$^ 

€t  oa-if jsw. 


Vu  po9f  ^  WMié  M  4tt  7  Mf^fi^Ué  aoUA  le  bi^* 

méro  ioSi» 

6igné  F.  D£  PfiAsiciiT. 


N*  6a3.  — -  DiCBMT  iMPintât  portant  que  h  coq»  de  W  CifihMI 

caveaax  de  l'Église  métropoUtaine  de  Pans. 

Do  9^  Juin  i8$3, 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  naiiooalç, 
Elim^VH  DËâ  Fbàiiç^»,  à  toq$  piésçuU  fit  i  Ycuir,  §a^ut. 

Sur  le  rnpport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  aa 
de  rinstmction  publique  et  des  cultes; 

Va  le  déeret  du  ad  prairial  ao  xii  ;  ^ 

♦  .1 
Voulant  honorer,  autant  qa*A  est  en  nous,  la  mémoire  de  M*  Ga- 

fîicUiV  nooee  du  Selnt4iége  Apeatolique  aupièa  de  aoin  tetenae* 
Atohs  viiGBiti  et  vàaàwKS  ce  qui  soit: 

Ait.  l".  Le  eorps  de  MT  G«rîl«Uî*  oaice  du  Saint-Siège 
Apostolique  auprès  de  notre  Personne,  sera  iohuiiié  dans  les 
caveaux  de  l  éiglise  mélropolitaioe  de  Paris. 

9.  Notre  miiuatre  eecrétaire  d'état  no  d^pwrimieQi  <)•  fma- 
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trnctioo  publique  et  det  cultes  est  chargé  de  leiécalioii  4^ 
ftétmi  déerel»  ^  wm  ioêété  êm  BuiltliadM  ion» 
Wmk  ra  fàUiê  daSAbit-Cloiil.  le  ai  Imm  t8M. 

liAFOLÉOH. 

P«rrBvi|iereur: 
Lf  Miitutrt  secrétaire  Htat  au  éêfmUmkÊM 


fjiilgffiif  dm  dmwgiens  à  hmd  dm  nmim  Jm  §mmmm» 

Da  s  JaHIet  iSSS. 

La  hante  lollkitode  de  Votre  Majesté  poor  les  intérêts  de  la 
marine  se  porte  tour  à  tour  sur  rensemble  et  sor  les  noiodres 
détails  de  œt  important  service* 

Je  nbésite  donc  pas  à  entretenir  aujourd'hui  Votre  Migesté 
d^one  questioD  qui  IoucHp  à  des  besoins  niariliines  el  comoier- 
daox  pour  lesquels  le  pajfs  rédame  depuis  lonj;teaips  une  satis* 
&ctIoD  légîiime. 

n  s*agii  de  la  ifoestion  de  rembarqpiement  des  cbinuifiens  k 
bord  des  navires  do  commerce. 

Le  principe  de  rembarquement  d*nn  ou  de  deox  cUrurgiens 
à  bord  de  tout  navire  du  commerce  expédié  pour  uu  voyage 
de  ioDg  cours,  suivant  la  nature  des  voyages  et  le  uouibre 
d'hommes  d'équipage,  a  été  posé  par  rojrdoaoaoce  de  l6dl, 
(article  1*',  litre  VI,  livre  U);  le  r^ement  du  b  juin  1717,  la 
déclara  lion  da  lô  novembre  1767,  Vordonnance  dn  joillel 
1784.  en  dernier  lien  celle  da  4  aoit  1819»  ont  soocessive- 
ment  interprété  on  modifié  les  dispositions  sur  la  matière. 
Lordonnaoce  du  4  a'>ùl  iÔi9,  eu  vigueur  aujourdhui,  iuipose, 
parsoQ  article  1",  Tobligatiou  d'embarquer  uq  chirurgien  sur 
«Isai  navire  expédié,  soit  pour  des  voyi^es  an  loi^g  cours,  soit 
•pm  la  pécbe  de  la  baleine  et  autres  poissons  h  krdf  km|an 
«lèniipage  dodil  navire  sera  de  viail  hommes  at  a»dissi>» 
•  Bon  coo^ns  lei  WNSMa»  » 
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Un  diirorgîea  doit  égidemetttv  aux  tennei  de  l'arlide  2  «  être 
embarqué  sur  tout  naTÎre  expédié  à  la  péehe  de  la  même , 

quand  l'équipage  est  de  quarante  hommcc,  non  compris  les 

mousses. 

Enfin,  l'arlide  3  assujettit  h  ro])ligation  d'embarquer  deux 
cbiruigieus  tout  bâtiment  expédié  au  long  cours,  doat  l'équipage 
est  de  quatre-vingt-dix  hommes»  non  compris  les  mousses. 

Dqiais  i8a4>  les  diffiârents  oi]gaDes  des  intérèta  maritimes  « 
les  diverses  chanibres  de  coumierce  du  littoral  et  les  armatears 
de  nos  principaux  ports  ont  réclamé,  avec  de  vives  instances, 
la  modification  des  dispositions  de  Tordonnance  du  4  août  1819 
ci-dessus  reproduites  ;  ils  représentaient  que  Toblifi^ation  de 
Tembarquemeut  d'un  cbirurgieu  constitue  pour  l'armemeat 
une  cbarge  onéreuse,  et  le  plus  souvent  inutile;  ils  ajoutaient 
que  celte  condition  est  nuisible  au  développement  de  Tinscrip- 
lion  maritime,  en  ce  sens  que  les  armateurs  préfèrent  expédier 
leurs  navires  avec  des  équipai^es  notoirement  însuflisants,  plu- 
tôt  que  de  s'astreindre  à  renibarqucnient  d'un  cbirurgieu.  En- 
fin, le  coiiimerce  IVaiK^ais  se  plaignait  d'avoir,  dans  de  sembla- 
bles conditions,  à  lutter  à  armes  trop  inégales  contre  le  com- 
merce étranger,  qui  pouvait  lui  opposer  aisément  des  navires 
d^nn  puissant  tonnage,  exempts  de  la  plupart  des  charges  im- 
posées à  nos  bâtiments* 

'  Ces  réclamations,  parleur  origine,  par  leur  persistance,  par 
les  motifs  sur  lesquels  elles  étaient  fondées,  avaient  droit  à  un 
examen  approfondi  de  la  pari  du  Gouvernement;  aussi,  à  deux 
reprises  diverses ,  elles  ont  été  mises  à  Tétude  dans  nos  princi- 
paux ports,  et,  tout  récemment  encore,  il  a  été  ouvert  par  mes 
soIds  une  espèce  d^enquète,  dans  laquelle  les  difiérents  ialë- 
léts  engagés  ont  en  toute  latitude  pour  fairq  entendre  leur 
voix.  Tai  été  amené  ainsi  à  reconnaître  que  les  obligations  impo- 
sées à  nos  armements  commerciaux  par  les  articles  précités  de 
rordonnance  de  1819  créent  évidemment  une  contrainte  fâcheuse 
à  nos  opérations  maritimes.  ' 

•  La  condition  indispensable,  en  effet,  pour  rembarquement 
d*m  diirurgien  est  que  l'armement  puisse  en  supporter  la  dé- 
pense; autrement,  Tarmement  n*aura  pas  lien,  ou  bien  il  aviserii 
à  passer  de  eUrarglen  :  c'est  ce  qui  arrive  à  peu  près  dans  la 
pratique  des  faits;  car,  d'un  côté,  plus  d'un  armateur  semble 
s'être  tracé  comme  une  limite  qu'il  craint  de  franchir,  à  cause 
de  l'obligation  onéreuse  qui  l'attend  au  delà,  en  sorte  quil  n^ose 
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pas  élevor  la  force  de  son  navire  et  de  son  équipage,  au  grand 
détriment  de  l'essor  commercial  du  pays;  et,  de  l'autre  côté,  les 
nmateurs  qui  ne  résistent  pas  au  besoin  d  augmenter  la  force 
de  leors  naTÎres  élndent»  aatant  quils  le  pwivc^l  •  Tobliga*. 

Mipotée  par  Tordoonance  dé  1819»  €»  embarqimàt,  par 
«■fie»  des  passagers  fictifs  qui,  quoique  son  inseriis  sur  le 
Mb  coaune  marins,  preonent  part  oqieiHkDt  à  k  xnanceuvre; 
ou  bien  encore,  ils  laissent  leurs  équipages  affaiblis,  et  exposent 
ainsi  la  navigatictn  et  la  vie  des  hommes  à  bien  plus  de  périls  que 
ne  le  ferait  Tabseoce  d'uA  dûcurgieii  au  milieu  d*ua  équipage 
plus  nomiM-eo». 

La  Gosvenieineiitiai-inlaiea»  d*«îUeurs»^aipJimtameiil  fêrm 
Nqaefaimemenldoit  pouvoir  payer  le  chirurgien;  car»  lonqtie 
TeHonnaiioe  de  1819  a  éleréde  quinte  à  vingt  le  chiffre  de 
l'équipage  qui  rend  obligatoire  la  présence  à  bord  d'un  chi- 
rurgien, il  avait  été  reconnu  que  les  armements  ordinaires  pour 
le  long  cours ,  dont  l'importance  comportait  un  moindre  nombre 
<fhommes  d'éciaipage,  ne  pourraient  pas  produire  assez  de 
héoéfice  poar  couvrir  |a  d^iense  du  chirurgien.  Qr»  anjonrd'bai 
iMilétahUi  que  k  limite  actnelle  de  vingt  hommes  est  devenue 
{anflinBle.  0  y  a  donc  nécessairement  nne  nenvelle  modifica- 
tien  à  apporter  à  cet  état  de  choses. 

L'article  1*  du  décret  que  j'ai  l'honneur  de  soumettre  à  l'Em- 
pereur porte  a  trente  (mousses  non  compris)  la  limite  du  nombre 
dTwnmet  d'équipage  qui  rend  obligatoire»  à  bord  des  bâti- 
ments expédiés  pour  des  voyages  de  kîng  ecH^v.  rembarquement 
itam  diirufgien.  Tous  les  témoignam,  tous  les  lensefgnements 
quefaf  eeMkésel  ecinilés  pur  nioi*méme«  me  donnent  la  cou* 
vietion  que  cette  modification  est  suffisante  pour  offrir  une  légi- 
time satisfaction  aux  intérêts  de  diverses  natures  engagés  dans 
cette  question'  délicate. 

L'artide  a  dispose  que,  dans  aucun  cas  et  quel  que  soit  le 
■sndnre  dTlmmiîeB  composant  Téquipage ,  les  bâtiments  armés 
psur  le  kmg  eeurs  ne  seront  teaus  d*avoir  deux  chirurgiens  ;  le 
cMke  de  qwitre«vingC4n  hommes  d'équipage  posé  par  rordon- 
ncedu  &  aoét  1819,  comme  rendant  obligatoire  fembarque* 
ttient  d'un  second  chirurgien,  n'est  jamais  altciut,  sauf  à  bord  de 
certains  bâtiments  armés  pour  la  pèche  de  la  morue  aux  cùies 
ée Tcrre^lieave.  Or,  pour  ces  bàliments,  rembarquement  des 
âimgîeQS  est  aujevrd'bui  réglé  par  l'article  28  du  décret  ayant 

&mdeki»  d«aiiiani86a»sur  ieptehedelanftorne  à  Terre* 
If  Sérié.  6.. 
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môme  nivire  ;  la  dispositioQ  de  ^ordonnance  du  d  août  1 8 1  r) 
à  cet  égard,  est  donc  aujourd'hui  objet,  et  il  convient  d( 
ier9  de  la  rapporte*.  ' 

Vaitieie  5  et  derttier4ii  projet     déeret  el-deisovt  nifntiei 

oBt  •0l9,«t«oiiAmeat  celles' de TMbiiBtiioê  dtt  (  eeût  i8i 

qui  se  trouvent  dans  ce  cas. 

J*ai  la  coDÛance  que  le  décret  dont  je  vîensd*avoir  rbonnee 
d^exposer  les  moti&  à  Votre  Majesté  apporte  d'utiles  et  bienfa 
santés  modifications  à  Tétat  de  choses  antérieur,  et  qu'il  sera  a 
cMîUi  deastoQêflbepeHs  eteewi  sentiment  de  profende  reeei 
iliilBanêe. 

Je  suis  avec  le  plus  profond  respect,  SirÇj  de  Votre  Majesi 
le  très-humhle  et  ^rès-obéissant  serviteur. 


id  Mimtn  ueréuùiê  diiox  ài  la 

Sipoé  Tv.  DoQOS. 

«leur. 

NAPOLÉON,  par  h  giAce  de Oiffi yotoM^  ii«io»id( 

Vu  l'ordonnance  du  4  août  1819  (i),  relative  à  rembarquemer 
des  cbirurgiens  sur  les  navires  du  commerce  et  à  U  visite  de.s  coflîn 
de  médicaments  et  des  caisses  d'iosUuiBenis  de  duniigie  dent  o 
i^vires  doivent  être  pourvus; 

Sur  le  rapport  de  uotre  ")inittiy  seivétllife  Ai'éii^  I^É^Mlie^p3#l 
d#  ie  marine  et  des  colonies  ; 

Atohs  nicBité  et  DicR^TONS  ce  qui  suit  :  1      .  -  • 

Abt.      Les  ^roMtem  et  cepi^ioes  de  Iput  l^vî^t  espédi 

pjMir  des  voyages  de  long  cours,  autres  que  ceu^  4e^itiDatio 
des  pèches  de  la  baleine,  du  cachalot  et  de  1^  morue,  soi 
affrauchis  de  l'obligation  d'embarquer  un  chirurgien  touie^  U 
fois  que  l'équipage  dudit  oavixie  Oft  dfj^msw^  J^4e  tfïl^l^  ilNf^VM 

les  mousses  f^n  compijp. 
9.  Dans  j|uimcM,etqodfieeeiti(iiiû«|b|9di9lm^ 

,4*)  nw* *4rie,  puilt  âi^t 
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AMqufp^,  Im  armatetin  et  csfiitEiinM  d«f  amres  expédiéÉ 
pour  le  lonrr  cours  et  la  pôchc  de  ia  baleine  ei  du.  cachaloi 
m  «erout  teuus  d'embarquer  deux  cbirurgiens. 

i3«  Sù»i  maintenues  toute»  lie»  dispositioos  actnrikmept  i^i 
ligueur,  noQ  «»litrairei  AU  pr^ieilâ  déon^t^t  HPtWWftlOt  l)#H4t 
defordonnance  (fa  4  août  i&ig. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  la  ma- 
rine et  de»  colonies  est  chargé  de  l'exécution  du  présent  décret, 
qui  sera  inséré  au  fittUçtiu  des  lois  et  au  Bulietia  oiliciei  de  la 
iBariiie. 

P^l^  {t«ti^  d^  ^^i  Cii^ud,^  le  2  Juillet  1Ô53. 

Signé  iNÀPOLÉOM. 
PwrBmpmv:  ^ 

Signé  Tb.  Dcco9. 


R*  ùtà»—DéMMT  iMPiRjiÂi  ^01  ini/ime  me  DécoffUiçê  f$Vt  k$ 
mtmbret  da  Chapitn  mélnmUudn  Jk  fatis, 

HAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  t 
Emucm  m»  Fbaiçais,  K  tooi  prétents  et  à  tenir,  nèixet* 

8«r  le  rapport  de  noire  niliîiCrG  secrétaire  d'état  ai  départcmeat 

de  rinstrocûon  publique  et  des  cultes  ; 

Voulant  doQBer  au  vénérable  chapitre  de  Téglise  métropolitaine 
de  Pana,  k  Voç^aMon  dô  nolr^  mariage,  et  pour  en  perpétues  le  loa- 
MBir.      ïàmràgfgkms»^  dft  nûlra  liîeiiYafllanflA  nartifliuién* 

AToaa  véciità  et  nioaâvoea  ce  fai  suit  x 

Abt.  Les  membres  du  chapitre  métropolitain  de  Paris 
paiteRMit,  eor  fbabit  de  ville,  une  décoration  suspendue  an 
cri  par  on  ruban  bleu  dair  de  quatre-vingt-quinie  miUimétreB 
dekrgeor,  avec  Ibéré  Mane  de  dbq  millimètres  sur  les  bords. 

Cède  décoration  sera  une  croix  à  cinq  branches,  émeillée  de 
hbac  et  de^let,  et  portant,  sur  le  cbamp  d'azur,  d'un  côté 
fd&pe  de  ia  Sainte-Vierge*  patrnnnfl  de  TégUse  de  Parisi  et  de 

6i«« 
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l'autre  cette  inscription  :  Chapitre  métropolitain  de  Paris,  1853^ 
Napoléon  lU,  Empereur. 

S.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  «a  département  de  llns^ 
traction  publique  et  des  cultes  est  ehargé  de  Teiéetttioa  dn 

présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  d^s  loîSé 

Fait  an  palais  de  SaintClond»  le  5  Juillet  i8ô3. 

■ 

Signé  NAPOLÉÛN. 
Par  r£mper«iir  : 
L$  JfMMftv  HegMre  ièn  «a  iipmmmî 

Signé  H.  FoRTOUL. 


N*6a6.  '^DécuBT  iMPémAL  portant  création  au  Muséum  d'Histoire 
naturelle  d*ane  chaire  de  Paléoklùhgies  en  remplacement  de  la  chaire  de 
Botani^ae  rarale* 

Du  5  Juillet  i853. 

NAPOLÉON,  pnr  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale t 
Eupaasua  oas  Fa^açAis,  à  tous  présents  et  à  venir,  sjkLOT. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département 

de  Tinstrection  publique  et  des  cultes • 

Avons  oioaixà  et  nécaéTOxa  ce  qui  suit  : 

*  AaT.  1".  Une  cbaire  de  paléontologie  est  substituée  à  la 
chaire  de  botanique  rurale,  actuellement  vacante  an  Mméam 
^histoire  iMiInreUe,  qui  est  et  demeure  sii|qNrk»iie. 

2.  Le  ministre  de  rînstnictîon  publique  et  des  coites  est 
chargé  de  l'exécution  du  présent  décret. 

Fait  an  palais  de  Saint-Glond»  le  5  Jnillet  i665* 

Signé  NAPOhÉON. 

« 

Par  l*£ioperear  : 

UMiaîMrieecréteke  d^^ûM  iiparieKeef^ 
de  Vmstntetioit  pM^ee  et  Hee  eeiUee^ 

fiipié  fi..Foatoiu.« 
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(  ) 


N*  637.  —  DÉcnBT  IMPÉRIAL  qui  aatorise  la  fondation,  à  CoiUme$  ' 
{Loin)  •  d'wi  ElablifsmeiU     S(»an  de  ^aini'JoHph. 


Du  5  Juillet  i853. 


NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dlea  et  la  volonté  nationale, 
EiriftBCA  DKS  Fbabçais,  àtons  présents  et  à  venir,  sAunr* 

Sur  le  rapport  de  aoM  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
db  riaslmction  puMiqne  et  des  cultes; . 

Vn  la  délibération  du  eonseil  d*adaimîstrat3on  de  la  oongrécatioQ 
des  ssors  de  SamSJospph ,  a  Lyon ,  du'é  mai  18&9 ,  tendant  a  <NMenir 
k  ffaeooMÛssanoe  légale  de  réiablbsenient  de  fd^enses  de  son  ordre 
enetanl,  depuis  i9aé«  â  GoHanee; 

Va  la  copie  des  statuts  de  celle  congrégation; 
Vu  l'engagement  souscrit  par  les.  sœur5  qui  composent  rétablisse- 
ment de  Coltance,  de  se  conformer  aux  »la!uts  de  la  maison  m^re; 

Va  le  procès-verbal  de  Tenquèle  de  commodo  et  incommoda; 
Va  TaTÎs  du  conseil  municipal  de  Collance,  du  2  septembre  1 85a  ; 
Va  les  avis  du  cardinal  archevêque  de  Lyon  et  des  prélSsts  de  la 
Love  et  du  Abône,  des  1 1  mai|  9  et  3o  novembre  iâ5a; 

Vu  rerdonnanoe  royale  du  a  mars  1818  (i)  portant  approbation 
éss  statuts  de  la  congrégation  des  sœurs  de  Soiot-Josepb,  et  Vordon- 
nsoee  du  a5  du  même  mob  (2) «  qui  a  autorisé  cette  congrégation  ;  ' 

Tu  U  loi  du  34  mai  i8a5,  el  le  décret  du  3i  janvier  i83a; 
Va  la  loi  du  i5  mars  i85o«  sur  l'enseignement; 

La  section  de  l'intérieur,  de  T instruction  publique  et  des  cultes 
de  notre  Ctnseil  d'état  entendue, 

Atois  nscBÉTÉ  et  xubou^tobs  ce  qui  i^tit  i  .  ■  , 

Aet.  I**".  La  congrégalion  des  sœurs  de  Saînl-Josepb  exis- 
tant à  Lyon  (Rhône),  en  vertu  de  1  ordonnance,  royale  du 
aSmars  1.628,  est  autorisée  à  former  un  établissement  dereli- 
penses  de  aoo  ordre  à  Cottapce  (Loire),  à  la  charge,. par  ces 
it^^oaea,  de  se  conformer  exactement  aux  statuts  approuvés 
pour  la  maison  mère  par  rordonnance  du  2  mars  1828. 

2,  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins**. 


v»l*  série,  Bidl*  sso,  o*  9io6. 
▼nj*  eérie,  BuiL  as4,  ri^ftsiS. 
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truction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécatioa  di 
présent  décret,  qui  sera  ioséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Goud,  le  ô  Juillet  i85d. 

r  SigDd  NÀPOLÉON. 

PÉriE«»p««r: 

Le  Ministre  stCFéudtt  Htat  au  éUpartemea 


N*  êa^      DâmÊT  tmPiuàL  portant  que  Taaiorwiiion  de  reprétofttt 

atur  Tkéâlrei 
pur  lê'ÈÊiHuiiiPê  d^éiÊtU 

Da  6  Juillet  iSSd. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale* 
EupBBiim  USB  Fbakçais,  à  tous  présents  et  à  Tenir,  SAtot. 

'  Considérant  que  noire  décret  du  i4  février  i853  (i),  eo  transfé- 
rant du  ministère  de  l'intérieur  au  ministère  d*état  Tadministratioa 
des  théâtres  impériaux  subventionnés ,  a  eu  pour  objet  d'investir  notre 
ministre  d'état  des  diverses  attributions  relatives  à  la  haute  direction 
et  à  la  surveillance  de  ces  théâtres,  et  qu'il  lui  appartient,  en  consé- 
quence, de  faire  exécuter  à  leur  égard  les  lois»  décrets,  ordonnances 
et  r^lonents  qui  réj^ent  la  matière, 

àmm  nioaiti  et  nBcasioM  oeqnisoit; 

Aat.  1*'.  L'autorisation  préalable,  sans  laquelle  aucun  ou- 
vrage dramatique  ne  peut  être  représenté  aux  ternies  des  !ois 
du  3o  juillet  i85o  et  3i  juillet  lëôi,  ainsi  que  du  décret  du 
3o  déœmbre  iSâa  (2] ,  sera  désormais  délivrée  par  no(re  mi- 
nistre d^éfat  pour  les  ouvrages  destinés  âux  théâtres  unpériaux 
subventionnés. 

5.  La  commission  chargée  d'examiner  les  ouvrages  drama 
fiques,  en  vertu  des  lois  et  décret  ci -dessus  mentionnés,  sera 
désormais  Saisie,  par  le  ministre  d*état,  de  Fexamen  des  pièces 


m 

(1)  Bull.  23  ,  n**  igâ. 
(a)  Bail.  10,  A**  66. 
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•drewanâ  direeteflaent  lêi  vapporU  et  obMnritiàDt  auxqueb  cet 

iUmeQ  aura  donné  iiea. 

3.  Notre  ministre  d'étal  61  DOtrC  ministre  de  TititérieiTr  W«t 
diargés,  châcoA  en  ce  qpl  le  concerne»  de  Texéctitien  da  ]pré- 
KBi  CKcreu 

fût  an  palm  U  &mt«(!limd,  k  6  SntUÊt  i853. 

Signé  NAFOliÉCnV. 

PwiVËmjfttturt 
tê  MUiâtn  ièUâp 


ltH^,^DâenÊtiÈiPikfAt  pùrtanttfue  h  Garék  général  des  artUm 
f^imht  fT^mâm  A  f Éom*  lé  Uir$  dé  ÎH^tear  géllérd  êijfAàm, 
m  «ftti  qmBU,  iTsa  trmUmma  dê  iS,000Jrwif/$. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Dfts  FBAMÇAiâ.  à  tous  présents  et  à  venirg  mut. 

AfOBS  nécKàrà  et  nàcxtnms  ce  qui  soit  : 

Aai.  l*'.  Le  garde  général  des  archives  impériales  portera 
à  Tavenv  le  titre  de  Directeur  général  et  jouira  »  en  cette  qua^ 
filé*  itnu  traitement  de  quinze  mifle  francs. 

1  Notre  miniiftre  d'état  est  dbaigé  de  fesécition  dn  présent 
ikni,  qui  anra  efifet  à  partir  dn  i*  joinet. 

Fait  aa  palais  de  SainlHClond»  le  7  Juillet 

Signé  tlkfOLtOH, 

Par  l'Empereur  : 

Lé  Ministre  êiitûi,  • 
Signé  AcBUL£  Fool». 


y  63o. — DécBET  iMPiMiÀL  fn  oatoriiSj  eommê  Cmgrégatkm  dirigée 
par  ane  Sapéfieure  générale,  VAuo^atàmi  in  Saan  de  Saintê'Marie 
esutiuit  à  Pmrit,  rue  Camot  n'  8. 

0S7Jlitt!«t  issa. 

NAPOLKOK  f  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
EnKwi  DBâ  FaaiiçAia,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

8v  le  rapport  de  notre  ministre  secrétiire  d*état  an  dépsrienent 
ée  fmuniçtion  pnbliqne  et  dse  eoltèi; 
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Vûk  dflWMla  farinée» le  3o  iMMitSa,  par  riiapdMMi  êm 
MBun  de  Sainte-Marie,  à  Paris,  et  tendant  4  cmnir  aon  antnriaalBiMi 
comme  congrégation  k  supérieure  générale; 

Vtt  rengagement  pris  par  les  inembres  de  cette  association  de  ae 
conformer  aux  statuts  approuvés,  par  ordonnance  royale  du  3o  août 
i8ia  (i),  pour  la  congrégation  des  smofs  de  la  Con^passion  de  le 
Sainte-Vierçe,  à  Saint-Denis  (Seine);  ' 

Vu  la  copie  de  ces  statuts  signée,  en  témoignage  f adhésion,  par  les 
membres  ne  Tassocialion  présents  à  Pteis,  et  levétne  de  rapprolMitioa 
de  Tarchevèque  de  Paris; 

Vu  le  procès-verbal  deTenquète  d$  commodoet  ineommodo,  qui  a  eu 
lieu  à  Paris,  le  6  novembre  1847  ; 

Vu  Favis  du  conseil  municipal  de  Paris,  du  3^  décembre  i85a; 

Vu  l'avis  de  Tarcbevêque  de  Paris  et  du  préfet  de  la  Seine,  en  date 
du  1"  mars  1802 ,  11  janvier  et  11  février  i853; 

Vu  la  loi  du  2li  mai  1826; 

Vu  le  décret  du  3i  janvier  i85a; 

Vu  la  loi  du  1 5  mars  1 85o ,  sur  i  enseignement  ; 

Notre  Conseil  d'état  entendu} 

Avons  dkgbkté  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  1".  Uassocialion  des  sœurs  de  Sainte-Marie  existant  à 
Paris  (Seine),  rue  Caroot,  n*^  8,  est  autorisée  comme  congré- 
gation dirigée  par  nne  supérieure  générale,  à  la  charge,  par  lee 
membres  de  cette  association,  de  se  confonner  aux  sfatats  ap- 
;^roiivés,  par  ordonnance  royale  du  3o  août  1842 ,  pour  la  con- 
grégation des  sœurs  de  la  Compassion  de  la  Sainte>Vierge  à  Saiot- 
Denis  (même  département],  et  que  les  sœurs  de  Sainte-Marie 
ont  déclaré  adopter.  . 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  an  département  de  ViûB* 
traction  publique  et  des  cultes  est  chai^  de  Teiécatioii  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  an  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint  Cioud,  le  7  Juillet  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 

Pâri'£iiipereart 

Le  MmkÊn  staMn  JCittâ  oa  i^parUmtni 
djt  tùuinetkm  pMiqm$  et  dn  celte»  « 

Signé  H.  FoRTOOL. 


(1)  ix'  série,  Bail.  943,  a*  io,ait* 
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K*  63i.  —  DécnsT  impérial  qai  autorise,  comme  Commamuté 
dirigée  par  une  sapérieure  locale,  V Association  des  Sœars  de  Notre- 
Dame-de  ln-Chanté,  existant  à  la  Délimmde^  commune  de  Doworet 
[Calvados), 

Da  7.  Juillet  iSSS. 

NAPOLÉON,  par  la  griœ  de  Dieu  et-  la  volonté  nationale, 

Empersub  des  Fraîsçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sor  le  rapport  de  notre  ministre  secréiaire  d*état  au  départemeat 
de rinstruclion  publique  et  des  cultes; 

Vu  les  actes  noiariés  des  8  avril  i84a  et  ii  novembre  iSSa,  par 
lesquels  la  dame  Leforettier  d'OsseviUe,  supérieure  de  FassoeiatioD  dee 
sœurs  de  Notre* Dame-de-la-Cbari  té,  exiitaotàlaDélivrande.  commpne 
de  Douvres,  a  fait  donatioo  k  celle  assodatioD  d'un  endos  dit  lê  pan 
daBotti-  Varia,  et  de  quatre  parcelles  de  terre^  aona  la  aeole  eondilion 
que  celte  association  sera  léf^ement  reconnue; 

Vu  les  adas  notanés,  en  date  des  27  mars  i833,  iS  saptenibfe, 
8  novembre  et  1"  décembre  i84o  et  5  octobre  i84i,  par  lesquds  le 
Mw  L^àrtsiiar  J^OsmiUe  et  la  dame  Lefortstler  d'OsseMê,  sa  ûlle^ 
ont  ac^ins,  an  nom  el  pour  le  compte  de  la  même  assodation, 
et  mojfCBnant  me  somme  totale  de  deux  cent  «putre-TÎngt-deux  miUé 
Imît  cent  nngtiienf  francs  quatre-rin^s  centimes,  fimrnie  parrasao* 
Dstieu,  la  propriété  de  Maiavîlle  et  cinq  pièces  detarre; 

Vn  ka  demandes  de  raasocialion  dea  scenri  da  Nolre»Daaierdedn> 
ftarilé,  k  la  D^imnde,  en  date  des  9  avril  et  1 1  nerambre  iKn, 
landant  k  ohtanir,  i*  sa  reconnaissance  légale  comme  communauté 
régie  parane  supérieure  locale;  a*  rautorisalion  d'accepter  les  dena- 
fioQs  de  Ja  dame  L^bmtter  d'Oifsrif/e;  3*  Fappffolwtion  de»  acquist* 
tion»  ittsénonoées  ; 

Vn  k  certificat  de  rie  de  la  donatrice,  en  date  dn  1 1  notembre 
18S»; 

Vn  rengagement  pris  par  les  BMoiives  de  rasaoeîatlon  de  se  eo»> 
lormar  «os  statuts  approuvés,  par  ordonnance  royale  du  1*  novenlnn 
i9s6  (i),  pour  la  communauté  des,  sœurs  de  Notre-Dame-de-la-Ci^« 
nié,  à  Bayeux  ; 

Vu  une  copie  de  ces  statuts  signée,  en  témoignage  d'adhésion,  par 
toutes  les  sœurs,  et  revêtue  de  l'approbation  de  Tevèque  de  Bayeux; 

Vu  le  procès-verbal  d'estimation  des  immeubles  donnés  portant 
leor  valeur  à  cent  six  mille  francs  : 

Va  les  plans  et  procès-verbaux  d'estimation  des  immeubles  objets 
des  acquisitions  ; 

Va  les  renseignements  transmis  sur  Ja  position  de  lortune  de  U 
dMrice; 


i<i  vmf  série  «Bull*  laS,  n*4i^7« 
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Vu  le  procès-verbal  de  Venquèiede  commodo et  incommoda^ qoi  heu 
lieu  à  la  Délivrandè  lé  i^'aoâl  i^bûi 

Vu  l'état  lie  l'actif  et  du  passif  de  l'association; 

Vu  l'avis  du  conseil  municipal  de  Douvres,  en  date  dti  21  éoùi 

l852; 

Vu  les  avis  de  l'évèque  de  Baycux  et  du  préfet  du  Calvados,  ea 
date  des  a5  septembre,  8  octobre,  19  et  ao  novembre  id53; 

Vu  la  loi  du  2  janvier  1817  et  les  ordonnancefl  réglemeaUiias  àm 
2  avril  1817  et  1 4  janvier  i83i  ; 

Vu  Tordonnance  du  7  mai  1826; 

Vu  la  loi  du  34  mai  i8a5  ; 

Vu  le  décret  du  3i  janvier  iSSa; 

Vu  la  loi  du  i5  mai*  l85o,  sut  feas^ignem^; 

KoCre  Conflell  HélÊt  enteada, 

AvoMs  DicRén  et  hijGtàrovB  ce  qui  tait  : 

Art.  1*.  L'associatîôti  dttt  sœurt  de  Notre-Dame-de-!a*Charité 
éxistaQt  à  la  Délivrandè,  coAmune  de  Doiivrës  (GÀltrâdoi],  eêt 
àutoriséè  comme  communauté  dingée  par  une  aiipiérieure  lo» 
ode,  à  la  charge,  par  les  membres  qui  la  coursent,  de  se 
couformer  exactement  aux  statuts  approuvés,  par  ordonnance 
royale  du  1"  nmembre  1826,  pour  la  communauté  du  même 
nom  à  Bayeux  (mtoe  département),  ei  que  cette  aasockticMi  a 
déclaré  adopter. 

%  L'assistante  de  la  comnmnKuté  des  mBttn  deNotite«lhïHé* 
âè-ta-GharHé,  à  la  DéDvrande,  est  autorisée,  ta  etécutBoiit  de 
farticte  l^^de  l'ordlonnance  du  7  mai  182 A,  à  accepter,  aux 
clauses  et  conditions  imposées,  les  donations  faites  à  cette 
communauté  par  la  dame  Henriette  Leforestier  cCOsseville,  qui 
en  est  actuellement  supérieure ,  suivant  actes  notariés  des  8  avril 
i8à2  et  11  novembre  1^61»  et  coniistant  en  un»  propriété^ 
dîlo  k  pmv  da  BwU-Vënnt  tt  quatre  ptradtea  de  Wm  «tiéit 
sur  le  territoire  de  la  conmiune  de  Douvres,  oonteMttf  McèMb 
détit  heettfm  soitAitté  et  seize  ares  quatre-vingt  dix  ctfttliltres, 
çtéStlmées,  en  totalité,  cent  six  mille  francs. 

3.  Sont  approuvées  les  acquisitions  faites  au  nom  de  la 
même  communauté,  moyennant  une  somme  totale  de  doux 
cent  quatre-vingt-deux  mille  buit  cent  vingt-neuf  francs 9  par  \m 
aies»  Lfforêitkr  à^OtêemOê  et  la  émm  Bmnm  hrfmmtiêt  4'Oê- 
sevSU,  sa  fille,  suivant  actes  notariés  des  37  mars  i833,  Hmfr^ 
Uubge^  A  novambi»  et  i**  décembre  1840,  et  5  octobre  iftAi* 
et  comprenant,  i**  le  domaine  de  Blainvillei  situé  à  Blainville 
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et  ertiiDé  txM  ce&imiUe  eiaq  cent  quatre  vingt-cijiq  intmi 
7'  ciaq  pièces  de  tem  siUiéet  sur  le  tetiilflira  de  ia  onmoM 
de  Dooms»  cdotenaot  emeDibie  m  haçtm  qiiatve-râ^4ix* 
Kpt  ares  vÎDgtdeux  centiares,  et  estimées ,  en  totalité,  donie 
mille  Luit  cents  francs. 

h.  Notre  niiaistre  secrétaire  d'étal  au  déparlenicnt  de  l'ins- 
txuclion  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécution  da 
présent  décret^  qui  sera  inséré  an  Bulletin  des  lois. 

Fsit  an  palais  de  Saiat-Qond»  le  7  JniUet  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Ar  iËmpereilr  :  ^ 

Le  Minisire  srcrétairr  d'état  aa  é^trtement 
de  l'instruction  publitiue  et  dtt  cuilei. 

Signé  H.  FosTOUL. 


/mttruiM  iam  Varrondiu^piMiL  4a  Tribmd  de  fmifiàrp  ùuiancê  dû 
AhiiisHiji. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Eunxaia  des  FaAsçAis,  à  tous  présents  et  à  Tenir,  saIiUT* 

Tsrftflfele  96  du  Cdde  d^iiistnlction  crlmlndle  sinii  conçu: 

«  n  sera  établi  un  second  juge  d*înstruclion  dans  les  arrondiss©- 
«ments  ou  il  pourrait  être  nécessaire;  ce  juge  sera  membre  du  tribu- 

Cotliidérant  que  l'établissement  d'an  second  juge  d'instruction  dnns 
îirrowiisMBMDt  de  Strasbourg  est  nécessaire  pour  l'expédition  de» 

affaire?  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  desKOaux,  uinistro  McyrétairQ  d'état 
w  département  de  la  justice; 

Notf  CeÉSiil  tfétK  entendu , 

Noos  a^oas  nécani  et  nmauboas  œ  qm  suit  : 

Aar.  l**.  Il  seia établi,  dans  farrondissement  du  tribunal  de 
imite  iiHtanov  ét  Strasbourg  (Bas-Rbin),  un  second  juge 
dBMoctioa         paoniks  manibiaadaaatrîbwal» 

S.  Notre  garde  des  sceaux ,  ministre  secrétaire  d'état  au  dé- 


(  «8  ) 

partement  de  la  justice,  est  chargé  de  rexécotion  du  prêtent 
décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  8aint43oadt  le  i3  Juillet  i8S3. 

Signé  NAFOLiOlt 

Par  i^Emperenr  : 
Li  Garde  des  sceaux.  Ministre  itcrêtàn  imitât 

Signé  Atssmck  - 


If*  633.  —  DécBET  jmHhial  relatif  à  l'importation  des  Grains  et 
Farines  des  Possessions  da  Rojaume-Utii  de  la  Grande-Bretagne  en 
Europe, 

Du  ao  Juillet  i853. 

NAPOLEON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
ËMPBABoaDBsFaANÇAis,  à  tous  présents  et  à  venirt  salct. 

Sur  le  rspport  de  notre  ministre  secrétaire  d*étal  au  dépertement 
de  I* sgricniture ,  du  oommerce  et  des  travaux  puldics; 

Vu  Tarticle  34  de  la  Icn  du  17  décembre  i8i4; 
Vu  1  ordonnance  du  8  février  i8a6  (1), 

Avoua  nécaén  et  oécaéTOMs  ce  qui  suit  : 

Art.  1".  Les  restrictions  d'entrée  imposées  par  1  article  3 
de  Tordonnance  du  8  février  1826  cesseront  provisoirement 
d'exister  à  Tégard  des  grains  et  fariues  importés  des  possessions 
du  Royaume-Uni  de  la  Grande-Bretagne  en  Europe. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  de  Tagrî- 
cnlture ,  dn  commerce  et  des  travaux  publics»  et  au  départeBmt 
des  finances,  sont  chargés,  cbacon  en  ce  qoi  le  ooMoerM.  de 
l'exécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cioud,  le  20  Juillet  i853» 

Signé  NAPOLÉOK.  ' 

Par  IXnpsrear  : 

Le  Ministre  de  t agriculture,  du,  commerce 
d  dei  trsMHur  publics. 

Signé  P.  Macxs. 

(1)  mf  iéàê.  BOL  76,  n*  aS45« 
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WtH.  ■  fltoar  tmHiUàL  mi  tmm, sn>  ftatnittiêSS,  w CMM 
iKiwiiifciii  ^fSmUt  mm.iifmmi  ii  kFittim  19  «itIWJ. 

I 

Dtt  90  JniUtt  i85d. 

HAFGUÉON,  par  la  gr&o»  de  Dm  «i  fe  ^Mité.iifttiflaile, 
Innm  ms  Feançais,  à  tout  prémis  tl à  vtnir»  salut. 

Va  le  décret  du  16  février  i85a  (1)  quîdéoUre  seoleféte  Dâtioaide 
fanniTertaire  da  i5  août; 

&ÊÊ  krappori  de  notre  niwtn.d'étal,  ai  .de  Tew  CoomII  d«i 
HBHliee« 

Avoes  Déau&TB  et  dscbstom s  ce  qui  mit  s 

AfiT.  I*'.  n  est  ouvert  à  notre  ministre  d'état,  sur  Texercice 
i8S3.  Dn  crédit  eitraordinaire  de  trois  cent  mille  francs»  appli- 
cable aux  dépenses  de  la  féte  du  i5  août  i853. 

2.  li  sera  pourvu  à  la  dépense  autorisée  par  Tarlicle  précé- 
dent au  moyen  des  ressources  du  budget  de  Texercice  courent 

5.  LilégiBlariaetion  do  présent  décret  sera  proposée  an  Corps 
légîdatff  lois  de  se  prodieine  scssMm. 

4.  Notre  ministre  d*état  et  notre  ministre  des  finances  sont 
charges,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  lexécution  du  pré- 
sent décret 

Fait  en  paleit  de  Saini-Gioiad,  le  to  Juillet  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
*  HtVEmfÊtwtt 

SgeiloBie.  Sigoé  Aoeou  f\me* 


N*  63S.  —  Déchet  iMPiniAt  qai  prescrit  un  virement  de  Crédit  da 
chapitre  III  œ  chapitre  XIX  da  Budget  da  ministère  d'État  s^Esr* 

0BSoJoUls(i85a. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiooalef 
Enm  Me  Fiuuiçiii«  à  leos  présents  et  à  venir,  salot. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  d'état; 
M  t  sine,  BvIL  4^  a*  mz. 


(  90  ) 

Vu  la  loi  (lu  8  juîllol  i852  portant  ûiatioQ  du  budget  des  recettes 
«tdes  dépenses  de  Texercice  i853;  '  ' 

'.Vu  l'article  1 2  du  sthinUis-cooittl^  dtt  a5  déotnihi»        ;  ' 
Notre  Conseil  d  état  eutendu, 

Atons  idcuM  et  DicRiSTOif  s  ce  qui  suit  : 

Awr*  l^.  Le  chapitre  m  du  budget  du  ministère  d'état . 
secdoo,  «il  ?édiiil  éé  ccnl  cStfqHaatMinq  mille  francs. 

Le  chapitre  xn  est  augmenté  de  cent  cniquaate^ 
cinq  mille  fumes,  ci.' .  i . ^V  .'v-*   tM»M<5 

somme  égale  à  la  diminution. 

Par  suite  de  ce  vire<n{ift t y , . je. ipop ta P t.  4^  i^itofi^K^' 
ùxé  ainsi  qu'il  suil  : 

(kMina  «il.  Iki  i^yikli  âépi  ««al  hctoaié  it  dâi 

CHAriTHE  XIX.  Deux  çpai  dq^okHIllllrc  fl|itU  -^IMIMI  im»«i 

francs,  ci....,  ^.tA.****...^.,  2^4*dOO 

.  2.  Nos  ministres  d'état  i$t  4^  fiiHumaepatdiiigé»,  «hMW 
en  ce^ui  le  concerne,  de  Tex^tiiui  du  pvîieiit  décinet.. 

Fait  au  palais  de  Saiut-Qoud»  le  20  Juillet  i8ô^ 

Par  TEmperc  V  : 
Le  Ministre  délai ^ 
Sguo  AcaiLLi  FoîiLO* 


•  •  • 


« 


r 

IS*  G36. —  DsORBT  JMPRiuAL  oui  ofiin?  a»  Ministre  d'Elal ,  sur  Vexer- 
cice  JS5'2,  uu  0\}dit  suppU'men luire  pom' frais  de  rétfie  et  d'entretien 
des  Palais  nationaux,  et  annale  au  Badgei  MWi^  pxercice  des 
Crédits  applicables  à  divers  chapitres. 

Dn  soimileiiSSâ. 

*  NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiou<Ue, 
Ehpebecr  des  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  siLq?.  ^ 

Vu  le  décret  du  17  mars        {l)  pfrtsut  fixation  du  budget  des 
dépenies  deTexercice  i85a; 
YH)i^4|Kielfaai9i,.atj  aa  al  a&da-ronhoDaaov^.ai  mal  i4M  (a} 

portaat.réglpmep^  géflérel     U,  f^vBmtAi'ijé  f ^ib^^e  1  •  r.  •  - 
Sur  le  rapport  de  notre  minisixe  d  état, 

(s)    séria.  Ml.  679,11*  7437. 
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Arçm  ixiciMetDiçufvolis  cequirait: 

An.  l*'.  11  est  ouvert  à  notre  ministre  d'éUI«  tue  i  exercice 
iA54,  Cfédît  iBp|riéiseiitaîre  de  quatre  cent'vnglMpInMlle 
trente  ettm  flniMi  < Alr7,o9i')  ainsi  réparti  : 

mobilier  ,  f**»**'-'***»?*!».*!  4oa,3o3^ 

CaAPiTB£  xii.  ÊDtretie^  de»  palab  DfUÎooavx.  ..f«*.«..    aâ^yaS  * 

Soiau  iGALE   437,03 1 

%  wa»}^f  aa  l^i^^t  dv.  mteie  ^ercice,  des  crédits 
HWtjP*  .èfoiMMUM  d«  deia.cfî«t  qiiplr»»wigiJD^  trois  cent 
4|aati«HriDgt  quatre  fiMfls  iDjinite  ^  deui  fiantioi^  (aâo,3M% 
71^],  sviiii  ahapitm  s«vaalic 

•  • 

CBATim  Jk   Séaati  (Personnel.) 38,9^ a'  ôo" 

in.  Sénat.  (MalLTiel.)  i,35o  54 

i*8aanOI«^  tt.    Corps  législatif.  (Personnel.). .      f^S^y  ào 

 vu.  Corps  législatif'.  (Matériel.)     ,     AS./iSS  98 

 ■  XIV.  Manufactures  nationales   ^k^hho  00 

l*SiciiiMi..}  11.    Kéumon  des  Tuileries  au  Louvra  iC2,55â  00 

SoMM£  i.tt^iL£   »&<h364  7« 



3.  La  régalarisation  du  présent  décret  sera  soumise  au  Corps* 
i^pslatif  dans  sa  prochaine  session. 

4.  ipîgj^tre  d'état  le  imistre  4^  fipances  ^nt  cbjirgé?^ 
àucan  en  ce  qi4  )e  eoncerae ,  de  l'exécution  du  présent  4^^tf . 

ffl*  nn  pfiabdeteint-aood,  le  20  Jmiiet  i8è8. 


agsé  fiiPOLÉOli. 

Par  fEmpcreur  : 


!f  687.      DÉCRET  IMPÉRIAL  (conlrc-signé  par  le  miiiislre  defln- 
térieur)  portant  ce  qui  suit  :  ' 

^i^Hémikard  de  M^§^y»  ancian  sousrpréfet»  as^  nommi  squS" 
«iild#  r<»HPaqdissenia»l  ja Béliers  (Hérault) ^ an  iffnjW^^l^ 40. 
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M.  de  Lèautaud,  ancien  sous-préfet,  est  nommé  sous-préfet  de  l'ar- 
rondissement  de  Brest  (Finistère),  en  remplacement  de  M.  Piétri, 
appelé  à  la  préfecture  de  l'Ariége. 

M.  d'AriiOux,  sous-préfet  de  Neufchâtel,  est  nommé  sous-préfet  de 
rarrondisscment  de  Reims  (Marne),  en  remplacemaut  do.M*  d$ 
Chevremonl»  appelé  à  la  préfecture  de  la  Haute-Loire. 

M.  Lowasy  dê  LohivWe,  sous-préfet  de  Saînt-Pol  est  tOBÀmé  aOOh' 
préfet  de  TarrondiMment  de  Saint-Quentin  (  Aisne)  «  en  remplace- 
ment de  M.  BoUtÊlle ,  appelé  à  la  préfecture  de  l'Aisne. 

M.  G^rari2^  tous  préfet  deLibourne,  est  nommé  eous^préfet  de 
Tarrondissement  de  Bayonne  (Bastes-Pyrénées),  en  reroplaoenieiil 
de  M.  de  ia  RoumUère,  appelé  à  le  loas-préfectiire  de  Thiers. 

M.  Lepic,  idus-préfet  de  Dieppe,  est  nommé  tous-préfet  del'ârron* 
dfssenrant  do  Ham  (Seine-Infenenre),  en  remplacement  de  11.  €Sb^ 
wmm{Lhn),  appelé  à  le piéfeolim  de TAidéchik 

M.  Lumi,  sons-préfet  d'Étampes« .  est  —mmé  aont^piéfiit'  de* 
rarrondissement  de  Dieppe  (Seine-Infi&rieore)  •  en  rempUceoMOt  de 
M.  Lepic,  appelé  à  la  so«s-pré(eclnre  du  flaTre.* 

M.  de  Maîharêl,  sons-préfet  de  Gningamp,  est  nommé  sons^prélbft 
de  rarrondissement  de  Saint-Flonr  (Caillai),  en  remplacement  de 
IL  D(Ms  ds  Janci^ny,  appelé  à  la  sous-oréfiM4iiit  Lomriers. 

If.  Diihoiàiê  Jêacigny,  sous-m-éfet  de  Seint-Flonr,  est  nommé  son» 
préfet  de  Temndissement  de  Lonviers  (Eure) ,  en  rempleoeoMat  de 
M.  ^émfi,  nommé  chef  da  calrnset  du  ministre  de  l^mtérieiir. 
*  M.  Vico,  sous-préfet  de  fiams»  est  nonmié  sous-préfet  de  rarron- 
dissement de  Libourne  (Gironde)*  en  rempUocment  de  M.  Gérard, 
appelé  h  la  sous-préfecture  de  Bayonne.  .  " 

M.  de  la  Boasselière,  sous-préfet  de  Bayonne,  est  nommé  sous-pré- 
fet de  Tarrondissement  de  Thiers  (Puy-de-Dôme),  en  remplacement 
de  M.  Courlet,  appelé  à  la  sou  s- préfecture  de  Nyons.    '     *  " 

M.  Montaubin,  sous-préfet  de  Dax,  est  nommé  sous-préfet  de Tarron- 
dissement  de  Barcelonnelte  (Basses-Alpes),  en  remplacement  de 
M.  FiUemin,  appelé  à  la  sous-préfeclure  de  Saint-Pol. 

M.  des  Varannes  est  nommé  sous-préfct  de  l'arrondissement  de 
Seint-Affrique  (Aveyron),  en  remplacement  de  M.  Lagard$s  eppalé  4 
la  sous-préfectiirc  cfe  Gourdon. 

M.  mda  dê  Q/^anea,  sooa-fMréfet  d'Argclès,  est  nommé  •o«»>préiot  i 
de  rarrondissement  de  Marennes  (Charente-Inférieure) ,  en  remplno^ 
ment  de  M.  LtmnvxUe,  appelé  à  la  sous-préfeclure  de  Mayenne. 

M.  Oi^;  maire  de  Clermont  (Oise),  est  nommé  soos-préfei  dttj 
rarrondissement  de  Guingamp  (Côtes-ou-Nord),  en  remplaoeiMill 
de  M.  de  Mathanl,  appelé  à  la  sous-préfeclure  de  Saint^Flour. 

M.  ProvosU  tonaeilier  de  préfecture  de  l'Orne ,  est  nommé  êcmê* 
préfet  de  l'arrondissement  de  Sarlat  (Dordogne),  en  remplacefli#sMÉ 
de  M.  im  BomUw^,  appdé  àb  tooi-préfcotnw  de  NogwiliMi  HgHwJ 
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M.  Bêfomm,  sons-préfel  de  Nyons,  est  nemmé  soos-préfel  de  Tar* 
rnndiimmiit  de  Mootèlimart  (Drâne)t  eo  iwnplâccmeotde  M.  7«m* 
hkhr,  appelé  k  d*«ilres  fonctions. 

IL  CmtÊÊi,  sons-préfet  de  Tbiert»  est  noauné  sous-préfel  de 
wndiinemit  de  Nyoiis(Dr6me),eii  remplaMaenl  de  M.  Bêg9tm,9f' 
pdéàia  soas-prëfcctore  de  Montélimart. 

M.  dm  BomOm,  acnit-préfet  de  Seikl»  eil  Donmé  ecms-préfet  de 
rawfiwiiMeniewt  de  Norail-le-Rolmi  (Éiire-et*Loir),  en  feaipiaoe- 
■Mde  IL  db  décédé. 

IL  .CtUoM,  ancien  impedsor  général  de  poUee«  ett  nommé 
laei'fiéfel  dn  reffiondinenienl  d*Uids  (Gsrd)«  en  rempleewunt 
dilLilîllwrf^eppdéàk  toas-préfeclofe  Beeiipféiii* 

M.  lanj'Pmfmi,  sonf-prélSBl  de  Pèligny,  eal  nommé  eoot-prébl  do 
]*aiiendu8enicnl  de  Condom  (6en)t  on  mipleoemoDt  do  11* 
fAm»  appelé  à  d*tQtres  Ibnetiont. 

M.  Brown,  conseiller  de  préfecture  du  Tarn ,  est  nomme  sous-préfet 
derarroadissement  de  Blaje  (Giroade),  en  remplacement  de  M.  Dms* 
trt^,  démissionnaire. 

M.  hoard,  ancien  sous-préfcl,  est  nommé- sous-préfet  de  Tarron» 
dissercent  de  Bazas  (Gironde) ,  en  remplacement  de  M.  Vico,  appelé 
à  la  sc  os-préfeclure  de  Liboume.  ' 

M.  Fabre,  maire  de  Sainl-Marceliin,  est  nommé  sous-préfcl  de  Tar- 
roD(ii35€meat  de  Saint-Marcellin,  en  rcmplacemeoi  de  M.  I^llêrcitr»' 
appelé  à  la  sous-préfeciurc  de  Compîègne. 

M.  Clarion  de  Beaaval,  conseiller  de  préfecture  du  Puy-de-Dôme. 
Oit  noBMDé  soos-préfet  de  rarronditsement  de  Saint-Sever  (LAQdea)a 
en  remplacement  de  M.  Dlandeaa,  appelée  d*aatre8  fonctions. 

M.  AUkand,  soos-préfet  d*Uiè8,  est  nommé  toos-préfist  de  Farron* 
iBiawwnt  de  Cast^ane  (Basses- Alpes),  en  remplicemont  do  BL  S$r* 
ratios,  appelé  à  le  sous-préfecture  de  Beeupiéen. 

M.  Gorof  j  fons-préfel  de  Gourdon ,  est  nommé  sous-préfet  de  Das 
(Landes),  en  rempUoemont do  M.  JlfeiitoaèM,  eppeléàlesoiia-préfeo- 
imo  do  BofodoBDollo. 

H.  Bmmkt,  sous-préfet  de  Vaity,  oil  nommé  lonMréiet  do  Torm» 
éMmcBt  do  Pbligny  (Jura),  en  remplaeomoni  do  if.  Jmfy^PtMt^ 
ipplé  à  la  •oa»fféfectwre  de  Coodom. 

IL  hasarde,  sons-préfet  de  Saint-AfiTrique,  est  nommé  sous-préfet 
defarrondissement  de  Gourdon  (Lot),  en  remplacement  de  M.  Garai , 
ifpeié  à  la  sous-prêfeclure  de  Dax. 

M.Sereatias,  sous-préfet  de  Castellane,  est  nommé  sous-préfet  de 
Tirrot]  dis  sèment  de  Beaupréau  (Maine-et-Loire),  en  remplacement 
M.  Saulnier,  appelé  à  la  sous-préfecture  de  NeufchÂtel. 
M.  de  Lestaahière  est  nommé  sous-préfet  de  l'arrondissement  de 
Vaasj  (Haute-Marne),  en  remplacement  de  M,  RaneUt,  appdé  à  k 
moi^nfectiure  do  Poligoy. 
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If*  JAvumiUê^  fottf-préfot  de  Maremiea,  «il  nonaié  sou*>préfet  de 

rarrondissemenl  de  Mayenne  (  Mayenne )i  eu  remplacement  de 

M.  d'Orcières,  appelé  à  la  hous-préfeclure  de  Villefranclie  (Ufaône). 

M.  Cluunbeau,  conseiller  de  préfecture,  secrélaire  général  de  la 
Meuse,  c&l  nomme  i»uu5-|jréfi't  de  l'arrondissement  de  Sarrebourg 
(  Mcurlhc] ,  en  rem^^iacemeat  de  ^.Solwd,  appelé  à  la  «ous-prelÎBciure 
d'Oninge. 

M.  Filïemin»  sous-prefet  de  BarcelonncHe,  est  noaime  sous  préfet 
de  1  arrondis'^ement  de  Saii»t  Pol  ( Pas-de-Cahii^) .  en  remplaceaient 
de  M.  Louasy  du  jLoi«i'i7/e, appelé  à  la  sous  pr<.  feclure  de  Stiiul-Quentîn. 

M.  Guiiaud,  conseiller  de  prifeclure  des  Basses- P}T^'»t^'es,  est 
nommé  sous-piclel  de  l'arrondissement  d  Orlliez,  eài  i cjiijilacenienl 
de  M.  Davestci  de  PoaUs,  appelé  à  i'ftdmiftiatfaUon  ceulraiç  du  luiaie- 
tèrc  (ie  rinlérieiir. 

M  de  PeUcporl ,  avocat,  est  nommé  sous-préfet  de  l'arrondissement 
d'Argcles  [Haules-PYrénées) ,  en  remplacemcnl  de  M.  ii</a  de  CoImi* 
neu,  appelé  à  la  sous-préfecture  de  Marennes. 

M.  d'Orcières,  sous-préfet  de  Mayenne,  est  nommé  sous-préfet  de 
rarrondissemeat  de  Villefi  anche  (ilbèoe).  en  remplacement  de 
M.  Grachei,  Appelé  k  d\iulres  fonctions. 

M.  Saulnur,  sous-préfet  de  Beaupréau,  est  nommé  saos-préfet  db 
rarrondissemeat  de  jiieufcliàlel  (Seine-Inférieure} ,  en  rempUoimenl 
de  M.  d'Arnoux,  appelé  à  la  sous-préfeclurc  de  Reims, 

M.  de  la  Guéronnière,  aous  préfel  de  Ijrcs»uiie,  est  nommé  aPiif*, 
préfet  de  Tarrondiasement  d'Élampea  (Seine^et-Oi^e) ,  en  remplace- 
ment de  M.  de  Luwu^  appelé  à  la  soiis-préfecture  de  Dieppe. 

M.  de  ^uii^t^P^ncy^  conseiller  de  préfeclure,  aecrétaire  général  de 
la  tl[aule*Leiret  est  nommé  aous-prélét  de  rarrondissemenl  de  Beee- 
autre  (Deux-Sèvres],  en  remplacement  de  AL  de  k  Guénmnièn^  np* 
pelé  À  la  sous-préfeclure  d*Étampei. 

Il»  SfMfd^  sous-préfet  de  Sarrebourg,  est  nommé  sona-préfei  de 
rernondîssemenl  d*Orange  (Vauduse),  en  remplacement  de  M.  Don* 
mât  de  Sibloi»  appelé  à  faire  valoir  ses  droits  a  le  retraite.  iParii, 
i6Mmi853.) 

N*  638.  —  Dàcm  minuL  (eontre-elgiié  per  le  maàiltM  de  nu- 
•  «érieur)  portMUeeqeleeil:  . 

M.  de  Tassin,  conseiller  de  prî'fecti:re  des  Pyrénécs-Orienlaîes ,  csL 
nommé  membre  du  conseil  de  préfe*  turc  du  'léparlemenl  de  l'Aube , 
en  remplacement  de  }S>  PwcemaUlc'DnçlQiet^  appelé  à  d  auUea  ioac* 
lions. 

M.  Tenipoure,  licencié  en  droit,  e^t  Qpmmé  mtfnbre  du  conseil 
de  préfecture  du  départemeol  du  Cantal,  en  remplaceniBl^deM-  KioUa^ 
appelé  à  iaire  valoir  set  droite  à  la  retraite.. 
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M.  Fau^eyron,  avocat,  est  oommé  membre  du  conseil  de  prélec* 
ture  lie  la  Corrèze .  en  remplacemeot  de  M.  TkézUlai,  i^pelé  aux  mèmei 
iboc(ir*n5  dans  la  Haule-Saône. 

M.  de  Boùsard,  avocat,  est  nommé  membre  du  conseil  de  préfec- 
ture du  département  de  la  Creuse ,  eu  remplaoemeat  do  M.  Voisin  dê 
Qarfempet  appelé  à  d*eulres  fonclioDs. 

&t  Seri,  avocat  «  est  nommé  membre  du  conseil  de  préfectorf  da 
départ'' m  eut  des  Uande»,  en  remplacemeiki  da  M.  Dt^aa, 

11.  Ckanoax,  licencié  en  droit ,  est  nommé  m'ambra  du  conseil  de 
préCecture  du  département  de  ia  Uaute-Loiré,  en  lempfacemeot  de 
M.  de  Saint-Poney,  appelé  à  la  sous-préfecture  de  Bressuîre. 

M.  ^enr^,  chef  du  cabinet  du  préfet  de  la  Seine-loférieore»  est 
muné  membre  du  conseil  de  prefecUire  de  la  Loaère .  en  remplace- 
■anl  de  M.  TrimcM,  appelé  tm  mtees  fmciSons  tea  k  HeiHe- 

M:  TWnwML  eomtiHir  de  pré&otafe  de  le  Lnikn»  est  aomnié* 
membre  dn  emeil  de  préfiKiiire  én  déferlMnealde  le  Haut^MaiM» 
en  rnBpbeeeacat  de  M.  Ffomêiurd,  appelé  à  fidre  véék  ses  droîtt  à 
la  re'rtite. 

M.  dt  Benea,  docteur  en  droit,  est  nommé  membre  du  conseil  de 
préî^'clure  du  d»pailement  de  la  Meuse,  en  remplacement  de 
M-  Ci.anib^an,  oppele  a  la  sous- préfecture  de  Sarrehourg. 

M.  Gf)a>'(une,  avo<  al,  est  nommé  membre  tlu  conseil  de  préfecture 
du  département  de  TOrne,  en  remplacement  de  M«  Prwut,  appelé  à 
la  50U*  préfecliire  de  Mayenne. 

M.  Lac  Ckruioplile,  conseiller  de  préfecture  de  la  Somme*  est  nom- 
membre  du.(  onseil  de  préfecture  du  département  du  Puy»de-D<5mo, 
en  remplacement  de  M.  Clarum  dê  Beauval,  appelé  à  la  sous^pi^éfeo» 
tore  de  Saint  Srver. 

M  .Scm^éî,  avocat,  est  nommé  membre  du  conseil  de  préfecture  dn 
drpr.r  rii'jnt  de>  B  isses-Pyrénécs ,  en  rempUcameni  de  M«  GturuMd, 
»p'<?i^  a  la  aoua-préfecture  d'Ortbez. 

M.  Tesam,  cons^lerdepréfectnre  du  département  de  Haut  Rb!a, 
eiIlKMDBBâ  membre  du  conseil  (!e  préfecture  da  département  du  Be^ 
Wn.en  remplacement  de  M.  BitAauUtU  LamlU,  appelé  précédem- 
memàilei  loneliooB  judichires. 

M.  df  T^reMetai  est  nommé  membre  du  conseil  de  préfisctiire  in 
dipiiemeol  do  Hent-Rbin,  en  remplaeement  de  IL  Tiftnait  appelé 
eeiméoiea  fondions  dam  le  département  du  BavRhin. 

ancien  secrétaire  partfcutierdu  préfiet  d'Eure^i-Lofr,  est 
Mnuué  membre  du  con<eil  de  pféfeelw  du  département  des  Pjré- 
nériOiÎLuieles,  en  remplacement  de  M.  di  Tmin,  appelé  aox  mêmes 
hmêèmm  éfm  le  département  dé'  TAube. 

M.  Mnel  du  Perron,  conseiller  de  préfecture  én  département  do 
UoDSi  «H  jàimud  membre  à\i  cooieii  de  pr^iiecUt^tt  du  dè^i^mai 


de  Seine-et-Oise ,  en  renqplaoemeiit  de  M.  PhUis,  appelé  h  Cdre' YaM 
SCS  droib  à  la  retraite. 

M.  de  Gaajal,  licencié  en  droit,  est  nommé  membre  du  conseil  d 
préfecUire  du  département  du  Tarn  ,  en  remplacement  de  M.  Brown 
appelé  à  la  sous-prcfeclure  de  Blavc. 

M.  Thèzillai,  conseiller  de  préfecture  de  îa  Corrèze,  est  nomm 
membre  du  conseil  de  préfecture  du  département  de  la  Ilaulc-Saône 
en  remplacement  de  M.  Destreqiaa,  appelé  à  la  sous -préfecture  d 
Lure.  (  Paris,  16  Mars  £853.) 


N*  639.  —  DÉCRET  iiiFBRiAL  {ooiitro*8Îgiié  par  le  jaiiustre  de  lit 
tériMir)  portant  ce  qui  snits 

M,  de  la  RousseUère,  sous-préfet  de  Thiers,  est  nommé  soas-préft 
de  l'arrondissemenl  de  Uochefort  (Charente-Inférieure),  en  rempla 
cément  de  M.  (Je  Coctlogon,  appelé  à  la  préfecture  de  l'Ain. 

M.  de  Mcnche  de  Loisnc ,  secrétaire  général  de  la  préfecture  di 
Rhône,  pour  la  police,  est  nommé  sous-préfet  de  l'arrondissement  d 
Xhlers  (Puy-de-Dôme),  en  remplacement  de  M.  de  la  lioussclièrô. 

M,  Alazard,  sous-préfet  de  Lodève,  est  nommé  sous-préfet  de  l'ai 
rondissement  d'Uzès  (Gard),  en  remplacement  de  M.  Cotton. 

M.  de  Vêzins ,  sous-préfet  de  Saint-Malo,  est  nommé  sous-préfet  d 
rarrondÎMemeot  de  Lodève  (Uéraidt]«  en  remplacement  de  M.  AU 
zard. 

M.  de  Rivière,  sous-préfet  de  Lannion,  est  nommé  sous-préfet  d 
Tarrondissement  de  âaintrMalo  (lUe-et-Vilaine)»  en  remplaoement  d 

M.  de  Véziru. 

M.  de  Peyhère,  ancien  iuspcclcur  spécial  du  minislère  de  la  polie 
générale,  est  nommé  sous-préfet  do  Lannion  (Côtaa-dn-Nord ) ,  e 
r^i^acement  de  M.  de  Rivière. 

M.  de  Rodiefort,  sous-préfet  de  la  Palisse ,  est  nommé  préfet  d 
rantmdissement  des  Andays  (Eure),  en remfdacemcnt  de  M.  Bmax 
appelé  à  Tadministration  centrale  du  ministère  de  Tintérieur. 

M.  Bonnet,  conseiller  de  préfecture  %  secrétaire  général  de  la  prcfei 
ture  d'Eure-et-Loir»  est  nommé  sous  nréfel  de  Tarrondissement  de  1 
Palisse  (Allier),  en  remplacement  à&M.  de  RochcforI, 

M.  Alazard,  appelé  parle  présent  décret  de  la  sous-préfecture  d 
Lodève  à  celle  a  Uzès,  conservera  le  rane  et  le  traitement  de  août 
préfet  de  datudène  dasse.  [Pans,  8  Avril  i85S.] 


N*  6ào.  — -  DÉCRET  IMPÉRIAL  (cootre-signé  par  le  ministre  de  Tii 
térieur  )  portant  ce  qui  sait: 

M.  Piibpnl,  aneieo  aeeiélaire  particidier  dn  pMet  dn  Cker,*  e 
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tmué  bmbIir  dn  conseil  de  pcéfeciun  diiiUpaijlmQOidt  l*Ai»f  in 

remplacement  de  M.  Herbet. 

H.  Saaitiwii,  maire  d*faeatft  (Allier],  est  noimnA membre  do  cosmA 
dt  «éfactare  du  d^arkemeol  de  TAllier,  en  rmenlaoement  de 
IL  ÈBr^  ék  Ncmmy,  àéoèâé. 

IL  PrtU,  attaché  au  minbtère  de  Tintérieur,  est  nommé  membre 
ducunseil  de  préfectnredn  département  des  Basses-Alpes,  en  rempla- 
cement de  M.  Clément,  admis  à  faire  valoir  ses  droits  à  la  retraite.  * 

M.  Damaud,  docteur  en  droit,  avocat,  est  nommé  membre  du  con* 
5«il  de  préfecture  du  département  de  l*Aveyroo,  en  remplacement  de 
M  Camer,  admis  à  faire  valoir  ses  droits  à  la  retraite. 

M.  d' Hérisson,  ancien  employé  de  la  direction  civile  de  TAlgérie, 
tst  nommé  membre  du  conseil  de  préfecture  du  département  de  la 
Oom,  m  lempUrctmeni  de  M.  PétniQ,  appelé  à  de»  ÂmctkMlt  jadi« 

dures. 

M.  DsMÛr,  âvocat,  est  nommé  memlueda  eomeii  de  préfecture  du 
département  des  C6tes-du-Nord,  en  rempkctment  de 
iÀBM  a  im  veiw  Mf  droits  À  le  retraite.  ' 

M»  iBertFORy  mcien  MinMiféfiBtt  est  nommé  membre  dii  oooeefl  de 
piéiwImedadépertmeptaekCreiMe»  enrempleeemenidelf.  dbfioi^ 
fe»df«  eppéié  êmbl  mtoes  fenetkms  dans  le  département  de  la  Manche. 

ILMJMiiyiiai^attachéaQmiaiftère^llnténm  • 
ds  eoBMil  de  préfeetnre  du  département  de  l*Biire,  en  remplacement 
de  H.  Hmrel,  appelé  aux  mêmes  fonctions  dans  le  département  de  la 
Seioe-Inférieure. 

M-  Boardon ,  conseiller  de  préfecture ,  secrétaire  général  de  la  Lozère, 
nomme  membre  du  conseil  de  préfecture  du  département  d'Eure- 

et  Loir,  en  remplacement  de  M.  Bonnet,  appelé  à  la  soos-préfecture 

de  la  Palisse. 

M  lie  Bailer,  conseiller  de  préfecture  du  Pas-de-Calais ,  est  nommé 
m'nûbre  du  conseil  de  préfecture  du  département  de  riaéret  en  rem- 
placement de  M.  Anet 

ILém  Pthm»,  licaicié  en  droit,  est  nommé  membre.da  eonseil  de 
fi  Ihau  a  dn  dépaïkmenl  de  la  Loaére ,  en  remplacement  de  M.  Bear» 
ém,  appdé  ansmèmet  lonetiontdans  le  dépériraient  d^Eim-et-Loir. 

M.  é».Bmtmi,  eoneefller  de  préfectnre  de  la  Creoae»  est  nommé 
Mibre  dn  conieB  de  préfoctore  dn  déparlement  de  la  Manche,  en 
naftaeement  de  M.  CUSmelf  «  appelé  aux  mèoMi  fimctiona  dana  le 
dè^sffleneiit  de  la  Somme» 

)â.  Btrmard,  secrétaire  particulier  du  préfet  des  Landes ,  est  nommé 
ni€mbr«  du  conseil  de  préfecture  du  département  de  la  Mayenne,  en 
r^m^ement  de  M.  Bordez,  appelé  à  la  sous- préfecture  d'Dssel. 

M  bzbouchage,  licencié  en  droit,  est  nommé  membre  du  conseil 
de  pcàeciaie  du  département  du  Uorbibaa,  en  remplacement  de 
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M.  0m«  eoiiseilhr  de  préfeehOT  Ai  V«f,  êii  nomné  mMnlire  > 
eôonî)  de  piifeeture  du  départeafeot  do  PÉs-de^Cât^ts,  éd  tetn^ 
ment  de  M.  d»  Bniler,  appelé  ftaxmèmeifoAetioBft  dÉot  le  déparfeikK 

G«PivMM>,  e§t  nommé  membre  du  «"onseil  dt  préfeelure  da  déper 
ment  du  Pas  de-Oilais ,  on  remplacement  de  M.  de  Gtiè^e$, 

M.  PoHjnant,  con*<»iller  de  prèfc^îtore  du  Morbihan,  est  nomi 
membre  du  conseil  de  préf('c(ure  du  déparfement  de*  Ba^set-Pv 
nées,  en  remplacement  de  M.  OiêaUtoimê,  Mlmis  précédemmeat  à ia 
valoir  se»  droils  à  la  retraite. 

II.  C©^,  maire  de  Sdint-Anihelmc  (Puy-de-Dôme),  est  norai 
membre  du  conseil  de  préleclui  e  du  dépnrienienl  de  S  iô»ie-el-Loii 
en  remplacement  de  Ad.  de  Uélfort^  a^|^è  à  la  aous-prelecluft 
JMaunac. 

M.  de  Boisfjuilberl,  licencié  en  droit,  e.^t  nommé  membre  du  c< 
seil  de  préfecture  du  département  de  la  Snrthe,  en  remplacei|ieBi 
Al.  Iluillé,  appelé  à  la  sous  préfecture  de  Saint  Calais. 

M.  Hurel,  consrillcr  de  prtfeclnre,  secrétaire  général  de  TEui 
est  nommé  membre  du  conseil  de  préfecture  du  département  de 
Seine-Inférîeurc,  en  mnpiacemeal  de  M.  Prom,  appelé  à  la  préij 
tare  de  la  Sartba. 

M.  Calmeh,  conseiller  de  préfecture  de  la  Manebê»  est  nom 
conseiller  de  préfecture  du  département  de  In  Somme,  en  remplai 
ment  de  M.  Lae-Chnitophlê,  âppelé  â«<  ntêakH  fonctions  dam 
PoY-de-nôme. 

M.  MWard»  ancien  attaché  nu  ministère  de  Tintérieut*,  iMHBI 
membre  du  oottaeii  depréferture  du  département  de  Tafnr-et-^ 
rônne,  en  remplaeement  de  M.  Astiêr,  Appelé  attx  ib^baeir  Ibnetii 
dans  le  déparlemenC  du  Pas-de  Calais. 

M.  Normand,  secréiaire  particulier  du  préfet  do  Clier,  é»(  ilûfir 
Aefnbm  du  oonaeif  de  pféfecHiro  do  dépeflemMI  du  Var,  m  fe 
placeiflefrt  d^  If»  Dût^,  appelé  éir  mémea^MMbOM  dbMae  lo^dM^psi 
wtêtiî  do  Pka^^e-OklfM. 

If .  Uidkëw»  BêHér  eti  mmé  mmïm  dm  eonsoil  de  préfeeii 
dht dépameuiait  dcr  BM^iOMi.  (P«yé,  %ê  Amià  ÎM.) 


N*  6^1.  —  DiécKET  iMP^iuAL  (contre* signé  par  le  minîatre 
•    ^intérieur)  portant  î 

Aw.  1".  La  commune  de  Dampierre-cn-Lig:nières.  canton  d« 
'ffnlères,  arrondlssemenf  de  Saint  Amand,  département  dn  Cher,  d 
le  iefritoire  est  désigné  par  une  CeinCe  jaime  m  piso  d-ttutexA, 
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réunie  à  la  commune  de  Cliézal-Benoît,  môme  canton,  indiqué  andit 
plan  par  une  teinte  rose.  Les  deux  territoires  ne  formeront  plus  dé- 
sormais qu'une  seule  commune,  dont  le  siège  sera  placé  à  Ciiéial- 
Benoit,  et  qui  en  prendra  le  nom. 

2.  Les  limites  (ie  la  commune  de  Chézal-Benoii  sont  indiquées  par 
k  liséré  en  carmin  Iracé  au  plan  susdit. 

3.  Le*^  communes  réunies  continueront  à  jouir,  comme  section  de 
commune .  de^  droits  d'usage  ou  autres  qui  pourraient  être  respecti- 
T«neat  acquis.  {Saint-Cload,  £6  Jiùn  i853.) 


N*64a.  —  Décret  xmpseul  (contre-signé  par  le  ministre  de  Tinlé- 
lienr}  portant  : 

An.  1*.  La  section  de  Flélj  est  distraite  de  la  commune  de  Ta* 
Aft  caotoQ  de  Luiy,  arrondissement  de  Châtean-Cliinon,  d^'parte- 
oKot  de  la  Nièvre,  et  érigée  en  commune  distincte,  dont  le  chef-lien 
sera  fixé  èt  Flétj,  et  qui  en  portera  le  nom. 

2.  Les  limitei  entre  les  deux  communes  sont  formées  parle  chemin 
fidnal  n*  i,  indiqué  par  un  trait  peint  en  carmin  sur  Je  plan  ci* 
nnexé. 

3.  Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice  des 
Lfo  is  d  ijsnge  ou  autres  qui  pourraient  être  respeclivement  acquis. 
(SauU'Ooad,  16  Juin  1853.) 

Certifié  oonfonne: 

Paris,  le  a3  'Juillet  i853, 

Lê  Gardé  dei  ScêMX ,  Minitin  Sêcrétain 
télat  en  déparUminidê  la  Juitkê» 

ABBATUCCl. 


*  Cette  date  est  celle  da  ia  léeeptioa  do  BalMn 
ra  mtaistèie  de  U  Justice. 


Ivmaun  udIaiali.  —  sS  MUil  i8â. 


(  10»  ) 


BULLETIN  DES  LOIS. 


•  •  • 

•  ••  • 

•  • 


NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nati^nsde, 
Eimioa  su  Fiulhç^s  ,  à  tous  présent»  et  à  venir,  salut.' 

Sabiumirt  denotn  minblM  secrétain  d*étel  «u  déiMMBMil'A , 

Tw»kcm7 

Vo  le  décret  du  17  mars  i852  (1), 

Afo»  séaM  el  DicBncms  00  ^  suit  : 

Ait.  1".  11  est  ouvert  à  notre  ministre  secrétaire  d'état  au 
département  de  Tinlérieur»  sur  rexercice  1862  ,  un  crédit  sup- 
plémentaire de  cinquante  mille  francs  (5o,ooo^) ,  applicable  au 
payement  d«  prunes  accordées  aux  grandes  pèches  maritinies. 

2.  flienpoorva  à  la  dépense  autorisée  par  le  présent  décret 
n  noyai  d»  resaources  aSbctées  à  rezerdce  i85a  par  le  dé* 
«wlJn  lymar»  i852. 

^«  La  régularisation  de  ce  crédit  sera  proposée  au  Corps  lé- 
platif  lorsde  sa  prochaine  session. 

^.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  de  Tin- 
^oret  au  département  des  finances  sont  chargés,  chacun 
u  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  du  présent  décret. 

Paitatt  palais  de  Saint-Qoud,  le  7  Juin  i853. 

Signé  NAFOLfoN. 

Par  TEmpereur  : 

lâWùstn  secrétaitt  déuU  Is  Ministre  secrétain  d'éUU 

iit  jauuica,  dt  T intérieur, 

Sgnë  BiîTEAU.  Signé  F.  de  Persiowt. 

M^iérie,  BolL  &os,a*3773. 
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i 

^*  Sii^.—  IbîcnET  IMPÈKJAL  qui  supprime  îe  droit  de  i  francs  par  Ton 

neau  établi  à  la  sortie  des  Bâtitsiènts  de  mer  de  construction  française. 

•  •  • 

NAPOLÉON,  par  h  'frme  de  Diea  et  la  volonté  Dationale, 

ËMPEREUR  D£S  FRANç^t^J,''il  tëos  présents  et  à  venir,  salut. 

5«r  h  minmii  Aifitoe  McréUdre  d*étal  au  départemeDl 

de  rinlérieur ;  ,  " 

V«  fMàB  ii;éè  la  M  ân     décettJbl«  i8ii, 

Avons  Di^(^n&  et  Dicaiioifs  ce  qid  mUI^ 

ARr.-.I*f.*  Le  droit  de  deux  francs  par  tonneau  établi  à  la 
sortie-  des  bàtimenta  de  mfr  de  çoB&tructioa  fraoçaÎR  mX  et 
derâ^re  supprimé. 
.  '.^9*:  Nos  ministres  secrétaires  â*état  au  déparlements  de  Tin- 
**llAiim  et  4ea  finàtion  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  con- 
cerne, de  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Sainl-Gioud,  le  20  Juin  x853. 

fi^ié  NAPOLÉON. 

Par  TEmperear  : 
Le  Ifiniffim  tteritake  iket  de  tintàiemr. 
Signé  F»  M  PfeaMon. 


ità.'^DâCMMT  JMPiniAL  qui  établit,  m  Mini^tèm  éê  Utàkit»» 
m  Ùirtcûon  d$  la  Sàntè  ffMndê, 

Ou  âi  Juin  iâ53. 

NAPOLÉOiN,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natîMale, 
Empbbbqr  dhs  FwMÇkHt  à  Ions  présents  et  à  venir,  SAiWw 

Vu  notre  décret  du  21  février  1853  portant  organisation  de  l'ad- 
minislralion  du  ministère  de  l'intérieur; 

Vu  notre  décn  t  en  dale  de  ce  jour  (i),  qui  supprime  le  ministère 
de  la  police  p^éfiérak  et  réunit  ses  allributioDS  à  celles  de  noire  minis- 
1ère  de  l'intérieur; 


(1)  BulL  6a ,  n*  ^73. 
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B.  d!"  70.  (  lo3  ) 

il  fiflIflrîiiT, 
Ivttxs  Afi(;B&x&  et  mciUtom  ce  qui  suit  : 

Abt.  l*'.  Il  est  établi  au  ministère  de  fintérîeur  ime  dii^ 
Ûon  de  la  sûreté  géoéraie. 

Cvtte  direction  comprend  la  police  géoéftie  et  spéciti^i 
il  prme,  fimpriaiefie  et  la  iibraiiîe  «  k  eorrtspandaade  gétté' 
ide  et  les  archim  delà  folÎMb 

3.  Notre  miolstre  secrétaire  d*état  an  dépertemeni  de  Tin- 
lérieur  est  eliargé  de  l'exécution  du  présent  décret. 

Fait  aa  pallia  de  Saiat^Iioud ,  le  ai  Juin  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  rEmparanr  : 

Lt  Ministrt  secrétaire  détat  au  dipartmmî 
àê  Vintéritar, 


N*  H6. —  DieaMT  /irpiam  fii  matrê  an  SBmsire  in  TroMmm 
fMa  aa  OMt  SapplémênUm  iqtpUoahU  à  fêxinkê  i859» 

Bu     Jaîa  i8St. 

HtfOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  Volonté  natioiiil^ 
lavmnaMs  Fbaiiçais,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  la  loi  du  8  juillet  i85a  portant  (bcalion  du  budget  des  dépensas 
de  Texercice  i853  et  contenant,  article  20,  la  nomeocialure  des  ser- 
nces  volés  qui  peuvent  donner  ouverture ,  par  décrets,  à  des  cré^iUff 
iapplementaires  pour  insufTisancc  d'allocation  dûment  justifiée; 

Vu  les  articles  20,  ai,  sa,  a3  et  a5  de  i  ordonnance  du  3i  mai 
(1)  portant  rèdement  général  sur  la  comptabilité  publiyiSt  , 

Vu  Tartide  a  de  la  loi  do  16  mai  i85i  ; 

Sv  te  rapport  de  notravéïiklre  eesiétaire  d*élal  an  dtépaitnMt 
éa  tnraox  poblici ,  et  de  Tavis  de  notre  Conseil  des  ministres, 

AiQKS  Afccaaxi  et  aécasioas  ce  91»  mit  s 

Ait.  1".  Il  est  ouvert  au  ministre  des  travaux  pubîîcs  un 
crédit  inppiémentsire  4e  nnatae  vingt  mille  francs  {80fOOo^) , 

I  I  ■  I  I    I        II  I   I  ■!  I    mmmmmmm^  H      I  I 

(ij  iirate,BttU.579,a*7437. 

7* 


(  lùi  ) 

applicable  à  1  exercice  i853,  i"  section  du  budget,  chapitre  viii 
(contrôle  et  surveillance  administrative  des  chemins  de  fer  coq- 
cédés),  pour  remploi  des  sommes  à  verser  par  les  compagnies. 

2.  La  régularisation  de  ce  crédit  sera  proposée  âu  Corps 
légîtUtif  et  au  Sénat  lors  de  leur  firoeluuuM  senioa. 

S.  Nos  iniiiistres  secrétaires  d*état  dss  travanx  publia  et  des 
finances  sont  chargés,  cbacnn  en  ce  qui  le  conoerae,  de  Texé* 
cution  du  présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileriest  le  a3  Juin  i&àà. 

AvTBaiptfMri 

Lt  Ministre  des Jinsutoit,  JÀ  Uinulrt  des  iravaaapahliei^ 

SifDéBiiiàO.  6%oé£.llAflaB. 


N*  647-  —  DicHBT  IMPERIAL  qui  supprime  auMinistèrê  de  VlntérUur 

le  Secrétariat  général  et  la  Direction  du  Personnel,  et  répartit  leurs 
attributions  entre  le  Cabinet  et  la  Direction  générale  de  l'Administration 
intérieure, 

Da  s3  Juin  âS&3« 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Empbbbur  des  FaànçÀis,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrélaire  d*élat  an  d^mleiiMMit 

de  rinlérieur; 

Vu  notre  décret  du  21  février  i853  portant  organisation  des 
services  administrvitifs  du  minislèrc  de  l'intérieur; 

Vu  notre  décret,  en  date  du  ai  juin  suivant  (1),  qui  supprime  le 
ministère  de  la  police  générale  et  réunit  ses  attributions  au  ministère 
de  Tintérieur; 

Considérant  qu*il  y  a  lieu,  par  suite  de  cette  réunion,  de  modilicr 
rorganiflation  établie  par  le  décret  du  ai  février t 

Â.VONS  Dictàii  et  dûcaétoiis  ce  qui  suit  : 

Art.  l*\  Le  secrétariat  général  et  la  direction  du  personnel 
établis  par  le  décret  du  ai  février  i8ô3  sont  et  demeureot 
supprimés* 

(1]  Bull.  $i|  a*  578. 
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S.  Les  altritetioiisde  œ  tenrm  sont  rfptrtiei  delà  manièie 

CabioeL  — Bureau  de  la  correspondance  politique.  —  Bureau 
àn  personnel  des  préfets.  —  Légion  d^honneur  et  récompenses 
honorifiques,  —  Bureau  des  secours.  —  Service  intérieur  du 
■mistère.  —  Bibliothèque. 

Dralioo  générale  de  f  administratioii  intérieure» — Diwioa 
do  secrétariat— Bureau  des  Aeclions  el  des  maires. —Bureau 
des  ardiives  et  dépenses  intérieures*  —  Administration  des 
télégraphes. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  au  département  de  rinté- 
neur  est  chargé  de  1  exécution  du  présent  décret. 

Fait  an  palab  de  SaintCloud,  le  a3  Juin  i853. 

Si^Dé  HAPOLtoll. 
ParrEmpcnor: 

Si^é  F.  DB  PiBSIOlIT. 


N*  6^8.  <— •  Déchet  impérial   portant  convocation   det  CooieiU 
iurmdiuement  pour  la  première  partie  dé  hur  ScuiolU 

Da  s  JuOIst  i853. 

par  la  grftce  de  Dieu  et  la  volonté  nationde, 

EuPEREca  DES  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sot  le  rapport  du  ministre  de  l'intérieur; 
Vaiaikasdesaa  juin  i833  et  lonud  i838, 

àaau  i*.  Lee  conaeiU  d'arrondissement  se  réuniront  le 
faoàt  piodiain  pour  la  première  partie  de  Jeor  sesiion,  qui 
as  pourra  dorer  plus  de  cinq  jours. 

1  Le  ministre  de  Tiotérieur  est  chargé  de  lexécutios  du 
pèsent  décret. 

Fait  au  jinlais  de  SainlrClond,  le  a  Juillet  i653. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  rEmpereur  : 
Xt  Mimittrê  iê  tùiMtmp 
Sîf^F.BUFWMî. 
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N*  64g.  —  DicRBT  impérial  portant  Convocation  ân,  Conuili 

généraux. 

Du  9  Joillel  1853. 


NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  k  veienté  utâ^mA^ 
SvMuraa  DB»  FikàMçm^  à  lo«s  prélats  et  à  veiiifi  iAURt^ 

Surje  rapport  du  minislre  de  l'intérieur: 

Vu  lus  lois  des  aa  juin  i853  et  lo  mai  i83d;  '  ' 

Vu  le  décret,  en  date  du  a  juillet  présent  mois  (i),  gui  a  coflTOqu^ 
les  conseils  d*nTondb8efaietit  pont  kprediière  pertiëde  leoi'  fearon, 

Décrite  : 

Art.  1".  La  session  des  conseils  généraux  pour  la  présente 
année  s  ouvrira  le  23  août  prochain  et  sera  close  le  7  septembre 
suivant,  dans  tous  les  départeoients  de  r£ai|iire,  àTexceptioii 
du  département  de  la  Seine. 

2,  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  rinté- 
rieur  est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret 

Fait  au  palais  de  «Saint-Cioud»  It  1  Juillet  i86ë. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  i*£inperear  : 

Signé  Ft  oa  PEnsiaxi. 


N*  65o.  —  DécBET  iMPiniAL  qui  aatoriu  la  eomt^UiaHbn,  iéi  Èbns 
du,  Tréêor  ééliwét  à  la  €mm  i'vwninmmî  dm      immf'  am. 

Du  6  Jnilltt  i8$3« 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale. 
EiirauDa  DBS  Fbaitçais,  à  tons  présenU  et  à  venfi*,  aALtt.  1 

Vu  l'article  36  de  la  loî  du  a 5  juin  1 84 1 ,  en  ce  qui  concerne  la 
consolidation  de  la  réserve  de  ramol  lissement  ; 
Vurortide  4da  la  i^i  du  la  décembre  iS4S,  en  vertu  duquel  la 

  -       •    mil   —————— 

(1)  Voir  ci-dessus,  u°  6A8. 
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B.  n*  70.  (  A07  j 

menred^rainoriisffment  cesse,  àpwlirda  V^imnlm  &dMi4^HM 

afiectée  aux  découverts  du  bmlgel; 

Vu  l'éUt  £  annexé  à  la  loi  du  8  juillet  ^85a  ,  q^i  cconpiend  piPDM 
les  Ttaàourcm  du  budget  de  iô5S  la  réserve  de  ramortiss^ent 

kdile  année  ; 

Vu  le  dàmt  du  ^  jwïûr  4«mier  (i),  tpn  %  nntqiiaé  U  con- 
solidation en  renies  U  léwve  qui  Iflit  fonnée  du  1*  juilktaa 
3t  décembre  i85a; 

f^ifâat  des  bons  dâivrés  i  U  caw^  dWortiss^ent,  du  janvier 
ai  3o  juin  1 853 ,  en  exécution  de  Tarticle  4  do  la  loi  du  iQ  jaii|  i833, 

^lifriuulA  88,a79,i3i'69* 

t  ^noi  î!  faut  ajouter  pour  le  montant  des  intérêts 

jusqu'au  3o  juin  «  •  «  « .     aôa,aao  60 

Ce  qui  porte  Tensemble  de  ces  bons,  tant  m 
cHÎtaaxquenintéréts.à....,  39«^l«46a  flg 

Laquelle  aooune  de  trente-neuf  millions  cinq  cent  trfnl#  ^  UIV 
mSÊÊ  quatre  cent  cinquante-deux  francs  vingt-neuf  centin^es  affé» 
mie  aux  reniea  ekiprès,  savdr  : 

Quatre  et  demi  pour  ccot  Xf^t^lOt^à^' 

r>uatrc  pour  cent   488, îSq  8^ 

Trois  pour  cent   13,672,943  5g 

iouin  éiAti*  3d,63i,4fts  sg 


5ar  le  rapport  de  AQirc  luiui&lre  linrétiirn  ti'éUt  au  département 
des  imances, 

Aran  BénM  el  wàimitcm  oe  qui  mH  i 

Aet.  l*'.  loscripliou  sera  faite  sur  le  grand-livre  de  la  dette 
pnblique,au  nom  de  la  caisse  d'amortissement,  eu  renies  trois 
pour  centt  avec  jouissance  du  22  juin  i853,  de  la  somme  de 
on  million  cinq  cent  neuf  mille  cinq  cent  cînquaote-cinq  francs 
(i,èo^5U'),  repréMDtâut,  àu  prix  de  soixante  et  seize  francs 
cÎDqaanlMept  centimes  et  demi  (76^  Ô7*  i/s),  cours  moyen 
du  Iras  pour  eeot  à  U  bourse  du  99  juin,  hioaMlie  ds  traite- 
huû  millions  cinq  cent  trente  et  un  mille  trois  cent  quatre-vingt- 
onze  franco  trente-sept  centimes.  Celte  somme  de  trente-huit 
nûiiions  cinq  cent  trente  et  un  mille  trois  cent  quatre -vingt - 
OBxe  francs  trente-sept  centimes  sera  portée  en  recette  dans 
hsMtfMft  ^  b  rafcplilMWlé  féiiéraie  au  budget  de  Texercice 
iSS3. 


(i]B«fl.i2«a*86. 


(  io8  ) 

2«  Les  «xtnitB  d'inacription  à  femmir  à  k  caine  dTamortis- 
aeoMnt  en  échange  des  bons  consolidés,  confoimément  k  Tar* 

tide  1*  ci- dessus,  lui  seroot  délivrés  en  trois  coupures,  aind 
qu'il  suit  : 

Um  de  954,769'  apptrlsasBl  m  teds  d^anortisNOMol  des  rsolsi 

qutCffe  et  demi  poor  eetttt 

Uoede     19,128  apfMtrtenant  au  fonds  d'amortissement  des  reotea 

quatre  pour  cent; 

Une  de   535,668  appartenant  au  fonds  d'amortissemeat  dee  reatet 

trois  poar  cent. 

1,509,555  somme  égpde. 


3.  L'appoint  de  soixante  francs  quatre-vingt-douze  cen- 
times (60' 92') ,  réservé  sur  la  somme  de  trente-huit  millions 
cinq  cent  trente  et  un  mille  quatre  cent  cinquaniedeiu  francs 
vingt-neuf  centimes,  formant  le  montant  des  bons  appartenant 
à  la  caisse  d^amortissément,  sera  représenté  par  trois  nouveaux 
bons  délivrés  à  ladite  caisse,  savoir  : 

Onde  s5'39*apperteneataulbiidtd'aiBertlMeiiieDtdeerealee(|i^^ 

et  demi  pour  cent; 

Un  de  17  64  appartenant  au  fonds  d  amortissemenl  des  rentes  quatre 

pour  cent; 

Un  de  17  69  appartenant  an  fondi  d'amoctissement  des  reniée  trois 

pour  cent, 

60  9a  somme  égaie. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  dea 
finances  est  cbaiigé  de  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  an  pdais  deSaintCIondt  le  6  Joillet  iS53. 

Signé  NAPOLÉON. 
Pw  l*Eiiiper«ar  : 
Lt  Ministre  acrUtm  Ultlm  iépmmwtu 

dââ  ^MMÉt. 
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îî*65i-  —  DécnET  iMPintAL  relatif  à  Vimportation  des  coins  gravés, 
éa  clichés,  des  pierres  lithographiques  couvertes  de  dessins,  gravures 
«1  écritmress  et  des  planches  de  toate  sorte  gravées, 

Da  i4  Jaillet  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natioDale, 
£]r?£RicB  DES  FfiAHÇAJS,  à  tous  présents  et  à  ve^r»  aalot* 

5ar  le  rapport  de  âoHe  wmiiihwt^iifféiriii  àiéiu  n  ééfi— M 
de  ragricuUiire,  du  commeM  et  detltrataoi  pnUicti 

¥ararâde34()e]a1mdoi7'âécttiibré'k8i4t  *       '  ' 
¥a  rarUde  8  de  la  kn  du  6  mai  i84i; 
Vm  f ordonanee  da  iSdéettokto  i849  (1). 

Afou  luÉcBnB  el  ntoiiowa  o»  qui  mi  2 

Ait.  1*'.  Les  coins  gravés,  les  clichés,  les  pierres  liihogra* 
phiqaes  couvertes  de  dessins,  gravures  ou  écritures,  les  planches 
de  toute  sorte  gravées,  ne  pourront  être  importés  que  par  les 
bureaux  de  domnei  qui»  dan»  ietaUeêu  aAMsé  à  rovdoMiitfM 
dn  i3  décembre  1842  •  aont  marqués  d*un  astérisque. 

Tnlelob,  les  mêmes  objets,  lonqolls  serenl  diesfiàés'poiir 
Paris,  pourrout  être  importés  par  tous  les  bureaux  de  douanes 
compris  dans  le  tableau  précité.  Daus  ce  caà,  ils  feront,  après 
simple  reconnaissance  sommaire  aux  bureaux  frontières,  dirigés, 
sons  double  plomb  et  par  aoqoit  à-caution ,  sur  ks  bureaux  du 
ministère  de  rintériem',  où  la  vérification  et  la  reoiise  aux  des» 
tiaaiaifea  s*opéreroiit  coofbrmémeat  aux  dîi^eaitioas  de  Tar* 
tîde  4  de.fefdoiiiaace  dn  i3  âéesodm*  18^9»*  - 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  de  Ta- 
gricultore,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  de  Tintérieur 
et  des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  conceraet 
de  Fexécation  du  présent  décret. 

Fahni  palais  de  SaiiiMIbmd,  k  li  Jmliet  i863. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur  : 
L$  Mimiim  4$  teigncwkÊBre,  ^a  tmmn%9  et  àu  tnummpMfie, 

Signé?.  Màmnu 


(ij  1^  sMs«  Bail.  966,  10^19. 


(.  uo^h 

N'GSa.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  portant  ^uc  les  disposiiians  de  ca^ni  dt 
25  janvier  iS5i  (art.  lo),  et  de  celtu  dtk25  du.  même  mou  relative 
au  traitement  de  la  Légion,  d'honneur,  ne  sont  pas  appUeakloê  auj 
Officiers  généraux  des  armées  de  terre  et  de  mer  qui  sont  pasiéé  oi 
qui  passeront  dans  le  cad^^d^  H^^ry**  «  • 

 '  Pu.4&iuUNt^^âS,  •   .  ■ 

».  •  • 

NAPÔLÉÔN,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natîoQale 
fi«Ba£io^  ws  FaAMÇAiSi  à  tous  présents  et  à  veoir,  aiLUT. 

Sar  la  proposition'  de  notre  grand  çhmœiiQr  ^  rpidrjfMfiipéfîa 
de  la  Légion  ahonnéùr;  ' 

Vu  les  lois  des  à  août  iSSg  et  17  jMÎn  18^1  { 

Vu  les  décrets  des  22  (1)  et  25  janvier  i852  (2),  et  le  décret  orja 
nique  de  la  Légion  d'honneur  du  16  mars  suivant  (3);      <  •  ' 

Vu  également  les  décret;»  des  i''  décembre  10^2  ià\  et  ao  iauTie 
i853  (5);  *  •  ^ 

Le  Conseil  de  TOrdce  entendu, 

'At«M8  fiicKBTB  et  nicaéTONS  cequisuil:  :  .  '  . 

iAiiT«  1^.  Les  dispositions  du  décret  du  2a  janvier  iSb: 
(itriide.io),  et  du  déeret  du      du  même  moia«  relatives  ai 
iffiitement  de.ia  Ubfpaa  ê^konneur,  M.tfmt  pas  q^HoMil^ 
iofficîm  géttâlai».*d«'  «toiéefd^'torri  elde  mmr  qui  mm 
pil»és  ou  qui  ^aflaeroBt'dn»  k'oidredavéMm  (v^èéelteiD  é 

rétot-maj or  générai  de  larmée). 

2.  Notre  graud  chancelier  de  1  ordre  impérial  delà  Légioi 
d'honneur  est  chaiigé  de  rexécutioo  du  préeeal  décret. 

'  i^«ft'au  pâfaub  de  ^nt-doad,  lë  .i5  jTufflet  i85$;  ' 

..  .'j'..   .'i  •  '  i::     •         • Signé  NAPOLÉON  ' 

'  Par  r£mpere)ir  : 
"       '        •        '  '  ^  ÙMimtln'iélat/ 
.  .  :  '  '  Sigaé  AcHiLLB  FoDU). 

(1)      série»  BnlL  48i  »  «•  354i. 

(3)  X*  série,  BulL  497,  a*  3719. 

(3)  X* sérié,  BaU.  5o3,  n*  3797. 

1A)  i^irfflVf  BoH*  &9^,     Mo9**  ~*  ■  '  .«»•.— 
S)     série,  Bail,  a  1,  n*  174. 
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h*  —  Décret  mmpÉbiàl  qui  soumet  les  laLricanU  cl  hs  Mar* 
^hmhdêfmdt  el  nrnarês  à  l'olU^aiion  d$  préÊUUâFt  dan$  U  Mai  de 
troif  mois,  au  bwreaa,  de  vérification,  pour  y  recncir  «a  msuméro 
tordre»  hs  poidt,  mêsarcs  f<  im^mmoiki^petagê  Mtft  «f  déjà  métui 
éÊkmmrfmÊpvtmièn^ 

Du  i5  Juillet  i853. 

•    •  • 

NAPOLÉON,  par  la  ^âce  de  Dieu  et  la  volonté  natiooale, 
EaraiEiUL  DES  F  sauçais  ^  à  toas  pl^ats  et  à  veuirt  salut. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'cLat  au  ëépartanfilll 
àe  l  a^icullnrc,  du  commerce  et  des  travaux  pabUcA| 

Ta  la  kÂ  du  A  juillet  1 857 ,  relaliYC  aux  poids  eC  mésorei  ; 

Y«  rordoonaoce  du  17  avrU  i65g  (i),  ootaouneiit  lesarticlei  10 • 

âSel  46; 
Notre  Cooseil  d'état  eotendo, 

ÀYOïs  DÉCKJ^TE  et  DicaÉTOiis  œ  qui  suit  : 

An.  f  .  Dans  le  ééhi  de  trois  mots ,  à  'pàtûi  ie  la  pitiMiil* 

gatioo  du  présent  décret,  les  fabncants  et  marchands  de  poids 
et  mesures  présenteront  au  bureau  du  véri Orateur  de  Farrondis- 
seœent  de  leur  résidence,  les  poids,  mesures  et  instruments  de 
fiuge  dostinés  4  èlr«  vendus  et  qui  seraient  déjà  t€vét«§  de  ie 
Buitpie  première. 

Ces  poids,  mesures  et  iostrumetits  tecevreat  ^aluitement 

rempreinle  du  numéro  d'ordre  du  bureau. 

%  Notre  piiaistre  iqcrétaire  d'état  e«  déparieinent  de  rafri- 
coltare,  do  commerce  et  des  travaux  publics,  est  duuigé  di 
fcsècotiyn  du  présent  décret.  .  ,  , 

Fait  an  pdels  de  Saint-GIoud,  lé  l5  Juillet  ISSS.  . 

Signé  KAPOlJtOff* 

Par  rËmpereur  1 

Mwitn  êêcrétain  Otai  m  d^rUnmt  iê  T$gntdtm^ 
lia  comiiwrce  4  des  travaux  pAUet,  . 

Si^ué  Magne. 
I    ■  I  I  ■  I  M  I  II  iiiiin  m 

(1)  a*  série,  Bull.  645,  n*  7909. 


(  113  ) 

N*  654.  —  Décret  impérial  qui  prescrit  les  M$svnt  à  prendre  jm 
assurer  la  conservation  ém  Mobilier  affecté  aa  serwcê  des  Corn  i 
Tribunaux, 

Da  30  Juillet  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dien  et  la  volonté  nationih 

Empereur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  saldt- 

VuTarticle  8  dâ  la  loi  du  a6  juillet  lÔag  et  rordonoance  cla3  £( 
▼rier  i83o  (i)  ; 

Vu  les  articles  i6a  de  rordonnance  du  3i  mai  i838  (q),  i^dfti 
loi  du  6  juin  i843 ,  et  1 5  de  Voidoiioanoe  du  26  août  1 844  (3)  ; 

Goiiaidéranfc  qii*il  importe  d*assurer,  par  des  dispositions  spéciale 
la  conservadoA  du  mobilier  affecté  au  service  de  nos  cours  et  tribt 
naux; 

Sur  le  rapport  de  noire  garde  des  sceaux,  mÎDÎalre  secréUdre  d*ét) 
au  département  de  la  justice; 

Noire  Conseil  d*étak  entendu. 

Avons  DacaiTS  et  dégrétoms  ce  qui  suit  : 

Art.  l**.  Un  inventaire  constate  le  mobilier  feond« 

1°  Par  TEtat,  à  la  Cour  de  cassation  et  aux  cours  impériale 
a**  par  les  départements,  aux  cours  d assises,  aux  tribunaux  c 
vils  et  aux  tribunaoK  de  commerce;  et  3*  par  les  coiumaai 
chefii-tieux  de  canton  «  anx  juatioes  de  paix  et  tribonaiix  i 
simple  police.  •  1 

2.  Le  concierge  de  chaque  étaUtssement  judiciaire  est  coH 
titué  gardien  responsable  du  mobilier.  S'il  n'y  a  pas  de  coi 
cierge,  cette  responsabilité  est  mise  à  la  charge  du  greffier. 

La  prise  en  charg;e  du  mobilier  est  constatée  à  la  suite  c 
l'inventaire.  '  ' 

3.  L'inventaire  est  dressé  par  le  greffier  qui,  suivant  la  jm 
diction,  y  procède  soas  la  surveillance  et  la  direction  des  pr 
miers  présidents  et  procnrenrs  généraux,  des  présidents  et  à 
procureurs  impériaux,  des  présidents,  des  tribunaux  de  cos 
merce  et  des  juges  de  paix. 

4.  L'inventaire  contient  la  description  de  chaque  objet,  ( 
manière  à  en  indiquer  la  nature,  Tétat  matériel  et,  autant  q| 
possible»  le  prix  d'achat  et  la  valeur  actuelle. 


(1)  vnl* série,  Bull.  34o,  n*  i3,4s3. 
(a  II*  série,  BidL  579,  0*7437. 
(3)  nf  série,  BaU.  ii3o,  n*  11,467. 
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&A»7^  lui) 
Le  prix  dTadial  des  objttt  iieii&  est  toigoii»  meniioiiné» 

5.  UinvenUire  est  fait  en  double  expédition. 

L*aoe  est  laissée  entre  les  mains  du  greiHer;  Tautre  est  re- 
ini>e,  après  vérification  ou  récolement,  au  préfet  du  départe- 
ment ou  au  uudre  du  chef-lieu  de  canton»  suivant  qu^il  s  agit 
àm  laohiKfr  des  cours  et  tribomiuL  ou  de  cèloi  des  justioos  de 
pus» 

6.  0  est  procédé  à  la  vérification , 

En  ce  qui  concerne  le  mobilier  appartenant  à  r£tat,  par  un 
OQ  plusieurs  délégués  du  préfet»  en  présence  du  procarear  gé- 
aènd  oo  de  son  délégué  et  d*an  ou  de  plusieurs  magistrats  dâl- 
goés  à  cet  effet  par  le  premier  président; 

En  ce  qui  concerne  le  mobilier  appartenant  au  département, 
par  un  délégué  du  préfet  et  un  ou  plusieurs  membres  du  con- 
leil  générai,  en  présence  du  procureur  général  ou  du  procureur 
imp^iai  et  d*nn  magistrat  délégué  par  le  pvimiar  président  on 
le  président  do  tribunal; 

£q  ce  qui  concerne  le  mobilier  appartenant  aux  communes» 
par  le  maire  ou  son  délégué,  en  présence  du  juge  de  paix. 

La  vérificalion  est  faile  avec  le  gardien  responsable  du  mobi« 
b'er,  en  présence  du  greffier  rédacteur  de  rinventaire* 

7.  Dans  les  cours  et  tribunaux  o&  il  existe  actuellement  un 
ittvenlaire  eiact  et  régulier,  cet  inventaire  peut  être  maintenu, 

après  avoir  été  certiiié  par  le  greOier  et  vise  par  les  magistrats 
désignés  en  Tarticle  3. 
Dans  ce  cas ,  le  récolement  tiendra  lieu  de  la  vérification* 

%m  Un  lécolement  est  fidt  à  la  fin  de  chaque  année  et  k 
dÉqoe  mntatfon  de  gardien  responsable»  dans  les  formes  déter» 
■■nées  par  Fartide  6. 

9.  Dans  TinterNalle  d'un  récolement  au  récolement  suivant» 
le  girdien  responsable  est  tenu  de  faire  consigner  par  le  gref- 
ier»  sor  Fe^édition  de  Tin ven taire  déposé  au  greffe»  tous  les 
ffcffigfments  survenus  dans  le  mobilier. 

10.  A  chaque  récolement,  les  changements  consignés  sur 
fespédition  déposée  au  greffe  sont  indiqués  sur  Tautre  expé- 
dition. 

IL  Notre  garde  des  sceaux»  ministre  secrétaire  d*état  au  dé* 
fsrtSMnl  de  k  justice,  et  notre  ministre  secrétaire  d*état  au 
dIpMement  de  rintériear,  sont  cbargés»  chacun  an  ca  qni  U  con« 


oerne,  de  fexfteuâoii  Ait  présent  décret«  iqpd  ^tt  iùUxi  m  HM 
letin  des  lois. 

FaiiaufaUis  de  SaioL-Cloud,  le  20  Juillet  i853. 

8i|<béllAP0LÉ01«. 

Le  Ganîr  drÈ  scetUUt,  J^nUtre  sectiUÛH  (f/ttf 
ou  diftarUmml  àt  la  jiuticê. 


N*  65&i—  DécaMf  tmpiMtii  repérée  incliapitre  9*  ucttotL^  m 
chapitre  i2,  f  "  section,  da  Budget  du  H/finistèn  d'État,  aserdca  tSSS 
une  tomme  de  230,000  franct,  dtopUcahle  aux  trataux  de  iêcoratm 

'  eî  i'appropnathK  èe»  ekmd»  da  lomheaa  ie  FEmpefmO'  Flapoltai. 

Da  j3  Jiùlla  i6S3. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natioBftIe 
Empereur  des  FRiiNÇAis,  à  tous  présents  et  à  venir,  salot. 

«  8ttrlehit>{)ortdeiiolfenifaiislred*étai; 

Vukkii  éi  6  juilte  lêSs  Mitant  SaMtàaù  dabndgel  dis  imM 
el  dsi  dépeMs dfs  IWroîoe  io63$ 

Vu  TartioU  aa  d«  séoaliis-ooMidt»  d«  iS  déoanilm  iM»  ; 

Considérant  i|a*ii  eonvient  de  mettre  prompiement  en  haffmmi 
avec  ie  tombeau  de  l*Empercur  NapoUon,  les  abords  de  ce  monn 
ment,  soit  dans  Féglise  même  des  inYalides,  soit  du  côté  de  la  ooui 
Traban; 

Notre  Conseil  d*état  entendu  ; 

Avons  DÉcaÉTs  et  d&crktons  ce  qui  suit  : 

Anr.  1*.  Une  somme  de  deox  cent  trente  mille  francs  sen 

reportée  du  chapitre  i*'  de  la  deuxièuie  section  du  budget  du  mi 
nislère  d'état  (exercice  i853),  au  chapitre  \ii ,  première  sec 
fîon,  pour  éire  afTectée  aux  travaux  de  décoration  et  dappro 
priation*des  abords  du  louibeau  de  TCmpercur  Napoléon. 

2.  Nos  ministres  d'état  et  des  finances  sont  chargés,  chacui 
en  ce  qni  le  concerne,  de  Texécution  du  présent  déoret. 

Fait  au  priais  de  Saiul-Cloud,  le  23  Juillet  i8j3. 

Signé  NAPOLÉON. 
BMrlIBiiifNffaiir: 

Le  Ministre  d'ôlat. 
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Certifié  oonforme  : 
Paris,  le  3o  *  Juillet  i8ô3, 

Lê  Gwriê  in  Sceaux,  Ministre  Secrétaire 

d'état  au  département  de  la  Justice, 

ABBATUGCI. 


Celte  date  est  celle  de  U  réception  du  Bulielio 
au  ministère  de  U  Justice. 


êmUiêtlHkami»  ^fraaci  ]Mt      I  la  mim  èê  llaipiiflMfSa 
topoilti  im  iéparlMMat*. 


iMfiaM£Ai£  iiiPÀAiALK«  —  3o  Juillet  1Ô53. 
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(i^Lcf  trds  prix  de  claque  marché  sont  ceux  de  la  dernière  semiiDe 
'  arécédeot,  de  la  première  et  de  la  deuxième  Mmtine  dn  *^ 

2.  il'  Série.  8 
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a  Jmmm^iSSi,  mtété  k  Si  JtaUt  i9SS. 


Htm  ta-. 

ilatile-Cîaroiioe. 
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Arrêté  par  nous.  Ministre  Secrétaire  d'iui  «u  déperUmeilt  de  rAgrioult 
da  Gonuâerçe  et  dea  Travaux  publics. 
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657.  — Décret  impérial  (jai  autorise ,  comme  Communaatc  dirigêê 
par  une  Supérienre  locale,  tAnociatÎM  det  iSman  d4  Soint-Augiutim 
ÊTUimit  À  Bêrgmu  {Nwd)^ 

Da  iQ  Juillei  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
EmaiPft  vëA  Fbâiçài6,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sorle  tippoil  de  noire  mioisire  seoritatre  d'état  aa  département 
de  fimlwclioo  publîqoe  et  des  eolles;. 

Vu  la  demande  formée,  le  la  janvier  i85o,  par  rassociation  reli- 
gieose  des  sœurs  de  Saint-Augustin,  à  Bergues  (Nord],  dans  le  but 
d'être  «ulorbée  comme  communauté  dirigée  par  une  supérieure 
locale; 

Vu  la  déclaration  des  religieuses  do  cette  association  portant 
qu  elles  adoptent  les  statuts  de  la  communauté  des  sœurs  Noires  de 
^Baiileul; 

V  u  ia  copie  de  ces  statuts,  signée  en  témoignage  d'adhésion  par 
les  »<purs  de  Saint- Augustin,  à  Bergues,  et  revêtue  de  lapprobation 
de  iWchevcque  de  (Ambrai; 

Vu  le  procès- verbal  de  Tenquèle  dê  oommodo  et  moommoio,  qui  m 
eu  lieu  à  Bergues; 

Vo  Taffis  dn  cooseii  municipal  de  Berguei.  en  date  du  i5  février 
• i85a ; 

Vb  les  avis  de  rarcbevéque  de  GuBfarai  et  da  préfisi  du  Nord*  en 
date  des  30  janvier  et  6  avril  i853; 

Vo  le  décret  impérial  du  ta  novembre  1810  (i)f  Qui  a  appnmvé 
les  statuts  de  Tassocialion  des  sœurs  Noires  de  Bailleoi  ; 

Vnkioîdn  a4nas  iteS  etledéaretda3i  janviendbai 

Notre  Goneea  d*élat  entendu, 

Avow  néenii  et  sdeÉbone  ee  <{ui  sût  s 

Am.  1".  L*aMdafion  veHgieQee  deaasMiraék  SafaH-AngMin 
«■tant  à  Boifoes  (Nord)  eet  autorisée  oomme  oonimniairté 

dirigée  par  une  sopérieure  locale,  à  la  cbarge  de  se  conformer 
aax  statnts  de  la  comaïunauté  des  sœurs  Noires  de  Bailleul 
'Nord],  approuvés  par  décret  impérial  du  39  novembre  iSlO, 
et  que  cette  association  a  déclaré  adopter. 
1  Notre  ministre  secrétaire  d'état  an  département  do  fine* 


(1)  tf  ilrie.  Mi  3M,  63i6. 
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traction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  rexéculioa  i 
présent  décret,  qui  sera  inséré  an  Bailelin  des  lois. 

Vnit  aa  pakis  de  Saint-Cloud,  le     JoîIIet  xS&3» 

SigDé  NAPOLÉON. 

Phr  rEmperenr  : 

Le  T^iinistre  secrétaire  (l'état  an  âépafftm 
éê  l'imtmctûm  puhUqae  etdts  mUm, 


N*  ê^^DécRST  tMifiBiMLqai  autorisé,  €immie  Couorégalion  diri^ 
par  une  Supérieure  ^éiÊfmUé  la  Çmmitmtté  iu  OmMfJêSm 
Meaw-^'lorPraoidêneê. 

Da  aa  JuiUet  i853. 

t 

NAPOLÉON,  parla  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationti 
Ehpkrkoa  w  FniHf  aïs,  à  toos  présents  et  à  venir«  Mdxr. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secréUir^  d*éti^  #u  déi^ld^WH 
l'insUuction  pabliqiie  et  des  çoitds; 

Vu  la  demande  formée,  le  8  avril  i853,  par  le  conseil  d'admii 
tration  de  la  communauté  des  Dames  de  Sainte-Marie-de-la  Prc 
dence,  à  Saintes,  dans  le  but  d'obtenir  la  reconnaissance  légale 
•eeUe  comoHinaalé  comme  «mgrégalioa  dirigée  par  um  sopèriei 
générale  ; 

V«i  Twioanance  royale  du  i*  avril  1827  (i),  qui  a  approavé 
statuts  de  celte  association,  et  celle  du  a  a  avril  de  U  néaaa  1 
née  (t)%  iqai  l'a  autorisée  aaaama  oommwaiMilé  aégia  yar  uae  m 
rienre  locale; 

Vu  une  copie  des  statuts  modifiés,  qui  a  été  signée  par  les  Dai 
de  SainlO'Marie-de-la-ProfMbapa  ai  apfméa  par  iMfse  ém  èa  : 

chelle; 

ia  ^araioftéa  i«rèq«a  4»  k  UndWIa  fartant  quB  lac 
i  nw  III 1^  était»  awrant  iSafw  épafoa  éaMaa«aaÎHite«dini 

par  «ma  supérieure  générale  s 
¥a  ïém  dai  élahBsiamenta  Sotfàà»  pir  «atle  asawaatiPii  araa^ 

danois  1837; 

Vu  Tétat  de  l'actif  et  dtt  passif  de  rassQciatkm  ; 

Va  les  avis  de  TéTéque  delai^oehéDe  et  du  prête  de  la  Gham 
InCâneore,  en  date  des  11  et  a  a  aYrtI  iS55; 

aTlii*8ërie,Buli.  i53,n"55ai. 
fin* séria,  BoU,  i56,  o*  6711.  /  .   
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.  Vmhkà  dm  M  mî  iBikJ^  «île  dém»  do3i  U«nri«r  iA5a; 

CoMÎdérMi  que  UcovimnaïUé^  Dames  oe  SaînlA-lbrie-de-lt* 
Amrîdeooe  est  soumise  à  la  mrîdicUoo  de  l'oiduiairB; 

rnmsidéraal  ^m  Jet  mwdificaitoan  proposée»  aux  slatnU,  déjà  ap 

en  rieo  eux  lois  de 

itêÊ^  el  mm  oonlicimeiil  rita  de  oonUmiie  à  la  Cont liliitm  de  TEiq- 
|im,emt  fiewcliiici,  libertés  et  maximes  de  TégluegaUbaoe; 
Hotre  GoMÎI  d*étet  eoiandu , 

Avons  DÉcnÉTÉ  et  pécaÉTON^  ce  ^ui  suit  : 

AfiT.  1^.  L'aseodation  relilgiease  des  Dames  de  SaÎDte-Marié- 
de-4ft-Providence  existant  à  Saintes  (Charente-IiiiitQeiire),  en 
tfwiorrieMniara reyele  4u  t%  «yril  1827,  aonelo  lîire 
de  eeoMmnavté  4  supérievre  leeale,  est  eiHoriaée  comme  coa- 

ir^tion  dirigée  par  une  supérieure  générale. 

5.  Les  modîGrations  defljandées  par  la  congrégation  des 
Dames  de  iSaiiiAfhiyUwe^4a'Pf wiiience  auxaUtuts  qu'elle  a  été 
«Isriaée  à  foîvre  en  Tertu  d*une  ordonnance  royale  du  1"  avril 
i8a7t  aonft  approovéa .  Ces  modIfieationB,  telles  qa*dle$  résultent 
les  ttatats  enne^  ao  juréaent  dicret.  jenmt  enregistrées  et 
iMecritee  anr  les  wgiihras  de  notne  Conseil  d'état;  mention 
ie  kdile  transcripiion  sera  faite  par  le  secrétaire  géoéial  de  ce 
Conseil  sur  la  pièce  enregistrée. 

5.  Les  ordonnances  royales  des  1"'  el  2^  avril  1827  sont 
nppeetés  en  ne  ^*nUei  oni  de  eettiaaÎM  mx  diipoailio»»  4a 
éacnt  ^l^œt» 

à*  Molfe  ministre  aecfétite  d%ta(t  sn  département  ^  Hds- 
m  iMiUique  et  des  cultes  est  chaige  de  rexéootinii  éa 

présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 
Fait  an  pelais  de  Saint-Giondyle      Jaiilet  iêôâ. 

Jîfié  AJPOLÉÛN* 

Par  l'Emperew  : 

Miniitre  secrétaii^  d^état  aa  déparUmmt 
de  Tiattruction  pubU(jue  el  des  cuLUi  ^ 

Signé  IL  foavoWv 

9  tS}.— tMcnsr  uipiiiaL  (oootre-slgné  par  Je  ounistre  des  finances) 

Ait.  1*.  Est  approuvé  le  tarif  ci-annexé  pour  la  perception  des 
hâis  de  péage  au  bac  clabU  sur  la  rivière  de  Meuse,  commune  de 
CbmpoeuYÎlie  (Meuse). 

^  1^  nassasB  sera  axainit  nouf  Je  immBean 
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Les  voilures  qui  transporteront  la  pierre  néceasaire  à  l'entretien 
de  la  partie  du  chemin  d'accès  au  bac,  sur  la  rive  gauche  de  la  Mease, 
lieront  exemptes  des  droib  de  péage. 

3.  Sont  exempts  des  droits  de  péage,  les  administrateurs,  ma- 
gistrats, fonctionnaires  publics,  et  les  divers  agents,  tels  qu'ils  sont 
énoncés  au  tarif  annexé  au  présent  décret,  et  qui,  aux  termes  du 
cahier  des  charges  de  l'adjudication  desdits  droits,  sont  afirancUi 
de  toute  obligation  à  cet  égard.  (Samt-Cloud,  6  Juillet  1863,) 

Tflfî/l  fht  Mai  à  pcivfvoîr  «m  ^  CkfufnÊnQkg  m  b 


Pèurle  passage, 

t*  D^UM  pentone  non  ehiigée  oo  chargée  wt  deiMBt  de  cinq  mfàâp 
gniBinet* cinq  ceatiniei, ci*.»;  oS*j 

s*  De  denrées  ou  marchandises  embarquées  à  bras  d*bemme«  et  dW 
poids  de  cinq  myriagrammes,  cinq  cenlimea,  eu.  ••••••••••••  o$ 

3^  De  chaque  m)Tiagramme  en  sus,  deux  centimes,  ci  ot 

Le  cbtfgenr  déolacent  le  poida*  qoi  poeméice  vëiifiéper  lee  ha« 
telier». 

4*  D'un  cheval  ou  mulet  avec  son  cavalier,  valise  comprise,  quiose 

centimes  ,ci   i5 

5*  Duo  cheval  ou  mulet  chargé,  quinze  centimes,  d   i5 

6*  D*ttn  cheval  ou  mniet  non  chargé,  dix  centimes,  ci  lo 

7*  D*ttii  âna  on  d;ane  êsaïae  cbergé ,  dix  eaatjmes,  eL«  •  ao 

8*  D*UB  âne  on  d*une  ânease  non  cheigé,  cinq  oanlimea ,  cL  •  • .  o5 

9*  D*un  bonf  oo  d*une  vachct  dix  centimes,  ci  lo 

I  o"  D*un  veau  on  d'un  porc,  cinq  centimes,  â  ....•••'«  o5 

a  1*  D'une  ehan«e  «tielée  de  deiu  cheveux,  y  eeni|na  ie  coadodev, 

dix  centimes,  et  •  ao 

11*  De  chaque  cheval  ou  bœuf  en  sus  de  deox,  allant  à.U  charme^ 

deux  centimes  cinq  millimcs,  ci   Os5 

lâ*  De  chaque  Iiommo  allant  a  ia  charrne,  en  sus  d'un  par  charrue,  un 

centime  cinq  millimcs,  ci   OlS 

i4*  D'un  cheval  avec  une  berse,  y  compris  le  coaducicar«  cinq  cen* 

times  ,ci  •  ••••••••••••••••••••••  o5 

i5*  De  chaque  herae en plna,  on  centime, ci  ••••••  •  ot 

i6*  D*un  monlon»  hrabis,  honc,  chèvre,  oochon  de  lait,  et  ponr  chaque 

paire  d*oies  on  de  dindons,  deux  centimes,  d  •  om 

Les  femuera  ne  })ourront  être  cootrdota  de  passer  ces  animaiix 
qUe  lorvfne  les  conducteurs  leur  asauieront  use  reoatie  d*ett  meûu 
quinze  centimes. 

17*  Dune  voilure  suspendue,  à  deux  roues,  attelée  d'un  cheval  ou  d  un 
mulet,  et  d'une  litière  à  deux  chevaux,  conducteur  compris, 
trente  centimes,  ci   So 

18*  D'une  voiture  suspendue  à  quatre  roues,  attelée  d'un  cheval  ou  d'un 

mulet,  y  compris  le  eendocteor,  cinquante  centimea,  m  •  •  5o 

1^*  Vone  veitnre  auapendue  à  onalre  rouet,  attelée  de  deui  dievaux  01^ 

muleta,  y  compris  le  eonducteur,  soixante  oanthaei,  cl  

Laa  voyageurs  payeront  séparément, par  téte^le  dtestdA  pouri 
peifomie^  pl^t  cinq  eaiMimes,  ei«%  •t«»««*«*«c%*tf«t« 
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tfliir,  treolB  cMÉÎines,  ci  

3t*  Vmm  dMmtU  oa  chtMl  allaié  àê  deoi  chevaux  o«  Bnltit,  y 

comprit  le  conducteur,  ({aannte^înq  centimes ,  ci  •  «  •  •  45 

DCnne  charrette  on  chariot  attelé  de  Iroia  chevaux  om  niuleU»  J 

compris  le  conducteur,  soixante  centimes   60 

93*  De  chaque  cheval  ou  mulet  au  delà  de  trois,  dix  centimes,  ci.  . . .  10 
si*  J)*aoe  charrette  ou  d*un  chariot  à  vide,  attelé  d'un  cheval  ou  d'un 

mniet,  le  conducteur  compris,  vingt  centimes  «  ci   20 

ji^  lit  ckHoft  «html  M  Mokl  «ft  M,  «X 


0MlliMt«€l   iO 

LtMnrieë  àm  hiifliari  âmnm  chaque  jour,  pour  1«»  liabîta«ltde  U  cooi- 
wmm  de  Chimpiwtttille,  depuis  une  heure  avaut  le  lever  dii  soleil  jos(|a*à 
MO  koore  après  son  coucher;  pour  lot  antres  narlicalMn,  sauf  les  eieepUons 
neotionnées  d-eprès,  le  passage  ne  sera  oaifiiiio  qoa  d*oao  demi-heore  mmi 
leieter  du  soleil  jasqn*à  une  demi-heure  après  son  coucher. 

Le  fermier  ne  pourra,  dans  les  cas  prévus  par  le  présent  article,  exiger 
aucuQ  droit  de  passage  des  fooctioanaires,  emplojfÀi  ou  agents  ci-après  dcsi- 
gpés,  savoir  : 

1*  Les  préfets  et  sous-prcfets  en  tournée  dans  leur»  cU  pai  teuienls  et  arrou- 
dissemects,  les  maires,  les  juges  d'instruction  et  procureurs  im^iériaui, 
iis  juges  de  paix  ci  leiin  ptmmi  Icft  commiisilna  de  pdiee  ai  anlm 
agoMi  da  pobce  judiciaire,  les  iagAaicori  et  agents  des  pouls  al  chaaaaéas, 
lia  dnadam  at  aanlojréa  des  admiôirtratiooa  da  i'aoragistreaiant  at  des 
dooMÎoes,  dea oaulribolions  directes  (les  percepteurs  compris),  des  contri- 
hotione  iodiredes  et  des  doaaœs;  iea  agnla  da  radmtoistralioo  forestière, 
des  lignes  télégraphiques,  les  agents  voyers ,  niqueurs  et  cantonniers  des  che- 
osins  vicinaux,  les  receveurs  des  communes,  les  vérificateurs  des  poids  et  me- 
sures, les  préposés  d'octroi  et  les  facteurs  ruraui,  mais  pour  le  cas  seulement 
oà  ces  divers  fonctionnaires  et  employés  seront  ohligés  de  passer  d'une 
rive  à  l'autre  pour  cause  de  service,  et  sous  la  condition  que  les  em- 
^^|és^roDt  rovèloa  dea  oianpies  diiliactivei  da  lama  fonctioos ,  ou  porteurs 

laa  MMdiiiai  daadiSfinBta  coltas  raoenmia  par  lIÊtat,  absi  foa  leurs 

hm  fséfela,  soos-préfeta  et  antres  fonctionDaires  désignés  an  préNttl  para* 
ga^e  aoroBi  le  droit,  dans  leurs  tournées,  de  réclamer  le  passage  an  vao* 
ikise  de  leurs  secrétaires,  des  domeitiqOas  àttacbéi  à  kor  panoottO,  Ol 
di  leurs  voitures  et  conducteurs; 

s*  Les  malles-postes,  les  courriers  et  les  estafettes  du  Gouvernement  ; 

3*  Les  trains  d'artillerie,  c'est-à-dire  ]ei  bouches  à  feu  et  caissons  militaires 
cWjgés  de  munitions  de  guerre,  ainsi  que  les  militaires  ou  conducteurs  qui 
la  aceon^iBgiieot;  les  bouviers,  bœols,  cheveux  et  voitures,  requis  pour  le 
Inasport  dae  fiwaada  Tansée,  des  équipages  df»  trouoes  al  daa  omilairaa 
HÉMaa;  laa  ¥oiluraa  c^dairaa  isl  laun  chevaux  al  conaocteurs; 

i*  Les  niilitairea  da  tout  grade  vofagaaot  avac  Ifuit  Mipa,  las  aaosHifll* 
am  cl  soldats  voyageant  isolément,  la  gendanaarie  dans  rexercice  de  sas 
liBdîaMi*  atosi  que  les  individus  conduits  par  la  gendarmerie,  et  les  voitures 
^  Amxn  servant  à  les  transporter,  à  la  charge  da  rsprésauler,  soit  uàa 
luâie  de  route,  soit  un  ordre  de  service  ; 

La  gardes  nationaux  marchant  en  détâchamaal  OU  isolémaot  pour  la  ser- 

^fùiàQ,  mais  à  ia  rnèna  coodiiioa. 
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indmdns  qui^  ms  tmn 
de  francbise,  ti  foiniir  oê  pottwTpifcMrf»  i 

Le  fermier  sera  tenu  de  pMser  nne  ffenônnc  seal«,  MW  wrger  d*âutre 
droit  que  le  droit  simple,  llorsqa^elle  aura  tttendn  sar  le  port  le  laps  de 
temps  qui  5cra  d'une  Leurs  peiff  ïêê  iMoi,  el  d*»  quart  àkwm  pour  le» 
passe-clievol  et  batclets. 

H  devra  passer,  sans  avcaa  déUi,  iea  fonetioDMireat  agents  et  asires  pét-^ 
sonnes  désignés  ci*desSUf. 

Toute  personne  qui  voudra  passer  isolémèiit,  et  êtni  attendre  ce  laps  de 
temps  d  un  quart  ^ttetre,  pajera  le  dottbie  dreit  p«Mi  m  tifif, 
dfac  MtttidMi. 

Lê  femiief  Mft  tMHi  ét  pMBW»  toit  tfvnil  !#  Iêf6f«  ioiit  lytèt  Is 
sdleO,  tans  exiger Miifl  droit,  indl  Mofoiiieiit  pour  reierrioe  do  I 
tHms,  les  préfets  «t  tôtttfvéftns,  iêi  mcirês,  les  juges  d'iBiirMllon  et  proiîii- 
reors  impensuz,  les  juges  de  paix  et  leurs  greffiers,  (es  oommissaire»  de 

police  cl  autres  agents  de  police  judiciaire ,  les  employés  des  contributions 
indirectes  et  dos  douanes,  la  gendarmerie,  ainsi  que  les  ministnt  des  diflié* 
rents  cultes  reconnus  par  TÉtat  et  leurs  assistants. 

Le  pr/'fct  déterminera  le  point  où  les  eaux  seront  rt^pulées  liantes,  le  maxi- 
mum de  lu  charge  et  Ic  nombre  des  personnes  que  les  barques  et  pontons 
pourront  recevoir. 

Durant  le  tempi  des  bantes  eiilt  »  kf  Mes  «ht  ptêtm  tirif  iMM  àmMimi 
et  le»  fermlert  poorroot  raftiifer  de  passer  des  Mittlms  ànidéa  Mi  iieii  sMotép* 

A  TépcKpie  de  la  ftnaisoo,  les  babitaiits  du  «Hligt  d«  CMumneavittoiid 
payeront  que  dnq  œntitiia  pour  Taller  et  le  retour^  il*  ftnmmi  dT^Mt» 
contraeier  das  abontiaiiients  amHiMea  «tee  las  fëturim. 


Certifié  coaitouM}  .  i 
Paris  Je  i"'*  Août  i863, 

U  Gmriê  âêi  Seeanx,  Mîfïisîfè  Bê^SkUrê 

d'élal  au  dt'pai  temeni  de  la  Justice, 

ABBATU6GL 


*  Cette  date  est  celle  de  la  n^cepiien  d«  Bulletin 
au  ministère  de  la  Jasiicc. 


"  Oa  /SAseaS  paat  l«  thfftlls  4tft  lull',  I  lallte  dt  9  fraaei  |iaUa .  t  le  ciiMS  <•  flAftffMH» 
ibfMaléfSaftlaUiftlmiiMlNfSilillakâpdrttkaali.  ' 
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600.  —  Décret  iupéniAL  portant  promuloullon       la  Convention 
*  iéUgrapkiquê  conclue  entre  la  t  rance  et  la  Bavière. 

Das^lutllet  i853. 

NAPOLEON,  par  la  gilce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  « 
Enmni  ms  Fkarçais,  à  tons  présents  et  à  venir,  salot. 

Sur  ie  rapport  de  notre  mioistre  secrétaire  d'état  au  département 
dei  aiîâire»  étrangères , 

Ams  nécané  et  sécaéTOKa  ee  ipii  snh  : 

Art.  La  Convention  conclue,  le  10  mai  i853,  pour  ré- 
gler ie  service  des  lignes  télégraphiques  entre  la  Fnmce  et  la 
Bavîire,  ajant  été  ratifiée  par  les  deux  Gouvernements  contrac- 
tants, et  les  actes  de  ratification  ayant  été  échangés,  le  26  da 
présent  mois  de  juillet,  ladite  Convention ,  dont  la  teneur  suit« 
recevra  sa  pleine  et  entière  exécution. 

CONVENTION. 

Sa  Majesté  TEmpereor  des  Français  et  Sa  Majesté  le  Roi  de 
fiirière,  voolant  établir  nn  règlement  administratif  intematio* 
aal  ponr  le  service  eCf  usage  des  lignes  télégraphiques  destinées 
îwMer  directement  entre  eux  TEaipire  français  et  le  Royaume 

deRîvière,  ont  nommé,  pour  préparer  les  bases  d'un  arrange- 
ii^cui  à  cet  effet,  une  commission  composée  ainsi  quil  suit: 
.  Pour  la  France,  M.  le  })aron  Gros,  ministre  plénipotentiaire 
CBéMpoDibiIité,et  M.  Alphonse  Foj,  administrateur  en  chefdes 
%Ks  tâ^rapbiques; 

It  pour  la  Bavière,  H.  le  iMiron  L(mi$  âê  Broek,  cliambellan 
dsSilbjesté  le  Roi  de  Bavière  et  directeur  général  des  voies  de 
cûiinûanication  de  ce  royaume. 

1^  travaux  de  la  commission  étant  terminés,  Sa  Majesté 
i^pereur  des  Français  et  Sa  Majesté  le  Roi  de  Bavière  ont 
IfSériêm  Q 
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muni  dé  leûH  pleiââ  pôuvoirs  pour  arrêter  les  dernières  dans 
d'une  Convention,  savoir: 

8a  Majesté,  l'empereur  des  Fraa^ai»,  M*  Edom^d  Drouyn  > 
Lkays,  vi«e-ptféàident  du  Sénat,  tniftistre  secrétaire  d*état  i 
département  des  affaires  étrangères,  grand-offider  de  son  ord 
de  la  Légion  dlionneur ,  grand-croix  de  Tordre  pontifical  < 
Pie  IX,  grand-croix  de  Tordre  du  Danebrog  et  du  Sauveur  < 
Grèce,  etc. ,  etc. ,  éfC. 

Et  Sa  Majesté  le  Roi  de  Bavière ,  M.  le  comte  F.  GuUlaame 
Qaadt'Wickradt-Isny,  chevalier  de  son  ordre  royal  de  Saii 
Georges,  chargé  dWaires  de  Bavière  à  Paris; 

Lesquels,  après  s'ètit  oomttmaîqné  leurs  pleins  pouvoii 
trouvés  en  bonne  et  due  forme,  sont  convenu»  dm  «tid 

Suivants  : 

Art.  1*'.  Le  Gouvernement  frant^ais  s'engage  à  faire  établi 
dans  le  plus  bref  délai  possible,  les  iils  métalliques  destinés 
transmettre  les  dépêches  électriques  jusqu'à  la  £toniitte  de  £ 
vière,  en  passant  par  Wissembouif  «  •  ' 

Le  Gouvemement  bavirois*  de  son  côté»  s^enga^e  à  prolonge 
aussitôt  qui!  le  pourra,  ses  fils  électriques  de  Spire  à  la  mi 
tière  de  France  dans  la  direction  de  Wissembourg.  Le  point 
jonclion  des  lignes  françaises  et  bavaroises  à  la  frontière  d 
deux  Etats  sera  ûxé ,  d'un  commun  accordt  deux  adn 

nistrations  télégraphiques  des  deux  pays. 

2.  Un  bureau  mixte  spécialement  chargé  du  setvice  de 
ligne  électrique  directe  par  Wissembourg  sera  établi  provi» 
reroent  à  Strasbourg,  et  d'un  commun  accord,  par  les  admin 
trations  télégraphiques  des  deux  pays. 

3.  Le  Gouvernement  français  mettra  gratuitement  à  la  d 
position  de  Tadministralion  télégraphique  de  Bavière  uu  lo( 
convenable  à  rétablissement  des  bureaux  bavarois  de  la  stati 
mixte  I  et,  autant  que  possible,  attenant  à  la  station  firançs^ 
ou  'se  trouvant  au  moins  à  sa  proximité. 

I^cs  employés  bavarois 'attachés  au  bureau  mixte  seront  a 
èidérés  conime  étrangers  n  ayant  point  acquis  leur  domicile 
France,  et  jouiront,  comme  ces  deruiers,  des  immunités  <] 
les  lois  françaises  leur  accordent. 

h.  Toutes  lesclàusesdu  traité  télégraphique  ùgné  à  Pal 
le  ^  octobre  i85ai  entre  la  France^  la  Belgique  et  la  Pru: 
(cette  dernière  puissance  stipulant,  tant  en  son  nom  qu! 
ttom»    de  f  Aulrichot  de  la  Bavière  et  du  royaume  de  Siu 


•s 
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fdoat  si|^  me  «Ile  !•  také  riimlm  linlnigi  lâtÉriMÉi 

étais  tHenands  qui  adhéreront  par  la  auite  à  ladite  w^ioa  ;  et 

3'  des  Pays-Bas  qui  ont  accédé  à  ce  même  traité),  et  qui  povf- 
raient  s  appliquer  au  serv  ice  des  correspondances  téiégrapUques 
direcies  entrelftirraoQe  et  la  Bavière,  seront  considérée»  comme 
disant  partie  inligraDte  de  le  {présente  Convention»  et  aervi- 
roBt  de  base  anx  tarife  mt  aiu  conditions  r^ementaires  répa* 
sant  ces  correspondances. 

Quant  anx  dépêches  d^tat  dont  il  est  question  dans  larticlc  8 
dn  traité  télégraphique  du  4  octobre  1862  ,  îl  est  expressément 
convenu  qu'elles  pourront  être  transmises  en  chiffres,  aux  con- 
ditions léglemenlaim  stipulées  à  cet  effet  dans  Tartide  12  de 
ce  même  trailéb 

5w  Le»  Butes  Parties  contractantes .  a'engagtDt  4  ado|pter 
tOQtes  les  modifications  qui  pourraient  être  faitee  an  traité  télé- 

graphifpie  dn  4  octobre  i852  par  suite  des  conférences  qui 
scraieiii  tenues  en  vertu  de  Tarticle  38  de  ce  traité,  et  à  les 
appliquer  immédiatement  au  service  des  COrre#]^OQdanc§s  lél^ 
graphiques  directes  entre  |ies  deux  pays* 

6.  Le  règlement  réciproque  des  comptes  aura  lien  à  Texpi* 
ration  de  cbaqoe  moia;  lé  éécompte  el  la  liquidation  dn  solde 
se  feront  k  la  fin  de  dbaque  trimestre.  Cee  comptes  eompten- 

droDt  les  taxes  en  débet. 

Us  seront  dressés  par  l'administration  de  Bavière  en  monnaie 
bavaroise,  avec  réduction  des  totaux  en  francs,  et  par  l'admi- 
aiitration  française,  avec  réduction  en  monnaie  bavaroise. 

La  réduction  des  monnaies  se  fera  én  prenant  la  valeur  de 
denx  francs  dnqnante  centimes  comme  é^uivdant  à  oelie  de 
an  florin  et  doaze  krentzers,  on  celle  de  tiôis  firancs  soiiante  <ll 
^dnze  centimes  pour  celle  d'un  thaler  de  Prusse. 

Les  fractions  de  moins  d'un  demi-franc  ne  seront  pas  comp- 
tées; ceUcsdim  demi-iranc  et  aurdessus  compteront  pour  up 
iiaûc. 

7.  Quel  qne  soH  le  point  du  territoiie  français  on  bamois 
«rteqnel  se  tronvera  établi  le  bnrean  mixfe  dont  il  est  qnes- 
&a  dans  farCicIe  3,  la  taxe  perc^uc  pour  chaque  dépêche  1nter> 
litieaale  sera  partagée  entre  les  deux  pays  en  raison  de  la  dis- 
^^efibctive  qu'elle  aura  parcourue  sur  leterriioire  de  chaque 

&  U  présente  Gonventioob  3era  ratifiée  à  P«rî«  dans  le  plui 

9* 
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kntdéiii  potnbU»  et  le  service  des  coiretpandanoes  lél^ 
•pUqact  pir  la  nouvelle  ligne  directe  «era  mis  en  v^enr  m 
moh  aprèe  Tédiânge  des  retifictlions»  on  pins  tfti,  si  faire  sj 

peat. 

Fait  à  Paris,  en  double  expédition,  le  lo  Mai  i853. 

(L.  S.)  Signé  Droutn  ds  Lhois. 
(L.  S.}  Signé     na  QnanT. 

2.  Nos  ministres  secrclaires  d'état  aux  départements  de 
allaires  étrau|(ères  et  de  Tiolérieur  sont  chargés  «  chacun  e 
ce  qui  le  concerne*  de  icxécution  du  présent  décreL 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  29  Juillet  i8&3. 

Signé  HKPOLÉOH. 

Vn  el  scellé  dn  gmid  "scstn  :  Par  l*Enpereiir  s 

■  dt  la  justàm» 

Signé  AssAtoocCé  Signé  DaQura  sa  Liras» 


'N*66i.— Dicasr  impâhial  qui  angmente  les  Crédits  alloués  aa  Bq 
gel  du  Ministère  de  l'Intérieur,  pour  Vexercice  i853,  par  la  Loi  < 
'  o  juillet  1852  et  par  h  Décret  du  29  mars  i8ô3,  et  reporte  une  Soav 
de  i6A20J00  fi-anct  as  Zl«df«<  da  Misaitèn  de  VAqrimdUÊ9€,  < 
CmmmtÊ  $1  du  Trwms  pMics,  poar  fsMivtbf  i8M. 

DuS  Jatilet  i8S3. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  national 
EupiSBUR  DBS  Faançais,  à  Ions  présents  et  à  venir,  sattrr. 

Vu  la  loi  du  8  juillet  1869  portant  fixation  du  budget  des  recell 
et  des  dépenses  &  rexercicc  io53; 

Vu  noire  dccret,  en  date  du  29  mars  i853  (1),  portant  fixation 
répartition  des  crédits  dCUnitits  du  ministère  de  l'intérieur,  po 
rexercicc  i853;  • 

Vu  le  (lôiTct  du  21  juin  i853  (a),  qui  supprime  le  ministère  de 
police  gcnéralo^t  réunit  ses  attributions  à  celles  du  ministère  de  i* 
léricur; 

Vu  le  décret,  en  date  du  morne  jour  (3),  portant  création  d'une 
rection  de  sûreté  générale  au  minisl<  re  de  l'intérieur; 

Vu  le  décret  du  a 3  juin  i853  (4J,  qui  rétablit  le  ministère  de  ; 

(1)  Bull.  Sa.n'îSo. 

(a)  Bull.  62,  n*573. 

(3)  Bull.  70,  n*  645. 

[à)  Bull.      Q*  593» 
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pcoksvi  et  du  eommerce,  arec  les  atlribslMni       «vakêfiBt  M. 

réunion  au  ministère  de  l'intérieur,  et  lai  oonière,  en  oatre,  toû  la 
litre  de  ministère  de  i*«gricnllure,  du  commem  tt  des  travaus 
hlks,  !es  attributions  actudles  du  mShistère  des  travaux  publics; 

¥0  le  décret  du  même  jour  (1)  portant  modification  de  Torsaniai^ 
tîoedei  aerrioee  adminbtratifs  do  iniiiiatéredei*iolérieiir,  éUUiepir 
k  décret  da  a  1  lévrier  i853; 

CoBsidéraiit  qu  il  j  a  lieu,  par  anite  dea  diapoaîtbiia  qui  précèdent 
de  fiier  et  lépêrlir  de  nouveaa  les  crédita  définitifii  da  Iradget  dm 
■isirière  de  Hnlérieur,  pour  Teierciee  i853; 

Sar  le  rapport  de  noire  minisire  secrétaire  d'état  au  département 
de  I  mlt rieur. 

Avoua  DÉCRÉTÉ  et  DÉCRÉTONS  ce  qui  suit  : 

Ait.  1*.  Lee  crédita  alkNiéa  au  Imdget  da  mnialèra  de  fin* 
térieor,  pour  Texerdoe  i853»  par  la  loi  da  8  jaiflet  1863  61 
par  le  décret  de  répartition  du  39  mars  i853,  sont  alimentés 

de  trois  millions  neuf  cent  quatre  vingt  douze  mille  six  cent 

quatre  vingt-dix  francs  (3,992,690^),  montant  des  crédits  ou- 

verta  a  Taociea  mioi&tère  de  k  police  générale»  pour  le  méoit 

  • 

eufooe* 

2.  Ooeaomnie  de  aeixe  millions  quatre  cent  vingt  mille  oinl 
fiaio  (i$.i30,ioo')  est  reportée  ao  budget  da  minisière  dt 
fagricaltnre,  da  commerce  et  des  travaux  puUics  »  pour  IViei^ 

cice  i853. 

3.  La  somme  de  cent  trenlc  lrois  millions  deux  cent  vingt 
mille  quatre  cent  quatorze  francs  quarante- neuf  centimes 
{i33.220,diÂ^  ^9').  formant  les  crédita  défmitifa  du  budget 
de  mioisière  deriniérieor,  pour  Texerdce  1 853,  est  et  demeura 
répartie  rooformémenl  au  tableau  annexé  au  présent  dérret. 

L  Le  mîntatrede  rmiérieuret  les  tiiinislres  de  I  agriculture^ 
Al  commerce  cl  cîes  liavaux  publics,  et  (les  fmances,  tonl  char^ 
îjcs,  Lhdcuii  en  ce  qui  le  conrernc,  de  Texécution  du  présent 
décret,  qui  sera  in^é^é  au  Buileliu  des  lois. 

Fait  au  palais  de  SaiaIrClood,  k  6  Juillet  i863. 

Signé  11 AFOLÉON. 
ParfEmparenrt 
L$  Ëttmstn  iswrfwiw  Mal 

Signé  F.  OS  Pmaïaar. 


if  Mmiart  êetréutirt  ikU 
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UATICES  UIPUTAALES  8DA  LES  F0RD8  cilliaAUX  DU  BODGST. 

ADXI1ltSTltiTl0<(  CSVTKAUI. 

TrtiitoiaeM  dn  tnînittr*  et  per«0Bn«1  de  l'idminitlraUon  CMtral*  

llatMil  •!  clneiuM  ^v«r*a      t>ar««ox  •  

SiaTlCBS  DITE&S. 

IMpeiiM»  Mcrétas  •  

0rfpa«Hil»fMMiilMl  4m  l%Mi«MfnpUfM»*...  ••.>»•..•••••••..  • 

Dc'ppn^rs  dn  matorirl  des  lignes  tcl>';::rap!iï'|iici  •••••••••••«  •••■•••••••«•• 

Dépense»  gco^raJa»  da  parMim*!  dlM  gutk»  MtiooaiM*  .•••••••»•••••••••••»••.••••• .»« 

DêptnM*  gëa4nl« 4a aal4fHldMgaMwm«tîoo«i«. t..«  

EtaLlÎKsraitBU  ètê  I>«ac»4lis  t»  ••••••  ••• 

Ouu^M'd'n't  et  <l««oralioo«  d'édifioM  pahlica. . .  •.«••••••.•••••••«••••••••••«•.••*.•. 

iToioMimda  r— ip^wr Nwp^Um  

CtÊttfftàiw  d'aDcieos  monnnientt  hiitoriqott* 

EaflOwagtflMoU  cooccraant  Iw  b«âax-arti.  •*..••••••■•. 

la^MiatUi  raaadlwoBMcom  è4M«Hisua,  nlM»  dbtaialifMt «là  Uai» ••• 

SubranlîoDt  aax  thiAtres  impManx  

SBkVtntion  à  U  CkiiM  des  ptnsioni  daTOp^ra  •  

J^tèmaâim  i h  mmn  df  mimên  d»  Ga«f«mloir« 4»  «■•^«•..•••••. ••«•••••« «•*»«•••. 

■viéia  timbunu 

Pcmonnel  dea  moaées  impc^nanx  •••■■••••••••••••••..••••••••••••••«.«•••••»»••••.•. 

Mal^fwl  d«t  mmétê  impdiiaui  •••»••«•••*••• 

Acfiiîaitiow d«  taMwwa at tMkm  poor U »Mda du  Lo«m. ■»••••••••  #•••*..•••  ••«. 

CoomU  det  bAtitnesfa  rîvilt.  ...•«•••«••••«•»••••••••»••••••• «••••••••••#• 

Panonpel  dM  idi&ces  public*  ..«..••.•.••(•••..•*..••.•.•••••..•....•.•.•••«•«••••.. 

hMhMM»  MdMbaa  yéUiai  •.•••«•.•.•*.••••.*•.••••.••••••».••••••• 

•t  jftm» j^illuiMi  àm  Mificaap«bliâa  ,  

sBconns  ET  acBiaanoit» 

Saceora  aax  ^uliliMaawla  gaatfraai  d*  biwfakaoo. . »  •••.»•>.••••••••>««.•«« 

S«coars  g^o^at  tas Iwapicca,  bataavs  à»  abaiHd ai  iMlilaUow  da  biaafuiaBca. ............ 

Secourt  ù  (1p4  paraooMa  iaaa4risll|aMa,  ftajadavifatriaMat  da  Fiugafa  lBdifHla>       •  • . 

Sacoan k  divara Ittiaa. «••••  ***•••••••••.•••  

Saaoaw  ««s  caloM  da  8aiBl4)a«iiDgue ,  nfagt^a  da  Satat-Piatt  a  -da  Mi^aalwi  al  da  Gaaada. . . . 

Saeoora  «plriMni  podr  parte*  Matériellca  al  4vda«aent<i  malhaafau  •••  ••••••• 

SobventioB  pour  coDatracUoa  da  poota  à  p^g«  lar  dea  chemina  virinaax  ,  

Saeoar» «ai  aocidldt  da  charité  outarsalla  

lênenTOM  it  BMtta. 

Eeolaa  v(?te'rînairaa  ."w  

Eacoaraftmaaia  àTagriciiUva  al  aaaaignaaaot  profestionDol  

Haras  a^  QlpMfe' ^NlhlaMfe  •••.....»..  >•••..«  ., 

i\fJil9At9  daa  bail»  ^  enço.orfgamenla  i  l'iikdaalria  particaiièra  •••• 

Sabvmtioa  i  U  etÎMa  da  ratraltai  dsa «Bplo|da  dit  hans  aldta  deaias  v^ldnBMi«t»««t»«**a  •  t < 
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ff  sm  miniiùrt  df  l'agricaltare ,  du  commerce  et  des  travaux  fmhliût 

tS53. 


zimtu, 

u 

fftiiett 


A  AJOCTIB  : 
jtê    crâJiU  prov*- 

minist^ra  d«  la 
polie*  géocralfl  , 
doat  !e«  attriba- 
tiou  ont  été  réa- 
nics  i  ctllM  da 
utiniatir*  de  l'in- 
tiricar  par  décret 
da  ai  jaia  i8&3. 


So»,oeo  00 

1^.000  00 

soi,iio  «• 

ll&f«*0  oo 
>*»0*0  00 


< 
# 

3}.ec«  00 
i7,Joo  oo 


1,000  oo 
iijtmo  eo 
i^MO  oo 
Atoo  00 


00 


A3S,aoo 
90,000 


â   DKOtnil  : 

earr^ditsda  budget 
du  uiiuialcro  de 
rÎDtérieur  repor- 
téa  au  budget  dn 
miDialère  de  l'a< 
gricnltare  ,  du 
conimerce  rt  dea 
travaui  poblira  , 
MMultoo  du 
dicret  da  33  jain 
i863. 


h. 


i 5 4,000 
75,000 


(a)  700,000 
1,964,000 


599,^00 
3»#7a,ooo 

1 ,608,800 
1,100,000 
7^,000 


ckiDiTs  otri^iTirs 

du 

)odget  du  miolatère 
de  l'intérieur , 

poar 
l'eiercice  i853. 


fr.  c. 


1,118,193  00 
334, 85o  00 
a36,ooo  00 
• 

800,000  00 
1,577,000  00 
9o4,*4'>  00 
1 1 5,000  00 
ao,ooo  00 

■ 

3  0,000  00 

17,300  00 


33,000  00 

35, 600  00 
545, coo  00 
i,3a5,4oo  00 

594,800  00 
600,000  00 
€5o,ooo  00 
i4o,oco  00 

« 

t 

3oo,ooo  00 

130,000  00 


0»BEBTATIOI«. 


Lo  crédit  de  m  chapitre 
I    rlé  tfiniporté   au  budgrt 
du  miDiklèro  d'ctat  par  décret 
1  du  39  man  ii53. 


Idem, 


[h]   C«  torrice  pisao  inté- 
gralement  daoa  l#a  atlrihn 
lion»  du  m-niït^re  dr  l'apri 
culture  ,  du  coiniucrce  et  dca 
travaux  public*. 
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•  âttClAtlOI  9M$  lIlTIClt. 


■  Il  I 

MARVTACTVmU  , 

Cnniervatoire  tt  écoî''»  tUs  «ris  et  méli^rt  , 

bncour«gea«oU  «ox  intaufacturct  el  au  coaunerce. 
Enco«ng«aMaU  «u pldiM  aarUÛMt.  

Pai(i>  rl  iiir«tirrs  

Snctéles  (!•  sccoara  inatual*  el  caÏM*  tl«  rcitailes  pour  la  viei, 

Fnît d« wrv«Ulaiic«*d«t ioci4t4t  «t  «gtact»  toatiailtw  •••••  

Fiai*  db  swvtUlMM»  du  aaaMbU«M  ravrilm  •  •  •  

rr  (l\M<t<iRMt^T<(  TKEBHirX  RT  SintlCES  SAXITAIBU. 

£ntr«lirn  dt»  cUbliMentcnU  tberaiiox  «pparlcnaut  à  i'Llat  t........'  

SobvaDiMM  MX 4taUtMeBitais  parlic«lMf» d'wn aislnltt. ..«.  

ÉubliMMirato «t tmlca»  Moitauw.  

SCnVTCr^   DÉFAnTEVX^TAVX  \  LA  CBAtOI  I>IS  rOKDS  CKHÉRirT  DP  BtDCET. 

TraiCrmenti  et  m  Imiuilés  oui  (onctioDoairoa  ttdmiBialralifa  dt»  dcparUmeiiU.  

Abonnctiicii(5  pour  fra'a  d'aJninialralioo  dat prMsclafiM at  MWifCWMtWW.. «••.•«•,.. 

lri«pcrtlon»  rdu»ini»trali\c»i!<'srr>ir<-<(lr  part 'mon  taux.  .  ,  

IJrprntes  ordinaires  lic^  condjinnts  à  plus  d'un  an  lir  dptrntioo,  rrparatioR  dea  bàtîmeuta  .  elc* 
nrtuboarsemcnt  aur  le  travail  dtt  condamnés  dvtriiui  dans  \»»  c«Blral«a  d«  toitê  •!  dcCM 

Tmiispotl  (les  con  laiiinrs  au  liagne  et  i  plus  d'un  ao  de  délcnliOD  ;  rtptiM d*ivad4t« •  •  •  ••«••.. 

Subvaoliou  u  la  caisae  dr«  retraites  de«  employé  dat  priaona  ••.>••••••.•••.... 

Logent  entr«IÎM  «t  rtparalioD  da  bltioMiiU,  aioliilMrclataB««d4p«Mc»dM  cow»  Mipdri«l««. 
T  at       de  ronstcuction  da  pajait d« jwaltM  4«  BMtÛu*»*».*.».  

D*-p  Mes  dea eiarctce»  doa  ••.•••....••••....•••••...••.••.••••.«.•••.••«««,.. 

Drpeomiltf  nmicM |-4riiB4t  «M  Inpp4t»d« dMcli4nc«. •••••••••  •  

•nvm  »érAmTiiiUTAfc  iwiitasu  «vm  ■■•towcit  srécuisa. 

CkapitMt  LUI ,  tuii »  ui? •»?  »  

SmVICia  KKTRAOIIDI^AIKK». 

ConttractioB  darinq  nouvelles  ligne*  *le  Irtégrapbio  elecliii|i.e  

Coiiiitrurlion  da  qoalrr  lif cou'plc'i  ri<i»iita  inlernJiMnalfa  

A.  bo»<Miirii  t  lie  r.nq  ufiivel  es  ligrr»  de  Cefrgi  »pli  if  rlrctrMine.  { Décrets  des  5  septriubr*  el  a  fé»'ii 

Muuiiii.eiil  à  U  luéiiioiic  du  inir'-.  bal  ,Yijr  (D'creldu  3f->rer  i8S3.)  •*...... 

Mon>  maot  <•  la  ai4iwoifado  r.'rrbetri|i.e  «e  P^'i».  { l)«<-<e|  du  .1  fôiier  1 853.  )•• 
Êlaliliti«maBU  iMMlêles  pour  bains  •;  latotr^  |.Hi>lira  (Oraaldu  i3  février  «bSI.)  

tEnvicis  CB  L'AnciBi  HikitTini  m  ik  ponce  cinr.iixi.K. 
Ti»it>  meiila  du  ministre  et  du  p«  souiicl  da  i'adtniuiatration  ceolriila,  

Iiai4rial al âiftntu <li«ata«a dta  bamm .^.i  • 

Lneattaa  d'nn  bAtcl  et scresanim ,  fraîa  d*ioat«lla|ioa. •••••••  •«•... 

Déjiri  »e8  ^rcir'r»  i\f  «tirplt'  fjf'nr  »!»'  •■.*••••••••••«•*•••••••••••■«*•••■■•... 

1  r<iia  le  poiica  d  I  j>gglniiiéi«t  on  lj[<>iinai*c  •  

Sarvrillaae*  d»  U libralria  prevananl  da  rdir»ag»r. ••.•••••«....••..••..•  

Srrouisàd'Vi>tllr<S  ••....•.••..«>••.«•...••....••.*■.••.•«•... 

Secoor»  aH\  rtraugera  rclugiéa  en  Frauca  .«...  •••>  •••••• 

>upp!éinrvl  de  Ira  tomeal  da  préfet  de  polira ,  da  laerdulra  gdddral  da  paKfa  da  k  SaÎM. ..... 

Frsia  d'îosp-  rt  ion  d«iis  le*  tic  oi  letnents  ••*..••.••..••••.....••  •*•.  >.••••! 

TrailaoïtDU  f t  iudeoutitca  »ux comiiiisaairaa  de [>olka.  ••...*. 

daa  {mmU  gésârau.   


Vu  pour  être  annexe  au  dcLTCt  inipérul  du  ôjuillel  i8â3. 

Signé  NAPOLÉON. 
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A  AJOVTSB  : 

Le*  crédiu  provt- 
BABt  à*  l'ancim 
mijiitiér*  de  la 
police  g^nënit , 

doot  Im  atlribo- 
tioM  eat  itc  réo' 

BÎM  i   C«li««  dB 

auaiiitére  jdc  l'in- 
tiri*uxjpaj  d«cr«t 
da  ai  jsi»  |853. 


fr. 


170^0  0« 


tU.mm  m 

5.900,000  00 

»»4oOyOOO  M 

60,000  OT 

ioo,o<  o  00 


ijlji,3-ïS  eo 
M<vM>  o« 


» 

m 
m 


m 


m 


m 


m 

9 
m 
m 


i6t0oo 
iS.ooo 


1  Bioimui  : 
L«9  crf  J  i  t  •  d  a  bodgM 
da  nioulèr*  d« 
HalWwr  r«por- 

tra  au  budget  du 
miautèrt  lU 

commerce  et  des 
tnvau  publics, 


(•) 


fr. 

a65,5oo 

4|000,000 

719,000 
a 3,000 

SOtOOO 


370,000 
37,600 


4b 

poar 
l'umiM  i853. 


m 

iSfOOO  00 
ê 

m 

4,iio,i5o  00 

5,oS  6,000  00 

ifti«ooo  00 

6,900,000  00 

l,îoo,ooo  00 

ft6*t000  00 

êo,o(io  00 

400,000  00 


98,806,700  00 
1,891,336  00 

177, fx  O  00 

>,oia,6fi  00 


M4,7o4  49 


18,000  00 

B,ft90,00n  00 

4o5.4i>o  00 
18,000  00 

BoOfOoo 

8o",ooo  00 
>>Sooo  00 

4o5,ooo  00 

3oo,ooo  00 


Ce  tirfièi  pMM  int^ale- 
iB«Al  dan  iat  attributtOD*  do 

comnMfM  tlllw  fro^ 

bliet. 


(a)  Le  •crvîrc  itttiftiqne  des 
ÊOtiità^  d«  Mcoar*  Muiiicla 
mlo  M  aiiBÛiAra  4o  l'iold- 

rieur,  el  rAm  Jp»  raitsri  dr 
r«mitMpo«rUvieiUcMO  pM»« 
ra  ■ioMirodo  ragm^tan, 
du  eoramwN  •!  im  tntvan 
fnblin. 

(a)  Ceicrvice  paMe  iat^yra- 
laaMal  daM  1««  attribntioDa 
Al  wioialiia  èt  l*agric«li«r«. 
im  coianiaipt  aC  Mi  Uavau 
poUica. 


La  crédit  da  eacbapitrea 
lnM|Mtri«  an  aaU.al4rt  d'Kiat 
par  ddaicl  àm  %%  aaaia  iS^i. 


Voir  le  chap'tr«i*'d»  l-ndgel 
du  miniatfra  de  i'inlériaar. 
Voir  la  ebapittauda  bodgal 


l  L$  Muusire  secrétaire  d'état  de  l'intélitur. 

Signé  F.  M  PunMT. 
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N*  66!i.  —  DicnET  iMPinui  poriant  mai^miion  à  î'ariiclê  S  da 
Décret  da  12  aoiU  1852,  quijixe  Us  Droits  à  pmwçir  sur  ceriauu 
Produits  ckimiqujes. 

Du  3o  Juillet  i853. 

NAKKJÉON.  par  la  grâoe  de  Diea  et  la  voloaté  nationale, 
Empbbbur  DB5  Français,  à  tons  firésents  et  à  venir,  SALUt. 

Vu  les  décrets  d^  17  mars  iô52  (1]  (articles  11  et  12)  et  la  août 
suivant  (2); 

Sur  le  rapport  de  notre  miai*U'd  «ecréuûre  d'état  au  département 

des  Haances, 

Atohs  oicaiTB  et  nicasTONS  ce  qpi  snit  : 

Abt.  l**.  Uartide  3  du  déeret  dn  12  août  i85a  est  modifié 
ainsi  qa*il  suit  ; 

•  Ne  pourront  exister  dans  Tenceinte  des  marais  salants  on 
«des  salines  que  les  fabriques  destinées,  soit  au  raffinage  du 
«  sel  marin,  soit  à  la  production,  au  moyen  de  révaporatîoa  des 
«  eaux  znèrest  du  sulfate  de  soude  naturel  ou  de  chlorure  de 
«magnésium.  > 

S.  Les  produits  qui  se  trouveront,  en  vertu  de  Tartide  5  du 
décret  du  12  août  i852,  dans  les  fabriques  de  soude  situées 

dans  l'enceinte  des  salines  ou  des  marais  salants,  seront  inven- 
toriés et  soumis,  au  fur  et  à  mesure  do  leur  sortie  de  rétablis- 
sement, aux  taxes  déterminées  par  ce  décret. 

3,  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 
finances  est  cbargé  de  rexécution  du  présent  décret»  qui  sera 
inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Satnt-Gloud,  le  3o  Juillet  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  TEmpereur  : 
L$  Mmittm  iêcrétuir§  iéuit  os  èifariMmm  its Jaumeu, 

Signé  Bnuâv. 

K*  663w      DécBiT  lUpiaiAL  (contre-signé  par  le  mimsire  des 
finances)  portant  : 

Art.  1".  Le  tarif  ci-annexé,  pour  la  perception  des  droits  de  péage 
aux  différents  bacs  situés  dans  le  département  du  Lot,  est  approuvé. 

2.  Sont  exempts  des  droits  de  passage  les  adminisiraleurs,  magis- 
trats, fonctionnaires  publics,  et  les  divers  agents  et  individus  qui, 
aux  termes  du  cahier  diîs  charges  pour  l'adjudication  desdils  droits, 
sontaiTranchis  de  toute  obligation  à  cet  égard4^tAl-^^tt(4  22Juini853,) 

il)  X* série,  Bull.  5oa,n*  3773. 
M  ^*  A* 
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je  dti  bacs  flCàtMBe  ^taè/îi 

<fa  Lot,  arrîté  par  le  Cm  ■rr'-"r<,,r-^f  h-  >  ' 


f  V,' 


Cm 


I  à  crat  kJofnmam,  ron- 


de cioqaaatc  ki- 


raapriM  ,  

EkmlM  Balei  cUrg*,  par  tito 

fin  txïa  eliarce  ,  pir  léte  

,  ca<aM  .  charfM  o«  non  chargé , 

ft  Sèut,  

^<j«  xporc,  pat  Itfla. 

Mw,  «Mbra  U  kit,  par 

'       •   •••«•••• 

^  :  tr*  mp«a<ib«  «  daai  oa  qnatrc 
iMriM  d'à»  diaval  o«  d'n 
^  o«  aMfiûtnidMickmtt*! 


de  la  Durdogoc 

Ci  du  Lot 


a  tot3s 

liabt- 

laots 

d«  Il 

coin- 
mane, 

lors- 
qu'il* 

•ont 
cultiva- 
Utti*. 


Ken 

MB 

caltifA. 
taara 
«I  i  tMta 

ÏtfMaae 
ranffére 
ilf 
canmriDr, 
ieraqn'cll 
calti«« 
oa  noB. 


it,  c. 


de  rOuytM 
tl  da  la  Cira 


pirtica- 

iiara 
cbIUvi. 

te  ara 

et  i.  toute 
personne 
étrangère 

à  la 
ronitnune, 
•oit 
qn'olle 
calliva 


à  tooa 
lat 
haLilaats 
da  U 

coin  m  une, 
loraqa'iU 
•ont 
cnllî- 
«ataara* 


««malrttvllB 

iif«tj^ malalBBt la eoD* 


vaL. 


•  cW  à  baaet  Mtotoda 
Bllrid«'«aM«l«h«. 


o  o5 

o  oS 
O  oS 


o  10 
o  «o 
o  q5 

o  o5 
o  o5 
O  •& 


I  3o 
1  60 
a  do 

o  7» 


o  o3 

o  o5 
O  «s 


o  o5 
o  «5 
O  o3 

O  o3 
o  o3 
o  ei 


1  3o 
1  60 

a  So 

O  75 


tt,  C. 


•  06 

O  07 
o  o5 


o  10 

o  10 
o  oà 

o  oâ 
o  oâ 

o  oâ 


o  oa 


fr.  c 


0  80 

1  iS 

1  75 

» 

•  «o 

•  5o 


o  oô 
o  M 

o 

o  oft 
o 

o  oa 
o  M 
O  M 

O  01 


0  80 
a  i5 

1  75 
t  «0 

0  It 


Le  ptMagar  c 

déclarera  le  \vn'U  ,  qm 

fiourra  éti«  «cnlii  par 
f  pawoar.  LMlraittou» 
|d<>  cinquante  kilojjram- 
jtnra  ««roBi  Bagligcer 
[lorvqu'allaB  b«  dlpaeee- 
jront  pas  vingt-cinq  ki- 
liogranmat  :  au-d<««uv 
ld«  viftitt^q  kilogram 
lurs  fl'r,  payeront  lai 
taie  conme  poar  dn 


Lm  eondactttan  dw 
aiiimanx  déaigui'a  pai 
Ira  artidra  b,  6,  7,  8, 
[  «t  10 ,  payarrat  toÎÉlb: 
idBiwtàrartifbi«. 
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dN  aiUckt  |MiSf|itiw. 
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'9 
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19 
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Q6OTITB  OSS  OKOIT*  APPLICABLt» 

•wlwmièita 


d«  I*  DordogB* 

et  du  Lot 


4«  l'OoyaM 
Ft  de  lâ  Cif 


au 

li«r« 


tcor» 
et  &  toute 

•traogère 

i  l> 
corn  m  une, 
ionatt'di* 

ctlti\c 
ou  nou. 


Chaque  dirva!  ou  mulet  en  sut  pour  Ica 

•rtïclc*  i4  «t  i5  

Jlê  voyacwrt  par  tète  payeront  

CkantiUs  chairjcrs,  à  ina 
«a  f  na!r«  rca«t. 
I  *1iarrtll«  m  foargoo  attcM  d*an  cheval 

on  miilrt,  nn  dp  JflusboNlfaMVacbcat 

coudurtaor  compri»  .....*... 

Mm  dadeax  cKavaas  oa  4aaaai«lcts*oa 
de  quatre  iMMiia  oa  «achaa  al  la  caa 

ductaar   •••*•*•.. 

litm  da  trait  rbt vaaz  oa  da  Uoia  «alaia, 
ou  de  six  baafi  «a  vachaa  al  la  coa- 

daclear  *.  

titm  da  qaetra  dirraat  o«  da  qaalra 

mulria  rt  W  comluctear . . . . 
(*.haq«e  rbr«el  on  malel  ra  aoa 
Charr»-iie  aiiet^  d*aa  ftaa  oa  d'an* 

àne*a  et  le  coitdiirteor. 
Idtm  de  deux  sues  on  inetse»  «l  le  eon- 

durl.-ur  

dandlM  aaa  daryi'M  «  *  4tB» 

ou  rjw^îre  roue$, 
Charietie  nu  f  1  rgnn  allt'âd'aa  chrval, 
OM  d»  dfoft  lioa'a  oa  «achat  d  la  aau 

duriru  r  

Idem  du  deux  rLexau»  ou  deux  niulel»,  ou 
dp  qaatra  birufe  oa  T^difa  *l  la  coo 

diirtcur  

Idtn  de  troia  dievaux  ou  Iroie  niuirta,  ou 
da  ai»  banifa  oa  «arlif  t  al  la  ceadac- 

leur  

Idem  uoD  citer  e  à  q»alra  •  lic%a><&  ou 
<|uatre  malaia  al  la  cnodaai^r. . . . . . 

rii.-que  rhp%al  oa  atoiei  m  •  « 
.barrttta  on  rnerKoa  aliaU  d'an  «oa  ou 

d*ao»  âaawfl  al  la  coodocloar  

Idtm  da  dtoi  laai  00  âaaiaaa  al  la  con 

ducteur  

Nota.  I  m  objeta  qai  rormeraien 
eaceoBbivaaal  daa^  *f  fcalaaot  et  qu 
aéraient  d'un  volume  de  aouante  rt 
dii  caoïioiitres  da  aiiira  auba  paavaat 
étia  rafua^  per  1  ♦  f  rmirt . 
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B.  û*  72.  (  iSy  ) 

^  iitaif  fimple  sera  perçu  jiisqii*à  la  hauteur  d'eau  «  sur  Téiiage  indiqué 
<>iprH  :  mière  de  U  Dordiogae,  de  rOujfsie  el  d«  la  Gèn»  deux  wèlflea  cia* 
^ote  centimètres; 

Riri^rc  du  Lot,  un  mètre  quatre-vingU  centimètres; 

Aa-dessos  et  jusqu'à  U  haulaur  relatée  ci-deasous,  il  sera  augmenté  de 

moitié  : 

Biiières  de  la  Dordogne,  de  TOnysea al  da  la  Gère,  deux  mètres  cinquanla 

lifte  da  Lait  àtn  «Mua  laiiaala  al  die  eeatâm^lfae> 

Us  cm  eefonl  r^poléai  baalet,  et  dans  ce  cas  le  passage  sera  interdit, 
ionqu'eliee  aUeindraot  la  partie  peîota  an  ronge  du  poiaau  da  beuia^ir  qni 
mm  Mli  a«r  b  ma  da  coatra-halaga;  il  la  eaia  avesi  quand  la  ritièra  cliar» 
BBaéct  i^acca  et  dans  la  Irmpa  da  débàc-le. 

Ls  keae  al  bateaux  ne  pourront  être  chargés  aa  delà  do  poids  qui  les  fnrail 
mbattr  insqu  aoa  lignaa  da  Oattaitan  tr#eéae  an  nraga  sur  lanrt  fiance* 

Le  préfet,  par  un  arrêté  qui  datra  étta  lonjoan  afficbé,  déterminera  la 
Momaa  da  la  abarga  on  la  nombra  da  panonoes  que  chaque  bac  ou  bataaa 

pourra  rwevotf • 

Le  fermier  ne  pourra  eiiger  ancun  droit  de  paiiage  dea  fooctioniuirea« 
anplojés et  agents  ci-après  designés,  savoir  : 

1*  Lea  préfets  et  sous-préfets  en  tournée,  dans  leurs  départemeota  et  ar» 
roodissemmti,  les  maires,  les  juges  d*instruction  el  procureurs  impi^riiuT, 
les  juges  de  pix  et  leurs  ^refliers ,  les  commissaires  de  police  et  aulres  agents 
de  policf  jûdiciaire,  les  ingénieurs  el  agents  des  ponls  el  chaus'^ées,  les  direc- 
teurs et  eu}p!oyés  des  administrations  de  Tenregistrement  et  des  domaines, 
des  contributions  directes  [les  percepteurs  conipris) ,  des  contributions  indi* 
MM,dettibae8  #1  das  dooaaet,  laa  agents  da  radasiablMlion  forasiièfa,  des 
impies  téiézraphiques,  les  agaols  foyers ,  piquanra  at  caotonotafa  des  chamins 
noBSBi,  Ma  facatanfa  das  commonas,  !as  t  érificataars  des  poids  et  aasurea, 
lufaipasés  d*octroi  et  las  (acteurs  runiBit  stais  pour  la  cas  seulamant  oh 
eas  £fan  faaffticonsirea  at  employés  laront  obligés  da  passer  d*une  rive  à 
raolre  pour  cause  de  service,  et  sous  la  condition  que  les  employés  seront 
revétns  des  man|naa  distiaclifas  da  leurs  ibnctioas,  au  portaors  da  leurs 
ommissioas; 

Les  BBÎaîtlres  des  différents  cultes  reconnns  par  l'État,  ainsi  que  leurs 
«MÎitanla,  les  enfants  allant  k  Técole  et  à  rinsiruction  religieuse  et  en  reva- 
unt,  snr  la  déclaration  du  maire  de  la  commune. 

Les  préfets,  sous-préfrts  el  autres  fonctionnaires  désignes  au  présent  para- 
fnphe  auront  le  droit,  dans  leurs  tournées,  de  réclamer  le  plissage  en  fran- 
àat  de  leurs  secrétaires,  des  domestiques  attachés  à  leur  personne,  cl  do 
la»  fsttnras  el  coodadeufs; 
f  Las  nMOasfosles,  les  courriers  at  lea  estafatlas  da  GauvamanMat; 
T  Les  traias  a  artilleria,  c*est4-dire  les  bouches  à  feu  et  caissons  nûlitstrea 
èsr|Éi  de  monitioiis  de  guerre,  ainsi  que  les  mflîlaires  ou  conductenn  qui 
iaaaesmpagneot,  les  bouviers,  boeufs,  cbevani  et  voitures  requis  pour  la 
^iHport  des  vivres  de  l'armée,  des  équipages,  des  troupes,  et  des  militaiiai 
odiies.  les  voitures  cellulaires  et  leurs  chevaux  et  conducteurs; 

Les  militaires  de  tous  grades  voyageant  avec  leurs  corps,  les  sous-offi- 
S' soldats  voyageant  isolément,  la  gendarmerie  dans  l'exercice  de  ses 
!    AaaÏGfit,  «iasi  q^ue  les  individus  conduits  par  elle,  et  les  voitures  et  cbe* 


(  lii  ) 

fottlt,  aok  QB  ofdf»  <•»  nrvict. 

Les  gardes  nationaux  marchant  en  détachement  oa  MéMM  poiv  il 

service  public,  niais  à  U  même  condilieii. 

Quelque  fréquenta  et  nombreui  que  soient  les  passagea  (lee  eerpe  ri  de 
individus  qui,  aux  termes  des  dispositions  cl -dessus,  doivent  jouir  dtt  drti 
lie  franchise  ,  le  formiet  ne  pourra  pri^lendre  à  aucune  indemnité.  *'  " 

Le  fcrn»ier  sera  tenu  de  passer  une  personne  seule,  sans  exiger  d'aulr 
droit  que  ledroit  simple,  lorsqu'elle  aura  Attendu  sur  port  le  laps  de  tenip 
qui  aéra  d'une  bouro  pour  iea  baca,  et  d'uue  demi-Ueure  pour  lea^  iieaft^-cLova 
el  Mme  les  bateleli.. .  . 

Il  devra  passer,  sans  anctu  4ébi»lM  fbactiniiasires,  saoulé  el  attlws  pai 
sonnes  désignées  ci-deasns.  •  »  '  l^j. 

I  Teiite  aatre  personne  qui  votadm  passer  isolément,  el  sana  aUendrO  Wl^ 
de  temps,  payera  ie  droit  filé  d«Ba  ce  eaa  par  le  tarif. 

Le  fermier  sera  tenu  de  passer,  soit  Afaot  le  lever,  soit  après  le  couche 
da  soleil,  sans  exiger  aucun  droit,  maïs  seulement  pour  Texercice  de  leui 
fonctions,  les  prt'fels  rt  sous-prélVts,  les  maires,  les  juges  (^*ipstruclioo  < 
procureurs  iuipériaui,  iesjuges  de  j)ai\  el  leurs  greffiers,  les  commissaire 
de  police  et  autres  aj^enls  de  police  judiciaire,  les  ciDplojéi  dos  cootribi 
tious  iudircctes  et  des  douanes,  la  gendarmerie,  ainsi  que  ie^  miuislfes  de 
différents  cultes  reconnus  par  rÉlat,  et  leurs  assistauls.  . .  .< 


1 


••"I   ll.j        t%  t! 

,  mi  j  1  '     /  .  t,  lit« 


I,  .     .  y,, 

m  I    ^'    I  lit'  '• 


PlÉrîs,  le  4' Août  i853, 

y     d*clat  au  département  uv  la  Jaslice, 


•  •  • 


• 


*  Cette  date  m  oelUi  da  la  réoipaQp  4ik  BinUati 
•uniiiislàMdila.jMtiea,  ,  . 


•  •   •  J 


•  <  .  > 


On  l'aVinii*  ponr  le  DoIloUn  Jm  loû,  ï  raisos  dt  g  fraDCl  parsai  à Is  islaia  (U flai^Minai 


1.  •  . 
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N*  664.  —  Décret  impérial  porfant  que  la  surtaxe  établie  par  /ar- 
ticle  i  Je  fa  Loi  du  15  Avril  1832  sur  les  Imporlations  de  Graint 
ti  Funn'S  ejfeciiiees  pur  ions  naiires  élnuigers  cessera  d'élrtt  perçue 
jss^a'aa  31  Décembre  prochain. 

DaSAoûtiâSâ. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  deDiea  et  U  volonté  natioDale» 
Eimtci  DES  Fbakçais»  à  tons  présents  et  à  venir,  salct. 

Sut  le  rapport  r]e  noire  ministre  secrélnîrc  d'clal  au  déparlemeot 
der^riculiure,  du  commerce  et  des  travaux  publics» 

Atoss  McaÉiâ  et  DécaiTons  ce  qui  suit  : 

Abt.  La  surtaxe  établie  par  Tartide  li  de  la  loi  du 
iô  avril  i832  sur  les  importations  de  grains  et  farines  cllectuées 
psr  tous  navires  étrangers  cessera  d*étre  perçue  jusqu'au  3i  dé- 
coniire  prochain. 

5.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  de  1  agri- 
culture, dtj  commerce  et  des  travaux  publics,  et  à  celui  des 
iirjàQces,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  roi •  cerne,  de  Texécu* 
^  du  présent  décret,  qui  sera  publié  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saiut-Cloud,  le  3  Août  iô53. 

SngoS  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Signé  p.  Maome. 


Sérié. 


10 


(  i4o  ) 

N«  565,     D^rr  minut  (coiiM-f^iié  par  k  gftvdt  àm  MMat» 
minîtlre  de  la  juttioe)  portant  • 

1*  Qoe  H.  Moyiê  {ChaiUy)  •  cotmnltiilft  à»  poodroi ,  né  k  Nanqf 
(Meorthej.le  47  sut»  loi  7,  demrarinl  d«is  la  mina  ville,  est 
aolorisé  à  aubsliluer  à  too  nom  patronymique  ctlui  de  Mayêr; 

a*  Que  M.  Maytê  ne  pourra  se  pourvoir  devant  les  tribansm 

pour  &ire  opérer,  sur  les  rejpslres  de  Tétat  civil,  le  changement 
résultant  du  présent  décret,  qu'après  rexpiraliun  du  délai  fixé  par 
la  loi  du  11  germinal  an  xi,  et  en  juslilianl  qu  aucune  oppoaîUoa 
n  a  été  formée  devant  le  Cooseil  d  eUi.  (i)a  2i  Mai  1853.) 


Certifié  conforme: 

Paris,  le  7  '  Août  i853, 

Lê  Garde  des  Scêoax,  Miniiirê  Secrétam 
âéiMi  m  iépmiiment  de  Is  JutUee, 

ABBAÏUCa. 


*  CaUa  data  ail  celle  de  la  réception  da  BuUeiia 
M  miniMèfe  da  la  imtica. 
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i*  6661  —  Dicuw  tMpimtAU  9«  mnmoê  U  CmMdan  fÊméê, 
k  29  mnl  iSôS,  mUn  k  MmUtÊ  du  Trê»aum  pMm  il  h  Cùm- 

Do  So  Afiil  18M 

NAPOLEON,  par  la  grà«t  de  0î«a  et  U  volonté  nttiaiMle, 
EmuM  Mft  FiàMÇâit ,  à  tous  préseots  et  à  veoif ,  eAtui* 

Sur  ie  rapport  de  notre  miuifttre  Mcréuùre  d'état  au  départao^ent 
dtô  travaux  publics  ;  » 

Va  ie  sénatos-consulie  du  aS  décembre  i85a,  article  4; 
Va  la  loi  du  3  nat  iâ4i  et  «lia  du  |5  juillet  i845,  litre  VII; 
Vu  Je  ceriiûcat  constatant  le  ven^ment  à  la  caisse  des  dépâte  et 
xn ijginlieiii  d*mi  cautionnement  de  vingt  mille  Drance; 

Notre  Conseil  d*état  eotendn, 

Èmm  wimi i i  et nécMhoaa  eeqoisniti 

Avr.  1*.  La  convention  intervenue»  ie  39  avril  i853  (i)» 

€ntre  le  ministre  secrétaire  d'état  au  déparleraent  des  travaux 
publics,  au  nom  de  TEtat,  cl  la  compagnie  concessionnaire  du 
tberuiij  de  fer  de  Paris  à  Sceaux,  pour  l'exécution  du  rhemiu 
dtferde  Boorg-la-Reiue  à  Orsay,  la  prolongation  de  durée 
iaeoacesaon  du  chemin  de  fer  de  Parie  à  Sceaux,  an^  damée 
ttranditiBBi  da  cahier  dee  cbaigea  m-aooexé  (a),  aet  et  de* 
Mreappronvée,  sauf  ratîficatioD ,  par  la  loi,  dee  ariidea  dadilr 
eihier  des  chari,'es  relatifs  à  la  subvention  et  à  la  garantie  d'in- 
ttiti  stipulées  eu  faveur  de  la  coojpaguie  concessionnaire. 


*  ^Nyez  on  Errata  à  la  fia  dé  ce  Numé^ 
h)  BriL  63,11*  5ââ. 

a.  it  Sérié.  XX 
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%  IMre  miBiiIre  teeiétiim  d*éttt  tn  dépiHMMBt  te  ti» 
vaux  pubKcs  ett  chargé  de  Texécotion  in  présent  décret 

Fait  aa  palais  des  Tuileries»  le  3o  Avril  x853. 

Sigoé  HAPOLfON. 

Par  r Empereur  : 

Le  Ministre  secréiaire  détat  oa  d^tammeKl  dt 
travaux  publics, 

•         Signé  P.  Maob. 


N*  667.  —  DécRET  IMPERIAL  qui  opprouvc  la  Convention  passée,  1 
iô  mai  i853,  entre  le  Ministre  des  Travaux  publia  êi  ia  Société  de 
Ckâmint  d$  fir  de  jonction  daBhànâ  à  li^oin. 

f)a  17  Mâi  i853« 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale 
EiipiaBOR  DBS  FaàNÇAis»  à  tons  présents  et  à  venir,  salut* 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*élal  a»  départemei 
des  travaux  publics; 

Vu  le  sénaius-consulte  du  a3  docembrc  i85a ,  article  ^; 

Vu  la  loi  du  3  mai  i84i»  et  celle  du  1 5  juillet  i8/|5,titre  VII; 

Vu  la  convention  passée,  le  16  mai  i853  (1),  entre  notre  minislt 
des  travaux  publics,  au  nom  de  l'État,  et  les  personnes  ci-après  d« 
nommées  ; 

Vu  le  cahier  des  charges  annexé  à  ladite  convention  (2); 

Vu  le  certiûcat  délivré,  le  i3  mai  i853,  par  le  directeur  géui 
ral  de  la  caisse  des  dépôts  et  consignations,  constatant  le  dépôt  c 
sommes  et  valeurs  représentant  un  cautionnement  de  un  miinon  c 
francs; 

Notre  Conseil  d*élat  entendu. 

Avons  nicaén  et  nicaéToas  ce  qui  suit  : 

Am*.  l"".  La  convention  ci-annexée,  intervenue,  le  16  m 
i853,  entre  le  ministre  des  travaux  publics,  au  nom  de  TÉtat» 
MM.  le  doc  de  Mouchy, 

Charkt  Ségum, 

Dumiê 

et  Crfutave  Delàhante , 


(1)  Buli.  59,  n' âôo. 
(1)  IbiiL 
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est  et  demeure  approuvée,  sauf  ratification,  par  ia  loi,  des 
articles  de  ladite  convention  et  du  cahier  des  charges  y  aoneiét 
idatifii  aux  engagements  du  trésor, 

S.  Les  actions  de  la  compagnie  ne  pourront  être  négociées 
ai»tle  versement  des  deux  premiers  cinquièmes  du  montant 
le  chaque  action. 

I  est  interdit  à  tout  agent  de  change  de  se  prêter  à  cette  né- 
gociation avant  l'accomplissement  de  la  condition  susdite. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des  travaUE 
fibbcs  estcbaifé  de  fezAcatioa  du  présent  déareC 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  iy  Mai  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

U  MhÙÊlM  aerém  iTdhf  m  dépai  îtmmà 
in  ttmtêam  fMkt, 

Signé  P.  Magrb. 


K*  S6â.      Décret  impéeial  qui  autorise  la  fondation,  à  Mwrliêiu» 
( Jia) ,  iTiiA  Établiument  da  3œan  dû  SauU-Jofeph.  '  ^ 

Dtt  aS  Juillet  id53. 

NAPOLEON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
EursaKum  oss  FaAiiçais»  à  tous  présenta  et  à  venir,  sàldt. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*éUt  an  département 
éarinstracbon  pohliqiie  et  des  cultes; 

Vu  le  testament  olographe ,  en  date  du  24  février  i85i,  par  lequel 
U  sieur  Roax  a  légué  à  la  fabrique  de  Téglise  succursale  de  Marlieux 
ions  ses  biens  meubles  et  immeubles,  sons  diverses  conditions,  el  no- 
temmcnt  à  la  charge  d'en  affecter  le  produit,  après  l'acquittement  de 
Vsi  tieltes,  a  la  fondation  et  à  Tentretien,  dans  ia  commune  de  Mar- 
un  établissement  de  sœurs  approuvé  par  l'évoque  diocésain; 
Va  l'acte  de  décès  du  testateur  en  date  du  la  décembre  i85i  ; 
Vu  les  délibérations,  en  date  des  9  mai  et  37  juin  i85a  et  8  mai 
1^3,  par  lesquelles  le  conseil  de  fabrique  et  le  conseil  municipal  de 
M^ieox  ont  demandé  T autorisation  d'accepter,  chacun  en  ce  qai  le 
cQ&ceme,  les  dispositions  précitées  et  ont  désigné  la  congrégation  des 
Mande  SaintJosepk,  à  Boorg.  pour  remplir  les  intentions  dn  tes* 
teear; 

îakdflihfcaiiiMi  du  eonssA  d'administratiûn  de  ealla  eono^ea* 
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tiots,  en  date  du  3o  septembre  i852,  tomiant  àoiMMiîr  rautorÎMlioi 

^  fonder  h  Mai  lieux  un  établi  senieiil  de  sœurs  de  son  ordre; 

Vu  lt\s  pièc  es  coiKstalaiil  <jue  les  biens  de  la  succession,  déduclioc 
iaile  des  délies  ei  diargei»  representenl  uoe  valeur  d'eaviron  01114 
XDÎlie  francs; 

Vu  le  consentement  donné  à  la  délivrance  du  le^s  par  la  sœur  e 
unique  héritière  du  testateur,  sous  la  condilion  ^u'ii  lui  sera  remi 
douze  couveris  et  deux  grandes  cuillers  d'arpent; 

Vu  Tétai  deractifel  du  [>assif  de  la  fabrique  légataire  vérifié  e 
eBTliiîé  par  Se  préfet  de  TAin; 

Vu  TordonDaiice rojaie  du  i3  juillet  1838  (i),qui  a  approuvé  le 
statuts  de  la  congrégation  des  sœurs  de  Saint-Joseph,  à  Bourg,  e 
celle  du  3i  août  de  la  même  année  (a),  qui  a  autorisé  œtte  congré 
gation  ; 

Vu  {engagement  pris  parlessœnra  qnî  composent  rétaUiasemeo 
de  Marlieux  dé  M  conformer  aux  statuts  de  la  maison  mère; 

Vu  le  procès  >erbal  de  Tenquéle  commodo  et  ineamaioio  qui  a  ei 
lieu  k  Marlieux,  le  27  juin  1 85a  ;  ^ 

Vu  Tétat  des  recettes  et  des  dépenses  présumées  xlu  futur  établis 
sèment; 

Vu  les  avis  de  Févèque  de  Bdleyel  du  pféfistde  rAîn^en  date  de 
91  octobre  et  4  novembre  i85a  ; 

Vu  favis  de  notre  ministre  de  Ilntérieur»  en  date  du  18  janvie 
18534 

Vu  la  loi  du  a  janvier  181 7  et  les  ordonnances  réglementaires  de 
9  avril  1817  et  1 4  janvier  i83i  ; 
Vu  la  loi  du  a4iBu  i8a5; 

La  section  dp  Tintérieur  de  f  inatcuction  publique  et  des  cultes  d 
notre  G>nseî!  d*état  entendue, 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  l*'.  La  congrégation  des  sœurs  de  Saint-Joseph*  exi 
tant  à  Bourg  (Ain)  en  vertu  d*one  ordonnance  royale  d 
il  août  i8a8,  est  autorisée  à  fonder,  à  Marlieux  (même  dépa 
lement)  un  établissement  de  soeurs  de  son  ordre,  à  la  char^ 
par  les  nieiiibres  de  cet  établissetuent  de  se  conffirmer  exact* 
ment  aux  .statuts  approuves  pour  la  maison  mère  par  ordoi 
nance  royale  du  i3  juillet  i8aô. 

2.  Le  trésotier  de  la  fabrique  de  Téglise  succursale  de  Ma 
Heux,  an  nom  de  cet  établissement,  et  le  maire  de  Marliea? 
ao  nom  de  cêtte  commune,  sont  autorisés  à  accepter,  chacti 
en  ce  qui  le  concerne,  et  aux  charges,  clauses  et  condi lions  îi: 

(i)  vm*  série,  BaU.  sia^n*8773. 
(s)  TOf  séite»'BtfLa5i,A*9i4o. 
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B.n^  74.  (  145  ) 

pirf»«  k  tagi  iùl  à  hriito  libriqwt  par  le 

«mot  soD  tettameot  olographe  do  id  ftnîer  1861 ,  et  confié* 

tnt  dam  trat  m  Mens  meiibies  et  imoieables ,  évalués  en  tota* 

lité,  déduction  faite  des  dcttos,  à  onze  mil  le  francs,  à  la  charge 
Dolamnient  d'affecter  le  montant  de  cette  libéralité  à  la  fondation 
tl  k  TeDlretien,  dans  la  commune  de  Marlieux,  d*UA  établia- 
semeot  de  acBiin  approuvé  par  Févêque  diocésain.' 

S,  fkytre  mioiftre  facrétaîre  d*état  ao  département  de  1^- 
tradion  pnbliqne  et  des  cnltet^  et  notre  minktre  secrétaire 
félst  an  département  de  Tintérienr,  sont  chargés,  chacun  en  ce 
qui  le  concerne,  de  Texécu  lion  du  présent  décret,  qoi  sera  inséré 
au  Bulletin  de^  lois. 

Fait  an  palais  de  Saint-Qond,  le  a5  Juillet  ift&3. 

Signé  NAPOLÉON. 
FvnSaipersart 

dê  fiwÊtmiHm  pÊàUfÊÊ  <t  ibt  sailsi^ 
flignéa  Feama. 


IMeaar  mpiMiéi  ma  aaforMS«  comms  Cbmmoaaaf^  dirigée 
pv  ans  jupMofv  heatâ,  rÀuocmtion  dê$  Smmn  d$  iVofre-Dtama^ 
iÊhCompatmm  asèisal  à  Gif arf-fiMm. 

Do  at  JwUet  tSSS. 

par  la  grâce  de  Dien  et  la  volonté  nationde, 
Evsnm  ma  FaaaçAis,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

5ar  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
éenBstnsctioApuUiqtte  et  des  cultes; 

fm  la  denssnde  formée,  le  li  mai  iSSs,  par  i*associatîon  des 
«■rs  de  Notre*Dame-de-la-Compas8ion,  à  Castd- Sarrasin,  dans  le 
kaldrann  alnm^i  comme  eommunanlé  régie  par  une  supédenst 
Isolas 

f«  rengagement  pris  par  les  membres  de  oette  association  de  se 
«■ImMr  mm  statuts  approuvés  t  par  Oidonnance  royale  du  7  mai' 
ihê  (i) •  po«r  la  communauté dn même  nom,  k  Touloose; 

In  wm  oefie  de  cas  statuts  signée,  en  témoignage  d*adfaîsîea ,  par 
Ssm  Isa  membres  de  Tassodation»  et  revêtue  de  Tapprobatioa  df 
Féll|se  de  Montanban  ; 


(1)  mf  série»  ML     n*  Sod^. 
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Vu  le  prooit-vedbelde  i'empèle  ds  commodo  et memwndo,  ^pù,  «#a 
lien  k  GasIel-SemiiD  le  aojmn  i85a  ; 

Vu  favis  du  conseil  mumeipal  de  Cattel-SeRann»  du  i6  mei  i85a  ; 

Vu  rélatde  Taclifet  du  passif  de  l*associalioo  ; 
Vu  le0  evîs  de  Févêque  ae  Montauban  et  du  préfet  de  Xam-elrGA.- 
ronne,  des  i3  mai  el  lo  juillet  i85a; 
Vu  la  loi  du  a  A  niai  i8a5; 
Vu  le  décret  du  3i  janvier  i8&a  ; 
Vn  la  loi  da  i5  mars  i85o«  for  renaeignemenl; 

Notre  CoDieil  d*élat  enleiidii, 

Avon  viaàtà  et  otoéiomcefiiiiiiit: 

Abt.  1*.  L^anodation  des  uem  de  Natre-Dame-de-ia4>iiii- 

pasftioD ,  existant  à  Castel-Sarrâsin  (Tam-et-Garonne) ,  est  auto- 
risée comme  communauté  dirigée  par  une  supérieure  locale,  à 
la  charge  par  les  membres  qui  la  composent  de  se  conformer 
aiuLstalats  approuvés  par  i  ordonnance  royale  du  7  moi  1826 
pour  la  communauté  du  même  nom,  à  Toulouse  (Haute-Ga- 
ronne) ,  et  qae  cette  association  a  déclaré  adopter. 

%  Notre  min^ltre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tiiis- 
trnction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécutioa  di| 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  SaintCloud»  le  26  Juillet  i853. 

Signé  NAPOLÉœi. 
Par  rfimpereor: 

dê  tvttawctioti  puhUqiu  «1  dti  emU$i0 
Signé  U.  FOAIOUL. 


N*  670.  —  Décret  lUPiniAL  portant  réception  du  Bref  pont^ed 
^  coffirê  à  M.  Tiimaiche  It  titre  i'Évéque  im  jMuriibui  d*Adras,  ' 

Dai*AoAtt85^ 

I 

NAPCNLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationalet 
Emfereua  des  FRAifçA.15 ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  rapport  de  notre  minisire  secrétaire  d*étal  au  déparlemeJ 
de  rinstmotioD  publique  et  des  cultes; 

1 
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Va  le  bref  pontifical,  en  date  du  lo  juin  i853 ,  qui  inttitae  If.  jTfi^ 
«crrftf,  notre  aumônier,  évêque  in  partibus  d'Adras; 

Va  rarticle  de  la  loi  du  8  avril  1802  [18  genuinal  an  k]  et 
Tartide  1 7  du  Code  Napoléon  ; 

Vd  le  décret  du  7  janvier  1808  (i); 

Main  Gonieii  d*écal  entendu. 

An»  nédéri  et  néciéfoiis  cé  qfd  toit  : 

Art.  l*'.  M.  Timuarche  {Ilonoré}  est  autorisé  à  accepter  le 
titre  i'épéqms  ia  pirtibiis  d'AdrtM,  qui  loi  a  été  conféré  par  le 
ha  poiUiBcal  de  Sa  Sainteté  le  Pape  PU  IX,  en  date  do 

10  juin  i853. 

^.  Ledit  bref  pontifical  est  reçu  et  sera  publié  dans  TEmpire 
en  la  fime  oïdiiiaire* 

3.  Ledit  bref  est  reça  sans  approbation  des  danses*  fcrmnles 

on  expressions  qn*il  renferme,  et  qni  sont  ou  qui  pourraient  être 
contraires  à  la  Constitution,  aux  lois  de  TEmpire,  aux  iran« 
cimes,  libertés  et  maximes  de  Téglise  gallicane. 

4.  Ledit  bref  sera  transcrit,  en  latin  et  en  français,  sur  les 
registres  de  notre  Conseil  d^état;  mention  de  ladite  tnmscrilp- 
tioD  sera  faite  aor  Foriginal  par  le  secrétaire  général  dn  Conseil. 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins- 
Imction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécution  du 
frfsent  décret,  qui  sera  inséré  an  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  1^'  Août  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉOn. 

Flw  rBnpennr  s 

Le  Ministre  secrétaire  Htat  an  départemmi 
iâ  VisutmctionpMquê  €t  dêi  cëUt$B 

fligné  H.  FoiTOQL. 


hmu  BuBstin  n*  70,  page  106,  décret  du  s  jnillst  i858,  portant  eonve» 
9tmêm  eoBStili  généniuL  pour  le  sS  aoAt  wiiant,  mbtlîtoer  à  eella  te- 
■iii  km  tellii  ém  Î2  mtêL 


(i)ii'aém,fiiiU.  l^%fwr  sgi3, 


(  us  ) 


Certifié  confonne  : 

Pim.  le  ii*àQtt  i8&5. 

Le  Garde  dee  Sceaux,  Miniitre  Secrétaire 
téUA  oa  UfaHemÊfit  de  la  Jastice, 


'  Cette  date  est  celle  de  i«  lécfplioil  4làBllllttin 
an  ministère  do  la  Justice. 


4m lob,  à  nStm  ^§9  fitaaei  p«r  aA,  àU  wi 


IllPRIM£ai£  IMFÉAULË.  —  11  ÀOÛt  l853« 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N-»  75. 


!r  671. —  Déchet  impérial  qui  ouvre,  sur  Vcxercice  1852,  un 
Crtët  îapplémaïUurô  applicable  au,  service  des  Iientes  viagères  pour  (a 


IDo     Juaiel  i65a. 

par  la  grftce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  ; 

Emperech  des  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  ie  décret  du  1 7  mars  ibùa  (i)  portoai  ikalioii  du  budgat  da^ 
dépense?  (]e  l'exercice  1 852  ; 

Vu  !e  décret  du  1 4  juillet  suivant  (a),  qui  a  ouvert  sur  cet  exercice 
un  CT  dii  (le  six  cent  quarante  miUe  dn^iaola-liiiit  IniMâ  pour  iaa 
ftDtes  viagères  de  la  viediesse; 

Va  ie  nglemeat  général  du  mai  1 838  (3),  snr  la  oo«|Habilil4 
poblîgne,  article  90  ; 

Sur  le  fappori  de  notre  niniitre  aeerèlaîra  d^ètal  au  départanient 
dci  finance», 

AfMt  eéenM  et  MBca^toNs  ce  qui  snit  : 

Art.  I*'.  Il  est  ouvert  à  notre  iiiini^lre  secrélaire  (lV"tat  des 
(naoces,  sur  Texercice  i^j2,  uo  crédit  snppléaieutairc  de 
tiente-doq  mille  francs  [35,ooo%  applicable  au  service  des 
rentes  viagères  pour  la  vieillesse,  chapitre  xi  ter  du  budget  de 
eeteierdce. 

9.  La  r^larisation  de  ce  crédit  sera  soumise  à  la  sanction 

do  Corps  l^tslatif  dans  sa  prochaino  session. 

*.  Notre   ministre  secrétaire  d'état  au  dépaitcmeat  des 
â&Sûces  est  chargé  de  lexécutioa  du  préseot  décret,  qui  sera 
é  au  Sulletin  des  lois. 
Fait  an  palais  de  SaintrClond,  le  19  Juillet  i8ô3. 

Signe  NAPOLÉOiN. 
Par  l'Empereur  : 
Ltiiinitirt  secrétaire  d'état  au  départrment  des  ^nonces. 

Signé  BiNEAU. 

U]t*téne,  UalL  Sos,  n*3773« 
fiérie,  fioU.  56o,  n*  AaSS. 
B^iérie,  BoH.  579,  n*  7À37. 

2.  Xt  Sériêm 
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N'  679.  —  DicBËT  iMPinuL  ^mowre,  sur  l'exercice  i853,  un  Créd 
extraordiiuàrê  pour  trwuns  urgetUi  à  faire  à  VUàiél  dê  la  Ckmcei 

Do  ao  JnîllH  i8S3. 

NAPOLÉON,  pnr  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale 
EupfiRECRDKsFAAKÇAis,  à  luub  piéseuts  et  avenir,  salut. 

.  Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  Keaux,  minîitra  «eorétatr 
d'étal  AU  département  de  la  justice  ; 

Vu  la  ici  de  finanees  du  8  juUlet  i85a  portant  fixation  du  budgc 
général  des  dépenses  et  des  recettes  de  rcxercicc  1 853  ; 

Considérant  que  le  crédit  alloué  pour  les  dépenses  du  matériel  d 
l'adminisiralion  centrale  du  ininislcre  de  la  justice  n'est  pas  en  ra| 
port  avec  les  besoins  du  service  ;  qiic,  par  suite  de  cctio  insuffisance 
le  mobilier  et  les  iiilérieurs  de  riiôlcl  de  la  chancellerie  se  trouvent 
depuis  plusieurs  années,  dans  un  cl.it  fàdicuv  de  détéi ioraLÎoo  qu 
exige  des  travaux  urgents  de  réparation  cl  d  appropriation  ; 

Vu  le3  articles  26,  27  cl  28  de  l'ordonnance  du  3i  mai  i838  (1 
portant  règlement  général  sur  ia  comptabilité  publique» 

AyoNs  nicaÉTK  et  hiQh^iom  ce  qui  suifcs 

Art.  1".  Il  est  accordé  à  notre  garde  des  sceaux,  minislr 
delà  justice,  sur  Texercice  i853,  un  crédit  extraordinaire di 
fa  somme  de  cent  mille  francs  (100,000%  pour  travaiu 
tinents  à  faire  à  Thètci  de  la  chancellerie. 

La  régularisation  de  ce  crédit,  qui  formera  un  chapitre  spé 
cial  sous  le  n*  11  hU  du  budget  de  la  justice,  sera  proposée  ai 
Corps  législatif  dans  sa  j)liis  prochaine  se  sion. 

2.  Nos  ministres  de  la  juslicc  et  dos  finances  sont  chargés 
chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  du  présent  décret 
qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  20  Juillet  i863. 

Signé  r^ÂPOLÉON. 


L$Mimilnê$etMnJC^  du  finances,       Lê  Gardé  du  $eeasm  »  Mmùtn  i 
Signé  fiuuBAV.  Ujoitiee, 

Signé  AasàTUCCi. 


(1)  a*série,BiiU.$79«a*7437. 
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!r  673. —  Décret  impérial  qui  ajoafe  au  Budejet  des  Caisses  tTamoit* 
tàssement  et  des  dépôts  et  consignations  un  Crédit  extraordinaire  pour 
It  Icn  er,  pendant  neuf  mou  de  i8ô3,  d'oM  matcoa  anuxéê  àVUàUl  de 
ttUe  Adninittmtwn _ 

Du  3o  Juillet  i853. 

r 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
SnniEft  DIS  Fbahçais,  à  tous  présents  et  à  Tenir,  salut. 

Vu  lr>drlicles  3^  et  38  de  l'ordonnance  royale  du  22  niai  1816  (i), 
coDcemant  la  fixation  dos  ck-pcnses  ndniinistralives  des  caisses  d'amor- 
diécment  et  des  dépôts  et  consii:nalions  ; 

Vu  Tavis  motivé  do  ia  cnnimission  de  surveillance  près  ces  établis- 
Mnents ,  en  date  du  2 1  juillet  i853  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*étai  au  départamenl 
cbifinaBcet, 

Kecs  ims  uicÊàti  el  vàaàtowB  ce  ipû  suit  : 

An.  1*.  Un  crédit  extraordinaire  de  vingt  et  on  mille  neuf 
cent  soixante  et  quinze  francs  (21,975*^)  est  ajouté  au  budget 

des  caisses  d  amortisserncnt  et  des  dépôts  et  consignations,  pour 
Je  Joyer,  pendant  les  neuf  derniers  mois  de  ib53,  d'uue  maison 
annexée  à  Thotel  de  cette  administration. 

Ce  crédit  sera  classé  au  cbapitrc  spécial  ci-après  : 

CmâFtnM  vm.  —  Dépenses  temponiiM.  • .  •   si»975' 

S.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 
ioances  est  chargé  de  l*exécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saiut-Cioud,  le  3o  Juillet  iâ53. 

*    Sigoé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

L$  Ministre  teerHeire  Olal  ai  départmaU 
iti  fimncêt. 

Signé  BiHBAU. 


(i)  m*  lérie.  Bail.  90,  n*  769. 


N*  672^.  —  Déêmmt  iMPi»ïï4i  qui  apprùuûê  li$  SMêU  dt  la  Cmmê 
gatm  in  Filles  iu  Sacrà-Cmm  d$  Jé$9$  ei  iâ  Jlvît«  ékitëB  è 

i*eau^ns  {Arièchâ)^ 

Du  i"  Août  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
ËMPEBEun  D£2>  FnANÇAis,  à  tous  préscnls  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d*éUt  au  département 
de  rinstruelion  publique  et  des  cultes; 

Vu  Tripprobalion  donnc'c  par  l'évèquc  de  \  ivicrs  aux  statuts  de  la 
congrégation  des  iillcs  des  Sacrés-Cœurs  de  Jésus  et  de  Marie,  établie 

à  Peaugrrs  ; 

Vu  IcsilîTs  statuts  ; 

Considérant  que  la  congrégation  des  fiUrs  tleii  Sacré^-Cœurs  de 
Jésus  et  de  Marie,  dirigée  par  une  supérieure  géoérale,  est  soumise, 
pour  le  spirituel,  à  la  juridiction  de  l'ordinaire; 

Considérant  que  les  statuts  ne  ileiogenl  pas  aux  lois  établies  et  ne 
contiennent  rien  de  contraire  à  la  Constitution  der£liipire»  auxû'ail* 
chises,  libertés  et  maximes  de  l'église  gallicane; 

Notre  Coaaeil  d*état  entends , 

Atons  DÉciiËTÉ  et  DÉCRETOWs  co  qui  suit  : 

Abt.  l**.  Les  statuts  de  ia  congrégation  des  filles  des  S» 
crés-Coears  de  Jésus  et  de  Marie,  établie  à  Peaogres  (Ardècbe). 

dirigée  par  une  supérieure  générale,  et  ayant  pour  but  i'ÎDS 
truction  des  jeunes  filles  et  le  soulagenioiil  dos  pauvres  h 
micile,  surtout  dans  leurs  maladies,  sont  cl  clemcurent  ap- 
prouvés. Ces  statuts,  dûment  vériiiés  et  tels  quils  sont  annexés 
au  présent  décret,  seront  enr^strés  et  transcrits  no  Conseil 
d'état;  mention  de  ladite  transcription  sera  faite  par  le  sacré' 
taire  général  da  Conseil  sur  la  pièce  enregistrée. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d  ctal  au  département  de  Tins 
truction  publi({uc  et  des  cultes  -est  chargé  de  l'exécution  dl 
présent  décret,  qui  sera  iuséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  an  palais  de  Saint«Cload«  le  i*'  Août  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

FirrEmpereort 

Zf  Mimtirt  tteréUtù^  ^étti  «a  d^MHoMiif 
**  "  lit  rMiSracluiR  puhli(ftte  ft  én  ctttov» 

Signé  FOATOUL. 
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ftrr  une  Sapéneare  générale,  l'Association  rêlifUms  des  FiUeM  4$i 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natioiiale, 
finuim  ms  FftAVçm,  à  tom  présents  et  à  venirt  salut. 

Sot  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
dei'instniclion  publique  et  des  cultes; 

Va  la  demande  formée  par  la  congrégatîoa  des  filles  des  Sacrés- 
Cms  de  Jèm  el  de  Bfarie.élaUieiPiaiicrei  (Ardéche),  èfeAk 
d  être  légalnest  anliirieée; 

Va  kt  staliils  de  cette  congrégation  vérifiés  et  enregistrés  ao  Gon* 
fdi  dTélat,  en  vertn  de  notre  déorel  en  date  de  ce  jour; 

Va  ks  dâibéralions  du  conseil  municipal  de  Peangres  •  en  date 
du  l  Miobre  1U7  et  10  oetolM  i85a,  frvorebles  i  k  teembais- 
MBce  Ugik  de  cette  atiesiiHen,  précédemment  établie  è  ElaUfi 
{Atàèdke),  et  transférée  en  i844  dans  cette  commune  ; 

Vo  ks  entêtes  d»  eommoio  H  incommodo  qui  ont  eu  Ueu  à  Peaugres 
1  ceiie  occasion,  les  a  octobre  18^7  al  a6  septembre  i85a  ; 

Va  h  dttbèration  du  conseil  munlcipat  d*Élables  dn  10  novembm 
i838,  le  certificat  délivré  par  le  maire  de  cette  conuntlne  et  les 
membres  du  conseil,  le  i5  mars  18^7;  et  les  avis  deTéTèque  de 
Viners  et  du  préfet  de  TArdèche,  en  date  des  ao  décembre  i838, 
6  novembre  1889 ,  3i  juillet  et  i3  novembre  18^7»  3o  octobre  et 
5  novembre  1863  ;  desquels  pièces  et  avis  favorables  k  la  reconnaii- 
MTîce  légale  de  l'association  des  filles  des  Sacrés-Cœurs  de  Jésus  el 
de  Marie  il  résulte  que  celte  association,  actuellement  établie  k 
Peaugres,  a  été  fondée  à  Etables  en  1819,  et  que  son  existence  est 
dès  lors  antérieure  au  i"  janvier  i8a5; 

Vu  la  loi  du      mai  18a 5; 

Vu  le  loi  do  i5  mars  i85o,  surVenseiguMnenls 

Holfe  Conseil  d*éut  entendu, 

AfUM  odqaM  01  BicainNM  ce  qui  sitit  : 

Act.  1*.  L'association  religieuse  des  filles  des  Sacrés*GflMila 
àt  Um  et  de  Marict  établie  à  Peaugres  (Ardèehe),  est  auto- 
nfe comme  congrégation  dirigée  par  une  supérieure  générale» 
à  k  chai^  de  se  conformer  exactement  aux  statuts  approuvés 
pottr  elle  par  notre  décret  en  date  de  ce  jour. 

2.  Notre  mioistxe  secrétaire  d'état  au  4épartcitttat  de  T^ns- 


tractbn  publique  et  des  cultes  est  duuqgé  de  Texécotioii  à 
-ptéMiit  décret,  qai  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint^Goud,  le  i''  Août  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Ptr  TEmpereiir: 

Lt  Ministre  secrétaire  d'état  au  départemu 
d4  L'iniLruction  publique  et  du  cuUeSg  \ 

Stgoé  H.  lV>iaoiiL.  ' 


676.  —  Décret  impérial  relatif  à  hi  Dotation  qna  M.  le  Comi 
Defermon  possède  dans  le  département  du  Nord.  ' 

Du  32  Juin  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale 
ËUFfiBEUR  DES  FRANÇAIS,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  la  demande  du  comte  Defermon  [Jacques)^  titulaire  d*une  doti 
tion  en  biens  ihmieubles  situés  dans  le  département  du  Nord,  lenda^ 
4  être  autorisé  à  céder  à  la  compagnio  du  chemin  de  fer  du  Nord,  poc 
cause  d*utilité  publique  déclarée,  six  parcelles  de  terrain;  pour  ci 
employer  lo  prix  en  acquisition  de  rentes,  qui  seront  immobilisées  i| 
livre  des  dotations  et  majorais; 

Vu  le  décret  du  19  lévrier  i8r)3  (1)  portant  concession  à  la  con 
pagnic  dn  dicmin  de  ler  du  Nord  d'un  cndjrant  henifut  de  Sain 
Quentin  à  l^cjiieliiies.  aux  (.laudes  el  rondilions  du  caliier  descliargei 
coté  B.  nmicxr  à  la  loi  (lu  l5  juiîlcl  i-'^Ar); 

Vu  1  ailitle  22  de  ce  cahier  des  cliar^ics ,  d'après  lequollous  les  Ici 
rains  destinés  à  servir  d'emjîîacomcnt  au  chemin  ilc  ler  el  à  ses  di 
pendances  doivent  être  aciicli  et  payés  par  la  coTnpai^uic  suivant  le 
formes  prescrites  par  la  loi  du  à  mai  sur  iexpiopriatiou  pov 

cause  d'utilité  puhlique; 

Vu  le  tableau  des  parcelles  de  terrain  apparlen m t,  à  lilrc  de  dot; 
tion,  au  comte  Dcfemwn,  et  que  la  compagtn'e  doit  acquérir  pour 
construction  du  chemin  de  fer,  dans  la  commune  de  Socquign* 
(Nord)i  iesdiles  parcelles  contenant  un  hectare  soixante  et  quator 
ares  soixante-six  centiares; 

Vu  le  traité  provisoire,  en  date  du  là  avril  i833,  par  lequel] 
compagnie  oflire  de  pajer,  et  le  comte  Defermon  dé<;lare  accepter. 
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titre  d'incîemni?é  d'expropriation»  la  somme  de  seize  mille  six  cent  dix*' 
neiiffrnncs  (inaranle  centimes;  .  ' 

Vuies  dispo^ilions  dcf  dtcrels  des  1*'  mars  1808(1),  3  mars  1810  (a) 
et  \!i  C'<:iohrc  )8i  1  (3),  conceniaiu  la  vcple  et  le  reui|>loi  jd<34  bieiif, 

aiJtc't  s  Afi\  majorais  et  <l(>lalions ; 

Vu  1  5  lois  des  1 5  mai  1818  et  26  juillet  i8ai,  relatives  À  la  vente 

de5  bitns  de  rarjcien  domaine  exlraordinaire ; 

Con-ideranl  fjue  i  alirnalion  d'un  licclai»'  soixante  et  quatorze  ares 
.«ci\tnle-5ix  ceiiliarrs  de  terrain  (Irpcndanl  de  la  dolalion  du  comte 
brijmncn  est  obligaloirc,  et  qu'il  est  del'ialérùt  du  donataire,  comme 

celui  de  l'État»  de  iiure  remploi  du  prix  de  la  vente  en  reaies  sur 
W  grand-livre; 

Sur  le  rapport  de  notre  mîmstre  seerifadre  d*état  aa  département 
deftfinancett 

AvoKS  i^cRÉTi  et  oicRiroiis  ce  qni  suit  :    '  ' 

ÂP.T.  l".  Le  comte  De/ermon  est  autorisé  à  céder  à  la  com- 
pagnie du  chemin  de  ier  du  Nord  six,  parcelles  de  terrains  iî> 
toèet  oogmiiDe  de  Socquignoi»  oontenaDt  eoseinble  qd  bcctanr 
ÊmuDte  et  qnalone  emsoisaiite«ix  reoiiares,  faisant  partie  de- 
h  dolstMo  qn*il  pomèdedans  le  département  du  Nord,  telles 
qe^etles  sont  désignées  dans  un  traité  prcvisoire  du  i/j  avril  18 53 
et  dans  les  lettres  d'învcslitiiic  du  20  ft  vrier  i8i3,  sans  garan- 
tie et  avec  les  servitudes  actives  et  passives  q[ui  ^peuvent  en  dé- 
pend r-?. 

2.  Le  contrat  de  vente  sera  passé  en  présence  d'un  piépoié 
des  domaines* 

3.  La  somme  de  seise  mille  six  cent  dix-neuf  francs  quarante 
centimes  formant  le  prix  de  cette  vente  sera  versée  par  la  cora* 
IHj^ie,  aux  tenues  fixés  par  le  contrat,  dans  la  caisse  des  dépôts 
et  consignations,  et  employée,  sous  la  surveillance  de  Tadiiii- 
ù&tratioa  des  domaines,  eu  acquisition  de  rentes  quatre  et 
^eaii  pour  cent  sur  TÉtat,  qui  seront  immobilisées  au  livre  des 
niîttats  et  dotations  conformément  au  décret  du  ijnin  1809  (é)t 
dfaont  rebmr  an  domaine  de  TÉtat  dans  les  casprévns  parlée 
Ui  et  statuts  sur  les  dotations  et  majorats. 

i  Les  intérêts  du  prix  de  la  vente  seront  payés  directement 


W,îT*iéric,  Bull.  i86,n*3ao7. 

nfa^ie.  Bail.  370,0*5950. 

ifiérie.BdL  398, 11*7377^ 
(V  n^Mne,  fidlL  jaai  1^  44ês. 


(  »56  ) 

^ U  cQMpigBM  M  mnm  D^emmt  à  cwiptof  da  U  jiûl 
i853. 

i^lié  Notfi  ^nlrtrÉ  iMfétàifi  dTéUt  «tt  déptiMMiil  de 

finances  est  chargé  de  rexécution  da  présent  décfef. 

^Min  d^  Siùnt*Cl9ad»  le  22  Juia  i8ô3* 

Sigia  NAPOLÉON. 

'.M    i,'  .  .. 

•     Par  rSapiMr  I 


N*  677.  —  IMcBBT  iMPiBiAL  (contre-sîgiié  par  le  garde  des  MéHU 
mioistre  de  Sa  justice]  portant, 

1*  Que  M.  Hubert  (Charles-Eugène) ,  né  !e  17  mars  i8a4  à  Sedt 
(i4tdeiiiieS),  négociant,  et  M.  Habert  {Armand -Amédé),  né  le  3  d< 
cambre  i8!i7  dans  la  môme  ville,  Bégodant,  demeurant  k  Sedai 
apnl  anAorisés  à  ajouter  à  leur  nom  patronymique  eeitt  de  DttM 
âmax»  et  à  s*appeleri  à  1  avenir»  M$à§ré4kÊmus$amx t 

V  Que  let  impélfanU  ne  pourront  se  pourvoir  deviMit  les  trtbttoai 
j^ur  finre  opérer,  aur  les  registres  de  Tétat  cîvU»  k  ehaoMMf 
résultant  du  présent  décret,  qu  après  1  expiration  du  délai  &é  p 
la  loi  du  li  germinal  an  xi,  et  en  justifiant  qu'aucune  oppositi^ 
n^a  été  fermée  devant  le  Consefl  d*éUt.  [Saint-Ctoad,  IS  Juillet  185  j 


Certifié  conforme  : 
Paria,  le  i3  *  Août  i853. 

Le  Garde  des  Sceaax,  Ministre  Secr^ 
tétBt  êb  iifÊrUmêni  de  te  JmHm, 

ABDATUCa. 


*  Cette  date  est  celle  de  la  téoaplion  da  Bdli 
de  laiaaiiaab 


Om  «'«WaM  fm9  U  BulUiia  4m  kit  »  k  rtttOD  d«  9  frtoct  pif  n  ,  |  ||  «ÉM  éi  flapria 


Immmm  mrÈÊmÊk^  al  ieii  ifêt» 
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BULLETIN  DëS  LOIS. 

N°  76. 


h*  trj%,^ùicMMT  iMPÂMiÂt  relatif  à  rôNporfafîon  des  Grmi,  Fmiim, 

Do  18  Août  i8S3. 

NAP(X£(»i,  par  la  pftce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EmmMs  Framçais,  à  tous  présents  et  àrenir,  salut. 

Sot  le  rapport  de  notre  miniitre  secrétaire  cKélat  au  départemeDt 
de  iagncsAlare,  du  commwrce  et  des  travaa&  puUks, 

Afw  séciM  et  oéGBitOHS  ce  qui  suit  : 

Ait.  1*".  Les  grains  et  iarines  importés  soit  parterre,  soit 
parnanm  français  on  par  navires  étrangers,  et  sans  distinction 
deprovenanoe  ni  de  pavilloti,  ne  seront  soumis  jusquVu  3i  dé- 
cembre 1853  qu'au  minimum  des  droits  déterminés  parla  loi 
dDi5amli832. 

Les  riz,  les  légumes  secs,  les  gruaux  importés  de  la  même- 
iBaoière  et  de  quelque  provenance  que  ce  soit,  ne  seront  son* 
nis,  jusqu'à  ladite  époque  du  3i  déjDembre  prochain ,  qu*à  nn 
droit  de  vingt-cinq  centimes  par  cent  kilogrammes. 

"2.  Jusqu'à  la  même  époque,  les  navires  de  tout  pavillon  qui 
arriveront  dans  les  ports  de  l'Empire  avec  des  cbai^ements  de 
gnins  ou  iarines ,  riz ,  légumes  secs,  gruaux  et  ponunes  de  terre 
mat  exemptés  des  droits  de  tonnage. 

i.  Les  diqiositioos  des  artides  précédents  seront  applicaUes 
àlaitUtiment  français  ou  étranger  dont  les  papiers  rfexpédi- 
«•constaleioiU  que  le  chargement  en  grains,  farines  ou  autres 
àmtts  comprises  dans  le  présent  décret,  aura  été  complété  et- 
le  départ eiEectué  d*nn  portétranger  qodoonqne  avant  le  3i  dé- 
cernée. 

L  Hos  ministres  secrétttres  d*élat  au  département  de  Fa- 
tfioiÊ^,  du  commerce  et  des  travaux  publics  et  au  départe- 

ItSérU.  li    •  ■ 
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tami  des  finances,  sontcharp^és,  chacun C6  qui  le  concerne 
de  rexécutioa  du  présent  décret. 

Fait  au.yaUift  dft  Saiatpaoïid,  h  i&  ÀiAt 

Sign<  NÂPOliON. 

Par  1  Empereur  : 

du  commtne  €t  du  tPÊMOUBpwlics, 

SignéP.llAMi. 

iitm  »  ■»  ■  I 

N'  679.  —  Décret  impérial  portant  application  de  la  Loi  du  7  mar 
1850,  sur  le  Tissage  et  le  Bobinage,  à  la  coupe  des  Velours  de  coion 
aim  qtià  la  Uintan,  aa  blanchiment  et  à  i'a^r((  des  Etoffes* 

Duao  Juillet  i653. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale 
Empbbbi»  dis  Fbamç4ii«  à  tooi  préteili «t  àimûv  êàiun. 

Sur  ic  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  dépaiiemei 
da  Tagricullure,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

Vu  la  bi  du  7  mars  i6bo  aor  les  moyens  de  constater  lea  conrci 
tions  entre  patrons  et  ouvriers ,  en  matière  de  tissage  et  de  bohinay 
notamment  1  article  7  portant  que  le  pouvoir  exécutif  pourra  étendît 
par  des  arrêtés  en  forme  de  règlements  d'adminiatration  publique 
lea  disposiUons  de  ladite  loi  aox  industries  qui  se  yatUcfaenl  au  tti 
sage  et  au  iNrflmiage  \ 

Vu  laa  avis  des  ehambies  de  ee^^meree,  dea  ehaubrea  ceuirili 
tifes  et  des  eoQSMlsdaprudlioaimas  des  départenaanb  da  la  fleipuai 
du  Nord»  de  U  Saine^attrieMe,  dn  (Wd»  éa  BUne  al  dm  fiMl 
IUiin«  ainsi  que  les  propositions  d#s  pnUala  de  eas  d^>artanMtalss 

Noire  Conseil  d'état  entendu  « 

Avons  hicKtià  et  niciiiTONS  ce  qui  suit  : 

Aiffw  1*^»  ToiHfUirioaBt,  co—BiaaioBttalua  ou  tuCatméJiain 

qui  livre  à  un  ouvrier  une  pièce  de  velours  de  coton  pour  èt^ 
coupée,  est  tenu  d'inscrire,  au  moment  de  la  livraison,  sur  u 
livret  spécial  a{qpartenantàrottvrier  et  laissé  entre  ses  mains  t 

1**  Lea  longueur^  iai'gaui  et  poids  de  la  pièoe  à  oonpur  t 

a*  Le  prix  de  façon  an  mètre  de  longueur. 

t.  Tout  fi^rkant,  oommiasiemMifU  M  taaeNuMiafvu,  qi 
liMuà  in  ouvrier  une  pièce  d*étofie,  peur  Atiu  teinte»  blanchi 
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mr  mi  linet  spécial  appartauurt  à  fmmilir  «I  WiiÀ  mM 
les  mahitt 

i*  Les  longueur,  lai^pur  et  poids  àê  h  pièce  à  ieîiidreé 

S*  UprixdeiaçoB,  Mllmtiièltede  loflgtmf  <te  te  piletf, 
soil  M  IcilognflnBe  lÉe  sott  poMs* 

3.  Les  articles  3,  4,  5,  6,  8  et  9  de  la  loi  du  7  mars  i85o, 
sont  applicables  à  la  coupe  des  velours  de  coton,  ainsi  ijv!k  la 
tmlore,  au  bianchiuieot  et  à  rapprètdes  étoffes. 

4.  Notre  minîstw  de  l'agriciiltiune,  du  eonuMm  et  diaitm* 
ma  poblics  est  diaigé  de  f exécalioii  do  présent  décret«  qui 
sm  ittéié  m  Bdleibi  des  lois  et  poUié  an  Moniteur. 

Fait  au  palais  de  Saint^Uoad»  le  20  Juillet  iôâ3. 

ii|Bé  NAPOLÉON. 

Par  rEapenor: 

Le  Ministrt  secréuâre  iàat  au  départemilUdê  I*agne9knil0 
dti  commerce  et  des  travaux  publics, 

Signé  P.  Ilseas. 


N*  68a  —  Déchet  impérial  qui  aatorise  la  ville  de  Reim  à  éUilir 

U&UrtOAMI&iÙl  ds  CÛÊtdiiiÊlÊMtÊWtâlÊldMâ  LMlBÊim 

Du  so  Juillet  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
Bniuim  SBS  Faaiiçais»  à  tous  présents  et  à  venir,  sàurr. 

Sor  k  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  (rélal  au  département 
àt  TasTicalltire,  du  commerce  et  des  travaux  publics  ; 

Vu  k  délibéralîon  du  conseil  municipal  de  Reims»  en  date  du 
910^  1853; 

Udélibération  delachaabre  deoonuneroede  Reims»  en  date  dn 

3iJinTier  i853; 

Lm  dn  i^éfist  de  la  Marne  et  celui  du  comilé  consultatif  dei  arts 
^  — iifailni  11 ,  en  date  du  9  avril  i853  ; 

tee  G>nseil  d*état  entendu  » 

tesa  sécaM  et  néenérau  ce  ipi  s«H: 

AmiK  U^4eMM«MMleriséeàét|UiranbQi^ 
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public  de  conditionnement  des  laines, dont  les  opérations  seroni 
facultatives  pour  le  commerce. 

Les  statuts  de  cet  établissement  sont  approuvés  tels  quih 
sont  contenus  dans  l'expédition  annexée  au  présent  décret ,  el 
qui  restera  déposée  dans  les  arcbives  du  ministère  de  l'agricul- 
ture, du  commerce  et  des  travaux  publics. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  lagri- 
culture,  du  conmierce  et  des  travaux  publics  est  cbargé  de 
Texécution  du  présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  dei 
lois  et  publié  au  Moniteur. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  20  Juillet  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  i'Elmpereur  : 

Lb  Ministre  secrétaire  d^état  au  département  de  TagricïïHnrei 
da  commerce  et  des  travaux  publics. 

Signé  P.  Maone. 

Certifié  conforme  : 

Paris,  le  19  '  Août  i853. 

Le  Garde  des  Sceaux,  Minisire  Secrétain 
d'éiai  au,  département  de  la  Justice, 

ABBATUCa. 


*  CeUe  date  est  celle  de  ia  réception  du  Balleûi 
au  ministère  de  ia  Justice. 


Oa  i*«lN>Ba6  poar  U  DalUlin  des  loif ,  l  nîson  àt  g  francs  par  «d  ,  à  la  oaUia  de  l'Imprîtarr 
impérial*,  oa  chei  !«§  dimtean  du  poalea  daa  d«parlem(nti. 


Impiumbiub  iMPéaiAtE.  —  19  AoOt 


,j  ^     y  Google 


(  ) 


BULLETIN  DES  LOIS. 

N«  77. 


H*  6^1.— DicBsr  impâmial  portant  promulgation  da  Traité  d'amitiim 
êirmmÊnêêi,dê  tunigaûoii,  conclu,  etUrc  k  Frmc$  0i  U  ÇhUi,, 

Da  8  Août  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
£>iiiiBi  MU  Fbamçais«  à  Umu  présents  et  à  venir,  s^ot. 

Sar  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
teiinttft  elrangères, 

Afioii  oiMiiMi  et  euomKWS  et  «pu  suit  r 

Ait.  1*  Le  Traité  d*amitié,  de  commerce  et  de  navigation, 
C0Bcb,ie  tS  septembre  i846,  entre  la  France  et  le  Chilii  et 
miri  tfirticles  additionnels  signés,  le  3o  join  1862,  ayant  été 

ratifié  par  les  deux  Gouvernements  contractants,  et  les  acles  de 
ntificatioos  ayant  été  échangés,  le  12  mai  i853,  ledit  traité  et 
les  articles  additionnels,  desquels  la  teneur  suit,  recevront  leur 
ficÎM  et  entière  exécution. 

ào  non  ni  LA  8ADIT1  TfORiri. 

De  Qombreuses  relntions  de  commerce  étant  établies  depuis 
ibsiears  années  entre  les  Étals  de  Sa  Majesté  le  Roi  des  Fran- 
^  et  ia  République  du  Chili,  il  a  été  j.ugé  utile  d*en  régula- 
RKr  Teiistence,  dVn  favoriser  le  développement  et  d*en  per- 

ïtaer  la  durée  par  un  Traité  craniilié»  de  coinnierce  et  de 
**^tion,  fondé  sur  l'iutérél  commun  des  deux  pays,  et  propre 
I       jouir  les  sujets  et  les  citoyens  respectifs  d'avantages  égaux 

ce  principe  et  à  cet  effet,  ont  nommé  pour  leurs 
I  P^^Fteitîaires,  savoir  : 

i     S*ïaicsté  le  Roi  des  Français,  le  sieur  Ilenri-Scévole  de  Ca- 
c^nalier  de  TOrdre  ro)'al  de  la  Légion  d'honneur,  son 
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Chargé  â*àfiUres  et  Consti)  ^néral  au  ChûU  éi  ié  PrAfé&nt  A 
la  République  du  Chili ,  le  sicur  Manuel  Monit,  Ministre  secré 
taire  d*état  au  dopartemeot  dea  relatioos  extérâa^  €t  de  Tia 
lériear  de  iidà*  fiéfiuhliqtie; 

Lesqnela,  aprèa  avoir  échangé  lea  oopiea  aotfaentiqaes  d 
leurs  pleins  pouvoirs,  trouvéaa  eo  honne  et  due  forme,  ton 
convenus  des  articles  suivante  i 

Aat.  1*^.  11  y  aura  paix  constaDte  et  amitîé  perpétuel! 
entre  Sa  Majesté  le  Roi  des  Français,  ses  héritiers  et  socc» 
aent*  dW  pait,  et  le  Préiideftt  de  k  Répubiiqtte  du  Ghiii 
d*aatre  part,  et  entre  les  avjela  et  ehoyeoa  dei  deux  Étati,  nui 
exception  de  personnes  ni  de  lieux. 

2.  Les  Français  au  Chili,  et  les  Chiliens  en  France,  pourroii 
réciprogti^inentt  et  en  toute  liberté,  entrer  avec  leurs  nayir< 
et  caifaisoo»  dans  loua  las  lieiuL«  porta  et  rivières  des  deu  JÎtal 
<|ui  sont  on  seront  ouverts  an  commeroe  étranger. 

Ds  pourront  faire  le  commerce  d*échel!e  dans  les  ports 
verts  à  cetefTet,  pour  décharger  partiellement  les  cargaisons  pj 
eux  appariées  de  l'étranger,  ou  pour  former  successivemci 
leurs  cargaisons  de  retour;  mais  ils  n'auront  pas  la  faculté  d 
décharger  les  marchandises  qu*ils  auraient  reçues  dans  WK  ani 
port  du  même  État,  ou,  autrement,  de  faire  le  cabotage,  qij 
chacune  des  parties  contractantea  se  réserve  de  régler  d*apr{ 
ses  propres  lois. 

Ils  pourront,  comme  les  nationaux,  sur  les  territoires  rç 
pectifs,  voyager  ou  séjourner,  commercer  tant  en  gros 
détail,  louer  et  occuper  les  maisons  i  magasins  et  boutiques  q 
leur  seront  nécessaires^  eSectuer  des  transports  de  marchai 
dises  et  d^argent,  et  recevoir  des  consignations  tant  de  Tintériei 
que  des  pays  étrangers,  et  être  admis  comme  cautions  en  douau 
quand  il  y  aura  plus  d'un  an  qu'ils  seront  établis  sur  les  lieu 
et  que  les  biens  fonciers  ou  lùobiliers  qu'ils  y  posséderq 
présenteront  une  garantie  suffisante.  , 

Us  seront  entièrement  libres  de  faire  leurs  afiaires,  de  ae  pi 
senteren  douane,  devant  les  tribunaux  et  dans  toutes  les  i 
ministrations  publiques,  soit  par  eux-mêmes,  soit  par  l'eat 
mise  des  agents  consulaires  de  leur  nation.  Ils  pourront  aussi 
£iire  représenter  par  d'autres  personnes,  en  se  conformant  a 
lois  en  v^ueur  dans  les  pays  lespectila. 

Os  seront  également  libres,  dans  tous  leurs  achats  com^ 
dans  toutes  leurs  ventes,  d'établir  et  de  fixer  le  prix  4ea  effe 
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airebandises  et  objets  qiiekonrfneâ  tant  Importés  que  nat{o« 
MU, soit  qu'Us  les  vendent  à  Tiuléiieur  ou  qu'ils  les  (iestioent 
àTaporlitm»  mf  à  mû^tktotam  m  Mi  et  mm  règienêalt 

lIltÉiflilNit  êëillmn  assujeitte^  4am 

Màlêplos  forM  dlâr^es,  impôts  ou  contributions,  que  retiH 
pàvcs  par  les  sujets  ou  citoyens  de  la  nation  étrangt're  la  plus 
iiVDmée,eQ  comprenani,  pour  le  Chili,  dans  leadits  impôts,  le 
inilàpMrté  cfM  ptrf^ûi  léft  oooiiMrçaftli  et  UtAqMÉil 


3.  Lttiajeti  el  elia>fÉiit  r«ip«êtilk)oitifMt,  éiiif  leedèat  AflU, 

<roDf  complète  el  constante  protection  pour  leurs  personnes  et 
leors  propriétés.  Ils  auront  un  libre  et  facile  accès  auprès  des  tri- 
tvtmde  joitice  pour  k  poursuite  et  la  défense  de  leurs  droilt» 
Il  Mil  uMllres  dVnplo]per«  dent  tootei  les  circoDstuficei» 
Im  meMi,  ivettée  on  egeiili  de  foule  desie  (|u*ils  jugetwl  i 
ft^Mb  ils  jouiront  sons  te  rapport  dee  tiéioes  droili  #1 
pri\!le^  accordés  aux  nationaux  eux-mêmes. 

Bs  seront  d ailleurs  exempts  de  tout  service  personnel,  soit 
i^ttsles  années  de  terre  ou  de  mer,  soit  dans  les  gftrdes  et  mi^ 
^t^MbsiriSi,  âHMi'flUède  toutes  cetttrlbutions  de  ^ene» 
^■(Mlâfcfeés,  réqaintiemniiiilaires  pour  quelque  motif  ((M 
Wiift,  et,  dans  tous  les  antres* eis,  ils  ne  pourront  étre^  ftssu* 
Wt,  pour  leurs  propriétés,  soit  mobilières,  soit  immobilière», 
tdwires  droits,  réquisitions  ou  impôts  que  ceux  qui  seraient 
par  les  sujets  ou  citoyens  de  la  nation  étrangère  la  plus 
WiÀ^,  stnt  eseeptfoB. 

bi  ssjels  ou  elloycBs  de  Tune  desArKes  eoutraelaiiiet  qui 

dans  Tétendoe  des  domaines  ou  sur  le  territoire  de 
fcrtre  ne  seront  assujettis  à  aucune  visite  ou  perquisition  vexa- 
il  ne  sera  fait  de  leurs  livres  aucun  examen  qu  inspection 
n^itmre,cieeplé  en  cas  de  trahison, de  contrebande  et  autres 
p<Nir  lesquels  lesdites  Tisile«  perquisition  «  examen  on 
^pwe  eat  Ken  en  iferfn  des  ordres  de  PautorHé  compétente^ 
visite,  perquisition,  examen  ou  inspection  étant  alors 
^^î'ï^dans  les  formes  légales,  el  en  présence  du  consul  ou 
^'^^ol  de  la  nation  à  laquelle  appartiendrait  Tinculpé,  ou 
^F^cede  se^  délégué  ou  représentsot,  s*il  en  avait  un 
^  \mat,  et  pourvu  qu^l  se  prêtât  à  eoneonrtr  à  cet  acte 
""^i^KW  hdiqué  par  rtutorhé  qui  auratt  ordonné  la  mila 
Ui  sujets  ou  citoyens  des  deux  États  jouiront  respectif» 

lA. 
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jmhI  d*0Be  libtflé  de  «onadMoe  pktae  el  entière,  elib  poar 
vont  exercer  leur  calte  de  la  manièie  que  le  pennettnuil  k 

coostitution  et  les  lois  du  pays  où  ils  se  trouveront. 

5.  Les  Français  au  Chili ,  et  les  Chilieus  en  France,  pourroa 
acquérir  toute  espèce  de  biens,  par  vente,  échange,  donation 
testament  et  par  toute  autce  voie,  de  la  wAme  manièce  qa«  lei 
hebitanta  du  paye. 

'  Lee  kéritiertott  Mfilaifee  ne  eeront  pas  tepoa  k  acquitter,  aû 

les  biens  qui  leur  seraient  échus  par  héritage  ou  legs ,  des  droit 
autres  ou  plus  élevés  que  ceux  qui  seraient  supportés,  danade 
caa  semblables,  par  les  nationaux  eux-mêmes. 

G.  Les  aujeta  de  Tun  et  de  Tautre  État  ne  pourront  ètn 
leqpectivemeat  aoaaiia  à  aucun  enibaiyo,  ni  être  retenue  avei 
leora  navirea,  cargaisons,  marchandiiiea  on  effeta,  pour  uni 
espédition  odilitaire  quelconque ,  ni  pour  quelque  usage  publii 
ou  particulier  que  ce  soit,  sans  une  indemnité  débattue  et  ùxè 
préalablement  par  les  parties  intéressées,  comme  une  compen 
aation  aulTisante  de  cet  usage,  et  comme  indemnité  dea  torts 
pertea,  retard  et  dommagea  qui  réaulteroul  du  aerviee  aiuine 
ua  aèrent  obligés. 

7*  Pour  la  plus  grande  sécurité  du  commerce  entre  les  sujet 
de  Sa  Majesté  le  Roi  des  Français  et  les  citoyens  de  la  Répu 
blique  du  Chili,  il  est  convenu  que,  si  malheureusement  le 
relations  pacifiques  qui  euatent  entre  les  deox  Parties  contra^ 
tantea  venaient  à  être  rompuea ,  il  am  accordé  aux  aujela  c( 
citoyens  de  chacune  d'ellea ,  résidant  aor  lea  côtea  dea  domniuf 
et  territoires  de  l'autre ,  un  terme  de  six  mois,  et,  à  ceux  qui  | 
trouveront  dans  l'intérieur  du  pays,  d'une  année  entière,  poi^ 
régler  leurs  affaires  et  pour  disposer  de  leurs  propriétés;  et,  a 
outre,  un  sauf  conduit  leur  sera  délivré  pour  a*enibarquer  dtm 
tA  port  qu*ila  indiqueront  de  leur  propre  gré  ;  et  aenieiiM| 
dana  le  caa  où  ib  ne  ae  comporteraient  paa  d*une  manière  fi 
cifique,  ou  s'ils  commettaient  ({uelque  infraction  aux  lois,  \ 
pourraient  être  contraints  à  sortir  du  pays  avant  le  terme 
dits  délais,  et  même,  le  cas  échéant  de  celte  rupture,  tous  h 
autres  sujets  ou  citoyens  dea  deux  Parties  contractantes  œ 
aeront  étaUia  aor  le  territoire  ou  dana  Télendue  dea  domniJ 
de  Tautre,  et  qui  y  eieroeront  quelque  profesaion  ou  comm^ 
spécial,  pourront  continuer  de  résider  ou  d'exercer  iesclil 
profession  ou  coumierce  sans  aucun  empêchement,  et  avecj 

possession  pleine  et  entière  de  leur  liberté  et  de  leurs  biea 
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tint  qa^ils  se  comporteront  d*ane  manière  pacifique  et  ne 
coaunettront  ancnne  offense  contre  les  lois  da  pays;  enfin, 
kors  propriétés  <m  Mens,  de  qndqpe  natnre  qalts  poissent 
lire,  msit  en  lenr  possession ,  soit  k  la  charge  d*autres  individns 

ou  de  l'Etal,  ne  seront  assujettis  à  aucune  saisie  ou  séquestre, 
ni  à  d'autres  charges  ou  impositions  que  celles  qui  seraient 
exigées  SOT  des  biens  ou  effets  semblables  appartenant  aux 
sqelf  on  citoyens  mêmes  des  domaines  00  territoires  sur  les- 
qesb  Icsdits  snjets  on  citoyens  résideraient 

De  même,  les  dettes  entre  particuliers»  non  plus  que  les 
foDds  poblics»  ni  les  actions  de  compagnies  ne  pourroat  jamais 
étiesaisb»  sécinestrés'oa  confisqués. 

8.  Le  commerce  français  au  Chili ,  et  le  commerce  chilien 
en  France  seront  traités,  sous  le  rapport  des  droits  de  douane, 
teiàimportation  qu  à  l'exportation»  comme  celui  de  la  nation 
ttnagfcre  la  plus  favorisée. 

Dans  aucun  cas,  les  droits  d'importation  imposés  en  France 
sor  les  produits  du  sol  ou  de  l'industrie  du  Chili,  et  au  Chili 
sor  les  prodoits  du  sol  ou  de  Tiodustrie  de  la  France,  ne  pour- 
iwt  èlie  antres  ou  plus  élevés  que  cens  anxqnelssontou  seront 
smns  ks  mêmes  produits  importés  par  la  nation  la  plus  favo* 
•risée. Le  même  prînripe  sera,observé  pour  réimportation. 

La  quotité  des  droits  sur  les  marchandises  taxées  à  la  valeur 
•eia  déterminée  par  les  lois  et  usages  du  pays  respectif. 

Aocone  prohibition  ou  restriction  dlmportation  ou  d'expor- 

lation  n'aura  lieu  dans  le  commerce  réciproque  des  deux  pays, 
quelle  oe  soit  également  étendue  à  tous  les  autres  États. 

Les  formalités  qui  pourraient  être  requises  pour  justifier  do 
fongîne  et  de  la  provenance  des  marchandises  respectivement 
importées  dans  Fon  des  deux  États  seront  également  communes 
à  toutes  les  autres  nations. 

t.  Les  prodmls  du  soi  et  de  Tindnstrie  de  chacun  des  deux 
•fiys,  importés  sons  le  parillon  de  fim  des  deux  pays  dans  les 
ports  de  fautre,  ne  supporteront,  à  raison  du  mode  de  trans- 
port, d'autres  surtaxes  que  celles  qui  sont  ou  seraient  imposées, 
éms  les  naêmes  cas,  sur  les  produits  de  la  nation  la  plus  £ivo- 
'Ma. 

De  même,  les  produits  exportés  acquitteront  les  mêmes  droits 
tt  joetront  des  mêmes  franchises,  allocations  et  restitutions 
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kIc  droiU  qui  lont  ou  pounraieot  être  réiervéet  «ta  eipofiAtPRI^ 

MU"  Ici  hâlifuonls  do  la  ualiuii  la  plus  favorisée. 

10.  Les  navires  iranrais  ûrriv»Tnf  dans  les  ports  du  Chili  ou 
en  sorUut,  el  les  Qavir««  chiii«a&  à  leiu*  eulrce  dans  les  poru  de 
France  QU  à  leur  sortie,  ne  seront  9WujeUi«  à.i^'autret  ni  àdt 
plut  ibrts  droiuda  tonnage,  de  pbafe,  apport,  d%  piiat|g^«  de 
quarantaine  on  antm  aflectai^  le  corps  du  bètinbent,  que  omn 
auxquels  sont  ou  seroul  aj>;bi\|elli^  les  piivirç^  da  U  naUpnla 
plus  lavori?ée. 

Néanmoins,  si  le  iraitenicot  national  venait  à  être  accordé 
par  ie  Chili  à  une  autre  nation ,  la  France  devrait  en  jouir  par 
ce  seol  fait,  sons  la  condition  d'une  parfaite  réciprocité* • 

Les  droits  de  tonnage  et  antres,  qui  se  prél^ent'  en  raifon 
de  la  raparilé  des  navires»  seront  d'ailleurs  perrus  en  France, 
pour  les  navires  chiliens,  d'après  le  registre  chilien  du  navire, 
et,  pour  les  navires  français  au  Chili ,  «l*«près  kooB^onpaiss- 
port  français  du  navire. 

11.  Im  navires  respeetib  qui»  ^  c|«èU|it  Mmàtmk ioivi* 
table  et  de  force  majeure,  relâcheraient  dass  les  perfs  ou  «ar 
les  côtef  de  Fun  ou  de  lautre  État,  ne  seront  assujettis  à  aucuo 
droit  de  navigation,  sous  quelque  déoomination  que  ces  droits 
aoîenl  fespectivement  établis,  sauf  les  droits  de  j^olng»  et  au- 
tres da  même  aiiture,  tepiésaiitaiit  le  salaire  de  «arvicae  iMdni 
par  des  industries  privé^ ,  pourvu  que  ces  navires  n^aflbclpenl 
aucun  chargement  ou  déchargement  de  marchandises. 

Il  leur  sera  permis  de  déposer  à  terre  les  marchandises  com- 
posant leur  chargement,  ou  de  les  transborder  sur  d autres 
navires,  pour  éviter  quelles  ne  dépérissent,  et  il  ne  sera  exigé 
4*enx  d'autres  droits  que  ceux  relatifs  au  loyer  des  magasins  et 
des  chantiers  publics  qui  seraient  néceasatm  ponr  déposa  kl^ 
marchandises  et  pour  réparer  les  avaries  du  b&timent. 

12.  Seront  considérés  comme  français  au  Chili,  et  comme 
chihens  en  France,  les  bâtiments  qui  navigueront  sons  les 
paivilions  ijqwrttfc  et  qni  aeront  porieurs  dm  papîeis  4e  ^ord 
.4t  éaa  definmanla  adgéa  par  les  lois  de  rhawn  daaihMii(  daH 

penv  k  jnalifieatfeA  de  la  natieaelili  4fa  naivifaa  4e  comnwffef 
Les  deux  Parties  oenlractantes  se  réservent  d'ailleurs  ie  droit 
si  les  intérêts  de  leur  navigation  venaient  à  souffrir  de  la  taneui 
de  cet  article,  d*y  apporter,  dun  commun  accord,  les  mmdifi; 
cations  qui  lenr  paraitraient  cnavenables»  au  pnsm  de 
14p«l«Moa  reqpecttvf. 


Digitized  by  Google 


B.      77.  (  167  ) 

a.  Im  Mviraf  mirchiiidiset  et  effets  appartenant  moûf, 
lejeU  oa  citoyens  respectifs ,  qui  auraient  été  pw  par  les  DÎnUi 
et  coodaili  00  troovéi  dans  les  ports  de  la  dominatioii  Je  run 

on  de  Tautre  pays,  seront  remis  à  leur  propriétaire  (en  payant, 
s'il  y  a  lifNi,  les  frais  de  reprise  qui  sen)nt  déterminés  par  les 
UitooAux  respectifs),  lorsque  le  droit  de  propriété  mifii  élé 
UflMiyé  devant  les  tribunaux ,  et  sur  la  réclamnlîon  qui  devra  ep 
Itie  bile»  dans  le  délai  de  deux  ans,  par  les  parties  intéressées, 
par  leurs  fondés  de  pouvoirs  ou  par  les  agents  des  Gowrtrit- 

ineDb  respectifs. 

14.  Les  béiiweQls  de  (nerce  et  les  paquebots  de  TÉtat  de 
Twm  im  dew  polMMires  poumnt  entm,  s^îovmer  et  se  m- 
énébm  dentés  des  ports  de  Taotre  pnisssaen  dont  reoeèsest 
•ossidé  à  la  nation  la  plus  favorisée;  ils  y  seront  soumis  aux 
miioei  règles  et  y  jouiront  des  oiém^s  avant^^es» 

Ib.  S*il  erriee  Tiine  des  dèux  Parties  oontinelantès  sait 
en  fHrrs  evnc  quelque  pays  tiers,  Tantre  partie  ne  pontMi, 
damanoin  cas,  aniarisev  ses  natiooanli  à  prendre  ni  ereeplir 

des  eemm l'usions  ou  lettres  de  marque  pour  agir  hostilement 
coQfn*  ia  première  ou  pour  inquiéter  le  eonunerce  ou  les  pro- 
pnétés  de  ses  sujets. 

lé.  Les  deux  Parties  contractantes  adoptent,  dans  leurs  re- 
lations mutuelles,  le  principe  que  le  pavillon  couvre  la  mar- 
chandise; si  l'une  des  parties  reste  neutre,  qnan  l  l'autre  est  en 
guerre  avec  quelque  autre  puissance,  les  marchandises  cou- 
wtrs  du  pavillon  neutre  sont  aussi  réputées  neutres,  mèoie 
fHBd  eiki  appartiendraient  aux  ennemb  de  l*autre  partie  con* 
Indante. 

Il  est  également  convenu  que  la  liberté  du  pavillon  assure 
aussi  celle  des  personnes,  et  que  les  individus  appartenant  à 
«nepoissance ennemie,  qni  seraient  trouvésàbord  d'un  bâtiment 
Mire,  ne  pourront  pas  être  faits  prisonniers,  à  moins  qu'ils  ne 
Mfeit  militaires  et  actuellement  engagés  au  service  de  rennemi. 

£0  conséquence  du  même  principe  sur  iassimilatiou  du  pi|- 
tSm  et  de  k  meicbandise,  h  propriété  neutre  trouvée  à  bord 
wm  UtioMmi  ennemi  sera  conférée  opmme  ennemie»  à 
tfbs  qu'elle  n*ait  été  embarquée  dans  ce  navire  avant  la  dé* 

fkation  de  guerre,  ou  avant  qu'on  eût  connaissance  de  celte 

<itùiraiioo  dans  le  port  d'où  le  navire  est  parti. 

Im  deo^  f  arties  contractMles  n^appliqueront  ce  principe  9 
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en  ce  qui  conoenie  les  antres  puissances,  qnl  oeOes  qui  le  n 
connaîtront  également. 

17.  Dans  le  cas  où  Tune  des  Parties  contractantes  serait  ei 
guerre  avec  une  autre  puissance,  et  où  ses  bâtiments  auraient i 
exercer  eu  mer  le  droit  de  visite,  il  est  convenu  que»  s*ib*ieil 
contrent  nn  navire  appartenant  à  Tautre  partie  demeurée  neutn 
ils  y  enverront,  dans  leur  cajnot,  deux  vérificateurs  diaigés  d 
procéder  à  Texamen  des  papiers  relatifs  à  sa  nationalité  et  à  soi 
chargement.  Les  commandants  seront  responsables,  dans  leur 
personnes  et  leurs  biens,  de  toute  vexation  ou  acte  de  violenc 
qu*ils  commettraient  ou  toléreraient  à  cette  occasion. 

La  visite  ne  sera  permise  qa*à  bord  des  bâtiments  qni  navi 
gneraient  sans  convoi  :  il  suffira,  lorsqu'ils  seront  convoyés,  qu 
le  commandant  du  convoi  déclare  verbalement,  et  sur  sa  paroi 
d'honneur,  que  les  navires  placés  sous  sa  protection  et  sous  soi 
escorte  appartiennent  à  TÉtat  dont  il  arbore  le  pavillon,  et  qai 
.déclare ,  lorsque  ces  navires  sont  destinés  poar  un  port  emuad 
qu'ils  n*ont  pas  de  contrebande  de  guerre. 

18.  Dans  le  cas  où  Tun  des  deux  États  serait  en  gnerre  m 
quelque  autre  Puissance,  Nation  ou  Etat,  les  sujets  de  lautr 
Etat  pourront  continuer  leur  commerce  et  navigation  avec  a 
mêmes  Etats,  excepté  avec  les  villes  ou  ports  qui  seraient  réel 
lemen  l  bloqués  ou  assiégés. 

Bien  entendu  que  cette  liberté  de  oonunercer  et  de  navigai 
ne  s^étendra  pas  aux  articles  réputés  contrebande  de  guerN 
bouches  et  armes  à  feu,  armes  blanches,  projectiles,  poudit 
salpêtre,  objets  d'équipement  militaire,  et  tous  instrumea 
quelconques  fabriqués  à  Tusage  de  la  guerre. 

Dans  aucun  cas,  un  bâtiment  de  commerce,  appartenant 
des  sujets  de  Tun  des  deux^États,  qui  se  trouvera  expédié  poo 
un  port  Moqué  par  Tautre  État,  ne  pourra  être  saisi,  capturé  ^ 
condamné,  si,  préalablement,  il  ne  lui  a  été  fait  une  notifier 
tinn  ou  signification  de  Texislence  du  blocus  par  quelque  bât 
ment  faisant  parti»  de  lescadre  ou  division  de  ce  blocus;  et  poi 
qu*on  ne  puisse  alléguer  une  prétendue  ignorance  des  faits,  i 
que  le  navire  qui  aura  été  dAment  averti  soit  dans  le  cas  d*éti 
capturé  s^il  vient  ensuite  h  se  présenter  devant  le  même  po 
pendant  le  temps  que  durera  le  blocus,  le  commandant  du  b 
timent  de  guerre  qui  le  rencontrera  d  abord  devra  apposer  se 
visa  sur  les  papiers  de  ce  navire,  en  indiquant  le  jour,  le  1î< 
on  la  hauteur  où  il.  Faura  visité  et  loi  aura  fait  U  significatic 
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aquolioD,  hqodle  contiendra,  d*aUiebr»»  les  mêmes  fndicK* 

tm  qae  celles  exigées  pour  le  visa. 

19.  II  pourra  être  établi  des  consuls  de  chacun  des  deux 
pays  dans  l'autre  pour  la  protection  du  comnaerce.  Ces  af^ents 
neolreroAt  en  fonctions  qu'après  en  avoir  obtenu  i*9Utorisation 
du  GoaYemement  territorial.  CelniU  conservera,  d^ailieurs,  le 
M  de  déterminer  les  résidences  oè  il  loi  conviendra  d*ad- 
Mitre kscofisnis;  bien  entendu  que,  sous  ce  rapport,  les  deui 
Goanraemenls  ne  s'opposeront  respectivement  aucune  restric- 
tion qui  ne  soit  commune  dans  leurs  pays  à  toutes  les  nations. 

20.  Les  consuls,  leurs  chanceliers  et  leurs  secrétaires  seront 
aempts  de  tout  service  public ,  et  également  de  toute  espioe  de 
Ml,  impositions  et  contributions,  à  Teiception  des  charges 
fplii  doivent  supporter  pour  raison  de  commerce  ou  de  pro- 
priélé,  et  auxquelles  sont  soumis  les  nationaux  et  les  étrangers; 
étant  obligés  de  se  conformer  en  tout  aux  lois  des  pays  res- 

ooQiob,  leurs  chanceliers  et  leurs  secrétaires  jouiront 
'dteonde  tous  les  autres  privilèges  et  immunités  qui  pourront 
Areaxsorriés  dans  leur  résidence  aux  agents  du  même  rang  de 

h  nation  la  ^  lus  favorisée. 

21.  Les  archives,  et,  en  général,  tous  les  papiers  des  chan- 
celleries des  consulats  respectifs  seront  inviolables;  et,  sous 
aacoD  prétexte,  ni  dans  aucun  cas,  ils  ne  pourront  être  saisis 
niiatés  par  Tautorité  locale. 

S.  En  tout  ce  qui  concerne  la  police  des  ports,  le  char- 
ffjnentet  le  déchargement  des  navires,  la  sûreté  des  marchan- 
dises, biens  et  effets,  les  sujets  eu  citoyens  des  deux  pays  se* 
n)Al  letpectivement  soumis  aux  lois  et  statuts  du  territoire. 
(^T^Kiaot,  les  consuls  respectifs  seront  exclusivement  dbaigés 
h  police  interne  des  navires  de  commerce  de  leur  nation; 
ïtlemitorités  locales  ne  pourront  y  intervenir. 
^3.  En  cas  de  décès  de  leurs  nationaux,  les  consuls  respec- 
en  seront  avertis  le  plus  tôt  possible  par  Taulorité  locale 
^pétente;  ils  pourront  croiser  de  leurs  scellés  ceux  qui  au* 
I^Uté  déjà  mis  par  cette  autorité,  et,  dans  ce  dernier  cas, 
^^nbiei  scellés  ne  pourront  être  levés  que  de  concert.  Ils 
de  droit  les  représentants  de  ceux  de  leurs  nationaux 
T'ïpoorraient  être  intéressés  dans  une  succession  et  qui ,  ne  se 
sor  les  lieux  où  la  succe.<sion  est  ouverte,  n  auraient 
j  f*(Witaé  de  nuuidataire.  En  cette  qualité,  ils  exerceront 
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iQ^m^s  ^dr^id  q^e  l'héritier  aurait  pu  exercer  lui  mêmQ 
moios  celui  de  recevoir  les  foqd»  ou  efiels  provenaot  de  i^ioi 
CÇMÎQO'  Pour  les  recevoir,  il  sera  aicew^re  qu^ila  fumni 
leurs  d^uoe  procuration  spédale.  Lesdits  fooos  ou  teflfets.  ]qi 
qu'^  la  réception  de  celle  procuration,  seront  déposes  entre  U 
mains  d'une  personne  au  choix  du  consul  et  de  rautorité  h 
ç4li;  iU  f  oufTopt  eoâu»  quand  ila  y  serout  invités  par  ieui 
nationaux,  intervenir  dans  les  ioveutairesi  estimations»  nomi 
nations  de  dépositairei»  et  autres  actes  semblables,  pour  qa 
les  droits  de  leurs  nationaux  soient  protégés. 

24.  Lcsdils  consuls  généraux,  consuls  ou  vice-consuls  pou: 
ront  requérir  Tassistance  des  autorités  locales  pour  faire  ar  rétei 
détenir  et  garder  en  prison  les  déserteurs,  tant  de  1a  maria 
militaire  que.  de  la  marine  marchande  de  leur  nation*  A  a 
effet»  ils  s*adresseront  par  écrit  aux  tribunaux,  juges  et  aelc 
rites  compétentes,  et  justiGeront  par  Texhibitlon  des  registn 
du  bâtiment,  du  rôle  d  éijuip.Tpfe,  ou  autres  documents  authec 
tiques,  que  les  hommes  (ju  ils  rcclameuL  faisaient  partie  dudi 
^uipage;  sur  cette  demande  ainsi  justifiée  (moios  cçpeadai 

Î[aaod  te  contraire  pourra  être  prouvé),  la  repiise  ne  pouii 
eur  être  refusée*  Les  déserteurs,  aussitôt  qa*ils  seront  anilA 
seront  mis  k  la  disposition  desdits  consuls  généraux»  conso 
ou  vice-consuls,  et  pourront  être  déposés  dans  les  prisons  p\ 
bliques,  sur  la  deniaude  et  aux  frais  des  réclamants,  pour  éti 
^envoyés  à  bord  des  bâtiments  auxquels  ils  appartiennent,  a 
sur  d*«otres  de  même  nation.  Si  pourtant  ils  n'élnient  pf 
embarqués  dans  un  délai  de  deux  mois  a  compter  da  jour  i 
Tarrestation ,  ils  seront  mis  en  liberté  et  ne  pourront  plus  êti 
arrêtés  pour  la  même  cause.  Il  est  bien  entendu  que  s'il  veoit 
à  être  découvert  que  le  déserteur  eût  commis  quelque  criiï 
on  délit,  on  pourra  diiïérer  sa  remise  jusanaprès  Texécutioo  i 
la  sentence  qui  aurait  été  prononcée  par  le  tribunal  oompéte^ 
Tontes  les  fois  qnll  n*y  aura  pas  de  stipulation  conlnii 
entre  les  armateurs,  les  chargeurs  et  les  assureurs,  les  avari 
que  les  navires  des  deux  pays  auraient  éprouvées  en  mer  en 
rendant  dans  les  ports  respec^is  seront  réglées  jpar  les  oonsi) 
de  leur  nation,  à  moinsi  cependant,  qaedies  iiyets  on  citoye| 
du  pays  où  réside  le  consul,  ou  d*antres  étiyngeit  qni  on  ioiai 
pas  de  la  nation  du  consnl,  ne  se  trouvassent  intéressée  dit 
ces  avaries;  car,  dans  ce  cas,  le  règlement  des  avaries  apparticj 
dra  aiu  autorités  locales. 
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26,  Toalcs  1rs  opérations  relalives  au  sauvetage  des  navirci 
jnoçus  naufragés  cmi  écliouc»  sur  Le^  i^ùies  du  Chili  serout  di« 
par  les  consuls  de  Fraace ,  et ,  réppr. iqiiemeat«:l(»  çffXK^ 
irii  chiliens  dirigeront  les  opérat.içqs  relalivès  au  sâiiVf)Mp 
foaivîres  de  leor  oatîoa  nanfra^vs  pu  écjhpp^s  spr  1^  GÔUf*  of 
France.  '         v  ' 

Liûtervenlion  des  autorités  lociîles  aura  seiilernent  lieu  dans 
les ikoi  pays  pour  iiiainleoir  Tordre t  garaûUr  les  iutérélsdfif 
onetent,  s*î!s  sont  étrangers  aux  équipages  naufragés,  et  assa- 
nrTnécation  des  4»po9itioos  à  observer  pour  Tenlrée  la 
«iil»J»i»rchandises  sauvées.  En  Tabsence  et  jips^^àrarri* 
Vflcdes coDsuls  ou  \ icc-consuls ,  les  aulurilés  locales  devront, 
dâillears,  prendre  toutes  lesinesui  es  nécessaires  pour  la  pro- 
leclioD  des  individus  et  la  conserva  lion  des  effets  naufragés. 

Ileil  déplus  convenu  que  les  marchandises  sauvées  ne 
iMlleMi  à  aucun  droit  de  douane,  ii  moins  «ju'elles  ne 
lointiAiiiies  à  la  consommation  intérieure. 

fl.l»  droits  établis  par  le  présent  traité  en  faveur  des  su- 
jet! liiD(;ai5  sont  et  demeurent  communs  aux  liabilants  des 
coboMs  et  possessions  françaises ,  et,  réciproquement,  les  sujets 
cUien jouiront,  dans  les  colonies  et  possessions  françaises,  des 
'Mips  q«i  loot  M  seront  aceordés  au  commerce  et  à  la  na« 
^|itiai  A»  h  nation  la  plus  favorisée. 

M.  Il  est  formellement  convenu  entre  les  deux  Parties 
c^Blrictînles  qu'indépendamment  des  stipulations  qui  pré- 
^t,  les  agents  diplomatiques  et  consulaires,  lee  sujets  de 
iNto  duses,  les  navires,  kt  chargements  et  let  marchaiidisea 
k  fsades  deui  États ,  jouiront  de  plein  droit,  dans  Panfte,  ém 
^MmUmi,  privilèges  et  immunités  quelconques,  consentis  ou 
^ooiseotir  en  faveur  de  la  nation  la  plus  favorisée;  et  ee,  gr^- 
^taneat  si  la  concession  est  gratuite  ,  ou  avec  la  même  eooi- 
fttution  n  U  coMeasion  est  GoadâtiêmieUt. 

La  fiéseiit  traité  adra  en  irigvanr  peodflftl  a»,  à 
da  jour  de  rédumga  ém  mlifaalkmei  al  ai,  danaa 
IJlHfiat  respiration  de  ce  terme,  ni  Tune  ni  lautre  des  demi 
'Wes  contractantes  n'annonce,  par  une  déclaration  officielle» 
''^^iotentioa  d'en  faire  cesser  ie&i,  ledit  traité  restera  encore 
'"^toire  pendant  wa  année,  et  ainsi  de  suite,  jusqu'à  Tei* 
f^ées  doue  mm  qui  suivront  la  dédaiation  o^Mallaapi* 
^I^^.à  quelque  époqi'e  quelle  ait  lieu. 

Ittbiea  entendu  que,  dans  le  cas  où  celte  déclaration 
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viendrait  à  être  faîte  par  Tune  ou  l'autre  des  Parties  contr 
tantes,  les  dispositions  do  traité  relatives  ta  commerce  et  i 
navigatioii  seraient  senles  considérées  comme  ayant  cessé 
«xpiré;  maïs  qa*à  Tégard  des  antres  articles,  qui  conoement 

relations  de  paix  et  d*aniitié,  le  traité  nVn  resterait  pas  mo 
perpétuellement  obligatoire  pour  les  deux  puissances. 

30.  Le  présent  traité  sera  ratifié ,  et  les  ratiûcations  en  ser 
échangées  à  Santiago  dans  le  délai  de  deux  ans,  on  plus  tôt 
Taire  se  peat 

En  foi  de  quoi,  nous  soussignés,  plénipotentiaires  de  Sa] 

jesté  le  Roi  des  Français  et  de  la  République  du  Chili,  av 
signé  el  scellé  de  notre  cachet,  en  vertu  de  nos  pleins  pouvo 
le  présent  traité  d'amitié ,  de  commerce  et  de  navi^^atioi^ 

Fait  et  arrêté  en  triple  original  dans  celte  ville  de  Siuti 
du  Chili,  le  lô  septembre  de  Tannée  de  Notre -Seign 

(L.  5.)  Signé  Cazottb. 
(L.  iS.j  Signé  Manubl  Hom. 

ARTIGLBS  ADnmOHHBLS. 

Quelques  doutes  s'étant  élevés  quant  au  véritable  sens  ( 
Tesprit  de  certaines  dispositions  renfermées  dans  le  traité  da 
Ué,  de  commerce  et  de  navigation,  conclu  à  Santiago,  le  i5 1 
tembre  i846»  entre  la  France  et  le  Chili,  il  a  paru  utile,! 
.moment  d*échanger  les  ratifications  dudit  traité,  dVn  prée 
le  sens;  et  à  cet  elFet,  les  deux  Gouvernements  oui  nommé  le 
plénipotentiaires  respectifs,  savoir  : 

•  *  LcGoufeineintut  do  la  RépuUiqQt  irançaiae,  io  aieur  A 
Sotfvob  ic  Gtfolte,  sou  Ghaq^  d*afium  ut  Couanlgfoénl 

Chili; 

Et  le  Président  de  la  République  du  Chili,  le  sieur  i4afc 

•  Fianu,  idinistre  de  Tinlaérieur  et  des  relations  extérieures; 

'  >  Lasqiiulai  après  avoirexauilné  luurs  pleins  pouvom,  tm 
:uii  Imiie  et  due  forme,  sont  oomrenua  des  points  sumuli: 


* 


AimcLBS  Ai>mTimuiui.a. 


'  *  Le  Gouvernement  chilien  ,  prenant  en  considéra 
fbttiftMttiité  du  système  de  patente  en  vigueur  en  Fiunce 
platt  à  déclarer  que  si,  pendant  la  durée  du  tra&é  du  i5 j 

tembrc  iô46,  le  tarif  des  patentes  venait  à  subir  au  Chin 


Digitized  by  Google 


«.H- 77-  (  ) 

aliffalioQs  quanti  MO  échelle  progressive»  ces  altéra  tioos  sercy^l 
combinées  de  .manière  à  ne  pat  modifier  aa,prAjiKUGetdeia.pii\ 
kaMa  français  b  têm  proportiooael  de  if  mfl^  mftn^i 
■eal  ciBilmle  antre  Un  dtoy^  do  pays  et  iea  oQmiiieriinta 
étrangers. 

2*  U  est  mulueliement  convenu  que  ces  mots  de  i'e^rlicle  i> 
*mjt  fniiculier»  veulent  dire  uniquement  uoe  destioflio% 
pntkolière  el  spéciale,  ae  rattaebaot  d^aiUeoi;».  à  00  aervicf( 

3F  lan^aen  cas  de  guerre  et  pour  sauvegarder  les  intéi)ê%| 

de fEtai sérieusement  compromis,  le  salut  du  pays  rendra  in- 
di^osible  un  embargo  général  ou  une  fermeture  complète  dea 
poil||i|est  entendu ,  d*un  commuo accord,  que  Tarticle  6  aeril 
ifléfék  de  la  manière  soivante  :  qoe  si  l*embaifi|  00  U  fera»* 
Indes  ports  ne  dépasse  pas  six  joorstles  navires  de  commerce 
({oiioiieBi  compris  dans  la  mesure  ne  pourroot  lédamer  an* 
cône indemoité  à  titre  de  surestarie,  de  dommages  ni  d'intérêts; 
que  si  la  détention  a  dépassé  six  jours ,  sans  en  dépasser  douze, 
le  Gonversement,  aolenr  de  rembai|[0  ou  de  la  fermeture. 
Mntai  de  remboorser  ans  capitaioes«  à  titre  dlndemnité, 
kmpÊÊtai  des  dépenses  faites  par  eux  poor  les  gages  et  la 
■ooniUire  de  leors  équipages  pendant  la  durée  de  leur  séjour 
forcé,  à  partir  du  septième  jour  ;  enfin,  que,  si  des  circonstances 
d'une  gravilé  tout  exceptionnelle  entraînaient  la  prolongation 
de  rembaxgo  général  ou  de  la  fermeture  an  delà  du  terme  de 
^ûnejoon,  les  ayants  droit  pourront,  pour  le  temps  qui  dé- 
ffmn  ce  terme,  réclamer  justement  des  dommsges  et  Intérêts 
pov  les  torts  et  préjudices  de  toute  espèce  quHIs  prouveront 
«n  due  forme  avoir  eu  a  supporter  par  suite  de  Tembargo  ou 
la  fermeture.  A  défaut  de  règlement  amiable  sur  le  cbifTre 
âecesindeomilés,  la  fixation  en  sera  déférée  à  deux  arbitres 
Tun  par  le  Gouvernement  auteur  de  l'embargo,  et 
^«itrepir  Tagent  diplomatique,  et,  à  ion  défaut,  par  le  consul 
|Unl  de  la  station  k  laquelle  appartient  le  navire  détenu. 

cas  de  désaccord  entre  ces  arbitres  et  faute  de  s'entendre  sur 
^dioix  d'uo  sur-arbitre,  la  décision  finale  et  sans  appel  sera 
^ée  au  Gouvernement  d'un  pays  tiers  et  ami. 

4*  Les  navires  français  entrant  dans  les  ports  da  Chili 
Scindant  seront  aséimilés  aux  navires  chiliens  en  ce  qui 
*'*«aeles  droits  de  navigation  et  autres  taxeâ  portant  sur  là 
coqoedes  navires;  et,  réciproquement,  1^  navires  chilieas  en^ 
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traol  dans  les  poris  de  France  ou  en  sortant  seront  assimilés 
navires  français  en  ce  qui  concerne  les  droils  de  navigali 
autres  taxes  portant  sur  la  coque  des  navires. 

(2**)  Les  marchandises  importées  directement  de  Franc 
des  navires  français,  et»  réciproquement,  les  maiTh^ndii 
importées  directement  du  Chili  sur  des  navires  chiliens, 
payeront  d'autres  ni  de  plus  forts  droits  que  ^î  elles  étaienli 
portées  du  même  pays  par  des  navirés  français  et  cliiliens.^ 

5"  11  est  convenu  et  entendu  (jue  le  trailement  de  la  nalj 
[a  plus  favorisée,  stipulé  par  rarliclc  28  du  traité  du  i5  si 
tembre  i846  pour  les  produits  naturels  ou  manufacturés  ori 
naires  du  territoire  de  Tune  on  de  Tau  Ire  Partie  contractan 
ne  mettra  pas  obstacle  à  ce  que  le  Chili  accorde  h  luo*  i 
républiques  voisines  de  l'Amérique  du  Sud  des  faveurs spéd| 
pour  certains  produits  de  son  sol  ou  de  son  industrie»  enéchB 
de  faveurs  d'une  égale  importance  qui  seraient  concédées  dl 
ce  pays  aux  produits  similaires  du  Chili.  ' 

En  foi  do  quoi,  les  Plénipotentiaires  ont  signé  les  présel 
articles  additionnels,  et  y  ont  apposé  leurs  cachets  respectifs. 

Santiago,  le  Sojuin  i852. 

(L.  5.)  Signé  Cazûtte.  WÊ^ 
{L.  S.)  Signé  Antonio  Vauas. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 
faires  étrangères  est  chargé  de  l'exécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  8  Août  i853. 

Signé  NAPOLÉON.  ^ 
Vu  et  scellé  du  grand  sceau  :  p^r  l'Empereur  : 

Lê  Garde  des  sceaux.  Ministre  delà  Ministre  des  affairtt  éùmn^ 

justice. 

Signé  Dbooyii  dc  Lbcys. 

Signé  Abbatccci. 

N*  682.  —  Décret  impérial  qui  autorise  Vadmission»  en  franc 
de  droits,  des  Fers  forgés  en  nuusiaux  ou  prismes»  des  Fontes  n 
Ue$  t  etc.  expédies  de  l'île  de  Corse  sar  le  Continent  français. 

Do  3  Août  i8S3. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dîen  et  la  volonté  nationi 
Emperectr  des  Français  ,  \  tous  présents  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrélaire  d'étal  au  déparlen 
de  ragricuiture,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 
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?■  rirdde  9  da  la  loi  do  96  jdio  i835; 

lÉfes  articles  6  et  7  de  ia  loi  du  6  mai  ibài  •  *'    "  '  *  ' 

•      •  I        •  •  .  •    •  • 

ifOtt  D£CK£T£  et  DfiCRBTONS  Ce  QUI  Sliit  .'  '    -   ^  n  t 

Ait.  l''.  Les  fers  forgés  en  massiaux  ou  prismes,  les  fontes 
Buwlées,  les  aciers  de  cénieatfttiDn ,  les  essieui  bruts  pour  loco- 
motives oa  voitures  et  les  écorces  dechéoe  vert,  expédiés  de  nié 
^Goittivle  Gontinenl  fraoçaia^  seront  admia  eo  firaochiaa  de 
inib,!!»  les  coDditi(»is  déterminées  par  Fartide  7  de  la  loi 
àttmii  i8ii. 

L'importation  en  sera  permise  par  les  bureaux  d* Arles  et  de 
Boiic  et  pir  iea  boreanx  ouverts  à  la  litoe  entrée  do  prodoila 
éikOm 

Pourront égaleoie ni  être  importés  par  les  bureaux  d'Arles  et 
àeBoTic,  les  fiers  étirés  en  barres  de  toutes  dimensions  et  les 
fMkicaiiuisse  pesant  plus  de  quinze  kilogrammes,  dont  1  ad- 
nrâmertdéjà  autorisée  par  les  bureaux  désignés  en  Tarliole  6 
<fclii8i  do  é  mai  i84i  et  en  Tarticle  3  de  rordonnanoe  du 

2.  Les  fontes  bratea,  les  fers  en  barres  et  les  aciers  en  barres, 
ûuportésde  fétranger  en  Corse,  seront  soumis  aux  droits  du 
MgjéaM. 

3.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  de  Tagri- 
coitore,  da  coaimerce  et  des  travaux  publics  et  au  départe- 
nt des  finances ,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne, 
defeiécatioo  du  présent  décret 

fait  an  palais  de  Saint-Gloud.  le  3  Août  i853. 

Par  rEmparsori 

Le  Ministre  de  l'agricaltare ,  du  comnurce 
et  des  tracaux  pubUcs  ,  " 

SgaéP.  Mâaai. 
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N*  IMS.--IMGiiT.iiuMbu^  (coalcMgn^  parleaiiinilr»  de«  fiw^]| 
portaal,  ^ 

i*  Que  M.  Oppgrmam  (Eugène) ,  direcleur  de  la  succunale  de  It 
Banque  de  Fraoce  à^4^^<goon ,  eat  nommé  dureclear  de  la  eiiociintl^ 

de  Nancy  ; 

a*  Que  M.  Caddkim  (iacfaaf>/ai!tt),  caissier  principal  de  la  suo- 
oÉMsaU  da  BocdaMXt  est  Dommé.diiiieleiir  de  la  succursale  d'Avi- 
gnon» ei».  mpbCQmcfti  4^  M.  ^Offmmtmtu  (Sma$>4^imÊim  23  JiuJto| 
lW*.>  ...  1 


Certifié  ooDferme: 
Pftria»  le  ao  '  Août  ifl63. 

Lé  Garde  desSceaax,  Ministre  Secrtlain 
d^éUU  au  département  de  la  Justice, 


*  Celte  date  cet  e^  de  la  rée^on  da  Bnllidii 
an  BÛoisttre  de  la  Jastiee. 


Oa  ■'•koM*  poor  U  BalUlm  Je»  hSi,  |  raûoD  4t  9  Inac»  fig  M,  à  b  fltint  èê  flaifii«irt 


iMmMUMi  iMP^ALB.  ^  ao  Aoùc  lSâ3« 
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N'684. —  Déchet  impérial  qui  licencie  le  Bataillon  d'Ouvriers  â'admi" 
mtnUion  et  crét  sept  Compa^niêt  s'adminûtnuU  séparémeiU. 

Du  A  JuiUet  i853.  .  • 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale,^ 
EmxitjR  DES  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vq  Tordonnance  du  ^4  février  id3o  (i)  pc^rtuat  Mganmtioii.tUi 
^ituiiIoQdWvriersd*adimiiistraUoii;  •  ^ 

Vu  kfordoooances  des  10  novembre  i83o  (a),  i4  «eptembre 
i83i  1^,  19  mars  i83i,  35  «oût  U)  et  So  septembre  i84o  (5)^ 
^Mfkâkm  i84i  (6)  el  10  ttmw  io46  (7] ,  qui  oot  sùcceftsivemeal 
i«n  M  dimioaéie  noiiifave  des  compsgmes  de  ce  ooipe; 

Vittiui le  décret  do  lOftviâ  iSSo  (S)  •  qui  aréieit  le  balifflon  k 
^^t  compagnies; 

Sot  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départ^efuent 
de  la  guerre, 

Afou  nécaèri  et  tàààtons  ce  qui  suit  : , 

Ait.  l*'.  Le  balaiUoii  d*CHivriers  d^administratiop  .es^  li- 


i.  Les  offiders  de  ce  bataillon  qui  ne  trouveront  pas  emjJei 
fas  la  réorganisation  ci^après  arrêtée  seront  mis  en  non-acti- 
ntépar  suppression  d'emploi,  et  replacés  avec  leurs  grades, au 
^  et  à  mesure  des  vacances  attribuées  à  c^tte  position  par  1^ 


[1)  n*  série,  a'  partie,  Bull.  26,  n*  471.  . 
(*)  Œ*  »éri«,  1*  partie.  Bail.  a6,  n'  470. 
P)  u*  série ,  3*  |>artie,  Bull.  106,  n**  1974  dt  997d* 

U)  i\'  série.  Bull.  7r)9,  n"  8816. 
(5)  II*  série,  Bull.  767,  n'  8890. 
i6]  u-  s.'rie,  Bull.  868,  n*  9719. * 
(7)  IX*  série.Boll.  U77,  n"  ia.6o6.      '    "»  ' 
^  X*  série.  Bail.  a53,  D°  SQ87.      •  t'i    ,î.  *.  »»iî  .  i 

XI' Série.  l5 
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dront  leur  rang  d'ancienneté. 

3.  Il  est  créé  sept  çpnjpagnies  d'ouyriers  d'acïrnînistration 
s*adininist|;|2^^4i^y^n^t»  ^  riS]tO||H|]iUtÀj|ill^an  chefs 
reqpectifs. 

Cet  compagnies  font  appal^ ,  fous  k  diiecUon  snpérieiin 
dit  fendiomiairM  de  rintendihice ,  a  aasorer  : 

En  teipp5  de  guerre,  le  n^ontage  et  le  démontage  des  foun 
portatifs,  la  construction  des  fours  en  terre,  la  manutention  el 

militaipai  fonfinwMift  ias  ibwrMi  *  1»  r^anffaga  tl  i'ddaîrage, 
la  diatribntion  des  eflêfs  de  l*babil jement  et  du  campement; 
En  temps  de  paix ,  les  traTànx  de  toute  nature  dans  nntérieni 

de^  divers  q^agasîns  ejl^  m§|p^(dii^ioq,§  rp^sortissafàt  4^pyte 
ment  de  Ja  guerre. 

L'une  de  ces  compaijnies  sera  composée  exclusivement  d*oii 
Wiers  dPtrt,  et  sert  éneroée  spéciatemjsi|t,  en  leoij»  4e  ptp^  i 
la  çonstruc^ion  des  foprs  dp  campagne. 

A.  Les  cadres  d*une  comp^guic  4'o^yriçrs  d'admini^tratÎQi 
ÎQÇt  fi^és^ftsi  gvi'il  suitj 

Lieutrntataoouamdbai*- •••4  •••••••««•••••  i 

.    .  |S^ii4>iieaMiaf« « . •  1  •  ;  I 

AdjiuUntaoïu-offîcierchtrgédetdéiaiU*....  9  i 

"  Fourrier.  I 

Sergents  *. .  5 


i 


Caporaux  de  prcmic^re  classe. . 
Caporaux  de  deuxième  classe.. 

Clairons  de  preralc;c  cjasse   i 

Clairons  de  deuxième  classe   \ 

EnûiQts  de  troupe   i 


r. 


Notre  ministre  secrétaire  d'claL  au  dûparleinent  de  la  guen 
détermine,  en  temps  de  ^)aix  comme  en  teaips  de  guerre,  j 
d'après  les  besoins,  refieclif  en  hommes  de  troupe. 

5.  Les  hommes  de  troupç  sçnjt  ^j^iséff  ea4fip'^ài9ifi^f^ 
les  proportions  ci-api^ 

Premi^rc  classe   i/3 

Deuiièmc  classe   s/S 

6.  Les  compagnies  d'ouvriers  4'|4f¥MÛstration  lerecrutent  i 
m>yen  de  soldâts  tirés  des  divers  oinfs  del'ênaéif  «jAAtofi  4 
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twm  ém  jmtmimn  wnmttt  ; 

Boulanger; 
MeoDier; 
Boucher; 
Touchear  ; 
BoHakapi 

Charpentier; 

Menuisier; 

Serrurier. 

liilnvpts  actuelle» iUteiaAloiid'oiivrimd*4daiîiibtmti^^ 
H— lunt  mûm  k  U  pmaièrt  lumtioa  im.mpi  MWiUti 

fMpa^niOié 

7.  Seront  incorporés  dans  un  régiment  criafanlerie,  les  soui* 
iffiders,  caporaux  et  solda U  reconnus  imfjeopnê  AU  AtfWce 
ifédal  des  ouYners  dadminiatratioa. 

i.  Le  passage  à  la  jfWÊÊièam ckêmti  TavanoifiMAltiix  gradii 
èeafond  tt  de  lùiijôlBdbr  «Mkst  êipmém^nî  ékmpie 
compagnie. 

9.  Les  sous-ofiiciers  des  compagrniea  d'ouvriers  d'adoiinistra- 
don,  ré^lièrement  proposés  à  la  dernière  inspection  générale, 
concourent,  avec  les  sous-oûiciera  de  raruifi  de  fiotiBlerie  «4 

1»  élèn»  db  iéeole  mitiUitQ  pomr  lii  iNieauBa  da  grade»  de 
tPèUmfkaml  menuet  eux  depxièoie  et  Irotf ièqae  tpurs.  - 

10.  Uavanc^aneot  au  grade  de  soua-Ueetepant  dans  les  co|i^- 

pagnies  d'ouvriers  d'adcninistralion  continue  d'avoir  lieu  con- 
formément aux  disposilions  de  TarLicle  337  i ordonnance  da 
i6marsi^(^}r 

11.  L'avancement  au  grade  de  lieutenant  rode  sur  l*en$eni* 
Uedo  oorpe  d^eprèi  les  règles  tracées  par  ia  loi  du  i4  avril  i83a» 
et  Tordre  de$  tours  déterminé  par  )m  fiticies  ào  et  98  de  Tor» 
doDDance  du  16  mars 

12.  Les  lieutenants  commandant  concourent,  pour  Tavan* 
cernent  au  grade  de  capitaine,  avec  les  lieutenants  de  Tarme  de 

*  Galanterie* 

A  œt  effet,  il  leur  est  réservé,  chaque  année,  Tnn  des  tours 
êoQt  fordonnance  du  16  mars  i838  permet  de  disposer  en 
brcor  de  la  non-activité. 


i5. 
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La  Domination  de  ces  officiers  au  grade  de  capitaine  a  lien 
d*après  Tordre  des  tours  fixé  par  Tarticle  4o  de  k  même  erdoûf 
nance. 

IS.  Lesrappoilsd'oidieetdesiibordiiiêtMndescomp^^ 
d*<mvriers  d^taminittration  envers  le  cominiBdeiflnt  et  les 

fonctionnaires  de  l'intendance  militaire  ont  lieu  conformément 
aux  règles  tracées  par  notre  décret  du  ii  juin  i8ô3. 

14.  Comme  les  autres  corps  de  Tannée,  les  compagnies  dW 
niers  d'administration  sont  soumises  aux  févues  trimestrielles 
des  généraux  de  brigade  et  aux  inspections  ennurilesdes  inlen* 
dents  militaires  et  des  inspecteurs  généraux. 

15.  A  partir  de  1  organisation  des  compagnies  d'ouvriers  d'ad- 
ministration ,  la  solde  des  caporaux ,  soldats ,  clairons  et  enfants 
de  troupe,  sera  celle  attribuée  aux  régiments  d'infanterie  parle 
tarif  n*  12  annexé  à  l'ordonnance  du  5  décembre  i&4o. 

Les  caporaux» soldats  et  claiitms  de  première  desn  weœmmU 
la  solde  afiêctée  aux  compagnies  d*élite,  et  ceux  de  éewaèam 

classe,  la  solde  des  compagnies  du  centre. 

Il  n'est  rien  changé  aux  prestations  accordées  aux  officiers  et 
sous-officiers. 

Le  mÀÔB  et  toutes  les  autres  prestations  en  tigent  attribuées 
aux  compagnies  d'ouvriers  d*administintiDit  sont  détamainéei 

fêr  le  tarif  ci-joint 

16.  Toutes  les  dispositions  antérieures  sont  abn^ées. 

17.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  la 
guerre  est  diargé  de  Texécntion  du  présent  décret 

Fait  au  palais  de  Saint-Goud»  le  à  Juillet  i853,  ] 

Signé  NAPOLÉON.  ' 

ParrEapsTsnr  :  I 
,  U  iÊnUd  ài  Frwu^ê  MU^  mai»m9  âéiÊi 

Signé  A.  DS  SAWT-AsiUim. 
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Tauf  dâ  ]a  toldâ  et  itt  prestations  en  argent  attrihnin  aux  eompagjùes  douvrien 

d^adminUtratioiu 
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B.  n*  78.  (  i83  ) 

K'  665.  — -  DicuT  impéaial  qui  augmente  Vêjjûc^  dé  la  Compagme 
de  Gctida^ene  de  ta  Gajane  françaU^i 

Du  9  Juillet  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volpoté  nfttipoaic, 
Empuica  des  FaiJiÇAis,  à  tous  présents  et  à  venir,  salct. 

Va  les  ordonnances  des  6  septembre  i84o  (1)  et  i3  avril  1846  (a), 
etle^retdu  30  janvier  1802  (3);   

De  l'avis  de  notre  ministre  secrétaire  d*éiat  au  aéparlement  de  la 
manne  et  des  colonies,  et  sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire 
d'état  aa  déparlement  de  la  guerre  » 

Atoss  décrété  et  DÉcHiTONS  ce  qui  suit  :  1 

Air.  1*.  Leffectif  de  la  côiUpdgnie  de  g^endalrberle  dè  la 
Gtiyanc  française  est  porté  à  ccht  cinqdanle  hoinines  y  compris 
les  ofBders. 

9.  La  coinpôsîtion  et  lé  couiplci  de  cette  compagnie  sont  llxés 
nsi  qo'il  est  indiqué  au  tableau  ci  aprrs  : 


3.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  de  la 
guerre  et  de  la  marine  sont  cbargés,  chacun  en  ce  qui  le  con- 
ceroe,  de  rexécutioo  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  9  Juillet  i853. 

Signé  NAPOLÉOiN. 
Par  l'Empereur  : 
Le  I^îaréchal  lU  France  MitmUe  sêcrétaire  d'état 
an  départemeM  dè  la  gaetre. 

Signé  A.  DE  SAiNT-AnNAtTt». 

(4  ti'  •éii^  BalL  76» ,  a*  ^7. 
(>)  n*  s^TÎe,  Bull.  1 389 ,  n*  1 2,694. 
r  série,  BulL  d84,  D*  3573. 


686.  —  DÊcHfT  IMPÉRIAL  qui  autorise  la  fondation ,  à  Ckenao 
{ Charmtê'Inférieun  )•  d'an  ÉlablisseiMnt  d'UmJinet  da  Sacré-Ccwr, 

Da  sSMNftiSSS. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationalQ,^ 
En nnm  dis  Fbavçais  ,  à  tous  prétents  et  à  venir,  salot.      '  | 

*  Sur  lè  rapport  de  notre  ministre  aeerétaire  dTAat  en  départemM 
de  rioetroclion  puUiqoe  et  dea  coites; 

*  *  Vo  Facte  nolarié  do  9  novembre  i85i ,  par  lequel  la  dame  veuve 

de  la  Croix  Darepaire  a  fait  donation  à  la  congrégation  des  Ursulines 
du  Sacré-Cœur  à  Pons,  d'un  capital  de  six  mille  francs  payable 
un  an  après  son  décès ,  et  produisant  jusqu'au  rcaiboursennent  un 
intérêt  de  cinq  pour  cent;  a°  d*uno  maison  avec  jardin  et  dépen- 
dances, située  à  Chenac,  à  la  charge  d'établir  à  perpétuité  dans  cette 
dernière  commune  trois  sœurs  de  son  ordre,  qui  devront  s'occuper 
de  l'éducation  dea  jeun^  lUles  et  Yisiter  à  domicile  les  malades  de  la 
commune; 

Vu  le  certiBcat  de  vie  de  la  donatriceten  date  du  i4  janvier  i85a; 
Vu  la  délibération  du  conseil  d*administration  de  la  congrégattoq 
des  Ursulines  du  Sacré-Cœur,  à  Pons,  en  date  des  a8  novembre  i85i 
et  6  janvier  1862,  tendant  à  obtenir  raotorisation ,  1*  d*accepter  la 
'donation  précitée;  2*  de  fonder  à  Cbenac,  en  eiémlion  deaintentions 
de  la  donatrice,  un  établissement  de  sosnrs  .de  son  ordre;  3*  d'ao* 
c{uérir  pour  lea  besoins  de  cet  établissement»  et  moyennant  une 
'somme  de  dnq  oenla  firanca«  un  cbai  (00  dwre)  oonligué  k  le  neisoB 

*  donnée  et  appartenant  au  sieur  PiiUt; 

Vu  la  délibération,  en  date  du  3o  ^octolirê  i8Sa,  par  laqneUe  le 
conseil  municipal  de  Chenac,  agissant  tant  au  nom  de  la  conunune 
qn*à  défaut  de  bureau  de  bienfaisance,  demande  Tautorisation  d*ac- 
irepler  le  bénéGce  des  dispositions  susénoncées  ; 

Vu  le  procès-verbal  d'estimation  purlant  a  quatre  mille  francs  la 
valeur  de  la  maison  donnée; 

Vti  les  renseignements,  transmis  sur  la  position  de  fortune  de  la 
donatrice; 

Vu  l'aclc  sous  seing  privé  du  9  janvier  i85a,  par  lequel  le  sieur 
à^iUct  a  consenti  la  vente  du  chai  ; 

Vu  les  plan  et  procès-verbal  d*estimalion  de  cet  immeuble  portant 
sa  valeur  à  cinq  cents  francs; 

Vu  Tordonnance  royale  du  i"*  avril  18^7  (i),  qui  a  approuvé  les 
statuts  de  la  congrégation  des  Ursulines  du  Sacré-Cœur,  à  Pons,  et 
celle  du  avril  de  la  même  annéo  (a),  qui  a  autorisé  cette  congré* 
gation; 

(1)  viii' série,  BoH.  1 53,  n*  5519. 

(s)  vui*  séria,  B^.  167,  n*  iM.    .  .1 
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B.H*7^  (  } 

?Q  rengagement  pris  per  les  soem  qni  composent  f  ëbblissement 
de  Cheuac  de  se  conformer  aux  statula  approuvés  poor.  k  maison 
mère;  I 

Vu  le  procès-verbal  de  Tenquète  de  commodo  et  ineommodOf  qni  n 
•1  iifo  à  Cbeoac,  au  sujet  deiàrondaiion'ei  de  l'Açquiaîtîou  prcj^tée, 
de    avril  au  1 3  mai  1 85a  ; 

V«  facvii  da  omseil  municipal  de  Cheoic»  en  data  du.  g  mai  iÇ^a  ; 
Vi  TéM  de  faclif  et  du  psspif  de  la  oongré^'tion  donataire,  véri- 
fié si  tertifié  par  le  préfet  de  là  Charente-Inftneure  ; 

Va  VtUl  des  recettes  et  des  d<;penses  présumées  du  futur  établis- 
semenl; 

Vu  Je5  avis  de  révèquc  de  la  Rochelle  et  du  préfet  de  la  Charente- 
laÊirieure,  en  dale  des  i5  mars  et  a  juin  i852  ;  ... 
Vu  f afxs  de  notre  ministre  de  i*inlériear,  en  date  du  19  ncvemfafe 

fikkidee  9  janvier  1817  et  i4  jaityler  taSi;  ' 

fais  loi  do  94  mei  iSiS  ; 

?ilaloi  dn  i5  mars  i85o,  sur  rensdgnammil ; 

La  section  de  T intérieur,  de  rinstrootion  pnUique  et  dea  cuites 
àê  mân  Conseil  d*éUi  enlendo , 

iroKs  ABcmui  et  nacniTONS  ce  qui  soit  : 

Ait.  1*^.  La  congrégation  des  Ursuiines  du  Sacré-Carar. 
cnitani  à  Pons  (Cbiraite-Inféiieure),  en  vertu  d*une  ordon- 
iianoe  royale  du  22  avril  1827,  est  auUNrisée  à  fonder,  à  Ghe- 

Dac  (même  département),  un  établissement  de  sœurs  de  son 
ordre,  à  la  charge  par  les  membres  de  cet  établissement  de  ?e 
conformer  exactement  aux  statuts  approuvés  pomr  la  maison 
niie,  par  ordonnance  royale  du  1"  avril  1827. 

1  La  supérieure  générale  de  la  congréatton  des  Ursuiines  du 

Sâcré-Oi^ur,  à  Pons,  au  noip  de  cet  établis^eiiicut,  et  le  maire 
deChenac,  t;int  au  nom  de  cotte  commune  qua  di':faut  de  bu- 
niQ  de  bieoiaisance,  sont  autorisés  à  accepter,  chacun  en  ce  qui 
kcoQcerne,  et  aux  danses  et  conditions  imposées ,  la  donation^ 
tteàlafite  congrégation  par  la  dame  LouUê'Aihalie'Elisaheth 
iimièm,  veuve  du  sieur  Jean-  Tkimot'héê'BarAélemy  iê  la  Croix» 
^^tnpûire,  suivant  acte  uolarid  du  2  novembre  i85i,  et  con- 
1''  en  lui  capital  de  six  mille  francs,  on  une  rente  de 
trois  cents  francs  ;  2*  en  une  maison  avec  jaidin  et  dépen- 
diaos,  située  à  Chenac ,  et  estimée  quatre  mille  franc&i  à  la 
cà^pdréuMîr  à  perpétuité,  dan»    connuMipii  de  Glieniy^«  .troif 
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aMin«  qai  deieimt 5  oecaper^» rédttiHieii  àmivéam  Wmk  i 
'viiilvks  pauvres  malades  à  doBliciiek  •  • 

Le  capital  de  six  mille  irancB,  Ion  da  remboaiteiiieiitt  aèi 
'ete|)le^  M  icliaf    rmès  aui*  YÉlâii  - 

•  3.  La  supérieure  généfaid  de  lâ  iHéttaé  confftflgatiôn  est  at 
torisée  à  acquérir  au  nom  de  celte  congrégatfdn,  moyehnai 
une  somme  de  cinq  cents  fraoca»  ihontatit  de  Testiitlatioii ,  u 
chai  (ou  caVe),  situé  à  Cbeoac,  et  apfrar.teiiaat  an  sièor  Pûle 

? ai  en  a  conienti  la  vente,  suivant  acte  soôs  sèings  pméi  d 
janvier  iÀ5a,  pour  servir  alix  betotns  de  fétablissôneilt'ai 
tûrisé  à  Clienac  par  i'arlicle  i"  du  présent  décret» 
11  fiera  passé  acte  public  de  cette  acquisilion. 
4«  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  ilni 
traction  publique  et  des  cultes  «  et  notre  ministre  secrîlav 
d*état  aa  déparUsdea^  de  l'iaténeoTi  sont  chaigés,  chacui  e 
ce  qui  le  concerne,  de  rexécution  du  présent  décret»  qui  aer 
inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Faii  àa  palailde  Saim^Gimdt  le  9&  Juillet  i8S3. 

Signé  NAPOLÉON. 
HffBfliparMrs 

jL#  Ministrt  Secrétaire  déi^  m  éépvifamt  de  (iMêtMWBtuM^tûtià^n 
êi  des  cultes, 

iipké  U.  Foaiooii. 


N*  687.      DÉCHET  iMpààiÀL  (fmt  ûugmniê  U  nomire  dis  Brigaà 

Do  99  iiiillM  a 653. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  dé  Dieu  et  la  volonté  natioiMk 
Bmacta  dbs  FaivçAis,  à  tous  ptésenti  et  à  tenir»  auot. 

Vu  ie  décret  du  a4  septembre  i852  (1); 

Vu  U  sénatus  consulte  du  [12  décembre  i85a,  qui  a  fait  ehtn 
dans  le  domaine  de  la  couronne  plusieurs  for^  appartenant  à  l'Éti 
'  Considérant  que  les  dix-sept  brigades  de  gendarmerie  affècléea,  p 
le  décM  du  a4  septembre  i^Sa  •  à  la  surveillance  et  à  la  psmspi% 
(ion  de  ces  forêts,  mit  Ifasafteantai  pour  assorer  le  aenice  wmqà 
tttim  soAl  dealin^i* . 

(1)    série,  BolL  &«6»  n*  i464. 
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ÉN»  iÉMÉiÉ  H  BÉéflÉNis  M     rail  9 
Ait.  I*.  Le  nombre  des  bribes  à  elie«41  de  gëntetterlèi 

àefvîce  de  surveillance  cjué  rédatbe  là.  cott^eHarion 
s  hjTbts  coniprise^  dans  le  domaine  de  la  couroDue,  est  porté 
dd^eptâ  viogt-quatre. 

La  cQii|0iitiao  et  refieciil  <le  ces  bi^dés  '9ont  fixés  ainsi 


MirédHléto  )ogi&.  "  • 

Bri?3/ti«r3.  *  ji  19 

Gtadiimes  ..«  A9A 

Total.....  i   12^ 


2.  Ces  brades  sont  placées  sous  ks  ordres  de  lofiicier  tênt» 
iLdsDl  raimidissCTient  de  gefldÉuefie  dtes  f éteodue  dtqfuel 
bieliQmBt  sUtionnées.  ... 

3.  Hoire  ministre  secrétaire  d*état  au  département  4^  ^ 

♦  :re  est  chargé  de  l'exécution  du  présent  tltcret. 

Fait  «  péiA  de  5eiiitpClottd ,  le  39  JniUel  iSâf 


Signé  HAPOLÉON.  • 
Par  l'Empereur  : 

X#  Maréchal  de  France  Ministre  seçrétêirê  JtétÊi 
àm  iéforîtmint  àt  la  fUfH, 


« 


.'^S  —  DécEET  IMPÉRIAL  qui  aiilorisc ,  comme  Communaulé dirigée 
-  ^  sLipéneare  locale,  l'AuocuUion  des  Sœun  de  Notre-DaiM-d»- 
vkt,  ixukmt  à  Di^e» 

Du  3  Août  1 S53, 

I 

par  ia  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale»  ' 
^msk  DES  FsjiM^kii^  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

SvlHippoft  de  n&tn  tâatÊÊm  seeiétaire  d*état  au  départaient 
laitatioii  {mblique  et  des  eultes ; 

^  u  lad^an'ie,  en  date  du  2onoùt  i8v)a,de  Tassocialion  des  sœurs 
NotT^-Dame- de-Grâce,  à  Digne,  reconnue  comme  établissement 
cotisât  (kkcoogrégaiiondainèaia  no»  à  Ail,  te«diiit  à  nbUnir 
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ma  aiitonsâtimi  comme  cfimmniMitité  indép<adiH  tégîe  pir  tn 

périeare  locale,  avec  rengagemeni de  toÎTreles  ftatats  apprmiiéi 
ordonnance  royale  du  7  mai  ida6  (1),  pour  la  commimaaté des 
^çuses  Ursulines  à  Amiens; 

.  Vu  la  copie  de  ces  statuts  signée,  en  témoignage  d*adhésion 
les  membrea  de  l'aasoçiatioo  et  revêtue  de  TigiprdlMtion  de  Té] 
de  Digne; 

.  Vu  Télat  de  Tactif  et  du  passif  de  Tassociation  ;  | 

Vu  Tavis  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation  des  1 
de  Notre-Dame-de-Grâce,  à  Âix,  en  dale  du  37  janvier  i853; 

Vu  les  avis  de  Terchevèque  d*Aix,  de  révéque  daDigue  et  do 
des  Basses-Alpes,  en  date  des  i3  décembre  lâSa.  ib  el  31  ji 
et  aS  juin  i863( 

Vu  fordomuiDce  royale  du  16  janvier  i846,  qui  a  aiitoftfé| 
cîatioD  des  acDurs  de  Nolie*Daiiie-de^râoe  à  Digne,  comme  A 
sèment  de  la  congrégation  des  scrars  do  même  ordre  à  Aix;  | 
.  Vu-la  loi  da  ai  mai  i8aS; 

Va ledéereldii  3i  jamrieriWa;  I 

Notre  Conseil  d*élat  entendu  • 

kfomn  D^G^T^  et  picaiiTOiis  ce  qui  suit  : 

Abt.  L*assodatioii  des  soiurs  de  Nbtre-ItenieHleC 
eiistant  à  Di^ne  (Basses- Alpes),  en  vertu  d*ane  ordoni 
royale  du  16  janvier  18^6,  comme  établissement  dépei 
de  la  congrégation  du  même  nom  dont  la  maison  mcrf! 
Aix  (Boudies-du  Rhène),  est  autorisée  comme  communal 
dépendante  dirigée  par  une  supérieure  locale,  à  la  cbaij 
les  membres  qui  la  composent  de  se  conformer  aux  i 
approuvés  par  ordonnance  royale  dn  7  mai  1836 ,  pour  la 
munauté  des  religieuses  Ursulines  à  Amiens  (Somme],  e 
cette  association  a  déclaré  adopter. 

2.  Noire  ministre  secrétaire  d  état  au  département  de 
truction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  lexécation  d| 
sent  décret ,  qui  sera  inséré  an  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  3  Août  i853.  I 

Signé  NAPOLÉOfl.  | 

Par  l'Empereur  : 

Le  MinUire  secrétaire  éCétat  au  départi 
dâ  i'iiatjmction  publique  et  des  caliês^ 

^  Signé  U«  Foaiooi-  | 

■'     "  '  !■  ■  ..PI 

(s)  mi* aécie, BeH.  9«»  3o9& 
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6S9.  —  DÉCMMT  iMPiniâL  qui  autorise,  corrone  Congrégation  iin* 
}ét  par  ane  Sapérienrt  générale,  la  Communauté  dcê  Swin  do  SfHÛU" 
^Oitpks  osùtant  à  SaiiU-Flaur. 

Du  5  Août  i653. 


MAfOLSON,  pv  te  gHbn  deDka  et  te  votenté  atlioiude, 
mn  ws  FftâvçAD,  à  iDiu  présents  et  à  venir,  salut. 

Sar  le  npport  de  notre  ministre  seorètaîre  d*éltl  tu  dMpertamenl 
flaBto«aioB|nbliqpeel  des  cnltei; 

Yo  le  àmmnàf  de  te  oommuDanté  des  sœurs  de  Sâinl-Joseph ,  à 
nsl^Floar,  teodant  k  obteoir  sa  recouaai^aoce  légale  comme  con- 

i^lion  à  supérieure  générale  ; 

\  u  l'engagement  pris  par  les  membres  de  cette  communauté  de  se 
cformer  aux  statuts  approuvés,  par  décret  impérial  du  9  avril 
il  1  (1),  pour  la  congrégation  des  sœurs  de  Saint-Joseph»  «Êtes 
OA-PasienT.  à  Qermonl,  qu^elle  a  déclaré  adopler; 

Vu  une  copie  de  ces  statuts,  signée  par  les  membres  de  rassocÎA* 
00 ,  ei  revêtue  de  Tapprobalion  de  Tévêque  de  Saint^Flottr  ; 

Vu  l  étal  de  Tactif  et  du  passif  de  Tassociation  ; 

Va  les  avis  de  l'éf éque  de  Saial>Floar  et  du  préfsi  du  Geatdi,  en 
tie  dis  a  1  mai  ai  10  juin  1 853  ; 

Jfk  ferdootience  xojale  du  9' janvier  i84o  (a),  ^  A  enlorisé  le 

xrmanaoté  des  scenrs  de  SaînWosspb  à  âtint^Fionr; 

Va  te  ki  dn  si  mai  i8a5; 

Ym  te  dfaet  dn  Si  janvier  i85a  ; 

^blie  Conseil  d'état  entendu , 

lâroM  KÉcniii  el  sécubons  ce  qui  snit  : 

Ait.  1*.  UnssodatioD  des  sœnrs  de  Siint-Josqph,  existant  à 
îat-Floar  (Canlal)«  en  vertn  d'une  ordonnance  royale  dn 

jâimer  sous  le  titre  de  communauté  à  supérieure  locale, 

il  autorisée  comme  congr^ation  dirigée  par  une  supérieure 
ècéiaie,  à  la  charge  de  se  cooformer  aux  statuts  approuvés  par 
éatt  impérial  du  9  avril  18 il,  qu*elle  a  déclaré  adopter,  dm 
I  coosit§Ê6m  dessssnn  de  SeinIrJosepb,  dites  dn  fion-AuSinr, 
i  GhraHMi  (Pay<de-IMme). 
1.  Hotre  ministre  secrétaire  d^élnt  au  département  de  Fins* 

^    • 


M  «riéH.BaU.  36i,  n'  668*. 
W 


nf  sfcMtBiiB.  707,  »•  8471. 
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tructioû  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  rexécuti 
■l4imr  itf  (  I  r  I ,  (foi  sera  inséré  ad  Bulletin  des  lois. 
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Par  i*£mperear  : 


K*  690.—  DÉCHET  TMPKitrAL  qui  autorise,  comme  Commnmaié 
jMr  une  Supérieure  locale,  i ÀiSOQiatilHt  de$  Smart  d$  ia  Vi^ 
SamU'Maris,  existant  à  Autan. 

IfAPOLÉCHV,  par  la  grâce  âeD}eii  et  ia  ?olq4(ité 

Emperrur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  vepif;^  ;çalct. 

Sur  le  rtjpport  de  nelfe  «waistre  iwiitMre  JféHH  am  dépntti 
de rînstracUonpaUifaecfc de» cultes;  * 

(>  V« l>aele  «etarié  des  4  et  6  novembre  tSSi^,  par fequdfes di 

selles  Glantenay,  Maillet,  Guy,  Girtcrâ  et  autves,  membres  def 
dation  des  Sœurs  de  la  Visilation-Sainle -Marie  existant  à  Aulun 
rétrocédé  à  cette  association  divers  bâliments  aycc  dépendance^! 
à  Autun  et  composant  la  maison  conventuelle,  deux  maisons 
terrain  situés  également  à  Autun,  le  tout  estimé  soixante  cl  dii 
mille  six  cents  Irancs  qu'elles  ont  déciacé  avoir  a€^ui5  pourlecfl 
et  avec  les  deniers  de  l'association  ; 

Vu  les  demandes  de  cette  association,  en  date  des  38  seple 
48^9  ^  février  |â53t }eq4|^^lt  ol^tçoir,  1*  «on  aulori3ati9DG£ 
oopimunauté  régie  par  une  su|périettre  If^çale;  a*  l*a4tpnafîjpa 
cepter  la  rétrocession  précitée  ; 

Vu  l'engi^ment  pns  par  les  membres  de  rassociation  de  |C 
former  a«x  statuts  approuvés  par  ordonnancé  royale  do  ^0  novc 
t%\^  (1)  poi|v  la  oommunauté  du  même  nom,  àllftoon,  qu*^ 
slaré  ad^ptar  % 

^  VngnaeopiideotsstetQit  signée  par  im  mamh  si  de  esM» 

dation ,  et  reyétue  de  Tapprobation  de  Tévéïpai  d* Autun  ; 

Vu  Tétf  t  de  Vaciif  et  du  passif  cfe  r^Moctation  ; 
Vu  le  procès-verbal  de  Tenquéte  de  commodo  et  incammodo,  (j^ 
lieu  à  Autun  le  ai  décembre  1862  ; 

(i)  VU*  série,  Bull.  i33 ,  n*  1^98. 
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Ys  TiTis  da  eopieil  municipal  d*Autun,  en  date  dq  ^7  déoeii|brg 

Vn  les  divers  documents  produits  à  f  appui  des  dédiin^ljons  relatif  es 
àlâréirocesAion; 
Vn  les  iris  de  Téré^  d^AuMifc  du  péGst  de  Saône-el-Loire; 

Tnlâloi  du      mai  i8a5; 

¥a  le  décret  du  jaUiieriASt^ 

1|gk»G«M^4'é|ateQteQ4n^  . 

Ams  lÉGaént  el  nécnime  oe  i(ui  soit  : 

A1BI9 1".  y^MNOciatioo  des  3œurs  ^  \^  Visitatî^yi^^'nt^Iilarie» 

eigie  pir  «le  supéncwe  lecak ,  k  U  ebarge ,  par  les 
membres  qmiik  composent,  de  se  conformer  aux  statuts  appreii« 

vés  par  ordoonaDce  royale  du  20  novembre  1816,  pour  la 
communauté  du  même  pom»à  {dàçoa  [même  départeme^it}  »  el 
«nUte  a  déclaré  adopter. 

X  la  supérieure  de  ta  communauté  des  Sœurs  9e  U  Visita: 
liai fWiiitii Mil  ie,  à  Antiui«  est  gi^lori'sée  k  accepter,  au  poin  de 
C£t  tiàhlis^emeni,  la  rétrocessiQa  faite  au  proGt  de  ladite  com- 
mnoaolé,  suivant  acte  notarié  des  ^  et  6  novembre  1862,  psLp 
in  demoiselles  Gienle^»  MaHlel^  Ga/*  Girard  et  aulnes  reii- 
de  la  même  communauté,  de  divers  bâtiments  avec  dé^ 
Anéi  à  Aotoa ,  et  .eoaeposaiil  la  mdsbft  cewrentiteUe, 
ctde  deai  maisons  et  dHin  terrein  sitqés  ^lement  à  Autpn,  le 
Isat  estimé  soixante  et  dix-huit  mille  six  cents  francs,  que  ces 
rdi^eoses  ont  déclaré  avoir  ac^is  j^^i^  le  coippt^  et  a^eç  les 
,  deaiers  de  Tassodation. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tins- 
ifnaiaa  pobliqiie  et  des  q^t^i  est  çiiwçgk  4^  reiéc^^tjgp  pré- 
M  décret ,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

^  r«laapdaiadeSainU:iou4,  le  3Aoùtx8ô4, 

8igel  If  APOIiiOll. 

Psr  rEnyyaar: 

ie  l^iiiilrf  ucrétaire  détai  aa  àéparUmtût 
df  tÎMiruction  puhliqoê  <t  du  fflC^^ 
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691.  —  Décret  iMPÉnuL  qai  aatorise,  comme  Communauté  dm^t 
par  une  Sapérieurt  loddt^  l'Aftociatioades  Smn  UmUnn,  emUml 
Corhi^ny  {Nièvn  ). 

'   Du  ^  Août  lêSiL  • 

« 

NAPOLÉON,  par  U  grâce  de  Bien  et  k  iraiottlé  netiMik 

EMPnxuR  DES  FRANÇiiis,  à  tous  présenti  et  àtwîr,  kûstti 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  il*éut  au  départemei 
de  rioslruction  publique  et  des  colles; 

VuU  demande.de  rassodatîon  des  scsun  Urtulines»  k  Gorbigo} 
en  date  du  &  septembre  i859«  tendant  k  obtenir  sa  reminaissiiM 

légale  comme  communaùté  dirigée  par  une  supérieure  iôcsie;  ■ 

Vu  rengagement  pris  par  les  membres  de  cette  association  de: 
conformer  aux  slaluls  approuvés  par  ordonnance  royale  du  7  m. 
1836  (1)  pour  la  communauté  des  sœurs  du  même  uom«  à  Amieot 
qu'elle  a  déclaré  adopter; 

Vu  la  copie  de  ces  slatuts,  signée,  en  témoignage  d'adhésion,  p 
tous  les  membres  de  l'association,  et  revêtue  de  Tapproliatioa  c 
Tévéque  de  Nevers  ; 

Vu  l'état  de  Tactif  et  du  passif  de  rassocialion; 

Vu  le  procès*Yerbal  de  1  enquête  dê  commodo  êt  inemmodo^  qnt  a  i 
lieu  à  Gorbignj,  le      octobre  i85a; 

Vu  fcvis  du  eoùseii  mnaicipal  de  Gorbâgny  en  date  dn  k  Mm 
l85i; 

Vu  les  avis  de  révèque  de  Nevees  et  du  nffétu de  la  Nièvte,  endii 
des  5  et  6  novembre  i85a  et  27  mû  i85o; 
Vu  la  loi  dn  a4  mai  i8a5; 
Vn  le  décret  du  3i  janner  i85a  ; 
Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  renseignement; 

Notre  Conseil  d*état  entendu  • 

Avons  oégeété  et  dbcabtoas  ce  qui  suit  : 

Art.  l*'.  L^association  religieuse  des  soears  Ursulines ,  exista 
à  Gorbigny  (Nièvre),  est  autorisée  comme  communauté  dirig 
par  une  enpérîenr^  locale  »  à  la  charge  par  les  membres  de  ce! 
aseodation  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés  par  ordc 

nance  royale  du  7  mai  1826,  pour  la  commuDauté  des  sœi 
du  même  nom,  à  Amiens  (Soaune),  et  quelle  a  déch 
adopter. 


(i)  vm*  série»  BuU.  ^»  a*  3og3« 
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1.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  11ns- 

tmction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécution  da 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  ta  palais  de  Sainl<Iloud,  le  3  Août  i8&3. 

Signé  NAPOLÉON. 

PirrfimpsMvrf 

X*  MinUtn  tecrétaire  iéUit  ou  iéftcaimmt 
4â  tiiutn^^jum  pMbUqmi  4t  du  cailif # 

Sigoé  H.  FeBionN. 


6^.  —  Déenr  fMPiâtdL  oui  anfofUê  h  fondation,  à  Sorin 
(lodb),  iTca  Etàh>mmmii  do  FilUi  do  la  €mx  cBtet  Sœors  de 


Duo  Août  1853. 


HAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
bmm  DIS  Framçms»  à  tous  présents  et  à  venir  salot. 

Sv  le  rapport  de  notre  minîslre  secrétaire  d*état  an  département 
ée  fiaffridion  publique  et  des  eoiles  ; 

Vu  l'acte  notarié  du  k  novembre  i85o,  par  lequel  le  sieur  de  Be» 
éûQÀck  a  lait  donation  à  la  commune  de  Sordos  d'une  maison  avec 
jsniÏQ  et  dépendances,  sous  la  condition  de  l'atlcclcr  à  rétablissement 
d'uoe  école  déjeunes  lîUes,  qui  sera  dirigée  par  des  iîiles  de  la  Crois 

à  la  Puye; 

Va  le  certificat  de  vie  du  donateur,  en  date  da  1 1  novembre  i85o; 
Va  la  délibération,  en  date  du  3i  mai  1863,  par  laquelle  le  conseil 
Mâdpal  de  la  commune  de  Sordea  a  voté  racceptatiôn  de  cette  do- 

hBod; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d*admînisl ration  de  la  congrégation 
àes  filles  de  la  Croix,  dites  Stoart  do  SaiiU-André,  k  la  Puje,  en  date 
és  10  novembre  i85i,  tendant  à  obtenir  Vautorisation  :  1*  d*accepter« 
c&  ce  oui  le  concerne,  le  bénéfice  de  la  donation  précitée;  a*  de  fon- 
teàSordes,  en  exécution  des  intentions  du  donateur,  un  établisse- 
^Mdeaœnrs  de  ■on  ordre:  - 

rense^nements  transmis  sur  la  position  de  fortune  du  dona- 


1  ordonnance  royale  du  3o  avril  1826  (1)  qui  a  approuvé  les 
•litalsde  la  congrégation  des  filles  de  la  Croix,  et  celle  du  23  mai 
(a),  qui  a  autorisé  celte  congrégation  à  la  Pu^o; 

*"  '    ■ '  ■  ■  '         mil       Ml  ■  I 

(0  îîn*  série.  Bail.  89 ,  û*  399 1. 
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Vu  l*çngageinent  pris  par  les  ^urs  qui  con^pQseql     luwvid  i(| 

blîssement  de  i>e  con^or^ier  à  ces  statuts; 

Va  Tétai  des  i8ç«l(8|  et  d%»  4épw^  ^rilW^ei  4f  Qei  éUUÎM 
ment; 

Va  lee  yka  et  |^vM4e»Terbal  d'etlnnatioii  de  rmimeiiU»doiiiii 
portaot    veKe«r  4  ifninie  oeoto  francs; 

Vu  le  procès-verbal  de  l'enquête  de  commodo  et  incommoio\ 

Vu  les  avis  des  évêques  d'Aire  et  de  Poitiers,  et  des  préfets  d 
Landes  et  de  la  Vienne»  en  date  des  5  et  i3  mai  •  4  et  7  septembre, 
i4  décembre  i85a; 

y«  Tarâ  de  m\re  mioislM  «ecrétam  d'^  au  44piiifln«a  W 
l^rieur,  en  date  du  S  janvier  1 853 1 

Vu  les  lois  des  a  janvier  1817  et  a4  mai  i8a5,  et  ies  oidonnanc 
des  a  avril  1817  et  i4janvier  18^1; 

Vu  la  loi  du  1 5  mars  i8ôo,  sur  f  enseignmiient; 

La  section  de  Tinlérieur,  de  Vmstruçtioa  pi^li^ue  ^\  des  cidtiHI 
notre  Conseil  d'état  entendue, 

Atoms  hicBÀii  et  dscb^toms  ce  ^  suil» 

Avf,  K  U  congi^tfon  éee  fiUes  delà  (Mm,  éiim  Sm 
Smmt^ÀMiFé,  eiktant  à  la  Paye  ( Vienne),  en  verta  d*ii 
•vdennance  royale  du  28  mai  18 26, est  autorisée  à  fonderl 

Sordes  (Landes)»  un  établissement  de  sœurs  de  son  ordre,  à 
çbarge  par  les  membres  qui  composor^nt  cet  établisscmept 
SQ  conformer  aux  statuts  approuvés  pour  )4t  lûaimi  i^àrç  | 
ordonnance  royde  du  3o  avril  i8a6. 

2.  La  supérieure  générale  de  cette  congrégation  et  le  ma 
'  Ae  kt  commune  de  Sordes  (Landes]  «ont  autorisés  à  accep! 

di^icun  en  ce  qui  le  concerne,  et  au2(  doutes  condiUons  ^ 
pos^,  la  donation  faite  à  la  commune  de  Sordes  par  le  si^ 

Jean-Napoléon  de  Bedouich,  suivant  acte  notarié  du  i  novemi 
l85o,  et  consistant  eu  une  maison  avec  jardin  et  dépendait 
située  à  Sordes  et  estimée  quinze  cents  francs, pour  y  établir  1 
école  de  fiilea  dirigée  par  lea  amu»  de  &dnt*André  à  la  Pi 
(Vienne). 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  d^BâïtfiOtÇât  â£  ï\ 
truction  publique  et  des  cultes»  et  notfç  i^inist^ç  aeoiçiMkm  d*1 
«a  département  de  l*intérieur»  toi^  4ii>irrtl>.éhi<inn€m  fe 
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iftcoûcemc,  de  rexécution  du  pr^€U|;kt  dé^et^i.^  lera.  fPI^ 
iaBaUetio  des  lois.  ■    '  .  ,  ,      •  . 

Faitaa  paît»  de  SaiaMjkmd^    B  Àoùî  iS&3. 

• 

Signé  NAPOLÉON* 

,Pir  rEmpereori 

Ministre  secréiaire  d'état  aa  départemeiU 
de  Cinsiruction  pubVique  et  des  eultei. 

Signe  IL  ToATODU  ' 

N*  6o3  —  DÉanET  iMpénr al  qui  approuve  des  modifications  avLte 
Siairj.s  la  (jM^ré^aùm  des  Dasasi  da  ^aeré-QmW'dê^étiUp  éiÊU^ 
à  Pais. 

Du  5  Août  i8ô3, 

NAPOÎ.EON,  par  îa  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale* 
£ini£GA  DES  FaA»çAis,  à  tous  présents  et  à  venir,  salot. 

9«k  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d*état  au  département 

âsTÎBstrnction  pnblîqne  et  des  cultes; 

\u  les  déliber  liions  du  conseil  d'aciministralion  de  la  congréga- 
tion des  dames  du  Sacré-Cœui'-de- Jésus,  n  Paris ,  en  d;ile  du  mois  de 
norembre  i85i  et  du  4  février  i853,  tondinl  à  oblenir  l'autorisation 
de  moditier  iea  ertides  a ,  5 ,  7,  8  »  9  et  1 5  de  ses  statatst  ' 

¥•  TardooMiioe  fO]^ale  du  1"  aynl  qui  a  approuvé  les 

siatuis  de  cette  con^réga'.ion ,  et  Tordonnance  du  aa  du  méinemeis  (a) 
qui  ]'a  antorisée  à  s  établir  à  Paris; 

Va  k  copie  des  statuts  modifiés,  signée  en  témoignage  d'adhésion 
firhs  membre»  de  ITaiaocâalion  et  farélue  de  fapprobatiaB  daTar- 
cbefèmdcPteîs; 

Vo  les  ms  de  l'archeTéque  de  Paris  et  du  préfet  de  la  Seine,  en 
tedes  91  octobre  et  10  décembre  i85a  et  aa  ftvriisr  i65S; 

Omsidérant  que  les  modifications  proposées  eux  statuts  déjà  a[»* 
{MTOurés  de  la  congrégation  des  damefi  du  Sacré-Cœur-de -Jésus  ne 
dérogent  en  ri«'n  aux  lois  de  l'état  et  ne  contiennent  licn  de  contraire 
à  bConsiiluLiun  de  TLoipire,  aux  iranchifies,  libertés  et  maximes  de 
ïc^ljse  gallicane; 

Notre  Conseil  d*état  entendu, 

AîOSS  DÉCRÉTÉ  ei  i)£GRÉTO!«&  CO  qo!  SOÎI  t 

An.  l".  Les  modificatlona  demandées  par  la  congiégatltiu 


W  fin*  série.  Bull.  i53,  n'  55 18. 
(2)  no*  série,  Bull.  167,  568i. 


» 

.1    .  . 
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(196) 

*déi'dames  in  Sficré^Cœnr-de- Jésus,  établie  à  Paris  (Seine),  en 
vertu  d'une  ordonnance  du  22  avril  1827,  statuts  qu'elle  a 
été  autorisée  à  suivre  par  Tordo nuance  du  1*'  avril  de  la  même 
aonée,  soat  et  demeurent  approuvées. 

Ces  modifications,  telles  qa*elics  résultent  des  statuts  annexés 
au  présent  décret;  seront  enregistrées  et  transcrites  sur  les  re- 
gistres du  Conseil  d*état;  mention  de  ladite  transcription  sera 
faite  par  le  secrétaire  général  du  Conseil  d'état  sur  la  pièce  en- 
registrée. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins- 
•truction  publique  et  des  cuites  est  chargé  de  lexécutioa  du 
présent  décret»  qni  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint*Cloud»  le  5  Août  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  r£mper«ir  : 

Id  Miniitrt  seerMre  d'état  aa  dipartmmf 
i€  rmtlru^wm  pÊtkUqui  #1  du  càUm  » 

Signé  H.  FoRTOUL. 


N*  (jg^.  —  Décr.ET  iMPÉnrAL  qui  approuve  des  modifications  aux 
Statuts  de  la  Congrégation  des  Sœurs  de  Saint-Joseph,  existant  à 
'  Bourg. 

Da  S  Août  i8S3. 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EMPBEBim  DBS  Français,  à  tous  présents  et  à  venir*  salct. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'élat  au  dcparlcuicat 
rÎQstruclion  publique  el  des  cultes; 

■  Vu  la  délibération  du  conseil  d'admiobl ration  de  la  coDgrégalîon 
des  sœurs  de  Sainl-Josepli ,  à  Bourg,  en  date  du  x"  avril  itt5^»  loo- 
dant  à  oblenîr  la  modification  de  ses  statuts  ; 

Vu  lordonnancc  royale  du  i3  juillet  182S  (1),  qui  a  approuvé  ces 
statuts,  et  celle  du  3i  août  de  la  même  anuée  (a),  qui  a  autorisé  à 
^    Bourg  la  congrégation  des  sœurs  de  Saint-Joseph  ; 

Vu  la  copie  des  statuts  modifiés,  qui  a  été  signée  en  témoignaga 
d*adhésion  par  les  membres  de  l'association,  et  revêtue  delappiolMi- 
tion  de  révèque  de  Belley  ; 

(i)  viii'  série,  Bull.  aAa,  n*  8773. 
(1)  fin*  sécie,  BolL  aôi  >  a*  ^léob 
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Ttt  kt  «fk  de  rMqne  de:BiBflgr       prtfet  4^  TAIfi»  «Ml^i^ai 

a âfril  et  1  a  mai  1 853  ; 

Va  la  loi  du  a4  mai  182 5,  elle  décret  du  3i  janvier  i85a;       ^  - 
Considérant  que  les  modiûca lions  proposées  aux  slaluts  déjà  ap- 
prouvés ne  dérobent  en  rien  aux  lois  de  l'état,  et  ne  contiennent  riep 
de  contraire  à  la  Q)nstilution  de  r£ixipire,  aux  (ranchiaes,  libertàft  et 
maxiaoes  de  r église  gallicane; 

SotwCoawa  d'état  gnUndttt  .  « 

&TQU  ntcEÉTs  et  fiécasTONi  ce  qui  suit  : 

Abt.  1".  Les  modifications  demandées  par  la  congrégation 
des&œuTS  de  Sain t- Joseph ,  existant  à  Bourg  (Ain),  aux  statuts 
^aelie  a  été  autorisée  à  suivre  par  çjrdonaaAce  royale  dw 
i3  juillet  1828»  aoat  approuvées. 

Ces  modifications,  telles  qii*elles  résollent  des  statvts  anaen^: 
anfféseot  décret,  seront earegistrées  et  transcrites  sur  les  re- 
gistres du  Conseil  d'état;  mention  de  ladite  transcription  sera 
(dite  par  le  secrétaire  général  du  Conseil  d*état  sur  la  pièce  en- 
r^tréc. 

1  JloCre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tins- 
tradioD  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  TexédntiQn  da 

présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  an  palais  de  Saint-Glood,  le  5  Août  i8&3* 

Jlgaé  NAPOLÉON. 

Par  TEmperear:      *  * 

iét  Muùttre  secrétaire  d'état  au  départemeni 
4«  rimtnÊeSimpabU^iu  €t  des  cuUes»  ,  ^* 

9igaé  H.  Foimu 


R'6g5.  —  Dlcret  impérial  qui  autorise,  comme  Congrégation  diri- 
jéf  pjr  une  Supérieure  générale,  la  Communauté  des  Saurs  de  la 
iLséricorde  da  Sairil  C(su.r'de'Marie,  éiablie  à  Bloa,  commune  df 
fuèy  {Calvados).  '    ^  ^  ^ 

Dâ  5  Août  i85S.  '  \' 

RkPOLÉWf,  par  k  grtce  de  tXeti  et  la  irotouté  nationale, 

E»Lui.a  DES  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut.  ■ 

Sm  11  rapport  de  notre  minisire  secrélaire  d*étal  an  département 
ds  rma^eSoT pabyip»  et  des  cnkes  ; 
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nittration  de  la  commuoaoté  des  sœurs  de  la  Ifisériëorde-dm  SAhlU 
Qsnr^le^Marié ,  A  Btoii,  eommune  de  Yaudrj,  dabs  lè'but  d^obleiûr 
UlMnnalaaÊùce  légide  coinine  eongrégistidii  diriM-  ^ar  une  Mflé* 
MûUi  fènètée  cfl  l'approbation  de  ses  statuts  mcmfiés;  ' 
"^tt  le  déoM  dii  to  mars  i853  (i] ,  q  li  a  auUnrtsé  l'asiodalieft  M* 
MBurs  de  la  Miséricorde  de  Blon,  coinM  eoiMtlMitéà  sopéfiéM 
locale,  à  la  diarge  de  se  eonformer  aiisaWats  approtiféa  pafîerdon- 
nance  da  i"  février  1829  (9)»  pour  la  communauté  des  fceurs  de  la 
Miséricorde  de  Rouen,  quelle  a'dtdaré' adopter;  ' 

Vu  la  copie  desdils  statuts  de  lacommuaauté  da^  sœurs  de  la  Misé- 
ricorde de  Rouen  i 

Vu  la  copie  de  ces  statuts  modifiés  par  la  supérieure  des  .sœurs  de  la 
Miséricorde  du  Sainl-Cœur-de-Marie,  à  Blon,  qui  est  rcvêlur  des  si- 
gnatures des  religicules  de  celte  communauté  et  de  Tapprobation  de 
Févêque  de  Bayeux;' 

■'Vu  la  déclaration  de  révêquc  de  Baveux  constatant  que  celle  asso- 
cialion  était  déjà  instituée  canoniquemoiit  comme  congrégation  à 
supérieure  générale,  el  qu'elle  avait  forme  dix  établissements  sous  sa 
dépendance  au  momeut  où  elle  a  été  reconnue  comme  commuji^auté  ii 
si^péricure  locale;  . 

Vu  l'état  de  l'actif  etdu  passif  de  cette  communauté; 

Vu  les  avis  de  rêvcquc  de  Bayeux  et  du  préfet  du  Calvados,  en 
date  des  32  mars  el    avril  i853; 

Vu  la  loi  du  2/*  mai  1825  et  le  décret  du  3i  janvier  i85a; 

Considérant  que  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Miséricorde  du 
Saint-Ciœur-de  Marie,  à  Blon,  commune  de  Vaudry  (Calvados),  est 
soumise  à  la  juridiction  de  l'ordinaire; 

Considérant  que  lea  modilîcations  proposées  aux  statuts  déjà  ap* 
prouvés  ne  dérogent  en  rien  aux  lois*  de  l'État,  et  oe  contiennent 
rien  de  contraire  à  fa  Constitution  de  r£mpire,  aux  iranchiseiiv  liber- 
tés et  maidflDmS'  de  fég^tse  gallicane  ; 

Notre  Conseil  d*état  entendu^.   .  . 
ATMirlotaHiii  fit  oéçaizosa  ce  qui  sut  : 

Art.  l•^  L'association  religieuse  des  sœurs  de  la  Miséricorde 
du  Saint-Cœur-de-Marie,  établie  à  Blon,  conipiunc  de  Vau4ry 
(Calvados),  et  déjà  reconnue  comme  cpmmQtiaaté  à  Supérieure 
locale  par  le  décret  dtf  10  ifiars  l85a,  est  autorisée  comme 
congrégatiott  dirigée  par  po^^ qpérieiire  géoérjsle^ 

2.  Les  modificaliGns  demandées  par  cette  congrégalioa  aux 

(1)  X*  série,  Bull.  5oa,  n*  3794.      *  * 

(3)  ?m' série,  BuU.  276,  n'  io,63«.-  Î^'J'  'l  '  * 
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stitots  dè  là  côttmuflàHtédéi  ttstiH  de  là  MTiàéfiodi^  dé  AuMlii, 
rjaellé  a  été  autorisée  à  suivre  par  le  décret  prédté,  aout 
ap^oavées. 

Ui  modificatioiia»  tellès  qu^elIes  réaulteat  dea  atatut»  aoMiét 
iifréROt  décret,  aeront  enngiatréfia  et  tnuuoritaa  a«r  ka 
gkiNi  da  Conseil  d*état  ;  mation  Ab  iadit«  UAMcnpUoa  iëra 

fiite  par  le  secrélaire  général  du  Couseii  d'état  sur  la  pièca  èn- 

'6.  ilotre  miilistre  secrétaire  d'état  au  département  dé  Tibs- 
IMIiMl  paUiqiié  et  deà  etdtea  est  chargé  de  rexécatiôn  da 
piCNBt  dioret,  qui  aéra  inséré  au  BnUetin  des  lob. 

Fait  an  palais  de  SaiatrGoud«  k  &  Août  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON, 
i  iiif  iif  % 
iÊiiittf$  êÊ9§4ÊÊK/9  iTéÉtf  ail  dh^slWMMi 

S%ilé  H.  FotBtOfiL. 


IP  %6.  —  DiCMET  tmwiMtàt  qui  reoomdt  eomma  Conarégatùm 
in^it  për  ma  Snpirimn  fihikaU  fa  Cbmnuuiartfl  d!êl  Avan  de 
Saui'Boch,  exutani  à  FêVetim  {Creuse) ,  et  Vaatorite  à  fonder,  à 
Ctûcq  [mètrx  département] ,  an  Etablissement  de  Sœurs  de  son  ordre, 

8a  5  Ao6t 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EiiFaaioa  des  FaAAÇAia,  à  tous  présents  et  à  venir,  salbt. 

teltnMOTt  de  ttoiri  diinislfe  ieHélaill  drUal  atf  dl^irtdiMM 
hfiiUroHiBn  publiqua  al  daa  atdiaa» 

Vo  les  demandiïs  formées,  les  39  octobre  rSk^,  10  et  17  férrîef 
t^3?,  pr  !a  supérieure  de  là  communauté  des  sœurs  de  Saint-Boch, 
iFelltiin,  dans  le  but  d'obtenir,  i*  la  reconnaissance  légale  de  celte 
^.^nmunaulc  comme  congrégation  dirigée  par  une  supérieure  géné- 
rée, a*  rautorisatim  de  fonder,  à  Crooq,  w  élahiiisamf  nt  da  sours 
^ewnordre; 

Vo  le  décret  impérial  du  1^  juili  1807  (i),  qui  a  approuvé  les 
Mtia  de  cette  association  et  Ta  aatiiriséé  comme  eeaBmmimlé  régie 
fit  Sué  ^ipéiieiue  Ibcale; 

(>J  rt'iéde,  MU  149»  iSo^. 
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Vu  Jbi  0<>piQ.deL  ces  statuts  modifiés ,  sig;née ,  en  témcngnage  d*«dbé- 
aion,  par  les  sœurs  de  Saint*Roch,  présentes,  à  Fdieim»  et  approavée 
par  r^ê^uc  de  Limoges  ; 

Vu  ia  déclaration  de  Févéque  de  Limoges  portant  qne  cette  coiii* 
,  'manaiité  était,  avant  le  i**  janvier  i8a&,  instituée  canoniquement 
comme  congrégation  dirigée  par  une  supérieure  "générale ,  et  qa*eBe 
avait ,  en  cette  qualité  «  fondé  des  établissements  sons  sa  dépendance  ; 

Vu  les  procès-verbaux  des  enqoètes  is  wmmiÀ^  et  inooaimiMia^  qui 
ont  «a  lieu  à  Felletin  et  à  Grooq; 

Vu  les  avis  des  conseils  nramdpanx  de  Felletin  ét  de  Groeq; 

Vu  les  états  de  Tactif  et  du  passif,  soit  de  TassoGiation  eJle-méim» 
soit  de  rétablissement  de  Croo^; 

Vu  les  avis  de  Tévêque  de  Limoges  et  du  préfet  de  la  Creuse,  en 
date  des  a8 février  et  a8  mars  iS5o,  lo  octobre  i85a  et  a  mai  i853  ; 

Vu  la  Im  du  ai  mai  i8a5  et  le  décret  du  3i  janvier  i85a  ; 

Considérant  que  la  communauté  des  scMirs  de  Saini-Roch  est  sou- 
mbe  k  la  juridietion  de  Tordinaire;  ' 

Considérant  que  les  modifications  proposées  aux  staluls  déjà  ap- 
prouvés de  celle  communauté  ne  dérogent  en  rien  aux  lois  de  rÊtat 
pt  ne  contiennent  rien  de  contraire  à  la  constitution  de  TEmpire, 
aux  franchises,  libertés  et  maximes  de  Tég^e  gallicane; 

Le  Conseil  d*état  entendu» 

ATOfis  néoluM  el;  dbgw&toim  m  qui  ^nit  : 

Art.  1*^.  L*assocîatioa  des  sgbuts  de  Saiat*BoGh«  eiistant  à 
Fdletiii  (Creuse)»  èn  vertu  d*un  décret  impérial  do  i**  juin 
1807,  sous  le  titre  de  communauté  à  supérieure  locale,  est  au- 
torisée comme  congrégation  dirigée  par  une  supérieure  générale; 

2.  Les  modifications  demandées  par  la  congrégation  des  lîiles 
de  Saint-Roch,  aux  statots  quelle  a  été  autorisée  à  suivre  en 
vertu  4u  décret  impérial  du  i*' juin  1807,  *^  «pptouvéet. 

Ces  modifications»  telles  qi|*dttes  résultent  des  statuts  lUMuét 
eu  "présent  dépret»  serotft  enregistrées  et  irftnsèritea  sur  les  re- 
gistres du  Conseil  d*état;  mention  de  ladite  trtBscription  sera 
iaite  par  le  secrétaire  général  du  Conseil  detat  sur  la  pièce 
enregistrée. 

3.  Le  décret  du  i**  juin  1807  est  rapporté,  en  ce  qu'il  a  de 
contraire  aux  dispositions  du  jprésent  décret. 

k.  La  congrégation  des  sœurs  de  Saint-Koch,  à  Felletin».  est 
autorisée  à  fonder»  à  Croeq  (Creuse)  »  un  établissement  de  wosiqn 
de  son  ordre,  à  la  charge  par  les  membres  de  œt  établissement 
de  se  conformer  exactement  auj^  statuts  approuvés  ^our  la 
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maison  mère,  par  décret  impérial  diA  jvdu ilSOf^eï  Ittodîfiés 
par  rarticle  2  du  présent  décret. 

5.  Notre  ministre  fecfétairé  d*étal  ta  d^artement  de  l'ins« 
tractfam  publique  et  des  cultes  esf  diatgé  de  l'exéculioii  da 
prbeDt  décret,  qui  sera  inséré  an  finlletib  des  leb»  .  . 

Fait  au  palais  de  Saiat-Clond»  le  5  Août  i853« 

Signé  NAPOLÉON. 
PlrrEmpertiur  1 

Lê  hfinistrê  secrétaire  d^élat  au  déparimtmi 
de  l'instruction  pnhliqtu  «C  4^  cuktê^ 

ngin  u*  fOMon» 


N*6j7.— Dicur  iupêbiâl  qui  aulorise  lafondatwn^àSoissons  [Aunt^ , 
cTon  Elablissement  de  Sœan  de  la  Croij^ 

Du  8  Août  i$93*  I 

IIAPOLÎ  ON.  par  la  grâce  de  Dfcu  et  la  volonté  nationale, 

EuîmiK  LES  Fr.ÀNÇAis,  à  tous  présents  et  à  veûir,  salut. 

Sw  le  nppori  da  notre  ^aniiiisire  tecrétainf  d*élai  an  déparleniei|l 
^Inuiniction  p«d>liqae  et  des  cultes  ; 

'  Ta  ics  dâibératîoDs  da  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
te  sœurs  de  la  Crois,  en  date  des  ad  juin  et  !l5  décembre  iSSa  • 
tajaDtà  oblenirraatorisatîon,  1*  de  Ibnder  &  SokNM>ni  m  étsMkse- 
■«itdfe  sceurs  de  son  ordre;  a*  d'acqaérir  pour  les  besoins  de  cet 

CtiHissemenl,  et  movennanl  une  somme  de  soixante-cinq  mille  francs, 
irfcrs  batimnnls  situés  à  Soissons  et  appartenant  au  sieur  Didier  ; 

Vu  Tacic  sous  seings  privés  du  a 6  juin  i85a,  par  lequel  sieur  Didier 
â  consenti  à  la  vente; 

Vq  le  procès-verbal  (restimation  des  bâtiments  portant  leur  Taleur 
I  Joiianle-cinq  mille  Irancs  ; 

Vu  l'ordonoance  royale  du  a  mars  1828  (1),  qui  a  approuvé  les 
^tuts  de  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Croix,  et  celle  du  aS  da 
mois  (a),  qoi  a  autorisé  cette congr^tion  à  Saint-Quentin; 
Va  rci^agement  pris  par  les  sœurs  qui  composent  rétablissement 
Sobsons  da^ie  conformer  aux  statuts  de  la  maisoin  mère  ; 
Va  les  prooès-verbaux  des  enqaâtes  de  commodo  el  mtommodo, 
fi«t  eu  lieu  a  Soissons  les  a  novembre  i85a  et  a8  janvier  i853; 


(i  nii*  série,  BqH.  a  19,  8095. 
\i}  Tui'  série,  Bail,  aa 4 »    Ss  1 5. 
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^  Vn  Tàvi^  dii  tohseil  thtinicipâl  de  &oiiiolUt  dti  4  ftvmr  t85d; 

Vu  le  budj^et  de  la  congrégation  i  •  : 

Vu  Tétat  de  i'actif  et  du  passif  de  réfablissement  dè  SoissoAt; 
;  Vu  les  avis  do  L'évèque  de  Sousoas  et  du  préfet  derAûae«  en  dih 
6  et  i3  dvc«Bihra  i852,  lo  et  la  février  i853; 

Vu  la  loi  du  2  janvier  i8i7  et  les  ordonnances  féf^emenkairas  de 
a  avril  1817  et  14  janirîrr  i83i;    •  * 

Vo  la  loi  du  2à  mai  i8a5  ; 

Vu  la  loi  du  1^  mars  l85o,  sur  renseignement; 

La  section  de  rintérieur,  de  rmâtructiou  publique  et  des  cultes  é 
ûÊli%  Conseil  d'état  entendue  « 


Avons  Dàmtà  et  Dft^xoNS  ce  qui  suit: 


Art.  La  congrégation  des  sœurs  de  la  Croix,  existant i 
SaHit*Q|ieoli0  (  Aisne J>, en  vertu  d^une  ordonoanoe  royali 
àa  a3  mars  a.Sad»  est  wtorisée  à  fonder  à  Smssoiis  (mèiiii 
département  ) ,  un  établissement  de  sœurs  de  son  ordre»  à  b 

charge  par  les  membres  de  cet  établissement  de  se  conformei 
exactement  aux  statuts  approuvés  pour  la  maison  mère  pai 
ôrdounance  royale  du.  2  mars  1828.  , 

2.  La  sppéneure  générale  de  la  congrégatioii  des  aœun  & 
h  Croix,  à  Safnt-Qitefltlo,  est  àutôriâée  à  àcctnérli^^  «H  tiotti  A 
cettje  congrégation,  moyennant  une  somme  de  soixante-dnc 
mille  fraucs,  montant  de  reslimalion,  divers  bâtiments  ave< 
jwdiins  et  dépendances  situés  à  Soissons,  rue  de  Paoleu*  n^  11 
il  affpartenaot  êm  aieor  «t  dame  Didiêr,  qai  ont  consanti  h 
Yinto  airivatti  àoto  sotia  aèîngs  privés  du  26  j«m  l852« 

Il  sera  passé  dcte  public  de  cette  acquisition. 

â.  Notre  ministre  sècrétaire  d'état  au  département  dé  Tinstnio 
tion  publkiiie  et  des  cultes  est  chargé  de  Teiécutioa  du  pféssD) 

décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

;  Fait«al»dabidë'âaiat-Glood»ie  8Août  i859« 


•  »  ». 


Le  Ministre  secrciaire  (V état  aa  d^partema 
dé  ruislrucùon  publit^ue  cl  des  culUSt 

8ifn4iiiFi 

 •  ai 
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If     — DÈGMMr  iMPitLiAi  qmmgmente  le  chapitre  xxrif  iu  Btdoêê 
ie  la  Guerre  jfQ$r  1853  d'une  somme 

à  Ta^raniisienent  Je  ÏËncêuOê  foH^éê  d$  TwJottf  M  féimi  ii^ftc- 
fÊÈn  ti  iê  parmUê  tammê» 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  naticuale» 
EjipmcB  DES  Faamçais,  à  tous  présents  et  à  venir»  salut. 

Tt  le  décret  du  aS  septembre  iSSa  (1)  portant*  qùè  Veoeoate 
Mlls4ik<ffliedeÏ0Qk>n  sélN^lmtoM^^  - 
Vokdécrit  dédaratif  d^atilité  publique  1^  en  date  du  3o  avril  iKBt 
VePirtMe  ta  dfi  9^Bs*edimte  mt  aSr'déceMbrtr  i85a: 

Considérant  qu'il  est  nécessaire  de  procéder  immédiatement  aut 
acquisitions  de  terrains  qui  sont  la  conséqaeiice  de  ce  décret,  ét  de 
conmieccer  les  travaux  d'agrandissement  de  Toulon; 

Considérant  que  les  dépenses  qui  en  résnltcront  et  qui  sont  évaîuéei 
dans  leur  ensemble  à  six  millions  huit  cent  mille  francs,  à  répartir 
rarqnaîre  années ,  seronî  pkis  que  couvertes  par  le  produit  de  la  vente 
focceswve  des  anciennes  forlilicalions  ,  estimé  de  huit  à  neuf  millions  ; 

Considé;aut  qu'il  y  aura  possibilité  de  pourvoir  à  la  portion  de 
ces  iépeam  k  effectuer  en  i853,  dans  la  limite  des  crédits  accordés 
par it idi  Al 8  jidUet  i8&a,  «o  ikiojett  d*tm  tifemetit  de  duipilr^ k- 

cbflMtre;  * 

wlenppdlt  de  notre  ministre  secrétaire  d*élnt  ân  éèftaMùét^ 
àêkpmB^^àB  i*«ns  du  miiiisMd^  finances;' 
NbCieGcMisead'étatéiileodn,  ,      *    -  .  1 

Atohs  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

.\£T.  l*'.  Le  crédit  du  chapitre  uvu  du  budget  de  la  guerre 
poor  {Imam  ewUWÊtdinaîrei  éi  géniê)  est  augOMté 
tfiminimide  ifostom  ocot  nnlfe  fiancs  { i,toe#0oo'^) ,  jyjH  ' 


fléla  k  i  a^randisieiKnl  de  renwinle  fortifiée  de  Tomkm  1 

P^iile  somme  de  un  uiillion  quatorze  cent  mille  francs  est 
léduile  du  chapitre  ix  du  budget  {Solde  et  entretien  drs  troupes). 

1  fios  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  de 
li{o$m  et  des  imace^sent  chatyés.  duteHii  es  ti  qeilÉ:i)#n- 
me,  de  reiécation  du  présent  décret* 

au  pàlAis  de  SeîM^ond,  le  10  Août  i853. 

.  •  •  Signé  NAPOLÉON. 

Par  l  Empcreur  : 
Le  Maréchal  de  France  Muùstre  SêcréUÛrê  £dtÊt 
.dê  la  ^erre, 
^     ^  SijLpé  A.  PB  SuiiT>AasAPD. 
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H"  699.7— DiCJJ^r  réglant  ta  Jixation  des  Circonscriptions  consistoriàlis 
des  Eglises  protB$taatet  et  VêxécuUon  iô  Vartiek  4  du  décret  de, 
se  mon  £8624 

Da  10  NoYtmbr»  i859. 

LOUIS-NAPOLÉON,  Pr<sidiht 

Sur  le  fappoii  do  ministre  de  llnslnietion  |n|bliqae  el  des  collft; 

Vu  la  loi  du  lô  gemiml  eu  x«  euAemble  le  décret  du  10  brumaire 
an  XIV;  « 

Vu  Tarticlc  4  du  décret  du  a6  mars  i852  (1]  porlaul  réoi^aui^atioa 
de9  cultes  protestants  ; 

Vu  les  documents  qui  ont  servi  à  rorganlsalion  primitive; 

Vu  les  circulaires  des  7  oclobrc  181^,  3i  juillet  iSSg,  a 5  mai 
i85o  et  ili  avril  i853,  ensemble  Ici»  rcpoo&esdes  consistcures  et  les 
demandes  des  parties  intéressées; 

Vu  les  propositions  du  directoire  du  consistoire  supérieur  de  la 
confession  d*Augsbourg«  pour  les  inspections  et  les  coosistoriales  de 
celle  communion  ; 

Considérant  que  les  circonscriptions  consistoriales  actuelles  n*onl 
jamais  été,  dans  leur  cusemble,  cxaciemeat  détonoiilées»  elqu il  Jf 
a  lieu  d'en  modiller  quelques-unes; 

Considérant  qu'il  importe  de  rattacher  aux  églises  consistoriales 
légalement  établies  les  protestants  disséminés  dans  les  localités  demeu- 
rées en  dehors  de  la  circonscription  desdites  églises, 

DicBÈTB : 

4 

Art.  1*'.  La  circonscription  des  églises  consistoriales  des 
Gudles  réforfoéa  et  de  la  confession  d'Augsbourg  ,  et  la  réparti- 
tion entre  dits  des  paroisses  ftotueilemenicxisUntes,  sont  fixées 
confimttémAttt  ans  taUeanx^anneaés  an  prisent  décret 

2.,  Le  ininitire  de*  rinstniction  poblicpie  et  des  coites  tA 
chargé  de  rexécutîon  du  présent  décret 

Fait  au  château  de  Saint*Gload,  le  10  Novembre  i8ôa. 

Pte  le  Prfaee^PrMdenl  : 

Le  Ministre  de  t instruction  ptthluj^ae  el  des  calus» 

.âigaé  H*  FosdOOL. 

(1)  1* sériot  BoU.  is7»ii* 
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an. 


IMp«H«aMBt  éê  t*AiM«  (moÎM  fimaJini 
ni«ot  d«  CkâlMa-Thtcrry  )  t  —  tMtoa  d* 
KoimI  (  Somma  }  {  —  MatoM  à'àntnm  «t  d« 
Trdn  (Nord). 
D^paruaosto^tt  HftMlM  Alyw  tl  4tt 
Alfos. 


GftBiM»  d«  L«Mtr«  •  4«  TfWBM  ti  do  Sidat- 

CommMOi  do  LaTouIts,  de  Salol-Laartnt-da- 
Pêpo,  do  B«oa<hMt<l,  d«  Gilhar  ,  do  Ch«r> 
BMO  oi  do  SoÎBtpMorcol  (cootoa  do  LavoalU)  « 
—  0MMHM4i«^(««M«l  éê  SéMi- 

Têj). 

do  Stiat^Foriaaoty  do  Soiot-Oiorg^ 
éê  aoiB*»milnl  i»  (BktkttÊtuw 
(caDtoo  d«  Lavool(o)(  —  eommnna  daa  01- 
liiroo  aida  So«i»ViMOMl  àê  Pffact  (coalo» 
aoPmofc) 

Coatono  da  GlbHldnOt  do  Rocboaifi.ro  »t  do 

Viviors;  — -  canton  do  Pri*aa  (  moiiig  lot 
oomaioaao  dao  OUiéroa,  do  Saiai-ViaoMii- 
da4Mbft  OC  d'AjMt)!  wmimmm  do 
Rompon  et  d«  CrrTitar  (canton  da  Lavoalta). 
CoatoaodoSoiai'Afrivo,  d'Aaaoaoy»  do  Soiat- 
IMa^da-VrfMMft,  ^StMMMt  «C  4«  Sttfl- 
Uo). 

CoBtoa  do  SoialMay^MiM  U  da 

SoyoB  \, 

Caatoao  da  Satat^Pionavilb ,  d'BalMigMf,  à$ 

Banet ,  de  Montpctat,  da  Coaeoaroai  — 
caatoB  dtt  Cka jUrd  (  noiao  la  coaimaao  da 

joaz  (canloB  d«  Privas). 
Coatoao  do  Vtlioaoavo-da>Borf ,  d'AaUaot, 
do  B— ff  joiat  àaàUt  («naadinoMt  do 

PriTOo];  —  cantons  da  Valloa,  da  Lorgoa 
tiàra,  daJoyaaia,  dra  Vaoa ,  daTkusyli,  da 
Valgor^  et  da  i>aiBt-ÉtioBBO  da  Lugdaréa 
(  arroodisaoMMak  4a  Lwgtaliipa)% 
CautOB  do  Varaoos  ;  —  rorornsna  do  Saiot-Ja« 
iaoa4o-BfOBOao  (coatoa  da  Cfa«|lardJ. 

Dapartamentt  dta  Ardenna»  rt  Je  la  Marne. 
Coatoaa  da  Uoo-d'Asil  at  da  Foaoal  (  omadia* 
•omoai  do  Pomion)  ;  —  têmtm  èê  là  Btt- 
(onoBdiaooatoatétFflljl)! 


8abl4>ioat!a,  Lam^.Hir 
fÎMort,  LaadoiHY'laoViUa, 
Naorov,  Eoqaakérioo,  Tom- 
ploai-lo-G«^rard  (Somma). 

Orpiarra,  Anriaax. Saint 
Looroali^a-Croo  t  Fraiaai 

Roaaai. 

Lamoatro, 
6i]hoe  t  Soial-BoiflaJ 
Saiat-LoaroBlHla-Pa 


roaa 


«mat ,  SéIbIpI 

Cl 


rHTo^CkoaWPMt 

do-Po«ain ,  (  eommoaa  d< 
Rranj^a),  Cro jiooiUot , 

Saiat-Apèvo ,  Aaaoai 

VOVMNIt  OABV' 

Dcaarl ,  IaBolia4'Andaora.| 
Saiat-Pdny»  Ta«la«a, 

AlbaaooUroo. 

Soint-PiarroTilU ,  Saiat^ 

Chriilo] ,  Gtuiraa,  la  Par* 

vaaciia  (commaaa  da  Soial 

JalMa«Ba). 

vanixla- Mo  n  tM«t. 

VailoB.lro  Yaat.Yoli, 


Vafnoat  ,  Ckalaafoa 
Soial- Jaoa-Ckoaibrt*  Bo( 


do  8a«ot4aa«4o  PaMOM,  4o  Vtiilkoo 

ilda  Mirepoix  {  arroadiOBcmrat  daPamiara); 
oiroadiaaoïaoaA  da  F«a  (amao  lo  caatoa 


•  »  > 


m, 

Sedan  ,  Boimt  (Maraa] 
Lo    Mao-é'AMl,  li. 
Bordoo  ,  Garia-MIaaIo, 
flobofot,  GaMnda,  Rian- 
bach  (eooMMna  da 
d'Aiil). 

SavardoBt  MÊtàtÊgp 


Saint-Affriqao  (•  po*« 
loaro),  Milita  t»  pa»toan)ij 
PoaV^U-CoaoârM ,  CoraoOi 
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|Bouchea  »  do  ~ 


des 

-«OMialoital*». 


MaiMiilt 


•  •  •  • 


^ftM  fl«  In 


CêM.,. ....... 

J«nitWr«'  


Départements  flp$ 
et  d«  i«  CoiM. 


BcwbwMOiAM,  la 


i: 


I  •  •  •  • 


seniant  d«  RaBec). 
fort. 


Cantoa  de  la  Tr«nil.'ad«  (  moint  la  comroane 
d«  S«Ut<^ufiMUD )  (      comaiuM  dt  Moi- 

Cantoni  de  Marrnnft,  da  Saint-Agntnt  et 
de  SMM-Pim  «4  ^  Gkite^  (iU 

inM^iMUM^I  4t  Sftiatee  (  aaoiiia  h#  «on- 
d«  Sdaivaaae,  Mefchrrs,  Corel,  Grp- 
uc»  Arcea,  Talmonl  et  Épargnas (  et  moine 
mUm  de  Seejoa  »  Mddb,  le  pUy,  Seiat^ 
GeeijgM de-Didonni!  et  Corme-Eclna'*  ;  — ar- 
loadiaeeme»!»  dU  Joaue  «(  é«  SainhlMB- 
4'Angily. 

Gv^tOQ  de  Royan  (noini  le»  «MBVàM  de 
Moraae  et  de  Braaiilet);  —  commenta  de 
S«ajoa  f  Mâdia,,  Je  Chay»  S«at.Gcorg«a-de. 
pidoBM  «1  Gtnne-EcIaM  (CHten  de  San- 
jon  )  5 — rommanen  An  SemunMc,  MrarLers, 
Cotes,  Greuc,  Arcea»  Jalaoat,  Épargne! 
(«Mion  a*  Gmw)9W«omb«m  im  sJL^ 
AuKaHtin  (caalMAt  la  Tramlilade  )'. 
Déptfiuante  àm  Chm,  ém  HndM,  de  la 
,  lliàM«c4«l'^litr. 

DdlMrtemcnls  de  la  Cdle^^Ov*       la  ^Ml»- 

Mame  et  de  Seâne>at-Loirt. 
Afffoodueemeai  de  Bargerac  (  moine  lea  cantoea 
4a  Waei  et  de  ViMafreBeba.  at  M  «on- 
nanta  du  FIcix  et  de  Monlfaoron);  —  ar- 
laadaieeaMata  de  l'érigiacuA,  4a  Sarlat  et  da 


paroMM 


Harseillc  (t  pt 
I  paaleur  adjotol 
que^I'Antltéron, 
(  Var),  Meorite, 
C«en,Crf»*»rw 
aar^Noiraen ,  AU 
Cliarfcoart  (Mn 
CkefreaDe  [Huâ 
laiv  (Orna). 

Jarnac,  Ség« 
gnièree. 

Le  RofkeIl((i 
Saiot-llarlin  (U( 


La  Tr««IMl 

Monte. 

MareoBti,  5i 
(île  d'Olrron;, 
(commuDfdeSui 

POM, 

Mottapa» 


Rovan ,  Corn, 
Vaut  f  Seial^iw; 
donne. 


Arroodiaeement  da  RiMwa»  —  «alna  de  Vé- 
li*a  «i  de  ViUafresche.  et  eommoaea  dn 
Flauatde  Montfaucon  (arrondiaicment  de 
Bergerae. 

IMpartaraeaU  da  RaaW|  dhi.Jwa  al  4«  U 
ileHle.âe&ee. 

*toB  daCiwI  (aNlaalaMMMitaMa'Obfdias 
•t.4a  la  RoclMtle);  eealaa  de  Bonrdaaax; 
oanton  de  Saillana  (moioe  lea  commuoea  de 
iMihaay,  Aarel»  RkaoB  et  Sa«al)(  cam- 
aanee  de  Mareenae,  CUca-d'Andran  «  Ma- 
■aa,  Pealarde^Barret ,  Charole  ti  SaUtlc 
Caotoae  de  Die»  Cbâiillea,  U  Ckap^le-en- 

Rimon  et  Sa*el  ( canton ^^T^sâ^ai^)! 
I    coamaaaa  d%  Ban«v«  ti  iUcoabM»  (#ftalM 


Botfg«l»SiM 
Dijoa. 


Eyaai. 
Mania» 


MoateamI,  T<s 

Foix ,  Saint-AtI 
Rocbe-Chalaiii  I* 


CrasI,  Bo«d« 
t»a»j,Bflaolvt. 
Aoaate,  fufSù» 


Die  (  1  fàtim 
Siâlm  m  Çaiat, 
CkitiUoo»  Ail, 
Grais,  M«fl«a. 


^  yi  i^L-o  Google 


ArrondiMMBcnt  ie  Mont^imart  (moitit 

mnnu  (](!  la  Cb«f M ,  Poaia«r<>li,  Comilloo, 
CoriitlU«,  et  RéM«Mi}|T<wCaa- 


■  %  •«  •  •  •  < 


^H^*  •  •  •  I 


t«o  4c  Lm  (  »e*M  kt  comaa»^  d«  Bar- 
■M*  «1  4«  lnwlim>»  ■■■■■jil  a* 

la  Cbarc«,    PommeroU,  Coraillon  n  Cor- 

mutât). 

Arroai}twein«nl    àt    Val«ar«  |  «—  con|mane8 

•!  d«  k  ftiJnHi  (mf*  a« 

CmM). 

dM  CdtMH}a-Nord  et  da  Morbihan.  ! 

é*A{gu«t.VtTa».  a^AdM»,  4«>Gak 
larguoB  ,  de  Mot ,  éuVmr^m ,  d«  Cod«gn«B 
d'Lcbaud  ,  d«  V«ttri«  «i  Cab^Im*  <U  B«rai« 
•I  d'Aobord. 
CmI»  dfAWtf «i^iSiMI  ^  MM-M a^io-d*- 
(«tltltw 


5m«I  Hijjaly 


••c  ,  Saînl-Coamf  ,  M»rui^jo!a,  Sarnt-Eboniiy, 
hakmètm,  NafMet  3o«lortaM|  L^glad* 

Canton  d«  la  Salle;  —  commoii^s  fie 

llw«ta-d*-Carc«a»c .  d«  8««mm  et  <V  ^«•J- 
loUt  (csalM  de  SainUAadifd^VaUb^goa). 

fIfcBlwiM  lia  n\mm  .  d»  UargMrttlM,  d«  Dmb- 

Gantons  J«  S«Tnt-Ambroîx ,  B^rjae  et  Génol- 
kaci  —  commaoca 


PliM  et  d«  Serra*  (cM*  4t  8liBl-9«tS» 

de-Vâ!g*çtifa). 

Canton  «ic  Saiot-ChaptM  (moÎM  la* 

(i«  Foia»ac  et  de  Barm  )  ;  «««MMi^aa  da 
Blacxic  ft  rl' \rpaiUargties  (ranton  d'Cxèa)  . 

Canton  d«  âaint«Uip9ol)t«  t  —  eeaamnpea  de 

Sniat-Hnriial  «t  tel  JlJl^i  il  b^Uff  (« 

ton  de  Sai9^')*  * 
Cn«ioa  da  Sanit-JNaB-a«-4aitl> «....«  ^* . 


DîanleGt  (  9  paateart  ) 
Nyona,  Stinla-Eapbérnie , 
liO»Uli«iirt»  Monlionx 

Vin»obrf>«  ,  Saint-Paul' 
Troia-Cbâ|eaax ,  ^oH-La 

La  l||otta- Cbatanco^ 
(a  paate^raj,  Lac,  Val 
dr^ma.  Lêachct,  Stial-Di 
ai«r«  Amom. 


Valcnci   (a  p.ntrnr»),r 
Beaumonft,  Loriol,  Chj< 
(aê»dM«*i  UvroB,  Moii  t 

gaaa  ,  Bafnia  ,  Vergèie  ,[ 
Codofiiaa^  UcJiaad. 

Alaîa  fSpaateara},  SainI 
HUaira<d«'Brelbniaa,  filai 
navea,  Sainl  Pani-U^IoBti 
U  Gran^'-Cma^. 

Andata  (  s  pasteura) 
ToHM»,  (^B^rar|jue«f  I\i 
bavU. 

Calvi«an  f  t  paatrurt  ) 
ClarenaaCf  Nageai  Cong^ 
mtéêf  Cnvairaç^ 

La  Salle  (  3  paateara] 
Monobkt  ,  Saiat-Jdartii 
de-Cortonfc,  Soatefi 
Le  Pneck  (  anMiaa—  di 

paateara  ) ,  Mil 
kaaa. 

Sainl-Awbroîi ,  G^oi 
bae,  Sai«(t-Jaan-da-Maru( 


Canton  de  5aiat-Maaert  f  moniale* conÉannaa 
de  Sunt-Casaat,  Çavct««B,  Gbtf«lM*  *^ 
Manu^oll^. 


Saiat-Ga^k*  BhiUl»  lall 
Cabaatte. 

Satsi-($ppoljU  (a  pai 


rJaan^»6«4  (•  pi 

Saint-S^Mrtf  MMtmt 
ntt|  Gaja^. 


■ 

I 
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>irAftTiiiiaTi. 


CBirS-LltUX 

eoDtiatorialM. 


I 


8aQT«  

SommlirM. 
U«is  


••'^  \  Vollmugii». . 

(SoiU).     '  • 


VcMBobrM. 


,Vig*n,(  Ld)  


(HaoU-). 


îirooda. 


Toaloaaa .... 
Bordaioi. . . . 
G«Da«c  

5«iot*-Fo7« . . 

IMdarUu.... 

GangM  

iH^ablt  /MaraiUargucc. 


\MoDt*giia«. . . . . 


encoiscaimoif. 


CaotODS  do  SauTe  et  da  QaiMac. 


Gimmaoea  da  Sommîères,  Villoviaitlo,  Junas, 
Anjargnaa  ,  SaUnallea»  Aapàrci,  Sainl-Cla- 
noeot ,  SoDvigoarguM  ,  FonUnca  »t  L«qaea. 
CautOD  d'Uièa  (  moïot  leacommnnaa  da  Dlauiac 
ft  d'Arpaillorgufla)1;  cantona  da  Dagnoli , 
Liuaan,  l'oDl-Saint-Etprit ,  Ramoulina,  Ro- 
quamaura ,  VUienauva-lèa-AviguoD  ;  —  cooi- 
naDaadoFoiuacatBarroQ  (canton  d«  Saiol- 
Chaptea). 

Canloo  da  Vallarangiio  (  moina  lo  kameaa  Jo 
fîay);  —  commuoea  da  Saint-Andrc-de-VAl- 
borgoa  et  Saint  •  Marcel  «de- Foolfouïllouae 
(  canton  de  Saiot-André-de-Valborgne  ). 

Comoiooea  da  Vanvert ,  Baaovoiatn  ,  le  Cayla  , 
Aymarguea;  —  cantODa  d'Aiguea-Mortea  et 
do  Sait)t-<îiUea  

Canton  do  Vnanobrcc  (  moina  Ica  communea  da 
firouial  et  da  Sayoa]  (  —  canton  do  Lcdi- 
guan. 

Cantona  da  Vigon  ,  do  Tr^Toa  et  d'Alton  ;| — 
commuDe*  do  Saint-Laurent-le-Minier  et  do 
Saint-Dreason  (canton  da  SuntÀno]  ;  —  ka- 
toeau  du  Rey,  dépendant  do  la  couimnae  de 
Salnt-André-do-Mag«ncoulet  (canton  do  Val- 
loraaguo  ). 

Département  da  la  naula-GaroQDO  ;  —  canton 

do  Doargnea  (Tarn). 
Arrondiaaamont  da  Dordeaux,  Blaye»  Leaparro 

et  Baxaa. 

Arrondiaaenenta  de  Libonrne  f  moina  lo  canton 
do  Sainto-Foy};  — arroudisaoment  do  la 

Ucolo. 

Canton  Jo  Saînto'Foy  


Arrondiasement  de  Saiut-Pooa  i  — cantona  de 
Bédarieux  et  do  Saint-Gcrvaia  (arrondiaae- 
ment  de  Béliers);  —  canluna  de  Lodève  , 
da  Lnnas  et  du  Caylar  (  arronditaerneul  do 
Lodèvo). 

Cantona  do  Gangoa  et  de  Saint-Martîn-de> 
Londrea;  —  canton  do  Claret  (moina  les 
commuoea  da  Campogoe  et  de  Garriguca]. 

Canton  do  Lonol  ;  communes  de  G^rrigura  et 
do  Campagne  (canton  de  Claret);  —  com- 
muoea clo  Bu*ignn-gues ,  GjillargucSf  Mon- 
laud  ,  Saint-Jean  ,  Stiot-Hitaire  ,  Saint-Dro- 
aary,  Beauliou,  Resiincliôrcs ,  Suasarguca  , 
Saint-Genifs ,  Saiut-Brôa  et  Valergnes  (can- 
ton de  Castrica); cnmmono  do  Saint-Bau- 
aillo  (canton  dra  Malolloa). 

Arrondittement  de  Bcticra  (moina  lea  cantons 
do  Bédarieux  at  do  Saint-G«r\aia);  —  can- 
tona de  Clermout  al  de  Gignac  (arronditte- 
ment do  Lodive)( —  arrondiaaement  da 
Marbonno  (Aade]|  ~  déparUmoat  doa  Py> 
ré  i»4«*-0r  ioD  to  loa. 


cntrs-Liia 

de« 
paroi  ttef. 


Sauve,  Durtbrt, 
tac  ,  Cannes,  Caa 
Logrian. 

Sommièroa  (>  pti 
A  nj  argues. 

Uièa  (  3  paslaara, 
lartn,  Luaaaa. 


VallerangiiofipH 

Saint-Andr«•d^-Valk 
S  ai  n  l-M  a  rc«l-do -Fai 
loDte. 

Vanvert  (  a  y*â 
Le  Cavla ,  Saint-l 
S  a  i  n  1  -  La  uron  t  •  d'il 
Beauvoitin ,  GeBcnt 

Vexenobres,  Km 
gnon  ,  Ledignn,  1 
Euxet. 

Le  Vigsa  (  i  pait 
Aulas,  AitmoMU, 
Laurent-Ie-Hintar, 
A\ète,  Mandagoal 
lièrea. 

Toulouse  (  s  put 
Calmont ,  Retcl. 
Bordeaux  (3  pal 

Gensae  (  >  }^ 
Castillon  «  Flaajtp 

Sainte-Foy,  Ej 
Saint-Avilrdo-Moire 
Roqnille. 

Bédarieux  ,  F*a 
GtaiaacsMc. 


Gaogva  (  ■  p«ft 

Goroièa. 

MaraiUargucJ  ,  i 
Sauiainos. 


Mooiagnaa ,  Stt 
goixo. 


.    ^     y  Google 


mU.  . . . 


an.. 


SÛM-LticBM. 


TeuciM  


•  •  •  •  •  • 


If  Série. 


Cantons  de  Montpellier,  <1«  Maogvio ,  d' AbÎam, 
de  Frontignao,  d«  Mcm»  d«  C«iU|  —  «•■• 
(«D  dM  MatcilM  (mIm  !•  wtim  d« 

Sa  i>t>>-naaiil!e]; —  commuori  de  Cittrira, 
d«  Guurgact,  d'AtiM,  d«  T«jr*B  ,  d«  tt*U- 

Jacoa  (cAoioB  de  Catlrfv)* 

Adai'Mn  


JMsarl«ni«Blt  de  U  Loire,  do  PB|-d»-Ddfli«, 
I  d«  U  HMU>Loiff.  »•••••••••. 


IMpartentaU  ^  la  Loira  •laflrftara  ,  de 
Maioa^t-Lain,  ê»  k  MajMM  «I  da  ia 

Sirlha. 


IMpatlaaaala  da  tairai,  d'Bwil  Liil»  4a 
I  rir  H  Oig,  n«dii  H  I  ihitti^fTam. 


Caatcm  d«  Ctttfimoroo  (  moiaa  la  tom 
da  Gratelonp  )  i  —  arroadiMaMBt  da  Vilia 


Commune  rîe  Clairae  (eantcm  de  ToBadiia) . . 
Goaaaaaa  da  Lafilla  (caatau  dt  Twatiat)  \ 


daRdiM. 


Csnton  de  Tooneioa  (moins  ica  commnaea  da 
CUinaaide  L«ffiUe)«  eaal«M  da  Daraa, 
Lauxnn,  Seiches,  Marmande  ,  Meilhan, 
Boagloa,  le  Ma*Hd'A|4aoit|  ceaaBaaa 
da  Gnialoup  (  caatott  da  Caaûlmami  ). 

Caatea  de  Barre  (  laaiaa  la  conmane  de  Saint- 
Jalieanl'Arpaoa  )  ;  —  Mmoiuna  de  llaiaaac 
(caatoa  de  Saiot<G«nBaia^e-C«lberU}. 

CoosMaca  de  Pont^Je-MonUerl ,  Freaeiaet, 
Frog^ree  et  Saint  -  Maarirr  -  de  -  Vantaloa, 
(  rautoa  da  Poot>de-Montvert)  (  —  caaloa 
dariwaa  (  aaâaa  laa  aaMaaaaa  Ja  flalal. 
Ljnr^Dl  de-Trivf •  ,  V^bron  et  Roassre}  ;  — 
caamiaaa  de  &aiat  Jaiiaa-d'Arpaoa  (caaloa 

Baffta)  t  —  aaataaa  Ja  SahlaBai 
de  Satat-^»<or(;e»  de-L^»éMc  ;  — 
Bieola  de  Mcadc  et  de  Mar^^jols. 

Caatoa  de  M«yr«eia{  —  coamuues  de  Vébroa, 
Sai.  t  Laarrat4a>Tfèaai  alBa— aa(iaataa 
de  Florae  }. 

Caatoa  de  Satat-Ganaata-daiCalliaiia  (aMias 
hiMan«aa4aSatelJUiaa,8afa|.M«at, 
k  Grih»Miaa  alIMMa). 


lia, 


Montpellier  (  S  paateaia), 
Pigsaa,  Colla, 


Ifaaa  (i  paataart),G 
aaUa.  ia  Mara,  T 
•la,  Jailaa, 

llea. 

Saûl  -  ÉUanae  ,  Cier 
Ma«.P€naad  (Pay-de 
Dôme  ). 

Saial-Yoj,  Taaca,  1 
Vaal*aa,  Araaka. 

Wf  tii  (  a  paaleart  ) , 

Saaaiar,  jLiif«a(" 

Loira).  ' 

OrUaaa  (  parateMllif  ) . 
OrUana    (  paroisse  -  caai-^ 
paf a«  ),  Manaaaaas  (Ea 
alXair),  Aalsay  («am 
aiaaa  daMarfUir-el^bar) 
Païay,  Toara  (ladra-at 
Loira),ChAtilloa^r>Lo{ra) 
Joaaeo  (  LalM^Chcr  ), 

Castelmoroa , 
q^in ,  Lapaïada* 

Clairae  (  s  paettara). 
Laffitie  ,     Laa<ftto  , 
Agao,  Boarraa. 

«4iw(ipiMn),Da. 
nattsa. 

ToDoeiaa  (a  paalaaia) 
Gralalaap,  Bmt. 


,  0ahla  *  Crois  , 
Poaspida«  p 
Moiaaac. 

Florac,  NAl*da-MonU 
vert  (a  peatears).  Mal. 
Jalia»4'Arpaaa 


Mayraaif ,    VAra«  (  » 


Saîat  -  GwaMia-do-Cal| 
liarta.  Saisi- Hitaifa-i 
La*il,  8aiai-Etiaaaa-Val- 
léo-Fraa4(aiae ,  Saint-Mar- 
Ita-da-Baafcaax  ,  Saisi- 
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Digitized  by  Google 


(  Sio  ) 


oiPlHTBMHTS. 


iLojUrc  


Mttorlhe 


cnirs'LiKii 
drs 

coosialpriales. 


ClAMMAHI     I  OH  S . 


Nord. 


|PyT<fDce»  (  Baa- 
•M  }. 


Rbia  (Bt»-).. . 


Nidt»   I  CoflW>?i»n«»  <U  Vi*i»» ,  Àiidéol  et  Saint- 

fiéul  {  c*uloo  (!•  PoBl-«U-MoDUrrt  )  ;  — 
cotyjnosM  de  Sainl-Julleji  ,  Ju  CoUrl-de- 
ÛèiA  «yl  d*  b«iut-i'fiy*i  ^  c»dU>d  4«  Saint- 

Nancy  1  Déparlejiienta  ds  lâ  M«vth«,  d«  It  Mosellfl  «t 

Je  1*  MeuM. 

L;1|^  I  Dcpartemfnt  du  Nord  (moioi  U»  canton»  d*A- 

v«i«a9  et  d«  Tr«'oa). 


C^KW»  -  Lit 


OclW**  

BUobwiUtr  ... 
Suaalioarf . . . 


Mulboaae  


Rhio  (Hautr). 


'  Sainte  •  Maci« 
aux-Miuca. 


Rhftnt. 
Seine.  < 


Seine^wMarae. 


Lyon , 


D<^p*rttn»enl«  Je«B«»»ci-ryr^n^,  dea  Hantet- 
l'yrcn^ft  et  dea  Laudea. 

AiTOodiaaeme'it  de  Wiaaeoiboerir  ;  —  cantona 
de  Btacéjniller,  iUgucoau  cl  BrumatU  (  ar 
rondia^cment  de  Str^aboiirg  ]. 
ii-roo4liaêeincAU  de  ScïdrtUdl  «t  À9  $a%eroe  ; 
—  «rrondiaecment  d«  Str«kbourg  (  moins  In 
cauloitt  do  Biscliwlllcr ,  de  liagueaau  et  de 
Brumath  ). 

Arrondiaaemcnla  dn  Brlfort  cl  d'Ahkirch  ;  — 
irroi>ili»»c»»ifnt  dp  Colinar  (  inoin*  |p#canion» 
de  Saiinle  Maric-au»-&}iiiea  ,  delWbeauviller, 
d»  I«  Poulroye,  de  Kat«er4>«rg  rl  dWadol- 
iiliriiit  ). 

CaolOoade  Sainte-Marie-awi-MiBea  ,  de  Bibcoa- 
vilicr .  do  la  PoMlroje ,  «U  Ka  aerWrg  el 
d'An.lolalieiin  (  Uaul-ilhio  )  ;  —  drparleraent 
det  Vo«grt. 

Dvparlcmcnls  du  Rhône  cl  do  l'Ain  


Départements  «le  U  SeljLe 
de  i'Oi»«> 


dê  S«ior-et-Oise  et 


Mmqx  , 


Dép^rlemeata  d»  S«iae-«t^*rD«  «t  de  l'Aube  ; 

  arraudLaaeoieia    dê   Cbileau  -  Tbierrj 

(  Aiaue). 


BolbtCf  


Sctne*  / 
Inférieure. 


^Dieppe. , 


ArroBdiaaemenl  d'Yvetol  (moina  le  canton  dr 
FonVftioe-l»-D«n  )  ;  —  caulop»  d»»  ^olbec  , 
LilUboDM  et  pMarop;  —  c*Dt;OH  dr  Coder- 
ville  (luoina  1«»  cooimuDM  d'Êcraifivilfe  rt 
d'ÉinallcviUe  )  ;  —  <aulon  de  Sainl-  Uo- 
molii  (moina  laa  coaimiinea  de  Grainboovillo, 
d  Llaiobwa  ,  de  Prûlot ,  de  i^aioncvlUe, 
d'Èpretol.  de  Saiol.Laurftnl-de-Brcvedf nt , 
de  S*lnt-Aubin-d<  a-Cercucila  .  de  Hoatol ,  do 
Ho({orviUe  et  d'OudsUe  ). 
Arrondi»aeœe»t  de  Dieppe  ;  —  canlooa  de 
NeufcLilrl,  Londiiiièrea,  Aucnale  et  Blangy 
(«rrondiaaement  do  NeufcLâtel  )  ;  —  canton 
de  Foolaioe  le-Dan  (  arrondÏMemanl  d'Yve- 
tot). 


(  »  r« 

Sainl-Privat  *  la 
Dei«. 


Nancy  (  i  p; 
Meti  (Kfoa«Ue). 
Helierûi^  ,  .C< 
Cliaossj  (  lSoaell4 
bourg. 

Liil«  (i  paaleu 
vy  t  Valiocoort 
A  m  a  D  d -lfB»-Ea  ux 

Orthe»  (  a  p 
Salie» .  B«ll«c5 
terre  ,  0»a«  ,  B  ' 

Biacbwillcr  ( 
HunJabadi.  Ob< 
Steinselu  ,  Cleel 

Su-«»koarg  (a 
Diedendorf  ,  J 
Hauweilcr  .  Barfc 
wetler  ,  A««wetU 
wald  (  wmiBttn^ 
tenbach  |. 

Mulhouse  (4 
lllxacb,  GuebeoJ 
Ccrnay . 


Saiot*-Mane~ 
(  a  paaleaja  )  . 

(Voagea). 

Lynn  (3  p&at 
ncy  (  Aiu }. 

Paria  (  5  pa 
pasteur  adioin  ! 
(  Oiae  )  ,  Vrr»»il 
et-Oiae],  B»tif 
Measx  »  Moa 
ne  ) ,  Naaicail 
Saint -Dvnis  -  \ 
Tiojm  (  Aube 
Ségy. 

Bol  bec   (  a 
Saint-AytoÎD*. 


I 


y  Google 


B.  tt»  78 


(ail  ) 


C«Btou  du  H«Ti«,  in  M«iilir!Ii;»r«  et  i. 
Çri<|MU)lj  — d»  CrainboBvilU, 
EUiuhu»,  Plutôt,  SaÎBMvilU,  Eprclot, 
Saut  I  3.jrfDl  de.Br««*dent ,  Saiat<  Aobio- 
di»-Lcfcu«ii«,  aoaUHt  ikiicrvtJi»  «l  Ondaiil* 

'£cxa.i,vilie  il  4*gwillfVi4«  (mMM  i» 

AxrondIu«mfiit  d»  Roua}— -«aatoB  d«  ForgM- 
WEauK,  â«iDl*âMM,  ArguMl  «l  Goarnay 


CulM  d«  U  Mollie-Saiat-H^rfty«|  ^  com- 
niDon  d«  Sonvigo^  et  d«  Stiato-EaBa* 

iMDloo  de  Saint-Maiiont }; — communee 
aJl^aiCPaMa,  CouUàn  «i  âataVGpfviier 
<«Mii»dalWuiNlM>. 


Canton*  <ie         •(  «U 


Caaiam  Mcllt.  Char-Boatoaaa  et  Brioa; 
-•cnnlon  de  Cellce  | moîiui  1m  coaimunes 
CAigooaay,  de  Praillea  et  de  rie»»inci)j 
—  amadiaaemeat  de  Ruffec  (Cliarentc). 

CaatOBS  de  Niort,  Praheoq,  Front^nav,  Manie', 
Beauvoir  et  Coutongesi  —  comaïuuea  d'Ai- 
gnnnay  ,  de  Pi«iiiaaa  it  de  Prailiee  (  canton 
de  C*lles);  —  eomllttBM  de  Brcloua,  Cba- 
vagné  et  Françoia  (caaion  de  Saiai-llai- 
— II). 


La  Mothe-Saint-Herayrl 
(  a  paataara),  Paa|tiiouxi 
SonfigB^ 


Lex»j  (f  paateorsJ.Cbey, 
Vançij,  Sepvret,  Roai. 

Melle  (1  paataur*),  Cellei, 


Niort,  Irelour»  ïtallleaj 


Canton  de  SainV-lfaizcnt  (nuiin»  lea 
^SaavigB4,  0a{BU.BaBaa,  Brali 


commune! 
,  Braloua.  Cba- 
y^nc  «t  Frençoia)  ; c*nton  de  Champ- 
ëaniartx  —  »nm<iWM|  4a  Fârthaoay 
(oMiat  laa  eoaimaaas  It  H4aigoatta .  Coo- 

lirre  r  l  Salnl  "      '    *  " 
de  Breuutre. 


Saînt-Maizant  (  a  pa» 
taora),  MoncoaUat,  Cber- 


D<'r»rl^rnont  da  la  Sonme  [moins  le  canton 
de  Hoiaa}(  —  d^parlaaMBi  da  Faa-da- 


Caairee ,  Roqaeeoar1>a  ,  Lantre« , 
Vidatar  et  Haniredon  (arroadiaaaaieat  de 
ÇMiree  )  t  «vMdiMaa«t  4ê  Cavattr,  QaU. 
iMat  AJU. 

Ca»toB*  de  MauaM»,  Aaglia,  Saint- A  mand- 
ia-Baatida,  Labragalif*  (  arrondUaemeai  de 
Caitres)  ;  —  d^parlemeot  de  l'Aadt  (aoiaa 
l'amadiiataMsi  da  Maifaua). 


ABiîeB>,Wan<pi«tiB  (Pai 
de-Calais,  Arraa  (  Paa-d« 
Calaia),  Ceataj. 

Castfps  (3  paitenra),  Ro-I 
quecourhc  ,   PuY-LaarMt  ,| 
Montrrdon,  Rialiaoot,  Li 
Salvani^    (  COAMMB  d« 

Blaaindaa). 

Maïamet  (  1  pattears  )  ,| 
Saint-AmaBd-Valtorct,  An- 
gl^.  U  Biiltda-Roaii- 
'oot ,  CalMi,  Lt 
MÀnu 
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OtrARTIHKKTS. 


(.Btr^-LICCX 

Jet 
^gliir* 
consitluria 


/Vibre. 


Tarn  

(Suite.) 


Viao« . 


Monttuban 


Tern-et- 
Garonoo. 


^N^^epeliait . . . 


VeacIuM. 


Vendée 


V 


leoDc. 


Loannario. . 


PoQiauge*. 


Laaîgnan , 


(  ) 


CIKCOXKBIPTIOM». 


Canton  de  Braisar;  — rommnne  de  Vabre  et 
de  Ferrière  { canton  de  Vabre)  ;  — commane 
d'Eapérautaea  (eantOD  de  Lacaune). 

Canton  de  Lacaune  (moins  la  commnoe  d'Ftpé- 
raoasfs)  ;  —  canton  de  Mufat  ;  —  communes 
dr  Sén^fjat ,  la  Ca»e  ,  Saint-Piirrf -de-Tré- 
\i>y,  Saiot-Mirbel ,  MaisugtiT>s  et  Saiot- 
Salti-de-C>rcavct  [canton  dr  Vabre], 

Cantons  de  Monlioban  ,  ia  Franraîfe  et  Ville- 
bronirr;  — roramunet  de  Gciichricrea ,  la 
Salvetat,  Betroontet,  Saiut-Capraia  (canton 
de  Monclar  )  ; — arroodiaaemen'  de  Ctilcl- 
•arrasin  et  de  Moiaiac;  — déparlcintul  du 
Gers. 


Arrondluament  de  Monlaoban  (moins  les  can- 
tons de  Montauban  ,  la  Française  et  Ville- 
branicr,  et  moins  les  rommunts  de  Géné- 
briorea,  la  SaUrtat ,  Belmonlet  et  Saint- 
Capraia  (canton  de  Mondar);  dcpartemeot 
du  Lot. 

Drpartemenl  de  Vaoclnse  ,  moioa  !a  canton  de 
Valre^s. 


D^pailemrnl  de  la  Vendée 


Départemcnta  de  la  Vienne  et  de  la  Raale- 

Vienne. 


curt  LIITI 
Jrs 

paroissci, 


Vabre  (a  psstianl.l 
teinan ,  Orassac,  Lifà 


ses. 


Viane,  Lacaune,  Lm 
Berlita. 


MontanbsD  (3  pa»t« 
narry-d'IsUnude .  Ui 
sm  (Geia),  haiot-Mi 
'comnanoe  de  Voalaal 
Mraatac,  Corbarr»e, 
Fan  (commune  de  Mm 
ban). 

Nrgrepelisie ,  Ssiel 
lonio,  Canasade,  Réa) 
Albita. 


Lonranaria ,  Ortnf 
Mottc-d'Aijpiei , 
Mcriudoi,  À*iîW»» 
bi  ièrfS-d'Aigocs,  P«; 
d'Aiguea. 

Pouiaoge»,  Féal» 
Comte,  MoucbampSif 
Icfon-on-Pared». 

Lujifnan.Roani'i* 
Sauvant,  Coot»,  P«» 


Vu  pour  être  annexé*  au  décret  du  lo  novembre  i852. 

Le  Minulrt  de  l'instruction  publique  et  dft  cnltts. 

Signé  H.  FoATOUL. 
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CmlU  dâ  la  Confeuioh  iAu^êkompg 


■■■tUtillM 


Jean«, 

S'-Guilliumr. 
âU«»lK)IUg. 


Temple^ 


] 


'IUrmh«Mi... 


ParoifM   de    Saiot-Pifrre-lf-J«iiB« ,  î 
Strasbourg;  comuaM*  d«  Stkiltig* 

(caoton  â»  Schilligh^îm). 
ParoitM  à»  Saint  Gotitaiiine ,  k  Strat 
koorgt  commanM  d«  Naokof,  Robrrt- 
•aa  et  Ifmdttrf  (  kanlifaa  <1«  Sirat- 
Lourg)  ;    cnnimona    d«  WuUmMS 
(csBloB  lia  Branatk). 
ComasM  é»  Biadufillw,  OWiM'as, 
OflVtxIinf ,  Scllirrbcin  ,  Raotgaoheim, 
Saaaanbaim,  RorpenhtiiB,  Aaaabann, 
SeoflaBbalm.  Dalbnndan,  Staltoial- 
t«i,DnNaBbtim,  Naabaeuiel .  Rfacb 
iroog,    Fort  -  Loui*  ,     KunllVulirim  , 
Foralfeld  et  LaulouUetm  (caoton  de 
BiMkfrillcr  ]  ;  cnnmmMt  J«  Kalten 
baas*n  ,  Schwcighauscn  fl  d*>  Hagna- 
naa  (  canton  da  Haguenaa  )  i  eom 
mmnm  é»  Bainbtta  tt  iMNidorf 
(cant<m  d«  Salti). 
Communes  de  Bnimatb ,  Krantwniar, 
Hœrdt ,  Weyeraheim  ,  Gao  a/sbe'm  , 
Gaadartbaim,    Bit'llenbeim ,  Grie>. 
Kurtseiihan«an  et  Eckwcmheitn  I  can- 
ton de  Bromalb)  (  commune  de  VVait- 
braab  (canton  da  Ragnenaa). 
Commune!  deWas«rlounr,  Brcrhiingen, 
Waatboffan,   Ballbionn,  Waogen, 
M atlanlMiai ,  IféréWini  •  Ikmana- 
willer,  Coa*vri!lrr,  Sr li a rracbb'ff - 
bctm  ,  Irmetctt ,  Odratibeim ,  Traan* 
beim ,     Eogentbal    al  Schoeetbal 
(canton  d«  WatMloane);  rommone 
de  Wolihe  m  (canton  de  .MoUh*» im); 
commoDca  de  Zeboacker,  AUeDwiller, 
RAngarillar,   RaSaWidafananaler  et 

Marni'^oljer  (canton  ilr  ^îjrnio'jtif r]  ; 

rommanM  aa  Wintaaobaim  et  d« 
WîlIgMAlids  (niitMi  da  Trwhtara- 
hmm). 

Communes  de  Veifleobcim,  OIwiibatM 
at  MittelachaelTulshfim  (  canton  de 
Brwatb)i  commanea  de  Berstett , 
Rcitwillar,  Gimbrelt,  Tturlitr^lieim 
ai  Pfitljjrieafieini  (  r^nton  dp  1  nicb- 
torsbeim  )  ;  com  nuuas  do  Mondola- 
beim ,  Niederban» bergan  ,  Obarhan^ 
berg<*n  ,  Miltelh  mttirrgen  et  I.ampcr 
tbeioi  (canton  «le  Schillij^hcim  ). 

Commooea  d'ittenbeim,  EckboUbeim, 


Uvra). 

Saint  -  Pierre  -  le  •  Jean* 
3  paats«fa)t5«hiltigbaini. 


Saint>GuiJlaBrae  (  i  pas 
tann),  Nanbof ,  Robartean.] 


Ws«  BmMbflrftfcmhaia  al  Hta* 


•  ''■"■••■■■Ml 

Scbweighauien ,  Kaoflen' 

beim ,  Sesaonbata , 
panhaia  >  Ran^naa biûn. 


Brmaulk  (i  pastann)  , 
Hoardl ,  bandarlbai 

Gries 
Waii 


\Vai«e1onne  (  i  pastenf 
et  ipaataor  «djoiat),  Wast* 
botfan ,  Ballbfona,  Wbb 

l^n,  Romantwiller,  Scbat' 
racbberglfim,  Zclioacker, 
Traenbtiai ,  Alleuwiilar. 


Vandenhrim,  B«r*tett, 
Raiti>iUer,  Maodoisbeim 
Obarbanabargan,  Lampet  t 
hata» 


Itteobeim,  EcLboUbeimi 
fudaaiMMi,  HutigbaiB, 
WottAaia.lNKMUkk- 
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(9iitu.) 


Temple- 
Neuf. 

(Suite.) 


cncrs-Litirx 
cooeiaiorialee 


lUenkeira.. 
(SoiU.) 


PêxiÈ. 


S'-TllOIDii, 

h  Slroboarg. 
à  Strasbourg-. 


S'-  Pierr»-U- 

Vraut , 
à  Slraftl'Oorg. 
5"-Aur»Jie  4 
Bat-Rbia. .  I  S'^ThoDU»./  *  Slraâbourg. 


lObrluktUn. . 


IVoegcA ....   S*-ThoniM . 

(Bas-Rhin.  ] 


IVHkat. 


iBaa-Rhio. .  1  S'-Thoma*.  SM^inaM» 


IPTI0M» 


genbieten  («antou  de  SchittigKeta  )  ; 
commuues  Je  Furilenl.eim ,  Hand- 
achuhLeim  ,  Hurtigiieim  el  Quatien- 
knoi  (caaton  Am  Tr«ckl«raheta  )  ; 
commune  de  Holihcim  (  MOtoa  de 
GeiapoUbeim). 

Droarlemeiils  de  la  Seine,  de  Seiae-et 
Ot»«  ei  lont  aolrea  Joui  lea  proUaUnta 
diaanaioéa  de  la  coufesiion  d'Auge- 
boarg  aoat  rallacbéa  i  f  coaiialaira 
•n  verla  de  l'article  4  du  décret  da 
té  nare  i85a,  eomme  au  cooaiatoire 
le  plua  voiain. 

I^aroiaae  de  Seiol-Thcmaa,  à  Slraiboarg. 

Nroiiae  da Sainl-If icolaa,  «  Straabonrg; 
commuoea  d'IUlircb  et  de  Graflco- 
aladea  (caotoo  de  Griapokbcim  ). 

Piiroiaee  de  Saint  -  Piatte  •  k  -  Vieux  t  à 
Slraâbourg. 

Paroîase    de  Sainta-Aarélia,  à  Straa- 

bourg;  le  Itirdig,  KanigtbofTeD  et 
r£Utn  (eilra  ronroa). 
CocnBunes  de  Dorliabcim ,  Molabeim, 
Mutiig  ,  Dinabeim  ,  Greaawiller.  Lr- 
in«lt  al  Haetlacb  (cauton  de  MuU- 
beim);  rofamunes  do  Blarahrlm  , 
Estabrim.  GtitpoUhtim ,  Lingola 
beim  et  Oatwald  (  caaton  de  Geiapola 
brim  ). 

Communra  de  Barr,  Mittelbetf^beim , 
EichbrCTen  »   Andian,    S^Int-Piarra , 
lUenwiiUr,  GfrlwiDvr,  Heiligrnstrio 
ok  Tru(tci>hau>rn  (cantoii  de  Barr); 
commurica       Goxwillcr,  Durgheim  , 
Oberoai ,   Zrliwilicr  et  .Saict-Nabor 
(raiilou    dOb^rnai);   commune  de 
SlolxbeiB  (canton  d<>  BenfrlJ  )  ;  com 
inuiiea  ile   Rling^nibal ,  Olirolt-le 
Bat,  Ottrolt-Io-Udol,  Bortcb  ,  Roa- 
beiut,  Grcudeibruck  (caotou  de  Ros 
keîin). 

Comnonra  de  Hotban  ,  Wilder*bacb  ,  la 
Claqnrtle,  Framonl,  Solm,  Wildera- 
bacb  ,  Nruwiller  et  Houle  C&te  (can 
lou  de  S<biru)ecl);  rommuuaa  de 
Beilafoa  e,  BelmonI  ,  la  Huile,  Fou 
dey  el  Solback  ,  cauton  da  Ville  (  Baa- 
RLiu). 

Comrotiiio*  de   Sundbauion  ,  Multrr)- 
kolla  et  Bjitdenbeim  (canton  de  Marc 

da  ScbUat«dt 
aa  fia  Cba(enoia  (canton  de  Scblea 
IéM)a  commane  de  Scber  Ailler  (can 
ton  de  Viila}  ;  cuniuiunra  de  B<*afeid  , 
EbJy  ,  Saad  ,  IKitl<>nbi>;ni  et  Woerth- 
aiàT-l'Ul  (caulao  da  fianfeld). 


CBir»-u«| 
parauwll 


If-rabeim,  L(ibk« 
geubictea. 


Paria  (  4  f*m 


1 


Saiot.Tht 
laara),  Hcapidici 
S'.NicolaalSfi 
égliae  fran^iaejip 
lilkireb,  GraftaU 
Saint  -  Piena-I 
( }  pasteur*]. 

Sa  in  te- Al 
laurs). 

Dorliabeim,  I 
BntxhaijD ,  Liagd 


Barr  (  s  psAH 
wilicr,  Mittalbi 
Gertwtller,  Hlilt| 
KUogentbaJ. 


4l 


Rolhin,  Walî 
Naat%ilJer. 


Saodbaasra, 
boita.  Baldaakai) 
tadt. 


y  Google 


NoriiluntM,  Obonkcim  cl  D«ab«o- 


MB4l  (raatM  iTl^rdeia); 
ll«  Plo^kcîtn  f  Wi«kol>hiKni  et  Et- 
cb««  (cftBtoa  d*  Gciépdtbélai)  ;  com- 
•«ftj» ^fc^MUi»  4 RUsM  ( cas- 

Wcdenotlt- 

Euciiwillrr  [rnnlon  (!f  noatwiIler^| 
a»«M  ^  U«ttanitt,  Pri»  '  ' 


«I  <lllwl>itiii  (effMa*  d«  8avtiM)| 

Ma  «  RiagiMKWrf ,  Wicktr»» 
^^^•iWatotw  («*loi  d«  Hoch. 

fsMca,  fyantlMklieiitt .  UolfranckcD- 
r*fNrtrlt«,  AfMdrf,  IfHldlMu- 
'  srn,  ITr>h  (If  n^eiA,  V^iilcnheim  (can- 
t«D  d«    Bo^bf«ld«tth   C0IIÉMWBM  d* 

Commune*  ile  f)oUwîTfer,  Roi''nwinpr, 
S»i%n»f  Mouflwiiler,  Xurokoff  Steio- 
ioarf,!*  nMi«Étf««f  ÊmoUitin  (eau- 
ton  de  ^a%crne];  eommuDia  de  Mala- 
h^àm  el  Wiiwitlitiaa  (caatoft  d«  Hoch- 
/•Waa);  coUMMI  Baagtn  *l 
iuiBMck  (caatMi  d«  Matnoatiar)  ; 
comoivBM  d«  Htawîllcr,  JoliaDaM- 
thaï,  HuaBcnbunrg f  Fuiléogarlm  «t 
D<>«««nb«iai  (cuion  la  Prtite- 
de  Gfic^cb  (cm- 

loo  d«  Boaswillcr 

ScKilltrtdorf,  Muhlliaus4o,  Ob«r- 
ioahibafh  9i  Waiiibairf  (canloada 
Bo«nnll«r>f  riwii»—  iê  yUtHam» 

CoiaAan«#  (N  Pfê1t«t\\6tt«n  ^  Ob«nBO> 
dern  ,  àdkalltadorf  et  Zaticadorf 
(têtftrm  ét  Bba^lKflr)t 

df  WiTrk  ,  IViedfriho  f«rn  4t  UahmA 

^canton  ()r  Nirif<»rl)rftnii.  ) 

ConasuDca  d*  la  P«lil«-Pierr«,  Pabarg, 
ZitlartlMia,  HodarMd,  Brlartttâ- 
Ur,  Apanbacht  Vrimuteaan,  Winiao, 
fioMMg,  OaliMlital,  àaim  artawiUcrt 
Koklbati,  tinda&fMMit  Cîckltalitrf 
et  qtt«I<(uea  localii^  •atnbvnnaolea  , 
Lolir,  ^el-nbacKt  TicSa^bacb,  Hio- 

iourg,  Stralh  ,  f  l'okfliàbl ,  SckoMH 
uflbalat  £MbbalÛt(MStM 
^  la  Petite-Pierre]  {  cotorauua  da 
WaîaliafM  («astoa  à»  Daliagta.) 


6rr«tlieiar,  PloljaliaÎB, 

Bofibaia,  OMhm. 


àovxwiller  (  s' ptstaort) , 
Iflib*h*iin ,  Pnotabaia, 


âebwiadntiliaini ,  Dan  t 
lesliviiB,  lanakaiBi  Ait 
Ed^tadorf ,  Hil 

ym 


I>etiwintf ,   HanwiDar , 


hgmSUt,  8el3i«ndorf 


Kt0«Blio(rcn ,  OWrmo- 
d#B,  ZalMadocf. 


La  P«liU-Pi«r«,  Wim- 
mmn,  Ukr»  MUItcb, 


« 


iMricnpvi 


La  Pvtit»- 


cifirs-Lirox 

de*  êg\\uy» 

conaùtonAlM. 


jDroiiBgM.*  I 


La  PttiU- 


WiMcin- 
bourg. 


BaMm 


eacoiKurriOM» 


ComrannM  dt  F^D^trangtt,  MiUcn1i«iM, 
Nicderitintcl ,  HeHcriog^n  ,  Bt*bing, 
Friboarg,  BtUborn,  Hasyrawillcr, 
BmHngff  M«Hi«g«a,  Wiatambourg, 
Fleitlieim  ,  ZîlIiDg«ii  ,  Schallkach  , 
pMtorf,  PbaUbowf ,  Walu&bourg, 
Bomcbdd ,  DiDM  tl  Wîlaekbcrg  (ar- 
rondiasement  de  Sarr«bo«rg){  cMi* 
nana  d«  Blamont  (  arron  Jis^eaiciit  de 
Naacy)  ;  coniniuoea  lin  bu«l  et  Pfalx- 
weyer,  erroadiMMMst  ém  S«««tM 
(Bas-Rhin.) 

ComoiHDt»  de  Dralii^geo»  OttwUler, 

geD  ,  Thaï  ,  Doratel  ,  BellwUlrr , 
AdapuwUlcr,  GvBgwUIer,  HiracKland, 
B««Rlltr«GMrliageo,  K.irrberg,Wfyer 
et  AMwilItr  f  eaatMi  à»  DrnlÎBgtu.  ] 
GlMiiBaDee  tU  Sadr-Union  ,  Saarwerden, 
Zollingen ,  Rirnsdurf.  VoeUerdingeOf 
Piatorf,  DwlMck,  EywiDer,  KmIm*- 
tel,  Sehopperten  ,  Sajra!1<-  rt  Recb  , 
SalthroBa,  Uankircbeny  Bieetrt,  H«r> 
Ulditia.   0«mi>g«i,  Alt«»m«r, 

BonD^Fontetne  »  Neawe\«rbof ,  Hia* 
nagea  (arroadÎMaaieot  de  Saverac); 
conmaaeede  Wîbcrewilter,  Givricoart, 
Tar<]aimpole  et  Gultwiller  (Le  Moa- 
lîn) ,  arroodiaeetaent  d«  Cbâteeo-Sa- 
liaa  (Mearthe);  coramaoee  de  Sam- 
fMaainea ,  Woclfardiagea ,  GmeMit» 
terifforf ,  Ncukirch  ,  Puttelaog*  ,  For- 
bach  et  Ica  communes  circoatoiainra  » 
•rwdim—wt  éê  Stngummt»  (Mo- 
teOe.) 

Commnacs  de  DiemrringeD,  Hambach  , 
Volkab«rg ,  Roaleig  et  Sainl'Loaia  . 
Wolfakirchpn  ,  Diwacdorf  { canton  de 
Drolingen)  ;  communes  de  HnUwiller, 
Lorentsen ,  Domfeaael ,  Jiûttcn  et 
Debliagaa  (cantoa  d*  S•a^QaioaO 

Coœmanes  de  Wistembourg,  Wfiler, 
Altaaatadt,  Laaabeah,  Wiogaa,  Gim* 
Ml,  Riedartlnabach ,  Obmiaia- 
bach  ,  Rott  »  Oberhoflen  ,  CI»el>oarg 
et  Steinaelta  (  canton  de  Wistem- 
bonrg)  (  commonee  d'ingolshvim  , 
Bantpacb  et  HoSImi  (canton  de  Soalu- 
Bouvl-'orrta)  ;  rommene  d'Obpraeebach 
(rantOQ  de  Sellt]  ;  commune  de  Schlei* 
tbal  (caaias  da  Laateriioarg.  ) 

Communie  de  Hatlrn ,  Ob«rbclscli- 
dorf,  Nîederbatachdorf ,  KaUaadorf, 
SdiwtVivillar,  RitUnbaAa  al  Lai- 
l»rawiUer  (caataa  de  Soalt»-eoa<i-Fo> 
rlla  )  (  comnaaec  de  Niederradern  , 
Winlienbacb,  Citetwiller,  Seita,  Bûhl, 
Trirahach,  Nîederaeebacb.StandwiUer 
et  Molhfrn  (canton  de  Selti}*  com- 
maaa  de  Laotarboarg  (caatoa  da  Laa> 


bMUf,  Poilorf. 


Draliagaa,  B«f , 
tel.  HiiacUtad,  1 


Saar- Union  (  i  } 
at  1  paataoïsadjaiBi} 
tarf,  EmMI.  A 

cbcn  ,  Hcrbittbcîm , 


Difm«TÎng»n ,  Hsl 
WoiiakircbeQ,  Lon 


WisaamboQTg  f 
teara],  Lambacb,  V 
Hiadawtainbacb,  Ba 


Hatteo,  Oberb»U 
NiedeiTsdanif  Ait 
lea,  Bôbl. 
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Soalu  -  tow  •  1  CommaoM  d«  Soull»-foa»-ForéU ,  Lob- 
FoflU.  MBn»  R«UchwilI«r,  ftl0lDiB«i«iho(ren  , 

NitdtrkoiMaliauMD,  ObcrKutimliau- 
•eo,  M«rckwill«r ,  Hottloch  ,  S  ur- 
l.oiirjj,  Birlenbacli ,  KefTetiiicli  ,  Dr-.- 
ciiriibrâQD  ,  UobwilUr»  hcim«r>«iU«r 
•I  H«nB«rMrillMr  (casIOB  da  Sodto- 
FofAto.) 


tCdaur, 


MuaUcr.. 


uae»  de  Woerlîi,  Spaelibarb,  Lân- 
gYnsuhiba:h  .  Mattstall ,  la  Vrrrerie 
(  cauton  de  \Vo«  rth  )  ;  communM  de 
Liinrtih3UM>n  ,  FiocachvkilUr,  ll«Mrîl> 
1er,  Morsbrono.Goendorf,  .^liUrYidorf, 
Pr«Mcbdorf,  LamparUlodi,  Windc» 
ttiM,  J««||ert]itl,  DanUcà  («uIm 
i»  Rwd«iikfMitt)« 

Commune*  d'Ob«rbrono  ,  ZiiitwiU«r, 
OffwiHer,  L'Iirwillpr,  Rolhbjcb.  Gum 
bndaUbeAivo,  UttuthoITco,  Engwiilcr 
(cttlt»  éê  Hi«d«rti«Bo}t  oomnwit 


Communes  de  Nied«rbnaB,  Mietes- 
heim  ,  Mrnwillcr,  GuoderthoffeD  , 
l^eicbsboffea  ,  Grieebach  (ceotoD  de 
Niad«f1»ioBa  )  |  coMimea  da  BAtrea» 

i)ié\  ,  Philipptlioorg  ,  Leitseillhal  , 
Leiabacb,  Maonbacb  ,  AJallcrbeuMa  « 
Ktdie  ,  Egchbardt ,  SCaraelbroan , 
Roppwiiler,  WollmuDSteTf  iJtborn 
•t  Goetienbruck  (  arrondiaMaMai  da 
Serrr^^ufroiocs  (Moiallcj, 

Commune*  de  Colmar,  lagerabetoi  , 
WtirtsaBliafm ,  Tvrcklielai,  Watlala- 

Vr'in,  Fgulsbrim ,  Saiote-Cmix, 
Ualutatt  et  Roaffecli  (amBdiiia- 
acat  de  Colmar). 

Coeaaiaaea  de  Ifiaeter,  Latlenbacb  , 
HolMatli  ,  BnUMch  ,  Miblbaeh , 

Mets«ral ,  Breitenbach  ,  Sondernacb  , 
StiJstcrB»  S4«a««rtbr,  Gunspacb,Giiea- 
baeb  tt  Smihabacb  f  caotoa  de  Mône- 
t«r]  ;  commune  de  Wîhr4a*Val  ffÊlÊ» 
too  da  WiBUeabeîa»). 

Comraunra  d'AndaI«1ieîm  ,  Jebebeîai , 
SanJoffea ,  App«uwibr,  Ilorbourf^ , 
Wihr-«a>PlatBe  t  Maalseobeim  ,  Arl- 
aeobeiin  ,  Durren>Kntsen  ,  Kuabeiiii  , 
Foralwibr,  nii«-h\vilir,  WieJenaolilen 
(eaiitoii  d'AudiilALeioi  ]  ;  commucca 
d'AlgO^heiiu  .  Vulgelahrim  Woirgsal- 
len  ,  Bte^heiin  ,  Vogeljgrûo  ,  Neuf- 
briaaeb,  Baotseabcimf  Heitara  (c«b- 
toQ  da  llaofbffiaacb)t  «tmmmn»  da 
MiUia{«aMtaA*i 


augê-uMn 


5ooItB-eoB»-FeréU.  Nie 
'Irr-Kiitienhauaaa,  BîfleB' 
bacb,  iiokinU». 


Wawlk  ,  Laagaaaalu 

baril.  I'rnf$rbw3ler,  Go«J!< 
dorf ,  Preaacbdarf.  Wiad»- 


ObaiWoBB  »  <HMI1cr 

Clin^illvr,  Ilollibacli.  Gum- 
hra<bUhogea ,  £afwiUer 


Wiadatlwoaa  ,  Gvadan- 

bofTrn  ,  Mi(<toiheim,  Bae 
raalhei  (MoeaUaJ. 


CabMr  (  4  patUan). 


MûBtter  (a  paa(enra), 
Mallttich  (  3  paateara  ) , 
Sallat» ,  Gaupacb. 


Andohheim  ,  Jcbahaîm, 
Son'IhofTan  ,  Horhoorf; 
Vluntacuhtim,  Alfplabaim, 

Kaalwia ,  Fottamhr. 
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MBITS. 


fcot-RhiD. 


lairicTioxs 


CBtr*  -  LIECX 

dei  «gliftc* 
co*»i»loriale«. 

Hiqarwihr.. . 


(Suit*.) 


iohê  . . . . 


Sa6nr . 


Saint^M«rîe- 
aax-Mioea. 


i  If  «nlbcliard . 


AudMcoort. . 


MoDtbé  ■ 


,  Blamont. . . . 


Montbé- 
liard. 


H^rieonrt. . . 


CnCORSCAIPTIOXt. 


CoTniBQDes  de  Ritrnewihr,  Kimlihrini  , 
Kaysrrbarg,  Orbry,  Oalheiiii.  Mitl«l- 
wihr,  Brniiwihr  rl  Boblenbeim  (canton 
de  Rïtferbefg')  ;  ctrmmim^a  d'Illhâr»- 
#*rn,  6avm»r,  Kibeanvillé,  SainV 
nippofvK»,  0!j*^brrffbeiiii ,  T^nncn- 
k<rch  et  Uaoawibr  (canton  de  Ribeau- 

Commanda  de  Saint*-Manff-aax-Mine» , 
Sarat-Biaiar  ,  Fertra  ,  le  Pro,  Sainlo- 
Croii-aui-MÏAfa ,  Li^pvr»,  Allemand- 
Rombach,  Eebery,  Aubur«  (cbdIod 
dr  SaiDtr-Viai  ie-aux-Miiie»  ) . 
ComiuuDea  de  Monlbéliard  ,  Saintr-Sa- 
unne,  Bart ,  Allondana  et  Dung 
(caoton  da  Montbci>aid)  ;  communr» 
d'Arboaana,  Coaicellea  ,  Vifui-Cbar- 
rooat  ,  Grand-t.karmont ,  Socbaui  et 
Betiioncourt  (unton  d'AadiDcourt  ). 


Coniniafies  d'Andineoart ,  Badcvel ,  A1- 
ienjoifl  ,  Bouropjne  ,  Mortiliara  ,  Dam- 
beuoii ,  Nomay,  Brognard  ,  Etupea, 
Eiincourt .  Ta  llfcourl ,  Diimpierre- 
ie»-Boia,  Fetchc»-le-Cbâlf  I ,  Mriryri, 
Abbpvillrfa  ,  VaKrntigney,  M«ndeurc, 
Vonjaaconrt  (ftntno  d'Au Jincourt  )  ; 
corniDune  do  Rerimoncourl  (  c«Dton 
d«  Blamoiit);  ronimunM  de  Beau- 
coorl,  de  Moirtbonton,  Drllc,  Fcachet- 
l'Kgl'Se,  Gr.in  Ki'Iar»  ,  Tbiaucourl, 
le  Puv,  Cbavannea  ,  Récb^iY  ,  S^int- 
Diaîer,  Boncourt  f  H«ut-Rhin). 

Commune*  dr  Btan>ont ,  Vandoncourt , 
S*loDCOurt,  Houdeval ,  Roches,  1  bu- 
l»y,  Aulccbaai ,  Écurcey ,  le  Four- 
neau, Forge»,  Pierr*-FouU in«  , 
Villara  ,  GUy,  !kleiltirea,  Djnnemaiie 
(caillou  de  Blaroont):  commune  de 
Dasie  (caotoD  d'AuJincourl  )  ;  com- 
mona*  de  Pont>de-RotJe  el  Vermon- 
dant  (canton  de  Pont-de-Rnide  )  ; 
communes  do  Montecheroux  ,  Cbamo- 
■ol  ,  Liebvilicit  et  Saint-H  ppolyte 
(canton  de  Sainl-Hi|ipoI\te  ). 

Commnort  d'Horic^urt  ,  Saint-Valbert , 
1  avey  ,  Lflire  ,  Byana,  Ktobon  ,  Bol- 
verne,  Lnmont,  Brrveliers,  Echenana- 
loofl  -  Montvaudois  ,  MandreTillara  , 
Couthenans,  Chetret,  Lute,  Cbai^ey, 
Magjii  -  d'Ail igon  ,  Lure  ,  BuMurrI , 
Vyana,  Cltenebier  (ranion  d'Iiéri- 
court  j  I  commune*  de  Clairrgoulto  , 
Frédéric  -  Fontaine  ,  Cbampagney  , 
Erbovanne,  Frahier  (canton  de  Cbaro- 
pagnev);  communes  de  Roncbamp, 
Vy-lè«-Lnre  ,  Gouhenaos  (canton  de 
Lare)  ;  VesunI  et  «es  environa  (ranton 
dB  Ve9o«i),  Betfort,  Btviiitn,  Gi- 
romagny  (Uaut-RLia). 


cmnn-utïït 


RNjovwibr  ,  Ost)>«i 
Brbleoheim,  RImbiÎ 
HiiDawtbr,  MiltAtwibr. 


Sai  B  te-M  arie^nx'Mi 
Aubuxe  f  Eebery. 


ÉgHs«  de  Saitt-Mit 
à  M9atbâierd(spasU( 
église  dm  (subowl (4 
Saiiil'GMirfes)  l  lia 
liant  (  9  pastears]  :  i 
allemande,  •  Moclbn 
Sainte-  Suaann*,  \i 
Charmont,  Bciboacq 
Allondana. 

Auilincoort,  BaaK 
(  Haul-Rhia).  Allcaj 
Etupea,  Dampicns-W 
Al)bevillera  ,  Valeaiis 
Mandeore ,  Vonitacca 


Blamonl,  VëndoM 
Seloncourt ,  Ro<bM«! 
léchétoux  ,  Glaj  ,  Pi 
Foatainc. 


Iléricoart  (  s  pa*i4 
Ciairegonlle,  éloboa 
vcliera,  CoatbtaaBat 
gny-d'Antgou  ,  Cben 
Buaaurel ,  Cbapj. 
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 êé  Mrt.|aU«B,  ItMas, 

Saiote-Marie ,  EcbrDan«<Mr4*ÉUDg , 
Rmmm ,  Bntm  $  Prémtfilhr*» 
lHmné»n§,  Ailif*»  $MM>«dant,  B«ii> 
Lo«grM,  BriligMy  («anton  d« 
iloatbéliaril  )  ;  coanaac*  à»  Dan- 
pierre-«ar-ie;botiW ,  V«roo^  ,  5ain(- 
Ma»ric«,  £ch«k>l'a  tt  C4>l»iabi«f- 
FoDtaino  (canton  de  l'oal-Je-Hoide)  ; 
Mnamanca  <]«  Colombier  -  Chateldt , 
Blusaans,  Longcvcllo,  Bluss^ngfaaz  , 
J^Chjlrlôt,  riêle-sur  U-Doul.».  31c- 
dt«r«  (  caolon  d«  riai«-«u-ie-l)oubi)  ; 
coniiaaMS  de  Cbampcy  ,  Tr^molna  , 
CoÎMvaax,  V<^rl«ii«,  coMÉ  #lM»i- 
coBit  ^Uaute-6aâoa  }. 


CBira-LiBiri 


Stiat- JqIIm  ,  BavaM  , 

D<'a<)ri(!.ins,  Saint-Maurice, 
Cbampev  (  Maula-SaAna), 
LoogeveUe,  Bental,  Tr^ 
moîna  (H«at*>SaAa*)  ^  Co- 


Vn  pour  être  aaoeié  au  décret  du  lo  DOfembre  i8&s. 

X<  Mmiitn  d*  luakfÊOÙén  pahli^wê  H 
Signé  H.  FoaiODif 


N*  700.  —  Décret  impérial  portant  création  d'an  Corps  d'Infirmiers 
permanents  ijni  fifû  partie  de  V Armée  Je  mer,  iuivi  ftm  ArréU  mittis* 
térid  pour  la  mit$  à  txécoXion  de  c$  décret. 

Du  19  Mars  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  ia  volonté  nationale, 
Bcn  DES  FiiANÇAis,  à  tous  présents  et  à  venir,  salgt. 


Stir  le  fappori  dé  notre  ministre  sècrélaire  d*élat  au  dépaiiemeol 
^e  W  flBsmMf  et  det  culoiilea; 

Le  conseil  d'amifauté  entendu. 

Avoua  McasTieiBécsiToiis  ceqoiauit: 

A11T.  1*.  n  cat  ffiéé,  pour  le  s^rrîoe  dea  IiApitaut  de  fa  iiuh 

rloeet  pour  relui  dei  Mtimenfs  de  la  flotte,  un  corps  d'infii^ 
miers  pf  rmancnls  qui  Tera  partie  de  l'armée  de  mer. 

En  cas  d'insuffisance  du  cadre  des  infirmiers  permanents,  il 
poumétrt  •■pic»yé#  daoale  service  à  tem«  ém  iutatmmêtMà^ 
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Des  agents  divers  seront  préposés,  dans  le  service  des  liôpî- 
tauxt  au  gardieanage  et  à  la  surveillimce,  au  service  iatérieur« 
ainsi  qn'à  la  tenue  et  à  la  culture  de$  jardins  botaniques. 

IMFlMinM  PBRMAIIBMTS. 

2.  Les  infirmiers  permanents  sont  ceux  qui ,  après  avoir 
obtenu  un  certiGcat  d'acceptation  de  lautorité  maritime,  con- 
tractent devant  qui  de  droit  rengagement  de  servir  sept  années 
dans  les  hôpitaux  de  la  marine  et  sur  les  bâtiments  de  la  flotte. 

Ils  peuvent,  dans  la  dernière  année  de  leur  service,  ou  à  leur 
débarquoiucnl  a  la  ?-m't<^  de  c  aiiipagne»  et  sur  la  présentalion  de 
la  pièce  nienlionnée  au  précédeut  paragraphe,  conlracler  des  ren- 
gagements dont  la  durée  est  de  deux  ans  au  moins  et  de  cinq  ans 
au  plus. 

Les  infirmiers  permanents  sont  soumis  aux  loia  et  r^ementa 
sur  la  discipline  militaire. 

Quand  il  y  a  lieu  de  les  traduire  devant  un  conseil  de  guerre, 
la  composition  de  ce  conseil  est  la  même  quepour  les  équipages 
de  ligue. 

3.  Le  cad  infirmiers  permanents  est  fixé  ainsi  qu^il 
suit  : 


4.  Lasolde  des  infirmiers,  les  hautes  payes  et  les  allocations 
diverses  auxquelles  ils  peuvent  avoir  droit,  sont  réglées  d*aprè8 
le  tarif  n*  i,  annexé  au  présent  décret. 

5.  Les  infirmiers  permanents  se  pourvoient  à  leurs  frais  de 
leurs  efieis  dbabillemeut.  Ils  reçoivent  pour  première  mise,  et 
pour  renouvellemeot  et  entretien  de  ces  efi^«  les  indemnités 
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dilmttAéti  par  le  tarif    3.  Cet  MemiitléB  kar  mmi  fuytm 

dans  toutes  les  positions. 

6.  Après  deux  ans  passés  dans  le  service  de  rinfirmerie,  les 
infirmiers  permanents  employés  soit  dans  les  hôpitaux  à  terre, 
soil  à  bord,  qai  se  font  le  plus  remarqaer  par  leur  zèle  et  leur 
iflltiide,  peuvent  obtenir,  en  fin  d*année,  des  gratifications, 
fUM&t  accordées  par  le  ministre  de  la  marine,  sur  la  proposi- 
te  èi préfet  maritime,  du  commandant  en  chef  d'une  force 
Bavale,  ou  du  capitaine  du  bâtiment,  s'il  s'agit  d'un  bâtiment 
iiûlé. 

1,  A  terre,  tous  les  infirmiers  sont  placés  sons  les  ordres  dn 
tmwÙÊÙrt  ans  hôpitaux. 
Os  obéissent  anx  officiers  de  santé  de  la  marine  dans  Texer- 

cice  de  leurs  fonctions»  et  aux  sœurs  hospitalières  aOectèes  aux 
salles  et  délaîls  auxquels  ils  sont  attarh(Vs. 

l£s  ionroiiers  embarqués  sont,  en  co  qui  concerne  le  service 
des  malades,  sont  les  ordres  directs  du  chirurgîen-major,  et, 
nbàdiairement^soos  ceux  des  antres  officiers  de  santé  dn  bâti- 


8.  Les  coïîditions  d'admission  à  la  retraite  et  la  fixation  de 
laptnsion  des  infirmiers  permanents  sont  les  mêmes  que  pour 
les  marins  des  équipages  de  ligne,  d'après  les  assimilations  sui«> 
mtcs; 


iDfjrmier-cher   maître. 

classe   second  maître. 

classe.  •   ({uartier-maiUY. 

ordtmnre»   matelot 


9.  Les  infirmiers  mariâmes ,  voyageant  pour  le  service,  re- 
^veot  les  mêmes  indemnités  de  ronte  et  de  aéjpur  que  Us  mar 
lias  des  équipages  de  ligne  anxquek  ils  sont  assimilés  consme 

il  ttt  dit  à  rarUcle  8.  . 

HfFIEHtBftS  TBIfPOBAiaBa.  • 

10.  U  n'est  employé  d'infirmiers  temporaires,  daoa  les  hôpi* 
tHi  maritimes,  citt*en  cas  éventuel  d'insiiffîaaoce  du  cadoe«des 
âbniien  permanents.  .  .. 

Les  infirmiers  temporaires  ne  contractent  pas  d'engagement; 
^«ïT admission  est  proposée  aux  préfets  maritimes  par  \o>  coia- 
^^saires  généraux  des  ports.  Ils  soutiicenciés  dès  queleun  &er- 
aos  ne  sont  pfos  néeesminesé  *  ^ 

11.  Les  infirmiers  temporaires  sonit  assmifléa.tfn  MQflbilèra 
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mêiùi^m  pmBAMttti  me  lesqaeb  fle  mîvmâ  eeMureni- 

ment. 

Ils  reçoivent  la  mêoie  solde  ;  ils  sont  soumis  aux  mêmes  peines 
de  discipline. 

Disposmons  comnmBs  aux  nmiiviis  PEpmmv 

ET  TEMPORàtRBS. 

12.  Les  infirmiers  employés  dans  TiatériçMr  de«  li^pi^mi  y 
epnt  logés  et  nourris»  , 

13.  Les  infirmiers  sont  subordonnés  entre  eux  >  à  rais^  iB 
Unr  (rade  et  de  |içnr  classe,  sons  le  rapport  de  ia  police  et 
de  k  discipline  et  de  leurs  fonctions  dans  17nt4rieur  dev  hàfi' 

•  14.  Les  dépenses  relatives  aux  ioQrmiers  employé. d^ns  les 
hôpitaux  maritimes  sont  à  la  charge  de  ce  service. 

La  solde,  les  accessoires  de  solde  des  infiroders  embarqués, 
ainsi  que  les  gratifications  qu'ils  o])tiepm9iti  iH>nt  mpQt^  W 
cinàfiùe  delasoldeà la men 

AGENTS  DIVERS. 

15.  Les  sendces  des  portes  et  du  gardiennaget  daos  les  hApî- 
taiix  maritimes,  estfait  perdes  agentséntretenns,  qui  sont  traitéi, 
eoQs  le  rapport  de  fa  solde  et  de  rhabiltement»  comme  les  por- 
tiers et  les  gardiens  du  service  général. 

16.  Dans  les  parties  du  service  intérieur  où  ils  ne  doivent 
poîdt  être  directement  en  contact  avec  les  n^aladea*  ii  es4  em- 
ployé divers  agents  qui  sont  rétribués  à  la  journée* 

17.  La  tenue  des  jardins  botaniques  existant  dans  certfîns 
ports'  cheft-lieuat  d*arrottdissement  est  confiée ,  dans  cbaq|iie 
localité ,  sous  la  direction  du  consefl  dç  santé,  à  un  jarfinier 
botaniste  entretenu. 

Ces  agents,  sous  le  rapport  de  leur  solde,  qui  est  indiquée 
parle  tarif  n"  3,  joiut  au  présent  décret,  sont  assimilés  aux 
maîtres  entretenus  des  ports.  Ils  ont  droit  $ous  des  CQpditioos 
identiques,  à  la  même  solde  de  retraite. 

18.  Les  travam  de  culture  des  jardins  botaniques  et 
jardins  potagers  sont  exécutés  par  des  ouvriers  et  par  des  jQO^ 
naiiers  rétribués  à  la  journée. 

pisPoaiTioas  ■eiaiaAi.Uk 

19.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  marine  détermineit 
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i*  Quant  aux  infirmiers. 


r 

• 

im  iafinnkn  penaaiwitai  et  let  widiliw  de  leur  rengage- 
ment; 

Uordre  à  suivre  pour  lem-eiubarquemenl; 
Lear  armement; 

LaixatÎM  da  nombre  d^inlrmiers  à  employer  dans  chaque 
étaUissement et  sur  les  batimepUde  la  flotte  $ 
Uoiitbrme  des  infirmieyre  permanents  et  fhàbinemeQt  des 

ift&rmiers  I  eni  pora  i  res  ;  • 
Leurs  fonctions  et  leur  service  ; 

Lei peines  disciplinaires  qui  leur  sont  a|)plicables  à  terre, 
et  (oates  autres  dispositions  de  détail  néressairesii  Texécution  da 
ppintdécret; 

s*  Qnast  «m  dÎYevs  ageals. 

Le  nombre,  laiTectation  et  la  solde  des  agents  du  aervioe  în- 

téri^ur; 

Le  nombre  des  jar$^eis  botanistes  entretenus  et  le  mode  de 
fcer  amcenaenl; 
Le  nombre  et  ta  solde  des  ouvriers  et  des  journaliers  à  em- 

pIoTerdaos  les  jardins  botaniques  et  potagers. 

Jkîolfe  m^iû^lre  secrétaire  d  état  de  la  marine  déterminera 
gênent  à  quelles  règles  k  persooad  «employé  à  la  jouméit 
dans  les  ponlioosd'desstts  mentionnées,  dok  être  s^nmis  sons 
ierappoK  de  raYineesienl  et  de  la  dîscipUae. 

ÎO.  Le  nombre  des  ouvriers  de  j>rofession8  qn'H  y  a  Heu  d*em- 
ployer  dans  le  service  des  hôpitaux  étant  essenliellement  va- 
liabie,  ce  nombre  d'iMivjiers  ^enà^tég^é  par  le  commissaire 
pféfAt  qni  devra  rendre  compte,  par  trimestre,  au  préfet  ma- 
ritime, du  chifioe  des  jeuipées  de  présence  et  des  travaux  eié- 
QitéSr 

2L  Notre  ministre  secrétaire  dYtal  au  département  delà  ma- 
4^  et  d<s  potonjes  est  cbfrgé  de  f  exécution  du  présent  décret. 

r^it      f^iàè^^  «de>  Tuilmes,  le  lo  Mars  i853« 

'  » 

Signé  NAPOLÉOI^. 
rSspsravi 
Is  mmn^t  mmkàm  démiêlmmmimêt  àm 

3igDé  Ta.  DoGOs. 
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SOLDE. 


AtieU  k  aa 
da  19  man  i853. 


InGrmi«r-rhtr  , 

Infirmier*!  1"  claMe. 
major  du  |  a*  ciaste. 

Iofirmi«r  j  t'*  ciaase. 
d*      1  a*  clatM. 


SOLDK  DE  PMSKIiCB 

k  terre. 


kOLDE  Dm  mésiici 
à  la  mer. 


Par 

Par 

Par 

Par 

Par 

P-r 

an. 

moia. 

joar. 

BD. 

• 

moK. 

jonr. 

648^00* 

i'8oo 

0 

• 

• 

Soi  00 

4  a  00 

i  4oo 

6 1  a'  oo* 

5i'oo« 

43a  00 

36  00 

1  900 

468  00 

39  00 

1  3oo 

3a4  00 

37  00 

0  goo 

3  60  00 

3o  00 

1  000 

388  00 

34  00 

0  800 

334  00 

»7  00 

0  900 

aOLOB  C  AasiacB 
par  joar. 

En  coog* 

ou  ii  i'Ii&pital, 

eiubar 
que. 


terre. 


o'goo 

o  700 
o  600 

o  45o 

o  4oo 


o'85o 
o  660 

o  5oo 
o,43o 


S-" 

■o  0 

^  w 
^  S 

<  • 


o'àSc» 

0  3So 
0  3oa 

o  ai2| 
o  aoQ 


SUPPLÉMENTS   POm  ANCIENNETÉ  DE  SEIWICE. 

Indc^pendamnienl  des  allocations  ci-dessus,  il  est  alloue^  aux  agents  d^ooni 
més  au  prissent  tarif  un  supj)lément  annuel  pour  ancienneté  de  service, Ci 
comme  suit  : 


Apr^t  dis  ans  de  tervice. . . . 
Après  qulnxe  aoi  de  aervic«. 


].>n&Mirn  CHEF 

irinitMIBB-MAIOI 

et 

Je  3*  daiM 

înfinnier-major 

et 

lie  1  clatae. 

ïnGrmiar. 

60' oo* 

48'oo« 

90  co 

7  a  00 

SUPPLÉMENT  AKNUEL  X   L'INFIRMIER  CDARGÈ  DES  FONCTIONS  DE  TAGCEMESTIl 

A  Cherbourg  ,   108 '00* 

A  Rochefort   l44  00 

A  Breal  et  à  Toulon   180  00 

N.  B.  Lea  aommcs  mentionnée»  au  présent  tarif  aoot  pajôea  aoaa  lâ  dâductioa  dM  IroU  poi 
rent  au  profit  de  la  caiata  des  invalidea  de  la  marine. 


TARIF  N  a. 


INDEMNITÉ  D'HABILLEMENT. 


Article  5  du  décrH 
da  19  man  libi. 


de  première  formation. . . 

provenant  dea  inCrmiera- 
majora  

da  prpmîère  formation  .  . . 
provenant  dea  infirmien. 

Infinàier  ordinaire  


InCrmier» 
chef 


Infirmier* 
major 


rRKMiàai 

mise. 

(  Une  foie 
payée.) 


VCLLBMBBT 

OU 

entretien 
aounel. 


SI 


OBIIKTATIOM. 


Pendant  la  preai^ 
année,  Pallocatioa  povj 
renouvellement  et  entre- 1 
tien  de»  efTeta  rat  rédaite! 
à  demi.  Tontefoia ,  celte 
allocation    ne  aupperfa 
aucune  réduction  poar 
lea  infirroiera-cbefa  et  Ira 
infirmlera-majora  prove- 
nant dea   gradée  înN* 
rieurs. 


N.  B.  Lea  lommei  menlionnéei  au  préaenl  tarif  tupporteot  la  retenae  dc«  troia  pour  cent 
profit  de  la  caiaae  dea  invalidée  de  la  marine. 
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fOLDt  BT  SCPPLimilT. 


•ML»!  AnnuM» 

•wffid&nnit* 

^  SfOOo'oo* 
ifloo  00 

i,5oo  00 

r>i  l'^arJ  k  ton  éIoiga«- 
i>«al  d«  U  villa  f  1«  j«nii« 
•Wr  fcolaaitto  «alnlMMi  d« 
Mfft  <!•  TouloB ,  qui  r^i4» 
■  Saiat-Manclrirr,  reçoit  on 
MpplâaMtl  «Bourldc  trois 

Aiâàii  la  mm  à  exécution  da  déemt  dm  i9  mon  i853  pettoMt 
m^amation  da  personnel  des  Infirmiers  maritimes  à  terre  #1  à  2c  IMT 
it'às  àttn  Affenti  da  smicé  cm  Hâpiiaux  dans  Ut  PorCi. 

Do  s3Mm  i855. 


Le  ministre  de  lamariiM  et  des  cdoniet. 

Vu  le  décret  du  19  mars  id53  portant  orgpoiisation  do  penODIiil 
4tt  infirmiers  maritimes  à  terra  et  à  la  mtr,  et  daa  divan  H^^^  da 
Nniceitt  hôpitam  dana  les  portu  ; 

CoMnot  Tartida  1 9  dudit  décret  dispose  qiié  les  mpsoros 
foiaim  seront  détenntnéei  par  m  arrêté  muiisténel; 

le  conseil  d'amirauté  entendu, 
JÙÊkn: 

BECRUT£M£MT« 

Akt.  1«.  Le  oertifieat  d*aeceptajtioii  que  doivent  présentm*  à 
ftttorité  dYile  les  hommes  qui  demandeot  k  a*eDgager  dans  le 
<Xfs  des  iQBrmiers  sera  délivré  par  le  commissaire  des  Mpi- 

bu^:  il  sera  revelu  du  visa  du  commissaire  général  et  soumis 
*i^»pprobation  du  préfet  maritime. 

Les  eogagemenU  volontaires  qui  ont  lieu  dans  les  conditions 
^  la  loi  dn  reerotemetit  sont  contractés  dana  la  forme  ordi- 


Ltt  eogageménts  volontaires  contractés  en  debors  de  la  H- 

fflite  d'âge  fixée  par  ladite  loi  sont  reçus  par  le  commissaire  des 
^ilaoi  et  inscrits  sur  un  registre  particulier. 

Us  rengagements  sont  également  reçus  par  le  commiesaire 
faUpitaïuL 

1  Mal  ne  peut  être  admis  comme  infirmier  pemument,  iû 
■•ai  Krc  et  écrire  ; 

oest  porteur  de  certiûcats  de  bonnes  vie  et  mœurs; 
it  Série.  i9 
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S'il  est  âgé  de  plus  de  trente  ans,  à  moins  qu'il  ne  justifie, 
par  pièce»  régulières,  des  services  qui  lui  permetleni  de  réunir 
èTêg^dt  cittqliftBte-caiiq  «ai  le  iMopê  voulu  pour  avoir  droit  à 
one  pension  de  retraite; 

S*il  n*a  été  vacciaé  ou  B*il  n*a  eu  la  petite  vérole,  et  s*il  est 
atteint  de  quelque  infirmité  qui  le  rende  impropre  au  service, 
çe  qui  sera  constaté  par  le  conseil  de  sauté. 

3.  Les  dispositions  mentionnées  à  Tartide  2  ci-dessus  aont 
applicables  aux  infirmiers  temporaires.  Toutefois,  ils  peuvent 
fitre  admisr  k  râge  de  dix-huit  ans  et  jusqu^à  quarante-cinq, 
sans  avoir  à  justifier  de  servioes  antérieurs. 

4.  L'engagement  des  infirmiers  permanents  n*est  reçu  qu'a- 
près trois  mois  d'épreuve* 

Pendant  ce  temps,  les  candidats  sont  considérés  comme  inûr* 
miers  temporaires,  et  ils  peuvent  être  licenciés  pour  cause  d'in- 
oonduite  ou  d*inaplitude. 

L'aptitude  physique  des  hommes  qui  se  présentent  pour  être 
admis  comme  ioiiriiiiers  est  constatée  par  un  certiiicat  du  con- 
seil de  santé.  • 

ô.  Les  caporaux  et  las  soldats  des  troupes  de  la  marine 
ayant  encore  deux  ans  à  passer  sous  les  drapeaux  peuvent  dire 
admis  sur  leur  demande ,  et  avec  l'autorisation  du  chef  du  corps 

auquel  ils  appartiennent  et  celle  du  commissaire  des  hôpitaux, 
à  terminer  leur  sorvice  dans  le  corps  des  iniirmiers. 

Les  caporaux  et  les  soldats  qui  sont  entrés  dans  la  dernière 
année  de  l^ur  service  militaire  peuvent  également  être  admis 
dans  le  corps  des  infirmiers;  mais,  avant  leur  admission,  iU 
sont  tenus  de  contracter  un  rengagement,  qui  ne  prendra  cou» 
qu'à  la  date  de  la  libération  de  leur  classe  ou  de  l'expiration  de 
l^ur  engagement. 

Us  ne  sont  incorporés  définitivement  eu  qualité  d'infirmiers 
qu'après  le  temps  d  épreuve  mentionné  à  Tarticle  à  ci-dessus* 

6.  Un  infirmier-major  est,  sur  la  présentation  du  oononoais* 
srire  général ,  commissionné  par  le  préfet  maritinie  pour  rem- 
plir les  fonctions  de  vai;iierncstre. 

Il  lui  est  remis,  à  cet  ell'et,  un  livret  dit  de  vaguemestre. 

7.  Les  infirmiers  employés  dans  les  hôpitaux  sont  congédiés 
à  l'expiration  du  temps  fixé  par  leur  engagement,  si,  pendant 
le  cours  de  la  dernière  année  de  leur  service  ou  à  leur  débar« 

queiuent  après  campagne,  ils  n'ont  pas  été  autorisés  à  contracter 
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■I  migagemeiil*  CMime  il  «1  dit  à  tméàm  2  da  décint  dtt 
19  mus  i863* 

Les  infiimien  embsrqaés  M  soiM  congédiés  qa'à  It  isaisi» 

àaUtiment  dans  un  port  de  France. 

L'iofimiier  congédié  reçoit  un  congé  définitif. 

8.  Lft  congédîeiiieûi  des  iû&rmiers,  pour  cause  de  msladiSt 
ilien  dans  les  mêmes  cas  que  pour  les  troupes  de  la  mariMb 

9.  Les  congés  à  délivrer  an  infiltoiers  sont  étsbHs  ooniM^ 
ttiment  aux  modèles  en  usage  dans  les  cofps  militaires.  * 

MODE  DUNSTRUCTION. 

10.  Aux  jour  et  heure  qui  seront  fixés  par  le  commissaire  des 
•Uphaox,  de  concert  avec  le  président  du  cooseil  de  saulé  ,*  Ict 
fafirmwrs  ordinaires  ayant  moins  de  trob  ans  dVxerctee,  €k 

pourront  être  momentanénient  distraits  da  service  auquel  ilè 
sont  affectés,  se  réunissent  pour  recevoir  d'un  chirurtpen  de  la 
marine»  désigné  par  le  conseil  de  santét  des  instructions  pour 
Vacoomplissement  des  devoirs  qui  leur  Incombent,  tant  dans 
les  hôpitaux  àterre  qu*à  bord  dai  bâtiments  de  la  flotte,  dTaprêi 
01  annuel  rédigé  par  Tinspecteur  général  du  service  de  santé. 

A  la  fin  de  chaque  ann<^e,  les  infirmiers  présents  au  port 
sont  interrogés  par  une  commission  composée 
D'un  second  officier  de  saoté  en  chef, 
D'un  chimipen  de  première  dasse. 
Et  d*un  officier  du  commissariat  atladié  au  détail  desUpl* 
taux.  ' 

Les  notes  recueillies  à  la  suite  de  ces  examens  sont  inscrites 
sur  le  calepin  ad  hoc  ouvert  à  chaque  infirmier,  pour  être  con- 
sultées lonqu*il  y  a  lieu  de  procéder  à  un  travaU  d*avancement# 

àVAMBBmt* 

1 1 .  Uavancement  en  grade  et  en  classe  est  accordé,  en  fin 
d*anaée  ,  par  le  préfet  marilimc,  sur  le  rapport  du  commissaire 
(inéral. 

Le  chi£Ere  des  avancements  à  donner  se  compose* 

1*  Do  nombre  des  vacances  survenues  dans  le  cadre  il  tant 

pr suite  de  décès,  de  congéûiement  ou  de  mutation; 

Et  2*  du  nombre  des  vacances  existant  dans  le  cadre  à  la 
9Mr,  s^îl  a  été  fait  des  pr  ;>ositions  en  faveur  des  hommes  en- 
«pre  embarqués,  et  si  ces  candidats  paraissent  avoir  des  droiil  à 
/tvaacmentdeaiandé  pour  eux. 

&8. 
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Il !}1S.  Lès  infirmiers  ordinaires  de  première  classe  sont  cboisis 
parmi  ceux  de  deuxième  classe  ayant  au  moins  trois  ans  d'exer- 
têat.9  doni  un  an  d^einbarquement. 

Les  infirmien-majors  de  dbupème  classe  aontchoUitf  pinot 
les  infirmiers  ordinairea  de  première  claaae  aya^t  a«  mofns 
çkUx'AHS'de  aervîce  dans  eetle  classe,  connaissant  lea  quatre 
premières  règles  de  rarithmétique  et  réuaiâsant  deux  ans  dci 
navigation  ejQ  ([uaiilé  d'inlirmiers. 

Les  infirmiers-majorfi  de  pfemière  classe  sont  cboiaia  parmi 
ceux  de  deuxième  classe  ayant  au  moins  trois  ans  de  grade  et 
trois  ana  de  navigation  dana  lea  dîfi^reata  grades. 

13:  Lea  infirmiera^chebaontchoiala  parmi  ieaiafiriniei»ma* 
jors  de  première  classe  ayant  au  moins  trois  ans  de  grade. 

14.  Les  propositions  pour  l'avancement  des  inQrmiers  sont 
présentées  au  préfet  maritime  par  le  commissaire  ^uéral«  sur 
IPi  ètoi  dressé  par  une  commission  composée 

Do  oooamiasaire  des  hôpitaux ,  préaident; 
D^un  officier  de  v^ûaaeaa  désigné  p^r  le  major  général  delà 
marine, 

Et  de  deux  oiliciers  de  sanlc  désignés  par  le  conseil  de  santé, 
cas  de  parta^  4^  voix,  celle  du  président  est  prépondé- 
rante. 

15.  Toute  demande  d^avancement  faite  par  les  comman- 
danta  à  la  mer  est  adressée  au  port  où  compte  le  bâtiment  sur 
Ifsqi^l  l'infirmier  a  été  embarqué,  et  renvoyée  à  la  commission, 
qui,  chaque  annce,  compare  le  mérite  de  tous  et  dresse  Tétat 
de  propositions. 

Sur  œt  état  sont  portés  lea  noms  et  prénoms  des  infirmiers 
présj^ié8»  .)eiûr  classe,  leur  âge,  la  durée  de  leurs  servicea,  tant 
a  terre  qu*à  la  mer,  la  date  du  dernier  avancement  obtenu ,  les 
notes  de  la  commission  sur  leur  conduite  et  leur  zèle,  et  le  nu- 
jiéro  de  préférence  donné  par  la  commission  à  cliacun  d'eux. 
■  états  sont  eoregistrés  sur  un  registre  ad  hoc  tenu  au  bu- 
reau des  hôpitaux  et  aur  lequel  les  membres  de  la  commission 
signeront 

.  A  partir  de  Pépoque  où  pourront  être  accomplies  les  condi- 
tions d'embarquement  exigées  par  les  articles  12  et  i3  ,  la  moi- 
tié au  moins  des  avancements  sera  donnée,  s'il  y  a  possibilité, 
aux  ipfirmiera  qui  auront  été  l'objet  de  propositions  faites  pen* 
^i|t  le  cours  ou  à  la  suite  d^une  campagne  de  mer,  soit  qoè  ces 
infirmiers  aient  repria  posidon  dans  le  aeryice  à  terre  >  soit  qu  ils 
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te  tnraveat  oneare'  piimu  k'borà>ém  hààaktÊîà  debbL  Ûmfé^ 
nak,  dansoa  dernier  cas,  lear  avancement  sera  loajj— wi  irfîini 
Auioé  à  tesitflatioodocirirédaathmàk-aM^laaati 

dit  à  Tarticle  1 1.  •   ».  •  "  . 

Daas  le  cas  où  la  situation  de  ce  dernier  cadre  ne  permet-^ 
trait  pas  d'avancer  en  find'année  des  hommes  q/d  .aoraieiit  ét^ 
fob^  de  proposilieu  fiiadées  mn  .dea  dresia  «raepiMllineii  et 
meMa,  le  psifiet  màniimé  ponm  phipoatr  iil  Biinialit,  jllea 
service  le  permeltenl,  de  réadmar  dea  fAaeès-id«to 
le  cidre  à  terre  au  profit  des  hommes  ainsi  proposés  qui  pdms 
Fsieot  immédiatement  être  pourvus  de  i  avancement  denûaadé 
pooreoix. 

adranmoH  w  pMtaotmu. 

16.  Lea  infirmiers  permanents,  dont  le  cadre  k  tenrf  eià  la 
mer  est  déterminé  par  Tartide  3  do  décret  dn  19  niars  i85S« 
tcmt répartis  par  ports,  comnfie  il  est  me^ntiouné  aux  ^tats  a*"  1 

et  li^  2 .  auiicxés  au  présent  arrêté. 

Le  port  de  Brest,  doot  le  cadre  d'eOectif  a  été  réglé  en  con* 
aégoence,  est  chargé  de  pourvoir  aux  besoins  des  bâtiments  ar- 
jnés  on  comptant  an  port  de  Lorient 

17.  Lorsqne  le  nombre  des  infirmiers  permanents  affectéa  an 
service  des  salles  se  trouve,  par  suite  d'embarquement  ou  d'aug- 
mentation dans  rcflectif  des  malades,  inférieur  à  celui  que  les 
règlements  déterminent  par  rapport  à  cet  effectif,  il  est  employé 
momentanément  des  infirmiers  temporaires  à  raison  de  un  pomr 
qniue  malades. 

Ces  infirmiers  ne  seront  pas,  autant  que  possible,  employés 
dans  les  succursales  extra  muros. 

Ils  seiont  cong«klics  au  fur  et  à  iiiosnre  de*^  réductions  qui 
S  opéreront  dans  le  nombre  des  malades  ou  de  l'augmen  talion 
qui  surviendra  dans  le  nombre  disponible  dea  infirmiers  à 
terre*  .  ^ 

18.  Le  préfet  maritime  fixe,  sur  la  proposition  du  rqmiuis; 
sairc  général,  le  nombre  des  inOrniiers  temporaires  à  admettre. 
Le  commissaire  général  prononce  l'admiasion  des  iodiviti|(^  pré- 
sentés par  le  commissaire  des  h^tfiu»  .  j        ''    ffr/i  4 

19.  n  est  embarqué  un  infirmier. p^rm^eiét  ow^affr^^.^^fff^ 
ds  chaque  bâtiment  ayant  au  moins  soixante  et  quinze  noixi||^eî 
d'équipage;  il  n'est  embarqué  d'inliriniers -majors  en  sus  des  in^ 
finniers  ordinaires  qu  a  bord  des  vaisseaux  ou  sur  }<^,^rqgf tgf/ 
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d*iprè$  décision  da  ministre,  et  eu  ^ard  à  lê  mission  donnée  à 
ees  b&timents. 

*  litrsqu'im  bâtiment  sera  iasteiié  èn  bâtimentrhApîiâl.oa  m&* 
mentanément  employé  à  on  transport  de  troupes»  le  BonibÉtt 
Aalninen-BMÔors.et  ooliBairéi  à  embarquer  à  bord  seim  réglé 
par  le  préfet  marilime,  sur  Tavis  du  conseil  de  santé. 

20.  Il  ne  sera  pas  embarqué  d'infirnuers  temporaires. 

21.  Il  est  établi  dans  chaque  hôpital,  et  par  gracie»  une  liste 
fénérate  des  ikifimieni  permanents,  d après  laquelle  îb  eonl 
MlNiniiiéa  à  lourde  rôle  seloa  les  besoin  dsserviee» 

'Ne  sont  point  inaerila  sur  «tle  Kste  le»  infirmiers  âgés  de 
cinquante  ans,  ni  ceux  qu'une  constitution  affaiblie  rendrait 
impropres  au  sennce  de  la  n^er,  ce  qui  sera  constaté  par  le 
conseil  de  santé. 

\  22.  Les  infirmiers  sont  embarqués  sur  la  désignation  du 
eoinmissafre  générât 

'  23.  Les  infirmiers  embarqués  depuis  deux  ans  sont  rempla- 
cés, sur  leur  propre  demande  ou  sur  celle  du  commandant, 
lorsque  le  bâtiment  se  trQUve  dans  un  port  de  France. 

24.  Si  le  ministre  prescrit  de  rattacher  à  nn  'antré  port  la 
comptabilité  d*un  bâtiment  armé,  Tinfirmier  ou  lès  infînniers 
embarqués  font  partie  du  cadre  â  la  mer  du  nouveau  p(^t  an* 
quel  le  bâtiment  est  affecté. 

Lorsqu'un  infirmier  est  débarqué  dans  un  port  autre  que 
celui  où  compte  le  bâtiment ,  il  reçoit  la  destination  suivante  : 

S^l  doit  être  remplacé  an  lieu  de  débarquement  par  un  in- 
firmier du  service  à  terre,  il  est  substitué  au  lieu  et  place  de  œ 

dernier; 

Si  le  mouvement  ne  donne  pas  lieu  à  remplacement,  Tinlir- 
xnier  disponible  est  dirigé  sur  le  port  auquel  il  appartient. 
Dans  les  cas  prévus  au  premier  et  au  troisième  paragraphe  du 

I résent  article,  le  commissaire  des  hôpitaux  du  port  auquel 
m  infirmlen  doivent  être  attachés  réclame  la  transmissioa  do 
dossier  de  rhomme  qui  fait  Tobjet  de  la  mutation. 

25.  Chaque  fois  qu'un  infirmier  débarque,  et  à  la  fin  de 
chaque  année,  en  éours  de  campagne,  le  chirurgien*major  du 
bâtiment,  adresse  au  conseil  de  sanâ,  qui  la  transmet  an  com» 
nusSafatf'  dès  hôpitaux,  une  noie  sur  les  services  de  rinfirmier 
à  bord,  sur  sa  conduite,  sa  tenue,  son  zèle,  son  aptitude.  Cette 
note  est  visée  et  apostillée  par  ioUi^der  en  second  et  le  capitaine 
du  bâtiment. 
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ÎS.  La  solde  et  les  accessoires  de  solde  des  infirmiers  em- 
ployés à  terre  sont  payés  à  la  ûn  de  chaque  moiiet  à  terme 
écha,  par  les  soins  deî  agent  comptable  des  hôpitaux»  el  diaprés 
ks  r^es  de  décompte  établies  à  Tégard  des  divers  agents. 

27.  Le  maximum  des  gratifications  annuelles,  passibles, 
comme  la  solde  et  les  accessoires  de  solde,  de  la  relenue  de 
trois  pour  cent  au  profit  de  la  caisse  des  invalides  de  la  marine, 
est  fixé  à  ceDt  francs  pour  les  infirmiers-chefs,  soixante  franca 
pour  les  infinmei»-majon  «  quarante  francs  pomr  les  infinnieis 
odBMiies. 

Ces  indemnités  peuvent  étreangmentées  jusqu'à  concurrence 
de  moitié  en  sus  pour  les  infirmiers  embarqués  sur  les  bàti- 
laeDU-hôpitaux. 

Dans  les  hôpitaux»  on  se  conforme  pour  les  propositions  de 
gnâfialions  aux  dispositions  de  l'article  là  ci-dessus;  seule- 
ment, fétat  émargé  des  observations  du  commissaire  général 

est  transmis  par  le  préfet  maritime,  avec  son  avis,  au  ministre 
qai  slatae. 

A  bord»  les  propositions  sont  faites  par  une  commission 
composée 
Du  capitaine  du  bâtiment; 
De  PofBcier  chargé  du  détail  ; 

Be  rofficier  d'admînislralion  et  du  chîrurgîen-major. 
L  ofTicier  d'administration  remplit  en  outre  les  fonctions  de 
secrétaire. 

Lorsque  les  bâtiments  font  partie  d'une  force  navale,  les 
états  sont  remis  an  commandant  en  dief ,  qui  les  transmet  a« 

ministre  avec  son  avis. 

Si  le  bâtiment  navigue  isolément»  le  capitaine  adresse  direc- 
tement au  ministre  Tétat  de  proposition  ;  sur  les  rades-  et  dans 
Icsp^rts  de  France,  cet  état  est  remis  au  préfet  maritime. 

28.  Les  indemnités  de  première  mise  et  d'entretien  ne  sont 
foint  aDonées  aux  infirmiers  temporaires  ni  aux  candidats  in- 
firmiers ,  pendant  la  durée  du  temps  d'épreuve  déterminé  par 
larticle  h. 

29.  £a  cas  de  maladie*  les  infirmiers  sont  traités  dans  les 
hi^Qx  marftimes. 

Les  infinniers  permanents  congédiés»  qui  tombent  nudadei 
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pendant  les  quarante  jours  qui  suivent  leur  congédiement,  sont 
traités  dans  les  hôpitaux ,  aux  frais  de  la  marine.  ' 

30.  Les  inSimierii  pennaoents  et  ordinaires  employés  dam 
nntérieur  des  hôpitanz  maritimes  reçoivent,  par  joan  («I 

présence ,  la  ration  suivante  : 

Pain   780  grammes 

Via».*.  ••••     69  oentffîliei. 

plus,  à  chaque  repas,  une  portion  entière  des  aliments  journa- 
liers de  distribution. 

Sous  aucun  prétexte  ils  ne  peuvent  sortir  ni  faire  sortir  de 
lliôpital  les  vivres  qirils  reçoivent,  ni  en  disposer  autrement 
qne  pour  leor  nourriture. 

31.  Les  alimenta  des  infirmiers  sont  préparés  à  la  cmsine 
de  rhôpital. 

Ils  prennent  leurs  repas  on  comn^nn,  aux  heures  fixées  par 
le  règlement  du  service  intérieur  de  l'hôpital ,  mais  en  se  divi- 
sant en  deux  sections ,  de  manière  à  ce  qu'il  y  ait  toujours  .dans 
chaque  salle  un  infirmier  pendant  les  repas. 

32.  Les  infirmiers  détenus  à  la  maison*d'arrët  du  port  7  sont 
nourris. 

UABILLEMEKT.  , 

33.  L*uniforme  des  infirmiers  permanents  est  le  même  son 

le  rapport  du  nomhre  des  efl'els,  de  la  qualité  des  étoffes,  des 
matières,  de  la  forme  et  de  la  confection,  que  celui  des  marins 
des  équipages  de  ligne,  auxquels  ils  sont  respectivement assi^ 
milés  pour  la  retraite,  sauf  les  différences*  ci-après  : 

Ils  portent  la  casquette  du  modèle  adopté  dans  la  marine. 

Les  boutons  sont  en  métal  blanc,  timbrés  d*une  ancre  ayant 

pour  exergue  :  infirmiers  maritimes. 

Les  pattes  du  collet  sont  en  d/ap  blanc. 

Les  marques  distiuctives  du  grade  sont  les  suivantes  : 

i"*  A  Tarrière  de  la  patte  du  collet,  pour  les  infirmiera^heis  : 
trois  boutonnières  de  dix  centimètres  de  longueur,  formées  pai 
des  galons  en  argent  larges  de  six  millimètres  chacun,  rapprO' 
chés  les  uns  des  autres  à  la  distance  de  trois  millimètres,  et  se 
terminant  en  pointe  à  la  partie  postérieure; 

Pour  les  iulirmiers-niajors  de  première  classe  :  deux  bou- 
tonnières seulement ,  comme  il  est  dit  ci-dessus; 

Pour  les  infirmiers-majors  de  deuxième  classe  :  deux  boa* 
lonAlèret  semblables  en  galons  de  soie  blanche; 
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2*  Sur  le  devant  de  la  toque  de  la  casquette,  nae  ancre  en» 
tourec  d'un  câble  et  placée  cotre  les  lettres  I.  M. 

Celle  aacre  est  ea  argent  pour  ie&  iulunuiers-chefs  etleaio* 
biiiicn-iBa|on  de  preoiière  classe;  eo  soie  blanche  pour  les 
ialmiicfs-iDiijors  de  deuxième  classe;  ea  drap  blanc  pour  lee 
infinniers  ordinaires. 

Les  infirmiers  chefs  portent,  en  outre,  un  galon  d'argent  de 
six  auUimètres  autour  de  la  cuve  de  la  casquette. 

Dans  k  service  journalier,  les  iu£nniers  peuvent  porter  la 
vaicue  cnlMle  grise. 

34.  Lesmfinmers  embarqués  qui  ont  besoin  d*effets,  pen* 
daol  Je  cours  de  la  campagne ,  peuvent  les  recevoir  du  maga* 
lîii  du  bâtiment,  à  titre  de  précompte  sur  leur  solde, 

35.  Les  infirmiers  majors  et  ordinaires  reçoivent  des  maga* 
sioide  rbôpiul  des  tabliers  et  des  bouts  de  manche  en  toile» 
saivai  la  nature  des  travaux  suiqueis  ils  sont  employés, 

Bleor  est  expressément  défendu  ^  se  servir  dWets  dlApip 
fal  èntinés  à  Tosage  des  malades, 

36.  Autant  que  les  convenances  du  service  le  permettront, 
les  eilets  en  toile  faisant  partie  du  sac  des  indr.piiers  employés 
dans  iintérieor  des  hôpitaux  sont  blanchis  par  rétablissementt 
siBs  toutefois  que  le  non-accomplissement  de  cette  mesure 
fordfe  poisse  leur  ouvrir  des  droits  àattcooe  indemnité. 

37.  L^agent  comptable  des  hôpitaux  s'assure ,  par  des  inspec- 
ùoQs  fréquentes,  que  chaque  infirmier  a  dans  son  sac  les  elTets 
dont  il  doit  être  pourvu. 

S'il  neo  est  point  ainsi,  huit  jours  sont  accordés  à  rinûr- 
Biier  pour  compléter  son  sac;  et  lorsque,  à  Texpiration  de  ce 
délai  «rinfirmier  ne  s*est  pas  procuré  les  effets  qui  lui  manquent» 
Figeot  comptable  les  fait  acheter  par  rinfirmier-chef  et  en  im- 
pote  le  prix  sur  la  solde  de  rinlirinicr. 

Lagent  comptable  s'assure  également  que  le  sac  de  tout  in- 
kmer  destiné  pour  le  service  à  la  mer  est  complet»  et  que 
tns  les  effets  qui  le  composent  sont  en  bon  état. 

3t.  Si  un  infirmier  vient  à  mourir,  ses  effets  dlabillement 
Mat  remis  à  sa  famille,  si  elle  est  sur  les  lieux;  dans  le  cas 
contraire,  ils  sont  vendus.  Le  produit  de  celle  vente  est  versé 
à  la  caisse  des  gens  de  mer  pour  être  remis  aux  ayants  droit 
iorsqn  il  y  a  lien. 

Ucit  tenu  par  Tagent  comptable  un  registre  spécial  de  eea 
nnèes  ou  de  ces  ventes. 
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59.  Left  effets  des  infirmien  déserteurs  sont  mis  sovs  scdlés 
et  conservés  au  dépôt  des  sacs  pendant  trois  mois. 

'A  respiration  de  ce  délai,  ils  sont  vendus  et  le  produit  de 
cette  vente  reçoit  la  destination  prescrite  à  Tarticle  précèdent. 

AO.  Les  effets  des  infirmiers  condamnés  sont  vendus  à  leur 
profit.  Le  produit  de  la  vente,  déduction  faite  de9  sommes  dont 
ces  agents  peuvent  être  débiteurs  envers  l*Elat,  est  envoyé, 
suivant  le  cas,  au  capitaine  de  la  compagnie  de  discipline  à 
Lorient,  ou  au  commandant  de  Tatelier  sur  lequel  ils  ont  été 
dirigés. 

hl.  Les  infirmiers  temporaires  n'ont  pas  d'uniforme,  mais 
illenr  est  délivré,  par  les  soins  deFagent  comptable,  une  vareuse» 
on  tablier  et  des  bouts  de  manche,  qu'ils  doivent  remettre  an 
ioaioment  de  leur  sortie. 

Dans  le  cas  où  ces  effists  ont  été  mis  par  eux  en  mannis  état 
par  défaut  de  soins,  lesdits  eflèts  leur  sont  abandonnés  et  la  va- 
leur eu  est  précomptée  sur  leur  solde. 

AamamiT* 

â^.  I.es  infirmiers-chefs  portent  le  sabre  suspendu  à  un 
ceinturon  en  cuir  noirci. 

Le  saljre  et  le  ceinturon  leur  sont  fournis  par  la  direction 
d^artillerie! 

Les  infirmiers*majors  et  ordinaires  ne  sont  armés  que  dans 
des  circonstances  exceptionnelles  et  sur  Tordre  des  préfets  nta» 
ritimes. 

CASBRmnmrr. 

43.  Uinfirmier-chef  est  logé  seul  dans  une  chambre.  Le  mo- 
bilier de  celle  chambre  £e  compose 

D'une  couche  lie  eu  fer  garnie  d^une  paillasse, 
De  deux  matelas, 
D'un  traversin. 

De  deux  couvertures  (l'une  en  laine ,  Tautre  en  coton). 
De  trois  paires  de  draps  en  toile  de  lin  ou  de  chanvre, 
D*une  table  de  nuit  en  noyer. 
De  rideaux  de  Ut  et  de  fenêtre  en  calicot  de  couleur, 

D'un  fauteuil. 

De  quatre  chaises  en  bois  de  merisier  garnies  de  paille. 
D'une  table  à  écrire  en  bois  de  noyer, 
De  doux  flambeaux  en  cuivre, 
D*une  mouchette. 
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duo  soulllet. 

iii&riuier<iier  est  respoDiaUo  de  oci  diven  otgtt»,  qui  lui 
rtmis  ftur  inveutaire. 

1»  Im  isfarawMMÎM  sMl,  «rtail  que  poMifak,  iogéi 

»  ont  chacan  : 

ne  caucbelte  en  fer  garnie  d'une  paiUaiM« 

le  deu  nuOelas* 

^'njie  eomvtore  «a  kuM*. 

(*wi  OHiwepicde, 

t  d*vM  pem  4e  draps. 

h'ifjue  iulirmier-major  doit  se  pourvoir  d'un  coffre  en 
pour  «errer  ses  eûeU.  Ce  coifite  est  placé  sous  la  coa* 

le. 

&  hm  afinnen  ordimim  rtfoivent  ke  miwM  iflbto  de 
Aat^  qne  les  icidils  dtt  Ironpei  de  la  narine. 

6.  Les  draps  de  lit  des  iofirmiemnajors  el  ordinaires  sont 
oile  de  Un  ou  de  chanvre.  L'approvisionnement  est  calculé 
iion  de  trois  paires  par  homme. 

L  Lm  ckamfares  des  infinaiers-fliqors  et  ot^Aneins  sent 
ies  des  planches  néeessaires  ponr  le  piaoemenl  des  sacs  et 
aia,  ainsi  que  de  bancs  et  de  tables  ponr  les  repas. 

\,  Les  infirmiers-majors  et  ordinaires  sont  responsables  des 
H  romniis  dans  les  logements  qu'ils  occupent, 
s  dégâts  sont  réparés  aux  frais  de  ceux  qui  les  ont  com- 
iel«  dans  le  cas  où  on  n*en  connaît  pas  les  auteurs,  aux 
de  ton  les  infiimiers  lo^  dans  la  chambre  oà  ils  en  t  été 

DIS. 

9.  Les  infirmiers  temporaires  et  les  candidats  infirmiers 
mnt  les  menus  eifeis  de  couchage  que  les  iniirmiers  per* 
Knts  ordinaires. 

Les  chambres  sont  chanfl%es  et  éclairées  diaprés  les  tft» 
><i  vi^foenr  prar  les  Ironpes  de  la  marine.  Les  frais  de 
affilie  sont  à  ia  charge  du  service  des  hôpitaux,  ainsi  qu^ 
zd  éclairage. 

HàiaiCUUS,  COSTBÔLES,  LPeRETS,  REVUES* 

JB  est  tenu  dans  dhaqne  Mpitai  principal  one  matffr 
r  des  mfijmierf  permanents  du  port,  employés  k  tent  duA 
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bord  des  bfttfiiMDto  tnnit.  Celte juttrioale  eit  lene  patN 
comptable  des  b6pitau,  eoM  la  eomillfti^e  dn  cofoiDii 

préposé  à  ce  détail.  ' 

52.  Uageot  comptable  des  hôpitaux  tieot  sous  la  ménif 
veillance»  pour  suivre  les  mutations  des  îaûniiiers  ^ 
aenls,  lé  payement  de  la  solde  et  dee  aocessoiiti  de  la  » 
on  contrMe  semblable  à  celui  qui  est  en  usage  pour  ks4 
agents* 

53.  11  n'est  pas  établi  de  matricule  pour  les  infirmiers 
poraires. 

lis  sont  inscrits  sur  un  contrôle  spécial  et  annuel  qi| 
tenu  par  Tagent  comptable  des  hôpitaux.  .  i 

54.  Tout  io6miier  permanent  est  umni  d*ao  ihrret  | 
Ce  livret  contient,  sauf  la  spéeialilé  respective  des  déni 

vices,  les  mêmes  iniications  que  cdui  qui  est  en  ttis|8 
les  marins  des  équipages  de  lîgoe. 

L*agent  comptable  des  hôpitaux  est  responsable  de  b  I 
des  livrets,  lie  commissaire  des  bèpitani  les  vérifielo^ 
troismoia. 

55.  Le  commissaire  général  de  la  marine  passe,  à  U( 

chaque  année,  Tinspection  des  infirmiers  permanents  tm\^ 
dans  les  hôpitaux ,  et  remet  un  rapport  au  préfet  luarilinK 
)e  tmnsmet  au  ministre. 

I 

poMcnoas  bt  sirvicb.  j 

56.  Les  infirmiers  ordinaires  sont  aBedés,  dans  les  bô| 
k  terre,  aux  divers  services  indiqués  à  Tétat  n"*  i  àùnt 
présent  arrêté. 

Suivant  la  répartition  qui  en  est  faite  par  le  commissaii 
liôpitaax»  ils  sont  employés  dans  les  salles  des  malades,  à 
fiaerst  sona-dffîciers  marins  et  soldats*  à  la  pharmaoî^  c| 
lisanerie,  aux  bains,  aux  amphithéâtres,  cours  et  sallei 
jiatomie»  dans  les  postes  de  chirurgie  et  au  s^viqg  delj 
prêté. 

Les  infirmiers  des  salles  donnent  aux  malades  les  sois 
leur  indiquent  les  ofliders  de  santé,  sons  la  surveillsal 
murs  hospitalières»  ils  font  les  lits  des  malades,  entretJi{ 
la  propreté  dans  les  salles,  opèrent  le  transport  des  m 
jonents  et  alimeots  destinés  aux  malades,  assistent  les  sœur 
la  distribution  des  aliments. 

.Im  ^A§qpiMeia  4a  la  ybarmfiia  e^  da  k  tasaperie  pr^ 
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b  la  direction  dn  pharmaciéii  chargé  de  ce  aernoa,  lai 
Leolt  el  la  liiaBe  dont  ia^ompoaiiioo  ii*6it  ju^téimé»  tas 
■nDadeds. 

Les  infinuim  préposés  ans  bains  les  préparent  snifant  lea 
pfiettÎMs  det  'offieitin  de  santé;  fls  les  administrait  ans  ma* 
in,  soit  dans  les  salies  spéelriement  affiMsIées  à  ce  service, 

dl  dans  les  salles  ordinaires,  lorsque  le  malade  ne  peut  pas 

ortir.       •   '  ■  • 

Les  infirmiers  préposés  au  service  de  l'amphithéâtre  et  des 
ullesdaDatomie,  ou  attachés  aux  postes  de  chirurgie,  exécutent 
looj  les  travaux  qui  leur  sont  ordonnés  par  les  oificiers  de 
mié,  pour  ces  services  spéciaux. 

la  inâmiiers  spécialement  chargés  de  la  prepieté  Tentre* 
Imit  avec  soin  dans  les  corridors,  escaUert,  conrt  et  dans 
Ml  ksdépeodanosa  de  lliôpital.  Ils  sont,  de  pins»  employés 
|B  travaux  de  tente  espèee  qui  penventlearéirâ  ordonnés  par 

^  de  droit 

'  57.  Ltt  inGrmicrs-majors  sont  préposés  à  la  surveillance  des 
Bfirmiers  ordinaires  placés  soUs  leurs  ordres,  dans  les  diffé- 
enls  détails,  el  coopèrent  personnellement,  avec  eux,  tant  à  la 
^noe  tenue  des  saUes  qu'à  Texécution  de  tontes  les  parties  da 

crvice. 

58.  Tons  les  matins,  k  rbenre  fixée  par  le  commissaire  dea 
hôpitaux,  les  inGrmiers-majors  se  réunissent  ches  Tinfinnier* 
^  poor  lui  faire  verbalenient  leur  rapport  sur  le  service  dn 
««r  piécédent  et  de  la  nnit 

59.  L*ÎQfirmier-€lief  est  chai^gé  de  la  surveillance  et  de  la 
de  tons  les  infirmiers,  et,  à  cet  effet,  il  fait  des  rondes 

fenfanl  le  jour  et  pendant  la  nuit,  tant  dans  les  salles  des 

^des  que  dans  les  divers  postes  où  sont  employés  les  iofir* 

niers.  .  . 

11  est  également  chargé  de  la  surveillance  relative  à  la  pro* 
■rcié  de  toutes  les  parties  de  l'hôpiul,  à  rédairage  des  saUes, 
vnidors  et  cours,  ainsi  que  de  la  police  des  couie  et  jardina 
'^ndaat  les  heures  de  promenade  des  malades. 

Chaque  matio,  rinfirmier-cbef  remet  son  rapport  an  oom- 

des  h^taus  sur  le  service  de  la  veUle,  d^anràs  ka 

«pporu  particnliera  qui  Ini  sont  £mU  par  les  infinmanHnaf? 
On, 

t^n  doohle  de  ce  rapport  sera  remis  par  rinfirmier-cbef  aii 
Pï^dem  du  coniea  de  mte^ 
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*  L©  commissaire  des  hôpitaux  inscrit  sen  ordre»  ponr  la 
lée  BUT  ua  regisUre  od  koc,  et  ie  remet  à  ilafinuterckef 
règle  en  oonséqQeaoe  le  Bervke  des  in&rmien-iiMtjon  «t 


60.  Les  infirmiers  des  différents  grtdes  Mfent  se  té 
mer  exactement  à  toutes  les  consiî^nes  arrêtées  pour  le  se 
de  i  hôpital  dans  lequel  ils  sont  employés.  ' 

61.  U  est  placé,  dans  tous  les  lieux  oà  desinfinnien 
employés»  n  tcUesn  sur  lequel  sent  faieertis  to  noms  è 

HnHeiV  fte  Nt  ilM* 

POUGB  IT  MSCIFfclW*. 

62*  A  terre»  les  peines  de  discipline  à  prononcer  cont 
iafinuieft  sont,  strivant  la  nature  des  fautes  et  leur  gmîM 
«  1^  GoDsifH  dâns  Hatérieur  de  rh6pital; 

9*  Consigne  avec  privation  de  vfn  pendant  quinze  jon 
plus;  ^ 

3*  Salle  de  police  pendant  un  mois  an  plus; 

A*  Prison  pendant  quinze  jours; 

6*"  Gacliot  pendant  quatre  }0iirB.K 
.  L*inflrfiiier  pnnl  delà  salie  de  poKce,  de  ta  prisoù  ont 
chot,  peut,  en  outre,  être  condamné  à  ne  recevoir  pouri 
riture  que  le  pain  cl  leau;  mais  seuloment  de  deux  joun 
lorsque  la  punilion  excède  le  terme  de  dix  jours. 

Ces  peines  sont  prononcées  par  le  commissaire  des  hip 

63,  Les  infinniers  permanents  oni,  après  avoir  saU 
sieurs  punMons,  se  rendent  conpanles  de  fautes  graves 
justiciables  des  conseils  de  guerre,  mais  qui  ne  peuvcn 
réprimées  par  les  peines  prescrites  à  Tarticle  précéder 
ceux  dont  le  dét>arquement  a  eu  lien  pour  cause  de  mécc 
tement»  sont  susceptibles  dètre  envoyés  à  la  compagnied 
c^Unn. 

.  Un  cotiseil  de  discipline  composé  de 

Un  commissaire  de  la  mcirine,  président; 

Deux  lieutenants  de  vaisseau, 

Deux  officiers  de  santé  « 
désignés  par  le  préfet  maritime,  procède  comme  fl  est< 
après»  sur  le  rapport  dn  commissaire  des  IiApitauz: 

64.  Lorsqu'il  y  a  lieu  d'appliquer  les  di.spobiliuus  d 
ticle  ci-dessus,  le  commissaire  des  hôpitaux  adriîse  au 

missaire  général  on  rapport  dans  lequel  il  e^tpose  \&  i 
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qui  le  déterminent  à  demander  l'envoi  d'un  infirmier  à  la 
cximpagnie  de  discipline,  comme  ne  pouvant  être  maintenu  à 
riàèpilai  sans  danger  pour  Tordre  et  la  police. 

Au  rapport  est  joint  ud  relevé  des  divtfies  ponitions  q/n  fta« 
ronft  élé  iofligées  à  cet  infirmier. 

Is  cmnmAmm  général  juge  t*U  y  a  lisa  m  non  de  demni* 
égt  m  préfel  maritimo  ia  coovoçatioo  da  cooseîi  de  discipline. 

En  cas  d'affirmative»  fl  adresse  le  rapport  ao  pié&t  mari- 
time ,  qui  statue. 

Si  celui-ci  juge  à  propos  de  convoquer  le  conseil,  il  trausmel 
au  président  le  rapport  et  les  autres  pièces  du  dossier. 

Le  conseil,  après  avoir  entendu  rinûrmier-chef  et,  s'il  y  a 
iiea,  i'inûrmier-major  sous  les  ordres  duquel  était  imlirmier 
îeoiilpé*  et  les  avoir  lait  retirer»  fait  appeler  i'iiicaipé  p<Hir  qu'il 
idt  entenda  dans  ses  moyens  de  défense. 

Lorsque  riocolpé  a  reçu  Tordre  de  se  retirer«  le  conseil  dresse 
procès-veriial  de  la  séance,  y  consigne  son  avis,  et  le  président 
le  remet  an  préfet  maritime  avec  toutes  les  fÂéces  k  Tappui* 
Le  préiel  adresse  le  tout  au  ministre,  qui  prononce. 

65.  Tout  inûrmier  temporaire  qui  s'est  mis  dans  le  cas  de 
subir  une  des  punitions  déterminées  par  les  numéros  ^  »  4  et  â 
de  l'article  G2,  est  renvoyé. 

66.  Les  intirmiets-majors  peuvent»  pour  des  fautes  gravest 
1*  Être  snspeudus  de  leurs  fonctions  peuruu  tempe  qui  n'ex* 

Mm  pas  deux  mumi  ils.  sont  astreints*  pendant  U  derée  de 
la  punition,  an  servioe  du  grade  tnttrieurt 

a*  Être  replacés,  ceux  &  première  otaMe.daas  la  dettidim^ 
dasae  de  leur  ffiude; 

3°  Être  cassés  et  replacés  dans  le  grade  diuiirmier  ordinaire 
de  première  ou  de  deuxième  classe. 

La  première  de  ces  punitions  est  prononcée  par  le  commis*» 
eaire  général  ;  les  deux  autres  le  sont  par  le  préfet  maritime. 

67.  Les  intirmiers-majors  qui  auront  été  cusés  de  leur 
grade,  et  condamnés  à  servir  comme  îufirmîen  ordiniÎMi  de 
pranière  ou  de  deuaième  dasse,  sont  envoyés  dans  vu  auM 
port 

0  en  est  de  même  k  l'égard  des  infirmieis-dMls  qui  se  août 

mis  dans  le  cas  d*étre  cassés  et  d'être  replacés  comme  infirminr^ 

majors  ou  comme  infirmiers  ordinaires. 

68.  L'infirmierchef  peut,  pour  des  fautes  graves, 

I'  Être  suspendu  de  ses  ionctîons»  avec  réduction  de  moitié 
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de  ift  ioMe,  pendant  nn  temps  qui  n*exeéden  p»  qaiafe 
jonn; 

2*  Être  replacé  comme  infirmier-major; 

3"  Être  cassé  pour  servir  coinine  infirmier  ordinaire. 

La  première  de  ces  punitions  est  prononcée  par  le  commis- 
saire général;  les  deux  autres  le  sont  parle  préfet  maritime. 

Un  inCrmiermajor,  désigné  par  le  conmiissaire  des  liôpiUSB« 
^remplace  rinfirmier-chefpendant  la  durée  de  sa  suspension. 

69.  Les  peioes  de  discipline  que  le  commissaire  des  hôpi- 
taux peut  prononcer  contre  les  infirmiers  ordinaires,  conformé- 
ment  à  Tarticle  62 ,  sont  ordonnées  par  lui,  soit  sur  le  rapport 
des  soeurs  hospitalières  ou  de  TinCrmier  chef,  après  toutefois  que 
rinfirmicr  inculpé  aura  été  entendu. 

La  consigne  et  la  salle  de  police  peuvent  être  prononcées 
sur  plainte  verbale. 

La  prison  et  le  cachot  ne  sont  ordonnés  que  sur  unç  plainte 
écrite. 

70.  Les  peines  que  le  commissaire  général  et  le  préfet  mari* 
time  peuvent  prononcer  contre  les  infirmiers-majors  et  Tinfir- 
mierchef,  aux  termes  des  articles  66  et  68  ci-deiaas,  ne  peuvent 
être  ordonnées  que  sur  un  rapport  écrit  du  commissaire  des 
hôpitaux»  auquel  seront  annexées  la  plainte  fiiile  contre  rin- 
culpé  et  les  excuses  présentées  par  lui  ;  à  oe  rapport  sera  joint 
le  relevé  des  punitions  que  Tinfirmier  aura  déjà  subies. 

•  Pour  les  peines  que  le  préfet  maritime  prononce,  le  commis- 
saire général  exprime  par  écrit  son  avis  personnel  sur  lapropo* 
sition  du  commissaire  des  hôpitaux. 

7L  U  est  tenu  dans  chaque  hôpital  un  registre  des  punitioiis 
conforme  au  modèle  adopté  pour  les  troupe  de  ia  marine. 

72.  L'infirmier,  dont  le  temps  de  service  expire  pendant 
qu*il  est  dam  ia  oompagnie  de  discipline,  reçoit  un  congé  défi- 
nitif où  mentiott  est  faite  de  la  peine  qu'il  a  suhie. 

73«  Les  infirmiers  condamnés  soit  aux  travaux  publics»  soit 
an  boulet,  re(;;oiv(-nt,  au  compte  du  chapitre  Juitie^  mariHmê,  le 
trousseau  aifeclé  aux  individus  condamnés  à  Tune  de  ces 
peines. 

74.  Les  infirmiers  permanents  ne  peuvent  contracter  mariage 
qu'avec  Tautoiisation  du  commissaire  général. 

DIVERS  AGENTS. 

I0  oombre,  l*«ffieciatÎ9n  et  la  solde  des  divers  agenta 
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employés  à  différents  tîlres  dans  le  'service  des  hôpitaux,  sont 
di5teFiiiiDés  par  Tétat  n*  3,  annexé  au  présent  arrêté.  ^ 

Comme  les  infirmiers  permanents  et  les  infirmiers  ordiaaites» 
les  divers  agents  sont  placés  sous  les  ordres  du  comaussaîre  êWL 
hôpitaux,  et,  subttdîairemeot,  saivaot  la  nature  de  leur  service, 
.  ils  doiveoi  obéisnnoe  et  respect  aux  sœurs  préposées  au  divers 
détails. 

Us  ^MMit  payés  en  fin  de  mois,  et  le  nombre  de  leurs  jour- 
nées de  prince  est  constaté  sur  nn  casemet  mensndi  teoa  par 

Tagent  comptable. 

76.  Après  rinstallation  première  du  service  suivant  les  dis» 
positions  de  l'article  82  du  présent  arrêté,  ladmission  de  tous 
les  agents  destinés  au  service  intérieur,  ou  qui  doivent  étre.ein* 
•plqyés  dans  les  jardins  botaniques  ou  dans  les  jardins  poûigers, 
sera  autorisée  par  le  commissaire  général,  dans  la  limite  du 
nombre  réglementaire  et  sur  la  proposition  du  commissaire  des 
hôpitaux* 

77.  Les  agents  désignés  ï  Tarticle  précédent  ne  peuvent  être 

admis,  sHls  ne  contractent  rengagement  de  renoncer  aux  salaires 
acquis ,  dans  le  cas  où  ils  cesseraient  leur  service  sans  en  avoir 
reçu  rautorisalioa  du  commissaire  des  hôpitaux,  qui  ne  peut 
diUérer  plus  d'un  mois  de  donner  cette  autorisation* 

78.  Les  jardiniers  botanistes  ne  peuvent  avancer  en  classe 
qn*après  avoir  passé  cinq  années  dans  la  classe  précédente.  Leâ 
demandes  d'avancement  en  faveur  de  ces  agents  sont  adressées 

au  ministre  par  le  préfet  maritime,  après  que  le  conseil  d*ad» , 
ministration  du  port  en  a  délibéré.  Les  propositions ,  à  cet  égard , 
sont  présentées  par  le  conseil  de  santé  et  par  le  commissaire 
général,  sur  la  demande  du  commissaire  des  hôpitaux. 

79.  agents  divers  rétribués  à  la  journée  sont  avai^cés  en 
solde,  conformément  aux  dispositions  de  Tarrélé  du  22  sep* 
lembre  i8é8,  sur  les  ouvriers  des  anenaus.  Les  propositions 
SQnt  ibrmulées  par  le  commissaire  des  hôpitaux  et  présentées 
en  conseil  d'administration  par  le  commissaire  général. 

80.  Kn  cas  de  maladie,  les  divers  agents  employés  dans  le 
aervice  des  hôpitaux  sont  traités  dans  ces  établissements. 

Ils  supportent  la  retenue  qui  incombe  à  leur  position,  con- 
formément  au  tarif  du  7  mars  iÔ4o. 

8L  Ces  agents  sont  soumis  aux  lois,  lè^ements  et  wamgam 
idatifii  à  la  discipline^  à  la  police  et  à  la  sûreté  des  arsenamip 

XI'  Série,  lû 
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k  Diiriiie,  el  compoiée 

D*aQ  capitaine  de  vaisseau, 

Da  commissaire  des  hôpitaux* 

Et  de  deox  oi&cien  de  santé  en  chef, 
joirocédera,  dans  chaque  port,  à  l'organisation  da  eervicetoon* 
fomément  aox  règles  établies  par  le  décret  du  19  mars  iSSS, 
et  par  ie  présent  arrêté. 

Un  sous  commissaire  de  la  marine  remplira,  près  de  cette 
commission,  les  fonctions  de  secrétaire. 

83.  Sur  les  propositions  de  la  commission,  le  préfet  mari- 
time nommera  aux  divers  emplois  d'inûrmiers-chefs,  d'infii^ 
mters-majors  et  d*infirmiers  ordinaires.  Il  prononcera  également 
fadmisaon,  àTexception  des  jardiniers  botanistes  entreienna» 
dotons  les  divers  agents  à  employer. 

84.  Les  agents  actuels  du  service  des  hôpitaux*  qui  seront 
admis  à  COI)  trader  des  cngagniients  comme  infirmiers  permanents, 
s'ils  se  trouvent  pourvus  d'une  solde  supérieure  à  celle  qui  est 
attribuée  à  leur  emploi  par  le  larif  11°  1 ,  annexé  au  décret  du 
19  mars  i8ô3,  conserveront  leur  solde  actuelle  jusqu  a  ce  qu  ils 
aient  été  nommés, à  on  grade  on  à  une  classe  en^nant  une 
solde  équivalente. 

85«  ^it  ne  se  rencontrait  point  dans  le  service  adod  des 

hôpitaux  des  agents  susceptibles  de  remplir  les  fonctions  d*infir* 
miers-chefs,  la  commission  menlionnée  à  l'article  82  pourra 
faire  porter  son  clioix  sur  un  sous-oiricier  des  corps  organisés  de 
la  marine  ou  de  la  guerre,  retiré  du  service  depuis  moins  d'un 
an  et  nanti  de  certificats  de  bonnes  vie  et  mœurs,  de  honne 
conduite  an  corps  et  d*apiitude,  et  qui  s'obligera  à  contracter 
engagement. 

86.  Si,  lors  de  la  première  formation,  le  personnel  actuel 

des  hôpitaux  no  perniellaii  pas  de  compléter  le  cadre  des  infir- 
miers-majors de  première  et  de  deuxième  classe,  des  infirmiers- 
majors  de  deuxième  classe  rempliront  provisoirement  les  fonc- 
tions dinUrmiers-majors  de  première  classe,  et  des  infirmiers 
ordinaires  de  première  classe  celles  d'inûrmiers-majors  de 
deuxième  classe. 

-Ces  fonctloiis  ne  leur  donneront  pas  drmt  à  nne  solde  sop6* 
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rime  à  celle  da  grade  dont  ils  seront  ponmui»  uni  feiception 
mentionnée  à  Fariicle 

87.  Lot  employés  aetnels  de  service  des  hôpitani  âgés  de 
phs  de  qnarente  ans,  qui  ne  ponrront  être  admis  oomme  infir- 
miers permanents,  et  qui  n  auront  pas  le  iemps  de  senrioe  né- 
cessaire pour  obtenir  une  pension,  pourront  être  compris,  si 
loo  est  satisfait  de  leur  conduite,  au  nombre  des  divers  agents 
oa  des  eavriers  de  proCesskm  mention  nés  à  Tarticle  30  da 
éèciHdo  19  mars  i853,  et  si  ia  solde  dont  ils  jouissent  art 
snpéneore  à  celle  de  leur  nouvel  emploi ,  ils  la  conserveront, 

8S.  Les  inOrmiers  actuellement  cmbar(|ués  sur  les  bâtiments 
de  h  Hotte  y  continueront  leurs  services  jqsqu'à  ce  qu'ils  soient 
dâiarquÀpar  suite  de  désarmement  ou  pour  toute  autre  cause* 

B  ne  sera  rien  changé  à  leur  position  i  bord  sons  les  rapporta 
deia  sûlde»  de  rhahiHemeni»  etc. 

Fnis«le  a3  ami  i8S3* 

Signé  TtoteouDeodi. 


i       -       1  &9« 
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contprit  dans  U  cadre  da  service  à  la  mer. 
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État  r*  3.      Fixation,  da  aomhrt  des  divers  agents  employés 
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Artiel»  75 
d*  l'arriti  da  «S  mus  i88S. 


n  araTitLLAact. 
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GaidMM  da  fcaïaaa  ak  dM 


'GarffaM  da  Bail  
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Nota.  La  oourrUura  «d  aatar*  aM 
d^Uvilt  aai  a^nU  indiqa^  par  aB% 
aax  gardiaoi  d«i  [  et  ,  dint  chaque 
^ultliuaoMnt ,  à  l'ou  daa  garçoaa  da  U 
ddp^aaa  ai  à  Pas  dw  f«|aaa  da  a^fip 
lia). Xaaparifaïailt  IwaaaMàbitMBl 
log*. 

C«a  agaali  résolvant  la  aolda  «iIm  in- 
drmnilpi  d'IiaMIIrinrul  régléca  par  le 
t«rif  ti*  17,  auucio  au  lircrel  du  19  oc- 
tobre i85i.  La  poHîar  d'an*  aaccaraala 
fwmit  ra^il  l'iadMaail*  rtpr^ntaiivr 
da  aonnilora  aur  la  pi<d  da  t>o  caotinx-a 
par  joor.  11  paol  ^alrmanl  lai  Alra  al- 
loué un  «applemaat  da  ô  franc*  par 
moit  pour  cooparar  k  i'antrttiea  d«  la 
propreté  ,  f  t  comiaa  rétribution  da  aaa 
aoiaa  da  aarvtiUaaca  à  cat 


Coiainiara  *  

Aid«-eaiaioiart  *  
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Qarfaaa  da  la  d^aaa  et 


TOTAfc. 


Jardiaiart  baUaialaa  aatr«- 
taDM. 

Plaaian  laaioaalaiitaiara. 


Da  i'75*)i  a'par  jear  da  pr jaaara. 
Da  1  5o  à  I  5o*Mkiii.  (MayMnai'Ae*.) 


Da  I  10  i  1  3o  i</rni.  (Moyeoua  1  so.l 
Da  1  te  A  »  80  idm.(May«Mak  86.) 

D«  I  ^5  à  1  5o  âdrm.  (Moycnna  1  37.) 
O0  A  3o  à  A  60  idMR.  (Iloyaaaa  a  4Ô«  ) 


iaaddeaal  da 


W  Aa 

ce prraonnel.li  gardf 
de  l'établi  arment  rt 
t'aulrvtian  da  la  pro- 
preté do  vant  jlia  la 
s-iréa  dan*  tootea  le» 
dé[>endane»t  oa  aar 
enraaira  dca  hdpîUui 
priacipaax. 
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Voir  la  tarif  a*  3 1 

ig  RI  ara  iAâ3. 
Da  8' 00*  à  3'&o*Mr  joar  d«  pr^aancc. 
Da  A  ao  à  A  8o  M(M.(llayaa»aA'6o*.) 


3  francs  par  jour  de  préaanra. 
Da  t'ao*à  i<6a*idfK.^llejaM«»'ff**)^^ 
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If  ^  1 . — DicMr  iMPinuL  mr  VOrganmlion,  U  Serviee,  h  Cmm/n- 
immi»  ia  DùeipUm,  têt  Int^liant,  fat  Meompemm,  ht  PèrmMim/f 
êtlmCmtjit  Jim  JVotfmi»  fAiaMstmUttk 

Da  11  Jnio  i85^ 

NAPOLÉON,  par  la  gràoe  de  Dieu  et  la  roltmfé  oetimide. 
Eanuim  dbs  FBARças,  àtous  présents  et  à  venir,  salut. 

Va  Viostmction  du  ministre  directeur  de  radminîsi ration  de  le 
guerre,  en  date  du  1 4  juin  i8i9,  sur  les  npfXMls  d*ordre  et  de 
sobordioatioii  du  train  des  équipages; 

CoDsidènni  qu'il  est  nécessaire  de  mettre  en  barmonie  avec  Tespril 
des  iasUlutions  militaires  actuelles  les  raj)porU  d'ordre  et  de  subor- 
dinaCisB  des  troupes  de  Tadministration  dans  leurs  relations  avec  le 
ceBUDsadenaeol  et  les  fonctionnaires  de  Tintendance; 

Sor  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
deUguerre, 

« 

iVQSS  OBCBBTi  et  DBCRETOi'^S  06  qui  Sttît  : 

PARTIE. 

OBGAIIUATION  ET  aiaVICl. 

1-  SECTION, 
oaeâiinifioa  nis  tmoupas  di  vADutisTSATroa. 

Art.  1".  Organisation  du  personnel  des  équipages  militaires. 

Le  personnel  des  équipages  militaires  a  été  organisé  par  le 
décret  da  39  février  i85a  (1);  il  comprend: 
1*  L'étal-major  des  parcs  des  équipages  militaires; 

2*"  Cinq' escadrons  do  train  des  équipages  militaires; 
3*  Troie  compagnies  d'ouvriers  constructeurs  des  équipages 
militaires. 

9.  Or^oRfftttfen  dSsi  étàUiuementt  iei  éqnipagti  miliUàrti, 

Les  établissements  des  équipages  militaires  comprenneul  ; 
Un  parc  principal  à  Vemon  ; 

Quatre  parcs  secondaires  :  à  Cbâteauronx,  k  Alger,  à  Oran  et 
àPbilippeville. 

Un  dépôt  de  matériel  (poar  mémoire) ,  à  Sampigny. 

—  "  — ^^^^^        I  I  m  tt^f^mmmm^gmm      |     |  i 

(1)  &-  séria.  Bail,  boh  n*  33o3. 
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s.  Organisaihn  ia  pmonnel  iei  onvrim  tadminUtration. 

Le  penoooel  des  ouvriers  dadminUtratioa  comprcoddM m- 
irrien  militaires  de  divines  professions.  réoBis  ra  fîempagMff 
on  en  bataillon,  smvantles  besoins  du  service* 

û.  Organùalion  des  établissements  de  VadaiitUstration. 

Les  établîsiettMûts  aosqnels  sont  afieclés  les  onvriert  f  ndmi- 
nistratioa  comprennent  : 

1*  Les  msnutentions  et  les  magauns  du  service  des  sabiis- 
tajaces  et  des  combustibles; 

a*  Les  magasins  da  service  de  i'babiUemant  et  du  cniope* 

Mnt 

ir  SECTION. 

SERVICB  DES  TSOOPfiS  DE  L'ADMiKUTSATIOS» 

t 

5.  Définition,  da  service  normal  des  équipages  miUiains 

de  ladministraiion* 

Définitioo  du  werne%  ém  «nnsportf. 

Le  service  des  transports  par  les  équipages  militaires  a  pour 
objet  : 

1»  LWèvement,  snr  ie  champ  de  bataille»  pendant  et  après 
le  combat,  et  le  transport  aux  ambulances,  des  blessés  et  des 
malades  bors  d*état  de  marcher; 

2**  Le  transport  du  matériel  des  ambulances  à  la  suite  des 
divisions  actives,  et  le  transport  du  matériel  des  subsistances, 
des  hôpitaux ,  de  l*habiliement  et  du  campement  à  la  suite  des 
quartiers  généraux  i 

3*  Le  transport,  en  tempe  de  paix  i|t  en  temps  de  guerre, 
du  pain  ainsi  que  des  denrées  nécessaires  à  ia  nourriture  et  aux 
besoins  divers  des  hommes  et  des  chevaux  «  lorsque  les  troupes 
ne  peuvent  aDer  les  prendre  aux  lieux  de  distribution  ; 

4®  Le  transport,  en  temps  de  gnem,  du  matériel  de  In  tié- 
^sorerie  et  des  postes; 

5*  Le  transport,  en  temps  de  guerre,  des  archives  des  élate- 
majors  (ceux  de  Tartillerie  et  du  génie  exceptés),  et  des  archiver 
de  rintendance  militaire. 

Les  chevaux  ou  bôtes  de  somme,  les  voitures  et  attirails  de^ 
équipages  militaires ,  sont  exclusivement  affectés  aux  servicei 
énumérés  au  présent  article,  et  ne  peuvent  être  employés! 
aucun  autre  usage,  sans  uu  ordre  du  ministre  de  ia  gu^e. 


Digitized  by  Google 


I 


Il  D'est  fait  d^exceptioD  à  cette  réglé  (fue  dâns  les  cas  d*argeiics 
et  ioas  les  conditions  spéciiiées  à  i  article  suivant  >  j 

tMfinifldii  éa  terfiee  ^et  eooslnictioiif. 

Le  service  des  constructions  des  équipages  militaires  a  pour, 
okjet: 

1*  Li  oonstnicdon  et  Tentretien  du  matériel  de  transport; 

La  ooDfection  et  Tentretien  du  bamadieaieat  néceasuie 

tu  tioupe^  des  é^uipdges  militaires.  ' 

«  » 

6.  Définition  <b  smicê  êxeepîiofUMl  iê$  équipaget  mUikUrei. 
laci  ftt  cmttfmê  les  rames,  les  ^&nâm H  les  cérëiMMÛest 

Lss  troupes  des  équipages,  militaires  peuvent  être  ooïkvdqfu'éeft 
pwrks  i«nNi«  les  visites  de  corps ,  les  parades  et  les  céi^o» 

mes,  lorsqu'elles  ne  soot  poiol  nécessaires  à  l'exécution  de  leur 
Hmce  normal  défini  par  Tarlicle  5. 
La  et  (pi  coocerce  le  service  de  garde  dans  les  circonstaDcet  ordinaires. 

Les  officiels  et  les  hommes  de  troupe  des  escadrops  du  train 
imiiaKiit  U  girdè  des  éiablissements  et  des  paies  des  éqnii 
MBS  nilitaiies. 

Les  officiers  et  les  hommes  de  troupe  des  eompagnies  d'où- 
VTj'ers  constructeurs  concourent  à  ce  service  lorsque  les  ^avauj^ 
des  parcs  n'exigent  pas  leur  présence  dans  les  ateliers. 

Les  officiers  de  l'état-major  des  psrcs  ne  concourent  pas  m 
smice  de  garde  des  étabUssements.  . 

£x)  ce  qui  ooQceme  le  service  de  garde  daos  ies  circoottaoces  eiUtiordioaires. 

Les  troupes  des  équipages  militaires  ne  peuvent  être  astreintes 
i  Edie  le  eenrice  de  garda  dans  les  places,  postes  onoenlcNine- 

meoti,  qu'à  défaut  de  troupes  d*infanterie  ou  de  cavalcuie;  ce. 

^'ice  est  alors  restreint  autant  que  possible. 

b  es  qoi  sQOCsras  les  prises  «fifoies  daos  Is  ces  d'an  éfénemsal 

ds  frtes  aMgsoMi 

Lis  Inmpfis  dks  équipages  nflibms  pevfeBl  ètps  employiées 

Mme  force  militaire,  lorsqu'un  événement  de  force  majeure, 
td  qoe  une  attaque  on  un  incendie,  nécessite  impérieusement 
hir  cettoogrii 

7.  Définition  da  service  normal  des  ouvriers  de  Vadministration^ 

3m  f Ils  des  ftmttnifptfiniffi 

Ce  servies  t  pour  oljel  : 

1*  Les  construction»  de  fours  et  les  autres  travaux  néces- 
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mme$  au  service  de  radmiiuBtralion  ea  oimpagae  et  qtte  ie  géail 
ne  peut  exécattr;  I 
a*  Les  coofections  d*objels  mobiliers  nécessaires  à  reiploita 

tion  des  services  admiûistraiifs,  tels  que  :  étagères»  tables 
caisses,  etc. 

Service  <f  esploiuUoii. 

Ce  service  a  pour  objet  : 

1**  La  manulenlion  et  la  distribution  des  denrées  du  service 
des  subsistances  comprenaat  les  vivres»  les  fourrages,  le  cbauf 
fage  et  rédairage; 

a*  (a  manutention  et  la  distribution  des  matièret  et  cffeti  du 
iervici^  d*babillement  et  du  campement. 

8.  Dé/jnitiomâtt  iervitê  exeeptïonnel  éks  oumm  éTaiminittratioH. 

En  ce  qui  concerne  les  revues,  les  pendes,  ise  wisitis  et  (esoMmnis.  i 

Les  ouvriers  d'administration  sont  soumis  aux  mrmes  obli 
gâtions  de  service  exceptionnel  que  les  troupes  des  équipages 
mais  avec  cette  restriction  que  les  ouvriers  employés  dans  ie 
manutentions  ne  peuvent  être  distraits  de  lenr  service  normal 

rdana  le  cas  d'une  nécessité  absolue,  et  aoua  ta  responsainiit^ 
Pantorilé  qui  Fordoone.  | 

IV  PARTIE. 

COMMANOBMEMT. 
lîl-  SECTION. 

DU  rORtffiS  DU  COMMANDElffBlîT  DES  TROOPES  pfi  L^ADMlKtSTKATlOeU 

9.  Da  commandement  des  troupes  de  VadminUiralion  dans  laur  ^ 

hiérarchie, 

Comnandement  èm  équipages  ds  radminitlratîoo. 

•  Le  commaDdement  hiérarchique  des  parcs  de  constrtictiou 
4ts  escadrons  du  train  des  équipages  militaires  «  et  des  coo^pet 
gnietd^ouvnem'constnicteurs,  est  attribué  aux  offickn  déB%iié 
par  le  décret  oi^ganiquedu  ag  février  i8ô2.  Ce  commandeami 
a*eT[erce,  dans  tous  les  grades  de  la  hiémrcliie ,  selon  les  oifime 
règles  que  dans  ie^  autres  corps»  de  i'aniiée. 

Do  eoniiModeaieot  des  ouvriari  d^adminblFalion. 

.      câmn^a^ement  biérarcl^jqae  des  ouvriers  d  adminiatim* 
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é«i«'<xme«  dnt  tow  les  gratede'la  hiérarcbiot  Mkè  iiti 
jBéoMt  léglei  tpm'émm  Jet  antres  corps  de  f  armée. 

10.  Da  commandement  des  troupes  de  V administration  par  lu 
offieim  généraux  ei  Us  commandants  de  plaça* 

Da  coramandemeot  exercé  par  les  officiers  généraux. 

La  généraux  de  division  et  de  brigade  exercent,  5ur  les 
\amgts  de  radmiiiistratioat  1a  mémeaatorité  qiie  ^ar  hs  aiitres 
corps  placés  soos  leur  comoHuidemeat,  en  ce  qui  oonoema  la 
tame ,  k  &cipUne  et  rinstmction. 

Ils  peinent  en  disposer  dans  les  circonstances  délinies  par  les 
arfîc/es  6  et  8,  sous  la  condition  de  ne  pas  entraver  Texécution 
des  services  administratifs. 

tts  ma  peuvent  disposer  da  maliriel  qae  dans  des  cifcene* 
tuMCs  argentés  et  sons  leur  responsabilité*  et  sons  Tobllgation 
dVn  rendre  compte  immédiatement  au  ministre  de  la  guerre. 

Ils  ne  peuvent  pareillement  révoquer  ou  niodiûer  les  ordres 
donnés  par  les  fonctionnaires  de  l'intendance  pour  l'exécution 
da  service  normal,  défini  par  les  articles  5  et  7»  ({ne.par  un 
evÉn  écrit  et  dont  il  est  renda  eomple  sa^k«ila^l^  an  mi* 
anfendeia  gnem. 

Les  ordres  du  mtnbtre  de  la  guerre  pour  faire  passer  de  la  • 
drconscriplion  d'un  commandement  militaire  dans  celle  d'un 
autre  commandement  militaire  des  olîiciers  ou  des  troupes  des 
écpiipages  ou  des  ouvriers  do  Tadministration  sont  notifiés  aux 
^^SÊèaoax  cninmandant  les  divisions  militaires,  qoi  transmettent 
cette  noiificaliott-anx  intendants  divisionnairee,  saof  les  cas  oà 
les  besoins  dn  service  exigeraient  que  ces  mouvements  fussent 
simuitanéiiient  notiliés  au  général  commandant  la  division  et  à 
rioteudant  militaire. 

par  les  conmandsDto  de  place. 

Les  commandants  de  place  exercent  sur  les  troupes  de  l'ad- 
mit] ist  ration  la  même  autorité  que  sur  les  autres  corps  de  la 
garnison,  en  ce  qui  concerne  Tordre  et  la  tenue. 

Bs  peuvent  disposer  de  ces  troupes  dans  les  circonstances  pré- 
lecs  par  les  articles  6  et  8 ,  lorsqu'il  n'existe  pas  d'officier  géné- 
ni  exerçant  nn  commandement  sur  les  lieux.  * 

IL  Da  esmaïaiMhiiMaf  des  trompes  da  l'adminittraiion  par  bt 
fonctionnaires  dêlintandanee  militaire. 

Les  fonctionnaires  de  l'intendance  militaire  exercent  lanto- 
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■lé  ém  oommaodemeDt  lar  Im  Biilitiiif»  dê  iDos  les  grades  dii 
tiûopes  de  r.êdanDi8lmlkNi»  e»  ce  qtt  oaMemrMiontMidj 
service  normal  défini  par  les  artides  5  et  7  du  présent  jég)s| 

ment  1 

I 

12.  Dm  eommÊmitmênt  in  Uwpu  <b  tëimiKUlnlim  par  U\ 

ojficiejus  d'administration  des  divers  services,  | 

Le»  officiers  d*ftdmin{strttioii  eKereentreeieriléda  eonuotBl 
deiMAt  m»  les  sotts^offidérs;  caporaux,  brigadiers  et  soidat 

des  troupes  de  Fadmioistration ,  employés  à  rexploilatioû  d( 
service  des  subsistances,  de  Thabillement  et  du  campement 

IV'  SECTION.  1 


13.  Relations  des  officiers  généraux  et  des  commandanti  de  pl»c\ 

avec  les  troupes  déVadmiMstration. 

Les  ordres  motivés  par  Tune  des  circoostances  prévues  par  le 
articles  6  et  8  du  présent  règlement, et  quiconceroent  leservio 


1 

1 

tement  par  les  oificim  généraux  et  les  conmandanis  dn  pbsi 
•tix  thett  de  cerps  ou  de  détAdienienidecestiOBpes» 

14.  iieIa<ioRS  des  offiekn  génénam  el  tes  commandants  i»  pfaei 
ov«e  lis  fonctionnaires  de  Tini$nianee  mOilaire, 

Les  officiers  généraux  et  les  comaiandants  de  place  piévieu 
sont  les  fonotionBaitea  derinteadaneemiiitttredMOidm  qui! 
ont  notifiés  directement  ans  tronpes  de  radministratieB  pi 

applicalion  de  l'article  précédent 

15«  Relations  des  fonctionnaires  de  Tintendance  militaire  avec  le 

troupes  de  V administrai  ion. 

Les  fonctionnaires  de  Tintendance  militaire  notifient  directe 

ment  aux  chefs  de  corps  ou  de  détachement  des  troupes  de  Tad 
ministratioD  les  ordres  relatifs  à  Texéculioa  du  service  norma 
déiini  par  les  articles  5  et  7  du  présent  règlement 

16*  ReUuions  des  fonctionnaires  de  Pintendance  militaire  avat  1^ 
Officiers  génénum  et  les  commandants  da  plaea. 

Relatloas  avec  les  officiers  généraux. 

Les  intendants  et  les  aoo»-intendtnts  militaire»  infiMmeni  k 


». 
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1^  nomal  des  troupes  de  l^dmiflfctmdon,  lorsque  fêiéea* 

m  de  CCS  ordres  exige  que  les  limites  des  places,  camps  ou 
iDlonnements  occupés  par  ces  troupes  soient  franchies.  Quand 
de  transports  périodiques*  ce  service  est  f objet  d*ttiie 
soie  ammnmicatioQ  pour  toute  sa  dorée. 
La  feodioDiiaires  de  Fiiilendaiice  militaire  déftreiit  ànl 
»rdresqm  leur  sont  donnés  par  les  officiers  généraux  dans  les 
iiconstances  prévues  par  Tartide  lo  du  présent  r^lement. 

Kelattons  trec  les  eoemiaadaiitt  àb  jJace. 

Dans  ]«  places  où  il  n'existe  pas  d'officier  général,  les  com- 
Dandants  de  place  reçoivent  directement  des  sous-intendants 
ailitaires  Tavis  des  ordres  donnés  anx  troupes  de  Fadministia- . 
ioo  dus  les  circonstances  prévues  pat  Falinéa  précédent 

Dem  les  places  o&  fl  éziste  un  officier  général,  les  conmiaQ- 
unis  de  place  reçoivent  ces  mêmes  avis  par  les  soins  de  cet 

ïït  PARTS. 

DISCIPUXB. 

V*  SECTION. 

DE  LA.  SCBOaDIHATlON  DBS  laOOPES  DE  L*ADiainmUTI(HI. 

hémthii. 

Les  nôlitaires  de  tons  les  grades  des  troopes  de  radministrt* 
in  soDt  ioomis,  dans  leur  hiérarchie  iespeclive«  au  mêmes 

ievoirs  de  subordination  que  les  militaires  des  autres  corps  de 
[armée. 

IS.  De  la  subordination  des  troupes  dê  Vaiminisiration  envers  les 
généraux  et  les  commandants  de  place» 

oDDCWBBaiw  msn  na  wiiciaia  yniannix. 

La  militaires  de  tous  les  grades  des  troupes  de  Tadministra* 
tioD  sont  soumis,  dans  toutes  les  posîtionst  âux  devoirs  de  la 
i  envers  les  officiers  généranz  investis  d*nn  com- 


Sabordi nation  envers  les  oommandants  de  plass. 

Lcifiûii^  le  fadmiftlitrttioû  qui  sont  momenttoéttiettt 
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4istnites.  de  leur  semçe  pgmal  â^,l€»,dxcf^^ 
piur  les  articles  6  et  8  aoQt  aommses  aux  devoiri  de  la  sobordi* 
nation  envers  les  commandants  de  place,  dans  tout  ce  qui  coa« 
cerne  le  service  exceptionnel  auquel  elles  sont  appelées. 

Les  troupes  de  l'administration  qui  ne  sont  pas  distraites  de 
leur  service  normal  sont  soumises  aux  devoirs  de  ia  subordina- 
t^C(Q  envers  les  commandants  de  places,  pour  tout  ce  qui  con- 
.  cero«  les  consignes  géaéralea  et  les  ordres  applicables  aux  autres 
troupes  de  la  garaisoo. 

19«  De  la  subordination  des  troupes  de  l'administration  envers  les 
fonctionnaires  de  l'intendance  militaire» 

lies  militaires  de  tous  les  grades  des  troupes  de  radmioisirft- 
tion  sont  soumis  aux  devoirs  de  ia  subordination  envers  les 
fonctionnaires  de  l'intendance  militaire  pour  tout  ce  qui  est 
relatif  à  feiécution  du  service  normal,  déuni  par  les  articles  5 
et  7. 

20.  De  la  subordination  des  troupes  de  V administration  ênvan  las 

officiers  d*adawuÂtration, 

Les  ouvriers  d'administration  (sousH>fliciers,  caporaux  et  aol- 
data)  sont  soumis  aux  devoirs  de  la  subordination  envers  les 

officiers  d'administration  des  subsistances ,  de  Thabillement  et 

du  campeinent,  pour  tout  ce  qui  est  relatif  à  Texécution  de  leur 
service  normal  défini  par  Farticle  7. 

Les  sous-ofîlciers ,  brigadiers  et  cavaliers  du  train  des  équi- 
pages qui  concourent,  par  corvée»  à  l'exécution  intérieure  des 
services  des  subsistances,  de  i'iiabillement  et  du  campement, 
sont  pareillement  soumis  aux  devoirs  delà  subordination  envers 
foificier  d'administration  chargé  de  la  gestion  du  sernce. 

VI'  SECTION. 
M  LA  aipaBsnoa. 

21.  Des  punitions  infligées  par  Vaatorité  hiérarchique. 

Le  droit  de  punition  attribué  à  cliaque  grade  dans  les  hiérar- 
chies respectives  des  troupes  de  ladministralion  s  exerce  d  après 
les  mêmes  principes  et  il  est  circonscrit  dans  les  mêmes  limites 
que  dans  les  autres  corps  de  l'armée. 

22.  Des  punitions  infligées  par  les  officiers  généraax  ei  les  cottunan* 

dants  de  place. 

Les  officiers  généraux  exercent  sur  les  troupes  de  Tadmiiiis- 
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tradoii»  et  poar.in  infractions  aux  devoirs  de  la  tnboi^înatioQ 
définis  par  le  premier  alioéa  de  Tarticle  18  •  le  même  droil  de 
paoilion  que  sur  les  autres  troupes  placées  sous  leur  comman- 
dement. Ils  doivent  informer  les  intendants  militaires  des  pu* 

nîtions  infligées  aux  officiers,  et  ils  apprécient  s*il  y  a  lien  de 
SDspondre  l'efTet  de  ces  punitions,  quand  cette  suspension  leur 
est  demandée  par  l'intendant  militaire  pour  des  aïolifs  tenant  à 
l'exécution  du  service  normal  défini  par  les  arliclcs  5  et  7. 

Les  commandants  de  place  exercent  sur  les  troupes  de  ladmî- 
nistratîon  et  pour  les  infractions  aux  devoirs  de  la  subordina- 
tion, défiais  par  le  deuxième  alinéa  de  rarlicle  18 •  le  même 
droit  de  punition  qne  sur  les  troupes  des  autres  armes  placées 
ms  ienr  commandement»  et  sous  les  mêmes  conditions  qoe 
cdles  nientionDées  à  Talinéa  précédent  da  présent  article. 

Du  jmmikmi  infiiqéei  par  les  fonetionnmm  dê  VàUtmdmiieê 

miUimn,  : 

IHioitioQs  infligées  aux  oflîcicrs. 

Les  intendants  iBilttiiceB  exercent  le  droit  de  punition  tttri* 
bné  anx  généraux  de  brigade  par  Tarticle  279  dn  rè^emeot  da 
2  novembre  i833t  sur  le  service  intérieur  dles  troupes  d*iniaa* 
terie. 

Les  scus-intendants  militaires  et  les  adjoints  à  Tintendance 
unlilaire  exercent  le  droit  de  punition  attribué  aux  chefs  de 
corps  par  l'article  270  du  règlement  précité,  lorsqu'ils  sont  in- 
vestis d'un  grade  supérieur  à  celui  des  ofTiciers  des  troupes  de 
ladministration  qui  concourent  à  Texécution  des  services  admi- 
nistratifs. Lorsqu'il  y  a  parité  dans  les  grades,  ils  en  réfèrent  à 
faotoriCé  de  Tintendant  divisionnaire»  oti»  dans  le  <»s  d*em- 
péchement,  à  Tantorité  militaire  supérieure  qui  se  trouve  sur 
les  lieux. 

Paailioos  ioflig^  aax  homme»  da  troupe  gradés  oa  non  gradés. 

Les  intendante  militaires  bercent  le  droit  de  punition  at- 
tribué am  généraux  de  bri^de;  les  sous-intendants  militaireii 
et  les  adjoints  à  Tinlendance  militaire  exercent  le  droit  de  pu- 
nition attribué  aux  chefs  de  corps  par  le  règlement  du  a  no- 
vembre i833. 

Dans  les  deux  cas,  le  droit  de  punition  ne  s'exerce  que  pour 
les  infractions  aux  obligations  du  service  normal  défini  par  les 
articles  5  et  7  du  présent  décret. 
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Les  officiers  d'administration  exercent  le  droit  de  puoilioci 
attribué  aux  capitaines  de  Tarmée  par  le  règlement  du  2  no- 
vembre i833  en  ce  qui  concerne  les  punitions  infligées  aux  sol- 
dats» caporaux  et  brigadiers  :  ils  en  réfèrent  à  Tautorité  da 
pooft-intendant  militaire  quand  il  s*agit  d'une  punition  infligée 
à  on  soQsoQicier,  oo ,  à  défaut,  à  f autorité  militaîjre  supérieure 
se  trouve  sur  les  lieux. 

Le  droit  de  punition  attribué  aux  officiers  d*adimnistratiiixà 
est  soumis  aux  mêmes  lestriclions  que  oellee  mentioonéea  mu 
dernier  alinéa  de  Tartide  précédent 

IV  PARTIE. 

IHfiPECTIOKS. 

VIP  8I0TI0N. 
ns  nsnenon  wué»  me  us  uwntmt  dmhiÈWu 

l^f  Bsi  dm  MMpeeiitni  géÊémkg» 

Lee  faspeetions  générales  des  troupes  de  f  administration  ont 

lieu  chaque  année  aux  époques  déterminées  par  le  minbtre  de 
la  guerre. 

26.  Modê  des  ùupectÎQns  géniràhi» 

Le  miniitre  de  la  guerre  désigne  diaque  année  les  offidan 
généraux  chargés  de  Tinspection  générale  des  troupes  de  radai* 

nifitration  et  des  établissements  des  équipages  militaires. 

Ces  ofiiciers  généraux  se  conforment  aux  instructions  qui 
leur  sont  adre&sées  le  ministre  pour  iaccompUssea^nt  de 
J^ar  oûfi&ion. 

S7.  Époque  âê$  impeetioni  irimêttriêlUi, 

Les  inspections  trimestrielles  des  troupes  des  équipages  mili- 
taires et  des  ouvriers  militaires  de  Tadmiuistralion  ont  lieu  aux 

mènes  Roques  que  celles  des  autres  corps  de  Tanuée. 

28.  Mode  des  inspections  irimeslrielles. 
En  ce  ^  ooootfiie  le  penooml. 

Les  igspectioustriinertrieUesiont  passées  par  les  effieimg^ 
liéranx  daôa  Ici  comnMndwHWts  desqoela  ces  troupea  ae  trott* 
vent|dacées. 
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Lii  étiMhtfiTif  nlB  du  HtAct  A&ê  coBfttfiiclioBi  «  Hê  Appio* 

vîsionneinents  qu'ils  renferment  et  le  matériel  confectionné  ne 
8ôat  inspectés  qu'en  vertu  d'ordres  spécînux  du  ministre. 

Le  mâtériel  des  escadrons  du  train  des  équipages  est  l'objet 
tmmmen  anmmeire  destiné  à  faire  reeonnaftre  s*il  est  maitt- 
ineabea  état  de  serriee. 

L'état  des  cbevauz  à  réformer,  établi  par  !e  cbef  du  corps 
ondn  détachement,  est  soumis  au  sous-iotendant  militaire,  qui 
y  ifi&crit  son  avis,  et  le  remet  à  Tofficier  général  qui  nasse 
llupsctisQ  trimestrielle. 

m  nsncnon  raisiis  PAa  us  uaamm  n  us  soei*nnmâiiii 

iiiLmiaii» 

r 

iO.  Epoqae  des  inspections  passées  pçj'  les  intendants  militaires^ 

Les  inspections  administratives  des  tronpes  de  l'administra- 
tiûQ  ont  lieu  aux  mêmes  époques  que  celles  des  autres  corps  de 
l'armée  :  elles  sont  passées  par  les  intendants  militaires  désignés 
'  cbaqœ  année  par  le  ministre. 

Les  intendenls  divisionnaires  doivent jpasser,  en  outre,* des 
ftqwcdons  acddentettes  des  troupes  de  Tadminlstration  quand 

r4b  jugent  nécessaire  de  s'assurer  de  l'état  du  matériel. 

i 

30.  Mode  des  inspections  passées  par  les  intendants  militaires. 

hts  Inspections  administratives  sont  passées  selon  les  pres- 
criptions des  instructions  ministérielles.  L'intendant  militaire 
in^ecteur  appelle  lattention  du  général  inspecteur  et  ultériea- 
lement  celle  do  ministre  sor  les  consommations  de  matières  qni 
Klni  paraissent  pas  suffisamment  justifiées»  ainsi  que  sur  les 
ciotlractions  de  matériel  qui  lui  paraissent  Imparfaites. 

3L  Èpotiue  des  inspections  passées  par  les  sous- intendants  mUi* 

Les  sDQs^ntendanls  mflitaires  doivent  passer,  an  moins  nne 

fce  par  trimestre,  et  plus  souvent  s  ils  le  jugent  nécessaire,  Fins- 
P^OQ  des  troupes  d  administration  qui  concoorent  à  Te^U* 

^  (ks  sernoe»  drat  k  directioft  ioor  est  confiée. 
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La  troupe  est  réiiDie  sous  les  anups  dans  la  tenue,  à  Theure 
et  au  lien  indiqués  par  le  sous-intendagt  miliiaire. 

Le  sous-intendant  militaire  s'assure  que  lliabillenient ,  1  équi- 
pement» le»  voitures*  les  chevaux  et  les  harnais  sont  bien  en- 
treteous  et  en  bon  état  de  service.  11  peut  se  faire  accompagner 
des  maîtres  ouvriers  du  corps,  ou  ouvriers  étrangers ,  pour  eu> 
miner  le  matériel  dans  toutes  ses  parties. 
,  n  visite  aussi  les  chambrées  et  les  écuries  toutes  les  fois  qpie 
le  bien  du  service  lui  parait  Texiger. 

Ces  diverses  investigations  ont  exclusivement  pour  but  de 
constater  le  parfait  état  du  personnel  et  du  matériel,  pour  la 
bonne  et  complète  exécution  dts  services  admiulstratifs. 

V*  PARTIE. 

BBCOM  PENSES. 

W  SECTION. 

33.  Condiiiom  ds  l'avancement  dans  la  troupes  des  éqaipagÉi 

milUaires» 

L'avancement  dans  le  corps  des  équipages  militaires  a  lieu 
d'après  les  règles  tracées  par  les  ordonnaures  des  1 6  mars  i838  (i) 
et  11  janvier  1Ô42  (a]  et  par  le  décret  du  39  février  i8ô2  (3). 

34.  Conditions  de  Vavancement  dans  le  corps  d'ouvriers  d'adminU- 

tration. 

L'avancement  dans  le  corps  des  ouvriers  d'administration  a 
lieu  d'après  les  régies  tracées  par  Tordonnance  du  i6  mm 
a838. 

35.  Propositions  pour  l'avancement  dans  l intérieur, 

Peodtnt  la  période  des  iaapedioas  g^érales. 

Les  propositions  pour  Tavancement  sont  établies  conformé- 
ment aux  dispositions  de  principe  consacrées  par  les  articles 

359,  36o  el  36  i  de  rordounance  du  16  mars  iÔ3ô,  et  &ous 
l'accomplissement  des  foraïalités  suivantes  :  , 

(1)  IX*  série,  Bail.  566,  u*  7344. 
(3)  ix*sdHe,BaU.88i,ii*98s3. 
(3)  xT  série.  Boit  5o3i  a*  aSoS. 
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B.aP78.  lit?) 

Les  tiUeaax  de  propositioB  mt  lééSgéi  par  les  eommao- 
dants  des  escadrons  du  traia  des  équipages  militaires,  par  les 
commandaDts  des  compagoies  d  ouvriers  constructeurs  et  par  les 
commandants  des  parcs;  ils  sont  annotés  par  le  sous-intendant 
militaire  et  aoainis  à  l'intendant  militaire  inspecteur  qui,  après 
y  avoir  consigné  ses  observations,  les  adresse  à  Tiiupecleiirg^aé» 
ni  da  train  des  é^mipagea  iDilflaires#' 

.Sa  ^ce  {qui  ooaome  ies  {nupos  des  éqvjpagss  iiiilMm«ies 
srtmmf  dints  de  w  établissimeats  doivent  envoyer»  en  onife, 
tu  directear  des  parcs*  une  seconde  expédition  des  états  de  pro- 
pos! lion.  Le  directeur  des  parcs  après  avoir  inscrit  sur  ces  états 
ses  notes  et  ses  observation,  iies  adresse  directement  à  Tinspec- 
teor  général. 

Eq  ce  qui  concerne  les  ouvriers  d'administration,  les  états 
de  proposition,  établis  par  le  commandant,  sont  remis  au  sous- 
iatendaot  militaire  qui  y  inscrit  ses  notes  et  avis  et  les  trananet 
à  f  intendant  militaire  inspecieor.  t 

HofB  de  la  période  d«t  inipSCtiMS  gMitUi^ 

Les  états  de  proposition  sont  étaUls  par  les  chefs  de  corps 
ou  dedétacheaieot,  annotés  par  les  sous-intendants  militaires  et 
transmis  à  l'intendant  divisionnaire,  qui  y  inscrit  ses  observa- 
tions et  les  adresse  ensuite  au  générai  commandant  la  diviaion. 
36.  Fr^poêUimi  peor  rceanciiMil  «n  eiinpejna. 

Les  propoeitions  pour  IVivaiaoemenl  sont  élabUes  eonfermé* 

ment  aux  dispositions  de  principe  consacrées  par  Tarlicle  36 2 
de  Tordonnance  du  i6  mars  ib3d,  et  sous  Taccomplissement 
des  formalités  prescrites  t  seion4e  cas,  par  Tarticle  précédenL 

X*  SECnON. 
MS  BÉmânoNk 

Les  conditions  d'admission  et  d'avancement  dans  l'ordre  de . 
h  Légion  dlioDiieur  sont  réglées  par  le  titre  III  du  décret  orga- 
nique du  i6  mars  1862. 

ConiUion»  d^^hUtUim  ds  1%  MédaiUê  miUtairs. 

Ut  oonditiow  p«w  roblntiM  d»ktté&llk  mOityn  mhH 

par  le  décret  du  a 9  février  1862. 

59,  Propasitiotu  pmur  Us  décoratioM  dans  Vinténear, 

Cesproposîlioiis  aont  soooiiseï  aux  mêmes  fonnatilél  léf 
propMitions  poor  Faîvanoeinent  d  fintérisah 

il*  Sérié.  ao 
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.  I        40.  Propotitions  poar  les  décorations  en  campagne. 

Cm  propontions  sool  «oumiiet  aox  mémdt'felmfttttét  que  les 
propontioiit  pour  Taviiieemeiit  en  câmpagoc. 

'  'VI*  PARTIE.         '     '  *  ^ 

rBRlIISSlONS  ET  CONGES. 
XI*  SECTION. 

41.  Des  permissioM  de  i  à  i5  jours  accordées  aux  troupes  des 

équipages. 

Les  permissions  d'absence  qui  n*excèdent  pas  hait  joiirs  sont 
accordées  par  les  chefs  de  corps  on  de  détachemeat,  sauf  l'ap- 
probation du  soosântendant  militaire,  conformément  an  règle- 
ment irar  le  service  intérieor. 

*  '  Les  permissions  de  neuf  à  qninse  jours  sont  accordées  par  le 

commandant  de  la  subdivision ,  sur  la  proposition  du  chef  de 
cofps  ou  de  détachement  transmise  au  général  par  le  sous-in* 
tendant  militaire  avec  son  avis. 

42.  Des  permissions  de  iô  à  30  jours  accordées  aux  troupes  des 

équipages  militaires. 
Des  permissions  de  seize  à  trente  jours  sont  accordées  par  le 
général  commandant  la' division,  sur  la  proposition  du  chef  da 
corps  ou  du  détachement,  transmise  avec  Tavis  du  sons-inten- 
dant  militaire  et  de  Tintendant  mUitaire. 

43.  Des  congés  accordés  aux  troupes  des  équipages  mditaires  dans 

V  intérieur. 

Les  congés  de  convalescence  sont  accordés,  savoir  :  ' 

Aux  sonsH>fiiciers  et  soldats,  par  le  général  conmiandant  la 
division,  sur  la  demande  adressée  par  le  chef  du  corps  ou  da 
détachement  au  sous-intendant  militaire ,  et  transmiie  au  géné* 
ral  par  Tintendant  divisionnaire. 

Aux  officiers  de  tout  grade,  par  le  ministre,  sur  la  demande 
du  chef  du  corps  ou  du  détachement,  appuyée  de  Tavis  du 
sous-intendant  militaire  et  de  l'intendant  divisionnaire,  et  trans- 
mise au  ministre  par  le  général  commandant  la  division,  qui 
est  ensuite  chargé  de  la  délivrance  du  congé  accordé. 

Les  demandes  de  congé  de  convalescence  seront  toujours  ac* 
compagnées  des  pièces  dont  la  production  est  prescrite  par 
l'ordonnance  du  25  décembre  1837  (i). 

(i)  u*iérie,Ball.  5§i,  0*7319. 
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Les  congés  temporaires  sont  acrordés  par  le  mioiitre ,  sar  U 
denuDde  da  chef  de  corps  établie  et  tranimiia  conformément  à 
UdécMÎoa  dn  19  noYenibre  iHi. 

Les  congés  de  semestre  sont  accordés  diaqne  ilinée  au  sons* 
iSciers  et  soldats,  d'après  la  fixation  ministérielle.  Qnantaiix 
officiers,  le  ministre  se  réserve  de  statuer  sur  les  demandes  de 
congé  de  semestre  qui  pourraient  être  faites  en  leur  faveur t  dans 
letimil  d*in^ction  générale. 

44«  Des  congés  accordés  aux  trottes  dis  équi^Kigês  militairu 

en  Algérie, 

Les  di^ositioas  de  Iteide  17  de  rcrrélé  da  i^'isplaiilive 
Mi,  et  de  U  décmon  du  1*  octobre  i835 ,  idatives  à  k  dé- 

limoce  des  congés  et  des  prolongations  de  congé  aux  militaires 
de  i  armée  d'Afrique ,  continueront  à  recevoir  leur  exécution  à 
Tégard  des  officiers ,  sousoiBciers  et  soldats  des  éqoijpages.mîli- 
Uires  qui  font  partie  de  cette  armée» 

Us  demandes  de  congé  devront  être  transmises  à  IL  le  Gon* 
vmair  général  par  f  intendant  militaire. 

XII'  SECTION. 

Ml  fiammoas  r  ma  oosttis  AocoaDii  aux  oovaiaas  irnansiupèinoa» 

45.  Des  femisriom  èei  hiS  jomn  Êùwién  mm  snss<ns 

Sadministraiion. 


Les  permissions  d'absence  qoi  n'excèdent  pas  hnit  jonrs  sont 
amidées,  savoir  : 
Poor  tout  détadiement  placé  sons  les  ordres  immédiats  d*mi 

sSeier  d'administration  comptable,  sar  la  proposition  de  cet 
oflicier  d'administration,  par  le  soos-intendant  militaire  ayant 
h  police  du  détachement; 

Pour  le  dépét  et  pour  les  détachements  commandés  par  des 
sBciers»  par  le  chef  dn  corps  on  le  commandant  dn  détacke* 
Ml,  sons  Tapprobation  dn  sons-intendant  militaire. 

Les  permissions  de  neuf  à  quinze  jours  sont  accordées  par  le 
commandant  de  la  subdivision,  sur  la  proposition  du  fonction- 
>&ce  de  Tiniendance  militaire  ayant  la  police  da  détachement. 

jours  ûccordées  suus  eavriffs 

d 'administration. 

Les  permissions  de  seize  à  trente  jonrs  sont  accordées  par  ie 
glaénd  commandant  la  difision»  sur  la  piopositien  de  nnleo* 
dut  divisionnaire. 

ao. 
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47,  i^ei  ç^é^  açfmiéi  aux  çuvrien  ((^dminùtnUm  4m 

X>^  congés  de  c^val^mncfl ,  Im  congés  temporaim  M  im 

congés  de  semestre  sont  accordt'S  aux  ouvrier»  d'admioist ration 
stationnés  dans  rintérieur,  selon  1^  mèaies  formalités  qu*aax 
lojililaif ^  dfs  éqfi^ppgç»  qpi  ft  ^mv«i|t  dans  la  iném  ji^sitiim- 

48.  Det  congés  accordés  aux  ouvriers  d'administration  sa  Algériê. 

Léi  «èngét  "dé  tonte  natale  ionl  pareMement  «ee^rdét  m 

onvrîers  d'administration  stationnés  en  Algérie  selon  les  mêmes 
formalités  qu  aux  militairas  dts  troupes  des  équipages  qui  se 
trouvent  dans  celto  position* 

49.  Sont  abrogées  toutes  les  dispositions  des  ordonnances  êl 
règlements  antérieurs  en  ce  qu'elles  ont  de  contraire  au  présent 
décret. 

50.  Notre  ministre  secrétaire  d*4tat  an  déptrtemeot  de  la 
guerre  est  chargé  de  rexéontian  du  présent  décret 

Fait  au  palais  de  SaintCloud,  le  11  Juin  i853. 

Signé  MAPOLfiON. 
Par  rEmperf  ur  f 

Le  Maréchal  de  France  Ministn  Smét/jim  iéêtiM 


N*  70a.  ^  DécRET  iMPsaïAi*  (oonlretsigoé  pav  1^  ninistre  des  travaux 
publics)  portant, 

1*  Qu*il  sera  procédé  à  la  reotlftcation  de  la  route  départementale 

du  Var  n*  ao,  de  Brignolcs  à  Grasse»  entre  !a  descente  de  Notre- 

Dame-du-Val  et  la  borne  kilométrique  n*  7 ,  suivaut  la  direction  géné- 
rale indiquée  par  un  la  via  rose  sur  le  plan  en  date  dos  19  et  a  3  juillet 
i852; 

2*  Que  Vadministralion  est  autorisée  à  fdre  racqnîsition  des  ter- 
rains et  bâtiments  nécessaires  à  rcxéculion  de  cette  reclification  « 
en  se  conformant  aux  dispositions  des  titres  11  et  suivants  de  la  loi  dix 

S  mai  i84i,  sui.raMMmIiea  pour  oaaae  d'ulilUA  pnUiawi.  (Pmê» 
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Kti^yS.  t  têt  I 

UavAux  pul>iies)  portâal  f.  ^  . 

i*QéBÎà  m\é  êéfmmmMé  âèi  Cofr^  ld  Ndrd  li*  6  ééTà  tfro- 

6t  cpi*die  praïAil  n  éMwOHIniMtioA  ûé  toê^  tê  MéhCànMKh  âi  là  jHhM 

l' Qut  fâdiiiiiiifMtioii  oMLaiitQriiée.è  bm  f jMpqrâiiîea  des  titiiM 

ei bâtiments  nécessaîros  I  la  ëonslruction  qe.ce  proloogameotren  se 

coflforinanl  aii\  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  3  mai 
sur  rexpropfiaiion  poiir  cause  d'ulililé  j)ùbU^uô.  [Paris, 

r  Tti  ^  f^iBM  tuUMiàh  <i>mri  iipi  fif  ]•  wîniilN  ém 
iMMBi  ^nUîtt)  portaol. 

I*  (Jhe  lès  trtV^ilt  i  fiiîre  ébftform^^mcht  riti  projet  appfdùté,  îe 
10  janvier  i853,  pour  l'agrandiMTeitienl  du  port  d'Irlaul  A\ï  pott  à 
PnoB,  dans  la  commune  de  Vanneau  (Deux-ôévres) .  sont  dédarée 
d'abiité  pubik|iie; 

1'  Que  radmîoiitniiibti  est  auteriaée  à  pet Ï^È^fiûjfmAoa 
«kl  terrains  aéc^ssaires  à  l'exécution  des  travaux,  en  se  conlorOMUII 
«BèYbûlaoDt  de  la  M  du  3  inai^ia4ir  {Pm,»^  Jmm  iââl) 

iV  705.  —  DicmT  inpiKULh  (çontra-signé  par  te  ipinieiiè  des  ift- 
iaài  piiUics)  poHàât« 

!*  Qu'il  y  a  utilité  publique  k  occuper»  pour  rétablissement  d'un 
cMnl  (Ip^iîné  à  amener  les  eaux  de  la  Maine  h  la  gare  du  chemin  do 
fer  de  Tours  à  Nantes,  à  Angers,  des  parcelles  de  terrains  apparte- 
nant à  divers,  et  ayant  ensemble  une  contenance  lotule  de  quarante- 
quatre  arte  soiiuiiite-buil  eeniîaces;  lesdiles  parceilea  iîguréea  par  une 
teinte  javoe  a«  plan  parèellam  m  dais  dm  af  déaenbre  i85a%  le^nd 
rcileni  anatié  Ml  déaret  ; 

s*  Que,  pour  racqvîailîoa  deadiles  (NMeUea,  ia  aaipÉgaîa  da 
émm  de  £er  d'OrléiriMi  eM  soUUliiéo  éwL  ditMU  oottina  elle  ast 
fomâÊè  ém  aWfcaUai^  4m  ékvrtni ,  pof  1* adnihiilIrtHia»;  de  k  loi 


^'  706.  —  DÉCRET  iMPéaiAt  (tuulfi^tigiié  par  le  ministre  de  Tagri- 
talttifè,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  qui  déclasse  la  partie 
de  ia  route  départementale  de  la  Sârtht     1  »  du  Mans  è  Mayenne, 
comprise  entre  son  point  de  départ,  sur  ia  roule  impériale  sf 
d  k  mie  départamatala     %  bu.  {Pmn$^  4  JmUki 
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N*  707.  —  DicKKTlirPiSiaAL  (contre-signé  par  le  ministre  de  Tagri- 
colture,  da  commerce  et  des  travaux  publics)  qui  affecte  déBnitl- 
yement  au  serrice  des  ponts  et  chaussées  le  bâtiment  militaire 
destiné  autrefois  k  servir  de  magasin  à  poudre  à  la  poioie  da  cip 

d*AiUj  (Seiae-Iofineoie).  (Pirô^ 


N'  708.  —  Wcwrr  iiiPiiRiAL  (contre-signé  par  le  ministre  de  l'agri- 
colture,  da  commerce  et  des  traYaux  pumica)  portant» 

1*  Qu*il  y  a  utilité  publique  k  occuper,  poar  rétablissement  d*iiii8 
rat  d*accès  à  la  station  d*Haiebnmck,  dea  parodies  de  terrains  appar- 
tenantà  dWert  el  figoréei  par  one  teinte  roaefarnn  pboi  en  date  do 
i5  fftfiier  i853,  leqpid  retlera  anneié  an  présent  déciet; 

%*  Qoe«  poar  raeqdsition  desdites  paroeOes,  la  eompagnie  dn 
eiMBun  de  ier  da  Nord  est  sabstitoée  aox  droits  comme  eue  est  eoo* 
mise  aox  obligations  qui  dérimt ,  pour  radministration ,  de  la  loi  da 
3  mai  lUu  (Paris,  16  Juillet  1853.) 


N*  70g.  —  DicaiTiairiiiAL  (cootre-signé  par  le  ministre  de  Tapi- 
edlnre«  do  cemmew  et  des  tnrvaox  poUies)  portant, 

1*  Qa*3  sera  jproeédé  k  la  rectification  des  c6tes  de  CaonT,  nmle 
départeÎMitale  oerOise  n*  S,  de  Beaovais  i  Dieppe,  soirant  la  diree- 
tion  générale  indicpiée  en  rouge  sur  le  plan  TÎsé  par  Tingénienr  eo 
dief,  le  3o  octobre  i85a  ; 

a*  Que  radministration  est  autorisée  a  faire  Tacquisition  des  terrains 
et  bâtiments  nécessaires  à  l'exécution  de  cette  rectiBcation ,  en  se  con- 
formant aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  3  mai 
i84i,  sur  Texpropriation  pour  cause  d*otilité  pnUique.  {Paris, 
20  JaUkt  18â3.) 


N*  710.  —  Décan  llfriniAL  (contresigné  par  le  ministre  de  Tagri- 
ooltore,  da  coonneroe  et  des  travaux  pobltcs)  portant  mi*ià  y  a 

Xce  de  prendre  possession  de  cinq  cent  qoalfeivingt<deux  p«r> 
de  temifis  non  bâtis,  sitNées  snr  les  commones  de  Sabloaa, 
Salaiaes,  Péage-de^BoussilloOi  Saint- Maorioe-de-r£xil,  donna, 
SaittUIliiir, les  Roches,  Reventin,  Vaugris,  Vienne,  Seyssoel-Qusee, 
TenMy,  Serenn,  Solaise  et  Feysin  (Isère);  lesdites  parcelles  de 
lorrains  désignées  dans  on  taUean  qui  restera  annexé  an  décret 
(Paru.  20  Juillet  1853.)  

N* 71 1.  — -  DécRET  iMpéaiAL  (oontre-signé  par  ie  ministre  de  Tagri- 
cnltare,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  portant, 

I*  Qu*il  sera  procédé  h  la  reclificatton  de  la  route  départementale 
de  Maine-et-Loire  n*  3 ,  de  Segré  à  Rennes ,  dans  la  traverse  et  à  la 
sortie  de  Ss!gré,  soif  ant  la  direetmgénécale  indiquée  par  des  lignoe 
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no^  plèbes  sur  le  plan  que  les  ingénieurs  ont  présenté  •  les  ^7  juin 

et  3  juillet  i85i  ; 

2*  Qoe  l'administration  est  autorisée  à  faire  l'acquisition  des  ter- 
raios et bâlimenls  nécessaires  à  l'exécution  de  cette  rectification,  en 
K  conformant  aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du 
3  mii  i84i.  sur  i'eipropriatioo  pour  cause  d'utilité  publique.  {Pans s 


1^711  «-  DÉnr  ispiiiAii  (  oontre-signé  par  le  ministre  de  i*egrî* 
citai.  Al  commerce  et  des  tnTiox  publics)  portent  : 

Ait.  1*.  Sont  et  demeurent  dassés  parmi  les  routes  départemen* 

lalefdeiâllaoche  : 

LecbmmTicinal  n'  i5,  de  Contances  à  Lcssay,  en  prolongvnent 
^  la  route  d*  3 ,  de  Valognes  à  Goûtantes  ; 

bbpmiednÀemîn  n*  li,  deBriiiuebec  k  8aîiite*Vère-Ég^, 
conpiie  aobe  son  origine  et  Seint&nveur»  comme  prolongemenl 
fclinnie  o*  3.  qui  prendra  b  dénommsAîon  de  rsuls  dis  Chêrhoarg 


i  Uàdininistration  est  autorisée  à  faire  l'acquisition  des  terrains 
ethkiroeots  nécessaires  à  Tamélioration  ou  à  la  rectification  de  ces 
▼oies  de  communication ,  en  se  conformant  aux  dispositions  des 
^^llti  suivants  de  la  loi  du  3  mai  iSâi ,  sur  l'expropriation 
pour  cause  d  utilité  publique.  (  Pam .  27  JmUêi  iS53.  ) 


R*  713.— DÉCRET  IMPÉRIAL  (contre-sigoé  par  le  ministre  des  finances) 

portant: 

An.  I*.  Les  deux  tarifs  ci-anneiés  ponr  la  pereepàon  des  droîls 
ic  passage  des  bacs  et  bateaux  établis  sur  les  ritières  de  la'Garonne, 
jllçliIWdogne,  de  la  Drome  et  do  l'Isle,  dans  le  département  de  la 

wondc,  sont  approuvés. 

î.  Pour  les  bacs  et  passages  qui  .«seraient  amodiés  avant  la  fin  de 
f'^^née,  les  tarifs  seront  mis  immédiatement  à  exécution;  pour  ceux 
ictudleinent  affermés,  les  tarifs  nouveaux  nauront  leur  effet  qu*à 
f^tion  des  traités  en  cours  d*exécotioD,  c*est-à4ire  à  partir  do 

}>  Sont  eiempts  des  drmts  de  péaee ,  les  adminislraleors,  ma- 

fonctionnaires  publics,  et  les  divers  agents,  tels  qu*ils  sout 

tut  deux  tarifs  annexés  au  présent  décret,  et  qui,  aux 
jp8*<lu  modèle  du  cahier  des  charges  approuvé  par  notre  ministre 
J^Binances,  le  a8  août  dernier,  sont  affranchis  de  toute  obligation 
« ««gvd.  [Soiat-Cload.  27  Juillet  i853. ) 


r 


Digitized  by  Google 


(  364  ) 

I 

Tarif  des  droits  à  percevoir  aux  passages  des  bacs  et  hauanx  établis  sur  U  rivikt\ 
dê  U  Garonne  dans  les  arrondissements  de  Bordeaux,  la  Héole  et  i><uaj. 


TARIF. 


«or  I*  n'yirre  de  U  Giroon» ,  dant  U  deparlcmf  ot  6r  la  Gir»] 
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iS 
o5 


Poar  la  paaaaga   d'une  pfnonna  oen 
chargé  fin  charge  i}*nft  poida  aa 
drasoua  de  ciuq  myriagrammea  

La  batelier  ne  pourra  être  coDlraint  à 
paaan*  aana  dtlal  que  korfque  lt«  pas 
aager»  lui  aaturrront  une  recette  de.  , 

Pour  denr^eaoM  marchandisea  aoo  char 
g(<M  aur  «■«  voitorv,  aor  on  chfeval 
on  MvUt ,  OMM  «nbarqu^-t  •  biaa 
d'homme  et  d'iio  pnid«  da  cinq  myria- 
grammea on  au  deaiooa  

Pour  chaque  royriagraiinne  eic<^daDt..  . 

Pour  une  b.irriquo  ordiuaire  pleine. . .  . 

Pour  «haqoe  bani^»  en  ttM  

Pour  chaque  barrique  v>dc  

IVOTA.  Le  cli>rgeur  d^rtarera  le 
poids  qui  powria  être  ^hifti  f»r  le 
paaseur.  Lea  denrées  uu  marcbandiae a 
aeront  embarcpi^ea  ou  débarquées  aut 
fraia  du  fermier. 

Pour  le  pa-aage , 

O'uo  cheval  ou  mulet  et  ion  cavalier, 

valise  comprise  

O'uo  choval  ou  mulet  chargé  

O'uo  chetal  ou  mulet  iK»n  chargé. ... 
IVun  ine  chargé  ou  d'une  énriae  chargée 
D'un  aiie  non  chargé  ou  d'une  inesse 

non  rliargéo  , 

Par  bouf  on  vache  

Par  veau  ou  porc  , 

Pour  on  mouton  ,  brebis,  bouc,  chèvre, 
coclioo  de  lait  et  par  chaque  paire 

d'oies  ou  de  dindoca  

Lorsque  lea  moutons,  brebis,  bnurs, 
chèvres,  cochona  dv  lait,  |iaires  d'oiea 
ou  de  dindooa  scroul  au-dessus  de 
ciu(]Baiite,  la  droit  sera  dimiaoéd'uB 
quart. 

Lorsque  lee  moutons,  brebis,  boucs  et 
chèvre»  iroot  su  patarage,  om  na 
payera  que  la  moitié  du  droit.  Le» 
condui-leurs    dea    che^aui,  mulets, 

Aors  ,  etc.  payeront  

Le  batelier  ne  pourra  être  contraint  à 
piwser  isolément  les  chevsui ,  mulets, 
bœuCs  et  autres  animaux  compris  dsns 
cette  section  que  lorsque  les  condur- 
teurs  lui  aatoreront  ane  recette  de.  .  . 
Par  chtval ,  nalet ,  bcsaf  ,  vache  6a  iae 
•oiplojô  au  labour  oa  alitât  au  p4lurag«  07 
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troiUr*  tatpttèné  I  ént  HttH 
dii  ia  cheval  ou  ttirftft  m  p«uy  mat 
hiinà  deux.  ck*«a«xtlU  coi^JucMur. 
4»«  Toitar»  •a<p«iidoe  à  qaatr*  rooM , 
•UrW*  d'un  cli««Bi  oa  mulet ,  y  com 
^10 10  condtitfttfvr.  •••••■•••••#•«. 
u«  foilare  •mpcadM  à  qatli*  rourt 
itlt4««  d«  d«bi  ehavanx  ou  mnIcU ,  y 

«■plis  le  conducttur.  

iê  pawAg*  d'itat  charrtlU  ck«rg4e 
(t  •iuU« , 

ojéjttvrt  pajeront  f/ptréacnt  ^«r 
'>rl«i«4jroit  dû  pour  aae  peraoBO*  i  pi«d 
la  mml  clivTsI,  oialetoa  d«n  bmfc,  « 

eeaprta  U  cooducUar  

drax   ckevaoz ,  moirta   «a  tpatr* 
kr«f«,  y  conprîa  i«  cnnduetrar 
troia  chavatrt  o«  loaltia,  y  tompfUk 
coodurt^r 
>'iiu«  ckarrctU  à  «ida^  la  condacUur 

U  dtvval  

Yno9  eharratle  rharf(â«ou  aoD  charf;*'^, 
aluld»  MaiMMnt  d'an  loa  oa  d'aac 
in«aa«  at  !«>  co'  dactaar 
mr  U  paaaaga  d'ao  cbariot  da  roolagr 
i  qaair*  romm , 
Ikarjtf  ,  ma  cba«al  tl  U  coaduclaor.  . . 

f  daax  cbevaox  al  le  coaducteor. 
Chattcd,  troia  cKrvaai  et  la  condurUor. 
1  vida,  atUld  d'aa  aaal  ebavalal  i«  aoA- 
dactaor .  . . 


'•«••••••••••a< 


imx        dm  Imitftitnn .  Pfigla ,  Pnifmw 

I  tara  pay^  poar  chaijBa  «bavai ,  Bolpt 
•a  bânif  tfxe^dant  Ira  aenbrM  indi- 
^«d»  ftma  \m  aWabyia  et-daMaa,  comna 
poof  ma  cb^al  aa  BaUt  aoa  cbarga  , 
al  poor  àac oa  iaaaaa  le  droit  fita  pour 
Ica  laM  oa  4aMm  noa  eli«rg#t. 
La  balahar  M  poorra  Itra  coBtfiint  h 
paaaor  aaa  voitara,  cbamtia  oa  cba- 
riot M  prcaeolanl  iaolcruent  ,  que 
loraqaa  la  coadaclaar  lai  aaaurara  nua 

|Laa  «oilarca  aeroot  priae»  aa  baat  da 
I  q«ai  da  départ,  imbarqaéea ,  dabar 
l  qWaa  «t  taco^daitM  au  ktol  d«  qaai 
I  «ppaa^  ,  a«x  frai*  da  farinirr. 
'Poar  aaa  cbarratlc  rhargéa  employée  au 
traasport  daa  cog^'aU  on  )  la  i^nlr^ 
dao  râcoilaa,  U  eb««al  oa  dam  bouft 

et  la  ceadaaUar  

La  aa^aa  \  vida ,  la  cbaval  ou  daui 
brrafa  «t  la  eoadarlear  


BtticatTioa  0%%  PAssACis  o'aAO 
iM\  la  t\i'h«  de  11  G  «ronne,  daiia  la  départemeot  de  la  Gironde. 
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Le'ilnm«r  sera  Xmok  de' passer  les  vfyMurri  oa  vttiloves  Mlct,  MM 
«dgcr  4*««lr«  droit  qaé  Je  -Jroit  iirii^e,'i£a^*Us  auront  atlenda  sur  i« 
port  un  laps  de  terop^  qui  sera  d^une  beqfa.  pfnr  les  baot,  el  d'an*  d«aii* 
\wt  pour  ie4  faafa-i^ieval  et  iietelett. 

Poar  tons  lu  bacs. 

Dans  les  temps  des  hautes  eaux ,  \  c  payement  du  droit  sera  doab{fl« 
Dans  les  temps  des  glaces,  le  payement  du  droit  sera  quadruple. 
'Les  droits  portés  au  tarif  ci-dc»sus  seront  doubles,  lorsc^ue  le  senrice  se  fera 
la  nuit. 

Les  «mi  seront  réputées  ha»tOi  lorsqu  ellet  atteindnat.la  partie  peinte 
en  ronge  do  poteau  de  bantenr  <pii  aera  établi  anr  la  rive  de  oontre-lMlage. 

pissage  est  interdit  <piaDd  les  eaux  sarmonteront  la  partie  peinte  en 
rongo,  nnand  la  rivière  diamera  de  forts  glaçons,  dans  le  eas  de  débâcle,  et 
lofKpie  les  grandes  eaux  seront  assez  élevées  pour  faire  craindre  des  accidents. 

Les  bacs  et  bateaux  ne  pourront  être  chargés  au  delà  du  poids  qui  les 
ferait  enfoncer  jusqu'aux  bgoes  de  flottaison  qui  devront  être  tracées  en 
rouge  sur  leurs  flancs.  *  * 

Le  préfet  déterminera*  par  nn  arrêté  qui  sera  aflBcbé,  le  mazuram  de  Ui 
eharae  et  le  nombre  dea  personnes  «pie  cba(pie  bae  on  baloan  pourra 

C0VDtf. 

JMbdéraiîoaf  et  JnmMu, 

Le  fermier  ne  pourra  exiger  aucun  droit  de  passage  des  fonctioooairea, 
employée  on  agents  d^aprte  ensignés ,  savoir  : 

1*  Les  préfets  et  sous-préfets  en  tournée  dans  leurs  départements  et  arron* 
dimementi,  let  mabres,  les  juges  d'inttmdliaii  et  precorenw  Mnpéria«x, 
les  juges  de  féx  at  leom  gremers,  les  commissaires  de  police  et  antres 
agents  oe  police  jndiciaire,  les  ingénieurs  et  agents  des  ponla  et  fbanméea^ 

les  directeurs  et  employés  des  administrations  de  renregistreroent  et  des 
domaines,  dès-contributions  directes  (les  percepteurs  compris),  des  contri- 
butions indirectes  et  des  douanes;  les  agents  de  radroinistration  fnrestière, 
des  lignes  télégraphiques,  les  agents  voycrs,  piqueurs  et  cantonniers  des  che- 
mins vicinaux,  les  recevetirs  des  communes,  les  vérificateurs  des  poids  et  me- 
sures, les  préposés  d*ociroi  et  les  beteom  raraui,  maîsjponr  le  cas  seulement 
oà  ces  divers  foac6onnairts  et  employés  seront  oUigés  de  passer  d^nne 
rive  à  fautre  pour  cause  de  service,  et  sous  la  condition  que  l«  cm* 
ployé  s  seront  revêtus  desnisri|iim  distÎDCtivM^  de  leors  fonctions  on  portnnrs 

do  leurs  commissions  ; 

Lti  ministres  des  diflereots  cultes  reconnus  par  ainai  que  leurs 

afiâistauls  ; 

Les  préfets,  sous-préfets  et  autres  fonctionnaires  désignés  au  présent  para- 
graphe auront  le  droit,  dans  leurs  tournées,  de  réclamer  le  passage  en  fran- 
c|iise  de  lenn  secrélsires,  des  doamstiqnes  attachés  à  leurs  personnes ,  tit 
de  leurs  voitures  et  conducteurs; 

9*  Les  malles-postes,  les  courriers  et  les  estafettes  duGonvemement; 

3*  Les  trains  d'artillerie ,  c'est-à-dire  les  bouches  à  feu  et  caissons  militaires 
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I lecwnpagncnt ;  les  bonTÎcrs,  boeufs,  chevaux  et  voitures,  requis  pour  le 
inmrt  des  livres  de  Pannëe,  des  équipages  des  troup#»s  et  des  militaires 
iWes;  les  Toilores  cellulaires  et  leurs  chevaux  et  conducteurs; 

4'  Les  militaires  de  tout  grade  voyageant  isolément,  la  gendarmerie  dans 
ocraa  df  ifs  foDCtions,  ainsi  que  les  individus  conduits  par  la  gendar- 
•m,  et  les  Toitures  et  chevaux  servant  à  les  transporter,  à  la  cliarge  de 
}fthtiAa,  soit  une  feuille  de  route,  soit  un  ordre  de  service; 

Ui  gudes  nationaux  marchant  en  détachement  ou  isolément  pour  le  sér- 
iée pdiiic,  mais  i  la  même  condition. 

Qwl^ae  frtqoenls  et  nombreux  que  soient  les  passages  des  corps  et  des 
sMosi^i,  aui  termes  des  dispositions  ci-dessus,  doivent  jouir  du  droit 
IcCrudmeJe  fermier  ne  pourra  prétendre  à  aucune  indemnité. 

Le  femuer  sera  tenu  de  passer  une  personne  seule,  sans  exiger  d'antre 
iroiiijuele  àm  simple,  lorsqu'elle  aura  attendu  sur  le  port  le  laps  de  temps 
p»ra  dane  tenre  pour  les  bacs  et  d*une  demi  heure  pour  les  passe-cheval 
I  pour  les  iiiielets. 

ndempuiCT,  sans  aucun  délai,  les  fonctionnaires,  agents  et  autres  per- 
■no  désignés  ci-dessus. 

■Mie  autre  personne  qui  voudra  passer  isolément,  et  sans  attendre  ce 
B^teops,  pavera  le  droit  fixé  dans  ce  cas  par  le  tarif. 

wlemiersera  tenu  dépasser,  soit  avant  le  lever,  soit  après  le  coucher  du 
WU,aDsexis;er aucun  droit,  mais  seulement  pour  l'exercice  de  leurs  fonc- 
'■'.lapréfrtset  sous-préfcis,  les  maires,  les  juges  d'instruction  et  procu- 
BW1  unpinjax,  les  juges  de  paix  et  leurs  grelTicrs,  les  commissaires  de 
bIùc et  oifes  agents  de  police  judiciaire,  les  employés  des  contributions 
"''ïctei  et  des  douanes,  la  gendarmerie,  ainsi  que  les  ministres  des  diffé- 
■*»  colles  reconnus  par  l'Etat  et  leurs  assistants. 


J  droits  à  percevoir  aa  passage  de^  bacs  et  bateaux  établis  sur  les  rivières 
lia  Dorio^ne,  de  la  Drôme  et  de  i'isie,  dans  l'arrondissement  de  Libourne. 


TARIF. 


pciiouM  non 
.  •  d'o»  poidi  mo- 



'*?*«ni  Ûn  coBUaint  ■ 
!•  patMgcrs  la; 
'•»n«tUd«  

^      .^^««r  un  ch«v«l  PO 
••Wt^«r»j   ■  bra» 


PASSICCS  ETABtrS  SCIt  Lt»  IIITIRIII:* 
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Pour  chaque  myriaffaoïni*  Mccdant, 

un  MoUinft  < . 

Nota.  L«  chargeur  d^clarfra  Ir 
[•oidii  Cpt  [^ourfâ  étris  vérifié  par  Ir 
patMOT. 

Lea  «Jrnréct  oo  marcliaodiiiM  aeronl  de- 

ka(qué<t(  aux  fraia  do  fermier. 
Pour  i«  p«»lagt, 

D'un  cbcval  ou  œolrt  el  ton  cavalier, 

\ali»«  compriae  

D'un  chtval  on  mulet  chargé  

D'un  rbotal  ou  molel  non  chargé..  .  <  . 
D'un  ine  ou  d'une  ànoaae  chargé*.  .  .  . 
D'un  Ine  non  chargé  on  d'ana  Ineta» 

non  chargé*  ,  k  

Par  cheval  ou  mulet  da  meunier»  chargé 

on  non  

Par  beauf  on  vache  

Par  vean  on  fiorc  

Pour  une  brehitt  mouton,  bouc,  chèvre, 
cochon  de  lait,  el  par  chaque  paire 

d'oiea  ou  dindona  

Loiaque  lea  moutona,  brebia,  boura, 
cbévrca.  cochnoade  lait,  pairea  d'oirs 
ou  da  dindooa,  aeronl  aa-detaua  de 
cinquante  ,  le  droit  aera  diminué  d'un 
quart. 

Lorsque  Ira  moutona  ,  brebis ,  boncA  , 
chèvres  ifonlan  pAtnrage  on  n«  pt^etl 
que  la  moitié  «tu  droit. 
Lea  conducteurs  dea  chevaax,  mnleta, 

Infs,  bœufa  paveront  

Le  batdier  ne  pourra  être  contraint  ti 
passer  iaoléucnl  les  chevaux,  niulais, 
boeufs  el  autreé  animaux  compris  dans 
cette  sccttoA  qoe  lorsque  les  condttc- 
trurs  lui  ssinréront  su  tnoina  une  re- 
cette de  é  

Par  cheval ,  mulet ,  benif ,  vache  ou  loa 
emplojd  au  labout  oo  altant  au  pAlu- 

"g»  

Pour  la  pMsaf* , 

D'ane  voilur*  sntpenda*  ï  d«ax  foaes , 
celui  du  cheval  ou  mulet  oo  pour  enr 
lïtièrai  detixckèvatxetlecondoetear. 
D'une  voilure  aulpcûdue  k  quatre  io««> 
attelée  d'un  cheval  ou  malet ,  y  compris 

le  conducteur  •  •  

D'me  voitora  snSpeadoe  ii  qostre  roooa 

Iallalée  de  deui  chevaux  ou  m»  kts.  Y 
otaB^rii  la  cootluctour  é, . 
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■«p|nn  pavaroBt  t^ptr^eat  p«r 
âioit  àà  pour  oo«  pexaoon*  • 


I  cWial ,  nalct  oa  d«iu  baab  ,  y 

!•  eoA^  act*mr . .  •  

iIms  cb«««ux,  naItU  oa  qoatra 

k,  j  comprit  le  cooducleur.  . .  . 
i»  trois  cLovaax  oa  multls  et  le 


«ktffolU  à  vida  ,  la  rooducUv  al 

J^^aJ*  •  aaa»**«ataa«»««a*a«i 

ckamtla  chargé  on  non  «l>arg«« , 
M\«aBia«t  d'an  Aaa  oa  d'oat 

,  at  la  coadiuUar.  « . ,  

U  pas»ag«  d'«a  duriot  da  rodag* 
[«•lia  roaci , 
,      c^a>al  et  la  coadacteer. . . 
,  daai  chavaas  cl  la  conduclevr. 
,  trait  cbttaoi  et  la  ronducteur. 
lia* ,  attaU  à' mm  aaal  cka«al  al  l« 

Mn  paja  poor  cLaqoa  chaval,  Bolol 
M  M|»(  axudant  lea  oombrat  in- 
ii^ti»  po«t  laa  alulagcs  ci-dea««a  , 
(••■a  poax  UD  (b«T»l  oa  «ulat  sou 
tk»r|c,  «t  par  àoa  oa  àauM  It  droit 
ii^poarlaa  âoaact  ânaaaaa  aon  chargé» 
U  Ulaliar  sa  poorva  Itra  aoalrai-.it  ■ 
}um  aaa  voitora,  cbarratlt  oa  cba- 
I  >Mlia>r^otaDiiaoitmeotqu«lor«^u* 
k  eaaaacleor  lai  aaaorwa  aa  moiot 

«aa  facalta  da  

»  «aiUm  aaioat  pnaaa  aa  baat  du 
fui  d«  départ,  «mbania^a,  d^bar- 
racondoiiat  aa  haal  da  quaî 
•fP**^  •«  fran  do  fermier. 

laa  akmatu  cbar^ ,  aaplo;^ 
•a  Inaaport  de*  cagrait  oa  à  la  ren- 
trit  daa  racohca,  la  cbcval  oa  dtux 

V»ai»  ai  \f  ca«da,uaf  

•  »«dt,  la  cheval  oa  deoi 
««»feell«  tondortenr  
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les  lerap^îe^iaine^îauj^l^Kiyen^^ 

1^»»  les  temps  des  gltces,  le  payement  du  droit  sera  quadruple. 

Les  droits  portés  au  tarif  ci-dessus  seront  doublés  lorsque  le  service  se  fera 
de  naît 

Les  eiQx  seront  réputées  hautes  lorsqu'elles  atteindront  la  partie  peinte 
rouge  du  poteaa  de  hauteur  qui  sera  établi  sur  la  rive  da  oontre-halage. 


4 


Le  passage  ad  iaterdit  qtfand  les  eaux  surmonteront  la  partie  peinte  en 
rouge ,  auand  la  rivière  charriera  des  glaces ,  daus  les  temps  de  débâcle ,  et 
lorsque  les  emt  seront  tasea  élevées  pour  itàn  craindre  dis  accidenta. 

Les 'bacs  et  batcnns  ne  ponrront  éire  chargés  sa  delà  do  poids  qui  1m 
Isitit  enfoncer  jasi|tt*aiix  ligoea  de  flottaison  tracées  en  ronse  sur  leurs  flancs. 

Le  préfet,  par  un  arrêté  qoi  sera  affiché,  détanninera  le  maximum  de  la 
cliarge  et  le  nombre  de  personnes  que  cbaque  baooo  liateau  pourra  recevoir. 

Le  fermier  ne  pourra  exiger  aucun  droit  de  passage  des  fonctionnaires  t 
employas  ou  agents  ci-après  désignés,  savoir  : 

1*  Les  préfets  et  sous-préfets  en  tournée  dans  leurs  départements  et  arron- 
disscmculs,  les  maires,  les  juges  d'instruction  et  procureurs  impériaux ,  les 
juges  de  paix  et  leurs  |^eQiers,  les  commissaires  de  police  et  autres  agenfs 
de  police  judiciaire,  les  ugénieors  et  ageats  des  ponts  et  ciitosiées,  les  ore^ 
teors  el  employés  dce  admiaistratioos  de  l'enregblremeat  et  des  deoudoes» 
des  contributions  directes  (les  percepteurs  compris] ,  des  contributions  indi- 
rectes et  des  douanes,  les  agents  de  Tadministration  forestière,  dea  lignes 
télégraphiques,  les  agents  voyers,  piqueurs  et  cantonniers  des  chemins  vici- 
naux, les  receveurs  des  communes,  les  vérificateurs  des  poids  et  mesures,  les 
préposés  d'oclroi  et  les  facteurs  ruraux,  mais  pour  le  cas  seulemeut  où  ces 
divers  fonctionnaires  et  employés  seront  obligés  de  passer  d'une  rive  à  l'autre 
ponr  canse  de  serrice,  et  sons  la  condition  qoe  les  employés  seronl  revêtus 
des  marques  dislinctives  de  leois  fonctions  on  porleors  «m  lenn  eonsûasîons^ 

Les  ministres  des  diflKmls  coltea  reooanos  fêt  nsict»  ainsi  que  lents 
assbtsnts; 

Les  préfets»  sous -préfets,  et  autres  fonctionnaires  désignés  an  préeSDt 
paragraphe  auront  le  droit,  dans  leurs  tournées,  de  réclamer  le  passage  en 
franchise  de  leurs  secrétaires ,  des  domestiques  altacbéa  à  leur  pecMMms«  et 
de  leurs  voitures  et  conducteurs; 

a°  Les  malles-postes ,  les  courriers  et  les  estafettes  du  Gouvernement  ; 

3*  Les  traios  d*arlillerie,  c*eel4-dire  les  bondiee  à  feu.  et  caiasons  mill- 
tairas  ebaigés  de  monitions  de  guerre,  ainsi  que  lea  milHairSI  os  eesducisiife 
qui  les  acoompagnent;  les  bouviers,  bœuls,  chevaux  el  Yoiturea  requia  ponr 
le  transport  des  vitres  de  Tannée ,  des  équipages  des  troupes  et  des  siililaiM 
uudades,  les  voitures  cellulaires  el  leurs  chevaux  et  conducteurs; 

h*  Les  militaires  de  tous  grades  voyageant  avec  leurs  corps,  les  sous-offi- 
ciers elles  soldats  voyageant  isolément,  la  gendarmerie  dans  l'exercice  de  ses 
fonctions,  ainsi  que  les  individus  conduits  par  la  gendarmerie,  et  les  voitures 
et  chevaux  servsnl  à  les  transporter,  à  la  duurge  de  représenter,  soit  une 
Iboille  de  fonte,  soit  un  ordre  se  service; 

5*  Les  gsrdes  nationaux  mardunt  en  déladienient  es  isolément  pour  le 
service  publie,  mais  à  la  même  conditaon. 

Quelque  fréquents  et  nombreux  que  soient  les  passages  des  corps  et  des 
individus  qui,  aux  termea  dea  diapositioos  ci-dessos,  doivent  jouir  du  droit  de 
franchise ,  le  fermier  ne  pourra  prétendre  à  aucune  indemnité. 

Le  fermier  sera  tenu  de  passer  une  personne  seule,  sans  exiger  d*autre  énU 
que  le  droit  simple,  lorsqu'elle  aura  attendu  sur  le  port  le  laps  de  temps  qoi 
sera  d'une  heure  pour  iea  bacs  et  dune  demi-heure  pour  les  paise-cbeval  et 
pour  les  batelcts. 

Il  devra  passer  sans  aucun  délai  les  fonctionmiiii,  sgeob  et  autres  per- 
sonnes  désignés  d-diissi. 
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Toote  aatre  personne  ifoi  voudra  passer  isolément,  et  iam  attendre  ce  lipt 
de  temps,  payera,  dans  ce  cas,  le  droit  fixé  par  le  tarif. 

Le  fermier  sera  tenu  de  passer,  soit  avant  le  lever,  soit  après  le  coucher 
éi  talml,  tant  exiger  aocan  droit  «  inaia  aenlemeiit  pour  rucrcice  éb  Umn 
fcictiom,  let  ]^réiela  el  loas-préfets»  la  nudrw,  les  juges  «Tiiialnietioii  et  pro* 
Wiiufi  impémoi,  1m  jnges  de  paix  et  leurs  grtiiers,  les  coauniisaires  da 
paKo  et  autres  agaota  «a  palioa  indiciairat  iaa  anpla|éa  daa  contributions 
nidîrectes  et  des  douanes,  fa  gendarmerie,  ainsi  que  laaaûniltna  des diffé* 
laata  cultes  racouaus  par  f État,  et  leon  aisistaots. 


N*  714. — DicRET  IMPÉRIAL  (contrc-sigTié  par  le  ministre  des  Qnances) 
portant  que  M.  Delacorbière  (Louis- Emile) ,  directeur  de  la  succur- 
aale  de  la  Banque  de  France  à  Nîmes,  est  nommé  directeur  de  la 
auccursale  de  Marseille,  en  remplacement  de  M.  Rondel,  démis- 
sioiuiaire  pour  cause  de  santé.  (Saint-Cloud,  30  JuUht  1853,) 


Certifié  confonue: 

Pferis,  le  aa  *  Aoât  i853. 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  Secrétaire 
détêiMadéparitmenidê  laJuêtioê, 

ABBÂTUCa. 


*  Cette  date  est  celle  da  la  réeaptioo  du  BoUatia 
•11  BÛaiatèra  da  la  Joatira. 


pieu»  àia«i«*denapiiMtit 


tiirRiiiiiu&  ly^îaiaLE,  —  sa  Août  iâ53. 
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79. 


^*1\^.^DécaMr  MMfiMiÀL  fortant  fmmlgation  de  la  CçmpÊÊmm 

])Qi8A<»ûti853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  vofcmié  natiolide, 
Ebimniiiis  Fbançais,  à  lotit  préieali  et  à  venir,  aâurr.  . 

t  noire  mioltlre  fecréudre  d*élat  an  d^Mortenient 


hm  làcMàTà  et  i>icBison$  ce  qui  ioit  :  * 

Arr.  1".  La  Convention  conclue,  le  3o  juin  dernier,  entre  la 
France  et  le  Duché  de  Nassau*  pour  Te^tradition  réciproque  des 
auUûteiui  rtfugiée  d*uo  paya  dans  rentre,  ayant  été  ratifiée 
pr  ks  deox  Gonvemementa  contractants,  et  les  actes  de  ralîfi- 
(i&os  ayant  été  échangés  le  3  de  ce  mois ,  ladite  Convention , 
^tla  teneur  suit,  recevra  sa  pleine  et  entière  exécution. 

GOMVSMTIOlf. 

SiM^esté  fEmperenr  des  Français  et  Son  Altesâe  le  Daéde 

Bissau,  débirant,  d'un  commun  aCCOfd,  conclure  une  Conven- 
tioD  pour  l'extradition  réciproque  des  malfaiteurSi  ont  muni,  à 
cet  effet,  de  leurs  pleins  pouvoirs,  savoir  : 

St  Majesté  fEmperenr  des  Frtoçais,  le  siei^*  Augusiê  mar- 
fiiib  TâUenay,  aon  envoyé  extraordinaire  et  ministre  pléni- 
P^datre  près  la  Sérénissime  Confédération  germanique,  son 
toiîire  plénipotentiaire  près  Son  Altesse  le  Duc  de  Nassau  et 
e&Toyé  extraordinaire  et  ministre  plénipotentiaire  près  la 
^  libre  de  Francfort,  grand  officier  de  Tordre  impérid  de  kt 
I^dlMmnear,  grandHsroix  de  l'ordre  d^IsabdkkCathnlii^ 
^^EcpgDe  et  de  FcNrdre  de  Philippe  le  Magnamme  du  Grand- 
iMkéde  Uesse,  commandeur  de  Tordie^de^la  Qonceptioi^  ide 

itSiriê.  '  ai 


• 
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Vmnpl  et  09  Vmûre  âe  8âitit«Qr%oiff  do  Rom,  offidtr  di 

Tordre  de  Léopold  de  Belgique; 

El  Soo  Aliefse  le  Due  de  Nessau  f  le  Prince  4«f  ptif-^oii» 

Sayn-Witl^enSlûin-Biuiehou^g ,  iiifnistrè  dirif^eôiil ,  lieutenant 
général  el  aide  de  camp  général  de  Son  Allesso  le  Duc  de  Nassau, 
grand-croix  de  l'ordre  de  LèOpold  d'Autriche,  des  ordres  de 
Saiot-Âlexandre  Newsky,  de  TAigle  blanc  de  Sainte-Anne,  et 

-1  \9  —  J_   1<  1  —    A  -  C- *—  A  ^  P-*— »  »«F«     1*  * 

eMBfsiier  cmi  tviuiv  ot  Mwii^mwiyta     ov  o— w w  imiiiHi  ot 

llussie,  grand  officier  de  l'ordre  impérial  de  la  Lé»;îoD  dTion- 
neur,  grcind-croix  de  Tordre  de  Frédéric  de  Wurtemberg,  du 
Lion  de  Uesse  électorale,  de  Louis  et  de  Philippe  de  Hesse 
grand-dncale ,  grand  coniinandeur  de  Tordre  des  Guelpbes  de 
Hanovre ,  officier  de  Tordre  pour  le  mérite  militaire  de  Wurtem- 

Lesquels,,  en  vertu  des  pouvoirs  spécians  qui  leur  entité 
«onféiài,  sont  cotuvenus  de3  arlidea  suivants  : 

Art.  1".  Les  Gouvernenieots  français  et  nassovien  s'eng*^ 
gent,  par  la  présente  Convention,  à  &e;livçef:jrédproqueaieiit, 
chacun  à  l'exception  de  ses  nationaux,  les  individus  réfugiés  de 
FHittèi  dflàt  le  dudié  de  NaMo  el  du  tfutké  de  NaaèM  eo 
.Vfktm,  et  p^ytMHii^  m  édsdainfléé  ^«r  W  MMiflRUl^  mÉB^ 
tents  potfr  rtm  des  crimes  ci-après  énuinérés. 

L*exiraditiôli  àuM  tieu  stt  la  deùadndé  qifè  Tini  <9(és  dem 
OMveraemëiiiir  àdfreils^  à  fàutre  parVôlè  di(d<tacka((iqtié. 

2.  Les  crimes  à  raison  desquels  l'extradition  sera  accordé 
sont  les  suivants  ; 

4 

1^^  Assassinai,  empoisonnemenl^  parricidet  infanticide, 
meurtre,  viol,  attentat  li. h  pudeur  consommé  ou  tenté  ave< 
Violence;  ,  .  y  

2*  Coups  et  tlessures  volontaires^  ,  . 

.^Macendie,  .      ••''■  :!. 

k""  Faux  en  éoritui^atrtimticfue  oud^  commerce  e%  eo  écri 
ture  privée  «  ^  compr^is  la.coptrefaçpn^d^^Èi^ie.Midfi  braquée 
tfets  publies;  •        •  .  .  .       *     ;  .  ;  ' 

cri  dkéhMevdë  pi^pîél-aionme;  ci  évInM  de  papieroiôbitfd 

contrefait  du  altéré;      •  ...     -  tît  ' 

6'  Goiiti  éfdçbn  de  foiù^^i  Ûë  tÉki  ièMùt  à  AtûH^  k 
<«âtllWfr*M^ettfaï|jteatr   •  *       •  " 

ir 
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Faut  kiH^age  «i  katièf^  criiâ&iffléi  fliii  ifthtiigi^àge 

èlfaux  serment  en  matière  civile} 
B"*  Subornation  de  témoins; 

9*  Volt  abiu  de  conGance  domestique ,  soustfactioàs  èt  cod^ 
dtebiis  commises  par  les  dépositaires  et  foiictiotitiaires  ptcblics  ; 
10*  Banqueroiile  firaiidalensé. 

3.  Tous  les  objets  saisis  en  la  possession  d'Un  prévenu,  lort 
de  son  arrestation,  seront  livrés  au  moment  où  s'eflectuerà 
feiiradition  ;  et  cette  remise  ne  se  bornera  pas  senlemedt  atil 
^is  Yolés  »  mais  comprendra  tons  cetu  qui  pourraient  servir 
k  k  preère  do  crime. 

4.  Si  i  individu  réclamé  est  poursuivi  ou  se  trouve  détenu 
pour  un  crinie  ou  délit  qu'il  a  commis  dans  le  pays  où  il  s'est 
léfagié,  son  extradilioB  pourra  Atre  différée  jusqu'à  ee  qu'il  ait 
^ibÉ  sa  pidfie* 

Dans  le  cas  o&  il  serait  poursuivi  ou  détenu  dans  le  ttêmë 

ptys,  à  raison  d'obligations  par  loi  eontradées  envers  des  par* 
ticuliers,  sou  extradition  aura  lieu  néanmoins,  sauf  à  la  partie 
kiée  à  poursuivre  ses  droits  devant  iautorité  compétente* 

{.L'eilradition  ne  sera  «cèordée  que  sur  la  produotieni  Mil 
fdaaneètde  oQBdaihnation,  aoit  d*nn  arréide  miaeen  «ceuav 
MsB,  soit,  enfin,  d'un  mandat  d'arrêt  expédié  dàna  lés  fuiBwa 
prescrites  par  la  1«  ;^islalion  du  pays  qui  réclame  Textraditioni 
oa  de  tout  autre  acte  ayant  au  moins. la  méine  force  que  ce 
innda^  et  indiquant  également  la  nature  et  la  gravité  des  fuita 
poursuifia,  ainsi  que    disposition  pénale  apfdicable  à  eea  f$if$t 

o.  Si  le  prévenu  ou  le  condamné  n'est  pas  sujet  de  cdui  def 
deui  Etats  contractaiiU  qui  le  réclame,  il  ne  pourra  être  livré 

après  que  son  Gouvernement  aura  été  consulté  et  mis  en 
demeure  de  faire  connattre  ka  motiia  qu'il  pourrit  avoir  dt 
ifippoaer  à  TextraditioD, 

.  Dans  tous  lei  cas,  lé  Gouyemémént  saisi  ^e  la  demtndj 

feitradition  restera  lli)re  de  duuner  &  cette  demande  là  suii^ 
^ul  lui  parailra  convenable  et  de  livrer  le  prévenu  pour  étr^ 

jfi|è,  aoit  à  son  propre  pays,  aoitau  pa^s  où  le  aime  aura  élé 

éiamé  dont  l'extradition  aura  été  accordée  ne  pourra,  dans 
Incun  cas,  être  poursuivi  ou  puni  pour  aucun  délit  politique 
^tériear  à  Textradition,  ni  pour  aucun  des  crimes  ou  déliU 
Aoa  prëvû  pà^  la  présenté  Gôavèhtion.      .  r 

ai. 
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8.  L'extradition  ne  poarra  avoir  lieu  si ,  depuis  les  faits  im- 
putés, la  poursuite  ou  la  condamnation,  la  prescription  de  la 
peine  ou  de  Vaction  est  acquise*  d*aprèi  les  lois  du  pays  oà  le 
prévenu  t*est  réfugié. 

Dans  les  cas  éaumérés  sous  les  paragraphes  a,  4  et  9  defar- 
ticle  2  de  la  présente  Convention,  Textradition  pourra  être 
refusée»  si»  selon  la  législation  du  pays  auquel  Textradition  est 
demandée ,  les  crimes  y  mentionnés  ne  sont  point  punis  de 
peines  afflicdves  et  infiunantes. 

9.  Les  frais  d*arrestation ,  d'entretien  et  de  transport  de  Tin- 
dividu  dont  Textradition  aura  été  accordée ,  resteront  à  la  chaxge 
dci  deux  Gouvernements  dens  les  limites  de  leurs  territoires 
respectifiL 

*  Les  frais  d*entretien  et  de  passage  sur  le  territoire  des  États 
intermédiaires  sont  à  la  charge  de  TÉtat  qui  rédame  Textri- 
dition. 

•  (  10.  Lonque,  dans  la  poursuite  d'une  affaire  pénale, «un  ém 
deux  Gouvernements  jugera  nécessaire  faudHmn  de  témebi 

domiciliés  daus  lautre  Etat,  une  commission  rogatoire  sera 
envoyée  à  cet  effet  par  la  voie  diplomatique ,  et  il  y  sera  donné 
suite  en  obsen^ant  les  lois  du  pays  où  les  témoins  sont  invités  k 
comparaître.  Les  Gouvernements  reyctifc  renonoeroat  à  taule 
rédamataon  ayant  pour  objet  k  restitution  des  finds  lénihaat 
de  Texécution  de  la  commission  rogatoire. 

IL  Si,  dans  une  cause  pénale,  la  comparution  peraonnelie 
dPuu  témoin  est  nécessaire,  le  Gouvernement  du  pays  auqud 
appartient  le  témoin  rengagera  à  se  '  teaàte  à  linvltatièn  ^ui 
lui  sera  faite,  et,  en  cas  de  consentement,  il  lui  sera  accordé 
des  frais  de  voyage  et  de  séjour  d'après  les  tarifs  et  règlements 
en  vigueur  dans  le  pays  où  l'audition  devra  avoir  lieu. 

IS.  Lorsque,  dans  une  cause  pénale  inàtruite  dans  l*un  da 
8eux  pays,  la  confrontation  de  criminels  détenus  dans  l^autre, 

ou  la  production  de  pièces  de  conviction  ou  documents  judi- 
ciaires sera  jugée  utile,  la  demande  en  sera  faite  par  la  voie  di- 
plomatique, et  Ton  y  donnera  suite,  à  moins  que  des  considéra- 
tions particulièresnes*y  opposent,  etsousrobligation  derenvoyer 
les  crimineh  et  les  pièces. 

Les  Gouvernements  respectifs  renoncent  de  part  et  d'autre  à 
tôuie  réclamation  de  frais  résultant  du  transport  et  du  renvoi, 

dans  1&  limites  de  leurs  territoires  topectUs»  de  crimineU  à 

•>•••.««'.      •  • 
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Mfimter.  et  de  reiifo|  MStt      da  k  it^^ 

convidioD  et  docmneoà* 

13.  La  présente  Convention  ne  sera  ejiécutoire  que  dix  jours 
après  sa  publication. 

U.  La  présente  Convention  continuera  à  être  en  vigueur 
jiiqft*à respiration  de  ak  mois  après  déclaration  contraire  delà 
put  de  Vnn  des  den  Gouvernements. 

Ble  sera  ratifiée,  et  les  ratifications  en  seront  échangées 
duis  le  délai  de  six  semaines,  ou  plus  tôt,  si  faire  se  peut. 

£o  foi  de  ^poi»  nous  plénipotentiaires  de  Sa  M^esté  TEmpe* 
rfurda  Français  ei  de  Son  Altesse  le  duc  de  Nassan«  avons  signé 
la  présenta  Convention  en  donble  original  et  y  avons  apposé  le 
fosM  de  nos  armes. 

faiii  Wiesbadatle  3o  Juin  x&â3. 

{L.  5,)  Signé  Tallknay. 

\L.  s.)  Signé  Pa.  db  Wittgbiistiiii« 

8.  Notre  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire  d*état  de  la 
joicîce,  et  notre  ministre  secrétaire  d^état  an  département  des 
afives  étrangères»  sont  chargés,  chacun  en  ce  qld  leconcemOf 
defeiéculioii  de  présent  décret. 

Fait  an  palais  de  Saint-Gond ,  le  iS  Août  x&5X 

Signé  NAPOLÉON.'  ' 
în  et  scellé  du  grand  sceau  :  *  '  ni-  r«M»««ÉM»»  • 

U  Garde  d€i  iciwix,  Mimtn    ,       ,       ito  rBmpefw: 
dt  lajfuiice,  ^  Jftiiwlr*  on  affmm  mmighres, 

Signé  AssATOCCi.  Signé  Daootn  de  Lbots. 

IF716.  —  Décmet  iMPintAL  portant  rétablissement  de  Secrétairei 

généraux  de  préfecture. 


Dfel  %  Juillet  i853.   

X.\POLEON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale^ 
EaniuDA  Dss  FjuifÇAis,  à  tous  présents  et  à  venir,  4alut*  . 

Svk  rapport  de  noire  minislr^  secrétaire  d*lM  ad  déparleltiëÉk 

ésfiilérieor;  *  '•••.•     •  —"t 


VmU  loi  du  aS  pluviôse  an  viii  et  les  décrets  des  aS  cl  a8  niars 
i85a  {1).  -         '  '  —  •  • 

*  I       ■  ■  4         p    I  I  f       ■  I  p 

[ij  X*  aéric,  Euii.  5oâ  et  5i6,  n**  3855  et  3935. 
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AvoKf  DBCUTi  fi  osciiiON5  ce  qui  tuj^  :  - 

^BT.  1%  Les  secrétaires  généraux  de  préfectqre,  institués 
par  la  loi  du  a8  pluvÛse  an  vm,  sont  rétablis  dans  les  préfeç- 

tures  suivantes  : 

Bouches-4tt-Bb&OfL|  Bas-Rhin» 
Gironde,  Rhône, 
Uaute-GaroDDc,  Seinp-InfériGurç^ 
Lôire-Infîérieare ,  Seine-et-Oise. 
Nord, 

2.  Indépendamment  des  fonctions  qui  leur  ont  été  attribuées 
par  les  lois  et  règlements,  les  secrétaires  généraux  rempiiron| 
telles  de  sous-préfet  dans  rarrondîsscment  chef-lien. 

3*  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  IHnté- 
rieor  est  chargé  de  Texécutioa  du  présent  déor«t 

Fait  au  palais  de  ^^ainl-Cioudi  le  a  Juillet  i8ô3. 

• 

Signé  NAPOLÉON. 
^rEmpersnr: 

£f  Miniêtft  Meer^inrt  Jtétat  m  iépœrî«ment  dê  Tm(4riiV^ 

N*  717.- ma  JOinaa»  j^mpérial  qui  ouvre,  iar  Tmiace  iS53,  m 
Owit  extraordinaire  pour  l'exécution  dm  tfwmmm  ân  mmmuÊ  hdii- 
i^fRtf  4»  IdiiMlèm  dç$  4ffakret  étnuigiref* 

Dq  5  Jaiiiet  i853.  ' 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  ei  la  volouté  nationaiat 
EuPEREua  Dfis  Français,  ^  tpus  présfsats  et  à  venir,  saldt. 

Vu  la  loi  du  i5  juillet  i845t  relative  k  la  construction  des  nou- 
vaaux  bâtiments  du  ministère  des  affaires  étrangères; 

Considérant  ^u*il  C|^t  urgent  de  mettre  ces  bàlioieiit^  en  état  de 
recevoir  racnninistration  A  laquélle  Us  sont  destinés,' afin  de  permettre 
rabandoa  et  la  vente,  au  nrofit  du  trésor,*  desVteitttnt  et  eottstruo- 
fions  «dueb  du  ministère  des  afiaires  étrangères; 

5ur  le  rapport  de  uotre  minisire  de  l'intérieur, 
•  •  •  ■  .     '  , 

Avom  nécaiTé  et  nécaéroMS  ce  qui  suit  : 

Art.  I".  Un  crédit  oxtf |U3irdiD^e  de  ii6u(  ce4t  nûUç  francs 
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(900,000^)  e&t  ouvert  4u  miaistr^  de  Hot^rieur  pour  T^ifev^ 

UOQ  4^  travaux  d(|ft  P9«v«ai^  MÛa^i»4l       IMWlbW  d#l 

«ffâires  étraDgàr«|. 
Ce  crédit  sera  inscrit  an  chapitra  »▼  d«  b»4|el  ^  ffliff 

fke  i853.  • 
2.  Il  sera  pounu  à  la  dépense  mentionnée  en  Tarticle  i*',  SM 

moyen  des  ressources  adectées  aux  Le&oins  de  l'exercice  i853« 
*  î«  Le  mio'itye  d#  i'ial^riaiu:  ^  1#  ministre  des  finances  sont 
dk^gist  fliacm  ip  i^flvile  oonpenMt    Teiéentioa  fséifit 
dècifft. 

Fait  au  pa}^     §Ai|itrÇloudl|  ]ie  fi  Juillet  xâââ* 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  rfimpmiir  : 
i0  Mimstrt  du  Ju^wq,  i«  J^inût»»  d$  tintérmg^  . 

Signé  finiAu*  Signé  F.  nt  Piasiesr. 


N*  718.— Dieaar  impiniAL  qui  owm  on  CrédUêStrmndmairê  pour  la 
fommt^w^  Cwn  f(  TribmauLx  ie  noavasgjg  «SfMB«*  ITili^fi  s( 
CêAêU  foriait  pour  type  VAi^U  impériak. 

JUPOLÉOM,  par  la  grâce  de  Di«u  et  }a  volonté  ^MtaMjle, 
EmaBDA  DB8  FaAvçAis,  à  tQU9  préaeqts  et  k  V^qir,  ^mjst,  . 

3ar  le  rapport  de  notre  garde  d^  4C«auJ(,  ministre  s^ÇT^t^ice.^  é^^ 
ta  département  de  la  justice  ; 

Va  la  M  de  Mmç^  du  9  joiQet  i85a  portât  fi^tim^  l>udget 
général  des  dépenses  et  d^s  recettes  de  Vjp^erci^  i8S3^ 

Vu  ie  décret  du^décembre  suivant  (i],  relatif  au  s^eau  delliln^pire, 
*el  mu  sceaux,  timbres  et  cachets  des  grands  corps  de  l'État,  de^  mi- 
obtercâ,  des  cours  et  tribunaux,  et  des  adn^inittraUons  et  avtoril^s 
publiques  ; 

Vu  les  articles  26,  27  et  a8  de  Tordonnance  du  3i  lyiai  i&^S 
foitsAt  règlement  général  sur  la  comptabilité  publi<)ue» 

Atom  Décaéré  et  DÉcnéToas  ce  qui  suit  : 

« 

in.  1*.  n  est  ouvert  à  notre  garde  dea  sœau,  asiiAW  éê 

|j)  if  série ,  Bail,  i ,  n'  6. 

iiiiirsècis,Mi,579,B'74â7. 
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fthjosticef  stir  Texercicc  id53,  un  crédit  eitraordinaire  de  qua» 
rante-sept  mille  francs  (47,000').  pour  la  fourniture  aux  cours 
et  tribunaux  de  nouveaux  sceaux,  timbres  et  cachets  portant 
pour  type  l'Aigle  impériale. 

La  régularisation  de  ce  crédit,  qui  formera  nn  diapitre  spé* 
ckl  sous  le  n°  12  hi$  do  budget  de  la  justice,  Bera  propoiée  au 
Corps  législatif  dans  sa  plas  prochaine  sesnoo. 

S.  Nos  ministres  de  la  jnstice  et  des  finances  sont  chaigés, 
ebacnn  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécation  du  prisent  déoret; 
qui  sera  Inséré  an  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Goud,  le  3o  Juillet  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  r£mpereiir  s 

UMMmÉmritairtiéimdmfiMnon»         Le  Garâeèinmàm,M!imi9néê 

Signé  AsiATiMeL 


N*  719.  —  Décret  impérial  portant  convoaUion  de  Collèges 

élàcioraux. 

Du  s  AioAt  i8S3. 

'  NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale^ 
EMPittitmi  tBB  Frahçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  minbtre  secrétaire  d*état  au  département 
de  l'intérieur;  ^ 

Vu  les  décrets  organique  et  réglementaire  du  ai  février  i85a  (1)  » 
pour  Téiection  des  députés  au  Corps  législatif; 

Vu  l'extrait  du  procès -verbal  des  séances  du  Corps  législatif, 
duquel  il  résulte,  i*  que  M.  le  comte  de  Mérode ,  député  du  Nord, 
et  M.  Lac  ave ,  député  du  Loiret,  ont  donné  leur  démission,  dans  les 
séances  des  28  février  et  28  mai;  2°  que  M.  Boahier  de  l'Ecluse,  dé* 
puté  de  la  Vendée,  a  été  déclaré  démissiounaire,  dans  la  •éance  du 
5  mars;,  pour  n'avoir  pas  prélé  serment; 

Vu  nos  décrets  des  4  (a)  et  8  mars  (3),  qui  élèvent  à  la  dignité  do 
sénateur  M.  le  baron  Thieallen,  député  dea  Côtes-du-ISord,  et  M.  La- 
rabit ,  député  de  l'Yonne; 

(1)  X*  série.  BuH.  488,  n"  3636  et 3637. 

(s)  XI*  aéris.  Bail.  i5 ,  n*  2 3 3. 

P)  aï"série,BiiU.s5,n*as4.  ^ 
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V«  Dolre  déoMlt  «i  date  du  7  do  même  mois,  qui  àméïê  MS 
foodioos  de  receveur  général  dans  k  dé|Mrlmiil  db  ÏAmi/tm  * 
E  Pim^érard,  démiié  d*llle-et-Viiaine  ; 
ittiHia  k  déoèi  de  M.  ib  Nn^mtèdê,  député  de  l  Aveyroa: 
Viki  httns  da  PïésideDi  da  Corpe  légidaliri  eo  dale  dee  5  et 
11  wfei.t  et  a6  aivrSt  et  3a min» 

àm  eàwM  fl  BiCHiioM  ce  ^  Bdl  : 

Akt.  1*.  Les  QoUéges  électoraia  oomiuris  dAOi  les  drooni- 
fx^lmi  d-defsooi  désignées  tont  ocmvoqnés,  pour  k  i  sejp- 
tanks  liediaiii,  à  Teffet  d*âire  im  dépaté  dus  çhaque  cur- 

ooQfcnpdoo. 


sàrABTBniTt. 

cucoiMumoi*. 

r.  « 

L«int  •••••••••• 

i  les  maires  des  commîmes  où»  conforme  nient  à  rtrticle  8 
do  décret  réglementaire  dn  a  iS^er  i85a«  il  f  âQtm  Ken 
<ra|iporter  des  modificttione  à  k  Ikte  âeetonde  triMée  k 
Il  aisii  dernier,  poUieronl,  einq  jours  sfvant  k  rémfeu  des 

âedears,  un  tableau  cootenant  lesdîtes  modifications. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tinté- 
neor  est  chargé  de  Texécution  dn  présent  décret. 

Fait  anpakb  de  SanKaond,  k  2  AoAt  i853. 

.    Signé  NAPOLÉON. 
Pkr  TEmpereiir: 
Lê  Jliuifrf  ncrtflsûv  «TAot  êmâéimrltmmti$fvuênmr. 

Signé  F.  DS  Psasieinr. 


.^'po.'^DiCMMT  iMPiMtâL  rèbuiftom  FcrHfuaimM  da,  Hwm* 

Da^AeùiiSSa.  ..  , 

i 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationaké 
£jtPu&(;A  jDss  FaulCAttt  à  tans  présents  et  à  venir,  ïAMnr. . 

FekkbdssiojuaietiygietavjuiUet  1819;    «  ^-  ui-e^b 
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•  ¥»  1m  «fticlM  6  «I  6$  de  k  CMtitBliMii 
Vu  les  deux  plans  de  délimitalioil*,  tndete  dwê  màt  i85|; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  de  la  guerre. 
Avons  nàaàri  et  DÉGiiéTONs  en  <|i«t  suit  9 

Art.  1*".  Les  fronts  qûhI  ni  oumI  d«  T^Q^ijEtlo  d«  Uwre 
sont  d^dasçés. 

Bs  serpnt  démolis  et  les  temios  qu'ils  occupent  vendus  au 

Îrofit  du  Uésor .  ioraqiiç  leà  nouy^^^Q^  ouyrages  de  fortiftcailons, 
DomMs  l  fartide  3*  senmt  assex  avancés  pour  recevoir  lear 
«rmemeot. 

2.  Deux  forts  seront  construfts  sur  les  liaiiteaif  dlngouville, 

l'un  à  Sain  te -Adresse,  l'autre  à  Tûurncviile; 

Une  redoute  sera  coaiitruile  sur  la  place  de  Provence; 

Le  réduit  9çluel  sera  amélioré  et  terrassé  du  côlé  de  la  ville; 

Les  fronts  ^e  la  Floride  seront  couverts  contre  |es  vues  de  la 
ville. 

3.  Les  ouvrages  énnmérés  à  TaFtiole  9  SOBI  classés  dans  la 
douzième  sérii^piiflMât  pwmi  ttU^urs  soafs  délimitées  oon- 
fcrfnéwt"<  W  pUo&  jpints  au  présent  décret*  . 

.  1^.  Noa  otiqjstr^s  s^ciétairoa  dëlajt  9m  départants  \^ 
guerre  ^t  def  fii^anoes  sont  charges,  chacun  en  ce  qui  le  coii^ 
cerne,  Uç  l'eiécnt^q^  4n  pf^^A^  décret,  qui  sen^  inséré 
ietin  des  lois. 

Sîgoé  NAPOLÉON. 

Pvl1ttip«eBS9 

Le  MaréML  iê  France  iftnistre  secritairê  fit  état 
m  ié/MurUmtnt  dê  Im  ffWÊrre  t 

Sipié  À.  D£  Saint-Arkadd. 


«  •  - 

dti  comptât  poer  Tiamh  i8$3* 

DaioAoùii8â3.  '  * 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
SiiyiABua  ras  Français,  à  tous  présents  et  à  yeair,  salut. 

Sur  4e  lepperl  de  no/^tàMén  sectétaka d'étal  an  dépaftwnwit 
dflt  fiBSBceSk 


Digitized  by  Google 


Art.  l*^  La  cour  de^  comptes  prendra  vacaacef,  en  U  pr^ 
sente  auDée,  du  i*'  septembre  un  âi  pcto^re,  le»  iMric- 
lions  ci-après  déterminées.' 

2.  Il  y  aura,  pendant  ce  temps,  une  chambre  de  vacations, 
composée  d  un  président  de  chan^m  «t  de  six  conseillera  maitret, 
qui  tiendra  ses  séances  au  moins  trois  jours  de  chaque  semaine. 

3.  La  ckambre  des  vacations  c^hnàitra  de  toûtà  les  afiairef 
attribuées  aux  trois  chambres,  w6Ê  celleft  qiil  seront  etoe{rtéeSt 
fÊT  an  comité  composé  4i  pif oaier  préi^pU  dea  pi^iâfi^de 
diambre,  et  du  procorëôr  général,  eit  desquelles  le  jugement 
sera  renvoyé  à  la  chambre  compétente.  '  •  ' 

4.  La  chambre  des  vacation»  se  composeisa,  cette  année,  de 
MM. 

De  Gasc(f ,  pré8i4cnt  de  la  premUnre  diaipj^f  présiilent; 


Rodier, 

M.  dê  Gomhêrt,  conseiller  maître,  remplacera  notre  procn- 
renr  général  impérial ,  en  cas  d  absence. 

M.  Pajot,  grefFier  de  la  première  chambre,  remplira  TofiQce 
de  greffier;  il  suppléera  le  greffier  en  chef,  en  cas  d'absence  de 
ce  defnlsTi  Bi^fsSm^  p«r  i«  premier  président. 

5.  Le  premier  président  désignera  ceox  des  conseiilen  réfé- 
rendaires qui  pourront  prendre  part  aux  vacances  sans  préju- 
dice pour  le  service  de  la  cour,  et  sans  que,  dans  aucun  cas,  il 
puisse  donner  dçs  congés  à  plus  de  la  moitié  des  cpn^ei^ers 
référendaires.  •        •  • 

6.  L'absence  qui  aura  lieu  en  vertu  des  dispositions  qui  pré- 
cèdent sera  comptée  comme  temps  d'action. 

7^  (iQtre  nunistre  secrétaire  d'état  au  déo^rf^nifi^  des 
finances  est  chm;é  de  Veiécuiion  dn  prient  décret. 
il  an  palais  de  Saint-Cloud,  le  lo  Août  i853. 

•  '  Signé  NAPOLÉON.      *   '  . 

Par  1  Empereur  : 
JU  Mmiitrp  uêrétm  iétat  au  déparUmsnê  4tt  Ammcm  j 
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N*  733.  —  DâcRBT  IMPÉRIAL  tdafif  aa  Trailemeni  des  Officiers 
nomméi  oa  promus  par  l'Empereur  Napoléon  I",  dans  i^Ordre  4U  la 
Légion,  d'komoar,  da  27  février  aa  7  judlet  i8i5, 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
jSiimBUft  oisFaAsç4Vt  à  toot  présents  et  à  venir»  a^lut. 

Avons  j>£CRÉTé  et  DÉcRiTOMS  ce  qui  suit  : 

AsT.  1^.  Les  officiers  nomnés  o«i  proms  par  FEmpereiir 

Napoléon  I*^  dans  i  ordre  de  la  Légion  d*honneur,  du  27  février 
au  7  juillet  i8i5,  recevront»  à  partir  du  1*' janvier  i854  .  le 
traitement  affecté  ^  leur  grade  dans  i^ordrc,  par  les  F^lementa 
en  vigueur  à  Tépoque  de  leur  nomination. 

2.  Notre  DDÛnistre  d*état  et  le  gmnd  chancdier  de  notre  ordre 
unpérial  de  la  Lé^n  d'honneur  sont  chargés,  chacun  en  ce  qai 
le  oonoeme,  dé  reicéctiHon  dit  présent  décret 

Fait  au  palais  de  Saint-Goud,  le  la  Août  i8ô3« 

fl^ëL  liAiOLÉON. 
Par  rEmpereer  : 

I  •     •  •  '  •  • 

  .  ,   .  Xtf  Miivulm  d'éiai, 

Sigaé  AcmLLB  FOULDW 

••'•.•ll'*<>  ■•  •  • 

•  (    «  •    •      <••••>  t  ■  ' 

*  • 

N'  .7a3.«<-  Dieiar  tMpâMidL  ad  oum  aa  Gardé  àm  tcmax»  Minùtrê 

«*»•»••«.  »• 

Du  i3  Août  lâSS. 

'NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Eifpaïuiiia  PE9  Français,  à  tous  prcscuts  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire 
d*état  an  'départemoit  de  la  justice; 

/.Vu  l'état  des  nouvelles  ôréances  liquidées  additionnellement  aux 
restes  à  payer  cooslaiés  par  le  compte  déQoilif  de  Tex^cice  dos  de 
iSAg;  
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B.  n«  79.  (  285  ) 

Considérant  oue  ces  créances  concernent  un  senrice  non  oomprii 
dans  la  nomenclature  de  ceux  pour  lesquels  la  loi  de  dépenses  dd 
même  exercice  adonné  la  faculté  d*0UYrir  des  suppléments  ae  crédits; 

Goofîdérant,  toutefois,  quaux  termes  Tarticle  9  de  la  loi  dii^ 
i3mai  iS34,  etdeTarlicIe  lodderordoooance  du  3i  mai  i838  (1)^ 
portnt* léglement  général  sur  la  comptabilité. publique,  lesditet 
irfaiMHi  peQYeat  être  acquittées ,  attendu  qu  elles  se  r||>portenl  k  um 
aenrke  préro  par  le  budget  de  rexercice  18^0,  et  que  leoTriBOiitaiil 
B*eacède  pat  Iq  restant  de  crédit  dont  rannuuitîoift  a  été  prononcée 
•ureeaemoepar  Uloiderà^aoDentdttdiieiercm  '« 

Atoks  DBCRBXé  et  DécaiiOM  ce  qui  suit  : 

Akt.  l**.  Il  est  ouvert  à  notre  garde  des  sceaox,  ministre 
secrétaire  d^état  au  département  de  la  justice,  en  augmentation 
des  restes  à  payer  constatés  par  la  loi  de  rè^ement  de  Texo^ 
cke        ,  m  crédit  supplémentaire  de  cinq  cent  mx  francs 

lès  (5o6'  66*},  montant  des  créanees  dén- 
goées  an  tablean  d-anneié»  qni  ont  été  Uqmdées  i  h  diarge 
de  œt  exerdoe,  et  dont  les  états  nominatifs  seront  adressés, 
en  dovrble  expédition,  an  ministre  des  finances,  conformément 
à  Tarticle  106  de  Tordonnance  précitée  du  3i  mai  i838. 

2.  Le  ministre  de  la  justice  est,  en  conséquence,  autorisé  k 
ordonnancer  ces  créances  sur  le  chapitre  spécial  ouvert,  ponr 
les  dépenses  des  exercices  clos,  au  budget  de  Texercîce  cou- 
rent, en  ezécntioii  de  l'article  è  deia  lei  du  ad^mai  k034« 


3.  La  régularisation  de  ce  crédit  sera  proposée  au  Corps 

législatif  lors  de  sa  prochaine  session.  . 

4.  Nos  ministres  de  la  justice  et  des  finances  sont  cbargés, 
cliacnn  en  ce  qui  le  concerne ,  de  Fexécution  du  présént  décret^ 
am  sem  inséré  an  Bulletin  des  lois* 

•  •••■><.<",. 
Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  x3  Âoij^t  i854..  1  - 

U  Ministr»  des  jincmm,  Lê  Garde  des  tceaux,  MmiilrÊ  ««ctAmv 

Sigaé  BiNiàC.  '  d'éUU  dt  la  justkt. 


Signé 


(ij  IX* série, Bail.  579, a' 74^7. 
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I  i86  j 

^a^f^aa  des  nonvebes  créances  coitstatées  en  aagmentation  àes  Aestes  à  pave 
arrêtés  par  ta  loi  de  R^jjlement  de  l'exercice  clos  de  18^9 ,  et  (fui  sont  à  oraon 
hancèr  sur  le  Bad^it  de  l'exercice  courant. 


MOUTAXT 

TITRB8  BCS  CHirttSKS. 

f                 ^  fit 

• 

criaoces. 

«inriO  Di  LA  ivtTici  un  ALoiiini. 

TraiUmcLt  i»  M.  Périt,  en  qrialU^  de  jog«  de  }>tir  cle  Tlrmcea  ,  dcpar- 
UoeDt  d'Orao,  du  i5  scpleoibro  i849  au  3o  no\cmbre  Buivaol,  à 

SoC*^  66* 

Arréié  le  présent  éUt  à  la  toiiiine  de  cinq  ceoi  lit  frtnc^  fioixanle-tix  cen 

L$  Garde  des  sceaux.  Ministre  secrétairt  d^état 
delà  justice, 

.  ,     ■  Signé  Abbatucgi. 


ê  i  •     4'  •  * 

K*  7^4.  — ■  Décret  impérial  ^ni. confire  à  M.  Abbalucci  ,  Garde  des 
iceaax.  Ministre  de  la  Justice,  l'Intérim  da  Xlinislère  d'Etat  et  de  la 
Maison  de  l'Empereur,  pendant  l'absence  de  M.  Achille  Fould, 

■'       '      \  Du  li  Août  <853.  i 

NAPOLEON,  par  la  grkoé  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Empbbeua  des  Frajîçms,  à  tous  présents  et  à  venir  «  salut. 

Avons  DBCR£Té  et  DÉCRSTONé  ce  qui  »<ttt  :  

Àks.  i*^.  ti^ténra  ^u  niinîsti^re  ^^tat  e^  du  ministère  ié  notre 
maison,  péncfant  Tabsence  de  M.  Achille  Foutd,  est  conféré  à 
'Nl.Abhatacci,  garde  des  sceaux,  minisire  secréiaire  d*état  au  dépar- 
tement de  la  Justice.        •  '  î 

2.  Notre  ministre  d'état  et  de  notre  maison  est  chargé  de 
rexéccTtfô^rfii  présent  décret 

Fait  avpalaîé  dsf  Saint-Gioud,  le  17  Août  i853. 

'  •  '      '  SigriiT  NAPOLÉON.  * 

,  .  . ,  .... 

Par  TEmpereur  ; 
Le  Ministre  d!état  et  de  la  Maison  de  l'Emperenr, 
Signé  AcHiLLS  Fould. 


Google 


B.     79.  (  fSy  ) 

7^5.  — DECHET  iMPéBiAL  (contretÊgné  par  fa  psà^  àm 
«Bistre  de  la  justice)  qui  fiie, 

1*  A  ▼iDgt'trois  le  nombre  des  huissiers  du  td3>iiiiil  de  prenièra 
iBstaoce  deLoUhans  (Saône^t-Loire); 

1*  A  dooie  le' nombre  des  huissiers  du  tribunal  de  première  ins» 
taeee  de  DouUens  (Somme); 

3*  A  dîz-sepf  le  nombre  des  huissiers  du  trlbiHMl  ,de  prendéie 
TBSliUCi^  de  Brignoles  (Var)  ;  ^ 

4*  A  eept  le  nonbte  deà  ivôués  près  le  trifcdhiA  tfë  fMitàfê  ka- 
tsncede  Die  (Dr6me); 

5*  A  dix  sepi  le  noinbre  des  huissiers  lii  isîlmà  Al  MWèA 
ilfMfee0«rUiès(Card)t  ' 
6*  A  diM0<  le  nembra  éss  hdtfÉièrs  du  Inktf  Md  dé 
de  Ghe^ourg  (Mancïe).  (Samt-Chud,  if  l<5l.) 


716.  —  IHcuT  iHviaiAi;  (contre-signé  par  fa  nnaislra  de  Hiii^ 
truction  publique  et  des  cidtes)  portant  : 

Art.  1".  L'Instilul  de  France  est  autorisé  à  accepter  le  Îeg3  qui  lui 
a  été  fait  par  M.  Lambert,  aux  termes  d'un  testament  et  de  codicilles 
oVograplies,  en  date  des  17  juillet  iS^Q,  2  juin  i85oet  19  mai  i85i, 
de  diverses  valeurs  mobilières  dont  le  produit  annuel  est  évalué  à 
3,000  Tan* s.  ponr  ledit  produit  être  distribué,  à  titre  de  secours,  à 
des  hommes  de  lettres  oti  à  des  artistes  âgés  et  pauvres,  ou  à  leurs 
veuves,  ou,  à  titre  d'encouragement,  à  déjeunes  artistes,  pour  une 
production  remarquable,  sous  les  clauses  et  conditions  insérées  audit 
testament. 

2.  Le  montant  de  cette  rente  sera  partagé  également,  chaque 
année,  entre  l'académie  française  et  l'académie  des  beaux-arts,  qui 
demeurent  chargées  d'en  faire  eoaploi  suivant  les  intentions  du  tes- 
tateur. 

3.  Les  fonds  provenant  de  la  fondation  de  M.  Lam^rt  seront  placés 
eo  rentes  sur  1  ÉUl.  iSaini-Çloud.  U  Juillet  l853.\       '  '    '  ' 


N'  727.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  (contre-sîgné  par  le  ministre  de  Tagrî- 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  portant  qu*il  y  a 
urgence  de  prendre  possession  de  terrains  non  bâtis  situés  dans 
les  communes  d'Harly,  Rouvroy,  Morcourt,  Reraancourl,  Essigny- 
le-Pelit,  Fonsommcs,  Croix-Fonsommes  et  Fresnoy  le  Grand ,  ar- 
rondisseoaent  de  Saint-Quentin,  département  de  l'Aisne;  lesdits 
terrain<t  désignés  dans  nn  tableau  indicatif  qui  restera  annexé  au 

àkisH^4BU^UMiMmâ4  
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Gtrtifiéooiifbniie! 
Paris,  le  26*  Août  iô53, 

félaianiiiiartÊKMntâêhJmtke, 

ABBÀTUCa 


Cette  date  est  celle  de  lu 
«a  msMkn  de  U  JoAtice» 


tin  BaMiitiit 


1  • 


•    »  •  • 
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N"  80. 


R*  79S. — DiCAir  iMPéniÀi  fui  oaw0,  iur  Vêxercicâ  i85Q,  un  Ctédit 
sapplémentaire  applicable  aa  Chapitre  Liv  da  Badget  da  Mwêêèndê 

UaiérHur  (Délentîoo  des  Gondaitméi  à  pluâ  d'ua  in). 


NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dien  et  la  volonté  natioaile» 
EHFiBtiJB  Diâ  FftAifÇAiSt  à  tons  préaents  et  à  venir»  Iàlit. 

Sar  k  TCppoft  de  notre  miniftre  secrétaire  d*tel  en  départsimi^ 
de  rintérienr; 

Va  le  déoet  do  l^tnâie  18621  (1), 

AvoM  Jjtoixi  et  WB»ÉJona  ce  «{oi  suit  : 

Ait.  B  Ml  ouvert  à  notre  ministre  secrétaire  d*état  tu 
département  de  Tintérienr,  sur  Tezerdce  i85a ,  an  crédit  snp-. 
plémentaire  de  sept  centsoixente  et  dix  mille  francs  (770,000^, 
en  addition  des  crédits  alloués  au  chapitre  liv  du  budget  de 
cet  exercice  (Détention  des  condamnés  à  plus  d'un  an). 

2.  11  sera  pourvu  à  celte  dépense  au  moyen  des  ressources 
affectées  à  Texercice  1862. 

3.  La  régularisation  de  ce  crédit  sera  proposée  en  Gorpe  lé- 
ptiatif. 

4.  Noe  mînistree  secrétaires  d*état  ans  départements  de  Pii- 
térienr  et  dei  Ûnencee  sont  chaigés,  chacon  en  ce  qui  le  coâ« 
cerne,  de  Teiécotion  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saiot-Cloud,  le  21  Juillet  i85S» 


Da  SI  Juillet  i8â3. 


aigné  NAPOLtoN. 


lê  MÙÊimeerMfi  iànt 
bigné  BoiftO. 


Pfer  t*£iiiprrettr  : 
Lt  Mmutre  uerHwe  tHti 
OB  iépeartamiu  dr  titdênnr, 

SigDé  F*  Di  pBBsioar* 


J  J*iài»,B«iL  Ses»  1^177!. 
k.  Xt  SériÊ. 
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N*  739.  —  DieaMT  tMfiuàL  portmî  tufifsrmîm  ibi  Droits 
qm  se  perçoivtsUà  TimpoTiitini  des  Bitmm  soIUês, 

Da  16  Aodt  lëSS. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
Empbaxub  des  Fiuuiçais,  à  ioas  présents  et  à  venir»  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secritaire  d^éM  ma  dépirlement 
de  ragricaiturv,  du  commerce  et  des  travaux  pabUcs; 
yu  Tarticle  54  de  k  loi  da  17  déoambre  loii» 

Avons  nicain  et  dégaétoiis  ce  qui  suit  ; 

Abt.  l'^  Les  droits  qui  se  perçoivent  à  Timportation  des 
bitumes  solides  sont  et  demeurent  supprimés. 
'  2.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  de  lagri- 
•    culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  au  départe- 
ment des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne» 
de  reaéctttion  du  présent  décret 

Fait  ao  pdais  des  Toileries,  le  16  AoAt  i853. 

Signé  NAPOIiiON. 

Par  l'Empereur:  ' 

Le  Ministre  de  l'agricaliure,  ib  eommÊTOÊ 
eidu  trwMUue  pablics. 

Signé  P.  llAan. 

Certifié  oonfenbe: 

Paris,  le  27  *  Août  i853, 

UGariêiaSeêm,Minitùf<$Sêcr4iÊm 
dVM  m  éépÊriêmênt  dê  b  fmUêê, 

Ài^fiATUCa. 

*  GiMa  data  ait  erfledalarfeflpdMidallalMe 
au  aûniitèva  da  la  lasiiaa. 


Inntiiiani  wiuiiiB.— 17  Aaéit  a6S8. . 
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K*  730.  —  TâBLBÂV  da  prix  de  Vhectolitre  de  Froment,  pour  servir 
de  régulateur  aux  Droits  d'importation  et  d'exportation  des  Grains  et 
Farines,  conformément  aux  Lois  des  iô  Avril  1832,  26  Avnl  £833  et 
ii  Janvier  1851,  arrélé  le  31  Aoât  1853, 


GU8SI. 

fPjréaét»-Or. , . 
And», 

Hénnlt  iToulotiM.  •  •  •  • 

Gifd»  •••••••  l  Gray. 

Boiwlmgfallb./ Lyon. 

V«r  IMarMÎUe. 

Com. 
Algédi 

r 

•  ••V 

Ltndei.  /m.fmm 

•  To«lo«e  


lAÎD  •••• 

Itère  

fHaates-Alpes . . 
[Bftsses- Alpes. . . 


Gray. . .  .... 

Saint-Laarei^t 


(1)  Les  Iroîs  prix  decîiaquc  marclK^  sonl  ceux  de  la  dernière  scniMoe 
du  mois  précédent,  de  la  prcinlrrc  cf.  de  la  deiuième  semaine  du  mois 
cottranL  [ArticU  8  de  la  loi  du  16  juUkt  iSJ9,) 

li' Série.  a« 
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DàPARTSIISlITS. 


PRIS  DB  L*BICIOLmi 

de  firoment. 


•I' 


HUE 


la  McUosJ 


3'  CLASSE. 


Haut-Rbin.  •  • .  jlfiilhoiiw». 
Bai*Rliia  iStfMboarg. 

I  •  1 

Nord  \  Berces. , . 

Pas-ile-Calais. .  i  Arras. . . . . 
Somme*  ••••.(  Roye.  •  •  •  ^ 
Se^tlnfîr .  . .  r  Soiiaeni*  •  * 

Eure  • .  1  Ptns»  •-•  • . 

Calvados  JRoiieo. . . . 


iLoire-Iofér.  .•ISaumar. 

Vendée  > Nantes.  . 

'  CWealapIoiifar.Htfarans. , 


a5'o5« 

m 

»6  6$ 

24  99 

24  1 5 

22  Ol 

ai  55 

a4  7a 

a3  7a 

a5  o3 

a4  73 

24  59 

24  73 

a3  73 

aS  30 

1 9  00 

29 

17  75 

17  a5 

17  35 

'4*'CLâ8SB. 


Moselle  jMeU  

JMeM,.,  j..;;  lVerdaB;é .... 
A  rdeanee.  ^     rGbirltvîlt. ,  •  • 

Aisa%;v««««;)aDiMi»  

I       f  ■ 

Manche  jSaiiit-L6  

Iile-et-VI!ainc  .  I Paimpol. .  . . . . 

'Côles-du-Nord .  /Quimper  

[Finisltre  IticnneboD. .  . . 

Morbihao.  «...  jNaates. ...«;.- 


i 


i 


aS  19 
a5  60 
s3  98 
^  o3 


a6  60 

18  25 
i4  08 
18  99 


a6  i9 

»4  97 
il  80 
fti  fi 


a3  59 

17  3 1 

18  82 
iX  68 
17  73 


iB  2A 


id  43 


I 


.  Arrêté  par  nous,  Mmistrt  Secrétaire  d*ëut  de  iÏDSlnictîoo  poUiqae  et  des 
Cultes,  chargé,  par  iniénm,  ia  d^pirtemeot  de  TAgiflicidtaKe^di  GMimerc» 
ll^deaTrftvav  piiâilios. 

A  Paris»  le  3i  Août  i8S3. 

.    _    Signé  H.  FoRfomu  . 
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mam  JMpÊâm  ardmim  iêt  DéjfmrtêmÊaU  ^nJUuU  fmtvtcf 

Da  3i  Jftillet  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  Yolonté  natioxnléf 
Empbasce  du  FtJMÇAUt  à  looA  présents  et  à  venir,  iàLVt» 

Vu  U  loi  én  10  mai  f838,  article  i3; 
Vu  la  loi  de  finances  du  10  juin  i853; 

Sur  le  ^^pporlde  notre  minîitie  aecrétaîfe  4*étAt  «t  fêtUiéàèd 
is  i'ialérittiin   

* 

AftT.  1*.  Li  réparâtion  An  fonds  commim  de  fepteeottttél 
tîiiq  d&dènm  addHiomieb  ««x  cofilrfliotioA»  ioncmet  pendiif 
ttell«  9\  mobilière  de  i854  *  affecté  anx  dépenses  ordinaires  ^él 

départemeots  peadaat  cet  exercice»  e^t  réglée  con for niémeul  | 
Télat  ci-aonexé.  •  * 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  dé|>artement  de  Fklté^ 
KoHr  #fl  chaigé  de  fesécotion  du  présent  décret  .....  ] 

Fait  au  palais  de  Saiut-Cloud,  le  3i  Juillet  i8ô3.  j 


Pari'BniJérior:  .  J 

Signé  F.  »i  ftUiùXt,,  1 
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Vexercice  1856, 


BàrAftTUUITS. 


Aia..  ••••• 

AiiQP.  

Ailier  \^%im 

Alpes  (&•(•«••]..••••••• 

Alpei  (HaatM-)  ........ 

Ardiche  

ArdeilBM.  .•••••*...••• 

Ari^  

Aube   

Aad« . , .  il, . . .  ;'•  ;  ■  ^  •  •  • . 

AvtyrM..........  

Bouche»^tt4ttèM  

Calvadok.........  

Castal  

ChtrtDle  

ChamU'Iaférittu*  

Cher  

Corrvt*.  

Cort*  ...» 

CAl«d'Or  

CAlw-do-Nord  

CrtttM  .  (I  ,  ^.  ^  .,,  ,^  .  . 

DwdftJBé»  *••.•«•.••••• 

Donbt  

Drdma  

E«r«  ««•^'••«•« 

Eur»4t*Loir  

FioitUrt  

G.rd  

GavoiM  (  Hf f|f>^« 

Gm  

Gironde  


Héraalt  

Jnre  


i .....  • 


Loirf  t  

u»  

l'OMiOitHUM  

Maiue^l-Lolrt 


ALL0C4TI01I 

•ur  le  fonds 


«i6|0Oo' 
tlo,ooo 
SiS.odo 
i6otOoo 
6a  ,000 
160,000 

I 83, 000 
60,000 
) 75,000 
3 lo.oco 
75,000 


4o»ooo 

^.  M5»oeo 

'  |l5,ooo 
iSo,.qop 
>io»«oo 

i4o,noo 

475,C00 

^M,tfoé 

160,000 
I  &o,ooo 
100,000 
85. 000 
180,000 
i3o,ooo 
160,000 
1S7.000 
»45,ooo 
1 10,000 
166,000 
aSo,ooo 

ÎSOfOoo 
S5.eoo 
aS5,ooo 


170,000 
116,000 

aoo.ooo 

110,000 

76.o«» 

i35,ooo 
a  i 0,000 


DarARTSMUrTS. 


Mencke. 
M.rnc.  . 


Maro«  (Pm|»>). 
Uejraao.  ..... 

Me«rtlM.,..r.. 
Mfqm.  ..••..« 

MotdU  

Niivre 


Nord. 

OiM  

Orne  

l'M-de-Calait. 
Pvy'4#4MBi4&«  .«..•«•«•^ 

Pvicn^n  (Bauet  * 
I  ' 
I 
I 


'yrcnéra  (HanUa-), 
'  V  ré  D  cea-Ori«aUlw 

\\\\n  I  Bas-^  


lUiiii  (  Haut- )  •.  «• 

ni,;.n«  

Sa^ne  (  Haute-)  

ba^ne-el-Loira. ......... 

Sartkc.    ^  ■  «4  •  .  «'r***  .  • 

Srine  

Saioe-Ioférieare.  

Sein«-al>llam^.  ...«.«•• 

5ri:)r-«t-0iae  

Sèvrea  (  DtM-)  ...*..... 


ai-Gateoaa, 


Tara. 
Taro- 

Var  

Vaueloao...».*», 

Yrad4«  

Viroaa  

Vienna  (Haato*), 
Voagea. ........ 

Youatb. .......  I 


TotUi. 


IlcMrva  pour  impreaaioo 
<lc  niodcles  d«  buJj^cts  et 
complea  départancBUox , 
ataai  qM  pov  cm  ioipr^vM. 


Total  koal  an  produit  do 


ALLOCATIOX 

aor  la  fonda 


70,000' 
»7S,ooo 
;   1  a  7,000 
tio,ooo 
160,000 
176,000 
f3o,ooo 
1 80,000 
193,000 
46,000 
170,000 
I 00,000 
3o,ooo 
10,000 
11  a, 000 
106,000 
lot.ooo 
170,000 
1 45,000 
9io,ooo 
^5,000 
60,000 
i$6,^ 
1,990,000 
160,000 
3io,oeo 
a6o.ooo 
166,000 
60,000 
,000 
,000 
196,000 
•4e,ooo 
60.000 
166,000 
1 46,000 
*o5,ooo 
aaS.ooo 


|6,c 
.•o,c 


i4>7 19,000 


11,760 


U*7ll,7So 


Ap[NCoavé  pour  être  anneié  aa  décret  eo  date  de  ce  jour. 
Fait  m  peIaÎ6  de  âaÎD(*C3oad,  le  3i  Juillet  iS53. 

Signe  NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur  î 
Le MmÛÊnSêaéUûre  d'état  au  département  de  tinUritur^ 
 Signé  F.  Di  PJUI6MIIT. 
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N'  73a.  —  Décret  impérial  qui  autome  un  virement  de  Crédit  da 
chapitre  xv  aux  chapitres  xi  etxxii  ter  da  Budget  da  Département 
des  Finances,  exercice  1853, 

Da  6  Août  i833. 

NAPOLÉON,  par  fa  gfràce  de  Dien  et  4a  volonté  nationale , 
EuFEREUA  DES  Françms,  à  tous  préseots  et  à  venir»  salut. 

Sor  le  rapport  de  notre  mintotre  secrétaire  d*état  an  département 
d«s  finances; 

Vu  la  loi  da  8  juillet  i85a  portant  fixation  da  budget  général  des 
dépenses  et  des  reeetiss  de  Texeidee  i853; 

Vn  le  décret  impérial  du  i3  jiûn  i853  (1) ,  qui  e  ouvert  sur  Feier- 
dce  1869  un  crédit  extraordioaire  de  cent  soixante  et  dix  mille  fi'ancs 
i  répartir,  k  titre  d'indemnité,  entre  les  employés  et  agents  dn  domaine 
priiré  dn  dernier  règne  ; 

Vn  Varticle  19  dn  aénatas-eonsulte  dn  «5  déœaobre  i85a; 

* 

Notre  Gmseii  d'état  entendu , 

/  •  * 

AfDW  nicnéiK  et  pécaéTOiis  cequisuit  : 

Ait.  1**.  Il  est  ouvert  a  notre  ministre  secrétaire  d*étitt,  des 
finances,  snr  Texerdce  i8ôd,  des  crédits  montant  à. iretjie  cent 
soîianfe  et  dii  miUe  frainos  (  i«370,oooO  pour  les  dépene^  a- 
succès  • 

BiBtes  pour  U  vieillesse  (Chapitre  xi)  rit^^iùù/o^^ 

Indemnités  aux  employées  ot  ngenu  du  domaine  privé  du  der<  "  '  .  ^ 

nier  règne  (Chapitre  22  ter)  170,090  ' 

ToTAYi  .  i|37Ô>oeQ .  ^ 

^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ 

2.  Le  crédit  de  trente-cinq  millions  quatre  cent  cinqtiaeftê 
mille  francs,  ouvert  sur  le  même  exercice  par  la  loi  du  8  juillet 
1862,  pour  les  pensions  militaires,  chapitre  xv,  est  réduit  de 
pareille  somme  de  treize  cent  .soûim),e  et  .dû  .miJUç  fi^cs 
(i,370,ooo')« 

3.  Noim  niinbtr»  secrétaire  d*état  an  dé^sMeîÂenl  ^des 

(,)  ftiU.6ï.n'  568.  *  '•  '•^      '  "    '  * 
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finanoet  tst  chargé  de  i*exéciitioii  du  présent  décret,  qui  «en 
ioséré  an  Bellelift  des  lois. 

Fait  au  palaii  de  Saint-Clond,  le  6  Août  18 53. 

Signé  NAPOLÉON. 
BurfEflipereQrs 

Sijoé  BiHSàO. 


W  7U«  ~  Meaar  iUfi^iAi  portant  ^rorvf  a/ioa  im  Tmifi  DniU 
i$  namaaiion  perças  aux  Éelm$t  de  Fresnes  et  d'hm^»  «liv*  Im  CoH 
df  &Ml-l>i«i«.  ih  JloairiM^*  ^ 

Du  i3  AoAliSSa. 

'  NAPQ(4^QNt  par  U  (rftce  de  Dieu  et  U  volooté  natioiuJe, 
Empbrbur  dis  Fbançais*  à  tous  présents  et  à  veoir,  saisit. 

Vu  la  loi  du  i3  mai  1818  et  Tordoonance  du  3  septembre  i8a3  (i). 
ooncemant  la  concession  des  écluses  deFrcimes  ci  d*Iwuy; 

Va  la  loi  du  90  mai  1818  portant  concession  du  canal  de  Sainlp 
Denis; 

Va  la  loi  du  S  août  18a  1 1  relative  4  la  comtrnction  et  à  Taclièv*» 
mont  de  plusieurs  canaux; 

\^  les  celliers  des  charges  anneaés  à  ladite  loft; 

Vu  notre  décret  du  8  septembre  i85a  (3) .  qui  a  prorogé  j«s^*#s 
a5  septembre  i853  les  tarifs  actuels  des  droits  de  navigation  fox 
écluses  de  Fresnes  et  cVIwuy,  et  sur  les  canaux  de  Satnt-I)en?s«  de 
Mauicaipp.  de  Saint-Quenlin,  latéral  à  VOise  et  sur  VOm  canalisai 
ainsi  que  sur  les  canaux  de  la  Somme  et  des  Ardennes  ; 

Vu  les  lettres  des  34  juillet  dernier,  1*  et  6  août  courant,  par  les- 
quelles les  concessionnaires  des  écluses  de  Fresnes  et  d'Iwuy,  et  les 
compagnies  des  trois  canaux  et  du  canal  de  Saint-Denis,  donnentlear 
iSPHIflaimet  W  «WHtiw  proviseire  desdila  lariCi  \ 

ai»laiapperlde»ptfnHéMslwaeaié>wd'életaa  il|iiiHwl 

^  ItOM nioiM et  néciÉroRs ce  qoi  sait: 
,Mx^  ;^%  XM^riff|  des  droite  de  M\râM^ 


s)  x*série,BaB.&76*«*Ud«. 
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kMDt  pei      m%  édotes  de  Frmet  «I  d*bruy,  el  mt  les 

anaui  de  Saiut-Denis,  de  Manicamp.  de  Saint-Quentin,  laté- 
ral à  rOise  et  sur  I*Oise  canalisée,  ainsi  que  sur  les  caoaux 
de  U  Somme  et  des  ArdenneSt  sont  prorogés  jusqu^au  a&  4fip« 
imke 

%  Notr»  Biinistre  seerétaire  d^étal  m  départMntal  d#| 

ûnances  est  cbarg    de  rexeciition  du  présent  décret. 

Fait  sa  palais  de  &ùni*Cloud«  le  li  Aaùi  i86â. 

Signé  NAppLÉÛN. 
Par  rfiaptreori 


^34.  ~  DéCMBT  IMPÉRIAL  portant  Règlement  sar  le$  SaccmialêS 

de  la  Banque  de  l'Algérie, 

Data  Août  1 853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  national^t 
âfWSGâ  Dfts  FaASfAis,  à  tous  préseoU  et  à  veoir,  salut. 

Vil  li  M  du  ^  août  i85i ,  relative  k  la  foodalîon  d*une  banqua 

«Algérie,  elles  sîaluls  annexés  à  celle  loi; 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'élat  au  département 
desûnaoces,  présenté  d  accord  avec  notre  minijttre  secrétaire  d'éUtt 
àt  la  guerre , 

Notie  Conseil  d*état  eolendu, 

AîOIIS  fiîCEBTÉ  et  D£GEÉT0Mâ  CO  (|ui  SUlt  : 

TITRE  I". 

•  * 

Art.  1".  Les  succursales  de  la  banque  de  VAlgérie  sonlioos 
WiîmtiQii  immédiate  de  cette  banque. 
1  Les  comptes  des  saccarsales  font  partie'de  ceux  qui  doiveMi 

totrcndos  au  Gouvernement  et  aux  actionnaires  clt?  la  banque. 
3.  Le  compte  des  profits  et  perles  est  réglé  lous  les  six  uiois 

^  cba^  soccarsalot  et  le  solde  est  porté  au  compte  do  la 

V  Lei  dépenses  ananelles  de  cbaqae  snocuvsale  9on%mé/iém 
par  b  conseil  d  admiiiislraûoa  de  k  banque. 
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'  5.  Les  opérations  des  suocarsales  sont  les  mêmes  que  odles 
de  la  banque.  Elles  sont  exécutées  sous  les  conditions  et  dans 

les  limites  déterminées  par  le  conseil  d'adnûnistratioQ  de  la 
banque. 

6.  Les  succursales  ne  peuvent  faire  entre  elles  aucune  opéra- 
lion  sans  une  autorisation  expresse  du  conseil  d'administration 
de  la  banque. 

7.  Le  taux  de  Tescompte  dans  les  succursales  est  fixé  par  le 
conseil  d*administration  de  la  banque,  d*aGC0Td  avec  le  ministre 
des .  finances. 

8.  Les  succursales  émettent  les  mêmes  billets  qne  la  banque. 
Ces  billets  sont  frappés  d*un  timbre  indiquant  le  nom  de  la 

succursale  à  la  circulation  de  laquelle  ils  appartiennent. 

9.  Les  billets  émis  par  chaque  succursale  sont  payables  à  la 
paisse  de  celle  succursale. 

Néanmoins,  ils  peuvent  être  remboursés  à  Alf^er  par  la  banque, 
lorsque  le  conseil  d'administration  le  juge  convenable. 

Les  billets  émis  à  Alger  peuvent  également  être  remboursés 
par  les  succursales ,  avec  Tauiorisation  du  conseil  d*administra« 
tion  et  aux  conditions  qu'il  détermine. 

10.  Les  eflëts  publics  sur  lesquels  les  sncconales  ont  lait  des 
avances,  ou  qu'elles  ont  admis  à  titre  de  garantie,  sont  trana- 
férés  au  nom  de  la  banque  de  TAlgérie. 

Les  arrérages  de  ces  effets  sont  payés  aux  caisses  des  succuc* 
sales. 

TITRE  IL 

ni  L'ADimiUTlUTlOIl  DES  SUGGUASALBS. 

SECTION  V\ 

DU  CONSEIL  D'ADMIKISTRATJOM. 

IL  Uadministralioa  de  chaque  succnnale  est  oonûée  k  un 
conseil  composé 
'D*un  directeur. 

De  neuf  administrateurs  au  plus,  et  de  six  au  moins,  suivant 

rimportance  de  la  succursale. 

Et  de  trois  censeurs. 

Le  père  et  le  (ils,  Toncle  et  le  neveu,  les  frères  ou  alliés  au 
môme  degré,  et  les  associés  de  la  même  maison  ne  peuvent 
faire  partie  de  la  même  administration. 

12.  Le  conseil  d'administration  surveille  toutes  les  parties  de 
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11  arrête  les  règlenienfs  intérieurs,  sauf  les  modifications  qui 
peaveot  y  être  apportées  par  le  conseil  d'administration  dç  la 

banque 

11  fixe,  sous  rapprobation  da  même  conseil»  les  sommes  h 
cnployer  tox  escomptes  et  aux  avances. 

D  propose  Tétat  annuel  des  dépenses  de  la  succursale. 

Bveilleàce  que  la  succursale  ne  passe  d'autres  opérations 
qoe  celles  qui  sont  permises  par  les  statuts  et  qui  sont  autorisées 
pirU  banque.  , 

13.  U  est  teno  registre  des  délibérations  dn  conseil  d*ad] 


le  procès-verbal ,  approuvé  par  le  conseil,  est  signé  par  le 
directeur  et  par  Tadministrateur  qui  remplit  les  fonctions  de 
iccrétairc. 

li  Le  conseil  d'administration  se  réunit  an  moins  deax  fiiia 
fvnois,  MHS  la  présidence  dn  directeur. 

H  K  réunit  extraordinairement  toutes  les  fois  que  le  directeur 
le  juge  nécessaire  ou  que  la  demande  en  est  faite  par  deux 
administrateurs  ou  deux  censeurs. 

^  15.  Aocone  délibération  n'est  valable  sans  le  concoors  ds 
'Bedear  et  de  la  moitié  des  administrateurs»  et  la  présence  dn 

he  w  moins  des  censeurs. 
L«  directeur  et  les  administrateurs  ont  voix  délibérative. 
£n  cas  de  partage  la  voix  du  directeur  est  prépondérante*. 
Uioeiiseurs  n*ont  que  voix  consultative. 

âEcriON  If. 
00  ooHifé  meonm. 

16  Le  conseil  d'administration  est  assisté  d'un  comité  d*es* 
œmpte.  Ce  comité  est  choisi  par  le  conseil  d*administration, 
il  eàt  adjoint  pour  cette  nomination ,  suivant  Timpor- 
^  de  la  succursale,  de  dix  à  seize  notables  commerçants  de 

^pUce,  actionnaires  de  la  banque. 
Ces  notables  commerçants  sont  désignés ,  chaque  année,  par 
conseil  d  administration  de  la  banquOt  sur  une  liste  géoénde 

^tée  par  le  conseil  de  la  succursale, 
n.  Le  comité  se  compose  du  directeur  président,  de  deux 

™Biistraleurs  et  de  deux  à  quatre  membres  pris  parmi  les 

aolàiiies  conimerrants  précédemment  désignés. 

.      les  membres  du  comité  d'escompte  ont  voix  délibéra* 


Digitized  by  Google 


(  300  ) 

liCa  décisions  du  oomité  no  peuvent  être  priaet  qu^aoUnt  que 
le  moitié  des  membres  au  moins  y  a  conoonni. 

18.  Le  comité  d^escompte  est  exclusivement  chai|;é  diexami* 
ner  et  d'admettre  ou  de  rigeter  toute  valeur  présentée  à  Tes- 

compte. 

En  cas  de  partage,  le  rejet  est  prononcé. 

Les  bordereaux  d  admission  ou  de  rejet  des  valeurs  présentées 
k  l'escompte  sout  signés  par  tous  les  membres  ^ui  ont  assisté  4 
la  réunion  du  comité. 

'  SECTION  !II. 

J>V  DllECTBDA. 

10.  IjO  directeur  de  cbaque  succursale  estnonmié  par  décrat 
impérial,  sur  la  proposition  du  ministre  des  finances. 
Son  traitement  èsl  fixé  par  le  ministre  des  finances  et  payé 

par  la  banque. 

En  entrant  en  fonctions ,  le  directeur  est  tenu  de  justiûer  q[uil 
est  propriétaire  de  quinze  actions  de  la  banque. 

Ces  actions  doivent  être  libres  et  demeurent  aHectées  à  la 
^rantie  de  sa  gestion. 

,  li  ne  peut  être  révoqué  que  par  un  décret  impérial,  xend« 

sur  le  rapport  du  ministre  des  finances. 

Il  peut  être  suspendu  par  le  ministre  des  finances. 

En  casd*urgeoce,  il  peut  être  suspendu  par  le  directeur  de 
la  banque,  qui  rend  compte  immédiatement  au'ministre  des 
finances.  Cette  suspension  nVst  maintenue  qu^autant  qu'elle  a 
été,  dans  le  délai  d'un  mois  au  plus,  confirmée  par  le  ministre. 

20.  Le  directeur  exécute  ou  fait  exécuter  les  délibérations 
du  conseil  d'administration  de  la  succursale,  en  se  conformant 
aux  instructions  transmises  par  la  direction  de  la  banque. 

U  dirige  les  bureaux,  signe  la  correspondance,  ainsi  que  les 
acquits  ou  endossements  deficts.ieis  traites  ou  mandats  à  ordre» 

Nulle  délibération  ne  peut  être  exécutée  si  elle  n*est  revêtue 
de  la  signature  du  directeur. 

Aucune  opération  d'escompte  on  d*avance  ne  peut  être  faite 
Sans  son  approbation. 

21.  Le  directeur  ne  peut  faire  aucun  commerce,  ni  s'intéres* 
ser  dans  aucune  entreprise  commerciale. 

Aucun  effet  ou  engagement  revêtu  de  sa  signature  ne  peut 
être  admis  à  Tescompte. 

22*  £n  cas  de  mort,  de  maladie  ou  autra  empêchement  du  dîr 
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nctei  k  ooiMdl  dradmioiBtrilion  nomme ua  dotée  momlmi 

poor  en  remplir  provisoirement  les  fonctions  jusqu'à  ce  ^u  U  ai^ 
étépoorva  à  1  intérim  par  le  directeur  de  la  banque* 

SECTION  lY. 


U.  Leiadmiiiietretean  et  les  censeurs  des  saeaimles  eoill 
MÊÊob  pur  le  conseil  ^administimtioii  de  la  banque. 

tt.  beatrant  en  fonctions,  ils  sont  tenus  de  justifier  de  la 
propriété  de  cinq  actions,  qui  doivent  être  libres  et  demeorent 
ioaijêûélet  pendant  la  dorée  de  leurs  fonctions. 

25.  Les  administrateurs  et  les  censeurs  sont  nommés  pow 

Irai  av  et  leiiottveléa  par  tiers  chaque  annéa*  Bs  pfauaat  être 

lééhi. 

U  sort  détermine  Tordre  de  leur  sortie  de  fonctions  pour 
ducDDe  des  deux  premières  années. 

26,  Les  administrateurs  et  les  censeurs  reçoivent  des  jetons 
^pimee  dont  b  valeur  est  fixée  par  rassenîblée  générale  des 
^<:*MBiiiici  de  la  banque  d*Alger. 

Î7.  les  censeurs  veillent  spécialement  à  Texécution  des  sta- 
to^ietdes  règlements;  ils  exercent  leur  surveillance  sur  toutes 
ies  p^es  de  VéUbljsMiment;  ils  peuvent  assister  aux  réunions 
do  comité  d'escompte;  ils  se  ktai  rqpréseater  Tétat  des  caisseSt 
Inicptres  et  le  portefeuille;  Us  proposent  toutes  les  mesures 
fi'ik croient  utiles,  et,  si  leurs  propositions  ne  sont  pas  adop- 
^1  iU  peuvent  en  requérir  la  transcrinlion  sur  le  registre  des 
«libérations.  ^  •  ^ 

J^i  adressent,  au  moins  une  fois  par  trimestre,  au  conseil 
iiàûaiÉiatiûn  de  la  baoqne,  mm  rappoutsnr  l*fimckednlenr 


THREIIL 
niaroemoiis  oinfiALia* 

^Udimdeur  do  k  banque  nommie    révoqne  lifi  mil' 

Wfcées  succursales. 

Les  appointements  des  employés  des  succursales  sont 
'l^iar  le  conseil  d'administration  de  la  banque  *  sur  la  propo» 
fltm  du  conseil  d'administration  des  sueeursales. 
^  &I0S  diaque  suœursale  t  lesaetions  judidaifes  sonleier- 
iom  dn  conseil  d'administration  et  à  la  requête  dil 
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âirectear  de  la  imnque,  poursuites  et  diligence  du  directeur  de 
la  soocursale. 

31.  Les  publications  mensudles  imposées  à  la  iMinque  par 
f  article  3o  des  statuts  doivent  comprendre  la  situation  des  sup* 

cursales. 

32.  Le  ministre  des  finances  peut  déléguer  la  baule  surveil* 
lance  des  succursales  aux  inspecteurs  des  fiuances. 

Ces  délégués  ont  toutes  les  attributioi^s  des  censeurs  et  cor« 
respondent  directement  avec  lui. 

33*  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 
finances  est  chargé  de  Texécution  du  présent  cÙarat,  qui  sera 
inséré  an  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Clond»  le  i3  Août  i853. 

Sigii<  NAPOLÉON. 
ParrfjDpsrwir: 

^^^^^  _  ^^W^B^^^^^^P  W 

Signé  BnBAV* 


N*  y35.  —  DicBBT  impérial  qui  autorise  la  Banque  de  l'Algéw 

à  établir  um  Sucçursale  à  Oran, 

Da  i3  Août  i853. 

NAPOLÉQK  f  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EiiPiBBim  DBS  FaAMÇius ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  ia  loi  du  4  soôt  id5i ,  relative  à  la  fondation  d*une  banque  en 
Algérie,  et  particulièrement  rartide  iS  de  cette  loii  ainsi  que  bs  tta« 

tuts  y  annexés  ; 

Vu  le  décret  de  ce  jour,  portant  règlement  sur  les  succursales  do 
la  banque  de  T Algérie; 

Vu  la  délibération  du  à  décembre  1 853 ,  par  laquelle  le  conseil  d*ad- 
inuistratini  de  la  banque  de  TAigérie  demande  rautorisatkm  d*établir 
une  inccursale  à  Cran; 

Vu  les  pièces  de  riastructiott,  et  notamment  Vavis  du  préfet  d'Oran, 
ainsi  que  ctloi  d^une  commission  composée  de  négociaiils  d'Ûrnn, 
relativement  à  la  succunaJe  dont  il  s*âgtt; 

Vu  ia  délibération  du  conseil  du  Gouvernement,  du  i  o  janvier  1^53, 
fk  i>vis  du  oowité  consultatif  de  l'Algérie,  en  date  du  aa  (éfrier  suit 
vaut; 
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Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
des  finances,  présenté  d'accord  4vec  notre  nioiftre  MOvéiMra  àélH 
M  défaitameot  de  k  guerre» 

IbIfeCoMea  d*élal  enlenda, 

Afon  wkaàÊi  et  nicuiiQM  oe  qui  nit  : 

in.  1*.  La  beiMpe  de  f  Algérie  eet  mtoriiée  à  élahtti  nm 

Euccanaie  à  Oran. 

Les  opérations  de  cette  succursale  sont  les  mêmes  que  celles 
de  h  banque  de  TAlgérie.  Elles  sont  exécutées  aoQf  la  directioo 
et  h  larreSlance  da  conaeil  d'admioUtration,  conforméioent 
aoz  (fiqxmtiom  da  décret  de  ce  jour. 

9.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 
Unance*  est  chargé  de  rexécution  du  présent  décret. 

raitaipdds  de  Saiol-Cloadt  le  lâ  AoAt  i6bi. 

«goé  IIAPOliûlf . 

Bir  iXiDperear: 

Signé  BmsAO. 


«-inftîff  (Sme-#l-Ocff) ,  d'en  J^teiluMoml  J$  Smwn  iê  h  CkvHà 
A»  di  Sabt-ViiioeBUle-PivL 

Da  17  Août  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nctfoDale, 
bniEtR  DES  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sar  ie  rapport  de^nplre  ndniatie  aaerétaive  d*éut  an  dépattemebl 
«l*initnietioo  pnbliipie  et  des  cultes; 

Tifaele  notarié  dti  19  septembre  i85i ,  par  lequel  la  dame  veuve 
••yjCT"  Beairecucil  a  fait  donation  à  la  congrégnlion  des  sœurs 
•  ■Giarité  de  Saint A'inccnl-de-Paiîl ,  dont  le  siège  est  à  Paris, 
QQQ€  maison  et  du  mobilier  qu'elle  renferme,  de  terrains  et  aulres 
*^*adanœ5  situés  à  Viliers  en-Arthies,  et  de  trois  rentes  trois  pour 
^  nir  l'Etat,  l'une  de  trois  cent  soixante  et  seixe  franost  Vautre  de 
û«it  cent  vingt-quatre  francs  et  la  troisième  de  cent  francs,  sous  la 
c'na  lion  de  placer  et  dmtreleoir  à  perpétuité,  dans  la  maison  don* 
^•MsQBvs  de  fOQ  ordre  dMiféae  d'intraii» gratniiemenl les 
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JenMft  fines  pauvres  de  la  eommune  de  ViUttfMFArihki  6t  dft  vkfiâer* 
miisi  gratoitetnent,  les  malades  de  cette  commune; 

Va  ie  certificat  de  vie  de  la  dooalrîce,  ea  date  da  à9  novembre 

ï85i; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
dcf  sœurs  de  la  Charilé  de  Sainl*Vincent  de  Paul,  en  date  du  a 6  dé- 
cembre i85it  tendant  à  obtenir  raiilorisalion ,  i°  d'accepter  la  do* 
Mtlon  «récitée  ;  a*  de  fonder  à  Viileri>eii-Aribipa  tm  élaUisaeMieai  de 
•œurs  aeson  ordre; 

Vu  la  délibération,  en  date  du  i3  juin  i85a ,  par  laquelle  la  con- 
aeil  municipal  de  Viilcrs  en  Arlhies,  Agissant  tant  en  son  nom  qu'à  dé- 
faut  de  bureau  de  bienfaisance*  demande  à  recueillir  ie  béoétice  def 
dispositions  5Uscnoncces; 

Vu  les  pièces  conslalant  que  les  immeubles  et  objets  mobiliers  lé- 
gués ont  été  évalués  en  totalité  À  sejpl  mille  six  cent  cinquante  huii 
francs; 

Vu  les  reoseignementa  iraosmis  sur  la  positioa  de  foslvne  de  la 

donatrice; 

Vu  rétnt  de  l'actif  el  du  passif  de  la  congrégation  donataire,  véri- 
fié et  cerliliti  par  le  préfet  de  la  Seine; 

Vu  l'en f;an;c ment  pris  par  les  sœurs  qui  composèrent  l'établisse- 
ment de  Villers  en-Artiiies  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés  pour 

la  maison  mère; 

Vu  le  procès  verbal  de  renfjULte  de  commodo  et  incommodo  qui  a  eu 
lieu  à  Villers-en-Artbies,  le  G  juin  j65a,  au  sujet  de  la  fondation  pro- 
jetée; 

Vu  l'avis  du  conseil  municipal  de  Villers-en-Artliies  sur  le  même 
objet,  en  date  du  1 3  février  i8r)3;'  *  '  ' 

Vu  les  Qvis  de  l'arcbevèquc  île  Paris,  de  l'évêque  de  Versailles  et 
des  préfets  de  la  Seine  et  de  Scine-ct-Oisc,  en  date  des  16  etaG  sep- 
tembre, 3o  octobre  et  i3  novembre  i85a; 

Vu  l'avis  de  notre  ministre  secrétaire  d'étal  au  dépari tmf ni  i  iit- 
térieur,  en  da!e  du  1  1  mai  1833; 

Vu  le  dcjcrel  impérial  du  8  novembre  1801)  (1),  qui  a  autorisé  la 
eongrégation  des  sœurs  de  Saint-Vincent^de-Faul  et  a  approofé  ses 
statuts; 

.  Vu  la  loi  du  a  janvier  1817  eL  leà  ordonnances  réglemealairea  des 
l^avril  J817  et  j4  janvier  i83i; 

Vuia  loi  du  a4  mei  i8a5  ; 
•  VuJa  loi  du  \h  mars  i85o ,  sur  renseignement;  » 

"  La  section  de  l'intérieur,  de  l'instruction  publique  et  des  cultes  do. 
notre  Ckmseii  d'état  entendue  V  » 


(1)  iV  série,  Bull.  sSs ,  u** 
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iimmiciM  Ci  BicaiTONs  ce  qui  luit  ; 

Ait.  l**.  La  conf^régation  des  sceurs  de  la  Charité,  dites  de 
Smà^Vmm^PÊÊl,  ttitlaot  à  Pàris  (Seiae),  eo  vtrta  d*oil 
ékntinpMal^  8  mvtnilm  1809,  «at  inlorisëe  à  fcnder  k 

Tdhn^  Arthîes  (Seine-et  Oise]  un  établissement  de  sœurs  dt 
son  ordre,  à  la  charge  par  les  membres  de  cet  établissement, 
de  se  cooformer  aigL  àtâtuto  àffrQwé$  poor  la  UMÔiOO  iHère 
par  le  décret  précité. 

i  U  sapà'ieiure  générale  de  k  congrégation  des  acsart  de  k 
Ckirilé, dites  de  Sûmt'^Vineeni-âe'Pattl  à  Paria  (Seine),  est  an- 
torisée  à  accepter  la  donation  faite  à  cette  congrégation  par  la 
ime  Marie-Antoinelle-Jastine  de  Monginot,  veuve  du  sieur 
Ckarles'FnuiçoipJasi  de  Laugifir  di.  Beottrecaeil,  suivant  acte  nota* 
né  do  19  septembre  i85x,  et  consistant,  1*  en  une  maison  avec 
k  nohilier  qu'elle  renferme,  et  dans  divers  terrains  et  autres 
^^pttMlaDces  situés  à  Villers-en-Arthies  (Seine-et-Oise) ,  le  tout 
'^orf  sept  mille  six  cent  (  in(|uante-hiiit  francs;  2"  en  trois 
reotei  tnûs  pour  cent  sur  i  liiiat,  inscrites  au  grand-livre  de  ia 
^IHiUiqoeau  nom  de,  la  donatrice,  Tune  de  trois  eent 
<^teet  seize  francs,  sotis  le  n*  25,i84f  série  cinquième, 
faifttde  hait  e^nivingt  qaa Ire,  sous  le  n°  67,749,  série  troK 
Utroitieiue  de  cent  francs,  sous  le  n"  27,478,  aux  clau«^es 
^conditions  io^posées,  et  uolauuuent  à  la  charge  de  fonder  et 
(^eotreleoir  à  perpétuité,  à  Villers-en-Artbies,  trois  sœtirs  de  son 
qui  seront  tenues  d'instruire  gratuiteoften t  les  jeunes  ilies 
P^viei  et  de  viriter  les  malades  indigents  de  la  msiiiiiune. 

trois  rentes  données  seront  iiiîmatriculées  au  nom  de  la 
^ogr^ation  des  sœurs  de  Saint-Vincent  (le-PauI. 

3.  Le  Quâro  de  ViUer^eu-Arihies  (Seine-et-Oise),  tant  au 
de  la  commune  qu'à  défaut  de  bureau  de  bienfaisance, 
ttl autorisé  à  accepter  le  bénéfice  résultant  de  la  donation  d*im- 
''^cs  et  d'objets  nH>biIiers,  estimés  ensemble  sept  mille  six 
jJlODqnante-huil  francs  et  d>î  trois  rentes  trois  pour  cent  sur 
""^^  moulant  à  luiiie  trois  cents  francs,  faite  à  la  congréga 
^;;Qdes  sœurs  de  ia  Charité  de  Sainl?Vincent- de-Paul,  dont  fe 
^   à  Paris  (Seine) ,  parla  dame  veuve  dê  Laugierde  Bewut» 
Mme-AntoineUe-Justine  de  Monginot,  suivant  acte  no* 
19  septembre  i85i ,  à  la  charge  de  fonder  et  d'entre- 
~  *  perpétuité  à  Villers-en-Arthies  un  établissement  de 
di  «et  ocdr^f  qaî  û>ateiiif)Ml  gratuitement  les  jeunes 
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fiUet  pauvres  et  viaiteront  les  malades  iadigeats  de  la  com- 
mune. 

4*  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Fins- 
tmction  publique  et  des  cultes,  et  notre  ministre  secrétaire 
d*étatan  d^iartement  de  rintérieur«  sontdiaigés»diacunence 
qui  le  concerne,  deresécution  du  présent  décret,  qui  serainsévC 

au  Bulletin  des  lois. 

Fkit  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  17  Août  i853« 


0> VdMM  fcmr  UBJ^émUiÊ,knUtmèê$§nmmfmmtlUmimê»riMpHkwât 


Signé  NAPOLÉON. 
Pir  l^Empsfsvs 


Cette  Jaie  est  celle  de  iâ  réce|»tioo  <lu  Bolletio 
•a  miniitèrc  de  U  J  uAticeii 


iKPaiiiBaiB  iMPàauu.*^  1*  Septembre  i8^. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N»  82. 


« 

i^jkrieriSSS,  entre  le  Mmùtre  du  Travaux  pahUa  il  m  Cmpa* 
fà  k  Ùmmm  ieferie  BUmu  #f  Saini^DiziÊr  à  Gragr, 

t  Dns7MllaliU3. 

par  la  grâce  de  Diea  et  la  YoIoAté  nationalet 

BiPtuuftpfts  Français,  à  tous  prévenu  et  à  veair,  saldt. 

Sarlen^)ort  de  notoe  adaiilve  mvélaiie  d*étal  an  dépettaHOt 
kÏ9fpenm^  du  commeroe  et  des  travaox publics; 

Vtb  décret  du  a6  mars  i85a  (ij,  qai  autorise  le  ministre  des 
iWfiiu  publics  à  concéder  directement  le  chemin  de  fer  de  Blesmes 
€t  ^t-Dizier  à  Gray,  aux  clauses  et  conditions  du  cahier  des  charges 
jmeié,  et  le  décret  du  même  jour  approuvant  la  concession  qui  a 
ckfâilede  ce  chemin  à  MM.  Eugène  de  Vandeal,  Alfred  de  Vandcul, 
im-Mane  d$  Grimaldi,  Josiah  WUkûuoR»  Georges  Barges  Georges 
Emet  et  James  Rhodes  ; 

Va  Firticle  4  da  cahier  des  charges  précité  et  spédafament  le  para- 
ppi»  1*,  ainsi  conça  : 

iLe  ministre  des  travavL  pttUkss^e^geget  en  outre»  i  giuraiitir,  an 
*iom  de  l'Etat,  à  la  eoinnagnie,  pendant  les  cinquante  premières 
innées  de  la  concession,  delà  manière  au  il  jugera  la  pins  propre  à 
•tta&rfcs  intérêts  de  l*État  et  cens  de  la  compagnie,  un  intérêt  de 
•fiti«  pour  cent  sur  le  capital  emfdoyé  par  cUe  k  Teiécntion  des 

"^niSL  sans  toutefois  que  le  capital  auquel  8*appliquera 

CiposilioQ  puisse,  esx  aucun  cas,  excéder  seize  millioDS  de 
*ma  

'•Tirticle 67  dudit  cahier  des  charges,  lequel  est  ainsi  conçu  : 
'1/3  contentions  à  passer  par  le  ministre  des  travaux  publics  en 
*eécQtion  du  présent  acte  devront  être  réglées  par  des  décrets  da 

«Prtedent  de  la  République.  » 

VtkcoBvention  pnmsoire passée,  le  aô  léYner  iS5â,  enlrek 

■^UBi^^   ^  
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aislTC  det  tsavam  pnliifls  et  la  oempi^BÎe  ^&nmàÊimiif^  «kSi 

min  de  fer  de  Blesmes  et  Saint-Dizier  à  Gray,  représentée  pâT 
MM.  /.  de  Grimaldi,  Eu/^km  d$  Vondeul  et  Goldsmid,  membres  da 
comité  de  ctir^clien  de  H  compagnie,  &  ce  é&ment  (^ulorisés  par  dé- 
libération du  conseil  d*afilmtiiislration,  en  date  du  i4  juin  1Ô52» 

Avons  décrété  et  DÉcnÉTOfi^  ce  ^ui  suit  : 

Art.  l*'.  La  convention  passée,  le  26  {évrier  i853,  entre  !e 
ministre  de^  travaux  publics,  an  nom  de  l*Éfat,  et  BM. /.  éê 

Grimaldi,  Eugène  dé  Vandeul  et  Goldsmid,  membres  du  comité 
de  direction  de  la  compagnie  de  Blesmes  et  Saint-Dizier  à  Gray, 
agissant  au  nom  de  ladite  compagnie  en  vertu  des  pouvoirs  qui 
leur  ont  été  conférés  par  délibération  du  conseil  d'administra- 
tion, en  date  du  i4  juin  18 53,  est  approuvée.  ^ 

En  conséijaence •  toutes  les  clauses  et  conditions  stipulées 
dans  ladite  (Convention,  tant  à  la  charge  de  TÉtatqn^à  la  chaij^ 
de  la  compagnie,  recevront  leur  pleine  et  entière  txéentioa. 

i.  La  «onveatkm  ei-dniiis  mtintkiioéi  iflstm  «antahi  «a 
présent  décret 

3.  Nos  ministres  secrétaires  d*état  aux  départements  de  la- 
griculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  des  ûoaucei, 
sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécntion  da 
présent  décret.  '  * 

F«îi  ^i        4$l  ÇrintpClçttfi ,  )q  97  JpiUet  i853. 

aiff^  NAPOLÉON. 

Le  Ministre  seeréêaire  détat  au  département  de  l'a^nuMliure, 
ihf  €OÊmêm  m  4»  Iwswpi  fmbUcâ,  «  , 

Si^é  P.  Maors, 

Çfmvention  entre  le  Mirdstre  des  tri^tMiBX  p^6Iicf  et  la  compagnie  da  chemin  de  fer 
de  Blesmes  et  Saint-Dizier  à  Grar,  pour  la  réalisation  de  la  garantie  d'intérêt 
prévue  par  tarùcU  4  da  cahier  des  charges  annexé  au  décret  du  2§  mars  iSSX. 

Eii|M  le  aMrtrs  dis  inarass  pdhboi,  ftEbical  M 
dM^fMiiri^iMoitétéaMiitéipirtadéwwIdaita^ 

'  Miieptrtf 

Et  la  compagnie  du  èhamio  de  fer  de  BlasMs  al  9imt4)îaar  à  Om$%  t^" 
aiiiiBlii  pac  MM.  X  il  €k  'àmHU  *SP>N  <h  UmàtU  al  Wimdi,  aiy»m 

on  eomité  de  direction  de  la  compagnie,  agissant  en  verta  des  pouToin  Aiî 
feicir'ônt  été  conférés  par  déUbératioo  dn  ooiàsâa  d*adnluflSiMnlM[  an  tedn 
Ujoia  damier. 
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B.  n«  82.  (  âo»  > 

Dfantrepari, 

D  a  été  coDvenQ  ce  (joi  sait  : 

ÂKT.  1*.  Le  ministre  des  travaux  publics  garantit ,  au  nom  de  TÉtat,  k  la 
compacte  concessiounaire  du  chemin  de  fer  de  Blesmes  et  Saint-Dizier  à 
Gray,  pendant  les  cinquante  premicres  annt^es  de  sa  concession,  un  intérêt  de 
quatre  pour  cent  sur  le  capital  employé  par  elle  à  l'exécution  des  travaux»  aaof 
ffàt  ce  capital  paisse,  en  aucun  cas,  excéder  seize  millions  de  francs. 

Pendant  la  coustruction  du  chetiiin  de  fer,  celte  garantie  ne  sera  due  que 
pour  les  sommes  dépensées  à  l  exécution  des  sections  définitivement  livrées  à 
leipLitation,  et  dont  l'euiploi  aura  clé  dûment  jusliilé.  Elle  ne  pourra  être 
invoquée  qu'en  cas  d'insuÛQsance  des  produits  nets  de  Texploitation ,  des  ia- 
Mrtls  produits  par  le  placement  temporaire  des  fonda  de  la  compagnie  et  d^ 
InekipRMiiiBlaaccesioiret  de  reotrepriae.  • 

3.  De  JOQ  cèlé,  la  compagnie,  nprëMDtée  conuBt  il  ykmt  d^êtra  dit, 
ifibii|e  à  aaaiNnatlraà  touiei  les  meiom  yd  •erenljpwwrilai  |yr  la  rtgta- 
mm  Mwânhin^  publique  à  intacranir  an  aiécnliDA  da  l*artiale  4  dodH 


1  Le  ministre  dei  trami  publies  se  réserva  spédalemeot  la  droil  da  iwni»i 
mer  auprès  de  la  campagaie  ^n  ou  plusieurs  coqiniissaircs  pour  surveiller 
feiécatioB  dea  mesures  prescrites  par  ledit  règlement  d  administration  pii>^ 
^lifae.  La  compagnie  s'engage  à  sapportar  tonales  frais  que  cette  surveillanca 
p<wra  entraîner,  dans  les  lioutea  délerminisi  pa»  Taiticla  35  ém  cahier  dea 
char^  de  la  concession. 

'4.  La  présente  convention  ne  sera  valable  et  déGnitite  qn'l^ffèa  awaîl  été 
homoio^ee  par  un  décret  de  Sa  Majesté  rfjupereor. 
Pari?,  Je  26  février  i853. 

Les  membres  du  comité  de  direction  de  la  eon^gaie     cliaiBfQ  de  fer 
A*a|ies  et  baint-Oiûer  à  Gray , 

«^i.ihGri|aAUi«Goldm(««iV.^  . 


H*  738.  —  DicJiET  IMPÉRIAL  (jni  autorise,  comme  Congrégation  dirigés 
par  w  SapériaarB  jànénU,  I^Auoeiation  dôi  Damm  CélMtmm,  «m* 
tmàPnmàiÊ. 

Ih|ftTAa4lî4^ 

NAPOLÉON,  par  h  nâœ  de  Diea  et  la  irdonté  nationtle, 
KnooniE  dis  Fbamçais,  il  tous  présents  et  à  venir,  salut* 

Sar  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'élat  au  département 
de  l'iaitrudioa  publique  ç(  des  cuites; 

¥«  la  demande  formée*  le  %ù  octobre  iSSa*  per  le  eonseil  d'admi- 
nMoa  de  Fassodation  das  dames  Gélestines.  à  Provins  (Seine-et- 
Mme),  du»  le  bnt  d*élre  aulmliéu  comme  congrégatioa  à  ii^é- 
llsutgteérale; 


M 
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Vu  lâ  dédanlkm  des  nligieuiet  de  cette  aitoeîilion,  portânt 
^'dlee  edoptenl  les  itatati  de  le  coogrégatUm  dei  fœnrt  de  la  Fré« 
«eDtatio»de>Wyierge,  dont  le  neiioo  inère  est  k  Saint-Symphorien* 
Ut-Teuif  ; 

Vu  le  copie  de  eas  statntt,  signée*  m  ttooignage  d'adhésioB»  per  lee 
lœars  Gélestioes,  el  revêtae  de  rapprobatkm  de  révéi|ae  de  Ifeeiu  % 

Vu  le  procès-mlMl  de  renqpête  ds  coeimod»  ef  MeoMmods,  qoi  a  ea 
lieu.à  Provins; 

Vtt  Tavis  du  centefl  municipal  de  Provins  *  du  3  ftvHer  i835; 

Vu  les  ayîs  de  révèque  de  Meanz  et  du  préfet  deSaîiie-etlhnie, 
des  6  uovembre  i85a  et  aS  février  iS53; 

Vu  Tatis  du  recteur  de  racadéoiie  de  SeSne-et-lfanie; 

Vu  le  décret  impérial  du  19  janvier  181 1  (1),  qui  a  approuvé  lea 
statuts  de  la  eongngation  des  saurs  de  la  Présentation-de4ihSainle- 
Vierge,  exislant  primitivement  k  Janville,  et  actuellement  à  Saint* 
Sjnphorien-lès-Tours  ; 

Va  la  loi  du  !i4  mai  i8a5  et  le  décret  du  3i  janvier  i8&a  ; 
•  Vu  la  loi  du  1 5  mars  1 85o ,  sur  renseignement  ; 

NoireCenaeil  d'état  entendu, 

Afom  nécaM  et  DicairoMs  ce  qpt  suit  : 

Art.  l"*.  Çasaodation  reUgieuse  des  damea  Gâestinea  esda- 
tîuit  k  Provins  (Sdne-et-Mamé)  est  autorisée,  comme  congré- 
gation dir^ée  par  une  supérieure  générale,  à  la  charge  de  se 
conformer  aux  statuts  approuvés ,  par  décret  impérial  du  1 9  jan* 

vier  1811,  pour  la  coûgrégatîon  des  sœurs  de  la  Présentation-de^ 
la-Saiote-Vierge,  établie  primitivement  à  Janville  (Eure-et-Loir} 
et  actuellement  à  Saint Symphorien-lès-Tours  (Indre-et-Loire), 
et  que  Tassociation  des  dames  Célestines  a  déclaré  adopter. 

2«  Notre  ministre  secrétaire  detat  au  département  de  TiDs- 
tfuction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  rexécutiûo  da 
présent  décret,  qui  sert  inaéré  au  Bulletin  des  ioîa. 

Fait  tn  pnliia  de  Selnt-Cbud,  le  17  Ao6t  i853. 

Signé  NAPOLÉOlt 
Par  TEmpersor  : 

îs  Miniitrt  seerHain  iHat  «m  i^arUÊmi 
Ài  riaffniftisa  paUt^af  9t  du  caftw  ^ 

Signé  H.  FoiToyL. 

iO  iv*  séria.  Bail.  3é9,  A*  e5o8. 
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19*739. — DicBMT  tMPBMiAL  qui  autorite ,  commê  Congrégation  dirigié 
^  une  Sapérieare  générale,  laCommanoaU  dei  Swut  dêNotri-Domâ^ 
élMê  M  CaUaa  (Nord). 

Da  19  Août  i8S3. 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationales 
EiimiUA  Ms  FAàxçAis»  à  tous  présenta  et  à  venir,  salut. 

Sot  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  départemoill 

de  lio^iruction  publique  et  des  cultes; 

Va  la  demande  du  conseil  d'administration  de  la  communauté 
des  sœnrs  de  .Notre-Dame  au  Catcan,  tendant  à  obtenir  sa  reconnais- 
MQce  légale  comme  congrégation  dirigée  par  une  supérieure  générale 
en  décUriQt  adopter  les  statals  de  la  eongrégation  des  dames  de  la 
Snote^Union  a  Douai; 

Vm  le  décret  du  i3  atril  idôo  (i),  qui  a  appiottvé  les  statuts  de 
cette  congrégatioii; 

Va  la  copie  de  ces  statuts  «  sknée,  en  témoign  âge  d*«dliétkm,  par  les 
BSBirnsde  la  eomomnaolé  desiomrs  de  Notre-Dame,  an  Catean,  et 
retêtee  de  rapprobalion  de  monseignenr  rarchevéque  de  Camhtii; 

fn  félst  des  recettes  et  dépenses  de  ladite  assodstîon  t 

Vo  les  a%  t5  de  Tarchevéque  de  Cambrai  et  du  préfet  du  Nord,  en 
dite  des  8  et  i5  septembre  i85a  et  5  février  i853  ; 

Va  Tordonnance  royale  du  19  novembre  18a 6  (a),  qui  a  autorisé 
k  communauté  des  sœurs  de  Notre-Dame  au  Cateau  ; 

Va  la  loi  du  Q^mai  i8a5;  - 

Va  le  décret  du  3 1  janvier  i85a  ; 

KoereCoBeea  d*élat  emsndui 

AfOM  Bécaéri  el  Décaiioiis  ee  qui  sait  ; 

Air.  1*.  L*association  religiense  des  sorars  de  Notre-Dame 
éliUie  an  Catemi  (Nord),  eoasne  eommnDaiité  régie  par  une 

tepérieare  locale,  en  vertu  de  Tordonnance  royale  du  19  no- 
vembre 1826,  est  antorîsi'e  comme  congrégation  dirigée  par  une 
Mpérienre  générale,  à  la  cbarge  de  se  conformer  aux  statuts 
sypeerés,  par  décret  du  1 3  avril  i850f  pour  la  congrégation  des 
doKs  de  la  SeinleVmon,  à  Douai  (même  département),  et 
<pi*ene  a  déclaré  adopter. 
^  Notre  ministre  secrétaire  d*élat  au  déparlement  de  Tinstruc- 


(1)  X*  s^e.  Bail.  aS3,  n*  3091. 

M  fm*  séria,  BdL  t  aê,  B*  éM». 
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tion  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  l'exécution  du  préswt 
décret I  (|ai  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  m  palais -de  Saint-Gloud,  le  19  Août  i853» 

Signé  NAPOLÉON. 

Pfer  rEDoperaiir: 

Lâ  Minitirt  secrétaire  îiiat  au  dèpariement 
dâ  ftnifrBCtÛNi  pahlique  et  det  cultes, 

m 

Sifflé  H.  FOATODL, 


ïf*  74o.  —  DÉcnET  IMPÉRIAL  quî  aulorise,  comme  Congrégation  dirigée 
par  une  Supérieure  générale,  la  Communauté  des  Soiurs  dê  SmH^ 
Joitph,  mttmU  à  Oaitat,  commuiu  de  CaMtehuuL  { Twm)* 

'  Du  igÂoût  i85d. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
£iiF£R£UR  DES  FRANÇAIS,  à  tous  préseuts  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  raj^port  de  notre  miniflre  aecritaiie  d*état  au  département 
de  riottroclioB  publique  et  dea  coites  ; 

Vu  la  demande  dn  oonsefl  d*admiiilftnitton  de  la  oonmnuumlé  des 
êt&m  de  Samt-Joiepfa  à  Oïdiaii  en  date  dn  1 9  juin  i85a ,  tendant  à 
obtenir  sa  recomunsaance  légale,  eomme  congrégation  dirigée  par  me 
supérienre  générale,  en  adoplant  les  statuts  des  sgbois  de  k  oengré» 
gation  de  SaintJosi^',  à  Lyoni 

Vu  la  copie  de  ces  statuts,  ngnée,  en  témoigna^  d*adhésieB«  par 
les  membres  de  la  communauté  présentes  à  Oulias,  et  revêtue  de 
rapprobalion  de  TarclieTéqne  d*Albi; 

Vu  le  décret  impérial  du  10  avril  181a  (i),  qui  a  approuvé  ces 
sialutsî 

Vu  la  liste  el  la  sitnatioii  des  neuf  établissements  partScuDers  dé- 
pendante dei*assocîation  des  scrars  de  SaintJosepb  à  Oulias; 
Vu  Tétat  de  son  actif  et  de  son  passif; , 

Vu  les  avis  de  rarchevéque  d*iUbi  et  du  préfet  du  Tarn»  en  date  des 
n3  avril  et  6  mai  i853  ; 

Vu  rordonoance  royale  du  16  février  i8a6  (a),  qui  a  autorisé  la 
communauté  des  sœurs  de  Saint-Joseph  à  Oulias  ; 

Vu  la  loi  du  a4  mars  i8a5  et  le  décret  du  3i  janvier  i85a  ; 

Notre  CoiiiBild*état  entendu. 


'i)  ly*  série,  Bull.  43i,  11*7930. 
s)  viu* série,  Eoil.  79,  n*  2727. 
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*  • 

An.  1*.  L'astodatioii  des  s«rars  de  SiiDl4oteph« 
IMks»  MiiHftteé  di  Cé0f«4iiMi  (tafta).  MMM^eonlMiaté 

alupèrieore  locale,  par  ordonnante toyâle  dil  16  févrter  1626, 
est  autorisée  comme  congrégation  dirigée  par  une  supérieure 
gcûérale,  à  la  charge  de  êe  conformer  aux  statuts,  ap{}rouvés 
par déoei impérial  da  loanii  1812 ,  qu'elle  a  déclaré  adopter, 
de  U  congrégation  des  MBon  de  Saint-ioseph,  àLyoo  (KhteeJ. 

1  Notre  ministre  secrétaire  d*élat  au  départeasent  de  l*ins- 
tructioa  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécutioa  du  pré* 
^fit  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

paliii  de  Saijat-Cioiid,  le  Ig  AoAt  i833» 

PâT  l'Empereur  : 
Miniitrê  iètréêtùrt  d'énA  m  déparlmmi 


Jf'7ét.  —  DicfiÊT  HÊPiniAL  portant  qm  U  Ctmmmnauié  iei  Bcli- 
fêua  Trimitaireêt  à  la  Croix-Rousse ,  à  Ly9à,  mimmioritée  c^mme 
ÈiÊhlmmmâ  iêfmdma        CùM§régûtim  dm  Smm  TfmUuiWê»  à 

Du  i^Aoùiidtô* 


KAPOLËON,  par  la  grftce  de  Dieu  et  la  voiodié 
Sonna  bss  Pèahçais,  à  tons  présents  et  à  tenir,  sALtrr. 

Sor  lé  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  déparlemeot 
ûei  instruciion  publique  et  <ies  cultes; 

Va  la  délîbéralion  du  conseil  d*adminîstrafion  de  la  communauté 
religieuse!  TriniCaires  k  la  Croix-Rousse,  k  Lyon,  tendant  à  obtenir 
fnlorialîon  de  se  réunir  à  la  congrégation  des  scsurs  Trinitaires  k 
Vdttee,  cl  dl'Hte  Aulorisée  à  ravenir  comme  établissement  dépen- 
te éicsits  eofigrégalion  ; 

Vila  (lelibéralioiè,  eu  date  du  l"  avril  18/19,  par  laquelle  le  con- 
<al  d  admiaiatration  de  cette  congrégation  a  consenti  à  la  réunion 
demandée; 

Vq  f eogagetyieni  pris  fttr  les  membres  de  «eUe  «onmunauié  de  se 
conformer  aux  statuts  approuvés  poi|(  io  t(HHIttjStien       «T^t  de 

Vaieooe^qu'eUs  a  dédarè  adopter»  ' 
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Vu  le  décret  impérial  du  16  juillet  1810  (i),  tpk  a  aotoriié 
la  congrégatûm  des  mbuts  Trinilaires  à  Valence,  et  a  approaTé 
aes  statuts  ; 

Vu  rordonnance  royale  du  a  a  avril  1827  (a),  qui  a  autorisé 
la  communauté  des  religieuies  Thnitairea  k  la  Croix-RooMa»  à 
Lyon; 

Vu  le  procès-verbal  de  I*enqu^te  âe  commodo  et  incommodo,  qui  a 
eu  Heu  à  Lyon  ics  21,  22  et  a3  juin  i85a  ; 

Vu  lavis  de  la  commission  municipale  de  Lyon .  en  date  du  5juillrt 
l85a; 

Vu  l'élût  de  l'actif  et  du  passif  de  la  communauté  de  L^on; 

Vu  le»  avis  du  cardinal  archevêque  de  Lyon ,  de  1  évêqoe  de 
Valence  et  des  préfets  du  Bhône  et  de  la  Drôme,  en  date  des  lOt 
18  juillet,  i''août  i85o,  20  juillet  i85a  et  11  mars  i853; 

Vu  la  loi  du  a4  mai  18a 5  et  le  décret  du  3i  janvier  i85a  ; 

La  section  de  Tintérieur,  de  l'instruction  publique  et  des  cultes  de 
notre  Conseil  d'état  entendu. 

Avons  oécaéré  et  oicBéTOifS  ce  quC^uit  ; 

Art.  1*.  UassociatioD  des  religieuses  Trinitaîres  existant  à 
la  Croix-Rousso,  à  Lyon  (Rhône),  et  reconnue  par  ordonnance 
royale  du  32  avril  1827  comme  communauté  indépendante  di- 
rigée par  une  supérieure  locale,  est  autorisée  comme  établisse- 
ment dépendant  de  la  congrégation  des  sœurs  Trinitaîres,  dont 
la  maison  mère  est  à  Valence  (Drôme) ,  à  la  chaiige  de  se  con- 
former aux  statuts  approuvés  pour  cette  congrégation,  par  décret 
impérial  dn  16  juiUet  1810,  et  que  Tassodation  de  Ljon  a  dé- 
claré adopter. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  l'îns- 

truction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  l'exécution  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Gloud,  le  19  Août  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
%  Par  rEmperaor  t 

Le  Ministre  secrétaire  d'état  aa  déparlemeni 
de  l'instraction  pukUqne  et  des  cultes. 

Signé  U.  Foaxouu 


(1)  nr*  série,  Bnîl.  3oa,  n*  6736. 
(a)  nii* série.  Bail.  lÔy,  n*  568o. 
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IT  7&a. — ,  Dâeatr  tmHua  fnofanM  U. /ÔMbfiM.â  ANif^-JCNOMi* 
/m  JgftittiiiwMiit  <b  5iMm     k  Naliwili  i$  U  Stmdt  Fiwy. 

RAPOUBON,  par  la  grice  de  Diéo  «I  la  irolmli  natioiialet 

EMPiuKoii  DES  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  la  rapport  de  nolra  mioiitie  Mcrélaire  d*élal  au  déparlaaMDl 
dinartraobon  publique  et  des  cultes; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
da sœurs  de  la  Nativi(é-de-Ia-Sainte  Vierge,  à  Saint-Germain-en-Laye 
(Seine-el-Oise),  en  date  du  i3  janvier  i85a,  tendant  à  obtenir  la 
reconoaissance  légale  de  rétablissement  de  religieuses  de  son  ordre 
euslant  de  fait  à  Pont  à-Mousson  (Mcnrthe)  depuis  i83o; 

Vu  l'engagement  souscrit  par  le#  sœurs  qui  dirigent  cet  établisse' 
BKnt  de  se  conformer  aux  statuts  de  ia  maison  mère; 

Vu  le  procès-irerbal  de  Tenquéte  de  commodo  si  rnoommodo; 

Vnf  sris  du  cooseQ  mvmcipiil  de  Pont^à^Monstop,  en  date  da  aS  ao- 
fembre  i85a; 

Vu  Fam  dn  recteor  de  Tacadémie  de  la  Meorthe  ; 

Va  ks  «vis  des  évèques  de  Naoof  et  de  Vefsaiiles«  eo  date  dsa 
sJdéoMBbva  i85a  el  a8  janvier  i855,  al  eaux  despféfeto  de  la 
lienrtiie  et  de8eiiie"Cl"0ise,  eodatedes  lo  janvier  et  9  ftvrier  i85S; 

Yo  ferdoMianca  royale  de  i4  mai  iSaS  (1)  portant  amobation 
du  statali  de  la  congrégation  des  soeurs  de  la  NatiTité>de4a-Sainte- 
Vierge,  et  celle  du  7  juin  suivant  (a),  qui  a  autorisé  cette  congrégation 
à  Siint-Germain-en-Laye; 

Vu  la  loi  du     mai  183  5  et  le  décret  du  3i  janvier  i85a( 

Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o  ,  sur  renseignement; 

La  section  de  Tintérieur,  de  rinslntctîoo  publique  et  des  cultes 
de  notre  Conseil  d*ètat  entendue, 

ÂYoxs  0£Ctt£Tfi  et  DËGAÉTOiiâ  ce  quî  suit  : 

An.  1*.  La  congrégation  des  sœurs  de  ia  NatmlMe-ln- 
Sttnte-Viei^  exwtant  k  Saint<k»riiiain-en  L^^  (SeineHet^Oise), 

en  vertu  d'une  ordonnance  du  7  juin  1826,  est  autorisée  à 
fonner  un  établissement  de  religieuses  de  son  ordre  à  Pont-à- 
Iboisoo  (Meurtbe),  à  la  charge,  par  ces  religieuses ,  de  se  con- 
tmer  esactement  aux  statuts  approuvés  «fonrlnnaisoa  mère» 
|Kr  fordonnaoce  du  li  mai  i8a6. 


(1)  Tiii*  série,  Bull.  9^,  n*3o99. 
jsj  vm*  séria,  BoU.  97» a*  3sao. 


Oigjtized  by 


(  âi6  ) 

2«  ittjmitie  aocrétaire  d*éltt  m  déparlenaftut  de  rini* 
troctiM  pnlblsque  el  des  odlet  eif  ehargé  de  IViécaltoft 

présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

.  Fait  au  palais  de  SainKIload»  le  19  Août  i&53. 

fiigtié  NAPOLidM. 
Pirriuiyiisiirt 
1$  Mîm^  ma^mm  iêUÊt  m  if ^lartipfrt 

Signé  H. 


743*  —  DâcRBr  IMPÉRIAL  qiii  autorise  la  fondation,  au^  MsUfii 
(  Ywdéê) ,  d'un  ElabUuemni  de  Filles  de  la  Sagesse. 

Du  19  Août  iS53. 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  el  la  volonté  nationale» 
Empkrsua  DBS  FbamçaiSv  à  tous  présents  et  à  venir»  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ninislfe  seerétaire  d*état  au  déparlemeat 

de  rinstruction  publique  et  des  cultes  ; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
des  sœurs  de  la  Sagesse,  dont  la  maisonmère  esta  Saint-Laurent-tui- 
Sèvre  (Vendée),  tendant  à  obtaiilr,  i'  Taulorisation  d'accepter,  en  ce 
qui  le  concerne,  la  donation  faite  à  la  commune  des Essarts  par Tabbé 
dè  l'Espinay,  et  consistant  en  une  maison  avec  dépendances ,  pour 
servir  à  la  tenue  de  Técole  des  filles  et  de  la  aalle  d*asik;  a*  Im  reçois 
naissance  iégal«  de  rétaUissemeni  de  reUgîetises  de  soa  ordve  eadi* 
tant  aux  Essarts; 

Vu  la  déiibératioB  du  conseil  municipal  des  Essarts,  en  date  du 
5  juin  i85a  »  tendant  à  obtenir  i'aotortsation  d*aooepter  k  libéreUlé 
prediée; 

Vu  Tacte  notarié  dn  aa  atrfl  i859  contenant  la  donation  de  VMi 

iêTEêpiney; 

Vu  le  décret  impérial  dn  97  fémer  181 1  (i)  »;qui  autorise  la  coe^ 

grégation  des  filles  de  la  Sagesse,  à  Saint-Laurent-suF-5èvre,  et  af» 
prouve  ses  statuts; 

Vu  l'engagement  souscrit  par  les  sœurs  appelées  à  diriger  Félit- 
blissement  des  Essarts,  de  se  conformer  exactement  aux  statuts  de  il 
maison  mère; 

Vu  la  délibération  du  Conseil  municipal  des  Essarts,  du  ion^ 
•  tëW»  ffektire  4  k  t^pdatkin  de  réiibliiiement dont  ii  s'agit» 

(1)  ïf  série»  BnlL  d$6»  n*  ^3. 


Digitized  by  Google 


I  Va  le  procèi-yerhtl  de  r€non>te  iU  commoib  9(  iÊommoio  ; 
Vttfei«vf9  4kri?l^4eM^,  eadetedeesyiilfeadb^  i8H 

e'  ;?  ~  uiin  i853 ,  et  cetui  d«  préfet  de  U  Veadéet  en  date  des  lo  no- 

vtmijrt:  i85a  et  4  juillet  i853; 
Vu  l'avis  de  notre  ministre  de  Tintériour,  en  date  du  2  a  décembre 

Vu  la  loi  do  2h  mai  iSib  et  celle  du  i5  mari  i85o,  svr  Tensei- 

I  ement  ;  . 

Vu  les  lois  des  a  jonvîer  1817  et  18  juillet  1837,  etletordoD- 
BiBcei  réglementaires  des  x  avril  1817  et  i4  janvier  i83i  ; 

Li  Mclîon  de  riniériear«  de  rioatniclioii  poUique  et  det  eidtii 
dtMtie  Gmaeii  d*étaf  entendue» 

AVOBS  DÉCAÉTi  et  DÉCBBTONS  ce  qui  suit  : 

iit.  !*•  La  eongrégatioii  dee  filles  de  la  Sagesse  existant  à 
Ssbt-Laorait-siir-Sèvre  ^Vendée),  en  vertu  du  décret  du  27  fé- 
vrier 1811,  est  autorisée  à  fonder  un  établissement  de  rcli- 
fiemes  de  son  ordre  dans  la  commune  des  Essarta  (même 
d^tttemeat) ,  à  la  charget  par  ces  religieuses,  de  se  oonfonner 
aoz  Mata  approuvés  par  le  décret  précité  peor  lâ  maison 
mèie.  • 

2.  Le  maire  de  la  commune  des  Essarts  (f'endée),  au  nom 
tie  cette  commune,  et  la  supérieure  générale  des  filles  de  la 
âigesie,  uistaat  à  Saint-LAurenipSiir-Sèvre,  sont  autorisés  à 
toeepler,  chacum  en  ce  nui  le  cooceme»  aux  cfaaqes«  clauses 
et  eonditioiis  imposées,  fa  donation  faite  à  la  commune  par  le 
Mr  Henry  de  TEspinay,  suivant  acte  public  du  33  avril  iS53, 
d'une  maison  avec  dépendances,  située  aux  Essarts  et  estimée 
i^nit  mille  francs,  sous  l'obligation  d'aifecter  les  immeubles  don- 
nés à  Tusage  des  religieuses  de  cette  oDogrégation  qui  dirigeroDt 
réeoie  dea  filles  et  la  .sàUe  d*asile. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  Ae  Fins- 
traction  publique  et  des  cultes,  et  notre  ministre  secrétaire 
d'état  au  département  de  rintérieur,  sont  chargés,  ckacun  en 
ce  qui  le  concerne,  de  Tenécutiou  du.  présent  décret  «  qui  sera 
BsÉré  m  Bullette  des  lois. 

FiH  an  palais  de  Sain^aoud  »  le  19  Août  i8S3. 

Signé  NAPOLÉON 

Par  l*£iiip6feor  t 

Lê'Mmkm  mrêlmn  iku  m  êéj^artnmt 
dê  tmêtnulionpuhUfÊê  <l  ia  olttu. 
Signé  H.  FoalO0&.  ' 
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If*  744*— DiCAJir  Jjrpiif  j£  qui  autorise  la fondation,  à  CêM  (iVM). 

Da  19  A0ût  iâ&3k 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  » 
£iiPBBBua  DBS  FBAMÇijs.^  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  mmistre  secrétaire  d*état  an  département  da 
rinstnictîoil  pnblî<|ue  et  des  cultes; 

Vu  les  déldiérations  du  conseil  d'administration  de  la  eongrégatloii . 
des  fiUes  de  FEnfant-Jésus,  à  Lille,  en  date  des  a6  janyier  et  ai  ne- 
tobre  i8Sa  »  tendant  à  obtenir  Taulorisation ,  1*  de  fonder  à  Condé 
on  établissement  de  sœurs  de  son  ordre;  a*  d*ac(|iiérir  pour  les  besoina 
'  de  cet  établissement,  moyennant  une  somme  de  diz-neuf  mille  francs, 
nne  maison  avee  dépendances  et  appattenant  aux  sienr  et  daoM 
Mention; 

Vu  Tordonnance  royale  du  t*  avril  1837  (1),  qui  a  approuTé  las 
statuts  des  sœurs  de  TEnfont-Jésus,  et  celle  du  aa  avril  de  la  mèma 
année  (a) ,  qui  les-  a  reconnues  comme  communauté  k  supérieure 

locale  ;  ^ 
•  Vu  le  décret  dù  27  août  i85a  (3)«  qui  a  autorisé  cette  association 
comme  congrégation  n  supérieure  générale  et  a  modiûé  ses  statuta; 

Vu  rengagement  pris  par  les  scrars  qui  composeront  Tétablisso» 
ment  de  Condé  de  se  conformer  aux  statuts  de  la  maison*mère  ; 

Vu  Tacte  sous  seing  privé  du  3  févrjpr  ifôa,  par  lequel  les  sîeiir 
et  dame  Mention  ont  consenti  a  ]&  vente; 

Vu  les  plan  ot  procés-verbal  d'estimation  des  béiiments  qui  en  font 
Tobjel; 

Vu  les  procès- verbaux  des  enquêtes  de  commodo  et  incommoda, 

3ui  ont  eu  lieu  à  Condé,  les  ao  mars  et  30  novembre  i85a,  au  sujet 
e  la  fondation  et  de  racquisilion  projetées; 
Vu  les  avis  du  conseil  municipal  de  Condé  sur  ce  double  objet,  en 
date  des  18  mars  et  2  novembre  i85a; 

Vu  les  avis  de  rarchevéque  de  Cambrai  et  du  préfet  du  Nord,  OD 
date  des  9  et  ao  septembre,  3  et  10  décembre  i85a  ; 
Vu  l'état  de  l'actif  et  du  passif  de  la  congrégation  ; 
Vu  l'état  des  recettes  et  des  dépenses  présumées  du  futur  établis- 
sement; 

Vu  la  loi  du  a4  mai  i8a5,  cl  celle  du  i5  mars  i85o,  sur  l'ensei* 
gnement; 


(1)  viii*  série,  Bull.  i53,  n*  55iO/. 
•  fa)  vni*  série,  Bull.  1  58,  n*  5713. 
X*  série,  IHiU.       m*  À4i  !• 
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a  0*  89.  (  ^  ) 

La  section  de  Tintérletir ,  de  rinttruciioa  pubBfiie  et  dss  cottet  A* 


Atou  DÂcBÉTi  et  DÉcaiTORS  ce  qui  suit  : 

An.  1*.  La  congrégation  des  fiflee  de  l^BnfiintJérasensCsnt 

k  Lille  (Nord),  en  vertu  d'une  ordonnance  royale  du  aa  avril 
1837  et  d'un  à^crei  du  37  aoi!it  1862 ,  es^  autorise  à  fonder  à 
Coodé  [même  département)  un  établiasement  de  sœurs  de  aoa 
orife,  àia  chaige,  par  les  membres  de  cet  établiaiement,  de  le 
arfbnBer  anzstatnls  approuvés,  pour  la  maison  mère,  pat  or> 
doQoince  royale  du  1"  avril  1827  et  par  décret  du  27  août 

i  La  supé^eore  générale  de  la  mémo  confi^régation  est  aa« 
tonsée  à  acquérir,  poor  les  besoins  de  rétablissement  de  son 
•àeiàCondé,  et  moyennant  nne  somme  de  dÔMieaf  milte 
faici, montant  de  Testimation ,  une  maison  avec  dépendancee 

sMeàCondé,  Grande-Rue,  appartenant  aux  sieur  et  dame 
Ventioii,  qui  en  ont  consenti  la  vente  suivant  actes  sous  seings 
pméidiâ  février  i852. 

I  m  pué  acte  public  de  cette  acquisition, 

S-  mn  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Fitos- 
^radÎNi  publique  el  des  cultes  est  chargé  de  l'exécution  du 
prtseûl  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fdiaapskit  de  âainl^load,  le  19  Août  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  ITMpiffw  » 

Ia  Mitdstrê  stcrétaire  d^éuU  au  diparUmmU 
dê  tiMitructum  puhUquê  «f  dêt  euUm, 

âigné  H.  FoaxooL. 


^*  /iS.  —  Dicasr  lUPiniAL  qui  autorise  la  finJation,  à  AhharûU 


Dui9ioàli853w 


JUIOLÉQH,  per  k  grice  de  Dieu  et  h  volonté  natlooaie, 
^*>Mt  ns  Fiançais,  à  tons  présents  et  à  venir,  sALirr. 

^le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département 
«liaitniction  publique  el  des  cultes; 
Varioe  eocarié,  en  date  dn  6  Juin  iSfo;  par.k^  ^  m^pi  jU- 
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(  3ao  ) 

 j  fiJi  donation  a  la  eongrégatioa  in  MMi  éb  llnstmtkH 

dirétienne,  à  Sainf-Gilda«-des  Bois,  de  deux  rtstfli  aoBuelie»  et  fm 


tu 

maire  de  filles  dirigée  par  deux  religieuse»  de  son  ordre,  qfd  seww 
tenues  d'instruire  gratuitement  lej  jeunes  filles  pauvres  nrésenléespi 
M.  le  curé  d'Abbarelz  et  ses  successeurs;  mais  le  nombre  des  éUve 
gratuites  ne  pourra  excéder  la  moitié  des  élèves  payantes; 

Vu  le  cerlilicat  de  vie  du  donateur,  en  date  du  1 1  juin  i85a; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d'administration  de*  la  congrégatioi 
des  soeurs  de  Tlnstruction  chrétienne,  en  date  du  7  juillet  iô5a,  ten 
dant  à  obtenir  rautorisadon ,  1*  d*aocepter  la  donation  précitée;  a*  4 
fender  k  Abbarels  ou  éuUissevent  de  sœuradt  sQO^cmlrB; 

Vu  la  délibération,  en  date  du  ao  février  i85S,  par  kqudkl 
conseil  municipal  d'AbbareU  demande  à  accepter  kUnéfiç§ré8uM 
au  proiit  de  la  commune,  de  celte  donation  ; 

Vu  les  renseignements  transmis  sur  ia  position  de  fortune  du  dfl 
nateur; 

Vtt  Tétat  de  lactif  et  du  passif  de  la  congrégatîoa  donatairet  léài 
et  certifié  par  le  préfet  de  la  Loire-Inférieure; 

Va  le  décret  du  aS  avril  1807  (i),  qui  a  approuvé  les  siatttU  de 
sœurs  de  Tlnstructioa  chrétienne'^  et  Tordonnance  du  a  A  septembs 
l836  h) ,  qui  a  autorisé  cette  congrégation  k  Saint-Giidas-d^Boiii 

Vu  rengagement  pris  par  les  soeurs  qui  dirigeront  rètablissenMi 
d*Al)baretz  de  se  conformer  aux  statuts  delé  maistii  mire) 

Vu  le  procès-verbal  de  l'enquête  de  comrnodo  et  incommodo ,  qui  a  S 
lieu  à  Abbareli,  le  9  février  i85i,  sur  la  fondation  projetée; 

Vu  ]  avis  du  conseil  municipal  d'Abbarelx  sur  le  même  ohjei,  e 
date  du  95  février  i85i  ; 

Vu  les  avis  de  Févêqne  deNMites  et  du  préfet  de  k  Loire-InCéiisure 
en  date  des  iSet  i6  septembre  i85a; 

Vu  Ikvis  de  notre  mînistMi  de  àmtérieor,  en  date  da  aS  m 
i853; 

Vu  la  loi  du  a  janvier  181 7  et  les  ordonnances  réglementaire^  A 
a  avril  1817  et  14  janvier  i83i; 
Vu  la  loi  du  a4  mai  18a 5  ; 
Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  l'enseignement; 

^  aairtiott  de  yi^téiieurt.  de  yinflracliop  yihtjyn  H  44  94M  ^ 
notre  Cqnseil  d*4tat  «Qtendiifi, 


(1)  n*  série,  Bull.  i45,  a38a. 
(s)  n* série»  B«yil.  m  >  65^8. 
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B.    62.  {  $91  ) 

ivois  nicMhà  et  ABCRiioiis  ce  qui  suit  : 

Air.  1*.  La  congrégation  des  sœon  de  llostniction  chié- 
Ikuie  eiistant  à  Saint-Gilda^^des-Bois  (Loire-Inférienre],  en 

Tprtu  d'une  ordonnance  royale  du  2/1  septembre  i836,  est  au- 
torisée à  fonder,  à  Abbaretz  (même  département),  un  étabiisse- 
meot  de  smqn  4^  &oi\ûf4f^«  à  la  charge,  par  les  membres  de 
cet  établissement,  4^  se  conformer  anx  statuts  de  b  maison 
nère  approuTés  par  décret  impérial  du  aS  avril  1807. 

i  U  supérieure  générale  de  la  congrégation  des  sonri  4b 
ftostniction  chréGenne  exi9tant  à  Saînt-Gildas-des-Bois  (Leirè* 

lûférieare),  en  vertu  d'une  ordonnance  royale  du  2/1  septembre 
1^36,  et  le  maire  de  la  commune  d' Abbaretz  (même  départe- 
i&eat},sont  autorisés  à  accepter,  chacun  en  ce  qui  le  concerne, 
et  loi  choses  et  conditions  imposées,  la  donation  fiite  à  ladite 
congrégation  par  le  sieur  Piêm  Riehari,  suivant  acte  notarié 
th6jiim  1862,  et  consistant  en  deux  rentes  annuelles  et  per- 
pétuelles, Tune  de  trois  cent  cinquante  francs,  au  capital  de  sept 
mille  francs ,  et  lautre  de  cinquante  francs,  au  capital  de  mille 
Ano,41a  charge  notamment  de  fonder  à  perpétuité,  à  Abba* 
n^tWkt  école  primaire  de  fiHes  dirigée  par  deux  sosors  de  son 
onire,  qui  seront  tenues  d'instruire  gratoitenobent  les  jeunes 
£lles  pauvres  de  la  commune. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de 
rinstraclion  publique  et  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  dé- 
partement de  l'intérieur,  sont  chargés  de  Texécution  du  présent 
<)^t  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Qioud,  le  lo  Août  x6^ip 

Signé  NAPOLÉON. 
Av  I  AiiipsrsQr  t 

£•  Ministre  secrétaire  âîitat  oa  département 
dé  l'inttiuGtioiipwkUqmÊ  *t  dêê  cs2lif^ 

Signé  IL  Foavoia» 
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Certifié  conforme  : 

Paris,  le  2  *  Septembre  i853. 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  Secrétmtrm 
d'état  au  dépaHmant  dâ  la  JasUce, 

ABBATUCCI. 


*G«tl«  data  «t  cdl«  da  la  récaplioa  du  Bu4kli> 
MMiiaiittwdek  JoiltM. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N«  83. 


H*  746.  —  DicBMT  tMpiniAL  f  01  iii^ê  U  Collé^è  de  CauiOMCjft 

rniLyeéeimpéml. 

Da  3o  JoUiel  iâ33«  •.    .  ;  .  »  ^ 

IfAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nalîoiude't 
i*mm  DIS  Français  •  à  tout  présents  et  à  venir,  salut.  * 

Svknpport  de  notre  ministre  secrétaire  d*éUt  au  départemeo^t 
^Hostniction  publique  et  des  cultes; 

^ali délibération,  rn  date  du  22  février  i853,  par  laquelle  le 
c^icil  muDicipal  de  Coutances  émet  le  vœu  que  le  collège  de  cette 
^lesoiiectgé  en  lycée  impérial,  et  s'engage  a  tatisfaire  k  toutes  les 
CQsdiljoos prescrites  à  ce  sujet  par  les  lois  et  les  règlements; 

Vd  la  délibôralion  du  37  juin  suivant,  par  laquelle  ledit  eonsril 
™Kipil  vols  onejsiloeaUon  de  cinquante  et  un  mille  cinq  cent  trois 
^  qsttsnie-sût  centimes»  pour  faire  lace  aux  lirais  d'appropnation 
^Utnieoli  dn  collège,  et  àTacquisilion  do  complément  du  mobi* 
viceonMi  nécessaire  pour  un  Ivoée  de  cent  cinquante  internes,  et 
SB  oolre,  rengagement  d'entretenir  quatre  bourses  dans  le 
2^iTcée,etde  supporter  toutes  les  charges  imposées  parTarlicle  7S 
•  h  lai  do  1 5  mars  i85o; 

^•ki  plans  du  colkgc  de  Coutances  et  les  devis  des  travaux  à 
■^wt«r  Dour  approprier  les  bûtimenls  à  leur  nouvelle  destination  ; 

Vu  la  loi  du  1 5  mars  i83o; 
1;»  décret  du  16  avril  i8;)3  (i); 

^CoQseii  impérial  de  TiastructioD  publique  entendu, 

Avais  UcKiri  et  d^cr^tons  ce  qui  suit  : 

1*.  Le  collège  coamiunal  de  Coutances  (Manche)  est 
^"^ea  lycée  impérial,  et  jouira  de  tons  les  droiU  et  avantagea 
*itîiboé$  aux  lyçées  impériaux. 
^  Uprix  des  rétributions  à  exiger  des  élèves  est  fixé  aiaii 

W  B^l.  38.  n-  336. 

^' Série.  2i 
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3.  L'organisation  du  lycée  impérial  de  Coutances  aura  Heu 
aussitôt  qu'il  aura  été  reconnu  contradicloirement  par  les  délé- 
gués de  lautorilé  municipale,  et  par  les  délégués  de  radminis- 
tratiao  d«  rîaalracifoo  publique ,  que  iaa  bâtiments  sont  cooi- 
pléteoMiit  appropriés  aux  4ifféi«»toaervioet  d'uii  lycée,  et  qu*iU 
BODt  poarvas  da  mobilier  usuel  et  scientifique  indispeqs^tble  à 
un  pensionnat  de  cent  cinquante  élèves. 

h.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  de  nnstmetioa  pnblifae 
et  des  cultes  est  chargé  de  l'exécution  dn  présent  décret 

Fait  au  palais  de  &â£it-Cioad»  le  3o  Juillet  i653. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Itf  Min  fifre  secrétaire  d'état  dê  twtiMHim 
publique  ei  des  cultes, 

Signé  U.  FoSTOOL. 


N*  7A7.  —  DÉCMMT  IMPÉRIAL  qai  érige  le  Collège  de  Tarhes  en  LftéB 

in^riul  à'extemu, 

Da  3o  Jaillit  laSS* 

NAPOLÉON,  par  h  grtce  de  Dieu  et  la  voloiité  aaHoutot 

Empsrbor  des  Faançais  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  aatUT* 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départsment 
de  rinslruction  publique  et  des  cultes; 

Vu  la  délibération,  en  date  du  i*  juin  i853,  par  laquelle  le  conseil 
municipal  de  Tarbes  émet  le  vœu  oue  le  eali^ge  de  celte  ville  soit  érigé 
en  lycée  d'externes,  .et  s*engagc  a  satisfaire  à  toutes  les  ooaditîons 
prescrites  k  ce  sujet  par  les  lois  et  les  règlements; 

Vu  les  plans  et  devis  des  travaux  projeté*  pour  approprier  les  b&li- 

ttento  dtt  collège  à  leur  nonveile  desiinalioA; 
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B.  n*  83.  (  âaô  ) 

Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o; 

Vu  le  décret  du  i6  ayril  i853  (i); 

Vu  l'avis  favorable  exprimé.  Je  7  jùiHet  i853.  par  le  préfet  du  dé- 
partemeot  des  Hautes-Pyrénées;  r        r  ^ 

Le  Conseil  impérial  de  l'instruction  publique  entendu. 
Avons  DÉCRÉTi  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  Le  collège  communal  de  Tarbes  (Hautes-Pyréû^s) 
est  éngé  en  lycée  impérial  dixièmes ,  et  jouira  de  tous  les  droits 
et  avantages  attribués  aux  lycées  impériaux. 

2.  Le  prix  de  lexternat,  des  conférences,  répéliUoaa  et 
exanaens.  est  fixé  ainsi  qu'il  suit: 


Diviaion  tflémtattir*  

D.viaion  du  granm«irt. . . 
Difiiion  lupîrieure  


d'^ladea 
ii  la  charge 
des  «zUruM. 

SCPI'LIMBITS  1 

dai  1 
par  ]■«  aittrau  1 
■diuia  1 
aux  confrrtacM  ,  1 
r^p^iitiona  1 
•t  «zamaoa.  1 

60' 
80 

100 

5o'  1 
4o  1 

5o  1 

^^°[8an.saiion  du  lycée  impc-rial  de  Tarbes  aura  lieu  au*- 
sifot  qu ,1  aura  été  reconnu  par  les  délégués  de  lautorilé  mu- 
Diopale  et  par  les  délégués  de  ladaunistrallon  de  l'inst^uc 
Uon  publique,  que  les  bâtiments  sontcomplétements  appropriés 
«a  dilTerenls  serv.ces  d'un  lycée  d'eiternes,  et  qu'il,  sont 
ÏÏ^e'nte"  «cienufique  déterminé  par  les 

4.  Notre  minishe  secrétaire  d'état  au  département  de  l'ini- 
fraction  publique  el  des  cultes  est  chargé  de  l'exécution  du 
présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Goud.  le  3o  Juillet  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  TEniperenr  : 

Lt  Ministre  secrétaire  d'état  de  tinstrocHoik 
puhli<faê  et  des  cultes. 

Signé  H.  PoRTODL. 


W  Bali.3«.  n-336. 


(  ) 

H*  «j48,  — DicilT  MMPiniAL  qai  classé  h  nouvelle  Encemtêdû  Todoi 

ifani  k     iài»  du  Plam  dê  guâm. 

Da  a  Août  iSâ3« 

NAPOLÉON,  pw  U  grâce  de  Dieu  et  U  volonté  natiooale 
Empkrbto  BBS  FRAMÇMSt  k  tottf  préieDUelàvenÎT,  sàLcr. 

•   Vu  îes  lois  des  i o  juillet  ii^i  el  l^  juillet  1819; 
*  Vu  Uloî  du  10  jinilet  i85i  ; 

Vu  les  articles  6  et  56  de  le  Conslilulion  ; 
• .  V«4e  plan  de  délimîfaiion  annea^  à  la  délibération  du  conulé  de 
ibrIificaUoDs,  du  16  avril  iS53;; 

Sur  le  rapport  de  notre  mimuM  ueMm  d'élu  m  déperlMM 
de  la  guerre, 

Ators  nicaitit  et  nicatoiis  ce  qui  mit: 

Abt.  l^'.Le  eam^  lelrancbé  de  Saintft-Anne,  ouvrage  avanc 
de  la  place  de  To«i1od,  classé  dans  la  première  série  des  place 

de  guerre ,  est  déclassé.   

La  nouvelle  enceinte  de  Toulon  est  classée  dans  la  pieinéf 

série  des  places  de  guerre. 

2.  Nptre  ministre  secrétaire  d'état  au  déparlement  de  1 
guerre/est  chai^  de  reiécution  du  présent  décret»  qui  sei 
inMii&'m  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Saint-Cloud,  le  8  Août  i853. 

I  .  /     *    .  •  *  Signé  NAPOLÉON. 

;'•'•••».'  Par  rEmpereur  : 

Le  Maréchal  de  Fnmcê,  MmUSre  secritaire  iê 
.      '  èeUs^ene, 
,  '   u  '  '    Signé  à.  M  Sanv^AnusD. 


N«        —  Décret  tMPÈniAL  qui  érige  le  Collège  de  CansMom 
,  *  •  en  Ljcée  impérial. 

Du  10  Août  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  national^ 
EMPaaica  nas  >  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Snc  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  dépirteoM 

de  rinslruction  publique  et  des  coites; 
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B.     85.  (  337  ) 

Vu  la  délibéra  lion,  en  date  du  2  juillet  i853,  par  laquelle  le  con- 
seaX  municipal  de  Carca.s5onne  émcl  le  vcru  que  le  collège  communal 
de  celle  ville  soit  érigé  en  lycée  impérial,  et  s'cngnge, 

1*  A  subvenir,  au  moyen  d*un  emprunt,  aux  frais  d'installalion  da 
nouvel  éublissement ,  évalués  à  deux  cent  mille  francs,  savoir  : 

Acquisitions  de  maisons.   •••••••••  5o,ooo' 

CoDslruclions  nouvelles  •••••  70,000 

Appropriation  des  anciens  bâtiments   90,000 

Complémeot  de  mobilier   60,000 

Ensemble   •  900,000 


a*  A  porter  annuellement  au  budget  de  la  ville  une  sonune  de 
doaze  cents  francs,  applicables  aux  réparations  des  bâlimcnl5  du  lycée, 
et  unt  subveaftioa  de  huit  cents  francs,  pour  frais  de  distribution  de 
prix; 

3*  A  entretenir  dans  le  lycée,  pendant  dix  ans,  cinq  bourses  à 
cinq  cents  francs  Tune; 

Vu  Vavis  favorable  exprimé  par  le  préfet  de  TAade,  le  3i  juillet 
dernier  ; 

Vu  les  plans  et  devis  des  bàliments  projetés; 

Vu  la  loi  du  1 5  mars  i85o  ; 

Vu  le  décret  du  16  août  i853  (1)  ; 

Le  Conseil  impérial  de  rinstruction  publique  entendu, 

Atom  oscBsii  et  DécRiTOM s  ce  qui  suit  ; 

Art.  1''.  Le  collège  commimal  de  Carcassonne  (Aade)  est 
déclaré  lycée  impérial. 

2.  Cette  disposition  recevra  son  effet  lorsque. U  ville  aura  été 
v^ulièrement  autorisée  à  contracter  Temprunt  qui  lui  est  nécet* 
sure  pour  faire  face  aux  irais  de  riostallatioo  définitive  da 
lycée. 

3.  Le  lycée  impëiial  de  Garcasaonoe  sera  organisé  aussitôt 
qiiB  «ont  été  reconnu  eontradictoirement  par  les  délégué  de 

Fantorité  municipale,  et  par  les  délégués  de  Tadministration  de 
rinslruclion  publique,  que  les  bâtiments  sont  complètement 
achevés  et  appropriés  à  leur  destination,  et  qu'ils  sont  garnis 
da  mobilier  usuel  et  scientifique  déterminé  par  les  règlements 
poor  un  pensionnat  de  cent  cinquante  élèves. 

4.  Le  prix  de  la  pension,  de  Textemat,  des  oonférences, 
lépétitioiis  et  examens,  est  fixé  ainsi qa*il  suit: 


(1)  MAtn'aM- 
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(M) 


• 

ntâis 
à  U  cbaïf* 

•BrrLÎMKITt 

àm 

par  M  «tanMi 

a  Jniï» 
•tt  reafércBcat , 

tt  tunana. 

5o' 

IlOivùiaa  d«  gramnatz*.* . 

600 

70 

M 

Il 

55o 

•• 

45 

5.  Noire  mÎDistre  secrétaire  d  état  au  département  de  Tio»* 
traction  pnbltqoe  et  des  edlet  est  chargé  de  TeiécctieD  da  . 
pféseiit  décfet* 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  10  Août  i853. 

Sgaé  RAPOtÉOlf. 

Par  l'Empereur  : 

Le  Ministre  secrétaire  d'état  aa  déparimmU 
de  l'itutruction  pabliqoê  et  iki  caUUé 

Signé  H*  Fonoot* 


N*  7Sa— Diouir  tmpiMiàL  ç«  èriM  U  CMy  dê  ChâêÊoamm 

êii  Lyeéê  impiriaL 

Da  10  Août  1853. 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationalet 
EiimsiMi  Mi  FaiJiçàiai  à  ton»  présenta  et  à  venir,  aiMT* 

Sof  le  rapport  de  noire  miniitre  teerétaire  d*élat  an  départemattl 
de  Finstraction  pobliqae  et  des  cdtes; 

Via  laa  MiUmîotts.  en  date  des  la  ftfrier  et  17  iain  ia63.  par 
lesqueUes  le  oonsail  aninioipal  de  GhAteanroos  (Indre)  émet  le  vem 
(pie  le  of^ége  de  cette  ville  soit  éri^  en  lycée  impéiiu  et  s  engage  à 
sobvenifa  an  moyen  d'un  emprunt,  a  la  déjpense  reconnue  néoestiune 
k  cette  ttansformalion  et  évaluée  à  cent  un  asille  francs  •  savdr  : 

Pour traTani  d approjHrialiMi  ••••••••««  35tOOo' 

Pour  «chat  de  BMailMT**»*  66^000 

BittBinn.««..«».4.a...  toiiooe 

Va  Tans  Àioralile  k  celle  nMore  co^rimé  par  IL  le  prélSit  d* 
llndi^t  le  aa  juin  dernier; 
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Va  les  plans  dn  eoBége; 

Va  le  devis  des  travaux  à  exécuter  pour  approprier  les  bAtiipenli  à 

eor  nouvelle  d&stioalion  ; 

Vo  le  devis  da  complément  de  mobilier  Qsod  et  sdenUfifoo  à 
finnur; 

Vu  la  loi  du  i  5  mars  i85o; 

Vole  décret  du  i6  avril  iô53  (l); 

LeComeil  impérial  de  riastn»eâioB  pdbliqae  entenda, 

lam  uàctàri  et  fiéciu&ioiu  ce  qoisoil  : 

Air.  1*.  Le  collège  commtinal  de  Chàteanrou  (ladre)  eit 
Adiré  lycée  impérial. 

^  2.  Cette  disposition  recevra  son  efTet  lorsque  la  ville  aura  été 
r^nlièrement  autorisée  à  contracter  l'emprunt  qai  lai  est  nécci* 
mt  pour  £ure  face  aux  frais  d*appropriatioQ  et  d*ameable« 
Mt  dei  locaol  destinés  à  llDstallatlon  définitive  de  rétablis*  ^ 

sèment 

d.  U  lycée  impérial  de  Chàteauroux  sera  organisé  après 

S *3  ion  été  reoonna  contradictoirement  par  les  délégués  dé 
itoriK municipale,  et  par  les  délégués  de  Tadministration  de 

nnslniclion  publique,  que  les  bâtitnents  sont  complètement 
disposés  pour  recevoir  les  dilTéreiils  ser\ices  d'un  lycée,  et  qu'ils 
MDt  pourrus  du  mobilier  usuel  et  scientifique  déterminé  par 
kir^emnts  pour  «o  pensionnat  de  cent  cinquante  élèves» 

LLe  prix  de  la  pension*  dereztemat,  des  conférences»  xépé- 
ttMM  et  examens,  est  fixé  ainsi  qn^il  suit  ; 


!>  Xotre  ministre  secrétaire  d'état  de  riastmetioA  pn* 
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(  33o  ) 

Uicpe  et  des  caltes  est  chargé  de  rexécotion  du  préseat 
décret* 

,  Fail  va  palais  de  Saiiit<!loiid,  le  lo  Août  i853. 

Signé  NAPOLtol. 

Par  l'Empereur  : 

Le  Ministre  secrétaire  d'état  de  tinttruetion  ptthUjmm 
§t  du  cailu. 

Signé  H.  FoETOOi. 


N*  75i.  —  DicMBT  tMPiMiAL  faî  irig9  h  Collégê  dê  5niit-QBffilnt 

en  Lyùê  impinaL  ^ 

Du  lo  Août  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  voionté  nationale» 
BiimBUR  DBS  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  lecrétaire  d*état  an  département 
de  floilniction  publique  et  des  cidtes; 

Vu  les  délibérations,  en  date  des  19  msi  i85a  et  do  jnîOet  i853, 
par  lesquelles  le  conseil  municipal  de  Saint-Quentin  (Aisne)  émet  Im 
Ycra  que  le  collège  communal  de  cette  ville  soit  érigé  en  lycée  impé- 
rial, et  s*engage  à  subvenir,  au  moyen  d*un  emprunt,  aux  frais  de 
construction,  d'installation  et  d'ameublement  du  nonvd  établisse- 
ment évalués  à  quatre  cent  cinquante  mille  francs,  Mvcfir  t 

Constructions  •   370,000' 

Matériel   80,000 

Ersbmbli.  é^o,ooo 


Va  Fans  favorable  exprimé  par  le  préfet  de  TAisne»  le  i*  aoàt 
courant; 

Vu  las  plans  et  devis  des  bâtiments  projetés; 

Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o; 

Vq  le  décret  du  16  avril  i853  (1); 

Le  Conseil  impérial  de rinslmction  publique  entendu, 

Avons  DÉcaéTa  et  décaétons  : 

Art,  1*.  Le  cdlége  communal  de  Saint4}uentin  (Aisne) 
est  dédaré  lycée  impérial. 


(1)  DoU.  3S,  n*  336. 
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B.  D<»  83.  (  35i  > 

S«  Odte  diipoiM#B  rêCAfiA  ton  cffist  lofâi|ii6  Ia  Tili6  wm 
été  régulièrement  aotoritée  à  cootracler  Tempront  qn{  Ini  est 
nécessaire  ponr  faire  face  am  frais  de  constmction  et  dPameu- 

blement  des  bàtimeots  destinés  à  rinstallatioa  définitive  du 
lycée. 

3.  Le  lycée  impérial  de  Saint-Quentin  sera  organisé  aussitôt 
qu'il  aura  été  reconnu  conlradictoirement  par  les  délégués  de 
rautorité  municipale,  et  par  les  délégués  de  l'administration  de 
hostmction  publique,  que  les  bâtiments  sont  complètement 
achevés  fi  appropriés  à  leur  destination ,  et  qu*i]s  sont  garnis  dn 
nobiUer  osuel  et  scientifique  déterminé  par  les  règlements  ponr 
QB  pensionnat  de  cent  cinquante  élèves. 

k.  Le  prix  de  la  pension,  de  rextemat,  des 'conférences» 
^pétitions  et  examens,  est  fixé  ainsi  qn*il  soit  : 


■Kvîiion  aT^mntalrt  .... 

ruz 

d«ltp«MioD. 

ruAïf 
d'ttndes 
à  U  clurg* 
dM  -MUraM. 

d«ft 

par  1m  ntanM 

admi* 
•us  CMiMrMMt, 
rdpdtitMBS 

ft  n.imfii». 

5So' 

600 

•So 

60' 
So 

80' 

So 

■MMH»  MfMnN  

5.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  rinstruclion  publique 
et  des  cultes  est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Clpud,  le  10  Août  i8ô3* 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  TEmpereur  : 

Ministre  tecrétmn  d'étal  ds  litutraction  pwhliqm 
et  dê$  çultu. 

Signé  H.  FoAT^ui.. 


Da  10  Août  id53. 

par  }a  giice  de  Diea  et  la  volonté  nationale» 
bnaaim  nas  FaàaçAis,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

-  Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
ésfjaftmclion  poblique  et  des  coites; 
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Ve  kdilibéMiM.  «n      do  t8  jm  4SS»par  laqiiilWte  comi 

■mnicipil  de  Tro/et  (Aube)  émel  le  vcea  ipe  le  eoiilge  de  eeile  ni) 
•oil  érigé  en  lycée  impérial  et  exprime  le  désir  qu  u  toit  procédé  | 
iWganisaliim  provisoire  dudil  éubtissemenl»  k  Tépoque  de  le  mtHi 
des  classes  de  Vannéo  1 853-54  ; 

Vu  le  devis  de  In  dépense  relative  à  celte  iostallation  proYÎsoint 
^élevant  à  trente  mille  francs; 

Vu  la  lettre,  en  daie  du  aS  juillet,  par  laquelle  M.  le  préfet  di 
TAube  annonce  que  la  somme  de  ving:t-cinq  mille  francât  Tolé€  pu 
le  conseil  municipal  de  Trojes  pour  œUe  dépense,  sera  augmeni^i 
de  cinq  mille  francs; 

Vu  le  devis  ayant  pour  objet  rorganîsalion  défmi^ve  du  ljeéei| 
montant  à  trois  cent  cinquanteninq  mille  francs»  également  voîéi  pii 
ladite  délibération,  et  rengagement  pris,  parle  con^I  mnnictpel,  de 
&ireeiécuter  en  trois  années,  à  partir  de  iSbà%  les  tratanx  dé  côm 
tmelion  et  d*appropnation  reconnus  nécessaires,  de  pourvoir  kYm 
quistlion  do  mobilier  tisoel  et  icientifiqoe  détermine  par  lie  rè^ 
ments,  d'entretenir  huit  bourses  dans  le  nouveau  lycée  et  d*aaewei 
les  Toiei  et  moyens  poor  mi  empmnt  de  trois  cent  dnqoaAtMÎnq 
mille  francs  i 

Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o; 

Vu  le  décret  du  16  avril  i853  (1); 

Le  Conseil  impérial  de  l'inslruction  publiq[ae  enteoda» 
Ayons  dégeets  et  décrétons  ce  qui  suit  i 

Art.  1*'.  Le  collège  commanal  de  Troyes  (Âube}  est  déclare 
lycée  impérial. 

2.  Cette  mesure  recevra  son  effet  lorsque  la  ville  aura  été 
régniièrenjcnt  autorisée  à  contracter  Temprant  qui  lui  néces- 
aaiie  pour  fidre  Ibet  toz  frais  de  ooostmctiont  d'appropriatioa 
et  d'ameaUemeiil  ém  locau  destinée  à  finstallatioo  déBmtive 

de  l'établissement. 

3.  Le  lycée  impérial  de  Troyes  pourra  alors  être  provisoire- 
ment  organisé  après  qu'il  aura  été  reconnu  contradictoirement 

Kles  délégués  de  Tautorité  municipale,  et  par  les  délégués  di 
jaiaistrattoA  de  finstnicllon  puMiqne,  c}iie  les  bAlknanta 
sont  suffisamment  appropriés  aux  différents  services  d*un  lycée 
et  qu'ils  sont  pourvus  d'uo  mobilier  usuel  et  scientiQque  indis-^ 
pensable  à  un  pensionnat  de  cent  élèves.  U  jouira,  à  partir  de 

cette  organisation,  des  droits  et  avanti^  attribuéi  hfùkÊ 
impériaux. 


(1)  Bull  38,  a*  336. 


Digitized  by  Google 


B.  n*  83.  (  533  ) 

4.  LVnfMfMtkMi  définitive  du  lytée  impérial  d»  TrajfUMrt 
Ira  MBMdtôt  quil  tom  été  reeonaii  eôDtradictoinement  wt  Im 
délégués  de  raatorité  municipale,  et  par  les  dâégnés  de  radtuE* 
mitratioii  de  rinstroctioo  publique,  que  les  eonstnictions  pro- 
jetées pour  rétabHmmeDt  dudit  lycée  sont  complètement 
achevées  et  appropriées  à  ses  diiïérenls  services ,  et  que  les  locaux 
sont  garnis  du  mobilier  usuel  et  scienliiique  déterminé  par  les 
règlements  pour  un  pensionnat  de  cent  cinquante  élèves.. 

5.  Le  délai  pour  l'achèvement  complet  des  travaux  et  pour 
la  SMrnitnre  du  mobilier  est  ûxé,  conformément  à  rengage- 
ment pris  par  le  conseil  municipal ,  au  i*' janvier  18Ô7. 

6.  Le  prÛL  de»  létribntiona  à  exiger  des  élévei  esl  fiiéainsi 
qn*il  suit  : 


7.  Relie  ttkdftlre  secrétaire  d*éut  de  Tinstniction  pnblfatM 
«I  des  enllee  est  diargé  de  rexéenlion  du  présent  déeiet 

Fait  au  palais  de  Saint-Good ,  le  10  Août  i853. 

Sigié  NAPOLÉC»». 
PkrrSnpifeart 

LtMudttr$ueritaind!itat  dê  liiutrtetiotk  ptAU^e 

Signé  H.  FojiToou 


^53.  _  DicBsr  tmHntài  mu  lo&Kîtaa  det  Ifaftrst  HépiUUm 

Dn  17  AoAt  i853. 

NAPCMjÉON,  par  la  grâce  de  Diea  et  ia  volonté  nationale, 
DIS  Fbahçais»  à  tons  présents  et  à  venir»  aatiit. 

Snr  le  rapport  de  notre  ministre  ftecrétaire  d*élat  au  département 
<b  f  ioitruciion  publique  et  des  cultes  \ 
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Vu  ]e9  ordonnances  du  q6  mars  1829  (1),  dn  i7Î«Dvier  iSSg  (a), 
du  i4  novembre  i844  (3)     du  G  décembre  1Ô45  (4]t  concernait 

les  maîtres  d'étude; 

Va  le  décret  da  10  avril  i85a  (5); 

JLe  Gonieil  impérial  de  rinslraclion  pnUiqne  enteoda« 

Avons  ïdcxâti  et  oicaéTONs  ce  qui  suit: 

Art.  P'.  Des  niailres  répélileurs  sont  substitués  aux  maîtres 
d*étude  des  lycées. 

-  2.  li  y  a ,  dans  chaque  lycée*  des  répétiteurs  de  première  e€ 
de  seconde  classe  et  de^f^  aspirants  répétiteurs. 

.  Les  répétiteoTS  sont  répartis  par  tiers  dans  chacnne  de  oem 
dasses. 

3.  Les  répétiteoTS  «ont  chargés ,  non-seolement  de  ireiller  à 
la  discipline,  mais  aussi  de  concourir  à  renseignement. 

Ils  font  observer  les  règles  d'une  bonne  éducation  ; 

Ils  maintiennent  l'ordre  dans  les  mouvements  de  la  journée  ; 

Dans  les  salles  d'étude,  ils  diligent  les  élèves;  ils  s'assurent 
de  l'exactitude  des  textes  dictés,  de  la  manière  dont  se  font  les 
devoirs,  du  soin  avec  lequel  les  leçons  sont  apprises; 

Ils  tiennent  les  classes  élémentaires; 

Daniles  classes  de,  la  division  de  granunaire  et  de  la  divisioa 
aopérieure,  ils  remplacent  les  professeurs  empêchés  ; 

fls  prennent  part  au  senriœ  des  répétitioDs,  cottftreDoetei 
examens. 

II.  Les  candidats  aux  fonctions  d'aspirant  répétiteur  doivent 
être  âges  de  dix-buil  ans  au  moins  et  être  pourvus  du  diplôme 
de  bachelier  ès  lettres  ou  ès  sciences. 

Nui  nest  nommé  répétiteur  de  deuxième  classe,  s'il  n'a 
exercé  pendant  un  an  au  moins,  avec  un  titre  régulier»  les 
fonctions  dWpirant  répétiteur. 

Nul  n*eBt  nonmié  répétiteur  de  première  classe,  s*il  n*aeseroé 
pendant  un  an  au  moins  les  fonctions  de  répétiteur  de  deuièma 
elasse,  et  s*il  n*est  pourvu  «da  grade  de  licencié  ès  lettres  eu  do 
licencié  ès  sciences. 


•  (1)  Tlii' série,  Bull.  a85,  u'  10,946. 
(a)  ix"  série,  Bail.  6a5, 7777» 
(3)  »*  séria.  Bail.  11 63,  n*  11,703. 
(d)  ix*séri^,  Bull.  is64,  n*  IS499. 
M  i*iirie,  BdIL  880.  s*  AoM. 
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5.  Les  répétiteurs  et  les  aspirants  répétiteurs  sont  nommés; 
remplacés  ou  révoqués  par  le  ministre  de  Tinstruction  publique^ 
SOT  la  proposition  du  proviaeur  et  sur  Tavis  du  rscteur,  chargé» 
tmm  et  Tautre  de  s^assurcr»  «n  fcéiUbi^y  d%  la  amalité  et  de 
rapdtode  des  candidats. 

Ô.  Le  provisear,  avec  Tagiéinent  du  recteor,  répartit  chaqae 
aanée,  eiiM  lesaspiraots  elles  aspirants  répétiteors,  le  service 
de  la  sarveillance  des  élèves  dans  tons  les  mouvements  de  la 
journée,  le  service  de  la  tenue  des  études»  des  classes  élémen- 
taires ou  préparatoires  et  du  remplacement  des  professeurs. 

II  fera  celte  répartition  de  telle  sorte  que  les  maîtres  sur- 
veillent, autant  que  possible,  à  partir  de  la  classe  de  sixième» 
les  mêmes  élèyes  dans  tout  le  cours  des  éludes. 

D  peut,  en  cas  d*argence,  suspendre  les  répétiteuis  de  leurs 
bndions,  à  la.  charge  par  loi  â*en  référer  ioimédialement  au 
recteoTt  et  sans  que  la  durée  de  cette  suspension  puisse  excéder 
iniaBioii* 

7.  Les  aspirants  répétiteurs  et  les  répétiteurs  de  deuxième 
dasse  sont  tenus  de  suivre  les  conférences  qui  seront  organisées 
dans  chaque  lycée,  pour  les  préparer  au  grade,  soit  de  licencié 
es  lettres,  soit  de  licencié  ès  sciences. 

8.  Chaque  répétiteur  ou  aspirant  répétiteur  devra  pouvoir 
consacrer,  les  jours  de  classe,  cinq  heures  au  moins  aux  oanf4' 
raioss»  à  son  travail  personnel  et  au  repos.  Il  lui  est  accordé, 
en  oiilre«  on  deniKOOgéi  le  dimanche  ou  le  jendi»  deux  fm 
permois. 

0.  Cesseioal  d*ètre  employés  comme  répétiteurs  eenx  qui, 

après  avoir  suivi  les  conférences  pendant  cinq  ans,  nejostft- 
fieraient  pas  qu'ils  ont  été  admis  aux  épreuves  orales  de  la 
licence  èi  lettres  ou  ès  sciences,  ou  qui,  après  six  années  de 
préparation,  n*au raient  pas  obtenu  l'un  ou  l'autre  diplôme. 

Pourront  être  appelés,  après  ce  délai,  soit  aux  fonctions  de 
commis  d'économat,  soit  à  des  emplois  de  régents  ou  de 
maîtres  d*étude  dans  les  collèges  communaux,  ceux  qui  auront 
ta  une  conduite  exemple  de  reproches.  . 

10.  Les  fonctions  de  surveillant  général  dans  les  lycées  seront 
réservées  à  ceux  des  répétiteurs  de  première  et  de  deuxième 
classe  qui  auront  fait  preuve  d'une  aptitude  particulière  pour  la 
direction  de  la  jeunesse. 

11.  Les  candidats  à  l'agrégation  peuvent  faire  compter,  pour 
diacane  des  années  de  stage  exigées  par  Tarticle  7  du  décret 
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da  10  avril  1862,  cbacime  des  ao nées  pendant  lesquelles  ils 
MiraieDt  exercé  iaa  foactioiu     répélîleim  dn  Awiiitoe  et.  die 

19.  Ltt  tnitemint  de»  iipélIlBm  01  afp^^ 

ûxé  de  la  manière  suivante  : 


Répétition  do  pniiiièta  diMib    i  wiMi? 

R^étittnrt  de  df aliène  daiae  •  

Aajpirents  répéUUm^s  <  700 

IS.  Les  tuTveinanli  généraux  sont  pajrtagés     trçis  c^ifies  » 

ainsi  rétribuées  : 

Pnmiire  dttte  (10)  'i,8oèF  ' 

Deniième  daase  (10)   1 ,600 

Troisième  cIamo  (Nombre  indétenniaé]   i,4oo 


14.  Peuvent  être  nommés,  par  exception,  répétiteurs  de  pm- 
mière  classe,  les  maîtres  élémentaires  qui  ont  obtenu,  en  verta 
desancieus  règlements,  le  ran<!;  et  le  traitement  de  proiosseur  de 
troisième  ordre,  les  maîtres  d'étude,  surnuméraires  ou  titulaires, 
actuellement  eu  exercice,  qui  justifieraient  du  difuiome  de  ii^ 
ceacîé  èa  lettres  ou  èa  actencce»  an  Momaat  de  fa-pwiuigalioa 
4q  ptréeent  décret  i  . 

Les  antres  maîtres  d'étude  sornninéraires  ou  titulalree,  mch 

tueilement  en  exercice  avec  un  titre  régulier,  seront  répaviil 
par  décision  ministérielle,  eu  égard  à  la  durée  et  à  la  valeur  de 
leurs  services,  sur  la  proposition  des  proviseurs  et  l'avis  des 
recteurs ,  dans  les  deux  dernières  eatégories  instituées  parlepsé- 
sent  décret 

Les  maîtres  conservés  dans  le  cadre  des  fonctionnaire^  des 
lycées,  quelle  que  soit  la  classe  à  laquelle  Hs  appartiennent 
mormais,  contfnneront  de  jouir  du  traitement  qo*ils  reçoivent 
anjourd'huî,  8*il  est  supérieur  à  celui  (^ue  leur  accorderait  le 
r^ement  nouveau. 

Les  maîtres  qui  ne  pourraient  trouver  place  dans  le  cadre 
deS' fonctionnaires  des  lycées  seront  placés  dans  les  collèges 
oommunaux  à  titre  de  maîtres  d'étude  on  de  régents,  si,  dail- 
lenrs,  ils  sont  dignes  de  cette  faveur  par  leur  bonoe  conduite 
et  lenrs  services. 

!(•  Notre  ministre  secrétaire  d'état  aiik  départemei^t  de  i'iol* 
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liiction  pabUque  et  des  cultes  est  char^  de  rexéention  du 

^ment  décret. 

Fiittii  palais  de  SamtClood,  le  17  Aoftti8S3. 

I 

Signé  NAPOLÉON. 


il'75i  —  JMeiJvr  impârial  portant  convœatimi  in  Cofii#i2# 
itmndûsemeni  pour  la  seconde  partie  de  leur  SwioA» 

De  fo  Août  1 653. 

NiMLEONt  par  la  grtce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
bmnins  Fbaiiçais,  à  tons  présenta  et  à  venir,  salut. 

Apport  de  noire  ministre  secrétaire  d*état  au  départonent 

^^Ssliasiir; 

ViikiWidBs  aa  juia  i833^  10  mai  i838  et  7  juillet  i85a, 

âiw  sicHiTÉ  et  DécaiTONS  ce  qui  suit  : 

Ait.  1«.  Les  conseils  d'arrondissement  se  réuniront,  le 
1} septembre  prochain,  pour  la  seconde  partie  de  leur  session, 
<ioQt  la  durée  est  fixée  à  cinq  jours. 

l  Ilolre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tin- 
^QT  eit  chargé  de  Texécution  du  présent  décret 

Fiiiiapalab  de SakiCM.  le  to  AeAl  i8&3. 


NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Le  JUimetn  eeeréum  dim  «a  d^evUmnt 
ie  tmlirinr, 

aigoé  F*  aa  Piattoar. 
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Corlifié  oonforme: 

Paris,  ie  7  *  Septembre  i855 1 

Le  Gwriêim  Seeaax ,  HùUtlrê  Swrétairê 
d'itai  am  âéimiitmÊnîéÊ  Ut  Jtulkê, 

ABfiATUQCL 


• 


*  Cette  date  est  celle  de  Ui  f^ctplMA  do  BoUetiB 
aa  miniftère  de  la  Juttioa. 


I 


t 

Oa  •^•konM  poor  !•  Balictia  dtt  loîa  ,  i.  rtltoa  d«  9  (rase*  pv  «Bi  i  U  CâisM  da  i  laipriaiaria 
impM^i  OQ  ek«a  1«  DïMcUara  dat  poctca  de*  d^pti-taaiaaU. 


Impaiiuaib  lUPLAULB.  —  7  Septembre  iâ53. 
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84. 


», 


755.— Dicjitr  tupiniAL  fwiwid  Àègkmmii,  êar  Ui  Çaùfêr. 
iê  Retnalâi  oa  RenUs  viagères  pour  la  VwUétîe»  ^ 


I  11. 


NâPOL»ëON%  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natioiiAle. 
EiPtBBCB  DIS  Faahçais»  à  tous  préseoU  et^  à  veoirt.'SMiJT, 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'étal  au^  déparl^ent 
de  l'agi icullurc,  du  commerce  el  des  travaux, publics  ; 

Vu  la  loi  (lu  1 8  juin  i85o,  poi  lanl  création  d'une  cai>se  de  reiraites 
ou  renies  viagères  pour  la  vieillesse,  el  ic  décret  du  miUTS  1^1  (i)» 
[>ortaiil  rfgltmcnl  pour  i'exvculiua , de  ladite  loi;  .  • 

Vu  b  loi  du  28  mai  i8;)3;    "  '  "  '  ' 

Vu  j'avis  de  la  commission  spéciale  de  la  caisse  de  retraite»  pour 
la  vici JJesse  ;  "       '  '       '  •*  •  • 

Noire  Cooseil  d*étal  entendu,  '  . 

Avoss  DÉCRÉTÉ  ei  DÉCBÉTONS  ce  qui  suUt  i  . 

Ait.  1*.  Les  venemenls  de  cinq  francs  an  mdbs,  et 'sans 
fraction  de  franc,  sont  reçns  à  Paris  par  la  caisse  des  dépôts  et 

consignations,  et  dans  les  déparfenienls  par  les  rrreveurs  géné- 
raux el  parlit  uliers  des  finances,  préposés  de  celle  caisse. 

Lorsque,  le  déposant  (  tant  marié,  le  versement  doit,  confor- 
inément  au  paragraphe  4  de  l'article  4  de  la  loi  du  18  juin 
i85o.  profiler  par  moitié  à  son  conjoint,  aucun  versement  n'est 
KÇQ  s'il  D\-st  de  dix  francs  an  moins  et  multiple  de  denx  francs.  . 

Lorsque  i*an  des  éponx  a  atteint  le  maziainm  de  rente  via- 
gère filé  par  Tarticle  5  de  \â  lot  dn  18  juin  i85q,  les  Tersé- 
■Ml  niténenrs  peuvent  avoir  lieu,  jusqu^à  la  mêâie  limite, 
M  piofii  eiduaif  de  Fantre  conjoint. 


(t)  i*aéris,  BuH  377,  a*  s866» 
If  Séria.  a  6 
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9*  UÉttt  n'est  sonmis  à  la  garantie  énoncée  dans  Tartide 
Aé'fa^loîjn  iS  jain  i85o,  qu  a  partir  du  jour  où  les  somînes 

versées  ont  été  déposées  soit  à  la  caisse  des  dépôts  et  consigoa* 
tiens,  soit  entre  ]es  mains  de  ses  préposés,  dans  les  formes  dlé- 
terminées  par  les  articles  1 5  et  16  du  présent  règlement. 

3.  Tont  dé|f osant  qni,  soit  par  iui-méme,  soit  par  un  inter- 
médiaire, opère  un  premier  versement,  fait  connaître  ses  noni^ 
prénoms,  qualités  civiles,  âge,  profession  et  domicile. 

B  produit  son  acte  de  naissance,  ou,  à  dé&ut,  un  acte  de 

notoriété  qui  en  tienne  lieu,  déUvré  dans  les  forp^es  prescrites 
par  Tarlide  71  du  Gode  Napoléon. 

•  •  • 

Il  déclare  : 

S'il  entend  faire  l'abandon  du  capital  versé ,  ou  s*il  vent  que 
ce  capital  soit  remboursé,  Iprs  de  son  décès,  à  ses  ayants  droit; 

•  A  quelle  année  d'âge  accomplie,  à  partir  de  la  dnqaantîème 
adnée,  il  a  Tintention  d'entrer  en  jouissance  de  la  rente  viagère. 

•  '  4.  Si  le  déposant  est  marié,  il  fait,  en  ce  qui  concerne  son 
conjoint ,  les  productions  et  déclarations  énoncées  dans  Tarlide 
précédent. 

•  A  défaut  de  déclaration  sur  Tabandon  ou  la  réserve  du  ca- 
pital et  sur  Tâge  fixé  pour  Tentrée  en  jouissance,  les  conditiona 
de  la  déclaration  que  le  déposant  fait  pour  lui*ixiéme  deviennent 
commîmes  à  son  conjoint 

Dans  le  cas  prévu  au  sixième  paragraphe  de  Tarticle  A  de 
la  loi  du  18  juin  i85o,  le  déposant  produit  Tautorisation  ac- 
cordée par  le  juge  de  paix  ou  par  la  chambre  du  conseil. 

.  5.  £n  cas  de  séparation  de  corps  ou  de  biens,  le  dépotant 
n*est  tenu  de  produire  que  l'extrait  du  contrai  de  mariife  ou 

jugement  qui  a  prononcé  la  séparation, 

Uextraitdu  jugement  doit  être  aqcompagné  des  oertifical  et 
attestation  prescrits  par  Tarticle  548  du  Code  de  procédure 
civile,  et,  en  outre,  dans  le  cas  prévu  par  Tarlicle  làài  du 
Code  Napoléon,  des  j ustiUcalious  établissant  que  la  séparation 
de  biens  a  été  exécutée. 

ô«  Le  mineur  âgé  de  moins  de  dix-huit  ans  doit  justifier  que 
b  versement  par  lai  efiectaé,  la  désignation  de  Tâge  anqsMl  il 
Vfot  entier  en  jonissance  de  la  rente  viagère,  et  Ut  oonditien 
d'abandon  ou  de  réserve  dn  capital  onl  été  autorisés  par  ses 

père,  mère  ou  tuteur. 

L  autorisalioa  peut  être  donnée  d*UAe  manière  générale  pour 
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tons  les  versemeDU  que  le  mineur  effectuera  :  pUp  f^t  jtoujour^ 

révocable. 

Si  le  mineur  n'a  ni  père,  ni  mère,  ni  tuleur,  oq,  en  cas 
fempécheoient  de  celui  qui  aurait  qualité  pourrautoriàeTi  il 
peut  y  être  suppléé  par  le  juge  de  paix. 

7.  S*3  survieut  un  cbaugemeut  dans  les  qualités  €ivile9  da 

déposant,  il  est  tenu  de  le  déclarer  au  premier  YÇrsefuçat  qui 
suit. 

11  produit  en  mtnie  temps  les  justiGcations  qui  pounraifiAt 
être  nécessaires  pour  coustater  le  cbangemept  fturvenv« 

&  Si  on  dépoMQt  vMit  soumettre  de  nouvtaaiL  rmmtnfB 
à  des  conditions  antres  que  celles  qu'il  a  fiiié^  pouf  s#s  ymnê 
BM»ii  «ntérkmra,  il  est  tami  4>ii  Vre  h  dédaralion* 

Tons  les  versemeots  faits  avant  cette  nouvelle  déclaration 

i&iUiat  soumis  aux  conditions  des  déclarations  précédentes, 

9.  Dans  le  cas  où  le  versement  est  etlectuépar  nntMrs,  et 
de  ses  deniers,  les  dédaratioiis  et  ptodoctions  ei^éesparies 
iftîdfls5,7  et  ddoivaniètro  £ûle»  carte  qni  ooorerat  tito- 
laire  de  la  rente. 

8b  le  fmeuMt  a  Ken  an  pio0t  4^sne  fSnnaie  minées  lè 
eonseeienent  da  mari  doit,  en  entm,  étte  produit 

Le  tiers  déposant  doit,  indépendamment  des  déclarations  et 
productions  ci-dessus,  laire  connaître  s'il  entend  stipuler  en  sa 
Àveor  le  retour  du  capital  au  décès  du  titulaire  de  la  rente. 

10.  Let  déclaration»  prescrites  par  les  articles  3«  4»  7«  8  et  - 
9  sont  consignées  snr  une  feuille  spéciale  pour  chaque  dépo- 
mskt  Cette  IMlle  est  signée  par  le  déposant  on  par  son  fntei^ 
nédlslfv,  ainsi  que  par  le  eaissier  de  la  caisse  des  dépéts  et 

consignations,  à  Paris  et  dans  le  département  de  la  Seine,  et  par 
le  préposé  de  la  caisse  dans  les  autres  départements. 

6i  le  déposant  ne  sait  pas  sîj^ner,  il  en  est  fait  mention. 

Les  pièces  justificatives  exigées  ci  dessus  sont  annexées  à 
ladite  feuille.  Les  autorisations  et  consentements  exigés  par  les 
articles  4«  6  et  9  peuvent  y  être  constgoés. 

11.  Les  feuilles  spéciales  et  les  pièces  justificatives  à  Tappui 

KHUréunîes  à  la  caisse  des  dépôts  et  consignations  et  y  demeu- 
rent déposées. 

Elles  servent  à  rétablissement  du  registre  matricule  de  tous 
les  déposants,  contenant  le  compte  de  chacun  deux. 

12.  Le  livret  qui  doit  être  remis  à  chaque  déposant»  nux 

a6. 


Digitized  by  Google 


{  542  ) 

tennes  de  Tarticle  9  de  la  loi  du  18  juin  i85o«  est  émîs  parla, 
caisse  des  dépôts  et  coosignalion»;  il  est  revêtu  de  sou  timbre. 
■  Il  port»!  un  nu  héix)  d^ordn*;  il  énonce  pour  chaque  titulaire 

ses  niiin,  prénoms,  la  dale  Je  sa  naissance,  ses  profession,  do- 
niicile,  (jiialilrs  civiles,  et  j^énéi alciiH.'nl  tous  les  faits  et  (  Ondi- 
tions  résultant  des  décl.iralii*ns  et  pioductions  prescriteàpar  les 
articles  3  à  10  du  présent  rrglcnient. 

Le  livret,  ainsi  que  le  compte  correspondant  inscrit  au  re- 
gistre matricule,  est  disposé  de  manière  qu*en  cas  de  niari-ige 
il  paîsse  y  être  ouvert  un  compte  pour  chacun  des  conjoints. 

Il  contient,  en  outre,  les  dispijsitions  législatives  et  régle- 
mentaires en  vigueur. 

13.  La  délivrance  du  livret  est  faite,  pour  Paris  et  le  dépar- 
tement de  la  Seine,  à  la  caisse  des  dépôls  et  consi^^nations,  et 
pour  les  autres  depu iejueuls,  par  les  receveurs  des  Ouauces, 
préposés  de  cette  caisse. 

Ëile  a  lieu  au  moment  du  premier  versement  efTecUié. 

Le  livret  peut  être  retiré  «^t  r(> présenté,  soit  par  le  titulaire 
lai«méme«  soit  par  un  iotermédiaiie. 

En  cai  de  perte  du  livret,  il  est  pourvu  à  aco  remplacemenl 
dans  les  formes  prescrites  pour  le  remplaoemeol  d*ttn  titre  de 
rente  sur  rÉtai. 

14.  Les  jours  et  heures  des  versements  sont  fixés,  pour 
Paris  et  le  dépai  liment  de  la  Seine,  par  le  diiecîcur  généial  de 
la  caisse  des  dépôts  et  con^gnalious,  eU  dans  les  autres  dépar- 
tements, par  les  préfets. 

15.  Le  montant  de  chaque  versement  est  constaté  par  uo 
enregistrement  porté  au  livret  et  signé  par  le  caissier  ou  le  pré- 
posé qui  reçoit  le  versement. 

Cet  enregistrement  ne  forme  titre  envers  l*élat  qu*à  ladiaiige 
par  le  déposant  de  soumettre,  dans  les  vingt-quatre  heures  de 
la  date  du  versement,  le  livret,  à  Paris  et  dans  le  déparlenieut 
de  la  Seine,  au  visa  du  contrôleur  près  la  cai>.se  des  dépôls  et 
consignations,  ct,dau&  les  autres  deparlemeul»,  au  \isa  dupié- 
fet  ou  du  sous-pré f»  t. 

16.  L*intenuédiaire  qui  verse  dans  l'intérêt  de  plus  de  dix 
déposants  dresse  un  boi  dereau  en  double  expédition  des  sommet 
ver>ées  pour  chacun  d^eux. 

Des  bordereaux  distincts  doivent  être  dressés  pour  les  nou- 
veaux et  pour  les  anciens  déposants. 
Us  doivent  indiquer  en  regard  des  sommes  versées  : 
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I*  Poar  les  nouveaux  déposants,  les  nom  et  prénom  «  avec 
prodocUoD  des  feuilles  de  déclarations  et  des  pièces  jnstiflca* 
thres  mealioonées  dans  les  articles  3,  4i  5,  6  et  g; 

1*  Et  pour  Ii's  anciens  déposants,  le  nom  et  le  numéro  du 

livret,  avt'C  produrlion deslîvivts  cl  (!•  s  feuilles  de  déclaralions, 
ac(0!npa^nés  des  pièces  juslilicaUvcb  à  i  appui  daus  le  cas  prévu 
par  les  arliclrs  7 ,  8  et  9. 

Dans  les  cas  de  donalioa,  mention  doit  eu  être  faite  sur  les 
bordereaux. 

Le  caîssîcr  de  la  caisse  des  dépôts  et  consignations,  en  ce  qui 
ooncenie  Paris  et  le  départeaient  de  la  Seine ,  les  préposés  de 
cette  caifse,  dans  les  autres  départements,  donnent  quittance 
de  versement  sur  Tune  des  expéditions  du  bordereau. 

Celte  quittance  ne  forme  tî»re  envers  PÉlat  qu'à  la  charge, 
par  rintermt  cliaire  qui  fait  le  versement,  de  la  souniellte  dans 
IfS  viiij^l-fjualre  heures  de  sa  date,  à  Paris  et  dans  le  départe- 
meol  de  la  Seine,  au  visa  du  contrôleur  près  la  caisse  des  dé- 
pôts ei  COI. signalions,  et,  daos  ks autres  départements,  au  visa 
du  préfet  eu  du  sous  préfet. 

Le  comptable,  daus  la  caisse  duquel  le  versement  a  été  opéré, 
enregistre,  sur  chacun  des  livrets  auxquels  le  versement  est 
applicable,  la  somme  versée  pour  le  titulaire  dudit  livret. 

Cet  enregistrement  est  soumis,  à  Paris  et  dans  le  départe- 
ment de  la  Seine,  au  visa  du  contrôleur  près  la  caisse  des  dé- 
pôts et  coiisignaU<-ns,  et,  dans  les  autres  départements,  au  visa 
du  préfet  ou  du  sous-j)réfet. 

17.  Les  préfets  et  les  sous  préfets  relèvent,  sur  un  registre 
q>écial,  les  sommes  enregistrées  aux  bordereaux  cl  livrets,  et 
adressent  tous  les  mois  un  extrait  dudit  registre,  tant  à  la  caisse 
des  dépôts  et  consignations  qu*an  ministre  des  finances,  pour 
servir  d^élément  de  contrôle. 

18.  Deux  mois  après  le  versement  effeciué,  le  déposant,  on 
k  porteur  de  son  livret,  a  le  droit  de  demander  rinscrîplion  sur 
le  livret  de  la  renttî  vi  'gère  correspondante. 

A  IVpnquc  de  rentrée  en  jouissance  de  la  rente  viaccre,  le 
montant  en  sera  défini  iveinent  lixé  et  inscrit  an  grand-livre  de 
ia  detie  publique,  conformément  aux  règles  de  la  comptabilité 
publique. 

Aceleflet,  le  titulaire  du  livret  devra  en  faire  l'envoi  au  di* 
Kcteor  général  de  la  caisse  des  dépôts  et  consignations ,  en  Tac* 
eompagnant  de  son  certificat  de  vie. 
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19.  Le  déposant  qui  veut  profiter  de  la  faculté  qui  lui  est 
accordée  par  rariide  7  de  la  loi  du  28  mai  i8ô3,  de  faire  Ta* 
{MindoD  de  tout  ou  partie  du  capital  réservé,  doit,  lors  de  Im 
trausmisslon  du  livret  et  du  certificat  de  vie,  pour  procéder  4 

la  liquidation  définitive  de  la  rente  viagère,  constater  son  in- 
tention par  une  déclaration  signée  de  lui  ou  de  son  mandataire 
spécial. 

Cet  abandon  ne  peut  jamais  donner  lieu  au  remboursement 
anticipé  d  une  partie  du  capital  déposé. 

20.  Les  rentes  viagères  inférieures  à  cinq  francs  peuvent» 
)or8  de  la  liquidation  définitive,  et  sur  la  demande  du  titulaire 
ivL  livret,  être  réunies  au  montant  de  la  rente  à  liquider  ulCÂ- 
rieurement,  au  profit  du  même  titulaire,  pour  d^autres  verse- 
ments, sans  que  cette  réunion  puisse  donner  droit  à  un  rappel 
d'arrérages. 

21.  Lors  du  retrait  du  livret,  par  suite  de  la  liquidation  dé- 
finitive de  tous  les  versenienls,  il  est  délivré,  s*il  y  a  lieu,  aux 
ayants  droit  un  certificat  constatant  le  cbidre  du  capital  réscrv  é« 

22.  Conformément  aux  articles  1974  et  1976  du  pode  Na- 
poléon» toute  somme  versée  au  proGl  d'une  personne  morte  aa 
jour  du  versement,  on  atteinte  de  la  maladie  dont  elle  est 
morte  dans  les  vingt  jours  du  versement,  est  remboursée  aaûs 
intérêts. 

23.  Les  tarifs  dressés  en  exécution  des  articles  3  de  la  loi 
du  18  juin  i83o  et  2  do  la  loi  du  28  mai  i853  sont  établis 
sur  l'uni  lé  de  franc  et  calculés  par  trimestre  pour  le  versement, 
et  par  année  pour  la  jouissance. 

Pour  l'application  des  tarifs,  les  trimestres*  commencent  les 
1*' janvier,  i*'  avril,  i**  juillet  et  1"  octobre. 

L*àge  du  déposant  est  calculé  comme  si  ce  déposant  était  né 
le  premier  jour  du  trimestre  qui  a  suivi  la  date  de  la  naissance. 

Uintérêt  de  tout  versement  n*est  compté  qu'à  partir  du  pre- 
mîer  jour  du  trimestre  qui  suit  la  date  du  versement. 

La  rente  viagère  commence  à  coui  ir  du  premitT  jour  du  tri- 
mestre qui  suit  celui  dans  lequel  le  déposant  a  accompli  Tannée  ^ 
d  âge  à  laquelle  il  aura  déclaré  vouloir  entrer  en  jouissance  de 
la  rente. 

L*année  d*âge  est  toujours  considérée  comme  accomplie  pour 
les  sexagéoaires  à  lexpiration  des  deux  années  oui  doivent, 
conformément  à  Tartide  6  de  la  loi  du  26  mai  t8o3,  précéder 
rentrée  en  jonissance  de  la  rente.  . 
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iL  Les  cerdûcats  de  vie  à  prodaire«  loit  pour  riotcriptioo 
lu  mtes  viagères  de  la  vieillesse»  soil  pour  le  payement  des 
irérages  deadites  rentes,  sont  exemptés  des  droits  de  timbre 

Ipeaveot  être  délivrés  soit  paries  Dotaires,  soit  par  le  maire 
le  la  résidence  du  rentier. 

^5.  Le  décret  réglemeotaire  du  2j  mars  i85i  est  et  demeure 
ibrogé. 

36.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  f  agit- 
enhore,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  notre  ministre 

secrétaire  d'état  au  déparltment  des  finances,  sont  chargés, 
ducoa  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécution  du  présent  décret* 

Fait  an  palids  de  Saint-Goud,  le  i8  Août  i853. 

«gné  NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur  : 

m  i^mtÊtmt  iêê  fmànm,  é$  fayfwtlfyit  ia  BiiaBiHei #i  ém 

âigné  fiiuau.  Signé  P.  Maobb. 


If  ^56.  ^  DicBBT  tMPiMtAL  qtu  déterminé  les  formu  maant  htquêUm . 
lêCQmpû^niê  da  CAeaua  d$  fer  de  Paris  à  Lyon  Justifiera,  viê'j^kJê 
tElat^da  Frais  de  constrwctùmimCkemm  dê  jw^  dmmtwm  aaaasfc 
tmMàm  al  ieosfimiiBàÉm,  Bidêm  RêetHêi. 

Du  1$  AoAt  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâei  de  Dieu  et  la  volonté  natimiak^ 
tMttCBMsFaâwçAia,  à  tons  présents  et  àvenir,  salot. 

Sar  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*élat  au  département 
éif agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

Vais  décret  en  date  du  5  janvier  i85a  (t),  qui  aniorise  notre 
ninklre  secrétaire  d'état  au  département  des  travaux  publics  à  eon* 
sUtr  éireetenient  le cbemiQ  de  fer  de  Parts  è  Lyon,  aux  dausês  et 

anfilioQs  du  cahier  des  charges  qui  y  est  annexé ,  et  le  décret  du 

^Êèm  jour  (a)  approuvant  la  concession  qui  a  été  faite  de  ce  chemin  ; 
Vu  i  article  G  de  ce  cahier  des  charges,  ainsi  conçu  : 
«U  mioiatre  des  travaux  publics  s*eogage  à  garaaliri  au  nom  de 

(i)  X* série.  Bail.  48s, d*  3557. 
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•  l'État,  êi  h  compagnie,  pendant  les  cinquante  premières  années  die 

•  sa  concession ,  oe  In  manière  qu'il  jugera  la  plus  propre  à  concilier 

•  les  inlérclfi  de  l  Elat  et  cfux  de  la  compagnie,  lin  intérêt  de  quatre 

•  pour  cent  sur  le  capital  emplovc  par  elle  à  Texéculion  des  travatix  et 
«aux  rembour}»empnls  slipulci  en  l'article  à,  sans  toutefois  qtio  %B 

•  capital  atiquel  s'appliquera  relie  disposition  puisae  ea  aucuo  CM 
«  excéder  deux  cenis  millions  de  francs. 

*  Un  règlement  d'adminisiralion  [inbliquc  délern»inera  les  formes 
«suivant  lesquelles  la  conip.'i«;nie  sera  Icnnc  de  jnstifier  vis-à-vis  de 

•  l'État  de  ses  frais  annuels  d'entretien  et  d'exploitation  et  de  ses  re- 

•  celles  ; 

Notre  G>D9eU  d*étAt  entendu , 

Avons  dkcabté  et  DicBiiOKS  ce  qui  suit  i 

TITRE  K 

DBS  AGENTS  DB  SUBTBlLLâHCB. 

Art.  1".  Un  ou  plusieurs  commissaires  nommés  par  notre 
ministre  secrétaire  d'état  au  déparlcment  de  l'agriculture,  du 
commerce  et  des  IrHvaux  publics  fenmt  chargés  de  surveiller, 
dans  rinicrêt  de  l'Étal  tous  les  actes  de  la  gestion  fiuaucière  de 
la  compagnie  du  cbeniiQ  de  fer  de  Paris  à  Lyon. 

A  cet  efTet,  la  compagnie  communiquera,  à  toute  époque,  aa 
commissaire  le  registre  dtf  ses  délibérations,  ses  livres  joamaiix, 
son  graod  iivre,  ses  comptes  courants,  ses  regiMrcs  k  «ooche  et 
loos  autres  documents  ou  pièces  qu'il  jugera  lui  être  nécessaires 
pour  constater  la  situation  active  et  passive  de  la  compagnie. 

Elle  lui  f  ra  ouvrir,  dans  le  même  but,  srs  alelicrs,  maga- 
sins, dépôts  de  matières  et  de  valeurs  de  toute  nature,  y  com- 
pris les  deniers  en  caisse  et  les  eiTeb  en  portef»  uille. 

2.  Lorsque  le  commissaire  croira  reconnaître  que  des  tra- 
vaux, des  marchés  et  tous  autres  faiis  de  gestion  pouvant  afiecter 
soit  la  recette,  soit  la  dépense,  sont  inutiles  ou  fruslratoires,  il 
pourra  requérir  la  réunion  inimcdiate  du  conseil  d'adiiiiuistra- 
.iion  pour  délibérer  sur  les  observations  qu^il  aurait  à  lui  sou* 
mettre,  auquel  cas  il  assistera  aux  séances  du  conseil  d*adini- 
nistraiion,  et  se»  observations  seront  inscrites  au  procès-verbal. 

Les  dispositions  ci-dessus  ne  pn judicient  en  rien  au  droit 
qui  appartient  an  ministre  d'appré<ier  les  dépenses  faites  par 
la  conipngnie  lors  de  l'examen  des  pi' ers  justilicatives,  et  d'en 
rejeter  ou  d'en  admettre  le  montant  dans  le  compte  déEnitif 
dont  il  sera  parié  à  rartide  aô  d-après. 
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3.  Le  comtnîssaîre  aura  le  df  oît  d*assîster  à  toutes  les  séances 
de  rasspuibli'e  générale  de  la  compagnie,  et  il  pourra  requcrii; 
rinscrtion  de  ses  observations  au  pr  icès-vei  bal. 

4.  Les  insiruciions  spéciales  à  donner  au  < oniniissaire  pour 
faccompiisscmcDi  de  sa  mission  seront  arrêtées  de  concert 
eotre  notre  mîoistre  secrétaire  d*état  au  déparleiuenl  de  Tagri- 
coUure,  du  commerce  et  des  travaux  publics  et  notre  ministre 
secrétaire  d*état  au  département  des  Guaoces. 

5.  Les  opérations  Goancîères  et  la  comptabilité  de  la  compa- 
gnie seront  soumises  h  la  vérification  de  rînsppclîon  générale 
des  finances,  qui  aura  pour  raccomplissement  de  celle  mission 
tous  les  droils  dévolus  au  commissaire  du  Gouvernement  par 
yartide  i*. 

TITM  IL 

mrmckrHsm  dbs  mis  de  pMiiiBa  BTABussiimnr. 

6.  Le  capital  employé  en  travaux  et  frais  de  premier  établis* 
sonent,  devant  jouir  à  ce  titre  de  la  garantie  d'intérêt  de  rÉial, 
se  composera, 

i*  De  la  somme  de  cent  quatorze  millions,  que  la  compa- 
gnie s*esl  engagée  è  rembourser  à  l*État  conformément  à  Tar- 

ticle  4  de  son  cahier  des  charges  ; 

2"  De  toutes  les  sommes  (jus  ju'à  concurronce  de  qnafre-vîngt- 
six  ir.illions)  que  la  cojîipai^nie  justifiera  avoir  dép  'nsées,  dans 
un  !:ul  d'utilité ,  pour  le  premier  élablissement  du  chemin  de  fer 
et  de  ses  dépendances,  ainsi  que  pour  sa  mise  en  exploitation 
jusqu'au  3i  décembre  i855. 

7.  Les  frais  de  premier  établissement  du  chemin  de  fer  de 
Paris  à  Lyonr  comprendront  : 

1*  Les  sommes  nécessaires  pour  solder  les  dépenses  de  cons- 
tniclion  de  la  section  de  Paris  à  Ch&lon,  conformément  aux 
projets  qui  ont  été  ou  seront  approuvés  par  notre  ministre  se- 
crétaire d'état  au  déparienient  de  l'agi iculliire,  du  commerce 
eldi's  travaux  publics,  jusqu'au  3i  décenibre  i855; 

2*  Les  dépenses  de  construction  de  la  section  de  Châlon  à 
L][oo«  conformément  aux  projets  qui  ont  été  ou  seront  ap- 
prouvés par  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de 
fsgncniture,  du  commerce  et  des  travaux  pul>lics,  jusqu'au 
noinent  où  le  chemin  de  fer  sera  livré  à  Texploitation. 

Ib comprendront,  en  outre: 

3*  Les  Iroia  dnquièmes  de  Udé|iense  dTeatretien  de  la  tob 
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êt  des  terrassements  des  parties  comprises  entre  Châlon  et  Lyon, 
SQCcessivemeat  livrées  à  la  circulation  pendant  une  aanée.  Il 
partir  de  leur  mise  successive  en  exploitation;  ce  délai  n6  poia* 
Vftnt  aller  au  delà  du  3i  décembre  i856. 

S.  Au  3 1  décembre  x855 ,  la  compagnie  arrélera  ses  registres 
et  établira  la  situation  de  totis  ses  comptes,  tant  en  recettes 
qn*en  dépenses ,  et  les  mettra,  avec  toutes  les  pièces  justifi- 
catives, à  la  disposition  du  commissaire. 

Elle  y  joindra  un  étal  de  dépenses  faites  et  constatées  jusque- 
là,  mais  qui  n'auraient  pu  être  ni  liquidées  ni  payées.  Ces 
dépenses,  ainsi  que  les  frais  extraordinaires  d'entretien  men- 
tionnés ail  paragraphe  3  de  Farticle  7,  feront  Tobjet  d*un  compte 
supplémentaire,  qui  devra  être  arrêté  le3i  décembre  i6ô6. 

9.  Le  compte  dn  capital  de  jpremier  établissement  du  che- 
min  de  ftr  aera  arrêté  et  défimtivenient  dot  le  3i  décembre 
1861.  Jnsqn^à  cette  époque ,  la  compagnie  pourra  être  autorisée 
à  imputer  sur  les  frais  de  premier  établissement,  mais  seulement 
jusqu'à  concurrence  de  deux  cents  millions,  les  dépenses  néces- 
saires pour  compléter  le  chemin  de  fer,  et  dont  les  projets  et 
devis  auront  été  préalablement  approuvés  par  notre  ministre 
secrétaire  d'état  au  dépailement  de  ragricolture»  du  commeroe 
et  des  travaux  publics* 

10.  Les  comptes  de  premier  établissement  et  les  pièces  à 
Tappui  seront  soumis  à  Texamen  d'une  commisstoli  composée 
de  cin<|  membres ,  dont  deux  seront  désignés  par  notre  ministre 
secrétaire  d*état  au  département  des  finances ,  et  trois  par  notre 
ministre  secrétaire  d'étal  au  déparlement  de  l'agriculture,  du 
commerce  et  des  travaux  publics. 

11.  Sur  le  rapport  de  la  commission  instituée  comme  il 
vient  d'être  dit,  notre  minisire  secrétaire  délai  au  département 
de  ragriculture*  du  commerce  et  des  travaux  publics,  arrêtera, 
sauf  le  recours  prévu  par  Tartide  25  ci-après,  le  montant  des 
sommes  dépensées  qu'il  reconnaîtra  devoir  faire  partie  du  ca- 
pital auquel  est  applicable  la  garantie  dlntérét  due  par  TÉtat, 
et  il  en  fera  connaître  le  résultat  à  notre  ministre  secrétaire 
d*état  au  département  des  finances. 

Lorque  le  chiffre  de  ce  capital  aura  été  défini livement  réglé, 
toutes  les  pièces  justilicalives  que  la  compagnie  aurait  produites 
à  l'appui  du  compte  lui  seront  rendues  sur  récépissé  énonciatif. 

12^  La  compagnie  devra  procéder,  dans  le  délai  de  deux 
années  après  l'époque  iiiée  pour  Tachèvement  complet  des  tra- 
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n«x,imt  an  plus  tard  d*ici  h  la  fin  de  Tannée  iSSy,  à  TalU- 
ittliott  de  tontes  les  propriétés  immobilières  qu'elle  aorait 
icqoiies  et  qui  ne  seraient  pas  aSectées  an  service  du  dicmin 

de  fer. 

Dans  le  cas  où,  par  la  faute  du  concessionnaire,  raliénatioa 
o*4Dnitpas  en  lieu  dans  le  délai  ci-dessus  fixé,  la  portion  d'in- 
tifUi  afférenta  anxdites  propriétés  immobilières  sera  déduitt 
k  b  garantie  due  par  TÉtat. 

Le  produit  de  ces  aliénations  sera  porté,  à  mesure  qu'elles 
s'opéreront,  dans  un  compte  spécial,  qui  sera  clos  le  3i  dé- 
cemiyre  i8G  i«  et  dont  copie  certifiée  devra  être  transmise,  avec 
lo  pièces  à  Tapjpui ,  i  notre  ministre  secrétaire  d'étal  au  dépat<- 
tement  de  ragrieulture ,  du  commerce  et  des  travaux  pubÛts» 
diDi kl  trois  premiers  mois  de  Tannée  suivante. 

Le  montant  net  dudit  produit,  après  avoir  été  vérifié  et 
irrèté  suivant  les  formes  prescrites  par  les  articles  lo  et  1 1,  sera 
Moitdu  montant  général  des  frais  de  premier  établissement. 

il  loa  fait  telles  compensations  que  de  droit  pour  les  somme! 
qni  juiqne  lii  auraient  été  payées  d'après  la  base  primitivement 
fiièefl vertu  de  rarlicle  ii. 

TITRE  nï. 

mnncATioii  des  faais  anndbls  d'emtretibn.  • 

li.Seront  considérées  comme  frais  annuels  d'entretien»  toutes 
Indépensés  qui  auront  été  faites  dans  un  but  d'utilité  pour  les 
réparations  ordinaires  et  extraordinaires,  Texploi talion  et  Tad- 
sufli^tration  du  chemin. 

En  fmnt  également  partie  : 

1*  Les  contributions  de  toute  nature  qui  auront  été  payées, 
pria  compagnie; 

î*  Los  irais  d'entretien  et  d'exploitation  des  propriétés  im- 
ûioljilières  énoncées  à  farlicle  12,  jusqu'à  leur  aliénation. 

î*iy  seront  pas  <  ompris  : 
Les  intérêts  et  i  amortissement  des  emprunts  que  la  com* 
Ppie  pourrait  être  obligée  de  contracter  au  delà  de  son  capi- 
medeax  cents  millions; 

2'  Les  frais  concernant  des  établissements  qui  ne  servi- 
^mt pas  directement  à  l'exploitation  du  chemin,  ni  aucunes 
^peo^ies  autres.que  cdies  qui  seront  spéciliécs  dansTarlicle  xS 
iiprès. 

IL  Les  dépemes  d*entretien  seront  justifiées  (suivant  lé 
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mode  d'exécution  desfenîccs)  au  moyen  d'états  d'allaclicments, 
rôles  de  journées,  contrats,  marchés  et  nôtres  pièces  propres  à. 
constiter  les  dépenses  ré^'iilièrenjpiit  elTi'Ctuét  s. 

15.  Les  dépenses  d  exploitation  S(  roiit  justifiées  : 

£o  ce  qui  concerne  les  matières  d»t  consouioialion ,  tant  par 
les  quaulilés  reçues  des  fournisseurs  dans  le  courant  de  Ta  nuée 
et  constatées  au  iuoyen  de  mémoires  quitt&ncés,  que  par  les  états 
ou  relevés  dé  con^ommatioQ  elTecluéc  et  par  Tinventaîre  des 
approvisionnements  restant  en  magasin  à  la  fin  de  Tannée; 

Kn  ce  qui  côoccrne  leiitretien  du  matériel  d*exploitation  et 
celui  des  bâtiments  alTeclés  au  remisage  de  ce  matériel  ainsi 
quaux  bureaux  (le  l'aclininistralion ,  par  des  états  d'altachenienls, 
rôles  de  joiirnées,  contrats  marchés,  et  autres  pièces,  couime  il 
est  dit  à  Tarticle  i4  ci  dessus; 

En  ce  qui  concerne  le  personnel  des  c'gents»  par  des  étais 
d*éinargement  ou  par  des  quittances  détachées; 

En  ce  qui  concerne  les  contributions  à  la  charge  de  la  com- 
pagnie, par  des  comptes  quittancés  ou  extraits  de  rôles. 

16.  l'a  compagnie  sera  tenue  de  dresser  un  budget  annuel 
de  ses  dépenses  d'entretien ,  dVxplottatîon  et  d*adniii)tstratioii. 

Ce  budget  sera  coniniuniqué,  par  Tinlermédiaire  du  coiii- 
niissaire,  à  notre  niinislre  secréiaire  d'état  au  déparletnent  de 
ra;;ricullure,  du  coniuierce  et  des  travaux  puijlics  au  plus  tard 
le      décembre  de  chaque  année,  pour  l'année  suivante. 

Les  rnodilica lions  qu*il  y  aurait  lieu  d  apporter  dans  le  cours 
de  lexercice  deviont  éire  également  communiquées  dans  le 
plus  court  délai,  à  notre  mioistie,  par  Tintermédiaire  du  com- 
missaire. 

TITRE  IV. 

JUSTIFICATION  DES  KECETTBS. 

17.  Seront  complés  comn)e  recel !es  annuelles  du  chemin  de 
fer,  à  parîir  du  i*"' janvier  îBôG,  le  produit  brut  du  transport 
des  voyageurs  et  des  marchandises,  et  généralcmenticsrecclLes 
accessoires  et  accidentelles  et  de  toute  nature. 

En  feront  partie  jusqu'à  leur  aliénation  tous  les  produits  el 
revenus  des  immeubles  énoncés  en  Tarticle  i2* 

18.  Le  montant  des  recettes  et  produits  sera  justifié  par  des 
extraits  des  registres  tenus  par  la  compagnie  et  cerliGés  par 
le  chef  de  la  comptabililé.  Ces  exlrailâ  devront  être  vériiiés 
par  le  commissaire. 
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'  19.  Le  commissaire  vérifiera,  sur  les  livres  de  toute  natare 
Éb  compagnie,  si,  pour  la  perception  des  taxes,  cette  dernière 
bcoofonne  aux  dispositions  de  son  cahier  descbai^s,  et  il 
m  connaiire  par  des  rapports  spéciaui  à  notre  ministre  secré- 

aire  d'étal  au  dt  parienient  de  Fagriculture,  du  commerce  et 
ks  tTâvaui  publics,  le  résultat  de  son  exameo. 

TITRE  V. 

JiQCIDinav  D£S  PBODUnS  MSTS  &T  £XSRGICB  DS  Lk  OA&UITU. 

î^.  La  ronipagfîie  sera  tenue  de  produire,  dans  le  courant 
da  quatrième  uiois  de  chaque  seuiestre*  un  étal  approximatif 
des  recettes,  et  dépenses  probables  du  semestre  indiquant^  en 
C8  (TiQ^oOisance  du  produit  net,  la  tomme  nécessaire  pour 
compléter  ie  servi*  e  des  intérêts  d«i  capital ,  et  pour  laquelle  il 
yaprait  lieu,  selon  les  prcvisions  de  la  compagnie,  de  recourir 
au  trésor  public. 

Cet  étit  sera  contrôlé  et  vérifié  conformément  aux  dispoû- 
tioQs  mêlées  ci-dessus,  et  notre  ministre  secrétaire  d*état  an 
défrarioneot  des  finances  fera  verser  dans  la  caisse  de  la  com* 

pagoie  la  somme  reconnue  nécessaire  pour  faire  le  payeme  nt 
du  semestre.  Ce  versement  aura  lieu  contre  la  remise,  pour  upe 
soflime  égaie  de  bordereaux  acquittés,  de  coupons  ou  de  tous 
autres  litres  constatant  le  payement  des  intérêts*  ifsquels  titres» 
kwderesex  ou  coupons  seront  frappés  d*un  timbre  d^annulation 
dresiiiaés  à  la  compagnie  lorsqu'elle  en  aura  rembonrsé^le 
montant. 

Usera  tenu  compte  à  TEtat  de  lintérêt  de  ses  avances,  cal- 
culé aa  taux  de  quatre  pour  cent;  cet  intérêt  sera/égié  à  la  fin 
^duqae  année. 

21.  Ar  la  fin  de  chaque  année,  la  compagnie  éiablira  le 

COTiipie  gtnei  al  de  ses  dépenses  et  de  ses  recel  les. 

î'î.  Les  coutptcs  rerliliés  par  le  directeur  chargé  de  la  comp- 
^lilé  de  la  compagnie  et  vérifiés  par  le  commissaire  seront 
^iûs,  dans  les  trois  premiers  mois  de  leierdce  suivant,  à 
lotflieo  d'noe  commission  composée  de  sept  membres,  dont 
^■41»  seront  dési^^nés  par  notre  ministre  secrétaire  d*état  au 
^iteiuent  des  linauc  es  et  tiois  par  notre  ministre  secrétaire 
^  Mau  dépariement  dç  i agriculture,  du  commerce  et  des 
^hqx  publics. 

il  La  commission  se  transportera  au  siège  dt  Tadimiiistra- 

I 
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tioa  de  U  oompagnie*  ptr  elle-mèpie  oa  par  ses  dél^éi»  i 
s'y  fera  représenter  les  registres ,  pièces  comptables  et  autil 

documculs  (quelle  juj^era  ucccssaiie^  à  la  \ériiîcatioD  il 
comples. 

£ile  adressera  ensuite  son  rapport  avec  lesdîts  complei^ 
notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  l*agricultiu| 
da  commerce  et  des  travaux  publics. 

24.  Notre  minisfre,  sur  ledit  rapport,  arrêtera  le  montii 
des  receltes  et  déj)cnses  qu*il  ju^'era  devoir  être  admises  déÛD 
ti¥tnrait  Gomms  l>asc  da  la  somma  à  fournir  par  TEtat  en  g 
rantie  du  minimum  de  quatre  pour  cent  d'intérêt,  et  il 
connaître  à  noire  ministre  secrétaire  d*état  an  département  dj 
finances  le  résultat  de  cette  liquidation. 

Toute»  les  pièces  justilicalives  fournies  par  ia  compagnie 
l'appui  dudit  compte  lui  seront  rendues  sur  récépissé  eaoi 
datif. 

DisPosmoHs  oiaifauLBs*  , 

Dana  le  cas  oà  la  compagnie  se  croindi  lésée  par  ki  li 
glemenis  arrêtés  ainsi  qn*ii  est  prescrit  csdessoi ,  die  ava  h 

reconsa  an  Conseil  d'état  par  la  voie  conlentieose. 

5i6.  Après  iVxpiralion  de  la  période  de  cinquante  ansè 
rant  laquelle  TEtat  s'est  engagé  à  garantir  un  minimum  d  inl 
fét  de  quatre  po«r  eaot,  le  présent  décret  cessera  d'avoir  M 
ifct,  dans  le  caa,  trateCuiav  où  la  oompagnie  ae  trooverail  i 
qiradée  intégralement  eifvera  le  tviaer,  comme  il  est  piéfi 
le  sixième  paragraphe  de  f article  6  du  cahier  des  charges  de 
concession. 

S^7.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  an  département  de  1* 
friodture ,  du  commerce  et  dea  traYani  pablice  et  noire  a 
aistre  secrétaire  d*état  an  département  des  finanoee,  sont  àM 
gés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  du  préMi 
décret. 

Fait  an  palab  de  SainIrClond.  k  i8  Août  i853. 

iigpé  MAPOLÉOH. 

Par  l*Erapereiir  : 

L$  Milditn  iÊcrètaire  âiélat  au  dépwrUmwt  de  ragricvltt 
àn  muMTM  #1  iti  tmmtm  pMct, 

SignéP.llaaia. 
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f  757.  —  DÉCHET  iMPiniAL  concernant  Uê  Allomitimi  mffectéet  à 
lexécation  des  parties  du  Chemia  de  fèc  du  Centre  çovian$e$,  i*  e/tf/v 
/;  Bec^Altier  et  Ckrmaat»  Iramhenmt  isr  irmrr;  iiitri 

Odtmmramm  et  lÀmogn. 

DuttAiiftiaSS, 

N.\POLEON,  parla  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  uatiomde» 
EmAun  hju  FainçAi^t  à  tous  préienU  et  à  veok,  balqt.  '  ' 

» 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrélaire  dVlat  au  dcparlemeat 
de  ragriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

Va  ia  loi  du  31  juin  i8ii6,  quî,  «a  autoriianirexeculîoi^def  par* 
lies  da  Gbemîn  de  fer  du'  Centre  compmes,'  1*  entra  ChMeaujroux  et 
limo^;  a*  en're  le  Bec-d*AUîer  cl  Clertnbnt,  nvcc  embranchement 
MirNefen,  a  affecté  aox  tramiit  de  la  première  de  ees  Itgneaimé 
MHM  de  (jDAfanleHletnt  nillioiM  ris  cent  uHIe  fimie»,  et;  m»  tra- 
tn  de  b  féconde,  une  eomne  de  vingt  qualni  imîlHene  itob  eeot 
ide  friDct .  soit ,  pour  lei  detn  ligne».  •  46,^(MOO^ 

Vakkidii  &  décembre  i848,  qui  autorise  la  00Dce99l0n»  è  k 
compagnie  du  chemin  de  fer  du  Centre,  de  P embranchement  de  ^e- 
ten,  el,  notamment,  le  paragraphe  a  do  l'article  3  de  ladite  loi, 
poTUnt  que  la  station  principale,  qui  devait  être  établie  sur  la  rive 
droite  de  l'Allier,  sera  transférée  à  Nevers  sur  la  rive  droite  de  la 
Loire; 

Vu  le  décret  du  27  mors  i85a  (1),  qui  a  concédé  les  chemins  de 
kT  diriges  sur  Glermonl  et  sur  Linm^^es,  et  lixé  l'époque  de  l'achève- 
ment des  travaux  à  la  charge  de  l'Etat,  au  3i  décembre  iô53  pour 
k  ligne  de  Clermont,  et  aa  Si  décembre  iô5â  pour  k  ligne  de  Li- 

Considèrent  qse,  sur  le  crédit  de  quaranie-deua  millions  sût  cent 
Qûili  Drancs  tmcié  k  fétsfaltsseQeiit  de  k  ligne  de  Cbâtesnreug  à 
Limoges,  nne  somme  importante  restera  sens  emploi  après  Taelièi^ 
Mit  de  celte  ligne,  tandis  qoek  crédit  de  vingt-nuatre  milKoiis  Irdb 
M  «iik  Crames,  idbné  poor  k  ligne  da  Dec^  Allier  à  Oermoeft, 
M  insullisant,  et  qn*ii  y  a  urgence  de  pouTYoir  à  rachèvement  des 
•ranux  .'ivanl  le  3i  décembre  i853  ; 

CoriMci  iaut,  toutefois,  que  l'économie  à  réaliser  sur  la  dépense  de 
cûunniction  de  la  ligne  de  Chàteauroux  à  Limoges  excédera  Taug- 
aenia  ion  de  dépense  prévue  sur  les  évaluations  des  travaux  de  la 
%)eda  Bec-d'Aliier  à  Clermont* 


M  Jf  sfak,  Bail  Sso,  u*  3971. 
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AvoM  hicMità  et  DiaàtWB  t 

Art.  1".  L'allocation  générale  de  vingt-quatre  millions  trois 
cent  mille  francs  afTcclée,  par  la  loi  du  21  juin  i846,  aux  tra- 
vaux de  la  ligne  du  Bec  d'Allier  à  CIcrnjonl.  avec  embranche- 
ment sur  NevtTs,  est  augoieulée  de  ûx  miiltoos  ciaq  cent  mille 
francs,  et  portée»  en  cooséquenoe,  à  treote  millions  huit  cent 
mille  francs   • ,  «  3o,doo,ooo' 

L*aliocatiQii-  générale  de  qaaraale^ieiu  millions  atz  eent  mille 
francs,  afleclée  par  ladite  loi  anx  travaux  de  la  ligne  de  Châ- 
teau roux  à  Limoges,  est  diminuée  de  six  millions  cinq  cent 
mille  francs,  et  réduite,  en  conséquence,  à  trente  six  millions 
cent  mille  francs.   36,100,000*^ 

2.  La  régularisation  de  cette  di^posilion  sera  pioposce  au 
Corps  législatif  dans  sa  prochaine  session. 

3.  Nos  ministres  des  finances  et  de  ragriculture»  du  eommerce 
et  des  travaux  publics,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qtd  le  coo- 
Cerne,  de  lei^écuiion  du  présent  décret 

Fait  au  palais  de  Sainl-Cloud,  le  18  Août  iÔ53. 

Signé  NAPOLÉOU. 

Par  l'Empereur  : 

Le  Ministre  secrétaire  d'état  tm        Le  Ministre  secrétaire  d  élai  au  d^rtement 
déjptfUment  dis  financei^  de  l'ayricuUure,  lU  rfSBBfrrf  #t  dtê 

bïgné  lUasAii.  travaux  publics. 

Signé  P.  Magxs. 


Certifié  conforme: 
Paris,  le  8*  Septembre  i853, 

Le  Gardé  des  Sceaux,  Ministre  Secrélûirê 
d*état  au  dépuUmenl  dêtaJuiticê, 

ABBATUCa. 


*  Cette  date  est  celle  de  la  réMpHoB  da  BaltMia 
ah  minittèra  ét  la  Jttfiice. 


lupauuRii  iMpiaiALS.  —  8  Septembre  i853. 
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H* ^5S.— Dicjiar /jrpijifj£  9»  approwoe  fa  CbnMnfton  poMiU,  b 
A jwUff  Id5«^«  pour  2b  oonceifibA  ils  Cft«fiuii  /er  Aâôiu'A 
M&bv»  él  CkaHtnnlk»  am  mdamchmuit  tm^S^dm,  et  ia  Ckêmin 
iêfir  de  CM  à  Bmauais. 


NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté 
EiFBBBim  DIS  FRAUçAtt,  à  tôna  présents  et  à  venir,  salot. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départemeitt 
de  l'agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics;  •  .  i 

Va  le  sénalus-consulte  du  23  décembre  i852,  article  4;  . 

Vu  la  loi  du  3  mai  iSài  et  celle  du  i5  joUiei  iâ45» titre  VU» et  Ja 
loi  du  10  juin  i853.  titre  II;  ' 

Vu  la  convention  passée,  le  19  juillet  i853,  entre  notre  ministre  de 
Vagriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publiçSi  a^;iM%ut.au  noip 
de  TEtat,  et  les  personnes  ci-après  dénommées; 

Vu  le  certificat  délivré,  le  ù  juillet  i853,  par  le  directeur  général 
de  la  caisse  des  dépôts  et  consignations ,  constatant  le  dépôt  de 
tommes  et  vaknrs  repréieiituit  un  ^^sutionnement  de  an  mâlioa 
de  francs; 

Notre  Consea  d*état  eatendn, 

ÀTONs  DÉcaÉTE  et  DBCAÉTONS  ce  qui  suit  : 

An.  1*.  La  convention  fnterveiine,  le  i$  juillet  lf<)Mi  entre 
k  «bistre  de  Tagriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publiof, 
aa  nom  de  l'Etat,  et  .  -       •  : 

MM.  le  comte  Siméon,  sénateur;  - 

le  duc  deMoucKy,  sénateur; 

EM^ne  Ladoacette,  député; 

/■Iff  HieU,  député  ; 

le  baron  SeilUirê,  banquier  à  Paris; 

Mm  MuUmuamp  de  Londres; 
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JlattkM  ftzieUi,  de  Londres;  ' 
Samuel  Laing,  idem; 

Hatchinson,  idem;  *  , 

Baziri  da  MesnilSaihtFirmin, 
est  approuvée.  | 

Ed  conséquence,  le  chemM  dë  Cpr  de  Reims  à  Méiièri 

Chailcvîlle  avec  embranchement  sur  Sedan ,  et  le  chemin  m 
de  Creil  à  Beauvais,  sont  dès  à  présent  et  définitivement' 
cédés  aux  8U5Uommés«  qui  tes  exécuteroot  ealiérement  à  î 
'frjEiis,  conformément  aui  coodilioQà  déterminées  par  le  titrei 
cahier  des  charges,  en  date  du  19  juillet  i8ô3i  lequel  rei 
annexé  au  présent  décret. 

2.  Les  actions  de  la  compagnie  ne  pourront  être  négA< 
qu  après  le  versement  des  deux  premiers  cinquièmes  dumoij 
de  chaque  action.  .      ^  . 

'  tl  est  interdit  à  tout  a^ent  de  chanf^e  de  se  jtoéter  à  la  i| 
cîation  actions  on  promesses  désolions  ét  la  compagnie  4 
le  versement  des  deux  premiers,  cinquièmes  du  muoiaii 
chaque  ai  tion. 

3.  Conformément  à  la  convention  ci-dessus  approuvé 
^inncessîon  i^révue  par  les  àrlîcles  i  et  A  de  ladite  odOTet 
ne  deviendra  déBnitive  que  dans  le  cas  où  ellë  àuniit  été,  j 
bn  délai  rte  trois  ans,  conGnnée  en  faveur  de  la  compagnli 
un  décret  spécial  rendu  dans  la  forme  des  règlements  d'à 
jUi^tratiou  publique,  et  par  mie  loi  en  ce  qui  conoerne  les  | 
.gemettts  de  TEut. 

.  4«  Lacoaipagoie  ne  |Kmrri*  par  énusiîon  d*actita8  oa  d^e| 
tions«  former  le  capital  nécessaire  à  Teiécntion  de  la  I 

qui  fait  Tobjel  des  articles  3  et  d  précités,  que  lorsque  U 
cession  de  cette  dernière  ligne  sera  devenue  détinitive,  et  da, 
proportions  qui  seront  lilées  par  fadiminîst ration. 

.,5.  Nofse  ministie  secrétaire  d*état  an  département  de  I 
çdtnre,  du  coranserce  et  des  travaax  {Moiblics  est  chiuri 
rexécuiion  du  présent  décret.  1 

Fait  an  palais  de  Saint-Goudi  le  20  Juillet  li&i, 

aigné  NAFOLÉON. 

PSr  rCmpereur  : 

lÂ  Ministre  de  ra^rieuUurt,  du,  c« 
êt  des  travaux  publics , 

Signé  P.  Maaiii. 
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Convention  rtlative  à  la  concession  du  Chemin  </e  fer  de  Reims  à  Mézïères  et  CAflfw 
levi'le  arec  embranchement  sur  Sedan,  et  du  Chemin  de Jer  d$  Crêil  à  BeatUfM* 

L*aii  iSS3,et  le  igjnîllet, 

Entre  le  aiinistre  de  ra;;ricnUure,  do  comineret  tt  âeê  ftfmvaux  pnlillcs» 
agissant  au  nom  de  TÉtat,  sauf  ratification,  «Tune  put; 

Kl  MM.  ie  comte  Simêon,  sc^nateur,  af^îssanl  tant  en  son  nom  propre  et  ppf- 
&oonel  que  comme  mandataire  et  se  portant  fort  dc  M.  Joka  MtuUrauuiM» 
M.  Viietlt,  S.  Laiiiij ,  Uutchutson ,  de  Loadresi 

Le  barou  Seillière,  banquier  à  Paris; 

Le  Imtod  EagèM  Ladomeetu,  dtpuié,  préflident  du  cooseîl  généra!  des 
Ardennes,  teol  en  toe  oom  per»oonel  <|oe  comme  te  portaol  foii  de  II.  SmUs 

Biche ^  dépoté»  %ice-pr^sidpnt du  conseil  général  des  Ardenoet; 

M*  BecM^prafriéleife,  à  Mesoil-Ssint-F'iriiim «.agissant  tant  en  son  nom 
propre  er  personnel  que  comme  maodalaire  et  ne  portant  fort  de  II.  ie  dac 

de  Moiichj,  scoatitur,  dauire  part, 

U  e  été  dit  et  convenu  re  qui  suit  : 

Ar.t.  ]"»  Le  ministre  d»  rogrioaliBrei  du  wmmÊtw  il dai  mmu  pdUiw 

conrbJe,  au  nom  de  l'Éiat,à 
MM.  le  comte  Siméon  ^ 
le  dtic  de  MoiicIiyj, 
le  baron  Eujene  Ladoucetttf 
i,  Biché, 

MastgrmmM, 

Laing^ 
Ilatchinson, 
Bas  in  du  Mesnil, 

I*  Dn  chemin  de  fer  de  Reims  à  M^ziîres  et  Charleville,  avec  embran- 
cbfmeat  sur  ^dan,  formanl  k  première  section  du  chemin  de  fer  de  Keims 
à  ]a.fiK»atîère  de  Belgique  -, 

a*  Un  cbenrin  dt  Imt  de  Bmriîs  à  Creil,  par  la  vallée  du  Thérain  ; 

Le  tout  am  ditiaes  et  tbndilioos  du  cahier  des  charges  arrêté  cejonrdlim 
par  le  ministre  et  cî-annesé. 

2.  susnommés  s'engsganti  exécuter  entièrement  à  ifurs  frais,  risques 
et  périls ,  tou*  les  travaux  des  chemins  de  fer  qui  font  l'objet  de  la  présente 
coLccssioii,  et  à  se  conformer,  pour  la  construc  tion  et  l'exploitation  desditS 
chemins ,  aux  dauses  et  conditions  dudit  cahier  des  charges. 

3.  Le  ministre  concède,  eo  outre,  au  nom  de  TÉtat.aui  susnommés , qui 
fieceplent,  le  prolongement  du  chemin  de  fer  de  Reims  à  Charleville  jns- 
Qo'à  le  frontière  de  B<  Igique,  formant  la  deuxième  s4*ction  dn  chemin  de 
ler  de  Reims  à  la  Ironlière,  suivant  les  condhions  délenninéaft  par  la  fol  du 
11  juin  i8Ai* 

Les  susnommés  se  chargent,  en  conséquence,  de  la  pose  de  la  voiede  fer, 

J  compris  la  fourniture  du  sable  et  des  clouires,  et  de  l'i  tabiissemeni  du  ma- 
tériel mobilier  et  inimohilier,  le  tout  aux  clauses  1 1  conditions  du  titre  II  du 
caLier  des  charges  ci-auuexc,  quel  (^ue  soit  le  tracé  adopte  par  le  Gouverne* 


dMilil tagit  duM r«tkled ardiMi  iti.  dèa  à fcéie&t, 

37. 
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obligHoire  pour  la  compagnie  conceMionnalre.  Ba  oa  qui  concerne  rÉtat* 
die  defta  lire  régnMeée  t  dint  on  éBù  de  Irais  ant  an  plna  laid,  en  faeiagr 
de  ladKlB  conipagme.  ^ 

Duia  le  cas  où  /.dans  ce  délai,  on  décret  spéeiai  el  une  ioi  eonfirmani  lea 
enoegementa  de  i'État]  ne  aéraient  pas  intervenus,  le  présent  article  et  le 
précédent  seraient  considérés  comme  nonafenos»  leiiirpius  de  la  oonfenlidft 
ressortissant  son  plein  et  entier  effet. 

5.  Les  susnommés  s'engagent  à  payer  à  la  compagnie  du  chemin  de  fer  da 
Nord  une  somme  de  deux  millions  cinq  cent  mille  francs  (2,5oo,ooo^)  comme 
sobaide  ponr  Teiëciilîon  dn  ehcmin  panant  par  Cambrai,  en  rempUcement 
de  rembnuiçiiement  du  Catean*i  Somain. 

Cette  somme  sera  ipajable  an  Ibr  et  à  meture  de  faianeement  des  tnTaiiz, 
à  partir  du  i*' janvier  i854,  conciiRemment  «fee  les  sobientiens  lottlee» 
qui  ont  été  fixées  à  deux  millions. 

Dans  le  cas  où  le  chemin  projeté  par  Cambrai  ne  serait  pas  exécuté,  la 
somme  de  deux  miliious  cinq  cent  mille  francs  sera  acquise  à  l'État»  et  le 
Gouvernement  sera  libre  d'en  disposer  comme  bon  lui  semblera. 

Dans  ce  dernier  cas,  la  compagnie  aura  uu  délai  de  trois  ans,  k  partir  de  la 
date  dn  déoiet  qm  liomelogiiera  ia  présente  convention  ponr  opérar  le  verse- 
ment  de  ladite  somme  dans  la  caisse  dn  trésor. 

A.  En  échange  de  cet  engagement  de  ia  compagnie,  il  est  expressément 
convenu  <m*eiie  aura,  à  toute  <f'poque,  la  préférence  à  oonditious  égales,  pour 
la  concession  d'un  chemin  de  fer  de  Compiègne  à  Reims  par  Soissons. 

7. Les  acUons  de  ia  compagnie  ne  pourront  être  négociées  qu'aprèsie  Verse- 
ment des  deux  premiers  cinquièmes  du  montant  de  chs4{ue  action* 

Fait  à  Paris ,  les  jour,  mois  et  an  que  dessus. 

ds  cosuNcrce  et  dff  frasons  ^Uicf» 

Signé  P.  IfaniB. 

Approuvé  tant  en  mon  nom  personnel  qoe  ponr  MhL  if«slsrmmii#  OnêlUp 
&  IdUMff  et  HuCcAinioa^  de  Londres  : 

Signé  Comte  Siméon, 
Baron  SeilUèrt, 

Approuvé  tant  en  mon  nom  perMmnel  que  ponr  M.  Jalcs  BîeM  : 

Signé  Baron  Enghe  JLadsaofUt. 

Approuvé  tant  en  mon  nom  personnel  que  pour  M.  le  duc  dt  Moucfy  : 

Cakur  du  ckarges  da  C&mta  dffer  dt  Rebns  à  Miziercs  et  CharkviUê,  oofC 
embranchement  sor  Sedan,  et  da  Chemin  de  fer  de  Creil  à  Beameou, 

TITRE  I* 

CLAUSES  RELATIVES  AD  CUEMIN  DE  FER  DE  KEIMS  À  MÉZlèuES  ET  CBARLEVILLE, 
AVEC  EMBRAKCHEMENT  SDB  SEDAN,  ET  fU  CBEJUN  DB  FEA  DE  C&EIL  ▲ 
BEAUVAIS. 

Aai»  i",  Xiecb«ttin  de  ier  doReims  à  Mésières  et  Gharlevilie  se  portera 
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tfa  iCkvievffle ,  prêt  de  U  Mcnie,  aa  point  cpi  sert  déttmmépar  Têdoii* 

mnliCNEL 

1  U  chemin  de  iiv  de  CSreîl  à  Beinviis  se  détedien  da  ehemin  dn  Nord 
àGnS,  et  fnivrft  la  fdlie  dn  Tkërain,  en  paMant  à  on  près  Monj,  pour 
Aoelir  IBcantsis,  an  point  qni  sera  détenoaioé  par  TadoiinisCration. 

S.  La  eompagoîe  s^engage  à  exécuter  à  ses  frais,  risques  et  périls ,  tous  les 
timnx  des  chemins  de  fer  de  Reims  à  Mézières  et  Giîarienlle  et  de  Gretl  à 
Basnsis,  etàles  terminor  dans  nn  dékd  de  cinq  années,  à  dater  dn  déeret 
ét  conc6Hi6n« 

CUeiengage  également  à  exécuter  à  ses  frais ,  ri.«iqiics  et  p«^rils  et  h  terminer 
âioslemémc  délai,  tous  les  travaux  d'un  chemin  de  fer  dVmbrauchèmeatSor 
Sedan.  miv.iQt  uu  tracé  qui  sera  déterminé  par  i  administration. 

4.  A  Jatcr  de  l'homologation  de  la  convention,  la  compagnie  devra  soumet- 
tre à  rapprobation  de  l'aulonté  supérieure,  de  deux  mois  en  deux  mois  et  par 
âtctoos  de  vingt  kilomètres  au  moins,  rapporté  sur  un  plan  à  l'échelle  de  un 
à  cinq  mille,  le  tracé  définitif  des  chemins  de  fer  concédés.  Elle  indiquera  sur 
tt  pUo,  sans  préjudice  des  dispositioDs  de  l'article  8  ci-après  ,  la  position  et 
leinoédei  gares  de  stationnement  et  d'éfilement,  ainsi  que  les  lieux  de  char> 
gesMsl  st  de  dédiargeuMnt. 

â  csadoie  plan  devront  être  joints  nn  profil  en  lone  snisant  Kam  des  ék*- 
nfaséiftr,  nn  œrlain  nombre  de  profile  en  tra?ers,  le  taUean  des  pentes  et 
nsipci,  st  m  devis  esplieatif  eompienant  la  description  des  ownges.  Lsi 
coBipigBM seront  autorisées  à  prendre  copie  des  plans»  nhreUenients  et  devis 
dieiidisai  frais  de  i*État. 

&  mm  d'exéentipn ,  la  compagnie  aura  la  faculté  de  proposer  les  modtfi- 
CÊ&ms  qu'elle  ponrraH  jnger  nlile  dTintroduire;  mais  ces  modifications  nn 
poorroat  être  exécutées  que  moyennant  rapprobation  préalablo  et  le  COnsen* 
toeat  formel  de  l'administration  supérieure. 

5  L  s  terrains  seront  acquis  et  les  travaux  d  art  exécutés  immédialonent 

pour  (Jeui  voies. 

Les  terrassements  pourront  être  exécutés  et  les  rails  pourront  être  posés 
p^r  une  voie  seulement,  saui'  l'établissement  d'un  certain  nombre  de  gares 

dinianenL 

Les  chemins  devront,  d'ailleurs,  è^e  établis  à  deux  voies  dans  tout  leur 
pircoors,  aux  frais  dc:>  compagnies,  dès  (jue  l'insulBsance  d'une  seule  voie, 
flnte  de  l'accroissement  de  la  circniation ,  sera  constatée  par  Tadminis* 

L'oKédant  de  laigenr  acquis  par  la  oompagnia  concessionnaire  ne  poum 
èn  employé  qo'à  réftUissement  de  cette  seconde  voie. 

iLslsrgenrdes  cKemina  de  fer  en  oonronne  est  fiiée^  ponr  nne  voie,  à 
fsfee  mètres  cinquante  centimètres  (4*  5o).  Dans  les  partieeoà  denz  voies 

établies ,  la  largeur  en  couronne  est  fixée  à  hnit  mètres  trente  centi* 
Bt^tns  (S""  3o]  dans  les  parties  en  levée ,  et  à  sept  mètres  quarante  centime 
^  [7*  4o)  dans  les  tiancliées  et  les  rochers,  non  compris  les  fossés  néces* 
Rin»i  Téconlement  im  eam,  el  à  Irait  mètres  (8")  entre  iea  panpeU  dee 

ponts  «t  dans  les  souterrains. 

U  Urgenr  de  la  voie  entre  les  borda  intérieurs  des  rnils  devra  être  de 
^■^  mètre  quarante^uatre  centimètres  (  1*  A4)  à  un  mètre  quarante-cinq  cen- 
îres  (i"  45).  La  distance  entre  iea  deux  voies,  dans  les  parties  où  elles 
«enot  établies,  sera  au  moins  égaie ;è> on  mètre  quatre -viogU  centùnètces 
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Cïtérieurcs  dps  rails  extrêmes  el  l'arête  cxtc^rieurc  du  chemin ,  sera  au  moins 
égale  à  un  m^tre  cinquante  centimètrpf  (  i*"  5o)  dan^  les  parties  en  levée,  et  à 
QD  intHre  (  i")  tlans  les  tranchées  et  les  rochers,  non  compris  les  fossés  né- 
cessaires à  récoulemcnt  des  eaux,  el  à  un  mctre  lrente-cin(|  centimètrCMI 
(  1*  35)  entre  les  parapets  des  ponts  et  dans  les  spuierrains. 

7.  Lei  «lignêoiaaii  aevroot  se  ratiacb'er  suivtpi  des  courbes  dont  le  rajoo 
attBmmm  est  fisé  à  trois  crut  cio^nte  mètres  (2So*),  et,  daet  Wwdùçm 
rayon  mini  mu  m ,  les  receordeneole  devront,  enteot  que  possible ,  e*opirer  êwf 
dee  piKcii  beriieolftax. 

Le  masimum  <'es  pentes  «t  rampes  du  tracé  n'excédera  pat  dix  milHoiètres 
par  mëtre;  il  pourra  cependtnt  être  porté,  exceptionnellement,  à  quiose  vil* 
iiinètres  par  mettre.  ave<-  l'ipprohidion  spéciale  de  l'a  lministration. 

La  compagnie  aura  la  facuiie  de  proposer  aux  dispositions  de  cet  article, 
comme  à  cellt^  de  fertiele  précédent ,  les  modiGcaiions  dont  l'eipéneocQ 
powre  iqdiquer  r«tilité  ou  le  eoQvenaiNie;  veii  cee  modiûcaUpae  qe  poumol 
lire  eiéeiitées  que  awytnmuit  reppri4Nitioa  préelable  et  le  coiitentAMOI 
formel  de  Tedminislratioo  supérieure. 

8.  Le  nombre,  l'étendue  et  remplacement  des  gares  d'évitement  MCQflK 
détcrnnnés  par  l'administration,  la  compagnie  préalablement  entendue. 

Indépendamment  de»  gares  d  éviiemeni,  la  compagnie  sera  tcituc  d'établir 
pour  If  service  des  lo«-alité<«  traversées  par  les  chemins  de  fer  ou  situées  dans 
le  voisinage  de  ie>  cberoins.  des  gares  ou  ports  secs  destinés  tant  aux  stationne^ 
mente  qa*«tts  ehergemeots  et  aux  dérhergiettieols,  et  dont  le  nombre.  Temple* 
eeniMl  et  le  eorfeoe  eereot  déitrmiaée  par  rednùnietntîeo  eprèe  euquète 
pvéelaUe. 

0.  A  moins  d'obetecles  ioeeux,  dont  l'apprécietion  appartiendra  à  radmi» 
nistration,  le  chemin  de  fer.  à  la  rencontre  des  routes  impériales  on  dépertA* 
mentales,  devra  passer  .soit  au  desr»us,  soit  S'i-des^ous  de  ces  routes. 

Les  croisea)ents  de  niveau  seront  tolérés  pour  les  cbemins  viciaeuj^,  numu 
on  particuliers. 

10.  Lorsque  le  chemin  de  fer  devre  passer  au-dessus  d'une  route  impériale 
on  dépaitemeotale,  ou  d'un  chemin  vicinal,  l'ouverture  du  pont  ne  sera  paa 
■atoiire  de  hait  mètres  p««iir  la  fwne  im|)ériale,  de  sept  mètres  pour  la  roote 
dipaiiiaaaDlala*  de  cinq  mètres  pmr  le  chemin  vicinal  de  grande  ccmmaiii- 
cation,  et  de  quatre  mètres  pour  le  simple  cbemin  vicinal.  La  hautear  amit 
clef,  à  partir  de  la  chaussée  de  !a  route,  sera  de  cinq  mi^tres  au  moins-,  pour 
les  ponts  en  charpente,  la  haiiii'ur  sous  poutre  sera  de  quatre  métrés  tri  nte 
centimètres  au  moins;  la  lar;;eijr  entre  les  parapets  ^c^a  au  moins  do  huit 
mètres  dans  les  parties  prcparecA  pour  deux  voient,  de  quaUe  mètres  cin- 
«mente  oanlimèèpndaae  iMpartieseooeiruitmponr  une  seule  voie,  et  la  hautear 
m  tmoatÊftÊÊ  dm  ^oatie^ingta  eentimètrra  an  moina. 

1 1.  uwufm  it  chemin  de  fer  davm  passer  au-deMoas  d*una  raula  impériale 
on  44|>aitMicntaln,  a«  d*ua  chemin  vicinal,  la  largeur  entre  les  para|>eis  dn 
pont  qui  sopportera  la  ronte  ou  le  chemin  aera  iiiée  au  moins  à  huit  mètree 
pour  la  route  impériale,  à  sept  m^tre8  pour  la  route  départementale,  à  cinq 
mètres  pour  le  chemin  vscinai  de  gmaiie  mmoMinteatiou,  ai  à  quanta  mèirea 
pour  le  chemin  vicinal. 

L*oavertare  du  pont  eotre  les  culées  s^  au  moins  do  huit  mètres  dans  les 
fmim  fBégÊKém  à  dans  Toim,  de  quatrn  mètfaa  qnqHaftU  rr»limkrt$  dwi 
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tu  punies  coostraites  poar  une  seule  voie;  et  la  distance  verticale  entre  i'ior 
tr  «M  et  te  êmoà  des  tM  ne  leri  |mi  moindre  de  «pitM  nltii^  ciii^aante 
cnetmiktne. 

IS.  Lorsque  le  diemio  traversera  une  rivière,  tm  cmel  ou  un  coori  d*eiiiy 
le  pô«t  e«ira  la  largeur  de  voie  et  ta  hauteur  Je  parepctt  fnëes  à  farticle  lo; 

Quant  à  l'ouverture  tlu  débouché  et  à  la  hauteur  sous  clef  aU'dessus  def 
«ans,  elles  seront  déterniintVs  par  1  admiuistratioa »  dans  chaque  cas  partictt- 
fier,  suivant  les  circonstances  locales. 

13.  Les  ponts  à  consiruirc  à  la  rencontre  des  routes  impériales  et  dépar* 
temeotales,  et  des  rivières  ou  canaux  de  navigjBtioa  et  de  flottage  a  ^oo| 
en  nnaçoiinerie  ou  en  fer. 

iU  pourront  aussi  être  construits  avec  travées  m  bois  et  piles  et  culées  en 
■aço»oerie;  meie  il  sert  deoQ^  i  ces  piles  et  culée»  Tépeitaeiir  nécessaire 
pour  qu'il  aoil  possible  ultérieaiemeol  de  subatitoer  eu  travées  en  boia , 
Aes  travées  en  fer,  soit  des  arches  eo  meççnnerie. 

14.  S*il  f  e  Ueo  de  déplacer  les  rootea  eiiatantef ,  la  déclivité  dea  pentee 
ee  rampes  sur  les  nouvelles  direct*ons  ne  pourra  excéder  trois  centimètre^ 
par  mt  tre  pour  les  routes  impérielesou  départeineoUlea«  ei  cipq  cenUmètrea 
pour  les  chemins  vicinaux. 

L'adoiiuistratioa  restera  libre  toutefois  d*apprécier  les  circonstances  ^oi 
pourraient  motiver  une  dérogation  à  la  règle  précédente. 

L5.  Les  ponts  à  construire  à  la  rencontre  des  roules  impériales  et  dépar- 
teaaeotaio»  et  des  rivières  oa  canaui  de  navigation  et  de  ttott^,  aipai  que 
len  dAflaceanledee  renlea  îeapériâiee  el  déyartewpnlilea»  ne  pnnnnnt  4lai 
eUffnpria  ^*an  verla  de  projets  approuvés  par  redminiatralkm  supériinre. 

Le  prélêt  da  département,  aor  l'avia  de  finfinienr  M  ehef  des  pools  âê 
rbaniaéw,  et  nitrèe  lea  enquêtes  d^usage,  pourra  auioriaer  les.d{*pUc-enienla 
descbemios  vicinaui  et  la  construction  des  ponts  i!k  le  mnenlMm  de  oaa  cllÉ» 
mias  et  des  cours  d'eau  non  navigables  ni  flottables. 

16.  Dans  le  cas  où  des  routes  impérisles  ou  départementales,  ou  dea 
chemins  vicinaux,  ruraux  ou  parliciliers  seraient  traversés  à  leur  niveau  par 
Iç  chemin  de  fer,  les  rails  ne  pourront  être  élevés  au-d«»>sus  ou  abaissée  au- 
dessous  de  la  surface  de  ces  roules  de  plus  de  trois  ceolimèires.  Lts  rails  et 
le  cbemio  de  fer  devront,  eo  entre,  être  disposée  de  UMnlère  à'ee  qnll  n*e* 
riaelle  eacun  nbatacle  à  le  eirenleJon* 

Des  berrièrce  aeront  tennea  fermées  de  chaque  c6té  du  chemin  di  ftr» 
fanent  oè  cette  mesure  sera  jugée  néceaseîre  pari*edminisiration. 

Un  gÊrdlen ,  payé  par  la  compagnie,  eera  eonalemnent  prépoaé  à  le  garde 
et  au  service  de  cea  barrièrea. 

17.  Le  compagnie  sera  tenue  de  rétablir  et  d^assurer  A  ses  frais  l'écoulé- 
neot  de  toutes  les  eaux  dont  le  cours  aemit  arrêté,  aoapendu  ou  modifié  par 
ît^travatïx  d<' pendants  de  l'eutreprise.  * 

Lts  acqurciucs  qui  seront  construits  à  cet  effet  sous  les  routes  impériale^ 
(KidéparteiiieDtale&  seront  en  maçonnerie  ou  en  frr. 

18.  A  la  rencontre  dea  rivlèrea  flotteblea  ou  nangaiblee.  In  compagnie  aert 
tnae  de  prendre  toutes  lea  mraurea  ei  de  payer  toua  lea  fraia  nécesaairef 
pour  que  le  eenrioe  de  la  navigation  et  du  9ottege  n*^rouve  ni  inlerruptio^ 
ai  tntrave  pendent  fes^cution  dea  travaux. 

lie  même  condition  est  expressément  obligatoire  pour  la  connpagnie  à 
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à  cet  effet,  dos  rontw  et  ponts  provisoires  seront  constroHs  par  las  aoliit  M 

aux  frais  do  la  compagnie  partout  oà  cela  sera  jugé  ndccssaire.  ^ 
Avant  que  les  communicatioas  existantes  puissent  être  interceptées ,  les 
ingénieurs  des  localit(^s  devront  reconnaître  et  constater  si  les  travaux  provi- 
soires présentent  une  solidité  suÛisante  et  s'ils  peuvent  assurer  le  service  de 
la  drcolatioflu 

Un  délai  sera  fixé  pour  la  dorée  et  rexéeulioD  de  ces  tfavanx  provisoires» 

19.  Les  percées  on  souterrains  dont  rexécution  sera  nécessaire  auront  an 
inoios  hnit  mëtres  de  largeur  entre  les  pieds  droits  an  niveau  des  rails ,  dans 

les  parties  préparées  pour  deux  voies;  quatre  mètres  cinquante  centimètres 
dans  les  parties  construites  pour  une  seule  voie,  et  cinq  mètres  cinquante 
centimètres  do  liautcur  sous  la  clef,  à  partir  de  la  surface  du  chemin  :  la 
distance  verticale  entre  Tintrados  et  le  dessus  des  rails  extérieurs  de  cliaqae 
voie  sera  au  moins  de  quatre  mètres  soixante  et  quinze  centimètres. 

81  les  terrains  dans  lesquels  les  souterrains  seront  ouverts  présentsiant 
descbanees  d'éboolement  ou  de  filtration,  la  compagnie  sera  tenue  de  pré* 
venir  ou  d'arrêter  ce  danger  par  des  ouvrages  soUiles  et  imperaaéables. 

20.  Les  pnits  d'airage  et  de  construction  des  souterrains  ne  pourront  avoir 
leur  ouverture  sur  aucune  voie  publique,  et  là  où  ils  seront  ouverts  tisse- 
ront entourés  d'une  margelle  en  maçonnerie  de  deux  m^rcs  de  hauteur. 

21.  La  compagnie  peurra  employer  dans  la  coustruclion  des  chemins  de 
fer  les  matériaux  communément  en  usage  dans  les  travaux  publics  de  la  loca- 
lités lOOleftis*  lestâtes  de  voAtes,  les  angles,  socles,  oourooneflseota,  estré- 
aalfés  de  radiers  sersal,  auiabt  que  posaiue ,  en  pierre  de  tailla.  Dana  lea  loea- 
lilés  oà  il  n*eibleNi  pas  de  pierre  de  taille,  lemploi  de  la  brique  ou  de 
OMallen  dit  dappveU  sera  toléré. 

Les  rails  et  nutres  éléments  constitutifs  de  la  voie  de  fer  devront  être 
de  bonne  qualité  et  propres  à  remplir  leur  destination.  Le  poids  des  rails 
sera  au  moins  de  trente-cinq  kilogrammes  par  mètre  courant  sur  les  voies  de 
circulation,  et  de  trente  kilogrammes  dans  le  cas  où  la  compagnie  voudrait 
poser  des  rails  sur  longrines. 

SS»  Tous  las  tertains  destinés  à  servir  d*empIaoenieal  anx  dienins  de 
far,  at  àtoutas  leurs  dépendances,  telles  que  gares  de  croiseinent  et  de  station- 
aaasant,  lieux  de  chargement  et  de  décbai^gament,  ainsi  qu*au  rétablisse- 
ment des  communications  déplacées  ou  interrompues,  et  de  nouveaux  lita 
des  cours  d'eau,  seront  achetés  et  payos  par  la  compagnie. 

La  compagnie  est  substituée  aux  droits  comme  elle  est  soumise  à  toutes 
les  obligations  qui  dérivent  pour  l'admini^tratiou  de  la  loi  du  3  mai  i84i. 

23.  L'entreprise  étant  d'utilité  publique  la  compagnie  est  investie  de  tons 
les  droits  que  les  lois  et  règlements  confèrent  à  1  administration  elle-oiéoie 
pour  les  travaux  de  l*Etat.  âle  pourra,  en  conséquence,  se  procurer  par  les 
aiiêmes  voies  les  matériaax  de  remblai  et  d'empierrement  néeessslKs  à  la 
construction  et  à  l'entretien  des  chemins  de  fer;  elle  jouira,  tant  peur  Tes* 
traction  que  pour  le  transport  et  le  dépôt  des  terres  et  matériaux,  des  privi- 
lège accordés  par  les  mêmes  lois  et  règlements  aux  entrepreneurs  de  travaux 
publics,  à  la  charge  par  elle  d'indemniser  à  l'amiahle  les  propriétaires  des 
terràins  endommagés,  ou,  en  cas  de  non-accord,  d'après  les  règlements 
arrêtés  par  le  oonMÎl  de  préfecture,  sauf  reoours  an  Conseil  d'état,  sans 
fua,  dans  aucun  cas,  elle  puisse  exercer  da  recours  à  cet  égard  contre  Fad- 
nûistration. 

I 
I 

I 

•  i 
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nins,  pour  chômago,  modification  ou  destraction  d'usines,  pour  tout  dom- 
mage queloooqoe  résoltaot  des  trifauz»  (seront  supportées  et  payées  ptf  U 

compagnie. 

25  Les  ouvrages  qui  seraient  situas  daus  le  rayon  des  places  et  dans  la 
lûcedes  servitudes,  et  qui,  aux  termes  des  règlements  actuels,  devraient  être 
ciécalés  jpar  les  officiers  du  génie  mililaire,  le  seront  par  les  agents  de  la 
eunpgoie,  mais  sous  le  contrôle  et  la  surveillance  de  ces  officiers,  et  con- 
(umémeot  aux  projets  particuliers  <^ui  auront  été  préalablement  approuvés 

CleaûBttlre  de  la  guerre  el  ie  ministre  de  ragrieulture,  du  commerce  et 
tomu  pablict. 

Liméne  ftcohé  poarrt  être  accordée,  par  eieeptîoD,  pour  les  travau 
■vis  temin  mâilaire  occupé  pr  les  fortifications,  toutes  les  fois  qne  le  mi- 
■Un  de  la  guerre  jugera  qu*ii  n*en  peut  résulter  aucun  inconvénient 
fovU  défense.^ 

A  SI  U  dn  diemin  de  ier  traverse  nn  sol  déjà  concédé  poor  Tei- 
fifliMien  d*nne  mine,  Tadministration  déterminera  les  mesures  à  prendre 
poor  que  rétabliasement  dn  chemin  de  fer  ne  nuise  nés  à  Fesploitation  de  la 
■ins,  et  réciproquement,  pour  que,  le  cas  échéant,  Vexploitation  de  lamine 
as coMpwmette  pas  iWistence  du  chemin  de  fer. 

Les  travaux  de  consolidation  à  Dure  daoa  Tintérieur  de  la  mine,  h  raison 
it  h  traversée  du  chemin  de  fer,  et  tous  les  donpmages  résultant  de  cette 
tn^ersée  poor  les  concessionnaires  de  la  mine,  seront  à  la  charge  de  la  oom- 

27.  S  k  chemin  de  ier  doit  s*étendre  sur  des  terrains  renfermant  dee 
CHiilnSfOii  les  traverMr  soulerrainement,  il  ne  pourra  être  livré  à  la  cireu- 
htrâa  avant  que  les  excavations  qui  pourraient  en  compromettre  la  solidité 

D  aifDt  été  remblayées  on  consolidées.  L'administration  déterminera  la  nature 

et  féteiidue  des  travaux  qu'il  conviendra  d'entreprendre  h  cet  effet,  et  qui 

seront  d'ailleurs  exécutés  par  les  soins  ei  aux  Crais  de  la  compagnie  du  che* 

nùo  de  fer. 

Ï8.  Pendant  la  durée  des  travaux,  qu'elle  effectuera  par  des  moyens  et 
ées agents  h  son  choix,  la  compagnie  sera  soumise  au  contrôle  et  à  la  anrvcil- 
iiDce  de  l'administration.  Le  tonirwle  et  cette  surveillance  auront  pour  objet 
deropécUer  ia  conipa;;nie  de  s'écarter  dos  dispositions  qui  lui  sont  prescrites 
par  le  présent  caliier  des  charges,  et  de  vérifier  les  éléments  des  comptes  des 
é^isnses  dont  Hotérêt  est  garanti  par  l'État. 

29,  A  mesure  que  les  travaux  seront  terminés  sur  des  parties  de  chemin 
de  ier,  de  manière  que  ces  parties  puissent  être  livrées  à  la  circulation ,  il  sera 
proeédé  à  leur  réception  par  un  ou  plusieurs  commissaires  que  l'administra- 
Ina désignera;  le  procès-verbal  du  ou  des  commissaires  délégués  ne  sert 
nUble  qa  après  homologation  par  Tadminirtratiott  sapérieure. 

Apès  cstte  hemologetion ,  la  compagnie  pourra  mettre  en  service  lesdites 
pMies  dn  chemin  de  fin*,  et  y  pereevotr  les  Amis  de  péage  etleepriz  de 
tna^wrt  d-sprès  détermtoés. 

ToQtefds,  ces  réentions  pertielies  ne  de  viendront  défiirîtives  qœ  par  la 
ffapiiun  générale  et  définitive  dn  chemin  de  fer. 

)0.  Antès  l*achèveaeot  total  des  travaux,  U  compagnie  fera  faire  I  aee 
tamm  liomage  contradictoire  et  nn  plan  cadastral  des  âiemtns  de  fer  et  de 
Indépendances;  elle  fera  dresser,  également  à  ses  frais,  et  contradicloif^ 
■wn  inji.  fadmînîiitretfcm t  mém  descriptif  despcatt,  aqMdaci  et  cntiei 


(  m  ) 

WTfgpt  f»Ti  qui  amopl  été  ^t#^iit  ceoronnépaeiit  m  condilMUtt  do  préiept 

caMer  des  charges. 

Une  expédition  dîiment  certifiée  des  procès-verbaux  de  borotge,  do^ao 
cadastral  et  de  i't^lat  descriptif,  ^era  déposée,  aux  frai:»  delà  compagnie,  ^êûM 
les  archives  de  l'administration  des  ponts  et  chaussées. 

31.  L^s  ch(Mi»in.s  do  for  et  toutes  leurs  d(^pendanccs  seront  constamment 
entreteauB  eu  boo  éut,  et  de  maoïère  <|iie  la  circuiatioo  loit  toujoun  lacile  et 
aûre. 

L*élat  desdits  chemins  et  de  leurs  dépendances  sera  reconnu  annuelle- 
ment, et  plus  souvent  en  cas  d'urgence  ou  d  accideois,  par  UO  ou  pluaîeuif 
commissaires  que  désignera  l'administration. 

Les  frais  d*(;ntretieii  et  ccu\  de  réparation,  soit  ordinaires,  soit  extraqidi- 
oaires,  resteront  enti^rcmenl    la  charge  de  la  compagnie. 

Pour  ce  qui  concerne  cet  entrelieu  et  ces  réparations,  la  compagnie  de- 
meure soumise  au  contrôle  et  à  la  surveillance  de  Tadministration. 

Si  les  chemins  de  fer,  une  fois  aehe\és,  ne  sont  pas  constammznt  entre- 
tenus en  bon  état,  il  y  sera  pourvu  d'oflfîce,  à  la  diligence  de  Tadministratioa 
et  aux  frais  de  la  compagnie.  Le  mont/int  des  avancei  faites  sera  recouvré  paf 
des  rôles  que  le  préfet  du  département  rendra  exécutoires. 

32.  Les  frais  de  visite ,  de  surveillance  et  de  réceplioa  des  travaux  seront 
tapport(  8  par  la  compagnie.  Ces  frab  seront  imputés  sur  la  somme  que  U 
comuagnie  est  tenue  de  vener  annoellemeot  à  ia  caisse  centrale  du  trésor, 
eonfonnénieal  à  Taiiicle  6i  ci-aprèe. 

En  cas  de  ooo-venement  dans  le  délai  fixé,  le  préfet  rendra  «u  rMe  esécn» 
loire,  al  laMnlinten  len  reooowé  coowie  eo  matike  de  ceotrikuibns  pu- 
bliques. 

o3.  Si  daat  le  délai  d^une  aaiiée,  à  dater  de  rheaiologaties  de  In  eoam» 
lion,  la  compagoie  qe  a*eet  pia  mise  en  meanie  de  conmenoer  lee  travani 
^n*«lle  eet  changée  d^etécnter  •  et  ai  elle  ne  les  a  pas  efleettveaieat  cnwim— eé» 
elle  sera  déduM  de  fdein  drelt  de  la  coocessioo  des  chemins  de  ftr ,  et  aaes 

qu'il  y  ail  lieu  à  aucniw  mise  en  demeure  ni  notification  quelconque. 

Dans  le  cas  de  décbéance  préva  an  paragnpbe  précédent,  le  aoMie  déjpesée,  | 
ainsi  qu*il  sers  dit  à  rarUde  6i  ei-aprèe,  à  titre  de  rsulienncmeni,  demodia 
la  propriété  de  TÉut  et  restera  acquise  au  trésor  pnblic 

Los  travant  nae  lî^is  eeaunencés,  le  canlionnement  aera  tendu  par  cin» 
quiémc  ou  praportionaellemeDt  à  ravanoement  des  travaux. 

34.  Faute  par  la  compagnie  d*a%oir  entièrement  exécuté  et  lenniné  les 
Imm  à  sa  charge  daoa  les  déiaîa  fisés;  làute  aiMsi  par  elle  d'avoir  rempli  les 
divtraea  o|»iigations  qui  Ini  sont  impotéee  par  le  présent  cahier  des  chargea, 
elle  encourra  la  diéfhéence  et  il  sera  pourvu  à  la  continuation  et  à  l'achèmi^ 
ment  des  travaux,  comme  i  IVxécutioo  des  autres  engagements  contractés  par 
la  compagnie,  par  le  moyeo  d'une  adjudication  qu'on  ouvrira  sur  les  dausfs' 
du  présent  cahier  des  charges,  et  sur  une  mise  à  pr  x  des  ouvrages  déjà  coosi»: 
truiu,  des  matériaux  approvisionnés, des  tarraina  achetés,  ai  des  portiooa  de! 
chemin  déjà  mises  en  exploitation. 

hê  com|>agi)ie  évincée  recevra  de  la  oouYsUe  cfMPpagni^  ia  valeur  que  ia 
nouvelle  adjudication  aura  détermii^e. 

La  pariitt  eitcoreree^ittée  du  çatUioDoeoieoi  devi^Ji^dra  U  oronriéié  dn 
i'Éiat.*  .  . 

Si  radjudicatir>n  ouverte  n'amène  aucqn  résultat,  une  seconde  adjudicatioa 

iai»i^  m   mms9  )m^^  »  9ff^  w  4^  4^  m  m^iêp  i^  ^     t^f»Êi  t  ; 
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tentative  reste  également  sans  résultat,  la  compagnie  sera  définitivement  dé- 
chue de  tous  droîlià  la  concession,  et  les  ponions  de  chemin  déj^  e^écutée^ 
tm  qû  •«9«MBt  anpfs  en  eiploîtàtion  deviendront  inunédiatamoot  la  propriété 

En  cas  d^interruption  partielle  ou  totale  de  ffzploitatlon  des  chemina  àê 
far,  radminîstnlîon  preadra  immédiatenienlt  aai  finâa  ei  risques  de  la  com- 
pagnie, les  mesures  nécessaires  pour  assurer  provisoiromont  îc  service^ 

Si  dans  les  trois  mois  île  l'organisation  du  service  provisoire  la  compagnie 
n'a  pas  valablement  juslifit^  des  moyens  de  reprendre  et  de  coolinuer  l'exploi- 
uuun,  tt  si  elle  ne  l'a  pas  elVectivenient  reprise,  la  déchéance  pourra  être 
^poncée  par  iemioiatre  de  Tagripullure,  au  commerce  et  des  trav^u;^  pu- 

Lm  dispoaillons  de  farikle  83  et  dn  j|»réaenl  article  ne  seront  polnl  appli- 

Câbles  su  cas  oi^  le  retard,  ou  la  cessation  des  travaux,  on  rinterruption  dê 
f exploitation  proviendraient  de  force  majenre  ré^lièremeot  opnatatée. 

3^  La  contribution  Cbocière  sera  établie  en  raison  de  la  siiHace  dey  lus 
nins  omipés  par  les  chemins  de  1er  et  par  leurs  dépendances;  la  cote  en  sert 
csiculée  comme  pour  les  canaux,  conformément  à  la  loi  du  a5  avril  i8o3. 

Les  bâtiments  et  magasins  dcpondanls  de  l'exploitation  des  clieniins  de  fer 
seront  assimilés  aux  propriétés  hàtics  dans  la  localité,  et  la  compagnie  devra 
é(j<ileoieotpa)er  toutes  les  contrihutions  auxquelles  ils  pourront  être  soumis. 

LlmoAtdftaii  iréfortur  le  prisdea  placea  ne  aéra  ppftlevé  que  «or  U  partie 
49  tarif  eoffcaposdaot  an  pri;^  dn  tranaport  des  vo/ageoif. 

M.  Dca  lè^ementa  d'adminiatralien  publique ,  lenëtia  aprèa  qii  In  tp»> 
pngnie  eaia  dié  ealeudne,  ddieraineroni  lea  ntaiifet  et  lea  diipeatliena  nd- 
cctsaires  ponraaanrer  la  police,  Teiploitilion  et  la  ceoferwitiflB  daa  cbanam 
de  fer  e(  des  ouvragée  qni  en  dépendent. 

Tontes  les  dépendes  qu'entraînera  l'exécution  de  Ma  neiWia  ai  ^  nef  dîn» 
positions  resteront  à  la  clinr^'e  de  la  compagnie. 

La  compagnie  sera  teiiue  de  soumettre  à  l'approbation  de  l'adminirtration 
les  rrglemeiits  de  toute  nature  quelle  fera  pour  le  service  et  TejiploitAtion  dea 
ibenioa  de  fer.* 

Les  rëgUmentd  dont  il  s'agit  dans  les  deux  paragraphes  précédents  seront 
eUigatoires  pour  la  compagnie  et  pour  toutes  celles  qui  obtiendraient  ulté- 
ricorement  raotoriaation  d'établir  des  lignes  de  démina  de  fer  d*tmbninehe* 
iMDt  on  de  prolongement,  et  en  général,  pour  tovlea  lea  yenonntê  qui  tm» 
fnateraient  rnaage  dea  démina  de  1er  qoi  hni  f objet  de  la  préaenta 
eanceiaîon. 

37.  Les  macbtnealocoBiottvea  seront  construite!  aur  lea  meilleurs  modUea 
coDnos;  elle»  devront  consumer  leur  fnmée,  et  devrontsatiafaire,  d'ailleura, 

Itoutfs  l^s  conditions  prescrites  ou  à  prescrire  par  ie  Gonvemen^ent pour  là 
mue  en  circulation  de  cette  classe  de  machines. 

Les  voitures  de  voyageurs  devront  également  être  du  meilleur  modèiei 
dles  seront  toutes  suspendues  sur  ressorts  et  garnies  de  banquett<>s. 

H  7  en  aura  de  troia  da»sea  an  noina. 

Ui  voitnrea  de  la  première  daiae  aeroot  couvertea ,  gamiea  et  fennéea  A 

glaces; 

Cdlea  de  la  deutième  daaae  aeinnt  confertea,  fennéea  à  {^aeea,  et  auront 
àm  banqnettea  rembourrées; 
Gittea  dn  la  trniaîèmn  ciaaae  aeiait  couvertea  et  £Drméea  à  vitrea. 
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Im  places  soront  Domérotdes  dans  les  voltam     CroliièaM  daasd  m 
dans  ccuics  de  première  et  de  deuxième  classe. 

Les  voitures  de  toute»  les  classes  devront  remplir  les  conditions  réglées  oa  4 
lé^er  pour  les  voitures  qui  servent  au  transport  des  personnes. 

Let  waggons  de  marchandise»  et  de  bestiaux  et  le|platcs-fdrmes  seront  de 
bonne  d  fâide  oonitniction. 

38.  Les  ehemins  de  fer  seront  dAtorés  et  sépsréi  des  propriétés  perlicii- 
Itères  par  des  murs  oa  des  haies,  oo  des  potesux  avec  lisses. 

Les  barrières  fermant  les  communications  particoliéres  s*oavriront  sur  les 
terres  et  non  sur  le  chemin  de  fer. 

39.  Pour  indemniser  la  compagnie  des  travaux  cl  dépenses  qu'elle  s  cngagc 
à  faire  par  le  présent  cahier  des  cbarsics,  et  sous  la  condition  expresse  qu'elle 
en  remplira  exactement  toutes  les  obii^aUoas,  le  Gouvernement  lui  accorde, 
pour  vn  laps  de  quatre-vingt-dis-oeof  années,  à  dater  de  l'époque  fixée  pour 
rachèvement  des  travanxdM  lignes  formant  Toljet  de  la  présente  conoessioo» 
Tantorisaiion  de  percevoir  les  dbrtnts  de  péage  et  les  prix  de  transport  ci-aprèa 
déterminés. 

Il  est  expressément  entendu  que  les  prix  de  transport  ne  seront  dus  à  la 
commission  qu'autant  qa  elle  effeclnerait  eilo-mcme  ce  transport  à  ses  firais  et 
par  ses  propres  moyens. 

La  perception  aura  lieu  par  kilomètre ,  sans  égard  aux  fractions  de  distance  ; 
ainû,  un  kilomètre  entamé  sera  payé  coaime  s  il  avait  été  parcouru.  Néan- 
moins,  ponr  tonte  distance  parconme  moindre  de  six  Hloinètres,  ledroitaact 
perça  oomme  pour  six  kilomtees  entiers. 

Le  poids  de  la  tonne  est  de  mille  Ulognmmes;  les  firactions  do  poids  ne 
seront  comptées  que  pv  contième  de  tonne;  ainsi,  toot poids  compris  entre 
xéro  et  dix  kilogrammes  payera  comme  dix  kiloi^rammes;  entre  dix  et  vingt 
kilogrammes,  il  payera  comme  vingt  kilogrammes;  entre  vingt  et  trente  lu- 
logrammes.  il  payera  comme  trente  kilot^iammes ,  etc. 

L'administration  déterminera,  par  des  règlements  spéciaux,  la  compagnie 
enteodne,  le  amunmm  ot  le  maiimaia  denteise  des  convois  de  vqyageurs  et 
de  marchandisas,  et  dos  oonvob  spédanx  des  postes,  ainsi  qne  la  dSsrée  dn 
trust. 

Dans  chaqoe  convoi,  la  compagnie  aura  la  faculté  de  placer  des  voitorsi 
spéciales,  pour  lesquelles  les  prix  seront  réglés  par  l'administration,  sar  la 
proposition  de  la  compagnie-,  mais  il  est  expressément  stipulé  que  le  nombre 
de  places  h  donner  dans  ces  voitures  n'excédera  pas  le  cinquième  du  nombre 
total  des  places  du  convoi. 

A  moins  d'autorisation  spéciale  et  révocable  de  Tadministration,  tont  con- 
voi régulier  de  voyageurs  oevra  contenir,  en  quantité  suflBsante,  dos  voitoras 
de  tonte  classe  destinées  aux  pefsonnes  qui  se  présenteront  dans  les  boieanx 
du  chemin  de  fer. 
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TàBIF. 
^  tlU  •!  par  kilomètrt. 

M  VimpSt  da 
dti  plaça. 

\aXMnt  cewertc* ,  garoie*  et  fonaêe»  k  glaeM  (a**  dam). 


«  Mitt  4ii  Inil* 


Vnu  rt  porca.  • 

MdUoH,  ànlùs  ,  «goeaax ,  chèvres ....... 

(Par  lonna  et  par  filonèlra*} 

PoUtonâ. 

flribw  fi  pwaaaiii  £rai«  »  à  la  viteaaa  tUa 

Pmibe  Hiaaw.  —  Fbotot  neolMa ,  fer  et  pbmb  oairnSa , 
cama  et  aatratf  méuu  oavrda  oa  aoa.  vinaigrée»  viiu, 
,  apcniMt,  kOat,  «eloM,  IdMgat,  Ml  4a 


^  ^  liistaM  «I «alm  boia  azott^pat,  ancre 

tifi ,  ish^tê ,  ^eerief  »  denr^ee  eolonialea  et  objets  ma- 

E.«itetuâB.  , . . .  ^  

DhÂw  ^Haa.  —  Bl^t  graine,  farinée,  aela»  ekaax  et 
ptittrr,  Biaeraii,  coVc  ,  cLarbon  do  boie ,  boii  à  brûler 
ïiAée  eBfdt),  percbec,  cbevroua»  plaadMaa  madriers, 
km  iâ  ckarpMte,  anarlua  ca  Uoe,  pien*  taille,  bi- 
tÊmÊÊfiÊaÊmlmtmt  faraaWnMMaa  Êu^Sm,  planb 

ca  RssoBS  

TnàiéM  daaaa.     Piarrea  i  chaax  et  à  pUtre,  moeliona, 
,  9ÊSSkmt,  MUa,  argile,  tuflaa,  bridât,  ar- 
,  pteWe  «i  natcrtaox  de  tonte  eapèe*  pOW  fe  OHM- 

u^f.iiyii  et  la  r^pcr^tion  Jes  roatae  « . .  • . 

cbttài* ,  atarjie  ,  eeadri'a ,  fumier  ot  angraia.  ..*.....*.. 

Ohjets  tffitri. 

Wa^gtiD  rt  cKariot  deetisée  an  traoaport  tox  la  ohamia  de 

itr,  j  peaaani  à  vide.  

T  itte  Mb»  voiture  daatiada  an  tranapol  anr  la  éhtÊÊàm  é» 

f«7.  y  passant  à  vida»  •(  «arhiaa  leaoïMiiva  M  lialuat 

pas  de  coovoi.. .  •  j^j^^^^^*  •  *  •  *  •  *^^^^^^^'  *  '  îi^J^ 

mÊÊmm  mm  iMMCfmi  pa»  im  aonvat ,  loreaoa  le  convoi 

Twaonpii ,  eoît  i>n  voysgtara ,  aoit  en  marcliindîsra ,  ne 
e  paa^^ta^^^e  an  moine  égal  à  coiui  qai  serait 

te  pilât  al  par  kilom/itre. 

Ttitire  à  deux  on  l  qnatro  roata»  i  an  fend  tt  à  «M  itnle 
bia^ite  dnna  l'inténaar* •••.«••••••• 

Ttstmà  qoetra  vanaa,  I4ia  iwdbt  fil  éai  WnqaaMaa 

(ia»  fistdrianr  •••••  

(Le  tarif  acre  doabic  si  la  transport  a  lion  à  le  viiesee 
im  vojagaof*.  Dane  ce  cas  ,  deox  parmaan  ponrroot , 
was  sappUMOl  4a  tarif,  voyager  tea  Im  aailtNa  Ivaa 
kafaalta»  «t  iroie ,  dans  les  voitorea  I  deu  baaqnettee 
hm  «cregeora  excédant  co  JMMnbl*  fajtlOAl  la  frildaf 
}lte!»  de  deaxièmo  classe.) 
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tiuM  le  CM  0&  U  vrSi  Hicctolîtra  ëiB  M  t^Alvmlt,  sur  le  narclil  ré^ 
Éolatear  de  C)iarIeviUê,i  tingt-qnatre  francs  et  au-dessus,  le  GouveniemeiM 
poQKrii  eiigcr  de  la  compn^nip  r(ue  le  prix  du  Iraosporl  des  blés,  péage  corts» 
brTs,  soil  Hdtiii  à  la  moitié  du  tarif  ci-dossus  fixé  sur  le  chemin  de  fer  4e 
heims  à  Cbarleville,  et  ns  puisse  s'élever,  au  maximum,  ^'à  huit  rnnlhnl 
par  ibnne  et  par  kilomètre. 

Il  en  sera  de  même  pour  le  chemin  de  fer  de  Crcil  à  Beauvais,  dans  le  cmb 
le  pris  de  lliediolitre  de  blé  s*éUverait,  sur  le  marché  régulateur  do  Soiê* 
kàaêt  a  vingt^uatre  fhiftes  et  e«*4essoe. 

Leè  m^diattdisei  <{al ,  sdf  1«  deaiaiide  del  et^iMttaim,  senleiit  transpor- 
lées  à  ia  vitesse  <ies  voyagaars,  payeront  i  raiaoa  da  trente-sii  centioies  la 
lonse* 

Les  ctievaiii  et  bcHîaut ,  dflns  le  cas  it)di<|aé  BU  patlgrapha  prétédeol, 

|)ayeront  le  double  des  \a\('S  perlées  au  tarif. 

Dans  le  cas  où  la  conijiagnie  jugerait  convenable,  soit  pour  le  parcours 
total,  soit  pour  Us  parcours  partiels  de  la  voie  de  fer,  d'abaisser  au-dessous 

dek  littiitas  dlténÉîDécs  pat-  te  tarif  kl  taies  f)ii*ana  est  amoriséa  â  percevoir, 
lee  taxea  abaissée!  ne  pourront  être  relevées  qu  après  an  délai  de  trois  maie 
au  moini  pour  lea  voyageurs i  et  d'an  ao  pour  las  narehiBdiseeb 

Tous  tbangements  appof^  dans  leS  tarifs  seront  annoncés  tih  mois  d*A- 
Vance  pat*  des  affiches.  Ils  devront  d'ailleurs  être  homologués  par  des  décidions 
de  raaministratloh  supérieure,  prises  sur  la  proposition  de  la  compagnie,  #1 
rendues  exécutoires,  dans  chaque  département,  p.ir  des  arrêtés  du  préfet. 

La  perception  des  taxes  devra  se  faire  par  la  couipagnie  indistinctement  et 
Sans  aucune  faveur.  Dans  le  ew  où  la  compagnie  aurait  accordé  k  un  ou  plat* 
liears  expéditeurs  une  rédédloA  Ittr  rail  des  prit  portés  au  tarif,  avant  de  la 
knaitce  à  exéciitioa  elle  detra  eh  donner  connatssenca  à  rsdministration,  M 
''Icelle-ci  âura  le  d^oitde  dédartrla  réduction,  une  fois  consentie  «  obligatoiflB 
Vis  à-vis  de  tous  les  aipédlteufS  et  apptieahia  à  tons  les  articles  d*unc  même 
toaturc.  La  taxe ,  sinsi  réduite ,  ne  poûrra,  coBiase  poar  les  autres  rédactionat 
être  relevée  avant  un  délai  d  un  an. 

Les  réductions  ou  remisés  accordi'^os  à  des  indigents  ne  pourront,  dans  aa- 
cun  cas,  donner  lieu  à  l'application  de  la  dis^silion  qui  précède. 

£n  cas  d'abaissement  des  tarifs i  ia  réductien  portera  {HroporûooBelIsmeât 
>ar  le  péage  et  le  transport 

4(k  Tooi  voyageur  Jant  le  liagage  ne  posera  pas  plus  de  trente  Utegrammia 
ii*anra  à  payer,  pbar  le  pért  de  ce  bagaga,  aam  aappléaient  du  pirix  de  fta 
l^lace. 

h\.  Les  denréés,  marchandises,  elTcls,  animaux  el  autres  objets  non  dési- 
gnés daiiâ  le  tarif  précédent  seront  rangés,  pour  les  droits  à  percevoir^  dais 
les  classés  avec  lesquelles  tis  auraient  le  plus  d'analogie. 

Les  aasimilaiious  de  cia^seâ  pourront  être  provisoirement  réglées  par  la 

ooimp^gaic  p  elles  .seront  soumises  immédlatament  I  radministntM,  qui  plo- 
•  noncera  défi'nitivamenL 

M:  Les  droite  da  pèiga  et  les  pris  de  «caa^ort  détamifléaaiilHÎf  préli- 
dent  ne^ont  poini  applicables  : 

1°  A  koote  voiture  pesaat,  evaa  eoa  abalgeasaat»  ploa  de  ^aatra  miUa  cîÉq 
cents  kilogramnics  (4,5oo')î 

a*  A  tbule  tirasse  indivisd)lc  pesant  plus  Je  trois  mille  kilogrammes  (3,ooo*). 
Né:»nmoiiis,  la  compagnie  ne  pourra  se  refuser  ni  à  transporter  les  masses 
indivisibles  pesant  de  trois  mille  à  cinq  mille  kilogreasmes,  ni  à  laisser  airoii- 
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far Mé  voitore^,  Me  mmI  eWgémeol, (tUe^tl  Je  quatre  friflb  ébitl  eeiili 
i  knit  milk  kikfmnoMt;  ne»  iee  droite  de  péage  et  lée  prix  de  tnoaport 
leront  augmentés  de  moitié. 

Li  compagnie  ne  pourra  être  eoDtréiDte  à  transporter  léà  inasM  indivisible! 
pMaoi  pluspe  Cinq  mille  kilogrammes  (S|000^),  ni. 4  laisser  circuler  les  voi* 
tom.satrss  qoe  wi  machines  lomosoiives,  qui,  chargement  compris,  j^èse- 
niialplos  ée  hott  mille  kilo^rimunes  (8,000^). 

S,  Dooohstant  li  disposition  qui  précède,  la  compagnie  transporte  tes 
i&3ss€s  iodivisibles  |>esant  plus  de  cinq  mille  kilograihuies,  el  laisse  circuler 
ks voitures,  autres  que  les  macliines  locomotives,  qui«  chargement  compris, 
ftMnieat  plus  de  boit  mille  kilogrammeei  elle  devra ,  pendant  trois  mois  au 
■om,  accorder  les  mêmes  laciliies  à  tons  ceux  qui  lui  en  feront  la  demaiide. 

Ui  La  prit  de  transport  déterminés  en  tarif  ne  sont  point  applioaMeOf 

t' kn  denrées  et  objets  qui  ne  sont  pas  nommément  énoncés  dans  le  tarif, 
^qui,  Kos  le  Tolnme  d'un  mètre  cube ,  ne  pèsent  pas  deux  ceata  kilogrammes 

t' i  fer  et  à  fergeiili  «il  en  lîÉgots ,  toit  monnejib  wa  Msaliés ,  an  |)la« 
qiifor  00  dflaigem,  m  mtnm  «l  eu  platine,  mm  qvVn  hijouK»  pialviB 
préMeNi  ft  efpmt  ^afoimi 

3*  Et,  ea  eénéral,  k  tona  paqnets,  «dit  eli  tiiééinli  de  hagage  piMt 
i  îidiÉat  mnon  de  cinquante  ktiogramttieitàmoins  qw  ces  paqteia»  eolie 
«ikMuII de  bégage  né fameiM periie d'envolé pMnl eMmWe méMét 
■fNMkkilMrnmmeed'elgelieiifoyéspaf  tiaeniéine  pene—eA—e 
fHiassi  il  CiHM  Mimë  mnni,  q'uoiqoe  nmUtléi  i  mH»  Hde  m» 

Atelfli^ie  eu  éMeteot  tpêdftée^  lie  ffte  dè  ttenapefl  «foal 
tansdlrmeot  jpnr  ilMMnfftrstlon«  lar  k  pnfêMûm     la  cémfÊpàfk 

Aa-aeiioe  do  dnqiiinie  fcllniilinméi,  quelle  qtm  eeit  la  distance  fMmèi, 
^  prit  de  tnttsfdrt  #M  osUe  ^e  fmÊttê  0km  mté  kwmm  éà  fmm%$  mu- 

(4o> 


U.  An  ttbyen  dé  lâ  j^récj^tida  dék  dhiib  et  dhH  ^t4gléft  iftn»li^*il 
^éliri  dit,  et  sauf  lei  exceptiotts  Mnpitaléee  itt  piésent  aider  des  diik^; 
||(BttpagDte  coétk^dê  fobligaiîon  dVttcnter  cobmitemettt  me  Mfn,  este- 
ot«l<letelliHtê,etttaft  loorde  ftveor,  )e  ttanÉpoit  Iee  vojag^nrt,  bestiank* 
t^niréet,  marehaodisei  et  ilietiél'eB  ^tielconqbeB  qbi  Idi  serohl  ètonfiés.  Lès 
Ws6ki,  dedk^,  iiiarchandîseft  ét  matikre»  queldonqm  sorotai  tfaneportée 
^  rardrs  de  leor  nmnéro  J^cfnregistrement 
tyouttpédition  ée  mehAandises  dont  te  poids,  sobi  nki  métne  emballag** 
^«ta  viogt  kilogramàiee,  aéra  cottststëe,  li  foipéditeor  le  detnânde,  pftr 
Illettré  de  toiture,  dont  un  exempleire  reatert  eux  maiM  de  lâ  cQMi]^gliie 
^Nitte  iktt  mains  de  reipétttteor. 

la  même  constatation  sera  faite,  enr  la  demande  de  re^^éditeor,  pour  tout 
f^oo  hallot  pesant  moine  de  vingt  kilogrammes,  dont  le  videur  enre  été 
{■^Memeiit  dâarée. 

u  compagnie  sera  tenue  d*ex^édier  tes  marchandises  dan»  lee  deui  jours 
^ nieront  la  remise.  Toutefois,  ai  Tesl^teur  consent  à  un  çlus  long 
p.  il  jouira  d'une  rédaction,  d*aprèe  un  tarif  approuvé  par  le  miuiatre  de 
* '^ture ,  du  commerce  et  des  travaux  publics. 

^  frais  accessoires  non  mentionnés  au  tarif,  leb  que  ceux  de  cbarjp* 
«àt,  de  déchaigeme&t  el  ^euticp^l  dane  ke  gem  et  Aiegyîns  des  chemme 


Digitized  by  Google 


de  ht,  leront  fix^  annneQffMnt  pw  un  règ|6inMl,.qnlMM  Mamli  1^ 

baiion  de  radmtoistration  snp<5neQre. 

Les  expéditeurs  ou  destinataires  resteront  libres  de  faire  cnx-m^mos  el  h 
leur*  frais  le  factage  et  le  camionnage  de  leurs  marchandises,  et  la  compagnie 
D*en  sera  pas  moins  tenue ,  à  leur  égard ,  de  remplir  les  obligations  énoncées 
au  paragrapbe  i*'  du  présent  article.  * 

MDS le  cas  dà  It  eonipagoie  consentirait,  nour  le  (kcugu  et  le  camkmnage 
Jes  marchandises,  des  arrangements  particuliers  à  un  on  plusieurs  eipécu- 
[leurs,  elle  sera  tenue,  avant  de  les  mettre  à  exécution,  d*en  informer  l'ad- 
ministration ,  et  ces  arrangements  profiteront  également  à  tons  ceux  qui  loi 
en  feraient  la  demande. 

45.  A  moins  d'une  autorisation  sp<^ciale  de  radministration ,  il  est  interdit 
à  la  compagnie,  sous  les  peines  porUns  par  Tarticle  419  du  Code  pénal,  de 
faire  directement  ou  indirectement,  avec  des  entreprises  de  transport  do 

.  voyageurs  ou  de  marchandises  par  terre  ou  par  eau ,  sous  quelque  déuomina- 
.tiott  ou  finme  que  ce  paisse  être,  des  arrangamenta  qui  ne  seraient  pu  oob- 

sentb  en  fiiveur  de  tontes  les  entreprises  desservant  les  mêmes  routes. 

Les  règlements  d'administration  poMiqtte  rendus  en  eafoutîoii  de  f  ar^ 
«lide  26  ô-dessos  prescriront  toutes  les  mesures  nécessaires  pour  assurer  in 

plus  complète  égalité  entre  les  diverses  entreprises  de  tnniport,  dans  leva 
.Experts  avec  le  service  des  cUcnùns  de  fer. 

46.  Si  radminislralion ,  usant  du  droit  que  lui  confèrent  l'article  Ai  du 
cahier  des  charges  du  chemin  de  fei-  du  Nord  et  l'article  70  du  cahier  des 
charges  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg,  juge  à  propos  d'autoriser 

.  f  VIA  en  Tatitre  des  oompagnies  eoncesnonnaîiea  de  cea  chemins  à  aéMsder 

une  réduction,  sur  Tnn  des  prix  portés  k  son  tarif,  à  des  expéditeurs  qnel- 
.ÉOMmes  dont  les  produits  proriendraiedt  de  toute  anire  voie  qne  les  lignes 

qui  font  Tobjet  de  la  présente  concession,  elle  pourra,  en  même  tonps,  dé- 
,  clorer  cette  réduction ,  une  fois  consentie,  obligatoire  vis-à-vis  des  expéditeurs 

dont  les  produits  proviendraient  de  l'une  queioooque  des  lignes  qui  font 

l'objet  de  la  présente  concession. 

47.  Les  militaires  ou  marins  voyageant  en  corps,  aussi  bien  que  les  mili- 
taires ou  marins  vovagcant  isolément  août  cause  de  sianrice,  eftvoy^  en  congé 
pour  appartenir  à  la  réserve,  envô|â  en  congé  limité  ou  en  penmsskm,  on 
rentrant  dans  leurs  foyers  après  libération ,  ne  seront  assujettis,  m  et  leors 
jbsgagcs ,  qu*au  qiuurt  de  la  taxe  du  tarif  ci-dessus  Gié* 

le  Gouvernement  avait  besoin  de  diriger  des  troupes  et  un  matériel  mi- 
litaire ou  naval  sur  l'un  des  points  desservis  par  les  lignes  des  chemins  de  fer, 
la  compagnie  sera  tenue  de  mettre  immédiatement  à  sa  disposition,  et  à 
moitié  de  la  taxe  du  tarif,  tous  les  moyens  de  transport  établis  popr  rex£loi- 
.  tation  des  chemins  de  fer. 

'  4B.  Les  ingénieurs,  inspecteurs  de  ^exploitation  commerciale,  commis- 
sairâs  et  sous^commissaires  attachés  à  la  surveBlance  des  diemins  de  '6r, 
séront  transportés  gratuitement  dans  les  voitures  de  la  compagnie. 

La  même  faculté  est  accordée  aux  agents  des  contributions  indirectes  et  à 
ceux  de  l'administration  des  douanes,  chargés  de  la  surveillaoce  des  chemina 
de  fer,  dans  l'intcrôt  de  la  perception  de  TimpAt. 

49.  Le  service  des  lettres  et  dépêches  sera  fait  comme  il  suit  : 

A  chacun  des  trains  de  voyageurs  et  de  marchandises  circulant  aux 
heures  ordinaires  de  l'exploitation ,  la  compagnie  sera  tenue  de  réserver  gra- 
tidtfiaienl  deos  conipiordBe&ts  spédanx  d'une  voit^  de  deui^Qe  classe  po«r 
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kt  lailfef,  las  ééfêtkm  et  les  agents  nécettatm  an 
)05tes,  le  snrpliis  de  la  Yoitnrefaataiità  la  di^positM  da  k  «MDpifDiei 

a*  Si  ie  voMMa  daa  dépêches  on  la  nature  da  serrîee  rend  tnanfissnta  la 
sipscité  daadau  caipartimeots  à  deux  lianquettes,  da  sorte  cp'il  y  ait  iiea 
feujployar  oneon  deux  voitares  spéciales,  le  transport  cessera  d'être  gratuit 
Et  lera  payé  à  raison  de  vingt  cinq  cenlimes  au  plus  par  kilomètre  et  par 
roitore  pour  tous  les  convois  autres  que  les  trains  rapides  marchaut  à  des 
iTtMs«  eiccptionnelles.  Pour  ces  derniers,  les  prix  seront  établis  à  raison  des 
(nis  résoltaot  de  T accroissement  de  vitesse,  et  fixés  de  gré  à  gré  ou  à  dire 
d'ei|)«rts.  Lorsque  la  compagnie  voudra  cbangèr  les  heures  de  départ  de  ses 
cuQTois  ordioaires ,  elle  seca  taoue  d'an  ai arlir  iariministration  daa  postas 
cpùûie  jours  à  l'avance  ;  ■    ■  -y 

V  Cd  U'ain  spécial  régulier,  dit  train  journalier  de  la  peste,  sera  mis  gra- 
tuitement chaque  jour,  à  l'aller  et  au  retour,  à  la  disposition  du  ministre  des 
.iL^&cespour  le  transport  des  dépêches  sur  toute  l'étendue  de  chaque  ligue; 

r  L'étendue  du  parcours,  les  heures  de  départ  et  d'arrivée,  soii  de  jour, 
««t  é(s  nuit,  la  marche  et  les  stationnements  de  ce  convoi,  seront  réglés  par 
ieminstre  Sp  l'agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics  etie  ministre 
des  finances .  la  compagnie  entendue  ; 

S'  Indépendamment  de  ce  train,  il  pourra  y  avoir  tous  les  jours,  à  l'altèr' 
rt  au  retour,  un  ou  plusieurs  convois  spéciaux  dont  la  marche  sera  réglée 
Qmmt  \\  frst  dit  ci-dessus.  La  rétribution  payée  h  la  compagnie,  pour  chaque 
coavoi,  ne  pourra  excéder  soixante  et  quinze  centimes  par  kilomètre  par- 
couru p'ur  b  première  voiture,  et  vingt-cinq  centimes  pour  chaque  voilure 
en  sot  de  là  première,  à  moins  que  le  transport  ne  soit  fuit  par  des  trains* 
rapides,  marchant  à  des  vitesses  exceptionnelles,  auquel  cas  les  prix  seront 
feiiklis à  raison  des  frais  résultant  de  laccroissemant  da  vitesse,  et  fixés  da 
pré  è  gré  on  à  dire  d*experts; 

6'  La  compagnie  pourra  placer  dans  les  convois  spéciaux  de  la  poste  des 
-itnres  de  toutes  dasses  pour  le  transport,  à  son  pront,  des  voyageurs  et  des 

a^rcb  an  dises; 

7"  La  compagnie  ne  pourra  être  tenue  d'établir  des  convois  spéciaux  ou  de 
^nger  les  heures  de  départ,  la  marche  et  le  stationnement  de  ces  convois, 
asBtant  que  l'administration  Taura  prévenue  par  écrit  quinze  jours  i 
«vsnce  ; 

S*  Néanmoins,  toutes  les  fois  qu'en  dehors  des  services  réguliers,  l'admî-* 
ÂitratioQ  requerra  l'expédition  d'un  convoi  extraordinaire,  soit  de  jour,  soit 
ieTiuît,  celte  expédition  devra  être  faite  imii)édialement,  sauf  l'observation 
règlements  de  police.  Le  prix  sera  ultérieurement  réglé,  de  gré  à  gré  OU 
i  ixt  d'experts,  entre  l'administratiou  et  la  compagnie; 

C('  L'administration  da  postes  fera  construire,  à  ses  frais,  les  voitures 
p  J  pourra  être  nécessaire  d'affecter  spécialement  au  transport  et  à  la  ma- 
àattQÙQo.  des  dépêches.  Elle  réglera  la  forme  et  les  dimensions  de  ces  voi- 
wes,  faaf  Tapprobation ,  par  le  ministre  de  l'agriculture,  du  commerce  et 
iestriTaux  publics,  des  dispositions  qui  intéressent  la  régularité  et  la  sécu- 
iit  ût  ;a  circulation.  Elles  seront  montées  sur  châssis  et  sur  roues.  Leur  poids 
K  depaîéera  pas  huit  mille  kilogrammes ,  chargement  compris.  L^adminis- 
raLoQ  des  postes  fera  entretenir,  à  ses  frais,  ces  voitures  spéciales;  tout^  . 
m,  featretien  des  châssis  et  des  rones  sera  à  la  charge  de  la  compagnie;  , 

10'  La  compagnie  ne  pourra  réclamer  aucune  augmentation  des  prix  ci* 
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âÊ^m  ladfarait.  tainNI  Mii  «éeMiifei  ^luiBbm  ém  wÊÊkÊÊÊkÊtm 
tiiaiMtl  Am  hHm  ffUtÊm  mju  vmUtfw  ipéci«iiitp  r^iw<ii| 

1 1^  Là  iiiiiiiiipMt  ttrt  tende  inu^dm  à  cfaartia àm  ^ÊimÊÊmlKÊÊÊm 
li^fes  ainsi  ^vaux  pritacipièit  pMiibM  MUnnéditiM,  uo  erapUetiMl* 
kqittl  laéttilnitlratioD  des  polliÉ  fwlm  lairt  MHtfMM  dn  banni 
ImM  d«  éipèlint  ai  dsà  basgen  pMr  U  obipfHMÉt  «I  k  éé^Mrgi» 
d<infcail«>|)Oitn,lÉiiéiPM«ii»niU  ni  wfiiin— HttténMàtpn— é 
Inil  mètres  en  ton  tmt; 

1 1°  La  valeur  loeaiive  dm  terrtîa  «m  firanl  fm  It  mtÊfÊfm  M  a 
fÊfém  de  ^  à  gré  on  i  dire  d  taMrttt 

|3*  Sa  poiiiani  sen  choiaie  de  maâîère  tfOe  ta»  bâlimiM  ^  y  mt 
construits  aux  frais  de  radminiatration  dea  poîtea  ne  pM— it  amliaf  ne 
ie  aerrîce  de  la  compagnîp  ; 

1 4*  L'administration  se  réserve  ie  droit  d'établir  à  so  frais ,  sans  laltaui 
ton  les  poti^aux  ou  appareils  nécessaires  à  Técliangc  des  dépêches  taDs  r 
de  trains,  à  la  condition  que  cas  i^pareils,  par  leur  uature  ou  parieur] 

aitioo,  n'^gpeiMaol  fm  4aatme  diffémyla  aonrien  4ê  i%  ii$m.9$\ 
atation. 

50.  La  compagnie  sera  tenue,  à  toute  réquisition,  de  faire  partir,  f 
oonvoi  ordinaire,  les  woggons  ou  voituref  œUtUairea  om^ioféi  4U  UWf^ 
dos  prévenus,  accusés  uu  condamnés. 

Les  wa^gons  seront  conslroitH  aux  frais  de  l'État  ou  des  départemeots, 
et  leurs  dimensions  déterminces  par  un  arrêté  du  ministre  de  fiolérieur. 

Les  employés  de  Tadminislration ,  gardiens,  gendarmes  et  prisotinK 
placés  dans  les  waggons  ou  voitures  cellulaires»  DC  soront  aaaujettis  (jué 
ilKHtié  de  le  taxe  du  tarif  de  la  dernière  classe. 

Le  transport  des  voitures  et  des  waggons  sera  gratuit.  i 

51.  Le  Gouvernement  se  réserve  la  faculté  de  faire,  le  ioag  des  Vii( 
toutes  les  constructions,  déposer  tous  les  ap[>arcils  nécessaires  à  letAUil| 
ipent  d'une  ligne  télégraphique  électrifiuei  if  »e  réserve  aussi  le  droit  d^£|f 
toutes  les  réparations  et  de  prendre  toutes  les  mesùres  propre»  à  mvaattt 
airvice  da  la  ligne  iélé;grai>biqiie  aaos  nuire  an  service  des  cbemios  de  kf» 

.  Sur  U  dediaada  de  ladn&iniatr*lian  dea  lignes  téUgrapbiqaeii  9 
marvét  dans  les  ff/um  dos  villes  et  des  localités  qui  seront  déaigpéo  il 
rienrement,  le  terrain  nécessaire  A  ritabliasenent  de  maisonnettes 
à  recevoir  le  bnreau  télégraphique  et  son  matériel.  < 

La  compagnie  ôonceisionnairè  sm tenue  de  fiûre  garder  pair  tetagenui 
fifa  et  les  appareils  des  lignes  étectrianes,  de  donner  nu  etaployé^  tt^lég* 
plilques  connaissance  de  tons  tes  accidents  qui  pourraient  àurvenir,  etdelf 
en  laire  connaître  les  causes.  En  cas  de  rupture  du  fil  télégraphique.  In  g 
plo^s  de  la  compa^ie  auront  à  raccrocher  provisoirement  les  boots im 
o^ipIrèÉ  les  fnstruciions  qoi  leur  seront  données  à  cet  effet.  J 

lies  ègMts  de  la  télégraphie,  voyageant  pour  le  service  de  la  Ugatl 
trîfne,  larmA  4e  imitée cirontor  gmtnîtenient  dans  in  voUnresées  «Ml 
de  fer.  1 

En  en  de  rapture  du  Al  télégraphique  on  d'accidents  graves,  une  fooil 
tive  sera  niaeittMiédiateoient  A  la  disposition  de  i'in<pecK>ur  télégrsphiqal 
la  ligne  pour  le  transporter  sur  ie  lieli  de  l'accident,  avec  les  hommes  et 
Uitériaux  nécessaires  à  la  réparation.  Ge  transport  9er<i  gratuit,  et  il 
être  effectué  dans  doa  tondilioas  leMes  qn'H  ne  puisse  entraver  en  rieo  U 
coiitîa&pttbiiqQa. 
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Difts  le  CM  oà  des  «iéf^acemenU  de  fiis,  Appareils  ou 
nkcMAircs  pir  svite  de  trsvaux  eiécutés  sur  les  clicmins  ,  rrn  rl^plnrnminlè 
urmtt  hou  aux  frais  de  i«  ceaipii0ftM»|p«r  ÀM  toÎM^La  iMdmiàà^êQA  àm 

11.  A  t<  nte  ('p  que,  apri  s  I  eïpii'ftlion  de$  quinze  ftromièjres  années,  h 
^rdudeiai  ùx?  psr  i'articie  3  pour  i  aolièveuient  fies  travaux^  Je(jouvcr- 
tioicoi  aura  la  iacuité  df  rtciieUr  la  cooceaaion  entit^rc  des  oUi  miAs  do  £iar. 
Ftwrt^  ie  prijL  du  rachat,  on  relèvei^a  les  produits  nets  annuels  olHQnus 
î  rr ni|  ai^'nie  priulant  les  sept  ann('H'S  qui  auront  précédé  celle  où  i«  ra** 
ca  tiltctué  :  ou  eu  déduira  les  produits  neis  des  deux  piua  ^âsUetJUi- 
9tE)  ti  i  uu  établira  le  produit  net  moyen  des  cio(|  autres  aunéîsa.  7 

Caproiluit  DDi  moyen  lormera  le  oiontaut  d  ujàe  annuité  qui  sera  due  et 
p^;ée  î  U  compagnie  pendant  chacune  des  anuém  cfi^aai  à  c^unf  mur  Aa 
àrèèla  Cûnoeasion. 

llMIBciui  cas ,  le  «aonUot  6b  Taoïiiiité  ne  sera  ixàTérieur  au  fftiAwàptà 
khànikn  des  sept  années  prises  pour  leeme  de  comparaison. 

iêÊmft^îm  BBcevra^  to  «Mira»  «Mt  ki  Afoit  mois  qui  suivront  it  mahat, 
iKMièHMMBÉe  «nii|Mii  ék  nmà^  dnif,  k  reipîraiioa  de  koonceteioB, 
lriMrarlide53d.aprèiu 

IL  âfëpocpie  ftiéa  VtttfMim  iê  la  priieaie  fariiiian »  «Ifat  la 
^  kkh  ama  f  ipiraÉwg»  ia4ÎniaanMaBant  aa»  auhtogé  à  tova  Jaa  ânàlê 
deUcQo^gnie  danala  propriété  daa.taa9iiii  al  des  onangfM  iésigBii  aip 
fiMèrinIflMalÎMMé  dhâa  fartîcla  2o. 

M  fitwi  MiiédiUiimt  an  jaiaînapaa  iaa  chmàm  da  far,  da  lauta»  iat 
%iàMsal  da  iopi  laaaa  pndoîla* 

^  nap^pilmei  i  lan^a  de  famattua  ap  bon  éut  Jeaiaelian  laa  ahawba^U 
iai  «nHya  ^  des  compaaanf  al  jeurs  dépattdaMaa«  nUas  que  g|^4 
iiBi  dceiiaii^eiit  et  de  déchargaâant»  élahMMiiBiianla  lapaînl  dad^aalal 
^  trriTée,  maisona  de  gardes  et  de  auivaîllaBla,  Jbvfaanx  de  pe^ceptîa■^  hm^ 
csiiei  fam,  al,  an  général,  tons  autres  oè^eta  imnanhiiwfa yn  naoïoailpaa 
F»v  éotiaatian  distnicÉa  al  apédaia  la  aerme  des  tramparcs. 

l^ics  cbq  dannères  années  qui  précéderont  ie  tanne  da  la  aaoaaHiatt^ 
i^Grjavemcment  anm  la  droit  de  mettre  saisie  arrêt  sur  les  revenns  des  che- 
iz^nide  ter,€t  de  laa  employer  à  rétablir  en  bon  état  les  ebemins  et  toutes 
dépendances,  si  la  compagnie  ne  segiiottatl pas  ao anesuaa  daaftiifaira 
pfenftDenl  et  entièrement  à  cette  obligation. 

0  totaux  objets  mobiliers,  teb  que  machines  locomotives,  waggons,  clia- 
"•''J,  voitures,  matériaux,  combustibb  s  (  t  approvlMonnemenls  de  tous  genres 
*■  î^jeîj  iriiixiobiliers  non  compris  dans  1  enumcralion  précédente,  l'Ltat  sera 
de     reprendre  à  dire  d'experts,  si  la  compa;;nie  ie  requiert,  et  récipro- 
si  1  tLiat  ie  requiert,  la  çoaupegnie  sera  tenue  de  les  céder  é^aie- 
*tttâ  dire  d  experts. 

îociefoift,  l'Etat  ne  sera  tenu  de  repreu'Iro  que  les  approvisioanementstté* 

à  Texploitalion  des  chemins  pendant  six  mois. 
^  Dans  le  cas  on  le  Gouvernement  ordonnerait  ou  autoriserait  la  coni» 
JHkée  routes  impériales,  départementales  ou  vicinales,  de  canaux  ou  de 
"^Bai  de  fer  qui  Iraveraeraient  les  chemins  de  fer  ([ui  font  l'objet  de  kl 
P^^caaetssion,  la  compagnie  ne  pourra  mettre  aucun  obstacle  à  ces  Ira* 
lis  toutes  dispositiofis  seront  prises  pour  qu'il  n  en  résulte  aucvn 
U  construction  ou  au  serriaa  des  cUeaains  de  fUt  ni  anenns  ffaif 

a8. 
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.  55.  Toote  ozécudon  on  toute  autorisation  ultërieare  de  route,  de  ctoal, 
deelieilMn  de  fer,  de  travaux  de  navigation,  dans  la  contrée  où  sont  sitaés  les 
cbeminsde  fer  concédés  en  vertu  du  présent  cahier  des  charges,  ou  dans  totitc 
autre  contrée  voisine  ou  éloignée,  ne  pourra  donuer  ouverture  à  aiicaDf(la| 

mande  en  indemnité  de  la  part  delà  compagnie. 

56.  Le  Gouvernement  se  réserve  expressément  le  droit  d'accorder  denoa* 
velles  concessions  de  chemins  de  fer  s'embrancbant  sur  les  lignes  qui  T  ni 
l'objet  du  présent  cabier  des  cbargeftou  qui  seraient  établies  en  proioagemenj 
des  mêmes  lignes. 

La  compagnie  ne  pourra  mettre  aucun  obstacle  à  ces  embranchemcnls,  ni 
réclamer,  à  roccasion  de  leur  établissement,  aucune  indemnité  quelconque^ 
pourvu  qu'il  n*en  résulte  aucun  obstacle  à  ia  circulation  ni  aucuns  irais  parti* 
coliers  pour  la  compagnie. 

Les  compagnies  concessionnaires  de  chemins  de  fer  d'embranchemenl  o\i 
de  prolongement  auront  la  faculté,  moyennant  les  tarifs  ci-dessus  détermiaéi 
et  robservation  des  règlcmculs  de  police  établis  ou  à  établir,  de  faire  cifCi^ 
1er  leurs  voitures,  >vaggons  et  machines  sur  les  chemins  de  fer  qui  fontfobj 
jet  de  la  présente  concession,  pour  lesquels  cette  faculté  sera  réciproque! 
régard  desdits  embraocbements  et  proloDgements,  i 

^ho$  lecM  oà  Itftdiftffiet  eompagaie»  ntfownémt  j'eimailritaliedM 
aar  rewcioe  de  celle  faculté,  le  GowpemenealeMiMit  aw  Im  difuM 
^  ifù  a^élèveftteoi  tmtm  elles  à^cel  ^pvd.  J 

Buia  le  eu  où  une  compagnie  aernlmnetoMoft  ea  de  prolongernset  j«l 

nil  les  Ugnea  qui  font  Tobjet  de  le  pfféaente  conceaiien  n'Mewit  pas  déli 
lté  de  circuler  sur  ces  ligues,  comme  aoiet  dne  celui  oà  la  oonfifi 
•oocecttottMire  de  ces  dernières  lignes  ne  vmdnit pes  cÎMler  aor  ui  M 
lengemenis  el  embranchements,  les  compagnies  seraient  tenues  de  s*eiisiid 
aalN  elles  .de  manière  que  le  service  du  tramfionna  soil  jamais  iniscmp 
anx  points  eilffémes  des  diverses  lignes. 

Celle  des  coaspagoies  qui  sera  dans  le  cas  de  se  servir  d'an  aoailérisi  ^  ' 
serait  pas  sa  propriété  payera  une  indëmnité  en  tÊffUi  avae  Taiage^) 
détérioration  de  ce  matériel.  Dans  le  cas  où  las  campsgaîas  aa  se  maUniec 
pas  d'accord  sur  ia  quotité  de  l'indemnité  ou  sur  les  mojens  d*assnrer  la  cot 
tinuatiun  du  service  sor  toute  la  ligne,  le  GouvememenI  y  pooanraifttt  dTe 
fice  et  prescrirait  toutes  les  mesu^e^ nécessaires. 

La  compagnie  pourra  être  assujettie,  par  les  lois  qui  seront  ultérieureroef 
rendues  pour  Texploitation  des  chemins  de  fer  de  prolongement  ou  d'embr&i 
cbemeni  joignant  ceux  qui  lui  sont  concédés,  à  accorder  aux  compagoiei  <i 
ces  chemins  une  réduction  de  péage  nin«i  calculée  : 

1*  Si  le  prolongement  ou  rembranciicinentn'b  pas  plus  de  cent  luloaèifS 
dix  pour  cent  (lo  p.  o/o)  du  prix  perçu  par  la  compagnie; 

a'  Si  le  prolongement  ou  rembranchcmenl  excède  cent  kilomètres,  <{ui^ 
pour  cent  (  i5  p.  o/o)  ; 

3°  Si  le  prolongement  ou  i' embranchement  excède  deux  cents  Lilomt^ue 
vingt  pour  cent  (20  p.  0/0); 

4*  Si  le  prolongement  ou  rembranclicment  excède  trois  cents  LUomètr^ 
vingl-cinq  pour  ceut  (a5  p.  0/0).  < 
Les  voyageurs,  bestiaux,  marchandises  et  objets  divers  provenant  on  à  d< 
lidatien  aun  peint  quelconque  des  lignes  qui  font  Tobjet  de  la  présenta  tM 
caisioo  jonironi,  sur  cbacnn  des  chemins  oe  fer  dn  Nord  ei  da  Paria  à  $lfl 
boorg,  de  fédnetbns  de  péage  celculéas  oonfermémant  ana  arlidas  67 1 
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« 

allier  (les  charges  du  chemin  de  fer  du  Nord,  et  35  du  cahier  des  charges 
da  chemin  do  fer  de  Paris  à  Strasbourg. 

57.  La  compagnie  sera  teone,  si  radministration  le  juge  convenable,  de 
pertager  l'usage  des  stations  établies  à  Torigine  des  chemins  de  fer  d'embran- 
dbcoMt  wne  kt  oooBpgnies  qui  defiendraient  ulténeorement  ooucession- 
ifis  daidElls  diconiit. 

La  ndet anee»  à  payer  encacasvaintiquelcs  eondittoiif  da  rnatgam»* 
n,  MraDl  r^ées  par  fadministratîon  topéritura* 
M.  La  compagnia  le  toiimettra ,  daos  feiécatioii  des  chamimda  far,  aui 
des  cûcdttTBt  da  fadminbtratbo  des  trafaax  publics  dta 
1S49  ^  10  novembre  18S1  «  portant  ioterdîalîoo  da  tratafl  !•• 
tUjoontéiiiMm 

M.  La  agents  et  gardes  qne  la  compagnie  établira,  soit  pour  opérer  11 
paeifliaB  daa  droite,  toit  pour  la  eiirveîllaoce  et  la  polka  dee  ckeanaa  de  ftr 
al  da  ooYrages  qui  en  déj^ndent,  ponmnt  être  aaemientésv  et  eeront«  dane 

ttea«  assimilés  aux  gardes  champêtres. 

00.  Un  règlement  d'administration  publique  désîgnerat  la  compagnie  en* 
tendue,  les  emplois  dont  la  moitié  devra  être  réeenréeani  anciena  milîtaiiea 

de  Tannée  de  terre  et  de  mer  libérée  do  aèrvioe» 

61.  Il  sera  institué  près  de  la  coropsgnie  un  ou  plusieurs  inspectcnn  cooi- 
mînairet.  spécialement  chargés  de  surveiller  les  opérations  de  la  compagnie 
poor  loat  ce  qui  ne  rentre  pas  dans  les  attributions  des  ingénieort  de  TÉtak 

Le  traitement  de  ces  commissaires  restera  à  la  charge  de  la  compagnie. 
Pour  y  pourvoir,  et  acquitter  en  même  temps  les  frais  mis  à  sa  charge  par 
1  article  02  ci-dessus,  la  compa'jnic  sera  tenue  de  verser  chaque  année  à  la 
càÎMc  ceatAle  da  trésor  une  somme  qui  ne  pourra  pas  eicéder  vingt  mille 
francs.  t 

Dans  iecàs  où  la  compagnie  ne  verserait  pas  ladite  somme  aux  ëpoqnes 
•]cji  seron  fixées,  le  préfet  rendra  un  rôle  exécutoire,  et  le  montant  en  sera 
r-rcouvré  conme  en  matière  de  contributions  publiques. 

62.  La  c^Mipagnie  devra  faire  élection  de  domicile  à  Paris. 

Dans  le  cas  de  non-élection  de  domicile,  toute  notification  ou  signification 
i  die  adressée  sera  valable  lorsqu'elle  sera  faite  au  secrétariat  général  de  la 
préfecture  do  département  de  la  Seine. 

63.  L«  coniestations  qui  s'élèveraient  entre  la  compagnie  et  Tadministra- 
lioQ  au  sujet  de  Texéculinn  00  de  Tinterprétation  des  danses  du  présent 
■fcier  des  charges  seront  jugées  administra ttvemeot  par. le  conseil  de  préfec- 
Isa  éa  département  de  la  Seine,  sauf  recours  au  Conaeîl  d'état 

M.  Aymnt  )a  promulgalioir  da  déc^t  de  conceisioD,  la  compagnie  eera 
tnaa  éê  dépecer  onc  toaMne  d'an  million  de  francs  (  i«ooo,ooc')  en  nnmé» 
■nm  mm  «a  rentes  snr  PÉtat'  calcnléea  conformimeot  à  rcrdonnance  da 
19  joia  aSsS,  ea  bons  da  trésor  on  antrea  effeta  pnUics,  avec  tranafiwt,  aa 
pnii  de  la  caisee  dee  dépôta  et  consignations»  de  cdiee  de  cee  valenra  qal 
itifca  en  à  cidre. 

sera  rendue  ainsi  qnll  est  dit  à  Tarticie  53  ô-daerai. 

TITRE  II. 

Cl.iniia  aiLATITES  au  chemin  de  fer  DI  CBAaLITlLLfi 

À  LA  FnO!<ITlànE  BELGE. 

65.  s  la  concession  qui  fait  l'objet  de^larticle  4  de  la  convention  i  la- 
facile  le  préeant  cabter  dee  charges  est  annoé  défient  définitive  per  Tinleff^ 
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WliÉi  èé  èUm  €tde  h  Hi  »oique!i  tBe  éit  léhtrfoÉlié»^  ciili idfceMiii 

sera  régie  par  les  articles  suivants.  I 
Oi«  Le  miirialr«  de  ragricirftm,  dtl  oomnerto  H  dei  triNMMi  pillitf  v  *^ 
Mitf  de  rétflt,  liweta  les  lefrassemeots,  onvniges  d*ift/siHîHf  ndMSi 
Msisuiiu  de  fwde  da  diemin  àe  fer  de  CbarlemMe  à  k  frealîèrebeifs;  oé 

si  le  Gouvernement  le  préCbre,  il  sera  payé  à  la  compagnie,  h  €Ên  ds  loki 
«eniion*  la  sortinra  nécessaire  pour  convrir  les  dépenses  e^deewse  éemMe 

que  la  loi  du  I  I  juin  iSis  milà  le  charge  de  TÉtet  ' 
La  sub^eeUon^a'il  y  a  lien ,  ^cra  réf^éo  ds?«Me,  de  gré  à  gré  età  folfttt 

4  après  les  prnrjcts  et  devis  qui  earonl  dressée  psrdds  ingémetirs  de fÉM^ 

epprouTés  par  l'admjmslratioa  snpérieurr ,  la  compagnie  entendue. 

Un  décret  de  TEmpcrenr  fixera  le  montant,  le  miede  el  lee  teniilisas é| 

l^yen/ieot  de  la  eobventkHi» 

Ls  coinptsnie  serv,  dans  tons  lès  cas,  chargé  de  la  vole  dé  fer,  y  ton 

pris  Is  foorniture  dn  sable,  les  clôtures,  et  de  l'établissement  du  mat^rii 

mobificr  rt  iiiiinoliilier,  dépenses  que  le  ieida  ii  jû  a84a  MMàkdtfil 

des  compn^nirs. 

07.  Un  dt''(  ret  de  l'Empereur,  rendu  nprè»  raérmnpli^srment  des  forai 
lités  ordinaires,  déterminera  ie  tracé  du  cbemt»  de  ier  de  Gkerltfvdls à I 

frontière  belge. 

Les  travaux  que  la  loi  du  ii  juin  18^3  met  à  la  diargo  de  l'Etat  Km 
exécutés  pour  deux  voies,  suivant  le  système  qœ  le  Goovemea»eBi  jegefsi 
plus  économique  et  aux  époques  qu'il  fixera.  * 

,68.  Dans  le  cas  011  les  terrasse  m  rnts  ou  travaux  d'art  serlieat  ezéenlis 
TEtat,  la  compagnie  sera  tenue  d'en  prendre  livraison  à  mesure  qu'ils  smi 
achevés  entre  deux  stations  principales ,  stations  dont  le  ministre  déterminei 
le  nombre  et  remplacement  par  seclious  conti^ês  et  sur  lapnotiiicatisof 
Ini  sera  faite  de  leur  achèvement.  ^  \ 

U  sera  dressé  procès-verbal  de  cette  livraison,  et  la  compagnie  den 
commencer  imméiliateoMnt  les  tnvsul  i  sa  cbargo  et  leslermiacf  dnsl 
délai  d'une  ennée«  à  ditar  de  là  limiwm  dee  travemi  I  k  «barge  de  FÉlÉL  ' 

Va  te  epi^e  k  date  d«  proeài^eiiMd  de  livreison,  il  seli  pMédéIta 
c^iteÉeièsdBce  déflfciltfe  dee  tfeveos  i(ei  aurait  dlé  Hnnée  ea  ^ferta  de  piii 
graphe  précédent,  et  cette  reconnaîssanee  sera  oonslalée  per  neateii  fâ 
ekvikd  doMredMkm  odi  aura  peur  eibt  d^aftwelar  l'ÉM^lloiig 
MMk  petfr  ki  liiHasteieMlé 

Uê  galiaik  Mor  ke  eavitiee  dTart  et  les  Mitesii  de  gardU  mHÉ 
qn*uii  an  aprèe  la  p#oek^*ikI  da  reeotiaaisiaaea  défiÉlita» 

Sn  aBcan  eaa«  k  1  HUUBwiiililé  da  fÉtat^  kDa  ^'eik  eil  téglée  ptf 
^réaaal  artiak^  al  pour  taa  Avanat  flalarae  d'aauafmi  Mpavifi  MMi 
ate  delà  de  là  garantie  asaliiklla  dee  trdvaux. 

69.  A  dater  ée  Tealrée  aa  paeeeMioa  défièie  an  para^phe  1*  de  l'i 
lieie  précédent ,  la  compegttie  laeleia  seule  ekai)géa  de  Tentretien  dei  ptrti 
du  chemin  de  fer  dont  elle  aura  pris  livraisoai  aaas  pHjadiea  éa  k  §êiêM 
stipulée  a«  même  àrticle. 

70.  Immédiatement  après  la  prise  de  possession  déOnitive  par  la  ooib| 
gnie  de  tout  ou  partie  des  travaux  à  la  charge  de  TÉlat,  û  sera  dressé  eont 
dictoiremetit  entre  radaieittrfttion  et  ladite  cdmpignla  tan  état  dee  iiein:*  | 

Cet  état  comprendra  : 

1*  La  description  de  f ous  les  tsttaiw  yd  jeftiraitë' wpkeeiaïut  —  ai 
■Hâ  de  kr  et  àaee  dépeadancaii 
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s*  L'éttt  des  travaux  dart  et  de  terrasseaieiil,  comprenant  les  ponts, 
pSDcssiix,  sqnedurs,  naiftons  de  gardes  et  tons  autres  ouvrages  construila  en 
wm  dci  projets  approuvés  par  yndiiMaÉratioa  aapérieare. 
71.  inak  eaa  «à  h  fimiTtifntinal inf ffirrrait  Irin^r è h  liMfMiiais  lu 
kitfitÊlm  mm  lm^Ê&mamém^kimÊnuàtSn^ki^  Tolifel db  présent 


(bi,liM»agmia  dafta  aoamoltfi  I  feànlwHwiiiuii  wipérititw,  4»  «Mi  eo 


iw  M»,  i  dater  du  décret  qui  n  i^lera  tontes  les  cooditiona  rdatîiiaàkt 
wkmÊm  è  ii  JiMgi  de  Hfetal»  H  par  neliii  d>  vingt  Uiataltort  •>  »rfni, 

5*41»  M  fiai  à  réthali*  ia  w  «ncMllièaia  (i/5«w>**),  le  tn^l 
iiTiieiiMrii^iwAiifttiriilneldelfl  ' 


ÉWfÉieii— hi  ^  far  yii  fidtroijet  de  la  mtéêmâê  aontt mIbb. 

Ui iadiniera  sur  ce  plan ,  sans  pr^udioe  des  dispatbÎM  da  Tattlala  d^ 
^kfiiiiM  al  laMé  ^as  garca  Aa  alal iiiaa  mmêt  al  dTdwtWMiii»  aSmi 


^Wfaat  da  tkafgepaiil  aida  ééahafgfcmenL 

A  m  mkmê  flaa  éa«Ml  étaa  mma  ati  pvafil  m  long ,  snivast  TaM  lu 
■iiétiv,an  certain  nombre  dapffaflls  en  travers,  le  taUeitt  4m  fmtm  il 
■yiif  ia  davli  asplieetif  oomprenani  la  deserintion  dii  owrates. 

u  cDspagnle  sera  autorisée  à  aaiudii  Mîa  éii  niaai«  aîf  «Minli  dl 
èmêmé$  soi  fraie  de  rÉ|il. 

^  coars  d'exécution ,  la  compagnie  anra  la  fiwalté  di  ftùfoêtr  les  midil^ 
eititnis  {jii'elte  pourrait  Jvgir  «lila  ë'introduire;  raala'  ces  modiGeatioiia  aa 
pourront  être  exécutées  f|ue  moyeoaaal  l'approballiii  fréalaUa  al  la 
tatstfonad  de  radminisiration  supériaara. 

"il  U  comMigiita  sera  tenue  d'établir  des  gar^a  d^MlaoïaaA»  d*«B  déi» 
lojppem  1  ^^^i  au  quart  de  la  longueur  fie  ia  ligne. 

l«BMnbre  vol***  sera  nngmeiité,  s'il  y  a  lieu,  dans  les  gares  et  aux 
aW/di  de  ces  ijfares,  conformément  aux  drcisinns  qui  srront  prises  par  le 
QiiuiMrpdo  rj^ricuitiirc,  du  commerce  et  des  travaux  publiaiiia  oonspa^pûi 
P«3lâW?inem  entendue. 

^3.  Les  rails  et  autres  éléments  constitutifs  de  la  voie  dç  ffC  (iavnii^l  être 
^booM  qualité  et  propres  à  remplir  leur  destination. 

poids  des  rails  sera  au  moins  de  trente  lilogrammes  par  mètre  coorant. 
La  compagnie,  si  elle  en  est  requise,  reprendra,  moyennant  un  prix 
liâdire  d'eiperts,  les  rails  et  coussinets  que  le  ministre  de  l'agriculture, 
•commerce  et  des  travaux  publics  aurajt  §çquis  pour  Texécution  des  terraa- 
*fcwt3  desJits  chemins. 

73»  Le  sable  ou  ballast  dastiné  à  fornier  U  fbod^Uoo  dea  y^ies  de  fef  d^Vfi 
%  ai keooe  qualité. 

^.  Lu  clôtures  consisteroQt  dans  des  piurs  et  des  baies  ou  des  jieteAux 


^kiirièfvs  fermant  les  communications  particulières  s  ouvriront  tuf  loi 
^etiso  sor  le  cbemin  de  fer. 

U  largeur  de  la  voie  entre  les  bords  intérieurs  des  rails  devra  être  d*ttO 
■^ipiWiiliMai  aaulimètfai  (^^àb*)  daku  les  gares  d'évitemeit 
Jfjilivci  agiDi  iaa  dam  vmai  tari  a»  moins  d  un  mètre  quatre  vipgu 
I^Wns  (i^So*),  mesorée  entre  las  fiicat  extérieoraa  dea  rails  da  cbaqua 

u  L!f  #«iaa  |Nddii|aa«  la  aaaspagnîa  iera  iraHb  di  Mi 

«ili  fw  fei  lob  al  rèdiBieati  conftreat  à  radmhiiftfatioo  dla-piéiiia 

po^btraveudalXtat.  Elle  pourra,  en  conséquente,  se  procurer  par  Iaa 
''es  Toie«  Im  mitérlâiii  de  remblai  il  d^empierremeDl  ndcetiaires  k  li 
d  I  f^HMradiir  du  dtenb  de  Af  ^  iUe  joain,  uni  pour  Titillé 
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.lion  qtie  poorletranq^  «Ile  dëpAtdettamtetinalfffiraK»  deiprifîlégat 
■■cnÉwlés  par  les  némat  Im  «t  fèglonenli  au  «atrepreiimra  de  Ibmms  p»» 
blics,'àla  charge  pw  eHe  d'indemniser Tamiable  les  propriétairee  destar> 
YMBf  esdiMnmatéi;  on ,  en  cas  de  déMeeord,  d'après  les  règ^eoMoto  arrêtda 

par  le  conseil  de  préfecture,  sauf  recours  au  Conseil  d'état,  sans  que*  daaa 
aocnn  caa,  elie  paiase  exercer  de  recours  à  cet  égard  contre  iadmÎBÎf- 
tratioo. 

Les  iodemnités  pour  occupation  temporaire  ou  détérioration  de  terrains» 
pour  chAmagea,  içodificalioos  ou  destruction  d*usioes,  pour  tout  dommage 
quelconque  réiullant  dès  trsvani  à  It  charge  de  la  cempagnie,  serait  vtppcf^ 
lées'et  payées  par  elle. 

79.  La  compagnie  ne  pourra,  par  émission  d  actions  ou  obligations,  fonnir 
le  capital  nécessaire  à  rexécution  du  chemin  de  fer  qui  iàit  robjet  du  présent 
titre  II ,  que  lorsque  la  concession  de  ce  chemin  sera  deveme  définitâvnt  et 
dans  les  proportions  qui  seront  fixées  par  fadministration. 

80.  Cinq  ans  après  Touverture  de  la  section  de  Charlevillc  à  la  frontière 
belge,  si  le  produit  uci  deTeosemble  des  lignes  comprises  dans  la  présente 
concessîoa  eickde  hnît  pour  teni  du  capital  d^ieasé  par  la  cempagoie ,  moi» 
•eé  de  rexcédant  sera  attrOMié  à  fÉtat 

81.  Seront  applicables  au  chemin  qni  fait  Tolgclt  dn  présent  titre*  les  a^> 
ticles  a  8  et  suivants  dn  titre  I*"  ci-dessus. 

82.  La  somme  de  vingt  mille  francs,  mise  à  la  charge  de  la  compagnie 
par  l'article  6i  ctniessus»  pour  irais  de  suneillanoe»  sera  portée  à  tingt^nq 
mille  vlrancs. 

83.  Les  conventions  à  passer  par  le  ministre  de  fagriculture,  du  commerce 
et  des  travaux  publics  en  vertu  du  présent  acte  devront  être  réglées  par  des 
décret»  impériaux. 

84.  Lesdites  eontentions  ne  seront  passibles  qne  da  droit  fiin  dn  on  im»> 

Arrftté  à  Paris,  le  1 9  juiHet  i853. 

Le  Ministre  de  Vagricalturcp  da  coaumm 
et  de*  travaux  publics, 

Signé  P.  Wmu. 


N*  ^59.  —  Décret  impérial  qui  autorise  l'étahUssement  d'un  Chemin 
dé  fer  d'embranchement  entre  le  groupe  des  houillères  de  Sorbier  et  les 
Chemins  de  fer  de  Lyon  à  Saint- Etienne  ei  de  Saint-Etienne  à  la 
Loire, 

Du  37  Juillet  i$53. 

NAPOLEON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationalet 
ËMFBREOR  DE5  Faamçàis,  à  tous  présenU  et  à  yeoir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*étnt  en  départemeBl 
de  ragrieolture,  da  ooounerce  et  des  traTanx  pnUies; 

Vu  la  soumission  présentée  pir  MM.  Genoy,  Wery  et  Tézénas,  au 
nom  et  comme  représentants  d*ane  société  formée,  le  11  septembre 
lÔSo,  entre  la  compagnie  du  chemin  de  fer  de  L^on  à  Saint-Étiennç 
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et  Im  concessionnaires  dit  mines  d6l|8iiilto  de  la  Chazotte,  âm  MoBt- 
cel  ei  <ie  Sorbier;  ladite  soumisaion  ayant  pour  objet  rétablistooent 
d*ua  cbemin  de  fer  d'eokbranchement  destiné  à  relier  le  ç^roupe  des 
bouillères  de  Sorbier  aux  oheudûs  de  fer  de  Lyon  à  Saint-Ètieime  el 
de  Saint-Élienne  à  la  Loire; 

Vu  le  mémoirs  descriptif  des  travaux  k  exécuter,  les  plans  à  Tap- 
poi  et  Im  fNM^^els  de  tarif  des  prix  k  percevoir  aor  le  chemin  de  ier 
projeté  ; 

Vu  Tavis  pobliét  le  ag  mars  i85a,  par  M.  le  préfet  de  la  Loire, 
aniKMiçeiit  Tonverlttre  de  Tenquète  relative  au  chemin  dont  il  a*agttt 
et  les  regiftres  d*enquête  ouverts,  le  à  avril  i85a,  à  la  préfecture  du 
département  de  la  Loire  et  à  la  soos-préfectnre  de  Saint-Étienne,  et 
dos  le  35  du  même  mois; 

Vu  les  observations  pré^^entées,  le  1 1  avril  4  85a,  par  la  compagnie 
dn  chemin  de  fer  de  Saint*Étieonc  à  la  Loire  ,et  celles  présentées,  io 
a3  avril  i85a»  par  la  compagnie  des  mines  de  la  I^ire; 

Vu  le  procès-verbal  des  délibécatioas  de  la  commission  d'enquête, 
en  date  àm  9  juin  1 85a  ; 

'  Vnles  rapports  et  avis  des  ingc^^nieurs  des  ponts  et  chaussées  et  des 
mines,  des  i4  août  et  18  dôcembre  i85a,  et  Taris  du  préfet  de  la 
Loire ,  en  date  do  18  août  i85a  ; 

Vu  Tavis  du  conseil  général  des  ponts  et  chaussées,  du  10  fénie^ 

'i853; 

Vu  fam  du  comité  consultatif  des  chemins  de  fer«  do  1%  mm 

i853: 

Vu  le  certificat  délivré,  le  aS  juillet  i853,  par  le  directeur  géné- 
ral de  la  caisse  des  dépôts  et  consignations»  constatant  le  dépôt  de 
sommes  el  Tdenrs  représentant  nn  cautionnement  de  ringt  mifle 
francs; 

Vnlaloi  dn  3  mai  18A1 1 

NoCit  GoBseA  d*étal  entendn. 

Ayons  nécniti  et  ntoiAroiia  ce  qni  suit  t 

Aat.  1**.  La  société  représentée  par  IfM,  Gervey,  Wery  el 
Tézénat  est  autorisée  à  établir  an  chemin  de  fer  d*eaihranche* 
ment  entre  le  groupe  des  hoaillèree  de  Sorbier  et  les  chenriat 

de  fer  de  Lyon  à  Saint  Etienne  et  de  Saint-Étîenne  à  la  Loire, 
conformément  aux  clauses  et  conditions  du  cahier  des  charges 
arrêté  aujourdlmi  par  notre  ministre  de  Tagriculiure,  du  com- 
merce et  des  travaux  publics. 

Ce  cahier  des  charges  restera  annexé  au  présent  décret. 

2.  Iiiotre  ministre  secrétaire  d*état  au  déparlement  ie  Fagri- 
odtnre»  do  oemmerce  et  des  Iraveux  publics,  est  chaigé.de 
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fitècttion  da  présent  décret»  lequel  iera  ismété  m  BaiMA  i 
Mb. 

Fait  m  pabb  de  Sumt-Qoad»  le  27  Juillet  | 

■   ^  Signé  NAPÛLÉOiN. 


Li  Miniiirf  ueritmre  d^état  aa  département  de  {ajfncuki 


Gokâr  dm  tJuuyei  de  la  coneamn  dm  Qmm  de  fer  imkwmiàimÊHt  4$ 

AAt.  1**.  La  compagnie  s*cngtgo  à.exëeuter  à  ses  frais,  risques  et  ^ 
ei  à  tentoiaer  dans  le  délai  de  deux  ans  ta  phis  tard,  à  dater  da  décrit  ^ 
en  autorisera  rexécuCion,  tous  ios  travaut  nécessaires  k  rétablissemaÉtltl 
Moiietion  d'un  cfaMin  de  fer  des  mines  du  Montcel  et  de  Sorbitr  am  d 
mina  de  fer  de  Saint-Étienne  à  Lyon  et  de  Sain t-É tienne  à  la  Leirt,  etdei 
nière  que  ce  cheonn  d«  ftc  Mit  ytiflibit  (UiUMoiltM aM  pMlÎM  ^  lUfînli 
ilu  délai  ci-dessus  fixé. 

2.  Le  chemin  de  fer  aura  son  origine  à  pro&irnité  du  village  de  Sorbi^ 

J)rès  de  la  limite  des  concessions  de  la  Calaminière  et  de  Sorbier.  II  travcw 
Ci  concessions  de  Sorbier,  de  la  Cbazotte,  du  Montcel  (où  il  passera  soul 
rainement  sous  le  clos  de  Tt'zénas),  de  Chaney,  de  Reveux,  de  Côle  Thii 
lière,  et  aboutira  au  pont  de  l'Ane,  où  ij  s'embranchera  sur  iet  oliMttiM  | 
fer  de  Saint-Elienne  à  Lyon  et  de  Saint-Etienne  à  ia  Loire.  I 

3.  Le  tracé  du  chemin  suivra,  quant  à  sa  direction  générale,  le  pli 
dressé  le  3  février  idàai  et  quant  à  «et  p«nt«s,  le  proiii  ^^  «rrélé  il 
nié  me  date. 

Ces  plans  et  profils  seront  visés  par  l'administration  supérieure. 

En  cours  d'exécution,  la  compagnie  concessionnaire  aura  ia  faculté  de  |li 
poser  les  modiUcalions  qu  elle  pourra  jugor  utile  d'introduire  ,  niais  ces  idm 
ficatîons  ne  pourront  être  exécutées  que  nioyeniunt  TaiproliilMn»  prâilil| 
de  radminUtnitioa  supérieure.  | 

4.  Le  cbenio  de  fi»'  ame  une  teoU  yom  sur  tout  a«o  développement,  ié 
•or  let  poiiiti  oà  des  garea  deffontélreélaldies,  coiiuBetleitda4raitiele| 

5.  PMr «ne  aevle  veiff  U  largeur  du  cheoiin  dt  fer  ee  eouMMimi 
troîi  tttètreê  eînquanté  ceattnièlnt,  lavoir  x  ne  milra  de  Itrseor  de  duqi 
eHéén  fliilt,  et  M  diMie  eiafeento  ceetiiBtoet  de  luUee  iwà  ndl  ài  ij 


feutte. 

PiMir  den<  voies,  e«iu  letgaiir  im  d«  lis  aièinit  en  «j 

li-demt  un  mètre  pour  fentrevoie»  el  un  mètre  cinquante  centimèlrpi  po< 
le  demième  voie. 

Deee iesfMuniei  eo  ddU«l»ttsemijeBtdàeeilargeiifi»4edbeÉtièeMj 
l'erèle  eitérieure  de  recootemeot^  ime  ler§ear  de  mi  aito»  |Mt  lWftfli| 

des  contre-fosséa* 

6.  Ue  alignements  devroul  ae  vatiBclier  anivaDt  de|  eoorket  deutle  Wf^ 
miDimuoi  est  fixé  à  trois  cent  cinipiante  mètres  (SSe*^). 
TeuiéiNS ,  «ne  eoofbe  da  fealrB*vlDg|HAb  à  oMt        de  fijott  Mn  t 
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  la  Loir«. 

L.a  éécïrmà  éùê  fMm  «i  dm  nafm  n  «mMs»  fit  tpàÊtiB  ii^)lteè«rei 
par  mèirc 

7-  Il  sera  établi  au  moins  trois  gares  d'cvilement  entre  les  deux  eifrémités 
du  chemin,  indépcndaiiMiient  de  ceile  qui  sera  DéceMairemeot  eiéculée  au 
pont  de  l'Âne. 

Gm  fjUWÊ  sefVDt  |iImAbi  6tt  dokMS  de  li  tue.  I^nr  IcN^oeoft  fiétfwdiiiiéMft 
flB■iprii^  Mfii  de  deîn  eesti  nètree  eu  iDonii*  Leur  eiif|ileeeiiieDl  el  leiif  pMk 
MèM  eerent  «Itérieureneni  détérMÎaée  per  fadMoieMiiiA  Mipériente»  sur 

lai  prropositidiis  de  la  comfwgnre. 

8*  A  moins  d'obstacles  tocaux,  dont  lappréciation  appartiendra  à  ladmi- 
DÎstration,  le  chemin  de  fer,  à  la  rencontre  des  roules  impériales  ou  départe* 
■Mntalest  devra  passer  5oit  au-dessus  soit  au-dessous  de  ces  routes. 

Leâ  creiseineuis  de  niveau  aèrent  tolérés  pour  les  chemins  vicinaux,  ruraux 


Lerequè  le  éktmim  de  ht  detre  paMet  W'èmm  d*une  touié  impêtiéé 

 faarttaaealate  on  d*nn  dMio  ffaial ,  fonverture  dn  poftt  ne  eera  pai 

moindre  de  huit  mètres  (8*),  pour  la  route  impériale;  de  sept  mètres  (7  )• 


la  rente  dépéttefceatale;  de  cifiq  mètres  (5'"),  pour  le  chemin  vicinal  de 
grande  communication,  et  de  quatre  mitres  (â"),  pour  le  simple  chemin 
vicinal.  La  hauteur  sous  clef,  à  partir  de  la  ohausêée  de  ia  route,  sera  de 
cinq  mètres  (5*)  au  moins. 

Pour  lae  poats  en  charpente,  la  banteui'  lôiie poutre  sera  de  quatre  mètrea 
leeie  eitaitliia  (4*  9^]  m  «eîlif }  k  Ivgetir  enfre  iee  dtex  |iarapeu  Mr* 
tm  nBoîsa  de  troia  mfetrea  einquante  centialfttii  (3*6<i^),  et  li  ftiufear  dé 
ies  pàrapeii  de  qnatre-vingu  eentim^rea  M  jMlas« 

10.  Lorsque  le  chemin  de  fer  devra  piMer  ân-desaous  d'un  fonte  impériale 
on  départementale  on  d'un  chemin  vicinal ,  la  largeur  entre  les  pantpels  du 
pont  qui  supportera  la  route  ou  le  chemin  sera  fixée  au  moins  à  nuit  mHres 
(8"),  pour  la  route  impénale;  à  sept  mëtres  (7*),  pour  la  route  départemen- 
lele;  à  cinq  mètres  (5*),  pour  le  chemin  vicinal  de  grande  communication, 
eil  qaatte  mkm  (A")*  pett  Iviianie  Ékenia  MiieL  Vmnmm  dn  pont 
Mte  kl  tnàhnênw  mtkm  de  tfola  iièlrei  eiamnte  Mlbièlt«i(8"  5o*), 
el  b  êitmmmMêmw^  f  iatredea  etle  detaft»  «M  lefle  flêMM  pêâ  HMiddlé 
de  qvatre  toètrea  trente  eentim^trei  (4*  Uf)* 

11.  Lorsque  le  chemin  de  fer  traversera  une  rivière,  un  canal  ou  un  coufi 
d*eau ,  le  peal  auni  la  kii|ew  de  veie  et  la  kesteot  de  ^apeta  ÛMêéè  i 
TarticU  9. 

Qnant  I  Tonvertufe  dn  débouché  et  à  la  hauteur  sous  déf  au-dessus  des 
eaux,  elles  seront  déterminées  par  l'administration,  dans  chaque  casparticu- 
Uer,  infM  tai  «ImoiitMl  kMiil. 

lf<  Lia  f9àm  è  eemumiH  à  le  mtcwitfé  êm  twrte»  HnftMitéf  ed  dl^ 
iHittilm  m  diifiidlri»  otctaMiê  iwHgatlefielde  Mfigè«MMIéi 
itofoMierieM  én  ier. 

fli  pountmt  aussi  être  eonstruits  avec  travées  en  bois  et  piles  et  culées  en 
INÇonoerie  ;  mais  il  sera  donné  à  ces  piles  et  culées  Tépaisseur  nécessaire  pour 
qail  soit  possihie,  ultérimirement,  de  substituerai  travées  en  bois,  Boit  dea 
travées  en  fer,  soit  des  arches  en  maçonnerie. 

13.  S'il  y  a  lieu  de  déplacer  les  routes  existantes,  la  déclivité  des  pentes  ou 
laDpes,  aiir  les  noutelHli  diteailMs,  ne  pourra  ftfl  etoédif  trob  eentimètrei 
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par  mètre  pour  les  routes  impérialM  et  départementaies  «  et  àwi  centiiiiètrM 

pour  les  chemins  vicinaux. 

L'admiaistralioa  restera  libre,  toutefois,  d'apprécier  les  circonstances  qui 
poumieiil  nalivsr  une  dérogirti«D  à  la  règle  précédante,  an  ce  qui  conceroe 
Mf  chemina  vidiiaiii. 

14«  Laa  ponts  à  construire  è  la  reneantre  des  eanlea  impérialaa  et  dépatw 
temcnlalea,  et  des  rivières  ou  canaux  de  navigation  et  de  flottage*  aioat  I|M 
les  déplacements  des  routes  impériales  ou  départementales,  ne  poorront 
êlro  entrepris  qu'en  vertu  de  projets  approuvés  par  l'administration  supérieure. 

Le  préfet  du  département,  sur  l'avis  de  l'ingénieur  en  chef  des  ponts  et 
chaussées  et  après  les  enquêtes  d'usage,  pourra  autoriser  les  déplacements  des 
chemins  vicinaux  et  la  construction  des  ponts  à  la  rencontre  de  ces  chemias 
.  et  d«a  tooTB  d'eau  naa  navigables  ni  flettableSé 

15.  Dans  la  cas  .oà  dea  ntailea  impérialae  eu  déparlanentalaa  on  des  ék^ 
mins  vicinaux,  ruraux  on  partienliers,  seraient  traveiaés  à  leur  niveau  pnr  !• 
chemin  de  fer,  les  rails  ne  pourront  être  élevés  au-dessus  ou  abaissés  au*dessoas 
de  la  surface  de  ces  chemins,  de  plu»  de  trois  centimètres  (o3*).  Les  rails  et 
le  chemin  de  fer  devront,  en  outre,  être  disposés  de  manière  à  ce  qu'il  nwn 
résulte  aucun  obstacle  h  la  circulation. 

Des  barrière;»  seront  tenues  fennecs  de  chaque  côté  du  chemin  de  fer ,  par» 
lonioà  eetle  mesure  sera  jugée  néeeiaaife  par  radnuttiatntîott. 

Un  gardien,  payé  par  la  compagnie,  sera  constamment  prépeaé  à  la  gexdn 
et  au  service  de  cea  barrièies. 

16.  La  compagnie  sera  tenue  de  rétablir  et  d'aanrcr  à  ses  firais  l'écoulé- 
ment  de  toutes  les  eaux  dont  le  cours  ternit  arrêté,  soapepdnett  modiié  parles 
travaux  dépendants  de  l'entreprise.  ' 

Les  aqueducs  qui  seront  construits  à  cet  effet  sous  les  rottlos  impéffildmoa 
départementales  seront  en  maçonnerie  ou  en  fer. 

17.  A  la  reocontre  des  rivières  flottables  ou  navigables,  U  compapiiesen 
tenne  der  prendre  loatea  les  meanrea  et  de  payer  tona  ka  fraie  néeeseeseapear 
que  le  aervîce  de  la  navigation  et  d«  flottage  n*éprmife  al  kilamq>tion  m  en- 
trave pendant  Texécu lion  des  tratams,  et  pour  que  ce  service  pntaNeafim 
et  se  continuer  après  leur  achèvement,  comme  il  avait  lieu  avant  Tentreprise. 

La  même  condition  est  expressément  obligatoire  pour  la  compagnie  à  la 
rencontre  des  routes  impériales  et  départementales  et  antres  chemins  poblics; 
à  cet  effet,  des  routes  et  ponts  provisoires  seront  construits  par  les  soins  et  aux 
frais  de. la  compagnie  partout  où  cela  sera  jugé  nécessaire. 

Aveai  que  lea  eernsMinicatiens  existantes  puissent  être  inleveiplées,  ka 
ingénieurs  de  la  localité  devront  reconnaître  et  constater  ai  les  travaux  provi^ 
soires  présentent  une  solidité  snflkanto  et  alla  peuvent  mofar  le  aerviee  de 

la  circulation. 

Un  délai  sera  fixé  pour  la  durée  et  Texéculion  de  ces  travaux  provisoires. 

18.  Les  percées  ou  souterrains  dont  l'exécution  sera  nécessaire  auront  an 
mois  trois  mètres  cinquante  centimètres  (3"  5o')  de  largeur  entre  les  pieds 
droits  au  niveau  des  rails  et  quatre  mëlrcs  cinquante  centimètres  (4"  Ou")  de 
hauteur  sous  clef  à  partir  de  la  surface  du  chemin,  et  la  distance  verticale 
entre  rintradoa  et  le  dearaa  des  rails  eitérienri  de  chaque  voie  aera  au  amins 
de  (|Mtre  mètres  trente  centimètres  (4**  3o*). 

Si  les  terrains  dans  lesquels  les  soutemîns  seronl  ouverts  présentent  des 
chances  d'éboulement  on  de  filtration,  la  compagnie  sera  tenue  de  prévenir 
on  d*arrèler  ce  danger  pende*  omtegm  aolidea  et  impeniiéehiea. 
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Aoran  oiiYrage  proWsotre  m  tara  toléré  aa  delà  de  sii  mobile  dar^, 

19.  Les  puits  d'airage  et  de  construction  des  souterrains  ne  pourront  avoir 
ieur  ouverture  sur  aucune  voie  publique  ,  et  là  où  ils  seront  ouverts  \\s  seront 
entourés  d'une  ntiarj^elie  en  maçonnerie  He  deux  m^^res  (a"*)  de  hauteur. 

20.  La  compagnie  pourra  employer  dans  la  construction  du  chemin  de  fer 
ies  matériaux  communément  en  usage  dans  les  travaux  publics  de  la  locahté; 
taiHefoia <  lea  lêlea de voMe,  les  angles,  socles,  eouroimeibeiits,  extrémités  de 
tadiart  aafmit,  aalaat  que  paisible,  en  pierre  de  taille. 

Lea  fatia  et  antres  éMmeals  constitutifs  de  !a  voie  de  Ter  devront  être  da 
bona  qpialité  et  propres  à  remplir  leur  destioi|tioD*  Le  poids  des  rails  stra 
au  moins  d*  dii^ml  lûlogrammas  psr  mètre  courant  suir  les  voies  de  dr- 
oïlation.  * 

2 1 .  Le  cbcmia  de  fer  sera  clôturé  et  séparé  des  propric^tés  particuiiëres  par 
des  mars  ou  des  baies,  ou  des  poteaux  avec  lisses,  ou  des  fossés  avec  levées 
co  terre. 

Las  ft^adewd  serviront  de  ddtnra  an  ciienitii  de  ftr  auront  an  moins  nn 
■èlM  éê  pfo&ndeor  à  parlîr  de  leurs  bords  relevés. 
Lea  barrières  fermant  les  commnni6rtîons  perticttlières  ]i*oavrifUDt  sur  les 

terres  et  non  sur  le  chemin  de  fer. 

22.  Tous  les  terrains  destinés  à  servir  d'emplacement  au  chemin  de  fer  et 
à  toutes  ses  dépendance,  telles  que  gares  de  croisement  et  de  stationnement, 
lieux  de  chargement  et  de  déchargement,  ainsi  quau  rétablissement  des 
eommuoicatioM  déplacées  ou  interrompues  et  de  nouveaux  lits  des  cours 
dr«aRa«  sarsaa  tiintw  at  psvés  par  la  compagnie. 

La  compagnie  est  suislltuén  aux  dfoiti ,' comme  allé  «M  soumise  k  tontes 
les  obligations  qui  dérivent  pour  Tadministrattoo  de  la  loi  du  3  mai  i8èt, 

23.  L'salfaprise  étant  d*utiiité  publique,  la  compa^ie  est  investie  de  totu 
ies  droits  que  les  lois  et  règlements  confbrent  à  I  administration  elle-même 
pour  ies  travaux  de  TÉtat.  £lle  pourra ,  en  conséquence,  se  procurer  par  les 
mêmes  voies  les  matériaux  de  remblai  et  d'empierrement  nécessaires  À  la 
conatructioo  et  à  i'eatrelieo  du  chemin  de  fer;  elle  jouira,  tant  pour  l'extrac- 
tiss  qna  poor  la  ttanapoit  il  la  dépèt  déa  Hutéê  et  matériaux ,  des  privilèges 
swardés  par  lea  miiss  lois  et  rt  glemenis  aux  entrepreneurs  de  travaux  pu- 
Weatà  la  diarga  pir  alla  d  indemniser  A  TamiaUe  les  propriéuirasdes  ter- 
nins  endommagés ,  ou ,  en  eus  de  oon  aeaord»  diaprés  los  règlements  arrêtés' 
par  le  conseil  de  préfecture,  sauf  recours  êa  Conseil  d'état,  sans  que,  dans 
aacan  cas,  elle  puisse  exercer  de  recours  k  cet  égard  contre  radministration. 

24.  Les  indemnités  pour  occupation  temporaire  ou  détérioration  de  terrain 
pour  cliômage,  modilicatioo  ou  destruction d'usiues,  pour  tout  dommage  quel- 
oooqoe  résoiiaot  des  travaux,  seront  supportées  et  payées  parla  compagnie. 

A,  Piodant  la  duiéa  des  travaux  qo  elle  effectuera  par  des  moyens  et  des 
Sfsnls  à  son  cboix,  la  compagnie  scia  soumise  au  contrèle  et  à  la  surveiU 
kaea  da  radministralion.  Ce  contrèlo  et  catta  surveillance  auront  poor  objet 
d'empêcher  la  compgnie  de  s  écartfr  dea  dispoaitioos  qui  lui  sont  présentes 
par  le  présent  cahier  des  charges. 

26.  A  mesure  que  les  travaux  seront  terminés  sur  des  parties  de  chemin 
de  fer,  de  manière  que  ces  parties  puissent  être  livrées  à  la  circulatiou,  il  sera 
procédé  à  ieur  réception  par  un  ou  plusieurs  conamissaires  que  l'administra- 
tien  désignera-,  le  pracèsHrprbal  dn  an  des  mmndsisîres  aélégués  ne  sera 
viIsUe  qa  aprbs  bonologstMn  par  radminisifatien  supérieure. 

ipiès  «atta  ImwmIopMmi»  la  eompê^pU  piWfm  mettra  an  sarviaaleedites 
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parties  du  chemin  da  fer,  et  y  |tfWVM^  ^  4^940  ^         M  kêpcU  dm 
traosporl  ci-après  déterminés. 
Toiilefeil»  «M  réceolions  partiellea  «#.  fMo^  f^ue  pwwmîwi  jviqti^  la 

27.  Ap^  ^^acUi^eiU  total  im  tr«riHiz,  U  comoag^ie  Stn  faiie  i  ces 
fimi»  QA  bofSligP  ^ntiadicloire  ^  i^a  phui  cadaslfai  a<4  clK^MOjd^  fiar  et  ^ 

ses  dépendances;  clic  fera  dresser,  éiialenient  à  ses  frais  et  coDtradictoire-f- 
ment  avec  l'administration,  un  élat  descriptif  des  ponts,  aqueducs  ei  auircs 
ouvrages  d'art  qui  auront  ét^  é^bJis  oo^oinpéuifini 44U co,^4|i^ii«  poêlant 
cahier  des  charges.  , 

Une  exp^Uon  i2ûnp^t  lurti^ié*  da#  mmkitmhmj  d»  bomage,  du 
oadattral  A  de  Tétat  descriptif  sera  déposée,  âox  frais  de  le  compagnie,  iIimi 
IfS  archives  de  radroinistctUiof  du  penli  et  d^swiié^ii 

S&  Le  «jhflOtt»  de  fer  et  UM^es  sas  dëpendaaees  icgn»ft  censisnneirt  esr 
tretcnus  en  bon  ëtat,  et  de  manière  que  lacirculation  soittoujoursfacîleetei^re. 

L*état  dudil  chemin  et  de  ses  dépendances  sera  reconnu  annuellement,  et 
plus  souvent,  en  cas  d'urgence  ou  d'acci49AtS»  p^  MA  (g^  ^miflun  OVWPèir 
aaires  que  désignera  l'administration. 

Les  frais  d'entreliea  et  ceux  de  réparation,  soit  ordinaires,  soit  extraordi- 

aaim,  Msten»i  ealiirantit  à  JU  dl^^ 

Po«r  ce  qui  oonoerm  cet  entntiBa  et  cee  réperaiîeMi 
«Mure  soumise  au  contrôle  et  à  la  surveUlaoce  Ae  i*edwiniit«itiwii" 

Si  ]e  obeotiin  de  fer»  MM  fois  terminé ,  n'est  pas  constamment  ci 
bon  état,  il  y  sera  pourvu  d'oflice,  à  le  diligence  é&  l'administeelioB  et- 
frais  de  la  compa|;nic  concessionnaire.  Le  montant  des  avances  faites 
recouvré  par  des  rôles  que  le  prélcl  du  département  rendra  uiécuioires. 

29.  Les  frais  de  visite ,  de  surveillance  et  de  réception  des  travaux  seront 
supportés  par  U  oompsjpiie.  Ces  frais  seront  imputés  sur  la  somme  que  Ia 
oompagnie  est  te«ve  de  vmr  atHineUniMt  àk  tmBê  matnèkémtitêÊm^ 
cmuoni^Dseiit  à  fli-i(prëf . 

£0  CMS  de  iMNHreMMBeDt  dans  le  délai  fiaé,  U^fot  rendre  «a  rêàêt 
cuioire,  ^  iejnealtpt  en  tewnwoouwé  cnnue  ea  wetitrae  dë 
pnlkli^Mi» 

SO.  Pour  garantie  de  rexécutien  des  conditione  qoi  Im  joBt  imposées  par 

le  présent  cahier  des  char'^es,  la  compagnie  devra,  avaht  la  promulgation  dn 
décret  de  concession,  déposer  un  cautionnement  de  vingt  mille  francs 
(30,000'),  soit  en  numéraire,  soit  en  rentes  sur  l'Etat  calculées  conformé- 
ment À  Tordonnance  du  1  g  janvier  i8s5,  soit  en  boos  du  trésor  ou  autres 
ei^MMIoa,aveeinMUllwt,«»iMaidel*cils8e  des  dIpMe  et  coDsrgnations  ^ 

êi,  dans  le  délai  d'une  eanée,  i  dater  da  décret  de  eoncesston ,  la  conspa- 
gnie  ne  s^est  pas  ndid  en  mesure  de  coMmencer  les  travaux  du  chemin  de  fer, 
et  si  elle  ne  le»  a  pas  efTeciivcment  commencés,  elle  sera  déchue  de  plein 
droit  de  U  concession  du  chemin  de  fer,  par  ce  seul  fait,  et  sans  <{tt*il  f  ait 
heu  à  aucune  mise  en  demeure  ni  notification  quelconque. 

I>ansie  cas  de  déchéance  prévu  par  le  paragraphe  précédent,  la  totalité  du 
cantionnement  déposé  par  la  compagnie  deviendra  la  propriété' du  Gouverne- 
neol  et  nMora  aeuuiie  an  (Hleeir  psUic* 

Lee  fmmmL  nm  m»  etia—entie,  le  «antionieiMAI  m  aéra  remltt  que  par 
cia^mème  et  à  maanie  «ne  la  oenpagoie  aura  exécnlé  les  travaux,  ou  justifié 
pif  aan  mÊkmiêfm  mSbt  mftàê  t  yyédtoa^friiMiMr  b  iiyw  dn  cbtami 
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SI.  Faute  par  U  cooipagDÎe  dV'oir  enUèremtoA  exécuté  et  tenniai 
tfavaux  a  sa  charge  Ja»»  le  6é\:\\  de  deux  années,  faute  au&si  par  elle  d'avoir 
ppcnpli  iei  diverses  oUigalioiis  qui  lui  &ont  imposées  par  le  présent  caliier  de» 
cbATges,  elle  encourra  U  décbfaoqe  et  il  sera  pourvu  à  U  continuation  des  tri^- 
à  d%%  àidtM  euga|eai»ei)ts  conU-«ct4^      la  coiupagpjf, 

Mr  le  moyen  d*mi«  adjudîciUon  qo  on  oavrin  tnr  les  damai  du  préiaBi  «j)^ 

MM  4p^visiooi|^  •!  iffi  porûoi^  da  chemin  i^l  AM  an  exploitatioA. 

CfUa  adju4icatioaiW»  j<|<i|i|a4  (^«i  mmm  aomni&iioDWfil  fUÎ 
aCrira  ia  plus  foria  aoaa^a  pour  lep  objets  compnt  dans  la  mUê  à yiia* 

Les  soumissions  pourront  être  inférieures  à  la  mise  à  prix.  ' 

La  oompagnia  évincée  r9cevr«4e  la  nouvelle  conapagAie  concessionnaire  la 
valeur  que  ia  nouvelle  adjudication  aura  ainsi  déterminée  pour  lesdits  objets. 

La  partM  non  aaa>raiapl4Uiâa  du  cauliooucinaiiidc  la  pfea^i&re  compagoie 
iiliii*!  ia  prqpiiéié  ihi  Vtm>»  radju4»cpiifn  «Cutwn  ii^w  qna  'mr  ie  4^ 
d*nD  nouveau  cantioonamant 

4Kl*«C«dMaiiiifi,  Duvert«aoii«iiNin  vka<  l'Itfa  dU., n*MiièiNi MIW  r^«I- 
tat»  «na  aaao^e  adjudication  «eim  Hpt^  »u|>  Ifs  i^émfi  Jb^o^i  fnr^  M  4M. 
de  six  mois,  et  si  cette  tentative  re^te  également  sept  c-ésulut,  la  compagnie 
sera  définitivement  déchue  de  tous  droits  k  ia  présente  coaccssioUi  et  ie# 
parties  du  chcmio  de  fer  déjit  exécutées,  ou  qui  ^efaieut  wifaa  êXglojiià- 
ÙoOt  deviendront  ii^miédiatifiueutia  pr  opriété  de  l^t^t 

hm  pnécédiMa  •iipvlatioM  na  NH>l  yon^i  u^udical^lea  au  M  fa(#c4i 
constaté 

92,  La  eontribution  foncière  sera  dllbU^an  faiion  da  la  surlaee  des  terrains 
occupés  par  le  chemin  de  fer  et  par  ses  dépendances  ;  la  cota  en  ser4  calcidéfii» 
a^mme  pour  les  cinaox,  conforiTK^ment  à  la  îoi  du  2  5  avril  i8o3. 

Les  bâtiments  et  magasins  drpendanls  de  l'exploilalion  du  chemin  de  for 
CHTout  assimilés  aux  propriétés  bâties  daus  la  localité,  et  la  compagnie  devra 
%aiefueut  payer  toutes  les  cootrlbtitioDs  auxqueilef  ilspoorront  être  soumis. 

33.  Des  règlements  d*admlnî^nlion  ppbliqua,  iraBOiii  après  que  la  oom«>* 
fagnîaanraéà  aptepdta«.  déteim||ifrootleâ  mesiaras  et  les  dispositions  nén 
Maires  pour  asiwoar  l|tpoUca,  la  sfireté,  Tusaga  et  là  conservation  du  che* 
ipi»  de  fer  et  des  ouimi|;es  qui  ea  dépendent. 

Tontes  les  dépenses  qu'entraioera Veiéeution  de  eas  mCiiirea  aléa  eea  diar 
positions  resteront  à  la  charge  de  la  compagnie. 

La  compagnie  est  autorisée  à  faire,  sous  l'approbation  de  radministration , 
ies  règlements  qu  elle  jugera  utiles  pour  ip  service  et  l'explottetioa  du  cbenûa 

Laa  fèglamaota  dont  il  s*ag|t  lans  las  deux  paraMplMa  pidaédenii  aaaon^ . 

d^li^i^toirea  pour  la  compagnie  et  pour  toutes  cel^s  qui  obtiendraient  u^tét 
Awf amant  fantofisatMP  d'établir  des  ligues  de  chemins  de  far  d'ambraybff» 
ment  on  de  prolongement,  et,  en  général»  pour  tontes  iea  pataanaaa qp  wm*- 

prunteraient  l'usage  du  chemin  de  fer. 

34.  11  est  interdit  à  la  compagnie  de  transporter  des  voyageurs  sur  le  cbemia 
de  Sorbier  sans  eu  avoir  demandé  et  obtenu  rautorisalioii.  Geiie  autonaaiioa 
tara  donnée  ultérieurepient,  s'i)  y  a  lief  »  par  un  décret  rendu  aaOoiltail 
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â*i\A\ ,  qni  déterminera  les  tarifa  à  percevoir  par  Ui  aonipagnie  et  iaa  oondi* 
tioDs  de  sûreté  à  accomplir. 

35.  Pour  indemniser  la  compagnie  des  travaux  et  dépenses  qu  elle  s  ensage 
à  faire  par  le  présent  ahUttêa  charges,  etaousli  conéitioa  «ipnaaeqa  cm 
611  remplira  0U«CieiiNttf  ftetek  ôbligatioai,  leGonvmmMit  M  AMovAe* 
pour  un  laps  de  ijnatre-vingt-dix-ii'euf  années,  à  dater  de  Tépoque  filée  pour 
1  achèvement  des  travans  de  la  ligne  formant  lobjet  de  la  préaenle conoeaaîoti, 
l'nntorisMion  de  percevoir  lea  drtnia  de  péage  et  lea  prix  de  timspori  ei-epiès 
déterminés. 

Il  est  expressément  entendu  que  les  prix  de  transport  ne  seront  dus  i  la  com- 
pagnie qu'autant  qu*clle  effectuerait  elle>mème  ce  transport  à  ses  frais.  Pour 
le  trânaport  de  la  houille ,  U  compagnie  ne  sera  pu  tenne  de  ibumir  les  wag- 
«ma.  Le  prU  indi<{aé  an  tarif  comme  pris  de  Iraosport  oe*  oompreod  qo» 
les  finis  de  traction. 

Â  la  remonte,  la  compagnie  devM  leoieBer  les  mggons  vides  sens  «mom 

rétribution. 

Pour  toutes  les  marchandises  autres  que  la  houille,  la  compagnie  devra 
fournir  des  waggons.  Les  prix  portés  au  tarif  comprennent  à  la  fois  et  les  frais 
du  matériel  et  les  frais  de  traction. 

La  perception  aura  lieu  par  kilomètre,  sans  égard  aux  fractiooi  de  dittaoce, 
ainsi  nn  kilomètre  entamé  sera  pa^é  comme  sll  avait  été  paroonra.  Néauinnînsi 
pour  tonie  distance  pareoome  moindre  de  trob  kilomètres,  le  droit  sera  perçn 
comme  pour  trois  kiiomètres  entiers. 

Le  poids  de  la  tonne  eat  de  mille  kilogMBames  ;  les  fractions  de  poids  sa 
seront  comptées  que  par  cinquième  de  tonne;  ainsi  tout  poids  compris  entre 
zéro  et  deux  cents  kilogrammes  payera  comme  deux  cents  kilogrammes;  entre 
deux  et  quatre  cents  kilogrammes,  il  payera  comme  quatre  centa  kilo* 
grammes. 
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DècOB  \e  cas  où  le  prk  de  lliectoKtra  de  hU  s'élèverait  sur  lemnké  #4- 
^plateur  de  Gray  à  vingt-trois  francs  oa  au-dessus,  le  Gouvemëmeot  |>ourra 
Cïxîger  de  la  compagnie  que  le  tarif  du  transport  des  blés,  péage  compris,  soit 
rédnit  à  moitié  du  tarif  ci-dessus  fixé,  cl  ne  puisse  a'éU ver,  au  nmimam,  quà 
neuf  centimes  (9")  par  tonne  et  par  kiiomèlrc. 

Dans  le  cas  où  la  compagnie  jugerait  convenable,  soit  pour  le  parcoun 
total,  soit  pour  let^parooun  paitieb  ds  la  voie  de  fer»  dTab^ûiaer  «u-doMout 
det  limites  délennioées  par  le  tarif  lea  taies  qu*elie  ml  avlorbée  à  perctfoiii» 
les  taxes  abaissées  ne  poturroat  être  rdetées  qu'après  lu  dîUsi  vua  ;aa-«vi 
moins. 

Tous  cbangementa  apportés  dans  les  tarifs  seront  annoncés  un  mois  d'a- 
vance par  des  atHches.  Ils  devront,  cTailleurs,  i^lre  liomologués  par  des  déci- 
sions de  Tadminislralion  supérieure,  prises  sur  la  proposition  de  la  conipa- 
gnicl  et  rendues  exécutoires,  dans  clia(j[ue  déparlcmenC  p^r  des  arrêtes  du 
prclet. 

La  pcrceplioik  des  taxas  devra  se  (aire  par  la  compagnie  indistindement  et 
sens  aucune  faf  eor.  Dans  le  cas  où  la  compagnie  aurait  aoeordd  à  on  oa  pln- 
aieiin  espëditeurs  une  réduction  sur  Tna  des  prix  portés  au  tarif,  avant  de  II 
mettre  à  exécution  elle  devra  en  donner  connaissance  à  l'admiaisUration,  et 

celle-ci  aura  le  droit  de  déclarer  la  réduction,  une  fois  consentie,  obligatoire 
vis-à-vis  de  tous  les  expéditeurs,  et  applicable  h  tous  les  articles  d'une  même 
nature.  La  taxe  ainsi  réduite  ne  pourra,  comme  pour  les  autres  réducUoos« 
être  relevée  avant  le  délai  d'un  ao. 

36.  Les  drnts  de  péage  et  les  pris  de  transport  déterminés  au  tarif  précé- 
dent ne  sont  point  applicables , 

1*  A  toute  voiture  pesant,  avec  son  chargement,  plus  de  quatre  mille  maq 
cents  iilogranunes  (4,5oo^)  ; 

2*  A  toute  masse  indivisible  prisant  plus  de  trois  mille  kilogrammes  (3,ooo^). 

Néanmoins,  la  compagnie  ne  pourra  se  refuser  ni  à  transporter  les  masses 
indivisibles  pesant  de  trois  mille  cinq  mille  kilogrammes  ,  ni  à  laisser  cir- 
culer toute  voiture  qui,  avec  son  cbargcmcnt,  pèserait  de  quatre  mille  cinq 
cents  à  huit  mille  Lilogramjnea  ;  mais  les  droits  de  péage  et  les  prix  de  trans- 
port seront  au||mentés  de  moitié. 

La  compagme  ne  pourra  étie  contrainte  à  traniporter  les  masses  iodîvi- 
siUes  pesant  plus  de  cinq  mille  kilogrammes  (5,ooo^),  ni  à  laisser  dreulerljBs 
voitures,  autres  que  les  macbines  locomotives,  qui,  chargement  compris, 
pèseraient  plus  de  buit  mille  kilogrammes  (8,000^]. 

Si,  nonobstant  la  disposition  qui  préc6de,  la  compagnie  transporte  les  masses 
indivisibles  pesant  plus  de  cinq  mille  kilogrammes,  et  laisse  circu'cr  les  voi- 
tures, autres  que  les  macbines  locomotives,  qui,  cbargetuent  compris,  pèse* 
raient  plus  de  huit  mille  kiiogranmies,  elle  devra,  pendint  troi»  mm  au 
moins,  accorder  les  mêmes  fiuiiités  à  tout  oenx  qui  lui  en  feraient  la  de* 


37.  Les  prix  de  transport  détenninéa  au  tarif  précédent  ne  sont  poàit 

sppUcables  , 

i"*  Aux  denrées  et  objets  qui,  sons  le  volume  d'un  mètre  cul>e,  ne  pèsent 
pas  deux  cents  kilogrammes; 

3**  A  Tor  et  à  l'argent,  soit  en  lingots,  soit  monnayés  ou  travaillés,  au  plaqué 
d'or  cl  d'argent,  au  mercure  et  au  platine,  ainsi  qu'aux  bijoux,  pierres  pré- 
ôeoses  et  autres  valeun; 

y  Et, en  général,  |t  tou9  paquets  Ml  coib  pesant  iseiémeot  moina  de  caat 
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4flé|^iMi6i,  à  moins  qtiè  eck  pt^hMtt  ou  coBé  ail  fiissent  fÉMlt  «TéiivQlÉ  p»> 
Mot  eoMmbû  «a  d«là  de  deat  omit  kilo^amnMi  dobjett  ttpédi^  à  tme 

ttiémo  personne  par  ùne  même  personne,  et  d^ane  ninM  naliirt,  ^fOoi^OB 

emballés  à  part,  tels  qae  sucre,  caiV»,  etc. 

Dans  les  trois  cas  ci-dessus  spécifiés,  les  prix  de  transport  8«roni  arrètél 
1^  l'administration ,  sur  la  proposition  de  la  compagnie. 

38.  Au  moven  de  la  prrccplion  des  droits  et  des  prix  réglés  ainsi  qu'il 
vient  d'ôlredit,  et  sauf  les  cxccpiions  stipulées  ci-dessus,  la  compagnie  con- 
tracte Tobligation  d*exécuter,  à  ses  frais ,  constamment  avec  soin,  e&actitade 
et  célérité,  et  sans  tour  de  iavear,  le  transport  dca  marchandiaes  et  matièras 
<|âdMii^ei  qtti  Itti  leront  confiées,  et  de  les  çondulrè,  si  Teipédtteur  le 
déstré«  )nsqm*«ttï  diendn»  de  fer  de  Lyon  à  SàSut-Élîenne  Cl  de  Saint-ÉtieoDe 
à  la  Loire. 

Les  frais  accessoires  non  mentionnés  au  tarif,  tris  qnc  ceux  de  cliargemenl, 
de  déchargcmcnl  el  d'entrepôt  dans  les  tiares  et  njagasins  de  la  cornpnfînîe , 
seront  fixes,  s'il  y  a  lieu,  par  un  règlement  qui  sera  soumis  à  l'approbation 
de  l'administration  supérieure. 

59.  A  l'expiration  de  cbaque  période  de  vingt  )innées,  à  datèr  du  décret  de 
iNmeeaaion,  le  tarif  sera  revisé. 

40.  A  toute  époque ,  après  l'expiration  des  quinze  prcmibrea  années»!  dater 
'àà  délai  fixé  par  Tarlicje  i"  pour  fachèvcment  des  trevaux,  le  GouveroeaienI 
iura  la  faculté  de  raclielcir  ^  concession  entière  du  cbemin  de  Ter.  Pomt 
régler  le  jpris  du  rachat,  on  relèvera  lea  produila  nets  annuels  obtenus  par  le 
cômpagnie  pendant  les  soptsnnées  (]ui  auront  précédé  celle  où  le  rachat  sera 
cflrctui^.  :  on  en  déduira  les  produits  nels  des  di  ux  plus faiblea  ènuées^  el  l'on 
établira  le  produit  nimen  des  cinq  autres  années. 

Il  sera,  en  outre,  nj  >nté  à  ce  produit  net  moyen  le  tiers  de  son  montant, 
si  le  rachat  alicu  dans  la  première  périude  de  quinze  années, à  dater  de  i'é- 

poque  eè  le  droit  en  est  oaverl  an  Gouvernement  ;  un  quart ,  si  le  racEat  n'est 
opéré  ((ue  dans  la  seconde  période  de  quinse  annéea,  et  un  cinqui^e  seule* 
ment  pour  les  aulres  périodes. 

Le  produit  net  moyen ,  accru  ainsi  qu*on  vient' de  le  dire  dans  le  paragrapbe 
précéoenl,  formera  le  montant  d'une  annuité,  qui  sera  due  et  payée  à  la 
compagnie  pendant  chacune  des  années  testent  à  courir  sur  la  ourée  delà 
concession. 

41.  A  l'époque  Gxée  pour  Texpiiation  de  la  présente  concession ,  el  par 
le  fait  seul  de  cette  expiration,  le  Gouvernement  sera  subrogé  à  tous  les  droits 
delà  compagnie  dans  la  propriété  des  terrains  et  des  ouvrages  désignés  au 
plan  cadastrai  meulionue  dauâ  l'article  27. 

n  entren  immidieleo^t  en  jouissance  dm  dMnb  de  fisiv  deleiiMiMs 
dépendeaMS  et  de  tons  ses  produits. 

La  compagnie  sera  tenue  de  remettre  en  bon  état  d*enlretien  le  cImibAi 
db  fier,  les  ouvrages  qui  le  composent  et  *es  dépenJenceSy  léiles  que  gares,  i 
lieux  de  chargement  et  de  déchargement,  établissements  au  poîtti  dedéMrt  « 
•ld*einvée,  meisons  de  gardes  et  de  surveillants,  hnreaut  de  perception,  | 

macliîncs  fixes,  et,  en  général,  tous  autres  objets  immobiliers  qei  la^lUIWIt  j 
pas  pour  destination  distincte  et  spéciale  le  service  des  transports. 

Dans  les  cinq  dernières  annéeïi  qui  précéderont  le  terme  de  la  concession, 
le  Gouvcrnenicut  aura  le  droit  de  mettre  saisie-arrôt  sur  les  revenus  du  cbe- 
nin  de  fer,  et  de  les  emplo^  à  rétablir  en  bon  état  le  chemin  et  toutes  ses 
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Qoant  aux  objets  mobiliers,  tels  que  œacblnes  locomotivM,  waggons, 

clianols,  voitures,  matériaul,  combustibles  et  approvisionnements  de  tout 
genres,  et  objets  immobiliers  non  compris  dans  I'énumératioa  précédente, 
i'Élat  sera  tenu  de  les  prendre  à  dire  d'experts,  si  la  compagnie  le  requiert, 
•t,  réciproquement,  ti  TÉtat  le  requiert,  la  compagnie  sera  tenue  de  les 
•éder,  également  à  Stt  dTaperla. 

à2.  Dans  le  cas  oh  le  Gouvernement  ordonnerait  ou  aotorberait  la  tons- 
Iwctk»  de  nmtes  impMilM,  départementales  on  ticînalet,  de  cananx  on 
de  cbemxna  de  fer  i|ni  traveneraient  le  chemin  de  fer  projeté,  k  cooipaenie 
ne  pourra  mettre  ^ucun  obstacle  à  ces  inversées;  mais  tentée  diipoei&ns 
feront  prises  pour  qu  il  n'en  résulte  eneiin  obatâcle  à  la  eonaimetioa  on  ma 
ienice  du  chemin  de  fer,  ni  aucuns  frais  pour  la  compagnie. 

43.  Toute  excculioo  ou  toute  aulori*«ation  ultérieure  de  roule,  de  canal, 
de  chemin  de  fer,  de  travaux  de  navigation,  dans  la  contrée  06  est  situé  le 
chemin  de  fer  projeté,  ou  dans  toute  autre  contrée  voisine  ou  éloignée,  ne 
pourra  donnef  ouverture  à  aucune  demande  en  indemnité  de  la  |>art  de  la 
compagnie. 

44.  Le  Gouvernement  sç  réserve  expressément  le  droit  ^'autoriser  de  nou- 
Teauz  cbemins  de  fer  qui  •"embrancberont  lur  le  chemin  quj  fai^  Vobjei  da 
présent  caU^  dfs  charges  ^  ou  qui  seraient  établb  en  prolongement  iu  asâme 
chemin. 

Le  cwmpspic  no  pourra  mettre  aucun  obstacle  à  ces  emhrtn^CQieiitf  on 

prnlonc^emrnfs,  ni  réclamer  à  l'occasion  de  leur  établissement  aucune  inden^^ 
DÏté  quelconque,  pourvu  qu'il  n'en  ré.sulic  aucun  obstacle  i  la  circulation, 
ni  aucuns  Irais  particuliers  pour  la  compagnie. 

Elle  sera  tenue  dn  rerevoir  les  vvaggons  (|ui  arriveraient  p^y  son  chemin 
par  iesdits  embraocbrmenis,  et  de  les  conduire  avec  ses  moteuri^  moyennant 
les  larift  cintessos  déterminés;  eHe  sera  également  tinne  de  remonter  cet 
waggons  vides  jusc^ui  Terii^  de  Tembraichencnt ,  sens  ancnne  rétri- 
hotion. 

45.  Si  la  ligne  du  chemin  de  ler  traxetse.un  sol  déjà  concédé  pour  IW 
ploitstion  d'une  mine,  Tadministration  déterminera  les  mesures  à  prendre 

rsr  que  rétablissement  du  chemin  de  fer  ne  nuise  pas  à  l'exploitai  ion  dé 
mine,  et,  réciproquement,  pour  que,  le  cas  échéant,  reipioitation  de  la 
mine  ne  compromette  pas  l'existence  du  chemin  do  (er. 

Les  travaux  de  consolidation  à  faire  dans  l'intérieur  de  la  mine,  à  raison 
de  la  traversée  du  chemin  de  fer,  et  tous  les  dommages  résultant  de  cette 
travetade  pour  les  cencesslonaaîres  de  k  mine,  permit  à  k  charge  de  k  cem- 
pagnie.  1 

4dw  Si  le  chemin  de  fer  doit  s*élandra  sur  des  tiiraks  qni  lepferasent 
des  carrières  on  les  traverser  sonterrainement,  il  ne  ponrra  élrf  Uvréàk 
circulation  avant  que  les  excavations  ^ui  pourraient  en  compromettre  la  soli- 
dité aient  été  remblayées  ou  consolidées.  L^administration  déterminera  k 
nature  et  l'étendue  des  travaux  qu'il  conviendra  d'entreprendre  à  cet  effet, 
et  qui  seront  d'ailleurs  exécutés  par  les  soins  et  aux  frais  de  k  compegnie  du 
ck«miD  de  ffr. 

47.  Les  agents  et  gardes  que  la  compagnie  établira,  soit  pour  opérer  k 
perception  des  droits,  soit  pour  la  surveiliaace  et  U  police  da  cbamfnde 
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ht€t  dtf  ottrrages  <{iil  «n  d^ndent,  ponrvimC  Im  MWiBèttléi»  «I  éanvk^ 

dans  ce  cas,  assimilés  aux  gardes  champêtres. 

48.  Il  sera  institué  pr^s  de  la  compa2:nie  un  ou  plusieurs  inspcclcars 
commissaires  «  spécialement  chargés  de  surveiller  les  opérations  de  ladite 
compagnie ,  pour  tout  ce  c^ui  ne  rentre  pas  dans  les  attributions  des  ingé- 
nieurs de  rÉtat. 

Le  trsiteaieiit  de  ces  commissaîrei  rsetert  à  la  charge  de  la  compagnie» 
Peur  Y  pourvoir  et  acquitter  en  même  temps  lea  frais'  mis  à  sa  charge  par 
rarttcfe  ag  cnlessus,  la  compagnie  sera  tenue  de  verser  chaque  année  à  la 
caisse  du  receveur  général  de  la  Loire  ona  somme  qui  ne  pouiia  ascéder 

cinq  cents  francs. 

Dans  le  cas  oà.  la  compagnie  ne  verserait  pas  ladite  somme  aux  époques 
qui  seront  fixées,  le  préfet  rrudra  un  rôle  exécutoire,  et  le  montant  en  sera 
jecouvré  comme  en  matière  de  contributions  publiques. 

49.  La  compagnie  sera  tanne  de  daigner  1  un  de  ses  membres  pour  rece- 
voir les  notifications  ou  les  significations  qn*il  y  aurait  lieu  de  lui  adresser. 
Le  membre  désigné  fera  élection  de  domicue  A  Sainl-Étienne. 

En  cas  de  non-désignation  de  Tun  des  membres  de  la  compagnie  ou  de 
non-élection  de  domicile  à  Saint-Etienne  par  le  membre  désigné,  toTite 
signification  ou  notlGcalion  adressée  à  la  compagnie,  prise  collectivement, 
sera  valable  lorsqu  clic  sera  faite  au  secrétariat  général  de  ia  préfecture 
du  département  de  la  Loire. 

50.  Les  contestations  qui  s*él%veraient  entre  ia  compagnie  et  Tadministra- 
tion,  an  sujette  Texéeution  ou  de  Tinterprétation  des  clauses  du  présent 
Ckbier  des  charges,  seront  jugées  administrstivement  par  le  conseil  de  piéfee- 
turc  du  département  de  ia  Loire,  sauf  recours  au  Conseil  d*état 

51.  Le  présent  cahier  des  charges  ne  aera  passible  que  dn  droit  fixe  de 
un  franc. 

Arrêté  à  Paris ,  le  37  juillet  i853. 

« 

.»  Lt  Mimiit  ucrétaire  d*éUU  au  cbjparMnisat  de  ^^rismUmn» 
.     ia  emmnt»  «t  du  travaux  publics , 

Signé  P.  IfaoR. 


N*  760.  —  Décmmt  impérial  relatif  à  la  Taaedes  Uttr$$  circaiani 

en  Algérie, 

Du  so  Août  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Ehpbbkiib  DBS  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  aaldt. 

'  Vu  la  loi  du  27  frimaire  an  vin; 

Vu  la  loi  du  3  juin  1 829  ; 
*.  Vu  f  ordonnance  royale  du  a6  juin  1 835  (1)  ; 

Vu  la  dédsion  ministérielle  du  a4  décembre  i846; 
.  Vu  le  décret  du  »4  août  iSàS  (a)  ; 

(1)  a- série,  s*  partie,  1**  seetimi,  BolK  37 1 ,  n*  5341. 
(a)  af  aésie,fittU.«5,i^é5s. 
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fararréiéda  ministre  des  ûnances,  du  i3  décembre  i84â; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  départameni 
^finaiRes» 

I  Aiou  uciiâiB  et  BicaBTONS  ce  qui  sait  : 

ÀÈT.  1*.  Les  lettres  circulant  en  Algérie  d^une  direction  de 
fMkeàime  distribution  dépendant  de  cette  direction,  et  réci* 
loqaeiiieiit ,  seront  soumises  à  la  taxe  progressive  de  un  dédme 
KimniBée  par  l'article  A  de  la  loi  du  3  juin  18299  à  partir 
lu  i"  octobre  prochain. 

1  Les  lettres  simples  de  et  pour  la  même  commune»  et  les 
leNraéiiples  d'une  direction  de  poste  ou  de  distribution  pour 
tteoHiffliiiie  que  cette  direction  on  cette  distribution  dessert , 
H, réciproquement ,  de  cette  commune  pour  la  direction  ou  la 
listribalioii ,  bupporieront  en  Algérie,  à  partir  du  i*'  octobre 
^diaia,  une  taxe  ûxe  de  un  décime. 

3.  Semt  considérées  comme  lettres  simples  celles  dont  ie 
poids n^atteindra  pas  sept  grammes  et  demi. 

Iles  lettres  dont  lo  poids  atteindra  sept  grammes  et  demi 
et  au-dessus  seront  soumises  à  la  progre&âioa  de  pbids  fixée  par 
iartjdeS  de  la  loi  du  27  frimaire  an  tui* 

5.  &nit  et  demeurent  abrogées,  en  ce  qu'elles  ont  de  con- 
fire M  présent  décret ,  les  dispositions  de  rordonnance  royale 

h  36  juin  i835  et  de  la  décision  ministérielle  du  2/1  décenibre 

1M6. 

Notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département  des 
^mm  est  chargé  de  feiécntion  dn  présent  décret,  qni  sera 
■Wan  Bulletin  des  lois. 

Fait  aa  palais  de  Saint-Cloud,  le  20  Août  i853. 

i  . 

Sigoé  NAPOLEON. 
]  Par  rEmpersnr: 

Lê  Miidtbt  acrémxt  £éuu  an.  dé/Huiment  du  faumcus 

^  SigaéBnsào. 


DÉCRET  iMPiiRiAL  (coutre-signé  par  le  garde  des  soeanx 
**ii(ie  delà  jastiee)  portant* 

''Que  M.  ^îichcUn  [Livhvic-Uardoain),  inspecteur  des  finances, 
'^^a5  fteplembre  1819,  demeurant  à  Paris,  est  autorisâ  à  ajouter 
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à  son  DM  intran|tiiiiquè  ceàni  de  TroMm  dm  CîMéMy»  al  4  •*ty prtci, 

àV*Yenir«  Michelin  Tronson  du,  Coudray; 

a*  Que  l'impétrant  ne  pourra  se  poun'oir  devant  les  tri))uiBaiix 
pour  faire  opérer»  sur  les  registres  de  l'élat  civil,  le  chanj^rement 
réstdtant  du  présent  décret,  qu après  Tcxpiration  du  délai  fiixé  par 
la  loî  du  11  germinal  an  xi»  et  en  justiiiant  qu'aucune  opposition 
a  a  été  formép  devant  le  Goosefl  d'état  (Saint-Cbui»  iS  Juiliet  i853.) 


■r 


N*  76a.       DicRET  iicpiBiAL   (contre-signé  par  ie  minislim  àm 
ragricultare«  du  commerce  et  des  travaux  publies)  portant  : 

Abt.  1**.  n  sera  construit  sur  la  Seine,  entre  les  commmies  de 
Betcj  et  dlvry,  un  pont  fixe  accolé  an  viaduc  du  diemia  de  t^r  dei 
eeinture  de  Paris,  pour  le  passage  des  voitnfet  et  des  pséUMM. 

Les  tramns  seront  eiéculés  par  les  ingénieurs  de  TÊat,  suivant  Im 
indioatiens  de  ravani  projet,  auquel  le  ministie  des  travaux  publics  i| 
donné  son  approbation  le  6  mai  i853. 

^.  Pour  ouuvrir  la  dépense  de  deux  cent  mille  francs  que  les  tra- 
vaux, exigent  au  delà  des  subventions  aflectées  à  leur  exécution  par 
rÉtat,  le  département  et  les  communes,  il  sera  concédé,  aux  danses 
ét  conditions  du  cabier  des  charges  annmé  au  présent  décret,  an  pro- 
fit du  soumissionnaire  qui  s*engagera  a  fbire  l'avance  des  fonds,  un 
péage  à  percevoir  sur  lé  nouveau  pont,  conformément  an  tarif  ûxi 
ci-après. 

Il  sera  proeédé  à  radjudicatîon  de  cetf  e  concession  par  toîe  de  po* 
blîcilé  et  de  cottcurrence.  Elle  sera  passée  an  rabais  du  temps  de  Jn 
jouissance. 

Avant  TaiyudicatÎQn,  radminislration  déterminera,  dans  ipn  billet 
cacbeté,  le  maximum  du  temps  pourra  être  accordé  pour  la  dnré^ 
de  la  concession. 

3.  Le  tarif  des*  droits  de  péage  est  réglé  ainsi  quHl  suit  : 

Une  personne  à  pied  chargrc  ou  non,  deux  centimes,  ci  OJ* 

Un  cavalier  el»pa  cheval,  Uii  centimes,  ci   10 

Un  cheval  ou  béle  de  somme,  coodacteur  non  compris,  cinq  caotimas, 

€Î  o5 

Un  bœuf  ou  vache ,  trois  centimes,  ci.  •  •  •  •  o3 

Un  âne  ou  ânesse ,  deux  centimes,  cL  os 

Un  porc,  mouton,  bouc  ou  cbëvre,  un  centime,  ci  01 

Un  cnrrosse  à  deux  chevaux,  voyageurs  et  conducteur  comprb,  vingt  ccn- 

limes,  cik  *. .  SO 

Un  cabriolet  ou  chaise  à  un  cheval,  voyageurs  et  conducteur  compris, 

quinze  centimes,  ci  «  i5 

Un  chariot  on  charrette,  chargé  ou  nan,  à  un  eha«al»  wnilHeM 

compris,  doute  centimes,  et  «  •  la 

Chacjus  cheval  en  plus,  cioq  estimes,  ci  ».  o5 

6ne  chlufetle auelea  d*un  âne,  condocteur  eompfis,  dix  eeMunes,  ci. •  •  le^ 
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Sont eienptidvplAftt  'M"*-»  r:  •  "      — ..Vî 

Im  préfet  «a  <lép«rteinent  dd>it  Sciné,  le  préfet  de  pofice,  le  4fBi<|Heéfet 

de  l'arrondissemenl,  les  maires  et  adjoints  de  Bercy  et  dlvry,  les  juges  d'ins- 
Iraction  et  grclllers  des  tribunaux,  les  procureurs  impériaux  et  leurs  substi- 
tuts, les  ju^es  de  paix  et  Jeurs  grcfliers;  les  commissaires  de  police  et  les 
autres  ageuls  de  police  judiciaire,  les  ingénieurs  et  agents  des  ponts  et 
chaussées,  les  agents  Yoyers,  les  directeurs  et  employés  des  admioisIratioDS 
àt  i>nrcfbtnmi0ttt  et  été  dmMHWft*  des  eoufeributibfl»  directes-,  des  tenUl- 
batioos  indirectes,  des  tabacs,  des  eaux  Mébféts,  des  pektes,  les  (settufi  ra- 
Ii0s«  les  egeots  des  ligues  télégraphiques  et  ceut  du  service  des  poids  et  od- 
iures;  rtiais  pour  le  cas  senlemenl  oi\  ces  divers  ngenls,  porteurs  d'une  éom- 
missîon ,  seroot  tenus  de  passer  d'une  rive  à  l'autre  du  fleuvip  pour  éàusft  dto 
servi  ce; 

Les  malles-postes,  les  courriers  et  cstafctles  du  Gouvernement,  les  vbî- 
^es  cellulaires  destinées  au  transport  des  prisonniers,  les  chevaux,  les  gen- 
darmes ,  postillens  et  conducteurs  aOîectés  au  service  de  ces  voiiurei;      .  . 

Les  trains  d>rtiHerte»  c estrft-dire  les  bouches  à  Ceu  et  caissoM  mililaireSy 
ainsi  que  les  militaires  et  ceaducteurs  qoi  les  accompagn*  \  les  bouvicrst 
bœufs,  chevaux  et  voitures,  requis  pour  le  transport  des  vivres  de  Termée» 
des  équipages,  des  troupes  et  des  militaires  malades; 

Les  militaires  de  tous  j^radcs  voya^catit  avec  leurs  corps  ou  isolement,  la 
gendarmerie  dans  l'exercice  de  ses  fonctions,  ainsi  que  les  voitures,  chevaux 
et  personnes  qui  marchent  sous  son  e>.cortc,  à  la  charge  de  représenter,  soit 
une  feuille  de  route,  soit  un  ordre  de  service; 

Les  gardes  naiionau^  Bisrcbant  en  détachement  ou  iseléiMnl  ^or  le 
service  pnblicv 

Le  concessionnaire  tiendra  constamment  aflîché,  à  chaque  extrémité  du 

rsni-nMiie,  «ft  dans  ieiieu  ie  ^lus  Sfjpàfent,  le  tarif  du  péage  ^*il  est  antonsé 
percevoir. 

k.  L^adjudicaiioo  sera  lotunise  à  Vapprobatioii  du  imnîstire  leoré- 
taire  d*état  au  département  deVagrîcultiire,  du  cùmtÊmNm  et  des  Ira- 
vaux  puUîca. 

5.  ^ordonnance  du  la  Juin  1 843  (i)  est  et  demeure  rapportée. 

6.  L'admimslration  est  autorisée  à  faire  Tacquisitton  des  terrains 
et  bAlimenls  néoessaires  à  Télablissement  du  pont-route  et  abords  •  en 
se  oonformant  aux  dépositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du 
3  flud  i84i,  sur  l'expropriation  pour  couse  d*utilité  publique.  iSaini- 
Otmd,  20  JuOkt  i853.) 


h*  763.  —  DécRET  iMP^AL  (oontre-signé  par  le  garde  des  sceaux, 
ministre  de  la  justice)  qui  fixe, 

1*  A  quatorze  le  nombre  des  avoués  près  le  tribunal  de  prexnièfe 
instance  de  Mâcon  (Saône-et-Loire)  ; 

a*  A  trente-quatre  le  nombre  des  buissiers  du  tribunal  de  pre- 
mière instance  de  Vienne  (Isère).  (SaintXloud,  3  Août  i853,) 

{i)     aMa,  BiU.  toaét  iOt7^ 
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N*  764*  — DiScBCT  iMPiSniAL  (  contre-signé  par  te  fl*4t  mM 
•*  minklre  de  k  jottioe)*  qui  fiie  à  duD*hiiit  ie  «Mobre  des  tfoi 
prèi  le  tribuimf  de  première  instance  de  Montpdyer  (Hérad 
'  [Saint'Chui,  6  Aùit  1853.  ]  ^ 


N*  765.  —  DÉCRET  iiipiIrial  (contre-iîgaé  par  le  garde  desaoeii 
•  minifire  de  la  jaatîee)  portant  » 

1*  Que  M.  Hébert  [Michel  Kdonard)  ^  propriétaire,  né  le  26  ma 
dor  an  v  [  i/j  juillet  1797]»  clciHCurant  à  Paris,  est  autorisé  à  ajou 
à  son  nom  patronymi(£ue  celui  de  Delagrave,  et  à  s'appeler,  à  ïàm 
Hébert  Delagrave; 

a*  Que  M.  Hébert  ne  pourra  se  pourvoir  devant  les  tiihnii 
pour  foire  opérer,  «or  les  registres  de  l'étal  civil,  le  changcm 
résultant  da  présent  décret,  qu  après  Texpîration  du  délai  fixé  1 
la  loi  du  11  germinal  an  xi,  et  en  justifiant  qn*aacune  opposio 
n*a  élé  formée  devant  U  Conseil  d*éut.  [SainuCfoui,  20  Aoii  iSS^ 


Certifié  oonfiume  : 

Paris,  le  10  *  Septembre  i853, 

Lê  Gardé  ie$  Semax,  Minittrt  SeeréÊ 
téUU  m  déparUmênt  iê  la  Jwtm 


ABBÀTUCa 


*  Cette  date  est  celle  de  la  réceptioo  du  BoU 
«a  minisière  de  la  Justice. 


Oa/ibo«MyMvltBdbliBa«lflii,lnim4ta  ftwct  pirta,  Ik  «Im  UVimfi 


 — i 

Impriusais  ufPÉaiALK.  —  10  SeptejnbrQ  18 
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BULLËTIJN  DES  LOIS. 

86. 


766.  ^  DécnBT  IMPÉRIAL  quî  approuve  la  Convention  passée, 
h  13  août  1853,  entre  le  Ministre  de  l'Agriculture ,  du  Commerce  §t 
dê$  Tnwaux  publics,  et  îa  Compagnie  du  Chemin  de Jerda  Nord. 

Dn  >3  Août  i853. 

NAPOLÉON ,  par  la  grftoe  de  Dieu  et  la  volonté  natioiiafe» 

Empeueur  dbs  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  départanent 
de  Vagricidlure,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

Vu  la  loi  du  a6  juillet  i8A4«  quia  autorisé  la  conoessiim  du 
min  de  fer  d* Amiens  à  Boulogne ,  le  cahier  des  charges  annexé  à  cette 
loi,  et  lordonnance  du  a4  octobre  de  la  même  anufte  (1) «  qui  a  ap* 
prouvé  radjudicalion  de  celte  concession; 

Vu  la  loi  du  i5  juillet  i845,quia  autorisé  la  eencenîon  dackwia 
de  fer  de  Paris  à  la  frontière  de  Belgique,  avec  embranchements  de 
Lille  sur  Calais  et  Dunkerqnie,  et  du  chemin  de  fer  de  Creil  à  Saint* 
Quenlio,  aiosi  ^e  les  camen  des  charges  A  et  B  mumédk  cette 

loi; 

Vu  rordoDuanoe do  10  septembre  i845  (a),  qui  a  approuvé  l'ad» 
jadication  de  la  conceasion  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  la  firoulîèce 
de  Belgique,  avec  embranchements  sur  Calais  et  Dunkerque ,  et  celle 
du  30  décembre  de  la  même  année  (3) ,  qui  a  approuvé  ladjudica- 
tion  du  chemin  de  fisr  de  Creii  à  Saint-Quentin; 

Vu  le  décret  du  19  février  iS5a  (4)  et  la  convention  y  annexée, 
ladite  convention  portant  concession  d  un  chemin  de  fer  de  Saint- 
Quentin  à  la  frontière  belge,  par  Maubeuge;  d*un  chemin  de  fer  du 
Gâteau  à  Somain;  d*un  chemin  de  fer  de  la  Fère  à  Reims,  et  enfin 
éventneUemcnt,  d*u&  chemin  de  1er  de  Noyelles  à  Saint^Valerj; 


(1)  n*  série,  Bull.  1147,0*  ii,6o4. 

ia)  11*  série,  Bull.  ia38,  n*  i3,a4o. 
3)  II*  série,  Bull.  ia66,  u*  12,517. 
[i]  X*  série ,  Bail.       a*  37 16.  ... 

XI'  Sérié.  3o 


I 
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Va,  noUmment,  i*  \eê  paxagrapUtt  â  «i  4  d«  rtftidfta4U  MU» 

COnvcnlîon,  ainsi  conçus  : 

tS  3.  Les  travaux  crélablissoment  du  clicmin  de  fer  du  Calenu  à 
«Somain  devront  cLrc  enlrcpris  dans  un  délai  de  quatre  ût.nées  au 
«plus  lard,  et  terminés  dans  un  délai  de  six  antif^cs,  à  dater  du 
«décret  qui  liomologuera  la  présente  coiivenlion,  du  manière  que  ce 
«chemin  de  fer  soit,  à  cell»  époque i  praticable  et  exploité  daos 
cloutes  SCS  parties.  » 

«S  4.  Les  travaux  du  chemin  de  fer  de  la  F^rc  à  Reims  devront 
«être  entrepris  dans  un  délai  de  six  années  au  plus  tard»  et  terminés 
«dans  un  tieiai  de  neuf  années,  à  dater  du  décret  qui  homologuera 
«la  présente  convention,  de  manicTo  qtic  le  chemin  de  fer  scil«  à 
tcelte  époque,  pralicahle  el  exp'oilé  dans  loiiles  ses  parties.» 

a*  Le  paragraphe  3  de  rarlicle  3  de  la  même  conveutioD,  lequel 
6St  ainsi  conçu  : 

«Le  Gouvernement  conservera,  pendant  un  an ,  le  droit  d'exiger 
«de  la  compagnie  la  construction  d  un  chemin  de  fer  se  dirigeant  de 
«la  ligne  de  Mauhcuge  sur  la  ligne  principale,  en  passant  picA  de 
«Cambrai,  en  remplacement  de  l'embrancliemcnt  du  Caleau  sur 
«âomain,  nmis  à  la  cotidihon  que  la  dépense  de  constnicliôA  soit 
«  ramenée,  par  des  contributions  locales  ou  autrement ,  a  celle  qu'exi- 
«gerail  ce  derner  embranchement,  et  que  les  punies  et  rampes 
«n'excèdent  pas  «elles  qui  seront  ntloptées  par  la  (ompignie  sur  te 
4 chemin  de  1er  de  Saint  Quentin  au  Caicau  el  du  Cateaii  à  Somain.  ■ 

Vu  le  décret  du  20  juillet  i853  (1)  et  la  convention  du  1  g  du 
même  mois  portant  concession  du  chemin  d  »  1er  de  Reims  à  \!é7.iéres 
el  Charleviiie  et  de  reiubranchemcnt  de  beaavais  à  la  ligue  du 
Nord; 

Vu  le  sénatus-consiille  du  î5  décembre  iSSq,  article  ^; 

Vu  la  convention  provisoire  conclue  cejourcriuii  entre  noire  ministre 
4e  Tagriculiure,  du  commerce  et  des  tiavaux  publies,  et  ia  oompa- 
^it  du  chemin  de  fer  du  Nocd; 

X  Notre  Conseil  d'état  enteadu  • 

Avons  décrété  et  DccitÉTONs  ce  qui  suit  : 

AiiT.  1*.  La  coDvenlion  interveiitte  cejoardlMii  entre  ooM 
nimetre  de  ragriculture ,  do  commerce  et  des  travaux  publics, 

laeonipagnie  du  chemin  de  fer  du  Nord,  est  approuvée. 

Toutes  les  clauses  et  conditions  qui  y  sont  stipulées,  foi!  à  la 
charge  de  l'Etat,  soit  à  la  charge  de  la  conipai,niic  du  chemia 
de  ier  du  Nord,  recevront  leur  pleine  et  eolicre  exécutioii. 

Ladite  cooveaiioa  re&tera  amiexée  au  pré^eol  décret 
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2.  Seront  applicables  au  chemin  présentement  tètïêiûi^  lèt 
ba'es  et  conditions  du  cahier  des  charges  du  chediin  dé  ftr 
b  Creil  \  Saint-Quentin.  ' 

I  Leiarif  ne  sera  pe  rçu  que  pour  la  distance  parcourue.      '  \ 

3.  Notre  miiiialre  seorétaire  d  étal  au  i^épariâmeoi  de  ragri*' 
voilure,  du  cohimeroe  et  des  travaux  publies  est  chai^  dé* 
feiécotion  da  présent  décret ,  qui  sera  publié  au  Bulletin 

Fttiia  palais  de  Saint-Goud»  le  iS  AeAt  i86âi         -  * 

tifaé  NAPOLÉON. 

*  ParrEinpsrnir  : 

l4Mmkin  mÊràair^  délai  au  dépurUtn^  4^  f^flMtaU 
4a  «fSisiirc#  ftdis  (ramsut  publiu»  • 

S'if^é  P.  Màeink    •  • 

^iitmiifrf  U  Ministre  feerétaîrp  fétat  #a  dépariment  ie  toancaU^ri^^ 
«Ki^tliatrwHUUf  publia,  tiUCwpagiiu  ^ 

L'ia  iS53  el  le  i3  du  mois  d'août^  '  î  - 

lûire  les  toussignés  :  • 

if  mmm  Mféiaîss  iTtet  aa  dffiyunapmida  r^iMlme^  da  Èkmmmn 
Iles  irifttts  publies,  «gisMot  se  êm  da  ITÉtaUasiiIréififffadarMfSBlkall^ 
n4eipréMaiesp«r44arstdsrCiiipmi^-  - 

Iftlifocifté  anonyme  JÎtnMic  à  Paris  sou^  le  nom  de  Càmpafjnîe  di  cftmi/| 
Nofd,  agissant  tant  en  son  nom  personnel  que  comme  «  lanl  am 
paetactions  de  ia  comjiagnie  du  chemin  de  fer  de  Crcll  à  .Sainl-Oucnlin, 
ptkloiMa  dam  ladite  compagnie  du  Nord  a  élc  autorisée  par  ordonnance 
Matéi  1**  avril  iBi7  (1],  et  eu  vrrlu  de  !a  délibérailoo  ducooMii  d' 

lté  coiDpasaie  reiircseutéo  par  * 
M.k\mnmJamt$iêBMkickHi,       ,        ;  ^' 


àrmMidk'UuiMIm^ 


•   •  •■'.!.» 


^«iaiBiiirtieurt,  élttaal  donîsile  au  siëga  da  lali|s  soéiM,  il  JMs,| 

p<>u«éère  dudit  chetnio,  place  Roubaîi,'*  al 
^^'"^"ffiÊm  é»  rasMnMs  pinéfaia  èm  an  ^mMmm 


fW  »iiW»,  partie  «upplémentaire»  Bull.  899,  n*  21,76$. 
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.  Il  a  M  dit  et  eomrtmi  cfKpii  ifnit  : 

An.  1".  Le  miniftre  de  ragriculture,  du  commerce  et  des  travaux  public! 
au  nom  de  l'Éial,  concède  h  la  compagnie  du  chemin  de  fer  du  Nord  u 
chemin  de  fcj*  direct  de  Paris  à  Crcil,  se  dt^aclinnt  de  la  ligne  actuelle  prj 
Saint-Denis f  et  la  rejoignant  près  de  Saînt-Leu-d  Esserent  snr  la  rive  droite  J 
rOise,  après  avoir  franchi,  entre  Jagny  et Moussy-ie-Neuf ,  le  faite  de  parta, 
des  eauK  da  la  Seioe  et  de  l'Oise,  suivaat  le  tracé  qui  sera  détermiaépi 
radminislration. 

S.  La  compagnie  s  engage  à  ex^coter  A  sea  fraîa,  riMpea  el  périb  tooi k 
traTani  da  cbef^ila  da  fer  cHlaMua  «oneédé,  el  à.lea  leravnir  dana  luidiUl^ 
onq  ana,  à  dater  da  décret  de  concession. 

3.  Les  claoaea  eteoodittona  da  cahier  des  charges,  coté  B,  da  duaûad 
ftr  de  Creil  A  Saiot- Quentin,  annexé  à  la  loi  da  i5  juillet  i8A5,  sont 
cables  an  chemin  de  fer  cî-dessos  concédé.  Toutefois  le  minimam  da  njp 
dflscôoflMS êsl liaéè  qttatrâ  cents  aèMrea  (4oo*),  et  le  marimnin  d*iodiîa 
aon  des  pentes  et  rampes  est  6xé  à  dix  miRiniélres  (  lom^)  par  mètre. 

4*  Le  capital  néceaaaîre  A  rexéoulion  des  travaux  sera  réalisé  par  émissia 
de  nouTelles  obligations  de  même  forme  que  celles  de  Temprunt  déjà  éoitip 
la, compagnie.  L'émission  de  ces  obli;,'ations  ne  pourra  avoir  lien  qu'en  nrt 
d*tiirraQtoinsation  da  ministre  de  ragriciilture,  du  commerce  ét  ocs  tmn 
publics.        .  • 

5.  La  compagnie  consent  A  ce  que  le  délai  d'exécution  du  ohmimidsftri 
la  Fère  à  Reims,  fixé  à  neuf  anné^^par  le  décret  du  19  février  iSSa*  soîtf 
duit  à  quatre  années ,  à  dater  de  ce  jour. 

-  >ê.  Ladite  compagnie  s'engage  à  exécuter,  en  remplacement  de  la  ligne  ^ 
Cateau  h  Somain,  un  chemin  de  fer  se  dirigeant  de  la  ligne  de  îânknpB 
ia  ligne  principale  du  Nord,  en  passant  h  ou  près  Cambrai. 

La  subvention  prévue  ;\  l  arlicle  3  de  la  convention  du  19  février  i85a  t 
et  demeure  fixée,  d'un  commun  accord»  à  la  somme  de  quatre  miliioascii 
cent  mi^c  francs  (4>ôoo»ooo'). 

.  ifllfs  sera:foumie  ainsi  qu*ii  suit  x  ' 

1  *  P^iea  an|WeatieliaioedeB»  et- notammaBl  par  le  viUe  db  Gambni * 

dipéfftisoiflait  da-Nord.. •^.«.•i    ••••  È^090Ati 

a*  Par  la  compagnie  concessienaaife  du  ckeaûn  de  ht  des 

Ardennes  et  de  Beauvais  A  Creil  .....«•••.••   a,5oo,ooi 

Lesdites  subventions  semnt  payées  A  ia  compagnie  du  cbeottudeferi 
Nord«  an  fur  et  A  mesure  do  i  avancement  des  travâvx  deia  ligw  psrCa 


Les  travaux  de  cette  ligne  seront  entrepris  aussitôt  que  les  subventions 
la  ville  de  Cambrai  et  du  département  du  Nord  auront  été  velées,  sans  con 
tion  ni  réserve»  et  seront  terminés  dans  un  délai  de  quatre  ans*  A  partir  da 
vote. 

7.  Sont  applicables  au  chemin  de  fer  ci-dessus  concède,  les  difpns'li* 
des  articles  6,  8  et  9  de  la  convention  du  19  février  i85a  reiativesà  ia 
cuUé  de  rachat  stipulée  on  faveur  de  TÉfat,  à  la  déchéance  de  la  compig 
f  n  cas  d'inexécution  de  ses  engagements  et  à  la  durée  de  sa  concession. 

8.  Dans  le  cas  où  le  prix  de  1  hectolitre  de  blé  s'clëvcrait  sur  les  marc 
régulateurs  de  la  deuxième  classe  à  vingt-quatre  francs  et  au-dessus,  le  G 
vernement  pouri^a.  exiger  ^de  ia  cquip^nie  que  ieprix  du  transport  des  bl 
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compris,  fur  le  chemin  de  fer  da  Nord  et  nir  set  emKranchemeDtt  et 
-oloDgeiDeDU,  soit  réduit  à  la  moitié  du  tarif  Gié  par  le  cahier  des  chargetr 
De  poisse  s  éleïer  i^a  ffwimwpi  t^'k  huit  c^qUums  (pd*)  par  ioon*  «I 

ir  kilomètre. 

9.  La  présente  convention  et  iea  êdm  qiû  ê*J  rapportent  nt  aeroni  pif- 
lies  que  du  droit  iUe  d'un  iranc. 

Lb  Ministre  de  tagncaltwri^  dm 

3igoé  P.  lùm. 


ImèniDiftmeiirs  delà  compagnie, 

îklétcaae,  .  ,  , 

UroQ  Jalfs  MalUtf 

}ivcCaillard,  '   •  •     ♦  1 

Dtrqais  Da/on,  *         •  ♦  ,  ' 

Malioaf 

OOmiL  II»ADlliniTBÂT10R. 

,  jvfftraû  da  procèi-aarMi 

B<aeDt  présents,  '  "* 

^•ie  biroD  Jame$  de  Rothschild,  préaid«nli 

îkUbtaïue,  vice-préaident; 

le  marquis  Dalon, 

UtnCatUatd, 

itC Aigle,  .    f  y  \ 

Ptpin  UlmlUar,         )  Admiaifttrateura. 
^StintDidicr, 


I  l  "  .*  V  *  *  •  •  M.  préaident  dn  oonieil  rvou^  onpipiD  vm  ncyinaw^wm» 
l^eDÎaîiiii  daa  tmaai  pnUica ,  relativemeikl  à U  cctectwîoo  de  la  fignii 
".«nMMii'Gk«a.  n  donmrfêetufa  du  projet  iie.eMW«iilbtt  énMli^li 
l^faliinqy^qWk»  et  Jf  compagnie^  gQur  )«  eoMMiiqii  ^ee^ah»- 

iJ^coaseO  approiife  ee  projet  él  décide  «pi'V  iefâdfoé,  alanoe  MoaM t 

les— ■ 


ilailaoàliJu! 

^eof  ulnit  confefBM  t 

lie  pfdifdfeiil  do  eonteH  d^edinliililf itluÉ  « 

Scné  Baron  James  di  4U»<Àf^id« .      .  / 
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UàSÛLBÛfii  pti  la  gràe6..iie  Dieu  et  la  volonté  nationil^ 
EvFBfiEua  DBS  Flumpw,  à  tou^'^réseats  et  à  venir,  aajn. 

Avoxs  sicRin  et  sdcRtiow  ce  «jui  siii|  : 

Art.  1*'.  L*iatérimdu  u)iaistèfe  d'A4ai  tt  du  mtmiière  de  1 
Maison  de  r£mperear  confié ,  par  décret  d«  xj  ao4l  i86d  (i|J 
M.  Abhaiacci,  garde  des  sceaux,  ministfe  sêcrètairç  délit i| 

département  de  la  jusU'ce,  cessera  à  parlir  d'aujourdii^,  ^ 
M.  Achille  Foald  reprendra  l'exercice  de  »e«  fonctions. 

2.  Le  ministre  d'état  et  de  la  Maison  de- rfimpeceor  a 
chargé  de  Texécntion  da  présent  décret 

Fàxi  à  Dieppe»  le  7  Septembre  i8ô3. 

./.en*.  * 
.  .    5igu.é  NAPOLÉON. 

Par  rEnipareuf  1 

Le  Mimtrè  iéUU  et  de  la  Ma^fon  Jk^JîffltÊll^ 


•  •  •  •  ( 


7 
t 


N*  768.  —  Dicaxr  iMPÉaiAi  relatif  à  limpoHatioiL  dm  Ifmtré 

Du  8  Septembre  i$S3. 

^  IjlAipOtLÉON,  par  }a  grâée  4^  Dieu  et  la  Volonté  natioûatj 

Sur  !e  rapport  de  nofre  minislre  secrétaire  d*élat  au  départeme^ 
d^,  raj;i:içullure ,  du  cpxno^cu'ce  et  des  ^In^vaux  j^ublics \      .  { 

Vu  rariicie  ïà  de  la  loi  du  17  décembre  1^4 A«     •     f  • 

Vu  notre  décret,  en  date  du  1^  mars  i853  (a),    *     t  -  ' 

Abt.  1**;  La  siiiftate  établte,  fit  notre  décret  du  17  nM 

•     •  *  1  I 


(i)  Bull.  79,  n*7ii.  •  •  '  ''fN 
(a)  BuU.  3i,ii*a6S. 
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«Ti 

i 

r 

(  401  ) 


toute  sorte,  e^t  provisoirement  sopprimée  à  Tégurd  des  minerais 
de  fer. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d*état  an  département  de  fsgri- 

cuUure,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  au  départe- 
ment des  finances,  sont  chargés,  chacua  ea  ce  qui  le  coocerae» 
de  rexécuiioQ  du  présent  décret. 


t  le  6  Septembre  i853. 


Signé  NAPOLÉON. 


Le  Ministre  de  r  agriculture ,  du  commerçê 
tt  des  trwaus  publics. 

Signé  P.  Massi. 


GertiGé  conforme  : 
Paris,  le  II  *  Septeisibre  i853. 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  Secrétaire 
d[élai  au  déparlemeni  de  la  Justice  g 

ABBATUCa 


*  Cetts  dite  €tt  cdle  de  la  féoeption  da  BolMa 
an  ninislère  de  la  Jasiios. 


fmu  U  BvIUu'a  dts  lois ,  I  niMn  d«  $  fraa«f  ^  M»  I  b 
kiB  lit  DiffBiMA  étt  fMllI 


Inramaan  otfiaiâii.— a»  Sqpceadbee  i$S8« 
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BULLETIN  DES  LOIS. 


87.        •  • 


N'  769.  —  DÉcnpt  MM^inui  qui  approuve  la  Conveation  passéç^  le 
il  août  i8Ô3,  pour  la  concmhn  aàn  Chemin  de  for  dé  Ja  Rochê  à 


Da  17  Aoèt  t853. 


NAPOLÉON,  ptr  k  grfao  de  Dira  «tbirdonté  Bationale, 
EnniBim  DBS  Fhaiiçais,  à  ftms  préients  et  I  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  minislrc  secrétaire  d*état  au  département 
de  VagncuUure,  du  commerce  et  des  travaux  publics  ; 

Vu  les  décrets  du  5  janvier  1862  (i),  relnlifs  à  la  coiicession  du' 
chemin  de  fer  de  Paris  à  Lyon,  les  cahiers  des  charges  et  conventiôil 

en  date  dudil  jour,  y  annexés  ; 

Vu  Je  décret  du  20  mars  1862  (2)  portant  approbakiOA  4es.sUltots 
de  Ja  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Ljfon; 

Vu  la  loi  du  3  mai  i84i  ;  .  . 

Vu  le  sénalus-consulle  du  26  décembre  i852,  article  4; 

Vu  la  convention  passée  oijourd  hui  entre  notre  ministre  de  l'agri- 
cullure ,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  la €ompj\goie..<jlu  che- 
min de  fer  de  Paris  à  Lyon, 

Notre  Conseil  d'état  entenda  • 


Avons  D£C&£T£  et  D£Ca£TONâ  : 


AfiT.  l**".  La  convenlion  passée  cejoiii^Mr  entre  Mire  mi- 

nistr?  de  l'agricnlture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et! 
la  compagnie  du  cbeiiiiii  de  1er  de  Paris  à  Lyon,  est  approuvée. 

En  conséquence,  toutes  les  clauses  et  conditions  stipulées 
dans  ladite  convention,  tant  à  la  charge  de  TEtat  qua  la  chaîne  ■ 
de  la  compagnie,  recevront  leur  pleine  et  entière  exécution «1  ' 

2.  La  convention  d-deniis  meatioiinée  restera  anneiéeiau 
ptéient  dècrel. 


L  If  .) 


b)  1*  série,  DiiU.  48a,  n-  3557     3558.  '  \j 

(?)  X*  série, partie  supplémentaire,  Bull.  a36,  d*  6437.  .      ^\      '  ^ 
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Sont  applîrablrs  au  clicmin  fie  for  de  îaBorlie  k  Rtl^erre 
les  clauses  et  conditions  du  c;ihierd('S  charges  du  chemin  fer 
de  Paris  à  Lyoo,  auiicxé  au  dccn  t  du  5  jauviiT  i852,  sauf  les 
modiûca lions  poriées  daos  i'ariicie  3  de  la  ceav^olioii  ci- dessus 
jneDtionnée. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d^état  audcpartemeDt  de  Tagrî- 
caltare,  du  commerce  et  des  travaux  publics  est  chargé  de 
rcmécMtioa  4kl  préseftl  4éerel«  lequel  sera  laséréMBvUtlûi  4m 
lois. 

Faitân  palais  deSaint-Cloud,  le  17  Août  id55. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  TEmptreiir^ 

j  Signé  p.  Magss. 

leMîâisIfPimlttitttm  Hitai  an,  àiptiricment  de  ragricultare,  da 

i69i«t)éi<;  Mût, 

Entre  les  soussignés, 

Le  ministre  secrëlairo  (Véial  au  tlcparlemcnt  de  l'^ncutture,  du  commerce 
et  des  tiavaux  publics,  unissant  au  nom  de  TÉlat,  souft réserve  de  l'approbailoo 
dêi  Jrt^rttit(!5s  pftfilécMt  iHi  l^iii|iéreury 

D'une  pari  ; 

Et  la  société  anonyme  établie  à  Paris  sous  la  dénomination  de  Compagnie  da 
chemin  de  Jer  de  Pans  à  Lyon.  • 

Ladite  compagnie  n  préscntéo  par 

MM.  Jean-Ilcnry  Hoiùmjuer,  vice-président  du  conseil  d'administration; 

:  ,*  le  Iwron  SeUlicrc, 
tiS  adoiinislralcuri ,  élisant  domicile  au  siège  de  ladite  spfiétét  à  Paris»  à 
reiBlMrcii44ri  Judit  chemin,  boulevard  Matas ,  et  agîssani  en  verto  d'âne  di- 
libéfaâoh  du  'eonseil  d'administration  de  ladite  com[)agnie,  endatA  du  1 1  août, 
flC  SSifs^i^erve  de  l'approbation  de  rassemblée  générale  de  MS  aetfanlMlnt 
daas  M  déiûda  bail  nota  au  plos  lard*  d'aMra  paît  1 

Il  a  M  dit  et  eDaneaft  ea  ^iseit: 

tiia»:!**.  LemiBBilre  de  Vagricultav^,  da  eonlMrctt  al  des  trawas  publSta , 

•D  nom  de  l'État,  concède  à  la  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Lyon  , 
poorune  durée  de  jouissance  égaie  à  Indurée  (!c  conccssionde  laligne  de  Paris 

aT>on,  un  cni^  rancîirmiMit  qui,  se  ilélacli;  ut  (l*  la  !iU'  ligtie  \ers  la  station  de 
la  Hoche,  sni\ra  la  vaîlfc  de  l  ionne  et  abouiïra  A  Aucerrc  cq  un  point  ^ui 
ten  déterminé  par  l'administration,  la  compagnie  entendue. 
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s.  La  cnmpagnif  >  en^^;^  à  eK^cuter  à  s«r  frais,  rUqtios  «t  périis,  moi  ga- 
rantie d'intcrct,  ni  subvciiiioM  de  rC-ti  t,  \o\\%  ios  iniv  iui  du  chcmiit  de  for  ci- 
^•••ut  Mticéii4  et  à  lea  terminer  dans  uu  UeUi  do  deux  100 ,  à  d«l«r  du  4€crtl 
de««o€«taioa. 

S.  Lit  diiM  gtwriitfaM  ém  CÊàtkrdm^m^nmmé  wà  éimHéa  6  jan- 
^im  ift^i ,  Muf  les  4isfio%itiona  reiâtivfi*  la  Kinmtia  iTiiHifil,  MBiMaféli 
apf  KeaUM  au  cbeniin  da  £tr  oi-draaUB  eÊmtààé^  ToilUlii4,  lat  taiywilMtol» 

pourmnl  ctre  rxécutc^s  et  les  mils  posés  pour  une  seule  vole  éeuleoiÉBli  aftuf 
î'clahiisseîiicnt  d'un  crrl  in  oorubrc  de  gares  d  évltemcnl ;  4e<  terrains  seront 
aC'^juis  <'l  les  ouvraj;f's  d  arl  ctrniu's  imiiK'di.ttcniCiil  pour  dcu\  voies.  La  se- 
conde vo'c  devra  ^irc  t'iablic  sur  tout  le  parcnars,  aux  fra»s  de  la  compagnie, 
dès  que  rin>uffisao(0  d  une  muIb  voie,  p'<rMiiie  de  raccrolf  sèment  de  la  cir- 
calalion,  aara  été  eonatatée  par  radministratioii.  L'eicédaot  de  largeur  acquit 
par  Ift  compagnie  oc  panrra  être  employé  (|U*à  réiabliasemeot  deoeUe  ieconde 

TOC. 

k.  H  est  tpédaisiMBk  entendu  que  les  atipulatifins  de  l'arlicla  9  do  rehi^ 
4«9cbar;îcs  ci-dessus  rneiiiicnné,  n  ioiif  au  part<go  d<  s  Ix^néilcrs  cnirn  \%lat 
et  la  conipai;nie  au  delà  dr  liuil  pour  leiil,  s*a[»plii|u<  r(»!»l  sur  rensrmlde  des 
protloils  neU  du  clieniiu  dr  fer  de  Paris  à  l.)c>i»  cl  de  i  i  iid)ranclienu'nl  de 
la  Roche  à  Auicrre.  Lu  con8(^(juciifc,  après  le  5jau\i»  r  1S71,  le  partage 
commencera  auttil6l  que  Icttiiti  produiu  nets  de  ces  deux  ligues  dépaa&croat 
Irait  pouf  ttnt 

La  faculté  de  rachat  ttipdét  m  pftifit  dfe  l'Ettt  M  |Mtffra  éire  ■ritiét  ^ 

sur  leckcmio  ile  fer  de  Parit  à  Lyoo»  et  rembrancLcment  de  b  Roche  à 

Anxerre  sinitilttn<f'nicnt. 

5.  D:in5  le  cas  où  le  prix  de  l'heclo!itr<*  de  \M  sVlèrrrftil  s»r  If  trifircli^  ré- 
goialeur  de  (iroy  k  vint^t-lrois  francs  <t  cu-dcssus,  lo  GouNernenicnt  pourra 
exiger  de  la  coiuj>ogiite  que  le  prix  du  transport  de<i  bit  s,  p<^aae  compris,  sur 
ie  cbemio  de  fer  de  Paris  ù  L)Oq  et  sur  reuibraucbt'mcr.t  ci  dessus  Cuiicédé, 
toit  réduit  à  la  moitié  dii*tartrfité  parie  cahier  dit  charges  et  ue  puitté  ié« 
tcfir,  an  maxlmuni ,  qu^  h'uH  éeolimea  (  S'  )  pw  tonne  et  ptr  kitouètfè. 
0.  Lu  présente  convention  et  let  ides  qm  t^  nppettint  né  scMnt  ptillMei 
du  dnét     d*oii  ftMM* 

Fait  à  Farit,  lit  jonn,  moit  it  an  que  detrat. 

Le  Ministre  di  t agricuUar* ,  du  oaMMiTM* 

c(  des  Iraïuux  publicst 

fiifaéKIiMiu 

Signé  Hottingaer, 
fieroo  Stillièn» 

Proeèt^fitUl  de  U  téanoeda  jeudi  it  août  i«i3. 

SeiitpréleiitB: 

m.  Bottingatr,  président  ; 

le  baron  SedUen,  OuuUs  MaM,  dl  lliiéHHdt#  ié  teiM  QÊÊkm  de 

il. 
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«  Lecture  est  donnée  du  projet  de  convention  à  passer  entre  Son  Elzcellence 
It  minislre  de  Tagriculture,  du  commerce  el  des  travaux  publics,  et  la  compa- 
gnie du  chemin  de  fer  de  Paris  à  L^oo,  pour  la  coacession  de  i  embranche- 
ment  de  la  Rocbe  à  Aiuerre. 

tLe  cooaail  doniM  ion  approbation  à  It  cooTOOtion  proposé»  et  dil^ne 
mi  HêUmgatrtâ,  StUUkn  pour  aigner  celte  eoDTcalîoii  et  prandre,  ea  non 
de  k  eonipegme»  toos  laa  amngeiiiiiila  néoataairaa  à  le  concaiaion  de  oel 
MalmiieliaiiMot*  • 

Pour  oopie  oonibniiet 

Le  vice-président  du  conseil  d  administntioiit 
Sigaé  HoUingttfr, 


N*  770.  —  DicRMT  iMPâMM4L  ^  mrottve  la  Convention  patêiê, 
le  17  àoàt  i863,  pour  la  eanoetnim       Chmm  d»  frr^éê  Bmaifm 

Du  17  Août  i853« 

NAPOLÉON,  par  la  gr&ce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
BHPBBiim  DBS  Fkançais,  à  tous  présents  et  à  venir»  ialut. 

Sur  le  rapport  dt*  notre  ministre  seciélnîre  d'élat  au  département 
de  l'agriculture,  du  commerce  el  dc^  Ciavaux  publics; 

Va  notre  décret  du  la  février  1862  (1),  qui  concède  à  une  compa- 
gnie un  chemin  de  fer  de  Dijon  k  Besançon,  et  le  cahier  des  chaires 
y  annexé; 

Vu  notre  décret,  en  date  du  1 1  septembre  i85a  (a),  qui  homologue 
les  statuts  de  la  société  anonyme  formée  pour  la  construction  et  i'ex* 
ploitation  du  chemia  de  fer  de  Dijon  à  Besançon,  ensemble  les  sta- 
tuts de  ladite  société; 

Vu  le  sénatus-consulte  du  a5  décembre  i85a,  article  4s 

Vu  la  loi  du  d  mai  i84i; 

Vu  la  convention  passée  aujourd'hui  entré  notre  minbtre  secré- 
taire d'état  au  département  de  l'agriculture»  du  commerce  et  des  tra- 
vaux publics,  et  la  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Dijon  à  Be- 
sançon; 

.Notre  Conseil  d*état  entendu» 

Avons  nécairé  et  nicaiiORS  ce  qui  soit  : 

Art.  l*^  La  convention  passée  aujourd'hui  entre  notre  mi- 
nislre secrétaire  d'étal  au  dcpartemenl  de  i  agriculture»  du  com- 


(1)  x'  s<^rie,  Huit  4^4 .  n*  37o3. 

(s)  X*  série»  partie  supplémentaire»  fiulL  S71,  n*  7i5s* 
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tuerez  «t  êes  trmtix  publics ,  et  la  compagnie  du  chemin  de  ftr 

de  Dijon  à  Bcsanf^on,  pour  la  concession  du  chemin  de  fer  de 
Besaoi^on  à  Belfurt,  par  la  vallée  du  Doubs,  est  ajjprouvée. 

2.  Toutes  les  clauses  et  conditions  (|ui  y  sont  stipulées,  soit 
à  la  charge  de  l'Etat,  soit  à  la  <  har^'o  de  la  compagnie  du  chemin 
de  fer  de  DijoQ  àBes«aiçoQ,  recevront  leur  pleine  et  entière  exé- 
cution. 

Ladite  convention  restera  annexée  an  présent  décret. 

3.  Sont  applicables  au  chemin  de  fer  de  Besançon  à  Bdfort 
les  danses  et  conditions  du  cahier  des  charges  annexé  au  dé- 
cret du  12  février  i853,  sauf  les  modifications  portées  dans 

rarlicle  3  de  ladite  convention. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Ta- 
griculturc,  du  commerce  et  des  travaux  publics  est  chargé  de 
l'exécution  d^  présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des 

Fait  an  palais  de  Saint-Qond,  le  17  Août  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

PirrEmperBor: 

Le  Ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  l'agriculture» 
dm  commmte  et  des  travaus  pmbUee  , 

Signé  P,  MA6Wb 

CoeteentwnreitéHàlacoiieestbndaChmM  BetênçonàB^orL 

L'an  i8d3  et  le  17  août, 
Kntre  les  soussignés , 

Le  minisire  secrétaire  d'état  au  département  de  l'agriculture,  du  commerce 
et  des  travaux  publics,  agissant  au  nom  de  l'Ltat,  sous  rései've  de  Tapproba- 
tiou  dr^  préscutes  par  décret  de  l'Empereur, 

D'un  part; 

Et  la  société  anonyme  établie  h  Paris  sous  la  dénomination  de  Compagne 
du  dicmin  de Jer  de  Dijon  à  liesançon,  ladite  compagnie  représentée  par 
MM.  Adrten-Charlts  Calley  de  SoitU-Paul,  préaideni  du  coomU  aadminU- 
Intlon; 

Léon  Br^Uot,  vice-président  da  conseil  d*adimnisliitioii; 

Louis  comte  de  Vnulchier; 

Edouard  Girod  (de  l'Ain), 
•dininîstraleiirs  spécialomont  autorisés  par  délibération  du  conseil  d'adminis- 
tration, eu  date  'lu  12  août  iS.î^i;  ces  administrateurs  élisant  domicile  au 
atége  de  ladite  société  j\  P,»ris,  rue  Basse-du-Rempart ,  n°  G6,  et  agissant  en 
vertu  des  pouvoirs  qui  leur  ont  été  dounés  par  l'assemblée  générale  de  leurs 
•dÎABntires,  dans  leeséeneee des  i5  octobre  iSSa  et  iS  avril  i8S3,  dtW 
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gtgMBt  d^aiUeurs  à  convoqutr  dîna  uo  dà\à\  de  trois  moif ,  an  plus  tard,  Tm- 
ffmblée  lénéralo  d«  lewn  «ctionn^ircf ,  ai  cetus  rdmûoo  iwrût  oéc^Asoire, 
D'autre  part; 

Il  a  été  dit  et  convenu  ce  qui  su!t  : 

Abt.  1*  Le  mioiatre  secrétaire  d*Altt  an  départemefit  de  l^agriaolliiffi^  du 
«tnmierce  et  dee  travaus  publics,  au  non  de l'ÊMi,  Qp|i4èd« à  U  imMpi^ii 

du  cbemio  de  Dijon  à  Besançon,  qui  accepte  : 

Un  chemin  de  fer  de  iVsaïuon  à  Bel  fort,  se  d'iaclianl  de  la  lip^e  de  Dijoa 
h  Iiesan(;on  ii  ou  prt  .s  Bcs.nu  on.  passant  h  ou  près  Baume-les-Dames,  Clerval, 
i'Jie-âur-le-Doub:>  et  MonihiUiard,  et  ae  dirigeant  de  Moatbéliard  sur  Bel  fort 
tnlf àol  le  trseé  qui  Mrs  détennitté  ptr  1  «dmiBistrati^D, 

9.  La  eom[)agnie  e  engage  k  eiicnier  k  ses  frasa t  riiqQea  et  p^la,  «aat 
garantie  d*iniérét  ni  subvention  de  TÉtat,  tous  les  travaui  du  cbemin  de  itr 
ci-dessus  concédé,  et  à  les  terminer  dana  un  délai  de  trois  annéea,  au  ploa 
tard,  à  dater  du  décret  de  concession. 

3.  Les  clanseï  et  condilions  du  cahier  des  cliargos  annexé  au  décret  du 
13  février  i85a,  sauf  les  dispositions  relatives  à  la  •garantie  d'intérêt,  seront 
applicables  au  cbcuiia  de  fer  ci-dessus  concédé,  sou:»  les  réseivcs  et  modifica- 
tions suivantes  : 

1*  Le  minimum  du  rayon  des  courbée  est  fiië  i  trois  cent  cinqneate 
mètres  (  3  5o*), 

i*  Le  maximum  d*inclinaiion  des  pentes  et  des  rampes  est  fisé  à  dix  milli- 
mètres (o*,oio)  par  mètre. 

3°  Conformément  A  l'article  56  du  calner  des  charges  de  la  concession  du 
chemin  de  fer  de  Paris  A  Mnlhotisc,  la  <  om|ingnic  du  chemin  do  fer  de  Dijon 
à  Besançon  jouira ,  pour  la  circulation  de  ses  voilures,  Avaggons  et  machines 
sur  la  section  du  chemiu  de  1er  de  Parla  à  Mulhouse  comprise  entre  Belfort 
et  Mulbottse,  d*une  réduction  de  péage  qui  sera  de  vingt^cinq  pour  cent 
(aS  p.  o/o)  du  péage  fixé  par  ledit  cahier  des  charges. 

A"  Le  maximum  de  la  aomme  annuelle  à  verser  par  la  compagnie  pour  ae-> 
quitter  les  frais  de  contrôle  et  de  surveillance  de  ses  opérations,  fixé  parlar» 
tirif'  du  c<di  er  des  charges  à  quioxe  mille  francs  [ i&»ooo'),  est  porté  à 
vingl-qiialrc  mille  francs  (?4,(»oo']. 

^.  La  cornpn^nii-  pourra  |>ari.iger  l'usage  de  la  station  de  Belfort  cl  de  celle 
de  Midliouse  a\cc  la  c  nipagnir  du  ch»  min  de  Paris  à  Mulhouse,  si  laJmiuis- 
(ration  reconnaît  que  cette  nicsure  ne  ^eut  oflrir  aucun  inconvénient. 

La  redevance  à  payer  dans  ce  cas  ainsi  que  les  coodittons  de  f  usage  coin- 
mun  seront  réglées  par  Tadminisifalion. 

5.  Dans  te  c  is  où  le  prix  de  rhcclolitre  de  blé  s^élèvcrait  sur  le  HMeefad  ré* 
§olataur  dit  Gray  à  viflgt*lr«iia  francs  (^3^)  et  au-dessus,  le  Gouveraameat 
pourra  exiger  de  la  compagnie  que  le  taril  du  iran?p()rl  dei  hlés,  pé;*gp  com- 
pris aur  to.ite  la  ligne  de  IJijon  à  Belfort,  s»il  réduit  à  la  moitié  du  tarif  lixé 
par  le  cahier  des  charges  et  ne  puisse  .s'élever,  au  inaximumt  quà  huit  cen- 
times (8')  par  tonne  et  par  kdomèlre. 

0.  La  compagnie  de%ra  tenir  une  compiahilité  distincte  et  séparée  dee  re- 
cettes de  toute  nature  afférentes  à  la  ligne  da  Dijon  à  Besançon,  aune  parl«  et 
.  de  Besançon  à  Belfort,  d'autre  part 

Un  règiamaat  d'administration  publique  dalanmneffa  las  condilioM  aw 
quelles  la  con)pagnie  devrasesoumettre  pour  que,  dans  aucun  cas,  lagarantie 
d'intérêt  appi icabla  à  la pfamikro  do  caa  lignas  ne  pniaaa  être  aisaléa  an  imâial 
do  la  aeoeinde. 
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7.  L$e  capital  nécessaire  4  Texécution  des  enga^^mentf  qoi  fonn^^ Tolfîft 

de  la  présente  convention  sera  réalise' au  moyen. 

1*  X>e  l'éiui'^^iou  de  Ireniesu  mille  huit  cents  actions  {36, Soc],  dont 
vingt-six  mille  huit  cents  (2r),8oo)  ont  é lé  déjà  souvcriles  après  l*autorisatioa 
4ouucc  par  l'assemblée gciu raie  du  25  octobre  1863,  et  dont  dix  mille  (10,000) 
devront  être  mises  de  préférence  à  la  disposition  des  actionotires  4Cfcueb  de  la 
compagnie  du  cbeoiio  de  fer  de  Dijon  &  Besançon,  au  prorata  de  cell^tpi'ils 
poeaèdent.  Ces  ai  lions,  lorsqu'elles  seront  entièrement  libérées,  auront  1^ 
mêmes  droits  qoe  les  actions  actuelles.  Jusque-lA  elles  jouiront  4'un  intérêt  de 
goatre  pour  cent  (4  p.  o/o)  sur  les  sommes  versées; 

2"  Df  l'émission  de  notivollcs  obliL;aiionS  de  même  forme  que  celles  de 
l'emprunt  déjà  fait  par  la  compagnie.  L'émission  de  ces  obligations  ne  pourra 
avoir  lieu  quY-n  >erlu  d'une  autorisation  du  ministre  de  l'agriculture,  duoom- 
merce  ei  des  travaux  publics. 

8.  Sont  ap(ilicables  au  chemin  de  fer  d-deasns  concédé  les  dis^ltions  des 
irti^e«  34  et  59  da  c«|iî^  des  charges  çi<dei»qi  ^Qoneé,  rdaii?^  4  1%  dé- 
chéance de  la  comp^ignie  en  cas  d'inc  \/cutio||  de  sea Engagements  et  à  U  ik* 
calté  de  rachat  stipulée  en  faveur  de  l'État. 

Toutefois,  cette  dernière  fucult'  ne  pourri  étif  esefeé#  qM  pv» 
aemble  du  chemin  de  fer  de  I)i|on  à  Holfort. 

9.  Pour  garantie  de  IVxécut-on  dos  travaux  du  cbemin  de  fer  de  Besançon 
à^eifort,  une  somme  de  inqcent  mille  francs  (5oo,ooo']  sera  retenue  sur 
le  moQtapt  du  cauiioQi^eaiept  versé  pr  U  compjigQte  du  çhomH^  de  fei*  je 
Dijon  à  Besancon. 

Ladite  soqune  s^ra  repdiif  I  U  compagnie,  çtnafm^W^  i  Tirtid»  34 
du  Câbler  des  charges. 

J  0.  La  ])résente  convention  etles  actes  qui  a  j  ifppoHnit  "îtHrt"*||irMMff 

^e  du  droit  fixe  de  up  frauc. 

MlèFuia»  kidita  Jef^  laeia  em»  que  ^mtmh 

£i  Gvvd  (de  FAin). 

fC  du  fmwf  fM»^ 

Signé  P.  Maam. 

ArtTfil  44  ^i^M]#rW  de  la  séance  de  Taxsemhléç  gitiéraJ^  dc4  actio9/WMêê 

4a  ^5  odqLrç  iS52, 

VassemUée  est  composée  de  cinquante  et  un  membres,  représentant 
dU  mille  sept  cen(  soifante  et  une  actions  et  réunisMOt  troii  cent  .vin|t> 

Irois  voix. 

L'as>emblée  générale,  adoptant  la  prapo<^ition  du  conseil  d'administration 
relative  au  prolon^^ement  de  la  ligne  de  Dijon  à  Bes^çon  jusqu'à  Mulbouse, 
prend,  à  l'unanimité,  les  résolutions  suivantes: 

Tous  pouvoirs  sont  donnés  au  conseil  d'administration  à  l'eiTet  de, 
I*  Soumissionner  la  concession  du  chemin  de  fer  de  Besançon  à  Mulhouse 
IM  il4Mliai<iiMrgas  «I  cp»dmpps     ij  jugera  epnvep#|)|e#,  i  {4  seu^e  ço^tign 
^kaactimiafepféaaotantpiiiif  dv  C9BiM4  à  «réer         WIM^fUm  tVP^ 
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inlérèt  ât  qiMtrie  pour  ccîat  par  rÉtat,  dans  les  mêmes  termei  f{ue  pottr  les 
actions  de  IKjmi  à  Besan^ù; 

3*  Émettre  immédjatrmonl  quarante  mille  actions  de  cinq  cents  francs; 
3*  Émettre ,  lorsqu  il  le  jugera  convenable,  le  nombre  d'obligations  néces- 
saire i>our  compiétrr,  avec  ou  sana  la  subvention  du  Gouvernement,  le 

capital  de  trcnlc-trois  niillions; 

4°  Faire  aux  staliils  sociaux  Ions  1rs  chanj^rmcnls  qu'entraîneront  la  rr»'.i- 
*  tion  de  ce  cu|jitai  et  i'oblcnlion  de  la  coucession,  et  solliciter  du  Gouverne* 
ment  laonrobation  de  ces  cbaogements. 

Gertiné  conforme  par  le  prâident  du  conseil  d'admimstration  de  la  com- 
pagnie soussigné. 

Paris,  le  11  août  iS53. 

Signé  de  6aint-PaaL 

Extrwt  du  procks-verJ>al  de  la  séance  de  l'assemblée  aéndrcde  des  actionnaires^ 

da  i8  avril  1853. 

PMé&ùcn  de  M.  CaUey  d»  Saint^Ptud,  préndent  dn  conseil  d^admimslf»- 
tion. 

L*an  i853,  le  lundi  i$  avril,  à  trois  bcures  de  relevée,  MU.  les  action- 
naires de  la  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Dijon  à  Besançon,  convoquas  par 
le  conseil  d*admioistration,  se  sont  réunis  en  assemblée  générale,  rue  de  Ri- 

.cbelicu,  n"  loo. 

La  séance  est  ouv  erte  à  trois  beurcs  un  quart  :  sont  j)résenls  quatrc-ving)t> 
treise  actionnaires  représentant  huit  mille  quatre  cent  anq  actions  et  réunis- 
sant trois  cent  soisanie-cinq  voix. 

La  réunion  se  trouve  donc  en  nombre  suBisant  pour  se  constituer  en  as- 
semblée extraordinaire  et  délib<'rer  valablement  anr  lee  <pestiene  iiMCntea  à 
Tordre  du  jour,  conibrmément  à  l'article  38  des  statuts. 

Un  actionnaire  demande  comment,  en  cas  de  concession  du  prolongement 
jusqu'à  Mulhouse,  la  garantie  d'intérêt  accordée  par  Vl'.ial  sera  répartie  entre 
les  actions  de  Dijon  à  Besançon  et  les  actions  nouvelles,  si  l'État  ne  veut 
donner  à  ces  dernières  qo*unc  garantie  d'intérêt  de  trois  pour  cent,  ou  même 
refiiae  d'accorder  ancane  garantie  d'intérêt,  ainsi  que  le  prévoit  le  rapport  do 
conseil. 

M.  le  président  entre  dans  des  explications  détaillées  sur  la  question  que 
sonl^e  cette  interpellation;  il  déclare  en  concluant  quMI  doit  être  bien  en- 
tendu qu'en  cas  de  concession  â  la  rompnijnie  r^v.  prolongement  de  la  ligne 
jusqu'à  Mnllionse,  les  actions  créérs  pour  la  construction  de  ce  prolongement 
participeront  à  tau.>  les  droits  et  obli;4alions  attachés  aux  actions  actuelles  et 
y  seront  cnlièrcnicnl  aï^iuiilces;  qu'en  conséquence,  les  actions  du  prolonge- 
ment aussi  bien  que  les  actions  de  Dijon  à  Besançon  qui  se  confondraient  sons 
la  même  dénomination  d*actions  de  la  compagnie  de  Dijon  à  Mulhouse,  vien- 
draient concurremment  et  dans  la  même  proportion  participer  à  la  somme 
d'intérêt  garantie  par  TÉlat  sur  le  capital  de  la  compagnie,  soit  que  cette  ga- 
rantie d'intérêt  ne  soit  que  de  trois  pour  cent  sur  le  Capital  nouveau,  soitqoe 
i'£tat  n'accorde  aucun  intérêt  stir  re  capital. 

A  l'unanimité,  l'assemblée  donno  pouvoir  au  conseil  d'administration  de 
traiter  avec  le  Gouvernement  de  la  concession  de  la  ligne  de  Besançon  à  MiHr 
Iranse,  au  mieux  des  intérêts  de  la  compagnie.  * 
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Cimle  CM  eè  ia  concirion  agiifecMPdée^  dkdoantégikBmitpoiifQir 
«a eoM^  d'administration, 

lyéMttre  dix  mille  actioM  iioaveHfli«  ^  aenieni  distribuées  entre  les  ao- 
lioooaires  dej^a  ligna  dtt  Dijon  i  Boimiot»  dtSA  la  j^pprlion  dei  Mlioni 

^*ils  possèdent  ; 

D'émettre  pour  dix  millions  d'obligations  dont  il  déterminerait  les  formes 
et  les  condi lions. 

Cet  oUigatiooa  demioni  être  olvlat  de  ppéfiSfcnee  à  tons  let  aetionnairat 
di  la  eompagnie  de  Dijon  à  Mnlbeue* 
fil  de  faire  aux  sUCista  aeâanx  lea  modifications  que  la  nouvelle  coocessîon 

Sourrait  amener,  et  notamment  chnngpr  le  titre  de  la  société,  qui  prendrait  la 
énoniination  de  Compagnie  de  Dijon  à  Muikvuê»  et  porter  le  noaibre  det  ac- 
tions à  quatre-vingt-trois  mille  deux  cents.  • 
Certifié  'conforme  par  le  préaident  du  conseil  d  administration. 

firif ,  ie  1  s  août  i&53«  , 

Four  le  préaident  dn  conseil  d^admldtlnilQii , 

L*Admînistratenr  de  service , 

Signé  B,  Gind  (de  l'Ain). 

Egtnii  du  procèi'verbal  de  la  séance  da  cohmU  d'adminutroliMé 

diii2MÛt  1853. 

Sont  présents, 

MM.  de  Suint- Paul,  président; 
BréliUot,  vice-président; 
GtitHl(derAin),  | 

A^ZîMndre,  •dminiatr.lenr.. 

le  comte  de  fûMiitr*} 

M.  le  prcsulcni  expose  au  conseil  que  les  négociations  entamées  avec  M.  le 
ininislre  des  travaux  publics,  relalivemcnt  à  la  concession  du  chemin  de  fer 
de  Besançon  à  Mulhouse,  ont  amené,  de  la  part  du  Gouvernement, les  pro- 
positions suivantes,  adressées  à  la  compagnie  : 

Concession  du  chemin  de  fer  de  Besançon  à  Belfbrt  par  la  vallée  du  Doobs, 
uns  subvention  ni  garantie  dTiiitérét. 

Droit  de  ctrcnlalion  sur  le  trooc  commun  de  Belfort  à  Mulhouse ,  avec  ré- 
daetbo  de  vingt-€ini|  pour  cent  sur  le  péage  déterminé  par  le  câbler  dea 
diarges. 

Le  conseil,  après  avoir  délibéré  sur  ces  propositions,  décide  à  l'unanimité 
d'acccpfer  la  concession  du  chemin  de  fer  de  Besançon  ;\  Belfort,  aux  condi- 
tions énumérées  ci-dessus,  et  (lél^glle  quatre  de  ses  membres,  MM.  de  Saint- 
Paul,  Brétillot,  Girod  (de  l'Ain)  et  de  Vaulchier,^ur,  au  nom  et  en  qualité  de  re< 

piéiaolanii  de  la  compagnie  dn  dianiiii  de  ibr  de  VSjm  à  Beaançon ,  signer  la 
convention  à  passer  avec  IL  le  minislre  des  travaux  publics,  relathemani  à 

cette  concession. 

Certifié  confonne  par  le  président  dn  eenaeii  d'administration  aeussigné. 
PlHÎs.Je  19  aeét  tS53« 

Signi  ds  ^bml>PaaL 
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N*  771.  —  DÉcnBT  iMPÉRiAL  qui  approuva  la  Conv^niien  p0êé$9  i# 
19  a^ét  iêSS.mmF  Vêœéealim  éê  Cimmmt  éêjmdê  Tomn  mm  Mams 
H    Nmim  à  Smê'NëÉÊim. 

Do  17  Août  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiomtet 
SvnatiTR  DM  FiiAiiÇAft,  à  tons  présents  et  à  veDir,  salut. 

Sur  lo  rap{X)rt  do  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  déparleoiaiU 
de  ragricultuic,  du  commerce  el  des  travaux  publioat 

Vu  la  loi  du  1 1  juin  i843,  qui  a  classé  parmi  les  §^rnndos  17g[nes 
de  chemins  de  fer  à  construire,  uo  cbemiD  de  kt  dirigé  de  Paris  sur 
rOcéan  par  Tours  el  Nanles  ; 

Vu  le  décret  du  27  mars  i85a  (1],  autorisant  la  réunion  à  la  con- 
cession du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Orléans ,  de  celles  des  lignes  da 
Cenire,  d'Orléans  à  Bordeaux  et  de  Tours  à  Nantes,  et  portant,  en 
cuire,  concession  des  lignes  de  Guétry  à  Qermont,  avec  embranche* 
mentt  de  Saint  Germain  des  Fossés  k  Honnne  ,  de  Ghâleaaroux  à  Li* 
moges  et  de  Poitiers  k  Rochefort  et  à  la  Rochelle,  ainsi  que  la  con- 
vention en  date  du  même  jour,  annexée  audit  décret; 

Vu  le  décret  du  37  septembre  i85a  (1),  qui  approuve  les  modifi- 
cations aux  statuts  de  la  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Paris  k 
Orléans; 

Vu  le  sénatus^onsulte  du  a 5  décembre  i85Sf  article  4; 

Vu  la  convention  provisoire  conclue  eej<qiid*bui  entre  -notre  mi* 
•istre  de  raaricullure,  du  commeree  ei  des  travens  publies»  ai  la  eoin- 
psgnie  du  chemin  de  d^Orléansi 

Notre  Conseil  d*état  entendu. 

Nous  ATOMS  nicaéTé  et  DacBiimii  ce  tpA  soit  : 

Ait.  £st  epprouvée  la  conveotion  intervenuo  osîen^ 
d*bui  entre  notre  ministre  de  Tagncultare,  du  commerce  et 
des  travaux  publics,  et  U  compagnie  du  chemin  de  fer  d*0^ 
I4eps,  pour  rcaécotîon  d*QD  cbeminde  fer  de  Ti»urs  au  Mans  et 
d'un  chemin  de  Nantes  à  Saint-Nstaire,  fornnant,  sans  iute^ 
fuption,  le  prolongement  du  chomin  de  fer  de  Tours  à  Nantes. 

2.  Toutes  1rs  clauses  et  conditions  qui  y  sont  stipulées,  soit 

çjmgi^  do  I  JbUit,  wt  4  k  cbitrg§  de    (;PMipdgJ4iQ  du  che- 


li\  X*  série.  Bail.  5so,  n*  Sg7i. 

(s)  lysine,  pariia  supplémantairs»  BoU.  S76,  n*  7307. 
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min  de  fier  d*Odém»  ree«mnt  km?  pleliid  tl  êolièrè  txéeq- 

iioD. 

Ladite  convention  restera  annexée  au  présent  décret* 

S.  Sont  appUcaUef  m  oba«iîaa  d«  fer  dt  T«m  •«  Hmm  «t 
dt  NmM  à  8aittl-Naiairt«  If  eihier  ëe»  ehar^  da  s6  juillet 
i8^i ,  Visé  par  notre  décret  du  ay  mars  i852 ,  qui  régit  Teii- 

semble  des  concessions  de  la  compagnie  du  cbeniin  de  fer  de 
Paris  à  Orléans,  ainsi  que  les  modiiicationa  qui  y  ont  été  ap- 
portées par  ledit  décret. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tagn- 

eoltim,  do  connoerce  et  des  tcinax  irabUa  est  cbvsà  de 

f eiéention  ia  présent  déoret 

FaitaupaUisdeSaiAt-Cloudiie  17  Août  4Ô53« 

_  4 

iê  Ministre  acritmre  <f  état  an  département  àn  VtlffiMMÊtê^ 

fiîné  Maaui 

Cùnpeidiùn  relaiivê  à  la  enneession  des  Chemins  de Jkr  iâ  Tonn  as  Afoiu 

et  de  Nantes  à  Saint-Noxaire. 

loliiiiasavitigpit, 

L«  miniiiirê  de  fagrioetlvro.  èn  oo«iin«re«  tt  éf  IraiFivf  pobllet,  m 
Mm  (k  i*Éial«  asos  témem  de  ra|ffabaliaa  dts  piénlw  pas  <4tm  de 

fEmpeieor» 
D'une  part; 

El  MM.  Adolphe  de  Wam,  FtW^ns-Emmanuel  Mam-Adol^  Durand^  ad- 
mititslratetiri  dr  {a  iociélé  anonyme  é|aMie  à  Paris  tous  le  nom  de  Comp^- 
qnie  da  chemin  de  1er  de  Pari^  à  OrléanSt  ««^issanl  en  vertu  de»  pouvoirs  nui 
leur  ont  é-là  donnés,  àcolefTrt,  par  le.  conseil  (l'adminislration  de  ladite  com- 
pagnie dan<  sa  séance  de  ce  jour,  et  sous  P^scrve  de  l'approbation  de  l'assem- 
klée  généralodesacliqf^naiieft  dans  un  délai  de  troiamoia»  ta  ca(|ui  eooctrne 
k  concetsioa  du  clicinia  de  fer  de  Saiot-Naaaire, 

D'antre  part; 

li  e  été  convena  ce  qui  soit  : 

Art.  I".  Le  ministre  de  lagricutture,  do  commerce  et  des  travaux  publics 
ctneiidf  à  la  compagnie  du  cm'niin  de  fer  de  Paris  à  Orléans,  Ifl  chemin  de 
fer  de  Tours  au  Mans  et  Uclitmiu  de  fer  de  Nantes  à  Saint-Nazaire. 

2.  Le  chemin  de  fer  de  Tours  au  \facs  s'embranchera  sur  le  chemin  de 
ftt  de  Ptria  à  fOeéui  par  Teuie  «4  Na^ta*  près  de  ia  ville  de  Toon,  en  un 
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-fofot  ^  MM  défmiilfl  fm  lUttiiâilMitBt  tt  «libéra,  ea  paMtnt  pièi 
ae  ChâtMQ-ila-Ldr,  tor  U  viiie  du  Mans,  où  il  se  racconleri  aa  ehenin  da 
far  <U  Pkria  à  Rennea  en  un  potnl  ^ui  sera  délermiaé  par  radminislratioo. 

3.  La  compagnie  a'enf'age  k  exécuter  à  ses  frais,  risques  et  périls,  tous  Im 
trmox  d'établissemeoi  du  cheittia  de  fer  de  Tours  au  Mans,  et  ileatemaînar 
dans  un  délai  de  aïs  aaoéea»  en  pkie  tard ,  à  dater  du  décret  qui  np prouvera  la 

SréscDle  convenlîou  et  de  manière  que  ie  chemin  soit  pratîcab'  ■  et  exploité 
ans  tontes  ses  partie-*  à  rcxpiralion  du  dc'Iai  ci-dessus  fixé.  Elle  se  confor- 
mera quant  aux  conciliions  de  ccnstnicliou  aux  dispositions  dc'^  articles  i  à 
-31  du  cahier  des  charges  annexé  à  la  loi  du  i  S  juillet  i84o,  r«'ialive  au  che- 
min de  fer  de  Paris  à  Orléans.  Toutefois,  clic  ne  sera  tenue  déposer  la  ae- 
aonde  voie  que  lorsque  le  produit  brut  a*élëvera  à  diz*liuit  mille  fnioce 
(iStOoo')  par  kilomètre. 

4.  La  compagnie  s'engage,  eo  outre,  à  exécuter  à  tes  frais,  risques  et  périb 
et  aux  conditions  de  Tarticle  3  ci-dessus,  tous  les  travaux  d'éiabiissomeot  da 
chemin  de  fer  de  Nantes  à  Saint^Naiaire,  suivant  le  tracé  qui  sera  délermioé 
par  radministratioQ ,  et  h  les  terminer  dans  un  délai  de  cinq  années,  au  plna 
tard,  à  dater  du  décret  qui  rendra  la  concession  déûnitive  après  Paccouiplw» 
scmcnt  des  enquêtes  et  lonnalités  préalables. 

j.  Sont  applicables  nu  chemin  de  fer  de  Tours  au  Mans  et  au  chemin  de 
fer  de  Nantes  à  Saint-Nazaire ,  le  cahier  des  charges  du  26  juillet  i8A4,  visé 
parle  décret  du  37  mars  18^2  qui  ré^it  Tensemble  des  concassions  de  la 
compagnie  du  chemin  de  loi' de  Paris  à  Orléans,  ainsi  que  les  modiûcations 
qui  y  ont  été  apportées  par  ledit  décret 

En  conséquence ,  le  chemin  de  fer  de  Tours  au  Mans  et  le  chemin  de  fer 
de  Naotea  à  Saint-Naxairo  seroot,  sons  les  conditions  ci-dessus,  réunie  an  ré- 
•eau  des  diemtoe  de  fer  concédée  à  ladite  conipagm'e  pour  la  raéoata  dcvda  e( 
ani  némas  cooditioDa. 

Dana  la  cas  oà  le  prix  da  Thectolitre  do  blé  sVlèf  erait  sur  les  asarcliéa 
régulatenra  da  Saumur,  da  Nantes  et  Marani  à  vingt  d^ii\  Trancs  etau-dessua, 
le  GouverwQBaBt  poORl  exiger  de  la  compagnie  que  h  prix  du  transport  des 

blés,  péage  compris,  sur  le  chemin  de  fer  d'Orléans  et  sur  5cs  embranche- 
ments et  prolongements,  soit  réduii  à  la  moitié  du  tarif  fiM'  par  le  cahier  des 
charges  précité  et  ne  puisse  s  élever  au  maximum  qu'à  huit  ceulimes  (oâ*J 
par  tonne  et  par  kiionii'lre. 

7.  Aucune  autre  ligne  de  chemin  de  fer,  réunissant  la  ligne  de  Paris  à 
Rennes  au  chemin  do  fer  de  Paris  à  Nantes  et  à  Saint-Naxaire,  ne  pourra  être 
misa  en  asploitatîon  avaal  fexpiration  de  la  onxième  année,  à  dater  da  décret 
qui  bomologuera  la  présente  convention. 

3k  La  présenta  conventua  et  les  aoies  qui  s  y  rapporleui  aa  saraol  paa- 
aibles  que  du  droit  fixe  d'un  franc 

Fait  à  Paris,  ie  17  août  i853. 

Le  Mtniitre  de  tagneaUare,  da  commtne 
et  dei  Umans  pahlict  3 

Signé  P.  Maune.  * 

.  «ii^  Hnvidati.  de  ITanu 
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B.     Ô7.  (  4i5  ) 

Extrait     ngidre  âu  diUbéralwns  ia  eonseU  tadnùmtration, 

SoDt  présents,  MM.  de  Gascij,  vice-président; 

le  comU  de  Sè^w, 

Foucher» 
*  De  MonleeaM, 

Montemaalt, 
Coekin, 

G.  de  Foagjhre, 

De  l \  ara ,  )  administrateurs, 

A.  Durand, 
Dujeu, 
Lmarow, 

LaeMe, 

Le  constB  donne  tons  poufofav  à'ifif.  A,  Ihrmi  et  ib  Wara  à  IVflet  de 
Bgner,aa  nom  de  la  compagnie,  la  conventton  à  paiaer  avec  M.  le  minialrt 

de  Vagriculture  ,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  relative  à  la  coni 
aion  det  chemina  de  fer  de  Tours  au  Mans  et  de  Mantes  k  âaini-l<iaxaire« 

Pour  extrait  conforme  : 
Le  Secrétaire  générait 


N*  77a.  —  Décret  impérial  qni  autorise  l'acceptation  d'an  Le^t  fait 
par  le  Général  firaûo  en  faveur  da  sixième  régiment  de  Cuiramen, 

Du  13  Août  i853. 

* 

NAPOLÉON,  par  U  grâce  de  Diea  et  U  volonté  nationak, 
EiiFiaïuB  DBS  FiuiiÇAn,  à  toi»  préaeata  et  à  v^nir,  sautt. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d^état  au  département 
de  la  guerre  ; 

Vu  la  copie  du  testament  par  lequel  feu  M.  le  général  Braûn 
(Ckoflet-Théophile)  a  lègue  au  sixième  régiment  de  cuirassiers,  quiV 
a  coiiiinandé,  une  rente  de  deux  cents  francs  sur  1  Étal,  dont  les  arré-, 
rages  doivent  être  répartis  annuellement,  Iors  .de  Tinspection  géné'^ 
nde,  et  par  portions  égales,  entre  le  sous-oflicier,  le  brisadier  etlft 
cQtniiîer  le  plus  ancien  et  le  plus  méritant  4w  voagVMMi;  . 
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Va  Tarticle  910  du  Code  Napoléon,  ttrordomânee  ré^mentaife 
du  3  avril  1S17  (i); 

La  ioclion  de  la  guerra  etdsksadiMdil  Gm8eild*étateiileiidiie« 

Avons  d^cbM  et  DécRiroiif  ce  qui  vaii  : 

Art.  l*'.  Notre  tniDÎstre  secrétaire  dVtât  atl  département  de  la 
guerre  est  autorisé  à  accepter  le  legs  d'une  rente  de  deux  cents 
francs  sur  l'État,  faite  par  feu  le  général  liraun  en  faveur  du 
sixième  régiment  de  cuirassiers. 

2.  Les  arrérages  de  cette  fente  seront  répartis  chaque  année 
selon  le  vœu  du  testateur. 

3.  Les  droits  d'enregistrement  et  autres  frais  auxquels  ledit 
legs  donnera  lieu  seront  prélevés  sur  les  pmniers  semestres  à 
percevoir  de  la  rente  léguée. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*étal  ttl  département  de  la 
guerre  est  chargé  de  1  exécution  du  préseot  dccpet,  qui  sera 
inséré  au  Bulletin  des  lois. 

FaîiM pliîi  diâaiaK:ioiid«  k  aa  Aoâft  li&à. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Einpereur  : 

Li  Maréchal  de  France  Ministre  ncréUiUt  iT^aU 
au  déparlement  de  la  guerre. 

Signé  A.  os  SAm-AaiiAOD. 


N*  77S.      DécntT  IMPERIAL  f oontre-signé  nar  le  minisM  de 
Tagricnllnre,  du  commerce  et  oes  travaua  pumicit)  portant  : 

Abt.  I*  fi  sera  procédé,  par  voie  de  publicité  et  de  concurrencsb 
k  Ya^udicatîosi  des  Iravaut  de  cemlniction  d^un  pont  fiae  sur  la 
•  iSeîne  el  alK>rds,  k  Salnt-llammès ,  route  départementale  de  Seine- 
et-Mamei  n*  i8,  de  Lorwle-fiocap  à  Mélun,  suivant  les  diredion, 
système  et  dimensions  fiiés  par  le  cahier  des  charges  anneié  au  pré- 
s«nt  décret 

L*aJjttélcatfi»  sm  passée  m  tibiib  du  tmipe  de  la  joulneiice 
d*un  péage  dotti  kl  pefMpdflti  aiita  fiiMi  diaprés  le  tarif  tt'^iipiéi 
énoncé. 

L*adiudlcataire  recevra  en  outre  • 

1*  line  subvention  de  viogl-cinq  mille  francs  du  trésor; 

^*  Le  montant  des  offlres  de  coneours  des  communes  de  Saint* 
Mamnèa,  tftireit  Vemou  et  l«a€dle«  et  le  produit  du  pHisieurs  sous* 
ùrif/Aom  particuKères,  le  tonat  s*ëevaiil  à  ^lalorte  mille  quatre  ceid 
suâante  et  un  francs  quatre»vlngt  qaatcne  centimes. 

(i)  vnCiMhiaftiiiifif 
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B.  n*  87.  (  417  ) 

Ces  dÎTerses  tommes  lai  seront  payées  de  la  manière  et  ans  épo» 

qaés  réglées  parl\irticle  26  du  cahier  des  charges  de  Teiitreprise. 

2.  Avant  i adjudication,  TadniiiiiiiraUon  délermmera*  dans  on 
billet  cacheté,  le  maximum  de  temps  qui  pourra  être  aceoidé  pour  la 
durée  de  la  concessiou  du  péage. 

3.  Le  tarif  de  ce  péage  est  Gxé  ainsi  qn*il  suit  : 

Une  personne  cbargée  ou  Bon«  à  pied,  à  cheval  on  en  Viiltflet  éHÊ^  cen- 
times ,  ci  » .  k .  > .  %  • . .  »  t  k  t  k  »  *  * . .  •  eà* 

Ud  clteval  ou  mulet,  clarté  ou  non,  monté,  attelé,  elc  dîi  Cêntimilt 

ci  *  k ....  *  ».  «  t . . .  k .  4 .  •  •  t  » . . .  J  o 

Cliaque  paire  de  roues  d^unc  voiture  4  bras»  ciaq  Ceatiitiei,  e6 
Ckaque  paîfe  do  Iroues  flUkè  Voitorê  I  llle,  ^  csmteMI»  1% 
Ckaqae  paire  de  MèS  ^mtlé  VehéM  «tdiMire  nm  ettfMÉéÉli  fiian 

centimes ,  ci . .  k  »  *  •  «  k  *  •  •••••••••••••••••  %$ 

QiMsiie  paire  de  roaes  ^una  voitnre  ordinaire  soipapèÉit  tiente  eii^ 

timcs ,  ci  .••••••••%••'.....•«•.  3o 

Uo  bcEuf,  vaclie  ou  âne,  cinq  centinics,  ci   o5 

Uq  bœuf  ou  vacbc  appartcoaol  à  un  marchand  et  destiné  à  la  vente,  dix 

centimes,  ci   10 

Cn  veau,  un  porc,  une  paire  de  mootoos,  de  chèvres,  d*oies,  de  din- 
dons, etc.  deos  eenlimes,  cL  os 

Le  droit  ne  sera  dû  que  pour  1  animal  marchant. 

Tovt  aoinal  allant  an  lanonr  00  an  pfttnrage  payera  moitié  prii;  il  eo  sera 
de  mémo  doj  anioiani  employés  au  transport  des  engrais,  grsms  et  Iburrages 
do  la  rsM  mm  eèempseu  réeij^teqtiemeet* 

Tools  fraction  de  oeotimo  sftM  cemptée  puif  ma  «eatime  an  profit  du 
concessionnaire. 

Sont  exempts  des  droits  de  péage  s 

Le  préfet  du  département  et  le  sons-préFet  de  Tarrondissement,  lonqo*ils 
seront  appelés  d'une  rive  à  lautro  pour  les  besoins  du  service;  les  minblres 
des  différenls  cultes  reconnus  par  l  Élat;  les  ingénieurs  et  conducteurs  des 
pont»  et  chaussées;  les  a'^eiils  voyers,  les  cantonniers  des  rivières,  roules  ou 
chemins;  les  employés  des  contrihutions  indirectes  en  tournée;  les  agents 
forestiers;  les  préposés  et  agents  des  douanes;  les  employés  des  lignes  télé- 
graphiques; les  gendarmes  et  les  gsrdes  champêtres  dans  rexerclce  do  leuft 
roactioos;  les  militaires  de  tout  grade  voyageant  en  corps  00  îsoléiaènt,  I 
charge  par  eus,  dans  ce  dernier  cas,  de  représenter  une  feuille  de  route  ou 
un  ordre  do  service;  les  conrriors  du  Gouvernement;  les  malfes-postet;  les 
facteurs  ruraux  faisant  le  service  des  postes  de  ll&tat;  les  prévenus,  accnsls 
ou  condamné?  conduits  par  la  forte  publique. 

Le  concesslounure  tiendra  conslammenl  afliclié  à  chaque  extrémité  du 
pont,  et  dans  le  lieu  le  plus  apparent,  le  tarif  du  péage  qu'il  est  autorisé  à 
perceToir,  ainsi  que  Ténoocé  des  exemptions. 

k.  L'adjudication  sera  soumise  à  rapprohalîon  du  ministre  de 
Tagriculiun»,  du  commerce  et  des  travaox  poUict.  {Samt-Chad, 
iOiedli^) 
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Certifié  conforme  : 
.Paris,  le  iâ  *  Septepibre  i8ô3. 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  Secrétaire 
d'éUU  aa  département  de  la  Juttice  « 

àBBÂTBCXX 


*  Cette  date  est  celle  de  U  récepûoo  du  BuUetia 
au  mioUière  de  ia  Justice, 


Oa  «'«lioiuiê  pov  1«  Ballatio  <1m  lois,  à  nûtoa  d«  9  franca  par     1  I  U  caitM  i»  nttpnv«ri« 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

88. 

N*  — Décret  impérial  portant  promulgation  de  la  Convention 

consulaire  conclu*  entre  la  Françe  et  les  Etats-Unis  d'Amérique, 

Da  11  Stpumhn  i853* 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
EiiPSRimi  DB5  Fbahçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  mmistre  secrétaire  d'état  au  département 

deâ  allaires  étrangères , 

AfOM  nàcaàrà  et  racaixoHS  ce'qni  snil  : 

Abt.  1*'.  La  CooveotioD  conclue,  le  23  février  i8ô3,  entre 
la  France  et  les  Etats-Unis  d'Amérique,  pour  régler  les  droits» 
privil^es  et  immunités  consulaires  dans  les  deux  pays»,  ayant 
été  réciproquement  ratifiée»  et  les  actes  de  ratifications  ayant  ' 
été  échangés,  le  ii  du  mois  d*août  de  la  même  annéé»  ladite 
G>nvenlion,  dont  la  teneur  suit,  recevca  sa  pleine  et  entière 
exécution. 

CONVENTION. 

Sa  Majesté  TEmpereiir  des  Français  ét  le  Président  des  États- 
Unis  d'Amérique,  également  désireux  de  resserrer  les  liens  d*ami- 
tié  entre  les  deux  nafions  et  d'assurer  aux  relations  de  commerce 

établies  entre  elles  un  nouveau  et  plus  ample  développement, 
ont  jugé  à  propos,  pouratlciiulrece  but,  de  conclure  une  Conven- 
tion spéciale  qui  délerniinàt  d'une  manière  précise  et  réciproque 
les  droits,  privilèges  et  devoirs  des  consuls  des  deux  pays. 

A  cet  effet,  ils  ont  nommé  :  Sa  Majesté  TEmpereilr  des  Fran- 
çais, M.  le  comte  de  Sartiges,  commandeur  de  tordre  impérial 
de  la  Légion  d'honneur,  etc.  etc.  son  envoyé  extraordinaire 
et  ministre  plénipotentiaire  à  Washington  ; 

Le  Président  des  États-Unis,  l*honorable  M.  Edouard  EvênU, 
secrétaire  d*état  des  États-Unis , 

^  m 

* 
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'  Lesquels,  après  s'être  communiqué  leurs  pleins  pouvoir», 
trouvés  en  boane  et  due  fonue,  sont  convenus  des  articles  sol- 
vants : 

Art.  1".  Les  consuls  généraux ,  consuls  et  vice-consuls  ou 
agents  consulaires  nommés  par  la  France  et  les  Etats-Unis  seroot 
réciproquement  admis  et  reconnut  en  présentant  leurs  provi- 
sions sous  la  forme  établie  dans  les  pays  respectifs.  On  leur  dé- 
livrera» sans  aucuns  frais,  Tesequatur  nécessaire  à  Texerdce  de 
leurs  foactions,  et^  #ur  Texliibitîon  de  cet  etequatur.  les  auto- 
rités territoriales ,  fédérales  ou  d*État ,  judiciairea  et  admipistm* 
tives  des  ports,  villes  et  lieux  de  leurs  résidence  et  arron- 
dissement consulaire,  les  y  feront  jouir,  aussitôt  et  sans  diflTicuhé, 
des  prérogatives  accordées  réciproquement.  Le  Gouvernement 
qui  accorde  lexequatur  aura  la  faculté  de  le  retirer  euindîquaot 
les  motifs  pour  lesquels  il  ^uge  convenable  de  le  faire. 

â.  Les  consuls  généraux,  consuls  et  vice-consub  ou  a^nts 
oonsttlaires  français  et  des  Etats-Unis,  jouiront,  dans  les  deux 
pays,  des  privilèges  génévalement  attiilniés  à  leurs  fq|MtkNis, 
tels  que  rimmunité  personnelle,  honnis  le  cas  de  crime, 
TexemptioD  des  logements  militaires,  du  service  de  la  milice 
ou  de  la  garde  nationale,  el  autres  cliar^TS  de  même  nature,  et 
celle  de  tontes  les  conlrii)ulions  direclcs  cL  pcisonnelies,  fédé- 
rales, d'Etat  ou  municipales;  si  toutefois  losdits  consuls  géné- 
raux, consuls,  vice-consuls  ou  agents  consulaires étaieut citoyens 
du  pays  de  leur  résidence,  s'ils  y  étaient  on  y  devenaient  pro- 
priétaires, ou  qu'ils  y  fissent  le  commerce,  ils  seraient  soumis, 
sous  lé  bénéfice  du  traitement  accordé  aux  agenb  commerciaux, 
à  la  même  juridiction  que  les  autres  citoyens  du  pays ,  proprîé- 
tami  ooeommerçants,  et  aux  mêmes  taxes  et  impositions  que 
ceux-ci. 

Ils  pourront  placer,  au-dessus  de  la  porte  extérieure  de 
leurs  diancelleries  ou  de  leurs  maisons  d'habitation,  un  tableau 
aux  armes  de  leur  nation,  avec  une  inscription  portant  ces 
mots  :  CoMui  di  France  ou  Consul  dei  Etati'Uuis;  ib  pourront 
aussi  y  arborer  le  drapeau  de  leur  pays. 

Ils  ne  pourront  jamais  être  contraints  à  comparaître  comme 
témoins  devant  les  tribunaux.  Quand  la  justice  du  pays  aura 
quelque  déclaration  juridique  ou  déposition  à  recevoir  d'eux, 
elle  les  invitera  par  écrit  à  se  présenter  devant  elle  et,  en  cas 
d'empêchement,  elle  devra  leur  demander  leur  témo%nage  par* 
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écrit,  ou  se  transporter  à  leur  domidkt  pour  Tobteuir  de  vive 
voix. 

Les  élèves  consuls  jouiront  des  mêmes  privilèges  et  immuni- 
tés personnelles  qiic  les  consuls  géuéraui^,  consuist  vice<iQU&uiSi 
ou  agenls  consulaires. 

£o  cas  de  décès ,  d'enipêcheooient  on  d  absence  de  ces  derniers, 
leurs  élèves  consuls,  chanceliers  et  secrétaires  seijont  de  plein^ 
droit  admis  à  gérer,  par  intérim,  les  aifinres  des  postes  muffÊO*, 
tifs,  et  jouiront,  pendant  la  durée  de  «elle  gestion  inlériniaiffe»' 
des  prérogatives  accordées  aux  titulaires. 

3.  Les  chancelleries  et  habitations  consulaires  seront  invio-i 
labiés  :  les  autorités  locales  ne  peuvent  les  envahir,  sous  aucun 
prétexte,  cl  ne  pourront,  dans  aucun  cas,  visiter  ni  saisir  les 
papiers  qui  y  seront  renfermés»  £iiefi  ne  sauraienii.dans  auf^Uft 
cas,  servir  de  lieux  d'asile.  .   .  y 

4.  Les  consuls  généraux  t  consuk*  vice-consuls  ou  agc»i|^ 
suiaires  de  Tun  et  Tautre  pays  auront  le  droit  de  s'a4roiser4ffu^ 
autorités  locales  territoiales  ou  fédérales  «  judieiaines  ^i^ànA* 
nistratives,  dans  foute  Tétendoe  de  leur  actondissemeni  opasa-» 
laire,  pour  réclamer  contre  toute  infraction  aux  traités  ou  con* 
•ventions  existant  entre  la  France  et  les  Etats-Unis,  et  pour 
protéger  oilicieusement  les  droits  et  les  intérêts  de  leurs  natio- 
naux, notamment  en  cas  d'absence:  à  défaut  d  agents  dipionan 
tiques  de  leur  nation,  i|s  seront  au  besoin  autorisés  à  recourir 
au  goovemement  général  ou  fédéral  du  pays  dans  kqtieL  iU^ 
iieroent  leurs  foiictîmis.  ,  ; 

5.  Les  consuls  gènéfanx  et  consuls  respedUs  sepK^t  lifafea 
d*établûr*  dans  tais  lieux  de  1  w  fUTondissensent  où  ib  le  j  ugerm 
utile,  des  vice-consuls  ou  agents  consulaires,  qui  pourront  éM 
choisis  indistinctement  parnii  les  Français,  les  Américains  des 
Etats-Unis  ou  les  citoyens  des  autres  pays.  Ces  agents,  dont  la 
nomination  sera  soumise,  bien  entendu,  à  l'approbation  des 
Gouvernements  respectifs,  seront  munis  d'un  brevet  délivré  par 
ie  conaal  qui  les  aura  institués  et  sous  les  ordres  duqu^  ila 
ilgiront 

6.  Les  consuls  généraux,  consub,  vice-consida  ea  agenC» 
oonsulaires  auront  le  droit  de  recevoir  dans  leurs  diancelleries 
ou  bureaux ,  au  domicile  des  parties,  ou  à  bord  des  b&timents , 

les  déclarations  des  capitaines,  équipages,  passagers i  négociants 
ou  citoyens  de  leur  paysi  et  tous  les  actes  qu  iU  voudront  y 
passer. 
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Les  consnk  géoéraos,  consuls,  vice-consuls  ou  agents  con* 
solaires  respectifs  auront,  en  outre,  le  droit  de  recevoir,  con- 
formément aux  lois  et  règlements  de  leur  pays,  dans  leurs 
chancelleries  on  bureaux,  tous  actes  conventionnels  passés 
entre  des  citoyens  de  leur  pays  et  des  citoyens  ou  habitants  du 
pays  où  ils  résident,  et  mônie  tous  actes  de  ces  derniers,  pourvu 
que  ces  actes  aient  rapport  à  des  l)ions  siliu'^s  ou  à  des  alTaires 
à  traiter  sur  le  territoire  de  la  nation  à  laquelle  appartiendra 
le  consul  ou  Tagent  devant  lequel  ils  seront  passés. 

Les  expéditions  desdits  actes  dûment  légalisées  par  les  consuls 
généràiix,  consuls,  vice-consuls  on  agetfts  consulaires,  et  munies 
du  cachet  oifipiel  de  leur  consulat  ou  agence  consulaire,  fe* 
ront  foi  en  justice  dans  tons  les  tribunaux  de  France  et  des 
États-Unisv  comme  le  feraient  les  originaux  eux-mêmes. 

7.  Dans  tous  les  états  de  rUnioii  où  les  lois  actuelles  le  per- 
mettent, aussi  Iongtcn)ps  que  ie.sdiles  lois  resteront  en  vigueur 
et  avec  la  même  portée,  les  Français  jouiront  du  droit  de  pos- 
aéderdes  biens  meubles  et  immeubles,  au  même  litre  et  de  la 
même  manière  que  les  citoyens  des  États-Unis*:  ils  pourront  en 
disposer  librement  et  sans  réserve ,  à  titre  gratoit  ou  onéreux*, 
par  donation,  testament  ou  autrement,  conmie  les  habitants 
ettx*iiiémes,  et  ne  seront,  dans  aucun  cas,  soumis  à  des  droits 
de  nnûtalion ,  de  succession  ou  autres  différents  de  ceux  payés 
par  ces  derniers,  ou  à  des  taxes  qui  ne  leur  seraient  pas  égale- 
ment imposées. 

Quant  aux  états  de  l'Union  dont  la  législation  actuelle  ne 
permet  pas  aux  étrangers  de  posséder  des  biens  immeubles,  le 
Président  s  engage  à' leur  recommander  de  passer  les  lots  néoes- 
saânea  pour  leur  conférer  ce  droit. 

De  même ,  et  en  se  réservant  toutefois  la  fiicolté  d*appliqaer 
ultérieurement  la  rédprodté  en  matière  de  possession  et  de 
8uecession,1e  Gouvernement  français  reconnaît  aux  citoyens 
des  États-Unis  le  droit  de  jouir  en  France,  en  matière  de  pro- 
priété mobilière,  immobilière  et  de  succession,  du  traitement 
identique  dont  jouissent  en  France,  eu  pareille  malière,  les 
citoyens  français. 

8.  Les  consuls  généraux,  consuls,  vîce-consuls  ou  agents 
consulaires  respectifs  seront  exclusivement  chargés  de  lordre 
intérieur  à  bord  des  navires  do  commerce  de  leur  nation,  et 
opnntltront  seuls  de  tons  les  différends  qui  se  seront  élevés  en 
mer  ou  s'élèveront  dans  les  ports,  entre  le  capitaine,  les  offi*. 
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cîers  et  les  hommes  inscrits  sur  le  rôle  d*ëqufpage,  à  quelque 
titre  que  ce  soit,  particaUèremeDt  pour  le  règlement  des  salaires 
et  rexécution  des  engagemeots  récîproquemeat  consentis.  Les 
autorités  locales  ne  pourront  s'immiscer,  à  aocnn  titre,  dans  ces 
diflërends,  et  devront  prêter  main-forte  anx  consnls,  ïonepkHÏB' 
la  requerront,  poor  fairft  arrêter  et  conduire  en  prison  ceux  des 
individus  inscriltsurler6led*équipage,  à  quelque  titrequece  soit, 
qu'ils  jugeront  à  propos  d*y  envoyer.  Ces  individus  seront  arrê- 
tés, sur  la  seule  demande  des  consuls,  adressée  par  écrit  àTauto- 
rilé  locale  et  appuyée  d*un  extrait  olFiciel  du  registre  de  bord 
oa  rôle  d'équipage,  et  seront  tenus,  pendant  tout  le  temps  do. 
leur  séjour  dans  le  port,  à  la  disposition  des  consuls.  Leur  aâse  • 
en  liberté  s'effectuera  sur  une  simple  deawaude  des'  consuli 
faite  par  écrit.  Les  frais  occasionnés  ^r  TarruBiatioii  et  la  détMH 
lieu  de  ces  individus  seront  payés  par  lés  consuls.  * 

9.  Les  eonsuh  gé&éfauxi  consula,  vioé^msuls'on  agentii 
consulaires  tespectifti  pourront  faire  arrêter  les  officiers,  matG<^ 
lots  et  toutes  les  autres  personnes  faisant  partie  des  équipages, 
à  quelque  titre  que  ce  soit,  des  bâtiments  de  guerre  ou  de  com- 
merce de  leur  nation  ,  qui  seraient  prévenus  ou  accusés  d^avoir 
déserté  desdits  bâtiments,  pour  les  renvoyer  à  bord,  ou  lee 
Inuisporter  dans  leur  jMiys.  A  cet  effet,  ib. s'adresseront,  les^ 
eoBsuis  de  Frauce  aux  États-Unis,  aux  magistrats  désignés dansi 
feete  du  congrès  du  à  mai  iSaCLc^est-Mire  indistinctenâieBA  b 
toutes  les  aatoiMa-.fédéides*  d*Etat.ou  nranicipàles;  lei^'ooin-» 
maÙB  des  Ëtats^Umi  en  France,  à  touter  les  autorité  temufé^ 
tentes,  et  leur  feront,  par  écrit,  la  demande  de  ces  déserteurs, 
en  justifiant,  par  1  exhibition  des  registres  du  bâtiment,  ou  du 
rôle  d'équipage,  ou  par  d'autres  documents  officiels,  que  lea 
hommes  qu'ils  réclament  faisaient  partie  dudit  équipage.  Sur 
cette  seule  demande,  ainsi  justifiée,  et  sans  qu'aucun  sermenH 
puisse  être  exigé  des  consuls,  la  remise  des  déserteurs  ne pOURS 
leur  être  refusée,  à  moins  qu'il  ne  soit  dûment  prouvé  qu'ils 
priaient  dtojens  du  pays  où  l'extradition  est  lédamée,  au  mo* 
ment  de  leur  inscription  sur  le  rêle  ou  de  leur  arriTée  au  pori 
du  débarquement  11  leur  sera  donné  toute  aôde  et  protection 
pour  la  recherche,  la  saisie  et  l'arrestation  de  ces  déserteurs, 
lesquels  seront  même  détenus  et  gardés  dans  les  prisons  du 
pays,  à  la  réquisition  et  aux  frais  des  consuls,  jusqu'à  ce  que 
ces  agents  aient  trouvé  une  occasion  de  les  faire  partir.  Si  poux» 
tant  cette  occaiion  ne  se  présentait  pas  dans  pn  délai  du  Mit 
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cause. 

10»  Les  coofiils  géoérauAi  consuls,  vice- ooDêttls  oa  âge 
oOOMilaîrl^  ilNp6Cii£»  recevifDiit  les  déelamtaoas ,  pro 
et  k^ppo^U  de  toiia  capitaÎDet  de  bitinietiti  de  leer  atl 
pour  raison  d avariés  essuyées  à  là  mert  ils  feront  procéder 
la  constatation  de  Tarriniage,  et  ils  seront,  à  moins  de  slipuH 
iioUB  oontraires  entre  les  armaiean«  le»  chaiigeurs,  et  les  as^l 
iwrt  »  chai^  du  solo  àè  régief  oeteverles»  Si  dea  habîtiBUi 
pAys  oà  résideat  lesooliaiils  on  dea  eitoyeoa  d*oiie  deroe  Mlii^ 
se  trouvaient  intéressés  dans  lesdites  avaries,  et  que  les  parli^ 
aè  pussent  s'entendre  à  i  amiable ^  le  recomra  à  raulohté  1 
cempétente  serait  de  dtoit* 

11.  Toutes  lea  opéretiene  tftelelivea  em  aewetage  des 
français  naufragée  aul*  lea  cites  des  Étâte-Unkk.  et  éei 
américains  naufragés  sur  les  côtes  de  France^  aeront 
vament  dirigées  par  les  consuls  généraux  «  consuls,  YiceKX}Dsii| 
de  FrelMe  em  Ëlata^Uniai  el  pér  lea  oOtuaub  géoéraux,  cM 
el  viee^^èaMula  américeide  eu  Ffeseei  et  juequ'à  letir  èn4 
par  les  agents  consulaires  respectifs,  là  où  il  èxistera  ai 
agence;  dans  les  lieux  et  ports  où  il  n'existerait  pas  d'ageiic 
lea  autorités  looalea  auront i  en  eltendaui  larrivée  da  cooi 
dam  i|[*eifXNûlkleitieQt  duquel  le  deufrege  aurail  eu  lien  et  J 
demift  ^Ire  imilédieteneiit  {iréveilUf  à  praédre  toeta»  I 
mesures  nécessaires  pour  la  proteetieit  de^  iudividus  et  U  (à 
aervation  des  effets  naufragés. 

'Lie  AUliirités  localea  n'auront,  d'ailleurs,  à  intervaiur  f 
pelir  uawlWaif  Toidrei  garantir  iee  iatéréia  .dea  ëeufaM 
a'ila  seut  étrangei^  aui  équipagét  ûAuiragés,  et  aaaurer  ïok 
tion  des  dispositions  à  observer  pour  Teptrée  et  la  sortie^ 
jnarchandisea  sauvées* 

U  est  bien  entendu  que  cea  marcheildiaea  ne  aeront  tenaai 
aumin  droit  dédouane,  ai  ellea  doivent  4tre  réexportées,  et  q 
si  elles  sont  admises  à  la  consommation  «  on  leur  accordm 
iBodérations  de  droit  consacrées  par  la  législation  douanière 
pays  respeGtifikr 

IS.  Lm  ooUsub  généreux,  conaulst  vioooooaule  ou  ag^ 
eonsritine  teepeolifti  ainai  que  leurs  élèvea  conaria,  diancdi 
et  secrétaires,  jouiront,  dans  les  deux  pays,  de  tous  les  aut 
pnYilé|ea#  eiMnpIieiia  ei  immu^itéa  fui  poumienl  par  la  s| 
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favorisée. 

13.  La  présente  Convention  rettfra  en  vigueur  pendant 
dix  ans,  à  partir  de  l'échange  des  ratiiications,  lesquelles  se- 
ront données  conformément  aux  constitutions  respectives  des 
deux  Pays ,  et  échangées  à  Washingtoa  dans  le  délai  de  lix  mob, 
M  plus  t6t,  si  faire  M  fêmt  Dant  i«  cas  où  aucune  des  parties 
B*a«mt  notifié*  doqM  noia  avaat  rczpiratkm  de  ladit*  pé- 
riode de  dix  ans,  son  intention  d*en  ùâf  eeaser  las  ellîle, 
h  Convention  continum  k  raitttr  vigueur  W  MBMée , 
et  ainsi  de  soite  d^année  en  année,  jusqu*à  rexpiratîon  d*une 
année,  à  partir  du  jour  où  Tune  ou  l'autre  des  parties  iaura 
dénoncée. 

£a  liai  de  quoi»  Im  pJénipolaiitiaires  respectif  Font  signée 
ely  ont  apposé  ienif  eaokets  respectif. 

Fait  à  WasIiinglQn,  le  a3  février,  anno  Domini  i853. 

(L.  5.)  Signé  Sartigbs. 

(L.  i5>.)  Signé  Edward  £txbitt» 

%  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de&  affaires 
étrangères  est  chargé  de  Teiécution  du  présent  d^Cl^U 

Fait  à  &dat.G)ottd,  le  ii  Septembre  iSââ« 

Signé  NAPCUJÉQH. 
Tb  et  scellé  du  grand  sceaa  :  Par  Vf  myamir  | 

I»  GawUdw  issnag»  Mimtfn  dê  k        Is  ifiaigCrf  du  ÉP"!i^*i# 
jmilm.  Signé  DiaQI»  leLvpi. 

Signé  AiBAfOGCi. 


N*  7^5.  —  Déchet  impérial  relatif  au  transport,  par  les  CksoûiU 
de  Jcr,  des  Gnûnt  et  Farines  et  des  Pommes  de  terre, 

Da  s  Sepiembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  M^'^^t 
Empiabor  DBS  Fbamçais,  à  tous  piéaanta  et  k  fliLVTw 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*éUit  au  déparlement 
.  de  Tagriculture,  du  commerce  el  des  travaux  publics, 

Atous  nécaéTé  et  DécHéTCHS  : 
AsT.  1*.  Les  compagnies 
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fer  qui  abaisseront  leurs  tarifs  sur  le  transport  des  graioi 
farines  et  des  pommes  de  terre,  d*ici  au  3i  décembre  iSj 
«nronti  après  cette  époque,  la  faculté  de  les  relever  dansj 
limites  do  maximum  autorisé  par  les  cahiers  des  duniges,  i| 
attendre  lexpiratioU  des  délais  portés  daos  ces  cahiers  i 
charges.  '  I 
2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départemeot  de 
griculture*  du  commerce  et  des  travaux  publics*  est  cliar|j{ 
Texécution  du  présent  décret. 

Fait  à  Dieppe»  le  a  Septembre  iS53« 

Siffié  NAPOLÉON. 

Par  l*EBip«Niir  : 

Lê  Ministre  de  l'agricaltart,  du  ONWun 
et  de*  travaas  ptMcê^ 

SignéF.lfâflai. 


Certifié  conforme  :  | 
Paris,  le  lô  '  Septembre  i8â3| 

Le  Çrariê  in  SeemuCp  UinisirtSeeri^ 

d*état  aa  département  de  la  Jasiia 

ABBATUCa. 


*  Cette  date  est  celle  de  la  réceptisa  da 
su  mioisière  de  la  ~ 


On  Alwii  po»  k  BvHtlb  émyUilnSÊtmU^ùnm^Êm^  lUmÊmiêTUif 


lannouB  iwàaiâiJb i5  8spisail»s  is 
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N*  776.-— DiCMNT  fUPéH/àL  qui  lève  le  Séquestre  du  Chimia  é$ ftr^ 

4ff  BordeaoJB  à  la  Zei^e. 

Du  t*' Septembre  ... 

r 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  oatiooalet 
Empijiecb  des  Fbakçaxs,  à  tous  présents  et  à  venir,  salct* 

èor  lé  hippoH  èé  iA>tfe  mintsIM  Mr«lari«  i*4Ql  Mi  ^{NtfiMkiit 
de  raQriMllure ,  «ki  «oiimMM»  et  dit  l#afoiidl  ftiibUcft  v 

\u  l'anelé  du  Chef  du  Pouvoir, cxcculif,  en  dnlc  du  3 o  octobre 
1848  (i),  qui  a  placé  som»  lu^éi^ucbUo  lé  dicmni  de  1er  da  fior4c(ium 
àUTeitc; 

Vu  If  s  lois  des  i^novrmhro  18/18  et  i*'juîn  i85o,  qnî  ontonVert 
•tt  ministre  des  travaux  |  ublics  les  crédits  nécÇj^daiu*!  pour  assurer 
Itconlinualion  de  I  cxploiialion  dudil  cl.omin; 

Vu  la  demande  présentée  par  la  conipaguic  concessionnaire  dci 
chemins  de  fer  du  Midi  et  du  canal  latéral  à  ia  Garonne,  conformé- 
ment à  une  convention  pa.s.^éc  entre  ladite  compagnie  et  les  conceÀ- 
tionnaires  du  cliemiu  de  Bordeaux  à  la  Tcslc; 

Vu  l'étit,  drcshé  par  les  soins  de  l'adminislraleur  du  séquestrai 
det  dépenses  faites  par  le  trésor,  pôur  rcxploitalinn  dudit  chemin; 

Vu  les  rccéptitsés  deliviés  par  le  trésor,  debqite!»  il  résulte  quéld 
ctnpagnie  des  chemins  de  fer  du  Midi  a  \crsé,  à  la  caisse  di^  trésor, 
U  somme  due  par  la  comp  ignie  de  Bordeaux  à  la  Teste; 

Considérant  que  If  s  motifs  oui  avaient  dé  crminc  la  mise  du  chemia 
dèfer  de  la  Teste  sous  le  sequefvtrc  n'existent  plus,  et  qu'il  ny  i 
aociin  incontéoient  à  rendre  a  ia  compagnie  ia  libre  dispusilioa  de 
100  eipIoilAlion, 

Avons  nictàti  et  téoBàtùHS  ce  qui  soit: 

Art.  1".  Le  sécpiestre  du  chemiA  de  1er  de  Bordeaux  à  ia  • 
Teste  est  levé. 

(i)srsérie,Ball.9a.ii*88^ 

3.  XL*  5ûie*  33 
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2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  1  ag^- 
cnlturc*  du  commerce  et  des  travaux  publics,  est  chargé  de 
lexécution  du  présent  décret. 

Fait  à  Dfeffét  le  i**  fieplembre  libi. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  l'Emperear  : 
Le  Ministre  Secrétaire  d'état  au  département  de  l instruction  ^nhfiqtÊÊ 
et  des  cultes,  chargé  par  intérim  du  d^taiiemad  iê  toynttliimïïWt 
dm  comment  ei  de*  iravaas  publics, 

Signé  H.  FoMOOL. 


N*  777.  '-^Décret  impérial  portant  fixation  provisoire  des  DimU 
à  l'imporiaùoa  des  Bestiaux  et  des  \  landes  Jraiclifis  et  salées. 

On  i4  Septemlir»  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nadonale» 
Empibbua  dis  FaAHÇAis,  à  tous  présents  et  à  venir,  salot. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  nu  département 
de  Tagricullure,  du  commerce  cl  cicâ  travaux  publics, 

Avons  nicaéri  et  nicBéTOMS  oe  qui  suit  : 

Art.  1".  Jusqu'à  ce  quil  en  soit  autrement  ordonné,  les 
droits  à  ritiiportatioii  des  bestiaux  et  des  viandes  fraîches  et 
salées  sont  provisoirement  ûiés  ainsi  qu'il  suit  : 

Bœufs  et  tanrcaux  •   3'oo*  \ 

Vaches,  génisses  et  bouvillons   i  oo  (  _ 

Veaux,  brebis,  moulons,  chèvres  et  porcs   o  25  i  *^ 

Âgaeaux,  chevreaux  et  cochons  de  lait   o  lo  ) 

«-«-••I  îïii":::::::::;::::::::::::: ^  j 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d'élat  au  dôparlement  de  l'agri- 
culture, du  comnierce  cl  des  travaux  publics,  et  au  départe- 
ment des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne, 
de  i*exécution  du  présent  décret 

Fait  an  palais  de  Saint-Clond,  le  id  Septembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  FEmpereor: 

Xf  Mimstre  de  l'agriciûinnt  ib 
et  des  CroMUUB  ptihtiet. 

Signé  P.  BiUqmb. 


* 
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N*  77S.  —  DicBiT  iMPiBiAi.  (oootce-ûgné  par  le  garde  dii 
mmiitre  de  la  jusiice)  portant, 

i''  Que  M.  de  Pontoi''  (Jales-Frédénc-Panl),  né  à  Paris  le  a8  dé- 
cembre 1817,  propriétaire,  membre  du  conseil  général  du  départe- 
ment d*£ure  et-Loir,  demeurant  à  Paris,  et  ses  deux  ûls  mineurs, 
Cyprien-Frédéric-Henri  de  Pontoi,  né  à  Villebon  (Eure-et-Loir)  la 
26  'septembre  i84o;  et  Henri-Frédéric-Elie  de  Pontoi,  né  dans  Li 
môme  commune  le  18  septembre  i843,  sont  autorisés  à  ajouter  à 
leur  nom  patronymique  celui  de  Camus  da  Poaicarré»  et  à  s^appeler^ 
à  l'avenir,  de  Pontoi  Camus  de  Pontcarré; 

2**  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  pourvoir  devant  les  tribunaux 
pour  faire  opérer,  sur  les  registres  de  Tétat  civil,  les  changements 
résultant  du  présent  décret,  qu'après  l'expiration  du  délai  Exé  par 
la  loi  du  1 1  germinal  an  xi ,  et  en  justifiant  qu'aucune  opposition 
tt  A  é4é  iormée  devant  le  ConMÎl  d'état.  {SaiiU'ClMd,  26  Août  i853.) 


Certifié  confoxme  : 

Paris,  le  16  *  Septembre  i853. 

Le  Garde  desSceaas,  Ministre  SecréUm 
iétat  m  déparUmunt  i»  b  Jëêtioê, 

ABBATUCa. 


*  Cette  toa  en  eeHe  delà  léeeptfpBdttBdialii 


Oa  •'•koBBt  poor  1«  BalltUo  <1m  lois ,  à  nlaOB  d«  9  frtBM  ptr  M ,  à  U 
I,  «•  «bn  im  Dineunn  àm  fmlm  dm  èifU%tmÊmU» 


«kl' 
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N«  90. 

zaesssssssss 


5*  779.      DiûnMT  imrénÂt  qui  mùdifiê  t»  DroiU  à  VimfiorUUioik 

Da  1^  Septembre  i853, 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EMFsafiCR  ixfis  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  1«  rapport  de  notre  ministre  secrétaire^*état  an  départciaenl 
de  Vtgricultttre,  da  oommeroe  et  des  travAnx  pnUiot;  . 

Vu  Tartide  34  de  la  loi  du  17  décembre  181 4  » 
&?ois  néclUBTé  et  nicectOHS  ce  qui  suit  : 

AsT.  l*'.  Les  droits  à  riuiportation  du  caoutchouc  brut  sont 
modifiés  et  établis  ainsi  qu*il  suit  : 

1'  Par  navires  |  des  pays  hors  (TEuropc . .  Kiempl. 
français,   [  des  entrepôts   5'  )  1^,-^11 

Par  oavirea  élraogeFB  ci  par  terre.  10  )  «■  ^'Wï  miog. 

2.  Nos  luinislrcs  secrétaires  d'état  aux  départements  del'agri- 
callure,  du  coninierce  et  des  travaux  publics,  et  au  dépar- 
tement des  (Inances ,  sont  chargés»  chacun  en  ce  qui  le  concerne, 
de  reiccutiou  du  présent  décret.  . 

Fait  au  palais  de  Saioidotid ,  le  1 7  Septembre  i863. 

Sigoé  NAPOLÉOiN. 

Par  rEmperear: 

Le  Ministre  de  ï mjricalture ,  du  commerce 
el  des  travaojc  publics, 

Sigaé  P.  M Asai. 


4«  XI*  Série.  34 
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Certifié  conforme  : 
Parift«  le  1^9  *  Septembre  i953« 

Le  Garde  des  Sceaux ,  Ministre  Secrétairê 
diétat  m  département  de  la  Jaetice  « 

ÂBBATDCa 


*  Cette  d«te  est  celle  de  U  réoipdoft  du 
an  jninittère  d«  la  ~ 


iBfMdiy  ee  dbM  ta 


Imimaii  mviaiâftit-*  19  Stptflnke  i8S9« 
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V  7S0.  —  I^APPOnr  et  Décret  impérial  sur  le  classement  des  Places 
de  guerre  et  des  Postes  militaires,  et  sor  les  Servitudes  imftosées  à  la 
Propriété  autour  des  J^orlifications,- 

Lu  10  Août  1 853. 

RàPfaaT  À  i,'EMPMMMVM^ 

Sire. 

La  loi  du  10  juîAet  i95i,  rdative  au  dafsemeDl  dm  plaoea' 

de  guerre  et  aux  servitudes  militaires,  dispose  : 
«Art.  8.  Un  règlement  d*adniinislration  publique  réunira  et 

•  coordonnera  dans  leur  ensemble  tontes  les  dispositions  des  lois 

•  concernant  les  servitudes  imposées  à  la  propriété  autour  des 

•  forti£cations  et  précisera  les  mesures  d'exécution,  » 

Le  projet  de  ce  règlement,  élaboré  d  abord  par  le  comité 
des  fortifications,  a  été  soaaiis,  par  ordre  de  Votre  Majesté*  au 
Conseil  d'état  qui,  après  nne  discnssion  approlbodie  etd'impor-, 
tantes  modifications.  Ta  adopté  définitivement  dans  :sa  séance 
dn  i3  juillet  i8&3« 

A  ce  règlement  est  annexé  nn  tableau  des  places  de  guerre 
et  des  postes  militaires.  Ce  tableau  n'est  que  la  reproduction  de 
celui  qui  était  annexé  à  la  loi  du  10  juillet  i85l,  et  dont  on  a 
fait  disparaître  quelques  erreurs  ou  omissions  peu  importantes. 
Il  ranime  dans  la  deuxième  série  les  forts  de  Lyon  et  ceux  du 
nouveau  système  de  défense  du  Havre,  et  classe  dans  la  pre- 
oûère  la  nouvdle  enceinte  de  Toulon.- 

Le  nouveau  règlement  que  j'ai  l'honneur  de  placer  sous  les 
yen  de  Votre  Majesté  sauTegavde  les  intérêt»  de  la  défense,' 
en  même  temps  qu^il  consacre  plusieurs  dispositions  nouvelles' 
entièrement  favorables  aux  intérêts  pardculîers.  H  est  destiné  à 
iméliorer  d'une  manière  notable  une  branche  importante  de 
la  législation  militaire,  et  je  ne  puis  que  prier  Votre  Majesté 
XI'  Série.  .  35 
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de  vouioîf  bi^  lit  mfHà  êâ  m  lipiflt»  iiaii  iê 

qui  y  est  annexé. 

Signé  A.  M  âàm-AHiâiBw 

NAPOLÉON,  par  la  grioe  At  Dien  et  la  yplonté  natignjg. 
Empereur  des  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salitt. 

Vu  les  articles  6  et  56  de  ia  Conslitution; 

Vu  lefl  ordoanaDfiûi  des  16  juillet  1670,  i4  aont  i68o«  9  décembre 
i-yiS,  7  février  17^4»  3i  décembre  177G,  et  autres,  portant  défense 
de  bâtir  et  de  faire,  sans  permission,  des  déblais  et  des  remblais 
dans  un  rayon  déterminé  en  avant  des  forlifications  ; 

Vu  ia  loi  du  10  juillet  1791,  concernanl  la  cooservaLioD  et  le  das- 
sèment  des  places  de  guerre  et  postes  militaires; 

Vu  1  arrêté  du  Gouvernement  du  2a  germinal  an  iv,  le  décret  du 
9  décembre  181 1  (i)  et  la  loi  du  17  juillet  1819,  concernant  les  ser- 
vitude^  imposées  à  la  propriété  dans  l'intérêt  delà  défense  de  l'Étal, 
la  police  des  fortifications  ei  le&  constructions  projetées  dans  le  ra^on 
des  enceintes  fortifiées; 

Vu  les  lois  des  19  mai  iSoa,  ag  mars  1806  et  a  S  mars  i84a,  ei 
les  décrets  des  19  et  a4  déccrpibre  181 1  (3)  ^t  39  août  i8i3  (3),  con- 
cernant les  délits  cpqo^is  dan^  les  établissements  du  déparleipent  du 
la  guerre ,  les  contraventions  en  inatière  (Je  ^randp  voirie  ei  1^  service 
des  éiats-m^ors  de?  places  ; 

Vu  rordonnance  da  1"  août  1831  (4).  qui  règle  le  mode  d*exécu- 
tiondeUloidaijjiiiletiSigi      ^  ^' ^ 

Vu  là  leidti  lofuifiet  i85i,  rdatlie  anxmlnws  oljeis; 

Sur  le  rapport  de  notre  nmiiatre  secrétaire  d'itat  au  département 
dulagome; 

^k)Se  Conseil  tèu^  entsndn* 

Avons  Dàcaâré  et  DicBiioiis  ce  qui  suit  : 

TITRE  I". 

PLA$$£M£^X  DES  F0aTinC4JIQ)fS, 

Art.  l''.  Les  places  de  guerre  et  les  postes  militaires  sent 
elassés,  pepr  rapplîcation  des  senAndes  défefisiitts.  confomé- 
ifmh  an  tabtea  Annexé  an  présent  décret 

 :  '.   .    .^.^  JAJJMJHU  jrgy 

(1  n'icricBull.  Ap3,n'75p8. 
'  (2)  iv*«érie,R.in.Aii.n'75)i3.    '.  .  .  . 

'•(3)  rr' série,  Bull.  5ao,n' 9567.  "        '        *     '  ' 


Digitized  by  Google 


B.     91.  {  m  ) 

Ce  tableau  est  divisé  un  im^  «ériei,  dont  it  prei«ièf«  «anc 
respond,  pour  celle  application ,  à  la  première  et  àia 

fpécîgéet  dMw  U     du  10  juÛUi  if 9&«  mû  Mut  cam-' 

S.  Le  taWmi  d»  rimyin^Bt  pew  Im  ttmlMti  dtfffRwww 

De  ppyt  éfre  modifié  qnVo  vertu  d  uo  àimL 

3.  Le  décret  qui  ordoDoe  la  copsiruction  d'une  nouvelif 
plac^  gM^rre  qu  d  upe  pouvelie  euceînts  for^iûée  classe  en 
m^me  lenip»  cette  place  ou  cette  enceinte,  et  spécifie  la  série 
dans  (aqueile  elle  ^itétfQ  rdugiki  ^MUr  ripplipaiiûo  dtifmdf 

(mm^         ^  upo  enc^înl*  f<Mtifié»t  kt  firt««  bal» 
teries  oa  autres  ouvra^  défensifs  ayant  n  n  rti  rurtf  rr  rrrmtiBiaf  t 

Ht  pMivMft  ^Ir9  fflunib  on  Amumt  iiefi  à  iwniemM  ifuel- 
coDque  .4^  «fryftpdti  iiii'mi  vertu  i'im  iiuoL 

Les  ser>îl4<)fK  9<Hit  applipaUei  éu  j#iif  de  iè  poUicaiioii  àn 

décret  de  classepient. 

Ce  décret  (le  classement  est  accompagné  d'un  plan  indiquant, 
avec  le  tracé  de  la  foriiUcation ,  1^  Uiiiitfif  des  tersaioa 
dAÎveptélf^  $pumis  aux  servitudes. 

4.  dét^retii  reUûfe  toit  k  des  oêmimcAmnà  nouvelles  daa  ^ 
fimm  W  ffi^t^  du  guerre»  $oit  à  la  suppressj^  ou  démoUtif^a 
d§  jftijyllemeut  existants,  soit  à  des  ohaugiaMala  dHiale 
«laimmtl^  oft  4»il»  Mtmia»  d^sditas  idacoa  m  poslit»  «ant, 
ainsi  que  tous  ceu«  i|oi  last  maatinaaéa  daaa  le  fsriamt  ligla» 
ipeat,  ip^érés  ai)  BuUetiu  des  lois«  • 

A  la  réception  du  bulletin  des  lois,  les  préfets  les  font  ina^ 
iH^^t^^pl.  publier  dapf  les  commuues  intéressées. 

^iamwp&s  pÉFEirspff  aujour  pa^  FOivfiFiçATioii^. 

SFXTION  r. 

SEAVIILDES  RELATIVES  AUX  NOUV£)XES  CONSTRtJCTIOKS. 

5.  s^pim^^  ÛifPWm  m\m  4m  placer  et  des  {HWtif 
s^e^^ei^êei^  »|r  le^  proprîétiM  fui  Hk^t  ^xf^lm  troll  ¥ffm 
OHnipenfaRf  tppies  au;^  fprlf&pations  et  l'étfodau^  refRA^^^Hh 

^    ment  aux  djslappes  i\e  dpu|  cpal  pipqpjip^e  mè\f^ .  flP^tre  PfM 
quatre-vipgl-sept  p[iètres  et  neuf  cent  soixante  et  quatorsp  p^trei 
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qattre^Tingt-sept  mètres  et  cinq  ceot  qiialre*viiigt-qiiAtre  mètfet 

pour  les  postes. 

6.  '  Lonqull  est  potsiMe  de  réduire  réteodae  des  zoM  de 
serritades  do  c6lé  de  quelque  centre  important  de  population 
sans  compromettre  ia  défense  on  porter  atteinte  aux  intéréis  dn 

trésor,  cette  réduction  est  prononcée  par  un  décret. 

Le  mode  dVxécution  de  ce  décret  a  lieu  conformément  à  ce 
qui  est  prescrit  i  l'article  4  du  présent  règlement. 

7.  Dans  la  première  zone  de  servitudes  autour  des  pFaces  et 
des  postes  classés,  il  ne  peut  être  fait  aucune  construction  de 
quelque  nature  qu'elle  puisse  être,  à  rcxception,  toutefois,  de 
clôtures  ou  haies  sèches  ou  en  planches  à  daire-voie ,  sans  pana 
de  hois  m  maçonnerie,  lesquelles  peavênt  être  établies  iitoe* 
ment. 

.  Les  haies  vives  et  les  plantations  d*arbra  on  d^ari^ttsUa  tew 

mant  haies  sont  spécialement  interdites  dans  cette  zone. 

8.  Au  delà  de  la  première  zone  jusqu'à  la  limite  de  la 
deuxième,  il  est  également  interdit,  autour  des  places  delà 
première  série,  d'exécuter  aucune  construction  quelconque  en 
maçonnerie  ou  en  pisé.  Mais  il  est  permis  d'élever  des  construc- 
tions en  bois  et  en  terre,  sans  y  employer  de  pierres  ni  de 
briques,  même  de  chaux  ni  de  plâtre,  autrement  qu'en  crépis- 
sage, et  à  la  duufe  de  les  démolir  immédiatement,  et  d*enie«er 
ks  décombres  et  matériaux,  sans  indemnité ,  à  la  pranière  r^ 
quisition  de rautorité  militaire,  dans  le  cas  où  la  place,  déclarée 
en  étatrde  guerre,  serait  menacée  d'hostilités. 

Dans  la  même  étendu(^,  c  est-à-dire  entre  les  limites  de  la 
première  et  de  la  deuxième  zone,  il  est  permis,  tout  autour  des 
places  de  la  deuxième  série  et  des  postes  militaires,  d'élever 
des  constructions  quelconques.  Mais,  le  cas  arrivant  où  ces 
places  et  postes  sont  déclarés  en  état  de  guerre,  les  démolitions 
qui  sont  jugées  nécessaires  n'entraînent  aucune  indemnité  pour 
les  propriétaires. 

9.  Dans  la  troisième  zone  de  servitudes  des  places  et  des 
postes,  il  ne  peut  être  fait  nucun  chemin,  aucune  levée  m 
chaussée,  aucun  exhaussement  de  terrain,  aucune  fouille  ou 
excavation,  aucune  exploitation  de  carrière,  aucune  construc- 
tion au-dessous  du  niveau  du  sol,  avec  ou  sans  maçonnerie, 
enfin  aucun  dépôt  de  matériaux  ou  autres  objets,  sans  que  leur 
aligncn)ent  et  leur  position  n'aient  été  concertés  avec  les  offi- 
ciers du  génie,  et  que,  d'après  ce  concert,  le-  ministre  de  la 
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gwm  n^aii  déterminé  ou  fait  déterminer  par  un  décret  les. 
coodiliona  auxquelles  les  travaiix  doÎYent  être  assujettis  dans 
chaque  cas  particulier»  afin  de  coudlier  les  intérêts  de  k  d4* 
fense  avec  ceux  de  fiadustrie,  de  l'agriculture  et  du  cnBuneroe. 

Dans  la  même  étendue»  les  décomiures  provenant  des  bâtisses 
et  aatres  travaux  quelconques  ne  peuvent  être  déposés  que  dans 
les  lieux  indiqués  par  les  officiers  du  j^énie;  sont  exceptés  toute- 
fois de  cette  disposition  ceux  des  détriments  destinés  à  servir 
d'engrais  aux  terres,  et  pour  les  dépôts  desquels  les  particu- 
liers n'éprouvent  aucune  gêne»  pourvu  quils  évitent  de  les  en- 
tasser. 

Enfin,  dans  la  même  lone»  il  est  défendu  dWcuter  aacnne 
qpéralion  de  tx»pograpbje»sans  k  onusentoment  de  faotorité 
militaire.  Ce  consentement  ne  peut  être  refosé,  kirsqull  ne 
s'agit  que  d'opérations  relatives  à  Tarpentage  des  propriétés. 

SECTION  IL 
flsnviTimBs  ooRCiaifàiiT  us  oomniDcnois  susfâims. 

10.  Les  reconstructions  totales  de  maisons,  clôtures  et  autres 
bâtisses  sont  soumises  aux  mêmes  prohibitions  que  les  cons- 
tructions neuves»  quelle  qn*ait  pu  ou  que  puisse  être  la  cause 
de  k  destruction. 

Les  restauratimis  de  bâtiments,  dêtures  et  autres  ouvrages 
tombant  par  vétusté  ou  pour  une  cause  qudconque  constituent 
des  reconstructions  totales,  lors  mémo  qu'on  voudrait»  dans  ces 
restaurations,  conserver  quelques  parties  des  anciennes  cons* 
tructioos. 

£ntreli«a  des  bètisseï  tn  bob  oa  en  bois  et  terre. 

11.  Les  bâtisses  en  bois  ou  en  bois  et  terre  existant  dans  k 

limite  de  quatre  cent  quatre-vingt-sept  mètres  ne  peuvent  être 
entretenues  dans  leur  état  actuel  qu'autant  qu'il  n'e^t  apporté 
aucun  changement  dans  leurs  formes  et  leurs  dimensions,  et  que 
sous  les  restrictions  expresses, 

1°  Que  les  matériaux  de  réparation  et  de  reconstruction 
partielle  sont  de  même  nature  q[ue  ceux  précédemment  mis  en 
oeuvre; 

a*  Que  k  masse  des  constructions,  existantes  n*est  point 
accrue* 

Entreliea  des  bâtisses  en  matoonerie. 

12.  La  disposition  qui  précède  .s'applique  aussi,  pour  les 
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places  dë  la  deuxième  sérié  et  dés  po«tes  fniHtaires,  aui  col 
IrttCtk)»»  en  niaronrierre  ^ilaées  an  delà  de  ]a  première  iei| 
^mqà'k  ta  Houl^de  quair«  cent  quatre-vifitl-ie!fit  ixii^rci. 

iàmfâêaî^  itièM»  éM  ftaees  èî  pmmi  on  clans  relié  • 
ffo^tre  cent  qo^rtre-viilft-sept  mèlrf»^  des  phcos  de  la  prcmie 
iim,  ne  pettveitl  être  e»lteleiftie.<i  ItloireiMal^  diiii$  têmë 

pnMt#  ^Vfl  M  ^Mf§v  ClpiMiPra  Mt  aMDMM  Ml  fVKfKMI 

flMMIOiitiéetf  à  l^ifficto  ii<  et  die  M  téitB  M  iteilfifr  omm  ^ 
Mivéx  de  là  flaivre  de  ccax  ()ui  sont  légâflemetrt  prohibes  < 
matière  dr  voirie,  c  est-à-dire  de  reprises  en  sous-œuvrei  i 

Ml  à  tiiiHtfiMinîiwg  M  è  totr  fèt^di^chÉiisite,  t'A  A| 

Sôit,  pont  \e%  srmfifes  d5tares,  jo^n  à  moitié  de  knrhl 
leur,  mesurée  sur  leur  parement  extérieur;  1 

Soit,  pour  toutes  les  auti^  tdùtftrttctioiis,  joMja'à  trobmèi 
an-dessnl  dfa  $df  eif ériéttK  I 

€es^  deririers  travawx  mt  fmvni  être  exécuté  qu  nittant  q 
le  propriétaire  fournit  la  preuve  que  ia  bâtisse  existait,  dam 
Aatcrre  et  las  «bmensioiis  actuelles <  antérieujneiBral  «  ïép(H 
de  rétiblissement  des  aervitodet  dont  elle  eat  0r8féa«  et j| 
«fie  tpfét^B  mdtfkkk  rob)«t  é'm»  ac^ageMl  de  drimW 
sans  indenmité,  pour  le  cas  prévu  à  Tarticlc  8,  ou,  enfio 
défaut  de  Func  ou  de  i'antre  de  ces  joslMicatioftt^  souscrit  pr 

taUeaMt  f  MgagwM*  émt  ik  a^'agît 


SECTION  m. 

BXGEPTtOHS. 

'  13.  Peuvent  être  exécutés  dans  les  zoneà  de  Servitudes, 
^xcépâbn  aux  prohihitibais  deâ  dent  premières  sections  : 

Aa  délà  dë  la  i^réiùièrè  ime  dea  plface^  ef  dès  pù^its, 
sôclés  eo  maçonnerie  ou  eu  pierre ,  isolés  ôn  ^en^ant  dfe  I 
à  d'autres  constructions,  et  ne  dépassaût  pas  ciniquanle  ce 
mètres  en  hauteur  et  en  épaisseur; 

Lea  totM  dé  tôUlaùgéinîe  èf     fotnrtfeMx  ordinair^ 

petites  dimensiona  néoeasairea  dana  lea  bâtiments.  d*habitaQ 

i**  Les  chétliinéeà  ordinaires  en  briqucîs  ou  en  moellons  (î 

les  pignons  et  les  refends  des  mêmes  bâtiments  couslruit' 

bois  ou  en  boia  et  terrë,  pourvu  que  la  largeur  de  la  niaçoi 
èC*  jrtanàifcÉ  ihi^  im  MiiHiMt  AkrfÉMAkÎH.*^aiiÉaanaa.nJÉJr 
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Iff^Don  et  cha<ftiel  rèfraé,  et  qu'on  se  conforme,  en  outre,  aux 
UMif^  locacuBi  tad^  posr  kt  ëimnirfottt  que  poar  ki  natÉradèi 
— télîaox} 

4"*  Les  dokoDs  légèrtti  de  distiiàtatioii  >  es  M»?  à  l'intérieur 
ëés  UtiMff  éoflttnntts  tu  bok  et  terré,  cbuveiièt  el  ^rinédi 
é0  téhr  cMéi  ea  plll»»  on  m  briqim  de  ebaoïf  i  émis  km 
éùÈÊÊx^t^imt  en  ntfBOMvies  dtM  ihKnÀ  titt,  liv 
ie  pM  ééfMei  bnitcaitiaièMt^  Mft  milprii; 
5**  Le  remplacement  des  couvertures  en  chaume  ou  en  bar- 
deamt  par  des  •couvertures  légères  ea  ardoises  on  en  zinc»  et 
même  en  tuiles  <  petirvu  qu'il  ne  soit  point  i^orlé  de  ehafigt»- 
ment  à  la  forme  d^  la  toiture; 

6*^  Les  murs  de  soutènement  adossés  au  terrain  naturel,  sur 
iMlId  la  hetiteiÉri  mm  «léUais  ni  rtmbéaia  crébal  dès  cari^rts 
MgiHt niant  eeux  qfai  éxisteBt} 

7*  An  Mà  de  là  fnmièét  wmtf  ita  cbfMi  lot  éitaniat  aC 
lèa  WÊUm  aMeavaliaoa  aoanre#leti  pMMfiiM  a»datBëaa  ém  aol, 
qae  le  dtveélev  êm  MliloatieB^  juge  taea  iu&àmMttA  p6dr 
kdtfnee; 

8^  Btrfiu,  les  ptàis  avec  margelle  de  qùaire- vingts  ceatiuiéU  es 
au  pins  de  bfautenr. 

Sont  également  tolérés  à  la  charge  de  démolition  de  la  totalité 
de  la  constructioBi  «ans  iudénuâté^  daûakf-caa  prévu  à  Tar- 

a^  Laaieeelmytuli,  exigés  par  le  acrnea  dt  la  voirièt  d^ttne 
fiifade  M  dVîB  piglion  dépeadèal  é*iine  eenrtraotibn  couverte, 
pmewÉ  qjttm  eé^Me  4nia  oètte  opéialion,  àm  oialérianx  de 
mlnie  natnie  que  ceux  précédemment  mis  en  œuvre;  • 

9*  Lia  fieifta  en  beili  aur  les  foaaés  eu  for  iea  eouf â  d*eau 
BOln  navîgablcà  ni  flotlaèiles,  quand  leur  tablier  ne  s*élève  pas 
de  plus  de  cioquaule  centimètres  au-dema  du  sol»  sur  chaque 
rive; 

Enfin»  les  baraques  en  bois,  mobiles  sur  roulettes,  ayant  au 
phis  deux  lïiètres  de  c6té  et  deux  mètres  cinquante  de  hauteur 
de  laitage  extérieurenientv  et  susceptibles  d'être  traînées  par 
dan  koïkiéiea^  Mrt  permises,  à  ht  condrfiod  de  a*eD  établir 
M^ttMF  éèele  paa  pmpiiéié»  et  de  piëodM  FesgegieiÉiiBt  de  ilei^ 
IMW^  en  lWÉ9eifetfnalMK9^kiB  fNeod^W'ii^^itltkfo  de*!!^^ 
terHé  militaiie.  i  ' 

IcttB  dKyaifae'el  datiaa  seilMaUM'  vttaetf  es  baîJ  oti  en 
ma^nnerie  peuvent  être  exceptiouneliemeat  autorisés  par  le 
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ministre  de  la  guerre  dans  les  zones  de  prohibition,  à  la  condi- 
tion de  n'être  élevés  que  d'un  rez-de-cbaussée,  et  qu'en  cas  de 
guerre  il  ne  sera  accordé  aucune  indemnité  pour  démolition. 

La  permission  ne  peut,  toalefois,  être  accordée  qu*après  qne 
le  chef  do  génie ,  ringéoiear  dm  pontt  et  chaussées  et  le  maire 
ont  reconnu,  de  conoot,  et  par  un  prooè8-veri)al,  qne  TuaiM 
é  eat  d*utilité  publique,  et  que  son  emplaœment  ert  détenmné 
par  quelque  droonatance  locale  qui  ne  se  peut  rencontrer  ail- 
leurs. 

Elle  n'est  valable  qu'en  ce  qui  concerne  le  service  militaire, 
et  ne  dispense  pas  de  l'accomplissement  des  formalités  à  rem- 
plir vis-à-vis  des  autres  administrations  publiques  et  des  tiers 
intéressés. 

15.  Indépendamment  des  exonérations  résultant  des  réduc- 
tions de  limites  mentionnées  à  Tarticle  6 ,  des  décrets  déter^ 
minent,  dans  Télendue  des  zones  de  sorvitudes ,  les  terrains  pour 
lesqnds,  à  raison  des  locdilés,  il  est  possible^  sans  nuire  à  la 
défense,  de  tolérer,  par  eiceptidil  aux  disposîlions  des  articles  7 
et  8,  Texécution  de  nâtiments,  clôtures  et  autres  ouvrages. 

16.  Le  ministre  de  la  guerre  peut;  suivant  les  localités  et  les 
besoins  de  la  défense,  autoriser,  à  la  condition  de  démolition 
sans  indemnité,  dans  le  cas  prévu  à  l'article  8,  la  clôture  des 
cimetières  situés  dans  les  zones  de  prohibition. 

1°  Par  des  murs  en  maçonnerie  ou  en  terre,  lesquels,  à 
moins  de  drconstanoes  particulières,  ne  devront  avoir  au  maxi- 
mum que  deux  mètres  cinquante  centimètres  d'élévation  ash 
dessus  du  sol  et  cinquante  centimètres,  ao  plas,  d*épaisseur  à 
la  base; 

3*  Par  des  grilles  en  fer  ou  des  dôtnrea  en  fasis  pMnee  ou 
k  daire-voîe,  avec  ou  sans  socles,  soutenues  de  dntanee  en  éh^ 

tance  à  l'aide  de  poteaux  en  bois  ou  de  piliers  en  maçonnerie  de 
cinquante  cenlimèlres  au  plus  de  côté,  lesquels  seront  espacés 
d'au  moins  quatre  mètres  d'axe  en  axe.  Dans  les  clôtures  à  claire- 
voie  en  bois,  les  lattis  seront  distants  entre  eux  de  manièse  à 
iaisser  au  moins  autant  de  vide  que  de  plein. 

Le  ministre  de  la*  guerre  peut  aussi  permetiie  à  l'intérieur 
des  cimetières,  aux  -  conditîoijs  qu'il  juge» convenables  .dans 
rintévèt  de  la  défenBe,'et  toujours  totm  la  condsiîen  précitée 
de  démolition  sans  indemnité  : 

1*  U  ceostraoliDn  dfl  bUimeBls'diJsenatordB  ipMlA  di- 
menaionaç  *.j   .  .    »  .        :.•  . 
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a""  L'exécution  <k  monumenta»  tombeaux  et  antres  signes 
funéraires. 

Ces  autorîsalîoDs  particniières  ne  sontpas,  d'ailienn,  aéœt* 
aaires  lorsqu'il  s*agit, 

1**  De  caveaux  dont  la  maçonnerie  ne  s'éiè¥e  pas  à  plus  de 
chiquante  centimètres  au-dessus  du  sol; 

3*  De  pierres  tumulures  horisoatalea  ne  dépassant  pas  cette 
■ftème  hauteur  de  cinquante  centimètres; 

*  3*  De  pierres  d'inscription  verlicales  ou  pyramidales,  de 
colonnes  sépulcrales  et  d'urnes  funéraires  ou  autres  petits  monu- 
ments de  toute  forme  en  maçonnerie,  n'ayant  au  maximum 
que  un  mètre  cinquante  centimètres  d'élévation  «  sode  compris* 
et  cinquante  ceotimètres  d'épaisseur; 

4«  De  grilles  ou  de  balustrades  d'entourage  en  bois  ou  en 
fer,  avec  ou  sans  sode,  de  un  mètre  cinquante  centimètres  au 
l^us  d'élévation  totale. 

n  ne  peut  être  établi  de  cimetières,  dans  la  zone  de  senri>  - 
Inde  de  quatre  cent  quatre-vingt-sept  mètres,  avant  que  le 
ministre  de  la  jçuerre  n'ait  été  consulté,  au  point  de  vue  des  in- 
térêts de  la  défense ,  sur  le  choix  de  remplacement  proposé. 

SECTfOK  IV. 

60n&4GC  DE5  ZONES  DE  SERTITDDES  £T  DfA  POLYGONES  EXCEPTIONNiXS. 

17.  Les.  distances  mentionnées  à  i*article  5,  pour  la  déter* 
mination  dés  sones  de  servitudes,  sont  comptées  à  partir  de  la 
crête  des  parapets  des  chemins  couvorts  les  plus  avancés  t -ou  des 
mors  dedôture  ou  d*escarpe  lorsqu'il  n*y  a  pas  de  chemin  coup 
vert»  ou  enfin,  quand  il  n*y  a  ni  chemin  couvert,  ni  mur  de 
clôture  ou  d'escarpe,  à  partir  du  mur  de  la  crête  inl&neiire  des  ' 
parapets  des  ouvrages. 

18.  Ces  distances  sont  mesurées  sur  les  capitales  de  l'en- 
ceinte, des  dehors  et  des  ouvraj^es  extérieurs.  Leurs  points 
extrèriics  sont  (ixés  par  des  bornes  qui,  réunies  de  proche  en 
proche  par  des  lignes  droites  i  servent  de  limites  extérieures  aux 
ionea  de  servitudes. 

Peuvent  être  considérées  comme  capitales, suivant  les  droon»* 
tances: 

1*  Les  i^es  qui  divisent  en  'demi  parties  égales  les  ang^en 
saillanta  d'un  ouvrage;  •? 

a°  Celles  qui  réunissent  ces  angles  saiiiauts  aux  angles  cor - 
respoodants  du  chemin couvieri; j     1\  ;  ib  ;         •  n,*» . 
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3^  Celles  qui  partagent  en  deux  portioni  égales  les  ugiéf 
la  f^orge  d'une  pièce  de  fortification  on  les  angles  que  ai 
gor§a  fait  wfeo  las  parties  latérales  éd  l'osvrage. 

Pour  les  onvragea  curvilignes  et  antres  qnt  û'ùtà  fiaa  dan 
tile«  ka  diatanosa  pelrveat  éirs  flieantéea  aar  des  perflendl 
laires  aux  escarpes  et  aux  lignes  de  feu  ou  de  gorge. 

Lea  capitales  et  les  autres  lignes  indiquées  ci-dessas,  coat 
pouvant  servir  à  la  délinritation«  sofit  cfaoiaiea  de  maaière^ 
ka  pérlaiètraa  des  aenea  fonnent  des  polygones  M  aiaiai  i 
gntiers  possible,  et  qne  nulle  part  les  limites  des  zooeiaÉ 
trouvent  plus  rapprochées  d'un  point  quelconque  des  cheai 
œuverta,  nmrs  de  clôture  ou  d'escarpes,  ou  crêtes  ialéaai 
de  parapet,  que  ne  Texigest  les  diataioèa  naentjaaaéa 
rartadeft. 

Ce  choix  est  fait  par  le  ministre  de  la  guerre. 

19.  Le  chef  du  génie  et  Tingénieur  de»  ponts  et  chaussé 
en  présence  da  nnaire  ou  de  aon  ad^oiait,  iiaît  procéder  i 
lé  tafrain^  auji  f#aia  do  OoeweriiÉiiient»  contradioMeail 
afviee  laa  piupiiélaifea  tntéiesaéi  dAnent  appelés  par  fais  A 
ches  ou  autres  moyens  de  puliHcation  en  usage,  aux  borna 
des  zones  de  servitudes  et  des  polygones  exceptioanels.  cooi 
mément  au  plan  arrêté  par  le  ministre  de  la  guerre. 

Les  bûmes  ^nt  rat(acb<è)i  k  de^  poitits  ftteê  éf  rapportées  | 
no  plan  dit  de  délimitation.  ' 

Ce  plan  est  établi  à  l'échelle  de  un  cinq  millièmes;  rA 
on  peut  y  annexer,  pour  les  polygones  exceptionnels,  des  pli 
particnlien  à  nne  pina  grande  éoheUa.  il  ne  donaief  é'aîUsi 
ainsi  que  ces  demiera  (dans,  que  1er  iimé  dea  findlai  et 
points  de  repère. 

Les  maires,  sur  l'invitation  du  chef  du  génie,  sont  tenas 
prêter  appui  anx  opéraliens  de  la  délimitation  et  da  boiDa] 
et  de  fonnrir  a«t  agents  de  f aniarité  noâlitaîfi  laa  indioai 
e%  laÉ  deeunearta  qvt  sont  l'éelaniés*  ' 

20.  Il  est  dressé,  par  le  chef  du  génie  et  par  riogénieuri 
ponts  et  chaussées,  un  procès-verbal  de  bornage,  sur  leqnel 
■nrire  m  sotr  adjoint  ^ent  consigner  ses  obeervationa.  Ga  ftd 
verbal,  ainsi  que  le  plan  de  délimitation  et  sea  anneiaft  ij 
défmaés  pendant  treia  moie  à  la  manne  de  k  place  <m  ddpM 
pour  que  chacun  puisse  en  prendre  connaissance.  Avis  àé 
ckapôl  est  doMé  anx  parties  àatéaeaiéea^  par  jpreie  d'aficke» 
antrea  mojena  de  publication  ait  angUi^ 
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pt>tM  te  ffotirf èif  défini  h  éoiMteif  de  préfëetorè  eoàffè  topèn- 
lioii  tûaféfîeHe  du  borna^. 

liC  conseil  de  préfecture  sUlue,  sadf  recours  au  Conseil 
d^état,  après  avoir  fait  faire  au  besoin,  sur  les  lieux,  les  vériii- 
calions  nécessaires  par  les  ingénieurs  civils  et  militaires. 

Les  réclamants  ont  le  droit  d'être  présents  H  ces  TérificatioDS 
et  d€PiAent  y  être  dàmenit  appelés,  lis  peuvent  s*y  faire  âssiâter 
ipmt  Hû  «fpenlear,  et  leur^  ob«ervatidfts  èont  cçftaA^néeÈ  irtit  pfô- 

21.  Dèà  à  élé'èfifthKîvèteetit  sifttaé  saf  lei  nMitfliMoiÉs 
^t&ÊpwrHcê  itfiéreiftéeiti  llf  dë  défiBiîtrilkHi  ;  èéi  Hnneifcë^  èt 
le  procès-terBaf  dè  iMArnage  wrttt  adrés^  par  le  dife^tenf  dès 

fortifications  au  ministre  de  la  guerre,  qui  les  fait  horaolo;]juer 
et  rendre  exécutoires  pcir  un  décret;  aucun  chaiigement  ne  peut 
être  ensuite  apporté  à  rrs  pièces  qu'en  se  conformant  de  noti- 
veau  à  toutes  les  formalités  ci-dessus  prescrites. 

Une  expédition  desdites  pièces  est  déposée  dans  le  bureau  du 
gêtiîe  de  la  placé,  éi  une  autre  etpédHion  à  la  80iis-|^éfectiife» 
oè  diécoti  peut  éb  prenété  tohtitaièàtct, 

M  est  défendu  t  tous  iès  pélûts  portéés  par  les  lois  tt  lês  Mg(fe- 
meDto,  aax  soas-préfets  et  à  leurs  agents,  de  laisser  déplàA^i'ies 
plans  dodt  H  ^agit,  oî  d'en  lalMer  prtâàré  oé  extrait, 
par  qnelcfue  lùàik  cft  êtnjs  quelque  préléxte  que  ce  soif. 

En  temps  de  guerre,  si  le  rhef-lieu  de  la  sous-préfecture  est 
dans  une  ville  ouverte,  les  plans  sont  transportés  dans  le  bureau 
du  génie  de  la  place  la  pins  voisine.  11  en  est  de  même,  en  cas 
de  siège,  pour  les  plans  en  dépèt  dans  les  chefs-lieux  qui  Sont 
]|^aces  de  guerre. 

TITRE  m. 

MllVlTUDfiS  RELATIVES  AU  TERRAIN  MILITAIRE  FORMANT  LA  aOMfi 

AS»  FOjRTjnciLïioaa,  mi  boamacs  da  ce  ïawajii. 

n.  Lé  ttfàe      feréficatidirt ,  fiant  des  placft»  éf  deé  ^<M(ës 

que  des  ouvrages,  s^élenffd  dep^iis  la  limite  intérieure  dé  là  rue 
militaire  ou  du  rempart  jus(|u'aux  ligues  qui  terminent  les  gla- 
cis, et  cofilprend,  s'il  y  à  lieu,  les  terrains  extérieurs  annexes 
de  la  fortification,  fék  que  les  esplanades,  avant-fos^és,  et 
antres  ajaiit  iine  deslmation  défensive. 

Elle  est  inaliénable  et  imprestâ%lil)ie ,  et  leé  téMm!déb9 
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23*  La  rue  miHtaire  est  établie  pour  assurer  intérieuremeiit. 
une  libre  communication  le  long  des  remparts,  parapets  oa 
murs  de  clôture  des  ouvrages  de  fortification.  Les  habitants  en 
ont  i-usage,  en  se  conformant  aux  règlements  concernant  ia 
police  de  la  place  et  ia  voirie  urbaine. 

Elle  est  limitée  du  c6té  de  Tintérieur  : 

En  arrière  des  courtines,  par  une  ligne  tracée  parallèlement 
au  pied  du  talus  ou  du  mur  de  soutènement  du  rempart,  ou 
bien  du  talus  de  banquette,  s'il  n'y  a  qu'un  simple  parapet,  à 
la  distance  de  septmètres  soixante etdix-neuf  centimètres  de  ce 
pied  de  talus  ou  de  mur;  et«  s'il  n'existe  qu'uoe  clôture  ou  un 
parapet  sans  banquette,  par  une  parallèle  an  pied  intérieur  de 
cette  clôture  ou  de  ce  parapet,  à  la  distance  de  neuf  mètres 
soixante  et  quatorze  centimètres; 

En  arrière  des  bastions  et  des  redans,  par  une  ligne  diafanle 
de  sept  mètres  soixante  et  seize  centiniètres  de  la  gorge  db 
l'ouvrage. 

Sur  les  points  où  l'intervalle  compris  entre  les  lignes  préci- 
tées et  les  propriétés  particulières  bordant  la  voie  publique  a 
une  largeur  plus  grande  que  celle  que  prescrit  la  disposition  qui 
précède ,  il  n'est  rien  changé  aux  dimensions  actuelles  de  ia  rue 
du  rempart. 

La  rue  militaire,  telle  qu'elle  est  déàqie  ci-dessus,  ne  peut 
être  réduite  que  par  un  décret  randu  sur  le  rapport  du  ministre 
de  ia  guerre. 

Les  autorités  civiles  peuvent  lui  faire  assigner  des  limites  plus 
étendues,  par  voies  d*alignement,  dans  Tintérèt  de  la  circala- 
tioD,  en  se  conformant  aux  prescriptions  delà  loi  du  l6  sep* 
tembre  1807  et  du  décret  du  24  mars  1862. 

24.  Toute  persunne  qui  possède  actuellement  des  maisons, 
bâtisses  ou  clôtures  débordant  la  limite  intérieure  de  la  rue  mi- 
litaire, continue  d'en  jouir  sans  être  inquiétée,  en  se  conformant 
aux  dispositions  des  articles  11  et  12  ci-dessus;  mais,  dans  le 
cas  de  démolition  desdites  maisons,  bâtisses  ou  clôtures ,  pour 
une  cause  quelconque,  elle  est  tenue  de  se  reculer  sur  i'id^ne- 
nient  fixé. 

Lorsque  la  conslr^iction  n*est  comprise  qu*en  partie  dans  la 
limite  intérieure  de  la  zone  des  fortifications,  la  restriction  ci- 
dessus  ne  portera  que  sur  les  portions  qui  empiètent  sur  l'ali' 
gnemeat  de  la  rue  du  rempart. 

Au  fur  et  à  mesure  que  les  emplacements  ainsi  occupés^  par 
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^  particolicri  oenent  dTélre  b&tis  ea  dof ,  9s  aont  réaùiB  de 
plein  droit  à  la  fortificaiion,  sant  qa*û  aoit  bétom  d'mi  'démt' 
déclaratif 'd'titilîté  pnbliqae,  et  les  pardcolien  sont  indemnisés 

de  la  valeur  du  soi,,  s  ils  justiHeut  quils  en  soot  possesseurs  à 
titre  légitime.  « 

25.  Les  prescriptioDs  ci-dessus  des  articles  19,  20  et  21, 
coDœmant  le  bornage  et  Thomologation  du  plan  de  délimita- 
tion des  zones  de  servitudes 'sont  applicables  aa  bornage  et  à 
rbomologatioo  du  plao  spécial  de  circonscription  du  terraio 
mîlîtaire  formant  la  xonedes  fortifications.  Ce  dernier  plan  est» 
an  besoin,  à  Téchelle  de  nn  millième,  et  ne  donne  ancnn  détail 
sur  les  constroctions  existantes,  non  plus  que  snr  la  propriété 
des  terrains;  il  peut  être  fait  et  bomologué  par  parties. 

TUBE  IV. 

D^GLABiZIOinv  DBMAKDES,  PlRinSSlOllS,  SOVIIISSIOIIS 

BT  GBATiriGATS. 

26.  Les  travanx  qm  sont  Tobjet  d*nne  antorisation  générale 
(art  7.  8,  11,  13,  i3  et  ai)  ne  peuvent  être  entrepris,  même 
œn  de  simple  entretien ,  qu'après  que  la  déclaration  en  a  été 
fidle  m  dbef  du  génie. 

Cette  dédaratiott  est  accompagnée  d*one  soumission  de  démo- 
lition sans  indemnité  dans  les  circonstances  prévues  à  Tarticle  8, 
lorsqu'il  s'agit, 

1°  De  bâtisses  en  bois  au  delà  de  la  limite  de  la  première 
zone,  pour  toutes  les  places  et  tous  les  postp«;  (art.  8); 

a*  De  bâtisses  en  maçonnerie  au  delà  de  la  même  limite, 
pour  les  places  de  la  deuxième  série  et  les  postes  militaires 
(art.  8); 

3*  De  tiavanx  oonfortatifr  et  de  grosses  réparations  légale- 
ment probibés  en  matière  de  grande  voirie,  anx  bâtisses  en 
maçonnerie  situées  dans  la  zone  de  deux  cent  cinquante  mètres 

des  places  et  des  postes,  ou  dans  celle  de  quatre  cent  quatre- 
vingt-sept  mètres  des  places  de  la  première  série,  lorsque  la 
construction  n'a  pas  déjà  fait  l'objet  d'une  soumission,  ou  que 
le  propriétaire  ne  peut  prouver  qu'elle  existe  antérieurement 
à  l'établissement  des  servitudes  dont  elle  est  grevée  (art.  12); 
~  i^"  Des  mêmes  travaux  dans  les  mêmes  conditions ,  ponr  les 
constructions  00  portions  de  constructions  qui  empiètent  sur  les 
lintttes  de  la  me  miiitatrë  (art  ai); 


Digitized  by  Google 


6""  De  poï^ts  eo  bQi^  sur  le^j  fo^é^  4'^^  I 

Par  exception,  les  dépôts  d^engrais  aÎDsi  que  lei  4M 
d^ip^res  d^ns  \^  endroits  jdésigi^és  d'#v^P<^  P^^  ^f^  ^ 

génie,  et  les  c^vo^ux  et  signes  fuûérajres  de  pctiLcs  diuiij^ 
foncés  à  rarlicle  i6  ne  soï^t  squmis  à  aucujje  forji^ijé. 
^p^p,  les  ^^r^c^jii^  ittQlûles  en  bf>i^  f^oni^t      à  ^soq 

0»f1-i3).  I 

^7-  I^uls  travaux  nécessitant  une  pen^iissiqi^  q>éci^e(|]; 


sèment  des  formalités  suivantes  : 

1*  Production  d'une  dei^fLn4#  papier  timbré  iaàiif\ 
Tespèce  des  travaux,  la  position  et  les  principales  dimepsii» 

la  construction,  ainsi  que  la  nature  des  matcriaiix;  ' 
2^  Permission  du  directeur  des  forlitications  énonçant 

C9oditjwa  au|<pj^  elle  p^i  luxpfdéfi^  imm'ji^  Vw^^l 
tructions  comprisses  da^^s  pn  polygone  ^çptiçni^;^, 

1^6  aulijL's  cas,  perpn'ssion  du  piinistre;  ' 

3®  Soumission  par  laquelle  le  proprié^jira  s  epgage  à  i 
plir  },es  couditÎQps  jmppS^.  ,et  à  démolir  y  f4tn!4nf^  \ 

ii^emi^ité,  d^ffp  le     pfèmm  à  IWticl^  8.  J 

28.  Les  soumissions  concernant  les  servitudes  ^éfjNI 

sont  faites  en  double,  sur  papier  timbré;  elles  ne  sontas«ij€| 
quau  droit  fixe  d'un  fra^^c  po^r  l'ei^gis^mcnt,  (^éànH 

SOS,  et  l^ur  eOe^  subsiste  pfi^fipinMUiti  jianf  q^'ii  sof^  hff(i\ 
les  |riei|pnye|er.  J 

Lorsqu*il  s'agit  de  travaux  à  des  bâtisses  existantes,  iafon 
sion  s  étend  à  la  totalité  de  la  coost^u^tiqu  ei  P9l}  |Mi^$eui)^a 
la  parlje  fép^ée  ou  amélio^. 

Daqs  Ipiisle»  cas,  la  sîgnalqre  4P  lopivu^fumpaii* 
légaiûiée  par  le  maire,  et  ce}le  dn  m^f^  paf  le  smfi 
(ju  le  préfet.  1 

Une  expéditjpp  des  soumission^  souscrit^  e^jl  emoy^^ 
i^inistère  de  la  gi^erre,  et  Taptrie  xefte  dégpsée  ai)  In^v 
génie  de  la  plac^ 

29.  Dans  lei;  vingt-quatre  beuref  cpii  suivent  FafDCfPplj 
Q^ent  des  diverses  formalités  ci^Iessui  prescrites,  le  cbel 
génie  délivre  à  la  partie  in^f|S8^|  |p9|i)f    ^  tlP0 
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rénonoé  des  danses  et  des  condidow  tmfBdm4  et  po«t  le  cm 
dtmtmlHtàmk  féiérek»*»  €ê$MùU  mwêMÊÊà      teafes  les 

fiMnnalîtés  exigées  oal  été  reoiflies.- 

Toute  permission  spéciale  dont  il  n'a  point  été  fait  usage  dans 
le  délai  d*un  an,  à  partir  de  la  date  du  carliâcfttdéiivxiév  est  coo- 

TITRE  V. 

SBçntmif»  mus  bt  iCtats  DtscaipriFs  cok c^rn avt 

LES  CONSTRUCTIOHS  PIU^B^lISTAJiTES. 

50.  kamiM  après  l*hoinologadQA  4tt  pbft  de  dfliwiiartew 

des  SQiies  de  sepili}dei,oii  du  plan dercitisAiiseriptimi  de  laaooe 

des  fortiBcalions,  le  chef  dm  génie  fait  déposera  la  mairie  de  la 
place  un  registre  colé  et  parafé  par  ie  directeur  des  fortifications. 
Ce  registre  est  destiné  à  recevoir  les  déclarations  des  proprié- 
taires, lesquels  doivent  affirmer,  d'une  part,  que  leurs  construc- 
tioes  existaient  dans  (eur  nature  et  leurs  dimensions  actuelles 
aiieot  ne  le  sot  sur  lequel  elles  sa  taonuyent  ne  fût  soamis  aux 
servitude» d^ensives,  et»  Al  feutra,  quelles  nont  fait,  dqpvie 
Mie  éffKfkih  Tol^et  d'#tiiW9i(  ^i|iWsiiMS  de  déaioUtiea  sans 

h»  iéifM  Al  ce  ngieM  est  porté  à  k  ee^nsissenee  des  pw» 

l»fiétaîres  p9r  trois  |mblmations,  faiife  de  mois  en  mob,  daas 

les  communes  intéressées,  à  laide  dafliebes  pu  autres  inoxies  do 
publication  en  usage  dans  la  localité. 

La  sipaMir»  de  fi^^q^  propnétaiie  eel  i%alisée  pav  le 
2)liaire. 

31.  Sur  les  rappMsrts  des  efliieiers  du  génie,  dressés  daprée 
les  titres  produits  par  les  déclarants,  et  les  documents  que 
^ipr<isTirrf  1^  archives  de  la  place ,  le  ministre  de  la  g nerre 
ttH  eon^aîtiie  i^il  edwit  te  pâorilé  d'erâlenee  de  la  oonstnifi* 
tien,  INI  (sauva  f  itapièee»  finumies  sonl  insuffisantes  on 
ina4>QMbles  pour  établir  sa  preuve  de  pi^orité. 

La  décision  du  ministre  est  transcrite  sur  le  registre ,  eu  re- 
gard ou  à  la  suite  des  déclarations,  et  la  transcription  est  certi- 
fiée par  le  chef  du  génie,  qui  en  in(ornic  le  propriétaire. 

32.  Les  particuliers  à  l'égard  desquels  le  ministre  déclare 
les  pièces  insuHisantes  OM  inadi^issiblcs  conservent  le  droit  de 

^mmâiU4ê  iiiif%»nMm9  4^^^P«Vi^»te  puni»  dni^ 
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pnotiti*  d*6iM6iiC6t  w  pit>diiifMit«  à  06C'  tfAtt*  ,i6iM' titras  d0" 

L'affaire  «al  iBstruite  mnaméimmt  eommê  en  inatiire  do- 

inaniale  :  le  département  de  la  guerre  y  est  représenté  par  un 
avoué,  qui  opère  d'après  les  documents  que  lui  transmet  le  di- 
recteur des  fortifications.  * 

Le  conseil  de  préfecture  statue ,  sauf  recours  au  Conseil  d'é- 
tat, 8*il  8*agit  de  contestations  relatives  à  Tinterprétatioa  des 
titres  administratifs. 

L'époque  à  laquelle  remonte  Vexistimce  d*un  ouvrage  de  for* 
tification  est  détenniuée  jpar  une  déclaration  d(u  .ministre  de  la 
guerre  >  et  la  décision  prise  à  cet  égard  ne  peut  être  attaquée 
que  devant  le  Conseil  d'étart  •  • 

33.  Le  chef  du  génie  fait  indiquer,  sur  un  plan  pareil  aû 
plan  de  délimitation  et  de  ses  annexes,  chacune  des  propriétés 
dont  les  constructions  ont  fait  l'objet  de  déclarations  acceptées 
par  le  ministre.  Cette  indication  a  lieu  sans  détail,  mais  porte 
un  numéro  d'ordre. 

Ce  pian  est  lait  en  double  expédition ,  i*une  pour  la  mairie 
et  Tautre  pour  le  service  militaire;  il  est  complété  chaque  an- 
née, et  signé  tous  les  ans  par  le  maire  et  par  le  dief  du  génie. 
.  34.  Il  est  fiât,  en  outre,  par  propriété,  un  plan  parcellaire 
des  constructions  reconnues  préexistantes  et  non  soumiasloii* 
nées,  avec  l'état  descriptif  de  leur  nature  et  de  leurs  dimen- 
sions. Ce  plan  et  cet  état  sont  rapportés,  avec  le  numéro 
d'ordre,  sur  un  registre  tenu  en  double  et  signé  comme  ii  est 
dit  ci-dessus. 

Si  l'une  de  ces  constructions  fait  plus  tard  l'objet  d'une  sou- 
mission de  démolition  sans  indemni^,  cette  circonstance  est  an* 
notée  sur  le  registre ,  et  l'annotation  est  certifiée  par  le  chef  du 
génie  et  par  le  maire. 

Le  conseil  de  préfecture  prononce  d*aiUe«rs,  sauf  recourt  au 
Conseil  d*élat,  sur  les  réclamations  auxquelles  donnent  lieu  les 
plans  parcellaires  ou  les  états  descriptifs,  après  avoir  fiiit  faire, 
par  les  ingénieurs  civils  et  militaires,  les  vériQcalions  qu'il  juge 
nécessaires. 

TITRE  VI. 

UBPOSSESSIONS,  DEMOLITIONS  ET  DIDESMITÉS. 

35«  La  construction  des  fortifications  et  les  mesures  prises 
pour  la  défionse  des  pltoss  de  guerre  et  des  postes  mittiaires 
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taveot  donner  Ken  à  des  indemnités  pour  ctnae  de  dépOMêi^ 
on,  de  privation  de  jouissance  et  de  destraction  ou  de  démo» 

tioQ,  dans  les  cas  et  suivant  les  coûdilioos  meutiouiiés  dans 
articles  suivants. 

36.  Il  y  a  lieu  à  alloaer  des  indemnités  de  dépossessien 
mqee  des  constmctions  nonvelles  de  places  ou  de  postes  de 

perre,  ou  des  changenieuts  ou  augmentations  à  ceux  qui 
sisleût,  mettent  le  Gouvernement  dans  le  cas  d'exiger  la  ces* 
itt  à  r£tal  de  propriétés  privées  par  la  voie  d^esprojfriation 
^urcaose  d'utilité  publique. 

Lindemoiié  est  réglée  daos  les  formes  Établies  par  la  loi  du 
Sniai  i84i* 

37.  n  y  a  Heu  à  indemnité  pour  privation  de  jouissance, 
)€rjd3nt  Tétat  de  j3aix,  toutes  les  fois  que»  par  suite  de  Texécu- 
ioude  travaux  de  fortiiicatioQ  ou  de  défense,  d'extraction  de 
■stérisQx,  ou  pour  tonte  autre  cause,  1  autorité  militaire  oc- 
upe  00  fait  occuper  temporairement  une  propriété  privée,  de 
inanièrc  à  y  porter  donimaî^e  ou  à  en  diminuer  le  produit. 
Celle  occupatioQ  ne  peut  avoir  lieu  que  dans  les  circonstances 
et  dans  les  formes  déterminées  par  les  lois  des  16  septembre 
iSoy,  3o  mars  i83i ,  et  3  mai  i84i ,  et  Tindemnité  est  réglée 
^  conformité  des  prescriptions  de  ces  mêmes  lois. 

Lélat  de  paix  a  Heu  toutes  les  fois  que  la  place  nu  le  poste 
mt  poiat  constitué  en  état  de  guerre  ou  de  siège  par  un  dé- 
par  une  loi  ou  par  TefTet  des  circonstances  prévues  aux 
Miclei  38  et  39. 

38.  Lorsqu'une  place  ou  un  poste  est  déclaré  on  état  de 
{Berre,  les  inondations  et  les  occupations  de  terrains  nécei- 
iires  à  sa  défense  ne  peuvent  avoir  lieu  qu*en  vertu  d*un  dé- 

on,  dans  le  cas  d*urgence,  des  ordres  du  gouverneur  ou 
commandant  de  place,  sur  Tavis  du  conseil  de  défense, 
3prts  avoir  fait  constater,  autant  que  possible,  l'état  des  lieux 
Perdes  procès-verbaux  des  gardes  du  génie  ou  des  autorités  io* 
Il  y  a  urgence  dès  qoe  les  troupes  ennemies  se  rap 
P^ent  à  moins  de  trois  journées  de  marche  de  la  place  ou 
poste. 

Liademnité  pour  les  dommages  causés  par  Texécution  de 
XI  mesuies  de  défense  est  réglée  aussitôt  que  Toccupation  a 

I^s  dispositions  qui  preccdcDt  sool  applicables ,  dans  les 
If  Sérié.  36 
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mêmes  circonstances,  à  la  détérioradon,  à  la  destract înn  oa  à 
la  démolition  de  maisons,  clôtures  ôa  autres  constructions 
aitaées  sur  le  tenNiîn  militaire  ou  dans  les  zones  de  servitudes. 
Seulement,  il  n*est  pas  dressé  d*état  de  lieux ,  et  il  n'est  alloué 
d'indemnité  qu'aux  particuliers  ayant  préalablement  justifié, 
sur  titres,  que  ces  constructions  existaient,  dans  leur  nature  et 
leurs  dimensions  actuelles,  avant  que  le  sol  sur  lequel  elles  so 
trouvaient  lût  soumis  aux  servitudes  défensives. 

L'indemnité,  pour  les  démolitions  faites  dans  les  xones  de 
servitudes,  ne  se  règle  que  sur  la  valeur  des  bâtisses,  sans  y 
comprendre  Testimation  du  sol  qui  n'estpoint.acqiiis  par  i*Étnt. 
Si  cependant  il  s'agit  d'un  terrain  couvert  par  des  constructions 
ou  affecté  à  leur  exploitation»  l'indemnité  peut  exceptioaneHe- 
ment  porter  sur  la  valeur  du  sol,  et  alors  TÉtat  en  devient 
propriétaire. 

L'état  de  guerre  est  déclaré  par  une  loi  ou  par  un  décret, 
toutes  les  fois  q;ue  les  droonstances  obligent  à  donner  à  la  police 
mâitaire  plus  de  force  et  d'action  que  pendant  i'état  de  paix. 

n  résulte,  en  outre,  de  Tune  des  circonstances  suivantes  : 

En  temps  de  guerre,  lorsque  la  place  ou  le  poste  est  eu 
première  ligne  ou  sur  la  côte,  à  moins  de  ciuq  journées  de 
marche  des  places,  camps  ou  positions  occupés  par  Teanemi; 

a*  En  tout  temps,  quand  on  fait  des  travaux  qui  ouvrent 
nne  place  ou  un  poste  situé  sur  la  côte  ou  en  première  ligne; 

3°  Lorsque  des  rassemblements  sont  formés  dans  le  rayon 
de  cinq  journées  de  marche  sans  Tautorisatioa  des  magistrats. 

39.  Toute  occupation,  toute  privation  de  jouissance,  toute 
démolition,  destruction  et  autre  dommage  réaultant  d'un  fait 
de  guerre  ou  d'une  mesure  de  défense  prise,  soit  par  l'antorité 
militaire  pendant  l'état  de  si^e,  soit  par  un  corps  d'année  ou 

un  détacheiucnt  en  face  de  Tennemi,  n'ouvre  aucun  droit  à 

indemmté. 

L'état  de  siège  d'une  place  ou  d'un  poste  est  déclaré  par  une 
loi  ou  par  un  décret. 

n  résulte  aussi  de  l'une  des  circonstances  suivantes  : 

L'investissement  de  la  place  ou  du  poste  par  des  troupes 
ei)neinîes  qui  interceptent  les  communications  du  dehors  au 
dedans,  et  du  dedans  au  dehors,  à  la  distance  de  trois  mille 
cinq  cents  mètres  des  fortifications; 
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Une  attaque  de  vive  force  ou  par  surpriae; 

Une  sédition  intérieure; 

Enfin  des  rassemblements  formés  dans  le  rayon  dlnvestiase* 
aent  sans  raulorisation  des  magistrats. 

D&ûs  ie  cas  d'une  attaque  régulière,  Télat  de  siège  ne  cess^ 
({D'après  que  les  travaux  de  Tennemi  ont  été  détruits  et  les 
hèchci  réparées  oo  maes  en  état  de  défense. 

TITRE  VU. 
lofrussioii  DIS  GOirritAVBifTioiis. 

40.  Les  gardes  du  génie,  dûment  assermentés,  recherchent 
bcMtmentîons  et  las  con8t|itenl  anssitôl  qu'elles  sont  reqw* 
■es.  A  cet  effet,  ils  dressent  des  procAs-verbanx  qoi  font  foi 

piqu't inscription  de  faux,  conformément  à  la  loi  du  29  mars 
180G.  Ces  procès- verbaux  doivent  élre  aflirmés  dans  les  vingt- 
patcslieures  devanlie  juge  de  paix  ou  le  maire  du  lieu  où  la 
natrmation  a  été  commiset  ils  sont  visés  pour  timbre  et  en* 
npstiés  en  débet  dans  les  quatre  jours  de  leur  date. 

Les  gardes  du  génie  opèrent,  dans  tous  les  caSf  sotts  Tauto- 
Éédei  officiers  dn  géom  chargés  des  ponrsnitea. 

41.  Les  procès-verbaux  de  contravention  sont  notifiés  sans 
aux  contrevenants  par  les  gardes  du  génie  dûment  asser- 

i^atés,  avec  sommation  de  suspendre  sur-le  cfaamp  les  travaux 
UtBsnt  entrepris,  de  démidir  la  partie  déjà  eiécntée,  et  de 
M)lir  les  lienx  dans  Tétat  où  ils  étaient  avant  la  contraven- 
»n,  oa»  en  cas  d'inipossiI)ilité,  dans  un  élal  é([uivaient;  le  tout 
^Qs  un  délai  déterminé  cLaprès  le 
teiaoe. 

l^ne  Dotifi cation  et  une  sommation  pareilles  sont  aussi  faites 
^^rcbittcte,  à  lentrepreneur  ou  au  maître  ouvrier  qui  dirige 
a  travaux. 

tt.  Si  le  contrevenant  n'interrompt  pas  ses  travaux  dans  les 

•ïQgt-qualre  heures  de  la  date  de  Taclc  de  notification  et  de 
ommation ,  ie  chef  du  génie  en  informe  le  directeur  des  forti- 
■ilioQs,  en  ini  envoyant  cet  acte. 

Le  directeur  vise  et  transmet  cette  pièce  au  préfet  du  dépar- 
'i^eut,  et  demande  que  le  conseil  de  préfecture  prononce 
ûmédiatement  la  suspension  des  ouvrages  commencés. 

Sur  le  vu  de  cette  demande  et  de  Tacte  à  Tappoit  le  conseil 

36. 


ei 

K 

{  àb2  ) 

de  préfecture,  convoqué  d'urgence  par  le  préfet,  ordonne  sur- 
le-champ  celte  suspeosioQ  par  provûioa»  noAobfttant  toute  lus- 
cription  de  faux. 

Dans  les  viogt-qaalrc  heures  qui  suivent  le  jjugement,  le 
préfet  fait  parvenir  au  directeur  des  fortifications  une  expédi- 
tion de  Tairété  du  conseil  de  préfecture. 

Cet  arrêté  est  notifié  au  contrevenant  par  le  garde  du  génie» 
et,  dès  le  lendemain  de  la  notification,  nonobstant  et  saof  toute 
opposition  et  tout  recours,  les  olliciers  et  les  gardes  du  <;éni<^  on 
assurent  lexécutioD,  même,  au  besoin,  par  l'emploi  de  la  force 
publique. 

43.  Dans  le  cas  où ,  nonobstant  Tacte  de  notification  et  de 
sommation  prescrit  à  Tarlicle  4i>  le  contrevenant  ne  démolit 
pas  les  travaux  indûment  exécutés,  et  ne  met  pas  les  lieux  ea 
i*état  spécifié  audit  acte,  le  directeur  des  fortifications  adresse 
au  préfet  un  mémoire  de  discossion  avec  plan  à  Tappui ,  ten- 
dant à  obtenir  que  le  conseil  de  préfecture  pron-  nce  la  répres- 
sion de  la  contravention,  conformément  aux  dispositions  con- 
signées dans  la  sommation. 

Ce  mémoire  est  notifié  au  contrevenant  en  la  forme  admi- 
nistrative, avec  citation  devant  le  conseil  de  préfecture,  et 
sommation  de  présenter  ses  moyens  de  défense  dans  le  délai 
d^m  mois;  sauf  le  cas  d*inscription  de  faux,  le  conseil  de  pré- 
fecture statue  dans  le  mois  suivant. 

Toutefois,  si  le  prores  verbal  est  reconnu  incomplet  ou  irré- 
gulier,  en  tout  ou  en  partie,  et  que  le  conseil  ne  trouve  pas, 
dans  les  autres  pièces  produites,  les  renseignements  nécessairest 
il  fait  faire  préalablement  sur  les  lieux,  par  les  ciTiciers  du  génie 
et  les  ingénieurs  des  ponts  et  chaussées,  les  vérifications  qu'il 
juge  convenables,  et  il  prononce  sur  le  tout  dans  le  mois  de  la 
remise  qui  lui  est  faite  du  procès-verbal  de  vérification. 

L'arrêté  du  conseil  de  piéfecturc,  dans  les  liuil  jours  nu  plus 
tard  de  sa  date ,  est  adresse  par  le  préfet  au  directeur  des  iorù- 
ficatious. 

Cet  o^^cier  supérieur,  si  cet  arrêté  fait  droit  à  ses  conclu- 
sions,  le  fait  notifier  au  contrevenant  par  un  garde  du  génie, 
avec  sommation  d*exécuter  le  jugement  dans  le  délai  qui  lui  est 
assigné;  dans  le  cas  contraire,  il  en  réfère  immédiatement  au 

ministre  de  la  guerre. 

44.  Le  conseil  de  préfecture  Uxe  le  délai  dans  lequel  le  contre- 
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venant  est  tenu  de  démolir  les  travaux  exécutés,  et  de  rétablir 
a  ses  frais  les  lieux  dans  l'élat  oîrils  étaient  avant  la  contraven- 
tion ,  ou,  en  cas d impossibilité,  dans  Télat  équivalent  déterminé 
par  le  oonsefl. 

fl5.  A  Tcxpiration  du  délai  fixé,  si  le  jugement  n'a  pas  été 
exécuté  par  le  contrevenant,  le  chef  du  génie  se  concerte  avec 
le  oommandant  de  place  sur  Tépoque  de  Texécution  du  juge* 
meut,  et,  s'il  est  nécessaire,  sur  f intervention  de  la  force 

armée,  et  requiert,  en  outre,  par  écrit,  le  maire  de  la  com- 
muoe  d  être  présent  à  l'opération. 

Huit  jours  à  Tavance,  un  garde  dû  génie,  dûment  asser- 
menté, notifie  au  contrevenant  le  jour  et  Thenre  de  Texécution 

du  jugenieuL,  avec  somnialion  d'y  assister. 

L*exécation  a  lieu,  et  les  démolitions,  déblais  et  remblais 
sont  effectués  comme  s'il  s'agissait  de  travaux  militaires,  soit 

au  moveii  des  ouvriers  de  l'entrepreneur  des  fortifications,  soit 
à  l'aide  de  travailleurs  militaires  uu  civils,  recjuis  au  l)esoin  sur 
les  lieux,  en  vertu  de  l'article  24  du  titre  VI  de  la  loi  du 
10  juillet  ijgié 

Le  ^arde  du  i^6n\e  constate,  par  un  procès-verbal,  les  résul- 
tats de  l'opération  et  les  incidents  auxquels  elle  donne  lieu. 

46.  Toutes  les  dépenses  faites  pour  constater,  poursuivre  et 

réprimer  une  contravention  sont  à  la  charge  du  contrevenant. 

Les  oUiciers  du  génie  tiennent  la  comptabilité  de  ces  diverses 
dépenses  dans  les  formes  établies  pour  les  travaux  de  fortifica- 
tion ,  et  si  le  contreveuant  ne  les  acquitte  pas  immédiatement, 
le  chef  du  génie  en  dresse  le  compte,  y  joint  les  feuilles  de 
dépense,  et  envoie  le  tout,  certifié  par  lui  et  signé  par  i'entre- 
prenear  on  par  le  gérant,  au  directeur  des  fortifications,  qui  le 
lise  et  le  transmet  au  préfet  du  département. 

Le  préfet  arrête  le  compte  de  la  dépense,  le  déclare  exécu- 
toire, et  en  fait  poursuivre  le  recouvrement  conformément  aux 
diqMmtions  de  la  loi  du  19  mai  i8o3. 

47.  Les  droits  de  timbre  et  d'enregistrement  en  débet  sont 
payés  par  le  contrevenant  après  le  jugement  définitif  de  con- 
damnation. La  rentrée  de  ces  droits  est  suivie  par  les  agents  de 

l'enregistrement. 

4â.  Les  contrevenants,  outre  la  démolition  k  leurs  frais  des 
emnrages  indAment  exécutés ,  encourent,  sdon  le  eu»  les  peines 
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ippikfJMfff  v^r  contraventions  analogues  en  matière  de  grands 
voirie,  conformément  à  IWiicle  i3  de  la  loi  du  17  joiUel  1619* 
49*  L'action  politique,  en  ce  qui  oooceme  la  peine  de 
Famende  qui  serait  prononcée  par  application  de  Tarrêt  du 
oonseB  du  27  février  1765»  est  prescrite  après  une  année 
révolue,  à  compter  du  jour  auqud  k  contravention  a  été 
commise. 

Mais  raclion  principale,  à  reiïct  de  faire  prononcer  la  dcnio- 
lition  des  travaux  indûment  entrepris,  est  imprescriptible,  dans 
rintérêt  toujpurs  subsistant  de  la  défense  de  l'État 

TITRE  VUL 

50.  Toutes  les  dispositions  antérieures  contraires  an  présent 
décret,  et  notamment  Tordonnanee  du  1*  août  1821,  sur  les 

servitudes  défensives,  sont  abrogées. 

51.  Le  ministre  secrétaire  d  t*tat  au  département  de  la  guerre 
est  chargé  de  lexécution  du  présent  décret»  qui  sera  inséré  au 
Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cioud,  le  lo  Août  iô53. 

Si^  HàPOLtiOll. 

Pir  TEmpereiir: 

£i  SiûMuX  de  Fnmcê  Mhdtirê  mràtin  ^iki 
A  i^wiiment  it  la  fuem» 

ffigné  A.  Ds  âAOX-AaaàOi». 
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de  la  TAte  d'Or,  de  la  la- 
nette  dea  Cbarpennea,  dul 
ort  des  Droltcaai  ,  du  forl| 
de  la  Part-Diea  .  du  fort  et 
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viludea. 


La  redoute  38  est  ciaure 
comme  dépetidanca  immr- 
diata  de  la  p!ace. 


Le  claa««meBt  comprand 
la  lunette  A. 

Ce  aont  :  le  fort  Lapré*, 
la  r«doute  du  Martray,  la 
redoute  de  Sablanceau  et  la 
redoute  de*  Portée. 

Lea  auirca  bailerica  de 
l'île  ne  porteront  pti  aer 
YÏtudea. 

La  r*d^aU  da  Piti  rai 
compriaa   daaa  I«  claaae 
meaU 

Lea  aolrea  balterici  dr 
l'île  ne  porteront  paa  acni 
tudea. 


'  Lra  antre*  batterie*  d< 
l'île  ne  porteront  paa  aervv 
tudea. 


C«  aont  :  le  fort  du  Ver- 
lieroai ,  lo  fort  Lopin  ,  le 
fort  Vaiou  ou  de  la  pointe, 
le  fort  Fouraa ,  le  fort  l'Ai 
guille,  le  fortda  l'Ue  M»- 
daine. 

Le  fort    abandonné  d< 
Piédemont ,  le  furt  Chai 
|{nean  et  le»  batleriea  de» 
cAlea  voisiuta  ne  porteront 
paa  arrvitudel. 
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rUcet. 


Charenlc- 
Infi'ri'^urf. 
(Suiu.) 


Gîrondfl . 


Loir»- 
Iofériear«. 


Maine- 
et-Loire. 


11*  aÉiiil. 


Places. 


Bochcrort. 


fBrral  (ville  et 
chAteau  «eu- 
leokcDt  j. 


Fînitttrf  ■ 


Poalcs. 


Fort  Royan. 


de 


Ciudrlla 
BUyc. 

Fofl  PAl^. 
Fort  Midoc 

Pointa 
da  Gravt. 


Chilean  d« 
Naolet. 

Fortin  et  bat- 
terie de  l'ile 
Dumtt. 

Ballerit 
da  Mindrn. 

Batterie  d« 
Saiot-Nauira 

Fort  Saint - 
Nicolat•dt»- 

Sablei. 

Fort  de  l'ile 
d'Yeu. 


Chilaaa  de 

Nuirmoolirra 

Fortin  de  l'ile 
du  Pilier. 

ChIteaad'An 
^ra. 

Cliilean  d< 
Sauiuur. 


ljKMr.<«tTI09 
dea 
ouvragée 
détachés. 


Fort  PorUJc  

l'ort  Moiiibarrry 
Hrdoute   de  Ke- 

Bre^t  foovra- J  ^ 
«.d^tache.l. deGura 
"  '  teUita». 

IFort  Peufrld. 
R'  dout«  da  Ke- 
rorioa. 


titrativioi # 

parti  c«lUre«. 


L«t  aotrea  partipt  et  )•> 

reiraaehementa  def  S^bl 
ne  parieront  pa«  aen  itade* 

Ce  fort  oat  celai  d«  Pi»  r»» 
Lexiê  .  avec  Ira  InoMtea  <|« 
tu  dépendent.  Lea  battai  tet 
tl«  i'ila  M  pvtaroDt  pa* 
••rviUdM. 

Lea  batteries  de  l'iU  mi 
porVsront  paa  aartitndrs. 


La  nooTaaa  cl 
«"omprand  i'ouvrag*  d« 
«artière  du  Pa|>««  d'fWK 
daoct    immédijta    da  1 
plaça  et  Us  fronts  d«  I 
Jonction  du    Bouyuea  m 
corps  de*  place. 

Les  lanatles  de  SiilT  sa 
porteront  pas  serriludca. 
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mm  M# 


1  '  ikaic. 
PUc.s. 


/FioUUrt. . 


II*  skftic. 


Posl«i. 


Brwk ,  forU 
dm  f*ulft  cl 


fBe1I«.UJ«  (k 

et  la  ci 
tadtlle  Mu- 
lemtnt). 


f  LontBl 


CoocMUtat 


LigoM  et 
doit   dt  la 
pr«sqa'IUd« 
Qudtra. 


Fort 
B«rAfl«ain». 

Dattaric  dp 
Toalinguat . 

La  battcrip  de 
Saiot  -  Ma- 
tliif  u  ,  crilc 
des  l^uinia , 
et  iet  troia 
rodoulct  de 

l'tDM  dit 

SabloiiL 
Fort  CéaoD. 

Cliàteau 
dm  Taureau. 

Fort  CîçD^ne 
(lira  de  Glé- 


Fort  da  l'ile 

d'Houat. 
Fort  de  l  îlr 

d  llœdie. 
Fort  Pebtlii^- 

vre. 


dtl 

OQvngei 
déta<li4a. 


DISPOtlTIOV* 

pttïculiirei. 


Ce#ont  lei  fort»  :  Portxic, 
cïèt%4  romma  ouvrage  d^ 
lach^  de  la  place ,  Dellec 
.Maii.|aDt,  Minou,  Toul- 
broch,  de  C«nK>u#ille«  tl 
ai  totr,  de  la  pointe  dai 
Eapafnols,  de  l'île  Lon^^at, 
de  L«nvâ*«.d*rAnDoriqo« 
ou  d«  PiaiMUltl,  et  la  forti 
do  C«rbeau. 

Lea  autrea  batteries  di 
goolet  et  de  la  rade  se  por 
teroni  paa  aervitud^. 

Le«  bolteriea  de  ^Ala  de 
la  prea<|u'i'la  ne  p#Tt»ronl| 
paaaervitud'f,  àratception| 
de  ccHri  (}ui  «ont  rilention- 
n^ea  ci-dmM  comme  d^ 
rrn»e  du  goulet  et  d«  la  i  ad< 
da  Brt«t. 


Lor'ont  (oo- 
vragrs  d«ta> 
ehéa  ) . 


Fort  de  Penne- 

mané. 
BïUerie  de  l'îlot 

SaiotMtehel. 


Lea  lunettes  D  et  E  font 
partie  du  clatiement. 

Let  batteries  de  l'île  e1 
li'S  ouvrages  en  tttft  pria 
do  Pot*gc  ne  porteioni  pai 
servi  tudM. 


L'otvrsg*  (4)  dn  Fouedir 
cal  coaipris  dans  le  clasaa- 
OMal. 
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Fort 
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(  ouvra:rt 
da(acbâa). 


Fort  da  Quarqaa- 

villr. 
Radoiitr  de  Qaer» 

qurville. 
HeiJoulc  datCoo- 

pirla. 
Batirria  dct  Cou 

pbit. 
Redouta  da  Tôt 
Rrdoatedcs  Fov 

cbai. 


BiapoaiTioss 


partiealièra 


Lm  lifnaa  da  Lor>Mab 
ne  pwteroat  pai  «crvitadas . 


La  fort  da  HooMt  fa> 
parti*  de  reaceiate. 
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)Ked««U  d«  l'M- 
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Gaivi      4  Fort  Moasollo 
(oavrans  /  Fort  do  \m  Tor- 
dcuckat).  (  vfUâ. 

TMr 

do  Giroloto. 
Pot(«  de 

rile-HouAM. 

Saint-Florenl 
(le  cUadoUo 
•MiMifBt). 

Cilodello  do 
Bittia 

(j  eoiB|iris 
i«  Mvrages 

d^tacli^). 
Ciladflle 
de  Cort^. 
Pooto-Nnovo. 
ChlUaa 
d'Aleria. 


I  Fort  Locrots. 
FortMoatoorwte 

Fort  G«êlaiio. 


Ceo  oavro^tt  aost 
\fém  UhU  àê\Mè\ 
Tort  Nflt'onal  oa  de 
Priée ,  ol  1«  ibrt  doo 
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Ln  boMcfin  Ti 
oade  d«  Bm  M 


le< 

•  M 


Fran^i  M 


Lee  l>attertca  de  cAte»! 
YoUioco  de  co  poate  no  porJ 


Lot  raÎDco  do  fort  Saint- 
Fraoçoia  at  pavMnat  pi 
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Lo  corpa  do  fordo  dtfos- 
•if  R  mm  partira  p«s  Mrri 


Porto- 
▼•eeliio. 


Affruvéa 

Sigfi^  NAPOLÉON. 
Pto  fEmpeceor  : 
U  MméML  iê  F^mê  ÈÊmuin  moMn 

8«iéA.N 
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îr78i.  —  Décret  impérial  qui  ouvre,  sur  l'exercice  i853,  an  Crédit 
exlraorJinaire  pour  les  dépMêtê  dit  Jbmiki  tipéréu  SUT  l'emplacûmeÊU 
d$  t  ancienne  A  iiUM. 

Du  i4  Ao&t  1853. 

NAPOLEON,  par  ]a  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natioDole, 
EAiPEhEUA  DES  FRANÇAIS,  à  tous  préseuts  et  à  venir,  saLut* 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  d*élat,  et  de  i  avii  de  liotre  Goé< 
seildei  minislres. 

Atom  DEcnéTÉ  et  oicRÉTONs  ce  qui  suit  : 

Art.  l*'*  Il  eet  onirert  à  notre  ministre  d'état,  sur  Texefllee 
i8Ô3,  on  crédit  extraordinaire  de  quatre-vingt-dix  mille  frdndi 
(90,000^] ,  pour  acquitter  tant  les  dépenses  d^.  fouilles  opéréés 
sur  remplacement  de  Tancieiine  Ninive  qnt  les  frais  de  trans- 
port des  objets  d*art  qui  ^n  proviennent.' 

2.  11  sera  pourvu  à  la  dépense  autorisée  par  l'article  précé- 
dent, au  moyen  des  ^ess^ou^ces  du  budget  de  l'exercice  courant. 

3.  La  porliou  du  crédit  ci-dessus  de  quatre  viugl-dix  mille 
francs  qui  n'aurait  pas  été  employée  pendant  rexercice  1853» 
pourra  être  reportée  à  l'exercice  suivant. 

4.  La  régularisation  du  présent  décret  sera  propoaé^  an  G>rps 
législatif  lors  de  sa  prochaine  session. 

5.  Notre  ministre  d*éUt  et  notre  ministre  des  finances  soât 
'dbaqiés»  chacun  en  ce  qui  le  ooncerae,  de  Teiécutidli  do  pri- 
sent décret 

Fait  au  palais  de  Saint-Qoud,  le  là  Août  i8ô3. 

Signé  NAPOUON. 

Le  Ministre  dei  finances.  Le  Ministre  JNtal, 

Signé  Bissau.  Signé  âlbill£  Focld. 


ûiûBET  iMPÂMidL  QUI  ouvre,  sur  VâMitmiSSâ»  m  Cr44ii 
éxtrmordùuâre  pom*  U  Mrvios  4$  l'EmpmU  frte. 


Du  ao  Août  i853. 

NAPOLfiCHi,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EMPKRsna  i>«9  Français,  à  tous  présente  et  k  venir,  salut. 

Vu  la  loi  du  i4juin  ib33  qui  a  autorisé  le  ministre  des  finances  k 
garantir  i'eispsiiai-ceoiffaaiè  pas  W Gouvernement  grec; 
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Vu  Fordonnance  do  9  jiBlH  ië3i  (1),  rèndwe  jtùaf  Tofemiou,  et 
ifoi^fifri^ le béfor  puWm  enveif  ie»  porteurs  de  titres,  4  déraut  de 
pl\T^ineat  per  ce  Couvernemeiit; 

vu  la  lettre  de  MMi.  Je  RêthêchUd  frères,  da  36  jiiîttet  dernier,  par 
làquelte  ces  banqujèrs  font  oonnaitre  que  la  prévision  nécessaire  Ail 
serrice  tk  sèuestrè  édiéam  h  1^  septénibre  prochain  ne  leur  a  point 
été  faite; 

d«y  lèfhippoii*ae  ftdb«  taîMtt  «eeMiitM  4tém  m  dépaiMMiit 

^^^^^    1*1 1  m    -  -  - 

^IHK  *  UHHDEBSv 

Avons  u^o^éf  é  ël  béonitoN ce  qui  suit  : 
Art.  1".  Il  est  ouvcrl  au  ministre  des  finances,  sur  Texercicê 
1853 ,  tin  crédit  extraordinaire  de  cinq  cent  vingt-deux  mîllè 
dix-neuf  francs  quatre-vingt-trois  centimes  (622,019^83*),  tkt- 
eéssàîre  podlC  le  payement  dés  intérêts  et  de  ramortissement 
iftxigiblee  àtl  1*  septembre  i8ô3,  de  la  parité  afTéreâtè  à  la  ga- 
Mnlii!  tle  lA  Frangé  tnt  reuàpttiQt  négocié  «n  i83S  pér  le  Goa& 
vefntme&t  gt«e. 

9.  La  ré^larfsftiléti  Ae  te  crédit  èeH  proposée  eu  Co!^ 
législatif  lors  de  sa  prochaine  session,  et  les  payements  qui  lu! 
sont  imputables  auront  lieu  sur  les  ressources  de  la  detle  flot- 
tante à  titre  d'avances  à  recouvrer  sur  le  Gouvernement  grec. 

S.  Notre  minîsire  secrétaire  d'état  au  département  des 
finances  est  chargé  de  rexécutioa  du  présent  décret,  qui  serà 
inséré  au  Bulletin  des  lois.  .  ' 

^ait  3^  Siint-Ûona,  le  aô  Août  i853. 

I       •  • 

SigDë  NAPOLÉÛ».  , 
Par  l'Empereitr: 

SigeéBmiu. 

If*  783.  —Dàcàar  impààiAL  ûmt^rtauhii  dê  font  Droit  d$  navigation, 
jaifs'm  Si  àimmhn  £853,  «t  ÉaUaux  thargés  d»  Grainiot  Farinm, 
dê  Mm^  ÎU  ^NMtf  .dis  iÊOWi  omdo  Ldgnmm  lace »  oiMhuU  ont  Ut 

Dtt  5  Séptanibre  iBl3« 

NAPOLÉON,  pàr  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natîonele, 
Emfbbbui  m  Fbamçaiii  à  iMe  piéeenU  et  à  venir,  salot. 

Sur  le  ra|>port  de  pobre  mWslfe  secrétaire  cfétat  Mt  d^jpartwienl 
'Jes  findnces. 
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AnT.  1".  Jusqu'au  3i  décembre  i853,  tout  bateau  chargé 
en  entier  de  grains  et  farines,  de  riz,  de  pommes  de  terre  ou 
de  légumes  secs,  circulant  sur  les  rivières  ou  sur  les  canaux  noo 
concédés,  sera  affranchi  de  tout  droit  de  navijgation  iotérleore 
perçu  au  prolit  de  TÉtat. 

li  ea  sera  de  iiiéme.da  droit  établi  sur  les  cioaiaVHlimasioii- 
nés  et  per^a  par  les  agents  de  TÉlat  Dans  le  décompIstJn  pso* 
doit  net  desdits  canaux  à. fournir  annuellemenl  aux  cmpagnies 
soumissionnaires»  confonnémefit  aux  stipulations  des  traités,  il 
sera  fait  état  des  sommes  qui  auraient  été  perçues  si  la  présente 
exemption  n*avait  pas  été  accordée. 

2.  Les  bateaux  étrangers  pourront,  jusqu'à  la  même  époque, 
et  aux  mêmes  conditions  que  les  bateaux  français,  naviguer,  en 
exemption  de  droits,  sur  tous  les  fleuves,  rivières  et  canaux  de 
France,  quelle  que  soit  Torigioe  de  leurs  chargements,  pourvu 
que  ces  diargements  soient  composés  de  céféales  ou  denrées  alî* 
mentaires  spécifiées  dans  ^article  i% 
.  3.  Quelle  que  soit  la  date  de  leur  arrivée  à  destination*  les  ba- 
teaux français  ou  étrangers  ainsi  chargés  jouiront  de  Texèmptioa 
de  droits  qui  fait  Tobjet  du  présent  décret,  pourvu  qu'ils  aient 
quitté  leur  point  de  départ  antérieurement  au  3i  décemtei 
i853. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*é(at  au  département  des 
finances  est  cbargé  de  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  à  Dieppe,  le  ô  Septembre  i863. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 
L$  Miiûttre  secrétain  {état  aa  Jéftartemnu  du  Ji^mm^ 

Signé  BuiBAiL  ^ 


N*  78é*~  DâeâWr  impintAi  qui  ouvre  un  Crédit  extntordàmirw 
fiut  h  portion  payablê  oniS53  da  prix  d^ncquisiiion  des  Immtnbies 
riomt  aa  Domimio  4b  tÈM  sa  turfa  dn.  principe  de  la  dévolatiom 

.  (art  SdnSéaatns-ConsoUe  du  la  décembre.  léSa). 

Dn  i4  Sepfeaibie  iM. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationalot 
.£mf£R£dr  des  FRAiNÇAis ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 
Vu  la  kn  du  djuiUst  itta  pattsi  faaiiso  du  ^u^gal  fÉKrrf  des 
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«KpfiiMt  H  dttrrécettes  de  Vmmfin»  i853,  et  omtehiÉ^t,  artifllelii, 
les  il«|MieHîoii8  relatives  à  l'oumliM  éM.eèéAft  eithitUBrfm,'  ea 

r«bsence  du  Corps  léguldif; 

Vu  rarlioio'^ du  8éaatus  consuU6«  4a  ta  âémiikHtt  i85»,  snr  lâ 
Bête  civile,  en  verlo  dtt<|iiei  les  biens  particuliers  apparlenant  à  l'Eni- 
perear  ao  momenl  de  son  «vénemmit  âtt  trône,  iont  de  plaîn  ijfoil 
réonia  na  donitinedel*État; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département 
dca  finances  t 

Avons  décketé  et  DÉCRiTONS  ce  qui  suit  : 

AnT.  1".  U  eat  omiert  mi  aiinistre  det  fiaaac«i,.iiur  feittr 
(Diee  I&53.  00  orédit  eilraocdîiMÛf8.de  donao  oeal  qiMmio  ^ 
«a  mille  denx  eeaUlÎRiiics  (  t  ,9 A  4«90oO  «  poor  la  portion  payaUk 
OU  i853t  du  prix  4*«c^iiilion  des  immeoblea  réiiiiii  a»  do^ 
Oaeioo  de  TÉlat,  en  vertn  ,du  principe  de  la  (lévolttiioa  (ai'L.3 
du  séoatus^msuite  du  1  a  décembre  1862). 

Cette  dépense  formera  ua  chapitre  Sjiéciai  du  l>judg^idi|  mi* 
aiatère  des  finances,  sous  le  n**  47  i^r, 

2.  La  régularisa tioD  de  ce  crédit  sera  soiuniao  k  la  ianfjjioo 
du  Corps  l^slatifdaosia  prochaine  session* 

3b  Notre  nunistre  secrétaire  d'éiat  an  déparleiaeDt..dee 
faanoei  est  chargé  d^  roiécutioOtda  présoiii^démt . 

fâkm  fÊiak do  SoioiGbiii«4e  i4  Se|M«mbve  i86S. 

Signë  NAPOLÉON* 

•  _  _ 

hff  l*Eaipsfesf  t 

.  lê  Mbitlrê  aicfrfteirt  iT/iat  e»  é^trUmm  Hk fkmmtp  ^ 

Signé  BniBAV. 


N*  785.  —  DicMMT  ïMPéniàL  pour  Vexécation  de  la ^  Convention  dê 
,  Posté  eomUm»  1$     avril  i85^,  entre  la  franco  #1  ht  ÉtaU-Romamt/; 

D»  i4  SipliDAie  !iS98.  ' 

NAPOLÉON,  par  k  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiooalf^ 
Eiirauiiiâ  PIS  Français  «1  loua  préseots  et  à  venir»  salut. 

Vu  la  Convention  de  poste  conclue  et  signée  à  Borne,  le  i"*  arrrl 
i853,  f ntre  ia  Fraace  et  les  li^Uls-Aornaini «et  ratiliée  le  3  juin  lu^ 
vant  (1); 

Vu  les  lois  des  i4  floréal  an  x  [A  mai  1803)  etSomti  i838; 


(1)  Boài.  M»  B*  6eS. 
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,  -V«lofllécmldti  2li  «Dût  i848el  Uioi  dil  iSflHi  lèboi  ^ 
t   Vu  lès  dispositions  de  l'ordonnancv  royale  du  So  novembre  id.^ 

de  l'arrêté  du  4  juillet  18^9  (a)  et  du  décret  du  a3  juin  iÔ5  p 

cbnceniftAt  le^foccupoodancit  é>hMné<t  — toiaFfnttiiti  ^ 

'  S\îf  le  rapport  de  notre  ministré  iecrétallre  d^éùt  au  déj^arii  m 

desiinauces,  'i 

Avons  DicaiTs  et  oÉcaiiONS  ce  qui  suit  :  i 

Art.  1".  A  dater  du  1"  Octobre  prochain,  ïes  perse  fà 
Xftki  voudront  etivoyer  4a  Fimttot  'èt  d^Algérie  des  klirei 

«Hfer^e  m  MtM  à  la  chtf^  dë»  iMiMIiiim  M  #€IÉ  )  fi 

le  port  d*âVûnce  jusqu'à  destination  «  le  tout  paf  rédprtKsi  d 

ia  même  fiicullé  accordée  auï  habitante  dos  Euts-Romaifit  m 

les  lettres  ordinairea adf utéM      mit  éu  Fi^eet  en  Alf  É 

*  «  fil  Le  pôrt  à'pettM^^  Iftil  'ta  Fmm        Algérie  u, 

les  lettres  pour  les  États-IleimidnSv  aBNilicbles  jusqu"!  dei  li 

tion,  ainsi  que  sut*  les  Icfti^cs  non  aflrânchies  pMiVeMa  d( 

États-Romaios,  sera  d'un  franc  par  lettre  simple.  4 

S.  Swotll  edUsîAérééi  eéiutti*  ielli^  siiiiplei  oaltèi  i] 

Les  lettres  pesant  de  sept  gitntam  et  demi  àqvtBsenrati  1^ 

inclusivement  supporteront  deux  fois  le  port  delà  lettre sin  le 

Celles  dé  quinze  à  vingt-deux  grammes  et  demi  inda  m 

ment»  Uoîa,  fuis  le  port  de  ia  lettre,  simple,  et  ainsi  de  a  u 

èn  éjornaot  de  sept  grammes  et  demi  én  sept  grammes  et  1  n 
un  port  simple  en  sus. 

4.  La  taxe  des  lettres  ordinaires  de  la  France  et  de  FAI  a 


att  mo^  ÛH  timbM  tfèÉk^anehiasemefil  i^nè  radminiitfi  I 

des  postes  est  antoris^k  fake  vendre«  Lorsque  les  timbres  a 

franchissement  apposés  sur  une  lettre  à  destination  des  E 

ilomainè  ne  suffiront  pas  pour  acquitter  la  totalité  du  port  3i 

cette  tettrè  dèmenrerà  {Mtsftiblè  en  verta  dtt  disposidoiu  i\ 

Uticlès  i  U  prtsédsntsi  la  iralsnf  èê  cm  timbrassara  pe  li 

yeur  Tenvoyeur,  et  la  lettre  considé^  comme  non  aOran  A 


II)  IX*  térie,  Bull.  6 1 3»  n"*  7(91. 

(i)  r  iérta,  BuH.  177,  B*  rjSi:  "  

(3)  arséda,aaU.4o6,B*M6.  fr*  cv 
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B.  n*9i.  Ut*) 

de»  pdttf*  deFtwte  «l.r-«diniaàMtiD»4M  jpMlèt-poiitiiiteiii 
m  trantmettioiii  léeiproquedml.  k  [Mctir  «ttttlire  |sro- 

chaîn ,  seront  considérés comm  iMtrw  «IHAaét  cd cQn«éttiieDc^« 

6.  Les  habitants  de  la  France  et  de  rAïg^rie  et  ceux  des 
LVals-RomaÎDs  pourront  se  transmettre  réciproquement  dei 
kttres  dîtes  thmféêi.  Le  port  de  ces  lettres  devra  totijonn  être 
tcquilté  d'avance  jusqu'À  destiaatioii.  il  am*dottbh  die  «el«i 
des  leum  aiFdîiBaîrai* 

7.  Les  journaux»  gazettes,  ouvrages  périodiques ,'Hvres  bro- 
chés «  brochures,  papiers  de  musique,  catalogues,  prospectus, 
annonces  et  avis  divers  imprimés,  iithographiésou  autographiés, 
pub!i<^s  en  France  et  en  Algérie,  qui  seront  adressés  dans  les 
ÉUls-JKomnins,  et,  réciproquement,  les  objets  de  même  nature 
publiés  dans  les  Etats  Romains  qui  seront  adresses  en  France  et 
en  Algérie*  d^irieot  être  iffiMokis  de  pkrtéi  d'«at^e  jillqii*à 
d«fttiAili«af 

C  lit  tm  d'affinafMeieintAt  dès  Jonnitti,  gaseues  e( 

rrafTfs  pModiqaes,  èxpédîés  de  la  Ffance  et  de  TAIg^îe  poiît» 
les  Élals-Romains,  sera  per<jue  d'après  le  poids  brut  de  chaque 
paquet  portant  une  adresse  particulière,  oonformémetit  à  Té^ 
cktile  de  progression  ci-après  : 

SetDàt  eôûsidârés  (Sômme  simples  les  paqoeta  dont  le  poidé 
]i*ezcédera  pas  quarante-cinq  grammes; 

Les  paquets  pcmt  de  qoeranté^âq  à  qiiaite»vlngl-dix 
*  pÊmmm  iidMiv«0iéBt  payeront  de«x  feli  k  pora  4o  paquél 
timple;  .  .  y. 

Ceux  de  quatre-vingt-dix  à  cent  trente^înq  grammes  îndta- 
livemeût,  trois  fois  le  port  du  paquet  simple,  et  ainsi  de  suite, 
en  ajoutant  de  quaraote^uaq  en  qoiuranleHÛnq  grammea  an 
port  simple  en  sus.  ^ 

Toutelois«  lorsque  ploaMiia  namém»  d*une  laièaia  oH  da 
ttEârtBlee  puMieatîwis  pémdiqnea,  eareat  réunis  dafis  vn 
iea|pii|Qeli  il  aevapeec«  ^ewr  «baqÉ»  Jumér»  éaÉltepoida 
B^ltaïAdrail  pas  qoaitntewiq  graaiMa«  la  ÉhéiM  «ifte  qoe  aDl 
élaii  tivoyé  ieeléoient 

9.  La  taxe  d'affranchissement  des  livres  brochés.  brochWei, 
papiers  de  musique,  catalogues,  prospectus,  annonces  et  avis 
divers  imprimés»  lilliographiés  ou  auLograpliiés,  expédiés  de 
la  France  ei.de  rAigéfiayar*iea  il^al^ItoBMimai  atfg  peryse 


Digitized  by  Google 


t  i7ô  ) 

ilqtvèft  le  fMèf  bnUde  cha^  jmfaêî  pêMài'wéi  •àttme  par» 
tioitière,  confeméflifliil  à  féciMlle  4e  progreslion  if-iprès  : 

Seront  eoosidérét  oonim  nniples,  tes  paquets  dont  le  poids 
n'excédera  pas  Tingt^vinq  grammes; 

'Les  paquets  pesant  de  vingt-cinq  à  cinquante  grammes  in- 
dosivemenl  payeront  deux  fois  ie  port  du  paquet  simple; 

Ceux  de  cinquante  à  soixante  et  quinze  grammes  inclusivie- 
tneot,  trois  fois  le  port  du  paquet  simple,  et  ainsi  de  suite,  en 
ajoutaiit  de  viogt-cioq  gammes  en  viugt-cinq  graounes  un  port 
simple  ensus^ 

.  •  10.  La  tax0  d'aflfranchîas^meni  des  joansiu,  gazeHes.  oa- 
vrages  périodiques,  livres  brodiés.  brochares,  papiers  de  mia- 
sique,  catalogues,  prospectas,  annonces  et  avis  divers  imprimés 

lilhograpliiés  ou  autographiés,  expédiés  de  France  et  d*Algérîe 
pour  les  Étals-Romains,  sera  perçue  par  ladministration  des 
postes  de  France  à  raison  de  viogt  ceotioies  par  paquet  simple. 

1 1 .  PoQf  jouir  des  modérations  de  port  accordées  par  les 
articles  3»  9  et  10  prkédeats*  les  jonmaoi  et  antres  imprimés 
devront  èlns  mis  sons  bandes,  nos  reliést  et  ne  oontenir  nnosns 
écriinre.  àAfke  on  «gne  qneloonque  à  lit  main»  si  ce  A*esl  bt 
date  et  la  signatnie. 

Les  journaux  et  autres  imprimés  qoi  ne  réuniraient  pas  ces 
conditions  seront  considérés  comme  lettres  et  taxés  en  cposé- 
quence. 

,  12.  Les  journani  et  autres  imprimés  e3q>édiés  de  la  France 
ei  de  TAlgérie  pour  les  Ëtats^Bomains  ot  vîm  vend  ne  seront 
reçns  on  distribués  par  les  bureau  dépendants  de  f  adnmislim* 
tien  des  postes  .de  France  qn*anlant.<|n1il  asm  élésatisfail&  leor 
^gasd  aux  lois,  déerets,  ordonnances  on  arrêtés  qui  fixent 
les  conditions  de  leur  publication  et  de  leur  circulation  es 
France. 

13.  Les  lettres  chaînées,  expédiées  de  la  France  et  de  TÀl- 
gérie.'pour  les.  États-Romains,  ne  pourront  être  admises  que 
sens  envebppe  *et  fermées  an  moins  de  deux  cachets  en  dre 
avec  emiminte.  Ces  cadnls  devront  être  placés  sur  les  plis 
supérieur  et  inférieur  de  fenveloppe ,  de  manière  que  IHin  et 
rentre  pli  se  trouvent  réunis  sous  lis  même  cachet* 

1  ft.  Du»  le  cas  où  quelque  lettre  chargée  viendrait  à  être 
perdue,  il  sera  payé  à  Ten^oyeur  on  au  destinataire, suivant  le 
cas,  une  indemnité  decinqnanieiianGS. 
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B-     9^-  (  477  ) 

Les  réclamations  concernant  la  perte  de  lettres  chargées  ne 
seront  admises  que  dans  les  six  mois  qui  suivront  la  date  du 
éêfALom  de  i*eDvoi  du  chargemeot.  Paasé-ce  ttniie»  let  récla- 
mants n*aiiront  droit  à  aucune  indemnité. 

15.  Il  ne  ten  feça  danç  les  b^r^ini  dépira^t^ti^deJ^adfHipîs- 
tration  des  poites  de  France  aoconê  lettre  ou  paquet  à  de&tî* 
aaliM  de  État9>Roiiiainii,  qoi  contiendiaft,  soit  m*  For '^o»  de 

•  Targeol  moemayé,  aeil  des  Irijotti  eiiïefiMs'préekiaz»  do-^Mrt 
antre  objet  passible  des drôtis  dédouane.  *' 

16.  Soat  et  demeurent  abrogées,  en  ce  qu'elles  ont  de  cotii 
traire  au  présent  décret,  les  dispositions  de  l'ordonnance  royale 
du  3o  novembre  i838,  de  l'arrêté  du  4  juillet  18/19 

cret  du  a3  juin  i8ôi,  concernant  les  correspondances  origi* 
aaires  ou  à  desliitotion  des  Etats-Komains. 

17.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  dei 
finances  est  chf  rgé  de  l'eiéentum.  du  préëeM*  désrei;  1^  em 
iaaéséaa  Bolletîûrdesloiai  /'  :  :  ••.'  ;':  !•!  à 

Fait  au  palais  de  Saint-Glôud,  le  li  Septembre  i853.  '  ' 

mpÉénmÉÈDÊk  i-  i 

.  fitf  FKnptnmri')  \»: 

Signé*  Bmiàfi    .  i 

-  -  ,       ,.  f   •  i  /  -  • 

78I. -^Dieast  iMpiÉtâi  ^ennmtlet  Coiretponâancés  e^piiHiià 
mm  wnoymm  ét$  Paqmthotê  français,  ioit  iet  parages  de  ht  MUtierr^néè 
mk  U  àfmmeê  fmâim  mu  ÉlMktèmÊMf  ét^f^iê,  p&mr  là  Étàii^ 
Rommnt»  mk  in  ÉuUë^ilomMb^  féo'  lm'Wém  yaitys;      •  :^  u 

Da  i4  Septembre  1 853.  , 

NAPOLÉON,  par  la  giioé  de  Di^  ei  la  vekBid  wrtleaale? 

BiiPiBBUR  DES  Français,  à  tous  présents  et  à  venir*  salut;'  n 

Vu  la  convention  de  poste  conclueet  signée  à  Rome,  le  i^'avrO  1 85S« 
antre  la  France  et  les  États  Ponliicai»,  et  ratifiée  le  5  juin  suivant  (1)'$ 
Vu  ia  loi  du  3o  mai  i838; 

Vu  les  dispositions  des  ordonnances  des  3o  mai  (a)  et  3o  novcm-. 
bre  i83â  (^).  et  de  VtaHlà  dy  h  juillet  1849  (4.  eoaoenwat  les 

(i)  XI'  %6ne,  Bull.  68,  d*  6o5.  '       *               "           *  , 

(a)  u- série, Bull.  573.  n'74o7.  1  'i  l 
(3  u*tA4a  ML  6»3,n*76Qi. 

(4)  iC*iiiie,  ML  177,  B«  uSs.  ^ 
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.  S^r  "  ppiil  ''il  nntri  îïimirtH  niïhiifi  il*^ti!  wi  irtiirlnn— ■ 
deslmaiices,  .  -  •  . 

Atons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  :      '  '  . 

.  AiiT«.  H*.  A  dater  oolol>t«  ptodUtOt  I»  péit  Mi  kélM» 
«idÎDiârefi  #»pédfte*aii:«iQiyc!B  -nm  paqwetels  Aan^nii,  ant 

des  parais  de  la  Méditerranée  où  la  France  possède  des  ét»» 
blissemeots  de  po&ie  pour  les  E tais-Romains,  soit  des  Élats«Ro- 
iaain9  pour  ces  mêmes  parages,  sera  d*uD  franc  par  lettre 
simple,  et  pourra  être  acquitté  au  bureau  doiqpiie  «o  &a  ba« 
re«u  de  destioatioa,  au  choix  des  envoyeurs. 

2.  Seront  considéréM.  comme. lettres  simpiatY  ceUoi  dont  km 
fÂdf  «ÙMOédarif  pa»  BCfA  gnuBOM  io^  denii. 

.  Leakt^poNiAtdoaqpt  grauos  et  doni  à  fpàatm  gmnneo 
inclttsivement  supporteront  denz  leio.  h  porii  da  m  iefllM 

simple;,  .  x ,  .      ;  .    •     t.      .    .  •* 

Celles  de  quinze  &  vingt-deux  grammes  et  demi  indosive- 
ment,  trois  fois  îe  port  de  la  lettre  simple;  et  ainsi  de  suite,  en 
ajoutant  de  sept  grammes  et  demi  en  sept  j|;rammes  et  demi 
un  port  simple  en  sus.  *  ^ 

3.  Les  habitants  des  Etats-Romains  et  ceux  des  parages  de 
la  Méditerranée  où  la  France  possède  des  établissements  de 
poste  pourront  se  trai^ismettr^  récippqueo^çai,  .piM*  Ie9  psquf» 
0Ql9.imiC«UA  d«s  kUr.es  dites  daq^^  Le  port  de  ces  ieilm 
doVD»  4oi]j«Hirs  4tre  aciiuÀMé.d*«Vft|iiP  >«Mlil^.ésstiMAioQ.  J1«M« 
double  de  cefad      kiitmxmàài^mmt  '  •  '  >   

4.  Les  journaux,  guettes,  ouvnges  p^^^î^I^^*  iims  bro- 
di^,  brochures,  papiers  musique,  catalogues,  prospectus, 
annonces  et  «vis  divers  imprimés,  lithographiés  oa  aotograpbiés, 
qui  seront  expédiés,  au  moyen  des  paquebots  français,  soil  des 

Sarages  de  la  Méditerranée  où  la  France  po5sc*de  des  bureaux 
e  poste  pour  les  Etats  Romains,  soit  des  Élats-Rouiains  pour 
ces  mêmes  parages,  devront  être  affcanchia^de  pact  «I  .daotre 
jusqu*à  deslioatiou. 

'  5tf  La  taie  daflfiaBdiîssément  des  joomaox,  gazettes  et 
ftagia  péiiudkpies,  sera  perçue  d^prà  tQ  potdi  hrnf  de  chaque 
paquet  portant  une  adresse  particulière»  à  raison  de  quîaze  cen* 
times  par  quamnle-dnq  grammes  .on  liracUon  de  quaeaalf-wq 
grammes.  :  .it  •  •  .   î...î«'-  . 
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Toolcfeis,  lorsque  pldtleiii!i  «MilPitr^â^  tf tmi iWi'»de 

ftil  était  çavayé  î^olépaent.       i  '  i 
6,  Là^E  ta:|f^  ()  aflranchîsiQiueQt  des  Hvm brochés,  brocbiirex, 
papiers  de  musique,  catalogues,  prospectus,  ajo^ooce^  et  ayis 
div'  rs  impriaiés,  iilbograpiiié^v  oj;^  av^tograpbi^,  sera  perçue 

4'f|>rès  le  pgidîi  Jii  ut  de  cl^^wm«  paqMfit  pqi^limt  une  adresse  pafr 
iiailière     laiiOQ  de  aiiiim  ^alimafti  nar  m*"*^-»^*****  ara mmca 

Clà  fraction  de  vingt^anq  gRM|«f%r  rcTn      ce  r.h  noiliîcî«ft^( 

«liront  être  mis  sou»  bdjidff^^  oi^  i9f  ii^  fi  m  Ç^off^if  mo,vm 
éariture,  chiffre  <)ii  çig^ç  :95VÇlÇOij(me  A  l^  j^^ip^^^iji  j:^,  la 
date  et  la  signature. 

Les  journaux  et  autres  imprimés  qui  ne  réuniraient  pas 
ces  condUioDf  seront  considérés  comme  lettres  et  taxés  en  con- 
séquence, r    V.T...     -  •  * 

8.  Soat  et  deitieurent  abrogées,  en  ce  qu'elles  ont  ée^oon- 
traire  au  présent  décret,  les  dispositions  de^  ordonnances  des 

do  mai  et  5o  Dovembre  et  de  Tarrété  du  4  juitici  i^iîd 
oonoemaDt  la  taxe  des  lettres,  journaux  éf  aut'réi  iiuprmiés 
transportés  par  les  paquebots  français  de  la  M$dilefNi«4ei« 

9.  Notre  mipisire  secrétaire  d*état  au^  dénarlbideBt  des 
finances  est  *^tr^  dtî  f  ex^tion  do  pi^eftl  ééofet,  ^oi  sVa 
inséré  au  bulletin  des  lois.       '    ?  .       •  • 

Fait  au  ^alai^.de^SainJrÇl({\{(}^        §eçtembre  1 853. ,  - 

t:.    .1)  *.s.''     Sigdft  lIAllDiJÉOlL    «  /  ' 

Par  rEaçqMreur  : 
'  Lê  MuÛÊln  êuréuûn  délai  an  lUpvUmmt^^fHÈMtê, 

Sigpé  finiMU     -  - 


j^,^Di9âKriMPinTAL  ^q!  ouvré^tur  l'exercice  1853,  un  Crédit 
sapptémnUmre  senr  Iti  DépêtM  rêlaitbét  'à  taFé^naiUmaU  dm  iô  août 

.9SLA>  $eptiinWs  b&l^   

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EMFBSsoa  DBS  FRANÇAIS,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le -rapport  de  »oii»iMaislie  d'éèsli  et  de  Tavis  de  notre  Con- 
siikëasiMiMlpiH  *  *    '  - "1 
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Art.  1".  Il  est  oa vert  à  noire  mînitlre  d'état,  sur  Texerdce 
l653,  pour  solder  les  dépenses  relkinres  à  la  fête  nationale  da 
US'^àét  \8d3,  nri  crédit  sapplém>Alaire  de  soixànté  et  quinze 
mille  fnnçt  (75«ooo'),  en  addition  an  foédâi  de  trois  cent  mille 
fiwâes*  (Sdo.ooè^)  àccdrdé  pour  hdifé  ftlepai'  ikolte  décret  dn 
M'jniHéCdértitér  (i).     "  i- 

'  9.  11  sefa  pôorvn  ¥  la  déjfiiettsé  aàterisée  par  Tarticle  précé- 
dent, au  iivoyen  des  refssources  du  budget  de  Texercicc  courant. 

3.  La  régularisation  du  présent  décret  sera  proposée  au  Corpa 
législatif  lors  de  sa  prochaine  session.     *  "    '  •  > 

k.  Notre  ministre  d'état  et  noire  ministre  secrëlaire  d'état 
ttn  déparlement  des  finances  sont  chargés,  cbaeutt  eîa  ce  qui  i.e 
èoAcerné,  de  i^xéentioii' dit  présent  di(^ 
'  '  ^tit  i  &iint-Ciond;  le  Septembre 

•  .  »  :î  .  t         Sigiié  NAHÛiiÉOK.- 
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(i^  BuU.  69,  n*  634. 


CertiGé  confarme  : 
Paris,  le  a3  '  Seplenab^e  1^53, 

Lê  Gardé  des  Sceaux ,  Ministrt  Secrétàin 
délai  au  déparlement  de  la  Justice, 

.  ..  .  ABBATUCCL 


;  Cette  date  eit  celle  daJa  lépsytîon  de  BaiMl 
an  mtnistèfie  dt  la  ' 


"  '      r—   1     •  r 


,  .    .   .  I.f  • 


Inramitti  mrÉataia— a91k|i«nhncift&S«' 
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^^^^j  .  »    .  ,     ■:    .       ...      !    '    .  '  r-}  -.n-j:  vnq 

lAyiifii  lit  k  fiwpiiêé  dm  GSwtw  im^^iimi.      i  ^^^'^•^^ 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  xfationàlë; 

Sût  le'  rapport  de  notre  -  mioisU^  '  àecrétttr^'d*(ftat  éa^^piuf  temeu 
dte.  affaires  Sangères,  **  '  '      '  ^^^"•'''f 

#        •  ■ 

"  Âbt.  1".  La  Convention ,  suivie  d*up  article  séparé,  co^ 
due,  te'7  ^ai  1853,  entre  la  France  et  rj^Iéctprat  de  I^fesse. 
pour  Uîpiraiitié  rééïpPôcjWJ  dé  la  propnété'  des  œuvras 'd*esjpiru 
d'M,  a^'t  été  ratifié^  W  fee  deuVÈouvérnâdep^s  côn^ 


ifiièttill^,  '     te  iîltificAti<^8'  respectives  '  ayant  étë  '  écbànfféè 
lè  20  laid  déniiër,  ladité'  Cômvéntiffti.itpiit  )à^ai>  suit^ 

Sa  Majestè'USùipé^eui»  dei  l^r^nçais  et  Son  Altesse  Àoyalç 

IcMËoes 
ràppofleill 

•<Mrd  Ito^iàMf^^les^^^^  propT^'à.'gàfadtlr,  ^dâAtf  tes'aedi^ 
pays,  MUT' «rtttt^  ott'  àlMrè)  a^Mto  caoke;'  k  propriéA  ilëi^ 
cetivresli^térairee  t>ù'àHTs6(|ues  publiées  pour  la.  première  fols^ 
en  France  ou  dans  TÉlectorat  de  Hesse.  ....»-  m  '  •  >• 

Dans*  cp  l>ttt#      01^  poituiaé  f<mr  ie^  piéoipotentiaires, 

«mr  î  i;  *•  -t.   :  •  - 

•I  &iMajf  rtié  ygmp^ijiiijUw'Ffaniab»  tojie^f^vieamte^C^^ 
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tu*) 

§m9jérff9i^f9mfêmnT9  et  Ifimstre  fiiéntfMHeBtiiIffe 

près  la  Cour  électorale  de  Hesse,  officier  de  Tordre  impérial 
de  la  Légion  d'honneur»  commandeur  de  1  ordre  du  Cbûi  àù 
Portugal,  0^9^14^  Tordre  4q  Léppoldd^Belgiqof ,  {le; 

Son  Altesse  Royale  TElecteur  de  Hesse,  le  sieur  Alexand/w 
d$  Baornboeh,  son  Minittre yde^  étnuigèret  et  de  la  mai* 

ton  électorale,  et  chambelUiii  ^  ooaiaMiDdeur  de  teconde  dane 
de  son  ordre  de  Guillaume  de  la  Hesse  ^l^finil.e,  chey^ey  dp 
prèmférê  classe  de  Tordre  de  la  Couronne  de  fer  cTAutriche, 
irp^p^ejyir  |^e  Tpf()f*e  de  SaiiU-Miriiaëi  de  Bavière,  comma^ 

ducale;      /v*'j*   •.  ■    i  <*.u>j^ï>'  ••  «vf-'j^ 

LefqudSv  après  s*ètre xomipi^nic|ué  leurs  pleias:  pouvoirs, 
trouvés  eo  bonne  et  dtfe^%iiiie,  s^  convenus  des  artides 

AiiT.  r  .LedruU  eidusif des auteorsdg pubiiar(^isigfcHmf 

^eurs  ouvrages  d'esprit  ou  d'art,  leh  que  livres,  écrits,  œuvres 
dramaiîques,  cornposiiions  musicales,  lableauj^^  Rayures,  H" 
thograpliies,  dessins,  travaux  de  sculpture  et  autres  productions 
littéraires  rt  n^listi(]ues^l6€Pa  pro^({é  téciproquemént  dans  W 
deux  Ktais ,  de  t^elle  sorte  que  la  réimpmj||pn  e^  jla.repfodiucljon 

lois^  orponn^nc^s  et  stipulations  a||io^fd  bpf.  ex|f l^tef  pu. qui 

pourraient^  par  la  suîte^^ire  promul^q^es^^. ^ef.^u  ^^oj^ 
exclusif  de  publication  de^,  œuvres,  ii t^^.r^y<|y ^ ^|  a 'jj*pHJiyjt,t 
seront  applicables  à  cette  contrefaçon.  ^ 

Lés  «èprésentants  légaiNtiieife"lei.i ayants  cause  des  auteurs 


ÇO^^  a^s  mêi|aesdroits  911e  les  a^leurs  eux-nién^^.  -, '..,„  ,  .j-^  j 

•2.  Les  5tipulatit;iis  de  rarlicJe  i*'^s appliqui^ront  égalemen^^ 
la  repréi»t;ulaUuii  uu  exépation  des  œuvres  drolatiques  ou  mu- 
sicalt^s,  en  tant  que  les  lois  de  ç^fici^fi  des  dei^^  pays,  gar^tis- 
sepf  ou  garantiront  par  la  ^uite  prçt^c^of^^i^^  op/i^Vfe^iSusditi^ 

toires  respecdis.  ^.^,^..{,  *.  î,  .r-ioiaokH  ^1        ^     ♦1  m  » 


stipulée  dans  les  articles  précédents,  il  suffira  que  leurs  ai 

j  ••• 
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fi?  n'  ga.  {  ) 

torité'pabikpiê,  qné  f^ffH^  en  qntslibn  iiéit  laÉe^a^  orih 
gînalet  qui,  dans  pays  oà  eMei  été  publiée,  jouit Ja  pro^ 
teetioa  iégal«  contre  U  GOAtrefac^on  ou  reprf)finetion  îHicite.  '  ' 
f  -  4i.  L' exposition  et  vente  de  réinipres^'ocis  et  reproductîoni 
illicites  des  auvres  indiquée»  dans  iarticlé  i*'  â004  prohibées 
dans  (et  déni  fibts,  san^  qu'il  y  ait  à  distinguer  si  ces  réioir 
pressions  ou  reptx)ductionB  préviennent 'de  Tùn  des  jetais  mémé 
•a  de  tout  autre  pa y».'  "      '  V  •^•i;*  ♦ 

5.  Les  deux  ha«i^tes  parties  contractantes  s*engng»ent  à  assurer; 
fnr4ocis  ifs  iiK>yens  «ft  '4eur  |»<Hivoir,  t^exéruli^^ii  des  slipnla- 

contenues  idaos  li^s  aKidi^r' précédents,  et  à  ifetre  jout^ 
vécipFoqaeme^t  k»  rei^ortissatïts  dêf  chacun  de  ia  protection 
iégadn  assurée  aiix'tialt«nauKi  '    - i 'i'      :    '  -'^  ''■  -'i 

Les  tribunaux  de  chaque  piays  aiiijiMit  i  décider,  diaprés  la 
ié^lation  exista d te; 'iai  gestion  de  contrefaçon  ou  de  repro- 
duction illicite.  '     I»  it.i  >b  li  '  .1.;'  .  i  »r<ib.i  I  i-^'  '  ■  nh.  '  t"> 

6.  La  présente  Convention  ne  pourra  faire  obstacle  à  la  pu* 
biica(ion  ou  a  la  vente  des  réinrrpressioas  oo  reproductions  qui 
auraient  ÎH^  déjà  pubiiéei^  «u  commandées,  en  tout  ou  en 
)>ariie;  dans  chacun  dëis^e(ux  États^  antérieurèment  à  sa  publia 
cation.  Les  deux  hautes  parties  contractantes  se  résertont  ét 
s'entendre  sur  (a  fixation -don  4^iai.  ap4»ès  lequel  la  veute  des 
Téi impressions  et  repK)dti<^ioiis  indiquées  "dahs  (e  ptésent  «rtidè 
ne  pourra  plus  avoil'IlieÂiP'     {  i'»  y»' .  .y.      »       -  i  ..  ,  y.i 

7.  Pour  faciliter  Texécution  dbi«1ra^'è,~lî?6  deux  hautes  par- 
ties contractantes  se  .Qçm)iMMni<fnei70iilresp6cXiveuient  les  lois  et 
ordonnances  que  chacunç  id/^lU^.^jur^ait  profiii^tguéfi^  ou  pour- 
rait promulguer,  à  l'avenir^  pour  garantir  le  commerce  légitime 
contre  la  réimpression  ét"reproduction  illicites. 

'*^^  8.X*tt^tîpdlalioni  de  te 'traité  ne  sauraiéttt'ïnÇrmer  |e  droit 
'des  deux  hautes  parties  contractantes  de  surveiller,  de  permettre 
ou  d'interdire,  à  leur  convenance,  par  desinesures  législatives  ou 
administratives,  1c commerce,  fa  irprésentatlon ,  i*exposition  ou 
îa  vente  de  produclibnS  littéraires  ou  artistique.*. 

'De  même,  aucune  des  stipulations  de  lîi  présente  Conven- 
tion ne  saurait  être  interprétée  de  manière  k  contester  le  droit 
'^es  hautes  parties  Contractantes  de  prohiber  l'importation , 
sur  leur  propre  territoire,  des' livi-es  cpiie  leur  léj^nslalion  inté- 
rieure ou  des  traités  avec  d'autres  Elats  feraient  entrer  dans  la 
catégorie  des  reproductions  illicites. 

9.  La  présente  Conventioa  aura  force  et  vigueur  pendant 

36. 
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six  anoéet partir  .du  jour  dont  les  hautes  partiès  convien* 
dront  pour  ei^écution  simnUaAée,  dès  que  la  promulga- 
tion eo  sera  faite  d.  a  près  lefi  loi«  particulières  à.cfatacno  des 
âWSI:J^IM4«;iA9^>j^nepo<irrâdépfti9^  d^tOMSAO^l'ét^liange 
^  ;  ratîGcationsr  ;  Si,  à  i>xpifitiQA'f^t«ix'«nnéèt»  elle  ;  n'étl 

i^li«iil#îft  itilValll»^  fic^meidl»  btUtes  t^nlte 
MP<iPGlil»1|ei«!  «Bél  fbiilmMi4/AM|lla».;<Ui9iklqm  ^ 
ttiiiée,  jusqu*à  ce  que  Tane  des  parties  cùiiêfHÊmUÊMkwmQiùt 
^IVtttre ,  un  ao  à  fiffaoeg  soni^MmliUn  dfenifcli»  f  esiii  ièiefct». 
.rtJLes  hautes  pairies  contractantes  se  dréservenl  cependant  la 
laculté  <l*apporier,  id'un  conimun  accord,  à  la  présente  Cou vei^ 
tion,  toute  modification  qui  neseràit  pas, incOmpatiJsle avec  les 
principes  et  1  esprit  qui  en  sont  la  hiflt i  tf * jjftntij^'glfl^iiwyif 
yieadraîi  à  ^ippi^4i)^rjlWppori«iMÎté.,  <  |  ^  .  (  •  .  '  >  v .  « .  .  '  < 

^  la  Im  |Mi^fiat^C<mvep^ant  A^ra ;mii iiée^^t  l^étibaogtriites 
tifications  aura  9ieu  à  CasseUdaos  le  délaide  demi jniliiif ail pbla 
UliyLc'*    **i  *'••'< >4»         •'*>•  «'  «il  u«>  t*  i//no^  >!ii'  *«qi>i  .«i 

;u;iVp^  Btefca^  J^»iatiS>^wii  i  k^iésem  ltait4aeBft|»ritfé 
yarrMa  iHw  Jbau.tes  pavlîcatOODiraclaêMtaiisaîiôt  qne  jMsibta^ 

et  <îl  sera  dûs  en  .vigueur  i\prè»  ila  ;|k(ibiicatioaL.aocaBat^e  danf 

les  deuK  États,  •  -..    .  ,  .    '  .    '  ^  .  î      ■  > 

En  jToi  de  quoi,  nous,  plénipotentiaires  de  Sa  Majesté  TEm- 
|>ereur  ^es  Français  et  de  Son  Altesse  .Hpy aie  i'Éleclei^  :de 
Hesse,  avons  sigué  et  scellé  la  présenle Otnvention.  Mf...  .  .• 

'  {L:  'S.)'SigBéyimaM  ^t»î•^^  ^%^:     /.  iJ 

«  ..  •.••,•••)•    ••*  »      ,         /. . i  ï'r.'l.riîi  ).  .  • 

ARTIGLB  SEPARE.  ,  ' 

.  ;  Paos  Iç  C9#,  lo^  f  xaiif»».poiir  ^mv^r  à  .«M.  pfpfeetfoo.pliia 
jpkii^e  et  plus  éteii^ae:de.lajpropriél&  Htb|rav:^,  arlisîiqiie  al 
^usicale^.  entrerait  €n  négociation.  a>{ec  le  il<^wereifiY  iÇ>o^  Al- 
.tesseflbyalé  lîÉflecteur  promet  d*appuyer,  par  un  concours  l^en^ 

veillant  et  empressé,  toute  proposition  tepdant  à  ce  but,  ep 
tant  qu  elle  serait  conforme  à  Téqivité.^t  ne;S(^ait  pajs  pçalfaire 
aux  intérêts  de  la  Hesse  électorale. 

Le  présent  article  séparé  aura  la  même  force  et  Vf^fur  gu^ 
sil  était  textuellement  inséré  dans  le.piésaat  traité»     .n  >  .. 
,  Fait4Çaa«a.lp7.Mai*<iW,..   .  ,  ,    .  h 

(L.  5.)  Si^é VidMntaSiaMnni*;.-  ci 
j.i  ; .     '{l**,  Si)  Signé  p&  fiAuméùL    . .  /  *•   *  .  -  t  . 


Digitized  by  Google 


B.  o«  93.  (  ) 

'  "N&tre  gârdè  des  «ceaiix,  ministre  secrétaire  d*état  ad 
^parledïent  de  la  justice,  et  nos  miaistres  sécrétaires  d*état 
wm  départemeiiU  de»  affaires  éUttBgères  et  de  Tia^térien^  MMad 
dhi^gés,  chftomi  e»  o^^aî  Uispiioerne^,  'del*âtécatipiir'dtt  pvih 

MtttIMCfOI»  j  .  •  ..    .      .  .p»      1  •    •  1 

^    Fait  àDîeppe.k  25  Août  18531  •  ";i 

'  »•        »  t  •»  Il 

Vu  et  sccHé  du  grand  sceau  :  Par  TEmpereur  î  ' 

Lê  Garde  des  sceaux,  Mmttn dtk         Ïa  Ministre  dti  affmm  iUnn^jkntf 
'  jmêtiee,  Signé  ^ooth  m  UnnCi,'  [, 

8fi|né  ABBânrca* 


'Il  '       '  ; 


N*  789.  —  DécKBT  iMpiiiÀL  portant  ratification  et  promulgation 
la  Déclaration  signée  entre  la  France  et  îe  Rovaume  des  Deax-^iteê 
rehti»ement  à  tanMttion  êtà  là  ràAÛse  des  matelots  déserteun, 

NAPOLÉON»  par  la  grîce  dé  Diea  et  U  volùoSi  laatiopif^ 
EvPSMUii  DBS  FiiARÇAis,  à  toos  pféseQts  et  à  venir,  salut.  , 

Ayant  vu  et  examiné  la  déclaration  signée,  ié  1 6  août  i&6d» 
par  Dtttre  Ministre  seicrélaira  d'état  au  déparlement  des  affairés 
étrangères  et  l'Envoyé  extraordinaire  et  Ministre  plénipoten* 
tiaire  de  Sa  Majesté  le  Roi  du  Royaume  des  Deux-Sidles,  et  les 
deux  Gonveniéidèiitt  coiitx^Hcfaoté  ayant  approuvé  cette  décla- 
lation,  doDtla  teaeursàli':  i  .  *  ^  '  • 

Le  Gouvernement  de  Sa  Majesté  l'Empereur  des  Français  et 
le  (lO^uvernement  de  Sa  M^eslé  le  Roi  du  Royaume  des  Deux.* 
JSidl^if  dépurant  régler  de  concert  les  questioips  relatives  à  Tar- 
^csteUoa>  et  4  kl  reaii8e>det  niatelôu  déterteuim  .4es  navires  de 
reyfeçtififyscyit.convcnqi  4'a*BVV.M  fMflWitions 

snivaotes  : 

Les  Consuls  généraux,  Consuls  et  Vice  Consuls  de  France  dans 
le  Royaume  des  Denx-Siciles,  et  les  Consi^ls  généraqxi  Consuis 
et  Vice-Consuk  des^Dciix-Sicllës  dàbs  ilEmpire  français  et"^ 
possessions,  pourront  faire  an^ter  et'renvoyëlr,  soit  à  bor^V  soÀ 
dinslcnr  pay»4'lës  BWtetots  'et  toutes  1er  antres  pers«niies^- 
JMtti^ulièiféBtptrtè  ies  équipage»ito  hititysuij  de»(lèlr 
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npM»!  à^wtà  dindes  UUimeMiw  A.£ei«Ail«  iln  s'^draim»— I 

bjitioii  des  regûire$4^u  bM^u^o^^d^  rôlo  d*é<|«îpage,  ou«  si  k 
navire  était  parti,  par  copie  cltsiliies  pièces,  dûment  cerùiiée 
par  eux,  que  les  hommes  qu'ils  réclag;ient  faisaient  partie  du- 
dit  équipage.  Sur  cette  demande  ainsi  justiiiée,  la  remi^  ne 
pourra  leor  être  refusée. 

11  leurjwjca  do^i^  de  plus  toute  aide  et  satifitmQà  pnor  U 
recherche,  saisie  et  arrestation  desdit^^désertears,  qui  seront 
^nème  détenûs  et'eiir^  dans  les  prisons  au  pays,  à  la  rÀ{uiai* 
tîon  éf  aux  irais  des  consuls,  jusqu'à  ce  que  ces  àgenîé  aient 
trouvé  nue  occasion  de  les  faire  partir.  iSi  poûHant  cette  oocmo 
aion  ne  se  présentait  pas  dans  un  délai  de  trois  mois  à  compter 

Ju  jour  de  leur  arrestation ,  les  déserteurs  seraient  mis  en  li^ 
erté  et  né  pourraient  plus  être  arrêtés  pour  la  même  caiise. 
Néanmoins,  si  lo  Jéserirur  avait  commis,  en  outje.  quelque 
délit  à  terre,  son  extradition  pf)urra  être  diilérée  par  les  auto- 
rités locales ,  jusqu  a  ce  que  le  trîbonal  compétent  ait  dûment 
statué  sur  le  dernier  délit  et  que  le  jugement  intervenu  ait  reçja 
«^entièréféiéèdlioD.  ' 

n  e«i  if^éÛiéhï  entendu  que  lès  marint  taiifèA  iùAviif às 
ftisàBt  partie  de  Féquipage ,  sujeté  dii  pays  #è  fa  'désertion  a 
iieu^  sont  exceptélades  stipulations  de  la  présente  Déclaration.  , 

.  Éd  foi  de  quoi,  les  soussigoés.  an  oom.dlelenrs.aoutferi^ina 
respecti/s,  ont  sign^  la  pr^ote  déclaration^  en  douUe  ùngml 

et  y  ont  apposé  le  cachet  de  leurs  armes.  ^     .  .  .  .  •  .  j,  , 

Fût  à  Paria,  le     Août  ]ig53'' 

iéé  iimisire  Secrétaire  ^itr.t  aa  dép^  L'Envp^i  extraordinaire  et  UluUtn 
Uineht  des  affaires  ^trdng>réi  ù  Sd  '  pUhipàtfntiaire  de  Sa  Majtsné  Im 
Mtljéiiè  CKt/fm-ear  d^  Frtnfûitt        '    Roêda  Hoyaume  des  Deu^tHU, 

•  •  • 

Aat.  1*^1  La  iwsdite  décIaratÎM  ësi  ^ratiÊëè  et  reoefvrâ  M 
pleine  et  énCîére  exécution.'  •  . .   ^ , 

-iriS.  Nos  ministres  sedrétaires  d'état  aux  départements  des 
•Mixsà  àtafiièrM  eèido^  macino  ot  deiifiqionkAicmtj«bti«éft« 
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F«t  à  SÉiiit-Ckm<l,  ié  id  Septembré^  I8dd.  '  '* 

•  •     • »  -  -  •  '       •  si^iOWiidN: 

Va  et  scellé  da  grand  sceau  :  \  v^,^r^ . 

hÊ,Qm^éMim^Maàm  »                Par  1  Emperear  : 

/i^l^jasdce^                   .  ..       Le  Miniitn  (Us  ajauxs  étraiig^ru^. 

&gné  Amaidoq.  Signé  Daq^tii  ,0||  I^poxf»  ^ 


li*  75fo.  —  Dicnàf  im^iniAt  portant  promulgation  de  ta  Convêritkk 
êé  fm^  coêBlaê  mré.U  FràM  ét  U  Ro^wimé 

liMiiidySON.  pâr  là  gf«cc  de  i>ilw  èt  là  Vdloutt  tiâtiMiM, 


Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  déj^artment 
de4  alDaiireâ  étrangères ,        *  1 

.  kJQW,pimi(Kk  èi  sAmxiQHf  ce  qjoi  fini;  .  , 


Aiit.  1*.  Là  ConvèÉrfîoTT  de  pdsfé  èoocliié^,  lé  21 3  décembfé 
iMs^  entre  It  France  et  le  Royaume  de»  I>«tii-Sicilee  ayant 
été  ratifiée  pàf  kâ  Gouvernemenfe  coDtractaiit»^  e*  l«l 
acteà  de  nititeidoiit  «^iiil  été  éefaaDgéee  lë  tê  iiiM*iiétt 
iitiMiDiivii  dbfll*laiiifntf*.etii|f  fiotfiiliftfleii#iié# 


••  •  » 
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fti  Majesté  TEmpereDr  dêft  Ffâ^ia  et  Sa  Majetté  ie  Roi  <hl 
Rojaome  des  Deui-Siciles/  égaiement  aoîriiés  du  déâit  d*àai^ 
r,  aa  moyen  d*une  noaveile  Gooventieii,  }e  aenrioeées  oif| 
eiM  k  France  «t  ie  Roftème  des  DeUnt^dlas. 
ont  nommé  pour  leon  Plélitwiléaiiriiiuè  eet  eflelf  eÉ»d#i-  • 

.  So4fiîeitéIVfDpmwd«iFitam«l^ 
mndénvde  rovArt  iafërial  dA'k.Lé||iDft  4*lN«»aoBfv.dhmlM 
finnA-ftoU  de  L'ordre  4e  8«tnl-Jnwe»  dee  De«frâî«Uf»#  fmndi 
croix  de  Tordra  pontiûcal  de  Saiot  Grégoire  le  Grand,  gi«nd« 
croix  de  Tordre  de  la  GonoeptioB  du  Portugal,  graodfcréis; 
Tordre  du  Christ  du  même  paya;  '  t  1 

Sa  Majesté  le  Roi  do  Royaume  des  Deux-Siciles,  le  dèor 
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chambre  du  Aoii  dlmmandeur  de  Toitire  royal  du  Mérite  dvil 
de  François  I",  grand  ofliicier  de  Tordre  impérial  de  la  Légion 
d*honncur,  grand-croix  de  Tordre  royal  distingué  d'Espagne  de 
Charles  III  «  ;pba5gé  provisoiremeot  do  portefeniUe  du  mioia- 
tère  des  afiium  wangères;  ... 

Lesquels,  après  s'être  communiqué  tema  pimiia  pouvoirs 
ràpectifi^'Wnvéii  en  bdone  et  due  fimne»  aont  oeavenUi  des 
artidé^  sùivaof»  :   ^ 

Art.  1".  Il  y  aura  entre  radminislration  des  postes  de 
France  et  i  administration  des  postes  desDeux  Sicîles  un  échange 
quotidien  de  lettres ,  de  jotiroau^  et  diuipriinés  de  ipuW  nature 
par  la  voie  de  terre. 

Les  lettres»  journaux  et  autres  imprimés  ci-dessus  désignés 
scinçiAt.  lranapprt^s  en  dépêches  closes  par  les  adminîstraâons 
des  postea  de  la  Stidaigne»  de ia  Tosqinii.^l.dii  ^^inlL-êtég^^  «9 
verla  des  conventions  oondnes  entre  la  France  çt  ces  Etats. 
'"'Xeé  droits '  et  redevances  revenant  auxcKtes  admiiiis6atioi|| 
pour  le  transît  ou  le  transport  des  dépêches  précitées  à  travers 
leurs  territoires  respectifs  seront  acquittés  par  Tadministration 
postes  de  Frauçe,  conformément  auxdites  cqoyentions. 

%  Indépendamment  des  coruespandances  qui  seroni  éckai»- 
gées  entre  les  administrations  des  postes  des  de«x  pays  par  Icà 
yiriest  indiquées  d*ns  Tarlide  préeédentf  iees  admjnistraiioni 
yonifonl  aVxpédier  «écipffoq^t■leai^des•lsttm^.des.j|ooIMltt 
et  des  imprimés  de  tonte  natnre,  par  les  difféiwittsvVDiea  ^ 
après  désignées,  savoir: 

1®  Par  les  paquebots  que  le  Gouvernement  français  et  le  Gou- 
yememeut  napolitain  pourront  respectivement  juger  à  propos 
d*e»tt^tenir  ou  de  fréter, -poiir-opé^ie  trani|M>ffi  des  «oms^ 
yandaiys  dans  ja.Méditerranéeit'  / 
.  ,'.a^  Par.lesi  bâtinmli  dtt.commam  ntvjgnant  entre  les  ferla 
français  et  les  ports  des  OeuxiSieiles*.' (  «  <  * 

-  3.  L*administratîon  des  postes  de  France  réglera  et  payera 
les  frais  résultant  du  transport,  par  les  bâtiments  naviguant 
sous  pavillon  français,  des  dépêches  qoi  seront  expédiées  an 
moyen  de  ces  bâtiments,  tant  du  ^Royaume  des  Deux-Siciles 
pDnr  la  FrMoe  et  TAlgérie  que  de 'la  France  et  de  VAÏfMé 
poor  le  royaume  des Deux-Siciles.  ^  »•  . \  ) 

*•  Lradmiai^tion  des  postée  do  FVânoé  régtera  et  pifvra 


V 
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gutimii  pivfliontim,  de»  dépédies  qui  wenot  mféMêu  éê 
la  France  et  de  fAlgérie  pour  k  fioyaume  des  Deux-Sicile»  aa 
moyen  de  ces  bâtiments. 

i.  De  son  côté,  radministration  des  postes  du  Royaiinie  de» 
Deux-Siciles  réglera  et  payera  les  frais  résultant  du  transport 
par  les  bàliaieuts  naviguant  sous  pavillon  napolitiftiii  des  dé- 
pêche» qui  seront  cxpédiéts  au  moyen  de  ces  bâtiments»  4aAt 
du  roysume  des  Deux-Slciles  pour  la  France  et  FAlgérie  que  de 
la  France  et  TAIt^érie  poar  le  royaume  de»  DenxvSidle»« 

L*adiuîoi»tntioo  de»  poste»  de»  Deiix*SMle»:rés;lera  et  payem 
également  tous  Je»  frai»  ré»ultaot  do  tranapprt,  par  le»  bâti- 
ment» dn  c  ommerce  naviguant  sons  pavillon  tiers ,  des  dépêche» 
qoî  seront  expédiées  du  Royaume  des  Deux-Siciies  pour;  la 
France  et  l'Algérie  par  la  voie  de  ces  bàlimcnls. 

5.  Lors(|ue  ks  paquebots  employés  par  Ta  hnînislralion  des 
pos'e^  du  Royaume  des  Drux-Si- iles ,  ou  par  radujjuistration 
des  postes  de  France,  pour  le  transport  des  correspondances 
dans  la  Méditerranée,  seront  des  bàlîment»  nationaux,  propriété 
de  TËtal,  ou  des  bâtiment»  frété» oo  »nlmntionné»  par  TÉiat ,  ils 
seront  considérés  et  reço»  comme  vai»seaiii  de  guerre  dan»  le» 
ports  de»  deai  pays  où  il»  abotderottt' régoliéremeni  ou  Btxi* 
dentellement,  ét  il»  y  jouiront  de»  mêmes  liooneurs  et  pttvi' 
iéges,  en  se  conformant  »  toulefob,  aux  règlements  de  police  et 
de  santé  publique.  *  ' 

Ces  paquebots  seront  exempts  dans  lesdits  ports,  tant  à  leur 
entrée  qu'à  leur  sortie,  de  tous  droits  de  tonnage,  de  navigation 
et  de  port,  à  moins  qu'ils  ne  prennent  ou  ne  débarquent  des 
marchandises,  nuquel  cas  ils  payeront  ces  droiissur  le  même 
pied  qne  les.  bâtiments  nationaux.  Ils  ne  pourront,  à  aucun 
titre,  être  détourné»  de  leur  destination ni  être  sujets  à  saîsjîe- 
arrèt,  embargo  ou  arrêt  de  Prince. 

6.  Les  paq  lebots  des  dejx  administrations  pourront  embaiw 
qner  on  débarquer  dans  les  ports  d^es  dettx  États  où  ils  aborde* 
ront,  soit  régulièn'mv^nt,  soit  accidentellement,  de:>  espèces  et 
matières  d'or  on  d'ar.;eiil,  ainsi  que  des  passagers  de  quelque 
nation  qu'ils  puissent  être,  venant  de  l'étranger  ou  y  allant,  avec 
leurs  Lardes  ou  eiFets  personnels,  sous  la  condiiion  que  les  ca- 
pitaines de  ces  paquebots  se  soumettront  aux  règlements  sani- 
taires, de  police  et  de  douane  de  ces  ports-,  ooncemalit  l'entrée 
etkiertiedes  toysgeun. 

Tmttefsi»,  les  pam^ger»  adttb'eur'oe»  paifsebotb  ^i:^ W'jb^ 

Xi*  Sérié.  3S., 
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fèraient  fm  k  propos  de  descendre  à  terre  pendant  la  relâche 
dans  ïun  des  susdits  ports  ne  pourront,  sous  aucun  prétexte, 
être  enlèves  du  bord,  ni  assujettis  à  aucune  perquisition,  ni  soa* 
miê  à  la  fonnalité  du  visa  de  leurs  passe- ports. 
'  7.  Les  paqttebots  de»  deux  tdoiiiitstrations  pourront  entrer 
dns  les  ports  éee*  dew  Bltts,  eu  en  sortir,  à  lente  benre  dm 
Jeer  ea  de  k  irait,  iii«is  U»  ae  aèrent  admis  à  la  libre  pn^ 
tique  qn*an  point  du  jôer.  ils  pourront  «nssi,  rant  neniller,  s*ili 
le  jugent  convenable,  envoyer  ou  faire  prendre  en  rade  ou  à 
portée  des  ports  la  correspondance  et  les  passagers. 

8.  En  cas  de  relâche  forcée  d'un  paquebot  porteur  de  dé- 

féchesdans  un  port  de  Tun  des  deux  États  antre  que  celui  où 
e  paquebot  devait  aborder,  Fadministration  snr  le  territoire  de 
laquelle  ces  dépêches  auront  été  débarquées  devra  employer  les 
moyens  les  plus  sûrs  et  les  plus  prompts  pour  les  faire  parvenir 
destinadon. 

*  9.  Le  Gouvernement  français  se  réserve  la  faculté  pleine  et 
matière  de  modifier,  quand  besoin  sera,  ritinéraire  ainsi  qne  les 
jours  et  les  beuves  du  départ  et  de  l'arrivée  des  paquebots  qu*il 
IHKurra  ji]^er  à  propos  d*ealrelenir  on  de  fréter  pour  opérer  le 
Jraosportdes  correspondanoes  daoe  la  lléditenanée. 

'  Le  Gouvernement  des  Deux-Siciles  se  réserve  la  même  fa- 
culté à  Tégard  des  paquebots  qu'il  pourra  juger  à  propos  d'en» 
tretenir  ou  de  fréter  pour  assurer  le  transport  des  correspon- 
dances dans  la  Méditerranée.  Les  deux  administrations  seront 
tenues  de  se  donner;  en  tÊmMfs  utile,  avis  préalable  des  medifi* 
ealieas  susénoneées. 

10.  En  cas  de  sinistres  ou  d'avaries  survenues  dans  le  cours 
de  leur  navnf^alîon  aux  p;H|ucl)ots  respeclix enient  employés  par 
les  deux  adoiinislralions  au  transport  des  correspondances  dans 
la  Méditerranée,  les  parties  contractantes  s'engagent  à  donner 
réclproqobni(M)t  à  ces  bâlimenis  tous  les  secours  et  Tassistanoe 
que  leur  position  réclaniera,  et  à  faire  fournir  par  leurs  arsenaux 
au  prix  des  tarifs  de  ces  établissements,  et  pour  autant  quils 
seront  convenablement  outillés,  les  réparations  et  remplacement 
dés  agrès  ou  macbines  avariées  ou  brisées. 

11.  'En  cas  de  guerre  enlre  les  deux  nations,  les  paquebaH 
des  deux  administrations  oontinuerqnt  leur .  pavi^tieîs  lapi 
nlialMlfk  i;^  jRoMMi^af  ju^.u*à  notifiçetkNi  de  la.  ivsjputni.des 

I  •     «  • 
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coDHunniimi^ns  postal e>  faite  j)ar  l'qii  ilft^j^ux  Gouverncn^nnlg. 
auquel  cas,  il  1  ur  sera  poriinsdo  rotourcier  iilirM^Otiei,f^t^|)^ 
Jectif>n  Rpéciale  daii«  iQprs.poiiUilispectils.  ;  -        ,  *    ,1 

12.  Il  est  défendu  aux  cooi  mandants  d^s^siicpiebott  emploiyéi 
M  IrsMport  dn-éépérhm  rati0Cti?tr  des:de«v»àdiiaiiiiUiiioDS 
ée  êexfaivger  d'Atieon»  lettre  m  debotide  oet  dépédBét,  esceplé 
tittltloiii  cilles  delonw  6imvmiieteii|a-/Ili)ii«IlleiMt  à  ce  qafil 
•se  eoft  |nf  ttavepefté  de  ietfreé  e»  kimén  fmr  îmrn  équipages 
ou  par  les  passagers,  et  ils  dénonC^onl  à  <^ui  de  droit  le&  aa- 
fraclions  qui  pourront  élre  commise».        »  • 

£a  cas  de  eb&travciitîon ,  seront  appliquées  les  peines  et 
amendes  fixées  par  les  règiemenls  du  pays  où  la  contrebande 
aura  été  découverte ,  sauf  ce  qm  a  été  stipulé  par  1  article  5.  • 

15.  Les  prix  de  port,  dont  Tadminislralion  des  postes  de 
France  et  radcninisiratlon  des  pf  sles  du  Royaume  des  Deox- 
Sîcîlcs  auront  à  se  tenir  n'cîproquement  conij)le  sur  les  lettres 
que  ces  deux  a  lmiiiislralions  se  li\reront  de  part  et  d'autre  à 
découvert  seront  établis,  lettre  pat*  lettre,  d après  Téchelle  de 
progression  de  poids  ci-après  : 

Seront  considérées  comîuc  lettres  simples  celles  dont  le  poids 
n'excédera  *)>és  sept  giitmffies  et  demi.  ^  /. 

Les  lettres  pesant  de  sept  grammes  et  demi  à  quinze  gramjpiâ 
incltisiyeifieDt']  supporteront  deux  /ois  le  port  ie  Ta  lettre 
simple;'  '  '  ^  ^ 

Celles  de  quinze  à  vîngt-dei:x  grammes  et  demi  inclusive- 
ment, trois  fois  le  port  de  la  lettre  simple;  et  ainsi  de  suite  en 
ajoutant,  de  sept  grammes  et  demi  eu  septjgrammeâ  et  den^ii* 
an  port  simple  en  sus.  .  , 

14^  Les  personaj^a  qui  voudront  envoyer  dçs.iettres  ordi- 
nafrest  c^si-à-ilive  ppQ  <^aigées^  sqi^  4f  {a  France,  de  VÂ\jgènf 
et  des  parages  de  la  Méditerranée  où'  ia  Frapce  possède  de^  éi^- 
Uissements  de  poste  pour  le  Royaume  des  Deux-Siciles ,  30^1 

du  Royaume  des  Deux  Siciles  pour  la  Frsnce,  l'Algérie  et  les 
parages  de  la  Méditerranée  où  la  France  possède  des  établisse- 
ments de  poste  pruirront,  à  leur  choix,  Jaiss  r  le  port  desdites 
lettres  à  la  charge  des,  desii^alai.rei|  ou.  pa^c^  ce  port  ^Aysfice 
^jusqu'à  dcstinalion.         ,  . 

J5«  Les  lettres  ^rdi^^^  9Àm^  fie.  fan  iim  iftn  pmf 
4éim  faolM  aepporteropit  une  jtaxe  fl^  lransi|;oi|.d?  «ein  M  9Mr 

4*\«irn*if  t  p«r  .}«Mw  «iipirff^. 

38. 
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Cette  tiie  sera  perçue  aa  profit  ov  pour  !e  compte  de  celle 
*idei  deax' admîfiistraliÔM  qdî  supportera  les  frais  résaltwnt  du 
transport  desdites  lettres  de  U  iiwtièM  de  Tim  des  deux  jptys 
à  .le'  firootière  de  Feutre. 

16.  Lee  lettres  ordiniiffes  adressées  de  Vmn  é^s  de«z  pays 
daos  Tantre  sapporteront,  en  sas  du  prix  de  transit  ou  de  voie 
:de  mer  Gxé  parlarlicle  précédent,  une  laxe  uniforme  de  trenle- 
neuf  centimes,  en  raison  de  leur  parcours,  tant  sur  ie  lerri- 
•taire  du  Royaume  des  Deux-Siciles  que  sur  le  teniioire  français. 

Le  produit  de  la  taxe  uniforiiàe.  de  trente-neuf  eeatiaies  sera 
.réparti  entre  les  adminisiratioiis  des  poste-»  des  deux  pays,  dans 
ia  proportion  de  deux  tiers  .au  proiit  de  radaànistralion  des 
postes  de  France,  et  d'mi  tiers  au.  pnoûtde  Tadoiinistnition  des 
postes  du  Royaume  des  Deux-Siciles. 

17.  Il  est  en  outre  convenu  qu*il  sera  perçu ,  en  sus  des  taxes 
fixées  par  les  deux  articles  précéd-  nls,  sur  les  lettres  ordinaires 
arrivant  de  Win  des  deux  pays  dans  Taulro,  uno  surtaxe  qui 
reste  fixée  pour  toute  la  durée  de  ia  présente  convention  de  la 
manièrt!  suivante  : 

Dix  grains  pour  chaque  lettre  simple,  pour  les  lettres  arri- 
vant respectivement  de  Tua  des  deux  pays  à  la  frontière  de 
Feutre; 

£t ,  en  outre»  une  surtaxe  de  trois  grains  par  lettré  simple 
pour  les  lettres  ordinaires  arrivant  de  France,  et  en  destination 
pour  rintériedr  du  royaume  des  Deux-Siciles,  ai^  sud  dé  la  irâlle 
4e  Naples. 

Celte  surtaxe  sera  de  six  grains  par  lellre  simple,  pour  les 
lettres  ordinaires  arrivant  du  Royîîume  des  Deux,-$icileSj  et  en 
destination  pour  l'intérieur  de  la  France.' 

18.  Les  lettres  du  Royaume  des  Deux-Siciles  pour  les  pamges 
de  la  Méditerranée  où  la  France  possède  des  établissements  de 
poste,  et  réciproquement  les  letlrt^s  des  parages  de  la  Méditerra- 
née où  la  France  possède  des  établissements  de  p^Oste  à  destina- 
tion du  Royaume  des  Deux-Siciles,  supporteront  line  taxe  totale 
de  qnatre-vingt*dix  centimes  par  lettre  simple,  dont  soixante  et 

'  douze  centimes  déport  de  voie  de  mer. 

Ce  porl  de  soixante  et  douze  conli  ncs  sera  perçu  au  pr./fit  et 
pour  le  compte  de  celle  des  deux  administrations  qui  supportera 
les  frais  résultant  du  transport  par  mer  desdilrs  lettres.  Quant 
aux  dix -huit  centimes  restants,  ils  seront  répartis  entre  ces  deux 
administrations  dans  k'  ptloporHon  d'tm  tiers  au  proQt  de  f  ad* 
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WMttnitim  dti  pMtes  tief^i^nœ  et  de  éew  lim  aa  profifcJe 
radministrstioir  des  postes  du  Royavoie  des  De^K-fijciles» 

19:  Leslelttesexpédiéesàdtfqmvertparlavoiedeki'Ffence, 

*p<nrr  les'pays  nientioonés  au 
tableau  A  annexé  à  la  présente  convention,  soît  de  ces  mêmes 
pays  pour  le  Royaume  des  Deux-Siciles,  seront  échanges  entre 
radminislration  des  postes  de  France  et  Tadministration  des 
postes  des  Deux'&iciies  atu  coaditioos  énoacécs  dansiedit-ta** 
bleau.  i     (,  ,  , 

M.  t^âdniiiiisMîtfèii  'déir  postétf  de  France  pemra  HnW  l 
radmfntstNtioa  dès  jfMés  da  Royâume  de^  Deox-SIciles  dei 
lettrés  chargée^  k  Mestf^afion  dÀ  Royaume  des  Deux-Sicîle^.  ** 

De  son  côté,  Tadminislration  dos  postes  du  Royaume  des 
Deu^'Siciles  pourra  liy|;er  à,  radniinistralion  des  postes  det 
France  des  lettres;  chaînées  à  destination  tant  de  la  France,  de 
rAtgérie  et  des  parages.de  ta  Méditerranée  où  ta  Franc^  poS"* 
sède  fies,  établissement'  de'bosté  ^  q^ue  dés'  pays  étrangers  pônr 
lissquels  les  ^abifanfs  j^a .  Roy  aume  i^es  De  peuVèiit 
expédier  par  la  voie  de  îa'^rance'àes  letWèii'  ordinaires  aAriui- 
chiesjusqu  a  destination.    ^  ' 

Le  port  des  lettres  chargées  devra  toujours  être  acquitté  dV 
iPW»f^  /te«fA<^4fî#  f.^rmSSrtflftWp  .4e,ce|iii  des  ietjjres 
ordioaues*  ;r'iî«i  »:.•!•.  '/.•  •!,•      «  a 

.s&ls  i)iBS.'.}A«Mfert'.4oe1qiiè  ielll^  ciliai^.yiepdii^  k^éire 
perdue,  oeHe  des»  éexxi  .idwinislrati#ns  spji?  ]^«îenrltoi|i|e»dela« 
qiidie  la  '  pfmto  aurs  lîeti!  payera  k  Vauire  isda^ïQisIration  ,  à 
lîlre  de  déddmmagemci^t,  soit  pour  Je  des tmiitaire ,  soit  pour, 
)eovoy<'ur,  suivant  le  cas,  une  indeumité  de  cinquante  fraocs*. 
dans  le  délai  de  deux  mois,  à  dater  du  jour  de  la  réclamation-; 
tOMh  îi  i^ÇAM^<tdu,q(^ie§iréi2ia/i)^  ne  seront  admises  que 
4aaih'ter*'ffL,l»o«hiqot)  suivit  la  date  du  dép^  q|]  de  rejiiai 
^;CiiaifSinente  ajtîlfè.-ce  terme,  l«i  den^  a^na^nistratHiijf^  M 
9imm  MnifMif «iii(0ii^w.l*w>ire.à  attende  iodamost^.  ^  :|h  . 

io^^.  Les  taaes  dont  1*adminf8t ration  des  postes  da  RoyaviM 
des  iDeux-Sidles  et  l'administration  des  postes  de  France  auront 
à  se  tenir  réciproquement  compte,  sur  les  journaux,  gazettes 
ét  ouvrages  pénodiqiies  que  ces  deux  administrations  se  livre- 
ront de  part  et  dautre  àdécomnerti  seront  calculées  en  raison 
dn  cpolitoi»rot'de(>cbaqae  paquet  portant.iineî adresse  ftatiàmi 
Mire,  oogfaméinimt  à  Téchelie  de  pwgrstiaMniiMijeèè? 
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^:  Seront  conrictérés  éomme  simples  ies  paqueU  doat  le  poîili 
nVxcédjera  pas  quaraete-cloq  graumies; 
.  Jjm  paquets  pmiil  de/  quaranl^ciaq  à  ^Uie*vîiigl<iiii 
grenuoes'  ÙÊtimwfwpiuk  -  pMyemài  énat  é>m  le  pari  4n  paqiÉ 

ttmpie;  i  •  .  r,  *      :  -  '  * 

'j  (jeux  de  quatre  viog^l-dix  à  ceal  treiUe-cioq  ji;ramines  inclusi- 

lemoDi^  troiftiois  la  port* <lu- paquet «impk^  «iaiimdAAuili^W 

^^JI^^^^Ï^^^^JÏ^^  j  ^^k^^l*  ^ï^l^fcH^^fc^fc^ï^B^JI^fc^^^  ^^^ï^^^^tlBdl^^ 

an  port  timple  en  sus. 

/  U  estcoQveûu,  loulefols,  que,  dans  le  cas  oà  plusieurs  nomé- 
ças^  fcoit  d*une  même,  soiL  diffcTenlcs  publications ,  seraient 
réun»  4«os  u9(ifi^D(  IhVè^^i  il- i^^y$Wca.^Urç  {i^çii  wm 
^un  porjt  simplç  pour  chaque  numérow^.  ^. 

,  ^3.  tJês  taxes  dont  fadministration  dçs  postas  dè^rapceil 
Tadministration  des  postes  des  Deux-Sîrîles  auront  à  se  teoir 
ri^çipro<||^uei^ei^t  compte  siyr  les  livre^  brodiés,  brochures,  pi< 
picr'de  musique,  çatalo^iies»  prosj^ér.tî^,  annonces  ét  avis  dires 
im^f^Oi^,  liil^pgra^ils  6u'  aûtôgr|yp  ces  denx.tditf) 

nistfalions  se  livreront  ae  part  et  ^*àutre  a  découvert,  senilS 
calnilces  en  raison  du  poi  îs  brut  de  chaque  paquet  porlaulune 
adresse  particulière,  conformément  à  Téchelie  de  progression 

-%tbnt  cûtisfdér&  bornée  si«b]Ùes  m  pâqi!ei$  Ûillè  ^ 

n'excédera  pas  vingt-cinq  grammes;  * 
^  Led  pdquet^  pesant  de  vingt-cinq  à  Qinquaiite  gèamalèsplife- 
féèt'deux  fois  le  port  du  paqtttt6iittpie4^  i>  t^ii  «j::  •:  •  :  : 
^  <lMtt  ée  eîe^tttè  fc  e^)Miite(»t^i|tli«e  fMuiiMqiAtlÉlif' 
dMil,*tiy>ism  M  fN>n  db  paquM  italple;  erilos>(M^dlle»«l 
ajbvitant,  de  vingt  cinqgrammesen  iringi*ciià(;[^Aaimesi  q[Spsrt 
simplfren  sus.  '  *         '        »  -  ''  î  '-  n*r 

sa.  Lès  jbdrli«ût;||aMfté8,#Émi|e^ 
Â<é;  l>Wiiditlrëiri  papièr»  de  in>ilftHié^/  dn|H<lgitis,  y uyéW» 
àtthb^^  èt  direré  imprimés ,  lithiog^raptiiés  ou  autogrtpbM 
publiés  en  Franré,  en  Algérie  et  dans  les  parages  de  la  Médi- 
tHraaée  où  la  Frvice  enUBtieot  des  bureau i  d^  peite;  qui  < 
innlr4Bdmsé8Hê«is  letBa^caéie  dte  J)dui^éSkilife;  Mf* 
^MflMpt,  Jes  objets  dé  némeiMAorê  publiés  dans  le^Boyauit 
deS'Deex-Siciles  qui  seront  adressés  en  Fra face,  en  Algérie  <t 
dnsiJec  parages  de  la  ilédilecmnée  ôù  la  France-.^ettlifliaities 
iMMani  de  ibitoy  i^toMUr;  «te'jrfprwflnÉ  )dri>pMkltd;M>^ 
jusqu'à; ééitjMlieHif'b^tf'î^'        ««'Sd     A  in^'tfi'mnvltf  o .  { 
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25.  La  taxe  d'aflrancbissenjeot  des  journaux  et  autres  im« 
primés  expédiés      iràuo»     d'Algérie  pouj^  le  Roytuioe  4il 

tûnM  par  paquet  simple.  ... 

Le»  fl0pt  tra«iè«a»d«s  Um«  d^affir^nehiMiiMlD^  &k4m  |»ar  if 
pràwtil  Mtid^  «eiwt  ^  on  pour  1»  oompte  dd 
celle  d«ft4eitt  adoidinsIritioM  qei  sepportoalee  frais  du  traa&r 
port  des  journaux  et  autres  imprimés  eotre  la  frontière  fran^ 
çaise  et  la  frontière  du  Royaume  des  Deux  Siciles.  Quant  aux 
six  treizièmes  restants;  ils  seront  répartis  entre  les  administra? 
tions  des  postes  des  deux  pays  dans  la  proportion  de  quatre 
treizièmes  au  profit  de  radministratioQ  des  postes  deFraniS  et 
de  deux  treiaiàiQM  a»  profil  de  r^oMsU^tioii  de9'j^pakfi;jdii 
Peux  SicitiHL    :    .  •      j  .ii  -mihê 

^  U^.  l^iÊjm  HêSkèiaf^mmmt  datywMpx.et  antr^  ina, 
pii«lé|.eptpé4iés.de,Ro]fauiiM.4fls  Deei^Sîioîlçs  pQur  ie«  paxigea 
d#  i«  UMit^r^oée  41^  U  Fraiieq  eetrelieffyt  dea.  hnreeiik  d« 
poste,  et  vkê  vfir$fi,  aera.  perçaa.à  rai^QA  de  neuf  ceQUmes  par 

paquet  simple.  «  ,  [* 

Les  six  neuvièmes  des  taxes  perçues  en  vertu  du  présent 
ticle  sur  les  journaux  et  autres  imprimés  ei^pédiés  du.  Royaume 
des  Deux-Siciles  pour  les  paragos  de  ia  Méditerranée  où  û 
f  raact  ^aii;etieot  des  bureaux  de  posta^^M  H^l>  vgmà^  |0ront  pj^ 
iev4  iwr.AaUe  des  deux  adminlsifatiiHiii^aiiuppoiiii^a  ie«.^iali 

d»  tswiport  par  iMep<i^diu|oui:iiaii«  #4  impAm^êt  u.  ^ -.  v  . , 
.  Simnw  UyiaiiieeirièiMi  i!as4a^iai.ila  s^eft  çépiiifiMieeMe 
les  âièai,  admioistratioiis  dans  la  proportion  d*an  oeuvi^aiieriit 
pce^  de  i  admillî^raii9%  des  posi^^de  FmsKi^  et  d^  daui^  «ea- 
vièiues  au  pr^ûl  de  rAd(p9Mk^èt|igii)  dds  pj^t/^dM  IVoyauu^c^  4e» 
JJf i*x-5iciles. ' ^  .        .•*.  >[  .  ■ 

27.  iUes  taxes  revenant  aux  administr^ijot^  des  postes  d^ 
Frafip^i  etdu  Hofyaume  des  Deux-Siciles,>;Slijf  Us  jonruaiix  et 
mlfçs  ,âppj(ii9és  dfpijgifif  «iu*4agère  que  lkdp)ini»tration  de» 
fm/^^^'Vnnc^  sera  iêm  le  l)la'deiiiai)e<^iàiA'AdinÂaisti*a&iQe 

pp9|ea,4ea!l>ett:i4ipleai«$iMi4^^       imisoocdu  ftoigli 

hrat  de  cbaqoe  paquet  portant  une  ndrrn^ni  ptirliiiiiÉiMi;oll 

o  SepPen^  Qfnsidévé^{ceiB)me'«impll)s  IfisipajiMtA  dott  io:'!^^ 

p'e:icéder4-t)^  tipg^irt^l  gramnie«l}  «ur.  i  ti**  Jd»;^  .  :>    !  >'rTnffi 
'Les  pài^u^ts  pesoni4e  vingt  cirtq  à  oimpfaaitt}  grainme)  pl)3% 
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'*"Ceu  de  einqtiaiile  à  Mixtats  et  ifofaite  grammes,  trois  hà 

le  port  du  paquet  simple;  et  ainsi  de  suite»  en  ajoutant.  d< 
vÎDgt  cinq  grammes  en  vingt-cioq  grammes,  uo  portsiaipleeosoi 

28*  Les  joaniaox  et  autres  imprinnés  expédiés  à  dédosvei^ 
pai^  la  voie  delà  Pranoe,  soit  des  pays  empniDltiit  Interné 
diuire  des  postes  françaises  pour  ie  Royaume  des  Deux-Sidies 
soit  du  Royaume  des  Deux-Siciles  pour  les  pays  eropruDtiQ 
rintermédiaire  des  postes  françaises*  seront  échangés  eotn 
Vadmioislratioa  des  postes  de  Fraoee  et  fadttiiiislimtioe  da 
poêtea  do  Royaome  des  Deox-Sieiles,  ate  eonditîoM  éseacM 
îhtùs  le  tableau  B  annexé  à  la  présente  convention. 
»  29.  Pour  jouir  des  modérations  de  port  accordées  par  k 
«fticten  i;;2,  23,  a5«  a6,  27  et  2S  précédentsiaox  JooriMraiel 
autres  impiimés,  œs  objets  devront  être  mis  sous»  bandet.seï 
reliés,  ift  nè  cetitenif  aucune  écriture,  chiffre  on  signe  quel- 
conque à  la  main,  si  ce  n'est  la  date  et  la  sîg^nalure.  Lrsjoop 
Mux  et  autres  imprimés  qui  ne  réuniraient  pas  ces  conUiùoM 
setoot  oeoridéfiés  comme  lettres  et  taxés  en  conséquence.  I 

n  est  entendu  que  les  dispositions  contenues  dans  ht  «j 
ticles  susmentionnés  n'infirinenl  m  aucune  manière  le  dfwl 
qti^ont  les  ad'itinistralions  des  posles  des  deux  pays  de  oe  pai 
effectuer  sur  leurs  territoires  respectifs  le  transport  et  la  distrt 
HaUoB  dtf  ceux  des  cA>^ts  •  dé^i^nés  AUidili  articles  k  Tégard 
desKjuek'li'  ar^aursit  pas'élé  satisfait  aux  lois,  ordonnsnct^  01 
décrets  qui  nglent  les  conditions  de  leur  publicalian  et  deleui 
cîrcdiation  en  France  que  dans  le  Royaume  ^es  Deai| 
Akriee;  '  .        -  /    \ 

JOf  hlè  iSéwwÊÊmmt  fivnçals'iAengage  k'iiM><tmiipMi 
en  déf>ét^hiRa^lc>**e*,  par  les  paquebots- postes  franc^ais  naWguiil 
dans  la  Médilenanée,  les  correspondances  qne  leshnnpauxA 
tobsie  éublis  '4ia»s^to^  p^^ts^du  Royaume  des  Deux'Sièitci  oi 
i|oeiMminf'ifiit«pàt|iiebo<*  poutMit  avoir  à  éelMti||fër  ^^af  'eM 

avec  les  bureaux  do  poste  établis  dans  les  pot  Isde  la  Sardaiîrne 

de  U  Toscane,  des  lîtala*Poalî£eaux.  de^  Hle  de  Malte  eidî 
fioyauvne  deGrèt:e;    i  "  ' '  1 

L*adf»ioUtralio«û4iaîpiUb»  dtt  l^gfMiê'^é  4MoSidli 

|iaif<|railà  ladoiln^tration  des  postés  de  France,  pourckaqu< 
kilomètre  existant  en  li^ne  droite  entre  le  portd'embarquemtQi 
otc  ^  port  de  débaK|i|«itie»t.  des  dépêches  aunqtielles  a*sppbqai 

lopréitnlwtîdbt  h  mkm  4o>M^te»  pa»  lihfÉDM 
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lettres,  poids  Det,  et  d*un  quart  de 'centime  par  kilogramme 
dê  journaux  et  autres  imprimés,  aoMÎ  poids  net,  qui  seront 
conten  us  dans  ces  dépêches. 

di.  Le  Gôuvernenient  de  8a  Majesté  le  Roi  des  Deux-Sîeilee 
sVogage  à  foire  transporter  en  dépédies  doseé,  par  les.  paque*» 
bots-poste»  napolitains  nalr^tnt  dans  la  Méditerranée,  les  oor- 
respondaness  que  les  buraui  de  poste  établis  dans  les  porte 
français  où  toucheront  res  paquebots  pourront  avoir  à  échanger 
par  celte  voie,  soit  avec  d'autres  bureaux  de  poste  du  même 
Etat»  soit  avec  les  bureaux  de  poste  établis  dans  les  ports  de  la 
Sardaigne,  de  la  Toscane,  des  États-Pontificaux,  de  111e  de 
Malte  et  du  Royaume  de  Grèce. 

L*ad]ninislralton  des  postes  de  France  payera  à  Tadmittis- 
tration  des  postes  du  Royaume  des  Deai-Sieiles.  pour  efaaqntf 
Iflnmèlre  existant  en  ligne  droite  eiltré  le  port  d^einbarqnement 
et  le  port  de  débarquement  des'dépé<*bes  closes  auxqublles  s*ap^' 
plîque  le  présent  article,  H  somme  de  dix  centimes  par  kil^ 
gramme  de  lettres,  poids  n«*t,  et  d'un  quart  de  centime  par  ki- 
logramme de  journaux  et  autres  imprimés ,  aussi  poids  uet,  qui 
seront  contenus  dans  ces  dépêches.         *  * 

32.  Il  est  entendu  que  le  poids  des  correspondances  de 
tonte  nature  tombées  en  rtbut,  ainsi  que  relui  des  feuilles  d'à- 
Ipîa  et  autres  pièces  de  comptabilité  résultant  de  réch;i^ge'd9S 
mt^spondances  transportées  ën  d**pécbes  closes  par  f  une  «de* 
detx  administralibnft  pour' le^'omipte  de  Tautre,  ef  qnt  sont 
ttitfntionnées  dans  les  articles  do  et  '  3  v  'précédents,*  ne  seraipaa 
compris  dans  les  pesées  de*  lettres ,  joufnaas ,  «t  linprfttiés  d# 
limte  fM«K<e^  Mf  «lesquels  démnfétrtf  tsiriè  tes  prtx'diS'tfaqsporC 

Clés  par  lesdite  articles.   "  •      *        ;    r  i!  •  o  v  -  p  • 

83.  L.es  administrations  des  postes  de  France  et  du  Royaume 
des  Deux  SÎCTles  dresseront,  chaque  moi«<,  les  cornptes  résultant 
de  l'échange  des  correspondâces  transmises  réciproquement  par 
la  voie  de  terre;  et  toOs  les  trois  moiS;  les  comptes* réju liant  de 
i'édiange  des  côMipé^iiÉeS' «rSMuMsee  téDipv^qiioÉBtat  far 
la  voie  de  mer.  '•  -'  •  ^ 

*'  Lm  oMkiptiBs  iBeÉiiittla:  et  :tfiaiesniet>  ^  éifièeÊkoB  ^Aésiftés, 
apiia  avoir  ét4  débattna'etnairfèléa*  oootsàditloMMfqit  par  M 
Mnt  admMMaalfMnr,  aeroifli'iihWs'à  k-fto'-dc^  cliaqM  iviir 
lOesIre  par  Tadministiiation  qui^  sera  reconnue  redevable  Atmâ 
l'aQi^re.  ■  '"'i  ''■  "  *         ■■">■]  ^  ••     .•  !> 

M.  Les  lettres  ordinaires  ou  cbargées,  les  joamaux,  gaseltei) 
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ou  mal  dirigés,  seroot,  sans  aucuo  délai,  réciproquement  reo* 
voyés  par  l'intermédiaire  des  bureaux  d'échange  respectifs,  pour 
les  poids  et  prix  auxquels  ]x>fiice  envoyeur  aura  livré  ces  pi^eU 
en  compte  à  i  autre  oillce. 

Les  objets  de  même  nature  qui  auront  été  adressés  à  de4 
destinaiaires  ayant  changé  de  résidanoa  seront  respaatiwraMl 
livrés  ou  reod«a»  oliaffé9'dtt  |M|ri  ^  aiimi^à  W«  pifé 
|Ql.4«etiQataire8, 

•  }|.  LealaMriffevdteaimoBdiatg^ttejw 

#tvrages  pério4iiqM  et  impriiaM  dît  tonte  nalnr»,  ^ehanffa  k 

découvert  entre  les  deux  administratiom  de»  postas  4e  France 

et  des  Denx-Siciles,  qui  seront  tombés  en  rebut  pour  quelque 
cause  que  ce  soit,  devront  être  renvoyés,  de  part  et  d'autre,  à 
la  fin  de  chaque  mois ,  et  plus  souvent  si  faire  se  peut.  Ceui 
de  ces  objets  qui  auront  été  livrés  en  o)mpte  seront  rendua 
pour  le  prix  ponur  lequel  ils  auroot  été  originairement  oonayléa 
par  ToOice  envoyeortf  Ceux  qui  auront  été  livrée  afnipahiejo^ 
i|ii*à  dettKaatîeQ  o«.jQsqa*à  la  froatière  de  Toffiee  ceimf>90iip.nl 
seront  renvoyés  sans  taxe  ni  .déoomple. 

Quant  w  oeiTespondaflOM  non  afrafishies  tofB|>éei  e^  jre- 
iNit  ^pû  aHroot  élé  iFanspoitées  ea  dépécbei  doses  par  Timo 
des  deox  administrations  ponv  le  compte  de  l'autre ,  elles  seront 
admises  pour  les  poids  et  prix  pour  lesquels  elles  auront  été 
comprises  dans  les  comptes  des  administrations  respectives,  suv 
de  simples  déclarations  ou  listes  nominatives  mises  à  l'appui  des 
décomptof iorsque  les  correspondances  ellq^-ménies  ne  pour«» 
leal  pas  être  psfdsites  par  l'oiTice  qui  am  k  se»  piéinioir  4n 
montant  de  leur  port  vis4-vi8  de  l'ofiioe  oartspondant»  -    .  '  * 

Btt..  I#ea  dettx  a4»teiitralio«f  iifa  «pMsa  4e.  Viaiioe  et  des 
Btutijmies  oWnicittiMI  à  deallMti^  é^.Vm 4es  de«x  paya 
o«  des  pays  qui  emprafttewt  leur  iftlermédÎMiie  awMO  lattft 
qui  contiendrait  soit  de  l'or  on  dé  l'argent  monnayé ,  soit  des  bi^ 
joux  ouoffelf  précieux,  outoui  autre pbjei  passible  des  droits  d^ 
douane. 

37.  Afin  de  s'assurer  réciproquement  l'intégralité  du  produit 
del  coirespondances  échangées  ««ire  ies  deux  pays,  les  Gou- 
vimeMAfo  ten^sKit  nayisiilatir  filesgpfsslià  œspéoàei^fa 
foMê  les  McyiHs  qsfeionl  ea  leilr  poiiMeNe  qifer-MI  nwpiesiesai 
dances  ne  passent  par  d'autres  voies  qiie  parlears  postes  loipief 

MtoSi'.    ,éi  :,t  it:  \    \  *  \   jun*' ...fi:  .  >  il*  Afj,»  .i*t 
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. .  ^8.,  Tout  capitaii^  àe  navire  dfvtpt  apparejUer,  $oît  4*IIR 
des  po|rto.de  France  oa de  TAlgérie  poi^r  ieiloyaume  des  Deox:. 
$iciles«  Mât  d'an  dm  ports  do  Aoyaume  des  Oeux-Sidles  poor 
U  Frtooe  ou  fAigérie  •  sei^  tepn 

1?  déclarer  au  boùreau  de  poste  le  jour  etrkeure  de  soii 
départ ,  le  lieu  de  sa  destination ,  ainsi  que  les  lieux  où  il  doi^* 
faire  escale; 

2**  De  se  charger  des  dépèches  que  ce  bureau  pourrait  avoir 
â  lui  renieltr  e. 

39,  I^a  déclara lîoD  exigée  par  l'article  précédent  devra  être 
ftîte  de^x  joues  au  moins,  avant  chaque  départ  pour  tous  bàti^ 
ments  ne  faisant  pas  un  service  régulier. 

.  Ppurles  bâtiments  à  départs  périodiques  et  réguliei:»,  ilsuf< 
fira  d*une  seule  déclairaiîon  faisant  connaître,  une  fois  pour 
toutes,  les  joui9  et  lieures  du  départ  et  les  Keux  desservis  par 
ces  l4(M«(ils.      '  - 

40.  Trfùt  capitaine  dont  le  navire  devra  appareiller  pendaiit 
ré  jour  sèra  tenu  de  se  présenter  au  bureau  de  poste,  pour 
y  recevoir  ses  dépêches,  deux  heures,  au  plus  tôt,  avant  son 
dépari.        '  *. 

^  Toui«fbis,  dans  Iqb  locoiités  où  roi]S«iniatie«  du  service  !• 
Mmettra/ radmioistraiioli  dus  postes 'poum  Mvt  raMMre 
M  itépdebes  èi  bord  par  se»  pvopret  agtnls.  •  • 

4k  AttdMi  bateau  èr  Vspear  du  eoMneroe  dee  deux  pays  ièt 
vttut  paftiit'4oitr.'d1u».d0*  ports  de  la  FMuoe  m.  de  fMfkie 
poilr  ie  Boyaufite  dos  OeittSioîks,  sMt  d*wi  des  ports  d«( 
l^OYaaaie  des  Deux-Sicili^il  pour  la  France  ou  l'Algérie,  ne 
pourra  recevoir  pà  patente  de  santé  ni  le  billet  de  sortie  si  le 
tupitatne  ne  pré&eate  aui  autorités  chargées  de  délivrer  cet 
pièces  un  certitica'l  du  directeur  pu  du  préposé  deo  postes 
constatant  la  remise  des  dépêches  iidressées  au  Ueu:  d#  dâslioiii 
Von  de  cq  navire,  ou:||9f*W  9*ftU  ^vaît  pas  à  lui  re^ietlrp. 

42.  Les  dépépb?s  expiées  de  f uo  .des  dei^x  p«ys  foifn^ 
Tartre  «  par  uq  bâtîmènt  d.u  commerce,  deyn^nt  être  Uvréey  au 
preiffitf  Aiiftaii  4ë  hanté  qdr^dâ^uoi^ijlëiv  tikt  1ë  Mtîinënt 
ooudnctear,  tki  'ârd  fiurMir  de  siinté^  qui^reéc^  ^fâ  première  dé- 
Anftion  du  capitdioe^  selon  la  pratique  de  chaque  pays,  de 
manière  à  ce  quelles  soient  consignées  dans  le. plus  hceC déltâ 
possible  au  bureau  de  poste  du  port  d'arrivée. 

43.  Celle  des  decrx  administraiioos  qui»  conformément  aux 
ixtUai)  fcalii»didirif  lies tfB  iMg^^    >  devrx  prendra  à  sa 
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charge  l6B  frais  réfuitant  dtf  transport  par  mer  dés  dépéclies 
adressées  d*QD  pays  dans  Tantre  au  moyen  é\m  bâtiment,  chr 
commerce  «  payera  au  capitaine  de  ce  bâtiment  dix  centSmês' 
pour  cbaque  lettre  on  paquet ,  et  cinq  centimes  pour  cbaqiife 

journal  ou  poor  chaque  pacjuet  de  toas  autres  imprimés  con* 
tenus  dans  ces  dépêches. 

44.  L*adininistration  des  postes  deFrauceet  ra^i^^iniçtratîon 
des  postes  du  Royaume  des  Deux-Siciles  désigneront  d*un  com« 
mon  accord  les  bureaux  par  lesquels  devra  avoir  lieu  l*échaoge 
des  correspondances  respectives.  Elles  régleront  au^si  la  forme 
des  comptes  mentionnés  dans  Farticle  33  précédent,  la  direc- 
tion des  correspondances  transmises  réciproquement,  ainsi  que 
foule  autre  mesure  de  détail  ou  dVrdrc  nécessaire  pour  asburer 
Texécution  des  slipulalioDS  de  la  présente  convention. 

Il  est  entendu  que  les  mesures  désignées  ci-dessus  pourrQOl^ 
être  modiûées  par  les  deux  administrations  toutes  les  Ibis  f  ne 
d'uii  commun  accord  ces  deux  administrations  en  reo9nna(<« 
tront  la  nécessité. 

45.  Il  est  expressément  convenu  que,  si  pendant  la  durée 
de  la  présente  conveiilion  une  des  hautes  parties  contractantes 
venait  à  conclure  des  arrangemeub  de  Inème  nature  avec 
d*autres  puissances,  l'on  ne  pourra  d'aucune  manière  éubiiri 
une  surtaxe  intérieure  auidrasous  de  QeUe^iwéfl  à  l  octiote  ^'7* 

46.  La  j^résfnte  convention  aura  Me»  Sft'vaimr-à  partit^ 
je«ir  dont  les  deux  parties  oonviendrobt,  dès  y^k^prsmoiga^ 
tion  en  aura  été  faite,  d  a  près  les  loi*  pniticrilèffti  à--elraem 
des  deux  États,  et  elle  demeurera  oMIgQlaire  pour  une  année; 
à  partir  du  jour  où  elle  auia  été  mise  en  eiéculMn,  et  elle* 
cessera  d'avoir  effet  à  l'expiration  de  ladite  aonée  sans  qu'o^ 
ait  besoin  de  la  dénoncer  d'avance.  *        ?  •  ^ 

47.  U  pf^ënfe  çonvIsiMon  sërà  rhtfléë;  et  lëHklIfi^tiëtô 
en  seront  écharigées  au>sitôt'que  faire  se  pbàWft.  **»  ^  ^  •  • 

En  foi  de  quoi,  les  pléoippleotiaires  r^spcctiis  o^tj ajîgfgi^^^ 
présente,  cooventiof  et  .y  ppi  apfM^  Igg^js^ff^eyi^  ...........  J.., 

•  Fift  à  Nafrfea,  en  double  original,  le^oB^}4Mir  4e  «DÔfii'ie 

décembre  de  l'an  de  grâce  i85a.       i  .  t«*l-  'î*î     é.  -.l'i    <- » 

.t  i  :  •      •!   •:    (f*^  5.)  S^;né  Ad.  Bariot^     '     i  ^ 
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itut AU  indiquant  les  eonàilions  aaxqaeUes  seront  échanfjées,  entre  Tadminisiration  des 
posta  de  France  et  î administration  di  s  postes  des  Deiix-Sieiles,  les  UUres  expédiées  dês 
pt^i  itran^en  auxquels  la  France  icrt  d'intermédiaire  pour  le  rojraume  des  Deux- 
Siciifs,  etrice  versâ. 


•  BUTTIitlOI 


rjl«M.  prioei» 
itiU  a^rh* 
ifànli  dt 
â«rlorale, 
it ,  Saxe  • 
duel!  es 

lt»>llcinia- 
Lippt ,  tl* 

ire  II  La 
■  Luitm- 


1)  Kra»f{>-<lu- 
»fco«rgSehw» 
>  luUcBkcurg- 


COU>l- 


TXOI 


meot. 


Libre.  • 


Idem.  . 


Idtm.  . 


l'aiTtaocliif- 


•tmrat. 


DftOITl  ou  TAXIS 

k  payrr 
par  l'oHice  d»  France 
à  l'oOiev  dci  Deui-Sicilea, 
taol  pour  Icllrtt 

i  «letiicati  «a 
des  Drui-Sicilea , 
«ITranchîes 
jusqu'j  (lr>liu«t  on  , 
qu'<  pour  !«•  l'-CtriS 
UOii  aiïrat.clti«i 

originaii  ri 
des  bfiil-SicîlrS 

(par  lelircs  simple ]. 


Lettres 

IraiiSioiti'S 
par  (a 

voii'dc  Irrrt 

01 

de  mer 
•  ui  frais 
de 

la  France. 


DcttiaBlioDi, 


em. , 


o'x3* 


i3 


Lettres 
(rantuiues 
par  1j 
t  oie 
de  mer 
aux  frjis 
des 
Dcux-Sicile» 


0  54 


o  i3 


o  5i 


OIOITS  00  TAISS 

à  l'ojer 
par 

l'oOTire  de  Urux-Siriirs 
à  l'oDice  de  Krinrs  , 

tant  pour 
les  Utlre«  aiTrancliits 
originaiies 
des  Drut-biriles 
qua  pour  les  letires 
ooii  uirruiirliir s 
à  di  tliiiatinn 
dea  D>-ux-Si  tirs 
(  pjr  It  ttie  liinplc  ] . 


I  eltres 
Irjiiaiiiitts 
par  ia 

vv^ie  de  tcrrr 
ou 
do  mer 
aux  f ra  9 
de 

la  France. 


Lrilres 
liaiJMuises 
par  ia 
«  uie 
dtf  mer 
auk  fiais 
des 
Deui'Sicite» 


o3 


1  33 


o'4i* 


o  6a 


o  8) 


TOTAL 
des  taxes 

à  ps)sr 
p.r  lia 
Labiianls 
des 

Oeui-Sirila 
tant  pour 
|p>  Irlircs 
airrai>clii>  s 
originaires 

des 
D  ux>Sicil«i 
c|ue  pour 
Ici  lrilres 

onn 
a (Tr a oi  Lies 
k 

destinatioii 

d.-i 
Deai-Sicilis 
(  par  lettra 
simjjlfl). 


1  i6 


t  i6 
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ouani  ov  autnAtiov 


Str«liu  ,  docM  ^0  Bruns- 
wick, granJ-daHitf  d'OI- 
dtabonrg  (  moins  la  princi- 
p.iul^  dt  BirkenMd  )  ,  et 


|D*n«aiarck,  SaiJ«  tt  Nor- 
t  Ilûti*  «1  Polofi.«. 

famalquc ,  Canada  ,  Notavean- 
Brwnawirk,  N«uv«>l1e-éroBaa, 
île  da   Pri net-Edouard  al 
Tfrre-Nmf«  (  voit  i'AogU 
lan«}. 

lEUpagne  ,   Pwlttg»!   f|  Gi* 

lUr, 


(odfi  -  Orienlftlfs  ,  Afdliptl 
Indiao  at  China. 

|Co!ouiaa  et  paya  d'  olra- mer 
par  ^timanta  fraoçaia  «lu 


TIOX 


vmnm 


à  p*y^r 

KToOica  de  Frâoea, 
lt»AtDM»Mai»tr< 

Itat  powkalttliM 

k  deatiofttion 
4m  Oaaa-ëtctéaa , 

aiTrancliiet 
joacju'i  d^tt  nat'on  , 
pour  lea  lelira» 
wom  aflraneliiM 

origin.'irei 
dea  Df>u%  Sicilrt 
(par  Icltrr  aimple). 


Itat. 


|Pay4  d*Mlt»>ntr  stM  4ittiae> 
tinn  da  paragtt  (  voi*  d'Aa- 
glalarr*  ). 


(«OMdliptiMm)/ 


Uht... 
Mm»  •  « 
liêm* . . 


l'affrandii^ 


DatlimiioB. 


T.^ttrea 
tranamiaea 
fMrla 

voie  do  tcrrr 
oa 
da  mer 
aux  fraia 
da 

la  Franca. 


o  iJ 
e  i3 


Foraf . .  Fronticre  fran- 
çaise vl'eulrée 
oudfiftortie 


/(rfafla.  • 


Port  J'alli. 
l<a<quemen( 
oo  de  débar- 


Mm, 


transmt<ea 
par  la 
«oit 

ans  fraia 
daa 
OMtt^câJea 


o  M 

o  Ô4 

o  Sà 


tant  T  'Nor 
l«a  i«ttr«a  aâraacaiM 
ortiftcaim  1 
Jea  D^ui-S  r 

pour  ka  laitiaJ 
•on  afnsc&iai  ' 
à  des'.iaatxa 
dea  Deai-^itilfi 
(  par  Itttre  aiaplt  j. 


Lellrea 
tranamiaea 

par  Ja 
ioicd«  terre 
on 
da  mer 
aux  frars 
à*- 

la  l'rauce 


1  a3 
1  63 

t  al 


d«  Oift 

"iSi 


t  »3 

I  o3 

I  - 

1  9$ 


«Il 
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Tablfau  indiqaant  les  conditions  aaxqaelles  seront  /changérSt  entre  l'ajminutration  des 
posits  de  Franctât  l  fuiimnistratitHi  dts  poslu  des  Dmac-Sieiles ,  les  journaux  et  autres 
ù^ftmth  tsipSié  dm  p^s  éinag^nt  imwqmU  la  Wmm  «ut  ^mkrmiikîarê  ponr 
Ut  DetmS'SieikSs  ti  vice  \ersâ. 


wàunsxm 


OU  DESTIXATIOH 


BU  nmuaii. 


Baviirv,  é»  WftnM>ètr|,  l*Efpagn« 

tt4«  Portag»!  ;  Gil.ralur,  roYïuine  da 
Pr««M,  dach*  d'Aobslt ,  principauté 
ci*  WaliMk.  ntmê  «Mlw»l«,  NtM» 
Darmsttdtt  Sasr-Weinur-EUffaach  ; 
dacbà*  d*  Nasaaa  ,  de  Saie-Coboorg- 
Gotka«    «i  Saat-Mtiaiagta-UiM- 
^  ■>•; r^^3a«»n  ;  pr!ncipaut<-i  dt  IIeaa«- 
,  de  Lippe,  de  Scliwartt- 
U  t^r^-Hoadolatadt  rt  de  Rrn.oi  ;  villes 
i  u-M  >ie  Fraiicrorl-aur-lo-MtiB ,  Br«- 
meo  ,  Hamliourg  «t  Lubeck  ;  royianse 
da  Brf^qs*»  fraod-dueha  de  Loxem- 
ho«rf  ;  royaume*  de  Suide,  de  Nonrége 
et  da  Sax«  ;  |^anda-duchc*  de  Mec- 
lleaWMrg-Schwrrin    ^t   de  MeckIfB> 
ko«<gwStr«liis  ;  duclié  de  Bnii.twick, 
fnnd'émKhi  d'Oldenbourg;  royaiinea 
AaRainovre,  J<-«  ra>>-Bai  et  da  Da- 


Mmarck  ;  RoaaM  tX  Puloga*. 
IiIhim»  «i  pav»  tm»n-wm  1 


ti  par  la  voia 


Imftimiê  de 


UWfit 


obUftlOÎN. 


FrootiÀrt  tran 


noiT*  00  TâlKS 

à  P*)"'  r«r  l'olCca 

009  I)tBii4idlat 
i  Totkm  ém  FrasM , 

pour 

cbagsa  paqa»!  «ayU 

d«  JOWttMt 

OB  d'antre»  impriiMS 


traoaport^t 
par  la  «eia 

d«  Um 
oa  d<*  aiw 

aui  fraia 
d«kFMi 


Î Dément  ou  de 
dbarqnament 
Fraalièr*  fraa- 

çaiaa  d'eiitrrr 

OB  d«  aortia. 
Hiî  J*«aik«r- 

q^icrrif  !•  (  om  de 
ilcl  urijiicmfiil 


o  17 


•  •• 


Iranaport^ 
par  la  voie 

da  Bar 
aaa  frai* 

dri 
Daax-âidlaa 


•  te 
o  •» 

•  15 


TOTAL 
dMinM 
à  payer 


et 

Daai-Sicilca 
paarcbaqaa 
paqaat  simple 
da joarnaui 
eu  d'auima 


o  If 

•  U 
o  i4 


2.  Nos  ministres  socrélaires  d'état  aux  dcpartemeots  des 
affaires  étrangères  et  des  finances  sont  chargés,  chacun  tn  ce 
qui  le  concerne,  de  Texécution  da  présent  décret. 

Fait  au  jpalais  de  Saint-Clood*  le  16  Septembre  i853. 

Sigué  NAPOLÉOM. 

Va  ei  scellé  du  graod  sceau  :  Par  TEmpercur  : 

Is  GanU  du  tetamxs  Mitattn  ^  Ministre  des  affaires  étrangères^ 

wgn4  mktmiir  wgnéDMOï»  mLhots, 
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N*  791. —  Décret  impéreal  qui  ouvre,  sur  l'exercice  1852»  an  Crédit 
extraordinaire  applicable  à  la  remonte  des  Haras  impériaux* 

IjÂPûLËON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  • 
£iiPBRBiiE  DBS  Français,  à  tous  présents  et  k  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  oolre  minisfcre  secrétaire  d*élat  au  département 

de  rintérieut. 

m 

Avons  nicaéré  at  nécaéTOiis  ce  qui  suit  : 

AaT.  1*.  Il  est  ouvert  au  ministre  de  lintérieur,  sur  Texer- 
cîce  i852,  un  cr(*dit  extraordinaire  de  viogt-tinq  mille  (rauGS 
(  2  5,000^) ,  applicable  à  la  remonte  des  haras  impériaux. 

2.  Il  sera  pourvu  à  il  dépense  autorisée  par  le  présent  décret» 
au  moyen  des  ressources  afiectées  à  Texercice  1863  par  la  loi 
du  98  juin  1862. 

3.  Le  ministre  de  Tintérieur  et  le  ministre  des  Gnances  sont 
chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'cxéculion  du  présent 
décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Gond,  le  20  Décembre  i85a. 

Si^Bé  NAPOLÉON. 
Par  l*Eiiipemiff  s 

Le  Ministre  des  finances.  Le  Ministre  de  tinlinemrt 

Signé  fiiHSAu»  Signé  F.  Dfi  JP^asicst» 

N*  791.  — >  DécsET  IMPÉRIAL  (contre-fligoé  par  le  minialre  de  Tiaté* 
rieur)  portant  : 

Art.  l".  Est  déclarée  d'uliliié  publique  rexécution  des  IrûVaiix  de 
conslniclion  d'un  ponl  communal  suspendu  sur  la  Loire,  à  Tours 
(Indre  el-Loire) ,  vis-à-vis  la  rue  Bonnparle,  ainsi  que  celle  des  ahûrds 
et  dépendances  diidit  ponl,  conrormément  au  plan  cl-annexê. 

^.  La  mise  en  adjndicalion  desdils  Iravcux  est  autorisé.o  aux  clauses 
el  condilions  énoncées  dans  le  cahier  des  charges  également  cl  annexé, 

3.  Il  sera  pourvu  aux  fiais  de  conslru^lion  el  d  onlrelifn  du  pont, 
de  ses  abords  et  dépendances,  au  moyen,  i' d'une  subvention  de 
cinquanle  mille  francs  sur  les  fonds  du  Irésor;  2"  d'un  péage  qui 
sera  concédé  par  adjudication  publique  nu  concessioonaire  qui  offrira 
le  pluf  fort  rabais  sur  la  dun  e  de  !a  concession. 

Xa  maiianiin  4^.  cette  durée,  qui  ne  pourra  excéder  quatre- vtngl- 
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dhi"»mï(  Mrà  IM  à4*lili«i«e'  pkr  le  préfet  liiiiii  un  billet  céchèté, 
^  4.  Le  eoncesfiènnaîre,  subtlitué  aux  droits  et  obligations  de  l^àd^ 
■■■litiiitinii ,  oonformélkieiit  à  l^articW  63  la  loi  du  3  ttipi  iMli 
mt  mtorisé  à  aMjttiériir,  'a^^ y  «  lieu,  |Mir  twl» ë>è«yoj|Wriatîon  pour 
l—iU  d*«tililé pUblifpÀ ,  les  tanedblefl  on  portions  à  tnuBtiiU«a  dont 
f  occupation  sera  nécesèairn  pour  rêxécotion  des  travavx'.  ' 

5.  L'adjudication  ne  serk  valable  et  définiliyo  4|n*«i^tèi:  avoir  M 
approuvée  par  le  ministre  île  ^intérieur*  :  ^ 

u  6.  A  compter  du  jour  oà  le  {passée  du  pont  seiH  livré  an  publie, 
ét  juisqu^ii  Texpiration  du  terme  <{m  atnra  été  fixé  par  radjndionlSDiii 
£  y  sera  pergn  un  péage  «uivant  le  larif  ci-êprèi  t 

IJneiferioo&e  à  pied  chargée  eu  npn»  cinq  QUilimes,  ci..  o*  ob* 

Cbetal,  molat  en  âne,  diargi  inî  neo,  atee  le  eondnelenr,  sspt  eaa*.  ;   :  ^ 

tines,  ci*  •  b'07  ' 

Le  mène  eondndanr,  a*il  y  a  nknieurs  ckevaux  ennndeit  diaigés  en 

noo ,  payera  en  sua,  pour  coaoao ,  deux  centimes,  du  «.«^r^*  •  •  •  •  o  09^ 

Pbur  kne  en  sus ,  chargé  ou  non ,  lin  centime,  ci.  •  ;    •  I  •  •  •  «  o  01 

Bœuf  ou  vacbc,  deux  centimes,  ci  o  os 

Mouton,  brebis,  boac,  chèvre  ou  cocbon,  un  centime,  cl.  P  pi 

Voiture  suspendue  à  deux  ou  à  quatre  roues,  attelée  d*ua  seul  cheval  /  \  , 
^  o3riiiiSw,'doBjdkicteàr  compris,  vingt  ceudines,  ci.  .1  •'.     . .    •     ato ' 
Gbmpie  persèanè  en  pin»,  ciàd  ceiilinies,.ci«  ^ .....  ;  ......';.••.*  o  o9^ 

fMrasospendae,  à  4iniov^uatreroue»,  attelée  de  dènriAéMBt   •  ^ 

on  mulets,  conducteur  compris,  vingt-cin^  centimes,  ci  •  » 

Giaque  personne  en  plus,  deux  centimes,  ci  •      o  99 

Charrette  chargée ,  attelée  d'un  cheval  ou  mulet,  conducteur  compris, 

quioxe  centimes,  ci  ,  o  i5 

Charrette  chargée,  attelée  de  deux  chevaux  ou  mtdets,  conducteur 

compris, vinj^inq centimes, et. •«..••  o  9$' 

Cbarretle  ckir^,  attelée  de  firait  chevanf  en  nnilefi^',  ç^mdnctenr    '  ^  ' 

compris,  quarante  centimes,  ci.. . .  ^ .  •  •  • . V .'•  • . . .  •  •'î.  *  *  Ô  Un 

Charrette  chargée ,  attelée  de  quatre  efaevaaa  ou  mnleia,  eendiMlear> 

compris,  soixante  centimes,  ci  .1   1 ......  .  o  6n; 

Charrette  chargée  d'engrais,  récolte  ou  matériaux  de  coustniclioo,  > 

attelée  d'un  cheval  ou  mulet,  conducteur  compris,  quinze  cen- 
times, ci  ,  o  |5 

Cbaipe  cheval  on  molet  en  sus,  cinq  centimes,  ci.. .-. ....  • .  • .  •'.  o  ùS' 
ChanMè^|atrerones«  cIutrgé,  attelé  (Tun  cheVii  on'nktifetV  c^^^ 

teur  comjM;  qoinse  centimes ,  éi ....  1 ..... .\  •  v •  o* 'ir$^ 

Chariot  I  ifèatre  roues,  attelé  de  detik  chevaux  en  ineiéts ,'«biiàdlii- 

teur  eom^s,  (rente  centimes,  ci  O'Bo 

Chariot  à  quatre  roues,  chargé,  attelé  de  trois  chevaux  ou  mulets, 

conducteur  compris,  soixante  centimes,  ci  •  * .  •   o.<6o 

Chariot  à  quatre  roues,  chargé,  attelé  de  quatre  chc||vaux  pu  mulets.,  ^.r^ 
,  csndttcleiir  çompns,  on  franc,. 91^.  ..••f*«,..<ia..>».^  ,2i4  •  • 
Çharre^^on  dh*n<>*  ^ 'Vlde,  ^iijd  que  soit  |e  nomhin'dê  îmeyaàx'^  ' ' 

otittiliMBtenr  èoinpna,  dix  centimes,  ci  • .  • .  J  .'•  «  •  1  •  •  •  • .  '  o '  10' 

Le  cbarooneau  vide  00  non  conduit  par  des  hommes  ne  ^e^  >Mft 
'  leèboflMnes  tcnU  pajemnt  fMm  cinq  catttiaei,'d.  •  o  o& 
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te«l9ot4»i*fel^  rérrondîfttemiil,  h»WM<ârtyt»liti  iHÎSkmiê  ^âm 

CêÊmBfm  im/iJmilbi^kihuTs  el:«mch]ç|eu0  <ies  ponMiUhumVif^ 
ifl^tv.^oyem,  ki  Mj^loQfét^ei^  eoptril>aiio<i^Miggcte<.<  Je»  AgMip 
fimff tifMa  les  priépaié»  et  ageoU  de*  doyilvMii;.  liftiamplaYéi  dâs  ti^Mi 
télégraphiques,  1^  gardes^  cbempéirepuli)  yndaffinri»<A»tyiWfieitfl 
Aik  ItM  fooelMAftf^  leà  iiiittiiiiea:4lf  .loul:§r«de  :«dfegtaiit  éil  carpe 
ou  •éparément,  a  charge  parteKK.r.daits  %«»*dBriii4r  Wt^  4«>  pnlr 
ffUlbr  ^«»e i<N01#i4e  reute^aun  qrdre  de.survke^  Us:  oouiri^ni  oo 
ISMiMiOMIiifes  msUeS'pestesy.ies  iscteurs  ninM'£ii»aiiiÉUi  lev^ 
vice  des  postes  de  l'ÉMHi  \90iélifi^  «UaH^  à  ré^^j||Piwiiy»le  «mi 
au*à  l'instruction  religieuse,  ou  en  revenant;  les  prévenus,  accusés 
c«  condamnés  eoadàiti  M  k  ibi^  «Mibllltttfe  (SdiM-iUbMi  fn  JtàO^ 

•   ' .         .  ...  -      .       .  _     t 


I>(^  79S.  —  DÉctvÈt  liitfiàÛL  ^Qodtré:sigéié  ^iar  lé  miDisU^  de  f  mté-- 
dçur)  portant  :   \  \ 


'  AÂTj  1*.  Eét  dééfiièM  «Tditlttt  jjdbiqtié  î'dLéèuùoh  des  tMvaiii 
d*ét4^1itsemen{  d*un  poot  oommuiiat  liospe|>4a»  sur  ia  Çrease^»  à 
laeurcs  (lqjrfh^i-t40Mf^},.«(iMi  qiié.qiUê^  de»  aborda^tl  dépiev^  - — 
dndit  fÊÊkê  cMtajiUafeaâ  •»  eeUar-dta  cherges  |ei  au  plîi 


t.  Lft  niae-6B  «^«^etiioii  mmiiuMm'^m^tmm  mwmMfkM 

énoDcééK  MMR  '&ÛSàÊ!t  déa  iîlfiu^^éà» 

3. 11  im  Mury tf  aot  (htis  de  eôostnictîon  et  d^éùtMHéil'dtidlt  pëaïj 
de.sçs  atioras  ei  d^pendâhcés,  au  dicyeii,  d'une  Subveotiori  de 
mgt  ^  im  mi|Ie  fraiiçs«  à  fourair^.si^voif  ;  sehe  miUe  fraoct  pe^ 
ITBlrt»  deux  millf)  fraocspar  te  d^partemaotel  trois  mille  frani»  par 
la  oomaiOBed!IaeiMBaê;  a*  d'un  péage  qui  sera  concédé  par  ad^odiM^ 
tioti  publique  ta  soumissionoaîre  qoi  éBumm  le  plus  fort  rÉMÎe  fur 
ia  durée  dir  li  eMcflésion.  Le  mattiuUte  de  cette  durée^  ^  ne  petirHL 
excéder  (!(M^it^ifmp:4^tM  éiiS,'  ierk  fixé  d'ëtiuMe  le  préfel 
(bilis  un  billet  cacheté. 

4.  Ija  cômmove  d^Izeuresest  autorisée  à  s'impo^  éiiraot^nalrif 
il^ti  eo  trois  ans,  k  partir  de  i§&7«  par  addition  au  prîncîpd  de  aêe 
quatre  eoatribulm»  aireciMi|«  la  'tiffftÊ^^^  qi|atfeiBUie.ic%ilci^  repré» 
seètanl  annuellemeoi  ireiae.  oentîmee  mét9m%  poor  ooftOMurir  •  la 
oonstrudiiB  dwKl  fORtU  * 

"5.  LecencesstoRnaire,  substitoé  aux  droits  ds  Vadministration , 
conforfllêtiiétkt^  à  ffH^Iicle  65  de  la  loi  dd  3  mai  <8^i,  est  autonsé 
à  Acquérir;  s*il  a  Ken,  par  voie  d*<^propriaiion  p6Yit  càtise  d'utilité 
ipi^qtie  ,  les  immeuSles  ou  portions  d^immeubles  dont  roccupatioo 
est  nècess^re  pour  Fexécuiion  des  travaux. 

/^..I,44îi|dicp|ipfl.i|».MP<l,3r^t  «1^  WfW 
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téricur.  ;   '    •       ■  •  ' 

7.  A  compter  dtî  j6tfr  6i"!é  pààâàgé  du  portt  sera  livré  au  putîîc, 
et  jusqu^à  Teipiratioa  du  terme  qui  sera  ûxé  par  l'adjudication  1  il  j 


PenoDoe  a  pied,  cnargetf  on  non,  ctnqcenninet,     ••••  i  •  oS* 

sept  centimes;  èi>/ .  ^ .  /.V»  , . .'^  ;  j ,'Jf  ii% ,  •  V /J^-^tf  ^ 
Cbev^-  on  mulott  7  œtopria  canraUar  ét  valîaè,  ipiiinii'rrtitfiîini  <|i  m 

Cheval  ou  mulet  chargé,  dix  othtiines,  d. ..«.....**;.««  4  .  lot^ 

Cheval  ou  mulel  non  chargé,  non  compria  le  conducteur,  cinq  **fr*vnitflh. 

ci  i  .'.  J .  o5,^ 

Bétc  asioc,  chargée  ou  uoq,  cîoq  ceniimeS,  ci.   oS- 

QievaT»  Ànle(,  ïtenf,  vaeié  6ù  Irie  empl  oy és  au  tâwnr,  èltafîinf  an  plUi-' 
*  Mige.notf  ebnfprift  fé  colidi/âtféfr,  dttd  cèlMmài,  d  a/t^ 
ftacR  où  b<eiirapp«rteAan<  h  èeà  iitstthtih^^  MOftéif I  hl  ¥èAli,^'%xM  / 

coinp#i*'l(f  OoiIdncMAr;  dhr  éentittres,  ei    /. .  ^  /  ;  v  ;    #  < ^ ;  /  ^é) 

"Vfau  00  porc,  non  compris  le  conducteur,  trois  centimés,  èi..>  ^  'B^** 

Mouton,  brebis  ,  bouc,  chèvre,  cocboo  de  iait ,  pâtre  d'oiea  ou  de 

'  dindons,  non  compris  ie  conducteur,  deux  centimes,  ci  oa  , 

Lorsque  les  moutons,  brebis,  boucs  cl  chèvres  iront  au  pâturage,  oi|  ;^ 

ne  payera  que  la  moitié  dn  drait, 

f  Lonqne  ie«  moutona,  brebta,  booci,  dièvfM»  eodwnt  dn  ifîl«  pairM 
éohai  ou  dé  Attdofia,  iMfoM  ao^attàv  dk  éféqd^/M d^lM» ' 

minué  d'un  quart.  '■ 
l^s  eonductentt  da  diOTUBt  OMlati,  ânis  on  hàKéài  pèytfnài  éiifi^  cev  f 

iimes,  ci  *  j .  i  « . . . .  j  #^ 

Voiture  suspendue  à  deux  ou  quatre  roues,  attelée  d'un  cheval  ou  mulet, 

conducteur  compris,  trente-cinq  centimes ,  ci ....... .  3^, 

yoitnin  Mnpendon,  à  dm»  on  quatre  roues ,  atte)éa  d^  dem,  chevaov  on  ( 

molels,  conducfenr  compria,  cinqnanta  céntimèé,  cil.'        à         .  "Sp 
Les  foyageurs  pajenmt  âépâréoiëèit,  par  lélii,  lè  &tiâi  M  dilft 

prtiMrihie  à  |déd« 

'  le  pàsMgë  d*ttnn  elba^rette 

iTnn  cBevaton  mnlei  on  Jedena  BoraiL  eondndenir  compris ,  irênte  cén- 

titnes,  éi  •  •   36 

Se  dei^i  cberaux  on  àinléttf,dnde  qoâtinéliABnfi^,  èoMdi^dieni'échii^liK,!^' 

raotc  centime»,  cî  ;   é^' 

Ilattfèii  chevéox  oo  mulets,  conducteur  compris,  onquaota  centimes, 

ci.  i  < ...  ^ »   ^ . .  .| . . .  . , ,  i  *  ifo 

Charrette  Yide,.allelée  dW  cheval ondede«xbflBu&,  conducteur  ooapipns, ...  - 

.  giainia cynimea, -ci.  •  «j. ...^ . «5 

ChaiMe  nharg^e.  employée  an  transport  def.  tiaam  ot^  à  In  xtntrhi  df^  -,  . 

récoltai,  attelée  J*ub  chcvat  on  de  depi  Inu»,  dariductenr  caàipria, 

qoîoie  centimes,  ci  '. .      .  1  

Chariot  de  roulage  à  quatre  roues,  chargé,  attelé  â\ltl  cheVâYy  c<nido6^' 

teur  compris,  trente-cînq  centimes ,  éi  Sth 

Chariot  de  routage  à  quatre  roues,  chargé;  attelé  de  detr#  chcVMs ,  ttnj 

dodeur  coa^iro,  chupuiiie  ceptimea^  ci.i  i^.  4^  dap 
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CIlAtiot  de  rouluge  à  ({uatre  roues,  chargé,  attelé  de  ,trpis  chevauj^ 

ducteur  compris,  aoixantc  et  «^uioxe  ceutimes.   76* 

dkirf^ette,  cbar|ée  oa  noDt  «tldie  iealeiiiçpt  d^iine  bètt  anoe^^condt^eteiir 

'  çoniprii,  vfaigi«Snq  ceoàaicîf,  ciV .   '  tS 

Il  sera  payé  pour  chaque  chml»'  mnict  ou  hamf  excédant  le  kldmbi^ 
iodiqué  pour  le»  èttdages  ci-dessus ,  comme  potii^  iin  cheval  ou  màM 

^  non  chargé,  et  pour  une  héte  asîne,  le  droit  fixé  pour  les  bêtes  «sines. 

S.^jSiront  exempts  desdn)it»  de  péage,  le  préfet  du  dépArtemwki» 
If  aouf-préfet  ôa  rarrondissenifiiit,  lei  mioblres  de«  différents  cultes  re- 
oonnuB  par  rÉitit  lté  tngéoiedrs  et  conducteurs  des  ponts  et  chaiiMéeSft 
les  agents  voyerftf  les  envoyés  des  contrtbutîoiM  inairectes,  les  agenli 
forestiers,  le»  pi^piDiés  et  agents  des  douanes^ les  employés  des  Hgneé 
télégraphiqueitlKi  gardes  champêtres ,  la  gendarmerie  dÂos  Texercioe 
de  leurs  fondions  ;  les  mililairea  ^de  tout  ^de  YQjagwat  en- corps 
oii..sépal^ment,  à  charge,  par  eus»  dans  (Oe.denîier  cas»  de  pré- 
senter une  feuille  derottln  OU:  un  ordre  de  serdiifv     courriers  dm 
(Jouvememeot»  les  malles-poates,  les  facteurs  ruraux  fisiisant  ie  aer- 
vîce  des  postes  de  TÉtat,  les  élèves  allant  k  Técole  communale  ainsi 
qtt*à  rinstruction  religieuse,  ou  en  revenant;  les  prévenus,  accusés 
où  condamnés  conduits  par  la  force  publique.  (SaùU''Ciùud,  8  Àoâi 
1863.)  • 

N*  7^.  —  pécRET  JifpiauL  (contre-sigiié  par  le  miDÎstre  de  lia* 

téneur)  portant: 

Art  1*.  Est  déclarée  d*utili(é  publique  Texécution  des  travaux  de 
construction  d*un  pont  communal  lixe,  en  charpente,  sur  iaSèvre, 
à  Gorges  (Loire-Utfërienre),  ainsi  qUe  de  ceux  à  exécuter  aux  aborda 
de  cet  ouvrage. 

2.  La  mise  en  adjtidicalion  des  travaux  est  autorisée  aux  clauses 
'  et  conditions  énoncées  dans  le  cahier  des  cliarges  ci-annexé. 

3.  Il  sera  pourvu  aux  frais  de  construction  et  d  enlreiicn  de  ce 
pont  et  de  ses  abords,  au  moyen,  i*  d*un  péage  qui  sera  concédé  par 
adjudication  publique  au  soumissionnaire  qui  ofTrira  le  plus  fort  ra- 
bais sur  la  durée  tl,e  la  concession  ;  2*  a  une  subvention  de  seize 
mille  quatre  cent  trente-trois  francs,  dont  huit  mille  francs  à  payer 
par  rÉtat,  mille  francs  par  le  département  et  sept  mille  quatre  cent 
trente-trois  francs  par  la  commune  de  Gorges ,  dont  trois  mille  francs 
provenant  du  la  vente  de  biens  communaux  et  quatre  mille  quatre 
cent  trente-trois  francs  d'une  imposition  extraordinaire. 

En  conséquence,  la  commune  de  Gor^res  est  autorisée  à  s*imp05er 
exlraordinairement,  pendant  six  ans,  dix  centimes  additionnels  au 
principal  de  ses  quatre  contributions  directes,  dt^vant  produire  une 
somme  de  quatre  mille  quatre  cent  trcnlc-lrols  francs  environ,  pour 
concourir  à  la  dépense  des  travaux  de  construclLon  de  ce  pont. 

Le  maximum  de  la  durée  du  péage,  qui  ne  pourra  excéder  cin- 
quante aast  sera  lixé  à  l'avance  par  le  préfet,  dans  un. billet  caciielé. 
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'  L* adjudication  ne  sera  vaTable  et  défhiitiTe  qu'après  avoir  été 
aipprouvée  par  le  roinislre  d«  rintérfeaf.  •       *      y  ' 

5.  Le  concessionnaire,  substitué  anx  droits'  de  fitfttfii(iMflRf6n'\ 
oonfonnément  k  Tartiele  63  de  la  loi  du  3  mai  iSi^i ,  est  autorisé  h 
aicqiiérir,  soit  à  ramiable,  soit,  s'il  y  a  lieu,  par  voie  d*exprojpriatiofi 
pour  cause  de  utilité  pubKqne.  lea*  immeubles  dont  Toccupatioo  aéra 
nécesselre  po«r)*eB6etttî6ii  dëi  IniTÉux.   •  ai  * 

6.  A  coiaplar  <d«  jémt  oà  le  Mit  '  sera,  Hvré  «u  bnblic  et-  juii^*l 
fmjfkÊl^  àk  terow  ifoi  iM««fté  j^HHriiiâjtikdit«l&  il  lerâ  permit 
aor  MiliNnil  nii  péegé  eonftmAitnt  ati  tirif  d*iprè^.    '      -  *  .  ' 

.  .     ......        '       î  .  îu''!  î  ;         -  «    •"      •"•  •••I 

Peraottnei  pifd,  chargée  ou  non,  4çl|<  cm^f^vtL  «  4  J.Vv^t..  »  ik  éhs.  4tth 
Cheval  ou  mulet,  chargé  ou  non,  cinc|çeÎMjiflM|»«î«;..»^n»**,*^M.ea> 

Ane,  chargé  ou  noQ,  deux  centimes,  ci  

Cheval ,  mulet,  boeuf  ou  vache  employés  au  labour  ou  allant  aupiturage, 
deux  centimes,  ci  os 

MootiMi,  brebis,  bouc ,  chèvre,        vêtu,  cocboQ  de  lait,  lâèiiie'o'oiiÉ. 
.       9IM)trds  ou  de  dindons ,  uu ceDtî||ie,  â;f,»  i,^*, . . «à*!»^      . #t 
^.    liOrtque  les  moulons,  brebis,  boucs ,  chèvres,  porcs,  veaux, .cochons  ^ 

de  fait,  paires  d'oies,  de  canards  ou  de  dindons  seoiQt  aa*de8aaa de 
^  craquante,  le  droit  sera  diminue  d  un  quart.  ■ 
Lorsque  les  moutons,  brebis,  boucs,  chèvre,  porcs,  veatu(,  i^at 

an  pétéfa«e,.»«ea«Ni perçu qiieitf MMé'dto^aiA  <•  !• -nv  ^  -ci 
Yoîtore  sosMiidoe  à  deux  roues,  attelée  d*im  dietal  oe  midet,  quîUtoe'^^  ^ 

c-Miipe^é;».....  :vvv-..'..  ^5 

Votture  suspendue  à  qnitie  leuet»  attelée d*aA  cbevtl  e«;pnlalffbgie«'*c9 

centimes,  ci  ^  ;  • 

Voiture  suspendue  à  quatre  roi|^^^  attelée dapx^cbejramx  9^  miiiçls,»,;^ 
*  vingt-cinq  centimes ,  ci .  ^ . .     .!"/..*.  1 ,*.,'...  .*  , . , y . .  a5^ 


€karrette  eu;  '  voiture  à  quatre  robes ,  chargée ,  attelée  d*un  cheval .  d'un 

CbarrelteoQveitiireàiraalnie«ei,efaargéevbtlMéé'M 
.  »efaiece.dèiiedhelii— il,  >iH«iweaiitiaMiÉa,  éî, . .  i'.tO V. v:.'  ift 


;dènedtwlii— il»  >i%l«iÉKeaiitiaMiÉa,  éî, . .  i'.  m.yXtVi:*  Ift 
Charrette  on  voiture  4  yMtre.  BeBeevictog|éei'  rtÉrii^  db—le'éliiwai  > 

ou  mulets,  trente'^nq  centimes,  ci..  ^  i  dS 

Charrette  ou  voiture  à^ualn  iroafÂ>.yid|ç>  4f^.^ ji;|i9,«||B|a|ii4t»Mm<^  > 
tiniM,  cî.  ...J.  ./.*....  .\  ...  .........  T  .  ;10,; 

Charrette  ou  voilure  à  quatre  roues  chargée,  employée  au  transp<^.4c4,.i;  ^ 
eiignds  ou  l'ià  rëàteWâà  véeèM;*eWétf*^ua         oli  m^et  ^ô 
w vewiMMiia,  CMBUf  leiif  eeenw, oome oeniiineib^ ci««a«««»«*««,  la 

U  même,  vide,  7  compris  le  eondoelewr,  aeel.-Mlidié»,  fài  r:  .".  v .  ; . .  0^  ! 
.  ^  leavaiiiiii^tcertetlifae  4»  t>3fag^iii  piyewit  ^IW»  me  pdr> 

'  ^aftMiéàpiod.  •      .         ;  /I 

Lorsque  les  voitures  ou  charrettes  seront  attelée*  d  ue  nombre  de  03 
chevaux,  de  mulcls  ou  de  paires  de  bœufs  excédant  les  nombres  indi- 
^ués  pour  les  attelages  ci^dessus ,  il  sera  payé  pour  chaqite  cheval,  ' 
mulet  OU  paire  de  bœufii  excédant ;iët«^e  .due  pour  un  ebévàl  00  mop 
Wt, chargé  euaHh/'-'  -*      *iuu'./4d  i^u •  ;     r       ^,1  ^  m'^ht  in  > 
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AiBM-pMtes,  létfccteTl  ruratix  faiftot  UmihtJiJ  postes  étHÉI 
fds  éicves  filiftni  à  i  école  communale,  aiosi  qu*à  rinstroction  i| 
gieuse ,  oa  en  revenant  ;  les  prévenus ,  accusés  ou  condamnéi  coodl 
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BULLETIN  DëS  LOIS. 

N»  93*. 


N*  797.  —  DiciiBT  IMPERIAL  qui  Confie  à  M,  Abbalucci,  Gardé  d$t 
tceaax.  Minisire  de  la  Justice,  l'Intérim  da  Ministèrê  des  Fisumem, 
fêndant  Vabsence  de  M.  Bineau. 

Du  aS  Septembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  voloiité  nationale  t 
Empebbdr  dis  FBàNÇAis,  à  tous  présents  et  à  venir,  salot.  .  1 . 

Snr  le  rapport  de  ootre  miaistre  secrétaire  d'état  au  département 
des  ûaaacea , 

Avons  DÉcniTi  et  DécnéroKS  ce  cfui  soit: 

Art.  I*'.  L'intérim  du  ministère  des  finances,  pendant  Tab* 
sencc  de  M.  Biaeau,  est  confie  à  M.  Abbalacci,  garde  des 
sceaux,  ministre  se^rctaire  detat  au  département  de  la  justice. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 
finances  est  chargé  de  Teiécution  du  présent  décret 

Fait  àlille,  le  a5  Septembre  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  rEmpereur: 
Le  Ministre  des  finmeee. 
Signé  BiMAV. 

N'  798.  —  Déchet  impérial  sur  l'organisation  du  Personnel  des  Agents 
ûfinem  du  Service  des  Ponts  et  Chaussées. 

Du  17  Août  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
ËMPEBSDH  DES  Faamçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département 
de  ragricullure,  du  commerce  et  des  Iravauz  publics; 

■■  M  .     .  ,    .    I    ,  ■  I     ■  I,      il  I 

*  Wojex  un  Errata  i  la  Cn  de  ce  Numéro.  '  * 

Ai'  Série. 
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▲tOM  néaàrà^^àctâTùns  ce  q;oi  luit  : 

Art.  l*'.  Le  personnel  des  agents  inférieurs  du  service  des 
ponts  et  chaussées  comprend  : 

1**  Les  employés  t^econdaires; 

Les  gardes,  édusierset  autres  agents  de  la  navigation  in* 

térieure; 

3*  Lm  édusiers,  pontiefs  et  antres  agents  des  ports  maun» 
times  de  commerce; 
A*  Les  gardiens  des  phares  et  fanaux. 

TITRE  I*'. 

KMPLOTÉS  SECONDAIRES. 

9.  Les  pîquetfrs  et  autres  agents  du  service  des  ponts  et 

chaussées  au-dessous  du  grade  de  conducteur,  attachés  à  la 
surveillance  des  travaux  ou  au  service  des  bureaux  des  ingé- 
nieurs, prendront  à  Tavenir  le  titre  d  employés  secondaires  des 
ponts  et  chaussées. 

3.  Us  sont  divisés  en  quatre  classes,  pour  chacune  desquelles 
la  tuitement  annuel  est  ùxé  ainsi  qu*il  suit  : 

i'*  cUsM   i,ooo' 

s*  classe   8oo 

5*  ettiae   6oo 

â*  dtsse   hoo 

4.  Des  décisions  ministérielles  fixent  chaque  année,  sur  la 
proposition  de  Fingénieur  en  chef  et  sur  Tavis  du  préfet  et  de 
rinspecteur  divisioonaire,  le  nombre  des  employé  des  difTé- 
rentes  dasses  attachés  à  chaque  service  d'ingénieur  en  chef* 

La  répartition  de  ces  employés  entre  les  arrondissements  des 
ingénieurs  ordinaires,  et  leurs  résidences  sont  déterminées  par 
ringénieur  en  chef,  suivant  les  besoins  du  service. 

5.  Les  employés  secondaires  des  ponts  et  chaussées  sont 
nommés  par  le  préfet,  sur  la  proposition  de  Tiogénieur  en 
chef. 

6.  Nul  ne  peut  ôtrc  nommé  employé  secondaire  des  ponts 
et  chaussées,  s*il  n*a  été  déclaré  admissible  à  la  suite  d*un  exa- 
men sur  les  connaissances  d  après  : 

Écriture;  —  prindpes  de  la  langoe  française;  ^  aridiniié* 
tique  élémentaire;  —  exposition  du  système  métrique  des  poids 
et  mesures;  —  notions  do  géométrie  idativea  à  la  meiiire  des 
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«ngles,  des  surfaces  et  des  solides;  —  élénienU  de  dessin  li- 
néaire. 

Les  candidats  doivent  être  âges  de  plus  de  dix^buit  ans  et 
moins  de  vingt-huit  ans  au. moment  de  Texamen.  .  * 
TouteTois,  les  militaires  porteurs  d'un  congé  réguUei*  peimaX 
concourir  jusqu'à  treate-deux  ans. 

7.  Les  candidats  reconnus  admissibles  [>euveiii^bre  nommés 
employés  secondaires  de  quatrième,  de  troisième  ott  de  dennème* 
classe»  d'après  les  résultats  de  leur  examen,  et  eu.  égard  ^  leur 
&ge,  à  leurs  antécédents,  à  leurs  charges  de  famille,  à  la  <:herté 
de  la  vie  dan»  cliaque  localité  et  au  degré  d  uLiliUi  services 
qu'ils  peuvent  rendre  à  radniim'stralion. 

L'inj^énieur  en  chef  fait  à  ce  sujet  des  propositions  au^^quelles 
il  annexe  le  procès  verbal  (Vcxainen.        '  .     •  • 

8.  La  promotion  des  employés  secondaires  à  une  classe 
supérieure  est  prononcée  par  le  préfet,  sur  la  proposition  dp 
riogénieiir  en  chef*  dans  les  limites  du  cadre  arrêté  chaque 
aonée,  conformément  aux  dispositions  de  Turticle  i, 

9.  Les  employés  secondaires  ne  peuvent  passer  à  une  dusse 
supérieure  qu'après  un  an  au  moins  de  service  effectif  dans 
celle  qu*ils  occupent,  sauf  le  cas  prévu  ci-après  dans  le  deuj^ième 
paragraphe  de  l'article  10. 

lu.  Lts  en)pl('yés  secondaires  de  preuiière  classe  sont  pris, 

1°  Parmi  les  eujploycs  de  deuxième  classe  âgés  de  vingt  et 
un  ans  au  moins,  ayant  au  moins  trois  ans  de  service  depuis 
leur  première  nomipatiou  et  porteurs  d\nï  ccrliiical  d'apliiufle 
délivré  par  Tingénieur  en  chef;  ce  certificat  doit  çn  oulri;  çons- 
ta  ter  qu*ils  ont  acquis  les  connaissances  suivantes  : 

Pratique  du  lever  des  plans  et  du  niveUcment;  €Oiiduil,je 
des  travaux;  —  dessin  des  ouvrages  d*art; 

2*  Parmi  les  candidats  qui  ont  été  déclarés,  par  décision  mi* 
nîsténVIle,  admissibles  an  grade  de  conducteur  auxiliaire,  et 
qui  n'.'iur.iieiïl  pu  en  ore  êlte  podi  vus  d'en  emploi  de  ce  grade, 
î.a  limite  d'âge  lixée  par  le  !r<jisiènje  paragraphe  do  l'article  6 
n'est  pas  applicable  à  ces  candi  iats. 

1 1.  Tout  employé  secôndaire  qui  n'aura  pu  obtenir,  au  bout 
de  six  ans,  le  certiOcat  mentionné  dans  i'artide  •précédent, 
perd  son  emploi  et  son  titre, 

12.  La  révocation  des  employés  secondaires  est  prononcée, 
nur  le  rapport  de  l'ingénieur  en  chef,  par  le  préfet     .  ***** 

13«  Lss  dispositioBS  qui^piécèdent  ne  s^appUquent  pas  nHx 

39. 
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agertts  employé!  momentanémeiit  par  suite  de  dreonstaoeeÉ 

exceptionnelles,  soit  sur  les  travaux,  soit  dans  les  bureaux  des 
ingénieurs. 

L*efDploi  de  ces  agents  «  essentiellement  temporaires,  ne  peut 
avoir  lien-  qu^en  vertu  d^une  décision  spéciale  du  nunîstre  des 
travaux  publics,  prise  sur  Tavis  de  Tiospecteur  de  la  divîsioo, 
et  qui  règle  leur  nombre»  leur  salaire  meosuei  et  le  tempe  pen- 
*daiit  lequel  ils  doivent  être  employés. 

14.  Les  piqucuis  et  autres  agents  actuellement  en  fonctions 
seront  répartis,  à  dater  du  i"  janvier  i854,  dans  ies  qpatre 
classes  instituées  par  Tarticle  2. 

Pourront  être  admis  dans  la  première  classe  : 

1*  Les  piqueurs  qui  ont  au  moins  trois  années  d'eiarcioe 

dans  leurs  fonctions  et  qui  se  recommandent  par  leurs  bons 

services  ; 

2*  Les  employés,  quel  que  soit  leur  titrCt  qui  ont  été  décla- 
rés admissibles  au  grade  de  conducteur  antiliaire. 

Les  autres  employés  seront  placés  dans  Tune  des  trois  der. 
nières  classes  d*après  les  considérations  indiquées  dans  Tarticle  7 . 

Toutefois,  les  piqueurs  qui  n'auront  pas  été  compris  dans  la 
première  classe,  ainsi  que  les  employés  qui,  à  divers  titres, 
jouissent  d'un  traitement  supérieur  à  huit  cents  francs,  conser- 
veront leur  traitement  actuel;  mais,  s'ils  n*ont  pas,  avant  le 
terme  de  deux  ans,  été  déclarés  admissibles  au  grade  de  con- 
ducteur auxiliaire,  ou  s'ils  n*ont  pas  au  moins  satisfait  aux 
épreuves  prescrites  par  Tarticle  6  et  par  le  paragraphe  premier 
de  Tarticle  10,  ils  ne  recevront  plus,  aprè»  ces  deux  années, 
que  le  traitement  afifeclé  à  la  classe  dont  ils  font  partie. 

TlTllE  II. 

GAaDBS,  BCLVSIBBS  BT  AUTRES  AGENTS  ATTACHBS  AU  SBRVIGB 
DB  LA  MAVIOATION  IHTBRIBOBB. 

15.  Les  rivières  et  canaux  sont  divisés,  en  (c  qui  concerne 
leà  gardes  et  éclusiers,  en  trois  catéi*ories,  eu  ég.ird  à  l'impor- 
tance de  la  navigation  et  à  la  cbei  té  de  la  vie  dans  chaque  con- 
trée. 

16.  Dans  chaque  service  d'ingénieur  en  chef,  ies  gardes  sont 
partagés  en  deux  classes  et  ies  éclusiers  en  trois  classes*  pour 
lesquelles  le  traitement  annuel  est  fixé  ainsi  qu'il  suit  : 
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1'*  CATicOMB.     a*  CATicoaXI.     y  CATéCMMIB. 


^*râ6*,  1  ' '*        •  •  •  ^00'  55o'  5oo' 

I  a*  classe...  55o  5oo  45o 

il"*  classe.  • .  5oo  45o  ^00 

a*  classe...  45o  4oo  35o 

3'  classe. . .  4oo  35o  9oo 


17.  Les  gardes  et  édosien  à  qui  i*£tal  oe  fenniit  pu  an 
logement  reçoivent,  en  sus  de  leur  trulement,  une  Indemnité 
annuelle  de  cent  à  cent  cinquante  francs. 

18.  Lorsque  plusieurs  éclusiers  sont  attachés  au  service  d*un 
même  ouvrage,  Tun  deux  porte  le  titre  de  chef.  Il  reçoit  alors 
xin  supplément  de  traiteiiieiit  qui  est  fixé  à  cent  francs,  et 
qui  peut,  dans  des  cas  exceptionnels,  être  porté  jusqu'à  deux 
cents  francs. 

19.  Moyennant  les  traitements  fixés  dans  les  articles  précé- 
dents, les  éclusiers  doivent  faire,  indépendaannent  de  la  ma* 
nœavre  de  Féclase,  dn  pertuis  on  da  barrage  auxquels  ils  sont 
spécialement  attachés,  celle  des  autres  ouvrages  situés  à  proxi* 
mité,  dont  le  soin  leur  aura  été  confié.  Néanmoins,  lorsqn'ils 
sont  chargés  de  la  manœuvre  d*nne  seconde  écluse  ou  de  tout 
autre  ouvrage  qui,  à  raison  de  sa  position  ou  de  son  impor- 
tance, aurait  pu  motiver  1  emploi  d'un  agent  spécial,  il  peut 
leur  être  accordé  un  supplément  de  traitement  qui,  dans 
aucun  cas,  ne  dépassera  cent  francs. 

20.  Des  décisions  ministérielles  fixent,  sur  la  proposition  de 
ringénîeur  en  chef  et  sur  lavis  du  préfet  et  de  Tinspectenr  delà 
division,  la  catégorie  dans  laquelle  est  placé  chaque  canal  ou 
rivière,  le  nombre  des  gardes  et  éclusiers  qui  y  sont  attachés, 
et  les  suppléments  de  traitement  qu'il  y  aurait  lien  de  leur  al* 
louer  en  vertu  des  articles  19  et  20. 

^1.  Les  gardes  et  éclusiers  sont  nommés  par  le  préfet,  sur 
la  ju  orosiiiou  de  l'ingénieur  en  chef.  Ils  sont  choisis  de  préfé- 
rence parmi  les  ag»'uts  secondaires  du  service  des  ponts  et 
chaussées,  pnrmi  les  anciens  militaires  des  armées  de  terre  et 
de  mer,  et  parmi  les  ouvriers  d'art. 

22.  Pour  être  nommé  garde  ou  éclusier,  il  faut, 

&*  Être  Français,  âgé  de  vingt  et  un  ans  au  moins  et  de  qoa- 
rante  ans  au  plus;  cette  limite  d*àge,  Umtefois,  n*est  pas  appli- 
cable aux  agents  dn  service  des  ponts  et  chaussé; 

9*  N*élre  atteint  d^aucune  infiniilé  qai  s^f^poscà  m  aeraee 
actif  et  jmirDalier; 
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3"  Être  porteur  d'un  certificat  de  bonne  X'ie  et  mœurs; 

Être  ea  état  de  rédiger  et  d'écrire  couveaabiement  ujq 
procès-verbal. 

Les  postulants  pour  les  emplois  de  garde  doivent,  en  outre, 
justifier  quils  possèdent  les  premiers  éléments  de  rarithmé- 
tique  et  août  ea  état  de  faire  les  méirés  Ks  plus  élémentaires. 

23»  Là  promotion  des  gardes  et  édusiers  à  une  classe  supé- 
rieure esl  faite  par  le  préfet .  sur  la  proposition  de  i*ingéoiettr 
en  chef,  en  se  renfermant  dans  les  limites  iudi4uées  à  Vmr- 
tkié  t6. 

24.  Les  dispositions  des  articles  21 , 23  et  3/|  sont  applicables 
aux  afçenls  chargés  de  la  inanauvre  des  ponts  mobiles  isolé», 
ainsi  que  des  éclu  es»  barrau'es  et  pertuis  de  peu  d'importance 
ou  qui  ne  se  rnanœuvrool  (|u'accidenlelllenu»nt,  aux  «gardes  des 
dunes  et  semis,  ti  aux  autres  employés  du  service  de  ia  navi- 
gation intérieure  qui ,  par  la  nature  de  leurs  fonctions,  ne  peu- 
vent  ûtrn  assimilés  4  des  gardes  oa  à  des  cclusicrs.  Des  déci^ioos 
ministérielles,  prises  sar  la  proposition  de  i  ingénicuren  chef  et 
sur  Tavis  du  préfet  et  de  Tinspecteur  dfi  la  division»  fixent  le 
nombre,  ia  dénomination  et  la  traitement  de  ces  agents. 

*  L*administration  continnera,  d^ailleurs,  à  faire  manœnvrer« 
au  moyen  d'abonnements,  les  écluses  et  autres  ouvrages  aux- 
quels elle  jugera  convenable  d'appliquer  cette  mesure.  Les  per- 
sonnes en  faveur  desquelles  ces  abonnements  seront  cousealis 
ne  seront  pas  classées  parmi  les  ageiits  de  la  navigation. 

25.  Eo  cas  de  négligence  dans  le  service  ou  d'actes  répréhen- 
aibles«  ie  punitions  encourues  sont, 

1*  La  retenae  d'une  partie  du  traiiamtnt; 
2*  L'abaissement  de  claêst; 
3*  La  révocation. 

Cet  ponitîone  «ont  prononcées  par  le  préfet,  «ur  It  rapport 
di  Tiagénieur  en  chef. 

26.  Les  gardes  et  éclusiers  actuellement  en  fonctions  seront 
répartis,  à  dater  du  i*' janvier  i85/i,  dans  les  classes  instituées 
par  Tarlicle  i6,  et  rétribues  suivant  les  catégories  qui  auront 
été  fixées  par  le  ministre. 

Toutefois,  les  gardes  et  éclusiers  qui  jouissent  actuellement 
<f  Un  traitement  supérionr  à  celui  auquel  ils  auraient  droit  en 
vertu  du  nouveau  daasement  pourront  le  consmer  provisoire* 
OMit^atoettemaim  «t  jiiattûée  pur  des  ckoonatanctt  tout  à 
fait  exceptionnelles,  dont  il  sera  rendu  compte  au  ministie. 
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TITRE  m. 

AanSOBS,  PORTIBBS  BT  lOTRIS  A6I1IT8  ATTACOil  AIT  StXnCM  • 
PIS  K>BT8  lUBmifBS  DB  COyilBRCB. 

27.  Les  ports  maritimes  de  commerce  sont  divisés,  en  ce  qui 
concerne  les  éclusiers  et  pontiers,  en  trois  catégories,  eu  égard 
k  importance  du  port  et  à  la  cherté  de  la  vie  dans  chaque 
localité. 

2â.  Sont  applicables  aux  éclusien  et  pontîers  employés  dans 
les  ports  maritimes,  les  duposilioDs  concemaDt  Icis  éclusiers  de 
la  Davigation  iotérieure  contenues  dans  les  articles  16,  17»  i8« 
20,  ai,  aa,  aS,  a5  et  ay  du  présent  décst. 

29.  Les  dispositions  des  articles  30,  a  a  et  a  5  sont  applicables 
aux  agents  cbai^s  delà  manœuvre  de  ponts  mobilesetd*éclosesde 
peu  d'importance  ou  qui  ne  se  manœuvrent  qu'accidentellement, 
aux  baliseurs,  gardiens  des  toues  et  bouées  et  autres  agents  du 
service  des  ports  maritimes  qui,  par  la  nature  de  leurs  fonctions, 
no  peuvent  être  assimilés  à  des  éclusiers.  Des  décisions  ministé- 
rielles, prises  sur  la  propositioa  de  Tingéuieur  en  chef  et  sur 
Tavis  du  préfet  et  de  Tinspecteur  de  la  division,  fixent  le  nombipet 
la  dénomination  et  le  trsitemeot  de  ces  agents. 

TTTRE  IV. 

eAUmniS  DB  PHàBBS  BT  WAXkXTK» 

30.  Le  personnel  des  agents  du  service  des  phares  et  fanaiix 

se  compose  de  maîtres  de  phares  et  de  gardiens. 

Le  traitement  des  niaître-i  de  phares  est  fixé  à  neuf  cents  fr. 

Les  gardiens  sont  divisés  en  six  classes,  pour , lesquelles  le 
traitement  annuel  est  ûié  ainsi  quil  suit: 


1  '*  classe. ••••••••••••••••••••••••••  7 5o' 

2*  classe  •  •   675 

3*  classe   600 

4*  claase   5s S 

S*  classe   4&o  - 

6*  claiM.   375 


Dans  les  phares  011  il  existe  plusieurs  gardiens,  lun  d*eux 
porte  le  titre  de  chef.  U  reçoit  le  traitement  attaché  à  la  classe 
dont  il  fait  partie. 

31.  Des  décisions  ministérielles  fixent,  sur  ia  proposition  de 
ringénienr  en  chef  pt  sur  Tavis  da  préfet  et  de  Tinspecteur  delà 
divisf  on ,  le  nombre  et  les  eiiises  dts  gtodiene  attachés  an  ser- 
vice  de  cbaqae  phtre. 
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32.  Les  maîtres  et  gardiens  de  phares  sont  nommés  par  le 
préfet,  sur  la  proposition  de  lingéuieur  en  chef. 

33.  Pour  élre  Donimé  maître  ou  gardien  de  phare,  il  faut  , 
i«  Être  Français,  âgé  de  vingt  et  un  ans  an  moins  et  de  qjam- 

nnte  ansau  plus; 

s*  FTétre  atteint  d*aucane  infirmité  qui  8*oppose  à  nn  service 
actif  et  journalier; 

3*  Être  porteur  d*un  certificat  de  bonne  vie  et  moeurs; 

4**  Savoir  lire  et  écrire  et  posséder  les  premiers  éléments  de 
rarilhmétiqiie. 

Les  gardiens  de  phares  sont  choisis  de  préférence  parmi  les 
anciens  niililaîres  des  armées  de  terre  et  de  mer. 

34.  Chaque  année,  sur  la  proposition  de  Tingénieur  en  chef, 
il  pourra  être  accordé  par  le  préfet,  aux  gardiens  les  plus  mé- 
ritants, une  gratification  qui  n*excédcra  pas  un  mois  de  trai- 
tement. 

Le  nombre  des  gardiens  auiquels  cette  gratification  pourra 
être  accordée  ne  dépassera  pas  le  cinquième  du  nombre  total 
de  ceux  employés  dans  chaque  département. 

Dans  les  départements  où  il  y  a  moins  de  cinq  gardiens, 
celte  gratification  ne  pourra  être  accordée  qua  un  seul  d entre 
eux. 

35.  L'administration  continuera  d'assurer,  au  moyen  d  abon- 
nements consentis  en  faveur  de  personnes  qui  ne  seront  pas 
dassées  parmi  les  agents  des  phares,  le  service  des  fanaux  d'une 
importance  secondaire  auxquels  elle  jugera  convenable  d'appli- 
quer cette  mesure. 

36.  En  cas  de  négligence  dans  le  service  on  d*actes  répré* 
hensibles,  les  punitions  encourues  sont, 

1*  La  retenue  d*one  partie  du  traitement; 
a*  La  révocation. 

Ces  punitions  sont  prononcées  par  le  préfet,  sur  Je  rapport 
de  l'ingénieur  en  chef. 

37.  Noire  ministre  secrétaire  d'état  au  déparlement  de  l'agri- 
culture, du  comoHMTe  et  des  travaux  publics,  est  chargé  de 
rexécution  du  présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  d^ lois. 

Fait  an  palais  de  Saint-Cloud,  le  17  Août  1^53. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  TEmpereur  : 
Le  Minisfrf  srcrétaire  d'état  au  départeimuudê  Pagna&lJUM^ 
«itt  commerce  4t  du  Iravaajt  publics. 

Signé  P.  Maore. 
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N*  799.  —  DÊcnET  iMPÂMtÀL  nUtif  à  la  Coniribution  spéciale  à  pm^ 
cevoir]  en  1853,  pour  le$  dépentes  de  la  Clkambre  eldê  la  Btmne  de 
commêrce  de  Lilie, 

Do  S  Septembre  i8â3. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  • 
Empbbbub  BBS  Fbakçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  s4Linr. 

Sur-îc  rapport  de  notre  minislrc  secrëlaire  d'état  au  département 
de  rogricufluro,  du  cointncrce  et  des  travaux  publics; 
Vu  Tarliclc  1  i  de  la  loi  du  23  jnlllcl  1820; 

Vu*  l'article  ^^  de  la  loi  du  i4  juillet  i836;la  loi  du  20  avril  i844» 
el  celle  des  8- 1 6  juillet  1 852 , 

Avons  décbétb  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  I^.  Lne  contributioD  spéciale  de  la  somme  de  huit 
mille  six  œnt  cinquante-six  francs  (8,656^),  nécessaire  an  paye- 
ment des  dépenses  de  la'lcbambre  et  de  la  bonne  de  commerce 
de  Lille»  saivant  iestbudgets  approuvés,  sur  la  proposition  delà 
chambre  de  commerce  de  cette  ville ,  par  notre  ministre  secré- 
taire d'étal  de  l'agriculture,  du  commerce  el  des  travaux  pu- 
blics, plus  cinq  cenlinjcs  par  franc  pour  couvrir  les  non-valeurs, 
et  trois  centimes  aussi  par  franc  pour  subvenir  aux  frais  de 
perception,  sera  répartie,  en  i853,  savoir:  cinq  mille  sept 
cent  &oixaote-Deur  francs  (6,769^)  sur  les  patentés  du  dépar- 
tement du  Nord  compris  dans  la  circonscription  de  ladite 
chambre,  et  désignés  par  Tarticle  33  de  la  loi  du  25  avril 
1844 •  et  deux«  mille  huit  cent  quatre-vingt-sept  francs  (2,887') 
sur  les  mémes'jpàtentés  de  la  ville  de  Lille  seulement. 

2.  Le  produit  de  ladite  contribution  sera  mis,  sur  les  man- 
dats du  préfet,  à  la  disposition  de  la  chambre  de  commerce  de 
Lille,  qui  aura  à  rendre  compte  de  sa  gestion  à  notre  ministre 
de  ragricullurc ,  du  com'uerce  et  des  travaux  publics. 

3.  Notre  ii.iiiislre  secrétaire  d'élat  au  fîépartenicnl  de  l'agri- 
cullure,  du  cuniini  rce  et  d(  s  travaux  publics,  et  noire  ministre 
secrétaire  dVtat  au  département  des  finances,  sont  charges, 
chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texéculion  du  présent  décret, 
qui  sera  publié  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Dieppe,  ie  8  Septembre  i8ô3. 

Sigoé  NAPOLÉON. 

Pu*  rEmpcreor  : 
Le  ÈibmÊÊn  eeerMndMam  départemeiU  de  te^altere, 
dm  coi—i>fw  et  des  tmMos  pablics, 

Sifgaé  P.  Mamb. 
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800.  —  DicBEt  tMPiaiÀL  rekUf  à  h  Coninbudim  ifédah  k  pn^ 
eêvdr,  m  ièSS,  pour  Ui  êépmuêt  i§  la  CKamhrt  dê 

Saml'Qaenlm» 

Da  8  Seplembfe  iSSS. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Diea  et  la  volooté  nationale* 
EiirBBBUK  DBS  Feauçais,  à  tons  présents  et  à  venir,  salot. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  dVlat  au  déparlement 

de  l'agriculture,  du  c(  ininorce  cl  des  travaux  publics; 
Vu  l'arlicle  11  de  la  loi  du  23  juillet  i8ao; 

Vu  Tarticle  4  de  la  loi  du      juillet  la  loi  du  25  avril  iSàà 

et  celle  des  8- 16  juillet  i85a, 

Atohs  nicaiii  et  sbgbi&tdns  oe  ipû  soit  : 

Art.  l".  Une  contribution  spéciale  de  la  somme  de  quatre 
mille  trois  cent  quarante  francs  (^,3/io%  nécessaire  au  paye- 
ment des  dépenses  de  la  chambre  de  commerce  de  Saint- 
Quentin,  suivant  le  budget  approuvé,  sur  la  proposition  de 
ladite  chambre,  par  notre  ministre  secrétaire  d'état  de  Tagricul- 
ture,  du  commerce  et  des  travani  publics,  plus  cinq  centimes 
par  franc  pour  couvrir  les  non-valeurs,  et  trois  centimes  aussi 
par  franc  pour  subvenir  aux  frais  de  perception,  sera  répartie, 
en  i853,  sur  les  patentés  du  département  de  rAiftne  désignés 
par  Tartide  33  de  la  loi  du  i5  avril  \SM. 

2.  Le  produit  de  ladite  contribution  sera  fnîs ,  sur  les  mandats 
du  préfet,  à  la  disposition  de  la  chambre  de  commerce  de  Saint- 
Quentin,  qui  rendra  compte  de  sa  gestion  à  noire  ministre 
secrétaire  d'état  de  i'agricuilure,  du  commerce  et  des  travaux 
publics. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tagri- 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  notre  ministrr 
secrétaire  d*état  au  département  des  finances,  sont  chargés, 
chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécntioa  du  présent  décret, 
qui  sera  publié  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Dieppe,  le  6  Septembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Eropereur  : 

JJi  Ministre  secrétaire  d'état  aa  dépariement  de  la^fiaJitBtg 
dm  çommêrcê  €t  àêUnuMmx  pablics  , 

Signé  P.  Masm. 
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N*  801.  —  Décret  iMPiniAt  relatij  à  la  Contribation  tpéciaU  à  pev' 
cevoir^  en  iS53,  pour  les  dépenses  de  plusieurs  Chambres  de  commercé 
et  d'une  Bourse  de  commerce, 

Dn  8  Septenbrt  »853. 

NAPOLEON ,  par  la  grâce  de  Diea  et  la  volonté  Dalionale* 
Smpbiuiimi  MB  FiàiiçAia,  à  tous  préieaU  et  à  veoir,  salut» 

Sur  le  rapport  de  notre  ininistre  secrétaire  d'éiot  au  déparlement 
<ie  ragriculhire,  du  commerce  rt  des  Iravûux  publics; 

Vu  l'arlicle  1 1  de  la  loi  du  33  juillet  i8ao; 

Vu  Tarlicle  li  de  la  loi  rin  i4  juillel  i8â6,  la  loi  du  a5  avril  i8Mt 
et  celle  des  8- 1 G  juillet  1862, 

Atom  uàcBiri  et  uicMànmê  ee  q«i  awt  t 

Art.  1".  Une  contribiitioo  spéciale  de  la  somme  de  dix  niille 
trois  cent  qnaranle-neuf  francs  (  10, 3  19*^),  nécessaire  au  paye- 
meot  des  chaniltres  de  couunerce  d'Ahheville,  d'Amiens,  de 
Dtjoo,  de  Moriais,  de  Loiient  et  de  la  boune  de  celte  ville, 
saivant  les  budgets  approuvés,  sur  la  propositioD  desiites 
chambrrs,  par  notre  mîatatre  secréta^^  d*état  de  Tagricaltare, 
do  commerce  et  des  travaux  publics,  plus  cioq  oeutimes  par 
franc  pour  couvrir  les  non-valeurs ,  et  trois  centimes  au^si  par 
franc  pour  subvenir  aux  frais  de  perception,  sera  répartie,  en 
1853,  conformément  au  tableau  annexé  au  présent  décret,  sur 
les  patentés  désignés  par  l'arlicle  33  de  la  loi  du  2  5  avril  i844. 

2.  Le  produit  de  celle  coutribution  sera  mis,  sur  les  mandats 
des  préfets,  à  la  disposition  des  chambres  susénoocées,  qui 
auront  à  rendre  compte  de  leur  gestion  à  notre  mioistre  secré- 
taire d*état  de  f^icoltore,  du  oommevoett  des  travaux  publics. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tagri- 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  notre  ministre 
secrétaire  d*état  au  département  des  finances,  ^ont  chargés, 
cbacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  du  présent  décret, 
qui  sera  publié  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Dieppe,  le  8  Septembre  i853. 

SigDé  NAPOLÉON. 

P«r  rSaptr«ur  : 

Le  Mmuln  eeerélaue  ^ état  em.départewu^  dâ  Xejgnmkmrt, 
éâ  eemmeree  et  des  tmtwx  publics, 

SstgÊéP.iêàÊÊm 


(  524  ) 


Vu  pour  être  annexé  au  décret  en  date  de  ee  jour, 
teit,  H  8  Septembre  i8à3. 


Le  MinUtre  secrétaire  ^état  au  département  dê  C^iictUtUfe, 
du  commerce  et  des  iruvaux  publics, 

,  Signé  P.  MâeHB. 


N*  So2.  —  DÉcasT  lit  PÉRI  AL  qui  modifie  la  composUion  du  Conseil 

de  Prud'hommes  de  Nimes, 

l>a8  Septembre  iS53. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  el  la  volonté  oatiooaie, 
Empbbbor  ms  Fravçais,  à  tons  présents  et  à  venir,  aâLcr. 

Sur  le  rapport  de  noire  minislrc  secrétaire  d'étal  au  déparlement 
de  ragricullure  ,  du  commerce  el  des  travaux  publics; 

Vu  le  décret  du  27  seplembre  1807  (1),  Tonlonnance  du  2  février 
1820  (2],  lo  décret  du  23  juillet  18^9  (3)  et  ia  ici  du  1*  juin  i853; 

Vu  Tavi^  la  chambre  de  commerce  de  Mmes  et  les  propositions 
du  préfet  du  Gard  ; 

Notre  Conseil  d'étal  entendu  « 


(1)  1?* série,  Bull.  i65,  n*  9809. 

(a)  TU* série.  Bull.  3d3,  o*  8308 
(3)  X*  séne^BulL  184,  u'  i486. 


B.  n*  93.  (  5a5  ) 

kfoma  vicaiti  et  iNiciiioiis  ce  qui  mit  : 

Akt.  1*'.  Le  conseil  de  prad^hommes  de  Nimei  sera  désor* 
naîs  composé  aiosi  qu*il  snit  : 


1**  eAwàutmm. 

Ti<u^  des  chair*,  c'tofTei  et  tapis,  tetntaret ,  Llûorhiment 
et  cirgrai«Mg«  de*  m«tièrM  frviniérM,  cbîiiM,  oardÏMCgf, 
pGaft,  momugêàtê  a^ikn,  iMMga  éê  étmmt,  A<eeap«gc, 
t«a(i«gc  «i  apprit;  fabricalkm  tt  v«at*  dé  p«igD«t,  r«niia,  na- 
\tat9  ft  aoiies  iustramenU  accessotrM  du  initi*!'  i  tiiscr,  dea- 
u&a  d«  laJbn^iM  4..  •  

Faiincjiioti  dw  articln  d«  boonaUrie,  paaaanaanleria  «t  mercerie  ; 
moDlage  de*  nAim  tt  v«U  dm  isatrumeoU  «rcaMirce  ;  fila» 
lare,  d^vidage  et  moaliaag*  èm  mêUitm  pmoiiAm;  peignage 
firdage  (i<>  tnstièrp»  ;  grarnres  potir  iinprr»*inn  «ur  ('■toff.  »; 
lapreaaioaa  aur  éu»fle»i  broderie  el  ornemeoleiio  dea  atlide» 
4i la  fahc^M  ataMiiti  Ikbfi^  4t  chapwn  

Eatrepreoeara  de  conatracliona  ;  cxploitanla  de  carrière*  et  terraa- 
tmt\  maçons  et  plâtrleta,  a'-olptrura  *t  tailleura  d*  pierrea  ; 
Birbricra ,  loilirri  et  briquetters  ;  peiolrrs,  dêcorateart  et  La* 
di|fOMMr*  ;  charpentier*  et  charron*  ;  iBMiii»if  r» ,  ohdfiMta*  «l 
bflaats  de  piano  ;  cooflnelatirs ,  aieailicloot.  fead««f9«l  lo«r> 
i  *»n  wm  nélant  •arnirien,  forgerons  et  uiUaidiMi  t  «h*** 


Total. 


OVTMIia*. 


aS 


2.  La  juridiclion  du  conseil  de  prud'hommes  de  Nîmes  sV»- 
teodra  à  tous  les  établissements  industriels  désignés  ci-dessus  et 
dont  le  siège  sera  situé  dans  les  trois  cantons  de  Nîmes. 

Seront  justiciables  de  ce  conseil,  les  fabricants,  entrepre* 
nenrs  et  diefs  d'ateliers  qui  seront  à  la  téle  desdits  établisse- 
nii'nls,  ainsi  (|ue  les  contre-maîlres ,  ouvriers  el  apprentis  qui 
travaillrronl  pour  eux,  quel  que  soit  d'ailleurs  le  lieu  du  domi- 
cile ou  de  la  résidence  des  uns  et  des  autres. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*éftat  an  département  de  lagri- 
cnhore,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  notre  mi- 
nistre secrélaire  d'état  au  département  de  la  justice,  sont  char- 
gés, chacun  en  ce  qui  le  concerne  ^  d«  ^'exécuitiqa  du  présent 
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décret,  qui  sera  inséré  au  Buiielin  des  lois  et  publié  au  Moni- 
teur. 

Fait  à  Dieppe»  le  8  Septembre  i&53* 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Le  Ministre  secrétaire  ditat  au.  dépurtevuuL  dé  l^agncmUuPê, 
du  commêrçe  et  des  Irmaiu:  publics , 

Signé  P.  Maarb. 


N*  8oS.  DicBET  tMPÈUAL  ftlttif  MX  PùttfHfin  iiidplinmref  dm 
Pr§emmngénirau9  9t  Goavemeun  lu  Cùbtdes,  à  l'égard  dm  NêUKim, 
d»  Avonét  0t  aalrts  Officim  mimUénêh, 

P«  i4  S«pt«nbfn  i8&3. 

NAPOLÉON,  pa^  k  gr&ce  deDiea  et  la  volooté  nationale. . 
Empeudî  DBS  Fbamçais,  à  tous  présents  et  à  venir»  salot*  , 

Vu  le  paragraphe  a  des  articles  117  de  rordonnancc  du  a  1  août 
1825  (1) ,  I  Sa  de  celle  du  9  (V'vricr  1 827  (a)  ,  1  a  i  de  c  eîle  du  37  août 
1828  (3),  75  de  celle  du  a3  juillet  (4), et  79  de  ctlle  du  7  sej  temhre 
i84o  (^),  sur  le  gouvernement  des  coloniei  de  la  Uéunion,  des  An- 
tilles, de  la  Guyane  française,  des  élahliî^scmcnts  frant^^ais  de  1  Inde 
et  du  Sénégid,  rtlalifaux  pouvoirs  disciplinaires  des  procureurs  gétié- 
raux  et  j^'ouverneurs  à  l'égard  des  notaires,  des  avoués  ol  autres  oifi- 
ciers  niinislériels ,  ledit  paragraphe  ainsi  conçu  : 

■  A  l'égard  des  peines  piusgr.ivos,  telles  que  la  suspension ,  le  rona- 
«placement  pour  défaut  de  lé.-iilence  om  la  desiilulion,  le  procureur 
«gt^nérnl  ou  chef  du  service  judiciaire  fait  d'olï'ice,  ou  sur  les  récla- 
t  millions  des  parties,  les  pro|)Osilion<  qu'il  jupe  nécessaires,  et  le  gou- 
«  verneur  statue,  après  avoir  pris  Tuvis  des  tribunaux  qui  entendent, 
«en  chambre  du  conseil,  le  fonctioauaiie  iucul^é,  &auf  le  recourt  à 
•  notre  ministre  de  la  marine  ;  • 

Âtlenvlu  (jue  la  fai  ulié  réservée  aux  ofTiciers  ministériels  de  recou- 
rir au  miiiislre  de  la  marine  et  d«  s  colonies  contre  les  décisions  du 
gouverneur  ue  doit  être  applicable  qu'en  cas  de  destitution,  et  ue 


(j)  ?ni*  lérU.  BuJI.  64.  ■*  sioS. 

(a)  viii*  série,  Bull.  1C9.  0*64.17* 
(3)  vuT  série,  Bull.  261  ,  n°  98G3. 
(îi)  IX*  série,  Bull.  766,  n*  8783. 

(6)  i|L*«én»»  BnU.  776 ,  n*  e^Si. 


kju,^  jd  by  Google 


B.    93.  (  597  ) 

doit  pas  8*étendre  à  ceux  de  luspeniion  on  de  remplacement  pour 
défaut  de  résidence ,  peines  dont  1  application  doit  nécestairtmcnt  être 

irumédiate; 

Allendu  que  lout  en  maintenant  les  garanties  spéciales  qui  accom- 
pagnent  en  pareil  cas  les  décisions  des  gouverneurs,  il  est  À  propos 
ae  déterminer  la  limite  du  pouvoir  qui  leur  est  attribué  quaut  à  la 
suspension  des  ofliciers  ministériels;' 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  de  la  marine 
et  des  colonies,  et  de  Tavis  de  notre  garde  des  sceaux,  ministre  de 
la  justice, 

ÂTom  nàcMM  et  hàcxtroiA  tè  ipâ  soit  : 

Art.  l**.  Le  paragraphe  2  des  articles  117  de  Tordou- 
fiance  du  21  août  1825,  182  de  celle  du  9  février  1827,  121 
de  celle  du  97  août  x8!28,  76  de  celle  do  a3  juillet  et  79  de 
celle  da  7  septembre  i8Ao«  sitr  le  gouvernemeot  des  colopies 
de  la  Réunion,  des  Antilles,  de  la  Guyane  française,  des  éta- 
blissements français  dans  llnde  et  du  Sénégal ,  est  remplacé 
par  les  dispositions  suivantes  : 

•  A  régaid  des  peiues  plus  graves,  telles  que  la  suspension, 
■  le  reniplarenient  pour  clrnuit  de  résidence  ou  la  de^ti(ulion, 
tle  procureur  général  ou  cbef  du  service  judiciaire  fait  d*o(Iice, 
«  OU  sur  les  réclamations  des  parties,  les  propositions  qu  il  juge 
«  nécessaires,  et  le  gouverneur  statue,  aprèi  avoir  pris  Ta  vis  des 
c  tribunaux  qui  entendent,  en  chambre  du  conseil,  le  fonction- 

•  Daire  ifnculpé. 

■  Le  recours  k  notre  ministre  de  la  marine  et  des  eolooies  est 
«  ouvert  contre  les  décisions  du  gouverneur  prononçant  la  des- 
«tttution;  la  suspt^nsion  pourra  être  provisoirement  appliquée 
•jusqu'à  ce  que  le  ministre  ait  statué. 

■  La  suspension  ne  pourra  être  prononcée  pour  une  période  ^ 

•  de  plus  d  une  année.  • 

2.  Notra  ministre  secrétaire  d'état  de  la  marine  et'descolo* 
nies  est  chargé  de  lexécution  du  présent  décret,  qui  sera 
inséré  au  Bulletin  des  lois.  ^ 

Fait  à  Saint-Cioud,  le  i4  Septembre  i853. 

Signé  flAPOLÉOn. 
Vw  rEnperenr  : 

£•  Ministre  secrétaire  dètat  de  h  marine  et  des  eolonieg. 
Signé  TuiODOAS  Ddcos.  • 


(  ) 

N*  8oA»     DàoÊn  iafIual  (coalre^ugoé  par  le  garde  des  toeaut, 
miiiislre  de  la  justice)  porlant, 

1*  Que  M.  Cochon  [François-Prosper) ,  négociant,  né  le  friiclidor 
an  vu  [8  septembre  1799]  •  ^^'^  onfanls  majeurs  Marie- Louis  Prosper, 
né  le  11  jaiivicr  i8a5;  MoneFlorcncc-Léonie,  née  le  5  juin  1836; 
Marie- E lisabeih-Céline ,  née  le  21  août  1827;  Amund-Barihclemi,  né 
le  3o  janvier  1829;  Marie-Denife-Pclagie ,  née  le  10  oclobre  i83o; 
Marie- Louis-Xavier^  né  le  8  janvier  iS.'^a,  et  ses  enfaiits  mineurs 
Marie-Henry-Dominique-Chrysostome ,  né  le  5  août  i833,  et  Marie- 
Joseph- !.ouis ,  né  le  G  avril  iSSy,  demeurant  à  Oisemont,  arrondisse- 
ment d'Amiens  (Somme),  sont  auloriftéÂ  à  substituer  à  leur  oom 
patronymique  celui  de  Prévost; 

a'  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  pourvoir  devant  les  tribunaux 
pour  laire  opérer,  sur  les  registres  de  l'élal  civil,  les  chnngemenls 
résultant  du  présent  décret,  qu'après  l'expiralion  du  délai  iixé  par 
la  loi  du  11  germinal  an  xi,  et  en  justifiant  qu'aucune  opposition 
n*a  été  formée  devant  le  Conseil  d'état.  [Saiiit-Cload ,  2i  Septembre 
i853.)   

Errata.  Bulletin  90,  contenant  le  c)(^cret  impérial  du  17  septembre  i853, 
oni  modifie  les  droits  à  fimporlatioD  du  caoutchouc  brut,  page  43 1 ,  article  i" 
de  ce  décret,  au  lieu  de 

Par  nowrts  ^irBByeri  «f  f  or  tffrr«  •  •  «  iÛ^  la  i$0  hihf. 

Lisea  : 

Parnaeim  étimeyen   lÛ^kâiâOlUûg. 


Certifié  conforme  : 
Paris,  le  3o  *  Septembre  iâ53p 

Lê  Gûri9  des  Sceans,  Ministre  Secrétaire 

d'élat  au  déparlement  de  la  Justice, 

ABBATUCa. 


C«tte  date  est  celle  de  la  réceplioo  du  Bulleua 
AiAÛDiflère  de  It  Jottîee. 


G*  «'kltODii*  ponr  le  Bul!«l:n  dea  foU ,  l  raiMn  dt  9  fraoc*  par  M  »  à  Ift 


éê  yimgrimmu 


lMPtii>iEaiE  lupàauuu  —  3o  Septembre  id53. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 


N"  94. 


« 


I 

K*  8o5.  —  Tableau  da  prix  de  l'hectolitre  de  Froment,  pour  servir 
de  régulateur  aux  Droits  d'importation  et  d'exportation^  des  Grains  et 
Fannes,  conformément  aux  Lois  des  i 5  Avril  1S32,  26  Avnli833  H 
il  Jamim:i,85i,  iutété  Ut  30  Septembre  iSôS,      ;  . 


nul  01  L«BlCTO|iIT«B 

•  .  lie  Dromeat  (i). 


3  4'3o' 

27  oi 
39  02 


2  2' 74' 

26  10 
26  73 
28  06 


2  4'  oV 
25  68 
2  5  93 
24  66 


Pyré 
Aude 

Hérault'.  •  • . . .  iToulotaé*  •  •  •  • 

'Gard. . .  ( Gray 

Bouches-du-Rh j  L\on 
Var  iMarsenU 

Algérit**  •  «  •  •  • 

''Gironde.  \ 

Landes. ....../ 

B-  PyrénéÎBi. .  ' 

Afiégc  \ 

Jura  

Dovbi  ;. 

Ajd  

Isère  

Hantfli"Aip€0«  • 
Bass«t*Alpei.  • . 

(1]  Ui  «Mb  ptfix  4iaiai|iie  nmbé  fonl  eem  de  la  damîëre  «maioe 
da  BMiii  piMdmt,  de  U  première  et  de  la  deuitaie  Mmine  du  mou 

Xl*Série.  "  ào 


Marans .  •  •  •  •  • 
Bordeaux .  .  • .• 
Toulouse.  . •  •• 


r  • 

'Gray.  ••  •«••• 
Saiot-Laïuent. 


ai  9? 
36  58 
24  3o 


26  lô 

27  88 
26  06 


11  S* 

26  j8 
2r  7^ 


26  10 

27  89 
5o 


27 


1 


I 

21  03 

26  66  y  23  97 
s4  o3 


25  68 
27  6  A 
27  o3 


97  10 


I 


DÉPARTEMENTS. 

r 


MARCHis. 


PRU  DE  L*HECTOLITIlB 


PRIX 
moyen 

rrguUtcml 

UmcUoo 


3«  CLASSB. 


„  jHaut-Khin... .  Mulhomê. 
'    (BM-Rbia  |Stra8bovrg. 

I 


Nord  jBergucs. . . 

Pas-de-Calais . .  i  Arras  

,   ISomme.'*. .  *  .[Boye. . 
^  l8eine-|]il&.  .  [  Soisionà.  • 
lElure.  ..•«.•.  iParis.  •  •  •  • 
Calvados.  .  • . .  iRoaen. .  •  • 

 1  ' 

"^^'^fLdîre-Infér.  . .  |Sanmur. .  • 

3"   <  Vendée  >Maolcs.  .  . . 

f  CUareute-IiUVir.  \  Maraas. . . . 


29' 64'!  29' 78' 
3b  a8  1  «9  70 


29  »9 

28  89 
So  07' 
37  ho 

29  A6 
ad  35 


23  25 

24  52 
ai  92 


38  16 
27  77 
27  87 
38  86 
36  hh 
a8  19 


34  20 
a5|  o3 
21  80 


29  70 j  ^ 
I 


38  5i 
3o  33 

28  26 
3»  o5 
3()  33 

3^  99 


33  78 


I 


35  35 

a6  49  }  a3  80 
SI  63^ 
"  1 


A*  CU88B. 


i Moselle.  \Meli.  
Meuse  f  Verdun  .... 
Ardennes. ....  iCbMçviUtu  •  •  • 
hknù.  ..^Soiisi 

i\       I  ; 

[Mao^Ve  lSaînt-L6» 

j  Ille-et-VUinc  .  i  PaimpoC. .  •  •  •  • 

jCAles-du-Sord.  >Quimper  

i  Finistère. .  .\.  iHcnneboo-.  « 
>  ^Morbtbn.,*v\}Naiitee«  «V 


. .  •  • 


f 


29  i5 
29  G7 
36  .58 


36  17 

1^  43 
21  53 
i5  46 
24  5s 


37  71 

36  1.7  \  91 
i«  86 


37  86  ^ 

27  66 


38  ^1 


I7  87    17  2G  1  > 
ûb  o3    26      Ji"  ' 


2  Arrêté  par  nous;  Ministre  Secrétaire  d'élal  au  dépaitemcot de  r<Agnc^timl 

ciu  Commerce  et  des  Travaux  publics.  ,'**',*.*.'   '  '     *t  \ 

9  *  *     *"         1  '     *  '    *   '    '  '.  '* 

j  A  Pari^^,  le  3o  Septembre  i853.    *"''•**  '  '  *  .   |  '   1'  1 


..  ....  ,  I 

•»»  •«   »  •  \  •» 


•  .1  • 
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fi*  806.  -T  DÉCRET  iMPinriL  féldt^à  ta  édnàéisiàh  iaii  Cfmifl  iM 
fer  de  Parti  à  Mulliousé,  avec  èMbrioichèméiit  iâf  CôulotfiniîeH ,  et at^ 
Ckémùi  de  fer  dé  Nancy  à  Grày  êt  d'Oâ  Chmià  éèfirdè  Parii  à 

emm,  Smê'Mandé  êt  Saint-Maar. 

•  »  »  » 

Bù  17  àm  iS53. 

NAPOLEON ,  par  la  grâcé  de  Die»  et  H  Toionté  D«ilkAMri«^' 
Emfeb»db  du  Fbamçais,  à  tous  préaeats  it  à  YéBir^  êâm. 

Sur  le  rapport  de  ntilH  mxÊâ9m»9mMkfÊ  tfllal  i#  él<|i<igBÉiil 
de  VemcnUare,  du  çoiniBevce  et  des  tnvfaoz pnbHet? 

Vu  M  loi  dtt  1 9  juillet  i8il5,  ffoâ  a  aolorise  radJucBcaiîon ,  par  la 
YÔie  dte  la  puUicité'eCdé  la  cbncurrence,  du  diemhi  dé  fer  de 'Paris  a 
SÉfaifiOurg ,  ated  embrsne&ieinem  sur  Reinur,  dTùtfe  pari,  et  éur  HM 
e^  tôt  hi  DKMHièHs  tits  l^rittse,  yèurf  ^ari^brackt  d'antre  ptart; 

VtàtMbènmtééà  in  neviUalMv  iM5  (1},  qui  a  approtttê rkdftf^ 
diÉMiib  MMée  fi»  9&  M  làkOÊê  ilob*  Mar  la  eoiiftiiffoa  dtfdif' 
dMnuii;  '  / 

V«  l^èldéniiaiiBe  dd  17  déomaliN  iM5  (a),  qui  K(Mialeglie.Jes 
statBte  do  la  sociM  aiiÔD|me  du  èbemin  do  fep  de  Paris  à  Sinav 
l^oorg/,  '     .1  ' .  -,  .    Li  ^ 

^  Vu  ledétret  duaS  piaA  i85^  (3)  la  qpuTentioo  interveniie  te^ 
â&ne  jbîfr  entre  le  mmîsM  oes  (raYaux  puoHcs  éCla  comjpagnioao, 
diemin  de  fec  de  Paris  à  Strasbourg  ; 

. Vu U lotife 9fe Jàiltal  ra44t  rot^AAAttètf  du  i/t  diâoéAi&rë tf^  la 
^ÊdÊmt%f^é»^k\ti  ordbiMànlééjfdeé  i5  jaDv-icr  (5)  et  àgmai  r{f4&t6), 
IftM  do  9  aoAl  1847»  fordoKturttote  dà  <l  SepteeibrO'iS^v  (7^  et  lif 
décret  do  37  mars  i85a  (8).  relatUs  aiediÉWn  éeifr^MoMMMV 

àTroyes;       i:.>'i  -      ;  .  .1 

Vu  le  décret  dû  ao  mâr^  180a  (9]  portant  conoassion  dn  chemm 
de  fer  deBlesilijis  el  WatDirierè  Gray,  ainsi  que  la  convention  et 
le  cahier  des  charges  y-anoexés;* 
Va  k  loi  c(u  i&  juiltet  i84o,  la  convention  du  la  octobre  et 
  ^#ar  f#ooi0bA  èà k  iÊàu» «finécr  (10]  relativei  au  prêt 


(1)  11' sérié,  BuTI.  iiSg.n*  12,424. 
(si  u*  série,  partie  supplémeotaire,  Bull.  818,  Q*  ao,i67« 
(3l  x*aérie,lLU.  511,11*3977.  :  «  .:  i» * ...  ' 

1  a* aé^,  Mit  ^*^r9?M<%(f- ^ 

I      série,  Bull.  1175,     1I180S.  .  ,î  

)  n*  série,  parlie  supplémentaire,  Bail.  7^3 •  n*  19«&39.  .  .  .  •  .  \\ 
M  ix' s6ric,  Bull,  i.iig,  n°i3,8a8. 

»)      série,  Buli.  5jo,     3973.  —   '       •  •  -  .  — 

(9)  X*  série,  Bull.  5a8,  n*  4o4b.  '   .  ,  T      ..  ' 

[10]  U'  série,  Boli.  773,  a*  8960. 

40. 
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(Ma  ) 

de  doue  millions  six  cent  mille  francs  fait  par  tÈtki  k  la  compagnie 
4a  ^fiim  ds  fisr  de  Strasboonr  4  BAle  ; 

/Vu  ie  décret  dii  35  février  ils  a  (i)  portant  concession  dn  chemin 
ip  fer  de*  Slrasboors  k  Wissembourg  et  modificalion  des  condiUoiit 
de  remboursement  du  prêt  ci-dessus  énoncé  ; 

Vu  le  séneltts-consuite  du  a 5  décembre  iSBa ,  article  A; 

Vu  la  convention  provisoire  pssée  aijouid'boi  entre  notre  ministre 
de  ragrîenltare  «  du  commerce  et  des  travaux  publics  •  et  la  compagnie 
duMpemÎA^efiprdePerislStraiboQrgt.      .   .  . 

Notre  Con5eii  d'état  entendu*  *- 

liAm»  vécxàtà  ^  sfàoMànmM  ceifeisuits 

.  Art.  1".  Est  approuvée  la  convention  passée  aujourd'hui 
entre  liolre  ministre  de  l'agnciillure,  du  commerce  et  des  tra- 
vaux publics,  et  la  compagnie  du  cliemin  de  for  deParisà  Stras- 
bourg, pour  rexéculion  d'un  chemin  de  fer  de  Paris  k  Mulhouse, 
ayee  embranchement  sur.Coulommiers,  d'un  cbemiode  fer  de 
fiânty  à  Gray  etdun  chemin  de  ierde Patia tVitoeeMeSySeittt» 
Mandé  et  Saint-Maur. 

•  6«  Toutes  ks  conditioiM  qui  soat  eilpulées  dens  Mite  ton- 
yentionf'et  dans  le  cahier  des  chargea  annexé  ta  présent  décret, 
sojt  à  la  charge  de  i*État,  soit  à  la  charge  de  la  compagnie  du 
chemin  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg,  recevront  leur  pleine  et 
entière  exécution.  '  '        *  . 

j  Ladite  convention  restera  annexée  au  présent  décret. 

'  3*  Noti-e  2mni;stre  secrétaire  d'état  au  département  de  1  agri* 
cùUure,  du  coinmerce  et  des.tinvaus.  p\»blics»  est  ctiaité  de 
L*eiéQation  du. présent décreL  .    t  .  . 

Fait  an  pal^s  de  Saint  Cioud,  le  17  Août  i853. 

Signé  nAMLtON. 

r  Par  rEnipereur: 

I  .  *  / 

*  ^         .....  .  X<  Ministre  tecréttùre  j  itai  an  départemeHt  d$l'9§m$lnn9 

du  eommtrcê  tt  de*  travaux  publics, 

âignéP.  IfAfliîr^ 

•  » 

'  «If* 

Etttre  l«s  souflsignës  : 

La  ministre  da  ragricultors ,  du  eodtouaita  SI  des  IMmx  puUies,  agisMPt 
ao  nom  da  TElat,  tons  la  réserve  da  rapprohètiofl  des  présentes  fêt  déeretée 
iEmpareiir,  ' 

(1)  a*iérie,BulLé99,  .  " 
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D'une  pirli 

Et  la  société  anonyme  établie  à  Ptunt  Mos  le  nom  de  CéÊtptigtiiê  dm  ckmm 
«b /gr.  iâ  Pvù  à  Strasbourg,  ladite  oompegDierapiéient^  ptr      .  . 

WA.  le  comte  Engine  éê  Ségmr,  présideat  da  eomeil  dTedmiaiilniiotii 

llippolyte-PaulJayr,  ■  • 

Alexandre  baron  dHer»&fs  '         '  ' 

Auguste  Perdonnet, 

Loais- Alexandre  Baignièretg 

Jeûn-Baptiste  Roax» 

Membres  du  comité  de  direction ,  spécialement  autorisés  par  délibération 
du  cooseil  d^admiaistralion  en  date  du  9  août  i853. 

Ses  adminislnleun,  éliaint  domieHe  au  aiége  de  ladite  aoeiété,  I  Finfa«  à 
rflmbercadëre  dudil  çhemîn,  rae  de  Strasbourg,  el  a|îa8ent  loi»  la  réserve 
de  Tapprobation  de  rassemblée  générale  de  ses  tctionneirei,  dans  nn  délai  de 
trois  mois  an  plus  tard, 

Fantrapart, 

fl  •  été  eeovemi  ee  qnî  snit  : 

àn  1*^  Leminîsire  de  1  agrîenhnre,  du  commerce  et  des  travaus  publies, 
anneoide'rÉtat.eoiieèdeà  le  coaDpegniedtt  ebeiniodefeff  deBanlàiin»» 
benrg,  qui  aceepte: 

1*  Un  chemin  de  fer  de  Paris  A  Mulhouse,  passant  par  ou  près  Nogent- 
sur-Seine,  Troyes,  Chaumont,  Laogres,  Vesoiii  et  Beifort,  aveo  embranche- 
ment sur  Coulommlers;  ^  .  ^ 

2"  Do  chemin  de  fer  de  Nancy  à  Gray,  par  Épinal  et  Veaoul;  . 

y  On  clMinin  de  te  de  Pteis  à  Vineenaes  et  Mnt-llmir,  le  toni  «« 
denses  et  eonditions  dn  eshier  des  charges  arrêté  cejoord'hni  partie  ministie 
de  lagricoltnra»  du  commerce  et  des  travaos  publics  et  «Musnexé. 

2.  La  compagnie'  s'engage  à  eaécnler,  à  ses  frais,  nsqneebtpérib,  tMwUf 
travaux  des  cnemins  de  fer  ci-dessus  concédés. 

3.  La  réunion  de  la  concession  du  chemin  de  fer  de  Montereau  à  Troyes  à 
celle  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg,  réalisée  par  le  traité  ci-anoexé 
intervenu  eolre  la  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Montereau  à  Xroycs  elle 
cooseil  d'administration  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg»  est  |ip< 
prontiée»  •••»    i  v'* 

Le  prêt  de  trab  millions  de  francs  (3,000^000');  fait  soc  las  fonds-de  T^tal 
à  la  eempagoie  dn  dienûa  de  fer  de  Montereau  à  Troyes,  en  vertu  de  la  loi 
du  9  août  i9é7,  *^  remboursé  par  la  compagnie  du  chemin •  .fer  de  Paris 
à  Strasbourg,  avec  les  intérêts  à  quatre  pour  cent,  en  trois  nnnuités  égales. 
Chaque  animité  sera  représentée  par  une  obligation  souscrite  par  la  compagnie 
et  négociable  à  l'ordre  du  caissier  centrai  du  trésor.  U'écbéancc  de  la  pi^cm^ivre 
aoooité  est  fixée  au  3i  décembre  iô53.  '       '  j 

4.  La  réunion  de  k  concession  du  chemin  de  fer  do  Blesmes  à  Gray  à  cal|e 
èa  ciMnin  de  for  de  Pans  à  StfHbourg,  féaltsée  par  le  traité d-aanwé.  inter- 
venu entra  les  conseila  dTedministration  des  deua  compagnies,  sous  réserfe 
de  fi^probatiou  deaassemblées  générales  de  leurs  actionnaires,  est approi^vée* 
La  compagnie  renonce  à  la  garantie  d'intérêt  stipulée  à  la  cbargede  fÉtat  par 
lacté  de  concession  dudit  chemin  de  fer,  et  les  articles  3  et  4  du  cahier  des 
charges  annesé  au  décret  du  36  mars  iô5a  seront,  en  conséf^usnce,  cpnsi- 
dérés  comme  nuls  el  non  avenus. 

5.  La  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg  s  engage  à  rem- 
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bourser  à  TÉtat  la  somme  de  doute  millions  six  cent  mille  francs  (i  3,600,000') , 
monlant  du  prêt  fait  à  la  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Strasbourg  à  Bàie  , 
•D  eiëculioD  de  It  loi  du  i5  juillet  i6^o,  et  ce  moyennant  subrogation  dans 
les  droits,  actions,  privilèges  ou  liyppthèques  qui  résultent  poar 
YV  Mhwm^^gf^ÏP  du  ckwm  Sft  ti^x^nkmg  à  jg^,  ^oilife  U  loi 
précitée,  soit  des  conTentioas  intervenuei  ult4ri|Bir»a¥H>>»  ^  netaameiit  des 
dbpositious  des  «rtidet  67  el  68  du  eif^  m  «AilWt  IBMA  décret  du 
35  février  i85fl. 

Ce  remboursement  aaralien  avec  in},éréts  à  ay^tre  popir /Cû^^,  eui  prendront 
cours  à  dater  du  8  mai  i856,  terme  du  délai  fixé  pour  l'actièvement  du 
jçhiçpiip  4^  fi^J^  Strasbourg  à  Wissembourg ,  en  (quarante  çt  nn^e  ^j^téi 
égales,  dont  la  première  viendra  k  f^cj^^Rce  i^Q  an  apr^s  |e.4i^  j^uf, 

Çbaqpe  annuité  sera  représentée  ffr  uf^e  obligation  toi^çfiijf  ^j^r  1|  pom- 
fil  ^ff^oç'^^ie  k  l'çrdrip  4u  ç^iaî^r  ç(eotr»|Jdi|  Iré^f . 

H  foilil^gilio  /çn^ç,  cp  ffu^ip,  k  c»»Trir  rfitftdef  en^ements  qv  jl  a 
pris  vis-à-vis  de  lA  compegnie  du  chemin  de  1er  de  Str^bç^rg  à  Bâle  pour 
la  garantie  de  quatre  pour  cent  d'intérêt  sur  le  capital  empleyi  p|r  eiie  à  la 
construction  du  chemin  de  fer  (!c  Sirasbourg  à  Wissembourg,  en  sus  de  la 
subvention  de  trois  millions  de  francs  (3, 000,000')  qui  lui  a  allouée  par 
le  décret  du  36  février  1863.  En  conséqnence,  elle  versera  annuellement  au 
trésor  les  sommes  que  TiCtat  pourrait  avoir  à  payer  en  exécution  de  l'article  4 
du  cahier  des  charges  annexé  au  décret  précité.  La  compagpie  est  ^  ^  pré- 
MMl  itthililtée  aoB  ^iràe  d«  l*État  fovr  te  leewiiWintiSewanei  au  elle 
'WÊmjd  aMOMN»  tm  «aéeslleii  de  ces  eagigeaeats. 

5  (if.  La  eoiiipagnie  aura  à  tonte  époque  la  préfiSmee,  i  conditiona  é§ri«, 
pour  la  conceasioB  do  eheiip  de  fer  d  embrandwflMBt  de  Cocheren  à  Sarre- 
beurg,  si  le  Qoafe— aent  neeuMiasait  nlténewaMeat  Taliâitéd'eA  faiee  la 
eonceasion. 

6.  Les  concessions  des  lignes  concédées  on  inco^orées  à  la  compagnie  âa 
chemin  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg,  en  vertu  de  la  présente  convention,  ne 
feront  qu'une  seule  et  même  entreprise  avec  les  concessions  aciueUea,  et 

'piepdMMl  il,  ee»ne  oeHet^i,  le  17  Dovwibre  1954. 
^  Lee  diipetMotts  d«  IMeb  «4  éa  eehier  dee  eharges  asMué  à  la  kl  du 
i§  juillet  i84S ,  relatif  an  partage  dee  béaéfieee  enti»  TÉtet  et  le  eoMpegile 

iu  delà  dè  knit  pour  cent»  f^ppliqnerent  sur  l'ensemble  des  produite  MAt 
di;s  li^es  exploitées  parla  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg. 

En  conséquence,  après  le  3 1  décembre  1 860,  le  partage  commencera  anssilAt 
f|oe  lesdils  produits  nets  des  lignes  exploitées  dépasseront  huit  pour  cent. 

La  faculté  de  rachat  stipulée  au  profit  de  l'État  ne  pouira  être  exereée^ae 
sur  l'ensemble  des  lignes  comprises  dans  la  concession. 
'  *  f .  Le  capital  aieiirfre  à  1  axécntieB  dei  engageiqeati  qui  iiriMH  fMÊi 
de  la  Méiem  eemiitieB  aeii  réaiieé  M  moyen , 

1*  Darémîeiiow  de  deni  cent  cin(|iiâate  mllia  (a5«,M«)  aetbM,  de  eiaq 
1^    '  eènts  francs  (  600')  cbêcane ,  qui  devroMt  èlM  mises ,  par  pnéftérence ,  k  la  dis- 
\  position  dee  actioaiiairee  actueU  de  la  compagnie  du  ebetuin  de  fer  de  Paria 

Strasbourg  eu  prorata  de  celles  qu'ils  possèdent,  et  qui ,  Inr^qrnVIlea  seront 
^^tîërenient  libérées,  auront  les  mêmes  droits  que  les  actions  actuelles; 
jusque-là  ^Uet  Jojiiropt  d'an  intérêt  de  quatre  pour  cent  aur  iei  sommes 
verséè<^  ; 

'•"'^*  lS€  rémission  de  nouvelles  obligations  de  même  fonne  aue  celles  de 
remj^runt       fut      li|  eçnifa^^  l/éeqillloii  de  cep  olyiiptlnif  pOttRi 
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avoir  iieu  qu  en  vertu  cfunc  autorisaUon  da ministre  do  ligricv^^ti^re^  du  com- 
merce et  des  travaux  publics.     *       '         ..  •  • 

8.  DaqK  le  cas  o&  le  orU  dfs  fhçcto1Hr«  ét  Vti  i*âèterait,  sur  le  marché 
'réenltlfor  de  Cny,  à  viflgt  tMiif  (jaunis' et  am-dfs^jûs';  le  Çouf ^rnemept  pbom 
eiiger  àt  la  oumpagoie  oue  le  prix  dû  trauspori  dés  h\iB,  ^iifjà  cornons,  aoît 
rë4"^^  ^  '3  iTiohid  du  lartV  fixé  par  le  cabîer  des  c^^rges  sur  toutes  les  l^oes 
cltt  chemin  de  fVr  i)c  Paris  à  Strasbourg,  et  ne  puisse  s*élever»  ail  nuttSiAoïn, 
^u*à  liuil  centimes  (8*)  par  tpnnc  et  par  lvilom^l^^. 

0.  La  cgmpaj^nic  iait  (élection  de  domicilt'  à  l\iris.  Toute  signific&lion  ou 
notiri»  alioM ,  îKlroisce  à  la  comp'ii;n'c,  sera  valable  lorsqu'elle  sera  (ail^  an 
secréiariat  ^(  ucial  de  la  préfecture  du  départenient  4c  la  Scinç. 

10.  présente  convQuUon  c^t  )e^  actes  y  anncx^^  qe  seropt  passibles  que 
àm  droit  fite  de  no  franç.  t .      ••  1  • 

F^t  4  Paris,  \b  17  août  i§53i,  _ 

Approuvé  récriture  :      *  Approuvé  : 

.  Approuvé  yéerituro  9  Approsvé  t 

Signe  B.  d'IIeri  ey.  '      Signé  Daifjni^rcs. 

Approuvé  récriture  :  Approuvé  ; 

Si^  Aag.  Pêréêmui.  Si^td  Amuh 

Le  MinUtre  de  l'agriçHUuf^^  du  Qâmmercê 
.  pi  (iri  ipavoMT  publia. 

Signé  p.  Magne. 

Cahier  des  charges  de  hi  concessicn  du  Chemin  de  fer  de  Paris  à  Malhousf ,  avec 
emhra-  chenientsur  Caulommicrs,  du  Chemin  dcjer  de  Sançy  à  dro^  ttdtl  C^eiM/l 
de Jer  de  Paris  à  Vincenne^t^uint-Ma^idc  et  Suint- ^aiic, 

TITRE  1*. 

ApT.  1".  Le  chemin  de  fer  de  Paris  à  Mulhouse  s'embranchera  sur  le  che- 
min de  fer  de  Paris  à  Strasbourg  aux  environs  de  Noisy  et  passera  à  ou  près 
Tournao  pour  rejoindre,  en  aval  de  Nogcnt,  le  chemin  de  fer  de  Montcrcau  à 
Troncs;  de  Trojes,  ii  se  portera  sqr  (^MimiiMit  en  passant  à  00  près  de  Ba^- 
for-Aube. 

An  àfHk  dti  Cbaumont  H  suivf«  le  dieosin  dç  fer  de  Blesmes  lî  Gray  poiir  s*eu 
dltacher  au  delà  de  Langres'et  se  diriger  sur  Vesoul  en  suivant  un  Iraoé  qui 
fera  déterminé  par  Padministrafion;  de  Vesoul  ii  ira  toucher  à  Beifort,  en  pas- 
lant  par  Lure ,  et  de  Belftirt ,  enfin  ,  il  se  dirigera  sur  Mnlliouse  par  Dannema- 
rie  et  Altkirch.  A  Mulhouse  il  sera  mis  en  communication  avec  le  chemin  de 
fer  de  Strasbourg  à  Bàle,  suivant  le  tracé  qui  sera  détcrmiqé  par  l'adminis- 
tration, les  deux  compagnies  entendues. 

L'embr^ncbnniefit  de  Qoniommiers  se  délicbera  da  cbemlii  de  (ér  de  Pnfs 
à  llalhonae  an  point  «pd  sera  déterminé  par  radminislration,  et  descei|dra  dan 
b  vallée  4»  Morin  par  la  vaUée  de  l*Aiinetio. 

!•  Le  tracé  da  càenia  de  fer  de  Nancy  4  Chray  ae  détacbera  de  fat  fî|ne 
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principale  de  Paris  à  Strasbourg  entre  Nancy  et  Lunc^ville,  au  poiotqui  sera 
déterminé  par  l'adminislralion  , et  gagnera  la  vallée  de  la  Moselle,  qu'il  suivra, 
en  passant  «\  ou  près  Charmes,  jusque  prt4  d'Épiual,  se  portera  d'Épinal  sur 
Vesoul,  et  de  Veaoul  gagneia  la  vallée  de  la  Haute^aôoe,  qu'il  Miivra  jusqu'à 
Gray,  oàiiaboqlira  en  un  point  «(ni  wra  déterminé  par  radminislnlioii. 

3.  Le  chemin  de  1er  de  Paris  à  Vincennee  et  à  Saiot-Maor  pirtim  d!*im 
point  aîtoé  k  Test  du  caoal  Saint-Martin  près  Je  la  place  deitfiastillc  etie  di- 
visera en  deux  branches,  dirigées  Tnne  sur  Saiot*llaiadé,  l'autre  sur  Vinoennet, 
Fontenay,  Saint-Maur  et  la  Varcnne-Saint-Hilaire. 

L'administration  se  réserve  do  déterminer  ullérieurenicnl  le  tracé  définitif 
du  chemin  de  fer.  Elle  déterminera  également,  après  les  enquêtes  prescrites 
par  le  titre  II  de  la  loi  du  3  mai  i8ii,  les  dispositions  auxquelles  la  compa- 
gnie devra  se  conformer  pour  la  traversée  des  rues,  boulevarts,  roules  et  che- 
mins publies  rencontrés  par  le  chemin  de  lèr,  ainsi  qne  tontes  celles  qiiVIla 
pourra  juger  nécess^^  pour  lioler  la  ctrcolttion  do  chemîn  da  Ar  de  ceUa 
des  autres  voies  publiques. 

4.  La  compagnie  s*engage  à  exécuter  à  ses  frais,  risquas  et  périls*  tons  les 
travaux  des  chemins  de  fer  de  Paris  à  Mulhouse  avec  embranchement  sur 
Coulommiers,  de  Xancj  à  Grny  ot  de  Paris  n  Vincennes,  Saint'Mandé  ei Saint- 
Maur,  et  à  les  terminer  dans  les  délais  suivants,  savoir  : 

1°  Trois  ans  pour  les  sections  de  Paris  à  Nogent-sur>Seine,  de  Mulhouse  à 
Belfort,  et  pour  l'eipbrAnchemeoi  de  Coulommiers; 

S*  Six  ans  pour  les  sections  intermédiaires  de  Ifogisnt-sur-Seina  à  Belfort; 
3*  Six  ans  ponr  la  section  de  Nancy  à  Épioal; 
4*  Neuf  ans  ponr  la  section  d'Épinal  à  Vesoul; 
5*  Six  ans  pour  la  section  de  Vesoui  à  Qray  ; 

6*  Trois  ans  ponr  le  chemin  de  fer  de  Paris  à  Vincennes,  Saint-Mandé  et 

Saint-Maur. 

Pour  ia  portion  comprise  entre  Langres  et  Vesoui,  le  délai  ne  courra  (ju'à 
dater  du  décret  qui  rendra  la  concession  définitive  en  celte  partie  après  1  ac- 
complissement des  enquêtes  et  formalités  préalables. 

Pour  les  antres  parties  la  délai  courra  à  partir  dn  décfst  d'hgawlogition  de 
la  oonYentiDn. 

5.  A  dater  de  l*homologatioD  de  la  eoBvantion,  la  compagnia  davfu  aonmel- 
tre  à  fapprohation  de  l'autorité  supérieure ,  de  deux  en  deux  mois  et  par 
sections  de  vingt  kilomètres  au  moins,  rapporté  sur  un  plan  à  Téchclle  de  un 
à  cinq  mille ,  le  tnicé  définitif  des  chemins  de  fer  concédés.  Elle  indiquera  sur 
ce  plan,  sans  préjudice  des  dispositions  de  l'article  9  ri -a  près  ,  la  position  et 
le  tracé  des  gares  de  stationnement  et  d'évitemenl,  ainsi  que  les  lieux  de  char- 
gement ci  de  déchargement. 

A  ce  mémo  plan  devront  éira  joints  un  profil  «n  lonc  suivant  Taxa  des  che- 
mins de  fer,  un  certain  nombre  de  ptofiis  en  tmven,  le  tehleau  des  pentes  et 
iimpes,  et  un  devis  explicatif  comprenant  la  description  des  ouvrages.  La 
compegnie  sera  autorisée  à  prendre  copie  des  plans,  nivellementa  ei  devis 
dressés  aux  frais  de  l'État. 

£n  cours  d'exécution,  la  compagnie  aura  la  faculté  de  proposer  les  modifi- 
cations qu'elle  pourrait  juger  utile  d'introduire;  mais  ces  modifications  ne 
pourront  être  cii  cutécs  (|ue  moyennant  Tapprubaiioa  préalable  et  le  conseo- 
tement  formel  de  l'administratioa  supérieure. 

<L  Les  lerruna  semit  acquis  et  les  travaux  .d*art  eiécut<^  imnédialment 
pour  deux  voies. 
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Les  terrassements  pourront  être  exc^cutës  et  les  raifs  poorront  être  posés 
pour  une  voie  aettlement,  uuT  i'établissemeni  d'un  certain  nombre  de  gares 

d'ëvitement. 

Les  chemins  devront,  d^ailletirs,  être  établis  h  deux  voies  dans  tout  leur 
parcours,  aux  frais  de  la  compagnie,  dès  (^ue  Tinsuflisance  d'une  seule  voie, 
par  suite  de  rkccroissement  delà  circaletion,  sert  constatée  par  fadmims- 
tration. 

L*eicédant  de  largeur  acqnispar  la  compagnie  conceasîonnaire  neponmi 
être  employé  qo'i  i'établisaeroent  de  cette  aeconde  voie. 

7*  La  largeur  des  cbemios  de  fer  en  couronne  est  fisée,  pour  une  voie,  à 
quatre  mMres  cinquante  centimètivs  (4*  5o).  Dans  les  parties  où  deux  voies 
seront  établies,  la  largeur  en  couronne  est  Cwàc  à  huit  mèires  trente  centi- 
mètres (8"  3o)  dans  It's  parties  en  levée,  ei  à  sept  mctrea  quarante  centimè- 
tres (7*  ào)  dans  les  tranchées  et  les  rochers,  non  compris  les  fossés  néces- 
saires ù  l'ccoulemeot  des  eaux,  et  à  huit  mètres  (8"]  entre  les  parapets  des 
ponts  et  dans  les  sonterraios. 

La  larj^ettr  de  la  voie  entfe  les  bords  intérieurs  des  rails  devra  être  de 
un  mètre  «inaranteH^uatre  centimètres  (  1*  éé)  A  uo  mètre  qnaranie-cimi  een« 
tinaètres  [  1"  45).  La  diataoce  entre  les  dans  voiea»  dana  les  parties  oà  elles 
seront  établies,  sera  au  moins  é^a\c  à  un  mètre  /quatre -vingts  centimètres 
(i°'8o).  mesurL'C  entre  les  faces  extérieures  des  rails  decliaque  voie.  La  largeur 
des  at  colcnuut»,  ou,  en  d'aulreî  termes,  la  larp;cur,  entre  Ici  faces  extérieures 
des  rails,  des  rails  extrêmes  el  Taréte  extérieure  tla  chemin,  sera  au  moins 
égale  à  un  mètre  cinquante  centimètres  (  i"*  5o)  dans  les  partie»  en  levée,  et  à 
un  mètre  (  i")  dans  les  tranchées  et  les  rochers,  non  compris  les  fessés  né» 
cemaîrcs  à  Técoiilement  des  eau,  et  à  un  mètre  trente-cinq  centimètres 
(  1*  35)  entre  les  perspets  des  ponts  et  dans  les  souterrains. 

8.  Les  elignements  devront  se  rattacher  suivani  des  courbes  dont  le  rayon 
ottoimum  est  fixé  à  trois  cent  cinquante  mètres  (3So*),  et,  dans  le  cas  de  ce 
rayon  minimum,  les  raeeetdemenis  devront*  autant  que  peasibie,  s*opérer  sur 

des  paliers  horizontaux. 

Le  maximum  <:es  pentes  et  rampes  du  tracé  n'excédera  pas  dix  millimètres 
par  mètre;  il  pourra  cepeodjnt  cire  porli',  cxceplionnelienicnt,  à  quinxe  mil- 
limètres par  mètre,  avec  rapprobatioii  spéciale  de  Tadminislration. 

La  eompagnie  aun  la  racohé  de  proposer  aua  dispositions  de  cet  ertiele, 
comme  à  eefles  de  i*ertîeie  précédent,  les  modilicaiioos  dont  respérience 
poum  indiquer  Tutilité  ou  la  convenance  ;  mais  ces  modifications  ne  poumml 
être  exécutées  que  mofeonant  rapprobatiou  préalable  et  le  consenteasenl 
formel  de  l'administration  supérieure. 

0.  Le  nombre ,  )*étendue  et  remplacement  des  gares  d*évitement  seront 
déterminés  par  l'administration,  la  compagnie  préalablement  entendue. 

Indépendamment  des  gares  d'évitcnv.'nt ,  la  compagnie  sera  tenue  d'établir 
pour  \('  scrv-ce  des  localités  traversées  pnr  les  chemins  de  fer  on  situées  dans 
le  voisinage  de  ce»  chemins,  des  gares  ou  ports  secs  destinés  tant  aux  statiounu- 
mcnts  qu*aux  chargements  et  aux  déchargements,  el  dont  le  nombre,  rempla- 
cement et  la  surrace  leront  déterminés  par  fedmimstration  après  enquête 
préalable. 

10.  A  moins  d'obstacles  locaux,  dont  rappréeiatîon  appartiendra  i  fadmi- 
nistration,  les  chemins  de  fer,  h  la  rencontra  des  routes  impériales  ou  d^arte- 
Muldes,  devront  paner  suit  au-dessus,  smt  au-dessous  de  ces  routes. 

J/*  Série.  Ao.. 
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Lm  eroitein«Bls  db  ohm  Mfoot  tolérés  poorlii  émiâm  ildovatt  tnwu, 

•kl  pariiciiliefà. 

11.  Lorsque  les  cfiemins  de  fer  devront  passer  an-jfMQS  d*uneroate  ilil|ié» 

rîaîe  ou  d(^parlomcntale,  ou  d'un  chemin  vicinal,  louvcrlurc  du  pont  ne  sera  pas 
moindre  de  huit  mrlrcs  pour  la  route  iinpi^riale,  de  sept  mètres  |)our  la  mute 
d<*partcmentale,  de  cinq  mètres  p>ur  le  cliomin  vitinal  <lc  izran  >>  communi- 
cation, tt  de  quatre  mètres  pour  le  simple  chemin  vicinal.  La  hauteur  sous 
clef,  à  partir  oe  la  chaussée  de  ta  route,  sera  de  cinq  mètres  aa  ntoin^;  pour 
les  i^hts  en  charpente»  la  hauteur  sous  poutre  sers  de  quatre  mèires  irtnto 
caiiliflaètM  an  moins;  la  far|^ur  entre  Tes  parapets  sera  au  moins  de  huit 
Aièavs  dans  les  parties  préparées  pour  drut  iretes,  de  quatrt*  tJiètrcs  cin* 
énsnte  centimètres  dans  les  parties consiroites  ponr  unesenle  voie,  etlatiauteur 
de       pj«mpets  de  q(iatre-vin<;ts  ce ntimètr^s  au  nioiiis. 

12.  Lors<pie  les  chemins  de  fer  devront  passer  au-drssous  fl'ufC  ronlf  imp^- 
riaieou  drpartemenlale,  ou  d'un  chemin  vicinal,  la  largeurenlre  le*  para^  et>  du 
pont  qui  supportera  la  route  ou  le  chemin  sera  iixie  au  noins  à  huit  mMrcs 
po«tr  la  nmte  impériale,  à  seot  mètres  oour  la  rente  départrmmia)«t,  à  rinq 
mèirte  ponr  le  ehemîn  vicinal  de  grande  co|imnnicat{oo ,  et  à  quatre  nièires 
pour  le  diMMiB  fieinal. 

L'ooyertare  du  pont  entrains  cnléestera  an  moins  de  huit  mètres  dans  tpt 

furtîes  pr^par^es  h  deni  toies,  de  quatre  mètres  cinquante  cenlimèln-s  dans 
es  parties  constroites  pour  une  seule  voie;  et  b  liisiance  \er«icale  cnlre  !*in- 
ir?.do8  et  le  dessus  des  rails  be  sera  pas  moiodre  de  quatre  mêliez  cinquante 
centimètres. 

13.  Lorsque  les  chemins  traverseront  une  rivière,  nn  canal  ou  un  cours  treao, 
la  pont  ann  la  largeur  de  voie  et  la  hanienr  de  parai>f  ts  fixées  A  rartic*e  1 1 . 

Qntnl  à  Koovertore  dn  débouché  et  à  la  hanteiir  sous  def  an-des'^n*  des 
eaui,  elles  seront  déterminées  par  f  adminîitintîon ,  dans  thaque  cas  i^rtico' 
lier,  suivant  les  circonstances  locales. 

14.  Les  ponts  à  construire  à  la  rencontre  de*  routes  împ<^naïes  êt  dépar- 
tementales, et  des  rivières  on  canaui  de  navigation  et  de  iottage,  seront 
en  maçonnerie  ou  en  fer. 

lis  pourront  aussi  être  construits  avec  travées  en  bois  et  piles  et  culées  en 
maçonnerie;  mais  il  tana  donné  à  ces  piles  Tépaisseur  néomaire  pour  qu*H 
ioit  possible  nllérieuraasant  éf  sobstiloer  «n  travées  an  bois,  aeit  «es  travéca 
an  MT,  soit  des  arches  on  maçonnana* 

15.  Ail  y  a  lion  de  déplacer  les  roolM  ttieiaatas,  la  déclivité  des  pentra 
On  rampes  sur  les  nouvelles  directions  ne  pourra  excéder  trois  centimètres 
par  mètre  pour  les  routes  impérialeaon  départementaies,  Ot  oinq  eeniiniètras 
pour  les  chemins  vicinnux. 

L'administration  restera  lihre  toutefois  d'apprécier  les  circonstances  qui 
pourraient  motiver  une  dérogation  à  la  règle  précédente. 

Iftt  Les  ponts  à  oonstmira  à  In  rencontra  daa  routes  imjiérialas  al  dépar> 
tanaotales  et  des  rivières  on  nanani  do  navigation  «t  do  Boltagn,  ainsi  qoa 
la  déplscement  des  routes  impérialea  et  départeasentalea,  no  pourront  êtra 
aaitrapris  qu'en  vertu  de  projets  approuvés  par  radminieiration  supérieure. 

Le  f4*é(et  du  département,  sur  Tavis  de  l'ingénieur  en  clief  des  |ionts  et 
chau'^sées,  et  apn's  les  enquêtes  d'iisn^e ,  pourra  autoriser  les  ch-phu emenls 
des  chemins  \ii  inant  el  la  construction  des  ponts  à  la  rencontre  (ie  ceaiiie- 
mins  cl  lies  cours  d'eau  ncn  navigahles  ni  floilables. 

17.  Dans  le  cas  où  des  routes  iffl|>ci-iikles  ou  départementales,  ou  Jes 


kju,^  jd  by  Google 


clMoiiaf  yirînanx ,  mntuj  «9  ptiii^nlif rt  seraient  trivfpit  à  )mt  i|ifM«  fÊOt 

les  clicmins  de  fer,  les  rails  ne  pourroolétrc  èh\é$  au-aessu$  ou  alialMë»  an»  # 
àe»9onê  de  la  surface  de  ces  rouler  de  plus  de  trois  ceniitn^tres.  L«a  raija 
les  cliotnins  de  frr  devront,  m  outre,  être  dftposétda  OlêDiibra  à  M  ||*a|| 
réaiiUf  aucdii  ohstnclc  à  la  circulalion. 

DcH  barriiTes  scmnl  tenues  frrni(!'e5  de  chaque  côté  des  clicmins  4^  ffi 
|wirioul  on  cette  mesure  sera  jugée  ia-ces:>aire  par  l'administration. 

tp  gardif^n.  pa}é  par  ia  conipaguie»  sera  cooiiamiDeat  préposé  À  U  gfxde 
«1 911  seiirire  de  ces  barrières.  1 

18.  1^  compagnie  sera  tenue  de  n^iablir  et  d'asiiircr  à  set  fraif  Î'AmmA^ 
meut  de  toutes  les  eaux  dont  le  cours  aeiait  arrêté,  iiispeoda  on  OMdîàé 
IfS  travaux  d<^pendants  de  Tentreprise. 

I       aqneiihs  qui  seront  c-cn*>lrults  à  cet  effet  Souf  les  fOIltta  iflypélillii 
ou  drj^ai  ieiiieiil.ik'>  serniit  en  marounerie  ou  en  fer. 

lu.  A  la  reuiroulre  des  ri\jères  UoHaLles  011  navigables»  la  compa{;nie  sera 
tenue  de  nrendre  toutes  les  mesures  et  de  pa^er  tous  les  frais  nécessaires 
pour  que  le  service  de  la  navigation  et  dn  flottage  n*éprouve  ni  ixiierrupiipi^ 
ni  entrave  pendant  l'exécution  des  travaux. 

La  môme  condition  est  expressément  obligatoire  pour  la  compa^ie  à  li 
rciu'or.tre  des  routes  impériaics  et  départementales  et  autres  cbemins  pnbiitPis 
à  cr-t  (fil  t.  <(es  roules  et  ponts  provisoires  seront  construits  par  lei  leina  ft 
aux  l/ai.s  de  la  Cf)uipai;nie  partout  où  cela  sera  jugé  nécessaire. 

Avant  <|UM  les  coinuiunicaliuns  existantes  puissent  être  interceptées,  les 
in^cuieurs  d(  s  localités  devront  reconnaître  <}l  constater  si  les  travaux  provi- 
soires présentent  une  solidité  suÛlsantc  et  s*iU  peuvent  assurer  le  service  de 
la  circolation. 

Un  délai  >era  fixé  pour  la  durée  et  Tesécution  de  ces  travaux  provîseirei, 

20.  Les  percées  ou  souterrains  dont  Tcxécution  sera  nécessaire  auront  an 
moins  huit  mètres  daJargeur  entre  le»  pieds  droits  aunivéan  dea  tails,  dana* 

les  parties  préparées  pour  deux  voies;  quatre  mètres  cinquante  centimètres 
dans  les  pariicN  construites  pour  une  seule  voie,  et  cinq  mètres  cinquante 
centimètres  de  hauteur  sous  la  clef,  à  [)arUr  de  la  juifacc  du  chemin  :  la 
distance  verticale  entre  1  intrados  le  dessus  des  rails  extérieurs  de  cii«L(|ue 
voie  sera  au  moins  de  quatre  mètres  soixante  et  quioto  centîmètrei» 

Si  lu  terrains  dans  leaqnels  les  anuterratna  aeront  ouverts  préaaotavmt 
des  chances  d*ébouIement  00  de  filtralion,  la  compagnie  sera  tenue  di  pré* 
venir  ou  d'arréAer  ce  danger  par  des  ouvrages  solides  et  io^iennéaiilas* 

21.  Les  puits  d'airage  et  de  construction  des  souterrains  ne  pourront  avtûr 
leur  ouverture  sur  aucime  voie  publique,  et  là  où  ils  seront  ouverts  ils  se- 
ront entourés  d'une  niarucllc  en  marounerie  de  deux  mJlres  de  hauteur. 

22.  La  compagnie  pourra  employer  dans  ia  couslrucliou  des  cliemins  de 
fer  les  malériaut  communément  eu  usage  dans  les  travaux  publics  de  la  loca* 
lité;  touterois,  les  tètes  de  voûtes,  les  angles,  socles,  couronnements,  extré- 
mités de  radiers  sepmt,  autant  que  possime,  en  pierre  de  taille.  Dantles  loca- 
lités où  d  n'existera  pas  de  pierre  de  taille»  1  emploi  de  la  ihriqne  np  d« 
moellon  dit  dappaieil  sera  toléré. 

Los  raiU  et  autres  élémenis  constitutifs  de  la  voie  de  fer  devront  être 
de  bonne  <|nalilé  et  propres  à  remplir  leur  destination.  Le  poi  Is  des  rails 
sera  au  m^iinsdc  trente-cinq  kilo;;rammes  par  uièlre  courant  sur  les  voies  de 
circulation,  et  de  trente  kilogrammes  dans  le  cas  où  la  compagnie  voudrait 
4<V  rails  sur  iongrines. 
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23.  Ton*  l«t  tcmiu  d«Mtnà  à  servir  â  MiiplâCCUMOt  nx  diMiitt  éê 
\  fer,  et  étantes  leurs  dépendances,  telles  que  gares  de  croisement  et  de  s ittîoa* 

Bernent,  lieux  de  cbsrgcmrnt  et  do  de*  chargement  «  ainsi  an  an  rétdbline- 
ment  des  communications  déplacées  ou  interrompues,  et  ne  nonveam  lin 
des  cours  d^ean,  seront  achetés  et  payés  par  la  compagnie. 

La  compagnie  est  substituée  sut  droits  comme  elle  est  soumise  i  toutes 
les  obligations  qui  dérivent  pour  l'administration  de  la  loi  du  3  mai  18&1. 

24.  L'entreprise  étant  M'tilililé  pul^Iique  la  conipa<^nie  est  investie  de  iom 
les  droits  que  les  lois  rt  rèj^temcnts  confèrent  A  l'administration  elle-même 
pour  Ic^  travaux  de  1  Klat.  l.llo  pourra,  en  couséquencc»  se  procurer  p»r  les 
mêmes  voies  les  matériaux  «le  remblai  et  d'enij»ierrcmenl  néccss<iircs  à  la 
construction  cl  à  rcnlretien  des  chemins  de  fer;  elle  jouira,  tant  poui  lei- 
traclinn  que  pour  le  trarj?port  cl  le  dépôt  îles  l^rrcN  et  matériaux,  des  pri\i- 
légcs  accordés  par  les  mêmes  lois  et  r^i;lemcnts  aux  cnlreprcnetirs  delravsui 
publics,  à  la  cl)ari^e  par  elle  d  indemnisf  r  h  l'amiable  les  propriétairc> des 
terrains  cndommaj^és,  ou,  en  ras  de  n  n-nccord,  d'apr^s  les  règlcmcnti 
arnHés  par  le  conseil  de  préfecture,  sauf  recours  au  Gsnseil  dVtat,  5aiu 
que,  dans  aucun  cas,  clic  puisse  exercer  de  recours  à  cet  égard  contre  l'ad- 
ministration. 

2Î».  Les  indemnités  pour  occupation  temporaire  ou  détérioration  de  ttr- 
rains,  pour  chômag<>,  modification  ou  destruction  d'usines,  pour  tout  dooi- 
mage  quelconque  résultant  des  travaux,  seront  supportées  et  payées  par  11 
compagnie.  ' 

20.  Les  ouvrages  qui  seraient  situés  dans  le  rayon  des  places  et  dm  b 
seoe  des  servitudes,  et  cpii ,  aux  termes  des  règlements  actuels,  devraient  étn 
exécutés  par  les  olBciers  du  génie  militaire,  le  seront  par  les  agents  de  la 
compagnie,  mais  sous  le  coiitr6le  et  la  surveillance  de  ces  ofScters,  et  coa- 
formément  aux  projets  particuliers  qui  auront  été  préalablement  approaféi 
par  le  ministre  de  la  guerre  et  le  ministre  de  ragriculiure,  dn  oommerctet 
ans  travaux  publics. 

La  même  faculté  pourra  être  accordée,  par  exception,  pour  les  irsvssx 
anr  le  terrain  militaire  occupé  par  les  Tortifications,  toutes  les  fob  que  le  dî- 
nistre  de  la  guerre  jugera  qui!  nen  peut  résulter  aucun  inconvMat  1 
pour  la  défense. 

27.  Si  les  lignes  des  chemins  de  fer  traversent  un  sol  dé|è concédé  pour  Va- 
ploitatton  d'une  mine,  Tadministration  déterminera  les  mesures  à  prendrf 
pour  que  rétablissement  des  chemins  de  fer  ne  nuise  pas  à  rexploitation  de  la 
mine,  et  réciproquement,  pour  que,  le  cas  échéant,  rexploitation  de  isnioe  ' 

ne  compromette  pas  IVxislcnce  des  chemins  de  fer.  ' 

Les  travaux  de  consolidation  ù  faire  dans  Tintérieur  de  lamine,  h  raison 
de  îa  Iraveriée  des  chemins  de  fei,  et  tous  les  dommages  résultant  de  cette 
traversi'c  pour  les  concessionnaires  de  la  mine,  seront  à  la  charge  de  is  com- 
pagnie. 

28.  Si  les  chcnïins  de  fer  doivent  s'étendre  sur  des  terrains  renfermant  des 
carrières,  ou  les  travcrscrsouterrainenient .  ils  ne  pourrn:ilelrelivrés  àlacirca- 
lalion  avant  que  hs  evcavaliens  ipii  pourraient  en  coniproraeltre  la  solidit? 
n  aient  été  reuïblavées  ou  consolidées  L  administration  déterminera  la  nature 
et  IV-tendue  de*  travaux  qu'il  convien  Ira  d'entr  prendre  à  cet  effet,  et  qui 
seront  d'aiileurs  exécutés  par  les  soius  et  aux  frais  de  la  compagnie  des  che- 
mins de  fer. 

2Q.  Pendaotla  durée  des  travaux,  quelle  effectuera  par  des  moyens  et 
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des  agents  à  son  choix,  lacompagoie  sera  soumise  au  contrôle  et  à  la  surveil- 
lance de  radniini^tratioD.  Ce  contrôle  ctccttd  surveillance  auront  pour  objet 
d*«iiipêeber  la  compagnie  de  8*écarler  des  dispoiitioDS  qui  lui  aonl  presccitee 
par  le  présent  cabier  des  cliarges. 

30.  A  mesure  que  les  travaux  seront  tcrminis  sur  des  parties  de  chemin 
de  fer,  de  ni.-mière  (|ue  ces  parties  puissent  être  livrées  à  la  circulation ,  il  sera 

proc<^d<^  à  leur  réception  pnr  un  ou  p'(.si»  nr";  cnmniissa'res  que  l'administra» 
tion  désignera  ;  le  proch  >-verbûl  du  ou  des  commissaire  dt'léj»ués  ne  sera 
valable  qu'après  liomologalioii  p  tr  I  arlmini«ti  nlioii  supéricuro. 

Après  celle  homologulion  /  la  conipa'^iiie  pourra  mettre  en  service  lesdites 
parties  «la  chemin  de  fer,  et  y  percevoir  les  droits  de  pelage  et  les  prix  de 
tnnsport  ci-après  déterminés. 

Toalefuis,  ces  réceptions  partielles  ne  deviendront  définitives  que  par  la 
réeeption  gr>n(^rale  et  définitive  du  chemin  de  fer. 

31.  Après  Tachèvement  total  des  Iravanz,  la  compagnie  fera  faire  h  ses 
frais  un  bornage  contradictoire  et  un  plan  cadastral  dos  chemins  de  fer  et  de 
leurs  dépendances:  elle  fera  dresser,  légalement  à  ses  frais,  et  contradictoire- 
roc  it  avec  l'administration,  un  6tit  dcscriplif  dos  ponts ,  nqucilucs  et  aulrcs 
ouvrages  d'iirt  qui  auront  dié  établis  conformément  aux  conditions  du  présent 
cnbier  des  cbai^gesb 

Une  eipédition  dAment  certifiée  des  procès-veilianz  de  bornage,  du  plan 
cadastral  et  de  l'état  descriptif,  sera  dépftsée,  aux  frais  delà  compagnie,  dana 
les  arcbives  de  radministration  des  ponts  et  chaussées. 

32.  Les  chemins  de  fer  et  toutes  leurs  dépendances  seront  eonstamment 
entretenus  en  bon  état,  et  de  manière  que  la  circulation  toit  toujours  facile  et 
sûre. 

L'clat  desJits  chemins  et  de  leurs  dépeadauces  sera  reconnu  annuelle* 
meut,  et  plus  souvent  eu  cas  d'urgence  ou  d'accidents,  par  un  ou  plusieurs 
commissaires  que  désignera  Tadministration. 

Les  frais  d*«ntretien  et  ceux  de  réparation,  soit  ordinaires,  soit  estniocdi« 
naires,  resteront  entièrement  à  la  charge  de  la  compagnie. 

I^iur  ce  qui  concerne  cet  entrelien  et  ces  réparations,  la  compagnie  de* 
meure  soumise  au  contrôle  et  à  la  surv  illnncc  do  radministration. 

Si  le*  chornins  de  for,  une  fois  a-  lioxcs,  ne  sont  pas  constamment  entre- 
tenus en  hon  étal,  il  y  sera  pourvu  d'oilii  c,  à  la  diligence  de  l'administration 
et  aux  frais  de  la  compai;uie.  Le  montant  des  avances  faites  sera  recouvré  par 
daa  rtiea  qoe  le  préfet  du  département  rendra  ciécutoires. 

33.  Les  frais  de  vbite,  de  surveillance  et  de  réception  des  travaux  seront 
supportés  par  la  compagnie.  Ces  frais  seront  imputés  sur  la  somme  qoe  la 
cooMiagoie  est  tenue  de  versi  r  annuellement  à  la  caisse  centrale  du  trésor, 
conformément  à  rarticle  6 1  ci-après. 

Fn  cas  de  non-versement  dans  le  délai  fi\é,  le  prnfct  ron  Jraun  Tà\e  exécu- 
toire ,  et  le  montant  en  sera  recouvré  comme  en  malicre  de  coutributioos  pu- 
bliques. 

34.  Si  dans  le  délai  d'une  année,  à  dater  de  Tbomologation  de  la  couven* 
tson,  la  compagoif  ne  s*est  pas  mise  en  mesure  de  commencer  les  travans 
qo*Hle  est  chargée  d*eiécater,  et  si  elle  ne  les  a  pas  eflRwtivement  commencés» 
«le  sera  déchue  àt  plein  droit  de  la  concession  dos  chemins  de  fer,  et  sans 
qu'il  y  ait  lieu  à  aucune  mise  en  demeure  ni  nolification  quelconque. 

35.  Faute  par  la  compagnie  d*a\oîr  entièrement  exécuté  et  terminé  les 
travaui  à  sa  charge  dans  les  délais  Cukés\  faute  aussi  par  elle  d  avoir  rempli  les 
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JbêHtt  obligations  qnf  loi  lont  iinposéet  par  \t  priteilt  cibler  fbtfjfB, 
ilie  eneoBiti  là  déobétacc  et  il  spm  pourtii  à  la  conilnnatido  f  t  A  larbHe- 
toeat  àtê  travaot,  eommft  à  Teiécution  des  autres  rng^nie]iisrontr.>cié.<(  \yu 
la  com|>agnîe,  par  le  moyen  d*ane  adjudication  qu'on  ou%rir4  sur  le»  cl«ui<-i 

du  présent  cahier  descharges,  et  txtr  une  mise  à  prii  desoDvra<;o&  déjà  coi  v 
Ifttit^,  dea  matëriaits,  des  terraids  achèték,  et  dea  portiooa  de  cbcmiii  déjà 
niaM  en  esploitation. 

La  compagnie  évincée  recerra  de  la  nouvélle  compagnie  la  Talenr  (fit  la 

nouvelle  adjudication  aura  déterminée. 

Si  l'a<ljndication  ouverte  n\irnëne  aucun  résultat*  une  seconde  adjudic«tioQ 
sera  teulée  sur  1rs  mûmes  hisc^,  aprbs  un  dél.d  de  six  mois,  et  si  celle  -e>on^e 
tentative  rosto  /■g;d''niciU  snits  rt^ullal,  la  compagnie  svrn.  di  linitivemcnl  dt*- 
ehue  de  tous  droits  à  In  conression ,  et  les  portions  de  rhennn  doj^  c\'*t  jtf>^ 
ou  qui  seraient  mises  en  exploitation  deviendront  immédiatement  la  proprièU 
de  TÉiat. 

En  cas  d'interruption  partielle  ou  totale  de  rcxploitation  des  chemins  :1c 
fér,  l'administraliou  prendra  immédiatement,  aux  frais  ci  ri-qncs  de  la  coiu* 
pagnie,  les  mesures  nécessaires  pour  assurer  provisoirement  le  service. 

Si  dans  les  trois  mois  de  l'omani^alion  du  service  provisoire  la  compagnie 
n'a  pas  valablement  justifie  dt  s  inovens  de  reprendre  et  de  conlinuer  reiploi- 
tation,  et  si  elle  ne  Ta  pas  encclivcment  reprise,  la  déchéance  pourra  élr? 
prononcée  par  le  ministre  de  l'agriculture,  du  commerce  et  des  tia\aui  pu- 
blics. 

Les  dispositions  de  l'article  34  et  du  j)résenl  article  ne  seront  point  appli- 
cables au  cas  oh  le  retard,  ou  la  cessation  des  travaux,  ou  l'inteirupllon  Je 
f «sploitalkNi  provlandraieni  de  force  majeure  régulièrement  constatée. 

86.  La  contribution  fondèra  sert  étalitie  en  raiaon  de  la  surface  des  Irr 
rilaa  occupés  par  Ica  cbemina  de  fer  et  par  leors  dépendances  \  la  cole  en  «en 
calcolée  comme  pour  les  canaux,  conformément  à  la  loi  du  a  S  avrii  iSo3. 

Lea  bàtiilients  et  magasina  dépendanla  de  Tcxploitation  du  cbemin  de  fer 
seront  aasimiléa  aux  propriétés  oftties  dans  la  localité,  et  la  compagnie  devra 
IglleillODt  payer  toutes  les  contributions  auscpielles  ils  pourront  étn*  soumis. 

L*imp6t  dû  au  trésor  sur  le  prix  des  places  ne  sera  pn^levé  que  sur  la  priie 
du  tirir  correspondant  an  prix  du  transport  des  voyageurs. 

87.  Dea  règlemenis  d'administration  publique,  rendus  aprbs  que  la  com- 
pÉgnie  aura  été  enteuduc ,  détermineront  les  mesurée  et  les  dispositions  né- 
cessaires pour  aasurer  la  fiolice,  rcxploitation  el  la  oonaerratîon  du  cbemia 
de  fer  et  des  ouvragea  ({ul  en  dépendent. 

Toutea  laa  dépenses  qu  entraînera  Texécution  de  ces  mesures  et  de  cei  éis- 
poaltiona  resteront  à  la  cbarge  de  la  compagnie. 

La  compagnie  sera  tenue  de  soumettre  à  l'approbation  de  l'administration 
les  glements  de  toute  nature  qu'elle  fera  pour  le  service  èt  l'exploitaiioo  des 
^emins  de  fer. 

Les  règlement»  dont  \^*agit  dans  les  deux  paragraphes  pré  édcn<s  seront 
obligatoires  pour  la  compagnie  et  pour  toutes  celles  qui  y^btiendraicnl  ulté- 
rieurement I  autorisation  d'étahlir  les  lignes  de  chemins  de  fer  d^embraocbe- 
menton  de  prolongement,  et,  en  général,  pour  toutes  les  personnes  qui  (zn- 
prunteraient  l'usage  des  cbe^iins  de  fer  qui  font  l'objet  de  la  présente 
.concession. 

58.  Les  machines  locomotives  seront  construites  sur  les  meilleurs  modèles 
oèAnos;  elles  devront  consumer  leur  fumée»  et  devront  Sëtia£ûre,  d'aiiieurs, 


Digitized  by  Google 


B.  n*  9&.  (  54s  ) 

è  Min  les  conditions  prescrites  oa  à  prescrire  ptr  la  Goatmenciit  poQr 
mite  ca  circuiatioQ  de  cette  classe  de  macliincs. 

Les  voitnres  de  voyageors  devront  également  être  du  meilleur  aodte| 
dles  seroul  toutes  suspeodaes  sur  ressorts  et  gtmietck  lMU|i|lietlek 

H  j  en  Sun  de  trois  clauses  au  moins.  • 

Les  voilures  de  le  firemière  clesse  seront  couverie» ,  gimies  et  fermées  | 

gfares; 

Celles  (\c  la  dcu\i^^le  classe  MToot  couvertes  «  Dcrraécs  à  places»  ci  Auoiil 

des  barquotlps  rcnihourrées; 

Celles  (le  fa  troisième  classe  serotil  couvertes  et  fermées  à  vitres. 

Lr«  places  seront  numérotées  dans  les  \oitures  de  troisième  classe  commf 
dans  celles  de  prem'èrc  et  de  deuxième  cla«8c. 

Les  Toitures  de  toutes  Jes  classes  devront  remplir  les  conditions  fégl^  fu  4 
régler  pour  les  voitures  qui  servent  au  transport  de^  personnes. 

waggons  de  marchandises  et  de  bestiaux  seront  de  bonne  et  solide  cpnt» 
traction. 

39.  Les  chemins  de  fer  seront  clôturés  et  séparés  des  propriétés  parliciit 
pères  par  des  mur*  ou  des  haies,  ou  des  poteaux  avec  lisses. 

Les  barrières  fermant  les  communications  particulières  s*ouvriront  sur  ief 
icrre»  et  non  sur  le  chemin  de  fer. 

40.  Pour  indemniser  la  compa^'nie  des  travaux  et  dépciset y*etle  e*esçage 
I  faire  pir  le  présent  cahier  des  char;;cs,  et  sous  la  condtlîofi  es|Mretse  ({oellf 
tn  remplira  exactement  toutes  les  obli;;ations,  le  Gouverncmeol  lui  eccorde. 
jasr|a*aa  s  7  novembre  1 96 1 ,  A  dater  «te  l'époque  ûxée  pour  reebèvfMii  de) 
Irvnas  des  li«;nes  rorment  Tobjet  de  la  présente  cooceestoo,  reotoriaetton  df 
|Sfeevoir  les  droits  de  péage  et  les  pris  de  tnmspert  Ch«prb  déterminéy. 

il  let  e^pfCSséiiteAl  entendu  que  les  prie  de  transport  ne  eenmi  due  à  1| 
esaipasmie  i|u*«otant  qu'ell#  eflfctnerait  dle-même  le  tran^ort  à  set  frab  $ 

par^e-i  propres  mojfcns. 

La  p*  r.  e|)iHin  eura  lien  par  kilomitre ,  tans  égard  aoi  fraetient  de  ditiance  | 
aÎBM,  un  kiiemètnt  entamé  tera  payé  comme  s*il  avait  élé  percoom*  lléaf» 
Bnins .  pour  toute  ditttnce  pareoume  moindre  de  tia  fcilomëtrett  le  droit  serf 
perçu  cunsme  pour  tix  kiloasètrat  entière. 

Le  poids  de  le  tonne  est  de  mille  kilogrammes;  les  fractiottt  de  poldt  nf 
•cmot  comi  técs  que  ptr  centième  de  tonne;  aintî«  toint  poidt  compris  ^n\r^ 
ûn  el  di&  kilegiîmintea  payera  comme  dix  kilogrammes;  entre  dia  el  ving| 
kilogrammes,  il  payera  comme  vingt  kilogrammes;  entre  vingt  el  ùrenle  U> 
kn^rammes,  il  p  iyera  comme  trente  kilogrammes»  9IC 

ie'admiilistration  déterminara,  par  des  règlements  ipériaux,  la  neaipegnif 
eoisndue,  le  minimum  et  le  maiimnm  de  vitesse  det  convo's  de  voyageurs  et 
de  marcbanditet,  et  des  canvob  tpédaux  de  popte»  ainsi  que  la  durée  df 
Injet 

Dana  ebaqne  convoi,  la  compagnie  aura  la  faruhé  de  placer  des  voitures 

^'iale-i,  pour  lesquelles  les  prix  seront  réglés  par  radministration,  sur  la 
proposition  (Icla  compagnie;  mais  il  est  expressément  stipulé  que  le  nombre 
(i^  places  à  donner  dans  ces  voitun^s  A  excédera  ptt  io  cinquièm  4^  wnbfp 

total  <les  p(a<  es  du  convoi. 

A  moins  d'autorisation  spéciale  et  révocable  de  radministration,  tout  cou- 
Toirt^gulier  de  voyageurs  devra  contenir,  en  quantité  suQ>saoie«  des  vo>turep 
de  toute  classe  destinées  aux  persoones  ^ui  se  jpréseoteront  dans  les  bujee^ 
éa  chemin  de  fer. 
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TAUP. 
ptf  tlU  «t  par  kfloaim. 

sur  U  prix 

VoitarM  eoBVCTtpa,  garnlri  «t  rerracn  à  g'jcw  rime). 
VoiiurM  coavvrus,  fcrné«a  à  glacci  «i  à  bMfMttWMBWar 
-,       f**  ^"••)««  •  •  

VMUirM  «Mtwtai  •(  f«Mi4M  à  film  {«•  cImm)  

Boeafs.  varhea.  tanrMOX  ,  cbsvMS  ,  awl«to ,  Ul«  4«  InÙt. 

Mottiom,  lmkif,«fiiMn,  eUvn»  !..!!!!!!!!!! 

Hdivw  tl  peisMM  frait/l  la  vîIcm  dca  voyagea»  

(Far  lOMM  al  |Mr  iSbnétn.) 


Prfmlàra  cI««m.  <- Footat  moul^,  far  ploab  oavrca, 
caîvra  fl  «utre*  mêUai  ou^réê  on  non.  vinaigre»,  \'ntt, 
hoitamaf  «piritoeui,  builea,  cotons,  iainagra,  Lois  do 
mennUbric,  d«  leiotun  el  aalraa  boia  cxutiqnca,  •acra, 
aaM,  dfpfBM,  ^^triaa,  dcni^  coloniales  et  objets  ma- 
tt^faetar*  

Dfox  cms  c  iSM.—  BI&,  grains,  farine»,  a<>tf,  chaai  et 

Îiàira,  Biiuaraii,  coW,  dtarboo  Ja  bois,  boia  à  brâler 
éitàâ  mnU),  percbea,  cbcTrona,  plaorhra,  madriera, 
oj»  de  cLarpeute,  uiarbrc  eu  LIoc,  pierrt>  de  taille,  Li- 
tamas,  fonua  bmtai ,  far  aa  barra»  ou  en  reoilles ,  plomb 

M  aattiaM*  

Troisiènte  daasa.  —  Pierr«>t  i  cbau,  al  k  plAUa,  «MllMai 
neui : é I  es ,  cailloai ,  aabla  ,  affila ,  tnil« ,  briquet,  ar- 
doiaaa .  pav^  *t  aal^riavx  da  loata  aapéaa  paur  la  cous- 

IrattioB  at  ia  réparation  des  routaa  

HoaiUa,  nurua,  caadica,  fumiar  al  aafraia.....  

OhjtlM  divert. 

Waggoo  et  cbahot  destioM  ao  Iraoaport  MT  ]a  chania  de 
ftr,  y  paaaaat  i  *{rfa  

Tout^  aitlra  voiture  destin. ,  au  transport  aur  la  cbeniu  de 
fer,  y  pSaMal  à  «ida.  et  macbiaa  iaaomolita  aa  trainant 
paa  dacoavat..  

(Les  machiiif»  loroiuoti*es  seront  considérées  at  'nirfw 
coBiDo  oa  ier.;or(|uant  j>ai  da  cou»oi .  loraaaa  la  c»a«oi 
taaianqad,  aolt  «a  v^agaara ,  aoit  aa  aur^andiara.  aa 
comp<irtrra  ps»  no  péage  eu  moins  rgsl  i  celui  qaî  aanil 
perçu  sur  nua  macbioa  iocomotiva  avac  a«a  aUiM*  mn- 
étêmk  aaaa  riaa  liatacr.  ) 

Far  plèca  at  par  kdaaièlra. 

Voiture  à  deux  oa  i  qaatra  roara,  i  aa  foad  al  à  «aa  aaala 
baaqaatu  daaa  riaKrtaar  

VailaiaiqaatoaroaaB,  Idaas  foada ,  at  i  daax  bauqueii.a 

4aaa  nnidriaur  


raix 


(La  tarif  aara  doubla  ai  la  tr^n-port  a  li<  u  à  la 
4m  «oyageura.  Daaa  «a  caa  ,  deux  personnes  po 

•ans  supplcmeot  do  tarif,  TOjager  dans  Ips  \oil.irt  

ban^BelU,  at  troia »  daa|  laa  voitaraa  i  daui  banqnettaa. 
Les  voyagenra  aicMaat  ca  aoaabra  pajaioot  la  prix  dea 


vilrnae 
arroot, 
oituraaàaaa 


da 
pdaga. 


fr. 


c. 


o  ef  7 

o  oâo 
o  0^7 


a  07 
o  0x5 
o  01 


o  3o 


fr.  c« 

O  oSS 

o  oa& 
o  oit 


o  o3 

o  oiS 
o  et 


o  ao 


o  10 


o  09 


O  oB 

o  9ê 


o  06 


o  i5 


O  IS 
o  iS 


9  o< 


o  07 


•  0$ 

o  o4 


o  06 


o  to 


TOTât. 


fr.  a. 


o  10 

o  07& 
•  oftS 


«  to 

o  o4 
e  ot 


o  60 


•  i4 

o 


o  IX 


o  x5 


•  to 
o  i4 


o  s5 
o  Sa 


kjio^  jd  by  Google 


B.  n«  94.  (  546  ) 

Dans  le  cas  où  le  prix  He  Thrctolitre  de  hU  s'él^frait,  sur  le  marché  ré- 
guîflteur  Je  Gray,  à  vingt-lrois  francs  cl  au-dessus,  le  Gouvernement  pourrt 
exiger  de  la  compi^iiie  que  le  prix  du  lrans|>orl  des  blés,  péage  compris, 
•oit  wéàuh  à  1«  moilié  dUi  tirif  fiié  par  le  cahier  dca  charges  et  ne  poiiee 
a>*âever  an  oaiimun  c|o*à  hmt  centines  (8*)  par  tMine  et  par  kitomèlre. 

Les  marchaDdises  cpii ,  inr  la  demande  des  exp^iteon,  aéraient  trtnapef^ 
téca  à  la  fitcMe  dea  veyagenn,  payeront  à  raieon  de  tmite-eis  centinéa  la 
tanne. 

Les  chevaux  et  bestiaux ,  dans  le  cas  indicé  au  paragraphe  précédent, 
payeront  le  double  des  taxes  portées  au  tarif. 

Dans  le  cas  oix  la  compagnie  jugerait  convenable,  soit  pour  le  parcours 
total ,  soit  pour  les  parcours  partiels  de  la  voie  de  fer,  d'abaisser  au-dessous 
dea  liroîtea  délermin^ea  par  le  tarif  lea  taxée  <|u*elle  est  autorisée  à  percevoir, 
ka  taira  abaieséee  ne  pourront  être  rdevéea  qu*aprèa  on  délai  de  tid»  aaoia 
mu  uMnaa  pour  Ica  veyageon,  et  d'un  an  pour  les  maréhandiaet. 

Toœ  changements  apportés  dans  les  tarifs  sermt  annoncés  un  mois  dV 
vance  par  des  alGrLes.  Ils  devront  d'ailleurs  être  homologués  par  des  décisions 
de  Tadministration  supérieure,  prises  sur  la  proposition  de  la  compagnie,  et 
rendues  exécutoires,  dans  chaque  département,  par  des  arrêtés  du  préfet. 

La  perception  des  taxes  devra  se  iaire  par  la  compagnie  indistinctement  et 
aaoa  ancme  ihfciir.  Dana  la  eaa  oà  k  Mipagnie  aoreit  aceardâ  à  nu  00  pln- 
rfeora  eapédttenrs  une  réduction  sur  Tun  des  prix  portés  an  tarif,  avant  «la  la 
■eitre  à  exécution  e?le  devra  en  donner  connaissance  à  Tadniniitritîon,  et 
eelle-ci  aura  le  droit  de  déclarer  la  réduction ,  une  fois  coneentie,  obligatoire 
vis-à-vis  de  tou.'t  les  expéditeurs  et  applicable  h  tous  les  articles  d*une  mémo 
nalure.  La  tixc,  ninsi  n  duite,  ne  pourra,  comme pouT  lea  autrea  réductiona, 
être  relevée  avant  un  délai  d  un  an. 

Les  réductions  ou  rentibcs  accordées  h  des  indigents  ne  pourront,  dans  au- 
enn  cas,  donner  lieu  à  l'application  de  la  disposittoo  qui  précède. 

£n.caa  d*ahainement  oea  larila,  la  fédnction  portera  proportîonneUcoieBt 
aur  le  péage  et  la  transport. 

41.  Tout  voyageur  oont  le  bagage  ne  pèsera  pas  plue  de  trente  Lilogramnes 
w^Ê/um  à  peyer,  pour  le  port  de  ce  bagage,  aocna  soppléasent  du  pria  de  si 
place. 

42.  Les  denrées,  marchandises,  elTcts,  animaux  cl  autres  objets  non  dési- 
gmW  daii5  le  tarif  précédent  seront  rangés,  pour  ics  droits  à  percevoir,  dans 
les  classes  avec  lesqucUes  ils  auraient  lo  plus  d  aoaltigie. 

Lea  aanmilalioos  de  claiaca  pourront  être  provisoirement  réglées  psr  la 
compagnie;  elles  seront  soumises  ioamédiatemeot  à  radministration,  qui  pro- 
'Uoncera  définitivement. 

43.  Lea  droits  de  péage  et  les  pris  de  transport  déterminés  an  tarif  ptéeé* 
dent  ne  sont  point  applicables, 

1*  A  toute  voiture  pesant,  avec  son  chargemeai,  plus  de  quatre  mille  cinq 
cents  kilogrammes  (4,5oo'); 

a*  A  toute  masse  indivisdde  pesantplus.de  trois  mille  kilogrammes  [3,ooo^). 

Néaorooina,  la  compagnie  ne  ponrra  se  refuser  ni  è  transporter  lea  masses 
indivisibles  pesant  de  trois  mille  à  cinq  mille  ktloprammes,  ni  à  laisser  circii* 
1er  toute  voiture  qui ,  avec  son  cbargemeot.pèserait  de  quatre  mille  cinq  cents 
à  huit  mille  kilogrammes  ;  maia  lea  droite  de  péage  et  lea  pria  de  transport 
seront  eugmeotés  de  moitié. 

La  complue  ne  pourra  être  eoitfraiateàtnnsporterles  «isies  hMlivisihUa 
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pesaot  plus  <Ie  cinq  mille  kilogrammes  (5,ooo^),  ni  à  laisser  eirenler  les  vol* 

turcs,  iiuircs  que  les  machines  locomol'vcs,  qui,  chargement  eoiii|NrU|  pèi^ 

raient  plus  de  huit  mille  kilogrammes  (8,000*). 

Si,  nonobstant  la  disposition  qui  précède,  la  rotrpagnie  transporte  les 
masses  indivisibles  pesant  plus  de  cinq  mille  kilogrammes,  et  laisse  circuler 
les  vuitureSi  autres  que  les  macliincs  iocomoiives,  «(ui,  cliargrmcnt  cuinpris, 
pèseraient  plus  de  huit  mille  kilogrammes,  elle  devra,  pendant  trois  niwis  au 
ilMÎiii,  ««c^er  Ita  nénfs  kcâ*mk  )oi|s  &mx  qui  lui  i^  fcrool  U  demande. 

44.  Lei  prii  dé  transport  détcnoîv^a  au  larif  iiB  sont  point  appUcable| , 

I*  Ans  denféca  fit  obuM»  qui  ne  aont  pas  0Qnuaéi|)enl  cnoneéa  dans  la  tarif, 
et  qui ,  soualaïirfani»  4  «-'w»  n«  jgi^Hoi  mia  ànun  opat»  Ulggramnm 

l|oo\)-,  ^  ^ 

a"  À  lor  et  à  largent,  soit  linsots,  s  it  monnayes  ou  trava  liés,  au  pla- 
qué d  or  ou  d'argent,  au  mercure  et  #u  plafiue,  aiusi  quauji  bijous*  pierf«a 
précieuses  et  autres  valeurs; 

3°  £i,  eu  i^éuéfdl,  k  tous  piqueta,  co|ip  pu  e»cédant|  de  bagage  pesjnt 
îloUmeni  ipom»  de  cjnquaitie  kiiognipiBf4«  à  moifn  qu^  rta  pu  jueia,  eoUa 
on  «scUata.d»  bagage  ue  r«iaicnt  fpriie  d'i*i»voia  pesant  ensemble  eu  delà  de 
dtquet^e  Mlognimiiies  d  olyeis  ^fivoy^s  par  une  même  per>ouneà  une  angine 
personne*  et  d*iiiie  mèn»e  nature»  ^oique  embellU  à  pari,  lela  que  eucr*» 
eafé.  etc. 

Ûaps  le«  trois  ca^  ci-dessus  spécifh's,  les  prix  de  trnns|)ort  seront  arré^jp 
ennucllrment  par  Padipinislr.  tioi) ,  sur  la  |  rojiosil  on  <!r  la  ooinj  a^uie. 

Au-desius  de  ciaqnunie  kilogramme» .quelle  (pic  5uil  la  Jislucco  parroume* 
le  pris  de  transporl  d'uu  colis  oe  pourra  ôiro  Uké  à  mot'ts  de  quaraut^i  ceii- 
timrs  (^u*j. 

45.  Au  moyen  de  le  perception  des  droits  et  des  prii  réglés  ainai  qull 
vient  d*étre  dit,  et  aanf  Ireetteejpiieiis  tinuli-ee  an  préaenl  eehier  des  ebargee, 
In  eempagnie eofitrtete  i*oblî§eiion  d eiéculer  eonaïamiBent  avec  sein,  «sec- 

titude  et  célérité,  et  aans  tour  de  faveur,  ie  transport  d<'s  voyegeufe,  bestinut* 
denrées,  marchandises  et  matières  quelconques  qui  lui  seront  confiéj».  Les 
bestioux,  denrées,  marchandises  et  matières  queâœuquee  aeront  Iranipeftée 

dans  l'ordre  de  leur  numéro  d'enregistrement. 

Toute  expédition  de  marrhaiidi<(ps  dont  le  poids,  sous  un  même  cmballaç^e  , 
excédera  vingt  kilogrammes,  sera  const.itéc,  si  l'expéditeur  le  demande,  par  • 
une  lettre  de  voilure,  dont  un  exemplaire  restera  aux  mains  de  la  compagnie 
et  Tautre  aux  mains  de  l'cipédilcur. 

La  mèm»  eonitatalion  aem  fttte ,  sur  le  demende  de  f  eipéditeor,  pear  tenit 
paquet  ou  ballot  pesant  moins  de  vingt  kilogrammee»  dont  la  valeur  enta  été 
préilebtemeBl  déclarée. 

Le  compagnie  sera  tonne  d*eipédier  les  mercbandîses  dans  lee  deux  joare 

qui  suivront  la  remise. ^Toutefois,  si  reipéditeur  consent  à  un  plus  long 
Jélai,  il  jouira  d*niie  réduction,  d  après  un  tarirappranvé  per  le  ministre  die 

rasriculture*  du  commerce  et  des  inivaux  publics. 

Les  Trais  accessoires  non  mentionnés  au  tarif,  tels  que  ceux  de  charge- 
ment, de  déchargement  et  d  entrepôt  dans  le»  gares  et  niagasini  du  cliemin 
de  fer,  5cront  Ci\c$  anuueIK  mcni  par  un  rëgleuieut,  qui  sera  soumis  à  Tappro- 
bation  de  radmiuislraliou  supéri<  urc. 

ifcs  eypéjditem  on  deetinaiairei  êuokA  libres  de  Itire  evx-mêiiies  et  à 
leare  fcidi  k  iactege  eti»  caiBionnage  de  leoii  marchendisee,  et  la  compagnie 
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n*^  *ën  pas  motill  leAaé,  I  !«tir  ^garé,  4e  Ntnplir  tes  6l4lgftltoiii  loducéai 
mu  fMrag  "plie  i^'dii  pr^enl  article. 

Dans  I.  r:t<  on  la  rompigt.ie  comenlirnit,  |w»(tr  le  factage  rt  té  camionnage 

de*  niar.  liandiiPS,  «le*  jirrangrnionts  p  il  rulirr>  A  un  ou  p'usieiirs  expéJir 
leurs,  elle  sera  tcniio,  avant  de  les  lucUre  e\r<  uli  -n,  d'en  infornier  \\\â- 
Tiiit)  siraiion ,  et  ce-,  arrangemeals  prodtcroul  é^alcmeut  à  tous  cci^x  ^ui  lui 
en  feraient  ia  demande. 

46.  A  moins  d*une  autoriMtion  spéciale  de  Tadministration.  il  est  interdit 
h  la  compagnie,  sous  les  peines  portées  paf  Fartlt  le  »j  9  du  Code  p^nal ,  dç 
dire  direcicmeot  eu  ioinrectement,  a«eç  des  entreprises  de  Irani^pori  de 
voyageurs  ou  de  mat'cliaiuiises  par  terre  on  par  eau^  sous  (|u«*l(|oe  dénomiot* 
tion  ou  formt^  que  (  r  puisse  être,  àc^  arrangemepts  qui  ne  seraient  pas  eoi|* 
Sentis  en  faveur  de  louiez  les  entreprises  desservant  les  mêmes  routes. 

Les  règ'eaienta  d'administrah'on  publique  rendue  ei)  exé^pUoP  de  i'tfw 

ticle  37  ci-<lessus  pri  s  rirojit  routes  les  mesures  ni^c  ssiires  pour  assuref:  le 
plus  compièt»:  (  {;atit'  ent;^  1rs  diverses  entreprises  de  Iraa^fMTtf  d«lia  leHlt 
rapports  a  ec  le  service  du  chemin  de  fer. 

47.  Les  militaires  ou  m  irins  vo)a;;eanl  en  corps,  aussi  bien  qua  i^f  mili- 
taires ou  marins  vovageani  tai>lé|n«*nt  pvur  cause  4ê  s-rvicOt  envoyés  en  c^agi 
pour  appartenir  à  la  réserve,  envoyé:»  eu  coiig^  liihità  ou  en  permit ^i»ff« 
reniraot  dans  leurs  foyers  après  libération,  ne  aeront  aasujeltu,  eus  «i  Ifvrv 
bagages,  qtrao  quart  de  la  taie  du  tarif  ci-dessui  fis4 

&  le  Gouvernement  av  lii  besoin  de  dirigef  de*»  troupes  etoq  oiet^el  iMi* 
iitiire  ou  na^al  sur  Tiin  de^  poin  s  ries^er^is  pir  les  ligues  des  chemins  de  fer, 
la  conqiajjnie  s'  ra  tenu  -  de  inclire  immi-di  ilem^ut  à  -a  di«position,  et  à 
iitoitic  'le  la  taxe  du  tarif,  tous  lus  uioycas  de  Iraospurl  éliiblis  pour  i  eiploi* 
talion  du  chemin  de  fer. 

4S.  Les  ingénieurs,  inspeiteurs  de  IVsploitation  commerciile.  commis* 
saires  et  sous  commissaires  attachés  à  la  surve  llance  «tu  eheiuia  de  fer, 
eerottl  Innsport^  grataitameiii  den^  les  voitures  i.'e  la  eempagnie. 

Le  même  lacnllé  est  aceordée  eus  agenla  dea  cenir*buljoiie  indif  rtaa  el  à 
ceux  de  Tadminiatration  des  douanes,  chargAe  de  la  surveilUiioe  d«  ohenîft 
de  fer,  daoa  ïmlàtén  de  le  perception  de  1  impAt 

4(9.  Le  aervice  dea  lettres  ei  dépéclm  fcera  faU  eomme  il  snlt  : 

1*  A  chacun  des  trains  do  voyageurs  et  de  m  ircbandises  circulant  eux 
beurea  ordinaires  de  retploiUtion ,  la  compagnie  sjra  icnue  de  réserver  gra* 
tuilement  Jeus  compartiments  <»pi  ciatu  d'une  voiture  de  deuxième  classe  pour 
recevoir  les  lettres,  lc->  dépêcU«îs  et  les  a^ent>  nt*ci  s<a  rcs  au  serv  es  dea 
postt'S,  le  surplus  de  la  voilure  realjnl  à  l.i  disp  «s  tion  de  la  coinpif^nie; 

a°  Si  le  volume  des  dépêches  nu  la  nature  du  s  rvicc  rend  iusullisante  la 
capacité  det  deui  coutparLmeuti  à  deux  hauqucllci,  de  aorte  qu'il  y  ait  lieu 
d*eaiploser  une  ou  deus  voitures  spéci  des,  le  transport  enaer^  d*ètre  gratuit 
et  sera  payé  à  raison  de  vingt  «cinq  oenlimra  au  plus  psr  kilomètre  ci  p^r 
voilure  pour  Ions  les  convois  entres  que  tes  trains  rapides  marchant  à  des 
vîte^srs  exceptionnelles  Pour  ces  derniers,  les  prix  seront  étaldis  è  raison  de) 
frais  ré  uliant  de  l'accroi  sèment  de  vitesse,  et  fixés  de  gré  à  gré  ou  à  dire 
d^èiperis.  Lorsque  la  couïpagnie  voudra  changer  le*  heures  de  départ  de  ses 
coiixois  ord  naires,  elle  sera  tenue  don  avenir  radmimslralioo  des  po»te| 
quinze  jojirs  à  l'avance -, 

3*  Un  irain  spécial  régulier,  dit  train  jommlier  de  la  poste,  sera  mis  gra- 
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tuitement  chaoue  jour«  à  l'aller  et  au  retour,  à  la  Hisposition  du  ministre  des 
finances  pour  le  transport  dos  dcpt-chcs  sur  t  nit>-  1  éienduc  de  chaque  li^^ne; 

4*  L'étendue  du  parcours,  le:>  lieuics  de  départ  cl  d'arrivée,  soit  do  jour, 
•oit  de  Duii,  la  mtrche  «t  in  atalioantmenu  de  ce  ooovoi«  teroot  nîglés  par 
le  ministre  de  ragricoltiire,  du  commerce  et  des  travaui  publics  et  le  mioistii 
des  nnanccs,  la  comptgnie  entendue; 

5*  Indépendamment  de  ce  Iraiii,  il  pourra  y  avoir  tous  les  jours,  à  l'aller 
et  au  retour,  un  on  plusieurs  coovob  spéciaux  dont  la  marrlie  sera  réglée 
comme  il  est  dit  ci-dessus.  La  réirîbutioo  payée  à  la  comptgnie,  p  ur  cliaqne 
convoi,  ne  pourra  excéder  soixante  et  quinze  ccnUmcs  par  kil'»mè(rc  par- 
couru pour  la  première  voiture,  et  vinj;t-cin(|  centimes  pour  cliaipic  voilure 
eo  sus  de  la  première,  à  moins  que  le  transport  ne  soit  fdt  par  des  trains 
rapides,  msrchaot  à  des  vitesses  eiceptionnelles,  auquel  cas  les  pris  aeiont 
établis  à  raison  des  frais  résultant  de  raccroissement  de  vitesse,  et  fixés  de 
gré  à  gré  ou  à  dire  d*esperts; 

^  La  compagnie  pourra  placer  dans  les  convois  spéciaux  de  la  poète  dea 
voitures  de  toutes  dasses  pour  le  transport,  à  son  prout,  des  voyageurs  et  des 
marchandises; 

7*  La  compagnie  ne  pourra  être  tenue  d'établir  des  convoi»  spéciaux  ou  de 
changer  les  heures  de  départ,  la  marche  et  le  rtationnemcnt  de  ces  convois, 

S*autsnt  que  l'administration  laura  prévenue  par  écrit  quinxc  jours  à 
vance; 

8*  Néanmoins,  tontes  les  fois  qu*en  déhors  des  services  réguliers,  radim* 
nlitratioii  requerra  Texpédition  d'un  convoi  eitraordinatre,  soit  de  jour,  soit 
de  nuit,  celte  expédition  devra  être  faite  immédiatement,  sauf  l'observai  ion 
des  règlements  de  police.  Le  prix  sera  ultérieurement  réglé,  de  gré  à  gré  ou 
à  dire  d'experts,  entre  l'administration  et  la  compaiinic; 

9*  L'administration  des  postes  fera  construire,  à  ses  frais,  les  voitures 
qu'il  pourra  être  nécessaire  d'aflfecier  spécialement  au  transport  <*t  à  la  ma- 
Buteolion  des  dépêches.  Elle  réglera  la  forme  et  les  dimensions  de  cea  voi- 
tures, sauf  Tapprobetion,  par  le  aeinbtre  de  regncnltnre,  du  commerce  et 
des  travaux  publics,  des  dispositions  qui  intéressent  ta  régularité  et  la  séco- 
rité  de  la  cirêulation.  Elles  seront  montées  sur  châssis  etsur  foaes.  Leur  poids 
ne  dépassera  pas  huit  mille  kilogrammes,  chargement  compris.  L'adminis- 
tration des  postes  fera  entretenir,  à  sa  frais,  res  voitures  spéciales;  toute- 
fois, l'enlrutien  des  châssis  et  des  roues  sera  à  la  charge  de  la  compagnie; 

10**  La  compagnie  ne  pourra  récUmcr  aucune  .moment  itioii  des  prix  ci- 
dessus  indiqués,  lorsqu'il  sera  nécesio're  d'eaiplo^er  des  plales*formes  an 
traniport  des  malleaposles  ou  des  voitnrm  spéciales  en  réparation  ; 

1 1*  La  compagnie  sera  tenue  de  fournir,  à  chacun  des  poiub  extrêmes  de 
la  ligne  ainsi  qu'aux  principales  stations  intermédbires ,  un  emplacement  sur 
leqnel  Tadminislratton  des  postes  pourra  faire  construire  des  bureaux  d  en- 
trepôt des  «lépéches  et  des  hnn<;nr8  pour  le  chargement  et  le  déchargcmenl 
des  malle>-postes.  Les  dimensions  de  cet  emplaceiuent  ne  devront  pas  excéder 
huit  mètres  en  tous  sens; 

1  a*  La  valeur  locaiive  du  terrain  ainsi  fourni  par  la  compagnie  serap^fée 
de  gfé  I  gré  ou  à  dire  d*e»perts; 

i3*  Sa  psition  sera  choisie  de  manière  que  les  hfttiiAents  qui  y  seront 
eoMtruiu  aux  frus  de  radminisiratioo  des  postes  ne  paissent  entraver  en  rien 
le  service  de  la  compagnie; 

li*  L'administiattxi  Hiéiecveie  droit  tfélabiir  à  ses  frais,  sansindwmité, 
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tous  les  poteaux  00  appareils  nécessaires  À  l'écliango  des  dépéclies  sans  arrêt 
de  trains,  h  la  condition  que  ces  appareils,  par  leur  nature  ou  par  leur  po- 
sition ,  n  apportent  pas  d'entrave  aux  différents  services  de  la  ligne  ou  des 
stations. 

50.  Lft  compagnie  lera  teniM,  à  toate  réonisilion,  éa  fàira  partir»  par 
eocToi  ordioaire,  tei  waggona  oa  voiturta  caUnlairaa  employés  au  transport 
des  prévcona,  aecuaéa  o«  condamnés. 

Les  waggona  seront  conslmila  aas  Irais  de  rÉiat  on  dos  dép^rfemaota,  al 
lears  dimensions  clrtcrminécs  par  un  arrêté  du  ministre  de  l'intérieur. 

Les  employés  de  1  administration ,  gardiens,  gendarmes  et  prisonniers 
places  dans  les  Nvagi;ons  ou  voitures  cellulaires,  ne  seront  assujettis  qu'à  ia 
moitié  de  la  taxe  du  tarif  de  la  dernière  <  lasse. 

Lie  transport  des  Yoîturaa  «t  daa  naggona  tara  gratoit. 

51.  Le  tîoaternemant  se  réserva  la  (acuité  de  Taira,  la  long  daa  voicai 
loiitea  lea  oonstmctions,  da  poaar  tooa  les  appareils  nécessaires  à  Télabliasa- 
meot  d'ane  ligna  télégraphique  électrique;  il  sa  réaarvaanssi  la  droit  dafaira 
toutes  les  réparations  et  de  prendre  toutes  les  mesures  propres  à  assurer  la 
service  de  la  ligne  télégraphique  sans  nuire  au  service  du  chemin  de  fer. 

Sur  la  demande  de  1  ailn.inislration  des  lignes  télégraphiques  ,  il  sera 
réser«ë,  dans  les  gares  dc^  villes  et  des  localités  qui  seront  désignées  ullé* 
rieurcment,  la  terrain  nécessaire  à  rétablissement  de  maisonnettes  destinées 
à  meevoir  le  barean  télégraphique  et  son  matériel. 

La  compagnie  conceiiionnaire  sera  tecno  de  faire  garder  par  sfaagenla  lea 
fils  et  lea  appareils  des  lignes  électriaues,  de  donner  ans  employés  télégim* 
phiqnes  connaissance  de  tous  les  accioents  qui  pourraient  survenir,  et  de  lenr 
en  faire  connaître  les  causc5.  En  cas  de  rupture  du  fîl  télégraphique,  les  em* 
ployés  de  la  compagnie  auront  à  nucrscher  provisoirement  les  bouts  séparée, 
d'après  les  instructions  qui  leur  seront  données  à  cet  effet. 

Les  agents  de  la  télégraj)bie  voyageant  pour  le  service  de  la  ligne  élec- 
tric|ue  auront  le  droit  de  circuler  gratoitaoïent  dana  lea  voitaraa  du  chemin 
de  fer. 

£n  cas  de  rupture  du  fil  télégraphique  ou  d*accidenté  graves,  une  locomo- 
tive sera  mise  immédiatement  à  la  disposition  de  l  inspecteor  télégraphique  de 

la  Vt^ne  ponr  le  transpMier  sur  le  lieu  de  Taccident,  avec  les  hommes  et  les 
matorinux  nécessaires  à  la  réparation.  Ce  transport  sera  gratuit,  et  il  devra 
être  elVeciué  lans  des  conditions  telles  qu'il  ne  puisse  entraver  en  rien  la  cir- 
culai ion  nui)ii^ue. 

Dans  le  cas  où  des  déplacements  de  fils,  appareils  ou  poteaux  deviendraient 
oéoesaaires  par  suite  de  travaui  aécntéa  sur  le  chemin ,  ces  déplacements 
«iraient  lien  aui  frais  de  la  compagnie,  par  lea  aoinade  radmînîatratioa  daa 
lij^nes  télégrapbiqbca. 

52.  A  toute  époque  «  apn^s  rcxpiralion  des  quinze  premières  années,  à 
dater  du  défai  fixé  par  l'article  4  pour  l'achèvement  des  travaux,  le  Gouver- 
nement aura  la  f.icult*^  de  racheter  ia  concession  cntit^re  des  cliemius  de  fer. 
Pourit'i^lcr  le  ]  rix  du  rachat,  on  relèvera  les  produits  nels  annuels  obtenus 
parla  compa:;nie  pendant  les  sept  années  qui  auront  précédé  celle  où  le  ra- 
chat aem  e^ctoe  :  on  en  déduira  les  produits  nets  des  deux  plus  faibles  an* 
ndea  et  Ton  établira  le  produit  net  moyen  drs  cinq  autres  aonéea. 

Ce  produit  net  moyen  formera  le  montant  d'une  annuité  qui  sera  due  et 
payée  â  ia  compagnie  pendant  chacune  dea  années  rastant  à  courir  sur  k 
dorée  de  la  coacesaioak 


Dans  aucno  U  nonUQt  4e  ranonîl^  Vf  ttra  iDf(M«|r  produit  net 
delà  drrntère  Arê  sept  années  priiet  pour  lerma  de  compara  son. 

La  cnnij>iipnio  ^pcc^^a,  en  ouire,  dans  les  trois  mois  <jui  su  vronl  le  racliAty 
les  rcn  b  ui  senu  nts  ouxquels  elle  aurait  droit  à  l'expiratiGo  <le  la coccea^iout 
selon  Tarlit  le  53  ci-ajin^s. 

53.  A  lYpoque  fixée  pour  l'expiration  de  la  pri'scule  copccssioi»,  et  par  le 
seul  fait  de  crtle  expiration  *  le  Gouvernement  sera  subroge  à  tous  lt*s  droits 
delà  romptgnie  dans  la  propriété  des  terrains  el  des  ouvrages  dé^ignéa  an 
plan  cada>iral  mmlionne  dans  Tarti  te  3i. 

H  entrera  immédlaiement  en  jouissance  des  cbemtns  de  fer,  de  toutes  Iciics 
dépendances  et  de  l  us  lenr<k  produits. 

La  <  ou  p"{înicscra  tfnur  de  rrrncifrecn  bon  état  d'entretien  le»  cbemins  de 
fer,  les  ouvnijirs  qui  le»  «omposejii  el  leurs  dcpcndancrs ,  telles  que  j^ire, 
lieux  Je  cbargemi  nti  Idc  docliar^  men»,  r tablisscmenls  aux  points  de  départ  <  t 
d  arrivée,  mais  us  de  guides  •  t  de  surveillants,  bureaux  de  pcrcejptiou  ,  tiia- 
cbtfie<  fîtes,  el.  en  général,  tous  autres  objets  Immobiliers  qui  n  auront  pas 
pour  destination  distincte  et  spn  iale  le  service  des  Iraosporls. 

0anàlel  cinq  derni^i  es  auu<^es  qui  précé  Icront  tè  terme  de  la  eeoeession, 
leGottVemenieni  an  a  le  druit  de  mctiri'  saisie-arrct  sur  1rs  revpnus  des  cbe* 
minsdé  rt-r,f  l  de  IcsemploNcr  à  rétablir  eu  bon  état  les  cbemins  et  toutes 
leurs  drpcud.ini  es,  %]  la  romp  i^u.r  uo  se  mi'itau  pas  eu  mesure  de  satiaijLire 
pleinement  el  cullhreu  eut  à  ci'iic  ob^i^.  li  ui. 

Quaui  ;iu\  objei»  uiob>liers,  li  l»  «|iic  ui.icliincs  locauiolives,  wa^gon?^,  cba* 
rioi>,  \u  lures,  niaiériau.\,  combustibles  d  appiovisionnements  de  tous  geare§ 
et  objets  immobiliers  non  compris  d.-ius  l'^nuitiératiou  précédente,  TÉtat  sert 
tenu  de  les  reprendre  à  dtre  d  experts,  si  la  compai^nie  le  req'iierl,  et  récipro- 
quement, si  rÉiat  te  requiert,  la  comgagnie  sera  tenue  de  les  céder  égide» 
ment  à  dise  d't>\pertH. 

Toiitefuis,  i'Éi.il  ne  sera  t  nu  de  rrprcndr  *  quo  1rs  approvisîenoeinents né- 
cessaires à  l\'xj)lo  latlon  dos  cliPini!i>  p  n  faut  sa  mois. 

54.  Dans  II*  cas  où  le  Gnuv ci  iicuient  or  tonnerait  ou  autoriserait  la  cons- 
truction de  çuutes  iii  périaics.  dépai  tem*  nla!cs  uu  vicu-ales,  d^  canaux  ou  de 
diemins  de  Ter  qui  Iravcrseraîent  tes  cheuiins  de  fer  qui  font  t'olûel  deja 
présente  cobrrssion,  la  compagnie  ne  pourra  mettre  aucun  obstacle  a  ces  ira* 
versées;  niais  tbotesb  s  âis|M)Sitiousseraait prises  pour  quM  n'en  résulte  aucun 
obstacle  à  la  C'iDsirttÇtioo  ou  ta  service  <les  cliemiDS  ^9  fer,  oiaucMosfcaif 
pour  la  compa^ie. 

56  Toute  exécution  ou  toute  autorisation  ultérieure  de  roule,  de  canal, 
de  cbemio  de  Ter,  de  travaux  de  n.ivijiation,  d-  ns  la  contrée  où  sont  situf's  les 
cben)insde  fer  «  oucédos  en  <ertu  du  prés^'nl  cabier  des  cbarges  ou  dans  toute 
autre  contrée  voi*ino  ou  éloiguéc,  ne  pourra  donner  ouverture  à  aucuoe  de- 
mande en  indemnité  de  la  part  delà  cumpiigiiie. 

50.  Le  Gouvernement  se  réserve  expressément  le  droit  d'accorder  de  nou- 
velles concessions  de  «bemins  de  fer  s'embrancbant  sur  les  lignes  qui  font 
Tobjet  du  présent  cabier  dea  cbargesou  qui  seraient  établies  en  proiongrmcot 
du  même  cbemin. 

La  Compagnit!  ne  pourra  m-  tire  aucun  obstacle  à  ce^  enihrancl  ement^.  ni 
réclamer,  à  r(iCca>ioii  tb-  leur  établissement,  aiicnne  itnleiiiuiié  quelcnmpie, 
pourvu  qu  il  n'en  i  c.su'lr  aucuu  vb>tacle  a  la  lircuLiiou  m  aucun»  Imis  pa  ti- 
coliers  pour  la  coutp  goie. 

Les  compagnies  eoacesâoBnairis  de  cbenina  de  fer  4*fttlytp^^<''"W^ 


kju,^  jd  by  Google 


proloQgeiqentciifORt  la  ftcnUé,  moyennant let^ftcMiisD*  d^nninéi 
et  rohnenatîon  des  règlements  de  pdice  rt  de  senice  établis  ou  I  «établir,  ii 
f^ire  cireuler  leurs  voilures,  waggons  et  oiacbînes  sur  les  cbemlnsde  fer  qui 
font  rohjet  de  la  [>résen(e  concession,  pour  lesquels  telle  (acuité  sera  réci- 

proc|ii6  à  regard  desdilsemhranchemcnts  et  prolongements. 

t)»»ns  le  cas  les  divcr>es  conipagnics  ne  poun  aionl  s'entendre  enlre  ellf^ 
sur  rctcrrice  de  celte  Pacullô,  le  Gouvernement slaluerail  SUT  les  diflicaités 
^ui  a'élè\ eralent  enlrc  elles  à  cet  tcard. 

Dans  le  cas  oti  une  compagnie  d'embranchement  ou  de  prolongemeot  ioi- 

Smnt  les  lignes  gui  font  rolyet  de  la  présente  concession  n  oserait  pas  «6  là 
sollé  de  circuler  syr  ces  lignes,  comme  auui  dans  celui  o&  la  coropgnie 
eottcesnonnaire  de  ces  dernières  lignes  ne  voudrait  pas  circuler  sur  les  pro- 
loogementâ  et  embrancbements,  tes  compagnies  seraient  tenues  de  s^arraogar 
entre  es  de  maniiVe  que  le  service  du  transport  ne  Soit  Jamais  tnterCOaipB 
aax  points  eilrémes  des  diverses  Hgnes. 

Celle  des  compapnies  qui  ^era  diins  le  cas  de  ?c  servir  d'un  matériel  qui  ne 
serait  pas  sa  propnclé  payera  une  indcninilé  en  rapport  avec  l'usage  et  la 
déiérîorotioo  de  ce  matériel.  Dans  le  cas  o&  les  compagnies  ne  se  mettraient 
pas  dTat'Cord  sur  la  quotité  de  Tindemnité  ou  sur  les  nojeni  d*assttrer  lé  con- 
tinuation du  service' sur  toute  la  ligne,  U  Gouvemenent  y  pourvoirait  4*0^ 
lîce  et  prevrirail  toutes  les  mesures  nécessaires. 

La  compi^ie  pourra  être  assujcitie,  par  les  loisqui  seront  ultérieurement 
rendue*  p«Mir  rexploilalion  des  cbemiu»  de  fer  de  prolongement  ou  d'embrao» 
clicnirnt  jni::n.int  rrliii  (|ui  lui  e->l  concédé,  à  accorder  aux  Compagnies  ds 
ces  cln  niiu"»  une  r*  dm  lion  d<'  pca^e  aïo  i  c  ilculée  : 

1°  le  1  rolcngeuK  ni  ou  I  embranc1i<  mentu'a  pas  plus  de  cent  kilomètres, 
dis  pfior  cent  (  ip  p.  •  jn]  du  pri\  per(;u  parla  compagnie} 

3*  Si  le  pr«i1ongrmcnl  uu  rcmbrancbement  eiciioe  ceutkilonètres»  fUUMt 
pour  Ci*nt  (  1 5  )i*  o/o)  ; 

3*  Si  1c  prolonifeinent  ou  rerobrancbement  escèdedeua  cents  kilomètres, 

TÎu;:!  pourient  (30  p.  o/o); 

fi"  Si  le  |>r*>luni;cm*-ni  ou  Te mbrsncfaefflent  cicède  trois  ccnts  kilomètres, 
vingi-cinn  poiirreiil  (2  >  p.  0/0). 

5"  Celle  n'ducli  n  .sera  de  vingl-ciaq  p^nr  «eot  (s5p.  ojo]  pour  les  trains 
circulant  sur  la  se<-tion  de  Mulhcuseà  Belfort. 

57.  La  station  de  Mulhouse  rt  cède  de  Belfort  MMt  conslnliiis  par  h 
compagnie  do  chemin  de  fer  de  Paris  è  Strubourg ,  mais  ailes  pourront  èuè 
C(  mmunes  au  clieniiu  de  Paris  è  Mulhouse  et  au  chemin  de  nr  di  Dypp  à 
Bel  Ion,  si  iadministraiion  le  jogr  nécessaire. 

Les  redexances  A  payer  en  ce  cas,  ainsi  que  les  conditions  de  l'usage  com- 
mun, s  eront  réglées  par  raUaaioiStratioa  supérieure,  lis  compagnies  en- 
tendues. 

La  même  faculté  pourra  d'ailleurs  être  accordée  aux  compagnies  conces- 
sionnaires de  chemins  de  fer  d'emhranf4iemenl  sur  les  lignes  de  la  conces- 
sion du  cbeonn  de  4or  de  Paris  A  Strasbourg  pour  les  stations  établies  A  forî- 
gioedasdits  chemins. 

58.  La  compagnie  se  soumettra,  dans  Tcxérution  de%diemins  de  fer,  aux 
dispositions  des  circulaires  de  l'administration  des  travaua  publics  des 
30  mars  1849  et  10  novembco  i85i«  portant  iiuardictioD  du  lBa\«il  las 

dimanches  et  jours  fériés. 

5^  I0U  ^ents  et  gardes  que  U  conopagnie  étiiiliqu  loit  gtm  ofim  ^ 
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perception  de^  droits,  sott  pour  U  surveillance  et  la  potîce  des  chemins  de  fer 
el  des  ouvrages  qui  en  dcpendcnl,  pourront  élre  assermentés,  et  serout,  dans 
ce  cas,  assimilés  aux  gardes  champêtres. 

00.  Un  règlemeol  iTtdmioisIratkNi  poUique  désignera,  la  eompagnie  ea- 
tendue,  tes  emplois  dont  la  moitié  devra  être  rétenréeaaz  aBctena  nUitairet 
de  l*amiée  de  terre  et  de  mer  libérés  do  service. 

01.  11  sera  institué  près  de  la  compagnie  un  ou  plusieurs  inspecteurs  com- 
missaires, spéciaif'ment  chargés  de  surveiller  les  optration^  delà  compagnie 
pour  tout  ce  qui  ne  rentre  pas  dans  les  attributions  des  in|;énirurs  de  1  État. 

Le  traitement  de  ces  commiï>saires  restera  h  la  charge  de  la  compagnie. 

Pour  y  pourvoir,  el  acquitter  en  même  temps  les  lirais  mis  à  sa  charge  pir 
rartide  35  ei^desani ,  la  compagnie  sera  tenue  de  vener  chaque  aooée  à  la 
calne  centrale  du  trésor  une  tomme  qui  ne  pourra  pas  «céder  soiianie  et  dit 
mille  franea  (70,000'). 

Dana  le  cas  où  la  compagnie  ne  verserait  pas  ladite  somme  aux  époqoea 
qni  seront  fixées,  le  préfet  rendra  un  rôle  exécutoire,  et  lemonlaoi  en  aen 
recouvré  comme  en  matière  de  contributions  publiques. 

02.  La  compagnie  devra  faire  rlettion  de  domicile  à  Paris. 

Dans  le  cas  de  non-élection  de  domicile,  toute  notification  ou  significatioa 
à  elle  adressée  sera  valable  lorsqu'elle  sera  faite  an  aeerélariat  général  de  la 
préfecture  du  département  de  la  Seine. 

03.  Les  cootestattoos  qui  a*élè%eraient  entre  la  compagnie  et  Tadminialra* 
tion  au  sujet  de  feiécution  ou  de  rintrrprétalion  des  danses  du  présent 
cahier  des  charges  seront  jugées  adminîstrativcment  par  le  conseil  de  préfec- 
ture du  département  de  la  Seine,  sauf  recours  au  Conseil  d'état. 

O'i.  Les  conventions  à  pssser  par  le  ministre  de  l'agriculture,  du  commerce 
et  des  travaux  publics  eu  vertu  du  présent  acte,  devront  être  réglées  par  des 
décrets  impériaui. 

05.  LaMilai  coBvaatioQt  ne  aérant  patsiblei  qne  dm  droit  fiie  de  un  Ikiiic. 

TITRE  n. 

CLAIMS  APPUCABLia  SIULBHBIIT  AU  CBIMIR  DE  VM  M  WàMO»  A  TtnCBniBS» 

aAinr-MAÉDÉ  1?  SAIRV-MAtm. 

66.  Il  y  aura  chaque  jour,  à  l'aller  et  au  retour,  entre  Paris  et  les  deux 
points  extrêmes  du  chemin  de  fer,  un  train  à  petite  vitesse  et  à  prix  réduits, 
denervMi  toutes  les  statiooa  de  la  ligne. 

Le  tarif  do  prix  des  placée  do  la  iroiailiM  daMO  est  fiié,  pour  ce  train 
aenlooMni»  à  doux  centimea,  uvoir  i 

Transport.  •  « .  •  •   o'  oo65 

Féage.«**««.a «••«  •«••••   o  oi35 

TovAi»*.   o  oa* 


To«l  to/ageur  dn  train  I  prix  rédniti  doB^  le  bagage  n*excé.dera  pes  vingt 
kilogrammea  n*ann  è  payer,  pour  le  port  de  ce  bagage,  aucun  suppléaunt 
du  prix  de  ta  place. 

Les  ht urca  do  départ  cl  d'arrivée  de  ce  train  leroBl  fixées  par  i'administri- 
tioo  supérieure,  sur  les  propositions  de  la  compagnie. 

07.  Los  enfinia  aii>miMNU  do  dix  ana  qot  voyag^ml  par  le  train  à  piii 
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réduits  ne  payeront  pour  les  Toltont  de  la  tfoittème  diaie 
la  taxe  wpéemi»  dans  farUele  d-dessus. 

Arrêté  à  Piiria,  la  17  août  iSSB. 

'  Signé  P.  IIami. 

Xotre  les  soœiigiiés  : 

lili.  F,  QmXkri,  i.  TtmA^  laprisenfint  U  compagoia  du  diemin  de  fer 
dalioamaaii  i  Troyet, 

£1  MM.  le  eoaite  de  Si^,  baron  iHerv€y,MBmm,  Perdonnet  et  Bai^aStm, 
membres  du  comeU  d'adminittfalîon  de  la  eooap^oia  do  chenûo  de  lar  da 
teîa  i  Strasbourg, 

Il  a  été  convenu  ce  qui  suit  : 

Le  compagnie  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg  a  demandé  au  Gou- 
temcmcni  ia  concession  des  lignes  suivantes:  1°  de  Paris  à  Nogent-sur-Seine 
par  Provius;  3°  de  Troyea  à  Cbauoioot  ;  y  de  Laogres  à  Mulhouse  par  Yesooi 
al  BeMbri ,  avec  ambranehemani  sur  Benaçon. 

De  iOB  eftlé,  la  aompagoia  da  cbennin  da  fer  da  Meotaraiu  à  Troyea»  afae 
la  eoncoon  de  MM.  B.  L  Foutd  et  FoaU-OppeÊikeim,  el  SmiU  Pérmn,  vfmlL 
aaomiMionné  le  chemin  da  1er  de  Troyet  à  Cbaumoot* 

Depuis,  un  intérêt  commun  ayant  engagé  cette  compagnie  et  celle  du  cbe> 
min  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg  à  s'entendre,  dans  )e  but  de  facililcr  l'obten- 
tion des  embranchements  et  prolongements  qu'elles  sollicitent  du  Gouverne- 
ment, des  négociations  ont  été]ouvertes,  toujours  avec  le  concours  de  MM.  /l.  L. 
Fould  et  £jiiité  Pérein,  et  par  suite  les  conventions  suivantes  ont  clé  arrêtées  : 

Ait.  l**.  La  compagnie  dn  chemin  de  fer  de  Moniereau  à  Troues  renonce, 
tant  en  san  nom  qn*an  nom  da  MM.  B.  L,  FûM  et  j^oiflr  Pirette,  pour  les* 
faab  elle  ta  porte  fort,  aa  bénéfice  de  la  loumiwîon  qu*eUa  a  adressée ,  le 
j  1  novembre  1 85  a ,  à  M.  le  ministra  des  travani  publics,  pour  le  chemin  da 
1er  de  Troyes  à  Cbaumont. 

2.  £n  considération  de  cette  renonciation,  la  compagnie  du  chemin  de  fer 
de  Paris  à  Strasbourg,  sous  la  réserve  de  l'obtention  des  concessions  par  elle 
sollicitées  du  Gouvernement  et  ci-dessus  relatées,  déclare  dès  à  présent  accepter 
la  cession  qui  lui  est  faite  par  la  compaffoie  de  Troyes,  du  chemin  de  fer  de 
Monterean  à  Troyes  et  da  ses  dépendances,  tais  (pi*ils  sa  pourstnvei^  at 
comportant,  sans  aucuoe  aiception  ni  résenre,  arec  sas  droits,  avantages  et 
chargea  résultant  de  la  loi. 

L*etttféa  en  jouissance  de  la  compagnie  dn  cbenin  da  fer  de  Paris  à  Stras- 
bourg aura  lieu  le  jour  oà  les  concessions  ci-dessos  rappelées  lui  auront  été 

accordées. 

A  dater  dudit  jour,  elle  prendra  à  sa  charge  rontrcticn  et  rexploitation  du 
chemin  de  fer  de  Montereau  à  Truycs  cl  de  ses  dépendances  pour  toute  la 
dvéa  de  sa  concession,  ooamie  étant  subrogée  passivement  et  activement  dans 
loBSses  droits  ;ellaj»ra  la  propriété  et  jouissance  de  tout  le  mstérid  d^ea- 
pfantstion  ainsi  que  des  approvisionnements  de  toute  nature  appariensnl  è  la 
eamnagnîe  dn  anamin  de  fer  da  Montereau  à  Troyes ,  comme  aussi  da  tout  son 
actif  sans  asceplion;  elle  sera  par  suite  chargée,  conformément  ans  états  aî- 
annaiéa»  «fui  ont  été  dressés  at  fournis  de  bonne  foi  t»ar  la  compegnie  daMoo- 
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^r^U»  (i*ei(^cuter  tous  les  eogag^meots,  oiarchés  et  conventioqs  de  la  com- 
pagnie  du  chemin  de  fer  de  Montereau  à  Troyes ,  de  payer  toutes  5€$  obligatioof, 
aiusi  que  d'acquitter  tout  son  passif  généraicmeut  ^uelcon(|uc,  et  deyra  eafin 
se  mettre  complètement  en  son  lieu  et  place. 

Toutefois,  la  compagnie  do  cbemîn  de  fer  de  Paris  à  Stnabotirg  poam 
exiger  que  pendant  un  délai  qui  poum  se  prolonger  jnsi|tt*aa  i"  novembre 
i854t  l'exploitation  de  la  ligne  de  Hfentereaii  4  Troyea  ioît  fidie,  et  iadbi 
ligne  adminiatïéadins  les  foi^mes  et  par  les  moyens  actuels,  maiaaux  profila 
et  charges,  risques,  përlls  et  fortune  de  ia  compagnie  du  cliemîn  de  fer  de 
Paris  à  Strasbourg ,  laquelle  aura ,  en  tous  cas,  le  droit  d'interveniç  d^us  Qetle 
adniioi5t''alion  de  la  manière  qu'elle  jugera  utile  à  ses  intérêts, 

3.  Pour  prix  de  la  ccs&ion  consentie  par  Tarticle  2  qui  précède,  la  compf- 
ffoiç  du  qhemin  de  (e^  de  Paris  à  Str«9Dour|  reoibonraarn  les  quarante  mille 
llctkMit  Omises  par  I4  compagnie  dn  dienitn  de  fer  de  Monterenn  à  Vroves«  à 
raison  de  cinq  cents  francs  chacune,  sans  aucnno distinction  n!  reinnne! 

Le  remboursement  desdites  actions  aura  lieu'  en  espèces  dans  ma  délai  de 
dix-huit  niois  à  partir  du  jour  de  Teotrée  en  jouissance  de  la  compagnie  de 
Strasbourg,  avec  Intérêts  à  trois  pour  cent;  lesdils  intérêts  payables  de  six 
mois  en  six  mois  jusqu'au  jour  fixé  pour  le  remboursement  des  cinq  cents 
francs  de  principal.  La  comjiagnie  de  Strasbourg  pourra  néanmoins  se  libérer 
avant  ledit  délai,  en  prévenant  les  porteurs  d'actions  un  mois  au  moins  à 
Vavance  par  des  avis  puMiés  dans  les  principaux  jonmans  de  Faris  et  dani 
deux  des  Jonruaux  designés  par  le  tribunal  de  oomnerea  do  Fkris  ponr  tes 
pi|bllgitions  légalas,  et  en  tenant  compte  des  intérêts  oeoros  Juscp  au  Joinr 
nzé  pour  le  remboursement,  qui  ne  pourra,  dans  aucun  cas,  être  firactiooné, 
c'est-à-dire  que  chaque  action  sera  payée  inlégralemant  à  la  date  de  l'fppait 
^i  pourra  avoir  lieu  par  série. 

4.  Il  demeure,  dhs  à  présent,  convenu  que  pour  le  cas  où  l'État  viendrait 
à  faire  l'abandon  des  trois  millions  de  francs  qui  ont  été  prêtés  par  lui  à  ia 
compagnie  du  chemin  de  fer  4c  Moptereau  ^  Troyes ^  ia  remise  de  cette 
somme  profiter^  à  la  compagnie'dn  eberaln  de  fer  do  Paria  à  Stftsèourg ,  sans 
Hpionno  répétition  de  la  part  do  ia  compagnie  ia  ciliefnin  de  fer  dk  Bfontenan 
â  Troyes,  qui  on  consent  ia  remise  à  ia  compagnie  dû  èbemin  de  fer  de  Paris 
à  Strasboar|^  ooquno  oompensalion  doa  char|;es  acceptées  par  elie  on  P«iielo  s 
ij-dessus. 

5.  La  présente  convention  sera  nulle  et  comme  non  avenue  si  elle  n*était 
pas  ratifiée  par  l'assembléf"  générale  des  actionnaires  du  chemin  de  fer  de 
Ihiris  à  StrasDourg  et  par  celle  des  actionnaires  du  chemin  de  fer  de  Mont^ 
reau  à  Troyes,  dans  un  délai  de  deux  mois  k  partir  du  jour  de  ia  concession. 

Mt  donble,  à  Paris,  le  6  w«t  i8S3. 

pQUr  copie  conforme  : 
Il9  «ecréMûrc  général, 
Signé  À,  Boisange, 

Gomazioil. 

Entre 

(,a  compagnie  de  Strasbourg,  représentée  par  MM.  Jo.fr ^  Roux,  t^Hen^  et 
Ptrdonnet,  membres  du  conseil  d'administration  de  ladite  compagnie, 
DVino  part{  ^ 
El  la  compagnie  de  9iliit>IMsier  I  Grav ,  représentéo  par  lAf .  âê  GrhmUi, 
Sftf  ins  dê  fmmip  G^ldf^,  mcuibm  do  con^eii  d*admiiiistjratioii  » 
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D'autre  part , 

Il  n  é|é  ^  et  C90)^IU|  fi^  ipi  5gii(; 
EzpcMé. 

MM.  1m  admmiitniteQrf  des  compagniet  de  Stnabonig  et  de  âamt>Diûer  à 
Gray  ont,  depuis  longtemps,  recoonu  que  It  réunion  de  ces  deux  oonipagnies 
devait  assurer  à  cbacoue  d'dlfisdMilPlltogcs  fscHes  è  apprécier}  V>y^ois, 
MM.  les  adminJjilMdetiFs  nHoai     jns^tt^jci  e*eAleadn  «if  i|«  jQondittewi  de 

cette  réupion. 

Les  dillicultës  sont  surtout  venues  de  rinccrtiludc  où  se  irouvent  les  uns  et 
les  aulres.sur  iea  produits  de  la  ligne  de  Saint-Dizier  ,à  Gray,  qui  ne  pourra 
être  lif  rée  à  rei|»i»tetion  eiNmâ  deiii  «os,  incertitude  (pie  les  nouveaux  projets 
de  la  eompagnie  de  Stisp9l)oiii]|^  dens  TEst  ne  aopt  pas  de  future  à  dissipe^. 

Dans  cette  sitnttioii^  la  convention  suivante  a  éfe  àrrétée  : 

ÂBT.  1*.  La  compa|Bie  de  Stntboarg  sera  subslitude  à  la  compagnie  de 
Saint-Dtxier  à  Gray  pour  la  çoj^f  tr«iction  et  l'exploitation  de  la  ligne  de  Sainl- 
Dûier  k  Gray,  concédée ^ar  le  dëcrct  du  ?6  mars  iSb-î. 

2.  Il  sera  délivré  par  la  coippagnie  de  Strasbourg  aux  actionnaires  de  }a 
compagnie  de  Sainl-Dizicr  à  Gray  une  obligation  de  la  compagnie  de  Stras- 
bourg, de  cinq  cents  francs  produisant  vingt-cinq  francs  d'intérêt  et  rembour- 
seMe  à  li^  wni  cisquiole  ffpo^>  en  éoba^ge  de  deux  setiensde  la  eompagnie 
4#  %iiiiMMiPi Craytfwr  lesquelles  d^OK doquanit  fimvgs  tnléU  ver- 
eéa.  Gee  ecttens  seront  annulées. 

h  l^«a«iplpmdeâll«llMIVi#*Mfaft  è  remboainr  en  argent  au  prix 
de  cinq  cent  soixante  francs  Tune  ces  obligations  à  ceux  de  MM.  les  acliei^ 
Qiîfes  de  la  compagnie  de  Saint-Dizier  à  Gray  qui  en  feront  la  demande  dans 
ie  délai  île  dmu  miiM  àpe^Uf  dv  jeur  de  la  f^iuuon  oi&sielle  et  légale  desdaf» 

compagnies. 

rcmboufs^meot  aéra  Heu  è  Tépoque  suivante ,  savoir  :  dix'buit  mois  après 
le  jour  oà  ladite  réunion  sera  devenue  déBnitive  par  raocomplissement  des 

ileer»  ^wi  oiipte  d*pn4nléfA|  de  trois  poay  oenL 

4.  Le  présente  conventieu  ne  sera  définitive  fue  lorscpTelle  aura  été  a^ 
prouvée  per  le  Gonvemenyent  et  rfttfiée  par  les  assemblées  générales  des  ae> 

tionnaîres  des  deux  compagnies. 

5.  MM.  les  administrateurs  de  la  compagnie  de  Saint-Dizier  à  Gray  ont 
remis  à  MM.  les  administrateurs  de  la  compagnie  de  Strasbourg  un  état  de 
situation  et  une  balance  générale  des  écritures  de  la  compagnie  à  ce  jour; 

i;^  é\^t'  de  litiiaiM»^  »  été  4'«m<&  mus  If  fmnnt^  wi^m^^  4«  l^i  PQo^^He 

de  SÀi-Dixier  à  Grey, 

Peil  double,  è  Paris,  le  aS  joillet  i853. 

Ont  signé,  MM.  de  Grimaldi,  Eughe  de  Fondaelet  GoUtmid: 

Et  MM.  H.  ^ayr^  Boiue^  d'Hintey  et  /'erdf iwft 

1^  adinioistraleufs  de  la  compagnie  du  c))eiuin  de  fer  de  BIcsipes  et  Saln^- 
pUier  à  Gray,  réunis  ce  jour  en  coosejl  d'AdiWinjftfmioRi  9l»UpprfUv4  è  IV 
oanimité  les  conventions  d'autre  part* 

Paris,  le  a6  juillet  i853. 

Ont  signé  :  MM.  Al  de  Kandni^  Jfontléirt,  IMut,  Eagine  de  YoMdad,  GoUf- 
awiil  ^^f.CkmM. 

9Uwr  copie  Mpfblililf 
président.  Signé  Ségar, 


(  Ô56  ) 

Estrait  da  re^istrt  des  délibérations  du  conseil  cV administration  de  la  co 

du  chemin  de  Jer  de  Paris  à  Strasbourg, 

Séance  da  16  mai  i853. 

'    Après  avoir  entanda  phuiaiin  de  tes  inembres,  fe  conseil  appronve  à   

oimité  le  projet  de  traité  passé  avec  la  compagnie  rie  Mbiitereaa,'eCdl>BM 
pouvoir  an  comiié  de  direction  de  le  signer  an  nom  de  la  compagnie* 

Le  prdsideot  do  conseil  d^admÎAisUatiou , 

Si  pue  Ségur. 

Pour  Mirait  conforme  de  la  séance  du  1 G  mai  1 853. 

Le  secrétaire  générait 

Signé  d»  Bltssan^e. 

Extrait  da  regittn  dee  dffihérwttonê  ia  eonseil  étadminutnain  it  la  compa^mk 
anonyme  du  chemin  de  fer  de  Montereau  à  Tnyoi, 

Du  procès-verbal  de  la  séance  du  38  jutHet  i853  a  été  extrait  ce  qui  suit  : 
Membres  présents  :  MM.  Dewkeujve,  GaUlard,  Truelle^  ds  SaiaMdUr,  Vauthiier 
et  Du/ira  (Goflase). 

En  l'absence  dn  président  et  da  vice-président,  M.  Onasa/W  est  tn&mmé 
président  temporaire. 

Le  comité  d'administration  rend  compte  au  conseil  des  démarches  réeeotca 
qui  ont  été  Ta! les  d'accord  avec  MM.  Fouldt/tÈmUe  Pmira,  tottcbantles  négo- 
ciations avec  la  compagnie  de  Strasbourg. 

11  communique  notamment  un  projet  de  traité  sur  lequel  on  est  à  peu  près 
d'accord.  % 

Le  conseil  antorisa  MM.  TrasOs  et  Geâhtrd»  membrea  dn  comité  dTadminis- 
tration ,  i  enivre  ces  négodatioaa  et  à  signer  vn  traité  déAnitif ,  a*il  y  avait 

antre  dem  réonions  dn  oaoseH. 


Pour  (  \ Irait  coufurmc  : 
Les  membres  du  comité  d'administration, 
Signé  F.  GaiUard,  A.  TroêlU. 

Extrait  du  registre  des  délibérations  da  conseil  d'administration  delà  compagnie 

da  chemin,  de  fer  de  Paris  à  Strasbourg, 

Séance  du  s&  joillet  1 853. 

Le  conseil,  volant irnnanimité,  approuve  le  Irûlé  pasiié  la  3  3  juillel  eon- 
rsnt  entre  la  compagnie  du  cbemin  de  fer  de  Paris  à  Strasbottlg  et  ia  com^ 
gnie  du  cbemin  de  fer  de  Mesmes  et  Ssinl*Disier  à  Gray,  et  autorise  le  oonulé 
de  direcUou  à  le  signer  au  nom  de  ia  compagnie. 

• 

La  présidant  du  .conseil  d*i 
Signé  Sé^ar. . 

Pour  eMttt conforme  de  la  séance  du  38  juillet  1 853. 

Le  secrétaire  général* 
Signé  À,  BoMon^s. 


kju,^  jd  by  Google 


'      B.  n»  9à.  (  557  ) 

I  JScCraii  da.  regittn  dts  dillhérations  du  conseil  (tadminiitrotion  d$  la  tvrjtnjmÊ  - 
I  •   âadiMmmdâ/tr  dM,ParùàStnubourg» 

!  *    Séince  da  9  aott  i8S3.  ' 

Apite  «simen  et  dîimsibo,  le'eonseil  approuve  k  VntàmmiU  le  projtl  dû* 
eoAVMAion  relatif  à  !•  concetnoii  du  chcmia  de  fer  de  Paris  à  Mulhouse,  et 
autorÎM  MM.  le  coml^,d$hé$ur,  Jayr,  Hotuf,  Pttdmmit,  Baignièraei  ielNuron'  - 
<CHaïïvef,  à  le  Mgfljer     nom  de  la  compagnie.  . 

LeyétMimt  du  conseil  4*ailminiitfition 

Signés^. 

Pour  estniteonforme  de  U  léa&ee  4a  9  août  i853. 

Le  secrétaire  géaénàt 
Signé  À.  Boiêan^ê, 

N*  607.  —  DécBBT  iMPÉnjAL  qui  appelle  à  l'activité  quarante  mille 

jean$s  &^ida^  de  la  chme  de  1852, .  ' . 

Do  10  Septen«^aS53. 

NAPOLÉON  «  ptr  la  grâce  de  Dîea  et  la  volonté  oalionale, 
EmniUB  DIS  Fraiiçais,  à  Ions  piésents  et  à  Tenir,  salot. 

Vu  la  loi  du  1 1  juin  i85a,  qui  fixe  à  qualre-vingt  mille  hommeA 
le  contingent  à  appeler,  en  i855,  sur  la  classe  de  iÔ5a,  pour  le  re* 
cmtement  des  armées  de  terre  et  de  mer; 

Vu  le  décret  du  i3  avril  i853  (1),  en  vertu  duquel  les  listes  du 
contingent  de  ladile  classe  ont  <^lé  closes  le  5  juillet  suivant; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'ctal  au  de|>arlement 
de  la  guerre,  ..  !.! 

I       Avons  DÉcBÉTé  et  dâceétons  ce  qui  suit  : 

An.  1*.  Sur  les  qualre-vingt  jnille  jeanet  sddats  fonnimt 
le  oontiogent  de  la  ckuMe  de  lëôa  •  qpiaïaDte  mille  sont  appelée 
I    à  Tactivité  pour  les  armées  de  terre  et  de  mer. 

S.  L*époque  du  départ  de  00s  qoaralite  mOle  jeunes  soldats 
sera  déterminée  par  le  ministre  de  la  guerre. 

3.  Notre  ministro  socrclairc  d'étal  au  départciueut  de  la 
t     guerre  est  chargé  de  i  exécution  du  présent  décret. 

Fait  k  Saio^Çloiid,  te  20  Septembre  i863. 

j  \   '       Signé  NAPoitiiON. 

I  1  '  '  '  l'Empereur  : 

'     .     I       Le  Mcu  èchal  de  Fraitee  Ministre  secrétaire  d'dtai 

de  Lu  guerre,    ; 

•                                        Signé  i.  DÉ  SAINT-AlINiim. 
■  ■  ■  ■  '     ■     i  —     I  ■■■     i  ■■  i   

(1)  BaH.  38, 1^  3oi.  !        '  ! 
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(  65flf  ) 

Répartition,  êntre  Ifs  dipartffnems,  des  $0,000 jeunes  soldats  de  ta  classé  de  i8S2  app, 
^^Jacfi>jj£j>oiir^^  ^^crft  da  20  septembre  1853. 


ô  E 
p  o 

m 


a'. 


3«. 


6«. 


8*. 


9'. 


compoNiit  CM  division*. 


Scioe  

Srine>el-Oite. 
Oi»«  


S«iDe-«t-Marne  . 

Aiib«  

Yonoe  

Loiret ........ 

Eure-«t-Loir  .  . . 
S«iQe-lnf«rieuro . 
Eor*  

Calvado»  

Orne  

Nord  

Pai-de-Câlai»... 
Somme.. ...... 

Marae  

Ai%ne  

Ardcnnrt  


.Mo»clle  

Alcufc  

Mvartbc  

Voagra  

Rliin  (  Bas-)  

Rhin  (Haul  )  

Doubs  

Jura. . ,  ,  

Côle-d'Ôr  

Marne  (Haule-)  , 

SaOne  (  Haute-)  

Rliône  

Loir*  

Saâiie^l-Loire  •. .  .  . 

Ain   , 

I»èr«  

Alp««  [irnute*.]  

D(6inc  

ArdvcLe  

Boochea-du-Kliduc  

Var  

Alpet  (Ba»»«».j  

Vaucluie  

H^rauh  

Avcyroa   

Lo»iri\^.^,....,,,.,..^. 
Gard  

Pyrrn^«t-OriantaIe«  

Ari^gC'.  ,  


cvtrnut 
total 
du 

contin- 
g«»t. 

8o,ooo 
hommet 


3,1 85 
9^0 
8â8 
7ia 
556 
867 
798 
66a 

1,639 
860 

iio63 

1.493 

1,349 

7-^ 
1  ,aoC 

683 

j,o39 

«9-'i 
1 ,006 
1,010 
1,340 
i,a33 

6<;.) 

763 

^97 

8o.t 

1,13  1 

1.3- J  1 

1.4-  8 

7^4 
1.017 
811 
7^1 

364 
563 
834 

C|5i 

874 

9>4 

661 
♦67 


KKPAKTlTtOX 

àm  ^0,000  jeanM  aoId^U 
•pp«léa  &  l'aclivita. 


Arm^ 
d« 
mer. 

7.>88 
hommes 

(*). 


a4i 

74 
58 

^7 
88 

70 

7» 
48 
aoo 
6a 

»'7 

194 
i3i 
116 

5; 

90 
5j 
96 
56 
76 

79 
ii3 
io5 
5ti 
63 

7  a 
43 

60 

»7 

97 
1 18 

49 
98 
a8 
60 
84 

106 

JÔ7 
3i 
45 
78 
7^ 
3a* 

8> 

4o 
5o 
«« 


Armée 

d« 
terre. 

3a. 81a 
hommes 


85i 
4oi 
371 
3i4 
34o 
364 
3a8 
a83 
6ao 
363 
kio 
4ai 
97a 
6i5 
609 
3i9 
5i3 

98« 

agi 
4)8 

436 
bb-j 
5ii 

277 
3i8 

390 
a  55 
335 
Al  h 
5i4 
6a  1 
386 
C6a 
i43 

317 
43a 
3o4 
a58 
t5o 
a36 
339 
4oi 
i55 
376 
16a 
a8o 


Total 
par 

dépar- 
tement. 


4o,ooo 
hoiumca 


I 


1,093 
475 
439 
37. 
•  78 
434 

399 

33i 

8ao 
4a5 
5)7 
483 
1,166 

747 
6a5 
376 
6o3 
34i 
5io 

3<7 
6o3 
5o,) 
670 
C16 
33a 
38i 
4fi4 
398 
4oi 
56i 
611 

7^9 
445 
760 
171 

377 
5i4 
^10 
3«5 
18a 
a8i 

4«7 
476 

187 

457 

aoa 

33o 


1,09a 

475 

37. 

378 

433 

399 
33i 

819 

à-ib 

Ôa6 

483 

i|i66 

748 

«9-4 

376 

6o3 

34a 

619 

3Î7 
&o3 
5o5 
670 
616 
333 
38  a 
463 

«99 

4oa 

56o 
Gii 

7^9 
445- 
759 

»7» 
377 
5i3 

4i  I 
3t6 
18a 
aSa 

417 
476 
187 
457 
ao3 
33i 


0B«l«TATlO«a. 


(a)  CeacKiffirM  »ontc«i 
qui  ont  déjà  «t*  fixa*  p 
ia  rvparUtioB  ém  li  jm 

i853. 
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DKPABTIliUtTfl 


GarasB*  (Haot*-). , 
TaLX-n-«t-GiroDn«.  . . 

Lot.  

T^rn  

Pjr4ntn  {Bttar»-). 

Lande*  

GmrB  

Pjriniet  (Haolw.). 

Giroodc  

ChareDic-Iaféricart. 

'rrotc  

Dorjogoe  

Lot-^t-GirooR*  . , , . 
Loirc-lDrérieore. . . . 

Mfeine-et-Loîrc  

Sèvres  (  Dtux-  ) . .  . . 
Vend 

Ille-el-Vilaiot  

MorbihiD  

F  nUtèr«  

CôlM^B-Nord  

Maoebe  

Majf  nB«  

CorM  

Indr*-et- Loire  

Sartbe  

Loir-«t-Cber  

Vi«oa«.  

CW..  '.:  


Ni«»re  

All.er  

Indre  

Pa^-de-Dàme . . . . 
Loir*  (HaoU-}  . . 

CaoUl  

VieoDe  (Haute-). 

Creaae  

Corrèst  


7 


tolal 
du 
rontin- 

80,000 
hommea 


1 ,006 
473 
588 
788 

i,o53 
6a3 
689 
5ô€ 

1,1 5o 

748 
1,080 

1,113 

1  (O'gS 

839 

1.348 

1,177 
1 .6io 

1.586 

1,391 
928 
563 
693 

i,i3i 
634 
699 
79' 
M; 
933 
701 

1 ,5io 
837 
637 
768 
783 
818 

■  ifcii  . 


ToTAtrx   80,000 


ki^AHTt-noH 
d«a  4o,ooo  jeuoea  aoldala 

appelés  à  l'activité. 


Arm^ 
ié 

mtr. 

7,188 
bommca 


76 
39 
44 
63 

99 
59 
4o 

i5i 

ia4 

4i 

90 
63 

169 
C4 
l>% 
8a 
143 
1  ao 
aao 
3  a6 
167 

80 

Ô7 

79 
5i 

54 
Rf, 

6b 

76 
56 
i33 
70 
56 

69 
65 

68 


Armée 

de 
terre. 

3a, 819 
hoimnea 


437 

197 

a5o 

33i 

4a8 

a5a 

354 

a33 

433 

36o 

3h 

45o 

966 

387 

4^3 

3ii 

333 

53i 

469 

600 

567 

5a9 

396 

901 
989 
487 
966 

3q5 

Sn 

090 
39') 
637 
349 
957 
3i5 
336 
341 


39,Sia 

(•) 


ToUl 

dépar- 
te A  est 


4o,ooo 
hommea 


5o3 
936 
994 
394 
597 
3ii 
394 
978 
575 

474 
374 
540 
3t8 
656 

547 
363 
4i5 
674 
589 
830 
793 
696 
464 
981 
346 
566 
3.7 

349 

3(j6 

434 

466 
35 1 
760 
419 
3i3 
384 
391 
409 


éo,ooo 


RESTI 
dot 

80,000 

jeunes 
aoldata. 

4o,oob 
bominti 


5o3 
937 
994 
394 
596 

3l9 

995 

978 

575 
47S 
374 

546 
398 
556 
546 
364 
4>4 

674 
588 

8ao 
793 
695 
464 
383 

347 
565 
317 
35o 
396 
433 
466 
35i 
760 
4i8 
3>4 
384 
39a 
409 


4o,ooo 


onnVittoRt. 


(1)  Ces  3 3.8 19  jeanei 
soldats  aoDt  destinés  ,  sa 

voir  : 

A  l'infaDtcrie. . . .  99,537 

Ali  cavalerie....  6,53a 

A  l'artillerie   9,038 

An  génie   90) 

Aux  é^ipagcami* 

litaires   81 1 


Total  écal.  3a, 811 


Parb,  le  ao  Septembre  id53. 


Lt  Maréchal  de  France  Ministre  tecrétaire  d'état 
aa  département  de  la  guerre, 

—  -  Si^aé  A.  DE  Saint>Arnaud. 


(  56o  ) 

•H^  808.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  (conire-signé  par  le  ministre  de  Tins- 
Iruction  publique  et  des  cultes,  chargé  par  intérim  du  département 
de Tagriculture f  dU|COinmerce  et  des  travaux  publics)  portant, 

1*  Que  la  limite  de!  la  mer,  à  Temboucbure  du  filavet,  ml  fixée» 
sur  la  EMidroile;  à  ja|pointe  dite  da  la  Bonne  Femmê,  et»  aur  la  rive 
gaudie,  à  la  pointe  dite  da  Bonhomm  (Morbihan); 

a*  Que  tous  «droits  des  tieite  soint^et  dismeorenA  réMCiée.  iPimpê, 
i'^  S0ptmnbre  i8S3.\      "    '  / 


Certifié  conforme  : 
Paris»  le  1»  •  Octol>re  i8ô3 . 

Le  Garde  des  Sceaux,  Minisire  Secrétaire 
iélal  ua  départeonni  de  la  Justice, 

ABBATDCCL 


*  Cette  date  est  ceHe  de  U  rtoplidii.d|i.  BidleU» 
i  teiaitlèri  de  la  Josliea» 


On  •'■boBD*  pour  1«  BoUctin  dw  loi*,  k  nltoa.  il«  9  fraan  pif  mi«  1  k  mitm  it  HaifruMiit 


Iupanuaii  mpàauiii.  — >  i*"  Octebra  i853. 
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BULLËÏIJN  D£$  LOIS. 

•'  •     N°  95.  •  •       '  ■     •  •  ■•• 


fi*  ëo^é  ^  Dâam  iMPiniii  mti  fait  cesser  VItUérm  MinM^i 

des  Financée, 


*  • 

*  ■  ' 


NAPÔLéoN,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  Datioo^I^^ 
£mpereur  D£â  Français,  à  tous  préseots  et  à  vt^uir,  saldt* 

AvoN^  DÉCRÉTÉ  et  Déc&ÉTONs  ce  qui  suit  : 

Abt.  1".  L'intérim  du  uiiiiislère  des  iiûances,  confié,  pttr 
décret  du  25  septembre  (i),  à  M.  Ahbatacci,  garde  des  sceaux, 
ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  la  justice,  cessera 
à  partir  daajourd'bui,  et  M.  Bineaa  reprendra  Texercice  de  8es 

2.  Notre  mimàtre  fleerétafa^  tfétât  àu  département  des 
finances  est  obargé  de  Texécution  da  présent  décret 

Fait  an  palais  de  Saint-Ciond,  le  3o  Septembre  i8ô3. 

•  * 

Signé  NAPOLÉON. 

Pur  rfinpOTMiFt 

Le  Ministre  secritain  délai  OU  d^^viemisai 
des  Journées, 


(a)  BdL  93,  a*  797. 
3.  ItSifiê. 


Al 


(  56a.) 

N*8io.  —  Décret  impérial  qui  proroge,  jusqu'au  31  jaillet  i85U  ,  le 
délai  fixé  au  Si  décembre  i853  par  les  décrets  des  3  et  18  août  1853 , 
relatifs  à  l'importation  des  Grains  et  Farines  el  autres  Denrées  alimeit' 
taires. 

Do     Octobre  i853. 

NAPOLEON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiimale, 
EimBiim  DM  Fbavçais,  à  tous  prélats  et  à  venirt  aâLOT* 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Akt.  1*.  Le  délai  fixé  an  décembre  i85S  par  lé  décret 
du  3  août  dernier  (i) ,  qui  supprioie  temporairement  la  snrboce 
de  navigation  établie  tor  les  importations  de  grains  et  bibtm 

effectuées  par  tous  navires  étrangers,  et  par  le  décret  du  i8  du 
même  mois  (2) ,  qui  modifie  les  conditions  d'importation  des 
grains  et  farines  et  autres  denrées  fdimentaires,  est  prorogé 
jusqu'au  3 1  juillet  i854. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d*état  au  département  de.  Tagri* 
culture ,  du  commerce  et  des  travaux  puUics ,  et  au  département 
des  finances,  sont  cbaigés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de 
1* exécution  du  présent  déoret,  qui  sera  publié  au  BulleCiii  dea 

is. 

Fait  au  paiab  de  Saint-Gioud,  le  i*'  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  r£nip«r«ir  : 

Le  Ministre  secrétaire  d'état  m  départemmî  de  tagrieeàim, 
<(■  ciUÊMÊ£rcÊ  et  dââ  Immbc  iw&lîct. 

SigoéP.  Uêmaù 


N*  81 1.  —  DâcMMT  IMPERIAL  fù^rMe,  iasauLem  SijmUm  i85é, 
TexpaMeOkm  dm  Pommes  de  Isnv  •(  des  Ligmmeece* 

Da  1**  Octobre  18^. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Empereur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d*état  an  département 
de  lagricultore,  du  commeroe  et  des  travaux  publics. 


(1)  Bail.  yS,  n*  66é. 
(s)  Bail.  76,  D*  678. 
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fi.     95.  (  563  ) 

Avons  vàcMM  et  técÊàttm  oe  qui  mit: 

Abt.  l*^  UexportatioD  des  pommes  de  terre  et  des  léguâmes 
lecs  est  prohibée  jusqu  au  3i  juillet  i85d. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  de  l*agri« 
culture,  du  oomnieroe  et  des  travanx  pnÙics*  et  au  d^parle- 
ment  des  finanoe8»sont  chaigés, diacnn  en oe  qui  le  oraoenie, 
de  Texécation  du  présent  décret,  qoi  sera  immédiatement  im- 
primé et  affidié  dans  tons  les  départements  frontières,  ponr 
y  être  appliqué  à  compter  du  jour  de  ladite  publication,  con- 
formément aux  ordonnances  royales  des  27  novembre  1816  (1) 
et  18  janvier  1817  (2). 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  1"  Octobre  i853. 

Signé  NAFOLtoN. 

FkrrEmpereor: 

imemÊmeêêiiÊttwMumfMei, 

Signé  P.  Magne. 

(1)  VII*  série,  Bail.  n4t  n*  i347. 
(3)  m*  série,  BulL  i34,n*  i6as« 


Certifié  conforme: 

Paris,  le  2  *  Octobre  i853, 

Lê  GmiêdÊiScÊanm^MmittnSêcrilÊirt 
SMêA  m  Ufnitmnd  àêlaJ aifÎM» 

ABBATUGGL 


*  Cette  dete  est  celle  de  U  réception  du  Boiletio 
an  minûtère  de  la  Justice* 
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812.      DâcRËT  qui  proclame  390  BrevêU  d'ituwitiim 
et  ià8  Certificats  d'addition. 

LOnSNAPOLÉON,  PiufaiDtiiT  ra  la  MmuQirà  mwçAxsB, 

Sur  le  rapport  du  miniitra  de  l'inléri^r»  de  rigricullare  el  da 

eammerce  ; 

Vo  rerlMde  t4  dek  ka  da  &  JaiUel  ftSM, 
Décaè»  » 

Ait,  l**.  Sont  proclamés  : 

Le  brevet  drinventlae  de  quioie  eut»  dont  la  denande  e  M  dépotée, 

le  7  août  i85i ,  ta  secrétariat  de  la  préfeetafe  dn  dipefteneat  dv  Jori,  par 
le  aiear  Beroier  (Aimé-Lnciao),  à  lioroB,  poor  me  meddoe  à  polir  toele 

eapèce  de  pièces  d'horlogerie  et  de  mécanique  en  métal. 

3*  Le  brevet  d'invention  de  qoinie  ans,  dont  la  demande  a  été  dépo<(ë«,le 
16  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  fa  Seine, 
par  le  sieur  Besand  (Claude-François) ,  à  Paris,  rue  Vieille-du-Tempie,  o*  1 1» 
poar  uQ  SYStème  de  pavage,  da  dallage  et  de  paraaetage  eo  liège. 

3^  I«e  brevet  d^tnvenlieii  deqoiine  ena»  dont  le  deneade  e  été  dépotée,  le 
se  jaffiet  iS5i ,  en  tecrécanet  de  le  préfednrt  da  dépenenoat  de  la  Siabe, 
le  tieur  de  Bruno  (Françoi»>Fae)»  officier  d*état-major  piémonlaia*  à 
s,  me  Saint-Sulpice,  n*  38 ,  pour  nn  appareil  propre  k  décrire  l'ellipse. 
4*  Le  brevet  d'invention,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  9  juillet  i85i , 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
de  Tréma  (Jean-Marie-Joseph) ,  représenté  par  le  sieur  Bernard,  à  Paris,  me 
Vivienne,  n*  9,  pour  un  système  de  moteur  hjdro-atmospliérique. 

b*  La  brevet  d'ioventioa  da  qainte  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée  « 
le  ei  i85 1 ,  an  totrélariet  no  le  préfecCnre  dn  département  de  le  Seine, 
parle  titnr  Crotlet  (Bemeréin-Tider-Htnri),  négocient,  à  Poiii,  fondée 
Tvoit-Bornes,  n*  29,  pour  une  boisson  dite  ftcftîgr  £$  ma^yerêt  fin  die  lUpwnr 
d^avaot-repaa  (kudapr  dit  kyhrlir), 

6*  Le  brevet  d'invention  oe  quinze  ans ,  dont  la  demanda  a  été  dépotée, 
le  a  1  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
per  le  sieur  CuilUer  (Picrre-Uario),  è  ?aht,  boulevard  Montmartre,  aa 


"tfciltw  VwtMtt  pwnnqipagdfl  dit  landta,  profii  I  tamfller  t«i 
gardiens  à%  nuit. 

7*  Le  bref  et  d*iiiTenlfaii  de  qoinie  ent,  dont  ia  demande  a  éU  d^pœée, 

le  sa  juillet  i85i ,  ausecrtHariat  de  la  préfecture  du  d(^partenient  rie  ia  Seioe, 
par  les  sieurs  Feraandes  (feidinand)  et  de  Laurcs  (Gustave-Louis),  à  Paris, 
cité  Trëvise,  n"  18,  pour  un  syslëme  de  chaurPagc  consistant  dans  des  pastilles 
ignifëres,  propres  À  allumer  le  feu,  dans  de  nouvelles  dispositions  à  la  cbe> 
minée,  et  dans  la  fabrication  d'un  genre  de  ciiarbon  combustible. 

8°  Le  brevet  d'invention  de  quiuxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
37  septembre  iS5o,  au  secrétariat  da  directeur  de  rintérietir  (ile  de  h 
Réunion)  par  le  sienr  Fery  (  André) ,  à  Saint-André  (tle  de  ia  Hénnion  ) ,  ponr 
nn  procédé  appli<|ué  à  la  fid>rîcalion  du  ancre  de  canne» 

9*  Le  brevet  dinvenUon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
11  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Gourland  (Georges],  à  Paria,  me  Saiat«Denis,  n*  iâ5,  pour  un 
genre  de  soulier  à  bouton. 

10'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  9  août  i85i,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  du  Haut- 
Rliia,  par  ie  aieur  Hermann  (Joseph),  à  WatlwUler,  pour  un  tamixmr-de 
métier  à  filer  le  coton,  la  laine  et  tontes  autres  matières  filamenteuses. 

1 1*  Le  lirevet  d*invention  de  qoinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
SI  juillet  1 85 1 ,  an  secrétariat  oe  la  préfecture  du  département  de  m  Seine, 
par  le  sieur  Knussmann  (Damien),  à  Paris,  rue  de  TEperon,  n*  7 ,  pour  des 
perfectionnements  apportées  aux  appareils  destin<^s  h  relléter,  modérer  ou  mo* 
diûer  l'action  de  la  lumière,  tels  qu'abat-jour,  transparents,  écrans,  etc. 

12*  Le  b/'evet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépo«:e, 
le  ai  juillet  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dt^'partcment  de  la  5cine, 
par  M  sienr  de  Lejonltaire  (MIeliel- Louis -Adolphe- Leroux),  à  Paris,  rae 
Bianclie,  n*  83 ,  pour  diieraes  appl&eationa  des  réunea. 

1 3*  Le  brevet  dlnfenlIoB  de  quince  ans,  dont  la  demande  a  lié  déposée, 
le  19  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  laS^tBS, 
mt  le  sieur  Laude  (Henri^esn),  rue  des  Annelets,  n^  16,-à  Bellerille,  pour 
des  dous  en  bois  propres  à  remplacer  les  dons  en  enlfre  pon^  romeraenla- 
tion  des  meubles. 

ih*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demanfle  a  été  dépo^éf, 
le  10  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
fm  le  sienr  Landst  (François),  rue  Marcadée,  n*  1 ,  à  Montmartre,  pour  un 
genre  de  bricpiet  méoani(|ue  à  flamme  instantanée.  < 

i5*  Le  brevet  dlnventioe  de  qnbse  ans,  dont  la  deoMmde  a  été  déposée, 
le  9  août  1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecbire  du  département  dn  Tarn ,  psr 
le  sieur  Lebrun  (Jean-Auguste),  h  Marsac,  ponrperiectionnement  à  rhiven* 
I  tion  objet  du  brevet  qui  lui  a  été  d^livr«*,  le  07  ?epten)ljre  i843,  pour  nne 
matière  dite  hydroplastique ,  perfectionnement  consistant  en  un  moyen  d'as* 
surer  la  dureté  de  la  matiî^re. 

16*  Le  brevet  d'invention  de  (quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  juiOet  1861,  au  secrétanai  de  la  préfecture  du  déprtement  de  la 
Seine,  psr  le  iiem'  Lero|  (  Léenore-Ntoolas  ) ,  à  Paris ,  rue  dtf  Temple ,  n*  1 99, 
pour  un  registre  perfectionné  dit  n^Utn  Ltny, 

17*  Le  brevet  d^infsntion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  18  août  i85i ,  an  secrétariit  de  la  préfednrs  dn' département  du  Nord, 
par  le  siser  IliûShCoffliitt,  à  Doeai,  poor  on  eoopeor  mécanii|iie  à  rotation. 
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i3  Juillet  iS5i  •  aa  teerétirial  de  la  préfectiire  da  d^pirtemènl  fAIger,  par 
le  Aleur  Morange  (Joeeph),  à  Alger,  pftnr  on  système  de  lampe  I  bydraeari 
Ivure  ]ic)uide. 

19*  Lf  brevet  d'invention  r!e  quinze  an!^,  flont  la  demande  s  été  déposée^ 
l«  11  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dc^partement  du  Var,  par 
le  sieur  Nie!  de  Julien  (Louis),  à  Varages,  pour  rapplication  à  la  vitrificition 
de  l'émail  de  la  faïence  blanche  du  fourneau  servant  k  vitrifier  la  couverte 
de  la  faieaee  dite  tem  de  pife, 

M*  Le  iMvei  d'iaeMlioft,  doBt  la  deaialida  a  dié  ëdpMie,  k  aS  jai|!el 
afcSi»  ao  lecrflewH  de  la  piéfeetwee  da  d<perteo|eat  de  le  Seioe,  par  le  ste» 
INiles  (Aleieadef),ieprésent4  per  le  sieur  Truffaut,  à  Paris,  rue  de  Giaai» 
nftont,  tt  17,  peer  oes/perfiMiieDBeBseBts  dsM  la  sépaialtea  de  eMlm 
métaux. 

11*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dé|>08ée, 
le  19  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Perret  (Jean- Baptiste] ,  élisant  domicile  à  Paris,  rue  dee  ÉerH 
vains,  hôtel  de  Plaisance,  pour  un  levier  multiplicateur  employé  comme  forée 


,  et*  I<e  hfewt  d%sveiilieB  de  quiose  ans,  dott|  la  demaade  a  éld  dépo«di« 
le  la  aeût  i85i ,  au  secrétariat  de  la  pr^fimeliire  du  département  d'Eure-et- 
Loir,  pf?  le  sieur  PetiA-4*UQrmoy,  représenté  par  le  sieur  Charles  Fromoat,  ^ 

Chartres,  pour  un  système  d\  n)brayage  si  de  débrayage  complet  et  sans  cboc« 
33"  Le  brevet  d'iuventioD  de  quiuzc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2  3  juillet  i85i  ,  au  bucrctariat  de  la  préfcelure  du  département  de  la  SeinCi 
par  le  sieur  Piat  (Jean-Louis- François) ,  à  Paris,  rue  du  Fauhpurg-Saint- 
AQloinCf  9*  56,  pour  une  toilette  à  corps  mobile,  système  Piat* 

ai*  lie  brevet  dlaveatiee  4e  ipiinte  ans,  dont  la  tfewaoje  a  été  déposée , 
le  9  août  18S1 1  ao  secrétariat  de  la  préfectiire  d»  ^épartemoptd^  Eas-flbiii» 
per  le  sieur  Prévost  (François),  me  de  la  Nuée-Bleue,  n'  a3,  à  Streshourg, 
pour  an  cache-pertes  en  gutta-perçba,  en  toute  autre  matière. 

25*  Le  brevet  d'invention  d»*  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1  1  août  i85i  ,  au  sccrt  tarial  de  la  préfecture  du  déparloiuent  de  la  liautc- 
Garonuc,  par  le  sieur  Ringaud  aîné,  rue  de  la  Pomme,  n*  iG,  à  Toulouse, 
pour  des  chaussurçs  imperméobltis,  élaslit^ucs  et  vuicauisées,  sans  brid^  et 
sans  couture. 

s6^  Le  lirevet  d'invention  dé  auinie  ans ,  dont  U  demande  a  été  déposée, 
le  sa  juillet  i85i,  an  secréisriat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine', 
par  le  sieur  Rosch  (Thomas-Dickasson) ,  à  Paris,  avenue  des  Champs-ÉIysées , 
n*  63,  pour  des  améliorations,  dans  les  appareils  roécani<|aes  propres  à  div 

▼erses  industries,  et  notamment  à  Tinduslrie  du  .snrre, 

37*  Le  brevot  d'invention  de  cinq  ans,  dont  la  ticmandc  a  été  déposée, 
le  2  2  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d<'parle:ncnt  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Royer-Doussains  (Henri) ,  à  Paris,  rue  Pliélippcaux,  n°  3a ,  pour 
«a  genre  d'emmaillage  d'anneaux  dorés,  avec  des  anneani  en  éandl. 

Le  brevet  dlnventSon  de  ipilaie  ans,  dont  la  demande  e  été  déposée» 
le  i3  eoèt  i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  dn  Rhône, 
perle  sieur  Sigonneau  (Louis),  rue  Voltaire,  n*  g«  i  la  Guillottère,  povf 
«ae  machine  à  fabriquer  les  fourchettes  de  parapluies,  ombrelles,  etc. 

29*  Le  brevet  d'invention  de  qiiinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  16  idiUet  iS5i ,  an  secrétariat  de  la  préfectore  da  département  de  ia  âeine , 


(  5W  ) 

par  let  sieurs  Soutter  [Judm)  et  StifTel  (Jean-Conrad),  de  Londres,  repré- 
sentés par  le  sieur  Gilbcc,  à  Paris,  boulevard  Poissonnière,  n*  sd,  poor 
divers  perfectionnemenls  dans  iea  machines  à  vapeur,  et  leur  applicatiou  à 
loala  espèce  de  propultion. 

3o*  Le  bmtt  iTinYeDtioD  èt  maiM  ans*  dont  la  denaiid»  m  été  déposée» 
le  17  juillet  iSSi  •  an  aoerétarlat  de  la  préfeetnra  dm  déparleneiit  da  la  Miia« 
par  le  tiaiir  Thuatoa  (Looif),  à  Parie,  lue  d^Aiwf ,  n*  aS,  pouf  nn  gava  <to 
planches  eo  liir» 

3i*  Le  brevél  d^invention  de  qoinse  ani,  dont  la  demandée  été  dépoadi^ 
le  9  août  id5i,  an  aecrëtariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine- 
Inférieure,  par  le  sieur  Tulpin  aîné  (Alexandre-Marie-Fortuné),  rue  du  Pré- 
de-la-Bataiile,  n"  i5 ,  À  Rouen,  pour  une  machine  à  laver  h  baltes  en  cuir,  A 
mouvement  circulaire  continu ,  applicable  à  toute  espècede  tissus,  et  partioi- 
liërement  i  Tusage  des  colons  imprimés. 

3i*  Le  hretet  dravention,  dont  la  demande  a  été  dénœéa,  la  16  joiileC 
i8St,  an  lacvétaiiat  de  la  ptéfeetnra  dn  déparlaaMnt  da  la  Saine,  par  In 
aianr  Bala  (Thomaa-Sandeia],  fenrésenté  par  la  lienr  Perpignn,  i  Paria,  ram 
8ainte*Anne ,  n*  A  6 ,  ponr  dea  periectionnemeDts  apportés  aux  procédés  propren 
au  traitement,  à  romementaiion  et  à  la  préservation  des  bétiments  et  édifieea« 
lesquels  perfeettonnemeots  peuvent  recevoir  d'autres  applications  analogues, 

33*  Le  brevet  dMnveotion  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  a8  juillet  1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfeclure  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Ballot  (  Joseph-Micolas)  et  Chaudet  (  Henri  ) ,  à  Paris ,  rue  Bourbon- 
Villeneuve,  n*  57,  pour  des  procédés  de  fabrication  de  gas  hjfdrogène  car- 
buré ,  propre  à  l'éclairage. 

34*  Le  bravât  d*inventioQ  de  «ininia  ans,  dont  la  demanda  a  M  dfoosée, 
ia  ag  juillet  i85i ,  an  secrélariat  de  la  prétenra  dn  département  de  la  Seine» 
par  le  sieur  Baudet  (Paul- Alexandre),  éllaaat  domîdle  ^ai  la  aienr  Armen- 
gndalné,  A  Pm,  ma  Saint^Séhaitien,  n*  45,  pour  nn  ayalèma  de  pnblidl4, 

35*  Le  brevet  d*invention  de  qrninie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  a5  juillet  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bemieu  (Lonit-Fran^oia) ,  A  Paria,  me  Saint-Denie«  n*  177,  ponr 

on  montage  de  boutons. 

36*  Le  brevet  d'invention  de  cruinzc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  jnillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine , 
par  le  sieur  Berlvn  (Arnold),  à  Paris,  rue  Saint-Martin,  n*  186,  pour  un 
nrodnit  propre  A  la  donblnm  dai  aamellea  de  chauisnies  et  ponr  loi  moyena 
ne  fabrication  da  ce  prodnit. 

07*  Le  brevet  dinvention  de  quinse  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaéa« 
la  a3  juillet  i85i,  au  secrélariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Blesson  (Louis-Édouard)  et  Viguier  (PierrOiAertrand},  AParia, 
rue  aux  Ours,  n*  3a ,  pour  un  genre  de  lettres  en  émail. 

38*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dé|>osée, 
le  a8  juillet  i85 1  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Calcmard  (Louis)  et  d'Argy  (Edmond-Armand),  è  Paris,  rue 
du  Faubourg-MoQtmarire,  n*  10,  pour  un  genre  do  briquet  à  l*usagQ  dea 
fumeurs. 

39*  Le  brevet  d'invention  de <pinxa  ana,  dont  la  deounda  a  été  déposée, 
la  ai  jnillet  iSSi ,  an  secrétanat  da  la  préfactnm  dn  d^artemant  da  In 
Sém$  par  ia  aianr  Cbiynia  (Eailadba)t  à  lIAcoo^  éliaaiil  oonicila  cfaaa  In 
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tieur  Fontaine,  à  Paris,  rue  Mazarine,  n*  9,  ponr  la  construction  d*une 
chine  servant  à  remorquer  les  bateaux  sur  les  rivières,  fleuves  ou  canaut. 

ào*  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  3  3  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  8eine, 
par  le  sieur  Clerget  (Jean-Jacques-Auguste) ,  à  Paris ,  rue  de  Clicbj,  n**  65 
d  67,  poorimqfitèMiiiéeuiiqwcrla 

4i*  La  Imvet  d*uivMitioo  de  qninie  ane,  dont  la  demanda  a  été  dépotée, 
le  30  aoAt  ]85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine* 
Inférieiife,  mt  le  aienr  Dangoy  (Louîs-Marin) ,  me  Lafayette,  n*  43  •  A  Roaen, 
pour  perfectionnements  apportés  aui  maU-jentws  automates. 

4i*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  16  août  i85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Marne, 
parle  sieur  Desaint  (Louis-Constant),  rue  Cbocatel«  n*  4,  à  Épemaj,  pour 
TapplicatîoQ  des  aiguilles  de  pin  et  de  sapin  à  la  brosserie. 

43*  La  brevet  d^nveotiim  de  qninsa  ans,  dont  la  demanda  a  été  d^iotéa, 
!•  i8aoAt  i85i,  anieerétariat  delà  préfectore  du  département  de  la  Gironde, 
parle  sienr  DuManc  (Henri),  me  Hngoerie,  n*  1,  à  Borderai,  ponr  nna 
ramonérie  k  ventilateor,  destinée  à  netlo|ar  le  froment  et  autres  grames. 

4.d*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Guérot  (André)  et  Boucachard  (Isidore),  à  Elbeuf,  représentés 
parle  sieur  Mikulski,  chez  le  sieur  Perpigna,  à  Paris,  rue  Sainte-Anne,  n*  46, 
pour  un  procédé  de  cbinage  par  teinture  des  Gis  de  laine,  de  soie,  ou  de  toute 
min  mitièra  filamenteuse. 

4S*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demanda  a  été  déposée, 
le  36  juillet  iB5i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  aienr  Gneulle  (Denis-Eugène),  à  Paris,  rue  des  Fossés-Saint-Marcel, 
n*  39,  pour  nn  appareil  d*attelage  ponr  les  Téhicules  propres  à  être  réunis 
aor  les  voies  de  fer  et  autres. 

46*  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  disposée, 
le  s  g  juillet  1 85 1,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Guicbard  (Pierre-André) ,  à  Paris,  me  du  Panbourg-Saint-Ântoine, 
B*  1 16,  pour  nna  eonronna  mortnaîre  veloatéa. 

é7*  La  brevet  d'inventiott  de  oainia  ans,  dont  la  demanda  a  été  déposée, 
la  si  juillet  1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  la  sieur  Joly  (François* Romain),  représenté  par  le  sieur  Cbaussonnet,  à 
Paris,  rae  Saint-Denis,  n"  pour  un  procédé  de  teinture  propre  à  fixer 
les  bois  de  teinture  au  moyen  de  cuivre  et  de  bichromate  de  potasse. 

4S*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le3i  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  déparlement  de  ia  Seine, 
par  le  sienr  Jourdan-Gonerino  (Jean-Baptiste) ,  à  raris,  ma  Beaubourg^ 
«^38,  pour  OM  disposilion  do  lampa  dite  Isaips  Jonêm  à  atetndim  eoMîaM 
ac  né^nlièfv* 

é9*  Le  brevet  dfinvention  de  ouinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée« 
la  s4  juillet  i85i,  au  seerélariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine» 
par  le  sieur  Rrieger  (Antoine),  h  Paris,  rua  du  Faubourg •Ssint*ÂQtoiqat 
n*  84 ,  pour  une  toilette  à  développements. 

5o*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  18  août  i85i,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  1  Isère, 
par  le  sieur  Lscroiz  (Félix-Louis) ,  à  Tuiiins,  pour  une  macblna  destinée  A 
filer  diverses  matières  taxdles. 


(  570  ) 

5i*  Le  brevet  d'iriTention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  i4  août  i85i,  au  secrtiariat  4c  la  préfecture  du  dipartemcot  du  Ilaul- 
Bhio,  par  le  sieur  Lancber  (Joseph),  à  Mulhouse,  pour  uue  méthods  à 
FeOtt  de  produire  las  decsins  lur  roulMoi  à  impriiner  les  tissusb 

5i*  Le  bmet  dloientioa  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposés, 
le  18  août  iSSlf  an  Mcr^lariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seiae-Iiiféôeiira,  par  U  alaor  Légal  (Jos^- Vincent),  Grande-Rue,  n*  ag,  à 
Dieppe,  pour  un  SY!^t^me  de  pompe. 

53°  Le  brevet  d'imention  de  quioie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  29  juillet  1 85  1 ,  au  secrétariat  de  la  prclVcturc  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Lcmonnier  (Jean-Bapiislc-Armand)  et  Vallée  (Henri -Aimé- 
Louis),  à  Paris,  quai  d*Austerlili,  n*  76,  pour  dea  pcrfectîonaenieoU  dans 
laa  appareils  de  sûreté  applicables  sur  toute  espèce  de  ebaudière  à  vapeur. 

54*  Le  brevet  d*inT<Bntioo  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée, 
le  3o  juillet  i85i,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seîne,  par  le  sieur  Marchand  (Oscar),  à  Paris,  me  Bertin-Pnirée,  n*  lit 
pour  un  système  d'éclairage. 

55'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ao  juillet  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Merle  (Jeseph),  à  i^aris,  rue  Viviennc,  18,  pour  dea 
perfectionnements  apportés  à  la  làbrieatioa  dea  cbandellea. 

56*  Le  brevet  d*lnvention  de  qninie  ana»  dont  la  denunde  a  été  dépeaée,  le 
af  jniilet  iSSi ,  au  aecrétariat  de  la  préfecture  du  départeaient  de  la  Seîne, 
par  ie  sieur  Meunier  (  Philibert) ,  k  Paris,  rue  de  Ménilmontanl,  n*  iS3,  pour 
oet  procédés  propres  à  bronzer  et  à  métallîser  la  corne. 

By*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  «ns,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3 1  juillet  i85 1  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Hoelen  (Jean),  à  Paris,  rue  Hautcville,  n**  10,  pour  l'applicaliou 
du  iîl  de  poil  de  chèvre  À  la  fabrication  des  Imutons. 

W  I<e  brevet  d^invention,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  89  juillet 
iSSi,  en  aecrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  lee 

iieurs  Schedi  (Cari),  Guidde  (Auguste]  et  Manageita  (Albert),  représentée 
par  le  aieur  Schone,  à  Paris ,  rue  du  Faubouif-Saint-Denis,  a*"  5i  et  5$,  poutf 
VQ  système  de  foyer  à  double  effet,  à  base  courbe. 

Sg*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3u  juillet  ]85i,au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département,dc  la  Seine, 
ar  le  sieur  Séguin  (Juie<J ,  à  Paris,  rue  de  Buffon,  n**  35,  pour  compteurs 
'eau  et  autres  liquides. 
60*  Le  brevet  d'invention,  dont  la  demande  «  été  déposée,  le  t6  jniilei 
iS5i^  au  aeerélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  pur  lee 
sieurs  Sbiers  (Bidbard)  et  Uegîobottom  (James),  représentés  par  le  sieur 
Perpigna,  à  Paris,  me  Sainte* Anne,  n*  46»  pour  dee  pedectionneiMfiia 
apportés  au  tissage  des  étoffes.  , 

61*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 4  août  i85i,  ao  secrétariat  de  la  préfeclure  du  département  du  Bas-i\hin, 
par  le  sieur  Simon  (Emile),  rue  du  Dôme,  n**  9,  à  Strasbourg, pour  un  pro- 
eédé  de  lavis-aquarelle  lithographique  £.  Simon. 

Cl*  Le  brevet  d*lnvention  de  qumse  ans,  dent  la  demande  a  été  dépoaée, 
It  li  «oùt  iS^i,  eu  aecrétariat  le  la  préfectore  du  département  du  poiiba, 
|ar  tes  sieurs  Simon  (Pierre],  à Delns, et  Oudot  (ÂUred) ,  à  Clerval»  poor  «n 
mod^e  de  tuilee. 
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63*  Le  breret  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée, 
le  35  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départoment  du  Nord, 
par  le  sieur  Vcnnin-DiMognaux,  rue  Princesse,  n*  48,  à  Lille, pour  des  per- 
fectioniicmeuts  apportés  dans  les  niachineA  ù  filer  le  lin. 

64*  Le  bretel  tfkvemioa  de  çuiaie  eue,  denl  le  demande  e  été  déposée, 
U  16  êoùi  t85i,  eu  aecréteriet  de  le  préfecture  4n  dépertement  de  1*114- 
feidt,  per  le  neur  Vieonet  (  Louis-Birthéleail^,  «a  bob  et  eennie  ■**pfS*iir- 
trmtenr  des  mines  de  boaille  de  Cattenet,  demenrant  à  Béliers,  pour  Tegi^ 
mératîoa  du  charbon  dit  anthracite. 

65*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  <^té  déposée, 
le  i^août  i85i,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Balli  (Guillaume) ,  à  Paris,  rue  de  Charenton,  n'  60,  pour  im 
eysième  de  mobilité  applicable  aux  bureaux  et  meubles  à  déveioppcuiciUs. 
6i*  Lekfetet  dloYentbii  de  qninie  eus,  dont  la  demande  e  été  déposée ,  le 


4  eoAt  Mit  an  aecrétariat  de  la  prcfectmre  du  départeneot  de  le  9ciae,  per 
im  aieart  Beaubonif  fràree,à  Pari»,  rae  Saiot-Deaia,  a*  968,  po«r  des  perlée- 

liûoiiements  aux  instruments  de  muiiqoeàpiatoii. 

67*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
i"  aoàt  i85i ,  au  secrétariat  de  la  jirt'^ncturc  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bernard  (Joscpli-Prnuçoib^ ,  directeur  de  la  compagnie  de  bitrage 
^OQcbon,  à  Paris,  rue  Cun^Lanline,  n°  34 «  pour  filtrage  des  eaux,  vins, 
ii(|ueurs  et  eaux-de«vie ,  ^ar  la  ieine  toutiase  nréparée  au  teooale  ferrique. 

W  Le  brevet  d*iiiveDtioii  de  qiiinie  eus,  omit  le  damende  e  M  d^>osée, 
le  aS  eoAi  i85i ,  en  aecréteriet  de  le  préfecture  du  déperteneol  de  Doobe, 
per  le  sieur  Beuchon  ( Claude- Josepb-Simon),  à  Clerval,  poor.  WM  preaae 
perfectionnée  à  Tsiege  de  le  iebrieeiioD  de  le  toile,  laquelle  oÉpe  «a  pfoaédé 

de  démoulage. 

69*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  25  août  1  (S5 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Ardennes, 
par  le  sieur  Biaise  (Jean-Baptiste) ,  représenté  par  le  sieur  Beuret,  à  ^gùj' 
ie>Petit,  pour  un  système  de  fourneau  réviviûcateur  de  noir  animai. 

70*  Le  brevet  d*iiiveotioa  de  qniiiae  ena,  dont  le  denaeede  e  été  déposée, 
le  9$  eoèt  i35i  «  eu  aecréteriet  de  le  préfecture  du  dépertenaent  dee  Boacbea» 
dii>RbAiie,  per  Je  aieur  d*Al(amura  (Georges),  rue  Perrier,  n*  8,  à  Marseille, 
pour  un  four  propre  à  la  réduction  dea  mineraia  et  à  le  ieiirictioii  dee  eK|dce 
oaétailiques  employés  à  la  peinture. 

71*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  5  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfcclure  du  département  de  l'Ardécbe, 
par  le  sieur  David-Descherain  (Ennemond),  directeur  de  l'usine  à  gai,  à  An- 
nonay,  pour  une  cornue  en  briques  réfractaires  pour  usine  à  gax. 

79*  Le  brevet  dTinveetîea  de  ooieM  eaa,  deot  k deewadee  été dépoaée , 
le  97  eeAl  i85i,  ea  aecidtariat  de  lepréfiMtore  da  déperteiaeai  da  Meoi* 
per  le  siear  Deoock  (Pbilippe),  à  Ufte,  pour  le  solidificetioa  dea  beailbe 

RMOUCS. 

73*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a6  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loire, 
par  le  sieur  Flacbat,  rue  Valbenoite,  n*  19,  à  Saint-Etienne,  pour  un  système 
tendant  À  prévenir  l'explosion  accidentelle  des  armes  à  ^rcussion ,  et  pour 
une  cbeminée  devant  remédier  aux  accidents  causés  par  1  éclat  dea  çapaulea. 

74*  U  bieviidlaMalifoadiqBiaaeeaatdeallbdamadeadldil^^ 
b  A  a^Éi  tSitr  «a  mmiiimkiéèU  paMici»a  da  ifpK  wl  da  la  toi» 
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ptr  le  n'eur  Gannal  [Jean-Nicolaa},  à  Paris,  me  de  Seine,  n*  6,  pour  des  pro- 
cédés de  coDsefftlioik  des  fobstSAOit  «niinalei  et»ïégéliles  employées  dans 
-  réeonomie  doiiMslif|iie  et  indnstrieila. 

76*  Le  Iwwret  d*iiivention  de  ciuinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 

le  2^  août  1 85 1 ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rbône ,  par 
les  sieurs  Gauthier  frères  et  Moreaux  (  Pierre- Félix  ) ,  quai  Saint -Vincent, 
n*  56,  à  Lyon,  pour  l*em|doi  «d'nn  lour  destiné  an  brasaga  da  loua  les 

métaux. 

76*  Le  brevet  d*inveulion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préiêctare  du  département  de  la  Seine, 
par  la  daoMlaalla  Gérard  (MarSe-Jeanna) ,  à  Paris,  me  SaiDirDanisi  n*  1 38 , 
pour  on  séchoir^ialillaleâr  propre  à  la  èhapallerie,  etc. 

77*  La  brevet  dlnvantion  de  quinze  ans,  dont  la  demanda  a  été  dépoaéa« 
la  i  août  i85i ,  au  secrétarist  de  la  préfectore  du  département  de  la  deine« 
par  le  sieur  Godefroy  (Léon),  à  Puteaux,  élisant  domicile  chez  le  sieur  Ar- 
mengaud  jeune,  à  Paris,  rue  des  FilIes-du-Calvaîre,  u*  6,  pour  des  perfec- 
,  tionnements  dans  les  machines  à  rouleaux  pour  l'impression  des  tissus,  papien 
peints,  etc. 

78^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  t  aoAt  i85i,  an  secrétariat  da  la préfoetnra  du  d^artamaat  da  la  «enia, 
par  las  siaon  Gnilard  (Jean  et  Martial),  à  Paris,  rua  des  Fessés  do-Temple, 
n*  6,  ponr  on  appareil  désinfectenr  at  a^aralaor,  fofmant  menUe  an  hasaia, 

al  applicable  dans  tonte  localité. 

79*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  4  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Hawkins  (Thomas),  représenté  par  le  sieur  Merle,  à  Paris,  rue 
Vivienne,  n*  18 ,  pour  des  perfectionnements  apportés  dans  la  ûd>rication  des 
pinceaux. 

fo*  La  Wwet  dlnvantion,  dent  la  damanda  a  été  déposée,  la  I  aaAl  i85t  » 
an  secrétariat  da  la  préPaetora  du  département  da  la  Saiiia,  par-  la  aiaor 
Johnson  (Richard),  représenté  parla  siaor  lliknlski,  cbas  la  aiaiir  Psrpifnft, 
I  Paris,  rua  Sainte-Anne,  n*  d6,  pour  des  perfectionnamaDla  apportée  au 

procédés  de  recuite  des  fils  de  fer  ou  d*autres  matières. 

81*  Le  brevet  d'invention  de  dix  an5,  dont  ia  demande  a  été  déposée,  la 
'  a 6  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Morbihan, 
par  le  sieur  Lecorre  (Félix-François),  négociant,  à  Lorient,  pour  l'applica* 
.  iioft  ém  coniant  da  vapeur  sorcbauiTée  à  la  cuisson  do  poisson ,  et  partiouièro* 
maaH  à  ediadè  la  aaraîna. 

9t*  La  brevet  d*lavantion  de  quinte  ans,  dont  la  demanda  a  été  déneaéa, 
la  4  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  seine, 

?ir  le  sieur  Lemire-Normandj  (Alphonse-René),  à  Paris,  me  Saint-Nicolas» 
Antin,  n*  a3,  pour  un  appareil  propre  à  la  oonservatioii  da  Taeida  aol» 
fnrique. 

83*  Le  brevet  d'invention  de  qoinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
3i  juillet  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine- 
Infariaure,  par  laa  aianra  Leeaovaga  frferes,  quai  da  Commerce,  n*  sS,  an 
Havre,  pour  parfectionnemantt  apportés  an  syalkma  de  poulies  da  marÎM, 
pour  laipiet  les  sieurs  Barba,  Monssa  et  Labura  ont  pris,  la  s4  Dowmbra 
18À8,  un  brevet  de  quinte  ans. 

84*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  la 

.  €  août  1.861»  an  lacrélariat  da  la  préfoctora  da  départamaot  da  la  flaioa, 
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Sir  les  sieun  Huiler  (Loab>£agèoe) ,  à  VtA,  m  BiftitJacquef ,  «6*  0I 
AéDiu  (EugèiM-Bmard),  demeannt  aimi  à  Fuis,  iMmlcind  Ifoot-Pir*' 
lUMae*  D*  1 11  «  ponr  procédés  électromagnétiques  employés  comme  moteurt, 
85*  Le  brevet  dtnventioD  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  dépoaéet 
le  93  août  1 85 1,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Nièvre, 
par  les  sieurs  Martin  (Émi)e  et  Pierre),  À  Fourchambault,  pour  tin  procédé 
propre  A  la  fabrication  du  fer  de  forge  extrait  directement  de  ses  minerais. 

86*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée»  le 
mZ  août  i85i  •  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Nièvre, 
par  les  néon  Iftrtiii  (Éaoiie  etPierre] ,  à  FomehaiiilMnilt,  pour  un  procédé 
propre  à  la  frbriealion  de  la  lente  de  fer.  par  Temploî  da  four  à  mandie 
•QMtitné  à  celui  du  haut-fourneau. 

87*  Le  brevet  d*iovention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  in 
6  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Maurin  (Charles),  à  Paris»  me  Mont|Dorea<^,  a*  6«  pour  ttn 
cadre  de  porte-cigor«  et  porte-monnaie. 

88'  Le  brevet  d'invention,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1*'  août 
i85i,  ao  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  lea 
aienri  Ifilns  et  Pidttlone,  représentés  par  le  sienr  Ifiknlsid,  cbei  le  aienr 
Perpigoa  »  i  Pwis,  me  Sainte-Anne,  n*  é6,  pour  des  perfectionnenients  apportée 
ans  asacidnes  et  appareils  propres  à  doubler  le  colon,  le  lin  et  antraa  sabstaacaa 
ftlamenteoies. 

89*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
A  août  i85i  ,  BU  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par 
le  wenr  Pitre  (Cyprien-Joseph),  rue  du  Puits,  n*  17,  à  Grenelle,  pour  un 
support  mécanique  applicable  spécialement  aux  tables,  tablettes,  portes,  etc. 

90*  Le  brevet  d'invention  de  quinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i^'aoAt  18S1,  an  secrétariat  de  la  péfoctnro  da  départemeot  de  la  aeiDe« 
par  le  sienr  Ptodiier  (Uenri-Viclor-Aleiandfe),  à  Paris,  me  dn  Fanboorg- 
Poissonnière,  n*  i33,  pour  une  cassertdle  dite  laeftftaOfj  propce 
bouillir  le  lait  sans  qu  il  déborde. 

91*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demanda  a  été  déposée» 
le  6  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
I^U"  le  sieur  Roal  (Louis-Napoléon) ,  à  Paris,  rue  du  Pont-de-ia-Réforme,  n*  1 , 
pour  appropriation  des  huiles  grasses  au  graissage  des  machines  et  des  laines. 

99*  Le  mevet  d'inventioo  de  quinze  ans,  dont  b  demande  a  été  déposée, 
•  le     aoAt  Ml ,  an  secrétariat  de  la  préfoetnre  dn  département  de  la  Seine  « 
per  le  sîenr  Rives  (Jacques) ,  à  Fsris,  me  des  Bnbnta'RongeB,  nT  9,  poor  un 
genre  de  parapluie  à  une  seule  goutUére* 

93*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  6  août  iSSi ,  au  secrétariat  de  la  prf^frrture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  ^ieur  Rennet  (Adolphe),  élisant  domicile  chez  le  sieur  Mathieu ,  k  Paris, 
rue  Saiut-S(^bastieo,  n*  45,  pour  des  procédés  pour  aider  à  la  fabrication  dea 
draps  feutrés. 

94*  Le  bnveldlttfettion  de  cpibae  ans,  dent  la  dansapde  n  élé  dlpoiée» 
leénoAt  i85i,  an  secrétariat  de  le  préfeetoredn  département  de  la  Seine,  par 

le  sieur  Ronllet  dePranclieu  (Jacc|ues-Françoi8),  à  Paris,  me  du  Faubourg* 
Poissonnière,  d*6,  pour  la  fabrication  d*nn  papier  A  lettre  dit  papier  de  iûreu/^ 
9 S*  Le  brevet  d'invention  de  qnînie  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  i  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

per  la  aieor  Saandert  (William],  représenté  par  le  tieiu^  Gbaiumnelé  à 


(  «74  ) 

Pifit,  iB»  SaîttftBeni»,  B*  374,  poor  des  pirfMslipiiBCBM&lt  apporté  m  sm- 
cbines  4  fabriquer  les  briques,  ln|aas«  tuiles  et  autres  ebjels  semblablee  ea 

substance  aux  matières  plastiques.  ^ 

96**  Le  brevet  d'ioveotion  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoeée« 
le  1*'  août  i85i,  au  sccrt^tariat  de  la  préfecture  du  d(^partement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Yigerie  aîAe  (Louis)  1  à  Paris*  rue  Saiat-Deoîs,  n*  a43t  pour 

une  pommade. 

97* Le  brevet  d'inveatiou  de  quinze  an»,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
SI  aoAl  i85i  «  an  searitatial  de  la  oréfecture  dn  département  des  Pyvéodas- 
ûrisQtalcStparleaisarViUdelfacalMo  (Francisco),  à  Perpignan,  pour  un 
papier-tabac. 

98*  Le  brevet  d*mveiitioD  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée  « 
le  7  août  i85i,  au  sccr<^tanat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Arcliambauli  (Augusle-François-Maric),  à  Pari8,rueSaint-Laiare, 
u"  106,  pour  l'application  du  plaqué  à  la  fabrication  dos  baguettes  et  bâUMIS 
cannelés  des  tentures,  fenêtres,  alcôves  et  d'apparteaicuts. 

99*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
lê  ta  août  t  <S  i ,  au  seCTdtariat  de  la  préfecture  du  départsmeat  ds  U  Giroodet 
par  la  sieur  Bamea  (Jean) ,  rue  de  Toulouse,  a*  i3S,  à  Bordeaux,  pour  un 
mastic  animal  propre  à  toutes  sortes  d'ensplois. 

100*  Le  brevet d*iilveotion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
11  août  18S1,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  la  Seine, 
par  le  sieur  Bautain  (Cbarles-Toussaint) ,  à  Paris ,  rue  du  Faubourg  du  Temple, 
u"  108,  pour  construction  de  juroclics  et  de  lorgnettes. 

101"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  U  Seine, 
par  le  sieur  Boisiean  (Jeao^larie)*  à  Paris,  avenue  de  Breteuil,  a;*3i,  oonr 
«a  premier  iMteur  dit  i^Motîmaaiee  perpétuel,  applicable  A  tons  les  qfstemea 
laéesniques. 

1  os* Le  brevet  d'invention,  dont  la  demande  a  été  déposéSt  le  eoAt 

1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine ,  par  le  rienr 

Bootb  (Jobn-PtUcr) ,  représenté  par  le  sieur  Mikiilski,  cljez  le  sieur  Perpigna, 
à  Paris,  rue  Sainte-Anne,  n°  46,  pour  la  fabrication  d'un  produit  perfec- 
tionné que  i  on  peut  substituer  aux  fourrures  ou  peaux  naturelles  ou  artifi- 
cielles. 

io3*  Le  braver diaveatioa  de qoiase ans»  dcpt  la  damaade  « élé  dépesée, 
le  i3  août  i85i«  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  fane , 
par  les  aienrs  Beucberon  (Réné-Maximilien-Étienne),  me  Notre-Dame  de 
Nazaretb,  n*  3i,  à  Paris,  et  Tbépéaies  (Gbarles-Guv),  rue  de  Constantioe, 
n*  a5 ,  à  la  Ghspeiia  Sainttaiîs,  pour  «a  sfatkne  de  fermeture  de  saos  de 
«eyege. 

io4*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i4  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Sciue, 
parle  sienr Carton  (Philippe),  à  Pans,  rue  de  U  Fidélité,  n*  4«  pour  des 
Moidés  de  frbrîeatîoa  de  lasoUte  de  potasse  (salpêtre).  del!aaoMede  sonde 
( oitsala  de  soude  ) ,  de  Tacide  stéarique  (stéwnae  et  eléise)  et  des  nvensblaace 
etOMrbrés  par  la  saponiGcatien  des  suift,  gcaisses  et  huiles. 

I05*  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  7  août  i85i ,  sa  secrétariat  de  la  préfectttre  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Busser  (Jiitolei)»  4  Pscis»  Me  Lai«ir4ÛM»  a"  4  St  »  pour  uao preaie 
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106!*  1m  hnmi  dTîavwitîon  dont  la  UemanJt  a  M  àêpoêUt  !•  ti  #i4l 
l85i ,  au  secrëtariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seiiltt  par  li 
Mpr  Clarkson  (Tbomas-Charies),  élisant  dâmicile  à  Paris,  me  Canaiar- 

tin»  n*    1 ,  pour  une  prép^tralion  applicable  aux  carcasses  de  chapcaui. 

107*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  doot  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  bcine, 
par  les  sieurs  Conord  (Jean-Jacques) ,  rue  duFaubourg  Saint-Antoine,  d**  i5a, 
à  Paris,  et  Caflip  [Henri)*  me  de  SeÎDe^ntFGermain,  n"  43,  à  Paris,  ponr 
un  proefdé  de  fabrication  et  de  rerivification  da  noir  anitnal. 

108*  Le  brevet  d'invenUon  de  quinzë  ans,  dont  la  demiDde  a  été  déposée* 
"  le  13  août  i85i ,  au  secrétariat  de  fa  préfecture  du  département  de  laSeinf , 
par  le  aieurCuvillier  (Victor- François),  rue  de  la  Boulangerie,  n*  1 1 ,  à  Saint- 
Denis,  pour  na  genre  de  panien  propre*  au  tranapori  de»  charbons,  den« 
rées,  etc. 

109'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  él«^  déposée, 
ie  7  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parie  sieor  Dugdalc  (Antoine),  À  Piuîa,  rue  de  Pontbiea,  n*  54 ,  pour  des 
procédés  propres  i  empêcher  iWmstation  de  se  fermer  dans  les  éhaocfilNe 
à  vapeur. 

110*  Le  breret d^ventioD  de  cinq  ans,  dont  la  demande  a  été  dépesée* 
le  59  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Loiret, 
par  te  ^îcur  Flory  (François),  h  Châtillon-sur-Loire,  pour  outils  propres  à 
couper  et  assembler  toutes  sortes  d'onglets  et  notamment  ceux  des  croisées. 

111*  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  i4  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  oeine, 
par  le  sianr  Freasent  (Gnsiave-Atesandre) ,  à  Paris,  rue  de  HtfmjaMinUnt, 

S,  peor  mn  tbennooiëtre  nélailique  applicable  aoa  chaadifcrss  à  «apenr. 

1  la*  Le  brevet  dinventioo  de  quinze  ans,  doot  la  deasanda  a  été  déposée» 
la  i4  aoAt  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seina» 

Sar  ie  sieur  Gagne  (Jean-Pierre),  à  Paris,  nie  Saint  Martin,  n*  897,  pour 
ea  perfectionnements  apportés  aux  colliers  de  ciievaiu,  coopés  dana  le  aea« 
dits  colliers  Gayne. 

11 3"  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  1 1  aoàt  1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préCectore  du  département  de  ia  Seine, 
pnr  ia  sieor  Ga^nean  (Henri),  à  Paris*  me  Notre-Oame-dee  Vicleim,  3a* 
ftoar  «a  aysttaie  d'obloratenrs  appMeables  à  leoe  les  flnîdes  pondéeaUee. 

Il 4*  Le  bretat drînvealion  de  quinte  ena*  dont  la  demande  a  été  déposée^' 
le  11  aoAt  1 85 1  ,  au  secrétariat  de  la péiemore  du  département  de  la  âeàne, 
par  le  sieur  Gaigneau  (Henri) ,  à  Pans,  rue  Notre-Deasa-des-Vidoiciei*  a*  31* 
pour  un  iojecteur  dit  injeclenr  pTirumato-élastique. 

1  i5*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  la  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  d'Ilie-et- 
Vilaiae,  par  le  sieur  Gallice  (Gaétan),  rue  de  la  Monnaie,  hôtel  de  Talbouet, 
à  Rnnnea,  poar  nue  ptesae  paar  bencber  les  booteîUes*. 

1  li*  Le  brevet  d*invanlie&  de  fmoia  ans,  dont  ia  dêasande  a  été  dényéi^ 
la  7  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  deia9eîoa« 
per  ie  sieur  Gouei  (Auguste) ,  à  Paris,  rue  du  Grand-Chantier,  n*  |*  penroV 
BBOOvement  d'horlogerie  à  réveil  et  quantiëme  pour  pièce  dite  de  loyagê, 

117*  Le  hrevet  d'invention  de  dix  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  août  i85i,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la 
âeuie*p^  le  sieur  L«Iè¥ra  (^i^^)i  hijoo&ier,  i  l^aris,  sne  Michei4e:CQnktet 


(  57«  ) 

flf  f7,]ioarmiiyitêBM  d«  bomonde  dieiiiiMfl,  chamiiettat,  fgilfllt  6t  «ntros 

1fèl8IIk6Ilt8. 

1 18*  Le  brevet  (finvenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposé, 
le  3  juillet  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  fe  sieur  Lemaine,  à  Mari y-lès- Val eacieanesi  jpour  ua  fotir  à  (aire  et  à 
revivifier  le  noir  animal  et  autres  objets. 

119*  Le  brevet  d'iovcntion  de  quinze  aus,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  juillet  i85i,  au  secrtUariat  de  la  préfecture  du  département  des 
Bouches-du-Rh6ne ,  par  les  sieurs  Mille  (Narcisse),  et  Barboi  (Louis),  me 
StîntA,  54,  à  Mtneilla,  pour  un  système  de  macliine  destinée  à  remplacer 
la  vepemv 

ISO*  Le  brefet  dloventioa  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  0  août  i85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  da  département  de  la  Séukm  , 
par  le  sieur  Ooions  (William),  représenté  par  le  sieur  Brade*  à  Paris,  rue  dm 
Crussol ,  n*  5 ,  pour  des  perfectioonemenU  dans  la  iabrication  des  ailettes  pour 

brocbes  de  Glature. 

isi*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a6  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  Tlsère, 
par  le  sieur  Paret  (Étiennc),au  Péage-de-Roussillon ,  pour  un  perfectionne- 
ment À  l'inveulioa  objet  du  brevet  pris,  le  3  novembre  18 48,  par  les  siaors 
ChempooDsis  frères ,  de  pompes  dites  dwassiMB*!;  perftctiottneaieot  ooneb- 
tant  dtos  TappUoilioa  da  dent  ooodes  cintrés,  Ton  sspinnt,  Tantia  aseensisii- 
nant. 

I  sa*  Le  brevet  dHnventien  de  qoinse  ans,  dont  la  demanda  a  M  dépeeée, 
le  i3  noAt  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  In 
Seioe,  par  le  sieur  Pascal  (Jean-Lonis),  à  Paris,  me  du  Faubourg-Poisson- 
Diëre,  n*  89 ,  poar  un  instmoMOl  de  mathématiques  pour  laire  toute  sorte  de 
dessins ,  de  plans ,  etc. 

13  3*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine  , 
par  le  sieur  Pascal  (Jean-Louis) ,  à  Paris,  rue  du  Faubourg-PoiasoAoièrst 

S9 ,  poar  un  apperiU  ventikleor  InmtAige  dit  HSin^PtuctL 

lté*  Le  biovet  d*inventkm  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposés^ 
la  it  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Vosges, 
perles  sieurs  Perrin  (Gérard-Georges),  et  Aroould  (Joseph),  ^  Comiment, 
pour  un  renvidage  mécanique  applicable  h  tons  les  systèmes  de  métiers  à  &ler« 
muU'jennjs,  en  générai,  soit  à  cordes,  soit  à  engrenage». 

11 5*  Le  brevet  dMnvention  de  quinze  an^,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Relandin  (Charles),  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Saint-Deais, 
n*  1 1 1 ,  pour  une  disposition  à  la  chambre  noire  propre  au  daguerréotype, 

is6*  Lateofet  d^lnfention  de  quinte  ans,  dont  la  denisnde  a  été dépoeéa» 
la  1**  septembre  iSSa ,  an  secrétariat  de  le  préfecture  du  dépertemeni  da 
la  Seine,  parla  dame  veuve  Roustan,  née  Madeleine-llarie*BarthéIeraj  Cipei, 
et  le  sieur  Moioier  (Jean -Baptiste),  la  première,  à  Paris,  rue  de  Vendôme,  n*  S, 
le  deuxième,  à  la  Petite- Villette,  pour  on  procédé  de  filage  du  lin  et  autiet 
plantes  filamenteuses. 

197*  Le  brevet  d'invention,  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée  , 
le  i3  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Trocrrio  (Jules-Louis),  à  Paris,  rue  d*Arcole,     34,  pour  une 
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bougie  dite  bouffit*  ntfstMiute^  laquelle  <Bifia|<a<bgi  lOft  bOiyoà^pWHpW^ 
mettre  l'usage  d'un  abat-jour  mobile. 

1 28"*  '  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans ,  dont  la  demande  a  éié  déposée» 
le  1 1  août  iSSi ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Scinei  . 
par  le  sieur  Veniier  (Looit-AlMmdre],  élÎMiit  donicue  dun  lt  tîeQr  Frai* 
iktt  à  Pifit, rue  Boorg-rAbbé ,  b*  t8,  peur  tuk  ■fillMa  de  fen— low  dehov» 
ti^M»  •!  d»  mafuini. 

119*  Le  brevet  d*ÎDfftttioD  de  quinxe  ani«  dont  la  demande  a  iU  déposée^ 
le  aft  août  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Saône» 

et-Loire,  par  le  sieur  Voisin  (Clément),  chfx  sa  mère,  rue  Municipale,  à  MA* 
con ,  pour  un  procédé  propre  à  ia  iabhçaûon  de  toatea  sortes  di  étofiiss  à  poilf 
par  eOet  de  trame. 

i3o'  Le  brevet  d*iuveuliou  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
W  iS  ae&t  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  départeieotd»  la  Seine» 

Cr  Jeaîear  BoiaeoMiadetditLaliBdt«àFaria«raaGreDetal,  a*  »S»  bétal  àê 
Ctùu  de  Lorraine,  ponr  des  moyens  de  déeemarte  des  sources  d'ean. 
j3i*  Le  brevet  d*invenCion  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée^ 
le  1 6  août  1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Boutet  (Pierre-Germain),  maître  d'hôtel,  à  Paris,  rue  Maria- 
Stuart,  n**  ai  et  33,  pour  un  genre  de  cartes  d'adresses  et  de  prospectus. 

j33*  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  8  août  iSôi ,  au  secrétariat  de  ia  préreciure  du  déparlement  des  Boucbea- 
dn-Rb6oe,  par  le  sieur  Cabatton  (Toussaint),  grande  ma  Manngo,  n*  81  •  i 
ManaiUe ,  pour  le  perfaelionnemani  d!one  balanea  A  letier.  • 

i33*  LabieTal  aiaiention  de  quinte  ans,  dont  ia  demanda  ji  ^té  déposée, 
la  18  aoAt  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Cart  (AutoineJoaeph-Eugèoe),  à  Paris,  rua  Gbafinlan*  m*  16 g 
pour  une  machine  à  scier  les  bois  avec  perfectionnement. 

i3^*  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le 
I*' septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Cal- 
vados, par  le  sieur  Ghatel  [  Victor -Martiai] ,  à  Vire,  pour  nu  appareil  propre  A 
farrosage  deatetres  dit  ameetr  «^rieoU, 

i35*  Le  brevet  d*invenliQn  de  <|ubse  ans»  dont  la  demanda  a  été  déposée^ 
le  à  septembre  i85i,  au  secréianat  de  la  jnréfectnre  du  département da^ la 
Sfline>Inférienre ,  par  le  sieur  Daniel  (Frédéric-Florentin),  A  fiapaume ,  pony 
nne  disposition  de  bassines  et  de  fonmiwmra  iadépandaata  servant  A  l'iapi^ 
âon  des  tissus  à  dessins  parallèles. 

i36''  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  33  août  18S1  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Deilisse  ^Victor-ÀmédéeJ,  et  Thomas  (Pierre-Anselme),  à  Paria, 
rna  do  Faubourg-Poiswnnière»  n*  100,  ponr  un  procédé  d'argenture  sur  topa 
les  métaux. 

i37*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée* 

le  16  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  SeinSii 
par  le  sieur  Gantron  (Benjamin-Joseph),  à  Paris,  rue  Grenetat,  n*  16,  pour 
un  système  permettant  d'obtenir  mécaniquement  un  dentelé  picot  épinglé  sur 
des  objets  de  passementerie  de  forme  quelconque,  sur  des  métiers  A  cq^oUp 
net,  à  tresse,  etc.  enfin  sur  tous  les  métiers  à  fuseaux. 

i3â''  Le  brevet  d'inveoliou  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  t*  septembre  i85i,au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  dn 
rAUier,  par  la  aianr  GoMa  (Adolpbe),  dinotaw  §ér#al  4*  l|  %BQié|é  dm. 


.  (M) 

porte-coussinet,  remplaçant  les  traverse» 611  bois  dans  les  cheminées  de  fer. 

iSç*  Le  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
U  i8  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Hacqnet  (Pierre-Charles),  à  Paris,  rue  du  Faubourg*Stillt-Mar« 
lio«  n*  aoa,  pour  un  système  de  plumes  métalliques. 

i4o*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  doul  ia  demande  a  été  déposée, 
lê  tttvoAt  Mi ,  êm  téBtéluAm  dé  hpÙééimt  éa  éè/éHémémï  dé  k  Mee, 
pÊt  k  lieiif  HMM  (Qtifim),  à  Fins,  m  èa  fénhompMùMêsûik^ 
if  *i6,  pwéift  pëvftodOttMtteiits  dttii  k  hMéti&éù  te  tamAéé  ét  eM- 
Utn  en  argeat  it  attiré!  objets  anatoguei. 

lài"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ig  août  i85i  ,aa  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Jaloureau  (Denis-Laurent-Aubin  )  et  oe  Précorbin  (Jacques- 
émilieii],  à  Paris,  le  premier  rue  Fontaine-Saint-Georges,  n*  Sg,  et  le 
deuxième  rue  Castiglioae,  n*  i4,  pour  des  améliorations  apportées  k\a  gaîiM" 

•  Le  bretei #lftve«tkB  ié  coiate  entt  éM  k  deuibée  e  M  iépeiée, 
It  §8  «001  Mi ,  m  MCfélerkt  de  k  préf^tiire  da  dépertemeat  éa  Bte* 
Bhin,  pef  k  ^ur  RknUM  (  François-lUvier),  quai  des  Bateliers,  b*  37,  ft 
fitriiknirg,  p«ur  des  appareils  réfrigérants  pour  la  bière  et  le  vinaigre,  ainsi 
que  ponr  différente anires  liquides,  eu  pour  loal  autfe  eas  où  on  réfriféaiBl 
est  nécessaire. 

1  AS"  Le  breviet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  là  août  18&1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seioe, 
k  dame  veuve  Lambert,  née  Bot  (  Suzanoê^ttUeuiie),  è  Paris,  rae8alkit> 

taie,  m*  8,  pour  un  aystème  d  appllcetfon  de  semelles  tes  diaussures. 

i44*  Le  brevet  d'tuveMktt  de  qniose  ans,  dont  k  demattée  a  été  dépeed«« 
k  18  août  i85i,  au  secrétariat  de  k  préfecture  du  département  dek  Seme, 
ptr  les  sienrs  Lefranc  frères,  à  Parie,  rue  du  Four^aint-Germain ,  oT  si, 
pour  un  système  d'emballage  concernant  les  crayons-pastels  tendra. 

1^5°  Le  brevet  d'inventiou  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  18  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  dc^parlcment  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lesage  (Miebel-Ovide-Bernard) ,  élisant  domicile  chez  le  sieur 
Armengatid  jeune,  à  Paris,  rae  des  Fille»da«GaI«aire,  n*  6,  peur  «ne  jmnelk 
dtfifaie  propre  aux  joueu ,  al  servant  de  ddeofetkn ,'  d*ittffttnt ,  d^égorie,  eoai 
diverses  transformations,  dans  les  fttes  publiques  et  privées. 

•  1^8*  Le  brevet dlnvention  de  quime  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
k  lieeèt  1 85 1,80  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Lrlhuillicr  (Paul-Ferdinand),  représenté  par  le  sieur  Malbien, 
k  Paris,  rue  Saint-Sébastien,  n*  45,  pour  un  niveau  d'eau  à  flotteur  magné- 
tique  ou  aimanté. 

1^7*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans, dont  la  demande  a  été  déposée, 
k  t8  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfeetufedn  département  de  k  Seine; 
parle  sieur  Lenfenbacli  (Emile),  à  Paris,  nwBeurg-rAbbé,  n*5s,  pour  une 
eanne  porte-pipe. 

i48*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  septembre  i85i ,  an  secréUriat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Marne,  par  le  sieur  Martinet-Oiquet  (Pierre-Fran(;ois  Célcstin) ,  place  des 
Marchés ,  n*  11,  h  Bcims ,  pour  un  tissu  propre  à  k  kbrioation  des  chaussons 
dit  liffB  creiW  ouiÏMS  poar  oàoasioaj. 
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1 4  9*  Le  brevet  ^Intention  àt  quinte  ans,  dont  la  9élllllidè  a  été  déposée , 
le  1 8  août  1 85 1 ,  aa  aecréuriat  de  la  oréfoetaira ên  dcpartemant  de  |a  Séhie, 
par  l«  aienr  Mesila  (Clair-AèUlle),  I  Paris ,  m  de  Mmeetii,  nP  11,  pour 
«to  procédé  ayant  pour  but  d*eiirai^  far  dea  iddea  al  i«téai  malièrea  aûii- 
Ares. 

1 5o*  Le  brevet  dinvtotion  da  cinq  ans,  dont  la  demande  a  ëté  déposée ,  le 
4  seplf'mbre  i85i  ,  au  secrélarial  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  le  sieur  Pauche,  rue  Nationale,  ki^  à  LtUe ,  pour  no  perfectionnemeot 
apporté  au  m«*canisme  du  piano. 

iSi"  Le  brevet  d'invention  d«  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  septembre  i85i,  an  secrétariat  de  la  préftetore  du  départeoiefli  ^  fiî 
Manèbe,'  par  ie  alenr  Payeroe  (AiHobie),  b  Cberbonrg,  pour  on  a|iitoè  de 
iMloaiia  aoiifl«niarfai8* 

1  Sa*  Le  brevet  détention  de  qtiifise  ant,  dont  la  demande  a  ëiê  déposée  « 
le  16  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  laSelne« 
par  le  sieur  Pernet  (  Frnnçois-Louis-Hippolyle)  ,  h  Paris,  boulevard  Saint- 
Denis,  n"  38 ,  pour  des  perfectionnements  apportés  à  une  machine  propre  à 
peigner  la  laine. 

i53*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  disposée, 
le  1*"  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  départemefit  de  la 
Berdogne,  par  le  tteor  Reydy  (Aobia),  I  IMIaftae,  prèa  Périgiieiit,  pow 
vb4  aaacblte  i  bfltre'dite  «eilort  è^énaê»  ' 

i54*  Le  brevet  d*inveodon  de  dix  ans,  dont  la  demandé  a  été  déposée, lii 
1"  aeptembre  i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Haut^ 
Wîîn,  par  îe  sieur  Ricklin  ( François- Joseph ) ,  à  IXinnemarie,  pour  an  pro« 
cédé  d'extraction  de  la  clmiu ,  des  pe<iu\  préparées  pour  le  tannage. 

1  55*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  38  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rliône, 
par  le  sienr  BWa!  (Jules) ,  plaée  BeUecour,  n'*  i^,  à  Lyon,  pour  un  système 
oe  vidange  à  vapeur  et  par  le  vide,  perfbcllonaéi 

I S6*  Le  brevet  d*hiveiitie«i  de  quinte  ans ,  dont  la  demande  a  été  disposée ,  le 
1 4  août  i85i«  au  secrétariat  de  la  prt'-fecture  du  département  de  (a  Seinet 
,par  le  sienr  Sahlet  (Jean-Auguste),  à  Paris,  rue  de  la  Ville-fÉvè(|tte,  a*  7, 
ponr  îa  prodnclion  d'images  de  toute  nature  dite  typophanie. 

i57*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  16  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,* 
par  la  dame  veuve Schlose  (Henri)  et  frère,  fabricants,  à  Paris,  rue  Chapon, 
n*  1 5 ,  pour  des  perfectionnements  aux  sacs  de  voyage ,  sacs  À  ouvrage  et  autres 
aiea  aaaiognea. 

159"  Le  brevet  dInVeatSea  de  dnq  ana,  dont  la  demande  a  éti  iépàUê^ 
le  6 septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Mayenne,  par  le  sienr  Stubenraucb  (Joseph) ,  à  Cbàtean-Gontier,  poa#  per- 
fectionnement à  une  machine  h  battre  le  blé. 

iSg*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Calva- 
dos, par  le  sieur  Tassin  (Eugène-FrançoisJ ,  à  Rayeux,  pour  un  cylindre-piston 
propre  à  remplacer  tous  ceux  qui  ont  existé  jusqu  à  ce  jour  dans  les  instru- 
iDeata  de  mnRfpie  à' vent. 

160*  he  brevet  dlnventloa  de*&  ans,  dent  fa  demande  b  été  dépoaée,  le 
d  aeptembre  i85i,  an  secrétariat  de  là  préfecture  du  département  de  la 
ll«artfae,par  leaieiirTbiébert  (Joatiaied),  raedelA  €ebimtiaa,  a*  1 1»; 


llHiiVf^  pmr  «H  ipptfel!  dblâi«ire  dit  Jêumau  (H  cutàht  Ihm^Êék  ^erfik^ 

iti*  Lebl«v«td1iMr«ilioiid«qidas«âM,  dont  la  déminé  «  M  dfootétb 
le  i^aoAt  i85i,an  teorttiri>tdeiap>éfeeHifedn  JëpartMntrt 
par  lestidDfi  Wnlfftl compagnie,  k  Farii,  rut  Rambuteao,  n*  38,  pour  dm 
Mrf«ctiomnemenU  tpptriéi  dans  la  labrieatkMi  «1  k  pgHmf»  dMpiafOM  di 

daguerréotype  et  autres  plaqaes  mëtalliqaea. 

i6a*  Le  brevet  d'ÎQTeniion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaée„ 
le  a5  aoAt  i85t ,  au  f^ecrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  aieur  Allemand  (Charles) ,  i  Paris,  rue  des  Petites-Écuriea  »  a*  69  »  pour 
MÎnaen  «an  chaada  et emuanta et  éoola  da  aataiiaiL 

i63*  La  brevet  dlavaatioii  da  «pinieaiia.  dont  la  daoïaoda  a  did  dfaaeda» 
la  flS  août  i85i ,  au  aecrétariai  da  la  prdfectiira  du  département  de  la  SeiMf 
par  la  aiaar  Blaido  (Ofadovs-Henri),  à  Paria,  rue  Saint-Gaimain-de^-Pr^s 
pavr  an  arcanseor  et  arcanaeiir-freia  se  combinant  avec  un  tuteur  de 
liflUHiîer  pour  faciliter  la  progression  des  voitures  sur  des  plans  indinéi^aidir 
an  recul,  enrayer  à  la  descente  et  protéger  le  cheval  qui  s* abat. 

i64*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a 3  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 
par  la  tieor  Briat  (Jean -Claude) ,  à  Paris,  ma  Naava-âaiiiiJaan,  n*  aa ,  paor 
parfeelieiineaaanla  apportés  à  la  préparatiaii  da  Mwilfata  da  poiaiea  dailiaé 
^na  apécâalamant  à  ramplaeer  radda  tartriqQe  poor  la  iSdfrioalion  daaaana 
guensea  artificielles. 

16S*  Le  bretet^ilavantion  da  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée^ 
le  37  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Clairiaa  (Léon-Louis),  quai  de  la  Mégisserie» a*  64«poarQA 
appareil  ventilateur  propre  à  la  direction  des  aérostats. 

166*  Le  brevet  a  invention  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le  ao  aodt 
i85&  «anaecréiariat  de  la  préfeotare  dn  départepiant  da  la  Maa,  par  laaîaar 
Caatea  (Esia4enkâ) ,  représenté  par  le  aîaar  CilbaCtà  Paris  •baoïaraid  Peia> 
•aiinîèra,n*  ai,poar  une  machina  à  faliriqner  Icata  aspèaa  da  docs»  baalaas 
at  autres  objets  semblables. 

167*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  a  1  août  i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  la  Seine, 
par  la  demoiselle  Crochu  (Uortense-Zénaidc-Désirée) ,  rue  de  TEmpereor, 
Q*  di»  à  Montmartre,  pour  un  genre  do  fauteuil  dit  locomobile, 

168*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  a3  aaèt  i85i  «anseorétariatdelaprifaetara  du  département  da  laSaiaa, 
par  la aienr  Dantin  (Joseph) ,  élisent  damicila  ehes  la  sieur  Farliar,  à  Ptriit 
ma  Naa(fa-8aint>£aslaalia«  n*  36,  poor  la  pUaga  des  chaînas  des  tissas  en 
général. 

16g*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a6  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seines 
par  les  sieurs  Darras  (Jules -Bernard)  et  Laneuville  fjean-Baptiste-Victor], 
élisant  domicile  chex  le  sieur  Armengaud  jeune,  à  Paris,  rue  des  Filles-du- 
Calvairo ,  n*  6 ,  pour  une  machine  à  battre  les  matières  textiles  et  filamen- 
teuses v^étales  pour  en  eitraîra  la  filasse. 

170*  Le  brevet  «TinVantion  da  qninia  ans,  dent  la  demanda  a  été  dénoiés^ 
la  a  1  août  1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  oréfectore  du  départenaant  da b  Seiae, 
par  le  siear  Filieal  (Jean-Joseph j ,  à  Paris,  rue  du  Ponceau ,  n*  8 ,  poor  des 
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B.  n*  96.  (  Ô81  } 

^71*  Le  brevet  d'invention  dont  la  dentiide  A  été  déposée,  1«  91  août 
i85»t  aniMfétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur' 
Fontainc-Moreau  (Pierre-Armatid) ,  représenté  par  le  sietir  Gilbec,  k  Paris, 
boulevard  Poissonnière,  D**  34 1  pour  une  méthode  pfx>pre  à  conserver  lea 
tubstances  animaies. 

173°  Le  brevet  d'invention  de  auinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposc^e, 
le  a3  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  bciue, 
ptr  le  SMor  Gain  (Alfred),  àCreleii,  pour  dea  moyens  de  coisaon  et  de  fidiri- 
celioa  do  plâtre. 

17 S*  Le  brevet  d^vention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,' 
le  eS  noÀi  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  \e  sieur  Garnier  (François-Eugène-Suîpice) ,  à  Paris,  rue  des  Fos5(^s-du- 
lemp^e^  n°  pour  des  perfectionncmcnis  aux  machines  servant  à  préparer 
elà  nelloyer  le  chanvre  et  le  lin  ,  et  à  teiiler  le  lin. 

17^"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  deniaode  a  été  déposée, 
le  io  ao6t  i85i,  en  aecrétariat  delà  préfeelare  do  département  de  la  Seine, 
parle  aieor  Gilbfd  (Henri-laeqoea) ,  i  Paria,  me  duColysée,  n**  29,  poor 
rappUcetioik  de  la  vapeur  à  la  navigation  aériemie. 

178*  Le  brevet  d*mvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée-, 
le  99  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  la  Seine, 
par  le  siear  Gnibal  (Gharies),  an  Thèmes,  pour  on  aptème  de  pompe 
rotative. 

176**  Le  brevet  dMnvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  97  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  5eine, 
par  le  rieor  Biibner  (Émile),  «à  MeUionse,  élisent  oomicâe  ebes  le  sieur 
Aiwenynd  alnd^  1  Fn,  rue  Seint-Sébaatien,  n*  45,  poorone  peigneose 
aiwilene  i  wkAm  œntîmiea,  appKeaUea  à  tonte  espèce  de  matière  fifaroen» 


177*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déjiosée, 
le  93  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  dn  la  Seine, 
par  le  sieur  Jesson  (  Pierre- Nicolas  ) ,  à  Paris,  rue  de  ia  Toor,  n*5,  pour  on 
^nre  de  clef  de  montre  à  carré  élampé  système  Jesson. 

1 78**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
k  97  aoAt  iBSi ,  an  aeeiélariat  de  la  préfeetofe  du  département  de  la  Seine, 
ptr  lea  aieara  Jogier  (Jean-Looia-Joseph)  et  Mehr  (Ghriitophe-Valentin),  à 
mîe ,  rne  Sainl-moelaa-SeînuAnioine,  n*  eo,  poor  on  genre  de  presse  à  tiaoK 
brer  humide.  ^ 

179*  Le  brevet  d'invcDtion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a5  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parie  sieur  Laming  (Hichard),  à  Clicliv-la-Garenne,  pour  ia  fabrication  de 
ialun  et  du  sulfate  d'alumine  avec  un  résidu  de  la  combustion  ou  dbtilla- 
tîou  des  houilles  contenant  du  silicate  d'alumine. 

s8qP  Le  Iwefet  dlmrention  dont  le  demande  a  éU  d^ioaée,  le  90  août 
iS$i ,  mi  aeerélafîat  de  la  préfeotnre  dn  dépertemeot  de  la  Seine ,  par  le  aieor 
Cktnttf  (Êdooerd) ,  représenté  par  le  sieor  Brade,  à'  Péris,  me  de  Crassol, 
a*  5»  pour  des  perfedionneoMnla  dans  lea  machines  aervant  à  le  febrication 
dce  cordes  et  cordages. 

i8i*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine , 
parle  sieur  Lenoble  (Jcan-Fraoçols),  à  Paris,  rue  du  Faubourg^Saint'Anloiue  , 
n*  1 9 ,  pour  un  système  de  toilette  à  coulisse  mécanique. 

XI'  Série.  ài 


(  ^  ï 

k8i*  Le  brevet  dHuvAiition  de  quinze  ans,  dont  k  demande  a  étë  déposé  , 
le  1 1  août  i85i,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seio« , 
pur  le  sieur  Linudier  (Loais-ConAtaBtj ,  à  Pans,  rue-Mandarin"  3, 
systt'me  de  plancbers  en  fer. 

i83*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  ai  été 

par  WsMurLofli^Mba  (AlfMd),  à- Fhna,  «Mdt  Gniiiaà,.  m*  S».di«rla 
AniW,  pour  me  presse  dite  presse  ant^vUtmÊtit 

i8d*  Le  brevet  d^invention  de  quinze  ans,  dont  la  dcmandraëté 

le  2  2  août  i85i ,  au  serrét.irial  de  la  préfecture  dti  dr^parlenocnt  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  I-x>ui5  (Miilhias)  et  Larenouculc  (Georges) ,  à  Paris,  le  premier 
rue  du  Houle,  n"  i G;  le  deuxième,  rue  dea  GraYiliters,  n"  20>  pour  un y^—m 
de  sonnette  ou  timbri;  à  carillon, 

i85°  Le  brevet  d'invention  dont  ia  demande  a  élé  déposée,  le  37  aod* 
i9&i.,  au  setrétariai  de  la  préfiictim  du  d^uailMiMl  dâ  ii  Mob,  par  le 
aîaiir  Lytll  (JaaieS'Bagster),diBliiddleaea«  npiajMté  parle  mur  MifcrfJriw 
àPftrU,  chat  ie  nmr  Perp^^na,  rue  Sainte-Afinat  n**  A6,peardfcs  perfediwi» 
ncmenls  apportés  h  la  conslmclicn»  dee>  voilnres  publicnie»  et  particoiîèreSk 

18G*  Le  brevet  d'invention  de  qninie  ans,  dnnt  la  demande  a  été  déposée, 
1  ^  ^.0  août  i  S5  i  ,  au  srcrélarial  de  la  préfecttire  du  département  de  U  Seine, 
pjr  le  sieur  Merle  (Joseph)  ,  à  Pari^,  rue  Vivicnuc,  n*  18,  pour  une  m.icljiae 
à  couperet  njoissonncr  les  blés  et  autres  grains,  avec  l'aide  de  rlievaui,  et 

SruL  a  pour  objet  de  maintenir  les  tiges  des  gneiae.  daai  In  poiitiuu  ta  p^os 
avorabla,  taodia  imW  b» coupe,  et  de  laa  wieuyg  el  diipoMr  pioi  manmm 
Uement  ipaed  diea  nnkeeiipées^ 

1 87**  Le  breretd^inarantiou  de  quince  an»,  d— t Ja» dnaianiflf  ékk éjfÊÊàm^ 
le  17  août  ift5*,  au  secrétariat  de  la  préfectara  de  ddpanlaBMaÉdelaSeine> 

rir  le  sieur  Meynîer  ffînillaume] ,  de«^sinafeur,  r'>pr<'5onté  pnr  le  ««ienr  fîrado  , 
Pari'5 ,  rue  oc  Crussol ,  n"  5  ,  pour  des  perreclionuemcnts  dan«  lu  laJ  riention 
des  tisMis  à  dessins  imponiés  et  aatr«a  servantipoar  tapi»  de  pieds,  dn,takle, 
pour  tapisserie,  etc. 

i88*Le  brevet  JiaiBiliMi  liiel  la  demande  ediédépoeée,  la  19  aoàt  i&^i, 
«o  eecréloritt  de*  le  pnéiiBtnre  do,déparleaMiitde  leiflaiM  ,.pMrle«Mar  Mnmu, 
(Biebaid-âloari),  eepréeenlé  perle  iieor  MiLuiaU.,.clHB  le  fieor Ptorpigna,  i 
Paris,  roe  Saint«>Ai»e)  n*  A6,  pour  des  peffaCie«iemepii>i|)peelAi  à  la  ^ 
luioaiion  des  rails  pour  chemins  de  fer,  des  ponts,  des  seMuiee  et  d*aBlHI 
ouvrages  enlièTPmetit  ou  pnrtitUement  composés  de  métal. 

i8q°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  août  1801  ,  au  secrétariat  de  ia  préloclure  du  dépattenieut  île  la  Seine, 
parle  Bamsliottom  (John),  rcpré^cote  jjar  le  .sieur  Sautb,  à  Paris,  rue  de 
Bourgogne ,  n°  aâ^  poor  deaipeMelioMieeBaetaappoiité»  aux  appareils  oo-înar 
troments  propres  à  mesurer  eià  aMiiqaer  lellwL  dftlfeeeietdeeflaÉBaa  iôpiiiM 
ea  vapeun. 

kfe*  La  brevet  d'invcniion  dont  la  demande  e  été  déposée,  le- 2  s  aoàt 
1 85 1,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  départearastda  ia  Seinev  par  hmmÊÊi 

Scliroder  ( Mi^rtnaon } ,^  élisant  domicile  cbei  lo  sieur  Perpiinia.  ;^  Paris,  m» 
Saint'^-Annc,  n"  ^C,  pour  des  pcrfectiouDcments  appotteaà  i»£ibncaÉiaBat 
au  raffiîiai;e  du  sucre. 

i9<i°  Le  brevet  d  iuventioii  de  qoinEe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  iZ  aeût  i85i,.aa  aecréliffiafrda  la  préfiMlaee  dn^  départcnMot  de^i*  :^ine, 
par  le  sieur  Seiler  (Alphen^oseph)  ,,  à  Wtam,  wam  mméÊm,  vB-  34,  pM 
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jMnrariAvis  |iqi  todiiiiiMBtttt  «'  ptiliSMsRsainCliu'puufsiit't'kdikiAèr  sur  tftntot 
]«» jBmtlèra  en  géhéral. 

he  brevet  dfiBvention  de  quinze  an?,  dont  la  demmde  a  été  disposée» 
\m  a  «"août  i85i,  nti  secrétariat  dé  la  préHecturn  da  dc^partearent  de  la  Seines  * 
par  1c  sieur  Souhiran  (Pierre) ,  à  Paris, rue  Eauibuteau, o* 3 1, pour QD  genre' 
lie  porte-monnaie ,  porlc-ci'j^arc  ,  etc. 

igS"  Le  brevet  dinvcnlion  dont  In  drmanjc  a  été  déposée,  le  20  août 
i8Br,  au  secrétariat  de  la  prërectiire  du  dtpaitcmenl  do  la  Seine,  par  le 
aiear  Wikite  (St^phen) ,  reproenté  par  1^  sSeur  Anntagaud  jounc,  ^  Paris, 
rae  à»  FHlea-da-CaAvînre;  n*-  ^,  pour  dçs  perfectionneoienli  dans  la  fUirf- 
€Ê!âmk  te  gpt,  dans  leurs  applications  1^  Ifétlairage  et  ati  diattflbgey  et  d'ans 
!«»'  appareils  employés  à  cet  efTert. 

194*  Le  breyel  d'invention  de  quinze  ans,  dont  \k  Amande  a  été  déposée, 
le  23  août  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfeclurf;  du  département  de  la  Seine  , 
par  le  sieur  Wnilliol-LIieui eu\  ( Jcan-Baptiste-Victbr) ,  élisint  domicile  rue 
Saint-îtfartin ,  11**  2^7,  liolel  du  Pelit-SaititM.irtin ,  pour  une  combinaison 
des  procédés  de  la  vannerie,  et  pour  une  machine  à  découper  les  bois  propre* 
ani'ckisage,  système  et  iDstrameiil»  Sekthiârà  perfettionner  là  fabricatibn  dër. 
chapeans  cf  autres  ctoiflbres  désigné  8009  te  nom  die  néopoljxjlcs,  ainsvqtie 
céMe  de  qvehpies  aail«s  prodaHs,  tels  que  cabas,. sacs,  paniers,  oorbeiHes, 
perte-cigares,  tasses  de  cba'^se,  etc. 

fg5'  Le  brevet  d*înventiorl  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  29  août 
jS5i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  drpnrtomcnt  de  la  ^>eînc  ,  par  le  sieur. 
Adams  (Hohert),  ù  Londres,  re[Sréscnlé  par  le  sieur  Truflaud,  à  Paris,  nie 
de  Gramnionl,  n°  17,  pour  des  jperfcctioooemeuts  dans  la  oonslrucliau  des 
carabines  et  autres  armes  à  feu.       *  ' 

TtffT  lie  brevet  d%mti(lbtr'dii  oufiixe  ensv.dofqt  Ik  demandé  a  étd*  déposée, 
î&$  septembM  f  t ,  ati  secrAmaft  êt  U  (iréfibctore  âà  département  du  VÎu* 
Bhiif,  par  le  sieur  Bailauff  (Cbai1eB!>Couis).,  à  Mflnden  (Hanovre),  élisant 
domicile  au  secrétariat  de  la  préPéct^irc  du  déj^artemcnt,  à  Strasbourg»  pour 
un  récipient  de  cbarbons  sortants  dbs  cbeniîné'cs  dîfs5fiC5  à  charbon. 

''97°  brevet  d'invention  de  dix  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
j  •_'  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  le  siçur  BergbofT  (Ilerman)  ,  h  Eupin  {Prussj:),  élisant  domit  i!e  chez  le 
ateur  Omblard ,  rue  de  la  Trinité  «  n*  i5,  À  Lille,  poui*  desperfectionacmenls 
iqpponéil'aiix  naefaifires' à  nettoyer  les  bUàrdbos.  . 

r^p8P  Le  tireretdlntention  de  dix  ans,  dbntlà  demand'e  a  été' déposée,  le 
r»  sepVerabre  i85i,  an  secrétariat  de  la  préftrcture  du  départi  ment  du  Xord, 
par  le  sieur  I5ergboiï  (HrrTTiany,  h  Eopin  (IVuSse)  ,  élis&nl  domicile  chez  le 
sieur  Omldard ,  nie  de  la  Trini!é ,  n*  1 5 ,  li  Lilte,  pour  deaperfectlonnements 
apportés  aux  peip;ncs  de  tisserands.  ' 

*99^  Le  brevet  d  invcnlion  dont  la  demanda' a  été  d('])()sée ,  le  29  août  1 85 1, 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine,  par  le  sieur 
Bielefeld  (Cbarlc>-Fré<7éric),  à  Londres,  représenté  par  le  »ieur  Trufliiut,  à* 
B0lr,.i'itode  Ofamn^nt,  it**!-?;  pôiirderperfe'ctlbnnéments  dans  la  folni- 

papier  mkdhé  cm  de  substance  de  celte  nature,  applîr 
laUrè'diWnnisages.  !    /  *  " 

soo*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dbnt'I'a  demandé  a  élé  déposée,  lè 
iÇ  septcrtibrc  i85i ,  aii  secrétariat  de  la  préfecture  dudéjparlemeat  duRbène,- 
par  le  sieur  Blanc  (Antoine); rue  Tupia,.n*' ao,  a  gpur  nne  montore 
métaUi^e  «fépaniettef. 


(  584'  ) 

301*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée  « 
le  II  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine-Inférieure,  parla  dame  veuve  Boucher,  née  Anastasie  Blondin,  fabri- 
cant (le  corsets,  rue  Beauvoisine,  n**  i2|  à  houcD,  pour  ua  corset  cootr*  le 
mal  de  mer.  .  ,  . 

soi"*  Lt  brevet  dlnveotioD  de  quinie  ans,  dont  lâ  demande  a  été  déposée» 
le  a8  août  i85i ,  au  sêcrétariat  de  la  préfecture  da  départemenl  de  la  aieîiie, 
par  le  sieur  Brag  (Mayer),  à  Paris,  me  Rambvtean.  n* 65 ,  pour  un  geore  de 
ressOTts  âasiiques  applicables  aul  lits,  aux  fauteuils  et  autres  meubles,  aiUL 
Toitures  et,  en  général, à  toute  espèce  de  sièges,  dits  rnsoriy  lWa<j. 

2o3*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  deuiaiidc  a  été  déposée  , 
le  28  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bruèrc  {Jacques-Vincent- Victor) ,  à  Rennes,  élisant  domicile 
chez  le  sieur  Gap,  à  Paris,  rue  d'Âumale,  o*  i5,  pour  Tapplicatiou  de  la  gly- 
cérîoe  à  Tusage  de  la  parfumerie. 

904*  Le  lîrevet  d'invention  de  quinze  ans»  dont  la  demande  a  été  dépoate, 
le  1* septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  neur  Govlet  (Roméo-Louis),  à  Paris,  rue  du  Faubourg-do- 
Temple,  n°  129,  pour  un  système  de  four  servant  à  la  cuisson  du  plaire  en 
poudre  et  en  morceaux,  d'une  manière  coutinue»  ÀTaide  d'béiices  le  coudai* 
sant  plus  ou  moins  vile,  selon  sa  grosseur. 

3o5°  Le  brevet  d'invention  de  (^uiuze  aus,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d^pertemeal  da  la 
Charente,  par  le  sieur  Delage  jeune  (  Jean| ,  à  Aogoulème,  pour  une  aMchina 
à  marquer  le  papier  à  la  mécanique,  à  Faidedo  timbre  sec  et  aj^catioa  de 
ee  mécanisme  aux  machines  à  couper  le  pépier. 

S06*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  9  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Bas- 
Rhin,  par  les  sieurs  Frantz  (  Joscph-Just)  et  Braun  (Louis),  à  Strasboucg» 
pour  une  composition  chimique  pour  détruire  les  punaises. 

307°  Le  brevet  d'inveotiou  de  quiDxc  aus,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i5  août  i85 1 ,  au  tecrétarial  de  la  prélecture  du  d^rtemeai .  d*Alger ,  par 
le  sieur  Gamler-Ssvatier,  à  rOued-Mllah,  district  de  Cherdiell,  pour  one*- 
pmnpe  sans  clapet  ni  soupape  (échelle hydraulique). 

308*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  d^Miée, 
le  II  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du 
Rhône,  par  les  sieurs  Gauthier  frères,  quai  Saint-Vincent,  n**  56,  à  Lyon, 
pour  rapplicalion  aux  chaudières  h  vapeur  tabulaires,  de  tubes  aplatis  ou. 
ovales,  ayant  Teau  à  Tiulérieur  et  la  flamme  à  Texiéricur. 

309"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1  s  septembre  i85i ,  au  secrétsriat  de  la  préfectiire  du  départemeut  du 
Yar,  par  le  sieur  Hugues  (Honoré),  à  Grasse,  pour  TappiicatioD  da  Témail 
aiDL  vases  dits  ejlo^nons  et  à  tous  les  ustensiles,  de  parinmerie,  distilleria  <t 
pharmacie. 

210"  Le  brevet  d'invention  de  quinic  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemenl  du 
Rhône,  par  le  sieur  Landrau  (Edouard- Alexandre],  rue  du  Pérat,^^°  à 
Ljfon,  pour  un  système  de  sommiers  à  ressorts. 

m*  Le  brevet  dlnvention  de  quinze  ans,  dootla  demaude  a  été  déposée, 
la  ig  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d^iartemeol  da  la  Seîna» 
par  la  aianr  Landet  (GeorgesJean-Baptiste) ,  élisant  donucila  ^kxh  la  neur 
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UdinerdiDger,  à  Paris,  rue  Meslay,  n*  45,  pour  un  lystèrae  de  locomotive  à 
▼ap€ar  pour  les  cbemiiis  do  fer. 

9 1 9*  Le  lirefet  dTÎBveaUoii  ét  «piDie  en»,  dont  ie  demende  e  Mé  dépotée, 

le  i*' septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Merle  (Joseph) ,  à  Paris,  me  Vivienne,  n*  i8,pourreppli» 
catîon  d'une  composition  de  gutta-pcrcha  onde  caoutchouc,  avec  du  soufre, 
de  la  magnésie,  de  ia  pierre  de  savon,  des  oxydes  de  fer  et  de  zinc  et  autres 
substances  vdgélales  et  minérales  h  la  fabrication  des  formes  ou  moules,  à 
différenls  genres  d'ouvrages  eu  bas-relief,  cl  plus  spécialement  à  celle  des  cli- 
ciiés  propres  i  rimprimerie. 

s  i3*  Le  brevet  a  invention  de  qmnse  ans,  dont  la  demende  e  été  déposée , 
le  So  eoAt  i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfectare  du  département  de  U,oehie« 
par  le  sieur  Mont  (Cbarles-Lonis),  élisent  domidle  efaez  le  sieur  Arméngaud 
idoé,  à  Paris;  me  Saint-Sébastien ,  n*  45 ,  ponr  des  procédés  de  (ebrieation  de 
lyriques  ou  briquettes  combustibles. 

a  1 4*  Le  brevet  d  invention  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  1"  septembre 
i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  ?ieur 
de  Mornay  (Edward) ,  à  Londres,  représeoté  par  le  sieur  Truflaut,  à  Paris, 
rue  de  Gremmont,  n*  17 ,  poor  des  perfeeiionnemenls  dans  les  méicentsraee 
destinés  à  broyer  on  coneasser  lee  eennes  à  snere,  et  dans  Tappareil  employé 
poor  fiûre  évaporer  les  fluides  saccbarins. 

3 1  S*  Le  lifèvet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  18  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
eorthe,  par  le  sieur  Noël  (François-Edouard),  rue  Stanislas,  n°64,  à 
ancy,  pour  un  appareil  destiné  à  brûler  ia  fumée,  dit  ttntilaUurJ'umivor* 
9  E.  Noël.  * 

316*  Le  brevet  d'invention  «de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1**  ieplen^bre •  18S1 ,  «veeeréiariat-de  la  prtfechire  dn déperlnnent  delà 
Seine,  par  le  sienr  Norgen  (Georges),  à  Parie,  eonr  des  Petitei*Éconeet 
n*  16.  fanbonrg  Seint^Denli,  n*  63,  ponr*nn  instrument  de  diimrgie  dit 

iidsl  à  pompe. 

217'  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans,  dont  la  demande  a  étr  déposée,  le 
5  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loire, 
parle  sieur  Paret  (Jean-Baptiste),  à  Zieux,  pour  un  mode  de  tanuage  des 
peaux  de  toute  sorte. 

3 1 8*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déporte , 
la  6  septembre  iS5i ,  au  aeerélariat  de  la  préfecture  du  département  du 
Rhône,  par  le  stenr  ^ntonnier  (Antoine),  me  de  Fleurieu,  n*  6,  à  Lyon, 
pour  une  agrafe  métallique  pour  bottines. 

ai9*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  9  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du 
Rhôue,  par  le  sieur  Pont  (Jean-Baptiste),  rue  du  Cbapitre-d* Aioay ,  n°  10  ,à 
IL»jon,  pour  un  système  de  pistolet. 

aao*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
là  i*"  septembre  18  5i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  delà 
Seine ,  par  le  sieur  Radenes  (  GfaariMosepb  ) ,  à  Perie,  tue  de  Ridhelien,  tt  8, 
.|MMir  emélioralion  dans  la  febricatioD  des  pianos. 

33 1*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  i"sepleaibfe  iSSi  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  si**  nr  Raymondi  (Josepb-Vlncenl  Mclchior) ,  h  Paris»  plaoe 
fAvaft,  n*  i ,  pour  des  tableaux  abréviatifs  de  statistiques  descriptives» 


(  &86  ) 

^aj"  Lc.hrBVti  ii'in%eattoii  de  quinse  ans,  di»it  la  demande  a  àié  dépoméi^ 
le  3o  août  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
^ar  le  fiiciw-  TUvc£  (Jacques) ,  à  Bacis^fue 4QB£oraiU*^tiuougQft,4i*  ^» pour  'Uoe 
jrouc  de  vuiLurc  à  jantes  calées. 

XtC  brevet  d'iuvcutioa  de  qoiuxe.aus,  duut  ia  deoiande  a  été  déposcB, 
U  i3  s^tembre  a85 1 ,  ou  a^ùréUruâ.  de  la  ipréftelm  du.d/^parteintat 
.fi|[ABO,pariejieiirâadot.(Pkrre],  teovn  Mvnad^.n*  18,  à  la  MUalièn, 
jpowjun  «émis  dii ûmlidnAUt  itùtMiX  le  hleiic  et  le  briUant  delà  fovotUmmm 

aei*      brevet  d*iaventioa  de  quioxe  ans,  dont  la  demande  a  été  •déposée, 
le  II  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départeaBeat  da 
Haut-Khiu,  par  lessipnrs  Stcbclin  et  compagnie,  à  Ditschwiller,  pour  un  ap- 
pareil de  changement  de  marche  opéré  mécaniquement,  applicable  À 
les  maclnncs  devant  produire  un  niouvcnicnl  allornalif  quelconque. 

220°  Le  brevet  d'inyeuiiuu  de  dixana,  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le 
i3  septemlm  i85i,  au  fecrétariat  de  iajprélèfilm^du  d^pvtemeBl  Àm  ia 
JrfdreAaftyieMre^fMur  leeaiear»  TeBroUe;(<>eea)  «iFsenv^ie  j[&pile),  le  pre» 
.lBMr4aeiBEaiu»e,ii*aS^wB»ie.deuBikMm  m*^.  À  NaatPS» 

fanr  «n  preasotr  mécanique. 

396*  JLe  brevet  d*iaventioa  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ét^  déposée, 
ie  16  septembre  i85j  ,  au  secrétariat  de  Ja  préfecture  du  département  delà 
Somme,  par  le  sieur  Vinque-Ilordoz  (Joseph),  rue  Saiut-*Lcu,  u"  16,  à  Amiene, 
pour  un  procédé  de  fahriratioii  d'élorit  .s  de  loutcK  matiiires  SLmpie#ou  mélan- 
gées ,  propres  à  la  confeciion  des  chaussures  ôïloà  puntoujles, 

aj7*  Lalmvat  dUnureoliaB-da  qninieaiii»  deatéa  daMiade  a^té  liépaaée, 
ie  Zo  aedteftSi.,  anaeeiélanalde JafréTeolivedudépialemfiit  3it  la  Sainat 

par  le  sieur  Wormald  (John) ,  représenté  par  le  sieur  Smitb ,  à  Paas»,  me  de 
ipmH|gop:ne ,  n*"  38 ,  pour  dtt  pcrfeotloonemenis  apportés  dan* -les  macliiaes  00 
apcareiis  pour  ia  lilatiMe  <de Ja  laine«idu«elaBi«dela  aoiet  dtt  lia  al  antaia 
instances  ûbreuses. 

328°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  uns,  dont  la  demande  a  été  déposée  , 
le  2  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dcpartemciit  delà 
iSoiac,  par  le  aieur  Abaziër  (Alexandre),  à  Paria,  me  des  PfetiletrÉcurics, 
jfsA^  peur  .«a  defrass<y-papiar^eJo«l»ieMBM, 

aa|*  Le  luewit ^invention  de  qaisaeaas,'doBt'la-damandaa  élédéposéa* 
le  9  septembre  i85i ,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  département  de  Ja 
<'B»ina».pag  le  ^aaur  Au^enfims  (Joae^-i^éiix),  -élisaal -domioiie  ckai  ie  fieor 
:Aiviengaudjenae»àPansi,jnie4esFiUas'«d«4*elvaiie,        poor  «a  encaer 

^t  pucrjofYpr. 

aSo"  Le  brevet  d'invention  vie  quinic  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée. 
Je  g  septembre  i&di ,  au  seci  étarial.  de  la  préfecture  du  département  de  la 
iSeiae  ,  par  les  isiew»  A»eaet  {Eu^éAo^iéoA-Quentin),  à  Paôs,  rue  ]^uve- 
SatnWAugMtiD»a*,3#««t  FantoA  (Chtiisid  eiMiJ,  mm  de  Fooleai^,  5,  à 
yiacennes,  pour  des  perfectionnements  i^ppattés  î  l'i^paieil  de  stpwwtaia  dit 

33 1°  Le  breict  d'iaMnlimi  de  quinte  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 

ie  /{  septembre  ^u  >scrrétar<wU  (le  la  préfeotuiie  du  département  de  ia 

Seine,  par  les  sieurs  Barr.il  ( Jean-Bet^attiin) , -et-Soixit-Martiji  (Jrar-Baptiste), 
%à  Pari»,  Je  premier,  rue  du  Knubourg-Saiat-Denip,  n*  So,  et  le  second  ,  boule- 
.  wrd  SaÏAl-j^aitliu,        :i}Oivrl  ^pplicafaau  <le6  ii^hus  mcitalliqiaes  dans  la  ia« 
v>J|ieaiieBdes  plaques ^•csutèdres  et  jvésicatoines  dites  icnv^&ou  ot  Mm-cuisit. 

a3»*.La  hmmàrHmmtm4e^ifmmm^^  deal  ia  damaiit  •  été  dipaafo. 
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iic  3  0  septeuibre  aâ5d  ,  ou  âooBÔtoi-iai  ile  la  pré£sct«rc  du  rtlrpaclomcnt  de  la 
ftoéiir., fiBfit  MMirMuiqael  ( AnUiiat ) à Pdcù , •■•£mDgi*«iix-ii:olks , ji"  bg , 
pour     àÊtÊÊad)4Êoamf-affàmdà%mm  lélim  à  tianr. 

mA^ilM  l>— t  ^*iaie»liOB .Je cpMiMig  ans,  Jot»k»<>MiiriB.'>  ëléuMposée, 
âe  S  «tpleinbre  i85i  «  au  secréuriat  de  ia  |wéfMtarc  du  dëpaitoMent  de  ia 
i,|iar  ieareur  Roche  (Midieij.à  Pam,me  des  Vkia'tgrien,  b**  jg  &iff.^ 
ir  des  perfection  nom  ents  apportas  aux  poires  i  poudre,  à  charj^c  dëtaclice. 
2  34"  Le  brevet  d'invention  Je  quinze  ans  dunt  la  imiruide  a  étc  déposée» 
le  d  septembre  i85i  ,  au  «ecrt-lnriat  de  la  ;  r Tfctnre  du  di'|UTrlement  de  la 
^eioe^|>arie  lieur  buisset  ( Pierre -Dcui:>),  à  Pans,  rue  Sâtut-Jac^e»,  169, 


fmam  «McaDique  propre  à  Iraeer,  plier  et  SmMr  «ea  iboiiea  «n 
êwrton  oa  en  toute  autre  matière,  enveloppes  àtàtMlÊm,  at  «afia  tmlica  qui 
^■■i ;preodre  ime  iWme  parie. pliage. 

liB'brevet  d'invention  dont  la  doraande  a  ité  dépende,  le  6  sepÉtanfaB 
i65i,aii  8ecr<^tflriDt  de  h  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  Je 
■icQT  Brooman  (  Hichard-Archdj.ild) ,  reprt^senté  par  le  sieur  Brutart,  ù  Paris, 
xue  du  iFanbourg-Saint-Ma£kia,     ^1.,  peur  des  peefeotiniwiemettts  appoctéa 
aux  machines  agricoles. 

936*  Le  ijcevelidiinveation  >de  quinze  ans,  daiiL  la  demande  a  été  déposée, 
2b  9  Myteml—  i95i  ^  m  wvétanat  ée  in  péfiwAu»  dn  MpartoMOt  «dn  iki 
Jnae.iMr  ie«ivGaDMs  (iLé<B^iolQr),  à  Pkria,  rne  ^SMi'VèBl»,  a*  jX, 
pour  ua  ayOhme  d'aj^aMÎl  daeiiaé  à  cliaufifcr  des  Uqoidesvo  «ntnei  oorpe  sur 
ja»4apipes,  ftme^itàtwxmKâ  mw  eailee  éàt9  àwudémkm,âm^  tm  profilaMtde 
fleur  lumière. 

n^-f  Le  brevet  d'iiivenliou  de  quinze  ans,  dont  la  dcniantle  a  ét«5  déposée  , 
le  i3  septembre  i6.)i  ,  nu  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
âeine,  pjrle  sicur'Chorrière  ( Joseph-'Frédérie- Benoit} , à  rue  deLl^cole* 

de-Mëdcciue,  n"  16,  pour  des  ciseaux  de  chirurgie. 

•dr  Le'JbMieti'iDtPenUeaJe^^oÎDaeant,  ioBftkdaBanëee 
ie  '9  septeoiife  n^Si^  m  «eorélaral  de  la  prtfaetoe  dn  dépattOMM  m  Ar> 
dbnnes ,.par  *ie  liaar  Chcmery  «(^tar).,  i  Sedan,  fpe«r  an  ifalème  tmfkifâ 
pour  décatir  et  presser  les  draps,  satins*  aie. 

»3g*  Le  brevet  d-invetîlion  de  qt  mre  nus  dinml  ia  demande  a  été  déposée, 
ie  3  septembre  i8âi  ,  ou  secrétariat  de  la  préfectiuc  du  diparlemcnl  de  la 
jSeine ,  par  leslcur  Cliol  (Jean),  rue  de  la  'rornhc-ls  cjire ,  n°  55,  au  Pelit- 
Montrongo,  pour  une  maciiioc  propre  a  la  lahncaùou  iic5  bouchons  on  iiége. 

aAo*  beincuet  d^ieveatiendeipiinB  mt,  dnaAk  demnâe n -été .déposAB , 
le  3  septembre  i85i ,  au  seciteMt  ^  la  préieetate  d«  département  de  la 
lahin,  fMtr.le  eiaer  CœrbeheiMe  (lll|dioaie»ABlaine),  .à  Bem^  rae  dn  Bac, 
jf  '71  ^  pour  vm 'batouièlie  aensiblc  coiiyeiad.. 

«Al**  Le  brewBt  dwnHnrtiea  deifninie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée  , 
le  3  scpleml>i«e  iShi  ,  au  secrétariirt  de  la  préfecture  du  déparlemcnl  de  ki 
jSeinc ,  par  le  sicitr  Bolcatuhre  (  Adrion-llcnry  )  ,  à  Poris,  rue  Fontaine-Saint- 
Ccor:;es,  n°  3« ,  pour  une  machine  niiplicable  aux  Uateanx  et  oux  utiiues  dout 
4es  imohmesBont  muespar  un  mouliu  a  eau,  dite  loeoMwiear^hydfint^^uê, 

a 4«*  'Le  i«eftt4*iimentiQn  deoft le  demidea«élé  dépeaie,  le  5 
i85i ,  an  Mcrétariat  de  la  prtfiaturedn  di|iirtlMiÎM<<deia6€êBe  ,jper"let 
JM—hi  ^Benei  y,  «ropuésceté  yer  la  sieur  Teolbut,  àP^m,  aeeideGiammont, 
ië*tt7,yawf  éiiperfectiQnneiBBMta«da»iaialwiretion  du  gax,  dantedie^lei 
es  de  gaxikdmis  iOclie>de8  appareBs  dertinésl  ^tne  ohavÈfés  par  le  gaz. 
«4^  Xeètfg»et4*ie»eatiegideiyMiaeana,  Aeit  la  damende.a  éléaiépaade. 


(  588  ) 

le  9  septembre  i85i ,  au  secrélimi  de  ia  préfectare  du  département  de  U 
Seioe,  par  le  aienr  Doconrliouz  (Gbarlef-Louis) ,  à  Paris,  rue  Fontain»  m 
Roi  •  n*  4 ,  pour  un  genre  de  bas  élasiiqaes  en  caoutchone,  oeintores^,  ete. 

3i4*  Le  brevet  dMoTontion  de  quinze  ans«  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  septembre  lâSi  *  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlaneot  de  ia 
Seînp,  par  le  sieur  Durand  (Jcan-Claudc) ,  à  Paris,  rue  de  Grammont,  n*  ai, 
ponr  ie  dynamogëne  Durand ,  ou  moteur  mécanique  appliqué  à  toute  indo^ 
trir  (jui  nécessite  force  et  vitesse. 

345°  Le  brevet  d'invention  de  (|uiuze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  h  septembre  i85i ,  «i  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sienr  Fremy  (Gilles-Alexandre),  à  Paris,  passage d*Angouléiiiea 
n*  I ,  ponr  un  jeu  dit  fuadnHU  du  dames. 

•46*  Le  bretet  d*mvenlion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  9 sep- 
tembre i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Gesswein  (  Frédéric],  à  Cannstalt  (royaume  de  Wûrlenibcrg),  re- 
présenté parle  sieur  Konigswarter,  à  Paris,  rue  Saint-Georges,  n''  28,  ponr 
des  moyens  de  fabrication  et  de  cuisson  de  briques  de  toute  forme  et  de  toutes 
graudeurs. 

s  4 7*  Le  brevet  d'invention  de  qninie  ansi  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  •  septembre  i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  départemenl  de  ia 

Sràse ,  par  le  sienr  Guinier  (Tbomas),  à  Pans ,  me  de  Grenelle-Saint-Hdnoid^ 
B*  an ,  pour  des  perfectionnemeuts  apportés  aux  garde-robes  inodores. 

24s"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée. 
Je  S  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia 
Seine,  par  le  sieur  Lauzanne  aîné  (Jacqucs-Brutus)  et  les  sieurs  Lauzanne 
(Jean  Baptiste-Eugène)  et  (Henry-llippolyte) ,  ses  fils,  à  Paris,  rue  des  Écri- 
vains, n**  18,  pour  un  système  de  moulin  à  noix  borizontale,  applicable  au 
café,  poivre,  etc. 

1 49*  Le  brevet  dlnvention  de  qntnse  ans,  «lent  la  demande  a  été  diposée, 

le  4  septembre  iSSi*  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  delà 
Seine,  psr  le  aieur  Menjuc  (Louis),  à  Puns,  me  de  Paradis-Poiasonnièrtt 
n°  43 ,  ponr  un  biberon  alimeotairc. 

3  5o'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  G  septembre  i85i,  au  Frcrclariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  sieurs  Nebel  (Cari)  et Jcmcl-Bousseau  (Jean-Gustave),  à  Paris, 
le  premier  place  de  la  Madeleine,  n*  1 5 ,  et  ie  deuxième  rue  de  la  Paix ,  n"  34  » 
pour  des  procédée  de  polissage  et  de  plaoage  des  plaques  en  métal  dla  loole 
natore,  pour  le  daguerréotype  et  antres  usages. 

95 1*  Le  brevet  d*invcntion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  8  sep- 
tembre i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seina» 
par  le  sieur  Onions  (William) ,  représenté  par  le  sienr  Sillas,  h  Paris,  roada 
€riissol,  n"  5,  pour  des  perfectionnements  dans  la  labricalion  de  l'acier, 

aSa"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a  septembre  18S1 ,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  aienrt  Philippe  filsatné  (Jules)  elLangiob  de  Semiebon  (Lonia- 
Mspoléon) ,  A  Paris ,  le  premier  roe  do  fiondy,  n*  18,  et  le  deuxième  ma 
flamt^Lasiore.  n*  116,  pour  on  calorifère  mixte. 

953*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  septembre  i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  U 
Seine,  par  les  sieurs  Pbilippe  (  Marie-Claude-EuJJ;^nc  )  et  I^nglois  de  Scmi- 
cbon  (Louis-r«iapoLéon) ,  à  Paris,  ie  premier  rue  de  Bondy,  n*  2S«  et  ie 


kju,^  jd  by  Google 


B.  n«  96.  (  589  ) 

deuxième  rue  Saint-Laiare  n*  1 16,  pour  une  dngoe  appUcabie  à  reziractign 
de  la  tourbe. 

s54*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  sepiembie  i8St,  M  leeiélanit  ét  la  préraetm  du  département  de  la 
Seifte,  par  le  sieiir  Ptoirée  (Aleiia-SébeitiMi-Bontpane] ,  A  Paria,  me  SainW 
Sâbestieo,  n*  45,pow«ii  inaaiebmlMmideaaitt  ftctice'deatinéà  rallaltenieat 
dejCttftnta. 

sS5*  Le  breret  d'invention  dont  !a  demande  a  été  déposée,  le  6  sep- 

teoibre  i85i,  au  scn  Aarlat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Rémond  (Amédée-François),  représenté  parle  sieur  Mathieu ,  à. 
Paris,  rue  Saint-Sébastien ,  n*  A5,  pour  des  procédés  de  fabrication  de  Ganont 
de  fusils  et  tubes  métalliques  sans  soudure. 

a56*  Le  brevet  d'invention  de  (quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  septembre  i85i,  au  lecrétanat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
^cine,  par  le  rieur  Sancy  (Loais-Uippolyte),  I  Plaria,  me  Fontaineen-noi , 
a*  1 3,  poor des  perfectionnenienla  à  la  fabricatbn  des  bontona. 

a  57*  Le  brevet  d'invention  de  <|ainse  ans,  dont  la  demande  e  été  déposée, 
ie  5  septembre  i85i,  an  secrétariat  de  la  préfectorejdn  département  de  la 
Seine,  pr  le  rienr  Trussy  (Josepb-François  Marina),  à  Paris,  me  dea 
Ilaçona-Sorbonne,  n*  5,  pour  planchers  mécaniiittea  pour  théâtres  anto- 
mntîqaes. 

958*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  18  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Gironde,  par  le  sieur  Vayson  (Louis),  allées  de  Touroy,  n**  1,  à  Bordeaux, 
pour  une  machine  dite  qaadricercle. 

359°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  septembre  i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
JSeîne,  par  le  rienr  Vigié  (Joseph-Anjleine-Amiand) ,  à  Paris,  me dn  Temple* 

4 1 ,  pour  nn  ^stème  de  matrices  avee  on  sans  contre-partie ,  appliqué  an 

Siufrage  et  piquage  de  tontea  sortes  de  tisane,  produits  végétaux  et  pro- 
uits  animanx,  et  an  moulage  de  tontea  lea  maliérea  qui  aoni  bonnea  à 
mouler. 

aôo"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  13  septembre  1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du 
Bas-liLin  ,par  le  sieur  Werner  [Jacque»-FrédéricJ,  rue  du  Fossé-des-Tanneurs, 
ja*  16,  à  Streabonrg ,  pour  nn  appareil  réfrigérant bydropnenmatique,  propre 
à  refroidir  le  bière. 

.  161*  Le  brevet  dTinvention  de  qninie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  sefitembre  18S1,  an  aecrétariat  de  la  préfecture  dn  dépertement  dn 
Hent-Rhm,  par  la  dame  veuve  André,  née  Marie-Barbe-Paul i ne  Bontem^s, 
lepréacntée  par  le  sîanr  Flnbr ,  à  Viens-Tbann ,  pour  nn  régulateur  de  métier 
àtiAser. 

562"  Le  brevet  d'invention  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  lo  sep- 
tembre ibbï,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Blundell  (Joscpb-Birkbeck),  représenté  par  le  sieur  Gilbec,  à  Paris, 
jMulevard  Poissonnière,  n**  s4i  pour  une  manière  de  balayer  les  rues  au 
Myen  4e  mechinm  miaea  en  mouvement,  soit  à  le  main,  amt  par  tout  entra 
fienveîr. 

e63*  Le  brevet  dTinvention  de  quinze  ans ,  dont  le  demande  a  été  déposée , 
la  10  aeptembre  i65i  »  an  aacrétariet  de  la  préfecture  dn  dépertement  de  le 
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Seine,  par  )c  sieur  EoucUantl  (Aoloiue),  rue  frÀUeoaagDe^iB*  âa.«.àlii 

Villellc,  pour  un  appareil  séparateur  des  nKilieris  fécales. 


i»  .1  a  taptemliiy  i&Si ,     leMéiaïiat  ^i»■k.B^é<■cl^M 
Mmm ,  .pur  le  tieur  Braud  (  Cl«uAe4ai«|ili) ,  Jk  Airtft,  iw 
ftmtjm  prooëdé  de  collage  de  plun)f[i.««ii  Qkobet  de  fcir  d;aflc. 

365°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  <ké  d 
le  6  septembre  1 83 1,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d^parlemcat  de  rEorc, 
parle  sifur  Caillot  père, à  NaintPliilibcrl-sur-RisIc,  pour  une  améiioraiion  ap- 
portée dans  la  constrtictloa  des  métiers  mécaniques  à  tisser,  laquelle  amélio- 
ration s'applit^ue  spécialeiueut  k  des  modiUcalious  appurUes  d«u:â  ia  .conatriio- 
tion  des  roe  on  rois. 

366*  Le  brevet  dWention  «de  quinze  ans,  idoot  h.  ionnde  ««été  d^pwée, 
le  6  Sf^plembre  a8&.i ,  au  secrétamt  de  le  ^tréfecture  du  d^partemertl  ém 
l*£iire,  parle  aiear  Caillot  p^re,  manu&ctnricr  à  Saint•^PJlilJbarl')6u^-Kiaiig 
pour  une  amëGoratbn  ijppoitée  dansia^censtniction  .des  .méliiaw  mArani^imi 
à  tisser. 

267*  Le  brevet  d'invention  de  quinic  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 

10  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  sieurs  Charpeutier  (Jeau  Louis-lVipétue) ,  et  Coisne  {Nicoi«ts- 
Josepb  ) ,  à  Faris,  me  Saint-Jacques ,  n*  a4i  «  pour  une  ài^oskîon  on  mécn- 
nisme  des  machines  typographiques. 

366*  Le  lirevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépeeée, 
le  18  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  «éb 
TAi^^ne,  par  les  sieurs  Chrétien  (François]  et  Henique  (Eugène),  le  premier 
h  E-^quebéries ,  et  le  dtuxirme  à  la  ^icuv:fIe-!^^-Dorengt,  pour  uœ  "»e^bi!ff 
mécanique  servant  à  épelir  les  ti'sus  de  lainf'  et  autres. 

2G9"  Le  brevet  d'invention  de  (juinre  ans,  dont  la  demande  a  été  déposJc, 
le  6  Juin  18S1  «  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépertemeot  d'Oran ,  par  le 
■iearClafnrie,  meita<e  layienr  an  preorier  tégimeat  de  la  légioa  élr«ng^T^ ,  à 
Oran,  pamt  im  eyitfcme  ^tiefla'uaarthantfar  tai^néme  etponvents'applicpnr 
à  le  navigation. 

370**  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dSposée, 
le  23  scptrmbre  i85i,  an  secrétari«  de  la  préfcclnrc  dn  département  da 
Nord,  par  le  sieur  Cocker  (Thomas-FrUl^s) ,  h  SheflTidd  ( An|:tletcrre) ,  rtftfé' 
sente  por  le  sieur  Windsor,  à  Moulins-Lille,  pour  une  lime  circulaire. 

^71"  Le  brevet  d'invention  dont  la  demande  a  été  déprisée,  le  6  sep- 
tembre i85i,au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  delà  Seine  « 
par  ieiienr  Golné  Uaan^^ievfe),  àHea^Xeià,  rqpiéaeBl8.fiaré»BiBw  Hlrai, 
âMa,ime  4ef amlMncg^PoMaoneite*  ^  is.»  ponr  one  nméâÊmà  eeillar  hê 
OBÎileox,  ie  porpbyre,  etc. 

37  s*  Le  brevet  diaffenliea  de  iquisixe  ans ,  dont  la  demande  a  été  dépoeée, 
le  i3  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la 
Seine,  j.ar  le  sieur  Cosse  (Claude  jnlt«v) ,  à  Paris,  rue  du  Fanbour:;- 
Saint-Antuiiuc.,  a"  Ôé^jpour  une  Aabie  à  d«»doppomeBt'dits  AaMemuk^nm 
^rJectioHMiéc 

373*  Le  brevet  d' invention  de  quinze  ans ,  dont  ia  demande  a  2té  dépeaii^ 
ia  lé  sjptamfcaa  i8Si.,mi  meiétMim  de  le  fftfactMB  dn  départa— nt  deèi 
Moselle,  par  le  sienr  Debussy  (Édouard),  à  Forbâch,  pour  des  mi^&am 
bélioeides.  prapiM  .à  uéIImv  le  fnaMaetâeeidai  «ewt  d^ean, d%ter«  de 


kju,^  jd  by  Google 


B.  n«  96.  (  591  J 

374*  Le  lirevet  d'uvcDlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
3m  .34  Aepleinbre  i85i,  au  fecrélariat  de  la  préfecture  du  dépertomcQt  (fai 
Word,  par  le  «ieur  Dujardin-CoUetle,  à  Boubaix,  pour  un  peigaaur  «é- 
cflLXàique.  • 

^3*  i«e  hm^l  d^iaventiovi  fuinza.ans^  dont  iA4l«iiaad««  été  dàpoâdêt 
1»  tM  5cptecnbre  i85i,  anjMcéiamt  ^àtUi^géSeoInre  dn-dépacteiMDl  1» 
Xla^re,  par  Uaiflur  Ihiraas  fils  [Victur),  àFenve,  commune  de  Tutlioa^poMr an 
procéda  pKmiii0.ir«Dplfli  du  JUdico  pour  J>;fiibriaiUon  des  *r'f  i^'tmNihy 
m%  das  couvertures. 

i-jC'**  Le  brevet  d'inventim  de  quinze  ans,  dont  La  demande  a  été  déposée, 
le  i3  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Evras  (Edine-Fcrdinand) ,  à  Paris  .passage  Ycro-Dodat, 
n'^       pour  uolice-boucbon  à  ressort  avec  ou  sans  levier. 

377"  Le  hnvti  dTinvention  de  ifix ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  18  «fril  i85i ,  au  tecréiariat  de  la  itréTecture  du  département  de  la 
'GiDOude,  par  le  siour  Faurc  [François- Jacinthe),  à  Lormont,  pour  la  fonte 
inodore  «i  purification  des  suifs  À  la  vapeur,  ijppGqm^à  Ja  £u)rieationidas 

cbandelles-bongies. 

278*  Le  l>rc\ct  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  17  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  (iépnrlrment  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Fauveau  (  Jtan-Franrois) ,  à  Paris,  rue  de  Canettes ,  n,"  i4» 
"pour  nn  balai-piumeaii  garantissant  les  meubles. 

'S7^*  h%^um^  ^hmUlRm  tic  (punaeuns,  dont  hiidemande  a  étë  déposée, 
le  19  septembre  18S1 ,  au.  secrétariat  de -la  préfecture  -du  département  de  fc 
Seine,  parle  sieur  Ody-Ca^oflat  (AiHoiau'),  et  'Sun  ëpousc,  née  Sophic-'Élisa 
^PUlin,  à'Paris ,  me  Cliariot,  n**  58,  pour  un  moyen  de  produire  sens  frais,  des 
-eniranis  d'bydrogi^ne  et  d'électricité,  nppHcàbie  A  tfivers  Qsagea,  et  ootsm- 
^snent  à Téclaira^T'  au  gnz  et  i\  l'électricité. 

260"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du 
Jh^ne.  par  ie  aiear  Jammes  (Pîenre)^-'ldece  OnHMPaqueirVHnson  Biemd,  à 
s^BD  •  feartunsoiéBiai^  â  lisser  «AiraiBlîmu 

Lt  èreuci  dlSosention ^  «qnime  sras,  dont  k elmissMle  a>été  déposée , 
^ie  iiaepÉSBdwe  i85 1 ,  an  sotrélei  iat  de  la  préfoeinre  du  département  de  èa 
Seine,  par  les  sieurs  Joly  (Jacques) ,  et  Bouêt  (Georges-Élie>Ûavid),  àiAsritt 
^rae  Saint-Lazare,  n*  10,  pour  nn  poélo  pvroffcre. 

aSa*  Le  brevet  d'invention  do  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ic  i3  septembre  i85i ,  au  sncrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia 
8eine,  parole  sieur  Jarsin  (Ciiariea^iiippalylu},ik.Paris,  roe  du  Temple,  u^aoS, 
pour  nn  réveil-matin. 

.a85*  UeiirfatttfîafeatiBnalc  quinse.ins,>doBt«ia  Anii»de4t'été  d^tosée^ 
Je  17  jQâobre  lêSi,  au  secrétariat  de  la  prédKtuae  du  d4partement  da  ia 
Satii^,fark  mut  Lntrufle  (€)aad»f  asagoia).  À  iPaos ,  ina  BoohediaBafl^ 
a*  67  ,.pour  des  periactiodonements  apportés  aux  encriers. 

384*  Le  brevet  d'invention  de  quiiue  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  12  septembre  i83i,  au  socrélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  1»;  sieur  Lebossé  (  Alexandre -Cauiillo  ) ,  à  Paris,  rue  Samir 
Ambroise-Popincourt,  n°  Si»  jponr  un  ^ganca  de  citais  À  Aète  diamanUSa 
«m^ufrda.  .  . 

ji85*l4J»ai»ftiSa(veBtiBO»da4|wasaaai,,  A  ]aidemande.aildd4paséa« 
le  xB  jeptembns  ifiSj*  .êamasmnti  deia {tréfcctnaa  da  idépir«ameiit.d« 


(  Sga  ) 

Vosges,  par  le  sieur  Levy  (Charles),  à  Bains,  pour  xott  matière  propr* 
à  la  fabricalioo  des  cIoob  de  ioniiers  ei  des  clous  à  cbeval,  dite  eiottitUrt 

voigienne. 

286°  Le  bfcvet  d'invention  dont  la  demande  a  éxé  d^'posdc,  ie  a3  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dc^partcment  do,  Mord, 
par  le  sieur  Martin,  difcelm  de  filattife,  à  Terrien  (Belgique) ,  élisftiit  : 
micfle  ebes  le  sieur  Eoland-Caslel,  Grande-Rue,  n*  94,  à  Vaxemmes,  pour  la  i 
conatniction  paiticttlîère  de  tambours  et  rouleaux  en  t6le  et  earloiit  (feietiaéi 
k  remplacer  les  tambours  et  rouleaux  de  bois  garais  de  cardes,  enployés  k  ' 
cerder  la  laine,  ie  colon  et  le  lin. 

387*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  1 
Seine,  par  le  sieur  Meeûs  (Pierre -Joseph),  h  Paris,  quai  Bourboat  ^*  291 
pour  un  système  d'imitation  de  broderie  et  de  passementerie. 

388**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  sieurs Ifdinend  (Pbiltbert),  Lesage  (Jean-JnlienJ,  et  Dégras 
(Louis)  •  à  Perb,  me  de  Chaillol,  n*  xo,  pour  une  macbine  h  tailler  les  loocs 
«fengrenage. 

989*  Le  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 

le  is  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfeciure  du  d^pirteneiU  dek 
Seine,  par  le  sieur  Perrin  (  Louis  ) ,  à  Paris,  rue  Laffitte »  1^     ,  ponr  dee  dii- 

posîtions  particulières  d'armes  à  feu. 

290*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  sieurs  Philippe  (Marie-Claude-Eugèoe) ,  et  Langlois  de  Semi- 
cbon  (Louis-Napoléon),  à  Paris,  le  premier  rue  de  Bondy,  n"  38,  et  ie 
deuziinie .  me  Saint-Lasave  •  n*  116,  pour  un  s|St&me  de  graissage  appliqué 
•01  locomotives  et  entres  moteon. 

•  291*  Le  brevet  d*bvention  de  qninie  ane,  dont  la  demande  a  été  déposés^ 
le  la  septembre  i85i»  au  secrétariatde  la  préfiwtnre  dn  déptrlement  dek 
Seine,  par  le  sieur  Peodenier  (Jacques-Romain) ,  i  Plaria,  me  Dnnhot,  n*  9» 
pour  des  perfectbnnements  ^iportés'auz  charnières  et  ftrmres  de  poftaa  et 

châssis.  , 

292*  Le  brevet  d'invention,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  11  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 

Kr  le  sieur  Pitcher  (  Leuran-Baker] ,  représenté  par  le  sieur  Pcrpigna,  à 
ris,  me  Saint-Anne,  n**  46,  ponr  un  régulateur  porfiectiontté  propre  à  lé- 
golaiiser  la  vitesse  des  motenrsen  génénd. 

S93*  Le  brevet  d*invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoiéOt  1 
le  1 1  septembre  i85i,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  do  le 
Seine,  pu* le  sienr  Renouard  (Joseph-Marie),  à  Paris,  rue  des  Saint^Pèree» 

n*  3  3 ,  pour  une  machine  destinée  à  remplacer  les  locomotives  à  vapeur. 

294°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dt^po^ée, 
le  20  septembre  i85i,au  secrétariat  fie  la  préfecture  du  département  du 
Doubs,  par  le  sieur  Robelin  (Jean-Silvcsirc) ,  à  SaiuUGeorges,  caoioa  de 
Clerval,  Dour  uu  système  de  tuiles  perfectionné. 

995*  Le  brevet  d'invention  de  quiaze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  septembre  iSSi ,  an  saerétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  la  dame  veuve  Raostan,  née  Marie-Barthélémy  Cipel,  et  le  liear 
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Moxnîer  (JetD-Baplîste],  la  première  à  Paris,  rue  de  Vendôme,  n*5t  et  le 
énixibmc  à  la  Petîte-Viiiette,  pour  le  dëglatioage  du  iio  et  du  cbanvre. 

296°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  22  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  du 
Rhône,  par  le  sieur  Sadot  (Joseph),  cours  Morand ,  n°  28,  à  la  Guillolière, 
pour  uoe  macbioe  à  peigner  et  carder  les  cocons  divers,  bourres  de  soie  et 
aiatres. 

997*  Le  brevet  d*iiifenlioo  de  fpâoM  «Dt,  dont  U  demande  a  été  dépoaée, 
le  so  octobre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecinie  dn  dépertement  de  Ifaine^ 

ct-LoIre,  par  le  aieor  Scliweppé  4 Adolphe-Camille- Frédéric ) ,  dîreetear  de 
Tosiiie  à  gaz  à  Angers,  pour  un  système  de  tuyaux  eD  bois  et  coltar  combinés, 
pouvant  être  employés  à  la  conduite  de  tous  les  liquides  et  gaz  froids. 

398*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  17  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia 
Seine,  par  le  sieur  AtlofT (Jean-Georges),  à  Paris,  ruç  Montmarlre,  bô&fii  de 
Ff«ace  fl  de  Cbampagoe,  pour  un  |;enro  de  chaussure. 
.  999*  Le  brevet  dUnvenlion  de  qomae  ans,  dont  la  deoMnde  a  été  déposée, 
ia  97  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  Ja  préfecture  dn  département  de  la 
Lotre,  per  le  sieur  Baliefin  (Joseph  ) ,  rue  de  la  Tréfilerie,  à  Valbenoite ,  pour 
un  procédé  consistant  dans  la  fusion  des  métaux,  et  notamment  de  lacier 
fondu ,  au  moyen  de  la  flamme  directe  ou  renversée  de  la  houille  on  antres 
combustibles. 

3oo**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  17  septembre  ]85i ,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la 
Seine  «par  le  lieor  Baodbt  (Ernest-Louis),  à  Paris,  Aie  ilotre-DsmeHde- 
Bosmolloavelle,  n*  7,  pour  nn  système  d*or|aes  eipressives  ditsonlÎM  d»  la 
vour,  contenant  une  gamme  chinmatique  par  accords  qpii  peimet  de  joner 
dans  tous  les  tons. 

Soi**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  27  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des 
Boucbcs-du-Khône,  par  le  sieur  Bonnet  (Jean-Claudius) ,  à  Tantscon,  pour 
un  systL-me  mécanique  de  fabrication  des  chapeaux  en  feutre. 

302"  Le  brevet  d*iovention  de  dix  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
9  leplembfe  i85 1 ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Loire- 
lafivicwe,  nar  le  sienr  Royer  (Pierre) ,  à  Ghantenay,  chemin  de  Plaisance, 
pour  la  confection  de  boite  à  conserves  alimentaires. 

303"  Le  brevet  d*invention  de  ipiinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  18  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  sieurs  Cadiat  (Nicolas)  et  Oudry  (Alphonse),  à  Paris,  rue  de 
rOdéon,  n**  12,  pour  des  perfectionnements  dans  la  constructioa  des  punis 
suspendus  et  autres. 

ooi*  Le  brevet  d  Invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  90  s^tembcn  Mi ,  an  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  do 
Bhtee,  par  If  sienr  Coquatrix  (Jean-Benjamin),  cours  dè  fÉgalité,  n*  29,  à 
la  GuilJotière,  pour  un  régulateur-graisseur  à  Thuile. 

SoS**  Le  brevet  d'invention  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  8  septembre 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Dalton  (Daniel),  représenté  par  le  sieur  Truffant,  à  Paris,  rue  deGram- 
moot,  n**  17,  pour  des  perfectionnements  dans  les  divers  modes  de  coucher  ou 
poser  les  rails  des  chemins  de  fer  sur  des  traverses  ou  supports  en  fer. 

3oG*  Le  brevet  dmvention  de  «quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déjposée» 


le  29  septembre-  r85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  Ja 
Loire,  par  fc^nearB^feiir  fJMo^hptiste)\  i  Stfint^ennv,  ponrttn  jjat^M 
caosisUnit  à-caïuBrer'Ite»  ISoUw  à  U  mécanique. 

3o7*  deBwvetfdHBVWtioil'de  quinze  ans,  dont  h  dèmandie  » Wdlpppg^, 

le  3^  5cpteîidlre  i*85i,aii  sccrcHariat  de  la  préfectiire  du  départeàdeot' dv 
Puy-de-Dôme,  pnr  \c9  sîptirs  Deltlcvez  (  Ntiloine),  à  Cltranont^remilii*, poor 
un  système  de  robinet  Inalukable  dit  Deldcvcz  aîné. 

3o8'  Le  brevet  d'iiivcnlion  de  quinze  ans,  dont  la  demandé  a  été  déposée, 
le  16  septembre  iboi ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Desaal^s  [Mexis-Jcan] ,  à  Paris,  rue  des  Enfants-Routes, 
n*  1-3^,  pour  vue  ^miM^  nodérateurà-triii^. 

309*  Le  bfev0t  dnhteDHoB  db  quinte  ans,  dont  Ir  dënwml»  a-  été  déposév^ 
le  17  septembre  1 85 1 ,  au  .secrétariat  dt  la  préfecture  dli' départemeut  dH 
Seine,  par  le  sienrDebrowobki  (Joaeph-Émiie) ,  h  Pana,  rue  dir  Muthé-— ^ 
Ckevifur,  n"  18,  pour  un  papier-allumette  flambant. 

3 10°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dt'^pos^, 
le  29  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  <!c  la 
Gironde,  par  les  sieurs  Dubitmc  (Hyinri)  et  FuHms  (Jean-Joseph),  le  premier 
me  Huguerie,  n**  1;  le  deuxième  rue  Manjae,  n"  24 ,  à  Bordeaux»  pour  an 
ijatème  de  menture  dn  plâire*dit  mohtter  à  pfciffv. 

3i  1^  Le  brevet  d'invention  de  qnînaetns,  dbnt  Irdemanilrrélé  déposA^ 
le  i5  septcjiibrc  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfectare  du  département  de  la 
Seine ,  par  ie  sieur Prite-Soilier,  rae  de  hi- Barre-,  à  Soretneff,  pomnnrpioeédé 
dit  vulcanisation  close ,  applîcab'b  au  caoïitclionc. 

312**  Le  brevet  d'invention  dont  la  demande  a  été  déposée,  !V  i5  sep- 
tembre i85i,  an  secrétariat  do  la  prélecture  du  département  de  la  Seine,  par 
le  aieur  Galloway  (Eiijac),  rcprcscnlé  par  le  sieur  Troffaut,  à  Paris,  rue 
Grammont,  n*  17,  pooir  des  perrecticooementa  dana  les  maciiTue»  à  vapeur. 

3i3^  Le  brevet  ^invention  de  qmmr  ans,  dont  la  demandb  a  élé  déposée > 
le  35  septembrer  r85r,  an  seorélariat  de^  fai  préfecturr  da  dt^artimnl  dit 
Rfièae,  por-lfe  sieur  Gennanet  (nrançpîs),  rue  Saiot-Whrân,  n*  é,  à  Lyon; 
pour  un  sulfate  d'indigo. 

3i  4'  Le  brevet  d*invention  de  quinre  ans,  dont  la  rlcmmule  a  été  d('po5ée, 
le  i5  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  sieurs  Gaédcckc  (Oaspard) ,  liieuvillo  (Cbarlcs-AnL^nsfc'i ,  Wc- 
ber  (i.aureul),à  Paris,  rue  du  i  aubourç- Saint-Antoine,  n"  yi,  pour  une  toi- 
lette à  dooble  mouvement  et  i  développement. 

3 1 5*  Lebrevet'd*invention ,  dont  la  demande  a  été  d^(>osêp,  H  i€  aeptcmbrg 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préUccture  du  département  db  ht  SeSne^  par  Ut 
sieur  de  la  Cerda  (  Mariano),  à  Msdrid ,  rcprcscnti  psr  le  siedr  Lespëmt ,  X 
Paris,  rue  d'Enghicn,  n°  8,  pour  des  perfectionnements* apportas  an  tnîle- 
ment  des  minerais  de  cui^TC. 

3 16'  Le  brevet  d'invention  de  quinrc  ans,  dont  la  (irmandc  a  éh<  déposée, 
le  i5  septembre  i85i,  an  secrétariat  de  la  préfecttirc  du  département  de  la 
Seine,  par  le  situr  Maignon  de  I\oques  (Etienne  Damaicy,  à  Paris,  rue  du 
FanboQie-Mbntmartra,  n*  i3 ,  ponrdes  pcrlbctionnements  apportés  à  Tédai- 
lagren  généiraK  - 

3 1 7^  Le  Brevet  dTibventîon'de  qnlnie  sus,  dbnt  là  demsndea  M  déposée, 
le  16  septembre  i85r,  au  secrétariat  de  la  j^réfectnrc  du  département  dt 
ris?  rc  par  les  sieurs  Mcntel  (Régis)  etPerreten  ("Vincent),  à  Chatte,  pOUK 
une  mécanique  à  filer  Ik  aoie  dite  crocieBr  dir  teir  tn  flktare. 
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3<x  S*  Lr ImvcfedFÎBveatibii  de  quinze  aos,  dent  1«  demMade  a  été- déposée, 

Seine  ,  par  le  siear  Moncel  (Saturnin-PllUipM),  èrpwi»,  m  è»Tmn-SÊknêp 
n"*  2.^  ftubmirg  Saint-ÂnkoiQe,  prè»  la  kennèM  CWiwitw»-,  pevr  un*  syifcëme 

djabtrcrateuT  dit  kydnjfocofurjr  MnnewL 

3^1.9**  Le  brevet  d'invention  de  (jiiinrc  an»,  dont  la  demande  a  di'posée, 
le  22  septembre  i85i,  au  secrt'lariat  de  lo  préfprtnre  du  département  du 
Loiret,  pnr  le  sieur  Moreau  (Fdix),  à  Sainl-Jean-de-Braye,  pour  l'appHcation 
aax-  «iiv«r&  ciiauilagcs  de  toutes  les  substances  ciiarnues  et  molles  des  fruits, 
et  paur  on  nodé  d'emploi  de  toule»  les  plantes  ligneuses,  légumineuses  et 
tfimfAe»,  mode  prupe  à  e»  mliliier  les  prodai!»  volatil»,  ki  iaaiiB  eb  ia 
chai—r  peMftaa»  ta  ngedaiBm  dat-aolidai  Mei^ 

3ao*  L0bae«ftd*uurealiea.dc  quime  ans,  dont  la  demande  aélédépaiëe, 
la  26  septeoibre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de 
l'Aut*^,  par  Je  sieur  Oudiu-Uorray  (Joseph),  rue  Bégoud^  n*  94,  h  Troyes, 
pour  ou  Diode  de  fabrication  do  tuiles,  en  terra  oa  BMk  veM«t  da.traiB  diûé» 
renies  sortes,  s  adoptant  à  dos  tringles  en  fer. 

32  1^  Le  brevet  d'invention  de  quiiue  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposée  » 
Im  %Z  se^teaihre  i85i,  aa  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
1ffenrlbe,.par  fe  sîèar  Pays  (Charles),  au  pont  d'Easags  commana  de  Saint- 
Max,,  pour  un  mécanisme  propre  à  délelei!  les  dbévava  daa  voitnres  i  la  mi- 
nute dit  l  oifirre  à  détente. 

32  2°  Le  brevet  d'inveptlon  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
lo  16  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  îa  préfecture  du  déparlement  de  la 
Scînc,  par  le  sieur  Prcst  (B.)  et  compagnie,  à  Lyon,  élisant  domicile  chez  le 
sic  tir  Joanne,  à  Paris,,  rue  de  Vau^iJ9ard,,n°  3i,  |{oui*  un  &irop  de  fécule  pex- 
rectionué. 

^33*  Le  brevet dTmrentioii  de  quinzaaiievdont  la  damaada  aéié  déposée, 
lé  3b  septembre  i85i,  an  secrétariat  do  la  préfecture  du  déperlement  dea 

BoncliesAlu-Rh6nc ,  par  le  sieur  RalBn  (Désiré),  rue  du  Musée,  n*  a3,  à 
Warscâlle,  pour  la  fabrication  du  dégras  pouvant  servir  à  la  tannerie  et  cor- 
roîerir,  et  à  toute  antre  industrie  dont  les  résidus  pouvant  iaire  de  la  colle 

blanche  et  forte. 

32  4°  Le  brevet  d'invention  de  cpiintc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  27  septembre  i85i,  au  socrrtariat  de  la  préfecture  du  département  du 
Bhônc,  par  le  sieur  Troccon  (Charles) ,  à  YilJevcrl,  Lameau  d'Albigny, pour 
«ne  sRmre  à  timbre  intéHeur. 

•  3f5'  Le  brevet  d*îsvention,  dont  la  demande  a  été  d^sée,  le  27  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord,  par 
le  ewor  Van  Esschcn,  de  Belgique,  élisant  domicile  cbez  le  sieur. Lebergne« 
pour  un  systlme  de  charpente  en  fer. 

326°  Le  bre.  f't  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  rlcmaiidc  a  étC'  déposre, 
le  6  octobre  i.ST)!,  au  secr/tariat  de  la  préfecture  du  d(*[iartcment  du  Khone, 
pac  les  sieurs  Banse  (Fortuné)  et  Piaton  (Claude),  rue  Basscville,  n'  6,  à 
JLymi,  pour  un  genre  de  crêpe. 

397*  lU'bvevak  d^nveation  de  qaitize  a«,  dont  la  demander  a  été  dépotée, 
1»  té  atfifbra  M't ,  an  seerAariat  de  la  préllMrtanidii  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Bouquet  (Lonia-Victor),  me  de  Paris,  n*  |9i(,  à  Bl^eviUe, 
fonr  un  système  de  tim breHSOifDCtte. 

3^8'  Le  brevet  d'invention  de  quime  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
lp  ao> MftCBibffe  id^i»  a«  sacrétarialf  do  k-  préftcture  du  département  de  la 
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Seine,  par  le  sieur  Bracard  (Claude) ,  i  Paris ,  rae  des  Vinaigriers,  n*  1 1 ,  p5ar 
des  perlèctionnements  apportés  dans  le  monlage  dea  iomièrea  at  dana  lat  aip- 

pareils  pour  la  fabrication  des  bougies. 

3a9*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dëpos^a* 
le  2  2  octobre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  les  sieurs  Cbarlier  (Jules  et  Jacques),  rue  de  la  Quenette,  n"  i,  à  L.iUe» 
pour  un  marteau  à  rhàtHllei'  les  meuias. 

33o°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  s4  scptenAra  i85i, au  aecrétariat  da  la  préfectora  du  déparfanMnt  dm  ta 
Sawe .  par  la  siaur  Gfaatalaio  (Martin) »  ma  da  TÉtoile,  n*  ai,  an  Theimaa, 
pour  des  appareils  et  moyens  parfaetionnës  servant  aux  récréations  ]iiiyslc|Q0a 

sur  les  propriétés  de  l'air,  telles  que  montgolfières,  ballons,  parachutes ,  etc. 

331**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1*'  octobre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine-Inférieure,  par  le  sieur  Croulle  (Augustin) ^  à  Sainl-Aubio-le-Cauf,  poîtr 
un  mouvement  de  pendule  simplifié  avec  une  sonnerie  à  râteau  égalemeot 
simplifié. 

33a*  Le  brevet  d'invention,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  20  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  lasiaor  Dawson  (Tbomas) ,  représenté  parla  sianr  Corroy,  à  Paria,  roa 
de  la  Goar,  n*  7,  pour  des  panactionnainants  apportés  aux  parapluies  et  om- 
brelles. 

333*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ao  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Dejcan  ( Pierre-Marie) ,  à  Paris,  rue  de  Boody,  n"  19,  re- 
présenté par  le  sieur  Bcuzart,  élisant  domicile  à  Paris,  rue  du  Faubourg- 
Saiut-Martin,  n*  5j,  pour  l'application  Je  la  litbograpbie  et  de  rautographlc 
A  la  confection  de  peintures  sur  toile  à  Tusage  de  tableaux  ou  d'ornemea- 
tation. 

334*  Le  brevet  d^invention  de  qninse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  90  septembre  i85i,  an  secrétariat  da  la  préfaetora  da  départamaol  de  la 
Seine,  par  la  sienr  Ddescbanips  (Jean-Marie) ,  à  Paris,  ma  Mint-André^te- 

Arts ,  n*  I ,  pour  un  liquide  propre  au  nettoyage  de  divers  métaui. 

335*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaéat 
lc'22  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecluro  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  DepouHly  ( Joseph-Cbarlcs)  et  Dcpassio  (Claude),  le  premier  à 
Pari.>,  rue  du  Faubourg-Poissonnière,  11°  7;  le  deuxième  quai  National,  n*  71, 
h  Puleaux,  pour  un  système  de  vidange  inodore. 

336*  Le  orevet  dlnvention  da  quinsa  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  4  octobre  i85i,  ao  secrétariat  de  la  j»rérectttra  da  dénarteoBent  da  Mord, 
par  le  siear  Duiardin-Colette,  à  Roubau,  pour  one  mactiine  à  peigner,  dfaa- 
scr  et  nettoyer  la  laine. 

337*  Le  lirevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaéa, 
le  1*'  octobre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 

Loire,  par  les  sieurs  Flacbat  [Jérôme)  et  Bourdon  (Lesage),à  Saint-Étieime, 
pour  un  mccanisuic  ajouté  au  fusil  Lefaucheux,à  reffet  dîa  prévenir  toat  va» 

tard  dans  le  cbargcnicnt, 

o35*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  tté  déposée, 
le  18  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dé{>arteniept  de  la 
Seine,  par  la  siear  Gervais  (  Je^-Antoine),  rae  Feutrier,  n**.8,  à  Mantnartte, 
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pour  des  ajppardif  tt  proeédés  perfeetimiiés  propres  à  1  aagmentatioo  et  k 
f amâîonlioa  det  vhu. 

339*  Le  bref  et  d*mveiitioii  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée* 
1c  20  aeplembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Gontard  (Céieslin-Philippe) ,  à  Paris,  rue  Saint-Hyacinthe> 
Saint-Honoré ,  n"  1 2  ,  pour  un  échappement  libre  détente  à  aoere,  applicable 
aux  instruments  destinés  à  la  mesure  du  temps. 

Zio*  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
8  octpbre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord,  par 
le  neor  Harford  (Georges)  de  Newcastle  (Angleterre),  représenté  par  le  sieur 
lldo-Diekson  et  compagnie,  &bricantt  à  Dnnkerane,  pour  dee  améitoratîeiii 
apportées  k  la  ftbrieation  d*iin  tiiia  applicable  a  la  toile  à  voile  et  antm 
Bsages. 

Zhi*  Le  brevet  d'invention  de  qninzc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ai  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Lardin  (Jules-François),  à  Paris,  rue  de  MaltOt  n*  26* 
pour  un  compteur  pariant  ou  vérificateur  des  comptes. 

34s*  Le  brevet  dinvehtion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  éié  déposée, 
le  18  septembre  i85i ,  an  secrétariat  dé  la  préfecture  dn  département  de  la 
Seine,  par  les  sîcnrs  Lncand  (  Victor|  et  Pers  (Henri*André),  le  premier  à 
Paris,  me  Saiot-Honoré,  n*  317,  et  le  deuxième  à  Batignolles,  rue  des  Dames, 
n*  84,  pour  une  locomotive-pendule  propre  à  remplacer  les  locomotives  à  vn- 
penr,  et  muni  d*un  appareil  propre  à  prévenir  le  déraillement. 

343*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  dt*mandc  a  été  déposée, 
le  sa  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Manière  [François],  à  Paris,  rue  Fontainc-au-Roi,  n*  ag, 
poor  no  genre  de  confcide  de  tinette  de  vidange  fermant  hermétiquement. 

344*  Le  breviBt  d'invention  de  dix  ans,  dont  Is  demande  a  été  déposée,  le 
7  octobre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord,  par 
wBS  nenn  Mcrskens  et  Rcificrscheid ,  rue  Saint-André,  n'go  hts,  à  Lille,  pour 
un  systbme  relatif  aux  rails  des  chemins  de  fer,  et  tendant  à  empêcher  le  ca- 
hotement des  voitures. 

345*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a3  septembre  iS5i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Moricault  (Jacques],  à  Paris,  rue  Culture-Sainte  Catbe- 
me,  nr  38,  pour  dss  perfectionnements  apportés  à  nn  ootil  employé  jus- 
qaTid  dans  letmvaiMe  Tecier,  lesquels  permettent  de  rappliquer  a  la  fabri^ 
eation  des  chaînes  de  bijouterie  pour  y  obtenir  nne  dselnre  mécanique  an 
lOuloir. 

346*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  33  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Morland  (Édouard),  à  Londres,  élisant  domicile  cbez le 
neur  Merle,  à  Paris,  rue  Vi vienne,  n°  18,  pour  un  perfectionnement  apporté 
à  un  objet  d'babillement  de  dame  dit  Mb  on  diâie  à  capncbon. 

347*  Is  brevet  dTinvention  de  anime  ans,  dont  la  dcaiande  a  été  déposés. 
In  S  octobre  iS5t ,  au  secré tonal  de  la  préfecture  du  départenient  dn  Rhône , 

fer  les  sieurs  Meyrand ,  Tbiolliëre,  Bergeron,  Verdié  et  compagnie,  à  Loretle 
Loire),  élisant  domicile  chez  le  sieur  Coste,  notoire,  rue  Neuve,  n*  7  ,  à 
L^on ,  pour  la  fabrication  de  bandages  de  locomotives  H  roues  de  toitures  dn 
cbemin  de  fer,  en  acier  fondu,  etc. 

348*  Le  brevet  d'invention  de  quinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée 
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YiUdse,  par  le  nenr  Palmié  (Pierre),  à  Saint-Malo, pcnriaAUoiiiM db» 

349°  Le  brevet  d'invcnlion  de  quinze  ans,  dent  la  demande  a  «été  déposée. 
Je  9  adobre  i85i ,  au  secrétarLai  de  ia  prétecture  ■du  di^p«Fteii>ent  du  Nard, 
par  !c  sieur  Pasifucl  (Muximlieu-JoHoph] ,  à  Giliy  (Belgique),  cluont  domicile 
chez  le  sieur  Ândrc,  rue  de  JûiiMBM|)es,  a"  tZ^kL'à]^  piNir  un  pivpubeur ^ 
f  lioabk  «ni  «âfîrat» 

3dO°  Le  brewei  d'invcutioo  <k  quinse  «os,  dtmi  U  demtnde^  été  dépavés, 
ÉB  ars  MfiBBtaPB  i6St ,  ma  ■■wiétuiM  4»  k  préfeélwi  4m  dlipartimaU  <i>ît 
tfwM,  parieaîottr  iUjMiid  (M«s*Vîciof^  Paris,  Witfevaid  5aîm  Hf  h» 
a*  5i,  poar  mn paiia  laaimiwe  «t  oéoeawarc-montne. 

3Si*  Le  brevet  d^invèntion  de  quinze  ans,  dont  l.i  cIcinaDde  a  été  dépaséSt 
le*7  octobre  i85i ,  ati  «ecpétarial  ^e  la  préfecture  du  département  du  Cber, 
|iar  le  sii^ur  Rey  (Erncst-Joseph-PhiUberi),  i  'BcMir^,  pour  «wie  diapsâtiOB 
^  lunettes  dites  apocUdes, 

352°  Le  brevet  d'invention  de  quinic  ans,  dont  la  demande  b  été  déposée, 
ic  2  5  septembre  i8di  ,  au  secrétariat  de  îa  préfecture  du  département  de  la 
Haute-Garonne,  par  les  sieurs  Homestin  (Eugène) ,  et  Duchampt  [AiejLaudce- 
.  Trançois)^  à  Portet,  pour  une  roue  barixontale  à  écran,  immergée. 

959*  lia  hnmi,  duvantioD  dont  la  flamande  t  été  déposée,  le  i(  «f- 
taufana  i85i ,  an  secrélarîal  de  la  préfecture  da  département  de  la  Séné, 
par  le  sieur  Roos  (  Jessc],  représenté  par  le  sieur  Bcuzart,  h  Paris,  me  dnFka* 
«norg-Saint-Martin ,  n"  Bi,  pour  np  système jdepeignage  ile  laiame  et  antvaa 
matières  fibreuses. 

354*  Le  brevet  d^invenlion  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlemoot  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Sautter  (François-Louis),  à  Parii^  rue  Drouot,  n*A,^aar 
un  mode  Je  fabrication  du  chJorure  de  picmb  et  du  sulfate  de  soude. 

355°  Le  brevet  d'invention  de  ^uiu^c  ans,  dont  la  demande  a  été  dti^séc, 
le  18  septembre  i85i  •  au  seerétwiat  de  la  préfectare  àa  dépadement  daJa 
Saîne^  par  le  sieur  Se^rig  (  Théophile),  éUsamt  daaûcilei^eK  le  jienr  Benaart» 
A  Baris,  rue  du  faubourg-Saint-Martin^  n*  5  l,  pour  dea  parftilîoMDiainiBW 
apportés  aux  appareils  d'év^poratien  dans  le  vide. 

350*  Le  brevet  JInvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
•  îe  50  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  parle  sieur  Sircoulon  ((Ibarlcs-Louis) ,  représenté  par  le  sieur  Dotiol, 
demeurant  aux  Bati^nolles,  Grnnde-hiie,  n'  9,  ^)our  un  mécanisme  j>ropre 
à  faire  marcher  les  broches  des  métiers  à  filer. 

3^)7**  Le  hrevet^'Ànveftiioo  de  qiûose  ans^  dout  ia  demande  a  été  dépesée, 
ie  ^  edotiM  j J>5 1  ye" »eertt»aîetide  la  ypéfeetaie  dii  déparieaicait  de  la  d«ai«e, 
fêr  le  sieur  ^Kemcy^Seareu,  ^Uce  Nelredlteue.fi*  a,  A.8aâaWEliwiaai  » faw 
un  système  de  AeeMuée-de  edpetéiapplicid)leattx.arasaa*à.feo. 

358*  Lehrevet  iTiflMreBtion  de  quisce  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  à  octehre  <i  &5a  ,<au  secrétariat4e^  {M^âCectiire  du  département  de  la  Lmre, 
*par  les  sleiics  Vouiiloii  £rère«,  nue  du  Jcu-dr-rArc ,  o**  5,  à  Salnl-ËAiaaBat 
pour  un  mode  dasccoÂan  des  tUattanl»  broclieurs  et  d<*  mari csmet tes. 

3S9**  Le  br£vet -d'invention  ductilaidomaDde  a  été  dé|)oeée,le  18  si^ten^re 
i85i ,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  déparletaentde  la  Seine,  par  le  sieur 
Wahafp  ilmoi^é  «^réaenié  par.de.eîiur  ïruffuii.  à  BaBia».goaiil>iftBiB 
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MBBt,  n*  ^.-/pettr  T'fftff^rfrrttnnntimnnli  dtniihii—ilnMtiiii  4àt  l^ypiiottilii 

^dB^reMorlBipropreft  à  divers  emplois.  ^ 

36o*  Le  brevet  d'invention  de  ciiiq;ans,  dont  la  «leniiinile  a'^t(^  dipoe^, 
.le  3o  juiUet  Ji85x,.Au  «ecrétariat  de  la  préfecture  du  d^partmient  de  Saônc-ct- 
jLflire,  pardcaiBiir  :AkiM  ^JeeetBapU^toK  ÀClnîtcau-iicuaud,  pour  un  pro* 
.«Ué  f^apet  i  mafêthÈT'm  las  léiManles  V4ch«ppo«ttAM  aUtninAas  d«s 
iSMBliiafls.à  «apenr  nafknfUê  wn  battage  do' W. 

S6i*  Le  brevet  tlUnveiUioo  de  i]nrmeiail4,  ioAl  la  demanile  aiétd  d^ipaaéa, 
an  secrétariat  de  la  pr/Jecture  du  dc^partemeot  de  la  Seine,, par  le  sieur  Ar> 
.•engaurî  aîné  ( Jaeques^Eugènc] ,  A  Paris,  rue  Saint-St^bMlion,  n**  45,  pour 
un  système  de  régulateur  <^ .bancs  à  étirer,  ffjtpiioabk  à  iuttle  cfpàoe^e  ouh 

•  tières  filamenteuses. 

36  a*  Le  brevet  dUaventiun  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  24  septembre 
aa-aeerétanal  âe^la  préfaetufe  du  déparêament  de  ia  Seine,. par  le 
JÔÊUt  Aernaer  [Henri) ,  AmmbI  donueila  An  1»  sûrar  TraHaat,  à  Aunt» 
.tae  da  €nnnBcal,  :iS*  17,  pour  des  patCicliaiinemaiili  dans  ia  .fiilirioitwa 
M  la  uDaffinage  du  sucre,  et  flans  les  floéoMMaïas  on  ipparaUs  employés 
pour  produire  le  vide  dans  cette  fabrication  ;  ces  derniers  perTcolionnements 
.Mot  aussiiappliBiyai  pour  époisar  les.flaides  danadaa  opéBaliaiis.d'iiiiB  autre 
sature. 

363°  Le  bretet  dliovention  de  quinte  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  a  octobre  i85i,  au  secrétariat  ae  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
ftt  htmma  Bmilun  père  (Gittoda-Bmaotooii),  à^aris,<ne(Laffitte,  n*  1, 

fmr  ffa— pbttJfm»  sahiliam  wilîae  pour  le  lavage  des  kiaas. 

3UB4**Irfi'i^n«et  d'iovention.doQf  k^damande  a  étédépoaée,  le  saptanfan 
iS5i,  an  «ciHétariat  de  la  ipi^feeluie  du  département  de  la  Seine,  par  4e 

.SÎenrBoviier  (DavidfFarrar) ,  cbez  le  sieur  Henri,  à  Paris,  place  des  Victoires, 
11*7,  pour  perfectionnements  dans  Ja  préparation  des  lins ,  cbanvros  et  autres 

jnatières  fthraiisesude  ménaeinatuse^ice  qui-eoaeameie  xouiesa^,  la.inafié- 
ration,  etc. 

^65*  Le  krevet^l'inventinn  de  quinte  ans,  dont  ia. demande  a  éié  déposée, 
^itf  aipiwiliOT'aaSi sMrttariai  de 4> 'paéfaakira.dn  députeoMat  de.la 

♦  Beina  yyerfU  lîiin  iTmlerfl  .(PaMçeia'EBgëne  ) ,.  à  PBi»,saa'de.MDiilaoraiMf» 
:tf  43,ifaHraa  aysllM  deivitsasie  spécialement  apt>lioablc  aux  comUaSt 
•iMls,*alc.  ayantd'arantage  de  garantir  de  i-aau,  de  Tair  elde  la  buée. 

»JÉfi*;Le  breiet  d invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  5  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  {)ar  b  sicur  Cbaudet  (Henri),  à  Paris,  rue  Entier, .n**  ji3,pour  i'ap- 
".piication  au  cbauQage  de  la  kvepcur  sui^oUauiïée. 

367*  tLednvTet^'iinrcntiaii  dont  le  de«aade^tdlft  dépeséetdc  2.7  ^epteiif 
.iHeaâ5a^  «1  wiéÉHrUiidede  fiéfealn»  Nda  dépertamiit^e ia  'fieina^  .par 
lùwaii  niwelliwdnjaiiwn'(ilaimi) .  rapiéMiitéipar.le sieur  MiLolski ,  à i^aris, 
tm  SaMla*Anne,  n*  é€i,  pour  perfectiennemants  dans  la  fidhsiaatioo  des  fib 
iét  coton  soit.blancllia,  'soit  colorés  intégralement  ou  en  partie 

368*  Le 'brsvetd'iDveniion  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  39  septembre  i85i  ,  au  secrétariat  de  la.prélecturc  du  d<Jpartement  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Claude  (Oi  tavc-Cyprien  ) ,  à  Sammoron  (Saine^cl-Marnc) , 
élisant  domicile  rue  de  Cktartrcs ,  n*  a ,  1  BatigaoUes„pour  Ain  cambre  i)risé 
«t-ti«nld.MPi«sbb<m  Mtfcwy  des  tigis  de  fcolliS. 

.hà&m^ORm^ttÊm  daiyimaeaae.  dawlkdeiiieade^  étd.d<poaée> 
le  19  tiytHihn  i8ia»mMBtéiaâatJa.laipcireelm  dii4%epleaMiii  de  Je 

44. 
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Seine,  par  le  sieur  Clauften  ( Peter ^,  à  Londres,  représenté  ptr  le  sienr 
Corroy,  à  Paris ,  rue  de  h  Tour,  7,  pour  des  perfectioaneilieiiU  ■fpoflétà 
la  fabricalion  des  sels  et  composés  salins. 

370°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  I  "  octobre  i85i ,  au  srcrétariat  de  la  préfecture  du  départemeut  de  la  Seine 
parles  nenrs  Dtrtoii  (Éttenne),  Passot  (Louis)  et  Renault  (Albert-Aogosle- 
Jules) ,  à  Paris,  le'premîer  rue  Neave-Goqueoard«  n*  65  \  le  deonème,  plsM 
Lafayette ,  n*  so ,  et  le  troisième,  rue  Ventadour,  n*  9,  pour  fapplîcatioa  da 
,       rélcctricité  aux  jeux  d*opti<pie. 

37 1°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dopt  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  octobre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  parle  sieur  Dcleltre  (Alphonse-Louis),  à  Paris,  carrefour  de  TObser- 
vatoire,  n*  4,  pour  un  instrument  de  mathématiques  dit  angletnilre. 

372°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  septembre  i85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfedora  du  département  de  k 
Seine,  par  le  sieur  Doire  (Louis-Marie),  à  Paris,  rueGuérin-ooisseau,  n*  s$, 
pour  un  eolot  métallique  ibrolant  queue  de  boutoa,  aveequena  flenUe,  ou 
simplement  en  métal. 

373°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2  octobre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  delà 
Seine,  par  le  sieur  Dupont  (Joseph),  à  Paris,  rue  Saint-Bernard,  n*  10, pour 
un  système  de  serrures  à  gorge  mobile. 

374*  Le  brevet  d'invention  de  qutnxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  96  septembre  i85i  .  au  secréuriat  de  la  préfeetora  du  départaneut  de  la 
Seioe,  par  le  sieur  Dupré  (André-Georges) ,  a  Areueil ,  pour  un  système  d*en[^ 
boutissage  des  capsules  métalliques  propres  à  boucher  les  bouteilles. 

375*  Le  brevet  d'invention  de  auinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  1*'  octobre  1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seint, 
par  le  sieur  Durnerin  (Jean-Marie),  à  Paris,  rue  de  la  Monnaie,  n**  s6,  pour 
la  séparation  de  l'oléiue  et  de  la  stéarine  du  suif. 

376"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demsiideu  été  déposée, 
le  37  septembre  i85i,  an  secrétariat  de  lu  préfecture  du  dépiitemeat  de  la 
Seine ,  par  le  sieur  de  Gersbeim  (le  baron  Frédéric-Hermann) ,  à  Vienne  (  Au- 
tricbe),  représenté  par  le  sieur  Hoffmann,  cbaneelier  an  cooanlat.génésal 
d*Autr:che,  à  Paris,  rue  Notre-Dame-de  Bonne-Nouvelle,  n*  a,  pour  une  com- 
position chimique  destinée  à  produire  l'explosion  de  la  poudra  at  applicable  à 
toute  espèce  d'armes  à  feu  et  autres  usages. 

377*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  16  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  dt 
la  Seine,  par  le  sieur  Hadrot  (Juies-Lays) ,  k  Paris,  rue  du  Faubourg-Saint- 
Martin ,  n*  87,  pour  «ne  crémaillère  k  pignon  nMbîle ,  apptic^e  ans  umpts. 

378*  Le  brevet  dinvention  de  quinte  ana,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecUun  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Borner  (Georges) ,  en  Angleterre,  raprésenlé  par  In  si«Mr 
Biban,  à  Paris,  rue  Saint -Ni colas,  n**  65,  hôtel  de  l'Europe,  pour  papiers  on 
tîssiis  de  transports  autographiques  grainés  pour  tons  les  |{enres  de  tissus,  et 
particulièrement  ceux  au  crayon. 

379*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  37  septembre  i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Saine,  par  le  sienr  Kolb  (Georges) ,  représenté  par  la  sianr  Suebtar,  à  IMs, 
ma  Pontama-aii*IUN ,  a*  16  »  pour  un  appareil  préaarwtanr  dincandia. 
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38o"  Le  brevet  d^mvealion  de  quime  ans,  dont  la  demande  a  été  d<5posée, 
le  37  septembtft  i85i,  an  •ocrdlarUit  de  la  préllwiiune'cla  département  de  ia 
Mne ,  par  le  sieur  de  La  Bamue  (CharlM^Alesaiidre-SénipliÎQ-Victor  ),  à  Parit, . 
rue  da  Courcdles,  n*  ao,  pour  un  appirett  propre  à  compter  et  conte^er  la* 

distances  parcourues  par  les  véhicules. 

381"  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  29  septembre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemenl  de  la 
Seine,  par  les  sieurs  Laurent  frère  c4  beau-frfîre,  repri\>("ni<  .s  par  le  sieur  Ar- 
mcngaud  jeune,  à  Paris,  rue  des  Filies-du-Calvaire ,  u°  0, pour  uu  s^tème  de 
ioume-brocbe.  ^ 

3Ba*  La  brevet  d'invention  da  ^uinia  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  1*  octobre  i85i,  an  lecrélanat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Ma^fenna  par  le  sieur  Lecomie  (LoniaJean-Marie),  iiotaire  à  Cheaseré-ie-Roi» 
pour  une  machine  hydraulique. 

383**  Le  brevet  d'invention  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  27  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Macindoc  (Gcorgcs-Park) ,  représenté  par  le  sieur  TrulVaut,  à 
Paris,  rue  de  Grammont,  n"  17,  j>our  pcrfcclionnemcnts  dans  iappareil  ou 
mécanisme  destiné  à  préparer,  A  nier,  à  doubler  ou  tordre  ie  coton,  la  laine, 
la  soie ,  le  lin  et  antres  substances  fibreuses. 

384*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
leSo  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeut  de  la 
Seine ,  par  le  sieur  Navcch  (Denis),  à  Paris,  galerie  Bergère,  n**  3,  faubourg 
Montmartre,  pour  un  système  de  fleurs  éclairées  pour  vases,  jardinières  et 
guirlandes  d'appartement.  . 

385*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  tîi  posée, 
le  2ù  septembre  iS5i,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  départemeut  de 
iafiebe,  par  le  sieur  Pierron  (Léonard»Antoine),  à  Paris,  rue  de^  Enfiint»> 
Ronges,  n*  i3,  pour  un  genre  de  erosseï  de  parapluie  et  tubes  de  toutes  di- 
mensions, et  de  différents  dessins,  par  un  procédé  mécanique. 

386*  Le  brevet  d*invent!ou  de  quinse  ans»  dont  ia  demande  a  été  déposée. 
Je  2  octobre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seiue, 
par  le  sieur  Pion  ( Jcan-Baptistc-Léouard)  dit  Léoti,  à  tlbeuf,  représenté  |)ar 
le  sieur  Leblanc,  à  Paris,  rue  Sainte-Appoilne,  n"  2,  pour  un  syslèuic  permot- 
tant  d'obtenir  des  fils  cliinés  sur  cardes  ù  ia  ioquetlc ou  cunliuucs,  dites  caides 
améncaines, 

387*  Le  brevet  d*lnvention  de  quinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  37  septembre  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Présuiti  (Henry),  à  Paria,  rue  de  la  CnausséeHfXntin, 

a*  59 ,  pour  un  tableau  de  blanchissage. 

388"  Le  brevet  d'invention  ,  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  27  scptem- 
lire  i85i,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine,  jvar  le 
sieur  Rosenborg  (Frédériek),  en  Angleterre,  élisant  domicile  chez  ie  sieur 
Beuzard ,  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Sai ut- Martin,  n"  5i,  pour  un  sjrslème  de 
toondlerie  mécanimie  ou  macbine  à  fabriquer  lea  deaves  on  tonneans. 

389*  Le  brevet  ainvention  de  quinse  ana,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  3o  septembre  i85i,  au  seciélariat  de  la  préfecture  du  déparlement  delà 
Seine,  par  le  sieur  Schmidtborn  (Eugène),  cbes  le  sieur  Annengandjenne, 
à  Paris,  me  des  FîUes-du-Calvaire,  n*  6,  pour  nn  axatèma  d*i^pareib  geiodavea 
et  leurs  applications. 

•   390*  Le  brevet  d'invention  de  quinse  ans,  dont  la  damande  a  été  déposée. 
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le  27  soptombre  i85r,  aH  socrétariat  de  la  préfeetuiw  éa  département  de  ia 
d«ine ,  par  lo  sieur  1'«ntr>n  (  Pierre] ,  à  Paris |  petite  mt  de  Eeuiiij»  12^  poua 
un  mode  d'attache  uppiicabie  aux-  horaais. 

Z^i^L»  cmtàSmà  ^MÊétm  dèwt  fai  JiiMéi  m  M'àéooaétK  k  6  Mèl 
i85i  t  au  sacréteriat  da  fa  préfecture  èm  d^pailwwrt  d»  »  M»-,  pvr  li 
aiaT'Anpepaib'(JaB^Jaiqnai'loaa|ili  Bnuoréf) ,  à  Pàri»,  rue  des  MacaisïSaînt- 
Mrtin,  n''  20V  al  19  nlttMlUMtanlnefatid*inv«ntion  de  quinze  anapria^lB 
jl5  juin  i8âOf  pour  un  sommier  «^laMique  pouvant  se  démonter  à-vohmtéb 

3f)î°  Le  certificat  iPaddition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  22  juii' 
leti85i,au  secrétariat  de  la»  préfecture  du  département  de  ia  Seine,  par 
lesieur  A rtur  (Jean-François) ,  k  Paris,  roe  Saiut-Jècquea-,  n'  56,  et  se  ratta- 
a&aBt  au  brevet  d'iofenûon  dequiuxc  aos  nria*  ie  3i  juillet  i85o«  pour  théo* 
mt  et  ooMiraattoD  Ai»  vannar  appioama<à  tevi»  Ugw  4aimw  oa«fit 
dlivttéa  en  parties  inégales. 

993**  Le  eertificat  d*additi0B  dont  là  demamla' a^M'  déposée,  le  a4  jbil- 
lat*i9Si ,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  dépastanant  de  la  Seinw,  paa 
Jk  sieur  Bàithéiemy  (Nicolas-Ferdinand),  à  Paris>  rua  du  F'aubourg-Saintf- 
Ksrtin ,  n*  33^,  et  se  raitâciiant  au  brevet  d'invention  do  quinze  ans  pris,  le 
4  novembre  i85o»  pour  un  moyeo  de  résisianca  élaaùqua  ditepi^a  éaiii^mê  aa 
acier. 

894°  Le  certificat  (fadditioa  doat  la-  demanda'  a/été  déjpaséa,  la  35= jûil- 
IW  t^9i,  an*  sacréicriaf  «la  préllbomm  àm  iWpasUBMnii  da  iK-Saiaer^ 
la»  siaur-de  Bergua  (QbariM^booâaAinié),  à  ILandnis  iMlsaiité  par  saa 

frère,  élisant  domicile  char  H» aîeiw Mtdiati  ftèna,  à  Mus,  rue  de  là 
Chaussée-ii  Aniin,  n**  i3 ,  etsa ratlachant  au  brevet dTjuiiaBHaBi.paist  le  10  flfr 
vrier  iSSi,  et  orpirant  le  27  janvier  i>8<6»  paOP  CHI> nads drcanstnMliQa 
de  la  voie  permanente  des  cliomms  de  fer, 

395**  Le  certificat  d'addition  dont  !a  demande  a  été  déposée,  le  19  juil- 
let i^5i ,  au  seorétartat  de  la*  préfecture  du  département  de  la  à^ioe,  par 
la  siaur  BrialarltMart'  (Aaiataa4diiiaid),  à  Hm^  raa'abfallatCaqiulllHl 
af  aa-  ratlaeliaiia  aa  lmvat  d^nvaMbi»  du  qaîoae  ans  pnss  k  5  déœnilaa 
tW€h  aoajoiolawaatayea  la  siaur- Btégœ»,  paur  daa<apparails  télégraplttq|nesk 

39G*  eavâflcat  d^ddition- dont  k demanda.  a>  été  déposée,  la  là  jail»- 
lèt'  1 85 1 ,  an  secrétariat  d^  la*  préfecture  du  département  de  1»  Seine,  par  is 
steur  de  Butllar  (  Alexandro) ,  élisonl  domicile  chez  le  sieur  Armeugaud  jeune, 
à  Paris,  rue  des  Filles-du  Calvaire ,  n"  G,  et  se  raltachaut  au  brevet  d'inven* 
lion  de  quinze  ans  pris,  le  4  juillet  i85i  ,  pour  des  disposition»  da  machinas 
servant  à  la  fabrication  de  beutonâ  de  porcelaine  et  autres. 

397"  La  aartiâeat  d^ddkiosi  dte»  laidavanda  a* été  dépaa<9«  Ir  i6>j«B& 
lat  a85i,ausacrélariatda  la  préfecture  du  dêpaHaiMni  dè  Ife  SrîM,.pflrfti 
Mwa-Chenal  (A'uf^sic)  et  conipagnia,  â  Paiis^  rua  JaalnvC«  a?  »i>  at  nr  lat- 
tàollmtaiibravctd 'invention  da  «pnasa  aua' pria%  Ibaar  mnmbre  18/19,  F* 

<4irnr  f!^en^{ ,  dnnt-ilsAont  conccsmonnaires ,  pour  nn<|iiajair'd'àBaEiahir»  p0 
addition  de  principes,  les  charbons  de  bois,  etc.,  etc. 

398°  Lo  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  26  juil^ 
let  i85i ,  au  secrétariat  dë  la  préfecture  du  dé|)artement  de  la  Seine,  par  les 
Dalalc^  (Jules)  ut  Georges  (Aipbonse^Âlaiaodre) ,  à  Paris,  rue  Me» 
Ikf,      ij ,  et  aeiaMiaftaat  a«  iMavat^iaaaaîlîaa»  dv  qainaa'  an»  priav  â 
ar6*aw#iêgf ,  your  dlw-ayipawail»drdatoifai 

Sgg*  La  cartificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dil^oséa,  la  a^jol^ 
fW% ,  «a  aaaiéiaiia»  db»  Ht  pnéiUHlita^  dm  àéfmtmÊo^ém  la» 3aiai».jpar 


i 
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loBKiravs  FilHol  ainé  ( J8H»>Btptiste) ,  et  Vincenb  (Ernest),  à  Paris,,  m»  im 
Paradis-Poisson DÎërc,  n*^  et  se  rattachant  aa  brov<*t  d*inventio«  de  qiifnze 
ans  pris,  le  21  février  i85i,  pour  éif «rs  p«rftctipim<mw?U  «pyrtét  è  kl 
iampe  modéraèevr. 

à.oKj'*  Le  ccréficai  êfmàÊÊkm  dont  1»  démode  a  été  déposée,  le  3» aoAt 
—  gi  itoii*  d>  b>  HéiMilMr  dmdipanBMtAliAird.  pM-ftiainr 

mobile. 

Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  h  août 
mSôi,.  MI  aecr^tariui  de  la  préfecture  du  dé  parte  ment  de  la  Sérac,  par  le  siear' 
Frili'-Sollier,  rue  de  la  Barre,  à  Suresncs,  et  se  ratlacliant  au  brevet  d'in^tn- 
tioa  de  ^uiazâ  a  ni  pcb,  le  9  afrii  i85o,  pour  un  prednii  dii  taQuichomc  smê' 
Jràm 

dos*  Le  eertificet  d*additioii  doni  la  demande  a  été  ddbMi»r    1*  Mit 
i95i,  m  aecitamt  de  la  pgffatfBdnt  iil|iMÉ>aa1  dieflefd,  parle  aienr 
Gailfaert,  me  de  Roubaix^  o*  7»  à  LHlt*  et     taiteebant  au  bref  et  dTSm 
tim  de  dix  ans  pris,  le  1 S  mors  1 85i ,  poar  un  aysltoe  de  beila à  «ipevft 
doable  eapansioQ  Tariable  et  applicable  aav  machines  h  vapeur. 

4o3^  Le  certificat  d'addition  dont  ia  demande  a  été  dépotée,  le  4  août 
iSSi,  au  secrélariat  de  la  préfecture  du  dé[>artenieQt  de  la  Seine,  par  le 
sieiir  Gayetde  Gmadmaiaoa  (Pierre-Puacal) ,  à  Paris,  vue  ^iuie-XIargue» 

^«ain^a^ 

nnile. 

hoi*  La  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  la*  a  S 
let  iSSr,  ao  secrétariat  de  la  prél«cture  du  département  de  la  Seine,  par 
lesîenr  llaeding  (Gustave-Pal  m  erl  de  Londres,  représenté  par  le  sieur  Aroieïï- 
gaud  aîné,  à  Pari*,  rue  Saint-Sébastien,  n°  45,  et  se  rattachant  au  brevet  J'inve»- 
tioa  de  quinze  an»  pns,  le  i5  juillet  iSSo,  pour  des-  dispositions  de  boutons, 
a^aCcft^  evoebets,  avocbes,  ciillahiinea,  etc.  epplicaUee-  b  toate  .eapëce  de 
fitens  elTètemeata. 

A^Sf  La  oartiftwl  dTaddilha»  dat  fc  duaiadla  a  M  déotaée ,  U4.aaèt 
i85i,  au  secrétariat  de  k  préfecture'du  département  de  iaMae,  pet  lar 
MB*  daLabavrc  de  Naotaail  (Pierre^Aatoioa- Auguste  ) ,  à  Pàris,  me  Madame^ 

9v  et  ae  rattachant  an  brevet  d'inveation  de  quinxe  ans  pris,  le  4  dd^ 
oembre  conjointement  avec  le  sieur  Giudiceiil,  pour  petfeattonaeN 

aillent  tTurîe  règle  dite  uni:  ersêlle  propre  à  tout^  sorte  de  régfurc. 

4o6*  Le  cortificat  d'addition  doul  la.  demande  a  été  diooader  le  4  aoAl 
a86i ,  an  secr^luiat  de  la  préteoM  ém  déparmanl  dft  la  Saite,  par  k 
■BMl  iwiiw  JhaiMad^  (Alphaneii  Kané),  >  Www^ffBaSakrilkaiaad^ik 
■r «3,  et aa mlliiliHaa kweat  d*kaaMio»  de  aniaaa  aaanria^k  ^malk 
18S11 ,  fom  daa  onyens  propre»  à  obteairifean  «Hice  avecr  rean  de  mer. 

407^  Le'  certificat  d^additioa  dont  la  deinonde  a  été  déposée ,  le  26  jnii^ 
!eti85i,  au  secrétariat  dé  la  préfecture  du  département  de  la  Sept»,  par 
le»  sieurs  Lcpage  (François-Gharlcs)  et  Nialfiblre  (Julico-AlOTandU-e) ,  rue  de» 
Dames,  n"  39,  à  BatignoHes-Monccaux ,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention 
de  quinze  ans  pris,  le  a8  avril         ,  pour  un  système  de  bontetika^at  da 

^crty*î^rS^EÉlîr!^^  k  hmM^m  a  dtf  A^paada^k  §  aaÉI 
ilHrW  taMikfkt  èt  k  faék«kra  ^  i%iin—  è^lmSmmrfm  k 
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sîeur  Lopez  (Pedro-Marlinct) ,  avenue  de  la  République,  n"  122,  à  Neuilly» 
et  8C  rattachant  au  brevet  d'invention  de  qainie  ans  pris,  ie  9  janvier  iSdit 
pour  un  système  de  machine  hydraulique. 

A09*  Le  oertifieti  d'addilion  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  '28  juil- 
let 1 85 1,  au  secfélariât  de  la  préfectore  du  département  de  la  Seine,  par 
le  aiear  lialJat  ( jean-BenoH) ,  à  Paris,  me  Neuve-Saiot^Finnçoîs,  n*  5 ,  et  te 
nttachant  an  brevet  d'invention  de  quinzeans  pris,  le  5  décembre  1 85o,poiir 
des  perfeclionnemenU  apportés  à  la  fabrication  des  piomes  métaliiqnes  no 
général. 

4io**  Le  cerlificat  d'addition  dont  la  demande  a  tHc  déposée,  le  22  juil- 
let i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par 
le  sieur  Manc  (Gérai'd),  à  Paris,  rue  Neuve-Saint-Dcnis,  n"  9,  et  se  ratta*^ 
èhant  au  bref  et  dlnmiion  de  qninse  ans  pris,  le  ^3  mai  i85o,  pour  des 
perfedionneniMls  dans  la  fabrication  des  carcasses  d*abatpjour  employées  aux 
appareils  d*édabage. 

411*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  sa  juil- 
let i85i,  au  secrétariat  delà  préfecture  du  département  de  la  Seine,  parle 
sieur  Martin  de  Corteuil  (Jacques-Jules),  à  Paris,  boulevard-Saint* Denis, 
n*  1 9,  et  se  rattachant  au  brc\et  d'invention  de  ({uinzc  ansdélivré, le  16 novembre 
184 1  «  pour  une  macliine  ù  musique  dite  tiululouchc. 

4  i  2°  Le  certificat  d  addition  dont  la  dehiande  a  été  déposée,  le  a3  juil- 
let i85i,  au  secrétariat  de  la  préftdnre  du  département  de  la  Seine,  pnr 
les  sieurs  Massîng  friras,  Hubert  et  compagnie,  a  Psris,  rue  de  Braque,  n*  9, 
et  se  latlacbant  au  brevet  d'invention  de  quinze  aus  pris,  le  9  février  i85o, 
pour  nn  métier  à  double  cbalne  pour  la  fabrication  des  pelucbes  de  soie,  de 
velours,  etc. 

413"  Le  certificat  d'addition  dunt  la  demande  a  été  déposée,  le  a 4  juil- 
let i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine»  par  les 
sieurs  Mége  (liippolyle)  et  Kivct  (Claude-Marie),  à  Paiis,  boulevard  Poisson* 
niire ,  n*  8 ,  et  se  rattacnant  an  brevet  dlnventlon  de  quinte  ans  pris,  le  6  juin 
»85t ,  pour  des  perfectionnements  dans  Tusage  et  laconiervatîon  des  jaunes 
d'onf,  etc. 

4i4*  La  colificat  d^addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  jlùl* 
let  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par 
le  sieur  Montai  (Claude),  à  Paris,  boulevard  Montmartre,  n"  5,  et  5e  ratta- 
chant au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  18  janvier  ]848,  pour 
divers  perfectionnements  apportés  aux  pianos  à  queue,  carrés,  droits,  etc. 

kib"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dépo&ée,  le  28  juil- 
lat  i85i,  au  secrélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  1« 
sieur  Parvilles  (Louis-Pierre-Éléonor),  à  Paris,  me  Jarenta,  n*  10,  et  an 
«attacbant  au  brevet  d*iiivcniion  de  quiose  ans  pris,  le  2  mars  i8é8,  peur 
mn  s)8tème  d'armatures  mobiles  de  rideaux  et  de  draperies,  etc. 

416°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3o  juil- 
let 1 85 1 ,  au  secrélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Porro  (  Ignace-Pierre- Paul  ),  à  Lyon,  rue  de  l'Ouest,  n"  80,  et  >e  rat- 
tachant au  bre\ct  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  24  mars  j85o,  pour 
construction  de  lunette  dite  luMlie  anallati<iue  propre  à  rendre  constants  /e» 
o^Im  wdenmétrifmu» 

é  17*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  'été  dépoaée,  le  ai  juil» 
kt  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seins,  psr  le 
iieur  Pouget  (Louis-Auguste) ,  à  Paris,  me  de  Malte,  n*  10,  et  sé>rattacbaa 
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au  brevet  d'mvention  de  quinze  ans  pris,  le  11  décembre  iS5o,  pour  une 
lampe  à  modérateur  perfectioo  née. 

4i6*  Le  certificat  d'addition  dont  la  deoMnde  a  été  déposée  «  la  a5  juil- 
let i85i».anaecrétariatdelapréf6etare  du  dëpartteant  de  ia  Seine,  par  le 
aienr  Babatté  (TLéodore-Marie),  à  Paris,  nie  FoniaiDe-au  Roi,  n*  1,  et  te 
lHlactiant  an  iirevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  3i  mai  i85i,  pour 
vne  macLine  propre  à  fdier  et  coller  les  enveloppes  de  lettres,  les  saes  dd 
papier,  etc. 

419*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3o  juil- 
let ibSi,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dé|}ariement  de  ia  Seine,  par 
la  aieor  Ronsaaax  (Théodore),  à  Paris,  rue  Vintunille,  n*  S,  et  se  ratucbant 
ma  brevet  d*inTention  de  ipiinse  ans  pris,  le  aS  mars  i85o,  pour  divers 
appareils  hydrauliques. 

iso*  Le  cartiiicst  d*addition  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le  10  juil- 
let i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par 
le  sieur  Seiler  { Alphonsc-Jos'?ph] ,  h  Paris,  rue  Masséna ,  n**  3  i,  et  se  rat- 
tachant au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  7  juillet  pour 
des  lettres  et  fantaisies  en  métal  émaillé.  * 

àii*  Le  certificat  d addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  7  août 
'  i85i,  an  aeerétariat  de  la  préfecture  dn  départemenl  de  la  Seine,  par  le 
«enr  Balard  (  Antoîn»Jér6me),  à  Paris,  rue  de  la  Soibonne,  n*  9,  et  se  ratta- 
chant au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  6  novembre  1S47,  P^^^ 
des  procédés  propres  à  Texiraction  des  scb  de  potasse  des  eaux  de  la  mer  :  ad> 
dition  ayant  pour  but,  1"  de  nouveaux  perfectionnements  auxdtts  procédés; 
a*  la  substitution  du  titre  suivant  au  premier  titre  du  brevet  principal  :  Perfec- 
tionnements apportés  aux  procédés  pour  Tcxtraction  du  chlorure  de  potassium 
par  des  eaux  de  la  mer  et  des  eaux  &alccs  analogues,  telles  que  celles  des 
sources ,  des  étanjes  et  des  lacs  salés. 

éia*  Le  oertineat  d*addition  dont  la  demanda  a  élé  déposée,  la  9  aoAt 
18S1,  an  secrétariat  de  la  jpréfeetnre  du  d^arlement  de  la  Seine,  par  les 
neurs  Beanhœnf  firères,  à  Pàris,  me  Saint-Denis,  n*  a88,  et  se  rattachant 
an  brevet  dinvention  de  quinse  ans  pris,  le  4  août  i85i,  pour  des  perfection- 
nements aux  instruments  de  musique  à  piston. 

42  3°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  élé  déposée,  le  27  août 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préfcclnrc  du  déjjartement  de  la  Meurthe,  par 
le  sieur  Bellcviile  (Julien-François),  rue  des  Fabriques,  n**  18,  à  Nancy,  et 
16  rattachant  an  brevet  d*invention  de  quinse  ans  pris,  le  a8  août  i85o,  pour 
an  générateur  inexplosible,  à  vaporisation  iostsatanée. 

4s4*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demanda  a  été  déposée,  le  1 1  août 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  oeine«  par  le  sieur 
de  Bergue  (Charles-Louis- Aimé),  à  Londres,  représenté  par  son  frère,  élisant 
domicile  chez  les  sieurs  Mallct  frères  et  compagnie,  à  Paris,  rue  de  la  Chaussée- 
d^Ântin  ,  n'  i3,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  pris,  le  10  février  1 85 1,  et 
expirant  le  27  janvier  1 865,  pour  un  mode  de  construction  de  la  voie  pcrma- 
aeute  des  chemins  de  fer. 

ài5*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  16  aoAl 
s85i,  an  secrétariat  de  la|Hréfectnra  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Cattaert  (Chariea-Franfiois) ,  k  Paris,  rue  des  Petites-Écuries,  7,  etaa  ntt- 
tachant  an  brevet  d*bfanlion  de  qninie  ans  pris»  la  17  juin  i85i,  pour  ro- 
binet avec  fermeture  en  verres  plans. 

iafi*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée»  le  18  août 


«MU 

lâOii ,  au  aeccétarial  de  ïm  prërcoture  éoL  départemeat  da  Rfaôae,  par  1< 
Crozei  (Claude)  et  Magnia  Marceilin,  rue  dê  Coir,  a"*  4  hU^^  la^CiwtihlWaase, 
cMs  rattailiaB»  «i  Hr«Mt.d*MfaiÉMa  à9  fâii»Mw  màu^  Iv  a*  omi  B8£k» 


ptoroa  fl^fiÉteaide  fiiiwart  et  dk'plMiohalïit  appK< 
nriban  et  antse»  étoffe». 

é27*  Le  certificat  d'additioa  dont  ki  demaoïl»  a  été  dépMétf^  ie*  y 

i6^Si ,  au  s^rétarintde  lar préfecture  du  département  de  la  >S«iae,  par  le  siew* 
Cuvier  (Victor  Guslave-Abel  ),  représenté  par  le  sieur  Arme  ngaud  jeune,  à  P»> 
ris,  rue  des  Filles-du-Calvaire,  ti"  6,  etso  rattachant  au  brevet  d'inveuiion  de 
CToioxB  aoa  pris,  le  27  jauvior  iâ*5i,  pourun  appareil  propre  à  la  saLuratioK 
ik^  wétÊàmm  dieapage  AtgariJb-idmriyie  peaa  Ifcfthricaliottétt  mJùm  Igi 
MB;.ela 

4t8*  Le  certiGcat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dépeaé»,  Iv  i5 
i85l,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, par  le  iiwt 
Dangles  (Joseph),  à  Parts,  boulevard  Bonne-Nouvelle,  n"*  9,  et  se  rattaeftant 
au  brevet  d'inventiou  de  quinte  ans  pris,  le  1 7  féveier  kS5e»yoilW'appaMft 
àilL^azattar  DuntfUis,  serrant  à  gaser  ies  liquides. 

^39**  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  7  aoAt 
i85i>,  au  secrétariatde la préieetiuvdudépartemeatde  Di  Seine,  par  les  &ieur« 
]MuÉMe.€k.M>ry,  A  Sauaaaajiiiang),  éliwli4ia«kil»cba  ^  -  ^ 
gand  jetuie,  à  Piri»,  8à»èwftU«»««i^Gal«aire,  bT  d^at  a» 
>ral*dWaBtiMa<lb^uMB» ans  pris,  le  5  mai  idStvpwoaigaaraâa 
da  roues  de  waggOM»  dite»  à  bmnia/^e  inténean 

430°  Le  cerlificat  d'addition  dont  la  demande  a  6té  déposée,  le  aS  aoûtt 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Bouches->du-Rhôae, 
par  le  si^iur  Dejordin  (  Auguste) ,  rue  de  l'Arbre,  n"  10,  à  Marseille,  et  se  rat- 
tachant  au  brevet  d'mv<entioo  de  ({uiaze  ans  pris,  le  20  juin  i85i,  pour  le 
traitement  des  sulfures  et  oxydes  métalliques  pour  exteaire  le  soufre  eL 

43a.*  Le  aeiliAeat  dadditien.  dent  U  èmiimimm  Mfdéfimlk,  k  ai 

iSSi,  aii8ncréUffiatr(iéla?pcé(bcturedu  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Deftigrange  (  Akxis-Jacquee-Onésime ) ,  représenté  par  le  sieur  Mathieu,  h 
Paris,  rue  Saint-Sébastien,  n°  45,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de 
quinze  ans  pris,  le  i3  avril  18  16,  pour  des  inoyena^  el  pTOcédéa  pooprea  à 
boucher  les  vius  mousseui  et  autres  liquides  gazeux; 

432°  Le  certificat  d'addition  dont  la  damaode  a  été  déposée,  Ib  16  août 
1 85 1 ,  an  aeoréiarkt»  de  la»  préfeetana  dtt  dépaiianmit     H  Saine ,  parl»«i 
de  Donhet  (Guillaume-Perdioaad) ,  k  Plm«       de  AmmmVi  hêèrt  dë  t 
rarns  el  ae  raltwhif  aw bteiwa  dlnvaflitfaB  da  i|ninaa  anr-  pna,  le  5 
tobre  1 85o  »  ptnr  ht  ùàtmlkm  da  dieaaaa»  noitèBB»  a»ifaliaav  aaMbaiaa  <t 
aiilfitydratéesi 

433"  Le  certificat  d^addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  tSaoùt 
l85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Sardie,  par  lé 
sieur  Dupré  (Jean-B&ptiste),  Grande-Hue,  à  Sablé,  et  so  rattachant  <yu  brevfit 
d*invention  de  quiuie  aus  pris,  le  a 4  janvier  i85i,  pour  ua  systuuio  du 
mnaaa'at  Balanaan 

W  La  cartiipati  d'^ditfa»  daafc  fca  deidr  »  ért  èênwSk,  fo-  i^ 

iflèi ,  au  seerétariardaUr  préTeetwe  du  dépaataaaanl da  la  Amm,  par  l»i  

Beiaupd  (Aafaate) ,  à  Baria,  rue  Po|»aeoan,  nf  7 1 ,  et  se  cattaahaBt  a»  brevet 
d*inventton  de  auinze  ans  pria»  le  aS  novaaafaire  if^S/Orfom'van 
Uièatev  lubaiaaau 
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r85  1,  au  sccnnétarbt  d«  la  préfeclumda  dépacleiiicnldarlMaiBiSv  pB'IV'MOF 
Fouclié-Lepelleticr  (EdmondrÉdouard-François) ,  à  Javol^ol  WflMHhaitav 
brevet  d'inveoUon  de  quinze  ans  pria,  !q  7  févriot*  i35l,  povr  d^  perfîec- 
lioaueiiiouts  daus  la  fabrication  et  ]cs  moyens  di  tniniytil  ot  ùm  iMiiutayi 
dfis  acides  sulfai  iques,  nitriqucâ  et  autres  acide». 

4j34>*'  Le  certificat  d'addition  dont  la»  demande  a  ëtë  déposée,  le  37  août 
i85  !<,  au  aecoélariat  de  U  préfecture  du  département  du  Nord,  par  lu  sieur 
Wmmptn  rat*    Foi»,. nT  35,  à  bitte,  efc  m  ratHolMBt  m  Itwmî  ^\mmm 
tion  de  qointe  ans  pris,  le  8  mat  i85i,  ponr  des  pnaédés  |ii  fi|W^ni  >l«ilw^ 
iftdner  et  jaiparle  (il  de  lin,  laine,  soie  et  cotooi 

4^*  Le  certificsal  d  addition  dont  la  demande  ai  été  di^potéa^  le  34  juiObl 
i85i ,  au  secrétariat  de  la  prufccturc  du  df' parlement  d'Alger,  par  la  dame 
vcu\  e  Lagalonniis,  née  Marie-Anne  JoHivct ,  à  Algor,  et  se  rattachant  au  brevet 
d'imeiition  de  quinze  ans  pri^,  le  3  août  18491  P^*^  ^  système  d^éciaîrage 
au  moyen  d'huile  de  houille. 

43a*  Lft  certificat  d*addilioB  doBi  1&  denuida  a.  été  déposée,  le  9  «oit 
ftttiv  an  awdiaiiat  da  ItepeéfectnirdttdipartdiBPttt'  de  la-Sabe ,  par  la  àm» 
f>a«0Biter  (Charies-Wtliiaaa)  de  Landies»  lepgéaanté  par  le  sîaav  Indtov 
h  Paris,  rue  de  Crussol,  n*  5,  et  se  rattachant  au  brevet  d*invenlio0 
|paia>,  le  i5  janviec  iSSl,  et  expirant  le  3  juillet  i864,  pour  des  perfectiaii- 
Bemcnts  apporté»  à  la  Hibrication,  tant  des  canons  et  antres  armes  à  feu  que 
4ca  projocliles  ù  employer  dans  les  canons  et  armes  à  feu  ainsi  perfcctionnéai 
439**  Le  certifioat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dépr>sée,  le  9  août 
1 85 1,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  do  la  6eiue,  par  le  sieur 
Lafaadkf  (Cbvlea-BhRiardi) ,  à.  PÉria*  ra»  Saiiite4M»d»4i-B»elBBiiMiîe, 
wt  3«,  a» wt  aeltBalMiiii na  bmiate HnrtniiosLèg  ffûàam  um  prô,  le  17  nan 
âS4l6v  favr-iiB  eUsoiwmpe  à  jel  coatintt. 

44<r  Le  ceatifioat  d'addition  dont  la  demanda  a  été  Jépeaie»  le  8  aoÉI 
&8S1  vUi^secrétarîaâ  de  la  préfecture  dadépartemenr de  laS^ine,  parle  siecnr 
Lctestu  (Jean-Marie),  à  Paris,  rue  du  Temple,  n"  Ao,  et  se  rattachant  aa 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pria,  ie  3 Qjdéopnhre' 1 8 5a> pour petfauionne- 
mentâ  générxuiJL  dans  les  pompes. 

44 1*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  ei  août 
aMi,'ao  imrfUBatfi  de  la,  patfaolera  d»  éégMtum  de  l»lliwella,  paa  1« 
iiaiir  Uppaat  (Cliarie»)  auK  forges  dafioeey^  al  ae  lailaham  aâ  baavBt  êim^ 
^■■lion  de  dix  ans  pris ,  ie  36  décembre  i849t  ptm  vm  de  ftfaffiOh 

lion  des  clous  d'épingle  dits  pointes  de  Paris. 

La  certifiLal  d'addition  dont  la  demande  a  été  dt^posée,  le  i4  août 
i85i ,  au  secrétnriat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seiue,  par  le  sieur 
Maignon  dé  Hoqu«s  (Ltienue-Damase),  à  Paris,  rue  du  Fauhourg-Montmartre, 
i3,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  h  juillet 
y  pour  hu  fusion  de  Tor  et  des  autre»  métaux  par  an  procédé  cbimi({ue. 
éiV  U  cartiacel  dlaJdiliBgdBK  ht  hi  iUH U  mm  èl^Êtém,  ia  iG  eail 
«8&8,  a»  leartfcaria»  da  Is  prffaatuw  ds.  départeaiaet  de-  la  Maev.par  te 
atear  Meyer  (Iwiiiihnqaia),  à  Parts^  i«ade  la  Mi^deieine,  n*  17»  altaa  fatta** 
«ittinftaiaiwaaeftd1ivmatîo»deeninBe  aMnpfii,U  18  «ftiè  pavdle 
perfectionnemont*  ^/'néraux  nux  Tocomofîvcs. 

M4*  Le  certtricai  d'adchtion  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le  i4  août 
sBÔ4,  an  «ecréiariat  de  la  préfecture  du  département  dû' Harat-Rbîn  ,  par  le 
mmp  MuUer  ùh>  (Léopeldj,  à  Tijimn,  ut  s%  railaobaot  m  brevet  diaveetiee 


(  6od  ) 

de  quinte  ans  pris,  le  8  février  i848t  pour  r«|iplication  de  nioyeiki'|iropre« 
à  faire  mouvoir  les  broche» ptr  mgTioaget,  BUS  cordei  ailiGellet,  •nrtoala 

espèce  de  métier  à  filer. 

4A5*  Le  ccrlilicat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  9  août 
iS5i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  5cine,  par  le 
iieiir  NiUës  (François- Paul- Jérôme),  à  Paris,  rue  d'Enfer,  o"  37,  et  se  rm^ 
tachaotao  brevet  d'invention  deoninse  ans  pris,  le  10  aoAt  i85p,  conjointe 
ment  avec  les  sieurs  Amberger  et  tassai,  pour  l'emploi  de  l*allniction  iDagii4» 
lii|ne,  1*  dans  la  locomotive,  etc.;  a* pour  l'emploi  de  la  propriété  dVtraetiiNi 
comme  moyen  de  transmission. 

4/» 6°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  7  août 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Picot  (Noël-Nicolas),  à  Paris,  rue  Vieille-du-Temple,  n°  128,  et  se  rat- 
Ucbaut  au  brevet  d'invention  de  i^uiu/e  ans  pris,  le  8  août  1800,  pour  une 
marqae  de  jen. 

447-  Le  certi6cat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  9  aoèl 

1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Sâne,  par  la  sieur 
Plucbet  (Biaise),  à  Paris,  me  Lamartine,  n*  1  a,  et  se  iittacbant  au  brevet 
d'invention  de  qninse  ans  pris,  le  4  janvier  i85i,  pour  on  système  de  t«r- 

rassemenl. 

^48°  Le  certificat  d addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  5  août 
i85i,  au  secrétariat  de  la  prcfeclure  du  département  de  l'Ivre,  par  le  sieur 
Train  (Louis),  à  Grenoble,  et  se  rattacbant  au  brevet  d'invention  de  quinie 
ans  pris,  le  ai  aeptembre  i85o,pour  un  fermoir  à  boutonner lea  gants,  dit  fa^ 
wmr  Trmn,  à  levier  de  premier  ordre. 

449*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  8  aoAt 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Vaussin-Cbardanne  (Edme-Marie)  ,  élisant  domicile  chei  le  sieur  Wagner,  à 
Paris,  rue  Neuve-dcs-Petils-Champs,  n°  47,  et  se  rattachant  au  brevet  d'in- 
vention de  quinze  ans  pris,  ie  17  août  i85o,  pour  la  manière  de  diriger  la 
nacelle  d'un  aérostat. 

45o*  Le  certificat  d*additîon  dent  la  demande  a  été  déposée,  le  i3  aoAt 
18S1,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Lotre-lnfifrieoie, 
ptr  loueur  Vian  ainé  (Louis) ,  avenue  de  Lanna^,  n"  a5 ,  à  Nantes,  et  senl- 
tadiant  an  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pns,  le  i5  juillet  i85o,  pour 
nn  moteur  mécanique  susceptible  de  remplacer  les  machines  i  vapeur. 

45 1'  Le  ccilificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i"  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dcpartcnicut  de.  la  Sclnc,  jvar 
le  sieur  Alexandre  (Édouard),  à  Paris,  rue  Mcsiuy,  n"  89,  et  se  rattachant  au 
brevet  d*inveniioo  de  quioie  ans  pris,  le  1 2  décembre  1849,  poui*  des  pcrfeo- 
lionnements  apportés  à  la  construction  des  aocordéona  et  antrse  mstromeols 
analogues,  tels  que  polkas,  flnttnas,  etc. 

45i*  Le  certiCcat  d'sddîtion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  18  aoAt 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Mne,  par  le  sieur 
Ballot  (Joseph-Nicolas) ,  à  Paris,  rue  Bourbon-Villeneuve,  n*57,  et  se  ratta- 
chant au  brevet  d'invention  de  ({uinzc  ans  pris  conjointement  avec  le  sieur 
Chaudci ,  le  iS  juillet  i85i ,  pour  des  procédés  de  fabrication  du  gaz  bydxn* 
gène  carboné  propre  à  l'éclairage. 

453*  Le  certificat  d'addiiioo  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  8's^tembre 
iftSi,  an  aeeréiariat  de  la  préfecture  dn. département  du  Nord,  par  in  aianr 
Béndofr^orebes,  pM  BiyMcmeîae,  à  LiUe,  et  le  relteehmt  an  bnmt  âlarai- 
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tiao  de  quinie  eus  pris,  le  16  mti  i649«  pow  un  edoriftra  purificateur  A 
jTlacef  molUples.  • 

454*  Le  certificat  d*aildition  dont  ia  demande  e  été  déposée^ie  i*'ieplenibfe 
aSSi,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  clc  la  Seilie-Iiiimraft, 
par  le  sieur  Bohre  fils  (Charles),  rue  de  Sottevîlle,  n*  7,  à  Rouen,  et  se  ratta* 
dhaut  au  brevet  d'invention  de  qoinse  ans  pria»  le  7  octobre  1849 1 ^ 
éperon  de  métier  à  ù\  continu. 

dSS*  LecertiHcat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  6  septembre 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Ardennes ,  par  le  sieur 
Brésol  (Jean-Baptiste),  à  Molioo»  et  se  rattachent  au  brevet  d'invention  de 
mûixe  ans  pria,  le  17  avril  iSSo,  pour  on  mécaniime  alimentaire  poor  mé- 
^  clous. 

456*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  ao  août 
i85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Brocchi  ( Astère-Aibert-Antoine),  élisant  domicile  chez  le  sieur  Armand,  à  Pa- 
ris, rue  de  PEst,  n"  35,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans 
pris,  le  a3  novembre  1849,  pour  une  machine  à  encarter  les  boutons. 

4S7*  Le  etfitficil  f  addition  dont  le  demande  e  été  déposée ,  le  S  septembre 
a 85 1,  en  seerétariat  de  le  préfeclare  do  département  de  la  Gironde,  par  le 
rfenr  Getbérineau  (Jean) ,  coars  du  Toomy ,  n*  i8,  à  Bordeaui,  et  se  ratta- 
chent  en  brevet  d*invention  de  dix  ans  pris,  le  17  saptembre  i85o,  pour  nm 
fl|Stëme  de  clonage  et  de  chevillage  des  navires. 

458*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  11  sep- 
tembre i85i  ,  au  secrétariat  de  la  prcTectiire  du  département  de  ia  Manche, 
par  le  sieur  Chesnay  (Jean-François),  à  Bouillon,  et  se  rattachant  au  brevet 
d^'invention  de  quinie  ans  pris,  le  10  septembre  i85o,  pour  une  plume  grand 
déftnd  Teicès  dTencre. 

4S9*  Le  certificat  d*addition  dont  le  demande  e  été  déposée,  le  ai  t^i 
•65i«  en  aecrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
•ienr  Chevalet  (François), beolevard  Madame,  n*  4,  à  Bercy,  et  ae rattachant 
au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  10  juillet  i85o,  pour  un  système 
propre  à  empêcher  le  cahot  sur  les  plaques  tournantes  des  chemins  de  fer, 
ooçasionné  par  l'ouverture  de  la  voie  transversale. 

460**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  élé  déposée,  le  s8  août 
sBSi ,  au  secrétariat  de  la  prélecture  da  dénertementde  le  Seine,  par  le  sieur 
<3»mUcr  (Chefies-Louis) ,  à  Ms,  Palaia-Koyal,  n*  i58,  et  se  rattachant  eu 
Wevet  d'Invention  de  quinse  ens  pris,  le  3o  octobre  lèSo,  pour  une  Icr- 
goelte  jumelle  mégascopique. 

46 1*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  élé  déposée,  le  si  août 
s85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Loir-et-Cher,  par 
i«  sieur  Courtillet  (Mathurin-Hippolyte),  à  Cellettes.  et  se  rattachant  au  bre- 
vet d'inventiou  de  dix  ans  pris,  le  h  novembre  1847,  P^^''  machine  à  fou» 
1er  la  vendange. 

46a*  Le  certificat  d'additien  dent  le  demande  e  élé  déposée,  le  18  aeât 
a85i ,  en  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  le  Seine,  par  le  aienr 
DÉndes (Joseph),  à  Paris,  boolevard  Bonne-Nouvelle,  n*  9,  et  se  mttechent 
eft  «MWt  d'inveolictt  de  quinte  ans  pris,  le  17  février  i85i,  pour  un  eppe- 

fifl propre  à  fabriquer  Teau  gazeuse  dit  garn^hie  Dangles. 

hhy  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  s8  aoiit 
a85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine-lnféricuro, 
par  le  sieur  Deglu  (Pierre-Maxime-Viclor),  à  SaintrÂubio-Rautol,  et  se  rat- 


laob—4.—. krmtt. iXatmtiim fde  qaio»  mm  pri&^iletflf  «At  tfifiDt  pBKr  uane 
mtcbine  hjdraiiliqve  dont  rapplicatîon  et  les  propriélél4f  «ont  fmr 

nirniir  iTiir.jrT  f — .  l'^r  Vî-^-^-fr-fr  fTHrir  f-'^rm.  inlMinL 
jBOitt  pâr  ell&rmcme  et  par  l'élévation  de  Veau. 

46  r  Ue  oerli&cat  d  addltioo  dont  la  Acmandeia  éié  déposée  3e  i  ^aBptaiaB 

i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  vdu  déportemmi  tle  la  Scrne,  par  les 
sieurs  Dcllissc  (^  ictor- Aniédée)  et  Thomas  (Pierre-Anselme),  à  Paris,  rue  da 
Faubour^-PoissoDDirre ,  n"  ido  ,  et  se  rattaciianl  au  brevet  d'invention  de  quinze 
A08  pris,  le  août  lôâi,  pour  un  procédé  d'argenture  gaivanii|iae  aur  Uhu 
ilaainélain. 

i85i,  au  aeeiétaritt  de  la  préfectore  da  département  du  Piiy  de  Eft— , 

Îir  le  ■eor^ManYiêé  (JeeD4GlHvles),  Tue  Montlorier,  aiC  .Ig,  h  Clcramil^ 
errand,  et  m  setlacheot  en  bnwetd'invantion  de  i|vmiettae  prô,  le  a7«ep- 

Jembre  i85o,  pour  une  maclnne  h  vapeur  rolntivc. 

466°  Le  certificat  d'addition  dont  ia  denjande  a  été  déposée,  le  11  sep- 
tembre i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  l'Eure,  par  le 
^eur  Dépinay-Prébamon  ( Alexandre-Amand-Noël ) ,  à  ia  Neuve-Lyre,  et  se 
dMtttecban ibneivet  dlÎBveatioavde  fpiiiite  «ns  pria,  ie  i5  juillet  ib ûq,  poox 
om^plMii  aaBi.eaf«ratiDn^*air  et.reitent;teMjiwe  aHeetwI. 

4fi7*  Le  «omifieet  dledditbn  «tel  da  ^emende  a  dié  dépaale,  le  e  a» 
tembre  i85i,  au  secrétariat  de  ki tpréfeetirre  da>é<y«lettient 'dn .'Neté, pe^.te 
Àeor  Deoert  (François) ,  à  Veolein^  eiii^diiniiiient  de  reiiil—i ,  Jet  ae qartta- 
cliant  au  brevet  d'invention  de  cinq  ans  pris,  le  3o  juin  i85i  ,  pour  nn  'fM* 
uBédé  applicable  à  Pextraotion  du  jtis  de  la  betterave  et  de  la  canne  à  sacre. 

468**  Le  ceriificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  39  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Boucbn- 
.daiUiAne, .par'k eieor  Plédulle  fBaMbélenij-) ,  vue  >Viei«L*CheMiiHdcdeiila» 
^flleiae,  liIaM«lle«fet  ne  -nHaoliant  «n  bfééet  •d^Teolion  »tfe  fiinae  «Me 
ipni,d8i&9  eolibfe  aàSo,  ^pmr  me^me  de  lit  pour ieeeudades. 

£è  àartiii«t  dÛdttion  dont  k  -demande  a  été  déposée,  le  le  wm^ 
.teanbue  i&^i ,  an  aecrétaoriat  delà  préfeotine  du  département  du  Rhône,  par  le 
sieur  Fournel  (  Aimé-Louis) ,  rue  des  Capucins ,  n°  C  ,  à  Lyon ,  cl  se  rattachant 
au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  5  ia&vîer  x846 ,  pour  appUcap 
lion  aur  traitements  de  la  garance. 

à']d°  Le  certiiicat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3oaioâl 
iB5i,  an  aeerétarint  de^èa  préfectara  dn  éépartanNnt  de  la  dlite^'Or,  par 
le  iieur  Ganthier  fils  (Joseph  ] ,  à  Nicey ,  et  se  nittethent^  1— yet^Jinfeaiat 
ide  qiBaaetanBipek,ie  a6.aeét         ponr  on  genre -de  revêt  è  filer. 

471*  Xe  cediiieat  d^addition  dont  la^damaede  a'éaé«dépo8ée,  le  a6  sep- 
e  tembre  i&Sj,.an  secrétariat  de  la  préfecture  du  départeinent  des  Boucfaea-dô» 

Bhône,  tpar  le  «ieur  Gerbaldi  (MaroJoseph-Benoît) ,  me  Saint-François-de- 
Paul,  n°  1 5 ,  à  ATarseiilc,  et  se  ratlacliant  au  brevet  d'invention  de  quinae 
;anspris,  le7  février  1 8 do, pour  une^nacbiuehjdMuUçpe remplaçant laibrca 
motrice  iiile  Gerbaldi 

47«*'Le  oarttficiÉ  dTadditiavi  dnnl  faJiiiauie  n  4m  dépeede,  le^  lep» 
In^Be  •itf'it  en  eeeidlaiiat  de  la  nfé^Mtet e  dn  départeeient  dn  Rhtan,  pnt 
le  nenr  Girond-d^Argood ,  roe  dn  GoaMneece,  89,  èiLyon ,  «I  ee  MUntent 
4n bnvet  d'invention  dei|ninBeans'pris,  le  1 G  Reptenibre-i'8Â6,pour  nne  ma- 
chine ojiÎBdfiqne.flite  liv^oMlèii»  4«elinée  A  ée8nie,leine 
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Il7jr  lie  «^Aiiîcflil  -(Taddition  dout  la  demande  a  été  déposée,  le  ê  sn^ 
%tmaibi%  i85i .  an  teerélariat  de  la iptêhiÊmÊt-èm  éifÊÊàmtniiê  la  SaiM,  fmr 
êm  «inr  CkatJ  f!Laaia),à  Bne««Meda'Lapfa,«ri9,  «  ae  aiMaofaaBi'aa  Oire- 
'vet  «l^iiMnaliMi  da<{Baîaa«M|Mis«  le     septeaibre  i8B»,yaaf  àm  appaaaila 

^ycopres  au  iaTagé  et  au  tamiiagc  des  sables  aurifères  et  d^autres  matières. 

^74''  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dcpoa^e^  le  36  août 
i85  1 ,  nu  secrëtariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  ?ienr 
Uautoy  (Cliri&lopbe) ,  k  Paris,  rue  des  Moineaux,  n°  8  ,  ot  se  xtattachaiit  au  bre- 
^vet  dlnveotion  de  quinze  ans  pris,  le  28  août  1849,  P*^  ^®  sieur  Liard,  dont 
JSL  aat  oaasioanairÊ ,  pour  Ain  procédé  de  fabricatioB  d'buUe  propre  ù  «raiaser 
laa  «adhîiiM^  Jbae4tgidba. 

•A7S*  Le €ertifieit'd«ddttion  dont  ia  demande  a^tÀdéposée ,  le  3 6  seDtemfare 
m85i  »  aa  eacrélariat  de  la  préfactora  du  départament  du  yBr,'par  la  mm 
MB^uiii  (Haawipë),  à  GitMaf-ctae  mllaéliant^a  hrmti  HlnvaMioa  da  qvnxe 

•mfvli,  le  ia  ^nptalAra  i85i  ,  pour  rappllcatton  de  rëmail  aux  vases  dits 
-^MaynaMf  aC  Alaat4es  ustensiles  de  parfun^erte,  dedistlHerie  etde  phanuacic. 

^76*  Le  certîficat  d'addition  dont  la  demande  a  été  d«^poséc,  le  18  août 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  .^eine  ,  par  le  sieur 
Jaspicrrc  de  Sancoort  (Jean-Baptiste),  rue  isaint-Louis,  n*  58  ,  à  Ualignolles, 
•at  se  rattactiant  au  brevet  d'invention  de  quinie  ans  pris,  le  20  janvier  i65it 
paor  un  métier  tissant  seul  son  étoffe. 

677*  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  18  août 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  5aliia,J»ar  le  sieur 
Jaapérra  de  Saacouri  (Jean-Baptîste),  ma  SaintXonia,  il*  58,  à  ral^gnollea, 
«lia  imttadiant  auluravA  dlnveiftioii  de  quinxa  ana  pria,  la  90  jaofiar  i8Si« 
pnir  «n  laviar  moteur. 

478*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  1 1  septembre 
i85i,  nu  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine,  par  le  sienr 
JoHy  (Jean-Baptiste),  quai  de  Passy.n*  28,  à  Paris,  et  se  rattachant  au  brcvrt 
iThivenlion  de  quinze  ans  pris,  le  12  novembre  i85o,  pour  un  genre  de  ma- 
cadam en  fonte  trempée,  opj.licable  sur  les  routes,  chaussées  et  trottoirs. 

ii79*  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  clé  déposée,  le  16  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  por 
la  aîeiir  Kneger  (Antoine  rue  in  Faubourg-^aint-Aiitoine,  a*  84«  à  IMa,  al 
m  sattadiaBl^  m  hiMt  dlafeolîoB  de  ^niaia  ans  jpcia.  Je  ai  juillal  iftSi , 
jpoor  anetailÎMIai  d&veloppemeiiL 

48o*  Le  oertifioat  d  addition  dont  la  demande  a  élé  déposée,  le  a  Sep- 
tembre 1 85 1,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  départcRumt.de  la  Seine,  par 
la  sieur  Baume  (de)  (Cbarles^Alexandre-SéraphinA  ictor),  àPans^  rue  de 
Gourcelles,  n**  ao ,  et  se  raltacbant  au  brevet  d'invention  de  quinze  anspriit 
la  10  avril  18Ô1,  pour  une  machine  à  timbrer,  compter  et  contrôler. 

48i*  Le  certificat  daddition  dont  la  demande  a  été  déposée,  In  a3  août 
18S1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine,  par  le  sieur 
X«elebvre  (Pxospei  -Anlorne),  à  Paris,  rue  Jean-Jacques-Rousseau,  u*  h  his^ei 
^  aattaokaat  au  kraaet  danvention  de  quinae  ans  pris,  le  8  ftiriar  t85i  » 
yw  deatmy»<t  paaiHilii  tmm  int  ia  fchiaBBlian  Jei  ai— i-gu  awiim  ■ 

48a*  La  oertificat  daddition  dantJa  demande  a  ftté  déposée,  la«ft«ottt 
a&5i,  «a  scterélariat  de  la  préfectOM  da  d^MMearant  de  la  Seitae,  par  le 
MB£  Immtin  41— lhBw).,AaMÎa,  wm  dn  Xaai|^a,iii*  ào^MmwtmAmi 
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an  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  la  anil  i85i,  pour  perfection- 
nements généraux  dans  la  fabrication  des  cuirs. 

483*  L<c<rtificit  Jaadition  doot k  d—aandta^  déporte,  to  6  ■eptembrc 
iS5i»  an  aecréteriat  de  la  préfecture*  da  département  de  la  Saine,  par  %ê 
âanrLetaettt  (Jean-Marie),  à  Pvia,  ne  dn  Temple,  n*  4o,  et  ae  VatUcludM 
an  brevet  d*invention  de  quinze  ans  pris,  le  la  anil  i85i,  ponrperfactioa 
nemeots  généraux  dans  la  fabrication  des  cuirs. 

484*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  clé  déposée,  le  26  août 
l85i,  au  secrétariat  de  lapréfeclure  du  déparlement  de  la  Seme,  par  le  sieur 
Loch  (Charles-Jean),  à  Paris,  rue  Pbélippcaux,  n"  36,  et  se  rattachant  an 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  ie  10  mai  i85o,  conjointement  nvee 
le  fienr  Hôcb,  pour  nne  platine  de  fosil  aimpUBée  ipédaleaMoC  applicable  «as 
jooeta  d^enftnta. 

é85*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départeaMnl  de  Vancinant 
par  le  sieur  Machabée  (  Laurent) ,  rue  des  Bains,  n*  1 ,  à  Aviron,  et  se  ratta- 
chant au  brevet  d  mveotioa  de  quinxe  ans  pris ,  le  9  avril  i85o,  pour  un  mai- 

tic  hydraulique. 

486°  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3  s^- 
tembre  iS5i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieors  Malfilatre  (  Julien* Alesaodre)  et  Le  Page  (Charies-Fran^oiaK 
me  des  Dames,  n*  19,  à  Batignolles,  et  se  rattachant  an  bretet  d*invantieB  ai 
quinte  ans.pris,  le  a8  avril  i85i ,  pour  nn  système  de  bouteilles  etboncboos 
pour  les  eaux  gazeuses. 

487'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  élé  déposée,  le  i*'  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlemenl  du  Nord,  par 
le  sieiir  Masse,  élisant  doniicilc  rue  d'Amiens,  à  Lille,  et  se  rattachant  an 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  ie  26  novembre  i 8 5o,  pour  appareils 
destinés  au  cbauflage  et  à  Téclairage  des  appartements. 

488*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dépoaée,  le  19  aoÉt 
i85 1,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine,  per  le  sienr 
Mtnoret (Auguste),  rue  dm  Parillons.n*  6,  à  Poteaux,  et  se  rattachant  an  bre- 
vet d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  s6  mars  i85i,  pour  des  meyeas  da 
fabrication  applicables  à  la  iunellcrie  en  général. 

489*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  élé  disposée,  le  4  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  df^parlement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Norris  (Richard-Stuart),  représenté  par  ic  sieur  Mikulski,  cbei  It 
sieur  Perpigna,  4  Paris,  rue  Sainte-Anne,  n°  46,  et  se  rattachant  au  brevet 
'  dlnvention  pria, le  i9aodt  i85i, et  espirant  le  10  février  1 865, pour perfea» 
tionnements  apportés  à  la  fabricatioB  dm  rails  pour  ehemint  de  fer,  des  ponts^ 
des  serrures  et  d*antres  ouvrages  entièrement  on  paitiellament  composés  da 
métal. 

490**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée  le  a  3  août 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Oberhaeuser  (Georges),  à  Paris,  place  Dauphine,  n*  19,  et  se  ralU- 
cbant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  ^ris,  le  6  juillet  1849,  po^i*  cons- 
MctieB  de  microseepe  achmosatique,  à  miroir  mofane,  donnant  la  IubuIm 
verticale  el  à  toutes  les  obliquités,  avec  platine  à  mouvement  drcnlaiw 
fonetiottnattt  sans  déplacement  de  son  axe  opti<|ue. 

491*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  i«  19  aoAl 
i85t,  an  aaatétariat  de  la  préfecture  dn  départsmant  da  la  Mae,  par  le 
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Mcur  Palmcr  (Jean-Laurent),  À  Paris,  rue  de  Montmorency,  n"  i6 ,  et  sô  rat- 
tachant au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  3 5  septembre  i848,  pour 
une  machine  à  emboutir  toute  espèce  de  tubes,  sans  soudure,  pour  cbaa- 
dièrca,  machines,  tuyauteries,  etc. 

493**  La  cerlifieata*addîtioiidoiitlad«iDaiidaaélédépoiéeJa  17  septeiabn 
i85 1  «  au  aeerilariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine,  par  le  sieur 
Patorenti  (Pierre),  à  Paris,  boulevard  Beaumarcbais,  n"  109,  et  se  raltachant 
au  brevet  d'iovention  de  quinze  ans  pris,  le  5  avril  i85i,  pour  nn  appareil 
garde-robe  avec  robînel  à  cîapet  et  vase  de  nuit  système  Patureau. 

493*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  6  septembre 
i85  1 ,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Pecf^ueur  (Onésipbore),  à  Paris,  rue  Neuve- Popincourt,  n*  1 1 ,  et  se  rattacbant 
au  brevet  d*invention  de  quinie  ans  pris,  le  i*'juin  1849,  P^"''  macbine 
propre  à  finre  da  filet  de  pèche  et  autre  filet 

é9V  Le  certificat  d*addition  dont  ia  demande  a  été  dépetée,  le  18  ao^ 
1 85 1 ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine  •  par  le  sieor  * 
Penant  (Jules),  à  Paris,  rue  de  TArbre-Sec,  n*  60,  et  se  rattacbant  an  hfevet 
d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  18  join  i85i,  pouT  on  perfectionnement 
apporté  à  ia  cafetière  à  bascule. 

495°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  îc  ao  septembre 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Kbùne,  par  le  sieur 
Peter  (Antoine),  rue  Malesnerbet,  n*  16,  à  la  Gnillotière,  et  se  rattachant  au 
Imtet  dTinventbn  de  qninse  ans  prb,  le  7  oetobre  i85o,  pour  on  moyen  d'é- 
purer le  bien  dTindigo. 

496*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1 8  septembre 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  la  Seine ,  par  les  sieurs 
Peugeot  frères,  représentés  parlesieurArmengaudjeune,àParis,rue  des  Filles- 
du-Calvaire,  n**  6,  et  se  rattacbant  au  brevet  d'invention  dequinseanspris,  le 
S  décembre  i85o,  pour  un  moulin  à  café  perfectionné. 

497*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  1  o  septembre 
1 8  5 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  la  Seine ,  par  les  sieurs 
Philippe  fila  dné  (Jules)  et  Lan^oia  de  Semidum  (Loois4fapoléon) ,  à  Paris, 
le  premier  me  de  oondy,  n*  a8,  et  le  deniiime  rue  Seinl-Latafe ,  n*  1 1 6,  et  ae 
rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinte  ans  pris,  le  t  sqtlembre  i85i,poor 
on  calorifère  mixte  qu'il  entend  dénommer  ealoriJhe'mixte'iMiair. 

498'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1 1  septembre 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Piat  (Jean-Louis-Franijois),  h  Paris,  rue  du  Faubourg-Saint-Antoine  n"  56, 
•t  se  rattachant  au  brevet  d invention  de  auinze  ans  pris,  le  22  juillet  i85j, 
pour  une  toilette  à  corps  mobile  svatèoM  Plat. 

499*  Le  eertificat  dTadditien  ml  la  demande  a -été  déposée,  le  18  août 
i8Si,  ao  ieerétarîat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seîne«  par  le 
sieur  Picot  (Noél),  à  Paris,  me  Vieille-du-TempIe ,  n*  aa8,et  ae  nttadiaot 
an  brevet  d'invention  de  ^mmeana  prist  le  8  mùi  i85o,  peur  on  ijfilème  de 
marque  de  jeu. 

5oo*  Le  certificat  d'addition  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le  1  septembre 
i85i,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  delà  Loire,  par  le  sieur 
Richard  (Benoit),  rue  Cité,  n*  9,  À  Saiai  Ltienne,  et  se  rattachant  au  brevet 
d*inveution  de  quinze  aos  pris,  le  5  août  18S1 ,  ponr  on  eyatlme  de  coïifee- 
tîofi  de  aoouniers  élattiqoet. 

5oi*  Le  certifictt  d*addtttott  dont  la  demande  a  été  dépoiée,  le  to  aodt 

XI*  Série.  A5 
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i8Si ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  da  dcpartcmeot  de  la  Scine^  par  le 
sieur  KobUs  (Jeau-Chréticn),  représenté  par  le  siear  MatUieu»  à  Paris,  rue^ 
Saint-SélMititii.,  a*  4S«  ei  le  raltaduDt  a«  bcev«t  d'inveolioa  de  mfkam  am 

rris ,  le  3 9  août  i85o,  pour  des  perfectionnements  ap{iort4s  dam  tes  "*f^^inft 
iovce  centrifuge,  ei  poar  da  neavelin  «ppUcatione  de  oce  aichiaee  à 
Yertes^  iuduatries. 

5oi*  Le  certificat  d'adJition  dont  la  demande  a  dtc  déposée,  le  1 2  septembre 
id5i,  au  sccrélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sicnr 
RouCTio  (Marc-Anloinc-Eugène),  repi  csenlé  par  le  sieur  Corroy,  à  Paris,  rue  dû 
Bretagne,  u^ii,  au  Marais,  et  se  raltacLant  au  brevet  d'iuvention  de  quinze  ans 
pris»  le  11  janvier  i85i,  pour  des  procédés  de  désinfection  a  de  blanchi» 
ment  cm  ddoolecattoa  deeluiiles  fizei^et  eeseatieUee. 

SoS*  I«e  certifieet  d'eddltîoo  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  1  A-septembra 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  da  département  de  la  Seîna,  par  le  aient 
•   SakU^Léon  (Jides]^  rue  du  Fàuboarg-Saio^Deaia,  n**  175^01  le  latiacliaat 
aa  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  1 2  mai  i85i ,  pour  un  tjftihmê 
dcpubliciu'  spécialemenl  applicable  dans  les  lignes  des  cbemins  de  fer. 

504°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  h  septembre 
i85i  ,  au  sccrélarial  de  la  prcfcclurc  du  département  de  la  Seine,  par  la 
dame  veuve  5cbiu&)»,  née  Pierrelio-âaxa  Scbayé,  agissant  en  son  nom  et  en 
celui  de  a^  denafifiae  aûaenrea  YalérierHaya  ei  ÂUcO'Batiel  Schloss ,  demea* 
ra^  ensenàlila  à  Pada,  BueChupon,  n*  iSi  elae  rattachant  an IseveiduMeii» 
tion  de  «jointe  aaa  pris^le  i5  aval  i347»  pans:  on.  ai^ème^da  faWicatioada 
porte-monnaie,  cigare,  etc. 

SoÔ**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  ie  1 6  septembae 
1 ST)  i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  di'parlemonl  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Taclict  (Claude-François j7i^  Paris,  rue  Saint  llouor»',  n"  27^,  et  seratiacbanl 
au  brcvot  d invention  do  quiuie  ans  pris,  le  19  scplembro  i8.i5,  pour  une 
préparation  dite  onxhj^romctritfae  .des  bois  :  addition  consistant  dau^  in  ^uhs- 
titiitioB.da.  mot  aahji^pométrùjiie,  et  en  diaait  daogenienta  daaa  lea  ap- 
pareila, 

596*  Le  cectiûcal  d'addition  dont  la  demanda  a*  été  déposée,,  le  3o  aoAl 
1  Ô5i  t  m  aeerétariai  de  U  préfecture  du  département  du  Noc<},par  le.aîear 
Tcrvangne,  rue  d'Anjou,  4^  à  Lille,  et  se  ratiacbant  au  brevet  d'inve»* 
tien  de  quioxe  ana-pais  Aft  JLa.|aiiriliâ49,.poar'iafoaiaai^  du  iin  jnaauia> 

turier. 

607°  Le  (ortificat  d'addition  dont  la  dcniandc  a  été  d'^posdc,  le  19  août 
i8di  T  au  secrclartai-de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Tboaiea  (diarlea'Xavit.r),  de  Celmar,  à  Paris»  ruer  du  Halder,  n*  i3g  et  ae 
rattachant  au  brevet  d*inventîon  da  ^oiaaa  aaa  pcia*  la  a8  déaembaa  »d5o^ 
poar  panfeetionMeewit»»  appoatéa  à  nne  oiaebiae  à  olcdar  dite  miiikm 
nùtre. 

Sod**  Le  ceirtlGcat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  ■**ftpiimbaa 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlemcnl  de  la  Seine,  par  le 
«i^'ur  Triehcrt  (I  n'déiic) ,  à  Paris,  rue  Montmartre,  n*  i32,  et  se  rattacbant 
aa  brevet  d'invention  do  quinie  ans  pris,  le  ai  décembre  1847,  pour  un  sys- 
tème de'  construction,  de  clarinettes  dites  niaUnilioai4ffies.j  avec  bec  h  tabie 
molMla  at  npwreaB.pmssa^mcha. 

io%*  LacertiicÉLid'addilieB  dont  la  demandée  été  dépoaée,  le  1 7  septanatBi 
1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  daiaâeîne,  pacie  aient 
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VaHlaiit,  à  Paris,  rua  du  Pont-âe-la^RéfiMCM»  a*  Tt «I  ta  rattachant  an  batfat 
^invention  pris ,  le  8  juilki  i^^s,  ai|àsant  la  %}wn  id66t  fov  na  beç  da 

g^x  dit  à  double  circulaire. 

5io*  Le  cerliGcal  d'aJJition  dont  la  dcmatulc  a  été  dt^po5(?e,  le  18  aoû4 
aS5i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Sciuc,  par  le 
aifaur  VilUet  tâné  (Josajpb^Xavier),  à  Faris„  rue  âeiot'Âotome,  62  cl  se 
rattachât  an  biaval  d^iovealio»  de  (|uiiua  aaa  pris,  la  10  juin  lèSi ,  pour 
préparalios'  et  emploi  des  dissolulioas-de  gat  dao»  les  Iû}uidaai 

Su*  Le  certificat  d^addiiion  dont'la  demande  a  étd  dépesée,  le  37  sep» 
tOBbce  iS3 1,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Scina,  par 
le  sienr  Bcrloiacci  (Wilfiam-Robcrt),  h  Paris,  rue  RumfOTt,  n°  1-3,  et  se  raU 
t^cbaut  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  piis,  ie  a<2  mai  id&i»  pour peM^ 
plume  encrier,  dit  pncumaln^uc  alimentaire. 

5i3*  Le  ccrliGcat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  24  sep- 
tambra  iS5i ,  au  secrétariat  de  U  préfecture  du  département  de  la  beioe, 
par  la  aieor  Boitaeeu  ( Jean^Mirie),  à  Paris ,  aaanua  de  BrettuU,  a*  3a ,  at  aa 
nllacbant  an  bref  et  d'invention  de  quinsa  ans  pris,  le  7  août  i85s«  pouma 
premier  noteur  dit  fVi'oIoliaaaoiia  perpétuel,  applicable  à  taoi  les  syslèoiea 
mécaniques»  Âdditio a  des  mots  aniversel  de  Baii^aa»  après  le  mot  perpétuel, .^iM» 
5i3'  Le  ccrtincat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  26  sep- 
tembre i85ir  au  sccrélariai  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Bouclicron  (  Ikné  ^îalimilien-Ltlcnne  j  et  Tbcp»nicr  (  Cbarlcs- 
Ouy),  à  Paris,  rue  Notre-Dame-dc-Nazaretb ,  n°  34 ,  et  se  ratlacbant  au  brevet 
d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  1-3  août  1 85 1,. pour  uu  système  de  fermeture 
da  aaaa  da  voyage. 

St 4*  Le  «artificat  d*addUioa  doat  la  dansanda  a  dfd  dépoeia,  la  1*  oclohia 

a  85 1 ,  au  secrétiriat  de  la  prélactBia  dn  département  de  la  Saiaa«par  la  aîear 
Briet  (Jean -Claude) ,  à  Paria,  rua  MaDva<«6aiai*ieaa,.n* as»  at  aa  rattachant 

au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  19  aaûl  vfti^ ,  pour pacfaGtioiUMh 
mcotâ  apportés  à  l'appareil  dit  (jnzoghne  Briet. 

5i5*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i6  octobre 
a85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Vosges,  par  le  sieur 
Briguel  (Micolas),  à  Épioal,  cl  se  ratlacbant  aa  brevet  d'invention  de  quinaa 
aaa  prb,  le  28  juillet  i84S»  pour  usa  sanayna  mécanique  aa  cartaa. 

S&0*  La  certificat  d*addîtioa  dont  la  deasanda  a  été  dépoaéavla  3  octabra 
1  ^  5 1,  an  secrétariat  da  la  préfecture  du  départeaiant  de  la  Loire ,  par  U  sieur 
Paicours,  à  SaintrÉlianae,.at  sa  jfattacbant  aa  bre>'ei  d'invention  de  quinia 
ans  pris,  le  8  janvier  i85i,  pour  un  mécanisme  dit  bascules  Uenaudier,  appli- 
cable au  mëlicv  Jacquarlt  destiné  à  pseduire  des  tissas  da  vcieiua  isçoa- 
Bés,  etc. 

$17°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  a5  sep- 
kÊmbrc  i^ôk ,  au  secrétariat  do  la^éfeeture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  la  ttaar  Fruit  (GaiUaoBM'Loais-Edmood),  à  Paiis»  ma  Saîni^Martia, 
a*  339, etBarattacbanl  an  braaet  d^iavanliaa dadia  ans  pfia,.lai^  aovaadNt 
«  85o,  pouc  m  apparail  pour  daguerréotype, 

Siè*  Le  oertiBcat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  a4  iep-' 
lembrc  i85i  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine,  par 
le  sieur  Gaumoni  (Napoléon-Joscpb) ,  représenté  par  le  sieur  Cotu  t,  à  Paii», 
tue  Notre -Dame-de-Nazarelb ,  n"  37,  et  so  rattachant  au  brevet  d'invcnUon  de 
oplnze  ans  pris,  le  1 1  juiilot  iS5o,pour  rapjglicatiei^ du  caoutaboac,  vulca- 
nisé OU-  BOGh'  ^  difiéfe&ts  oi^jOs^ 

45. 


* 
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Sigi*  Ij0  certificat  (faddidon  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1 3  octobfe 
i85i,  aa  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Boachcs-du  Rhône, 
par  le  sieur  Labarre  (Jean-Raptisle),  rue  Sainl-SaYournin ,  n'48i  à  Marseille, 
et  se  rattachant  au  brcvel  d  iavenlico  de  quinze  ans  pria,  le  9  février  itfdo» 
pour  un  compteur  hydraulique  oscillant. 

520*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dépoeée,  le  2  3  9«p- 
tembre  i65it  aa  aecrétiriat  de  la  pi^fectare  do  départemeot  de  la  Setne, 
parlea  naoft  Lambert  (Désiré- Auguste ),  el  Florimond  (Looia-Cbarles),  à 
Faria,  boulevard Mont-Pamasse,  n*  1 46,  et  se  iitlachant  au  brevet  d'inven- 
tion de  qutnxe  aos  pris,  le  10  fémisr  i8Si,  pour  un  bec  de  gai  à  réservoir 
condensateur  et  modérateur. 

52  1*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dt^posce,  le  27  sep- 
tembre i85i,  au  secrëtariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  La  tour  frères  (Philippe  et  Maurice),  à  Paris,  rue  Montorgueil. 
n*  63,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  aos  pris,  le  la  juin 
i85i ,  pour  dea  perfectiomiementa  dana  la  ftbrication  des  aouliefa  et  autres 
cbausaures. 

5aa*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  aS  scp- 
lambre  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Setoe, 
par  le  sieur  Leclaire  (Edme-Jcan),  à  Paris,  rue  Saint-Georges,  n*  1 1 ,  et  se 
rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  3i  décembre  i845, 
pour  un  genre  de  siccatif. 

523'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  28  sep- 
tembre 1 85 1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dc^arteinent  de  la  Seine,  par 
la  dame  Ledrunée  Vinoy  (Adèle-Constance),  autorisée  dé  son  mari,  denieB- 
ruit  avec  lui,  à  Paris,  me  d*Angouléme-dn -Temple,  n*  é6,  et  se  ratladiaot 
iU  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  6  janvier  i848»poor  un  calo- 
rifère à  air  chaud,  destiné  au  chanfiagedea  Ihéâtrea,  des  monuments  publics, 
des  hôpitaui,  etc.,  pour  tous  les  ouvrages  (pit  nécessitent  la  ventilation,  et 
pour  le  séchage  de  toute  espèce  de  matière. 

0  2  4'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  2  5  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Levadour-Delarfeul  (Gilbert),  à  Paris,  boulevard  Montmartre,  n**  1 1 , 
et  se  rattacbantau  brevet  dMovention  de  quinte  ans  pris,  le  a  a  janvier  iSSt, 
pour  un  système  d'appareils  permettant  d'extraire  le  sang  ou  antre  lir^uide 
comme  avec  les  sntij^'sucs,  etc. 

535*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  octobre 
l85i  ,  au  secrétariat  de  la  préferturc  du  département  de  la  Scinelnféricure, 
par  le  sieur  Malbeck.  ( Jacqucs-Liidal) ,  rue  de  l'Iiôtcl-dc-Ville,  à  Dieppe,  et 
se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  19  octobre  1600, 
pour  un  genre  de  pompe. 

•  5a6^  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  octobre 
t8Si,  au  secrétariat  de  la  préfeeture  du  département  de  l^Eure,  par  le  aienr 
Marcbe  (Jean-Bernard),  &  Condé4ur*Iton,  et  ae  rattachant  au  brevet  dlnveiH 

tion  pris,  le  18  octobre  i85o,  pour  un  système  de  ferrage  de  cbausaurea. 

527*  Le  cerlificatd'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  37  septembre 
i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seire,  par  îc  sîeur 
Minich  (Jean -François),  à  Paris,  boulevard  Beaumarchais,  n°  96,  et  se  rat- 
tachant au  brevet  d'invention  de  quinze  aas  pris,  le  9  juillet  i85o,  pour  un 
^stème  de  fourneau  de  cuisine. 

5a8*  Le  ceftificatd'addition  dont  lademandcaélédéposéc,le27  septecol^o 
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i35  1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  parUneor 
OuclÎDot  (César-Luc-Louis),  à  Paris,  boulevard  Saint-Martiu ,  n*  ag,  et  se  rat- 
tachant au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  i3  août  1849,  P^"''  divers 
moyens  d'employer  le  crin ,  et  application  de  cette  matière  à  divers  objets 
•d* utilité,  et  à  certains  autres  pour  rbabillement  d*bommes  et  de  fcmmea. 

599*  Le  eertificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dépoeie,  le  9  octobre 
aB5 1 1  eu  secritariat  de  la  préfectnredii  département  de  la  Seine,  par  le  aienr 
'Pnaweb  (Antoine),  à  Paris,  me  du  Faubourg-Poissonnière,  n***  177,  179,  et 
Mm  rattadiant  au  bretet  d*invention  de  qainse  ana  pria,  le  19  juin  18^9,  pour 
aui  instrument  dit  y azo- compensateur. 

53o°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  27  sep- 
leinbre  1 83  1 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par 
IcsicurPcrrot  (Louis-Jérôme),  ruede  Sèvres,  n'76,à  Vaugirard,  et  se  rattachant 
4RI  brevet  d*invenlion  de  quinze  ans  pris,  le  4  février  i85i ,  pour  une  ma- 
chine propre  à  la  gravure  et  à  la  sculpture  des  bois  et  des  métaoï.  • 

53 1*  ut  eertificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  18  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine,  par 
Inasieurs  Pbilippe  (Marie-Clande-Eugène)  et  Langlois  de  Sémichon  (Looi^ 
Napoléon  ),à  Paris,  le  premier,  rue  de  Bondy,  n'  28,  et  le  dc«ixi<^me,  me 
Saint-Lazare,  n^  11  G,  et  se  rattachant  au  brevet  d'inventicn  de  qoinxe  ani 
pris,  le  10  septembre  i85i ,  pour  un  système  de  graissage  appliqué  aux  loco- 
motives et  autres  moteurs. 

,53a*  Le  ceriiCcal  d'addition  donila  demande  a  été  Aéposée,  le  27  septembre 
.  a85 1,  ta  seerétariat  deia  préfecture  dn  dépertement  de  la  S^e ,  par  le  lie» 
Ponson  (Jean),  représenté  per  le  sieur  Trnflânt,  à  Paris,  me  de  Gremmont, 
17,  etse  rattachant  an  brevet  d'invention  de  qutnse ans  pris,  le  17  septembre 
s85i  ,  pour  fabrication  de  Tamidon. 

533°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  18  octobre 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Gironde,  par  le 
sieur  Raboisson  (Guillaume),  à  Izon,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de 
de  quinze  ans  pris,  le  19  octobre  i85o,  pour  un  pétrin  mécanique  perfec- 
tionné dit^iroAoinf. 

534*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dfoosée,  le  4  octobre 
t85i,  au  secrétariat  de  la  préftcture  dn  département  ds  la  Seine,  par  les 
ainors  Rogier  (  Auguste-Eugène)  et  llotlios  ( François -Baraabé),  à  Paris,  le 
premier,  me  du  Pontde-la-Réforme ,  n*  i5,  le  deuxième,  cité  Trévise,  n*  30, 
ot  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  9  novembre  i85o, 
pour  des  obturateurs  à  contre  poids,  appareils  destinés  à  fenuer  les  tuyaux  de 
descente,  à  leur  embouchure  dans  les  fosses  d'aisances,  etc.  (applications  nou- 
velles). 

535*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  ao  sep- 
tembre i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par 
le  sieur  Ronsiel  (François-Eogène),  représenté  par  le  sieur  Reynaud,  à  Paris, 
boulevard  Saint- Denis,  n*  1 1 ,  et  se  rattaebant  au  brevet  d'invention  de  quinza 
ans  pria,  le  7  septembre  i85o ,  pour  des  perfectionnements  dans  les  procédés 
d'impressions  sur  porcelaine  et  autres  matières  plastiques. 

536'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3  octobre 
i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Mayenne,  par  U 
sieur  Schweigcr,  à  Laval,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans 
Dris,  le  10  octobre  i85o,pour  un  appareil  distillo-évaporatoire  ou  laboratoire 
1  vapeur,  à  l'osage  detcbimistes,  pharmaciens,  etc. 
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537*  Le  certificat  d*addhton  dont  la  demande  a  éié  df'posi'c,  le  «7 
lembre  i85i,  au  sfcrétariat  fîr  îa  préfecture  du  département  de  la  Seifl«, 
par  le  sieur  Trouvin  (Jules- Louis ) ,  à  Pariîî,  me  d'Aréole,  n*  34,  et  se  ratta- 
cbant  ou  brevet  d'invention  do  qninte  ans  pris,  le  i3  août  i85i ,  pour  une 
bougie  dite  bomjie  mystérieuse ,  laquelle,  employée  dans  son  bougeoir,  peut 
permettre  f  usage  d'un  abat-joor  mdbile. 

U  certifier  d'Addition  dmit  la  êtmmê»  1  lté  MpM<e,  le  3o 
Itadbre  i85i,  tu  aecrétaiigt  delc  préftctore  d«  département  de  le  Ma», 
le  sieur  TaHaa(CUade-Mane],  à  Pans,  rue  des  Quatre  FHs ,  n*  6»etMfe 
cfatnt  AU  lirevet  d'invention  de  quinze  ans  prit,  le  a  1  fétner  i65i ,  portr  dfi 
moyens  de  ganfragc  à  chaad  et  aa^balaBmr,  Applicable  eu  eeifee  de  cb»^ 
peaux  et  casquettes. 

2,  Le  ministre  de  TintérieBr  est  chargé  de  i'exécutîoii  dUr 
j)réseût  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

FMt  a«  ptla»  4m  Tuileries,  ie     Difxmtm  të6s. 

.    ^  Signé  L0DT5-1ÎAPOLÉ0W- 

fîar  le  Présidept  : 
iéC  d^êitUt  de  tiiUéruar,  de  l'ajinçaitare  u  du 


.De  i*'DéMnfani&58. 

LOUIS-NAPOLÉON,  PnifsmEifT  ra  la  Ri^ubuqui  vBànçâM» 

Sur  le  rappori  4u  juainieUre  de  i'Âaiéneur»  de  Ti^gcicuUure  et  du 
commerce. 

Ait.  1*^.  Sont  prorUmAet  : 

1°  La  cession  cnrcgisln^e  au  secrétariat  de  la  prcfeciurc  du  déparlement  de 
la  Seine,  le  19  avril  1849,  ^'^'^^  ^  société  anonyme  du  blanc  de  linc  et  db 
couleurs  à  base  de  zinc,  doot  le  siège  est  à  Lié^e,  prr  le  sleor  Lcclaire,  de  ses 
droits  en  lirevet  d'invention  de  <piinie  ans  q[a^  a  pris,  le  3i  décembre  t845, 
pour  des  procédéf  de  fabrication  d'une  mAtièrc  propre  à  renuplAeer  le  Mené  de 
plomb. 

3^  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  prffecterc  du  dépiultewait 

de  la  Seine,  le  19  avril  iSiig,  faite  à  la  société  anonyme  du  blanc  de  rînc  et 
de  couleurs  à^basc  de  zinc,  dont  le  sîégc  csl  h  L'f-^r,  par  le  sieur  Leclaire,  de 
les  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a pris^  ie  a  i  décembre  1 6^5» 
ponr  un  siccatif. 

3*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  pr([ lecture  du  département  de 
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ta  Scrne,^  19  arrW  18A9,  ^^^^  «ocM^é  arronymc  Wanc  \}c  tint  et  de 
"CSOmlours  à  feastî  <}e  zinc,  dont  le  si(*gp  t%i  h  Lirgf^,  |>.ir  le"  sieurs  Ijrc^nîrc  et 
"^ai  I  nd»  'd«  Icnrs  droits  «n  brevet  d'iovcntioa  Ae  tjninrc  ans,  qu  lls  ont 
^yris  conjointemeiit,  ie  16  février  1647,  procédés  de  fabricalioa 

M      ■cuMporilkm  de  etnàtwn  propres  à  la  pératnre. 

4*  La  ceinon  eoregistrée  aa  secrétariat  de  h  préfecture  da  d^tteoieBt  de 
Ift-Seîae,  le  19  avril  1849,  ^'"'^^  ^      sodété  anonyme  dn  bisnc  de  zinc  et 
idie  dwlean  à  base  de  zinc,  dont  le  siège  est  à  liége,  *psr  Le  siear  Ln  laîrt. 
Se  5CS  droit?  au  hrovrt  '^'invfntton  de  quînre  atts  c|tul  apris,  ic  t8  HD- 
'Vombre  1 846,  pour  des  lirocédés  d'exécution  de  la  peinturr  poîif . 

5*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de 
'la  Seine,  le  19  avril  1849,        *     société  anonyme  du  blanc  de  zinc  et  de 
couleurs  à  base  de  zinc,  dontie  sié^  est  à^Lié^e,  par  le  sieur  Leclaire,  de  ses 
<<PMli«nhigiat4^iawirtb» ^ <fiT—  tm  am'û  •  fàs,  de  êmRMbre  1847, 
"fmur  des  prooâdéi  de  ftbrioaHao  lia  Manode  tioe^ 

6*  La  cession  ewegiileéeau  secrétariat  de  k  préfecture  da  département 
Ai  la^Mna,  le  6  oovemlvre  i84<9,  faite  au  sieur  FraDçois-Aaoe-Dooaissé,  uié* 
tHUicien,  demeurant  à  Paris,  rue  de  Bondy,  n"  76,  par  le  sieur  Francart,  de 
tous  SCS  droits  au  brevet  d'ijivcnlion  de  quinze  ans  qu  il  a  {Tris,  le  24  janvier 
1849,  P^"'*  disposition  (ic  presse  à  -cnikoulir,  marcUant  d'une  manière 
joantiouc  par  un  moteur  quekouquc. 

7"  La  ceesioo  enregistrée  >au  secrét{»iat  de  la  préfeotoredu  département  de 
èifieÎM.lBM  déoeninrB  1849,  finte  «n  aient  leai>4ii|itiate Fsllio]  rsingnear, 
jémÊmtmÉtà  fflm,  vm  Mi— m  Sai»t*Meify,  n*  7,  |iar  leaîeur  Deydier,  de  tes 
dfMia  an  JbraMi  draventiea  de  q«nie>aBs  pns,  le  3 a  mars  1849,  poi"^ 
sieurs  Deydier  et  Fillial,  pour  un  appareil  destiné  à  ia  séparatioii  dieBiM- 
ti&res  fécaics  solides  et  li^uidaa,  «i  sfpUcaUe  anx  siégea  des  (ua&cs  mcbiles  et 
.iounobileft. 

8*  La  cession  cnregislrée  au  sccr/;tarial  de  la  prcTrrture  du  dcparlcniont 
de  la  Seine,  le  6  février  i85o,  faite  au  sicur  T]iomas-Willi<im  Kcimard,  de- 
meurant à  Londres,  Upper-Tbames  Street,  par  le  sieur  Norinanvillc,  de  tous 
>Ma  droite*  ao  Jbrevet  d^iovestioa  «a  il  a  pris,  le  «3  août  1 848.  pour  des  perfoo- 
.tienaeanta  dans  la  fabricalioo  des  baltes  â  essîenx  et  dans  la  manière  de  les 
(gmÎNer;  ledit  brevet  a^picantle  3  mai  1869  comme  la  patenta  anglaise  alMe- 
ane  antérieurement  pour  le  même  objet. 

g"  La  cession  onrcgisirée  au  sccrétnri  it  de  la  pri  feclurc  du  dépnrl'^nient  de 
la  Son>me,  le  16  mai  i85o,  au  sicur  Eugcue  Fauvel ,  arcliilcclc,  d<  ui(  urant 
à  Auîious,  rue  des  ('orddicrs,  n*  H.'î,  pnr  le  sicur  I.cvy ,  des  d:  ux  tiers  de  ses 
droits  à  l'cxpluitation,  da«s  rarroiidi^sriucnl  d'Ariiiais  seulement,  du  Ircvet 
dïnvention  de  quinze  ans  pris,  le  19  mars  x8'(0,  par  le  sieur  Dandnran,  dont 
le  sieur  £a;/  est  oessionnaire,  pour  le  sécbage  complet  des  bâtiments. 

10*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  Méfectare  du  départ  entent 
^cs  Landes,  le  1*8  mai  i85o,  faite  aux  sieurs  CbsrIesjDetroyal  et  Gnsla\eDiIiins, 
négociant&à  Bajonnf -,  Je  n  Adcr,  tonnf  lliervCt  Jean  Baptiste  No  ion,  fabricant 
de  faî»  nce,  domieiliés  à  S'int-Esprit,  parle  sicur  Victor  Hugues,  la  demoiselle 
Jklargucritc-Vict«»rine  Lefort,  et  le  sicur  Henri  lingues,  de  leur*  ùroils  au  bre- 
"v et  d'invention  de  quinze  rns  pris,  le  28  février  1  845,  par  le  siotir  Hugues  père, 
décédé,  pour  nn  mode  d'estraction  de* mntières  résineuses  des  arbres  qui  les 
produisent,  M  aide  d'un  réservoir  eu  récipient  miMe. 

li^tM cession  enregistrée  au  wrritantt  de  la préTeeture  du  dépirtement 
lifsISnQes,  le  i6mi  T8Sc,1îdleMXBie«rsClMffles  JdetreyaActGusiare  Wbios» 
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négociants  à  Ba^onae;  Jean  Ader,  tonnelier,  et  Jean-Baplislc  Novion,  fabricant 
de  faïence,  domioiiiés  à  Saioi«£sprit ,  par  le  pieut  Victor  Hugues,  U  demoueUe 
Margueriie-VicloriiM  lieferl,  et  le  neur  Hmuei  HsgiMt,  de  leoit  droite  an  lm> 
Tel  d*mveolioa  de  quinte  ensprii,  le  a  6  mai  i849i  p«r  le  sieur  Hop^e  pive* 
décédé,  pour  nn  tjslànie  relatif  à  TépuiitioD  et  à  la  dietillatioa  des  gomacs  oa 
résines  molles. 

12**  La  cession  cnrcgîstr^p  au  socn^ariat  de  la  préfecture  du  département 
du  Rliône,  lo  39  juin  i65o,  faile  à  la  compagnie  générale  pour  rexpioitatioo 
des  inacLiincs  à  L'iluTs,  sous  la  raison  sociale  Kslicnne  et  compagnie,  à  Lyon, 
qoai  PeYroilcrie,  n"  i34,  par  le  sieur  Vcrdatdu  Trembraj,  de  ses  droits  aa 
brevet  ainvention  de  quinte  ans  qu*il  a  pris,  le  a 8  man  iSiS,  pour  des  appa- 
reils  propres  à  la  production  et  la  condensation  en  vase  dos  de  la  vapeur  da 
tous  les  liquides,  quel  que  soit  Temploi  de  cette  vapeur. 

«3*  La  cession  enregistrée  a»  seaitariat  de  la  préfecture  du  départameot 
dnRh6ne,  le  i3  ao6t  i85o,  feite  par  acte  d'inventaire  au  profit  du  siaaf 
Jean  Dessat,  fabricant  de  cannes  de  parapluie, demeurant  à  laGuillotièra,  ma 

Cif^ier,  n"  39,  de  tous  les  droits  an  brevet  dinventîoa  de  quinze  ans  pris, 
le  18  août  iHiig,  parle  sieur  Dessat  p^re,  décédé,  pour  une  détente  à  mea- 
tonnet  et  boulon. de  pression  pour  la  fermeture  des  parapluies. 

i4*  La  cession  coregislrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  5eine,  le  17  octobre  i85o,  faite  au  sieur Baplistc-Paul  Grimaud,  corn- 
Blisnoaaaire  de  roulage,  demearaat  à  Paris*  me  des  Fentttaes^dà-Temple, 
.  a*  7,  par  les  sieurs  Bourra  et  Martinean,  de  leurs  droits  au  brevet  d*inveatiaa 
de  quinte  eos  pris,  le  3i  juillet  1847,  par  le  sieur  Bocbe,  et  dont  les  sienia 
Bourru  et  Martineau  étaient  cessionaaires,  pcRir  des  procédés  de  febfioatioQ 
de  cartes  à  jouer  et  de  cartons  dits  opaques. 

1 5*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Loire-Inférieure,  le  aS  octobre  1800,  faite  au  sieur  Auguste  Ilignnrd, 
propriétaire,  demeurant  h  Nantes,  avenue  de  Launav,  n'  32,  par  le  sieur 
Chauvcnu-Lourmand,  do  tous  tes  droits  au  brevet  d'invention  de  quinte  ans 

3u'il  a  pris,  le  10  janvier  i845,  pour  un  perfectionnement  à  l'invention,  objet 
es  brevets  délivre  s  au  sieur  Monueyrcs,  pour  une  macliinc  à  tan  ;  ledit  perfec- 
tionnement consistant  en  un  moyen  de  préserver  les  scies  de  Templlemeat, 
d*exîger  moias  de  force  motrice,  d*cmpécber  révaporation  du  tan  et  da  sim* 
piiGer  le  mécanisme. 

1^.  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeat 

de  la  Loire'loférieure,  le  aS  octobre  i85o,  faite  par  adjudication  au  sieur 
Prosper  Toucliais ,  négpciant,  demeurant  k  Nantes,  quai  Cassard,  n*  1,  parla 

sieur  Hignard,  de  tons  ses  dr«its  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  la 
10  janvier  iSiS,  par  le  sieur  Chauveau-Lotirmand ,  dont  ledit  Hignard  était 
rcsbionnaire ,  pour  un  perfectionnement  h  l'invention  objet  des  brevets  déli- 
vres au  sieur  Mouneyrcs,  pour  une  machine  à  lan;  ledit  perfectionnement 
consistant  en  un  moyen  de  préserver  les  scies  de  l'empâtement,  d'exiger  moins 
de  force  motrice,  aempéoier  révaporation  da  tan  et  de  simplifier  le  méca- 
nisme. 

17*  La  cession  enregistrée  an  seerétariat  de  la  préfecture  du  départemeat 
de  la  Loire-Inférieure,  le  sS  octobre  i85o,  laite  au  sieur  Auguste  Hignard, 
propriétaire,  demeurant  à  Nantes ,  avenue  de  Launay,  n*  a  s ,  par  le  sieur  Cbau- 
veau-Lourmand ,  de  tous  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivré, 
le  19  msrs  i84i,  aa  sieur  Monneyres,  et  doat  ledit  Cbauveau-Loarmead  élail 
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eessionnaire ,  pour  un  monlm  à  taa  dit  priimlÎYVBeDt  tie9-mûilk€linw,  et  par 

Addition  radulatcnr. 

i8*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  tic  la  préfecture  <lu  dcpartemenl 
de  la  Loirc-Infcrieure,  le  a5  octobre  i85o,  faite  par  adjudicatioa  au  sieur 
Prospcr  Touchais,  négociant  »  demeurant  à  Nantes,  quai  Cassard,  n*  1,  par  le 
sieur  Uignard,  èt  tmia Mt  drâltt  âo  brevet  d*inveBtiott  de  dix  m  délivré,  le 
1 9  mars  i84i»  an  tienr  MonncjfrM,  et  dont  ledit  ffîgnard  était  cettionnalret 
poor  no  moulin  à  taa  dit  primitivement  4ico-aioUi«Cnr«  et  per  addition  reda- 
Êoiear. 

1 9*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 

de  la  Seine,  le  6  novembre  i85o,  faite  au  sieur  Tbomas  Marsden,  négociant, 
demeurant  à  Salford ,  comté  de  Lancastre  (Angleterre) ,  par  le  sieur  Busk  ,  de 
SCS  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  an^  qu'il  a  pris,  le  3i  janvier 
1 846,  pour  des  perfectionnements  apportés  dans  la  construction  des  machines 
à  peigner  le  ebentre,  le  lin  et  d'autrea  matières  filamenteoses. 

eo*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  j^réfecture  du  département 

-  de  le  Semé,  le  18  aovemibfe  i8$o«  fittte  eux  siemv  Alphonse  Lacombe , 
.  imprimeur  ssr  éleffês,  demeurant  à  la  Glacière,  coosmone  de  Gentil ly,  can- 

-  Ion  de  Villejnif,  arrondissement  de  Sceau  (Seine),  boidevard  estérieur, 
n*  5,  et  Jeen-8^»astiea-Lonb  Onfroy,  Imprimeur  sur  étoffes,  demeurant  A 
la  Glaciëre,  même  rue  et  même  n*,  par  les  sieurs  Boerstccbcr  et  Hutercan, 
de  partie  de  leurs  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'ils  ont  pris, 

-  le  4  janvier  1 85o,  pour  une  machine  à  imprimer  les  étoffes  de  toutes  matières, 
pnpier»  de  tenture,  toiles  cirées,  etc.,  à  uneoù  plusieurs  couleurs,  au  moyen 
de  reliefs  sur  le  rouleau  presscur. 

ai*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Moselle,  le  31  novembre  i85o,  faite  à  M*"*  Marie-Françoise-Joséphine 
de  Fischer,  veuve  de  M.  Fran^b  de  Wendel ,  ^ropriétrire  et  mattresse  de 
forges,  demeniintà  Hayange,  canton  de  ThionviUe,  par  le  sienr  Rimlinger, 
de  tons  ses  droits  an  hrevet  dHnvention  de  qoinse  ans  qn*il  a  pris,  le  1 1  join 
iSé6,  pour  on  fonmean  de  cuisine  économique  présentant  Tavantage  de  con* 
•oosmer  trés-peu  de  combustible ,  de  permettre  de  faire  cuire  une  grande 
quantité  d'aliments  et  de  r<tcueillir  du  gaz  pour  s'éclairer. 

3  2*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement 
de  la  Moselle,  le  21  novembre  iH^o,  faite  à  M"*  Marie-Françoise-Joséphine 
de  Fischer,  veuve  de  M.  François  de  Wendel,  propriétaire  et  maîtresse  de 
forges ,  demennnt  à  Hayange ,  caolen  de  ThionviUe,  par  le  sieur  Rimlinger, 
de  tous  SCS  droits  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  <|pi*il  a  pris,  le  9  février 
i848«  pour  un  perfectioonement  au  fourneau  éeonomionie  pour  lequel  il  avait 
obtenu  un  brevet  d*invention  de  dnq  ans,  le  99  mai  i844« 

23*  La  cession  enre|;istrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 

de  la  Seine,  le  S7  novembre  i85o,  faite  au  sieur  André  Frenays  de  Coutard« 

Propriétaire,  demeurant  à  Paris,  quai  de  Billy,  n°  54,  par  le  sieur  Moreau, 
e  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  12  juin  i85o, 
pour  des  procéJ<'3  propres  à  reconstituer  toute  espèce  de  poussier  et  matières 
menues  pour  en  faire  de  nouveaui  produits. 

ai*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  Seine,  le  2  décembre  i85o,  faite  par  adjudication  au  sieur  Jean-Louis 
Përin,  découpeur,  demeurant  à  Paris,  rue  de  Cbarenton,  n*  36,  des  droits 
en bréfei d'invention  de  quinie  tnt  pris,  le  29  août  i846,  parla  demoiselle 
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Crépin,  et  <loBt  la  société  Périn  et  ctmrorçaîe  €l£t'iei«rae  cenioaoi&e» 

pour  line  mécanique  pour  le  déhifnj^c  des  bois. 

55"  La  cession  enregistrée  au  secrt'^tarîat  do  lapréfechire  du  département 
deia  Haute-Marne,  le  i  A  déeenibre  i85o,  faite  aux  sieurs  Nicolas  Lamontrc,  I 
fabricant  de  tuiies,  demeurant  à  Reynel,  et  Coias  Carteret,  fabricant  de  I 
tvflês  il  fUlniipoiilt  pv  io  MUf  DtfMUf  BBt  droilB  m  Inwit  ^^vcntioo 
de  quinte  «ns  pris,  le  so  novembre  t84i|,  per  le  «leiir  Rebdm,  ét  êmA 
Mfas  est  eesnennaire ,  pour  un  sy^t^me  de  tolei.  (Celle  cetwent»  oeneBtM 
<pie  le  dëparlement  de  la  Uaute*Marne.  ) 

26"  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  pi^fecture  du  département 
de  la  Scino,  îc  ig  déccnibrc  i85o,  faite  à  la  maison  de  commerce  Laconibo, 
Onlroy  et  compigiiie,  dont  le  siège  est  à  la  Glacière,  boulevard  extérietur 
de  Paris,  n"  5,  par  le  sieur  Cbrîsten,  de  ses  droits  au  brevet  d'inYention  dû 
ouinze  ans  qu'il  a  pris,  le  ao  mars  iH5o,  pour  ub  genre  dHmpressioo  sur 

j^  .La  rtooeeaiîop  —riginrée  .en  iwdt«iit  de  iapréfeelMe  da  dfaHg 
mmi  de  la  Mm,  le  t3  dtaaiWe  1 85o ,  faite  au  sieur  Chadei  Mmib  Pmuh 

iet,  k  Paris,  rue  de  rEst,ii*  i5,  par  la  sociélé  Febas,  DeoMritort  ctcompagua^ 

de  ses  droits  au  brevet  d'inventioo  de  dix  ans  délivré,  le  n  aodt  an  sietur 
Pouilict,  et  dont  ladite  sodétc  était  ceîsionnaire  pour  un  systt^rac  de  cou»' 
jine4s  en  fonte  destinés  à  fixer  les  rails  fornnnt  les  voies  de  chemins  de  fer# 

a8'  La  rétrocession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  départo- 
jnent  de  la  Seine,  le  3 3  décembre  i85q,  kito  au  Mcur  Ciiarles-Marie  Ponià 
kt^'à  Euii,  iwde  TEié^  a*a&,  p»  U  eeciélé  FdM,  PuaHiiil 
gnie,  de  ses  droîls  au  brevet  dlnventioii  de  quinee  «Mfrâ,  leifi  WÊti  tëi^ 
jMrlealear  BDuillet,  dont  ladite eooiélé était  ceasionnaire,  poomiij^slftnaedé 
MMUtruction  pourrétablisaemat  des  voies  de  cbcnùns  de  fer. 

29*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeai 
de  la  Seine,  le  0  janvier  i85 1 ,  faite  â  la  société  Roblls,  Seyrig  et  campag&re, 
dont  le  sir^'c  est  à  Paris,  rue  liiclier,  n"  18,  par  le  sieur  Roblfs,  de  ses  droits 
au  brevet  d invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans  délivré,  le  27  scj^ 
iembre  i84i,  au  &ieur  PenzuUit,  dont  il  c»t  cesiiiounairc,  pour  une  madùoe 
à  iUBpension  propre  ma  séchage  tant  dea dlofta  ^ae  de  leulie  entres  awbitiiMi 
4NI  maûhes  propres  l'être  «échues.  (Cette  cession  d*«  lieu  que  poor  «ont  ce 
que  le  brevet  centient  de  relatif  k  rappltcatÎMi  de  la  Ibcoe  «enlrifuge  à  U 
luicaiion  des  ancres  en  général;  les  npplicalieoeâ  d^eiilresiadostcîes  rtstnl 
Ja  propriété  persoDUclle  du  sieur  Koblls.) 

3o'  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  6  janvier  i85i,  faite  à  la  société  Roblfs,  ^cyrig  et  compagnie, 
dont  le  siège  est  à  Paris,  rue  Ricbcr,  u"  18,  par  le  sieur  Licbcrmaan,  de 
ses  droits  au  brevet  dinveutiuu  de  quinze  aus  pris,  le  28  mai  iSà'ji  pooa 
des  perfeoiionnemeats  apportés  à  la  labrîcatîoa  des  sacrés  en  général ,  et  plos 

CrtieulièreoMOt  pour  rapplioation  de  la  patate  (convotvulut  palatas)  à  la  fi^ 
icalion  du  sucre.  (Celte  cession  u*a  lien  que  jpour  tout  ce  <|ue  le  brevet  coftp 
tient  de  relatif  à  rap|))ication  de  la  force  centrifuge  à  la  fabrication  des  sacres 
en  général;  les  appiicatioDs  à  d^autccs  industries  restant  la  propriété  peisçi^ 

oelle  dA  breveté.) 

Si**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeHit 
de  la  Seine,  le  6  janvier  i85i,  faite  à  la  société  l^.oblfs,  Seyrlg  et  compagnie, 
dont  le  siège  est  à  Paris,  rue  Hicber,  n*  18  ,  par  le  sieur  Seyrig,  de  ses  droits 
«n  brevet d^iBVtofien  de  ^vinae  «ns  pris,  le  sS  oetobn «6&8,  parte  teis 
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S^yvfg,  Crar,  la  société  Harpîgnies,  BtMtqoet  et  cumpigiii»,  M  ht.  soéM 
BernaMYrerts,  ^ont  le  sieur  Scyrig  était  cessioimMretpour  TDjtplitsition  de 
la  force  «Dlrifuge  A  la  fabrication  et  au  raflinagc  du  sucre,  (Cette  cesstooini 
iieii  que  pour  tout  ce  que  le  brovot  cou  lient  de  relatif  à  l'applicalion  delà  force 
centrifuge  à  la  fabrication  des  sucres  on  général;  les  appiicdiaDa  à  davUVi 
mdustrieâ  restant  la  propriété  persu  un  elle  du  siciu*  Seyrig.) 

3s*  La  cession  enregistréie  as  secrétariat  de  la  préfecture  du  dcpartemeot 
ém  il  Sèfaw,  4e  6  janvier  i65i,  faîte  à  4««oeillé  tMIfii,  0erig  etceaipagnîe. 
•hostie fliége  esté  Phfie,nieflicher,  il'iS.parfe  8iearGMl,dem  droîlSMi 
kv«?et  dloveatieu  de  quinxe  ans  quil  a  pria,  le  a3  mars  i85o,peiiruii  «p- 
^pflfftii  à  force  centrH'uge  à  pied  fixe.  (Cette  cession  n'a  lien  que  poar  font  ce 
-watt  le  Iw^vet  contient  de  relatif  à  l'application  de  la  force  centrifoge  à  fa 
nJbncatioQ  dos  ancres  en  général  ;  les  appIteaAkma  è  dautres  mdostries  rertMil 
la  propriété  personnelle  du  brsvelé.) 

La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
da  Calvados,  le  6  janvier  1 65 1,  fisite  aux  sieurs  Yictor  BuOard  et  Pierre 
Oient ,  apprêNm»  tonenteaft  à  Fleit,  GflMide*Rae,  par  le«ieiir<jnÉonel9 
^e  eea-dfêils  an  Wavet  ^nventran  de  cjnÎBae  ena  tfOLit  a  pi^  1 1^  S  mers  1 85o» 
|Mar  modification  des  molécnles  celorantci  ée  findîge,  eppCaiMea  ma  ecÊtm 
^"•nx  tissus  qui  en  dérivent.  (Cette  cession  nVst  Alite  que  penr  les  irriiniie 
aanentsde  Vire  [CaWados]  et  deDomfront  [Orne]). 

34*  Lo  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  priH"ectnre  dn  départenrtcnt 
été  la  Seine ,  le  i  5  janvier  1 85 1 ,  faite  au  sieur  Louis  Denis ,  fabricant  de  porte- 
plnmes,  demeurant  à  Paris,  place  de  la  Corderie-du-Tcmple ,  n*  6,  par  le 
■eur  Nicolle,  de  tous  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  (^ull  e 
yiîs,  le  4  mars  i34S»'poar  tm  peite^rayen éH kôMÊjXmms. 

SS*  Ia  eesiSott  enr^uCrée  en  sacrêlenat  4a  le  prafecinK  4n  4éperteBiQB& 
ét4m  Mm,  le  s3  janvier  i65i ,  faite  en  sienr  Armand  Leullier,  propriétatid» 
deoBenrant  I  Paris,  me  de  Chabrol  «    1 6  • 

par  le  sienr  Cbansey,  de  tons  ses 
droits  an  brevet  d*inventioa  de  quinze  ans  qn  il  a  pris,  le  6  jan\i(  r  1 849, pour 
nn  appareil  transformateur  de  vidange,  transformant  immédiatement  la^tne- 
tière  fécale  en  terreau. 

36°  I^a  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déprirtement 
de  la  Seine ,  le  3o  janvier  1661,  faite  aux  sieurs  Jaillon,  Moinier  et  compagnie^ 
Mnetflils  de  «evens  établis  à  la  TiRelte  près  fans,  me  de  Thienville,  B*6iàr^ 
•per  le«ie«rlIenaBdar,de  tonssesdrDksanWretdlmrention  de  qninse  ans 
^il  A  prie,  le  9  aoit  iS&g,  penrnn  pressoir  contina. 

37*  La  cession  enregistrée  an  secrétarisft  de  la  préfecture  dn  dépaftemol 
de  la  Seine,  le  3  février  i85i,  faite  au  sieur  CbaH es  Tbéodaîe  Launar,  ren- 
tier, demeurant  à  Balignoiles,  rue  Saint-Denis,  n°  25,au  î>icur  Loiiis-.losepb 
Dupont-Blondcl,  propriétaire,  demeurant  à  Paris,  boulevard  Bonne-Nom  elle, 
»•  3i,  et  au  sieur Cbarles-Maurice-Féimanuel  Leroux,  employé,  dcmeuraut  à 
I^ms,nle  Roquépine,  n*  8,  cbacun  nonr  un  tiers,  indivisément  entre  eux,  par  - 
le  Éieur  Iferebesianx ,  de  tons  ses  droits  an  lirevet  ITîttTeDlioB  de  quinse  «n 

ÎiTfl  e  «ris, le  Sojearvier  t95o  jMmr  «1  régnSstenr  flettenr,  appareil  deatlDé 
<quBuiger  cenetamrnemlies  difimntes  pressions  du  gax  sor  les  becs. 
38'  La  aession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préMCtnre  du  département 
de  la  Seine,  le  1  s  fi^rier  i85i ,  faite  à  la  société  en  nom  collectif  Louis  Lics- 
chîng  etTorase,  dont  le  sié;je  est  à  Paris,  boulevard  nonnc-NonvelIc,  n*  28, 
pn-  le  sieor  Nuty,  de  tons  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  (piinze  ans^ll 
a  pris,  ie  7  juin  iSiif ,  pour  un  genre  de  mosaïque  dite  mossiqae  Natjr, 
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39'  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  j 
de  la  iSeine,  le  i4  février  i85i,  faite  au  sieur  François-Jacques  Lecocq ,  de-  ' 
meuranl  à  Paris,  quai  des  Céicslins,  u''  1  a ,  par  le  sieur  Boucher ,  de  tous  ses 
droits  au  brevet  d  ioveotion  et  de  perfoctîoniiement  de  dix  ans  qui  iui  a  été 
délivré*  le  39  août  i843,  pour  un  sjrstème  d'agrafage  propre  aux  reiaorts  en 
fil  de  fer  écroni,  employés  pour  mediles  et  pour  d*antree  mages. 

ho*  La  cession  cnregistréo  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  i3  mars  i85i,  faite  au  sieur  Uenri-Paul-Daaiel-Victor  de  Ber» 
gue,  demeurant  à  Lisieux  (Calvados),  par  le  sieur  Eastman,  de  ses  droits  au 
brevet  d'invention  pris,  le  7  mars  i85o,  par  les  sieurs  Eastman  et  de  Bergue, 
pour  divers  perfeclionncments  apportés  aux  métiers  k  filer  et  à  retordre  ie 
coton,  la  laine,  la  soie,  le  lin  et  autres  matières  filamenteuses;  ledit  brevet 
expirant  le  a  janvier  i963,  comme  la  patente  américaine  à  Laquelle  il  se 
rattache. 

4i*  La  cession  enregtiirée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 

de  la  Seine,  ie  i3  mars  1 85 1,  ftite  an  sieur  Louis  Lebaudy,  négodaot,  demeu- 
rant à  Paris,  rue  d'Auraale,  n*  g,  par  le  sieur  deBergue,  de  deux  cinqoièaCi 
du  brevet  d'invention  pris,  le  7  mars  i85o,  parles  sieurs  Eastman  et  de  Ccrgiic, 
et  dont  ce  dernier  est  ccssionnaire  en  totalité,  j>our  divers  perfectionnements 
apportf's  aux  métiers  à  Gler  et  à  retordre  le  colon,  la  laine,  la  soie,  le  lin  et 
autres  matières  filamenteuses;  ledit  brevet  expirant  le  2  janvier  j8t)3» 
comme  la  patente  américaine  à  laquelle  il  se  rattache. 

4a*  La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  d^ertemeot 
de  la  Seioe,  le  i3  mars  i85i,  ftlte  à  la  société  Ernest  Gonin  et  compagnie, 
dont  le  siège  est  à  BatigooUes-Monceaux  près  Paris,  par  les  sienrs  de  Beigon 
et  Lebaudy,  de  leun  droits  au  brevet  d'invention  pris,  le  7  mars  i85o,  par 
les  sieurs  Eastman  et  de  Bergue,  et  dont  ce  dernier,  ainsi  que  le  sieur  Lebau- 
dy, sont  ce**siontiaire3,  pour  divers  perfectionnements  apportés  aux  métiers  à 
filer  et  à  retordre  le  coton,  la  laine  la  soie,  le  lin,  et  autres  matières  filamen- 
teuses; ledit  brevet  expirant,  ie  2  janvier  i863,  comme  la  patente  américaine 
à  laqudle  il  se  nttache. 

ii*  La  cesaion  earegbtrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département 
de  la  Seine,  le  10  mars  i85i,  faite  aux  sieurs  ÉdouanUH.  Holbrook,  nenrî-W. 
Adams,  Stebeu-F.  Bacon  et  James  Barnes,  demeurant  tous  quatre  aux  Étala- 
Unis  d'Amérique,  les  trois  premiers  à  Boston  et  le  dernier  à  Springfield,  par 
le  sieur  Smith,  de  vinf^l  vmgt-quatrièmes  de  ses  droits  au  brevet  d  invention 
qu'il  a  pris,  le  6  août  1800,  pour  une  machine  à  ployer  en  feuilles  le  papier 
ou  diflcrontes  autres  matières  ou  substances  susceptibles  de  ce  genre  de 
ployagc;  ledit  brevet  expirant  ie  37  novembre  i863,  comme  la  patente  amé- 
ricaine à  laquelle  il  se  rattache. 

,4À*  La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  Marne,  le  a 4  mars  i85i,  faite, à  la  société  Didier- Démanche  fils  et 
compagoie,  dont  le  siège  et  à  Reims,  par  le  rieur  Vau^n  Ta  venard,  de  partie 
de  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qn*il  appris,  le  a 3  juillet 
i85o,  pour  un  système  d'essieux  pour  voilures.  (Cette  cession  ne  confère  aux 
cessionnaires  le  droit  exclusif  d'exploitation  que  dans  les  départements  de  la 
Marne,  de  la  Haute-Marne  et  des  Ardennes.) 

45°  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  Manche,  le  a  avril  i85i,  faite  au  sieur  Victor-Louis  Bunel ,  propriétaire, 
demeurant  au  cbétean  de  Lillemaniëre,  commune  de  Saint<}uentin,  arron- 
dissement d*Avranches»  par  le  sieur  Simonnean  fila,  de  partie  de  ses  droîta  ra 
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brevet  d'invention  de  aoinie  ans  qu'il  a  pris,  le  3 1  Janvier  i$45,  pour  un  sys- 
tème de  four  à  eliMii  àeliififfe  oonllniie  m  boit  oa  à  la  houille.  (Ladite  ces- 
rian  n'ait  laite  que  pour  les  arrondissements  d*Avniacbes  et  de  C<ratances.) 
4.6^  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  da  département 

Bonches-dn-BhAne,  le  3  avril  1 85 1 ,  faite  à  la  société  Érard  et  compagnie , 
dont  le  siège  est  à  Marseille,  rue  de  Lancerie,  n*  3o,  par  le  sieur  Aroier,  de 
toos  ses  droits  nu  brrvct  d'invention  de  quinie  ans  quMl  a  pris,  le  11  juin 
1 85o,  pour  un  appareil  évsporaloire  à  air  libre  applicable  aux  chaudières  4 
vapeur. 

à^''  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  5  atiH  i85t,  fiiite  an  sieur  Eoglna-Alaiandre-Désiré  Boucher, 
iBaniifiMslarier  tréfileor,  demeurant  è  Paris,  me  des  Vinaigriers,  n*  i5,et  an 
«enr  Jean-Louis  Laverge,  manuractnrier  tréfilenr,  demeurant  aussi  à  Paris, 
rue  des  Vinaigriers,  n*  i5,  par  le  sieur  Roselenr,  de  tous  ses  droits  an  brevet 
d* invention  de  quinse  ans  qa  il  a  pria,  le  a6  mars  iS49»  P*^  des  procédés 
drëtamagrs  sur  tous  métaux. 

hS'  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  5  avril  i85i,  faite  au  sieur  Eugène-Alexandre-Désiré  Hotichcr, 
manufacturier  tréûleur,  demeurant  à  Paris,  rue  des  Vinaigriers,  n"  lô,  et 
mm  aieor  Jean-Lonif  Laterge,  manafketorier  tréBlenr,  demanrant  aussi  ft 
Pluia,  rua  daa  Vioaigriers,  n*  1 5 ,  par  le  sienr  Roselenr,  de  tous  ses  droits  à 
la  propriété  iodirisa  de  moitié  du  brevet  d*invention  de  quinze  ans  pris,  le 
6  aoAl  i8é9«  par  sienm  lesdits  Bonehtr  et  Bosdevr,  pour  des  moyens  d*éta- 
asagesur  tous  métaux. 

49*  La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du 
Hliône,  le  38  avril  i85i,  faite  au  sieur  Brugnier,  chineur  en  châles  et  proprié- 
taire, demeurant  à  Lyon, place  Salhonay,  n*  a,  par  le  sieur  Dintin,  d'un  partie 
de  SCS  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  24  juillet 
1845,  pour  un  procédé  mécanisa  à  dûnar,  soit  an  pièees»  soit  en  flottes, 
la  aoia ,  la  laine ,  le  cachemire  et  la  fantaisie.  (Cafta  eesaion  se  eonifcre  au  sienr 
Brogniar  le  droit  d*esp1oiter  ledit  brevet  que  dans  Tétendna  dn  territoire  dn 
département  du  Rh6ne  et  dans  nn  rayon  de  deux  myriamèlns  de  distance  au 
delà  de  la  limite  de  ce  département,  et  elle  confère  ce  même  droit,  dans  la 
même  circonscription  et  pour  toute  la  durée  du  brevet,  au  sieur  Jean-Frédéric 
Favre,  dessinateur,  demeurant  à  Lyon, place  Croix-Paquet,  n'  1 1 ,  cessionnairc 
partiel  antérieur  qui,  aux  termes  de  l'acte  de  cession  du  18  juillet  18  i8, 
n*avait  acquis  que  le  droit  d'ezploiter  le  brevet  pendant  deux  années  et  dans 
«n  rayon  de  deux  myriamUres  de  Lynn  al  des  eommones  dites  nhtrhaina,  ] 

So*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département 
da  la  Seina,  la  1  mai  i85 1 ,  faite  an  lienr  Jean-Hippolyte  Dcaonches-Foucbard, 
cairoesier,  demeunnt  à  Paris,  avenue  des  Champs- Élysées,  n*  4o,  par  la 
aienr  Dupré,  d*une  partie  de  ses  droits  au  brevet  d*invention  de  qninze  ans, 
<|Q*i]  a  pris  le  7 5  novembre  i848,  pour  un  système  à  appliquer  aus  ToUurcs 
jnspendues,  aûn  de  les  empêcher  de  verser. 

5i**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Marne,  le  5  mai  i85i,raile  ausieurTbomas-FrédcricGuériu,  marchand 
de  fer,  demeurant  à  Disy-la*6ros,  par  la  soeiélé  IKdier4kmancii6  Gis  et 
compagnie,  de  partie  de  ses  droits  an  brevet  d'invention  de  quinte  ans  pri?, 
la  ai  juillet  i8So,par  le  sîenrVaugin  Tavenard,  dont  ladite  société  est  cession- 
vaire,  pour  un  système  d'essieux  pour  voitores.  (Cette  cession  ne  conf^re  au 
lienr  Gnétin  le  droit  aaeittsif  dexploitatioii  qva  dans  rarrondisseamit  de  Ro- 
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croy  (Ardcnoe»),  tout  eaUer  el  sMi»  escepUon; 
frontières  faisant  partie  de  rairoadiMeaMDl  de  RalM,  savair  :  RMaKim 
jBane^e,  EeinanaïQrt,  la  Romag^e,  ChandioBt  Giwoo,  Afdoa«  DbaM 


Ifostelimart,  el  daa»tintea  les  eonaiMes  à^k  mâmm  MMdeiMBMI  ^ 
troQveoi  compriieaistv*  «illieqpii  mnneiil  dPélm  imfmém  tA  la  Vmm 
aépare  le  dëpMgteaieat  im  àrimiÊÊÊÊ  ânk  départanefli  dkViiiMv  —  wii 
celle  de  Tkirair.)  1 

Ssf*  La  eeeiîoii  earegi&trde  m  aeerétariiil  de  le  pn$teUM^4»4i[  ^ 
4e  U  Seine,  le  lo  mal  i85i  «  faite  à  la  société  eo  partidpelioB  Ci 
KcfacMont,  de  SeesevaHe  et  leMac,  par  U  sieuv  ClM^bart,  dk  eee dMp 
liravet  dmfenlkni  àt  qpiîaie-aiiB  pris,  le  %Z  jaaviee  liiS,  par  1»  eieerUl 
«i  dooi  Icàit  aiew  CJiaberl  étail  adjudicateire,  pear  WÊit  Un»  ' 
•gPiCr  à  hueuler 

53*  La  ceaaien  enregisiffée  an  seevétanal  db  U  préfedom  ém 
^  iaSeiaev  le  i^nai  il5i«  (aitc  pr  adjudicatif»  ama ai— f  h nmtiê Uk 
de  Sessevalle,  propriétaire,  detnenraiità  Paris,  me  de  rPnif— silé,  ^lêt 
LeMcrder  de  IfaiaeaeeUe  VerUUe  de  Bicheieet,  proprî 
TombebMf  (Lol-el^<*areaoe),da  brevet  d*iii«eiitioirde 
»3  janvier  1 845,  par  le  sieur  Labai,  el  déni  1» aeeiélé  Cbebert,  d» 
de  Sessevdle'  el  noilafl  était  eeisînaneifn  pêne  um  Wode-iipalSa  ett 
tieacole* 

54*  La  cesaioa  eoiegtatfée  a» McrétiriiAde  la  pvéflMtose  éa 
de  la  Seine,  le  1 7  mai  ilS  i«  ikileflaeieuf  JaMa*H.  Graf»  diMBSi 
field  [ États-Unis  d'Amérique),  ponrle  sienr  1V<  Adams,  de  eee  dlpestsee 
d*kivcDtioDprie,ie6'aeAèi860,^le8ieisrSflaitk«e^dMl  lediiW< 
était  cessionaaîfm  pour  u&e  mackiae  k  ployer  ea-  feoiflee  Irpepiort 
renta  antm  matîèria  ea  sobatanee»  soeeeplilileside  ee  geare  de  jf^tlft 
brevet oipiraot  le  97  Bottaibae  i863,  coimiM  la p ateate' emégifiMna A " ~ 
il  se  raltaebe» 

55**  La  cessioa  earegistr^e  au  secrétariat  de  U  préleotare  da  déj 
Je  laSeiaCile  17  mal  i  <S5i,  faite  an  sîcur  Edward-H.  Holbrook,  ioK— < 
ABosloa (Étals -Unis  d'Amérique),  par  leaiear  James-IL  Gniy.de  sas 
auLrcvct  d'ioveution  pris,  le  6*81041  i^So'fpar  le  sienr  Snnib  ,  et  doo^^ 
Janies  I  i.  Grayétaitceseioaaaiae,pottr  me  meekiaeiployer  cnfeuâUtsIm 
eu  différentes  autrea  meliècea  ou  adbstaaces  susceptiiUea  de  ee  fflùti 
pleyage;  ledit  brevet  ei|4nttt  k  37  nonrembee  »&êS^eemma  la  pHaMafld 
cainc  h  laipielleil  se  rattache* 

56*  La  cession  enregiatrée  au  secrdtariai  dr  U  préfiiatarada>  départ*» 
delà  Seine,  ia^t  bmL  iS&i,  fiitcà  laaociétô  Pailleux  et  compagnie, 
eiéae  est  fixé  provisctrement  à  Chatou,  par  le  aieur  DuvaU^  taaft-isi  ^ 
an  arevet  de  faiaae  an»  qfjl'à  a  pria,  le  &  jaavier        p«aa  deapreaééii 
peinture  sur  veree» 

57°  Laceesion  cncsgistfée  a»  seeiélanat  dar  k»  ptéleelime  du  dcpari 
de  la  Maroc,  le  3o  mai  i85i, faite  par  eoncerdai  ao  aeur  Jule»-Al| 
Matbieu ,  fabricant  de  caisses ,  demenrant  à  Retme,  roe  da  VeaiCy  a*  idt', 
leslcur  \ferlia',  de  sea  droiu  au  brevet  d'inwc&tîoir  da^nioea  Maprû 
5  octobre  1 846,  par  laa  iieiaaa  Merlin  et  Matlucu^  pear  uae  seiliâe  Mirai 
propre  à  la  con£ectsoa  des  caîsicaà  vins>  llquears ,  etc, 

58*  La  cession  enregistrée  au  secaétMMtdc  le  préfecture  da  d^psrtci 
de  la  Marne,  le  3i  mai  i85i,  faiie  aux  sieurs  Lonu  Walbeaaa  ai  eeaifttl 
de  Reimarpaale»sicam»ÉmiiaLeB»lii>BlMiipMa  et  ieaipifeis,dr| 
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leurs  droits  aa  brevet  d'invcntioa  de  quinze  aoi  ^u'ila  ont  pris,  le  9  Ravier 
iS5  1  «  pour  uu  »ptènic  de  machine  nacteuse. 

Lacmsiod  «Dregistré^m  tttrttirilt  de  la  piU»gtuxù  éa  déotrltment 
Bxk  IfodL»  le  16  juin  fiyte  au  nmaut  £doaardJeaii*Winoe  DoomniUd, 
plianMeten  à  Duokerque ,  par  le  sieur  Ozouf,  de  partie  de  ae»  <lroiii  «ft 
Drevet  d'invention  de  quinze  ans({iiii  e  pria,  le  9  octobre  i844.  pour  un. 
mlraniiiTi  r  destiné  à  scvvir  de  bouchage  aux  bouteilles  contenant  des  iiquidea 
gnzcux  dit  cansttlo-mtcanujue.  CcLtc  ccs5ion  ne  confère  au  sieur  DumoilUli.  le. 
d^iKÛt  cxcliuii  d'exploitation  que  dans  la  seule  ville  de  Dunkerquc. 

60*  La  ccs&iou  enregistrée  au  sccrulariat  do  la  préfecture  du  département 
flc  la.  Seine»  le  ic^^iu  ,  faite  au  sieur  Paul  Borie,  demeurant  à  Paris, 
boalenard  Foiwannièfe ,  li*  24t  pv  i«  iienr  Mmrf  Borie.  de  dfoîlt  anlMt» 
wtX  d'iftveiOiea  do  quinze  mis  orU»  le  s8  oolobra  i848t  ptr  les  frkne  Borie« 
pesc  dce  bnqpes:ct  pottrias  tobnleires. 

61*  La  cession  enregistr(^c  au  secrétariat  de  la  préieclure  da  départcmeoi 
de  rOrne,  le  3 5  juin  iS5i,  faite  à  la  société  A.  Tailfer  et  compagnie,  dont  le 
<îëgc  est  à  Laigle  ,  par  les  sieurs  Bouclier  et  Laverge,  de  leurs  droits  au  brevet 
d'invention  de  qninze  ans  pris,  le  2G  mars  18^9,  par  le  sieur  Roseleiir,  Joui 
les  sieurs  Boucher  et  Laverge  étaient  ccàsioonaires ,  pour  des  procédés  d  étar 
mage  sur  tous  méuux. 

^*  Le  €«MioB  enregistrée  an  lecréliIrMl  de  k  Bidfoetaie  da  déparlemeat 
de  rOnie»  Je  sS  jeu  iftSi ,  ieha  k  U  aociélé  A.  Tailfer  el  compagnie,  dent 
le  tié^e  «i  à  Lai^e,  par  le»  aieer»  Boucher  et  Lavarg^v  de  leurs  droits  aa 
brevet  d'invention  de  quinze  aet  pris,  le  6  août  1849,  par  lei  aiewM Beachar 
«I  Roaelenr,  dont  les  sieurs  Boecber  eiLaw«f§a  étâanl  cii»ioiittaifea,pet  daa 
moyens  d'étamagc  sur  tous  méfaiix. 

$3'  La  cession  enregi.slrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  Seine,  le  a6  juin  faite  au  sieur  Samuel  (luiillUc  Liiter,  demeurant 

à  Saint-Denis  (Seine),  à  i' établissement  du  Graud- Barrage,  par  le  sieur  Douis- 
tiiorpe,  de  ses  droits  au  brevet  d  inTeeâion  de  <|iiinze  an»  pour  le  peignage  et 
le  aénaçage  des  iBetiiff«i  iUaiMiiteaaei» 

64*  La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfeclare  dn  dépavteoiaBt 
de  la  Seine,  le  a6  juui  1 85 1,  faite  au  slear  Samuel  GealiSs  Lister,  demeuranl 
à  Saiot'Dems  (Seine),  à  rétablissement  da  Grand-Barrage,  par  le  sieur  Dook- 
(Siorpc,  de  ses  droits  au  brevet  d'invention  qu'il  a  pris  en  France,  le  3o  sep- 
tembre iSjo,  et  devant  durer  jusqu'au  10  août  i8(>i,  pour  perffclionue- 
menLs  dans  la  préparation  ci  le  peignage  de  la  laine  et  auircâ  matières  ûla- 
menteuses.  , 

05*  La  cession  enregistrée  au  secritariaide  le  priintiiri  de  dépirteiiMBt 
da  le  Saiee,  le  s**  joillel  i85^  faite  aa  tienr  Nicolaa  Schlombergar  ci  com- 
pagnie, à  Guebwîw,  arvoediaaaflBeet  de  Gofanar  (llaat<BliâD),  par  la  société 
PeapîUier  et; compagnie,  de  sesdsoilaae  brevet  d'inveniioa  de  qiiiMa  aea 
pria,,  par  leaoaiété  Poupillier  et  compiigoio,  le  S  février  i84S,  pour  une  ma- 
chine propre  au  peignage  des  laines,  dile  pevjntnse  sans  hloujse.  (Les  codants 
se  sont  réservé  droit  d'exploiter  ledit  brevet  coocurremment  avec  lea  cea- 
llnnnaires.)  , 

66*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  do  la  pvélècUirc  du  département 
de  la  Seine,  le  à  juillet  iSâi,  faite  au  sieur  Jean*Baptiste  Duranloe,  négo* 
<toet,  demwniit à  Bafia,  m  SBÎoC«jMapb,  n*  1 1,  ^  leaav  ttabiv  de  eae 
droîb aa  bceveidHraHBtîott de  qoinae aaa fe*îl e poay la  a4 join  idé?»  poer 
f application  noovdle  etifiWaW  dea-iieyaai  leniipauiilgtiMagréiaétalfci 
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é$  eiinivre,d6  lia,  de  coloo6t  deioieantiiniHiilol,poitrkcMfiMlioiidès 
chemises. 

67*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  da  dépeftemoift. 
de  la  Seine,  le  9  jaillet  i85i,  faite  à  la  société  Auguste  Cbenai  et  compagnie, 
dont  le  siège  est  à  Paris,  me  Sainl-Georgcs,  n"  44,  par  le  sieur  Chenal ,  de 
ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  ([ii'il  a  pris ,  le  2  2  novembre  1 84  ^ 
pour  enrichir,  par  addition  de  principes,  ies  charbons  de  bois,  les  cokes  ei 
les  charbons  de  tourbe,  d'une  nouvelle  dose  de  carbone  et  d'hydrogène. 

66**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Hante-Vienne,  le  1  o  j  uillet  1 85i ,  laite  ans  sieurs  Haviland  ctcompgoie, 
n^gecisnts  à  Limoges,  par  le  sieor  Ghanon,  de  partie  de  ses  droits  an  bravct 
d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  s  août  i85o,  pour  fappticalieii  da 
la  lithographie  à  la  poterie,  crislaox,  porcelaine,  etc.  (Cette  cession  ne  cou* 
fèrc  aux  sieurs  Haviland  et  compagnie  le  droit  esciosif  d*eiploilation  qoa  dans 
le  département  de  la  Ilaule-Vienne.  ) 

69'  La  cession  cnregislrt^c  au  8ecr('lariat  de  la  préfecture  du  d<^parlemcnt 
de  la  Seine,  le  i5  juillet  i85i,  faite  au  sieur  Pierre  Tassin,  jdemeurant  à 
Paris,  rue  Bergère, fi*  a4,  par  le  sieur  Hoosiaux,  de  tous  ses  droits  au  breret 
d'invention  de  dix  ans  délivré,  le  ai  octobre  iSéS,  an  sianr  Penot,  dont  ledft 
sieor  Honsianz  était  cessionnaire,  pour  on  genre  de  chaassnres  sans  oooliirea. 

70*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  do  la  préfecture  dn  département 
Je  ta  Marne,  le  16  juillet  i85i,  faitaasîeur  Fiançois^osepb-Cbarles  iCilUan 
Abclé  de  Muller,  négociant  à  Ludes,  par  le  sieur  Roger,  de  la  moitié  de  ses 
droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  16  janvier  i^&SOv 
pour  roppliralion  du  vide  à  la  distillation  à  froid  des  vins,  etc. 

71°  La  cession  cnregiblr<^e  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Marne,  le  2 1  juillet  1 85 1,  faite  à  la  société  Didier  Demanche  fils  et  com- 
pagnie, dont  le  siège  est  à  Rehns,  per  le  siaor  Vsugin  Tavenard ,  de  paMie  do 
ses  droits  an  brevet  dlnvention  de  quinxe  ans  t(o*il  a  pis,  le  93  jnwet  iSSoi, 
pour  un  système  d'essieux  pour  vôitures.  (Cette  cession  ne  confère  auxcea- 
sionnaires  le  droit  exclusif  o  esploitation  qoe  dans  les  dépirtamants  de  Mna-  * 
cl- Marne  et  de  l'Aube.) 

72*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Marne ,  le  a  1  juillet  1 85 1 ,  faite  à  la  société  Didier-Demancbe  fils  et  com- 
pagnie, dont  le  siège  est  à  Reims,  par  le  sieur  Vaugin  Tavenard,  de  partie  de 
ses  droits  su  brevet  d'invention  de  quinse  ans  qu'il  a  pris,  le  s3  juillet  i85q. 
pour  on  ^fttfcme  d'eseîeax  pour  voitures.  (Cette  cession  no  con!iro*amc  ceesioB- 
naires  le  droit  esdosif  d*eiplottation  que  deoe  le  dépertemeot  de  la  liaose.) 

7,3**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
do  Uaui-Rhin,  le  11  août  i85i,  faite  aoi  sianiv  Nicolas  Scblumberjger  d 
cnmpaî»nio,  négociants  h  Guebwiller,  par  les  sieurs  Louis  Wabaum  et  compe- 
gnic,  de  leurs  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  9  janvier 
i!55i,  parles  sieurs  Émilc  Lamoilic  et  Blampain  et  compagnie,  dont  1rs  sieurs 
l^uis  Walbaum  et  compagnie  étaient  cessionnaires,  pour  un  système  dâ  ma- 
chine nscteuse.  f 

74*  La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfectore  dn  départenwnt 
de  la  Charente,  le  18  ao&t  i85i,  fail  an  sienr  Jean  Jnieandi  relienr  et  pape- 
tier, h  Angoidème,  par  le  sieur  Sy ,  de  partie  de  ses  droits  an  brevet  d'inven* 
tion  de  quinrc  ans  qu'il  a  pris,  le  a&  avril  i846,  pour  un  registre  à  bascule  et 
(!os  «\  ressorts.  (Cette  cession  ne  confère  au  sieur  Juscaud  le  droit  d'es|^ilîl#> 
tiou  exclusive  que  dans  ie  dépwtemenl  de  la  Charente.) 


Diyiiized  by  Google 


B.     96*  (  629  ) 

Î5*  La  cessioii  «ar^gistrée  m  McrélariiMt  de  la  jpréfeeture  da  département 
'Aifoe ,  !e  19  aoAt  i85i,  fait  an  aienr  Édonanl  Fleary,  marchand  de  fi»; 
demèorant  i  ^^ontcornet ,  par  le  neof  Vaugin  Tavenard ,  de  partie  de  ses  droite 
an  lirefet  d'invention  de  quinze  ans  quMI  a  prit,  le  a3  juillet  18S0,  pour  un 
système  d'essîcux  pour  yoiturcs.  (Celle  cession  ne  confère  au  sieur  Fleury  la 
droit  cxclosif  d'exploitation  que  dans  le  déparlcment  de  l'Aisne.) 

76**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de,  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  6  septembre  1 85 1,  faite  à  la  société  Ilautoy  et  compagnie,  dont 
le  siège  est  à  la  Petite-VUlette ,  près  Paris,  rue  d'Allemagne,  n*  69,  par  le  sieur 
liard ,  de  ses  droits  an  Ikrevet  diméntion  de  quinxe  ans  qif  Û  a  pris ,  le  38  août 
i9ig,  çonr  on  procédé  de  fidbricalion  d'hnâe  propre  à  graisser  les  maditnes', 
dhe  àailt  gtêitt, 

77*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine ,  le  6  septembre  1 85 1 ,  faite  au  sieur  Liard ,  ancien  fabricant  de  ro> 
bincts,  demeurant  à  la  Petite- Villette,  près  Paris,  route  d'Allemagne,  n"*  Gg, 
par  la  société  Hautoy  cl  compagnie,  de  ses  droits  au  brevet  d'invention  Je 
quinze  ans  pris,  le  a8  août  iSâg,  par  le  sieur  Liard,  dont  la  société  Hautoy 
et  compagnie  était  cessionnaire ,  pour  un  procédé  de  fabrication  d'huile  propre 
à  graisser  les  madunes ,  dite  kmU  èt  êéve. 

78*  La  cessbn  enregistrée  au  secrétariat  de  la'préfeetoré  da  département 
de  la  Seine,  le  6  aeptembre  1 85 1 ,  faite  an  sieur  Christophe  Hautoy,  proprié- 
taire ,  demcuraot  à  Paris ,  me  des  Moineaux,  n*  8 ,  p»*  le  sieur  Liard,  de  ses 
droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu^il  a  pris,  le  a8  août  18Â9,  POur 
un  procédé  de  fabrication  d*httile  propre  à  graisse^  les  machines,  dite  nuUi 
et  séve. 

79*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Marne,  le  9  septembre  i85i,  faite  au  sieur  Joseph  Thomas,  négociant 
ea lièges,  à  Épernay,  pit  le  sieur  Haunat,  de  tous  ses  droits  au  brevet  d'in- 
Tention  de  quinte  ans  qu*il  a  pris,  le  »o  novembre  1 84g,  pour  le  Iraitemenl  et 
la  naatmnté  fiictice  ou  élasticité  du  liège  en  général  et  des  bouchons  an  parti- 
colicr,  et  pour  le  blanchiment  des  vieux  bouchons  ayant  servi  ou  noo,- 

60*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  16  septembre  i85i,  faite  à  la  dame  veuve  Lambert,  nt^a 
Soiannc-Julidine  Prost,  fabricante  de  chaussures,  demeurant  à  Paris,  rue 
Salle-au-Comte,  n*  8,  par  lo  sieur  Foucher,  de  tous  ses  droits  ati  brevet  d'in- 
vention de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  s5  septembre  1847,  P^^^i*  métier 
propre  à  faire  des  chaussons. 

81*  La  oemon  enregistrée  au  aecrétiriat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  la  16  leplembre  i65i ,  ftite  au  neur  Jean*Bapliste  Blabe,  lUni* 
flitttde  chaussures  et  brosserie,  demeurant  à  Paris,  rue  de  Paradis,  n*  6, 
au  Marais,  par  le  sieur  Pinguet,  de  tous  ses  droits  au  brevet  d^invention  de 
quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  n  mars  1 85 1 ,  pour  un  procédé  unique,  mécaoiqtie 
et  chimique  pour  imprimer  à  la  fois  plusieurs  couleurs  sur  papier,  soie,peau« 
veiour.o,  toile,  cuivre  et  toile  cirée. 

8a*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  6  octobre  i85i,  faite  an  sieur  Cbarlcs-Édouard  Patinot,  fabri- 
omt  de  produit  dto  tarte  cuite  pour  lea  bâtimenta,  demeurant  à  Paria,  me  du 
Thm-SmirGmoén^n*  43 «  par  la  damoiaelle  Penot,  agissant  eomme  léga* 
taire  universelle  du  sieur  Achille  HcQiteleup,  de  ses  droits  an  brevet  d'inven- 
tion de  quinze  ans  délivré,  le  si  lepteadm  18S8,  su  sieur  Fonrouge,  dont 
ledit  Uenrtalonp  était  eeanoiùiaire,  peur  îpdi  lyatème  de  tu jatu  de  cbaminée  cd 
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terre  cailft,  Mift'ponr  étte  éubli»  4aoi  r^faiaiewe  4»  Mn»  MÎi  I^vy  âtoe 

83*  La  cession  CDrogistréc  au  secrétariat  de  la  pi^fecturc  du  d^^parteoient 
•du  Calvados,  le  i  i  octobre  1 85 1  ,  faite  au  sieur  Alphonse  Le  logeais,  banquier, 
dcmeursuit  à  Coudé-sor-Noireau ,  par  le  sieur  Guillouel,  delà  moitié iiuiiviie 
de  ses  droit!  an  bretet  d*mfeatîoo  de  qoinM  «oft  pris»  b  jmiim  kMI, 
MT  li  9Wtt  KfàuL,  iùtA  le  tieurGuillenei  t al  raerinenaîne,  poor  ■nerowpeM 
SoëidetÉiiiIttietiiJbleii»  gde,  lUu  et  apie,  aasseinpIeidruidigo^lelMa:]» 

84*  La  ceisi un  enregistrée  au  secrétariat  de  là  préfecture  du  département 
du  Calvados»  le  i4  octobre  i85i  ,  faite  au  sieur  Victor- llyaciuthe - Libert 
Guilloutt,  «lemnirant  h  Condr-sur-Noircau  ,  par  le  sieur  Guillouel,  son  dis, 
de  ses  droits  au  Lievet  d  inveuliou  de  quinze  aus  quilapris,  le  j  mars  i85o, 
pour  motUûcatiou  des  niolécoles  coloraoles  de  rindigo,  applicâbic&aui  colons 
et  aos  tlMua  qui  an  dérivent.  (CclteicesMQO  m  ceteprena  pat  iea  arroadiia» 
jncAts  de  Vive  (Galvaiioa)  et  île  DomlWmt'tOirae) ,  pour  leacpiela  ou  eeeeMi 
>  A  été  eonaentie.  Je  6  janvier  i85 1 ,  an  profi i  des  sieurs  Buflard  et  Oxoul.) 

85°  La  cession  enregistrée  au  lecrétariaide  la  préfecture  du  départemeiit 
du  Calvados,  le  1 4  octobre  1 85 1,  faite  au  sieur  Alphonse  Lelo^eais,  banquier, 
demeurant  à  Condi^-sur  Noireau,  psr  le  sieur Giiilioucl  père,  de  la  moitié  indi- 
vise de  SCS  droits  au  brcvtt  d  iuvcntiou  de  quiuxc  ans  pris,  le  5  mars  iS5o, 
par  le  sictir  Guillouct  fils,  dont  le  sieur  Guillouel  ptre  csl  cessionnaire, 
pour  uiodiiicalion  dcj  molécules  colorantes  do  l'Iudigu,  applicubics  aux  colons 
et  aux  li:>8us  qui  en  dérive&L)  Celte  cession  ne  eomprend  pas  les  arrniidine 
mcnts  de  Vire  (Calvados}  et  de  Domfront  (Orne) ,  pour  lesquels  une  caniaa 
a  été  consentie,  le  6  janvier  i85i ,  aa proiU  des  sieurs  Baliàrd  ci  Oioot.) 

86*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat-de  la  prélecture  du  départiieat 
de  la  Seine,  le  3o  octobre  i85i ,  faite  aux  sieun  Antoiae^Camille  Laorens, 
Léon-Philippe  Thomas,  demeurant  à  Paris,  rue  Sainl-Doniiniquc-Saiut-Ccr- 
maiu,  n°  i8,  et  Louis-Pros|jer  de  Jacquot  Andelarre  (comte  d'),  dimeuiaiU  à 
Trcveray,  canton  de  GonJrecourt  (Meuse) ,  parle  sieur  Baudelol,  de  fecs  droits 
au  brevet  d'iuveution  de  quinze  ans  qui  lui  a.clc  dclivré,  le  3 1  mars  i838, 
Dour  un  appareil  destiné  k  recuetUir  en  gveulecd  ctraosener  su  cnMieet  des 
AantsHroameaiiz,.  en  lout  ou  partie,  les  gai  qui  s^écheppent  d^gneulanl»  les 
coosbiner  à* fa  tuvàre  avec  fair  lancé  dans-  la  roaclnae  soufflante  et  fàice  iânir 
le  mélangea  k  la  uisien  et  À  laréduction  des  mineraii  de  fer. 

87*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparleaMBl 
de  la  Seitic,  le  20  octobre  i8Si,  faite  aux  sieurs  Aiitoiue-Camiile  Laiirens  et 
Léon-Philippe  Thomas ,  demeurant  à  Paris ,  rue  des  Beau\-Arl9,  u°  2,  par  le 
slcur  d'Aucîelarre ,  de  &i  .s  Jioiis  au  brevet  d  inveuliou  de.  quinze  ans  délivré,  le 
3i  mars  luo^ô,  au  aicur  Baudelol,  dont  iesdits  sieurs  Laurcus,  Thomas  et 
d*Aadelarre'  étaient  ctaaioooaires ,  pour  un  appareil  destiné,  i  recueillir  an 
gueulard  etrameoer  aa creuset  desbants»lôunetiUteB  tant  ott.pactie,  les  gis 
qui  s*échappent  du  gueulard,  les  combiner  à  la  tayërttafec  Tair  lencédeatln 
nacbinesotimantc  et  faire  scnir  le  mélMge  A  l>i  fusion  et  <^  la  rédvoliea  dee 
luiaerais  de  fer.  (Le  sieur  d'Andclarre  se  réscrvele  droit  de  faire  usa^e  des 
procédés  décrits  au  brc\ct  daus  les  forges  de  Trcveray  et  Saint-Joirc  [Meuse]). 

8S°  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  St'inc,  lo  30  octobre  i85i,  faite  aux  sicurs  Antoiuo-Caraille  Laurens  et 
Léoii-Philipno  Thomas,  demeurant  à  Paris,  rue  dos  Bcaux-Ârts,  n*  2,.  par  le 
éieur  d'AodelarreV  de  se»  droits  ao  brevet  d'iufci^iQa  de  qui^uc  m»  ôtài)i^lt 

m 


Diyiiized  by  Google 


B.     96.  (  «1  ) 

Mil  1 838,  au  fienr  Bobîa ,  doai leaclila siears  Lauirens,  Thomas  et  d'An- 
Milr  OMMMMKs ,  poiw  «■■— iif  6m»  !«  appareils  chauffés  des 
■Étiré  Mn>Mé  «I^udo  iéeamçmé  ém  gMidItrda  dMTUntir&ur- 
«prëi  IWrtraospoilêèdiBlBM  jiM^aer^a»«M«MMei]a  m  moyen 
de  OHidaDl»  fermés.  (La  amw  cTlaédacre  se  i^aerve  le  ^loiidb  faire  usage 
des  psecédé»  4étnlB  m  ivei«l  diii»  l«a.  iÎMgB»  (k  'Enmmy  m,  î^aiat  Jqmp 

89*  La  cc5s5ofî  pnrfçn?tr*&  au  secrétariat  de  !a  pr^rectore  d»  dlput€meiit 
de      Seine,  le  ao  oclubrc  i85i,  faite  aux  sietirs  Camille  Laorens et  Léon- 
Philippe  Thomas,  dtineurant    Paris,  rue  des  Bcaux-Arls,  n"  3  ,  par  la  société 
des  sitrurs  d'Andelarrc,  Thomas  et  Laurens,  de  se.s  droits  au  brevet  d*inYrn. 
tiondeqaTDzeaiis  délivré,  leA  octobre  i84i,  ao  sieur  d'Aiidflarre.  dont  fnditc 
•Qciéfeê  éltil  eeSBfQVDmR ,  pour  Tappiicatioii  des  -gai  des  bauls-loumoaux  et 
'««frai  foyen  îsdMrisfti  ou  produit»  àUm  ans  traitoneuta  nétallurgiques  et 
fooles  iutres  usines  à  feu,  et  encore  peur  la  créatioa  cCi*utilttalioB  db  gta  avirw 
tfwcevt  des'iumts-fonrneaui.  (Le  neûr  Mnèriarre  te  résenre  le  dnît  de 
faire  om^  des  procédé»  déerilir  au  ftrevvl  te»  les  fergf»  d»T^er^  et  de 
fiaiotn^DTre  [Meuse]). 

90'  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  fa  préfecture  «In  dopartemeiit 
de  l'Isère,  le  3o  octobre  i85i,  faite  aux  sieurs  Franroîs  Mnrry ,  chaudma- 
.Qier,  et  Jean-Eaptisle  iMouin,  ferblantier,  tous  doux  demeurant  à  VoîroD,  par 
Te  sieur  Pr^ni^rc,  de  partie  de  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinrc  ans 
ouTI  a  pria,  le  3i  octobre  i848,  pour  une  pompe  aspirante  et  refoulante 
oite  fdrieame^  (Celle  cession  ne  cooiVe  aux  Cessiounaircs  le  droit  exclusif 
d^eimiîtalion  que  dans  les  départements  'da  TIs^,  da Rhône,  de  la  Drôuie  et 
de»  Uautes-Alpcs.) 

.94*  lA^e^Noa  aacagîstréa  a»  aeorétariat  de  la  préfectnce  àm  département 
des  Voiga»,  le  5  novembre  18&1 ,  laita  aoi  sieurs  Constant-Stanislas  Benoit, 
.iMMiitlat  dcmeuraDt  à  Pans,TsedaBac,  n*  \à2\  el  Vlctor-Eug^ne-Josepfa 
-llawm»  peintfa  dlbistoire,  deraenraot  aussi  à  Paris»  me  Foniatne  Saiot- 
Geer|pB»kn*  ai,  parle  sieur  Evrot,  de  ses  'droits  au  lirevcl  d'invenlioa  de 
qnioseans  qu  il  a  pri&,  le  17  août  18^7,  pour  un  perfectionnement  de  rimi- 
.  talion  des  marbn  s.  (  Le  sieur  Evrot  se  réserve  la  propriété  et  la  jouissance 
eciiièreaet  exclusives  dudit  brevet,  pour  icâ  déjparten^U  dca  Vosges»  de  la 
Meurthe  et  de  la  Meuse  sculeoient.) 

I  fa*  jU.«9nîe».aa<Bg^iiiéaan.saaréuriai  de  la  péfectnxe  da  département 
•dn  SMfcAl^*  lei.si7.'B0«cnilMr^»ft^i  t  faiHà  la  socuhé  des  sienca  Jean-Jacqnes 
Hrâmann  et  tticol»  âoUuinberger  et  compagnie,  à  GuebwiUer.  par  le  sienr 
.  jeaué  tieilaanp,,  de  tous  ses.  dcoita  an  lirêvet d*inYention  de  quinze  ans, 
^'il  a  pns>  la  17  décembre  184 5,  pourud  assortimeut  de  uiacbines  à  dé* 
.a»èUr,  éUrer,  fiMgnecet  neU02jB&  le  coton  et  autres  juatièrca  fiiameoleaae»» 

ÎV*  La  ceseion  enregiettée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
a  Seino ,  le  9  3  novembre  1 85 1 ,  faite  au  sietur  Jean-Nicolas  Boucher,  demeu- 
rant à  Cbantelly  (Oise),  par  le  sieur  Sauvé,  de  sesdvoits^au  brevet  d'invention 
de  qpiime  ans  qu'il  a  pns,  le  9  décen»br«^  i85o,  pour  TappUcation  du  sys- 
tèaac  de  faréométreaux  appareils  indicateurs  do  la  pléokude  des  Ibsica  d'ai- 
aames  él  des  tonaeena  dMtmedMsiu 

'  «r*  ba  wtâm  mmtjft^  an  aaaKéiamstde  kpritonte  d»  départeaseat- 
dalK  ieiwry >»y déi«5hi»  ift^wMsao  ixtut  Jean-Antoine  SkiMs^  Itèet- 
«ani  de  noir,  eiiage  et  encre,  dsmeoranl  à  Rive-de^ier ,  par is-siaK  Ghaapy, 
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dé  toas  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  qai  Iqi  a  ëlé  déihnré*  1 
ie  k  février  i843  ,  pour  une  composition  de  vernis  dit  vernis  végéta!.  ' 

gS**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  )e  i3  décembre  i85i,  faite  au  sieur  Fortané-Cbarles  Boucanit, 
ancien  notaire,  demeurant  à  Paris,  rue  du  Cbercbe-Midt,  n*  80 ,  par  la 
Meiété des  tieort  Bonsaon  et  compagnie,  de  set  droits  m  brofel  dTiwrtDtieft 
de  quinte  «os  pris,  ie  t4  mars  i845 ,  par  k  sieur  Ourbebaisse,  dont  ladîli 
sodété  était  ceisionoairet  pour  un^pcrfectionnement  à  un  procédé  d'extrao- 
tioo  du  rocher,  coosiatant  en  des  moyens  de  loger  la  poudre  dans  rintérieir  | 
des  rochers. 

96*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  i3  déc  embre  i85i  ,  faite  au  sieur  Jean-Charles-Auguste  Mi- 
chclot,  demeurant  à  Paris ,  rue  de  la  Chaise ,  n*  a4  ,  par  la  société  Boucault  et 
comj^aguie ,  de  ses  droits  au  brevet  d'inveQtiou  de  quinze  ans,  pris,  le  1 4  man 
1 84 5 ,  nar  le  sieur  Goorbebeisse,  dont  iidile  sodété  étîut -cessionnaire ,  poor 
Un  penectiooneaient  à  un  procédé  d*eitraction  du  rocher,  consistant  «n  dos 
moyens  de  loger.la  pondre  dans  rinlérieur  des  rochers. 

97*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement 
de  la  Seine,  le  i3  décembre  i85i,  faite  au  sieur  Fortuné-Charles  Boucault, 
ancien  notaire,  demeurant  à  Paris,  rue  du  Cherche-Midi,  n*  80,  par  la  so- 
ciété Bousson  et  compagnie,  de  ses  droits  au  brevet  d'intention  de  quinze  ans 
délivré,  le  a6  avril  1 844 ,  au  sieur  Courbehaisse,  dont  ladite  compagnie  était 
ccsaionnaire,  j^our  un  procédé  d'extraction  du  roch^f. 

o3*  Im  cession  enregistrée  an  lecrétariat  de  la  préfecture  du  dépaiicment 
de  la  Seine,  le  i3  décembre  i85i ,  faite  au  sieur  Jean-Cbariés-Augnste  III- 
didot,  demeurant  4  Paris,  rue  de  la  Chaise,  n*  a4,  par  la  société  BoucaiA 
et  compagnie,  de  ses  droits  au  breyejt  d'invention  de  quinze  ans  délivré,  le 
36  avril  1844,  au  siear  Courbcbàisse ,  dont  ladite  société  était- cessionnaife» 
pour  un  procédé  d'extraction  du  rocher. 

99*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  i5  décembre  j85i  ,  faite  à  M"*  Ëuphrasie-Aline  Mocqutry- 
Cartau,  demeuraut  à  Paris,  rue  de  l'Université,  n*  1 23,  par  le  sieor  Cartao, 
séparé  de  biens  de  ladite  daine  Gunau,  sa  femme,  de  tous  ses  dneiiaau  brevêt 
d'mvention  de  quinie  ans,  pris,  le  7  octobre  t845,  par -le  rieur  Diesgeani,' 
dont  le  rieur  Cartau  était  cesrionnaire,  pour  un  mcfun  de  rendra  la  btaisa  de 
boulanger  plus  facile  à  allumer.  • 

1 00*  La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeal 
des  Ardcnnes,  le  17  décembre  i85i,  faite  au  sieur  Paul-Joseph  Morin,  des 
mourant  à  Harcy,  canton  de  Renwci,  parle  sieur  Dêvillez,  de  partie  de  ses 
droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  U  ii  janvier  i85i, 
pour  une  machine  k  tailler  les  ardoises.  (Cette  cession  ne  confère  au  sieur 
Iforin  Texp loitation  ctdurive  du  brevet  que  dans  fespace  circonscrit  par  dée 
lignes  droites  allant  des  BrAléa  d«  Gourin  an  Maaurm»  des  lÉamies  à  Houl- 
disy  et  de  U  à  Aobigny ,  du  côté  de  ronest»  la  fiunltèra  du  département  ém 
Ardennes  servant  de  limites.  ) 

101*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  lapféiaclnre du  département 
de  la  Seine-Inférieure,  le  10  janvier  1863,  faite  au  sieur  Louis-Marin  Guy- 
Danguy  aîné,  constructeur  mécanicien,  demeurant  à  Rouen,  rue  Laiàyctte, 
n*  43,  par  les  sieurs  Peynaud,  de  tous  leurs  droits  au  brevet  d'invention  Je 
quinze  ans  qu'ils  ont  pris,  le  9  juillet  i85i,  poiu*  perfectiouoemenls  aux  mé- 
renvideurs. 
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lOf*  La  ceftioD  cnreijistrée  àa  laêrétarial  de  la  préfeelure  da  département 
40*  Beaches-<iii-Rb6ne ,  le  aojaaner  i85a«  faite  au  sieur  Joseph  Javal,  con- 
CSaMomiaire  de  mines,  demeurant  à  Paris,  rue  Neuve-<Ies-Mathurins ,  n*  S9, 
pM*  les  sieurs  Lopez ,  Dauré  et  Pascal,  de  leurs  droits  au  l)revet  d'invention 
de  quinze  ans  qu'ils  ool  pris,  le  5  août  i85i ,  pour  un  appareil  et  des  procé- 
dtls  mécaui({ues  et  chimiques  introduisant  de  grands  perfectionnements  et 
beaucoup  d'économie  dans  la  combinaison  du  gaz  bydrogèuc  carboné. 
(Celte  cession  confère  au  sieur  Javal  le  droit  d'exploitation  du  brevet  dans 
tootè  la  France,  à  Teioeption  de  Mafseille.) 

'  1  o3*  La  cetsien  enregistrée  an  Mcrétariat  de  la  prtfectnre  du  département 

•  da  la  Seine,  le  ai  Janvier  i85a,  faîte  auznenn  Lonis>César-Alpbonse  Le- 
ireMineet  Amédée'AlieDne  Levesquc  frères  et  compagnie,  négociaots  en  f^r, 
demeurant  k  Paris,  rnc  du  Faubourg  Saint-Denis,  n"  1 08 ,  par  le  sieur  Vaugîn 
Tavcnnrd,  de  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  qu*il  a  pris,  le 
a3  juillet  i85o,  pour  un  système  d'essieux  pour  voitures.  (Cette  cession  con- 
fère aux  sieurs  Lcvesque  frère  et  compagnie  le  droit  exclusif  à  la  propriété  et 
à  l'oxploitation  du  brevet  dans  toute  la  France ,  à  rexccption  des  départements 
éb  TAiane,  des  Ardennea,  de  f  Aube,  de  la  Marne,  de  la  Haute-Marne,  de  b 
Même  et  de  Seine^Mame.) 

io4*  La  cession  enregistrée  lu  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
da  in  Maaelie,  le  aa  janvier  1 85  a ,  faite  au  sieur  Victor-Louis  Bunel ,  proprié- 
taire, demeurant  au  cbàteau  de  rillemaniëre,  commune  de  Suint-Quentin, 
arroodissemcrït  d'Avrancbes,  parle  sieur  Simoneau  fils,  de  partie  de  ses  droits 
au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  3i  janvier  1  8/(5  ,  pour  un 
ajstbme  de  four  à  chaux,  à  chauffe  continue,  au  bois  ou  h  la  bouille.  (Cette 
eeesion  ne  concerne  que  les  arrondissements  de  Saint-L6  et  de  Dayeux.) 

loSS*  La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  »4  janvier  i85a,  laite  aui  sieura  Jeeeph-Alphonse  Loubet, 
demeumnt  à  Furis,  rue  Ssiot-Honoré,  n*  35o,  et  Joaepn-Florimond  Lonbat, 
domicilié  à  la  Réole  (Gironde),  présentement  à  Pans,  rue  Saint- Honoré , 
n*  35o,  par  les  sieurs  Roger  et  Abdé,  de  partie  de  leurs  droits  au  brevet 
d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  16  janvier  i85o,  par  le  sieur  Roger,  dont 
le  sieur  Abclé  est  cessionnairc ,  pour  l'application  du  vide  à  la  distillation  à 
froid  des  vins,  etc.  (Cette  cession  ne  confÎTC  au  sieur  Loubat  le  droit  d'ex- 
ploitation que  dans  la  partie  de  la  Frauce  située  au  midi  de  la  Loire  et  dans 
celle  qui  est  sur  la  rive  droite  dn  Rli6oe.) 

.  106*  La  cesiion  enregistrée  an  aecsétariat  de  la  préfecture  du  dépaaiement 
de  la  Seine,  le  iS  janvier  i85s,  faite  in  sieur  Rmno  Rom,  négociant,  de- 
Beurant  à  Paris,  rue  d'Anjou  an  Marais,  n*  ai ,  par  le  ntmt  Fortin ,  do  tous 
ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pns,  le  37  septembre  1847  • 
par  les  sieurs  Roux  et  Fortin  conjointement,  pour  un  porte-monnai'^. 

107*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  prcfeclurr  du  déparlemcnl 
du  Doubs,  le  3o  janvier  i85a,  faite  aux  sieurs  CooslanL  Boure,  négociant,  à 
Ciervai ,  et  Josepb  Hobclin,  j^aticicn ,  demeurant  à  Arbois,  taisant  élection  de 
domiciie  chez  son  père,  à  Samt-Georgcs ,  canton  de  Clerval  (Doubs),  par  le 
iînr  Bobelin  (Jeen^dylvestre),  de  tons  ses  droits  au  Ineret  dinvention  de 
onittie  ans  qn*il  a  pris»  le  ao  septembre  i85i  «  pour  un  système  de  tuiles  per> 
wctioonées. 

1 08*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
du  Rhône,  le  3  février  i85a,  faile  à  la  sociét^^  lîuet  et  Pernet,  à  Lyon, 
quai  d'Aibrei»  n*  2 ,  par  ie  sieur  Uuet,  de  partie  4e  ses  droits  au  brevet  d'in- 
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vcntlon  de  qtiînic  nns  pris,  ic  9  octobre  iSlih  ,  par  le  sircr  OBOcf,  dont  kf^ 
sieur  Iluet  rst  t  cssioniinire ,  pour  un  rarcanismc  dcslln'-  à  servir  de  boixàasi^ 
aux  boiilcillos  contenant  des  iicpilde.H  gazeux,  dit  capsulù-mceanùfat»  [CeiU 
oc«sioii  ne  confère  à  la  sorù  lé  Huet  cl  Pcrnel  le  droit  dViploitatioo  ut 
dans  la  viilc  de  Lyon  et  ses  faul>ourgs ,  \e  sieur  Iluct  réservant  Im  aMénun 
en  ce  qui  concerne  la  ville  de  Saint- Etienne  [Loire]  ). 

109"  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  pn^feclure  du  <î<'p3rieo,at 
de  la  Seine,  le  4  février  i85a,  faite  au  sieur  Victor  Delaroche,  fabricaa; 
tnpi5,  demeurant  h  Tours,  par  le  sieur  Roux,  de  tous  les  droits  qu  li  ponfi 
rait  avoir,  comme  membre  delà  société,  aujourd'bui  dissoute ,  form^^.  îl| 
10  juillet  sous  la  raison  DelarocLe  fils  et  compa^ie,  au  hrcvet  <j  »• 

vcntion  de  quinze  ans  pris,  le  10  novembre  iSâ6,  par  ie  sieur  Delorcfbi 
fils  et  compa^^nic  ,  )M>ur  uu  système  de  iàbricalion  de  Uipis  à iiaate  iaiiMJ||Éi» 
cable  à  t'uis  les  -genres  de  tissus  veloutés  à  rHicf  et  autres.  ; 

1 10"  La  cession  enregistrée  nu  secrétariat  de  la  préfecture  du  departfE.  il 
de  la  Somme,  le  w  février  iSfvj,  faite  au  sieur  Victor-Edouard  LcfVifre, 
représentant  de  cofnmcrce ,  dcnïcurant  à  Aroieus,  nicGrcssct,  par  ie  nr-r 
Grcvet,  de  tous  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pn^,  if 
2  3  inni  1848,  pour  uue  mécanique  à  faire  des  aiguilles  poor  ia  booucÉcntll 
les  tulles. 

111*  La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préCectare  du  départeatfÉI 
de  la  Srinc,  le  28  février  1802,  faite  à  M°"  Aane-Marie  Lefcbvre,  %egM 
Poltin,  marchande  de  papiers,  demeurant  à  Nantes,  rue  Santcuil ,  n*  5. 
le  sieur  Sy ,  <le  partie  de  ses  droits  au  brevet  r]  invention  de  quiaio  an>  qii  II 
pris,  le  20  avril  i846,  pour  un  rcf^islre  À  bascule  cl  dos  à  ressert''.  1  Cei» 
c«  ssioii  ne  confbrc  à  M"'*  venve  Pollin  le  droit  rt'cxploi talion  eJLciusA%€  ^ 
dans  le  déparlcnicnl  de  ia  Loire-Infcrjeurc  cl  dans  les  colonies.) 

lia"  La  cession  enngihlrte  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départes:'^ 
de  la  Seine,  le  i*'  nïars  1 85a,  faite  an  sieur  Louis  Rîvain ,  fabricant  dt  y^u* 
serrurerie  en  cuivre ,  dcmeuronl  à  Paris,  rue  du  l^ctit  Tliouar? ,  n"  i4,  cilcEôal^ 
Û«rs,  n'  1  2,  par  le  sieur  llairner,  d'une  partir  de  ^ei»  droits  au  brevet  d  intca* 
tion  de  quinze  ans  qu'il  a  [)ris,  le  lo  avril  i6jo,  pour  divers  perfcctiocD*» 
meut  s  applicables  à  toute  espèce  de  serrures.  (Cette  ccs^iou  ne  coooefM 
qu'âne  partie  seulement  des  perfectionnements  décrits  au  bref  et.)  I 

1 1  S*.  La  cession  enrcîgistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départoMril 
én  Rhône,  le  6  mars  1862,  faite  par  acte  on  forme  de  testament  au  pf»6t4l 
M**  Margaerite  Moniio,  veuve  MëlwHMd,  d'un  4u«vet  d'inveatîoa  de  qmn^ 
•nt  pris,  le  5  décembre  1846,  par  les  aieurs  Mëlinandet  Simon,  etdoatl 
•iear  Mélinaml  teit devenu  seul  propriéuiire  par  cesaion  régudik^,  penrvÉl 
naclûne  propce  à  brojtr  le  ohdèolfliflt  «ttees  snbsUoo».  i 

j  1 4*  La  ceaaîoa  earegiiAréeaii  MorétHiat  â9  la  prélbtflnn  du 
ae la  SatM,  le  6  nm  i8Sa  Jait aoaieiirMarMitoMl^ 
moMt  à  M aiwiia  «  fut  lé  sîeir  EraA,  àe  tous  m  éroîla  am 
tîea  de  quiaaa  «ms  aa'il  a  prif^ ,  le  a6  jnîa  idSo ,  poor  f «aptol  1*1 
•nbeUnce  dans  la  iaVrioatîm  dmUaii  de  WwmêB. 

iiS*  La-cenieneoragiali4e«itaaepétaiîatdaUpMelM^ 
daNord,  le  lamart  jêSa.-fiûtaMs  sieav»6lniislaUlaaBaeiiaH 
çois-Eugëne  Pottiré»  Ums  deni  pharmacienf  à  Boulogne-sor-Mer, 
Oaettf,  de  farlîeds  aas  doMli  wm  àmcCd'ioMDiioÉi  iln  yiinM  mm  Ifiû  m\ 
ieg  eotobni  i844,  pmir  on  méeaniaina  dealilié  à  aervir  de-bottciiag» 
tailles  oeoteMnAén  liquides  gaaeiix,  ôk  9êfmiêmkamque.  (tkitoi 
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coulure  aut  sican'Hamaîn  et  l^ourréle  drnt  d'fiploilalioo  eidiuS^  que  4m 
Ift  TÎtlc  de  Bouio^e*sur-Mer  senlenieDt.) 

1  1  (S*  I!a  co^sion  enregistrée  au  secrdtarlat  de  la  préfecture  du  département 
■Ôwk  Nord  ,  le  1  2  mars  i832  ,  faite  au  sieur  Anloine-Louis-Henri  Dchette  ,  phar- 
xnaeî-en  à  Calais ,  par  \e  sieur  Oioaf ,  de  partie  de  sps  droits  au  brevet  d'inven- 
tion die  quinze  aos  qu'il  a  pris,  le  9  octobre  i644,pour  un  mécanisme  dcitioi 
à  monir  ét  boucbage  mm  iwmtiBlet  oenteotat  des  liqoides  gazeux  ,  dit  cap- 
Muim  — Ifwiîyi».  (Getle  tesifon  se  conftre  tu  tieur  Disbette  le  droit  d*expIoiui- 
tioo  «idunve  que  èêta  1«  idHet  de  Oiiaw  et  de  SfttnI-Pierre  lei'Calau  mb» 
IsHient.] 

1 17*  La  eeanon  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  déporteoient 

de  la  Seîno ,  it  mars  iSSa,  faite  au  sieur  Jacques  llappey,  demeurant  à 
Paris,  rue  Saint  Paul,  n'  2,  par  ïe  sieur  Fortin-Hcrrmann ,  de  tous  ses  droita 
ao  brevet  d  invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans  qui  lui  a  été  dé- 
livré, )e  3  1  septembre  i84ai  pour  un  système  perfectionné  pour  comprimer 
les  gaz  eC  les  liqaides  gazeui  el  en  régulariser  rémission. 

1 18*  La  cession  enregistrée  aa  aecrélariat  de  le  préfectwre  da  déportement 
de  la Betne ,  le  1  a  mars  1  BSi*  faite  par  acte  d*inf  enlatre  après  déeèa  au  profit 
des  sieur  Alcxandre-Jacqnes  Hnppey,  deneorant  Paris,  rue  de  Boffaiit,  11*19» 
et  dameCornélie-Josépbine  Happey,  éponse  de  M.  Barbier  d*Aucoart,  deONV* 
rant  à  Paris,  boulevard  Beaumarcbats ,  n"  38,  de  tous  les  droits  du  sieur  Hap» 
pey,  leur  père,  décédé,  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinte 
ans  délivré,  le  2  i  septembre  18^2,  au  sieur  Fortin  llerrmann ,  dont  feu  Hap- 
pey'était  cessionnaire,  pour  un  système  perfectionné  pour  comprimer  les  gax  et 
les  liquides  gazeux,  et  en  régulariser  l'émission. 

1 19*  La  ceMon  enregistrée  ao  secrétariat  de  la  prHeehire  du  dépaiteuient 
da  Nord,  le  t«  nars i8$a »  faite  ao  sienr  Edmond' Narci8se*Clin8toplie  Mbnn  « 
pharmacien  â  Valcnciennes,  par  le  sieur  Ozouf,  de  partie  de  ses  droits  ait 
IspeTet d'invention  de qutnae ans  qa*fla  pris,  le  9  octobre  i84i,  pour  un  mé- 
cani^m?  destiné  à  servir  de  bouchage  aux  bouteilles  contenant  des  liquides  ga- 
zeux, dit  capsulo-mécaniqur.  (Celle  cession  ne  confère  au  sienr  Morin  le  dtoiX 
d'exploitation  exckisivc  que  dans  la  ville  de  Valcnciennes  seulement. ) 

1  30*  La  cession  enregistrée  aji  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  s 5  mars  1803,  faite  au  sieur  ÉdouardTrançois  Uoet,  fahrî- 
<jMat  d'eaux  gazeuses,  demeurant  à  Lyon,  quai  d*A)bret,  11**19,  par  le  sieur 
Onnf,  dé  partie  de  ses  droits  au  brevet  d*ioTentiott  de  quinze  ans  qu'il  a  pris» 
le  9  octobre  îS^^ ,  pour  un  mécanisme  destiné  à  servir  de  bouchage  aux  bou- 
teilles contenant  des  liquides  gazeux,  dit  caps'alo-mécMiqne,  (Cette  cession  ne 
cmiP^re  nti  sieur  Huet  le  dmti  d'o^ottation  eulosive  que  dass  ks  vilies  de 
Lyon  et  de  Saint-Etienne.)  * 

12  1*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement 
delà  Seine,  le  29  mars  1862,  faite  aux  sieurs  Augaisle MondoUot,  négociant, 
demeurant  à  Paris,  rue  Aubry -le- Boucher,  n*  18,  et  Jean-Alpbunse  Mondb^ 
lot,  négociant,  deoMarant  k  Paris,  rue  PoissociBière,  n*  9 ,  par  le  SMiir  Briet» 
dtt  IMS  ses  droits  au  brevet  d*iov«tttioB  de  dix  ans  qui  lui  a  été  délivré,  k 

a «eût  lééif  pour  perfection  nemenla  dans  tes  iq^pareils  per|s(tlft  propra  à 
e  iMtMtnémeat  des  liquides  gazeai. 

ifl*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  Seine,  le  79  mars  i852  ,  faite  aux  sieurs  Auguste  MondoUot,  négociant, 
demeurant  à  Paris,  rue  Aubry-le-Boucber ,  n*  18,  et  Jean- Alphonse  Mon- 
doUot, négociant,  demeurant  à  Paris,  rue  Poissonnière,  n"  9,  par  le  sieur 
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Briet,  (le  tous  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le 
2  4  lévrier  iÔ46,  pour  un  système  de  vases  propres  à  conléuir  les  liq^uides 
gazeux. 

liS*  Lt  eenîoii  eoregistrie  ra  Mcrélarial  de  la  préfoetiife  èa  départamem 
de  la  Seine,  le  mars  iSS»,  faite  aux  siem  Angmleiloiidollot,  Dégociantt 
demeorant  à  Parîf«  rue  Aubry-le-Bonchcr,  n**  iS,  et  Jean* Alphonse  Mondol- 
lot ,  négociant,  demeorant  à  Paris,  rue  PoissonniÀfe,  n*  9 ,  par  le  sieur  Briel, 
de  (MIS  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinie  ans  qu  il  a  pris,  le  19  aoùjt 
1847,  pour  des  perfectionnements  apporlcfs  à  l'apparoîl  é'it  gazogène  liricU 

1  2/1°  La  cession  enregistrée  au  socrtUirial  de  la  pn' lecture  du  déparlemeot 
de  Saône-ct-Loire,  le  3i  mars  i85a  ,  faile  au  sieur  Jean-Baptiste  G)rbière  Rol- 
let,  ferblantier  lampiste,  domicilié  à  Chàlou-sur-Saôiie,  parle  sieur  Pignière, 
de  partie  de  Ma  droite  au  brevet  dWentbii  de  ijoinie  ans  qu*il  a  pna,  le 
3i  octobre  i848»  pour  une  pompe  aspirante  et  refoulante  dite  ajrktàmM* 
(Cette  cession  ne  confère  au  oeuionnaire  le  droit  exclusif  d*eipIoi talion  que 
oana  le  département  de  Saône-et-Loire,'  et  dana  rarrondisaeiBeDt  de  Beaooa, 
d^MTtement  de  ia  Côte^l'Or.) 

12  5*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
du  Nord,  le  20  avril  i852,  faite  aux  sieurs  Joseph-Beuoist-Antoinc  Ancciet, 
banquier  à  Landrecies,  Louis  Hubert,  négociant  à  Landrecies,  Adolpîic  Lucq 
et  Bosa  Lucq,  négociants  à  Maubeuge,  et  Adolphe  Quénot,  à  Saint-Quen- 
tin ,  par  le  tieur  Morin ,  de  ses  droite  an  brevet  dTuiveBtîoD  de  «luînie  ans  pria, 
le  1 1  janvier  1 85 1  »  per  le  sieur  Oevilles ,  dont  le  sieur  Morin  eet  eesaionnaira» 
pour  une  macbine  à  tailler  les  ardoises.  (Cette  cession  ne  confère  an  atear  Aii- 
oelet  et  à  ses  associés  le  droit  d'exploitation  exclusive  que  dans  Tespaoe  cif- 
oonacrit  par  des  lignes  droites  allant  des  Brûlés  de  Couvin  aux  Maxures,  des 
Mazures  \  Houldizy,  et  de  là  à  Aubigny ,  du  côté  de  Touest,  la  frontière  du  dé* 
parlement  des  Ardenncs  servant  de  limites.) 

126°  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  Seine,  le  27  avril  lâSa,  faite  au  sieur  Joseph-Alexandre  Robert,  négo* 
ciant,  demeurant  à  Phritt  me  Poissonnière^  n*  18,  par  le  sieur  Bonnet,  de 
aee  droits  au  brevet  dinvention  et  de  perfectionDemeiit  de  dix  ana  ipi  lui  A 
été  délivré,  le  a  décembre  i84a,  pour  la  composition  de  liquides  propres  à 
Pédairage. 

127"  La  cession  enregistréb  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  27  avril  i85a,  faite  au  sieur  Joseph-Alexandre  Robert,  négo- 
ciant, demeurant  à  Paris,  rje  Poissonnière,  n°  18,  par  le  sieur  Bonnet,  de 
•es  droits  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans  qui  lui  a  été 
délivré,  le  1 1  janvier  1 843,  pour  une  lampe  propre  à  l'éclairage  par  la  com- 
bustion de  substances  volatiles,  et  dont  le  bec,  à  nouvelles  combinaisons, 
donne  le  me^  de  régler  la  flamme  et  de  Féteindre  sana  odeur. 

1  s  8*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
deTIsère,  le  i4  mai  iSSs,  faite  au  sieur  Pierre  Atger,  débitant  de  tabac,  k 
Grenoble,  par  le  sieur  Pignière,  de  partie  de  ses  droitaan  brevet  dinvention 
de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  3i  octobre  i848,  pour  une  pompe  aspirante  et 
refoulante  dite  africaine.  (Cette  cession  ne  conf^re  au  cessionnaire  le  droit 
exclusif  d'exploitation  que  dans  les  départemenb  de  i'Ardèche,  du  Gard  et  da 
fHérault.) 

129*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  diparicment 
de  la  Sebe,  le  17  mal  i85s ,  fiôte  aua  ^'''^Aieiandre  YîUerei ,  négo- 
ciant, demeurant  à  Paria,  oeor  des  Petites-Écuries,  nw  d*&i^en  n*  18 ,  et 
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Uoois-Rodolphe  Rocbat,  négociant,  demeurant  h  Paris,  rue  de  Lille,  n*  a8, 
par  le  sieur  Savoye,  de  ses  droits  au  brevet  d'importation  et  de  perfcclionnc- 
mentde  quinze  ans  délivré,  le  3o  octobre  i838,  au  sieur  Routlcdge,  dont  le- 
dit sieur  Savoye  était  cessionnairc,  pour  un  procédé  propre  à  la  fabrication  du 
ciment  avec  du  gypse  ou  du  suilate  de  chaux  ou  autres  substances  calcaires, 
ei  pour  produire  dei  deuins  ou  inosaiqueft  avec  du  dmeot  ainsi  fabriqué  et 
dTaulree  ciments  ou  des  aubetances  terreuses.  (Cette  cessioD  conftre  aux  sieurs 
Tilleret  et  Rocbat  le  droit  exclusif  d'exploitation  dans  toute  la  France,  à  l'ex- 
ception des  départements  de  TAin,  de  TArdècbe,  de  la  Côte-d'Or,  du  Doubs, 
de  la  Dr6me,  de  Tlsère,  du  Jura,  de  la  Loire,  du  Rhône,  de  âaAne-eIrLoire 
ek  de  la  Haute-Sa6ne.) 

1 3o**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  17  mai  i85a  ,  faite  aux  sieurs  Marc- Alexandre  Villcret,  négo- 
ciant, demeurant  h  Paris,  cour  des  Petites-Écuries,  rue  d'£ngbien ,  n**  18,  et 
Lom»*Rodolphe  Rocbat,  négociant,  demeurant  A  Euis,  me  de  liUe,  n*  98 , 
ptr  le  sieur  Savoye  de  ses  droits  au  brevet  dinventioa  et  de  perfectionnement 
«•  «ininie  ans qu  lui  a  été  délivré,  le  i7avrU  iB43,  pour  un  ciment  artifidei. 

La  cession  enrepslrée  au  secrAariat  de  la  préfecture  du  département 
dn  la  SeinOt  lo  9  nu^î  >85a ,  laite  ausienr  Charles-Aotome  Bertrand ,  demeo- 
itsit  à  Paris,  quai  aui  Fleurs,  n*  1 ,  par  le  sieur  Bouteiller,  de  touMs  droits . 
au  brevet  d^nvention  de  quinxe  ans  quMl  a  pris,  le  1 4  octobre  18^7,  pour  des 
procédés  d'argenture  sur  métaux,  par  le  feu  et  par  la  brosse  d'acier,  fer,  etc. 

i3a°  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  delà  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  19  mai  i85a  ,  faite  au  sieur  Gustave-Louis  de  Lnurës,  fabricant 
de  bonneterie ,  demeurant  à  Reims ,  provisoirement  à  Paris ,  cité  Trévise ,  n°  1 8i 
par  le  sieur  Femandex,  de  tous  ses  droits  an  brevet  dmvention  de  quinze  ans 
pris  en  commun ,  le  ta  juillet  i85i  t  par  lesdits  sieurs'Femandei  et  de  Lan- 
tés jponr  un  système  de  d^ufbge  consistant  dans  despastilles  îgniAres,  propres 
à  allumer  le  feu,  dans  de  nouvelles  dispositions  à  la  cbeminée  et  dsois  la  Ib- 
bncation  d'un  genre  de«cbariMm  combustible. 

i33*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d^artement 
de  le  Sane,  le  4  juin  i85i ,  faite  aux  sieurs  Jean-Nicolas  Pot,  demeurant  à 
Paris,  me  de  Paradis-Poissonnière,  n'  1,  et  Augustin  Le  Gouz  du  Plessis,  de- 
meurant à  Angers  (Maine-et-Loire),  par  le  sieur  de  Pons,  de  ses  droits  au 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  17  décembre  i85o,  pour  re- 
vêtement des  routes  et  des  cbaussées  et  trottoirs  des  rues  au  moyen  du  mi- 
nerai de  fer  soit  employé  seul ,  soit  combiné  avec  d* autres  matières. 

i34**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  4  juin  i85a,  faite  aux  sieurs  Jean-Nicolas  Pot,  demeurant  à 
Pkris,  me  de  Furadis-Pdssoonière,  n*  1,  et  Augustin  Le  Gous  du  Plessb,  de- 
meurant à  Angers  (Maln»et>Loire) ,  par  le  sieur  de  Pons,  de  ses  droits  an 
brevet  dlnvention  de  quinze  ans  qu  il  a  pris,  le  1 5  février  1 85 1, pour  de  nou* 
veaux  procédés  dans  la  préparation  et  remploi  de  matières  formant  la  baae 
d*un  béton  et  pour  leur  nouvelle  application  au  moyen  de  Fadjonction  dTaotres 
substances. 

i35*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  Seine,  le  4 juin  iSSs,  faite  au  sieur  Auguste-Louis  Maupcou,  négociant 
à  Marseille,  rue  Paradis,  n°  79,  par  le  sieur  Ardiet,  de  ses  droits  au  brevet 
d'invention  de  dix  ans  qui  lui  a  été  délivré,  le  39  décembre  i843,  pour  un 
appareil  propre  à  i'eUiiocbage  de  tous  les  tissus  neuGs  ou  vieux  de  laine,  co- 
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Km,  Im  et  cbanvre ,  de  manière  à  les  réâuire  en  brim  d  à  la»  mSSh&t  à  kStm 

nnnveaux  fils  ou  tissus  ou  de  toute  autre  manière. 

i36°  La  c£S«ion  rnrcppstréc  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d^artement 
de  la  Seine,  îc  4  juin  i852,  faite  au  sieur  Charles  Gliecrbrant,  emiateur  de 
lainage,  demeurant  à  Baudrlcourt,  arrondissement  de  Mireoourt  (Vosges),  par 
le  sieur  Maupeou ,  de  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivré,  le 
26  'décembre  1 643 ,  an  timr  Ardieti  dont  le  tîenr  Maupeou  éuôt  cenkmiitir^ 
poor  on  appareil  propre  à  TeffiledMce  de  tons  les  lissas  nenfr  tm  vienst  éê 
hme,  coton,  lin  et  chantre,  de  moi&e  à  les  rédntre  en  brins  et  à  les  utiUfir 
à  faire  de  nooveaoz  fils  ou  tissus  ou  de  tonte  autre  mainb*e. 

137"  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  8  juin  i852,  faite  à  la  société  Victor  Scbœnberî^ct  compagnie, 
dont  le  siège  est  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Saint-Martîn ,  n*  272,  par  les  sienrs 
Scbœnbcrg  frères,  de  leurs  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'ib 
ont  pris,  le  18  décembre  ib5i,  pour  un  frein  applicable  aux  chemins  de  fer. 

1 3d*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  ta  préfecture  du  département 
de  la  Charente,  le  9  juin  i85s,  faite  an  sîeur  Jean  Joieand,  reHenr  papetier» 
demenrant  à  Angomne,  par  le  sîeur  Sy ,  de  partie  de  aas  diestsM  bieeei 
d^inveotion  de  quioae  ans  quil  a  pria,  le  sS  avril  18^6,  pour  un  registre  à 
bascule  cl  dos  h  rcssocts.  (Cette  cession  ne  confère  an  sieur  Joxeaud  le  droit 
eidusif  d'e?[ploitation  que  dans  le  département  de  la  Charente-Inférieure.) 

1  3{/  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
du  Rhône,  le  1  o  juin  1 802,  faite  mutuellement  entre  les  sieurs  Weisflog,  Ray  et 
Gaillard,  de  partie  de  leurs  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'ils  ont 
pris  en  commun ,  le  3  novembre  1 85 1 ,  pour  la  chaussure  ûnsoçaise  en  gutta- 
.peffcba.  Celle  cesaion  confire  ledvoHewBlnsif  d*eiploîtatien,  i*aneienrGiial«it 
WeieBog,  représentant  de  coaaaBeree, demeurant  à  L3pen,niaTnpui,tf  i«datf 
lesTtngt-buii  départements  suivants ,  savoir  :  la  Corse,  le  Var,  les  Booches-dtt» 
Rhône,  les  Basses-Alpes,  la  Lozère,  le  Cantal ,  la  Haute^Loire, le  Puy-de-DômOt 
ic  Jura,  le  Doubs,  le  Bas-Kliin  ,  1 1  Ilaute-Saônc,  les  Ardennei,  T Aisne,  ie  Pas- 
de-Calais,  lo  Nord,  Seiue-el-M;M ne ,  l'Aube,  l  Yonne,  le  Loiret,  Vlndre-et- 
Loirc ,  les  Côtes-du-Nord ,  le  Finistère,  le  Morbihan,  la  Loire-lurtricuac,  ia 
Viecne,  Tlodrc  cl  le  Cher;  2"  au  sieur  Pierre  liay,  marchand  de  chaussures, 
demeurant  à  Lyon ,  rue  Sirène,  1  a ,  dans  les  vingt-huit  départements  sai^ 
vants,  savoir:  TAude,  les Pyré&ées^)rieolalea,  TAri^e,  laEsttte4àanNBQn,U 
Gen,  les  Hantes^ysénées,  le#  Basses-Pyrénées*  le  itotet-Gafloane,  les  Haih 
tes-Mpes,  la  Drôme,  la  Loire,  Tlsère,  la  McUsc,  la  Meurlbe,  la  Moselle,  la 
Marne,  l'Orne,  T^ure-elrLoir,  la  Sarlhe,  le  Loir-et-Cher,  la  Creuse,  la  llao- 
tC-Viennc,  la  Dordognc,  la  Corrèzc,  la  Seine  infcrieure,  le  Calvados,  la 
Manche  et  riIle-ct-Vilaine;  3"  au  sieur  Napoléon  Gaillard,  corJonnicr,  de- 
meurant à  Lyon,  Grande-Rue-Mercière,  n*  58,  dans  les  vingt-huit  départe- 
ments suivants,  savoir  :  le  Gard,  Vaucluse,  rilcraull,  rArilcche,  Tarn  el-Ga- 
roDoe,  le  Lot,  le  Tarn,  l'Avoyron,  TAin,  Saône-cl-Loirc,  la  iXicvre,  l'Allier, 
la  Haute-Marne,  leaVosecs,  le  Haut-Rhin,  la  CMe-d'Or,  la  Sdinme,  TOiie, 
Seine-etOise,  I*Eore,  la  Charente,  les  Deux-Sèvres,  Maioe^t-Loire,  UMâjenne, 
la  Vendée,  ia  Charenle-Inrérieure,  la  Gironde  et  les  Landes.  (La  cession  ne 
^cencerne  pas  les  départements  de  la  Seine,  dn  Rhône  et  de  fAlgéric,  ces  trois 
^dreonscr^ons  continuant  à  tise  exploitées  en  commun  par  les  titolaiffes  àm, 
lirevet.) 

iho*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecloredu  d(^p.trtement 
du  Rèdne,  le  10  juin  i852,  faite  au  sieur  PterreJoseph-Napoléon  Laguesae, 
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■Mtfcband  de  coin,  deoMosuili  IfijcB,  .par     •ienr>QiiUàid,  léi  atahié  ds 

SCS  droits,  tels  qu*ils  résultent  de  la  cession  .pfféoëfieBt«,^  tlnrevet  4l*io«eii« 
tion  de  quinze  ans  pris,  le  3  novembre  i85i,  parles  sieurs  VVeisflog,  Ray  et 
Gaili^d,  pour  la  cl.aussiirc  française  00  gulta-perchû.  Celle  cession  confôrt 
au  sieur  Lagurssc  ie  droit  d  exploitation  en  commun  avec  le  sieur  Gaillard 
dan  5  les  vingt  huit  départements  atlribnés  à  ce  dernier,  mais  non  dans  le  dé- 
partemeot  da  Rhôoe,  dont  le  siear  GailUni  se  réserve  la  iaealté  de  diaposer, 
%4a*  Lfc CMiiaB taregistfée ma  ttniéiMiit4e  la yéftcHi» 6m  ééfmtiUÊM 
ft»  la.Moe*  le  11  j/tàa  iBSû ,  laite  k  la  leeiëté  Faisat  aDcleiet  oampagnia 
é^blie  à  la  Folie,  coiuflaune  de  Naoterre,  arrondissement  de  Saint4)Mn  (Seme), 
pir  ie.»ear  Kaab,  ée  mb  droits  au  brevet  d'iovenAion  de  quiaae  ans  pris,  le 
g  niars  18.^,  par  1rs  sieurs  Poisat  oncle  et  compagnie  et  Kuab^paariadÉtlil* 
laliou  de»  rAulièrcs  grasses  au  moyen  d'un  appareil  nouveau. 

1  a  a*  La  cession  cnrcj^istrée  au  8ccr6tarij»l  de  la  préfecture  du  di^partement 
de  l'Orne,  le  12  juin  iSSa,  faite  au  sieur  Réné  Pringault,  menuisier,  à  Aiea* 
çod  ,  par  le  sieur  Vaneau,  de  ses  droits  au  brevet  d'imentiou  de  dix  ans  qui 
lui  a  été  délivré ,  le  1 9  joio  1 844 1  Pow  des  eottstmctions  et  auiwlractioiis  eo 
ttiy  eo  M»  de  homL  (Gaiie  craHen  ae  eeoftro  aa  àeor  Magadi  le  .àtmX 
CSousif  d*exploitalioDque  dans  le  déparlement  deTOrne  seulement.) 

i43*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  Seine-Inférieure,  le  là  juin  1862  ,  faite  aux  sieurs  Mazeline  frères, 
mécaniciens,  demeurant  à  Graville-i'Eure ,  pnr  la  société  Érasd  et  compagnie, 
de  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  (piir.ze  ans  pris,  le  1  1  juin  i85o,  par 
ie  fiieur  Arnier,  dent  ladite  société  était  cessionnaire,  pour  un  appareil  éva- 
poratoire  à  air  Tibre  applicable  aux  chaudières  à  vapeur. 

ié4*  La  ceiêioD  enregbtfée  aa  secrétariat  de  la  préfecture  da  départeiMDl 
deflaère,  le  1 5  juin  i853«  faîte  au  sieur  Victor  Achard,  limooadier,demeii> 
tant  à  Grenoble ,  par  le  steor  Pignière ,  de  partie  de  aet  droits  au  brevet  d*iii- 
iiention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  3i  octobre  1.848,  pour  nne  pompe 
ai|picanlc et  refoulante  dite  t^nVame.  (Celte  cession  ne  confère  au  sieur  Acbard 
le  droit  d'exploitation  exclusive  que  dans  les  départements  de  l'Aisne,  des 
Ardennes,  du  Calvados,  de  l'Eure,  de  l  Oisc,  du  iNord,  du  Pas-de-Calais,  de 
la  Seine ,  de  la  Srinc  Inférieure  cl  de  laSommc.) 

1 4S*  La  cession  enregistrée  au  sccrélariat  de  la  préfecture  du  département 
9»  la  Seine,  le  16  juin  i85a,  faKe  aux  fleurs  AodrérCbarlea  Samsonet 
Alezaodre-Bienveno  Coumecy,  demenrant  tous  deux  à  Pari»,  rue  de  rÉcbi- 
<|aier,  n*  45,  par  le  sieur  Lemoîne,  de  ses  droits  au  brevet  dHnventioo  de 
^niaae  ans  ^ii  a  pris,  le  16  nar»  1863,  pour  une  préparation  empisfée 
«UBUue  vernis  et  comme  tafTeias  pour  rendre  les  tissus  imperméables. 

i46*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
delà  Seine,  le  iGjuin  18S2,  failc  au  sieur  nyor-Ames  junior,  négociant, 
demeurant  à  Paris ,  boulevard  Niouimarlre,  n*  3,  par  les  sieurs  lUirr  ctTaylor, 
de  leurs  droits  au  brevet  d'invention  pris  par  eux,  le  36  février  i85o  et 
êfimM  émrtr  |uaqaau  9  jaMier  a86i,  pour  daa  jperTeetienneBieiÉi  appaith 
ïémiÊkàQÊÊÈim  dns  dhapaar, 

a47*  m  ûMBon  enregistrée  an  secrétariat  de  ia  pFéftdnra  d«  djparteniMH 
d^k  Scine^i  ie.i8 iuin  18S3 ,  faite  au  sieur  Bencdt  Lncq,  négociant,  deoMO- 
rint  4  Roaen»  me  des  Cbamps-Malileis,  n*  18^  par  le  sieur  Lescocbe,de 
ses  droits  an  lirevet  d'invenlicn  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  i5  octobre 
i85o,  pour  des  perfcclionneinents  apportés  dans  la  fabrication  des  chaus- 
sures par  i'saipUMilcs  vis  dites  à  feivmtsion,  (Cette  cession  ne  oenfère  ansienr 
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Lucq  1a  droit  exclasif  d'exploi talion  ({ne 'dm  les  déptrtiiiMiili  da  la  Smm^ 

Inrénenre,  de  l'Eure  et  du  Calvados). 

i48°  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départcmcot 
de  la  Seine,  le  a  G  juin  i85a,  faite  au  sieur  Estcve-Ambroisc  DeviUc,  demeu- 
rant à  Paris,  rue  d'Enghien,  n*  7,  par  le  sieur  Brunfaut,  de  tousses  droits 
au  brevet  d'invcuiiou  de  quiose  auf  ({u*il  a  pris,  le  4  ftoùt  18471  un 
fjttèoM  de  four  pour  cotre  le  plâtfe. 

149*  I<a  eetsion  enregûtrée  an  aeerétariat  de  la  préfedm  dn  dépaitettiepl 
do  la  Seine ,  le  36  juin  i85s,  faîte  à  la  société  J.J.  Abadie  et  H.  Laurel ,  dont 
le  siège  est  à  Paris,  roe  Bflampajiet  n*  i3 ,  par  le  sieur  Abadie ,  de  tes  drotle 
au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qiill  a  piis,  le  9  septembre  i85o,  poor 
un  panipiaie  mécanique  rédneliUe. 

2.  Le  miaislre  de  Tintérieur,  de  ragriculture  et  du  com- 
merce, est  chargé  de  Texécutioa  du  présent  décret,  qui  sera 
inséré  au  BuUelia  des  lois.  , 

Fait  an  palais  dés  Tofleries ,  le     Décembre  i853. 

Signé  LOUIS-NAPOLÉON. 
Par  le  Président: 

JéC  JUinislre  de  l'intériear,  de  lagricaltun  et  da  commeroe. 

Signé  F«  ra  PiMiainr* 


N*  81^.     Dédtn  nmiRUL  (contresigné  par  le  ministre  de  Tinté- 
rieur)  portant  : 

Art.  1*.  Est  déclarée  d'utilité  publique  l'cxéculion  des  travaux  de 
construction  du  pont  communal  suspendu  d'Abrcst,  sur  l'Allier,  ainsi 
que  celle  des  abords  et  dépendances  dudit  pont,  conformément  au 
pian  ci-annexé. 

2.  La  mise  en  adjudication  des  travaux  est  autorisée  aux  clauses 
et  conditions  du  cahier  des  charges  également  ammé  an  présent 
décret 

5.  B  sera  pourvu  aux  irais  de  construction  et  d'entretien  du  jponi, 
de  ses  abords  et  dépendances,  an  moyen,  i*  d*«n  péage  mi  sera 
concédé  par  adjudication  publique  au  soumissionnaire  qui  offrira  le 
plus  fort  rabais  sur  la  durée  de  la  concession,  dont  le  maximam, 
qui  ne  pourra  excéder  f^uatre-tingt-dix-neuf  ans,  sera  fixé  4  ratafice 
par  le  préfot,  dans  xm  biHet  cacheté;  a*  d*ime  subvention  de  trente 
sept  mule  cinq  cents  firancs  sur  les  fonds  du  trésor. 

.  4.  Le  concessionnaire,  substitué  aux  droits  de  Tadministrationi 
conformément  k  IVtide  63  de  la  loi  du  3  mai  i84i .  sera  autorisé 
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à  acquérir,  s*il  y  a  lieu,  par  vois  dMaproprîitioii  pour  otttse  d'nUBté 
publique,  les  iimneobles  ou  porlioiis  â'mmtahm  dont  foodtpadon 
sera  n écessaire  pour  Takécation  deaé&s  travaux. 

5.  L'adjudication  ne  sera  valalile  et  définitive  qu  après  avoir  élé 
approuvée  par  le  ministre  de  rintéfieiir. 

6.  A  compter  du  jour  où  le  passage  du  pont  sera  livré  av  pablict  et 
jusqu  à  l'expiration  du  terme  qui  sera  fixé  par  Tadjodication,  il  j  sera 
perçu  un  péage  conformémeot  au  tarff  ei-aprèa^: 

•  •  •.  •  • 

Piéton»  et  caoaUen. 

PersooDe  h  pîcd  de  cinq  ans  et  au-dcMUS,  cinq  ceutîmes,  ci  • .  QbT 

Personne  conduisant  des  chevaux,  ânes  ou  mulets,  en  laisse,  ou  dea 

bestiaux  destinés  à  la  vente,  quatre  centimes,  ci   o  çk' 

P^ersonne  conduisant  des  bestiaux  allant  au  labour,  au  pâturage,  en 
nvenaat,  oa  allant  d*nne  partie  à  une  autre  d'une  même  propriété , 
deux  centimes*  ci  ••••  •  •  ••••  o  os 

Gnalier  aveosaaontQre,.qnim«centiflMSt  ci.»  o  iS 

CftiMHHS  st  btiÛttlÊt» 

2evtf  en  mulet  cbargés,  non  coibDris  le  condttcteor»  dix  centimes  •  cL  0  10 
aval  on  mnlét  non  cbsrgés,  en  laisse,  non  compris  le  conducteur, 

SX  centimes,  ci  o  06 

ikne  chargé,  en  laisse,  non  compris  1c  conductear,  six  centimes,  d. .  o  o5 

Ans  non  chargé,  en  kisiCL,  aan  compris  le  conductanc,  quatre  cen- 
times, ci  o  o4 

BcMif  ou  vacbc  destinés  k  la  vente,  non  compris  le  conducteur,  huit 
centimes,  ci   o  08 

yma  de  moins  d!nn  an  destiné  à  la  vente,  non  compris  le  eonduelenr, 
trois  centimes,  ci.  ;  o  o3 

Bore  destiné  A.la  Vente,  non  eeoipria4e  «andocMr,  cinq  eenlimss, 

ci  ••««••  O  oS 

Mouton,  brebis,  bouc,  cbëvrc,  cochon  de  lait,  pakes  d*flieaon  de 

dindons  destinés  à  la  vente,  deux  centimes,  ci   O  OS 

Cheval,  mulet,  boeuf,  vacLe  ou  âne  allant  au  pâturage  ou  au  labour, 
ou  en  revenant ,  ou  allant  d'une  parlie  à  une  autre  d'une  même 
propriété,  quatr%centimcs,  ci  •  O  ot 

Ménton,  brebis,  bciic,  chèvre  allant  an  pâturage  ou  en  revenant,  on 
allant  «Pnne  partie  à  une  entré  d*nne  même  propriété,  nn  een- 
tlase,  d  »  o  01 

Lorsque  les  montons,  brebis»  boucs,  cb&vres,  codions  de  lait, 
paires  d  oies  ou  de  dindons,  seront  a'n-dessns  de  dnqnsnte,  le  droit 
—  diminué  d*nn  quart  pour  le  nombre  eicédant  cmqoante. 


Feifaru  particulikTUjaqtinànêi» 

VailuTe  à  dans  et  à  quatre  rooes,  k  nn  cbeval,  oondnelear  compris, 

quarante-cinq  cenUmm, d  ••••••  ••••••••  O  45 

Voiture  à  deux  et  â  quatre  rsoas,  à  demi  diivWtt.,  ODoductefar  oempfii , 

soisanteceotimes, cU**«.««.««».««*««»*,*««««v**»«»««**.  o  60 

I 
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Chaque  ebeval  oa  mnlel  ea  nisi,  ^miub  CABlîmet»  cU«.*r.  •  o  »5 

Une  fiÎM  de  ixBofs.  oa  de  tadUi  amMmpiée,  dfeii»  Im  tttfr^ 
lages,  ooninie  un  cheval. 

,    .  ».  . 

Toilttre  i  deoi  et  à  quaii»  aaeé^  i  .«ii  'dkmà  oa.Mla»,  ceoimiai 

oompria,  vingtcioq  ceotîmet.d  o  »5 

Toiture  à  deux  et  à  (|uatre  ropasv^deux  chomix  ou  Bidets,  eendoc- 

teur  compris t  trente-cinq  ceotimes,  et  o  34 

ToHure  à  deux  et  h  quatre  roue^,  à  tms  «hcfntûx  ou  dmAoBIj  eoudtie^ 

teur  compris,  qwaranio-cinq  centinios  ,ct  o  45 

€Slia<|oe  obcwai  ou- muie^ eo  sus,  dix  centime»,  ci..*  O'io 

*  •  Voitures  de  poste, 

%iiiiire.àdmet  à.  quatre  rouet  ^è-imr  ebMB»,.f  Miipnsl«pM« 

tillon ,  un  franc  qualrc  vingfs  centimes,  ci  •  •  i  80 

Yoilurc  k  dcm  et  h  qnatrc  rotiea,  à  trois  ehevaus,  y  compris  lo'poe- 

tillon,  deux  francs  (juaranlc  rentim^s,  ci..  .••*•.••«•..••••••  a  4p 

Chaque  cheval  en  su&,  soixante  ceatimes,  ci. .  «•.»••.,'.••,«••••••  o  6a 

VoitUMs  puMLiques  saspnuluei. 

Voiture  à  deuf  el.  à  quallw  riMiea',  â  tnr  dievil,  eouducItaïF  èeniprif , 

quarante-cinq  cf  nlimc»»,  ci...;..;;...:;;;:;;;;;;;;;,;;',  o  15 
Chaque  eheval  en  su»,  qaioxe-  cenlhues,  ci.   o  i5 


•  •  •  • 


Vokures  publiifaes  non  sutpendaes. 

Voituca  è  daaV'CtiàrquailniiWMi^  à -uB  ohaealr 

Tiig;t  centimes,  ci  ••.  •  io 

Chaquu AiMa]ie»an»y dis oentiniesi'ek.»;.. •..•*o  m 

■  •     •  •  • 

  _      ^  •••••  »•» 

Toiture  chargée,  i  dein  et  â  quatre  rouw,  à  ua  duvai^  nidncteur 

compris ,  trente  «cinq  ceutaiaest  ci,,  ....••«•;.«••.••.  0  3ft 

Toiture  chai^»  ^daux-etèq^atM  cuj^,  |kdeus.ciMUius^flaodagtMir 

compris,  cinquante  centimes,  ci  Ot  fto 

Voilure  «ide  à  un  cheval»  conducteur  compris  »  vingjl-ciuq  ceulimes, 

ci  o  a5 

Chaque  cheval  en  sus,  vingt  centimes,  ci  0  90 

Une  paire  de  hœuis  ou  de  vaches  sera,  dans  les  attelages,  comptée 
pour  un  chevaL  ^ 

Voilare  ^agriculture  allant  au  champ  oa  retenant  à  la  ferme 

Voiture  eliarfçét à  deux  et  k  qualrfr  HMs*  k  xm  clMtl«  ceBdoetetr 
copptia,.  viagKiaq  renlimM»  cL  ■  ♦  #  »  •  »  »  1$ 
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Voiture  attelée  d'uo  âne,  conducteur  compris,  douM  centimet,  ci. . .  o'  la' 

Chariot  à  den«cbmttx,coDdactearcomprU,traiite<iiu][ceiitii^  o  35 

Clique  cheval  ea  sust  six  centimes,  ci  •   o  06 

Chaque  àne  en  sus, quatre  centimes,  ci  «...••••  o  o4 

Une  poire  de  hesub  sera  comptée ,  dans  les  attelages ,  pour  nn  cheval. 

Pour  les  voitores  vides  et  leur  attelage ,  on  ne  payera  que  moitié  prit. 

Ohienalions, 

Les  conducteur»,  postillons  et  roulicrs  ne  payeront  attcon  droit  pour  ieur 
personne  en  sus  de  celui  cxii^ibie  pour  leur  voiture. 

Les  vovaseurs  payeront  séparéaient»  par  tète,  le  droit  dô  pour  une  per« 
sonne  ft  pied.  ' 

7.  Seront  exempta  des  droits  de  péage  :  le  préfet  du  départ emeiitt 
lesous-préfct  de  rarrondissement ,  les  ministre^  des  différents  cultes  re- 
connus par  rÉtat,  les  ingénieurs  et  conducteurs  des  pools  et  chaussées , 
les  agents  voyers,  les  employés  des  contributions  indirectes,  les  agents 
ibrestiers,  les  préposés  cl  agents  des  douanes,  les  employés  des  lignes 
télégraphiques, les  gardes  champêtres ,  la  gendarmerie,  Jans  Texercioe 
4e  leurs  (onctions ;  les  militaires  de  tout  grade,  voyageant  en  corps 
ou  séparément,  à  charge  par  eux,  dans  ce  dernier  cas,  de  pra- 
senter  une  feuille  de  roule  ou  un  ordre  de  service;  les  courriers  du 
Gouverneofent,  les  malles-po&les,  les  facteurs  ruraux  faisant  le  ser- 
vice des  postes  de  rÉlal;  im  élèves  allani  à  Técole  communale  idnsi 
i{tt*à  rinstructîpn  religieuse,  ou  en  revenant;  les  prévenus,  accusés 
ou  condamnés  conduits  par  la  force  publique.  iSamt-Cload,  iS  Aoât 
i8S3.) 


If*  8i5.  — DécBBT  iMPéRiAL  (coutre-signé  par  le  garde  des  sceaux» 
ministre  de  la  justice)  portant, 

l'Que  M.  Deîarae  (Charles •  Edouard) ,  né  à  Paris  le  27  vendémiaire 
an  VIII,  colonel  du  deuxième  régiment  de  lanciers,  en  garnison  à 
Maubeuge  (Nord) ,  son  fils  mineur  André- Edouard  Delarue,  né  à  Paris 
le  7  juillet  iSSg,  et  M.  Delarue  [Alfred-Henri],  n'"  le  3  germinal 
ao  XI  à  Paris,  y  demeurant,  receveur  des  fmances,  sunt  aulorisés  à 
ajouter  à  leur  nom  patronymique  celui  de  Beaumarchaù,  et  à  s'ap- 
peler,  à  l'avenir,  Delarae-Beamarchaii; 

9*  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  ponrroir  devant  les  tribunaux 
pour  &ire  opérer,  sur  les  registres  de  Tétat  civil,  les  cbangcments 
résultant  du  présôit  décret,  qu'après  Texpiration  du  délai  fixé  par 
la  kn  du  11  germinal  an  xi,  et  en  justifiant  <m*aucnne  opposition 
ii*a  été  fimée  devant  le  Conseil  d'état  {Smia-Omii,  2$  Aoât  1853.) 

■    •  •  « 


Diyilizea  by  ^OOglc 


(«4) 


Ctrtiûé  conforme  : 

Pari»,  le  6  *  Octobre  i853. 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  SecréUùrt 
à* état  oa  dépaHenanide  laJoiUce, 

ÂBBATUGGL 


*  Cette  date  est  celle  de  U  féeeptioo  ém 


On  •*al>oDntpov  le  BdUlia  imUiê,  l  nUon  d«  t iftMt fir M 1 1 1«  mIm 


Immmmub  wêèmumm»  »  6  Odotee  iS53. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N"  97. 


816.  ^  BâPPOMT  M  DioaMT  miMMài,  mr  Jb  iilimtalim  db  k 
Zone  fnmUère,  rop^aïuialtoit «( 2s«  oflH&iiliow  iê  la  CamàMmwtùgiÊ 

Du  16  Août  18&3. 

RAPPORT  i  L'MMPMMMOâ» 

SiRB, 

La  loi  tlii  7  avril  i85i  relative  à  la  délimitation  de  la  zone 
Jirontièi  e  et  aux  aUrîbiUions  de  la  commîssioii  mixte  des  travaux 
paUics  dispose  qu*an  règlement  d administration  publique, 
accompagoé  d*un  pian  délimitaUf ,  déterminera  i*étendne  de  k 
zone  frontière  et  qu'il  devra  en  outre  réunir,  eù  les  coordonnant 
et  (es  modiflant  au  besoin ,  les  principales  dispositions  des  Uns 
et  règlements  relatifs  aux  travaux  mixtes. 

Le  projet  de  ce  règlement,  préparé  d*abord  par  le  comité 
des  fortifications,  soumis  à  l'examen  des  divers  départements 
ministériels  intéressés,  a  été  Tobjet  d*une  discussion  approfon- 
die au  Conseil  detat,  qui  la  déiioitLvemenl  adopté  dans  sa  séance 
du  7  juillet  dernier.  Désormais  les  ingénieurs  de  tous  les  str> 
irioes,  ainsi  que  les  administrateurs  des  dépirteinënts  et  des 
communes,  trouvwmt  dans  le  nouveau  r^îlement»  qui  fonne 
UD  code  complet  sur  la  matière,  un  guide  sâr  pour  arriver  à  la 
prompte  solution  des  aflRiires  mixtes.  Cest  ïk  une  amélioration 
considérable  au  point  de  vue  administratif. 

Mais  ce  n  est  pas  le  seul  résultat  important  du  nouveau  règle- 
ment; il  en  est  un  autre  qui  intéressés  unbaut  degré  la  défense 
du  pays  et  les  progrès  de  ragriculture  et  du  commerce  :  je  veux 
parier  de  la  nouvelle  délimitation  de  la  aone  frontière  et  des 
polygones  réservés. 

La  loi  du  7  avril  i8ôi  a  exonéré  en  principe  de  toute  sur? 
veillance  mSitaire  les  chemins  de  grande  et  de  petite  vicinalité, 

XI'  Sérié.  kl 
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éims  rétendtie  delà  zone  frontière;  mais  elIêitdiléM 
eiécatif  le  soia  de  détenniner  dans  cette  zone,  sooe  le  mm\ 
polygones  téservés  «  les  portions  de  territoire  aaxqueUcs 
exonératicm  ne  devait  pas  g*étcndi-^.  l.a  délîmiiatioo  Je  < 
polygones  réservés  a  été  faite  sur  les  lieux  par  les  inspeds 
généraux  du  génie ,  et  elle  est  lapfurtée  sur  la  carte  annoêr 
présent  règlement.  Ces  polyi^ones  ont  été  réduits  parlosi 
strict  nécessaire,  néanmoins  ils  comprennent  encore  toi»  i 
grands  obstacles  naturels,  fleuves,  forêts,  massifs  de  om 
gne,  ete^  ijai  bordent  non  frontières  et  qni,  à  difêiiea  éfH^ 
éé  notre  histoire,  ont  d  puissamment  oontribné  à  ptémiffi 

pays  de  Tinvasion. 

La  nouvelle  délimitation,  sans  diminuer  sensiblementiiY 
leur  de  nos  moyens défensifs,  me  parait  donc  de  nature 
£ûre  les  vœux  si  souvent  renouvelés  parles  populatîoBf 

frontière,  tlje  prie  Votre  Majesté  de  vouloir  Lieu  revêtir 
si^ature  le  rè^emeat  qui  la  concerne. 

'  Le  Maréchal  (If  FrMCê  MmiitnsêeféêÊUfâ 

Sigaé  A.  M  Sânnp-AaMO. 

DÂCBBT, 

NAPOLEON  ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiûOi| 
SaiVMaoa  nss  Feaji^am  ,  à  tons  présents  et  à  venir,  àun. 

Vu  les  article*  6  et  56  de  la  Constitution;  ' 

ordonnance  du  3i  décembre  1776  concernant  la  ns 
liBvaux  mixles; 

.  Ve  la  loi  du  lo  janvier  1791  poriaai  oiganisatioaL  des  ponlj 
«haussées^  et  les  déci^ts  des  ao  juin  iSio  et  à^ûi  181 1  uM 
/Hix  grands  travaux  publics  ;  j 

Vu  rordonnance  du  37  février  idi5  (a)  et  la  décÎMon  royilJ 
a5  janvier  iSSg,  concernaift  les  limites  de  la  zone  frontièrt^;  I 

Vu  le  décret  du  2a  décembre  181a  (8)  elles  ortlonuûn-jj 
18  septembre  1816  (4)  cl  du  28  drcrnibre  i8?.8  f5) ,  concemaal 
ganisation  et  les  attributions  de  la  commission  mixte;  I 

'(t>  tt* série,  BolL  384,  flT  jiiB.  1 
s)  V*  série.  Bull.  Sà ,    74s.  | 

I)  nr  série, B«iiL  457,  n«<4i9*  1 
M  vu*série,BuU.ii4,m*  ii5i.  | 
S)  TOI*  série,  Bail.  372,  a*  10,609.  I 
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Vu  la  im  do  7  âttîl        relative  anx  mêmes  oljets  ; 
Sur  le  rapport  de  notre  isinistre  secrétaire  d*4tat  au  dépaMMil 
da'la  guerre;  *  - 

Notre  Conseil  d'état  entendu , 

Avons  oiCRBxi  et  hicBÂTona  ce  qcd  rait  : 

CHAPITRE 

UMIT£S  DE  LA  lOUE  FAONTIfiAfi  £T  DE$  TBRBITOIW  WSlT^S* 

AiiT.  1*.  Les  limites  de  lâ  zone  fttyntièfe  sont  fijtéés  cott^op 
mémeot  à  l'état  descriptif,     1,  aonexé  att  présent  décrét  et  à 

la  carte  qui  y  est  jointe. 

2.  Cette  zone  coniprcnd  dos  portions  de  territoire  réservées 
dans  lesquelles  hs  lois,  décrets  et  iè;;lcmonts  relatifs  aux  tra- 
vaux mixtes  continuent  d'être  appliqués  aux  chemins  vicinaux 
de  toutes  classes;  ces  chemins  pourront,  a  Tavenir, s'exécuter 
Hlirement  dans  tout  le  reste  de  la  zonie  frontière. 

Les  limites  des  territoires  réservés. sont  fixées  conformément 
à  Tétat  descriptif  n*  2  et  à  la  carie  annexés  an  présent  décret. 

La  Corse  et  les  autre  i les  du  littoral  de  la  France  font  partie 
de  la  zone  frontière,  mais  non  des  territoires  réservés. 

Dans  tous  les  cas,  sont  compris  dans  ces  territoires  les  ter- 
rains situés  dans  îa  zone  des  fortifications  autour  des  places, 
telle  qu'elle  est  définie  à  l'article  22  du  règlement,  en  dateda 
10  août  ië53  9  sur  les  servitudes  des  places  de  guerre*  ou  dans 
le  rayon  des  servitudes  des  enceintes  fortifiées. 

CHAPITRE  n. 

ORGÀNXâATIOH  DB  LA  GOllMISSIOll  IflXTB. 

3.  La  commission  mixte  des  travaux  publics  est  instituée 
pour  r»  xanien  et  la  disrussion  dos  projets  dont  Texécufion, 
dans  l'étendue  do  la  zone  irontièrc  f  l  dans  le  rayon  des  servi- 
tudes des  enceintes  forliliécs,  peut  intcresslîr  à  la  lois  la  défense 
da  territoire  et  un  ou  plusieurs  des  services  civils  et  maritimes. 

5a  mission  est  d*apprécier  les  intérêts  des  divers  services , 
de  les  concilîer,  et,  si  elle  ne  p&o'ient  pas  à  établir  i*accord 
entre  eax ,  dïndiqaer  dans  quelle  limite  il  lui  parait  possibk 
de  donner  satisfaction  à  leurs  besoins  respectifs,  sanscompro* 

mettre  la  défense  du  pays. 

4.  Le  président  et  les  membres  de  cette  commission  sont 
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nmnniéi  par  l'Empereur,  rar  la  préseiiUtton  dee  mmiilces  ooai- 
pétcttU. 

Quand  le  président  est  absent  ou  empêché ,  la  présidence  est 

dévolue  au  plus  ancien  des  conseillers  detat  présents,  et,  à 
défaut  de  conseiller  d'état,  à  celui  des  membres  que  désigne 
la  coQiDiission. 

La  commission  ne  peut  délibérer  si  chacun  des  services  que 
ra£Gure  oonceme  n^est  représenté  à  la  séance  par  un  membre 
an  moins,  non  compris  le  président  ni  les  secrétaires. 

En  eu  de  partage,  la  voix  du  président  est  prépondérante. 

Assistent  aux  séiAces ,  avec  voix  consultative  : 

Le  secrétaire  du  comité  des  fortifications; 

Le  secrétaire  du  comité  de  l'arlillerie; 

Le  secrétaire  du  conseil  général  des  pouts  et  chaussées; 

Le  secrétaire  du  conseil  d'amirauté; 

Le  secrétaire  du  conseil  des  travaux  de  la  marine. 

Les  secrétaires  des  comités  et  conseils  fournissent  a  la  com- 
mission les  documents  propres  à  éclairer  ses  délibérations, 
donnent  les  explications  nécessaires  sur  les  affaires  en  discus- 
imn,  et  portent  immédiatement  à  la  connaissance  de  leon 
comités  ou  de  leurs  conseils  respectifs  les  résultats  des  avis  de 
la  coui  mission. 

La  commission  a  un  secrétaire  nommé  par  le  ministre  de  la 
guerre  et  pris  parmi  les  olîîciers  supérieurs  du  génie  attachés 
au  dépôt  des  fortiûcatioos,  ou  les  iogéaieurs  eu  chef  des  pouts 
et  chaussées. 

Le  secrétaire  est  chargé,  sous  Tautorité  du  président,  des 
détails  du  service  et  de  la  conservation  des  minutes  et  des  pa- 
piers; il  autorise  le  payement  des  dépenses  du  secrétariat  et 
des  archives ,  et  surveille  )a  tenue  de  la  comptabilité. 

En  cas  d*absence  ou  d*empéchement,  ses  fonctions  sont  rem- 
plies par  le  secrétaire  du  comité  des  fortillcations. 

5.  Le  (iiinistre  de  la  guerre  désigne  un  local  pour  le  dépôt 
des  papiers  et  la  tenue  des  séances. 

Les  pians,  mémoires  et  autres  documents  des  archives  de  la 
conmiission  mixte  des  travaux  publics  ne  peuvent  être  commu* 
niqués,  en  copies  comme  en  minutes,  qu*anx  membres  de  la 
commission  où  des  divers' conseils  ou  comités.  Toutefois,  le 
président  de  la  commission  peut  permettre  aux  intéressés  d'oeil 
prendre  connaissance  sans  déplacement. 

Aucun  plan,  mémoire  ou  autre  papier  relatif  aux  travaux 
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publics  do  ressort  de  ia  commiasioB  mixte  et  concernant  la  dé- 
fense du  territoire,  quelles  que  soient  les  archives  d*où  il  pro- 
vienne, ne  peut  être  publié  ni  imprimé  sans  le  contentement 
dn  ministre  de  la  guerre.  Ce  consentement  est  également  né- 
cessaire toutes  les  fois  qu^il  s'agit  de  délivrer  une  expéditioQ  ou 
une  copiç. 

ô.  Aucun  traitement  spécial  ni  aucune  rétribution  ne  sont 
attachés  aux  fonctions  de  membre  de  la  commission  mixte  des 
travaux  publics. 

Une  somme  est  portée  annuellement  an  budget  du  ministère 
de  la  guerre  pour  les  frais  du  secrétariat  et  des  archives. 

CHAPITRE  in. 

AVPAIBBS  ni  Là  COMPiTBKCB  DB  Là.  COMMISSIOK  MUTB. 

7.  Dans  les  limites  de  la  ïone  frontière  et  dans  le  rayon  des 
enceintes  fortifiées,  sont  de  la  compétence  de  la  commission 
mixte: 

1*  Les  travaux  concernant  : 

Les  routes  impériales  et  départementales; 

Les  chemins  de  fer; 

Les  chemins  vicinaux  de  toutes  classes,  ainsi  que  les  chemins 
forestiers,  tant  dans  les  bois  et  dans  les  forêts  de  TÉtat  que  dans 
ceux  des  communes  ou  des  établissements  publics,  mais  seule- 
ment lorsqu'ils  sont  situés  dans  Tétendue  des  territoires  ré- 
servés; 

Les  ponts  à  établir  sur  les  cours  d*eau  navigables  on  flottables 

pour  le  service  des  chemins  vicinaux  ou  forestiers,  même  en 

dehors  de  ces  territoires; 

Les  cours  d'eau  navigables  ou  flottables; 

Les  canaux  et  rigoles  d'alimentation,  d*irrigatlon  ou  de  dessé- 
chemoit  avec  leurs  francs*bords,  levées  et  chemins  de  halage; 
Les  ports  militaires  et  de  commerce,  les  havres,  les  rades  et 

les  mouillages; 

Les  phares,  les  fanaux  et  les  amers; 

Les  écluses  de  navigation,  de  dessèchement  »d'irngation  et  de 
chasse,  et  les  autres  ouvrages  analogues  d^intérét  public,  tels 
que  digues,  batardeaux,  épis,  enrochements,  ponts, quais,  bas- 
sins, jetées,  brise*iames,  etc.  ; 

Les  pissiVie  des  portes  d*eau  et  des  portes  de  lecratdeiifb 
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litaîres;  i 
Les  modifications  à  apporler,  dans  un  intérêt  civil,  aux  ar«  i 
•epaux ,  aux  casernes,  aux  iuagasias  et  aux  autres  elabiiBsemeiiU 
militaires  ; 

Les  dessèchements  des  iacs,  élaDgs  et  marais; 

Les  marais  salants  et  leurs  dépendances,  lorsque  les  travaux 
projotés  doivent  faire  i*objel  d'une  concession  oo  d^one  antori- 
sation  préalable  du  Gouvernement; 

3*  Les  défrichements  des  forêts  et  des  bois  ; 

3°  Les  concessions  des  lais  et  relais  de  la  mer, "Celles  des  du- 
nes et  laponnes,  et  celles  des  accrues,  allerrissenu  nts  et  allnvions 
dépendants  du  domaine  de  TEtat,  mais  seulement  an  point  de 
vue  des  conditions  à  imposer  ou  des  réserves  à  faire  dons  fin- 
térét  de  la  défense  du  territoire; 

4^  Lc6  oonoessions  et  les  règlements  d  eau  de  moulins  et  au- 
Iret  naines,  toutes  les  fois  que  les  modifications  qui  peuvent 
en  être  la  suite ,  à  Tégard  du  régime  des  eaux,  sont  susceptibles 
d*avoir  de  Tinfluence  sur  les  inondations  défensives; 

5°  Les  concessions  d'euAocLcijueals  ou  d'cudigucmeut^  a  la 
mer  ou  sur  le  rivage  ; 
^  6*"  Les  alî*^nements  ou  le  tracé 

Des  rues  qui  servent,  dans  lesfinceintes  fortifiées,  de  commu- 
nications  directes  entre  ie$  places  publiques,  les  établissements 
militaires  et  les  remparts; 

Des  rues,  des  carrefours  et  des  places  des  villes  fortifiées  et 
iOlres  qui  bondeol  les  établissements  de  la  guerre  ou  de  la  ma- 
rine, ou  qui  sont  consacrés  par  le  temps  et  Tusage  aux  exercices 
ou  auxrassemblements  des  troupes; 

7*  Tous  les  objets  d'intéict  public,  civil  ou  maritime,  non 
compris  sous  les  six  nunéros  précédents,  qu'un  décret  déclare- 
rait de  nature  à  influer  sur  la  défense  du  territoire; 

Les  travaux  de  fortifications  ou  de  bâtiments  militaires 
dont  Texécution  apporterait  des  changements  aux  routes,  aux 
'  diemins,  aux  canaux  et  aux  autres  ouvrages  d'intérêt  dvil  ou 
maritime  d-dessus  mentionnés; 

Les  questions  relatives  à  la  jouissance,  à  la  police  ou  à  la 
conservation  des  ouvrat^es  ayant  à  la  fois  une  déstination  civile 
et  une  destination  militaire; 

10''  Enfin,  les  alT.iires  d'un  caractère  purement  adminis- 
tratif, qui  sont  les  accessoires  d'affaires  prindpales  du  ressort 
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àa  la  commitsioD,  telles  que  les  remises  mutuelles  de  joui$^ 
sance  de  terrains  et  la  répartition,  entre  les  services  intéressés,  - 
da  1  exécutioa  des  travaux  mûtes  et  de»  d^mes  de  ce$ 
vaux. 

8.  Sont  exceptés  des  prescriptions  de  rarlicle  qui  précède: 
x°  Les  voies  de  terre  et  d*eau  spécialement  exonérées;  " 

a"  Les  travaux  d*entretien  ou  de  réparation»  c  est-à*dire,  a^^ant 
UDiquemeot  pour  objet  de  conserver  un  ouvnge  Ott  de  le  re- 
mettre dans  rétat  où  il  était  précédemment,  sans  modificatSoA 
à  cet  état.  * 

9.  La  commission  mixte  est  toujours  consultée  sur  les  tra- 
vatix  civils,  militaires  ou  maritimes  qui  sont  de  sa  compétence, 
avant  que  les  projets  de  ces  travaux  soient  définîtivement  ap- 
prouvés et  que  Ton  puisse  procéder  à  leur  exécution. 

10.  Autour  de  Paris,  la  compétence  de  la  commission  mixte 
8*étend  seulement  sur  le  terran  eomprii  entra  la  lii|iiâa  9ité> 
riemra  da  Ui  roe  4r  rempart  et  la  limite  da  la  zone  unique  de 
aervitndes  de  deux  cent  cinquante  pièirts»  tunt  pour  ïwsài^ 
qu'à  régard  des  ouvrages  détachés,  .  , 

CHAPITRE  IV. 

nSTAOCTIOM  DES  AFFAIRES  DD  KfiSSOET  DE  LA  COMMISSION  MUTE. 

1 1 .  Les  affaires  de  la  compétence  de  )a  commission  mixte  des 

travaux  publics  sont  traitées  et  expédiéçs  d*urgence  à  tous  les 
degrés  de  la  liiérarcliie  adiiiiiiislralive.        *  '  *  • 

Elles  comportent  deux  déférés  d'instruction  dans  les  localités, 
à  moins  qu  elles  ne  fassent  Tobjet  d*un  projet  de  loi  ou  d*une 
adhésion  directe.  *  ' 

12.  Les  chefs  des  divers  services  publics  chairs  escdoÉlvJe- 
ment  de  Tinstmction  au  premier  degré  sont»  dâQS  leur*  mtÀx- 
dissements  respectifs , 

Pour  le  ministère  de  la  guerre  : 

Le  chef  du  génie,  en  tout  ce  qui  a  trait  aux  intérêts  de  fia 
iéStimê  om  an  service  de  l'année  da  terre,  à  Texceptioa  des  éta- 
bHutiwnti  qiéckQa  dont  la  conatruction  eat  dévolue  f  Tm^- 
l#wa< 

Lescommandantsei  leasow^irecfeurs  de  rartillepe  déterre, 

relai i veulent,  1"  aux  établissements  spéciaux  que  cette  armeçst 
chargée  de  iaire  coustruij  e  ou  d'cutreienir;  2""  à  1  ariette,  au  re- 
lief et  à  f armement  des  forts  eu  mec,  de»  tH|ttenf|i  d^cô^^et 
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dt  iMurties  de  fortiûcations  qui  ont  vue  sur  la  mer  ou  sur  les 
noniOageSf  les  rades,  les  passes,  les  havres  et  les  ports  mili* 
laites  oa  de  commerce,  quel  que  soit  le  service  qui  doit  les 
aimer. 

Pour  le  ministère  de  Tagriculture  du  commerce  et  des  txavaux 
publics  : 

Les  ingénieurs  ordinaires  des  ponts  et  chaussées,  chacon 
dans  les  limites  du  service  dont  il  est  chargé,  en  ce  qui  con- 
cerne: 

I*  Les  voies  de  communication  par  terre  et  par  eau; 
.  a*  Les  ports  maritimes  de  commerce  et  lenrs  accessoires; 

3"  Les  desséchcmenls  des  lacs,  élangs  et  marais,  les  irriga- 
tions, usines  et  autres  objets  dépendants  de  ce  ministère; 
Les  marais  salants. 

Pour  le  miaisièr»  de  Huténeor  : 

Les  ingénieurs  des  ponts  et  chaussées  chargés  du  service  de& 
arrondissements  territoriaux ,  à  Tégard  , 
1   Des  chemins  vicinaux  ; 
i""  Desmesdes  viUes; 
d*"  Des  passages  des  portes. 

Pour  le  ministère  de  la  marine  : 

L*officier  de  la  marino  militaire  chaiigé  de  diriger  les  mouve- 
ments da  port,  on,  s*il  n*y  en  a  pas  dans  la  localité,  un  autre 
officier  de  marine  désigné  par  le  préfet  maritime,  en  tout  ce 

qui  concerne  ,  i**  l'assietle,  le  relief  et  rarniemenl  des  forts  en 
mer,  des  batteries  de  côtes  et  des  parties  de  fortifications  ayant 
vue  sur  la  mer  ou  sur  les  mouillages,  les  rades,  les  passes,  les 
havres  et  les  ports  militaires  ou  de  commerce,  quel  que  soit  le 
service  qui  doit  les  armer;  2°  l'établissement,  lamélioration  ou 
le  déplacement,  an  point  de  vue  nautique,  des  phares,  des  fa- 
nanx  et  des  amers,  quelle  que  soit  Tadministration  chaigée  des 
travaux; 

*  Un  officier  d'artillerie  de  marine  désigné  par  te  direeiettr  de 

■  cîette  arme,  en  ce  qui  a  trait,  i**  aux  établissements  spéciaux 
de  TarliUerie  de  mer;  2°  à  lassiette,  au  relief  et  à  l'armement 
des  forts  en  mer,  des  batteries  de  côtes  et  des  parties  de  forti- 
fications ayant  vue  sur  les  rades  intérieures,  les  passes  ou  les 
ports  militaires,  quand  ces  ouvrages  doivent  être  armés  par  Je 
département  de  la  marint; 
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Un  ingénieur  des  ponts  et  chaussées  attaché  au  service  des 
travaux  hydrauliques  et  des  bàlimeats  civils  de  la  marine,  et 
dés%iié  par  le  directear  de  ce  senrioe»  rdâUvemeiit , 

1*  Aux  ouvrages,  aux  bfttimeiits  et  aux  constmctioiis  de  la 
mtrîne  élevés  sur  la  terre  ferme  ou  fondés  en  mer,  tant  dans 
les  rades  et  ports  militaires  que  dans  les  autres  établissements 
dépendants  de  ce  service; 

2°  Aux  enrochements  et  aux  bases  des  forts  et  antres  ou- 
vrages à  fonder  en  mer  pour  la  défense  de  ces  rades  et  de  ces 
ports; 

S"*  A  Tassiette  des  fortifications  destinées  à  enceindre  des  ar- 
senaux et  autres  établissements  maritimes,  en  tant  qu'elle  peut 
avoir  de  Tinfluence  sur  Tétendoe  ou  sur  les  limites  de  ces  éta* 
Uisseroents; 

4°  A  rétablissement  de  jetées,  d'écluses  de  navigation  et  de 
chasse,  et  autres  ouvrages  maritimes  dépendants  du  ministère 
des  travaux  publics; 

5"  A  la  concession  de  lais  ou  de  relais  de  la  mer,  d'enro- 
chements, d*endiguement8  on  autrtt  travaux  à  la  met  ou  sur  le 

rivage. 

Pour  le  ministère  des  finances: 

Les  sons-inspecteurs  et  gardes  généraux  des  forêts,  chefii  de 

cantonnements,  à  Tégard  ,  • 

1°  Des  chemins  forestiers; 

a*"  Desdéfrichéments  de  bois  et  de  forêts; 

Les  receveurs  des  domaines  en  ce  qui  concerne  les  con- 
cessions de  lais  de  mer  et  autras  dépendances  du  domaine  de 

l'État. 

A  moins  d'une  délégation  spéciale,  nul  ingénieur  et  nui  offi- 
cier ne  peut  opérer  que  dans  i  étendue  du  territoire  qui  est 
affiecté  à  son  arrondissement  de  service. 

Quand  il  y  a  doute  sur  la  question  de  savoir  si  un  lort  en 
>Mier  ou  une  batterie  de  côtes  sera  armée  par  le  département  de 
k  guerre  ou  par  celui  de  la  marine,  le  conmiandant  de  Tartil* 
lerie  de  terre  et  l'officier  d'artillerie  de  marine  prennent  simnl* 
tanément  part  à  l'instruction  de  Taflhire. 

£n  cas  d'empêchement»  les  chefs  de  chaque  service  sont 
lampteiés  par  les  offiden  on  par  les  ingénîmm  désignés  à  œt 
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fkire  mixte  : 

Les  gardes  du  géaie  et  dVtiU«riQ»xuéiae  qtt4Jidii&&ûaiiMli 
4aaft  uatt  place; 

hdê  élève»  ingénieurs  et  le$  conducteurs  des  ponts  et  ckni- 
«ées,  à  moins  quils  ne  soient  chargés  en  titre  d*un  arroQdlii& 
ment  de  service  ; 

Los  conducteurs  des  travaux  maritimes. 

Sont  eotaodus.  dans  les  conférences  sur  les  travaux  miito. 
tant  pour  fournir  les  explications  nécessaires  que  pour  présester 
Qt  ioniiuler  les  observations  ou  les  adliésious  quiU  jugeai coa* 
vanai4e3 , 

lits  délégués  des  oommissions  spéciales  de  la  marine  dassb 
ports  militaires; 

Les  ingénieurs  ou  les  représentants  des  compagnies; 
Les  syndics  des  associations  pour  travaux  d  irrigatioo «  <k 
sèchement  et  des  marais  salants  ; 

Las  agents  voyers  des  départements  et  des  coi 

Les  arcbitectcs  des  villes; 
Les  maires  et  leurs  adjoints. 
L*instruction  au  premier  degré  d'une  affaire  mixte  a  lieu  (kf 
l'époque  de  la  rédaction  primitive  dèa  projets.  Tontefcis,  Mj 

cier  ou  Tingénieur  que  raflfaire  concerne  spécialement  nepH 
provoquer  de  conférences  qu'autant  qu'il  eu  a  reçu  Tordre 0^ 
obtenu  1  autorisation  de  son  chef.  Tout  ingénieur  ou  touloîl 
der  appelé  à  une  conférence  doit  y  prendre  part  immiA 
tement 

13.  Le  (hef  de  chaque  semce,  dans  la  localité,  rédige  1^ 
projets  relatifs  aux  ouvrages  et  aux  établissements  que  les  xt^ 
ments  mettent  dans  les  attributions  de  ce  service. 

Toutefois,  et  sauf  les  cas  exceptionneb  où  il  en  amitl 
décidé  autrement  par  le  ministre  de  la  guerre,  les  oflidersl 
génie  sont  chargés  de  la  rédaction  des  projets  de  détail  de  l>>^ 
les  travaux  qui  doivent  être  faits  dans  les  limites  de  la  lone  dj 
IbrtiBcatîoiis  des  places  de  guerre  et  des  postée  miiitsirei  i 

tant  que  ces  projets  modifient  les  formes  de  la  fortiûciAlS^ 
intéressent  la  défense,  quel  que  soit  d'ailleurs  le  service^ 
présente  le  projet  densemble.  1 
Oie  ottdem  rédigent  aussi<  dans  FAtendlm  de  la  sens ^ 

tiére,  les  projets  de  détail  des  coupures,  murs  do  soutèacis^ 
chambres  de  mines  et  autres  dispositifs  de  défense  dont  leitij 
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lion  deviendrait  nécessaire  en  cas  d*adoption  des  travaux  civils 
on  niarilimcs  qui  sont  proposés. 

Lorsqu'il  est  question  de  la  construction  en  mer  d'aa  loti 
00  de  tout  autre  ouvrage  défensif,  le  projet  de  1  ouvrage  pr<qpre- 
jnent  dit  ait  rédigé  par  le  chef  do  génie  ;  mai»  ceini  ëa  ïenth 
ehement  et  de  la  base,  jusqu'à  denx  mètres  an-dessna  da  niveau 
des  liantes  mers  d*équinoxe,  est  rédigé  par  les  ingénieurs  des 
ponts  et  chaussées  chargés  do  service  des  travaux  maritimes.  *. 

Les  projets  de  travaux  mixtes  doivent  comprendre  : 

Un  plan  d'ensemble  des  dispositions  projetées; 

Des  dessins  particuliers  donnant,  dans  le  cas  de  projets  de 
détail,  au  moyen  de  plans,  de  coupes,  de  protiis,  d'élévatioM 
et  de  cotes  de  nivellement,  tous  les  renseignements  nécessaires  à 
la  complète  intelligence  de  i'aflalfe,  an  peint  de  vue  des  inté- 
léts  en  présence; 

L'état  estimatif  détaiHé,  et  aussi  approxioiatif  que  possible,  de 
la  dépense  du  projet,  toutes  les  fois  que  cette  dépense  doit  être 
supportée,  en  tout  ou  en  partie,  par  un  service  autre  que  celui 
qui  doit  faire  exécuter  les  trav  aux  ; 

Le  cahier  dts  charges  à  imposer  aux  compagnies  et  aux  ad- 
judicataires, toutes  les  fois  que  les  travaux  doivent  faire  Tobjet 
d*une  concession.  Toutefois,  il  suffira,  suivant  lés  eireona- 
tances,  de  produire  un  simple  extrait  contenant  textuellement 
toute»  les  danses  suseqitibles  dintémser  les  autres  services 
intervenants. 

H.  Les  chefs  de  service  chargés  d^instruire  une  affaire  au 
premier  degré  dressent,  de  concert,  un  procès- verbal  destiné  à 
constater  les  résultats  de  leurs  conférences. 

Le  chef  de  service  qui  a  pris  l'initiative  de  la  conférence 
fait  Texposé  de  Taliaire  et  la  description  des  ouvragas  pro- 
posés. 

Chacun  des  cbe£i  des  autres  services  intervenattts  donno,  en 
ce  qui  le  concerne,  son  avis  sur  les  diverses  dispositions  proje- 
tées, et  stipule  les  conditions,  les  obligations  ou  lei  réserves 

à  réclamer  dans  Tintérêt  de  son  service. 

Les  délégués  et  les  autres  agents  qui  ont  le  droit  d  être  en- 
tendus dans  les  conférences  font  consigner  au  procès-verbal 
les  explications  et  les  observations  qui  leur  paraissent  utiles. 

Leprooès-verbalest  divisé, s'il  y  a  lieu,  en  pavagrapbea eoa- 
ccmant:  'i 

1*  Les  dbpesilieBs  d'eniemHe  ; 
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2°  Les  dispositions  de  détail ,  lesquelles  peuvent  donner  lieu 
à  autant  d'articles  distincts  qu'il  y  a  d  ouvrages  proposés  sii»- 
ceptibles  d'ètro  discutés  ou  examinés  séparément  ; 

Le  mode  d'exécution  des  travaux ,  quand  piusieurs  ser- 
vices doîvent  en  être  chaigést  on  lorsqu'il  y  a  désaccord  sur 
la  question  de  savoir  à  quel  service  cette  exécution  sera  confiée 

4*  L'imputation  de  la  dépense,  surtout  s'il  y  a  doute  à  cet 
égard  ,  ou  si  elle  doit  porter  sur  plusieurs  administrations. 

Dans  tous  les  cas,  le  procès-verbal  ne  doit  renfermer  que  les 
propositions,  adhésions  ou  réserves  auxquelles  chaque  chef  de 
service  s'arrête-  déEnitivement,  et  ne  présenter  que  le  résumé 
des  avis  ocynmuna  ou  des  opinions  respectives,  avec  kun 

IBOti&. 

Il  est  daté  du  jour  de  sa  clôture  et  soumis  à  la  signature  de 
tous  ceux  qui  ont  été  entendus-dans  les  conférences;  mais  les 
signatures  des  officiers  et  des  ingénieurs  chargés  de  l'instruc- 
tion de  l'affaire  sont  les  seules  indispensables. 

15.  Il  est  fait,  du  procès-verbal  de  conférence,  des  dessins 
et  des  autres  pièces  à  y  annexer,  par  les  soins  du  chef  du  service 
qui  a  pris  l'initiative  des  conlérences,  et  aux  frais  de  ce  servicCt 
autant  d'expéditions  signées  en  minute  qu'il  y  a  d'ofiiders  ou 
d'ingénieurs  chargés  de  l'instruction  de  raffaire  au  prenuer 
degré* 

Tontes  les  pièces  à  joindre  à  un  procès-verhal  sont  visées  à 
la  date  de  ce  procès- verbal. 

lÔ.  L'instruclicu  au  deuxième  degré  des  affaires  mixtes  est 
faite,  suivant  les  cas,  par 

Les  direclours  des  fortifications  , 

Les  directeurs  d'artillerie  de  terre , 

Les  ingénieurs  en  chef  des  ponts  et  chaussées. 

Les  majors  généraux  de  la  marine  dans  les  ports  milttaîm^ 

hn  directeurs  d*artiUerie  de  marine, 

Les  directeurs  des  travaux  hydrauliques  et  des  bâtiments  d* 
vils  de  la  marine. 

Les  inspecteurs  des  forets , 

Les  directeurs  des  domaines. 

Aussitôt  que  ces  fonctionnaires  ont  reçu,  des  officiers,  ingé- 
nieurs et  agents  sous  leurs  ordres,  les  pièces  relatives  à  Tins- 
traction  d'une  affaire  au  premier  degré,  ils  ks  visent  et  échan- 
gent mutuellement  leurs  observations  et  leurs  apostilles. 

Si  Tun  d*eux  réclame  eiocptiMiiMUement  «ne  oçQfiraioe, 
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elle  a  liea  sans  aucun  retard],  et  il  est  procédé  alors  d^ane  ma- 
nière analogue  à  celle  prescrite  pour  Tinstniction  an  premier 
degré* 

Les  dossiers  de  raffaîre  contenant  chacun  les  avis  des  direc- 
teurs et  des  ingénieurs  en  chef  sont  transmis  respectivement  aux 
divers  jninistres  que  raffaîre  concerne;  les  préfets  des  départe- 
ments et  les  préfets  maritimes  auxquels  sont  adressés  les  dossiers 
des  ponts  et  chaussées  et  de  la  marine  y  consigncfni"  leurs  opi- 
nions et  leurs  propositions. 

17.  Les  bases  ou  dbpositions  générales  de  tous  projets  d'en- 
semble concernant  des  travaux  d'utilité  publique  à  exécuter  dans 
réleiidue  de  la  zone  frontière  sont,  avant  d'être  décrétées,  l'objet 
d'instructions  faites  séparément  par  chaque  ministère,  et  sur 
lesquelles  la  commission  mixte  des  travaux  publics  est  consul- 
tée. Dans  ces  projets  sont  compris  l'établissement  des  ligues  de 

.  chemins  de  fer,  Touverture  de  routes ,  la  canalisation  de  rivières, 
la  constructioi^  de  canaux,  de  ports,  de  bassins  ou  de  docks,  on 
celle  de  fortifications,  intéressant  des  services  publics  autres 
que  celui  de  la  guerre ,  soit  que  les  travaux  doivent  être  entre 
pris  par  rÉtat,  les  départements  ou  les  communes,  soit  qu'ils 
doivent  l'être  par  des  compagnies. 

18.  Chaque  directeur  et  chaque  ingénieur  en  chef  peut 
adhérer  immédiatement ,  au  nom  du  service  qu'il  représente,  à 
Texécution  des  travaux  mixtes  proposés  par  une  autre  adminis*' 
tration,  quand  ces  travaux  loi  paraissent  sans  inconvénient 
pour  son  service  ou  que  les  inconvénients  peuvent  dispafattre' 
moyennant  certaines  dispositions  qu'il  impose  comme  condition 

de  sua  adliésion. 

Cette  faculté  ne  peut  s'étendre,  toutefois,  aux  travaux  qu'une 
autorité  supérieure  aurait  signalés  comme  nuisibles,  ni  à  ceux 
^ui  seraient  à  faire  sur  un  terrain  aflccté  au  service  dont  Tadhé; 
sion  est  nécessaire. 

Les  travaux,  objet  d'une  adhésion  conditionnelle,  ne  peuvent 
être  entrepris  ({u'autant  que  l'acceptation  des  obligations  stipu- 
lées a  été  jîolifiée  au  service  qui  les  a  îiuposées. 

Cba((uo  dirc'cU;urct  cha({ue  ingénieur  en  chef  fait  connaître 
les  adhésions  et  les  acceptations  qu'il  a  données,  ou  qui  lui  ont 
été  notifiées,  au  ministre  sous  les  ordres  duquel  il  est  placé. 

Ces  adhésions  et  ces  notifications  tout  conservées  dans  les 
archives  de  la  commission  mixte. 
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MIXTES. 

19.  Sont  consultés  dans  rinstruciion  de^  aHaires  de  la  com-' 
pétence  de  la  commission  mixte  : 

•  Le  comité  de  forti  11  cations; 

Le  G(M»ité  de  TartilUriei  toutes  les  lois  qu'on  oiBder  d'artil- 
lerie prend  part  à  la  conférence;  ' 

Le  conseil  général  des  ponts  et  chaussées  •  pour  toutes  les  af* 
fiures  qui  intéressent  les  départements  de  Tagriculture,  du  oom- 
merce  et  des  travaux  publics,  de  Fintérieur  et  des  finances; 

Le  conseil  d'amirauté,  relativement,  i°  aux  projets  ^en- 
semble des  ouvrages  de  la  marine  dont  la  création  doit  être  or- 
donnée par  un  décret;  2**  aux  aflaires  qui  donnent  lieu  à  des 
conférences  dans  lesquelles  intervient  un  oHicier  de  marine; 

Le  conseil  des  travaux  de  la  marine,  lorsque  la  conférence  a 
eu  lieu  avec  un  iogénieur  des  constructions  hydrauliques. 

Chaque  comité  et  chaque  conseil  émet  séparément  un  avis 
motivé  sur  les  afifaires  mixtes  qui  rentrent  dans  ses  attributions. 

Si  les  travaux  publics  doivent  fairé  Tobjet  d*uo  projet  de  loi, 
les  comités  ou  conseils  n*émettent  leurs  avis  qu'après  avoir  pris 
connaissance  des  documenis  fournis  par  les  soins  des  minis- 
tères auxquels  ils  ressorlissent.  Ils  mentionnent  spécialement 
les  cbiffres  des  crédits  a  demander  au  Corps  législatif,  en  dis* 
tinguant  les  sommes,  à  affecter  séparément  à  chaque  ministère. 

Aussitôt  qu'un  comité  ou  qu'un  conseil  a  formulé  son  avis, 
le  dossier  de  Tafiaire  est  transmis,  avec  cet  avis,  directement  à 
la  commission  mixte  des  travaux  publics. 

Toutefois ,  si  le  comité  ou  le  conseil  duquel  dépend  le  ser- 
vice qui  a  présenté  le  projet  estime  qu'il  n'y  a  pas  lieu  d'y 
donner  suite,  la  roniniissiou  mixte  eu  est  informée,  ainsi  que  les 
autres  comités  et  conseils. 

20.  Dès  que  tous  les  dossiers  relatifs  à  une  aifaire  sont  par- 
venus à  la  commission  mixte  des  travaux  publics,  s*il  y  a  accord 
entre  les  conseils  et  les  comités  sur  les  conclusions  à  prendre , 
In  commission  oonstate  Taccord  par  un  avÎB  conforme  à  ces  con- 
clusions. 

Dans  le  cas  contraire,  le  président  nomme  un  rapporteur 
pour  chacun  des  services  intéressés,  et  lailaire  est  débattue 
contradictoirement. 
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des  faits  et  le  résumé  de  la  discussion  sont  signés  en  minutei 
par  le  président  et  par  le  secrétaire,  et  transcrits,  par  ordre  de 
date,  sur  un  re[,nstre  à  ce  destiné.  Il  en  est  adressé  une  expédi- 
tion à  cUacun  dt&  ministres  que  l'affaire  concerne,  avec  le  dossier 
y  relatif. 

21.  Ghacu  detmiaiitm  fait  oonnattra  imotédialeinentiiix 
Aiitm  mimstret  intéressés  s'il  donne  ou  non  son  approbation 
aux  Goadasions  de  la  délibération  de  la  commission  mixte. 

S'il  y  a  approbation ,  le  ministre  duquel  dépend  le  service 
qui  a  présenté  le  projet  donne  à  i  ailaire  la  suite  qu'elle  coiu-  # 
porte. 

Si  tous  les  ministres  n  adhèrent  pas  aux  conclusions  de  la 
commission ,  lEmpereur  statue. 

Le  président  de  la  commission  est  informé  par  les  ministres 
de  tontes  les  décisions  prises. 

Les  avis  de  la  commission  mixte  sont  communiqués  au  Con- 
seil d*éut  pour  toutes  les  matières  qui,  d  après  les  fois,  doivent 
être  soumises  à  ses  délibérations. 

22.  Chaque  service  notîGe  aux  admiiiistralions  et  aux  com- 
pagnies iulervenanles  les  dispositions  arrêtées  ainsi  que  les 
conditions ,  obligations  ou  réâervesquirintéresseutspécialcment. 

Tout  service  chargé  de  concéder  des  travaux  miites  est  tenu 
d^insérer  textuellement  dans  les  clauses  de  la  concession  les  sti- 
pulations dûment  approuvées  ou  adoptées 

CHAPITRE  VL 
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23.  Les  travaux  uiixlcs  diniicnl  a])prouvés  sont  exécutés  par 
les  soins  des  services  qui  ont  rédigé  les  projets  de  détail,  à  moins 
qu ils  ne  soient  lobjet  d*uoe concession ,  ou  que«  pour  des  mo- 
tifs exceptionnels,  il  ne  soit  pris  une  décision  contraire  par  les 
ministres  compétents,  après  délibération  de  la  commission 
mixte.  En  cas  de  désaccord  à  cet  égard,  il  est  statué  par  FEmpe- 
renr. 

Les  travaux  mixtes  conrcdés  sont  faits  par  les  soins  du  con- 
cessionnaire et  à  ses  ris(|ues  et  périls.  Si  les  ouvrages  sont  à 
conslruire  dans  la  zono  dos  fortiûcations,  le  concessionnaire, 
considéré  comme  entrepreneur  de  travaux  ordinaires  militaires, 
opère  sons  la  direction  des  officiers  du  génie«  tout  en  restant 


• 
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exclusivement  chargé  de  ce  qui  concerne  les  moyenft  d'exécution 
tant  en  personnel  qu'en  matériel. 

.  Quel  que  soit  le  aervice  qui  doit  fournir  les  fonda,  iea  ofii* 
dm  et  lêaingémean  chargés  de  la  direction  de  tniTaiix  mixtes 
ae  peuvent  fiiore  exécuter*  chaque  année,  que  les  ouvrages  ou 
parties  d*ouvrages  dont  la  dépense  est  autorisée. 

Les  travaux  doivent  être  faits  en  se  conformaut  exactement  aux 
projets  adoptés  et  suivant  les  clauses  et  les  conditions  stipulées. 
Nulle  modiûcation  ne  peut  être  apportée  aux  dispositions  arrê- 
tées qu'autant  qu'elle  a  été  admise  par  la  commission  mixte 
dans  les  formes  ordinaires,  ou  qu'elle  a  fait  l'objet  d'une  adhé- 
sion directe. 

24.  Lorsqu'il  s'agit  de  chemins  vicinaux  compris  dans  l'éten- 
due des  territoires  réservés,  il  n'est  donné  aucune  autorisation 
pour  l'exécution  des  travaux  autres  que  ceux  de  réparation  ou 
d'entretien ,  avant  que  le  projet  n'ait  été  l'objet  de  l'adhésion  du 
directeur  des  fortifications  ou  d'une  décision  approbative  de  la 
part  du  ministre  de  la  guerre. 

25.  Les  ofiBciers  et  les  ingénieurs  dont  les  services  sont  inté- 
ressés à  l'exécution  des  travaux  mixtes  confiés  à  un  autre  ser- 
vice ont  le  droit  de  s'assurer  qu'on  ne  s'écarte  en  aucune  manière 
des  dispositions  et  conditions  adoptées. 

S'ils  reconnaissent  quelques  changements,  ils  les  signalent 
aux  officiers,  aux  ingénieurs  ou  aux  autres  fonctionnaires  char- 
gés de  la  direction  des  travaux;  et,  s'il  n'est  pas  tenu  compte  de 
leurs  observations,  ils  constatent  ou  font  constater  les  £ùts  par 
un  procès-verbal. 

20.  La  remise  de  tout  ouvrage  exécuté  par  un  service  pour 
le  compte  d'un  autre  service  donne  lieu  à  un  procès-verbal 
dressé  de  concert  par  les  chefs  de  ces  deux  services,  en  présence 
des  personues  dont  la  participation  est  nécessaire.  Ce  procès- 
verbal  rappelle  les  conditions,  charges  ou  réserves  auxquelles 
ces  ouvrages  restent  assujettis. 

La  remise  n'est  définitive  qu'après  que  le  procès-verbal  a  été 

approuvé  par  les  ministres  compétents,  quand  il  s'agit  de  ser- 
vices de  rÉtat,  et  par  les  préfets,  quand  il  s'agit  des  administra- 
tions locales. 

On  se  conforme,  autant  que  possible,  pour  ce  qui  concerne 
les  minutes  et  les  expéditions  de  ce  prooès-verbal,  aux  disposi- 
tions de  l'article  i5. 
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CHAPITRE  VII. 

mPUTATlOH  ET  WàXMUm»  VUS  PKPAMftU. 

V7.  LonipiV  iâffii'Aê  tnmat  |Mibllè»  «fatês,  là  denaftde 

do  crédil  nécessaire  à  leur  exécation  doit  être  accompagnée 
d'une  répartition  entre  chaque  d<^pariement  ministériel  deji 
fonds  afférents  aux.  Iravaox  quil  doit  spécialement  faire  exé- 
cuter. 

Sif  à  fiison  de  la  conncxité  des  trmtix  mixtes  oo  antres  ci^* 
oooatanccs,  le  crédit  est  aiiecté  k  un  senl  départettant  amli^ 
riel  •  et  que  cependant  nne  partie  dtp  tmvaux  doive  être  exécntée 
pur  les  agents  d*nn  antre  ministère,  le  maximum  dn  chiffire  de 
la  dépense  à  faire  par  ces  derniers  est  réglé  par  la  commission 
mixte,  après  le  vote  du  crédit  total. 

Dans  le  cas  des  travaux  à  faire  sur  le  budget  ordinaire,  Je 
service  qui  en  réclame  l'exécution  est  tenu  non-seulement  d*ea 
payer  la  dépense*  maïs  aussi  desupporler  cdie  desouvrages  d'un 
Mtre  senrice  qui  en  sont  U  GODséquence  »  quel  qu*cu  ioit  d^aîl» 
Jeo»  le  aMnatant  effectif.  * 

Bafta»  quand  le  aervioe dbaigé  de  rcaécution  des  iFavaut^dait 
payer  ladépeuee  eonjoioieaieiit  arec  d^aulres  services,  cet  dér* 
niers  contribuent  au  payement  pour  une  somme  fixée  davancR, 
ou ,  par  exception ,  daus  une  proportion  déteruiiuée  par  la  com- 
mission  mixte. 

28.  Chaque  service  tient  la  comptabilité  des  travaux  qui! 
lait  exécuter  an  compte  d  un  autre  aervioe*  de  la  même  maaîèia 
que  celle  de  ses  propres  travaux. 

Les  adainiitnitiqpa  et  ba  eonqNigtties  qui  oui  conaenti  tkf 
«yftnsea  à  Ifwr  charge,  pous  raaécutioii  de  tnmua  miilaat 
a*OBt  à  a*immiseer,  sous  aucun  motif,  dans  la  gestion  et  dana  la 
tenue  de  la  comptabilité  du  service  qui  dinge  ces  travaux,  et 
elles  sont  dans  Tobligation  d  acquitter  ces  dépenses,  par  provi- 
sion ,  dans  les  limites  du  consentement  par  elles  donné  pour 
chaque  exercice,  quelles  que  soient  les  observations  qucdl^ 
aient  à  faire  valoir. 
.  20.  Lorsque  des  travaux  sont  à  faire  par  ua  service  publîp 
an  compte  dTun  antre  service»  les  dédsioDS  aûnistérieUea  et  les 
arrêtés  des  préfets  qui  en  autorisent  fexécntion,  au  nom  de  œ 
dernier  service,  règlent,  soit  année  parannée,  soit  nne  fois  pour 
toutes,  suivant  les  cas,  le  montant  des  sommes  à  dépenser  dans 
chaque  exercice;  elles  fixent*  en  puW:e,  le  mod/ç  suivant  lequel 
Xf  Sàù.  48 
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les  payements  doivent  avoir  Heu;  et  ces  payements  sont  ( 
tués  aa  fur  et  à  inesare  de  ravancemeut  des  travaux,  j« 
concurreoce  dé  la  somme  accordéé. 
.  L'officier  ou  Tiagémeur  qui  dirige  les  travaux  est  tenu  del 
lur  au  bervice  auquel  iocombeut  les  payements,  toutes  lesp 
Mpupisbles  nécessaires  à  ce  dernier  pour  la  jnalificitMade 
pease«  SmVm^  TotAèSm,  4t  des  -compagnies  o«  die  oeken 

naires  opèrent  comme  entrepreneurs  à  leurs  risques  et  p< 
il  a  y  a  lieu  de  it»x  fournir  qu  uapffOoèa-veibaideréocptiQi 
Uravau  eaukiulés> 

CHAPITRE  m 

âO.  Les  contraventions  aux  loia  et  lèglonMita  sur  las  m 
sni|L4eaoft  wmtàkmwàB  A  farCirie  ^  du  pféesut  «Uont  eoMt 

iatécs  conformément  aux  prescriptions  des  articles  sarvaoli 
•  Les  Goutraveutions  portant  prejadice  aux  services  civ&  * 
la  marine  «utinueroui  à  éire  «oasieiées,  pouisaiivies  di 
mées  en  oonformilé  des  dispositions  de-la  M  du  19  mà  1 
du  décret  du  16  décembre  1811  (i),  de  celui  dn  lo 
•1812  (2),  et  de  la  loi  du  là  juillet  i&ki%  concernaotU  c< 
vatBoii  et  la  poiiee  des  fuuteSf*  lAes  eittauK  des  poits  et  de 
•auBsde  fcr.  • 

31.  Les  gardes  du  génie,  dûment  assermentés,  recber 
les  cootraventîons  et  les  constatent  aussitôt  qu  eàèes  soat  1 
Mce« 

A  cet-effet,  ils  dressent  des  ptfocès^verlMtt^  tjm  IbMl 

inscription  de  faux,  conformément  à  la  loi  du  29 
x&o6.  Ces  procèft^veièaux  doivent  être  affirmés  dans  les 
quutte  heu^ss  devant  lejiige  de  paix  ou  lè  mésm  du  Keu 
Molmveniion  a  été  oemorise  t  Ils  sont  viséi  pour  timbie  el 

gistrés  en  débet  dans  les  quatre  jours  de  leur  date. 

Les  gardes  du  génie  opèrent,  dans  tous  les  eue,  sous  i 
rilé  des  officiers  du  génie  chargés  dies  pomuitee. 

La  gendarmerie  de  chaque  arrondissemeAI  compris  d 
aone  frontière  est  tenue  de  si^^ialer  à  ces  olliciers  les  tr 
qui  sexécutent  sur  les  roules,  sur  le^  chemins  vicinaux  on 
tiers,  ou  sur  lee  cours  d^eau  navigables  oto  AetlaM^. 

•   '         .  .  im'  *■   •    

(s)  n*  série,  bvài»  4j9,  n^  7901.  * 
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32.  Le4  procès-verbaux  de  contravention  sont  notifiés  aaas 
délai  an  contrevenant  par  les  gardes  du  génie  awennentéa* 

Toutefois  «  dans  le  cas  où  il  s'agit  de  tcayaux  exécutét  povr  le 
copipte  de  ÏÉM  ou  de»  départemenUt  «t  où  ieiaitcoaaiaté  par 
le  procès^veibal  réanltemîl  à^orirm  dooaés  par  oa  ibactionnaife 
ou  agent  du  Gouvernement,  !e  procèa-verbai  est  ébmmuniqué 
à  ce  fonctionnaire  et  transmis  aux  ministres  compétents,  qui 
en  font,  d'urgence,  le  renvoi  à  Ja  commission  mixte,  laquelle 
exanxine  iaUaire  suivant  les  furmes  présentes  par  lie  présent 
règlement 

Jusqu'à  la  décision  à  intervenir,  les  travaux  denamieoit 


1 

fini 

33*  Hors  le  cas  prévu  dans  le  second  paragraphe  de  Tartiele 
précédent,  la  notification  faite  par  le  garde  du  génie  au  contre- 
venant contient  sommation  de  suspendre  sur-le  champ  les  tra- 
vaux indûment  entrepris,  de  démolir  ia  partie  déjà  exécutée  et 
de  rétablir  les  lieux  dans  i'élat  où  ils  étaient  avant  ia  contraven* 
tion,  ou,  en  cas  d^impossibîlité,  dans  aa  état  équivalent;  le 
Umi  dans  un  délai  déterminé  dapris  le  temps  que  cette  opéra- 
tion réckme* 

341.  Si  le  contrevenant  n'interrompt  pas  ses  travaux  daot  loi 

vingt-quatre  heures  de  la  date  de  lacté  de  notiGcation  et  de  som- 
mation, le  chef  du  génie  eu  informe  le  directeur  des  fortiûca- 
'  tions  en  lui  envoyant  cet  acte. 

Le  directeur  vise  et  transmet  cette  pièce  au  préfet  du  dépar« 
tement ,  et  demande  que  le  conseil  de  préfecture  prononce  iinmé* 
diatement  la  suqpénsion  des  ouvrages  commenta. 

Sur  le  vu  de  cette  demande  et  de  Taete  à  Tappui,  ie  conseil 
de  préfecture,  convoqué  d*ttrgence  par  le  pvéfet,  oidonne 
cette  suspension,  par  provision,  nonobstant  toute  inscription  de 
Aux. 

Dans  les  vingt-quatre  heures  qui  suivent,  le  préfet  fait  par- 
venir au  directeur  des  fortiiications  l'arrêté  du  conseil  de  pré- 
fecture. 

Cet  arrêté  est  notifié  au  contrevenant  par  le  garde  du  génie; 
«I,  dès  le  lendemain  de  k  notification,  nonobstant  et  sauf  toute 
opposition  et  tout  recours,  les  officiers  et  les  gardes  du  génie 
.  en  assurent  Texécution,  méoie  pari'emploi  de  la  force  publique , 
au  besoin. 

35.  Dans  le  cas  où,  nonobstant  Tacte  de  notification  et  de 

IWMnMtiqn  fimodk  k  Xêxtàidè  iii  iê  contrevenant  ne  démolit 

A8, 
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pas  les  trdvanx  îndfliment  exécutés  et  ne  met  pas  les  lieux  en 
fétat  spécifié  audit  acte,  le  directeur  des  fortiBcations  adresse 
au  préfet  un  mémoire  ayant  pour  objet  de  demander  que  le 
conseil  de  préfecture  prononce  la  répression  de  la  contraven- 
tion ,  conforuiément  aux  dispositions  consignées  dans  la  som- 
mation. 

Ce  mémoire  est  notifié  au  contrevenant  en  la  forme  adminis- 
trative, avec  citation  devant  le  cooseil  de  préfecture  et  sommation 
de  présenter  ses  moyens  de  défense  dans  le  délai  d'un  mois; 
sauf  le  cas  d*inscription  de  faux,  le  conseil  de  préfecture  statue 
dans  le  mois  soiirant 

Toutefois,  si  le  procèsrverbal  est  reconnu  incomplet  ou  irré* 
gulier  en  tout  ou  en  partie ,  et  que  le  conseil  ne  trouve  pas  dans 
les  autres  pièces  produites  les  renseignements  nécessaires,  il  fait 
faire  pré.ilablement  sur  les  lieux,  par  les  officiers  du  génie  et 
les  ingénieurs  des  ponts  et  chaussées,  les  vérifications  qu'il  juge 
convenable,  et  il  prononce  sur  le  tout  dans  le  mois  de  la  remise 
qui  lui  est  faite  du  procès-verbal  de  vérification. 

L'arrêté  du  conseil  de  préfecture;  dans  les  huit  jours  au  plus 
tard  de  sa  date,  est  adressé  par  le  préfet  an  directeur  des  forti- 
fioatîoiis. 

Cet  officier  supérieur,  si  cet  aifété  fait  droit  à  ses  conclu- 
sions, le  fait  notifier  aux  contrevenants  par  un  garde  du  génie, 
avec  sommation  d'exécuter  le  jugement  dans  le  délai  qui  lui 
est  assigné.  Dans  le  cas  contraire,  il  en  réfère  immédiatement 
au  ministre  de  la  guerre.  « 

36.  Le  conseil  de  préfecture  fixe  le  délai  dans  lequel  le  con« 
treveoanl  est  tonu  de  démoHr  les  travaux  exécutés,  et  de  réta- 
blir, à  ses  in»,  les  lieux  dans  Tétat  où  ils  étaient  avant  b 
oonlravention ,  ou ,  en  cas  d'impossibilité,  dans  Félat  équivalent 
déterminé  par  le  conseil. 

37.  A  l'expiration  du  délai  fixé,  si  le  jugement  n'a  pas  été 
exécuté  par  le  rontrevenant,  le  chef  du  génie  se  concerte  avec 
le  commandant  de  place  sur  l'époque  de  l'exécution  du  juge- 
ment, et,  s'il  est  nécessaire,  sur  l'intervention  delà  force  armée, 
et  requiert,  en  outre,  par  écrit,  le  maire  de  la  commune  d*ètre 
présent  à  l'opération. 

Huit  jours  à  Favance,  un  garde  du  génie,  dAment  asser- 
menté ,  notifie  au  contrevenant  le  jour  et  l'heure  de  l'exécution 
du  jugement,  avec  sommation  d'y  assister. 

L'exécution  a  li^u,  et  les  démolitions»  déblais  #t  ranblais 
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sont  effectués  comme  s'il  s'agissait  de  travaux  militaires,  soijt  au 
moyen  des  ouvriers  de  rentrepreoeur  des  fortifications,  soit  à 
Faidede  travailleurs  militaires  ou  civils,  requis  au  besoin  sur 

les  lieux,  ea  vertu  de  Tarticle  2à  du  titre  Vide  la  loi  du  lojuii- 
let  1791. 

Le  garde  du  génie  constate,  par  un  procès-verbal,  les  résul* 
tats  de  ropératioo  et  les  iucideuts  auxquels  elle  donne  lieu» 

38.  Toutes  les  dépenses  faites  pour  constater,  poursuivie  et 
réprimer  une  contravention  intéressant  la  défense  sont  à  la 
charge  du  contrevenant* 

Les  officiers  du  génie  tiennent  la  comptabilité  de  ces  diverses 
dépenses  et  les  font  payer  aux  ayants  diroit  par  Tentrepreueur 
ou  par  le  gérant  des  travaux  militaires  de  la  chelTerie  sur  le 
territoire  de  laquelle  existe  la  contravention.  Le  chef  du  génie 
en  dresse  le  compte,  y  joint  les  feuilles  de  dépense,  et  envoie 
le  tout  certifié  par  lui  et  signé  par  Tentrepreneur  ou  par  le  gé- 
rao  t ,  au  directeur  des  fortifications  »  qui  le  vise  et  le  transmet  au 
préfet  du  département. 

Le  prélet  arrête  le  compte  de  la  dépense,  le  déclare  exécu- 
toire et  en  Mi  poursuivre  le  recouvrement,  confQf^jgément  à 
Tarlicle  8  delà  loi  du  7  avril  i85i. 

39.  Les  droits  de  timbre  et  d^enregistrenient  en  débet  sont 
payés  par  le  contrevenant,  après  le  jugement  définitif  de  con- 
damnatiou.  La  rentrée  de  ces  droits  est  suivie  par  les  agents  de 
Fenregistrement. 

CHAPITRE  IX. 

DISPOSITIONS  DIVERSES. 
« 

40.  Pour  chaque  département  ou  portion  de  département 
situé  dans  la  zone  fronlière,  le  préfet  fait  dresser,  par  les  soins 
de  ringénieiir  vn  chef  des  ponts  et  chaussées  et  avec  Taide  des 
agents  voyers  et  forestiers»  une  carte  à  éi belle  de  grandeur  con- 
venable, sur  laquelle  sont  tracés  les  cours  d'eau  navigables  et 
flottables,  les  routes  impériales  ou  départementales,  les  voies 
de  fer,  les  chemins  vicinaux  et  les  chemins  forestiers  actuel-^ 
lement  à  Tentretien  de  l*État,  des  départements  ou  des  com- 
munes; cette  carte  porte,  en  outre,  une  légende  indiquant,  par 
des  teintes  conventionnelles,  les  divers  degrés  de  viabilité  des 
voies  de  terre  et  la  nature  de  ces  voies. 

A  cette  carte  est  joint  un  état  général  de  ces  mêmes  commu- 
i|îcations  groupées  jpar  natore  et  désignées  parleurs  nuoiérôs  de 
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'  dassemeat  et  par  les  noms  des  points  extrêmes  qu^elIes  réii* 
Hissent,  avec  indication  des  points  intermédiaires  par  lesquek 
elles  passent.  { 

Le  directeur  des  fortifications,  auquel  cet  état  et  cette  carte 
sont  envoyés  par  le  pr  éfet,  les  communique  au  chef  du  géDÎe, 
tanl  pour  y  faire  marquer  les  limites  des  terriioires  des  piacn 
et  des  cliefTories  que  pour  avoir  des  renseignements  sur  celles 
des  Toies  de  terre  et  d*eaa  qui  paraîtraient  susceptibles  d'être 
exonérées  de  la  surveillance  de  l'autorité  militaire ,  et  fl  trans- 
met ensuite  ces  documents  an  ministre  de  h  guene  avec  ses 
propositions.  I 

Le  ministre  de  la  guerre,  sur  Texanien  de  ces  pièces,  arrête 
les  exonérations  qu'il  juge  convenables,  et  fait  connaître  sa 
décision  au  préfet  du  département  et  aux  directeurs  des  fortiû-  | 
cations. 

Indépendamment  du  travail  oi<dessus  demandé,  les  préfets,  * 
tontes  les  fois  qu*ilsen  connaissent  la  nécessité,  font  dresser,  de 
la  manière  qui  vient  d*étre  indiquée,  une  carte  et  nn  état  sur 

lesquels  sont  portées  les  communications  de  terre  et  d'eau  dont 
les  diverses  autorités  civiles  ont  fin tcn tien  de  proposer  réta- 
blissement dans  un  avenir  rapproché;  et  le  ministre  de  la  guerre 
détermine  celles  de  ces  communications  à  l'exécution  et  àTexoné* 
ration  desquelles  il  adhère  inmiédiatement,  et  celles,  au  con- 
*  traire,  dont  les  projets  devront  être  soumis  aux  formalités  ordi* 
naires  relatives  aux  travaux  mixtes.  Ce  dernier  travail  ne 
concerne,  d^ailleurs,  les  dramins  vidnaux  que  dans  Tétendue 
des  territoires  réservés. 

41.  Les  voies  de  terre,  objet  de  l'exonération ,  peuvent,sans 
intervention  de  l'autorité  militaire,  recevoir  les  modifications 
et  les  améliorations  dont  elles  sont  susceptibles,  telles  que 
réiargissement  des  chaussées  ou  des  accottements,  radoucisse- 
ment des  rampes  ou  des  pentes,  la  substitution  d'autres  maté- 
riaux à  ceux  précédemment  employés,  Tempierrement  on  le 
pavage  des  parties  en  terre,  le  creusement  des  fossés  latéraux  et 
l'addition  de  gares  d'évitement  ou  de  dépôt,  pourvu  que  ces 
améliorations  ou  modifications  ne  changent  pas  leur  direction 
générale,  n'ouvrent  pas  de  communication  nouvelle  ou  ne  pro- 
longent pas  celles  qui  existent. 

Il  en  est  de  même  à  T^ard  des  voies  d*eau,  mais  seulement  ! 
pour  les  travaux  qui  peu^eot  être  faits  tant  au  lit  de  ces  voies,  • 
îàeors  digues,  à  leurs  francs-bords  et  à  leurs  fosaés,  qu*à  leon 
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écluses  et  à  |eaî5  ouvrages  d'art,  pourvu  qu'il  ne  s^it  t\cu  c^iangé 
ui  au  tracé  de  ces  voies,  ni  au  légiuie  des  eaux. 

42.  âoot  toojoon  exceptés  d»  i'exonéralion  Jes  travaiUL  coo- 
cefiiaiit  : 

1*  Les  ponts  ëtabi»  au  croisemeot  dVli^  voie  de  terrQ  clftf^ 

sée  et  d'une  voie  d  eau  navigable  ou  flotfcablei 

2°  Les  portions  de  comuiunirations  de  terre  ou  d'eau  situées 
dans  les  liiuiles  de  la  zone  des  rortiii^tÎQos  oudao^lerayoa 
des  servitudes  des  enceintes  fortiiiées. 

13.  La  répartition  entre  les  divers  services  intéressés  '  de 
Tentretien  des  portions  de  voies  de  terre  et  d^eau  situées  dans  la 

zone  des  fortifications  des  places  et  des  postes  est  établie,  après 
avis  de  la  commission  mixte  des  travaux  publics,  à  la  suite  d'une 
conférence  entre  le  chef  4u  génie  et  les  ingénieurs  des  ponts  et 
i^ussées. 

A  cette  conférence  interviennent  :  i*^  le  maire  de  la  commune 
ou  son  adjoint,  assisté  au  besoin  d*un  agent  voyer  ou  d*an  ar- 
chitecte, pour  tout  ce  qui  eofioeme  les  chemins  vidoaux.  h 
rue  du  rempart  et  les  portfons  d'esplanades  militaires  affectées 

à  la  circulation  des  habitants;  nn  délégué  de  chaque  com- 
pagnie concessionnaire,  s'il  s'agit  d  ouvrages  concédés. 

Cette  répartition  comprend  les  ponts,  les  portes,  les  barrières, 
les  écluses,  les  digues,  les  barrages  et  généralement  tous  les 
ouvrages  d*art  qai  font  partie  ou  qui  dépendent  des  voies  dîe 
terre  ou  d^eau,  dans  la  traversée  des  fortifications. 

44.  Toutes  les  dispositions  antérieures»  contraires  au  pré- 
sent décret,  sont  abn^es. 

45.  Les  ministres  d'état,  de  la  guerre,  de  la  marine,  de  l'in- 
térieur, de  Tagriculture ,  du  conimcrce  et  des  travaux  publics, 
et  des  iiuances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne, 
de  lexécution  dttpr^sept  r^emeot,  qui  sera  inséré  au  Bulletin 
des  lois. 

Fait  au  palais  de  SaÎAt-CJloudi  1^  i6  Août  iôô3« 

JSigaé  Ji  APÛLÉÛN.  ' 
Fwl*Eiiipemrt   •  v 
Li  Mvéckd  d€  Fmnce  Minùire  uçtélim  éCéêai 

Signé  A.  PS  Samt-Aimo». 


Diyiiizea 


(  Mi  ) 

N*  1.  —  État  iuor^tif,  fmr  déparitnunu,  da  Umta  de  la  iùmJrohiSkre* 

(      «M  MTU  4»  «liviutin  M  rfB  fniilM.) 


La  limite  extérieure  s*6tend  ju»(^u  aux  £tats  voisin;»  ou  jusi^u  à  la  mer  et 
Corse  et  les  autres  iies  du  littoral. 
1.8  limite  iatérieiire  ratt Itt  ynim 4e  Um  9i^ma  cMMWWi iodîqo^et. 


HoTA.  L«  #o«Us  «t  Iflt  cb«aûos  tamot  à  catto  dâiaiUUoB  tomt 

•t  \n  canaux  eo  font  au  eontnire  parti». 


DÉrinTEMSIITS. 


tout  M  tlHB  tT 


MtMCIPAUX  tlBDl 

par  leaqceU 
pMMnt  CM  voit». 


OSABAVATlOia. 


i"  rnoxTiEnB  DO  KO«o. 


(Sur  U  frootiir»  da  Nord,  la  loo»  militaire  compreod  an  totalité  la»  d^parUi—aU  du  PfH-^»<îtUi».  du 

'»dt»AH«iMS,dtkllMM,d«UllaMB««ld^iâM««lW.) 


S<nniD»a 
(  FpuiHea  i 
et  9  «le  la  carte 
d«d»IiBitaUo«.}i 


Aînip, 
(FsailUa'a.) 


La  roat»  iapdrial»  a*  i5 

(d»  Paria  au  Tr^porl}. 
La  roat»  iaajpdriali  n*  a8  (  da 

Roeaa  à  Saiat'OBiar). 
La  partie  1»  ploa  ao  aad ,  aoit 

dîa  coora   nataral  d»  la 

Sonme,  aoitd»  la  Soomb» 

caDaliaôo. 
L»  caa«l  d»  la  SooiaM 

L»  ctad  Giwkt  

La  roote  inandrial»  ■*  M  (d« 

Hoyoa  àbFèra); 
L»  roBl*  Mndriab  a*  37  (de 

ChâtflaM-Tftitny  à  MUto- 

L'AÎM»  

La  Vaal»  , 

UVada  


(F»vdi«tt"a.) 


La  root»  împdriala  a*  (de 
ChllM»  à  Caotbiai}. 

La  route  impériale  a*  3  (de 
Paria  i  Mêla  atiM^paoc» 
Bar  Sarrabrack.] 


La  Maima. 


Haole>Mama. 
(FeaUlea  n~  a 
•14.) 


La  Tonta ÎTlKii»  ■*  74  (d» 

CbàloB'eBr-SaAae  à  Sar- 
regvemioaa  et  vera  Daax- 

PooU.) 

La  route  inap^iala  a*  |§  (de 

Paria  à  fi&U). 
La  roaU  inuptaal»  (da 

Saiot'Dixitr  à  ~ 
PoBtariier}. 


Blaagy. 


Blaao,  TitMlay,  Ewffj, 


AbbaviU», 
bia,  HajB* 


Sotti  Blette. 
Saiali-SiBioa ,  Jbmt. 

Cfcaaajf  PiatrcnaBdc,  Coa- 
cy-l»>Cliftlaa«,  Taraj,  Soia- 


Soiaaoaa,  Veaiad. 
Braine. 

FitBMB,  Biaail,  Maîtoa, 
Raina. 

Rcima ,  Sillrrr,  les  Petites* 
Logea,  loa  Gr^pdaa-L^g»», 
CbÂIoaa. 

Chiloaa. 


CliâloM,  ?llij4B^na9aia, 

Ambrièroa. 

SaiDl-Oixier,  Roche ,  Joio- 
viltc,  Boufrov,  Vraiacoart. 
Ci.auBMBi,  *VaaÉ%»ia,  Ha- 
mea. 


Laagiw, 
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▼OIU  01  TIUUI  IT  P'IAO 
Mrvanl  de  linitM. 


ruicirAUx  lieux 

ptr  Icsqticli 
pM««Dt  c««  voies. 


**  rioxTtiai  si  l'ist. 

(5vr  U  Iroatilf*  d«  l'Est,  U  mm  ■liliUir»  rtafvm*  «n  toUliU  1m  diparteta«iiU  da  Ba*.Rhin  ,  do  Bant- 
Rlûa,  «Im  Vo»gw.  d«  DoaU,  du  Jars,  d«  VJilm,  dt  l'hèn,  da«  HaatM-AIpat,  dea  Bau«a>A1pM  at 
dm  V«r.  )  *^ 


(FaailU      4.)  f 

CAta-d'Or. 
(FaulU  bM.) 

SaAB«-at-Loir*. 
(FaaiUaiiM.) 

Ain. 
(FamlU  dM.) 

RkAaa. 
(F««iU«  D*4.) 

Itàn. 
(FMUlea  B**  4 

•t  6.  ) 

DrAna. 
(Faoîlla  B*  6.) 


Haataa-Alpaa. 

(Feuille  d*  6.) 
BMaea  Alpea. 
(FeBiU«B*6.) 


La  roDta  irapaiiala  b*  67 . 

La  SaAoa  

La  S«Ab«  •  < 


La  SaAae. 
La  Saiaa . 


La  SaAna  

La  Rkdoa  

La  Rbdn  

La  limile  occidaatala  da  d^- 

partement. 
La  crête  qoi  ronna  la  partaga 

dea  vaux,  aatrf  la  Luael  at 

la  B^. 


La  limite  ocetdaatala  da  dé- 
part* mao  t. 
La  limite  occideolala  du  de- 


partamvBt. 


Chaœplitte.  Chargay,  Gray. 

Gray,  Apremool. 

Uanilley,  PooUîllar,AnxoB'- 
na,  Saiat- Jeaa  •de'-Loanca , 
5eorrea. 

Vcrdan ,  Chi]oD-aor-Sa6aa, 
Touraoa. 

MicoB,  Trévouz. 

IfeaTiUa,  Coaioa ,  LyoB. 
Lyoa. 

Vienne,  S'-Albaa ,  SaUoaa. 
Saint- Laitier*  PoBt>aa- 
Royaaa. 


Ce  trac^  a  poar  objet 
da  oompraadre  dans  la 
aona  tonte  la  routa  da 
Greaoble  &  Siateroa  ptr 
laMoncatier  de  Clermont, 
Laaaettas  et  Sarra. 


Jaaqa'à  remboadiara 
da  Vardoa. 


S*  rKORTiiai  i>v  sv». 


(Sar  la  froatiira  de  Sad  ,  la  loae  miUtaire  embrmue  en  totalité  lea  départemcnta  du  Boaabea-da  Rbdaa  et 

dea  Pyréné«»-OrientjIeB. } 


Doaebea-da- 
RhAaa. 
(Faaille  a*  6.  ) 

Gard. 
(FoaiUaaM.) 


'  La  Daraoea. 


Le  RhAae  

La  petit  RbAne  

La  limite  eeptent^ionale  du 

canton  d'Aignce-Mortes. 
La  Vidourie  


Bdraalt. 
(Faailla  a*  e.) 


Lâ  rente  impériala  0*87  (de 
Lyoa  à  Bétiera)« 


La  ronta  impériale  a*  9  (de 
Paria  i  Peipignaa  et  en 
Eipagae). 

La  ronta  deparlementala  n*  9 
(da  Béaiera  à  Carcaaaonna). 

Le  canal  da  Midi  


SaiaUPauI ,  Saint-CbrîatO' 
pbe  ,  Mallrraort,  Orgon. 
Taraaccn  ,  A  rie». 
La  TrcaortHa  »  la  Baioa. 


Haraillargnea , 


Lanal ,  Montpellier,  Saint- 
Jean  f  FabrcguM ,  Gigean , 
Mète ,  Moatagnac ,  la  Granga- 
dav-Pri>a. 

Pexaaai ,  SaiBWAdrica,  Bé- 
uarf. 

MoBladi»  la  poat  da  Tré> 
ailla. 

Le  pont  da  Trésilla,  Ca- 
pealang. 

I 

l 


La  ViJoQile  ferma  » 
dana  la  partie  c<  rreipou- 
danta  à  U  aona  frontière, 
la  limita  commaaa  tui 
départemanta  da  l'Ué* 
raalt  et  da  Gard. 
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Ari«g«. 
(Feuille»  n**  6 
et  6.) 


I  Haote^aroane. 
;FeMU«a*5.) 


|B'>Mfï-rvr<5ii«'ei. 


L«  mmI  da  Midi, 


roate  impériale  d*  1 17  (de 
Perpignan  k  Beyonoe  ). 

La  min^  nmtm     1 1 7  

La  roul#  impériale  ■*  90  (  <!• 
Pari»  i  T«dMM  il  W  fit- 
pagui). 

Lft Mvif  fidiildt  ■*  S17.... 


La  mâu^  roate  &*  117. 
f 

La  mAoy  loale  a*  1x7. 
La  nia»  MBlt  117, 


Le  Oavq  de  Paa. 


ImB  rente  (I''jinrtcmpntale  n*  j 
(da  Havamioa  à  Dix). 


SI 


riticipaVi  lit. VI 

par  leeqaatt 
paaaeot  cea  voies. 


Orpellîtr», 

Catc^ssoune. 


Caoisa  .  Quillan. 
QaiUaa.Mébiât.lahMit. 


M<akt«Ii« 
■MiàâM.rak: 


f    WHBRK*  la 

tid*-doS4M|  MaMOl  «Sabt- 
Giroaa  ,  CaaiBODt .  Prat. 
Caalâgnède,  Mane,  Saiat» 


trejeau. 

Pini»,  LanoeBcxan ,  La- 
oe«D«(ie,  Joarpay,  Tartiea, 

«ar-iir-UMt»  BaviM» 
d'Eapocf,  U»,  FMkras, 

Pan. 

Pan,  Abidoa,  Maalae,  Or- 
tliaa. 

OrA#,SaUM-Ba«B. 


4*  paoanio  M  t'ociar* 
(aw  la  inatltot  da  l'Oaatt  b  laaa  inUtairt  sa  a'dl«ad  ^  m  daa  p«rtiii  jU 


Laadea. 

(FeaaieA*6.} 


La  roate  dnpartanMBtale  a*  6 

'dr  Daï  A  Navarraina). 
La  roule  départeoMotale  n*  a 

(d*  SibtiPaaMei-Dax  i 

Sardet)» 
La  ronle  impériale  n''  10  (de 

Paris  k  Bajonua  ot  ea  ^a- 

pagoej . 
Ua  «M^ûi 


L«  Pdu«  

Dpa  Àvtiiaa  vidnaax  paaaaat 
paa  Ma  San  élàfikTu 


Dti  fl]i«^iat  ticban*. 


GliMidi. 
(Fenilla*  a**  5 
•15.) 


La  roate  d^ariamaotalea*  14 
(de  Bf>rdâaas  au  Vcrdoa}. 

Dea  aba^îaa  vialaaas  

La  roota  d^pfrtameottleB*  18 
(d«  Bor Jeans  a  Le^ana). 

Dca  ciiei^iaa  viquaas*»  • 

Lft  taaWdipaitoMialala  a*  1  a  1 
(d«BMiili|l«|««n).  I 


Thil>  Eadbaaax,  ftaagaaav 

Dax. 

DUa  Stim^aaU^Mks. 
fainO^aUta-Dai. 

flaialiPaal-M>as ,  te- 
ins. 

Caateta,  Sainl-Michrl,  Léon 
I^on,  Lincé,  Saint-Giroai, 
Miie.  Ut,  Saint^nliea,  Mi- 
miun  ,  S.iint-Paul  ,  Stinle- 
£nlalie  |  Gdales  ,  Paraotia  , 
BiscarMic,  Sangninat. 

Mica,  Lamotte,  Aadaagv, 
Lanibon ,  la  Tampic ,  S«a- 
ncêp  la  Canau ,  Carcasa , 
Haarlin  ^  Cliapalie  de  Naajnc, 
Leaparra. 

I^pam ,  Ferajrat ,  Saial- 
Laaiaot,  Liatrac,  CaalalBaa. 
Catlclfiau ,  ldargau« 
IftfgAtf  CtllIlMMb 

Ijiaeaa  I  Baaig*«*t*oa»a  • 

bwrff  Grtvien, 


an  "  f^mh- 


I 

Digitized  by  Google  . 


•97. 

m 


(  671  ) 


fom  m.nmm  tt  #iUir 


Li  rmlc  imp«n«U  n*  iSy 
(da  fiordMiu  it  Saîat-Maiu 

I       f   D«s  cbaiaini  virinfeut  

La  ro«Upx«uic«  u"  1^7.,. . . 

lu  rotU  iapin«]«  •*  i)^.  • . 


La  roat«  H^partemcntale  b*  i 
(de  R»cl>erort  •  iioyta)» 
canal  de  Drouaga« 

La  roule  pré«-iié«  iSy. . . . 
La  root e  impériale  n*  11  (da 

Paru  à  Eocliefoct), 
Ub  ckaniin  vieiniL.  ••••«. . 
JaB  roat*impôriaIp      iSg  (de 

Périgacai  à  la  Kochi-llo  ). 
Dm  chattioa  vicioaux  

La  route  précités       |f  7. , . . 

La  fwta  iomMait    149  (  <!• 

Fontcoa,  «Ml  rO> 
JoDoe }. 
L>«  Laj 


La  raolc  ispcriala      17^  (da 
Cmm  an  S«UM-d*OloBB0 

par  Nintea). 
La  roata  imp^vûia  a"  ijft. .  • 

L«  route  impériale      137  (<]< 
Cordceux  à  Saiiil-Mjlo  p^r 
Kocbcfort.  la  llocbeiic  et 
JfaaUs  ) . 

I«a  rout«  impérîaU  u"  a3  (da 
Pariai  Nantes  et  Pairabifiif) 

La  roate  impériaiaa''  lêà  (de 
llaaic»  à  Aadkma,  ««ac 


saenex  ). 
^         méanf  rtata  a*  &6â. 


I«a  ro«la SapMIt  a*  ai  (de 

PteiafLÎnaai). 

La  rootr  i rnpéi n*  \f>rf  (de 
JL^Unta  &a>ttt4*ei  at  rtnaaoi) 
I  lOTiU  diaaHtMaatala  1 

I  ' 


p^r  lesquels 
paiaeot  c«a  voiaa. 


Saint-GtiioDa.  Cîéiiérae. 
Luttliars ,  Saial  -  « 
PjaiBiialaa. 
Mirambaan. 

Mirambeau,  Serailbae,  S*- 
Giar» ,  Longoac,  Bria ,  Coaaa, 


Saojon  ,  le  Gna  ^  Slial> 
laiig  6#ai>A(aaal. 


Tonnay-Chareote. 
6aiat-i««»at>  »  Mmoa. 

MuTMl,  laCWa 
La  Ckar  ,  Pay. 

Cioix-Chapeau. 

Croix-Cbapeau,  La  Jarria, 
listeau. 

Usif'aii ,  Marana. 

Lhatli|i-laa-id«su«  ,  Aio- 
leilJa. 

 «h  .  «  «t 


PbDt-aiir-la>LaYo  »  la  Clava. 

La  Cl«y«f  la  Boisaiàra-daa> 
Landes,  Sainte- riai««-dea« 
Loapa»  la  Muthe-Âchard. 

U  Malba-AcW,  Bmi»- 
Kta,  Aivaay,  PalUua. 

Lagâ,  5aiat-bùtauaod«- 
CoffCoa4.  yill«aMff« 


rfanictg  Santraa,  la  Xaai> 


La  Koche-Bernard ,  Moiil- 
b  triniU,  Tkab,  Van. 
■••«  Auny  ,  Kiridaa»  Laada- 

vaut  , 

liasl. 


iliailidiM. 


La  vaaia  4^rUra«a«ala  a*  i 

(de  Lorirnt  à  Brest). 
La  roata  pén&éa  a*  t$è»*  •  • 

FinuUrc. 

(Faafliai  a**  t  /  La  loata  iaip«rialaB*  170  (de 

1      Quimper  à  Letneven  et  k\» 
m*t  prêt  PlottBÔour). 
La  laala  iaip4riab     la  (do 
Paria  lk  8îafl)« 

La  laaia  is^éiiala  a*  la.  • . < 


CéMaHla-Nord.  / 

(Paaajaa*».)  \     ^^iÏJ^  *  ^'^'^ 

La  roule  drp«rt«ment.ile  D*  17 
(d«  Dinaa  «a  Port-i>U-Oac). 
La  fMia  tepMab  a*  176  (de 
Câm  ft  liartallaatàétm). 
III.^uVîUiaa.  ï  ,  .  ^  .  . 
(r«ai|Ua»*.)  {  l^mêm»WÊlÊkê%•t^^ 

I  La  mêÊÊê  raaia  a*  176 

La  roQte  départcmcn  talo  n"  8 
(deCouUnco»  «  Avraochw], 
Daa  diaariMHHaaat 

lé»  roate  impériale  n*  171  (do 
Gran^illa  ikC«r«uUn). 
M     1  Laa  difiai  viajaaa» 
(PaaUaa*!.)  . 

La  route départeinotitalt'  n"  i3 
(  d«  Yalogues  à  CouUncea). 
La  roaU  J^part«in«Dtal«  a*  la 

(dePëriaiaàSiVawi). 
La  Tanta. 

La  route  impériale  n*  i3  (d« 
Paria  à   Charlmarg  •(  aa 
fort  daQuerqueville) 
La  roata  ùajp^riaia  a*  i3*  •  •  • 


Calvadea. 
(PaaiUaa*!.) 


La  roule  départementale  ■*  3 

(d«  lAouaa  à  Ca«a}. 
Dat  abtaiiai  «iciaaax  


La  aâaavaaladipaHaMaaUk 

a*3  (d«  RoMiàCaaa). 
La  route  'lépartementalan*  i4 

(da  Aoa«u  à  Caaa). 
La  roata  ioipdriala  a*  ifto 
(d'HooHeiirillaaaa). 

Des  cneiiiini  vicinaoz  

iaioe-InCiritara.  i  La  raiaaMa  dt  Liliaboana. . . . 
(PadUas*!.)!  DftaMMHeiMas  


Eara. 
(PawUaa**.) 


rancirAVX  um 

par  lesquela 
paaaent  rvs  voies. 


QaimparU,  Banaalac,  Roa- 
pordaa ,  Saiat-Yvi ,  Qnimpcr. 

Qaimpar  ,  Goergéléfaa  , 
Châtaaulin  ,  U  Faou  ,  l'HApt- 
têï  I  DaoaUa ,  Landcnia«cu 

Laadi 
Saint -Tbdgaaaaa , 
la  Pontboa. 

PloaaanD,  MoaDavat,  Belle 
lia  «  Laaargat  ,  Gaiagaap , 
PUmagat, 
Brienc  ,  Lam^alle. 

LaaibaUa  > 


INBaa«l«<Siiii» 

Ifian-Bovf  •  Dol,  Salats 

^Mlataaa  »  Plplaiy^  ^tet 
anx-Baux ,  Âvranrhaa» 


La  Hay< 
Hyeavilla. 
fl^aaviUa, 


CMrtaacaa,  MaBlmrraal , 

Lcaaay. 
LtaMj  a  P^ctan, 


Fr^  de  Caraataa  »  àavâla. 


^>9By»  Formigoj,  Bateos, 
Biatlavilk  -  i'OrgaaUla'aaa  , 
Caaa« 


La  MaMaiaa,  Saiota^ 
Boriaa,  RdMaaillatU,  Vara- 
villa.  Grangaw»  BnâviOay 
Anaakaolt. 

AaaabaDlt,  Poal-rB«<<]aa, 
Saiat^Beaoit. 


Sdat-Maciaa. 

PlaaI-àademrr. 
Pont-AndaaMa« 

LUlebonoo. 

LiUabaaa* ,  Fa«viBae 


« 

L 
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^^^^^ 

TOIU  M  TBBlt  ir  &*KAO 

MTVaat  d«  liailM. 

: 

(F«ull«  1.) 

(^•liiibMàBiMlIt). 

queville,  LongafvîlU,  Graad- 
Torcj ,  Aiiharmoaii^iat-Nî- 
c«las,  Ba««mwa ,  MI7. 

Bailty ,  SaiouAifoao,  Sapt- 
Maalaa  ,  GbwtJÙ  »  jaaçfiia 

S»  ni 

f 

Ed  résumé,  la  zone  frontière  intéresse  m  lout  quarante-huit  clt'partements,  doot  dix- 
ïuT  J  soat  cooapris  en  entier,  et  vingl-ncuf  en  partie  seulement,  savoir  : 

En  totalité  :  iet  déD«rtementi  du  Paa-de-Caitu,  du  Nord,  des  Ardeaof^,  de  la  Meuse, 
^UlfoacUe.deblltvrlbe,  da  Bas-Rbin,  des  Vosges,  da  JOao^RMa,  da  Doobs,  da 
ira,  do  f  Aio,  do fllèn,  dos  UaotovAlpes,  dos  Basses-Alpes,  du  Var,  d#s  Boacbos-du* 
bôiM,  des  pYrénéM-Oneolales  et  de  la  Corse. 

En  {>artie  :  les  déparlements  do  la  Somme,  de  i' Aisne,  de  la  Marne,  de  la  Haute*Mame, 
iÏA  Haute-Saône»  de  la  Côle-d'Or,  de  SaônoclLoirc,  du  Rhônn,  de  la  Dr6me,  da 
ird,  de  l'Hérault,  do  TAude,  de  l'Ariége,  de  la  Haute-Garonne,  des  Hautes-Pyrénées, 
:5  Basses-Pyrénées,  des  Landes,  de  la  Gironde,  de  la  Charente-Inférieure,  de  la  Vendëe, 
î  la  Loire-Inférieure,  du  Morbrfaao,  du  Finistère,  des  Côtcs-du-Nord,  de  rilie-et-Yi« 
iuc ,  de  la  Manche,  du  Calvados,  de  TËure  et  de  la  Seine-Inférieure,  .  . 


S.  —  ÈÊÊt  àÊienptif,  par  déj^arlmmt,  êêt  iimitss  i»  IsrràsîfW  idMTsdr*  «1  «s  fii 
iuiMOim  lit  cfcwiiiiM  wciooosr  ntnéi  iuu  U  seoi  /looiftfo  an  idws  âu  worn  Îê  uniméMê 
<^r^iM«i  de  ^afirt     du  foitct  mUilmm»  {kuc  ono  cnlo  do  déliaiitition  e&  sU 


Nota.  Laa  looes  de  aarrilWai  aaionr  daa  plaew^ 
iritoîr«a  i^rvâa  (  on  m  ii#  •  pM  ap^ialaiMal 
A>  Awii  mtnmi  4m  iuailat 


•t  daa  pMlM  nfliUSna  cMM|tt«Ml  ptfUMit  i 


Diaioif  ATiox  DU  uuîxt» 
daa  Mrritoiraa  tiêtnèê. 


(Pa«aJaa  0**  i 

lÀ  a  «i«  U  earla^ 
4m 

) 


La  ligne  la  plu  Bi^ridionaia 
du  CCI  an  natarel  da  la 
Soam  a  OB  da  la  Somma  ea* 
aaliaée  i  partir  de  la  mer. 
La  root*  impânala  ti*  17  (da 
Paria  â  Lilla«l  I  Oataada). 
La  roota  -d^partamentaie  o*  1 3 
[da  DoailaiM  k  Paroana  pair 


(da  Dc.al 


lioûlat. 


Saint-Valery,  Loogt  Crouy, 
Picqaigny,  Amicna,  filaogj , 
Cerbia,  Cérity,  Capjpj,  Bat- 
court ,  BiadiM,  P^ftOM* 

P^nnna. 

CUty,C«ia,ittatl. 
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9àAW$A'tiOn  »M  MHIM 

terri to- T'^iî  re*«  rTff. 


(Feuillet 
el  a  de  U  carU 

a« 

d^limitatioB. } 


Pst-Jo-Calâif. 


hùtd. 
(FMttba*».) 


La  roott  impi'rialc  n"  09  (d* 
Rooa»  à  Y*^aû»naM  ^ 

Dtt  chlmlni  vicîaaQi  Apai- 
sant |).-ir  les  lUw  â4»lf»^a 
ci-coilrc  ). 

La  roota  impéHala  35  l  dé 
Gon^4fB«àiiUbtnOtf. 

Dw  ditmiat  viciaaas.  1 


La  Maye  ttt»*»t«*t«i 

La  mar  jtiKqu'à  la  Somma. 

1"  Terntoin  ri»9rwé, 

J  La  lîmif  nvrr  }r  drpnrtftnetil 
du  Nord  pràa  &aiai-Mo- 
meli». 

Le  canal  dA^JU  jatfa*&  Saisi- 

Orner. 

Usa  ligna  parallile  an  caoaJ 
da  rla ,  à  tfooo  mitm  d« 

(lîstanco  clo  ta  rive  nord-eit 
jn^qn'à  la  limite  du  ddpar» 
tctomt  du  Nord. 

1*  IWttDtre  r^$eni. 

La  !im!t«  tvtc  le  ili^partrmeot 
ds  Nord  van  Baavia. 

Dttts  lignes  paraUAlaB  â«  cuial 
de  la  Haute-Otd«»  k  1,000 
mètres  de  distance  d*  éhft* 
caoa  do  aai  rivas. 

La  liiniU  la  nlmo  dcpar- 
traietit  dv  Msvdf  ^ptêa  §■ 
Fonat. 

S*  Ttrritoirt  rtttrwé, 
La  limite  av<«r  I0  dcnartcment 

do  Nord  antre  r£ela»*  «1 

Aubanchcal. 
Uba  Hgnv  ptiftUM*  à  1t  Sa na^e 

ù  1 ,000  mèlrta  d«  la  riva 

auJ. 

Territotn  réservé. 

te  canal  da  FAa  i partir  da  b 

aiar. 


Laliaîlaaaaak 

du  Pas-da^Galaia  va»  Saiat- 

Mninelin. 
Une  ligne  DanOila  an  canal  da 
l'Aa  al  a  i.oao  laètrèt  da 
diatanee  de  ss  riva  aal»  Jaa- 

qur  vi«  à-vis  Watleo. 
Une  ligne  trscâa  à  i.ooo  mè- 
tna  4a  dialaUta  «a  la  tht 
Mt  d«  aaMi  da  la  CoIm. 


UKGt  Pni1iCtPÀl& 

par  lp«qupls 
pasitrnt  rrs  limites. 


»mÊ 


Alliert  , 
Àniaaa. 


Ptel-H^frika 


Âmiets ,  Longpria,  Argon- 

vrca,Sakt-Sa«vaBra  bCka», 

s««. 

La  Cbaasaâa.  Belloy,  Flias- 
coart,  Ailiy4a*Ha«i 

Abbevilîp. 

Abbavillei  Porirla-Crande , 
NoyaUat-aBr-Mer^  Faviitts 

Rne. 


SiÎBiOfliar. 


Wallai. 


Bargwa, 
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I 


ABSlSlATIOSi  DES  fJMO^ê 

dos 

Hm  Kgftt  UMlt  à  t,M*  nè- 

snd-cst  da  caaai  <Ufi«rgMB 

•  Fafac*. 

La  Mr|ufM'ft«  etAtl  ^FAa. 

Dmx  lignes  trae<M  «aralUI*- 
sacDi  aa  eaaal  <]«  la  Haute- 
DcqIa,  I  1,000  mètres 
chiu»eUo  aeanvea,  à  partir 

La  limoa  avac  la  d^artanenl 
da  P#aHUGalM»MBa««ia 

Tam'foire  ritêntê, 

La  limile  avec  le  département 

da  Fas.-dt-Cainia  vai»  la 
ForAt. 

Dms  l%Ba»  baaia^  panDtia- 

naok  au  cahaI  d«  la  Haute- 
Daulaetà  1,000  mètres  de 
ckactt&a  da  •««  rivaa  joaqa'i 

L«  canal  de  la  Scarpe  jusqu'à 
I'Em^bI  at  à  U  froolière. 

Um  ligna  tracée  paraiièlemeol 
mi  k  1,000  nièirea  da  la  riva 
gaarhe  de  VF^sr^ut  et  du  ca- 
nal da  la  Scarjjc,  dopuîs  U 
Croatie  jusqu'à  lajaAclion 
da  ca  canal  atac  airai  da  la 


La*  ctfnaox  da  Jard  et  da 
l'Escaut,  à  partir  d<>  la  fron- 
tièra  pt^Ê  Kaalda  jaa^'à 


UiM  li^tl(M<a  paralUlamaat 

•t  à  1,000  inctfft  de  la  rive 
droita  de  cea  canaux  aatra 
Um 


5*  TtnUoirt  ntmii. 

Una  ligna  tracée  par  a  lie  lemeot 
«t  à  ««000  «èCfaa  d«  la  riva 
an  «i/rd  des  canaux  da  la 
Scarpe  et  de  la  Seaaét  »  à 
partir  de  Dooai. 

L/«anald«l«MMk 

La  canal  «la  la  Saaaéa. 

I  e  ruiaeeau  de  Sancoart. 

Uaa  ligne  tracée  parallèlement 
•t  à  t,CMW  Mètiaa  da  la  riva 
mm  i«â4BfM«ldaU  Sta» 


I 


0 
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Nord 
(FMUl«m«s.)i 


AtMIt. 

(PMiilta*».) 


t(fritoir««  rrMrTél. 


Lê  Hatit  tvM  !•  d^MiMMBl 
dm  P«*-d«-C«UM. 

cl  «  1,000  môim  daiorivo 
•••«iidoU  Soi.*^. 

Les  csTii']^  (U  II  Srnti^e  et  do 
U  âc^rp*  jiia^«'«  Dooai* 

L'BKoal,  à  pitrtirdoCtfifcnL 

La  S*1U  

La  loaio  iaipArialo  ■*  (da 


7*  Tam'toiri  ri*erv4, 

La  SolUf  à  fMliff  d«  rEtcwl. 


La  root»  iropérlaU  ti*  39  (  Je 
Moatrcnîl-aw-lltr  à  Mo- 
»ièra«). 

LttuMl  doUftuihft  4rO^. 
La  limiU  avoe  It 

do  l'Aisne. 
La  froolièra  . .  * , 
Dm 


La  roaU  imp^riala  n*  (di 
Valesciaaaoaà  MaalMuga  c 
&Pb|lippoviila). 
La  roata  imp^riala  ■*  45  (da 
Maria  à  ValaMiauaa  at 


i Maria  à  Vi 


La  ea»d  da  la  Sambra  l  I'Oïm 
(ipArtirda  la  limite  avec 
la  oepartamant  du  Nord  ]. 

La  routa  départonanule  n*  a . 
(  da  Çataa  à  Caoïbrai  par  io 
noalia  da  GiMfit,  BabtÎB 
•t  Saraia  ]. 

La  roata  iflapdfiala  a*  (da 
M arit  I  Tiliftwiii  M  I 
Toaniay). 

La  rooita  imp^rialn  n*  s  (de 
P«ria  à  Mambaugo  ai  à 
BniAllMparlIaM). 

La  roata  impériale  a*  Ai  (  dt 
Marie  i  Verdun  ), 

La  limita  ava«  ia  dapariaaeat 


unt  raneirAin 
par  icaqaala 

pa«acDt  rfl  lim'lM. 


▲riai 


1 


La  frooAiiri. 

La  limita  avee  la  d^parttmant 
da  Nord  juaqu'aa  caaal  da 


Cambrai,  Boacbaia»  jVaa- 
villa. 

Doucbv. 
DaMbjf, 


Doarby,  Moatr^fOart,  Ht«»- 

a,  Miaavtaalia .  Moniaj,  U 

UCtUM»Cililoil. , 


.  Sivry-la^bitaaa. 
PoHoritf  »  Sara-PotarÎM,  pi- 

mont,  DUwtfcanx,  Damoaiin- 
Moubenge,  la  Lonj^tvillt, 
Bavay,  âaint-Waast. 

Jaolaia,  Saahda,  f^- 


Oiaj,  àlramx, 
Tapifiy. 

G«ia«. 


Mt,  la 


,  Boa»Mi. 
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d«  l'AitM,  A  ]MHi»  ê%  U 

froDlièrp. 
Lê  wonU  imp«mle  a*  Ifi  (dU 
llultAV«ra«ii}. 


\  La  limite  avtc  UMmÊt%ÊÊmm% 

La  limite  «vm  b  iiparlMMBt 

d«  la  Maoat. 
La  froatiin  jsaqn'i  la  limite 
•VM    It    Hftiêmtui  da 
TAianc. 
L*Aitne ,  •  partir  de  la  limite 
avec  la  dàputaatat  daa  Ar- 


La  roala  d^partemantale  n*  lo 

<da  Vilry.la-Françoiaà  Vo«- 

liara  par  SaiaU-HtaaboaUl) 
Lft  ■Mrt*  dtfpartMMBttk  b*  5 

(d«  JUnBaàBa^l•4)M). 
La  limite  avec  la  difêHMikni 

<1«  la  Mauaa. 
La  limite  avat  la  i^parlamaol 

dtt  ArdaoMajaaqu'à  l' Aiane 
La  firootièra  k  partir  do  dépar- 

temcat  da  la  Moaallt. 
La  limite  avac  la  d^partamant 

des  Ardannaa. 
La  limita  avec  la  d^parteOMBl 

da  U  Marne. 
La  roata  d^partaBaalala  m*  3 

(da  Bar-le-Duei  Raima}. 
La  roote  départementale  n*  i 

(da  Bar.4e>Dac  àMaU). 


Dit 


La  mit  dipartamantela  a*  7 
(de  Vbf£aAFMl44|M^ 

aoD  ). 

La  liaute  avaa  la.dmartosaat 

dalaMwrtlw. 
La  limite  avec  U  d^partamaat 
da  la  Moaiilt  jufa'à  U 

froaiiira* 

1"  Tênibnrt  rUtni, 

La  limita  avec  la  département 
da  la  Maoaa  t  i  partir  da  la 


Pl.) 


La  limita  avaa  la  ddfiffi 

de  la  Maartha. 
La  MoaaUa  


La  froBtîAfa  î 
avec  la 
Maaat. 


I'A  U  limite 
t  dt  la 


SérU. 


a«a  tiaitat. 


FrtiHi 
Aalhal. 


Tvoy,  Melaicaart,  Vianna- 
la-Villa,  la  Neuville-aa-Pont, 
Saiat«>]daa«lioald. 

Saiate-llaaaiMald,  Dao. 
coart  »  Qmy»  Sailliaid. 


HdtaMMHtLaiMMl,  Bar- 

la-Duc. 

Bar-la-Dnc  ,  Naivca  ,  Ra- 
moBi,  Villotte,  HuptfFraaaa» 
Salat4fililal. 

Saint  -  Mihialy 
Saint-Benoiat. 

Saiol-Baaoiat. 


Anajr,  Mata»  Tkiaavilla, 
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séuoynoi  au 


MotcUt. 
(F«iiUta*t.) 
(Soilt.) 


9*  9VfwlMrf  téÊ$né» 

^  Lt  Boilo,  »  partir  d«  !•  liroilr 
ovcc  If  dé|iart«aMat  da  Bas- 
Rhin. 

L'Alb«  

La  S«iT#. 

La  limite  a\cr  !•  dfpartomtnt 
du  Bw-Uhiit  jusqu'au  Rode. 

3*  Territoire  ritervi. 

L«  Strrt ,  à  parlir  d«  la  £roo- 
tiéra. 

La  limita  avec  la  ddpartamaat 

du  Ba»-I\liin. 

La  ifOBlièM  ^ 

I        f*  Tarrâoipi  riMrW* 

/  La  limite  av*c  1«  dapaHaaaant 
i     de  U  MoadU,àMi«iri»la 


MoaaUa. 
La  limil*  avae  la  «UpultBtttt 

de  la  Mrate. 

La  route  départementale  d°  i5 
(de  fiaocy  «  la  limite  du 
ddpartaoMai  da  la  Mêvae } 

Lar«4#llaiK  


Le  MoBcHe  jua^u'à  la  limite 
avae  |a  dépariMMBi  da  la 


S*  rarnla«a  idiaraj. 

La  limita  a««c  lad^paalammt 
de  la  UoMllai  \  partir  da 

Rode. 

Dre  chemiaa  vki&am.  • .  •  • . 


Mawtlia. 


UlloatlU. 


tas  viciaavz. 


0? 


U  Sailii  

La  raal»  tnpêrialaa*  55  (d. 
licti  il  Sii  nabooff  par  Châ» 

Ir  11!       ln»s  ) . 

La  loutf  Ucpartemcutale  u** 

(de  ^oordanuay  à  Ramfcer- 

villiei }. 
La  rojil*»  impf'rijl»»  n"  4 

Palis  ù  6trA»l>ourg  et 

Alleaiagne]. 
La  route  dcSparlaoïaatalaa*  i9« 

priTitt'r. 

La  route  inipëriaie  n**  69  (de 
Naurv  à  Sekalaatadt). 

La  limita  avae  la  d^partantat 
des  Vosgea. 
I  La  limite  avac  la  d^partamaat 


Je 
eu 


utps 

par  latqnele 


Saata|ba. 


SarTa|«aniwai,  RéouiÉBfb 

Didinf 


Tiiiafai«i. 


TKiaacanrt,  ^elnl.^rcû■r^, 
Ravorivilir,  Arnaviiia. 
ikruafille. 


Reaeajocoart ,  Kom^i  Al- 
tOD  t  I'«nt-^-MoassoD 

Poni-ti-M^'^s^n,  Aaitiavill^ 
Miilery,  Cuaiiae. 

Ciistiii»,  Leyr,  âf*i( 
Lanfrotcoartt  Bris. 

B  io  ,  Ckaobraj,  Vie, 
Moy«nvîc. 

Moyefivie ,  Lasay , 
doaaaVf  Mtiillfas» 

Maiafèru,  Moaaaaj  t  Bt- 

paix. 

Blan^iot»  Paaéwa» 


fipcl^ciiampt* 


I 
1 
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•itii^àTioi 

|t><        f      âm  ». 


Lâ  rout^  impriale  n*  Sa  |(U 
I  Nucj  à  8clktl«fUdt  ]  ,  l 
'  partir  de  la  limita  avae  ]a 
/  'i^p-rtdaaatdaUMearth». 

La  Meimlie  

])••  ohtpiiilt  iridaau.  


La  roQt«  départemantale  n'>  ]i4 
■ont). 

'La  roul«  (lépatlameniale  ii°  i 
(de  La«4rUIf  à 
aoat). 
La  routa  impi^rîale  n*  66  (da 

Bar-la-Duc  à  BâIp]. 
La  roota  d^pa<lain«|iule  u"* 
(  da  l^amittMODt  k  fUmn 
bières). 
La  roDla  impériala      67  (da 

Mali  I  Baaan^on }. 
La  limite  avec  la  d^ptrtoaMBt 
de  la  Haute-Saéna. 

La  Itaila  »vaa  la  difMftMWVl 

éu  Hfvl-Rliia. 
JLa  limita  avec  la  ddpiHfMm 

da  Bi<s-Rhui. 
La  liai  (a  a«*c  la  44panaaitat 
ém  h  Maortba  juiqa'à  la 
route  impârialt  n*  69. 
La  limite  avec  le  département 
da  la  Moaalla,  à  partir  de  U 


La  Sarrt.  •  •  * . .  • 

La  limita  avec  la  dipartiflMat 

d«  la  Moaaila. 
La  UmH*  «vaela  départament 

de  la  Meurtba. 
hm  limite  avec  le  d^jpazttBent 

de*  Vpages. 
La  limila  avae  la  département 

da  Haot-Rhin. 
La  routa  impériale  d*  83  (de 

Lyon  1  Straaboorg). 
La    limita  daa  lonaa  da  la 

place  de  Schelestadt. 
La  roula  départementale  9 

(  de  Faoaatraoge  à  Sckelaa- 

La  routa  impériale  .\  { de 
Paris  i  Strubooig  al  ta  Al- 
lanaaf  ne}. 

Lm  route  déparlanasiala  D*  la 

;'  de  %Vs«seIotine  k  Lichlam- 
hmrg  tt  àfiitdiaj. 


La  roule  départementale  n*  6 
/  ti  e  ^traabooig  à  5«iBeD- 


AaoB-f'|iltaya.  ^ 


ta«n-4'£tape .  Ltival. 
Uval,  la  Rqm«  Hovpa 

Itliw»  fmivaiimiiit  llf«|^ 

r««. 

fimi^et,  Dajcimool. 


SahtWtidi* 


Wangef.  t 


Waafalonaa  ,  F «scUautaM  . 

St(  i  nboiirg ,  Bo4»«i|llC  1 1^§- 

vnUer. 

Iiigtvil!er,  Neaboacf,  M*- 
gamau,  Bi»cU\wUari 
aâBkwilkff»  Schirboir. 

'      %.  ■ 
vit 


La  rowf  a^pafiw— tiU  m*  j 
(d«  Sa^m  M  ibrt  Vra- 

bao). 

La  Mvto  ÎMoMal*  a*  68  (d« 
Blla  à  âtiMèoMi.  •!  I 
Spin,  Bar  li  «n« 
du  Rhta). 

La  Batlaa  


Baa-Rliia. 
fpMUla  H*  9.) 
(8^0 


La  rottta  imp^riala  n*  63  (da 
Slnsboarf  à  Waiaaamboorg  | 
tl  il  Landao). 

d^paiiMMBt 
liadarStainbi 
tiaita  da  la  Moaalla  Ya«a| 
Obar-Staiabach}. 
Daa  chonina  viduat. 


La  route  dënartenmtala  a*  8 1 
(da  HiadarStaiaWli  à  la  | 


MBanhaia. 


Raadiwo^ ,  Ropptahaim 

Saiti.  !liad«tf«ia«B,  Smlta-  { 
aoui-For^ta. 

SeallMoua-ForAt»,  lagola-l 
liaim  ,  Biadiallt ,  Waiaawi  | 

bourg. 

Waiaawabouf ,  Allasatad!.! 


Haat-RKia.  f 
a**»  ( 


(PaailUa 
«I  k.) 


Haut^Sa8aa. 
l(FfMlUa«4.) 


La  mim«  route 
teU  p'  8. 

La  froatipra  jaaqu'l  la  limitt 
•vae  la  dopait— nat  da  ia 
Moaalla. 

La  roata  taip^riala  a*  8S  (  da 
Lyoa  i  StraalH»Brg)  »  à  par- 
tir d«  b  Itaiite  avae  la  d^ 
partaataat  du  Bat-Rhia. 

La  routa  d^parteaaaateta  a*  3 
(  daa  Votgaa  ï  Poraatrcy } . 

La  rout*  d^parUmaaUla  a*  lo 
jd'Allkifdk  à  BarakMpl-la- 

La  ronta  impêriala  B**  If  {àê 

Pariaà  BAla). 
La  roula  inpdrialaa*  69  {d*Ha> 

aiagua  m  SaliM  par  Aaob- 

willer). 
La  caati  du  Rli6a«  au  Rkia. . 
La  froulièra. 

La  limite  avae  la  d<yailtQWt 

dn  Doubf . 

La  limite  avec  le  dépaillMBl 
da  ia  ,Haata>Sa6a«. 

La  Itniia  avae  la  dipartemaat 
daa  Voagaa. 

La  liaiiu  avac  la  d^partaoaaat 
du  Bat-Rhia  jnaqa'^  la 
route  iapdriala  a*  83. 

La  ronba  îapMala  a'  57  (  da 
Mata  i  Baaaaçoa  ) ,  h  par- 
tir da  la  Itoaite  avaa  la  d4- 
parlciaaot  daa  Yaa|8a. 

La  roatn  d^parlMiaalala  •*  f 
(de  Lure  à  Baiaa}. 

La  roniu  impdiiala  a*  19  (da 
Paria  1  BAla). 

Daa  di —iaa  >lilaiÉI. .  t . . . . 


Ahaailait  .    ScyaUkaI  ,| 

S«baibanliard. 

ScLaibaabafd,  LaaUrboarg. 


Ga^ar,  Ottlitim.  Coiraar, 
Raaffack ,  laaakaiaa ,  Caraa  ji  1 


Poat-d'Aapach,  Bambaapt 


Altlireh  .  TagadorfiT.  Raaa- 
aacli,  BMagta ,  SaiaWLaQia. 
8aiB»JL«&. 


BaDiogaat 


FaagareUc»i  LaMaU^Saialr 


Lara. 

Voabanaaa  » 


La  liaiU  ataa  la  ddfariNMat 


Diyiiized  by  Google 
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La  linlte  avec  le 
du  H«»i-IlhiB. 
LaBah*  mmB» 
itt  Yospa  jtts4|^l*  roal« 
iBp4rial«  B*  67. 
K«â>t  


4.) 


4) 


Dm  cb#aiÛM  vidaAttx,  i  oartir 

flMBl  d«  U  HMl«-StlM 

pria  d'ArcoIana. 
La  loato  impéxiale      83  (de 

LiDnI*  


Li  iwte  imp^riaU  •*  73  (  de 
ModiMâ  JMsMrBM- 

Lé  ro«l«  impiriaU  b*  67  (dt 
Saiot- Diiicr  à  LmMBM 
p«r  Pontarlirr). 

La  nmU  iaip«ri«i«  pracilia 
a*t3. 

da  Jara. 
Lft  Inatièrt. 
Ltt  liait*  atM  la  «Idpartfiaaat 

àn  Haal-Rhtn. 
La  limite  a«fc  la  département 
d«  U  Haala-SaAaa  laaqa'ao 

tmil 


Voir,  loatafoUy  ht  aol 
mit»  wmtiêm  im 

clal. 

I    Eat  axe»pU  du  territoire 
ÀrcoJana ,  Ltrappa  ^  réserva  la  poly|OBa  coa 

pris  «Mit } 

La  roate  dépa 
D*    10    (da  Besancon 

L'Ila^oHa-Dimte  iNeicKe),  k  partir  da  M 

IjusjQ'à  Saacay-rBfRia. 
L^llc-«ar-I«-1>oQl)f  ,  Rans ,  |    Des   chemins  Yicinaa: 
Pompierrc  ,  Sanloche ,  Cler- / passant  pasaavt  par  Saoce 

▼al  •  \la-Graod,  l'Aviioa,,  Picr- 

Clerval,  Beamaln-DaaMttjfealaiMrv  Taïaal, 

,at  Nodxt  et  la  roate  dépar- 
tementale n*  4  (da  Besao 
^on  à  PoDtariiar)  paaaat 
rtar   Etaloaa ,  Baimatla 
I  HApital  •  da  •Gffoa*Roia  , 
Beart,  Qaiafoj,  Parroy...  Maniaolk  al 

ios^u'è  Mom. 


Voir 'loatafois  lu  notai 
Vaia  aa  Ula  da  prâaaal 


La  rvmia  inpdriale  a*  83  (  de 
Ljoa  i  SUaabaaif ,  à  pat* 
tir  ^  la  liflûta  avaa  la 

partament  da  Doabs. 
La  roate  dépaitemeutale  u**  16 
(da  LoBa4a»i>aaiiiaf  à  l'o* 

Lft  mta  Imdrial*  •••S  md- 

eitda. 

La  routa  dâpariaoMnlaJa  a*  4 
(4a  LoB»l»Sa«ftiar  k 

nèva). 

La  roata  départamentala  a*  9 
(d'Orgalai  k  Maataa  al  k 

»•■»»)• 
La  limita  avaa  M 

da  l'Ain. 

L«  Ironiiira. 

ift  UaaiU  avaa  la  ddpavtaaMal 

da  Doaba  jaaou**  U  Mata 

niifdpaka*M. 


Moaabatd,  Afbda,  Pilt 


Poligny, 
Saunier. 


L«ns-ie-5aaai«r  •  Sftîai- 


Org«lal, 
ratU. 
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 1 

L'Ain,  k  partir  do  la  lîuiitr 
aT«c    le   d^DartemcDl  du 
3m  |Mrte  TboirttI*. 
La  routa  impériato  n*  76  (de 


Ain 

(  FwiUâ  i.) 


Rb6oa 
(FattilUii*4.) 


La  liaiite  me  U  ^U|Mrt«Mat 

dclMiire. 

h»  froalièrf. 

Le  Seran  «.•••««... 

La  roott  împitiÊÎ*  i*  9a  (de 

L'ancita  tracé  à  l'ooMi  de  la 
WÊ^mê  rmitoiap^alf  n*  g  a . 

La  i-oQtadrpartaoïaotalff  n**  a  a 

(dp  Routsdlon  h  Bcon). 
La    route  impériale  précitée 
»*  91. 

La  loata  ttépartemcutale  n**  1  a 
(Je  S<>v««<>1  à  Cbililion^e' 
Mickaiile). 

La  loata  SflipërUla  m*  9k  (de 
Lfta  à  GaaAva.) 

La  roata  dépattinaula  a*  i5 

(da  âaint-Oaaia  à  ia  Ain* 

UAre  kniiae). 

La  froniièra  

La  limita  avec  le  dépai 

da  Jtiraiaaqa'àl*AM. 
Néaoi  


Ulcx  raiaciracs 
# 

par  l<'5qvf?s 
pa^nt  ces  iiaaitaai 


laire. 
(  Feaillet  h* 
•i  6.J 


•  1^  Ttrritoin  riâtrxi, 

La  roale  impt'riale  n*  76  (de 
GliAlon-iar-âa4aa  à  Siata- 
roD  )  i  paft&r  âm  Sant^a- 
Rhône. 

Daa 


La  fltmllèra  

La  limite  avae  h  ddpartnnent 
de  l'Aia  joa^aa  Saal4tt- 

Rhdne. 

2*  Ttrritoirê  rittné, 

La  roata  d^artemmiate  h*  7 
(de  VoiroB  atu.  ÉrkaUai) 
l  partir  aa  la  fraatilra. 

La  roata  iaipériale  a*  7^  (da 
ChâioB.aar>âaAaa  à  Sisla- 
roB  ]» 

URaièa. 

L'Mre. 

Le  Draè  jas<p'à  la  Romanehf. 

La  routa  impériale  ôâ  (de 
Lja«  I  AaObai  m»  éf" 
MblètKkp).  ^ 


Grati^«>«, 
Pont  d'Aio. 


PoBtJ'Ab ,  ^tal4)aBta4a- 

Chau«»oli ,  Laf^nîett  ,  Poat- 
d't'rieu,  Sant-du-Kli^De. 


Ucckefort. 


Beliey,  fiilliaB. 
Calai. 

Culos,  Auglefort. 
Chati 


l^tiana^.  B 
de-llicUaiUa. 


ChAtilUm-JOKeliaiHa^Vaa. 

fhy,    Port-de-rÈcIuM,  Col 

ioBgea ,  Faifat  »  Hnm  « 

Genia. 


CfMay«> 

Craai^. 


S«nt-du-r>li(jne ,  Bon v case  , 
Laaciai  Aloieatalt  Vayriaa. 


Va|riM|  ààmé 

aie. 

Saial^àaait» 


Lrs  KrhflilM,  Sata' 
raai-da»PoBt  t  Voinm. 

Vaii#% 


Viailla,lillwatGal^« 


Voir,  t9aW?jJ 
■lia  «a  téti  <U  1 
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Itrriioue*  i«Mrw»« 


I 


La  limite  avec  le  dép 

dt$  H«nle&>AI{)e9. 
La  CrofliUre  jiuqa'i  la 
part>— iHU  a*  y. 


tlimfoiiif  rlifrW. 

La  Ilmilo  avec  le  département 
de  risfre,  à  parUr  d«  It 
froDlière. 

La  nmU  impMala  »•  85  (d* 

Lyon  l  ÂnlibM  par  Gra- 

nobie  et  Gap.  ) 
La  routa  itupéiiaU  u*^  «(4  (de 
PMI^iDt-Eaprit  à  Briâ»- 
çon  et  en  Pi^BABt). 

La  Duraoee. 

Li  limita  avec  io  dé|<arlenicot 

d«>a  Baaaaa-Alpaa. 
La  fronlit-re  jusqu'à  la  iimile 

a\  cc  la  d«|partam«M  tlall» 

a^re. 

2*  Territoire  rùertK» 
La  Daranca. 

La  limiia  avac  le  d^rtaaaat 
d«a  Baa»es  i\Ipe«  a  fambov* 
chmaarUbaja. 

3^  Tênktin  ràtnL 

La  Daraace  è»«.é» 

La  limite  ava<  le  déparlemf  tit 
daa  Baaaaa-Aipaa  Ytra  Ho- 
dMilvkiia  f  Bcjinfi  al  i# 
laog  <le  la  BUftcha  &  ara 

cm  bon  rl)  tire. 
La  limita  avec  la  département 

daa  Itavtaa'Âlpas ,  k  partir 

de  la  hontàèn» 
LaDaM^ca..  

La  roati  in^p^la  a*  05  (de 
Lyoo  i  ADiibca  par  p«« 

noble      Gap.  ) 
La  limite  avec  la  département 
èm  Var. 

La  Cronliire  jusqu'il  la  limite 

arec    l(>  dcparlaaMBt  daa 

Uaataa-Alpea 
La  frowOrf,  i  partir  da  l*aai- 

boochure  do  Var. 
La  limile  avfc  U  départanaaat 

d«s  Daases-Al^ea. 
La  roata  imp4nmla  a*  95  (  de 

Lyon  i  Antibaa  par  Gnsa- 

bla      Gflp  ). 
La  cliaoïin  de  sranda  eonma- 

akatilada 


uKux  rnnicirAVt 

par  IcsqupN 
paaaeal  cea  limitée. 


OMMfAflOli. 


LaaÉalkaUaa. 


Aipraff  8aial>Bonnet,  Gap. 

Gap  y  la  Datie  Neuve,  Cbor- 
gat ,  GaBcbaa. 


La  Salaoxe. 


Lebat,  Clarel,  Thf  le  ,  S>'%- 
teron  ,  Volonne  ,  l'£»cale. 

Malijai,  Baaamrett  Digne, 
Chileaaredon  ,  Baréme  ,  Se» 
naa»Gattliaaa  Ufiastida. 


taalonM»laDolM. 

Payenee. 
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V«r. 
(F«BiU«  B* 
(8«M.) 


6.) 


Rl.ôor. 
(FtailU  a* 
'  Gui. 

f  Feuille  n' 
litsrauU. 
(Ftailka* 


6.) 

6.) 


(Fe«akri*6.) 


OriCBlalci. 


La  rooU  départementale  a*  ao 
(d«  Brignollra  i  Gram}. 

Dm  dkMaiM  riciMw  

La  route  impériale  n*  ^7  (Je 
Toulon  à  AulibM  et  «a 
VMt^o.Var{Mr]liM). 

Un  chriuin  \  ïrinnl  ,  .  .  . 

La  routa  départemeatala  a*  la 

(  da  Gatn  tu  SailsM). 
La  roate  impériale  n*  98  (da 

Toulon  k  Saiat-Tropat). 
LoGapwn*..  

La  rripr  ja«^*l  l*MMbotteKBrt 

dtt  Var. 
NÎMl  


Utm, 

liUm, 


I  La  route  iinpeitjle       9  (  Je 
Pari*  à  l'crptgnaa  *t  an 
pagno)«  à  partir  i»  la  K> 
mile  avrc  lu  Jèpartcinout 
dea  Pjrcuéca'Oriaiitalcs. 
La  ronto  ddpartMMatela  S 
(Je  r.-trc.naoaaa  M  P«rt> 
de-la-NuuvelIa), 
Li  i<mU  d^partmaentak  n*  it' 
(d»H«fii«aM&Chalak«). 


pW'.lfIfHit 


GnnMMaaa,  UHav. 

LeMuy,  Vidauban,  liMii 
Pignaat,  la  PagilrCMn* 


X«  Pngat^trt,  PknalMb 
Piarnîm. 


GaptMU 


Vc 
Biia 
4Ule 


L*Aada. 


La  routa  impériale  u"  117  (Je 

Parpifoaa  1  BayoïiDe  ). 
La    toute   iiupcrialo  u"  118 

id'AIbi  au  Eanagna  par 
iareaiaoaae  «t  llenl>Loait] . 
La  route  Jcpartamantala  n*  33 

(da  QnUlaaifialeairaJ. 
La  iimito  avae  la  dlpartaoïtAt 

da  rAriégc. 
La  limita  avac  la  département 
4«a  Pyr<a4aa4)riantalaajui- 
qu'«  la  roule  impériale  n*  9. 
La  limita  avec  la  dénartaoMat 
aa  I'AihI«.  >  IMrtir  i»  la 
roule  imi  ôiiolc  n*  o. 
La  limite  avec  le  départamaat 

da  r ArUg». 
La  frnntiira. 
La  mer. 
La  Tacb. 

Lj  r  tile  impi'rîtie  n*  9  (de 
Pari»  à  i'arpigaaa  «t  aa  Ea* 
pioa). 

Daa  duariaa  Hciaau  


La  Pklaa,  Sifaia ,  !•  Lté. 


Portai,  Th^ao. 


Th^na,  TonAma,  Ta< 
laifAD  ,  Vitleroag*,  llMlha» 
■Mt|  Ar^aa,  Couiaa. 

CoalaB»  Campa^e,  Qail< 

lan. 

Qai|Ua. 


La  Pldlbe 
^|«aa. 


B.  n*  97. 


(  685  ) 


} 


L«  tmitt  d^parUawtab  a*  8 

(  d«  Perpimw  &  C4nl  ptf 

La  nvii  MMH«nM«l«I«  a*  4 

(d'E«l«gd  i  EId*). 
La  root*  impériale  a*  117  (de 

Perpignan  à  Cayonat). 

L'Agi)  

La  rottU  inp«ri*l«  a*  f  pr^ 

tit^ ,  jnt^u'à  U  lÎBitta  avM 

]•  d^par(«aent  d«  l'Aadt. 
La  liaùla  avae  la  d^^rlmacat 

im  fyidalw  PilaalaUi ,  à 

partir  da  la  frMliini, 
La  lisita  avie  la  ûêmttnÊtmt 

4a  VAmé9, 
La  routa  déparlrawatala  a*  3 

|da  ^al-GirsM  à  Qa*1' 

La  roule  impériata  n*  ao  ( 

Paria  à  Tpalaaaa  ai  aa  ta- 

pagnaj. 
La  routa  dépar(aa«Blata  n*  3 

(da  ftaiai-Gimaa  à  Qwil- 

taa). 

La  routa  d^partaraautale  n*  10 
(da  laioMHmia  &  Gb«til- 
im),' 

Das  eli»inii»a  virtaaai  

La  lioiila  a«ae  la  d^partaaiaBt 
da  la  RavtanGtrmaa. 

La  frontière  jo»qu*i  la  Hnile 
aaac  h  dés arttMil  d«  Py«- 


{aata-GauMaa.j 
(FasiUa 


La  liaiita  avac  la  d^parlMBtnl 
da  l'Arirga,  I  partir  da  la 
IroQtiàrt. , 

Daa  «hawiaa  ytclaawi . ...... 

La  routa  drpartemrntate  n*  i  i 
^)  Saint-ldarlmj  i  Saiat» 

La  ckemia  viriml  da  FroaAi* 

gnan  vaia  Siradaa. 
La  liaila  avt«  la  drfparlaiMt 

dea  Haulri-P5r<^nrV». 
La  firootiire  juac|a'i  la  liaiita 
avaa  la  MpailtMat  da 

r. 


2*  Ttrritolrc  nttrtt. 

La  Garonne  et  la  limite  avec 
le  de'partenaat  de»  Hautaa- 
Pyréndaa,  «■!••  UtUm 
la 


Thair,  HiUaa,  Ealagal. 


Eapira,  Rtvatallaa. 
Mms.  VdiSaa. 


«raiTAnoit. 


MootafllMi  a 
aae. 


Luieaw,  Im  CaWaaa,  Ta 

raacao. . 

Taraacoa  ,  Saarat ,  Mcaaat , 
Caaial,  la  Coart,  Saiat-Gi 


Saint-Giraw  ,  LCMM*,  A»- 


Aadi«Mb,  MatJiaij. 


Portai,  AapM. 
Aapet.  Jmtâp 
Fronlifaaa. 


/ 
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La  limil*  avec  le  drpartemeri^ 
dt  It  Haute-Garonite ,  à 
partit  d«  la  frontière. 

La  NrsU. 

Lo  chciièin  dê  graiulo  rnmuiu- 
DÎcatbn  de  Moiilrejoau  à 
Arreab. 

Des  clirlaini  ^iciuaui.. . .  t . . 


("euiîla^D*  5^^^^    La jooU  îinpériale  n«  i35  {  .1. 


|Da>8«s-PyrénÂe9. 

(Feuille  n»  6.) 


Lindea. 

(  l'eu  i  Ile  n»  5.) 
Gironde. 
|(KcuiHeâ  n*'  3 
et  5.) 
Ch  a renie- 
rieure. 
[(Feuille.  n«'  3 
cl  5.  ) 
Vendi'e, 
(Fcuiile  n»  3.) 


Bnrdiauz   à  Ragnores-de- 
Bigoite  (lar  Tarbea). 
La  rou(4  drpnrtr mentale  n°  i 
(de  tagoèrea^de-Bigorre  « 
Pau). 

Le  limile  aTfc  le  déparlciacai 

de»  Betfea^Pyrvneca. 
La  froiilière  ja'ijirà  la  limite 

avec  le  ^épaxletninl  do  la 

Haute-Garonne. 
La  limite  a\ec  le  dôparleraeni 

dea  Heuiea  ryréoceayà  partir 

de  la  frontière. 
La  route  drparlementolo  n"  i 

(  de  Pmu  à  Barégea). 
La  roule  départementale  n"*  3 

(de  TVrbes  i  Bayonne). 
La  route  impériale  n"  i34  i'a 

(dn  Pau  aux  Raux-Bonnes ). 
Le  cliomin  \irinal  de  Srviguac 

au  Gave  d'Ossau. 

Le  Gave  d'Osaau  

La  route  dcpartemenlaie  n*  8 

(d'OUron  à  Tardcla). 
Des  cbeBiiDS  vicinaux  

Le  Gave  de  Mauléon  

La  route  dépaitrmeutalo  n"  Il 

(de  Blaulcon  à  Bidache). 
La  Bidolise  

L'Adour  aervanl  de  limile  au 

département  dea  Landes. 
La  mer,' 

La  frontière  juiqn'i  la  limité 
avec  le  département  drs 
Hautee-Pjréoéea. 

NéjDt  


Idem, 
Idem, 

Idtm, 


par  lea^eU 
paieent  rtê  iimiUt. 


Hérbettea. 


ll«rhellP« ,  Hèclies,  Espar- 
ro*!  bcollcA,  Bagnèrea-de-Bi- 
gorre . 

Bagnèrea^e-Bigorre ,  Pee- 
lac. 

MonlgaiU^ird ,  Eecon^» 
Lourde!,  Seinl*Pc'. 


LealcDe ,  Coarrate  ,  Garac. 

Garaf ,  Noy,  Rebemacq. 

Rebcoacq  ,  Scvigaae. 

Sévigiiac. 

Oloron. 
Olorun ,  Fras. 

F^as,  Barcus,  Mauléon, 
Licharre. 

Lieharre  ,  (lliarille. 

Charitle,  Etcbarrv,  Sa'nl- 
Palais. 

Sainl*Palais ,  Cumoii  ,  Ml- 
lenavo,  Bidache,  Gniche. 
Ba|oâne. 


Vair.l 
'mit  Cl' 
élit. 
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M  qiiannl«-limt  d^partnatato  faÎMol  partie  d«  U  sott«  fiuatièi»  m  Iililil4  fll Jitf  pnliiiii , 
r  f  cnri  toirr*  r«'«erv^l  qae  les  xonea  i1<^  r\  i(ii<]f  «  (lef  piftCW  gacfft  ft  dit  ^ttMtf  AlQlaîfêt  ^'ilt 
it  -vùag;t>l>uit  oat  de»  territotm  ré»«nrés  «p^cuoi. 


7.  —  Dicurr  lUPÂMiàL  aux  ùuUmse  la  fbnJaiion»  à  Pmrr^ 
fière  [ÛûJoXé'Vimiê)  «  Jtun Etahlmmant  Je  &mur$  Jê  h  Croix, 

Da  17  Septembre  i853. 

POLEON,  par  !a  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  » 
mm  Mâ  i^â!içA!8«  k  iMis  préiMti  et  fc  venifi  aal«t. 

le  rapport  de  notre  ministre  secnélAîre  d*élat  au  ctépartement 
Mrttctioli  publique  et  de»  cultes;  . 

la  délibéralîon  du  conseil  cVadminislralion  des  sœurs  de  la 
\  L.îinoges  (Haule-Vienne) ,  eu  dalc  du  6  janvier  i853,  tondant 
nîr  l'autonsation,  i'  de  fonder  \\n  (4ablissemenl  de  rcli<;ieuse8 
ardre  À  Pierre-BulBèn;  (même  département);  a*  d'accepter, 
I  kicMiP^  e4  le  boî^eatt  de  bien ftinawee  de  eeMe  eoBMBUBe  %  le  legs 
adifte  congrégation  par  le  sienr  Omitaim^t,  MiTàAt  Bas  tiita- 
ilographe  du  a  septembre  i849\  M  aoÉiiitartI  m  «n»  niûon 
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Hirra Brtièw.        «m  mm  de  trafc 

mille  firaocs; 

Vu  les  délibérations  du  borean  de  bienfaisance  et  du  conseil  moni- 
dpal  de  PieiTe*BufBère»  en  datedes 1 1  août  et  %8  octobrs  i85i,  ayant 
pour  objet  raoceplaiton  du  même  legs  en  ce  oni  le  concerne; 

Va  les  délibéralions  dn  conseil -aiiinieinnl  oelMoges,  en  date  des 
94  mai'i8iinrtl  8i  mi  i85i ,  tendanl  k  ooteair  rautorisatioQ  d'accep- 
ter le  legs  fait  à  la  ville  de  Limogcà  par  le  même  testateur,  et  ooo»»- 
laat  en  denx  immeiddes  dont  I9  revenu  est  destiné,  à  la  fendalkm 
d*an  élaUisaement  de  vieillaids  indimils; 

Va  le  testament  précité  dn  sieur  Uuuiaingt; 

Va  Taete  de  décès  da  testateur ,  en  datedn  la  septendire  iBàQ  -, 

Va  les  documents  conlitatani  que  la  valeur  des  immeubles  léguée  k 
k  villede  Limoges  s*âèventà  œnt  mille  firancs.  et  aue  ceUe  dn  in 
maison  attribuée  aux  smurs  de  la  Craîa  est  de  cina  mttle  finaes; 

Vu  rengagement  des  sorars  appelées  à  dirmer  Tétshiiisimewl  dn 
Pierre-BufEère,  de  se  conformer  aux  statuts  de  la  maison  asèse; 

Vu  le  procès-verbal  de  Tencpièle  ds  eommode  if  inmunode; 

Vu  Tavis  du  conseil  inunicipal  de  Pierre-Buffièresur  l*établissnnieBt 
de  sœurs  de  la  Croix  à  fonder  dans  cette  commune; 

Vu  les  avis  de  Févéque  de  Limoges  et  du  préfet  de  la  Hanle*Vieniie, 
en  datedes  ao  juillet  i85o,  ai  juin  i85i  et  10  ianvier  i859; 

Vu  Tavis  du  ministre  de  Tinlérieur,  en  date  du  i9  mars  i85a  ; 

Vu  rordonnaoce  royale  du  7  juin  i8a6  (1),  qui  a  autorisé  la  oon- 
gréeation  des  sosurs  de  la  Croix  à  Limoges  ; 

Vu  Tordonnanee  du  i4  mai  précédent  (2)  portant  approbatimi  dm 
statuts  de  cette  congrégation  ; 

Vu  les  lois  des  3  Janvier  1817  et  18  juillet  1837  et  les  oidonnaaoas 
rédemenlaires  des  a  avril  1817  et  i4  janvier  i83i  ; 

Vu  la  loi  du  94  vm  i8a5  et  celle  du  i5  mars  t85ot'sar  Tmwâ 
gneraent; 

Notre  Conseil  d'état  entendu ,  .  - 

Avons  décrété  et  décrétohs  ce  qui  suit  : 

Ân.  V*  ^  congiégaAioa  des  ssmuts  dn  k  GroÎK  eiiftnnt  à 
Limoges  (Haate^Vienne) ,  en  Terta  d*aiie  ordonnancé  dn  7  jwa 
1896,  est  autorisée  à  fonder  on  établissement  de  reUgienann  de 

son  ordre  à  Pierre-Buifière  (même  département),  à  la  charge 

par  ces  religieuses  de  se  confornier  exacteiiieut  aux  statuts  ap- 
prouvés pour  la  maison  lu ère  parrordonnance  du  i4mai  1826. 
2.  La  supérieure  générale  de  la  congrég^Uoo  des  sosura  de  U 


(1)  vin*  série.  Bail.  97,  n*  SsSO* 
(s)  vns*  akss.  Ml.  «é,  n*  loiç. 
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Croix  à  Limoges  •  le  maire  et  le  borecn  de  hienfiusance  de 
Pieire-Bvffière,  font  aûtorisét  à  acç^qpler,  chacun  en  ce  qoi  le 
concerne,  ans  chaires,  danses  et  conditions  imposées,  k  legs 
fait  k  ladite  congrégation  parlesienr  Pmfts  Chattaingt,  solvant 
son  teslament  olographe  dn  2  septembre  18^9 ,  1°  d^une  maison 
avec  dépendances  sise  à  Pierre-BufTière ,  et  estimée  cinq  mille 
francs;  a"  pour  les  deux  tiers  seulement  d'une  somme  de  trois 
mille  francs»  le  tout  pour  servir  à  la  fondation,  à  Pierre-Buffière, 
d*nn  établissement  de  sœurs  de  la  Croix  qui  seront  rbai^gées 
d*inatraife  gratuitement  les  filles  pauvres  de  Pierre-Buffière. 

3.  Le  maire  de  Limoges  (Haute-Vienne)  est  autorisé  k  accep^ 
ter,  aux  clauses  et  conditions  imposées,  mais  jusqu'à  concur* 
rence  des  deux  tiers  seulement,  le  legs  fait  à  cette  ville  par  le 
sieur  Pierre  Chastaingt,  suivant  son  testament  olographe  du 
2  septembre  1849»  des  immeubles  dits  de  Laabésjei  de  Longe- 
viaU,  d^une  valeur  ensemble  de  cent  mille  francs,  pour  en  em- 
ployer les  revenus  à  la  fondation  et  à  Tentretien  d*un  établisse- 
ment destiné  à  recevoir  les  vieillards  qui  ne  pourront  plus  vivre 
dn  produit  des  aumônes. 

A.  Le  doyen  de  la  faculté  de  médecine  de  Paris  (Seine)  est 
autorisé  à  accepter,  aux  clauses  et  conditions  imposées,  mais 
jusqu'à  concurrence  des  deux  tiers  seulement,  le  legs  d*une 
aoname  de  dix  raille  francs,  fait  an  musée  Dupuytren  par  le  sieur 
Pkm  Cha$UÊmgt,  suivant  son  testament  olographe  dn  9  sep- 
tembre i8d9,  afin  d*en  employer  spécialement  le  montant  en 
•cqoisition  de  collections.  , 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins- 
tmction  publique  et  des  cultes,  et  notre  ministre  secrétaire 
d*état  au  département  de  Tintérieur,  sont  chargés,  chacun  en 
ce  qui  le  concerne,  de  reaécatioi^  dn  présent  décret,  qui  sera 
inséré  an  Bulletin  dsa  kii. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cioud,  le  17  Septembre  i853. 

Siffké  !«APOLÉON. 

Par  rEmpflrenr  : 

Le  Ministre  secrétaire  Htat  au  départemtui 
ée  l'iMtrwûon  pthliqaê  et  du  euUetg 


Diyiliz 


8i8.  —  DécitET  lUViniAL  qui  nomme  M.  Bouîay  {de  la  Mearthc^^^ 
'  Président  d'j  la  Commifsion  des  péîiiiùns  miUtité$  pofdéereiéÊL  £8  de- 
mnàn  ië62. 

WAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  voloulé  nationale, 
Emp£a«cr  des  Faançms«  à  tou»  présenU  et  ^  vei^iri  ^à4,d:ç« 

Avon»  »i«iévé.  ^  néaismii  re     snîi  t  * 

Aht.  1*'.  M.  Bonlay  (de  la  Meurthe) ,  conseiller  d'éUt,  çst 
«nommé  président  de  ia  comniîssfon  des  pétitions  iasthaée  par 
iif(t99  dtoet  «a  dftie  d«  18  déoembim  iA6b  (1)1  m  rauplace- 

'  %  Notro  mmiilrtt  d'état  ertcfaargé  da  raéonlbftdv préMBt 

décret  ^ 

Fait  an  palais  deSaint-Cload,  |e  ^  Octobre  i853. 

NAPOLÉON. 
Par  l'ivmperear  : 
X€  Ministre  d était 

H*  S19. Dj^chet  iMPÈnîAL  qui  anlorise  les  BAdmcuts  étrangers  à 
'    transporter,  pur  C(d)ol(ige ,  de  la  Mèditemmée  dans  l'Océan,  et  dê 
l'Océan  dans  la  Mcditemuùe,  Us  Graiw  cl  Fiuvtêt,  Bj»g  JJ^met 

Da  is  OeloBre  18SS. 

NAPOUON. par  îa  grâce  de  Die^  et  U  voloiiH  p^Amith 
^HPaRBUR  pas  Frahçais  »  à  tous  pfiéseofai  e(  k  veoirt  utox.  • 

Sur  le  rapport  de  noiro  min  litre  secrétaire  d\Hat  au  déparlM|kettl 
de  i  agriculture ,  du  commerce  el  des  travaux  pai)iic>  • 

AYONf  iitoaTé  et  nécMiONi  ce  qoi  suil } 

Art.  l•^  Jusqu'au  3i  juillet  i85i,  les  Lâtinients  étrangers 
pourront,  sous  toutes  les  garanties  nécessaires  pour  assurer  leur 
destination  ^n  i'Vanœ,  cx>ncourir,  aux  mêmes  conditions  que 
les  navires  français»  au  transport ,  par  cabotage,  de  la  Méditer- 
ranée dans  rOcéan,  et  de  TOcéan  dans  la  Méditerranée,  des 
grams  et  farines,  riz,  légumes  secs  et  pommes  de  terre. 

(1)  fiaU.4«a*sS. 
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•  l-eurs  cliargcnieals  devront  éire  exdusivemeûl  composés  de 
céréales  ou  denrée)  alimentaires. 
.  -â^  Quelle  qi|e«èil  iâ*4aA#  de  leur  arirvée  au  port  de  destina* 
lion,  les  bâtiments  étrangers  aiasi  isliftrgés  jotilront  des  fscIKt^é 
qm  font.i!obj^i  du  piéMQt  dégèt,  poomt'.qBt  Ifldnjpapioar  de 
bord  et  expéditions  prouvent  qu'ils  ont  quitté  leur  point  de  dé> 
part  anlt'rieiirement  au  3i  juillet  iSbà, 

3.  Nos  mipîslres  secrétaires  d'état  au  département  de  l'agri- 
culture, du  ojipmerce  et  des  travaux  publics,  et  des  finances, 
sont  charges,  duicuii  eu  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  du 
présent  dé(yi^ 

Fait  tu  palais  de  8aint-CloQâ,1e  12  Oetobre  i85S. 

Par  riEmpercur  :^ 

èfinistre  de  tagrtcuUititjt  fis 
et  des  travaux  fuhUct^ 


&10.  ~  Dj^oiir  \MBiMiAi,  welaiif  aïut  DmU  d'^iUréê  mr  k  Bomri 

Da  11  Octobre  i853.  . 

NAPOLEON,  par  la  grâce' de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EMPfijiKDa  oss  F|i  vi||9A|s^  à  tous  présents  #t  4  venir,  salut. 

Sur  le  rapport     jioife  iiûoistrç  s^cr^laire  d'état  au  déparlemeitl 
de  ragrîcullure.  du  commerce  et  des  (^avaus  publics  ; 
Vu  Farticle  34  de  la  loi  du  17  déounbre  i844i 

AfONS  DécRiré  et  oicaéTOXS  ce  qui  suit  : 

Art.  P'.  Les  choils  d'entrée  sur  la  bourre  de  soie  sontéla- 

Uia  aipai  «j!»' il  mt  ;  • 

f,       i      iMvircs  ftançats  Exempts. 
I  par  navires  étrangers     i  '  oo*     les  i  oo  kil. 
Teinte  .#t  10*     \       '  > 

Bourre  ]  (       ^^^Pi     «Wttkfr^  -  .  J 

de     <  cAtàÂB  ]   Droit «cliiel.f 

J  )  Frisons  peignés  j    ^  )  le  kilog. 

I  Toute  aulro  j 

filée    (  écrup  ou  azurt^e  ,T.*      I  OO 

r((letjret)(  Teinte  «   3  oo 
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i.  Not ■dslHitt siciéliifei  d*élal  Màifmckmnii 
calture*  da  oommeroe  et  im  Inivux  puUici,  et  m 

xnent  des  finances ,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  coo 
de  Texécution  du  présent  décret 

F«U«tt  petab  de  SaniMaMd«  It  is  Oolotoe  i8i 

ff 

Signé  NAPOliOK. 
tei'&Bfmart 

'  tt  du  trVMur  pahlics. 


N*  8a  1 .  —  DicaiT  (eontre-aigiié  par  le  gaide  dee  aoen»,  nà 
de  la  justice)  portant, 

i*  Que  M.  Paraf  (Benjamin),  né  le  i3  juillet  i8o6,  fiW 
d'étoffes  imprimées,  demeurant  k  Paris,  est  autorisé  à  ajoulerîi 
■em  odui  de  Javal,  et  k  s*appeler,  à  Tafenir,  Paraf-Jatal; 

a*  Que  M.  Pwmf  ne  pourra  se  ponnroîr  devant  les 
pour  bire  opérer,  sur  les  registres  de  Tétat  dvil,  le  c 
résultant  du  présent  décret ,  qu*après  TeipiratkNi  do  dâd 
la  loi  du  1 1  germinal  an  xi ,  et  en  justifiant  qu'aucune  opf 
n  a  été  formée  devant  le  Conseil  d*éiat  [Saint-Cioud,  10  Jaiîkl 


'  Certifié  conforme  : 
Paria,  le  U  *  Oclobie  i8&3. 

Le  Garde  des  Sceanx,  Ministn  Secrèà 
SiUii  m  dipwrUmênt  dt  U  Jum 

ABBATDCa 


*  GattedaU  est  celle  da  la 
au  flunistèie  de  la  Jnsticew 


■•  èm  hk ,  1  TilM  i»  f  IrtMf  pu 
te  pot«M  te  i^rua«ajfc 


 I 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

'  N»  98.  ' 


N*  822.  —  Décret  impérial  qui  accorde  Amnistie  pour  les  condam" 
nations  prononcées  à  raison  d'infractions  au  service  de  la  Gard$ 
nationale. 

Do  i3  Août  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  naUoaaie« 
Ehpaaboa  BBS  Faahçais,  à  tous  préseaU  et  k  venir,  aalot. 

Sor  le  rapport  de  notre  minislfe  aeeiéteire  d'élal  eu  dépertenent 
de  Tinténear, 

« 

Avons  s^cb^ti^  et  nscBiTomi  ce  qui  soit: 

Art.  1".  Amnistie  pleine  et  entière  est  accordée, 

i""  Poar  tontes  les  condamnations  prononcées  à  raison  d'in* 
fractions  commises  au  service  de  la  garde  nationale,  antérieu- 
rement à  la  date  du  prêtent  déeret,  tant  par  les  conseils  de 
discipline  que  par  les  tribunaux  de  police  correcttonnelle,  dans 
toute  Tétendae  de  f  Empire,  et  qui  n'auraient  pas  encore  reçu  ' 
leur  exécution  ; 

2*  Pour  toutes  les  infractions  de  même  nature  commises 
antérieurement  à  la  date  précitée,  et  qui  seraient  susceptibles 
de  poursuites  disciplinaires  ou  correctionnelles. 

2.  Nos  ministres  aux  départements  de  Tintérieur  et  de  la 
'justice  sont  cbargés,  chacun  en  ce  qui  le  coDeeme,  de  Texécu* 
tion  du  présent  décret 

Au  palais  de  Saint-Cloud,  le  i3  Août  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  rEmpereur  : 

Màt  Minisire  smMn  iMu  es  Uptuimmlt      Le  Gard*  des  tcetmm,  Mmsifê 

de  ï intérieur,  de  Ul  justwê, 

SigaéF.  M  teswnr.  Signé  AasAma. 


Xt  Sérié. 
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IT  Si$.  —  Dicàtf  tupiniAL  reTâf^  i  fa  Cotlfnhviwn  iptaoté  à 
percevoir,  en  1853  ,  pour  les  dépenses  de  la  Chambre  de  commerce  de 
Brest. 

Opr  17  Septembre  id53( 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieo  e%  la  volonté  natîoiiale, 
EiiPBRBiia  DB8  FaiNÇAis,  à  teat  présents  et  à  venir,  salot.  • 

Sur  le  rapport  de  notre  iiiiiiisirc  secrétaire  d'étal  au  départemeiU 
de  ragricullure,  du  commerce  et  des  travaux  publics^ 

Vu  Tarlicle  1 1  de  la  loi  du  23  juillet  i8ao; 
Vu  Tarticle  à  de  la  loi  du  i4  juillet  la  loi  du  a5avnl 

el  celle  du  8 •  1 6  juillet  i85a , 

Avons  oiceM  et  oicaiioiiB  oe  i|tti  suit  : 

Art.  1".  Une  conlribulion  spéciale  de  la  somme  de  deux 
mille  quatre-vingts  francs  (  2,080^ j ,  nécessaire  au  payt  nient  des 
dépenses  de  la  chambre  de  commerce  de  Brest  en  i853,  sui- 
vant le  budget  approuvé»  «ur  la  propositiou  de  celle  cbanibre» 
par  notré  ministre  secrétaire  d'état  au  déparlement  de  Tagri^ 
cnltare»  da  commerce  et  des  travaux  publics  t  plus  cinq  cen* 
times  par  franc  pour  convrir  les  non-vaieurs,  et  trois  centimes 
aussi  par  franc  pour  subvenir  aux  frais  de  peroqptioii,  sera  ré- 
partie, en  i853,  snr  les  patentés  du  département  dn  Finistère 
coQipris  dans  la  circooscripliou  de  ladite  chaiiibre  el  désignés 
par  Tarticle  33  de  la  loi  du  25  avril  i844. 

2.  Cette  somme  sera  mise,  sur  les  mandats  du  préfet  du  Fi- 
nistère ,  à  la  dis|>QsiUoa  de  U  chambre  de  commerce  de  Brest» 
qui  aura  à  rendre  compte  de  sa  nesiînn  à  notre  ministre  seeré* 
taire  d'état  an  département  de  regriculture,  dn  commerce  el 
des  travaux  publics. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département  de  1  agri- 
culture 1  du  commerce  et  des  travani  publics,  et  notre  ministre 
secrétaire  d'élal  au  départemenl  des  finances,  sont  chargés, 
chacun  en  ce  qui  le  (<)iiceriie,  de  Texéculioa  du  présent  dé- 
cret, qui^era  publié  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  an  palais  de  Saint-Cioud,  le  17  Septonbre  i8ô3. 

.  Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Le  Ministre  secréimrt  ttétat  aû  iépartBmmt  de  tagrieultaMs 
du  eomamee  et  des  tnuaas publics , 

Siffké  P.  tâAML 
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N*  Sià»  — DéciiÉTiMPÉRtAL  relatif  à  la  Contr-ihution  spéciale  à  percevoilr^ 
en  1853 ,  pour  les  dapeiues  de  la  Boane  dê  cùmmerce  de  Mei^^ 

Du  17  Si|tiiwfcw  x95h 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  naikmaie, 
feupiMW»  ntft  FAAMfAiSt  à  toat  présents  et  à  venir»  aàLsr* 

Sur  Iç  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
i'agriciilture ,  du  commerce  et  des  travaux  paixlics  ; 
Vu  Tartide  11  de  la  loi  du  33  juillet  1 8ao  : 
Vu  Tartide  4  Je  la  loi  du  1 4  juillet  i838,  là  loi  du  aS  a?r3  liAU 
èi  celle  du  8-i6  juillet  1863, 

Ayons  nacaéti  et  nioaitoiis  ee  ^ut  snît  1 

Art.  1^.  tJné  contrîboffbd  Ipéciàlé  dé  là  sommé  àe  inillé 
cÎDquanteneuf  francs  [i.oog*^],  nécessaire  au  payement  deé 
dépenses  de  la  bourse  de  Metz  eo  1853  «  suivant  le  budget  ap- 
prouvé, sur  ia  proposition  de  la  cbambre  de  commerce  de  cette 
ville,  par  notre  ministre  secrétaire  d*état  de  lagriculture^  dit 
OTOmierce  et  des  trtvtni  paUici,  plni  ciaq  teatiÉdes  pat*  frànc 
ponr  oonvrir  les  non-valeors  •  et  trois  centimes  aussi  par  fràfiè 
ponr  èttbveiii^  otlx  fràis  de  tteréeiltidn,  sèhi  Hj^AHIè,  ed  iSS3, 
àttr  les pateàtéà  dfe lâdite  tUte  désigtift pàt Têxiiéé HûéUtM 
du  95  avril  i844. 

2.  Le  produit  de  cette  contribution  sera  mis,  sur  les  mandats 
du  préfet  de  la  Moselle,  à  la  disposition  de  la  cbambre  de  com- 
merce de  Melz,  qui  aura  à  rendre  compte  de  sa  gestion  à  notre 
ministre  secrétaire  d*état  de  ragricuilure,  du  commerce  et  des 
*  travaux  publics. 

Netre  niinktni  aecrétaire  d*éiat  Au  dépatfemfit  de  Fagri- 
caltnre,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  notre  ininiitl^ 
aecrélairê  d'état  ait  dépai'tement  da  financés,  ftonl  chargés,  cha- 
cun ei)  cé  qtii  lè  concerne,  de  l^ëxécutioik'du  présent  iécrét, 
qni  sera  publié  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  an  palais  de  &aiatrUoud«  le  17  Septembre  ië&â» 

Signé  NAPOLÉON. 

&0« 
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N*  8a5.      Décret  i^péntAi  gui  autorise  ta  f&nêotîon ,  à  Roavro^ 
{Sommt)^  d'an  Etablisiemenl  dirigé  par  une  Saur  de  laSainte^FcamUe* 

NÂP(X.BON,  j^ar  la  grâoe  de  Diea  et  la  voionfi  Aafioiialet 
Empereur  des  Français  «  à  tous  présents  et  à  Tenir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  minisire  secrétaire  d'état  au  déparlemeot 
de  l'instruction  publique  et  des  culles; 

Vu  Taclc  notarié,  en  date  du  6  octobre 'i 85 1 ,  par  lequel  la  deaaoi* 
telle  Duliège  a  fait  donation  à  la  commooe  de  llouvroy  d'une  maison 
avec  dépendances,  située  dans  cette  commune  et  estimée  deux  mille 
francs,  sous  la  condition  que  cet  immeuble  sera  affecté,  à  perpétuité, 
à  Tusage  d*unc  école  de  iilles,  et  ^ue  celle  école  sera  toujours  dirigée 
par  des  religieuses  de  la  congrégation  des  sœurs  de  la  5ainte*Famiille 
d'Amiens ,  avec  cette  clause  <p]*en  cas  d*inexécution  des  conditions 
après  le  décès  de  la  donatrice  celte  congrégation  pourra  revendiquer 
la  maison  dont  il  s*agitet  dont  illuiest  fait,  pour  oe  cast  donation  éven* 
tueile; 

Vn  le  certificat  de  vie  de  la  donatrice,  en  date  du  a5  novembre 

l85l  ; 

Vu  la  délibération,  en  date  du  7  novembre  i85a,  par  laquelle  le 
conseil  municipal  de  la  commune  de  Aonvroy  a  demandé  Tanlorisa- 
tion  d*acceptcria  donation  précitée; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
des  sœurs  de  la  Sainte-Famille ,  a  Amiens,  en  date  du  a8  août  i8d!i, 
tendant  à  oblenirrautorisationde  fiDnder  à  Rouvroy  une  école  de  filles, 
qui  sera  dirigée  par  une  sœur  de  son  ordre,  et  d'accepter  le  bénéfice 
qui  résultera  pour  cet  établissement  de  la  libéralité  de  lademoisdle 
Duliège; 

Vu  les  renseignements  traosmis  sur  la  position  de  fortune  de  la 

donatrice; 

Vu  les  ordonnances  royales  des  3o  juillet  i8a6  (1)  et  19  juin 
1837  (a),  qui  ont  reconnu  à  Amiens  la  congrégation  des  sœurs  delà 
Sainte  Famille,  et  celledu  3o  avril  1836  (S),  qui  a  approuvé  les  sta* 
tuts  adoptés  par  cette  congrégation  ; 

Vu  l'engagement  prb  par  le  conseil  d'administration  de  la  coogré- 
gation  de  faire  observer  parla  religieuse  qui  dirigera  i'étabiissemenl 
de  Rouvroy  les  statuts  approuvés  pour  la  maison  mère; 

Vu  le  prooàs-verbai  de  l'enquête  de  commodo  et  incommodo  qui  n  ea 
Hen  a  Rouvroy,  le  7  novembre  i8&a ,  sur  la  fondation  projetée; 

(1)  vin*  scorie,  Bull.  i07,n''3595. 

(2)  IX*  série,  Bull.  628,  n"  7000. 
(3}  vai*  série,  Bull.  Ô9,  n"  3991. 
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Yo  ïvm  da  oonaeîl  municifMd  de  Bonmy  •  en  date  da.  même  jour» 
7  novenilNre,  sor  cette  fondabon  ; 

Vu  Tétat  de  Tactif  et  du  passif  de  la  congrégation  vériiié  et  certifié 
parle  préfet  de  la  Somme; 

Va  les  av^s  de  Févêque  d*Ainicns  et  du  préfet  de  la  Somme,  en 
date  des  ai  avril  et  3o  décembre  1 85a;  .      ■  - 

Vu  Tavis  du  ministre  de  Vintérienr,  en  date  dn  1 1  mars  i853;  f 

Va  la  loi  du  a  janvier  1817  et  les  ordonnances  ré^ementaires  des 
%  nml  1817  et  14  janvier  i83i  ;  •  '  ^ 

Va  la  loi  dn  a4  mai  ijB^S,  snr  les  eongrégaliôns  leHgiënses'éB 
femmes; 

Va  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  l'enseignement;»  •  •  * 

La  section  de  Tinténear ,  de  rinstmetbn  pablîque,et  des  eoHes'de 
notre  Conseil  d*état  entendue, 

Atons  DécniTii  et  nicnÉTONS  ce  qui  soit  : 

Art.  1".  La  congrégation  des  sœurs  de  la  Sainte-Famille, 
existant  à  Amiens  (Somme),  en  vertu  des  ordonnances  royaie^ 
des  3o  joiUet  1826  et  19  juin  1887,  est  autoriaée  à  fonder 
à  Boavroy  (même  d^iartement)  an  établissement  dirigé  pn 
une  aœor  de  ion  ordre,  à  la  chiofe  par  œile-ci  de  se  cénfor- 
mer  exadenient  aox  alatnti  de  la  maieoii  mère  appreainée  pa^ 
Tordonnance  du  3o  avril  1826. 

2.  Le  maire  de  la  commune  de  Rouvroy  (Somme)  et  la  su- 
périeure générale  de  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Saintr- 
Famille,  à  Amiens,  sont  autorisés  à  accepter,  chacun  en  ce  qui 
le  concerne,  et  aux  charges,  clauses  et  conditions  imposées,  la^ 
donation  faite  à  la  commune  de  Rouvroy,  par  la  demoiselle 
PauliM  Duliège,  saivaot  acte  notarié  du  6  octekie  il^i  /  et 
consistant  en  une  maison  située  dans  cette  coounnne  et  esti« 
mée  deux  mille  francs ,  pour  être  aflectée  à  un  établissement 
d^^école  de  filles  pauvres  dirigée  par  une  religieuse  de  cette  coss 
grégalion. 

3.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  de  l'ins- 
truction  publique  et  des  cultes,  et  de  rintériour,  sont  chargés, 
chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  i'e&écution  du  présent  décret,, 
qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  aa  palais  de  Sainl<lkmd,  le  19  Septembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON.    '  • 
Par  l'Empereur  : 
Lê  Miiditre  secrétaire  d'état  au  département 
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pa  Sq  Sapleiiibn  (8S3; 

NAPpLÉON.  par  la  ^Ace  de  Dien     la  vidonlé  m6^ 

Eifvm^^  pEj  fpÂççfi^j  î  Jops  j^résenjs  et  à  venir,  silct.  j 

Vu  Tordonnance  dd  7  noreinbr»  ittk  (1)  co^atiliilm  dtm 

Vil  le  décret  d*orgnnisation  de  Téocde  impériale  spéciale  mXàmli 

en  date  du  1 1  août  iHbo  (a)  ;  j 
Considérant  que  oe  déprel,  en  accordant  auiL  élèves  de  iVcule  ^ 
ciaic  militaire,  clans  un  \n\i  d'émulution ,  la  faculté  de choiMr, «uni 
leur  rang  de  mérite  sut  la  (j^fp  4".p!^tjRf^^  ^M|i&f||ie, 
dans  laqyelje  jls  dé9irejU  entrer,  ne  dVnt  pas  assrz  compte  de  !' 
tnqe  jdhjsique  et  ^es  autres  aiialUés  nécessaires    Tofficier  dec 

ËORSiJéraiil,  e»  outfe«  qM  y  anca  «Tantage,  aoett  tooshs 
porf  s,  à  donner  aux  élèves' destinés  à  cette  arme  un  emé^amà 

spéciai  qui  ]eur  permette,  coqomc  aux  élèves  admis  dans  l'ialaolen 

ciale  militaire; 

Q^*Qniip^  \\  çppyîeiU  d^  q^ffce  1^^  i^èves  destinés  à  rinfaDterf 
mkoe  ^isequ^rir  a  Técole  les  coqnaissai)cef  d'équitation  les pimi 
dispënsables;  J 

,  Sur  le  rapport  de  )}otrc  (ninistre  secf^taîre  d'<éUt  au  d^artoqi 
de  la  puerre,  ^ 

Atqvs  pi^çaivi  et  Dscaéioiia  ce  qui  suit  : 

An.  1^.  fies  élèves  de  Técole  impériale  spéciale  mffir 

qui  se  flestînent  à  Tarniede  la  cavalerie,  au  lieu  d'être  eD^D' 
à  Técole  de  cavalerie  de  Saumur,  pour  y  compléter  leur  m 
tipn,  recevront,  {ians  l'intérieur  fie  Técole  militaire,  à  Saiat* 
t  dater  du  1*  poven^bre  |853,  IVoseignement  tbéoriqae 
pratique  nécessaire  pour  les  mettre  à  même,  à  leur  sortie 
ladite  école,  d'être  placés  imniédiateq)e()t  con^me  soui4i 
nuls  dans  les  divers  ré^meqts  de  cavalerie. 

9.  A  cet  eflbti  fétit-major  de  Pécole,  réglé  par  fulkieii 
du  déccfii  du  11  ai^t  i85o,  sera  augmenté  duo  iieatenal 


(1)  ?izrt  série,  Bull.  1  s54  «  i  a«^s.  ' 
(ij^x*  iéns,  êm\L  3o^.  tZ^o. 
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«blonel  de  ravpleiîe  qu  ekef  d'escadrmi,  et  d'«nli<il  d*bflieifn| 
du  grad#  infériear«  de  toiM^fTiciers;  brigadkM  etttvâllBfft  qué 
rezigeroDt  les  besoins  du  service.  '  * 

'  9.  Tons  les  élèves  qm  «n  aiivdM  iUt  la  dérotiHlé' 
de  leur  etttnb  k  fécole-^séront  sutorisén  k  inlm,  h  -\lfte  d*en* 

trée  et  pendant  un  laps  de  temps  qui  sera  déterminé  par  notre 
ministre  secrétaire  d*ét.Tt  de  la  guerre,  dos  cours  d'éqiiitation 
qui  serviront  à  faire  connaître  ceux  d'entre  eux  <jui  auront 
l'aptitude  voulue  pour  servir  dans  la  cavalerie. 

k.  L'essai  lennîné,  le  général  commandant  l'école,  le  corn- 
BUUidaftt  a»  second,  Tofllcier  snpériear  àktt^  de  la  direction 
des  escretces  da  cavalerie  et  Vm  des  écnjers*  prefalMors,  se 
réaniront  pour  former  une  liste  de  ces  élèves,  ^ar  ordre  d'ap- 
tilodé  an  service  de  la  cavalerie. 

Les  premiers,  suivant  l'ordre  de  cette  liste  et  dans  la  limite 
des  besoins  présumés  des  régiments  de  l'arme,  feront  définiti- 
vement partie  de  la  section  de  cavalerie. 
•  5.  Les  élèves  destinés  à  riniinterie  receviont,  pendant  lenr 
séjour  à  récole,  an  certain  nonibre  de  leçcss  d*éqailatifm« 

6.  Une  fois  pleaé  dans  la  section  de  cavalerie,  an  élève  ne 
pourra,  sauf  le  cas  prévu  an  deuiième  paragraphe  de  rarticleg 
du  présent  décret,  passer  dans  la  section  d*infalitene  qne  ponr 
cause  d'mGrmités  qui  le  rendraient  impropre  au  service  de 
Tarme.  Les  motifs  produits  à  Tappui  de  la  demande  faite  par 
rélève  lui-même  ou  par  l'autorité  secoili  appréciés  par  une' 
commission  composée  comme  il  suit  : 

L#  général  commandant  Técole  •  pcéiidenl; 
,  Le  cQmn^ndant  en  second; 
Uolficier  tnpérieor  d^infanieiie; 
L*oiBder  supérieur  de  cavalerie; 
l4eniédeoin  m^or* 

7.  {«es  examens  de  fm  de  cours,  pour  le  passage  de  la 
seconde  division  à  la  première,  et  ceux  de  sortie  pour  constater 
l'aptitude  des  élèves  de  la  première  division  à  être  [promus  sous- 
lieutenants  ,  auront  lieu  simultanément  pour  le^  élèves  destinés 
eoit  à  riQ||ipt#rie,  SQjt  4  k cavalerie* 

S.  Le  jury  de  sortie,  institué  par  l'article  42  du  décret  dn 
1 1  août  fS^o»  dressera  une  liste  générale,  par  ordre  de  mérite, 
dMiélèHes  d^inlanlarie  etdé  Mialètfe; 

0.  Aucnn  élève  de  hi'sectlofi<*de  cavaleqe  ne  pourra  être 
promu  au  grade  de  sOus-UeuleBaoLiiaps  cette  arme,  si  son  apti- 
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iude  à  €D  i&lre  pourvu  n  a  été  constatée  par  un  jury  formé  de 
fofficieff  iupérieojp  da  cavalerie,  d'un  pro&sMmr  iostiucteixr  et 
d*an  professeur  écuyer. 

Lm  élèves  .dont  Taptitademi  fonrioe  de  laomlerie  ne  serait 
pas  leoomuie  pai^cejury  pourrontètreiiomiiiéssoiis-Ueoteiitnta 
d*in&nlarîe,  s%  sOBt  portés  sur  la  liste  générale  de  dssugmpnt 
mentionnée  à  l'article  8,  et  s'ils  sont,  d'ailleurs,  proposés,  à  cet 
effet,  au  ministre  par  le  général  commandant  l'école,  de  l'avis 
du  commandant  en  second  et  de  rollicier  supérieur  chargé  de 
la  direction  des  exercices  d'infanterie. 

10.  Les  élèves  de  la  secikm  de  cavalerie  seront  nommés  sou»- 
lieatenants  à  la  même  date  que  les  élèves  d^iotanlerie  portésaviee 
eux  sur  la  liste  génèrsle  de  classement. 

Toutefois,  ils  pourront  être  retenus  an  nurfs  de  pins  à  réoolê 
militaire  pour  y  compléter  leur  instruction  relative  au  serv*ice 
de  la  cavalerie.  Dans  ce  cas,  ils  continueront  d'acquitter  au 
trésor  le  prix  de  leur  pension  d'élève,  et  n'entreront  en  jouis- 
sance des  avantages  attachés  au  grade  de  sous-lieutenant  de  ca- 
valerie qu'au  moment  où  ils  recevront  de  notre  ministre  secré* 
taire  d*état  de  ia  guerre  lenr  lettre  de  nominatien* 

msposmoifs  TRAwsrrotBss. 

11.  Les  articles  3  et  4  du  présent  décret  sont  applicables  aox 
élèves  actuels  qui,  étant  sur  le  point  d'être  admis  en  première 
division  (deuxième  année  d'études]  »  demanderont  à  faire  partie 
de  Ja  section  de  cavalerie.  ^ 

Ces  élèves,  à  la  sortie  de  Técoie  spéciale  militaire»  en  i854  • 
pourront  être  envoyés  à  Técole  de  cavslerie  de  Sanminr *  si  notre 
ministre  secrétaire  d*état  d^  la  guerre  jnge  cette  mesore  néoes- 
saire  au  complément  de  leur  instmolion  comme  offiders  de 
cavalerie. 

12.  Les  dispositions  de  Tordoonance  du  7  novembre  i845 
et  du  décret  du  1 1  août  i8Ôo,  contraires  au  présent  décret, 
sont  et  demeurent  abrogées. 

13.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  ia 
guerre  est  chaigé  de  l'exécution  du  présent  décret. 

Fait  an  palais  de  Saint-Clond,  k  3o  fieplmlm 

Sipé  NAPOLÉON, 
aa  iépmrtêmtnt  Jê  la  gatm. 
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N*  897.  —  DieiM»  f ir»ifl/j£  ^*  oom  on  Oréit  supplémmiér^  poa* 
emfUlÊrs  à  fîU  dm  Cyanes,  les  Bdtbmntt  H  Magmnt  dâftiaés  aa 
service  dm  GméÊwmkh  Je  Im  CpvtNUM. 

Do  5  Octobre  i853. 

NAPOLEON,  par  la  gr&ce  de  Dieu  et  la  volonté  natîooale, 
EifPBBBiiii  DBS  Fkauçais,  à  tous  préteaU  et  à  venir,  salut. 

Vu  la  loi  du  7  août  i85o  qui  ordoraa  ia  ftranaiatioa  êk  moliiiieff 
natiopai  à  l'île  des  Cygnes  ; 

Vu  le  décret  (lu  i3  septembre  i852  (1)  qui  ouvre  au  ministère 
d*état  un  crédit  de  cent  quarante-huit  mille  francs  (1^8,000'),  pour 
Tappropriation  des  bâtiments  destines  à  servir  de  parde-meuble  ; 

Considérant  que  les  constructions  clevces  jusqu'à  ce  jour  au  moyen 
des  crédits  alloués  sont  notoirement  insufîisantes  pour  recevoir  tout  le 
mobilier  de  la  Couronne  installé  rue  Bergère,  et  que  cependant  au 
moment  où  la  liste  civile  abandonne  des  bâtiments  convenablement 
appropriés  il  convient  de  lui  en  rendre  l'équivaieni  pour  aMurer  ia 
service; 

Vu  la  loi  du  8  juillet  1.852  portant  luation  du  budget  des.dépeiaas 

de  l'exercice  i8d3  ; 

Vu  les  articles  20,  ai  et  q3  de  l'ordonnance  du  3i  mai  l838(a}» 
portant  règlement  géoéral  sur  la  comptabilité  publique  ; 

fivr  le  rapport  de  DOire  minîslro  d*état  et  de  la  Maison  de  lEmpe- 

AvoN$  nÉciusTB  et  nsQaâTONs  ce  qui  suit  : 

Art.  l*'.  Un  crédit  supplémentaire  de  cent  smxante-dnq 
mille  francs  (  1 65, 000^)  est  ouvert  au  ministère  dYtat,  surTexer- 
cice  i853,  pour  compléter,  à  l'île  des  Cygnes,  les  bâtiments  et 
luagasins  destinés  au  service  du  garde-meuble  de  la  Couronne. 

Ce  crédit  figurera  au  chapitre  tiii  du  budget  de  1  exercice 
i853.  ' 

3.  n  sera  potirva  à  cette  dépense  an  moyen  des  ressettrces 
mdinaires  dn  bndgeC  de  Texercice  courant 

9.  La  régularisation  de  ce  crédit  sera  proposée  an  Corps 
l^slatif  dans  sa  prochaine  session. 

4.  Notre  ministre  d*état  et  de  la  Maison  de  TEmpereur,  et 
notre  ministre  des  ûnances,  sont  chargés»  chacun  en  ce  qui  le 


^t)  X*  aérie,  Boll.  577^11*  hUo. 

(s)  nr  série,  BdL  S79,  b*7A37.    •  '  ' 
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000061116  •  de  rexéoation  da  présent  décret,  qui  sera  inséré  au 
BttHtflffi  éÊ9  Mb. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  5  Octobre  iSSS. 


FvrEmpereiirt 


'  IS^  8a8.       Décret  impérial  qui  rccoaaaît  comme  Congrégation 

dirigée  par  une  Supérieure  générah   l'Association  des  Sœurs  JtJe'ct 
compagnes  de  Jésus  existant  à  Paru,  et  i autorise  à  fonder  trois  EUt^ 
.  bl^siemfinU  d0  Sœurs  de  son  ordre. 

Da  S  Octobre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grice  de  Dieu  et  la  volonté  natkinaltt^ 

BvP&RÈUR  DES  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salit. 

Stir  }c  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départeaiaiit 

ée  l'instruction  publique  et  des  cultes; 

Vu  les  cleaiandcs  de  l'association  des  sœurs  fidèles  compagnes  de 
Jésus,  dont  !e  siège  est  à  Paris,  rue  de  In  Santé,  n*  67,  tendant  à 
obtenir  ,  1°  son  aulorisalion  comme  congrégation  à  supérieure  géné- 
rale; 1"  la  reconnaissance  légale  des  établissemeots  desoQ  ordre  exis- 
tant à  Nantes,  à  Amiens  et  à  Camon; 

Vu  l'engagement  pris  par  les  membres  de  )a  maison  mère  et  de  ces 
trois  établissements  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés  par  ordon- 
nance royale  du  7  mai  1836  (i),  pour  la  congrégation  des  dames  de 
l'instruction  chrétienne,  à  Bordeaux,  qu'elles  ont  déclaré  adopter  ; 

Vu  la  copie  de  ces  statuts  signée,  en  témoignage  d'adhésion  ,  par  les 
religieuses  résidant  à  Pari^,  et  revciue  de  l'approbation  de  i  arche- 
vêque de  Paris; 

Vu  les  procès-verbaux  des  enquêtes  de  corn  modo  et  incommodo,  qui 
ont  eu  lieu  à  Paris,  à  Nantes,  à  Amiens  et  à  Camon,  les  a  juin, 
rg,  aQ,  33,  a4  et  a6  juillet  et  3  septembre  i85a; 

Vu  les  avis  de  la  commission  municipale  de  Paris,  de  la  commis- 
sion municipale  de  Nantes  et  des  conseils  municipaux  d'Amiens  et  de 
Camon ,  en  date  des  1 8juin  et  1 1  décembre  1 8;)3  ,  et  3  i  janvier  1 853  ; 

Vu  les  états  de  i'aciif  et  du  p^ssii  4^  ^  maison  mère  et  dps  |roia 
élablissoments  précilés; 

Vu  les  avis  de  l'archevêque  de  Paris,  de  révêqne  de  Nantes,  de 
l'évèque  d'Amiens  et  des  préfets  de  la  Seine,  de  la  Loire-Inférieure 
et  de  la  Somme ,  en  dafe  des  3^  avril,  i"  et  17  mai,  27  et  3l  octobre 
|853,  It  et  1^  février,  8  mars  et  /j  avril  ; 

 .       .  ;  •  l 'i   I.  »n  ' 

(i)  VIII*  «érie.Buli.  93,  n"  3oSS.  •    •    .  . 
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B.  n-  98.  {  J 

I>i  vomît  fi>)Hl99tnAn« 

Art.  1".  L'association  des  sœors  fidèles  compagnes  de  J6%n$t 
^îstdot  à  Paris  (Seine),  rue  de  Ja  Santé,  n*'  67,  est  autorisée 
comme  coogrégatioD  4lf%^^  P^f  supérieure  ^énéraj^^  k  \% 
chai^,  par  les  meiubreiqui  fa  composent ,  de  se  conformer  aux 
statuts  approuvés, pap  ordoanaaorr^Jttte  dtai  7  nmt  i'ê:ré,  pear 
la  coogrégatloa  des  dames  de  rinstmction  cèrétienne,  à  Dor- 
dfaoz  (Gironde^ ,  et  c^ne  Tassociation  a  déclaré  adopter. 

2.  La  congrégation  des  sœurs  fidèles  compagnes  de  Jésus  est 
autorisée  à  fonder,  à  Naules  (Loire-Inférieure),  à  Amiens 
(Somme)  et  à  Camon  (même  département) .  un  établissement 
de  sœurs  de  son  ordre,  à  la  charge,  par  les  membres  de  cetétî^T 
b{l$s^ment ,  de  se  cooformer  aux  .statuts  adppt^s      fi^iie  con- 

gi^aiion,  et  apprQ^Yé9  par  ordoDnaim  roy^lleda  ^-snai  i82éi 

3.  NelPt  néiHiiie  swKélaîie-4*étail-  an  dépeiteatsyt  de  Vm^ 
traction  pubfi^tie  et  des  ctùiltes  est  chargé  de  IVxéçaiiou  ^  pt^ 
sent  ^écret ,  qui  sera  ffiséré  au  bulletin  des  Ipis.' 

Fait  au  palais  de  S.4iut'Clot4d,  le  8  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  TEmpwfuir  : 

X<  Ministre  secrétaire  aélai  au.  d^pfwteififat,  ; 
de  tiniiruction  publique  et  des  caU#% 
Sigq^  ti.  FosTop;.. 

N*  Sag.  —  DifcRET  iMf  érial  (çpiitrç-^lgné  p#r  le  qiloistrQ  de  Tiaté- 

rieur)  portant  : 

Art.  l".  Est  déclarée  d  utiiîté  pubb'que  l'exécution  des  travaux 
de  construction  d'un  pont  communal  fixe  en  maçonnerie,  et  de  ses 
abords  et  drpendaiKes,  sur  ri.slc  à  Fournil  (Dordogiie),  en  rcmpla- 
(^cruept  d'un  bac,  et  çoutormément  au  cahier  des  çhargç^  ^  au  pian 
ci-annexés. 

2.  La  mise  en  adjudicaUoo  est  autorisée  aux  clauses  et  conditiqns 

dudit  cahier  des  charc^cs. 

3.  Il  scr^  pourvu  aux  frais  de  construction  dudil  pont,  au  moyen, 
1*  D'une  subvention  de  trente  mille  francs,  sur  les  fonds  du  trésor; 
a"  D*upe  somme  de  trois  mille  cent  ^uatre-Y^n|^-d^  Crap^f ,  prs^ 

prenant  de  soi^scriptions  particulières; 

3*  P  un  péage,  qui  sera  concédé  par  adjudication  pub)iquç  ^ 


Diyilizea 


« 


(  70*  ) 

Le  maximum  de  cette  durée,  qui  ne  pourra  excéder  soixante  d 
quinze  ans,  sera  fixé  à  Tavance  par  le  préfet  dans  un  billet  cacLti. 

li.  Le  concessioaoaire,  susbtittté  aux  droits  de  radmimstrattti^ 
est  autorisé  à  acquérir,  s*il  y  a  lieu,  par  .voie  d*expropriatioD,  Ibiidi- 
meubles  dont  roccupftttooMWtoécessaire  pour  Texécntioii  destraim, 

5.  L*adjiidicaftioa  neMin  Ya^aUe  e(  ikfinilifv  qu*après  amrèi 
approuvée  (Mir  le  ministre  de  l*îii(érieur. 

6.  A  compter  du  jour  où  le  p<'age  du  pont  sera  livré  aupa}£ci9 
y  sera  perçu  un  ^é&^c  confonuèmeak  au  taril  ci-après  : 


UnepemiNieà  pi«(l,  cinq  fiiNimii%4Îi«  

Un  eoCmt  en  âge  de  miuroher  leiU  payem  la  tna  iTme  per* 
fonne*  • 

* 

Un  cheval  ou  un  mulet  monté  avec  le  cavalier,  quinze  centimes,  ci. .  o  iS 
Un  cbeval  ou  un  mulet  en  laisse,  chargé  ou  non,  dix  centimes,  ci. .  o  i<> 

Un  âne  ou  une  finesse  chargé,  cinq  centimes,  ci  o  <^  ' 

Un  bœuf  ou  une  vache,  dix  centimes,  ci  o  | 

Un  veau  ou  un  porc,  cinc}  centimes,  ci  ocâ| 

Moutons,  brebis,  boucs,  chèvres,  chevreaux,  cochons  de  lait,  par  , 

tête,  deux  centimes,  ci  o  tt 

Ulie  oie  ou  un  dindon,  un  centime,  ci  o  ei  i 

line  voiture  pariicuHère,  à  deux  ou  quatre  roues,  traînée  par  uu  cheval 

ou  par  des  homoies,  conduclcur  compris,  quarante  centimes,  ci. .  o  Àa| 
Une  voiture  particulière,  h  deux  ou  quatre  roues,  à  deux  chevaux,  ^ 

conducteur  compris,  soixante-cinq  centimes,  ci  o  IS 

Une  voiture  particulière,  à  deux  ou  quatre  roues,  à  trois  chevaux,  | 

conducteur  compris,  soixante  et  quinze  centimes,  ci  o  'p 

Une  voiture  particulière,  à  deux  ou  quatre  roues,  k  quatre  chevaux, 

eondacteur  compris ,  un  franc,  ci   i  e<k| 

Ooe  dtitgettca,  à  aenx  ou  à  quatre  roues,  à  un  cheval,  condocteur 

compris ,  soixante  centimes,  ci  •  e  éai 

Uoe'cbaise  de  poste  on  diligence,  conducteur  compris,  à  deux  cke*  i 

vaux,  postillon  et  le  retour  des  chevaux  de  la  chaise  pied  levé,  un  | 

Aine,  ci  1  «il 

Une  chaise  de  poste  ûa  diligence,  coodncleiir  compris,  à  trots  che-  j 

vaux,  postiUoii  el  le  retour  des  chevaux  de  1% chaise  pied  levé ,  no 

franc  cincmante  centimes,  ci»  •  •  •  i  k\i 

Une  chaise  de  poste  on  diligence,  oendnctenr  compris,  à  quatre  ^e-  ^ 

vaux,  postiHen  elle  retenr  des  diefam  de  la  chaise  pied  letë,  dem 

AeiMif eL« •«•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••  s  dij 

Une  chaise  de  paaie  en  diligence,  condnclenr  compris ,  É  six  cMivnz, 

Kilioa  et  le  relenr  dm  chevaux  de  la  cbaim  pied  lefé»  émut 
es  cinquante  centimes,  ci  •  ••••»  t  Si» 

Lm  voyageofs  ne  payeront  qtt*aiitant  qpi*iia  pmsemnt  à  pied, 
tonte  persomie  passant  en  voîtore  ne  devant  d*antre  taxe  qpm  odie 
de  réquipaçe. 

Charrette  ordinaire  on  de  campagne,  à  deux  ou  quatre  roses,  «Helée 
d^mi  seul  chewl  on  malet«  on  d'nne  paire  de  bomft,  eondiielear 
,  vin^^HCinq  cenCimm*,  cL*  • 
■iwUeiiii  m  éaem^^agiie,  è  demoi  tfufuM  rew»,  à 
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vnMi  ofdiaaire  oa de  etmpagûe,  fi  dm  ou  ^Ire  fouit,  à  dtux 

w«idtliapis»eoiidacleiir  ccMQpcbtQQa^  o  ào 

hM»  dcdinain  oa  de  eâmpagne,  à  dAïi  ôa  <)Uatfe  reuèi,  à  Mis 
^MHB  oa  flUileu,  ooâdnetear  coâpris,  quarante^ cinq  ceti«  î 

iaiii,cL  A. .é.....  o 

vnlte  oïdiiiaire  a«  de  campagoe,  à  dent  e«i  qoel^  tetei,  itulde 

Paa  ÉM  ou  dTane  ânene ,  eoaductedr  qnÎDBeeeii^mef.cii  o  %B 

tan  de  roidage,  àdeux  ou  qualreionea^àiiiiclieval»  ooednciMif 

uNDpris ,  soixante ceotimes,  çt  •••••••  o  6q 

tae  de  roulage ,  à  deax  ou  quatre  roeet»  à  dem  duevanx ,  condoo* 

tm eompria,  on  franc,  ci   i  oo 

ilMieiwsUge,  àdeux eaqnatrenmes.'l'trala  ëlievadi,  eondUe- 

inriaei^rb,  im  franc  vibgfdsMi  centîmet,  d  l. î  a5 

ilorede Toolage ,  à  deu  on qurtrêrones,  à  quatre  cheeena,  cendne- 

•V  eoBi|rie«  un  firane  cinquante  centiniea;  ei«.   •  a  5« 

Lm  veitiifee  de  leidage ,  quelle  qne  eût  leur  e^pèœ,  payeront ,  à 
idi,aamiir:  . 

oa  àdenz  chevaaz  incloaivenient,  cinqoavle  centiawfc,  eL;  ..0..  o  5o 
iwii  à  qnntfe  chevam  indnaiyeient ,  quatre>rôpta- eeotiines ^  ol> .  •  80'* 
Il  un  peyé  par  cheqne  efaevel  on  motel  etpenre  de  bamft,  âne 
la  âneMe  atMéa*  eioédant  le  nomkre  porté  dans  les  arliclea  préeé- 
Inta,  setoir  s 

V cbaqoe  dienl  on  mnlet  et  paire  de boMifii,  dia  oeniiaMi,  d.  «  •  o  10 

irdM|nelMeeaêneaae,denaceolaBieavd.»««  •  00e 

tee.atldé  d*nn  dievd  on  nMiint  et  d'aoe  ftkm  de  bcMda,  et 

Atig^t  oondadeur  compria,  vingt  centimes,   o  no 

île  chamitn.oa  Ivonette  à  Iwaa  tmtnée  par  os  iMmaet  dit  eeo* 

iaies, d..«««  ..4. é*.  o  10 

iiache«etteottkeatutleàhmsttmitt<eperdenxliemmie,qoinBe 

iiatiaMs,d  0  tS 

1  ne  sera  payé  que  k  meiéé  dn  dnil  pour  ki  banjattcaHant  en  plinrage 
employés  an  labonr,  ainsi  que  ponr  les  Yoitnres  serianl  an  tnmytt  des 
dtei  on  eograis,  qui  m  rendent  de  .k  lecme  aant  ehampi  on  des  ekunpe 
kne,  on  ipii  aemnl  en  laaosport  dee  ol^eis  réeeMe,  dm  lim  oà  ilf  e«l 
feenaillb  jusqu^à  cdni  odi,  ponr  ke  eonaetter  oa ks  meni|mler,  le  eidti- 
iirWs  Aépeee  on  ka  raasemik» 

7.  Seront  exempts  des  elroiLs  de  péage  :  îe  préfet  du  département, 
us-préfet  de  l'arrondissemenl,  les  ministres  des  différents  cultes 
onnus  par  TÉtat,  les  ingénieurs  et  conducteurs  des  ponts  et  ciiaus- 
s,  les  agents  voyers,  les  employés  des  conlributions  indirectes, 
agents  forestiers,  les  prép^s  et  agents  des  douanes,  ke  empioyét 
^  lignes  télégraphiquee»  ks  gardée  champétrae,  k  gendaraaerie,  dîne 
Kidce  de  kora  fonctions;  ka  militaires  de  tout  grade,  Voyageant 
corps  on  séparément,  h  charge  par  eut,  dnna  ce  dernier  cas,  de 
»enter  une  Feuille  de  route  ou  un  ordre  de  service;  les  oourriersda 
uvernement,  les  malles-postes,  les  facteurs  ruraux  faisant  îe  service 
'  postes  de  l'État,  les  élèves  allant  àTécole  communale  ainsi  qu'à 
'^traction  religieuse,  ou  en  revenant;  les  prévenus ,  accusés  ou  con- 
UAés  conduite  par  k  force  piiUiqae.  (Sawl^Clond,  i7  Aoài  i8ô3.) 
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porUiil  :  I 

AAt.  1".  È^i  approuvé  le  {ani  ci-annexé  àe$  droits  de  j 
percevoir  au  bac  à  éUbjir  stir  U  rivière  du  Doubs»  à  Toxpeft,<i^ 
tement  du  Doubs. 

2.  Sont  exempts  des  droits  de  péage,  ]es  administrateurs, 
Mis,  fonctionnaires  publicsi  et  les  divers  agenUi$  tels  qu'ils 
énumérés  âtt  Utii  annexé  au  pré^éill  décret,  et  qui,  m  termes 
càHié^  'des  charges  de  TadjudicaHoa  desdili  dhrfià,  sotit  àShoc 
de  toute  bUigitiDm  I  éét  èfàtà.  {SidmUCkéi,  SO  SéptémtnitSi] 

Tarif  des  droits  à  percevoir  nu  bac  de  Tnrpes,  sur  lu  riiverc  du  DouU, 

Art.  1".  Powr  le  passage  d'une  personne  non  chargée  oa  ciiai|élla 

poids  au-dessous  de  cent  kilogrammes,  trois  centimes,  ci.  .  ;  

Le  batelier  ne  pourra  être  contraint  h  passer  que  lorsque  les  f«J- 
sagers  lui  assureront  une  recette  au  moins  ^galeà  ce  qui  estdà,daprii 
le  tirif,  pour  six  personnes  à  pied,  et,  dans  ce  cas,  ii  efDploiinli 
bac  ou  le  hatelet,  <<  sa  volonté. 
Pour  denrées  eu  marchandises  non  chargées  sur  une  voiture,  sur  un  cb^ 
val  ou  mulet,  niais  embarquées  à  bras  d'hoiaqie,  et  duo  poids  à 

cent  kilogrammes,  trois  centimes,  ci..;..   

Pour  chaque  poids  de  vingt  kilogrammes  excédant,  un  ceatiaie,  d..  ^ 
Pour  le  passage 

IVun  cheval  ou  mulet  el  son  cavalier,  valise  comprise^  quinte  efllliM%ii*  ^ 
D'un  cheval  ou  mulet  chargé,  douze  centimes,  cl. .  .  «  i  •  ;  ;  •  •  M 
D'un  cheval  ou  mulet  non  chargé ,  huit  centimes^  ci» .i*»*!»*  ^ 
D'un  âne  ou  ânesse  charge,  iiuit  centimes,  ci....««4i»«»«.»««»;*>'^ 

D'un  âne  on  ânesse  non  chargé,  n'w  centimes,  ci..  .   ^ 

Par  cheval I  mulet,  bœuf,  vache  ou  àue  etnpk^é  ao  kAMur  ou  allvtn 

pâturage,  six  ceutinies,  ci  ^ 

Par  bœuf  ou  vache  appartenant  à  des  marchanda  et  détoné  à  U  vetie 

doute  centimes ,  ci  ;i»«*.««««;».k**»*.*-i***" 

Par  veau  ou  porc,  cin(j  centimes,  ci.  .  ^  ;  :  ;  •• 

Pour  un  mouton ,  brebis,  bouc,  cbf^vre,  cochon  de  iait»  et  par  chaqse  1 

paire  d'oies  ou  di'.  dindons, trois  centimes,  ci. .  . .  j .  i  ;  ^ 

Lorsque  les  moutons,  brebis,  etc.  seront  au-dassoa  de  cioqoaote, 

le  droit  sera  diminué  d  un  quart. 

L'jrâ(]uc  les  moutons,  brebis,  etc.  iront  au  pâturage,  on  ne 

que  la  moitié  du  droit. 
Les  conducteurs  de  chevaux«  mulets,  ânes,  bœufs,  elt:.  payeront  éHi 

centimes  ,ci...  :.....«••••••••••.«  ^ 

Pour  le  passade  d'une  voilure  suspendue 
A  deux  roues,  celui  du  cbeval  ou  mulet,  ou  pour  aoe  litière  à  deoi 

chevaux,  et  le  conducteur,  vingt  centimes,  ci   •••• 

A  quatre  roues,  du  cbeval  ou  mulet  et  du  conducteur,  viogt-cioq  ce&- 

tiroes,  ci.  ;  

A  quatre  roues,  attelée  de  deux  chevaux  ou  mulets,  y  compris  le  coodac- 

leur,  trente  centimes,  ci  

Non.  Les  toyagt'Urs  t^ayeroni  séparément,  par  tête,  le  droit  dû 

po#  une  perÉD&tie  à  pea. 
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lllHib^  y  eompris  le  cboducieurf  viDgt-<iuq  ctalidiet^  d  aS* 

Iriiinéine,  attelée  de  deas ollMrms.cNiiiniiétf^ioa  <|natf9 bcDttfr,-  tt  le 

conducleur,  trente  centimes,  ci  •••••••  Bo 

La  même ,  attelée  jde  troia  cbtiâu  oti  m«ieU|  eiie  d>iidilcl«iir«  tpmnie 

centimes ,  ci  4o 

Pour  une  charrette  à  vide,  le  cheval  et  ic  conducteur,  quinze  centimes; 

ci   1 S 

Plsor  mit  cbifrttt»  chargée,  employée  «a  fraosporl  Aei  engrais  ou  à  U 

rentrée  des  liéeolie»,  aMelée  d*im  eheftl  ou  dent  bonifti  et  le  enadm* 

.  tev»  quinze  centimes,  ci  ••:•••:»•  i5 

Le  ménie,  à  Yide«  le  chéial  ou  deux  bouts,  et  le  èondnclMir«  dit  ccil- 

tîoMs.ci  *•  to 

La  même,  chargée  ou  mm  chargée,  attelée  d*un  flitD,^t  le  eonducteur, 

dix  centimes,  ci  ;   lO 

Pour  un  chariot  de  roulage  à  quatre  roues,  chargé,  un  cheval  ou  deux 

hœufs,  et  le  conducteur,  trente  centimes,  ci   3o 

Le  même,  chargé,  deux  Neveux  on  quatre  haufs,  et  le  conducteur,  ' 

treutè-cinq  centiuMSici.  85 

Le  toéme,  chargé*  trois  cheveux  et  le  ooodneteur,  doquaute  feenlÎBieSi 

eî  6o 

Le  ménie,  à  vide,  un  seul  cheval  et  le  conducteur.  Vingt  centimes,  ci. .  eo 
il  sera  payé  par  cLexal ,  mulet  ou  hoeuf  excédant  les  nombres  indi* 

qués  pour  les  at{e!agos  ci-ilcssus,  comme  pour  un  cheval  ou  mulet 

non  chargé,  et,  par  àne  ou  ànesse,  le  droit  fixé  pour  les  ânes  ou 

ânesses  non  chargés. 

Le  batelier  ne  pourra  être  contfaitit  à  passer  un^2  voiture,  charrette  ou 
chariot  se  jpréscntant  isolément,  que  lorsque  le  conducteur  lui  assu- 
rera au  moins  une  recette  de  einquante  centimes,  ci   5o 

Le  passage  est  interdit  quand  les  eaux  surmonteront  la  partie  peinte  eu 
rouge  du  poteau  de  hauteur  qui  sera  établi  sur  la  rive  de  contre-balagc ,  quand 
là  ntière  obarHera  des  glaçooi  et  dans  les  trtnps  de  déhlde. 

Les  bics  et  bateaux  aè  pourront  jemaia  être  chargés  au  delà  du  poids  (fâ 
les  ftrait  enibater  jusqu'aux  lignes  de  flottaison  tracées  eu  ronge  sur  leurs 


S.  Sont  exempts  de  pésge  : 

1*  Les  préfets  et  sous-préfets  en  tournée  dens  leurs  départements  et  ar- 
rondissements, les  maires,  les  |ug(>s  d'instruction  et  procureurs  itnpérianx, 
lee  }ug^  de  neis  el  leurs  grefliers,  les  commissaires  de  police  et  autres  agents 

de  police  judiciaire,  les  in^i^nieurs  et  agents  des  ponts  et  chaussées,  les  direc- 
teurs et  employés  dei  aduiinisirjtions  de  Tenregistrement  et  des  domaines, 
des  contributions  directes  (les  percepteurs  compris)  ,  des  douanes  et  contri- 
butions indirectes,  les  agents  de  l'administration  forestière,  des  lignes  télé- 
graphiques, les  agents  voyers ,  piqueurs  et  cantonniers  des  chemins  viciqaux, 
lee  receveurs  des  communes,  les  vérificateurs  des  poids 'et  lliesnres,  les 
préposés  d*oclroi  et  les  fecteurs  ruraux,  mais  pour  le  ces  seulement  oà 
œa  divers  Ibnctionnaires  et  tasplefés  fessent  obligés  de  peaser  d*une  rite  à 
rentre  pour  ceuse  de  service,  et  sons  la  condition  que  les  employés  seront 
revêtus  des  marques  distincUves  de  leurs  fonctions,  ou  porteurs  de  leurs 

CwmwiMwnsileiiBMMitfesdes  difltoeatscuitaiycgnans  par  i'J^tet,  elieunaisis- 
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UnUtltspréTtti,  ioui-préi«u  •(  &utrc«fonctioiitkairei(iéiigiUi  au  présent  para- 
graphe auront  le  droit,  dans  leurs  touruées,  de  réclamer  le  pa&iage  en  frao' 
chisc  de  leurs  secrëtaiiea,  des  domestiques  attacliés  à  leur  personne,  et  de 
leurs  voiturei  ot  condodetiesi  . 

s*  LeeaMJleepiitoi»Iii  eiMiiietBttlMiitiiîrtlai4ttGo^ 

S*  I«es.trttiii.d*artUlérie,  e*eel44îreietboiiehe8à(kielcttfioiisniUilairet 
chargée  éà  manitions  de  guerre,  ainsi  que  lee  onUliiree  e«  cendaclama  foi 
!•§  aecompagnent;  les  bouviers»  bœufs ,  chevaux ,  voitures,  requis  pour  le 
transport  des  vivres  ôp  Tarm^c ,  des  ^quipsges  des  troupes  et  des  nuUtaint 
malades;  les  voitures  cellulaires  et  leurs  chevaux  et  conducteurs; 

4*  Les  militaires  de  tout  grade  voyageant  avec  leurs  corps,  les  sous-offi- 
ciers et  soldats  voyageant  isolément,  la  geadarmerie  dans  Texercice  de  ses 
fonctions,  ainsi  que  lesiadividus  conduits  par  la  gendarmedei  et  lee  voitures 
et  chevau  aarvant  ^  lee  tseiupofter,  à  la  charge  de  représenter»  eeit  me 
ftnUle  de  mute,  loU  un  oidre  de  service; 

Lei  gerdee  nationaux  marchant  en  détachanant  OU  itolémint  poor  leaci^ 
vice  piiblic,  mais  à  la  même  condition* 

Quelque  fréquents  et  nombren^t  que  soient  les  passages  des  corps  et  dei 
individus  qui,  aux  termes  des  dispositions  ci-dessus,  doivent  jouir  du  dknit 
de  franchise,  le  lermier  ne  pourra  prétendre  à  aucune  indemnité. 

3.  Le  fermier  sera  tenu  de  passer  une  personne  seule,  sans  exiger  d'autre 
droit  que  le  droit  simple,  iorsquelle  aura  attendu  sur  le  port  le  lape  de 
lenpt  qui  ïam  d*nna  èenrd  ponr  lee  hac!»  at  d*«Ba  deat-hewa  ponr  lee 
passe^chevei  et  lee  helelels. 

11  devra  passer,  sans  aucun  dflai,  les  Ibnetionnahref,  agcnta  et  antret  per- 
sonnes désignés  ci-desfus. 

Toute  antre  personne  qui  voudra  passer  isolément,  et  sana attendra  ca kpf 
de  temps,  payera  le  droit  Gxc,  dans  ce  cas,  par  le  tarif. 

Le  fermier  sera  tenu  de  passer,  soit  avant  le  lever,  soitaprès  le  coucher  du 
soleil,  saus  exiger  aucun  droit,  mais  seulement  pour  l'eicrcice  de  leurs  fouc- 
tions,  les  préfets  et  soui-prcfets,  les  maires,  les  ju^es  d'instruction  et  procu- 
reurs impériaux,  les  juges  de  paix  et  leurs  greiliers,  les  commissaires  de 
police  ei  autres  agents  de  police  judiciaire,  les  employés  des  douenee  etdes 
contributions  indirectes,  la  gendermerie,  ainsi  que  lès  nUaistres  dee  difl- 
rente  cultes  reconnue  par  fÉtat  et  leurs  assistants* 

Certifié  conforme: 

Paris,  le  19  *  Octobre  i853, 

Lê  GariB  daScêtaue,  MùUitrê  SêerMêin 
à^iUU  au  départmgnt  de  le  JuiHeê, 

AfiMTUGCL 

*  Cette  date  est  celle  de  la  réception  du  Boiletia 
an  ministère  de  la  Justice. 


iMPxnuaiK  xMFàaïAU.  —  19  Octobre  i853. 
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N*  8Si.  »  DictiET  iMPiniâL  qaiaukiMrimfterlaHon  temporaire ,  en 
Jranehtêê  imU,  4b  Suif  bmt  dutUié  à  lA  jfAnMm  dm  DêÊUfiet 
sÊéanqau.  / 

Dv  so  Octobre  1 853. 

NAPOLEON,  parla  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
£mf£B£CR  des  FiULM^Ais,  à  tou«  présents  et  à  venir,  saldt. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
de  Tagricullure,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

Vu  l'article  5  de  la  loi  du  5  juillet  iô36, 
Avoua  i>£cb£T£  et  nétmsTONS  ce  qui  suit  s 

Art.  1".  Le  suif  brut  (graisses  de  bœuf  et  de  mouton)  destiné 
à  \a  fabrication  des  bo(i}zie.s  sU'ai  i(|iies  pourra  f  tre  adtnis  teriipo- 
raircQient  en  franchise  de  droits,  sous  les  conditi<>ns  déterminées 
par  Tarticle  5  de  la  loi  du  5  juillet  i836,  lorsque  rimportaiion 
en  sera  effectuée,  soit  par  terre,  soit  par  mer,  sous  pavillon 
françab,  ou  sons  le  pavillon  du  pays  de  production.  Dans  ce' 
dernier  cas,  il  sera  justifié  de  rorigîae  par  des  certificats  auUien* 
tiques. 

"2.  L  importateur  s'engagera ,  par  une  soumission  valablenicnt 
cautionnée»  à  réexporter  ou  à  réinlégrer  en  entrepôt,  dans  un 
délai  qui  ne  pourra  excéder  quatre  mois,  suit  cent  kilogrammes 
de  bou^^ies  sléariques,  soit  cinquante  kilogrammes  de  ces  mêmes 
bougies  et  cinquante  kilogrammes  diacide  oléique,  pour  cent 
kilogrammes  de  suif  brut  ainsi  mis  à  sa  disposition. 

3.  LèB  déclarations  pour  Timportation  temporaire  des  suifs 
ne  pourront  être  reçues ,  et  la  réexportation  des  bougies  et  de 
Tacidc  oléique  provenant  de  ces  suifs  ne  pourra  êlre  elTecluée 
que  par  les  ports  d'cntrejpèt  réel  et  par  les  bureaux  de  douane 

A.  JU*  Sérié.  5i 
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ouverts  à  TimportatioD  des  marcbanihes  taites  à  jka»  de  vingt 
francs  les  cent  kilogrammes. 

4.  Toute  substitution ,  tout  mélange ,  tout  manquant ,  cons- 
tatés par  le  service  des  douanes  et,  au  besoin,  par  les  conimis- 
saires  experts  inslilués  par  Tarlicle  19  de  la  loiduay  juillet  1822, 
donneront  lieu  à  l'application  des  pénalités  et  interdictions  ré- 
sultant de  iarticie  5  de  la  loi  du  5  juillet  i836. 

5.  Nos  ministres  secrétaires,  d'état  au  département  de  Tagri- 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  au  département 
des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de 
rexécution  du  présent  décret. 

Fait  au  pdais  de  Compièguc,  le  20  Octol^e  i653. 

■ 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  rEmpereor  : 

Le  BRnUtn  âe  VagrieÊkmt^  du  commerce 
et  ètt  trmwÊX  fnMiet, 

Signé  P.  Magiib. 


W*  83a.  —  Décret  impérial  relatif  à  Vadmissîon  en  franchise,  sur  k 
Continent  français,  des  Fromages  lait  de  krebit  Jahriqméê  m  Com 
sous  le  nom  de  Bruccio. 

Du  ao  Octobre  i853. 

NAPOXâËON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EvPEBBua  DBS  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  saldt. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'étal  au  département 
de  ragriculturc»  du  commerce  et  des  travaux  publics; 
Vu  les  arliclcs  G  et  7  de  la  loi  du  21  avril  1818  ; 
Va  l'article  3  de  la  loi  du  26  juin  i835; 
Vu  rarticie  7  de  la  loi  du  6  mai  i84i , 

Avons  DécnéTÉ  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  1",  Les  fromages  de  lait  de  biehis  fabriqués  en  Cone 
sous  Je  nom  de  ftracdo  sont  ajoutés  à  la  nomenclature  des  pro- 
duits  admissibles  en  franchise  sur  le  continent  français,  moyen- 
nant Taccomplissement  des  formalités  prescrites  par  l'article  7 
de  la  loi  du  6  mai  i84i. 

Les  fromages  blancs  de  pâle  molle  seront  assujettis  au  droit 
du  tarif  général,  à  leur  imporUtioo  de  Tétrai^  en  Corse. 
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2.  Nos  ministres  secrétaires  d*état  au  département  deTagri- 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  au  départemeDt 
des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  conoerne,  de 
rexécation  du  présent  décret. 

Fait  ftu  palais  de  Gompiègnt»  le  20  Octobre  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 

Fur  rEmperanr  : 

Xi  Jfwif Cw    ToQrioÊÊbÊng  ân  tomMWM 
ii  du  troMBur  fmhliesp 

Signé  P.  Maghm. 


N*  833.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  (contre-signé  par  le  ministre  de  i'agri- 
cullure,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  portant, 

i*  Que  Inexécution  des  trayaux  nécessaires  pour  l^endiguainenl  de 
k  Seine  maritinie  sur  la  rivegandie,  entre  QuiUebeuf  et  Laroque,  est 
autorisée; 

3*  Que  ces  traTanx  seront  entrepris  au  moyen  des  crédits  inscrits 
k  la  deuxième  section  du  budget  des  travaux  publics  (chapitre  Ult 
AmélhnUWL  ém  rwwu).  {SaiM-CUmâ,  3  iioél  iSôS.) 


N*  9SA«  —  MoBBT  IHPIBUL  (conire-signé  par  le  ministre  de  Tagri- 
eallure,  du  commerce  et  des  tmvaux  publics)  portant* 

1°  Qu'il  sera  procédé  à  la  rectification  de  la  roule  départementale 
de  la  Haute-Saône  n"  7,  de  Sninl-Loup  à  Jussey,  entre  la  sortie  de 
Saint-Loup,  au  point  M  du  plan  des  6  et  aa  mars  i85a,  et  le  pont 
de  ]  i  Cuve ,  suivant  la  direction  générale  indiquée  sur  ce  pian  par  une 
ligne  bleue; 

'.i'  Que  l'administration  est  autorisée  à  faire  l'acquisition  des  terrains 
cl  bâtiments  nécessaires  à  l'exécution  de  cette  entreprise,  en  se  con- 
formant aux  dispositions  des  tilres  II  et  suivants  de  la  loi  du  3  mai 
i84i .  sur  l'expropriation  pour  cause  d*utiiité  publique.  [SaiiU-Cloud, 
iOAoâli853.) 


N*  835.     D^RBT  (contre-signé.  par  le  gourde  des  sceanx*  môûitre 
de  la  justice)  portant, 

i'  Que  M.  Brassard  {Charles)  ^  né  le  9  pluviôse  an  11  [a8  janvier 
1794],  à  Orléans  (Loiret),  conseiller  honoraire  à  la  cour  d'appel  de 
ia  même  ville,  y  demeurant,  et  ses  cinq  (ils«  dont  les  deux  demiers« 

•   * 
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siarlue*  aide  de  camp  du  ^aYeroeur  du  Séoégalt  demeurait  à  Smi» 
Louis  (Sénégal]; 

Akxanirt'Louis  Btassari,  né  le  1*  iSaS  à  Odéans,  garda 
général  dea  foréta,  demeumut  à  Blob  (Loir-et-Cher); 

Bippoljie^itêhH  Brmmd,  fié  le  id-oetolffe  à  (X'léai»,  offi- 
cier de  marine,' attaché  au  port  de  Brest  (Finistère),  demeurant  en 
cette  ville; 

Maxime- Eagène  Brossardj  né  le  29  mars  1887  à  Orléans,  y  demcu* 

rant  avec  son  père; 

Jules- Marcel  Brostard,  né  le  i4  avril  i84i  à  Orléans,  y  demeurant 
avec  son  père. 

Sont  auJorisés  à  ajouter  à  leur  nom  j'alronymiqne  celui  de  de  Cor- 
bigny,  el  à  s'appeler,  à  l'avenir.  Brassard  de  Corbigny; 

2"  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  pt)urvoir  devant  les  tribunaux 
pour  faire  opérer,  sur  les  registres  de  l'état  civ*^,  le  chan<»emenl 
résultant  du  présent  décret,  qu'après  Vexpiratiofi  du  dt  lai  tixc  par 
la  loi  du  11  germinal  an  xi,  el  en  jusldiant  qu'aucune  opposition 
u%  été  (osmct  devant  le  Conseil  d'éial.  (Toulon,  27  ik^Umiin  lôùÀ^ 


Paris,  le  23  *  Octobre  1Ô53, 

itéM  m  département  de  itt  Justice, 

AfiBATUOCL 


*  CeUe  date  est  celle  de  la  rtafition  do  T^nHum 
an  miniitère  da  la  Jostioa, 


luFaufiKU  mpiaULs.—  a3  Octobre  iâw^3. 
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fi*  836.  —  Décret  IMPÉRIAL  qui  proclûinB  863  Brevets  d'invention 

et  259  Cerlijicats  d'addition. 

Da  10  Joillet  iB53. 

NAPOLÉON^  par  la  grâce  de  Dîea  el  la  volonté  nationale, 
EiiVBmEDB  DBS  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  ragricullure,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

Vu  Tartide  1 4  de  la  loi  du  5  juillet  i844» 
DicaÈTS  : 

Art.  1".  Sont  proclamés  : 

1*  Le  brevet  (l'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
i"  mai  iSôa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépnrtrmcnt  de  îa  Seine, 
par  le  sieur  Bovy  (Marc-Louis) ,  à  Paris  ,  rue  d'Enfer,  u°  3 1 ,  pour  une  presse 
coniiDue  propre  à  frapper  la  monnaie,  iea  médailles,  les  jetons  et  autres 
pièces  en  métal. 

a*  Lel>refetd^nvetttion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée, 

le  1 1  mai  1 859,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loire, 
par  le  sieur  Chanat  [Pierre),  place  Royale,  n*  9,  à  Saint-Étienne,  pour  un 
^tèine  de  fermeture  de  magasin. 

3"  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  îa  demande  a  été  déposée,  le 
6  mai  1  8S2,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine ,  par  le 
sieur  Dnticby  (Florimond),  rue  trAlIcmague ,  n°  loG,  ^  la  Petite- Viliette, 
pour  des  perfectionnements  dans  les  procédé.*»  de  vidange  des  fosses. 

A*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
n  mai  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par 
•a  siear  David  (André-Marie),  à  Ssint-Éiienne  (Loire),  élisant  domicile  chei 
le  sieur  Hippolyte  David,  à  Paris,  rae  des  Martyrs,  n*  66,  pour  doubla  étoffe 
dédoublée  par  découpure. 

5*  Le  brevet  d^invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  du  Rhône,  par 
les  sieurs  Gautliier  frères,  quai  Saint-Vincent,  n"  56,  à  Lyon,  pour  l'emploi 
de  bateaux  articulés  pour  la  navigation  en  général. 

6*  Le  brevet  d'iuvcolion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 

XI*  Sérû.  5a 


Digitized  by  Googlc 


^  Bâl  iShx^  «a  iffiétariat  cU  U  préfiMluca  du  dépadtnMàéa  StiM^ 

par  le  sieur  Gedge  (William-Edward) ,  h  Paris  «  rue  de  Provenee,  n*  39,  pour 
perfectioooeinenis  apportés  aa  mode  doroer  des  objets  tissus  ou  teitiles,  en 

y  transférant  des  figures  ou  dessins,  et  aussi  à  Tappareil  emplové  à  cet  effet 

7*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  mai  î85a,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  déparlement  de  îa  Seine, 
par  le  sieur  Grandsard  (Joscpb),  représenté  par  le  sieur  Le  Blanc ,  à  Paris, 
me  Sain le-Âppo line ,  n°  2 ,  pour  nn  système  de  déooaitioQ  de  feuilles  et  de 
llenrs  artifiaettet  à  Taide  de  méiaui. 

8*  Le  brevet  d^iOTention  de  qaÎDse  ans,  dont  la  demande  a  éU  déposée, 
le  7  mai  i85a,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  In  Seioe, 
partes  sieurs  Grenet  fils  (Frtnçoit-Eugëue)  et Uaulier  (Jean-Julien-Théodor»- 
JU^stin),  à  Paris,  le  premier,  rue  des  Messageries,  n*  10,  le  deuxi^mc^  n» 
du  Faubotir^-Saînt-Honoré,  n*  16,  pour  un  garde- manger  conservateur  des 
substances  alimentaires  de  toute  nature,  et  propre  à  rafraîcbir  les  liquides  en 
général ,  notamment  ceux  dont  l'usage  est  babituel  pour  la  table. 

9"  Le  brevet  d'inveotion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7  mai  iSSa,  an  seerétariat  de  b  jpréfectnre  dv  départenaeiii  de  U  Seine, 
par  le  aieor  Gueytoa  [  Aleiandre),  k  Faris,  rue  Chapon,  n*  1 1 ,  pour  l'appli- 
cation de»  la  peinture,  innialion  émail'  sur  pbques  galrano-plastiquei. 

lo*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  mai  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Haycrn  (Simon),  à  Paris,  rue  du  Sentier,  n'*38,  ponr  ân  dèvast 
de  cbemises  à  cacbe-boutons. 

11*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dé|K)sée, 
le  1"'  mai  i3.)2,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
«  par  le  sieur  Husson  (François-Cbarlcs),  à  Paris,  quai  de  la  Tourneile,  u"^  i3, 
pour  un  système  de  piacage  on  parcage,  fentes,  eoareftnraB,  etc.  m  laile 
alferw 

1  a*  Le  brenai  d'iiMention  de  quinze  ans ,  dont  la  denaiide  a  été  dqpoaéa, 
la  5  mai  1862,  au  secrétariat  de  U  préfecture  du.  déparlaaaeBt  de  l«Sàaa« 
par  le  sieur  Joiy  (Alpbonse),  à  Paris,  me  de  Paratt  n*  il,  pour dea parCia- 

tionnemcnis  apportés  au  fer  h  repasser. 

iS"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  mai  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seiue, 
par  la  dame  Korzeuicwska «  née  Duquairoux  (Madeleine  Rosalie) ,  reprt&entée 
par  le  sieur  Lanardie ,  à  Paris,  me  Vanneau,  n*  s  i ,  pour  des  perledionne- 
vema  appariés  daoa  la  labricatian  dM  cbapaaia  da  paUla. 

i4*  Le  brevet  d'invaiUieai  de  quiata  aaa,  dont  1*  daaMinda  a  été  ^épaaéa* 
le  5  mai  iSSa,  au  aeçrétariat  de  la  préfecture  du  département  da  la  Sein», 
par  le  sieur  Lackawlaen,  représenté  par  iea sieurs  TrulTaui  et  Saulter,  à  Paria« 
rue  Druijot ,  u**  1,  pour  des  perXecUonnamants  dans  la  manière  d'ablanir  la 
Ibrce  motrice. 

V  i5°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  derundf  a  été  déposée, 
le 8  nv»i  iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlrmcnt  de  l'Orne,  par 
lé  sieur  Lamperière  (Frédéric-Alpbonse),  à  Laig'.e,  pour  un  système  ou  pro- 
cédé agfMt  posa  abjai  d'augmenter  la  aalidfilé  da  la  ebaussure  neuve,  ei  de 
ppaloagar  laidovéa  da  calb  qui  a  déjà  servi,  par  radjooctiaii  da  aawaHw, 
fartiea  de  acnellas  al  talons. 

1 6*  Le  brevet  dlnvention  de  quinze  ana>  dont  la  ^v^m4^  a  été  dépaaéa« 
la  4  mai  1  Sda,  au  aaaiétanal  da  la  préfiaeUiM  du  dépirtanint  da  la  Mw, 
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rr  le  sieur  Larroumots  (Jenn) ,  à  Bruxelles,  élisant  domicile  chez  son  pèra» 
Paris,  rue  de  CLiaconne,  n°  59,  pont  iiinhi—  à  rédaûim  tovte  ispèce  èê- 
mëUux  CD  feuilles. 

17°  Le  brevet  diuveution  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée^ 
le  4  mai  iSSa,  m  —ctoriai  êé  !•  préfecttirt  db  ^parlement  <ie  k  Seiae, 
ptr  1»  mvK  LMfaewdlitr  (nMero-Lout-AnicMle) ,  Anmli  doakîlt  cfaet  I» 
mÊUt  AnBMgpud  aîné,  à  Fm*  ne  Saiat'SébMliM,  b*  A&t  pour  «•  appantt 
propre  à  la  natation  et  aux  exercices  gymnastiqnes. 

18*  Le  bceiel  é*iiiventi«B  de  qutnsc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposie» 
le  4  mai  1862  ,  au  secrt^tariat  de  la  préfeclure  du  département  de  la  Seioe* 
par  le  sieur  Lcfebvre  (Etienne-£dme),  à  ii*am,nM  ^ain^DesU,  m*  â6,  pov 
on  genre  àc  porte-plumes. 

19'  Le  brevet  (riuvenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7  mai  1 85 a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  iki  département  de  la  Seine, 
leiiear  Mtfcîtr  (Pvo^r) ,  à  Pim,  nie  de  Yeediaat  r  b*  S,  pour  foun  k 
plUrtt  «neat  el  dMia  grasie  d  hydraiilique  et  à  broyage. 

so*  Le  bretet  d^invention  de  quinze  ene,  doot  )•  demande  a  été  dlpneée,, 
le  i3  mai  iSSa,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Côie- 
d'Or,  par  le  sieur  Mcaf^aiot  (François),  rue  Saaabio,  n*  S,  à  Dijo»,  peur 
duirrne  i  tourne-oreilles  pour  les  terr;uns  en  pente. 

31*  Le  brevet  d'inxention  de  quinz»--  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  mni  /852,  an  sccrélariat  de  la  préfecture  du  département  de  Vaucluse, 
par  le  sieur  Pernod  (Jules),  rue  des  Lices,  à  Avignon,  pour  un  cirage  de 
garance. 

Le  Iretel  dlovealîett  de  ^ate  aoe,  doal  la  doDanée  a  été  dépetée» 
la  6  nni  i85a«  aa  secrétariat  de  la  pidleclore  da  dépertemeof  de  la  Mm, 
par  le  sieur  Pierre  (ChrîsiDpbe^lQlrâ),  à  Paris,  rue  des  GraviMien,  aT  »4» 

Sassage  de  Roaiet  a*  7,  pour  m  t^fatème  de  branche  à  eooUaae  poar  papîiNa 
!*iastruments  de  tout  ^enre,  en  cuivre  ou  en  bois. 
23°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposr^e, 
le  7  mai  ï852,  au  secrétariat  de  la  préfeclure  du  département  de  la  i>cinc, 
par  le  sieur  l^iette  (Jcan-Baptistr- Adolphe) ,  i\  Paris,  nie  des  Trois-Ik>rnes , 
n°  9 ,  pour  la  manipulation,  la  coudensatiun ,  la  dessiccation  et  la  carbonisation 
de  la  tourbe. 

s4*  Jbebffetei  ^imealioii  de  qnrnte  ane,  dent  la  demande  a  été  déposée, 
le  1**  mai  18S1 ,  an  secrélaiialde  la  préfeetnre  da  déparisaMot  de  ta  Seina^ 
par  la  danMWle  Poinssrd  (leanne-Marie)  et  venta  Biaiont»  née  Banrgeoîs 
(Marie-Anna),  à  Pwis^  me  Chariot,  n*  5,  pour  des  pastilles  àimmiSbum 

alioaen  tairas. 

25*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  éié  déposée» 
le  6  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  SeinA» 
par  le  sieur  Rosselet  (Georges] ,  h  Paris,  rue  Noire-Dame- Je-Naiarclb ,  n"  a 2, 
pour  un  systrmc  de  boites  mécaniques  coustruii^es  de  manière  (|u  en  les  ouvrant 
eiics  fassent  sortir  les  objets  qui  y  étaient  contenus» 

36*  Le  btevet  dlntentina  de  qniasa  ans,  dont  la  demsniis  a  été  déposéaii 
la  5  nsai  i859,  an  secrétarist  de  la  préfecture  dn  dépsrtemenl  de  la  Sataa» 
nnr  la  sianr  Rraat  (Hippolyle-AdQi|)lie) ,  élissal  donudle  cUet  le  sieur  Gnr- 
dïasal,  à  Paris,  iMmlavaid  Saint-Marlin,  n*  29,  pour  des  perfeoiienaemeata 
an  drfysiaMige  et  à  la  préparation  du  crin  animal  et  de  la  soie. 

27*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  mai  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfeclure  du  département  de  Ja  âeme» 


Digitized  by  Google 


(  7i6  ) 

par  le  sieur  Rouet  (Hippolyie-Adolplie) ,  élisant  domieîle  chez  le  tiear  Gar« 
dissal,  à  Paris,  boulevard  Saint-Martin,  a*  99*  pour  des  «pplieftlions  d»  la 
substance  végétale  fibreuse  dite  spartrrie. 

28'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déj>oséc, 
le  3  mars  iSSa  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Shepard  (EJward-Clarencc),  représenté  par  le  sieur  Brade,  k 
Péris,  rae  de  Crussol,  n*  5,  pour  des  pérfeetioiioemeots,  cii  obtwiaiil  et  m 
appliquant  la  force  motrice. 

39*  Le  brevet  d'invention  de  qoinse  ans,  dont  la  demande  a  él^  déposée, 
le  G  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Soyez  (François-Pierre)  etUooiUon  (ûidier-Pierrc-Joseph| ,  à 
Paris ,  me  des  Boordoonais,  n*  37 ,  pour  une  madiine  dite  ptrcuteur  mé^uofm 
*  continu. 

3o"  Le  brevet  d'invention  -de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  11  mai  i852  ,  au  secrétariat  de  la  preicctuie  du  département  de  TAube, 
par  le  sieur  Valloo  (Nicolas),  à  Troyes,  pour  une  manière  de  coudre  les 
gants. 

3i*  Le  brevet  dinvention  de  «pinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 

le  S  mai  i85s,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  les  iieurs  Bnrrnl  (Jean-Benjamin)  et  Pilot  ( Eugéne^Alezis) ,  à  Pari$,  le 
premier  rue  du  Faubourg-Saint-Oenis,  n**  80,  et  le  second  me  de  ia  Fidélité, 
n'  26,  pour  le  séchnge  du  vomis  au  tampon. 

82*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépost-c,  • 
le  S  mai  i852  ,  au  sccréîariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bcattie  (Josepb) ,  à  Londres,  représenté  par  les  sieurs  ïruflaul  et 
2>auticr,  à  Paris,  rue  Ol'ouot,     2 ,  pour  une  meilleure  construction  des  raiU 
et  le  placement  de  la  voie  iiae  sur  les  cbemins  de  fer. 

33*  Le  brevet  dHnvention  de  quinte  ans,  dont  la  deaaande  a  été  déposée, 
le  7  mai  1862,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  laSefaie, 
par  le  sieur  Belleunne  (Jean  ),  à  Paris, rae Samt^Amlunoise,  n*  49,  pour  un 
système  de  vidange  des  fosses  d'aisnnces. 

34^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  mai  1662,  nu  secrétariat  de  ia  pït  leclure  du  département  <ic  ia  ^)cine. 
par  les  sieurs  lilack.  (William)  el  Wuvl  (Lucain-Joseph) ,  à  Cambrai  (Nord), 
élisant  domicile  cbez  le  sieur  Brabaut,  rue  Hautevilie,  n**  20,  à  Paris,  pour 
des  procédés  propres  à  bâter  la  purgatîoB  des  sucées. 

3'&*  Le  brevet  d'iiifeséofi  de  qqinie  ans,  dont  la  demanda  a  été  d^pcfft, 
ie  i*^  mal  iSSs ,  an  Mcrélantt  de  la  préfectore  do  départeaical  de  le  Seine» 
par  les  sieurs  Bougueret,  Marlenot  et  CûSaMignie,  représentés  per  le  sieur 
Lcbrun-Virioy,  à  Paris,  medelaChansséeHrAntin,n*i7  6tf,pouran  appa- 
reil dit  appareil  chargeur  pour  haats-founumuc. 

36*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 1  mai  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  liourbonncux  (Gabriel-Pierre),  A  Paris,  place  du  Havre,  n*  1  5  , 
pour  un  gâteau  dit  ^â^eau  de  Cussjr,  et  un  moule  propre  à  lui  donner  une  forme 
et  à  le  faire  cuire. 

57**  Le  brevet  d^invention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  mai  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Boursier  (Claude-René-Viclor) ,  représenté  par  le  sieur  Armen* 
«raud  afné,  i  Paris,  rue  SaInt-SébasUeo ,  n*  4S«  pour  des  perfeetioniiemeats 

Sans  la  fabrication  des  compas  el  de  leurs  garnitures. 
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Le  brevet  dTUiveaâiHi  de  craioie  ans,  dont  la  demande  a  ëié  déposée  > 
le  is  mai  i55s ,  «a  aecrétariet  de  la  préfeetiire  da  département  de  Tarn-el- 
Gmone,  par  le  tieor  Cbaubard  (Lëopold),  k  MooUnbaD,  rœ  Corail,  n*  10  » 
pour  un  barrage  auto-mobile  régulatoar,  applieable  à  tous  les  cours  d'ean. 

39**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  i3  mai  i852,  au  socrt^tarial  delà  préfecture  du  département  du  Rhône, 
par  le  sieur  Coiilc  (  Jcan-B  iptistc  ) ,  rue  Tholozau ,  11°  8 ,  à  Lyon,  pour  des  fera 
servant  à  la  fabrication  des  étoiles  dites  velours  serpentines. 

ko"  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  mai  1862,  ou  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  les  sieurs  Demanest-Footainc  et  compagnie,  à  Trith-Sainl-Léger,  pour 
une  machine  propre  à  fabriquer  des  chevilles  de  boltci  en  fer  et  en  cuivre. 

4i*  Le  brevet  d*înTention  de  aninte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 1  mai  iSSa,  an  seerélariat  de  la  préfecture  dn  département  du  Rhône, 
r  les  sieurs  Desvemay  et  Péricand,  me  Puits4jaillot,  n*  33,  A  Lyon,  pour 
fabrication  de  récossait  en  velours  et  peluche,  au  moyen  de  Timpressioa 
sur  chaîne  rayée. 

43^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  !e 
8  mai  iSSa  ,  au  secrétariat  de  ta  préfecture  du  département  de  la  S(  iiic,  p^ir 
le  sieur  Dclouclie  (Conslautin-Lonis) ,  î'k  Paris  ,  rue  Sainl-Mnrlin  ,  n'*  2?8-33o» 
pour  un  système  de  suspension  des  balanciers  des  pendules  d'horlogerie. 

43*  Le  brevet  d'invcnfion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  la  mai  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlcmcnl  du  Khône, 
par  le  sieur  Dopuy  (Barthélémy) ,  à  Sainl>Laurent-d'Agny,  pour  un  mode  de 
suspension  des  voitures  de  tonte  espto  et  waggons  par  les  ressorts  &  hélice. 

ik*  Le  brevet  d^invention  de  qomie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
Je  8  m:ii  i85},  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dr^partement  de  la  Seine» 
par  le  sieur  Hiellard  (Louis-Michel),  chaussée  des  Martyrs,  n*  37,  à  Mont- 
martre, pour  un  syst^mc  de  navigation  aérienne  sans  vapeur. 

hh*  Le  brevet d'invcnli un  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
8  mai  i  S!i2,  au  secrétariat  de  la  pn'fecUire  du  département  de  la  Seine,  par 
le  sieur  Jaiissens  (Pierre),  élisant  domicile  chez  le  sieur  Leblanc,  à  Paris, 
rue  SaÏDte-Appoline ,  n**  3  ,  pour  un  genre  de  construction  de  hrosses  qui  rend 
les  soies  très-adhérentes  aux  manches. 

46**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7  mai  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine» 
par  le  sieur  Le  Blanc  (  Adolphe-Casimir) ,  à  Paris ,  rue  Sainte-App  >line,  n*  s  » 
jgomr  un  système  de  fabrication  de  coulants  et  de  noix  de  parapluies  et  d*om> 

47*  Le  brevet  d*tnvention  de  quinse  ans,  dont  la  demandée  été  déposée» 

le  i3  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Pas-de- 
Celeis,  par  le  sieur  Legar  (Ëdmond),  à  Ams,  pour  un  système  de  dus  doa 

de  registres. 

AS"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  S  mai  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lesueur  aîné  (Michel-François),  à  Paris,  rue  Saint-Dominique, 
o*  178,  pour  construction  de  fosses  d'aisances  superposées  auprès  Tune  de 
Teotre,  avee  filtre. 

ig*  Lo'bcivet  dHnventien  de  qmnse  ans»  dont  le  demanda  a  été  déposée» 
le  si  mai  i85i  »  au  secrélaBalde  la  préfiseteie  da  déperUmtel  de  Mna-él- 
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Liirt,  fàr  le  sieur  LhermiBier  (Jacqueft-Pierre- Victor],  à  SiêoOB,  pour  un 
«rêtds  mrabtde  pUti»e  propre  à  toult  «ipèee  dTanat  à  Au. 

5o*  lAhni99i^Un9nêoiaé»iifmm9M,dM 
le  iSomI  I RSi ,  —  eecréUriat <de  la  préfecture ém dèfÊTiemen t  de  U  MeortlM^ 

rie ftienr  LomdCi  (EagèQ»^icol»)»  à  Meocy,  poor le étfboioiAian  cIps  cales 
raib,  tuiles  et  cuirs  à  rasoirs  en  futte^percke,  ee«8  le  mtm  ^éaérei  4e 

WKWÛon  tiyétale  et  métallique  LorciKz. 

5i*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  In  demande  a  cté  déposc-c, 
le  i3  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  prélcclurc  du  cJt'partcmcul  de  la  Seine- 
Inférieure,  par  le  sieur  Loifcy  (Narcisse),  rue  des  Croizilles,  q"  2,  à  Koucn, 
pour  un  procédé  d'irapressioi)  ou  application  de  eealean  eer  eoie,  laine  et 
eoloD  en  écbemox,  oonuee  aussi  enr  chaincs  de  tissoe  etaur  timii  ■éaeee. 

Si*  Le  brevet  d^inveotîon  de  quinie  ans,  doot.la  denMwde  a  été  dépeeée, 
le  8  mai  idSa,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine« 
^ieaieiirMagiiaat  [Cbarle8-Edmond),Gfende-Rue,  n*  A3,aiaBatigQoUai, 
pour  un  système  de  tannage  accéléré  des  cuirs. 

53"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  di'posce, 
le  12  mal  i852,au  serrétarial  de  la  préfecture  du  déparlcmcnl  du  Haut-Rhin  » 
par  les  sieurs  Moclirlin  (Charles)  et  Sloll  ( Etienne- Antoine) ,  à  Mulhouse, 
pour  la  labricalion  de  .sel  «ammoniacal  blanc  et  gris,  en  cristaux,  eu  poudre, 
et  compriiné  ea  masse  par  pression. 

54*  Le  brevet  d*tnventîoo  de  anînze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépeede,  le 
\  i  mai  1 85  9 ,  au  secrétariat  de  ta  préfecture  du  département  de  la  Seine,  per 
le  sienr  Moreenx  (Alexis-Louis),  rue  Saint-Jean,  n*  as,  ans  Batignollee, 
pour  un  verre  à  gai  réflecteur  de  plusieurs  formes. 

55°  Le  brevet  d'invention  do  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 1  n)ai  1802,  au  sccrt  iarial  de  la  priTecturc  du  départemeiil  du  TUwSne,  j>ar 
lu  sieur  l\ir;i']is  (Joseph),  rue  iksseviile,  n"  â,  à  Lyon,  pour  uu  liteu/er  à 
double  bateau  urlicuii'-. 

56*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  iS  mai  i853  •  an  secrétariat  de  la  préfectore  dn  département  do  Iferd,  per 
le  sieur  Peoqoerianx-BaBly,  à  Sains,  poor  des  pemdiomiemeBte  dan  li 
fia  turc. 

57*  Le  brevet  d^mrention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
'  le  11  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfeclurc  du  département  de  Lot-et- 
Garonne  ,  par  le  sieur  Pc^^rey  (Jean) ,  à  Marmande,  poor  une  turbiae  à  robinet 
vanne,  propre  h  utiliser  une  chute  d'eau. 

58"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  clé  déposée, 
le  8  mai  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlcmeot  de  la  Seine, 
par  le  sîenr  Rony  (Aimé-Pierre),  à  Paris,  me  dn  Faoboorg-Saint-Mertis, 
aT*  ai-a3,  poor  m  sgfetènie  de  reiawli  ébsti^Msefplioriilee  ans  lemmiers, 
bmpiettes  de  weitiee ,  emapée ,  tabenMU,  et  lona  aiégesen  géaérdL 

59*  Le  brevet  dlnvention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  mai  i853,  au  secrétariat  delà  préfecture  du  département  de  la  Cha> 
rente,  pnr  le  sieur  Rov  (François),  rnc  <les  Trols-Notrc-Dame,  n*  3d,  à  An- 
^ulème,  pour  perfccUonBtme&U  apportés  à  un  sommier  élasti^ne,  a|stàine 

60°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 1  mai  iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
pirIlifiemMfer  (i.B.)  eleempaguie,  A  Pecis^me  NelPt  Dite  deCiÉM, 
^  4 ,  fmt  ma  ejeUMe  éê  m»  àiepHNr  ^fin  à  poignén  ewHfci  à  mmmC 
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6i*  Le  brevet  d'inrenrion  de  qurase  ans,  dont  la  demande  a  été  H(^posée, 
le  8  mai  i85a,  au  secrétariat  delà  préfecture  du  département  de  ia  Seine, 
«rietiedr  TiPOlki  (Bugèoe) ,  à  Paris ,  me Mauconseil ,  n*  2s , pour  un  système 
4m  tiges  poar  les  wnnmgn  «lit  système  dt  tiys  mmttt. 

Lelmftt  d^nteiilMNi  de^Kiinse  ans,  àtmt  U'^emaii^  â  été  déposée,  ils 
Il  mai  iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépArtement  de  lX)n0, 
pur  le  sieur  Vanoau  (Miltiade)*  rue  Saint-Biaise,  n*  3,  2  Alençon,  poor  oa 
perfeciionnement  à  finvention  objet  du  brevet  ({iii  lui  a  été  délivré,  le  19  jura 
«844  ,  pour  constniclions  et  substructions  en  bois  de  bout;  ledit  pf^rfedioiiae» 
ment  consistant  en  un  moyen  d'empêcher  le  reirait  des  bois  employés. 

63°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  avril  i85a ,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  aîewv  Velard  el  Donoet,  à  Airie,  rae-Gliapoa,  n"  22 ,  pourim  bijou 
ileelro-médieo.  * 

'  6 A*  Le  brefet  d*iinreotfon  de  qnlote  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i5  mai  iSSa»  au  seoréiariat  de  la  préfeetore  do  département  de  la  Loirft, 
par  le  sieur  Verpilteux,  à  Rive-de-Gier,  poor  on  système  de  bateau  en  t6le, 
l^or  la  remorque  des  marchandises,  à  la  remonte  et  à  la  descente  des  flenvvs 
'6t  rivières. 

65*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  mai  i852,  au  secrél  iriat  de  la  préfecture  du  déparlcmciit  des  Bouciies- 
du-Rb6ne,  par  le  sioiir  Videgraiii  (Cliarirs),  rue  Tliubancau,  n"  28,  à  Mar- 
seille, pour  un  procédé  pour  imbiber  et  envelopper  les  bois  cl  les  pierres  avec 
des  substances  résineuses,  bitumineuses  ou  asphaittques  en  fusion. 

66°  Le  brevet  d'invention  de  quiuic  ans,  danl  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  mai  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
per  le  sîeur  Wender  (Christc^e-Godefroy] ,  à  Puris,  rue  Folie-llAértcourt, 
a*  35,  pour  des  perfectionnements  a  portés  dans  les  dévidoirs. 

67*  Le  brevet  d*in¥ention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  17  mai  1862,  an  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  du  Puy- 
de-Dé>me,  par  le  sieur  Bonnefund  (François),  à  Clermont-Ferrand,  poosr 
nn  modèle  de  tuiles  dites  de  BonnfJ'oad, 

68°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  m<d  1 85 2,  au  secrétariat  de  la  prélecture  (lu  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bonis  (Elienn» -Marie) ,  rue  de  la  Barre,  à  l>sy,  pour  un  ap- 
pareil bydrauU^ue  à  mouvement  rotatif  pecpéiuei,  applicable  à  toutes  les 
pompes. 

69*  Le  lirevet  d*inmlioB  ie  «oinae  «ns^  dent  la- demande  a  été  déposée, 
le  1  s  mai  i85s ,  an  secrétariat  de  la  pféfednre  -du  département  de  la  Seine, 
ptr  le  sîenr  Bmmwei  (FrédéricWosepb),  en  ÂDgleterre«  wyéienlé  par  le 
aâior  AmeogMid  ainé ,  à  Paris,  roe  Seiat^ékastien*  a*  46 ,  pour  des  ayatèmes 
ét  oommiuidet  des  tiroira  et  aoupapea  des  nacUnes  à  vapeur. 

70*  Le  brevet  dlmpieation  de  qoinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i5  mai  1862 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sienr  Brenot  (Franrois^,  à  Paris,  nie  Saint-Denis,  ti"  ^^S,  pour  on 
genre  de  décor  dit  pastill(uje ,  pour  rarnemeotation  des  tables  de  festins,  de 
banquets  ,  de  repas  de  noce,  etc. 

71*  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  clé  déposée, 
le  12  mai  i85  a ,  au  secréUriat  de  la  préfecture  de  «puHament  ét  k  Mm, 
per  le  eioar  BdM  (Ctede),  éKsM  Mcile  ebee  le  aii^ 
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jMiie«  àFtfit.  raed8iFillffe-da-Calv«ira,n*  6,  pour  «a  pfMédé  de  iafarict- 

tioo  de  eylindret  de  lamiiiMrs,  pour  leceivre,  le  fer  et  r«eter. 

7  a*  Le  brevet  d*iaventioo  de  quinze  ous,  dont  la  demaodee  été  d^eeée* 
le  3o  avril  i&Sa,  au  secrétarint  de  la  préfecture  du  département  de  Saône^e^ 
Loire,  par  le  siear  Canat  (Jules),  :\  (^liâlon  sur-Saôoe,  povr  aoe  |wie  élec- 
trique aile  pUe  conlinue  à  gaz  oxygène  et  hydroglne. 

73*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposée, 
le  a  3  mai  iSSi ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nurd,  par  les 
héritiers  Carion-Delmotte,  représentés  par  le  sieur  Peterbroeclt ,  à  Auziu ,  pour 
une  presse  préparatoire  pour  aocrerie. 

74*  Le  brevet  d^înveotîoii  de  qainie  anSf  dont  le  demande  e  été  dépoeée» 
le  19  mai  i85i,  en  secrétariat  de  la  préfecture  du  dëpertement  du  lCbtee« 
par  les  sieurs  Cbambrj  (Jean^laude)  et  Buroicbon  (Jacques),  pièce  SeinI» 
raul ,  n*  5 ,  à  Lyon ,  pour  un  soufHet  à  rotation  el  à  vent  continu. 

75"*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée i 
le  3  2  mai  18Ô2,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord,  par 
le  sieur  Divoir-Leclercq ,  Grand'-Placc ,  à  Lille,  pour  des  pcrfcclioauemenls 
apportés  aux  armes  à  feu. 

76*  Le  brevet  d'invention  de  quinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  iS  mai  i852,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine, 
par  le  aieur  Ducancd  (Pime),  à  Amiens,  élisant  domicile  i  Paris,  cbet  le 
sieur  Armengaud  aîné,  rue  Saint-Sébastien,  n*  45,  pour  un  produit  aoacep- 
tibie  de  seppUquer  à  divers  articles,  comme  amettUementf  lapis,  casquettes, 
tentures,  etc. 

77*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  2  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Seine  el- 
Marne,  par  le  sieur  Dumesnii  (Paul),  à  Crécy,  pour  des  carreaux  creux  et 
pleins  (pierre  factice  non  cuite  de  Marcuil-iès-Meaux]  pour  constructions. 

78*  Le  brevet  dUnvention  de  qoinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  mai  i85a,  su  secrétariat  de  le  préfecture  du  département  dn  Aéne, 
par  le  sieur  Peinrand  (ÉlîenDe) ,  place  de  la  Cbarité ,  n*  1  o ,  à  Lyon ,  pour  un 
papier  tuc-raoucbcs ,  sans  poison  ponrrbommeet  tes  animaux  domestiques. 

79*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i5  mai  i852,  au  secr^Uiriot  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Gayet  (Henri)  et  Viguier  (Louis-Cbarlcs) ,  à  Paris,  rue  du  Fan- 
bourg-Saint-Antoinc,  n"  2  ^7  ,  pour  un  appareil  dit  arhori-brossr. 

So"  Le  brevet  dinveution  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  iS  mai  i85a ,  au  aecrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  ^iise, 
par  le  iieur  Girard  (Xavier^orsntin),  à  IMs,  me  an  Grand-MoiAfidial, 
n*  1 7 ,  pour  un  procédé  d*étamage  du  fer. 

81*  Le  brevet  dlnvenUon  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  la  mai  i8:>2 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Griûitbs  (Robert) ,  représenté  par  les  sieurs  TruUaut  el  Sautlcr,  à 
Paris,  rue  Drouot,  n°  2,  pour  des  procédés  propres  à  améliorer  et  reslaursr 
la  chevelure  humaine  (peignes  électriques). 

82*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  mai  i853,au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  slenr  Gmchard  ^Édouard-Augnsie-Désiré  ) ,  i  Paris,  medn  Sentier,  o*  8, 
pour  une  macbine  à  imprimer  les  papiers  peints  et  élofles,  an  moyen  d'un 
rouleau  ou  d'une  plaque. 

33*  Le  bravet  d  inventios  de  qniaae  aps,  deol  k  demande  a  été  déposée* 
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le  1 3  mai  i85s,  an  tecréUriat  de  la  prëfoetnre  da  département  de  la  Seiae, 
nr  le  iienr  Quyot  (Charica* Victor),  à  Faria,  me  de  VaiidABe,  n*  17,  pour 
nretelles  perfedbniiéea  à  bonde  nos  ardillona  dite  homde  à  pont 

84*  Le  bretei  d^isfeotion  de  quinze  ans,  dont  la  Jeamide  a  été  déposée» 
le  1$  mai  iSSs*  aa  secrétariat  do  la  préfecture  du  d^arteaent  de  la  Seiac« 
par  le  sieur  Hameau  (Henri-Jean-François),  à  Paris,  rue  Saint-Paul,  as, 
pour  ui)  système  de  tube  chargeur  et  conducteor  de  la  poudre,  applicable  am 
armes  à  feu. 

85*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  clé  de^poséc, 
le  i3  mai  1862 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  iïcine, 
par  lea  aieara  Hludman  al  Wetiiurat,  repréaeotéa  piûr  le  sieur  Perpigna«  à 
Fuit,  me  Saiole-Aïuie,  n*  46,  pour  daa  perfeetlooncaieiits  apportés  aux  pro- 
cédés edoptéa  pour  le  génératioo  de  la  vapeur,  et  aux  appareils* employée  à 
cet  effet. 

86**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
îe  18  mai  i85a,  au  secrétiriat  de  la  préfecture  du  département  du  Haut- 
Rljin  ,  par  le  sieur  Hirn  (Gusta\c- Adolphe),  au  Logelbach  ,  près  Colmar,  pour 
l'emploi  des  os  à  la  fabrication  du  gaz  d'éclairage  simuilaoée  avec  celle  du 
noir  animal  et  des  sels  ou  produits  ammoniacaux. 

87  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
i5  mai  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Saine , 
par  le  sieur  Hubert  (Jules-Auguste-Alfred),  à  Paris,  rae  de  Ifontmorencj, 
a*  8,  pour  crayons  de  mêlai,  avec  mine  intercalée  au  milieu,  formant  oorpa 
eoaeaabie,  pouvant,  sens  être  lailiéa,  marquer  aussi  bien  que  4es  crayons 
cvdinaîres. 

88'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
îe  i4  avril  )852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  delà  Côtc- 
d'Or,  par  le  sieur  Huot  (  Joscpli),  rue  Saiot-Nicoles ,  a*  71 ,  à  Dijon,  pour  un 
Sjfstème  de  fusil  dit  fusil  à  bascule, 

89*  Le  brevet  dTinventioa  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  mai  i85s ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  départoment  de  la  Seine» 
par  le  sieur  Jobard  (iean&plisle-Ambroiae-liaroellm),  éliaant  domicile  à 
Fana,  rae  de  Clicby,  n*  58,  pour  un  système  de  lam|Ma  économiquee  aans 
mécanique. 

90*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  I  2  mai  1802,  au  scm'lariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
pur  le  sieur  Johnson,  à  Ix)ndres,  rcprtscnlé  par  le  sieur  Merle,  à  Paris,  rue 
Vivienne,  n"  18,  pour  des  perfectionnements  dans  la  fabrication  des  (apis  et 
autres  tissus,  et  dans  le  mécanisme  ou  appareil  employé  à  cette  fabrication. 

91*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ana,  dont  in  demande  a  été  déposée , 
le  ta  mai  s85t,  an  aecrélariat  de  la  préfecture  du  dAjMrlement  de  la  Seine, 
per  le  sieur  Leroux  (Jean-Louis),  à  Paria,  rae  de  Ricndieu,  n*  3i ,  pour  un 
conduit  de  poudre  applicable  aus  armea  à  feu. 

93*  Le  brevet  dUuvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée. 
Je  i5  mai  iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seioe,  parle  sieur  Macconnel  (Jamcs-Kdouard) ,  en  Anjileterre,  représenté 
par  le  sieur  (Jouin,  avenue  de  Clicliy,  n"  110.  aux  Batiguollcs,  pour  des  |ier* 
fectionucmcuts  apportes  aux  machines  locomotives. 

Le* brevet  ainventien  de  jointe  ans,  dont  le  deaiaude  n  été  déposés , 
le  i3  mai  i85a,an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seint-, 
ftr  iee  sieurs  Masaing  frirea,  Huher  et  compagnie»  à  Pariât  rae  des  Quatre- 
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Rb,  n*  3 o ,  pour  «a  fliélîer  méMwiie  à  Mbh^tuÊÊê  fomt  It  fiibmli«i  ém 
ia  peloahe,  an  nAicun  «tde  toalet  étoffct  layonéo. 

94*  Le  br««Bt dlmmioB  4e  «niîiHe  an»,  la  deoMWle  i  M  dépoiCe« 
le  19  mai  1862,  an  sfcrétariat  oe  la  prërectvre4e  dépaHenaent  dv-PogNle- 
JMme,  par  le  sieur  Ojardias  (  Liureot),  A  Tbie«i,pe«r «modèle  ëe  eeotaevK 
Mftc  porle-plumc ,  crayon  et  cachet. 

96°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  21  mai  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  l'Enrc, 
par  le  sieur  Pelcot  (Alphonse),  à  Broglic,  près  Bcroay,  pour  un  moyen  de 
pression  mécanique  pouvaot  èSre  employée  à  toute  espèce  de  métiers  de  fila- 
iiiie,ieltq«e  imdseoiie  ooattirae,  lamiiNir  flelleur,  eie. 

fi*  brmtt  d'tneoilioD  de  quinie  atia,  dont  lé  demande  e  été  déaeiée* 
le  i3  mai  1862,  au  secrétariat  de  la  préfiiLlumi  du  déperleoMt  de  la  Semé» 
par  le  tteiir  Pfeifier  (Jean-Deoiel) ,  à  Paris,  rae  de»  GaanetCes,  n*  i4,  pe«r 
âm  ayslémes  de  machines  à  couper  et  à  rogner  le  papier. 

97"*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  if)  mai  i832,  au  secrétariat  de  la  préfeclnie  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Say  (  Horace-Émile) ,  à  Pans,  rue  Boursault,  n**  1 1  y^our  uu  ap* 
pareil  moteur  dit  turbine  à  vent. 

96*  Le  brevel  d*iimilion  de  qpmm  iM,  dont  k  demende  •  été  démée» 
Je  11  mei  i85i  *  m  aecréteriet  de  le  préfeoture  du  départeawBt  de  ta  aetoe, 
.ferle  sienr  Sîlecci  (Joiepli-AmbroiM),  à  taîà,  roe  Notre4)nne^Nenrtih« 
^  97,  pear  rapplioalion  de  tuyaux  die  gmdw  lengmaie,  eo  term  eaile  fé* 
fracuire  ou  en  grés ,  et  en  général  de  tootat  flubitaaoei  analegM*  en  pollei, 
calorifères,  rheminée?,  etc. 

99**  Le  brev(!t  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2O  juin  i832,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départcmonl  de  la  Loire, 
par  le  sieur  Vincendou  {  Pierre),  rue  du  Treuil ,  n"  97  ,  à  Saint-Etienne,  pour 
tto  ruban  veiours-cbeoille  avec  fil  do  laituo,  fil  de  ier,  fil  de  oolen  et  cor- 
demetpioie,  auquel  il  dôme  la  forme,  soit  fonde  00  etrrée,  €m  evde,  Irieii- 
galaîre  oa<fofeade. 

100*  Le  beevel  d*iaveiiiion  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i5  mei  i8Sa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dép:irtement  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  de  Waet  (Charles-Françoi*)  et  Langlois  ( Louis  Xipoléon } ,  & 
Paris,  le  premier  rue  des  Fos >és-du-Templc ,  n*  4i  ,  le  deiixièine  rue  de  la 
Fidélité,  n"  9,  pour  une  aaaciùae  motrice  réalÏMOt  la  vente  de  la  vapeur  à 
domicile. 

lOi**  Le  brevet  d'invention  do  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1^  mit  iS5s,  eu  ieevélarial  de  la  préfeetaire  de  département  de  la  Seine» 
Mrlm  Menn  BenoU  (Françoia^éleatin)  et  Robert  (Léen-tmUe-Adolphe) ,  I 
nrii,  rne  do  Pooteos^liona,  n*  7,  poordm  éobappements  de  pendules. 

lot*  Le  brevet  d'invention  de  qutnxe  ans,  dent  la  demandé  e  été  déposée» 
le  17  mai  i85a,  au  uerétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  ^innech^re  (Jean-Pierre),  à  Paris,  rne  Bcnubourg,  n*  76*  pooc 
des  perfectionnements  apportés  dans  les  divers  articles  de  piînerie. 

io3*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  ilont  la  demande  a  étô  ,]<  posée, 
le  17  mai  1862,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  département  de  ia  ^eiae^ 
par  les  sieurs  Black  (William  )  et  Anes  (  Lucain-Joseph) ,  élisant  domidleelMi 
le  aienr  BraWnt,  à  PMîi,  rae  Bantnnile .  n*  a5 ,  ponr  nn  moyen  de  pretaer 
la  poipede  betterafeetaatrmmatîàmi. 

«ni*  U  knvet  d'Invention  de  ymm  «m,  dont  le  il Miinii  ftdlédépondi» 
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teiêflHÛ  t êSf  »  •»  ÊÊOrUÊtmi  <U  fa  jiiéftiolu»i  4m  démrtemeiit  de  U  Seke, 
pttrie  aîenr  Mb  (Fbmumi  Vîetor) ,  à  IWit,  pUet  4u  iig«re ,  1 4,  mr  lai 
muïlmt  êt  wiiUiùÊtfpmm  «t  d«  nîli  d  Mpftrts  apptiodblet  mk  dMoias 
de  fer. 

loS*  ht  brevet  d'inveDlicm  de  «rince  ans ,  dont  la  deanade  a  ëié  <lépotée , 

le  18  mai  i85î,  aa  secr<?tariat  de  la  préfecture  du  dc^partement  de  la  Seine« 
par  la  demoiselle  Boquct  (Marie-Virginie)  »  à  Paris,  rue  Tronchcl ,  n"  37  ,  pour 
des  perfecliooneaieaU  apportés  dans  la  fabrication  des  eocriers-pooipea  et 
autres. 

106*  Le  brevet  d*taveaticu  de  quioxe  anst  doot  la  demande  a  été  déposée, 
teiAaMn  i35»,maeei4lariatdefa  piéfeetorednddpaiieBmtdèfaCj^^ 
par  la  aieiir  Bonllay  (Alphonse),  rue  da  Palaia-Gaiiea,  a* 36,  4  Berdeaai, 
paar  vm  ajilèaM  de  boucbage  métaHîqaa. 

107*  Le  bravât  d'iaveation  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoB6a« 
ie  a6  mai  iSSa,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  des  Vosges» 
par  les  sieurs  Chamagne  frèrei  (Coaataat  et  Aogasle),  à  Damas-devoiit-DoBi* 
paire,  pour  un  scariricatcur. 

108"  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  vlè  di-posée, 
le  17  mai  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  5eine, 
aar  le  aîear  Cbarlet  (Alesandre),  éitsant  dooBiciie  cliea  la  aioar  Parmentier,  à 
nm,  ma  d*Aafaa  Paaphine,  n*  10,  poar  aùeroaoopes  à  jawartei  et  à  llaar» 
pour  Tétade  de  rbistoire  oalareHa. 

tmf  Le  brevet  d'inteation  de  quinze  ans,  daot  la  demande  a  été  dépesée, 
le  11  aeptenifave  au  secrétariat  du  directeur  de  rioUTicar  de  Tile  de  la 

Réunicm,  par  1c  sieur  Chassériau-Dunorich  ,  à  Sninte-Hosc,  île  deia  Réaniott 
(csolonies),  pour  une  méthode  de  planter  les  cannes  à  sucre. 

1 10'  Le  brevet  d'invention  de  ({uin/.c  ans  ,  dont  la  demande  a  i^té  dépesée, 
ie  ai  mai  iSôa,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  ia  Gi- 
ronde, par  ie  sieur  Cinaeaux  aiué  (Pierre),  au  Uourcat,  pour  un  système  da 
atoMBieat  pcrpétael  qoi  dansa  fa  force  ^*oa  vewdia  e»laair  par  k  bo^ 
du  levier* 

a  1 1*  Le  brevet  d*îaveation  de  qoioie  ans ,  dont  la  demanda  a  été  déposée, 
ia  a6  mai  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfectare  da  dépm Haniil  de  fa  Seine, 
par  ie  sieur  Corpe  (Alfred-Richard),  représenté  par  les  sîonrs  Truffant  et 
Saulter,  A  Paris,  rue  Drouot,  n**  s,  pour  des  perfectiooaementa  dans  iei 
■M>yeos  d'atlache  des  sous-pieds  de  pantalons,  otc. 

112*  Le  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  ai)  mai  ibôi,  au  secrétariat  de  ia  préfectiuv  du  département  du  Nord,  par 
la  aiear  Gvlot,  ea  Bel|;ique,  élÎMat  daaùciie  cbai  ia  aiaar  Bamaur,  raa  da 
Gand,  à  Lille,  pour  un  combnttible  compoeé  deatiné  à  l*allnnMge  des ft«s  aa 


ail*  Le  brevet d*Wvei>tion  de  quinze  aoi,  dont  la  demandée  été  déposée, 
la  lamai  1863,  an  secrétariat  de  U  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Delcambre  (Josepli-Adolphe) ,  à  Paris,  rue  de  Choiseul,  n°  6, 
pour  un  genre  de  ft  uilles  et  fleurs  ariiiîcieiica,  et  autres  or nemenis  analogues 
an  tissu  double*  (l'un  tissu  métallique. 

1 14*  Le  brevet  d  invention  de  quinie  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
lo  jS  mai  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  U  Loire, 
mt  les  siantt  Dah  u  a  ehai  Oiail  at  Thaawa,  wa  da  fa  Bawaa ,  m*  66 ,  à  8aÎBl> 
BUeMia,  pour  am  yeaciMé  fcm  fa  fabifaatMa  te  rafcani  vifawi 
ftcoaoéf  à  doubla  pièaa. 
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1 1 5*  Le  brevet  d'inTenUen  de  quinze  aot,  dont  k  demande  a  été  déposée  , 
le  s5  mai  iSSa,  au  teeréttritt  de  k  préfeetnre  dn  département  du  Nord* 
par  le  ûear  Friton  (Jules) ,  en  Bdgiane,  représenté  par  le  aienr  Gobbe,  è 
Aniches,  pour  un  procédé  pour  Tétenoage  des  verres  à  vitres. 

ii6*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  31  mai  i85),  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Tlsbre, 
parle  sieur  Gras  (Scipion),  à  Grenoble,  pour  une  machine  à  porpbyriser. 

117*  Le  brevet  d'iuvenlioo  <Ie  qninie  an»,  «Innt  la  domandt  a  clé  déposée, 
le  19  mai  i85î,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlemcnt  de  la 
5einc,  par  les  sieurs  liazard  (Jean-Joseph)  et  Duplessis  (Désiré -François}, 
chez  le  sieur  Logcui,  ù  Plans,  place  des  Vosges,  lo,  pour  on  torréfacteur- 
concentrateur  pour  le  café. 

1 18*  Le  brevet  dinvention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  dépecée» 
le  24  mai  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  U 
Mcaelle,  par  le  sieor  Uenr^  ( Louis- Ambroise),  à  lieta,  pour  types  de  raiia 
permanents  en  fer,  avec  assises  et  plateaux  Pues  sopprimant  les  conssincta  CB 
fonte  et  les  Iravcrscs  eu  bois  de  chemins  de  for. 

1 19'  Le  hicvct  d'invention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  17  mal  1832,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

Kr  le  sieur  ilorr^  (Louis-Mathieu),  i  Paris,  rue  Uourg  l'Abbé,  n*  ZS%  pour 
pplicatîon  du  tissé  à  point  de  roae,  prodoit  par  b  mécaniqoc  à  bomie»  à  In 
couverture  des  balles  et  ballons  servant  de  jouets. 

1  ao*  Le  brevet  d*inveutioD  de  qniose  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2  3  mai  1 85  2 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  llanM* 
par  le  sieur  Mélion  ( Pierre- Alphonse ) ,  représenté  par  le  sieur  Faure,  â 
Chalons,  pour  une  poudre  gazogène  pouvant  servir  à  la  production  des  liquides 
gazeux  dans  les  appareils  gazofacleurs. 

121"  Le  brevet  d'invention  de  qninre  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  17  mai  iS52 ,  au  sccrclariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  5eiue, 
par  le  sienr  Mimier  (Jean-Baptiste),  rue  de  Marseille,  n*  1 1 ,  à  la  Villetto, 
pour  un  appareil  de  locomotion  et  de  propulsion  par  1  air  comprimé* 

139*  Le  brevet  d*inxention  de  ouinae  ana,  dont  la  demande  a  été  dénoalc, 
le  22  mai  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loive, 
par  le  sieur  Oudet  (Auguste),  rue  de  la  Charité,  à  Sainl-Étiennc,  pour  an 
système  de  battant  pour  les  métiers  à  rubans  et  velours. 

1  23°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  18  mai  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine  , 
par  le  sieur  Parnell  (Michel-Léopold) ,  représenté  par  le  sieur  Rcynaud,  à 
Paris,  boulevard  Saint- Denis,  u°  1  a ,  pour  des  perfection ucmeuLs  apportés  aux 
aerrures. 

I  s4*  Le  brevet  d'invention  de  quinic  ans,  dont  la  demande  a  étd  dépecée, 
le  1 8  mat  1 853 ,  an  secrétariat  de  ta  préfecture  dn  département  de  b  Seine, 
par  le  sieur  Ranson  (Pierre),  élisant  domicile  chez  le  sieur  Beuxart,  à  Paris, 

{M^sagc  Saunier,  n*  6,  pour  un  moyen  de  fabriquer  les  bouchons  de  liéga  à 
aide  d*une  gouge  conique  dite  décoapoir  de  hoachons. 
12  S*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  ,  dont  la  demande  a  été  <îépo:ée, 
le  24  mai  1 802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dcparlement  des  Boachcs- 
du-RI)ônc,  par  les  sieurs  Requin  (  Pierre- Auguste  ) ,  rue  Bernard -Dubois, 
n*  a5,  à  Marseille,  Dudaaz  et  Bcsignan  (Louis-Désiré- Ulysse),  Gras  (Au- 
gustin), Clément  (Anioinc-Xavier) ,  et  Bilki  (Frédéric) ,  pour  «n  systeo 
hydraulique  dit  tKécanismt  fydrtaïUco'pol/ckrette» 
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1  s6*  Le  brevet  drinvcntion  de  qiÛDie  aat,  dont  la  demande  a  été  déposée  ^ 
le  18  mai  i  SSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seinet 
par  le  aieur  RoUer  (Jean) ,  à  Paris,  roe  de Trévise,  B*  36,  pour  line  méca-  • 
nique  de  pianos  à  point  de  contact  mobile. 

127'  Le  brevet  d'in\cntion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ('té  déposée  , 
le  19  mai  i8j2,  au  sccrtlaiiat  de  la  préfeclurc  du  dcparlcnicnt  du  Bas-Rhin  , 
par  les  sieurs  Schcflcr  (Etlouanl)  et  UcinricU  (Jcan-Bapiistc) ,  aux  Bains- 
Kiéber,  quai  Kléber,  n**  S,  à  Strasbourg,  pour  un  procédé  de  fabrication  da 
carton. 

1 38*  Le  brevet  d*inventlon  de  quinte  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée ^ 
le  3i  mars  i85s ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  do  la  Seine, 
per  le  sieur  Servat  (Adolphe-Amabie),  â  Paris,  passage  Saucëdc ,  o*  17 ,  pour 
une  lampe  modérateur  à  cuvette  tournante  et  4  tube  filtré  dégraissant. 

199*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  17  mai  iSSi,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  îe  sieur  SibbalJ  (Charles-F.) ,  à  Philadelphie  ,  représenté  par  le  sieur  Per-. 
pigna,  j\  Paris,  rue  Sainte- Anne,  n*  i6,  pour  un  procédé  destiné  à  préserver 
les  chaudières  i\  vapeur  de  Tincrustation ,  et  pouvant  être  employé  également 
à  la  cunscrvation  des  métaux  et  du  bois. 

i3o'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  s5  mai  t852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  TAlIier, 

Sir  la  société  anonyme  des  forges  et  fonderies  d*Imphy  et  société  anonyme 
es  hauts-fonmeaui  deMontluçon,  représentée  par  le  sieur  Adolpbe  Goérin» 
à  Montloçon,  pour  un  procédé  d'aCBnage  de  la  fonte  au  coke  dans  les  feux  de 
Ibrge  au  cbarbon  de  bois. 

i3i*  Le  brevet  d*invenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  mai  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Jura,  par 
le  sieur  Thevcnot  (Pierre- François) ,  ù  Lons-le-Saunier,  pour  confection  d'une 
machine  dite  calcnhttcur  tirs  intérêts  par  fxccUcnce. 

i32°  Le  brevet  diuvcnlion  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  18  mal  i552,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  lc5  sieurs  Thomas  ^Pierre-Emile)  et  Delissc  [Viclor-Amédée),  à  Paris,  rue 
du  Faubourg-Poissonmère,  n*  100,  pour  un  procédé  de  préparation  des  nub 
tières  fibreuses. 

i33°  Le  brevet  d'invention  de  qninte  ans,  dont  la  demande  a  ét^  déposée, 
le  2k  niai  1 65 3,  au  secrétarial  de  ia  préfecture  du  déparlement  du  Puy*de-> 
Dôme,  pnr  le  sieur  Toucbe  ( Genès),  à  Tbiers,  pour  un  genre  de  mançbee 
de  couteaux  4ivee  dessins  sans  corne. 

i3i*  Le  brevet  dHnveatîon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  aâ  mai  1 852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Srtoe^ 
par  le  aieur  de  Bcrgue  (Louis-Aimé),  de  Londres,  représenté  par  le  sieur 
Gaigneau,  à  Paris,  rue  Notre-JDame-des-Vîctoires,  n*  26,  pour  un  système  de 
nuis  de  cliemins  de  fer. 

i35*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demnndc  a  été  dénni^éc, 
te  27  mai  1803,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Gi- 
ronde, par  le  sieur  Bonnin  aîné  (Jacques),  quai  Sainte  Croix,  n"  22,  à  Bor- 
deaux, pour  une  hune  avec  ses  élongîs  et  sesjotercaux  en  fer,  le  tout  sans  être 
chevillé  dans  le  mât  du  bâtiment. 

136"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  di^'posée, 
le  11  mai  i853 ,  au  leerélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
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p«r  U  lirai  BraoMr  {Shaùù  CMmm*)^  à  M»,  rae^ntinM,  55,  foor 
HM  fernoeturt  de  iacp— ■ 

1^*  II*  bfwreidimcnlion  de  qainze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoté» 

ÎC  29  mai  i852,  au  spcr<!:tanal  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Charente- Infe  ri  c  u  rc ,  par  le  sieur  Coidé  (PierTO'Louit) ,  k  CourçoQypoiirail 
ioatrument  dit  rodonietre  ou  aijyametre. 

i38"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  an8>  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a8  mai  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Gi- 
ronde, par  le  sieur  Courdouzy  ( Henri),  me  de  la  DeWse,  n*  6,  à  Bordanv» 
pou»  Me  nechine  propre  à  peindre  et  veemf  les  capsulée  à  bonleillee,  ainsi 
^ue  les  boites  et  tubes  en  métal ,  boisettcanen. 

>3i9*  Le  brevii  d'iaveniioD  de  quinze  ans,  doot  la  demande  a  été  dépoedv». 
le  33  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 
par  le  sieur  Culière  (Jcon -Baptiste] ,  à  Paris,  rue  Ferdiuaiul,  n** a4»  Hvànmt^ 
du  Temple,  pour  un  systbrne  de  gar'^le-robe  française. 

1  4o'  Le  brevet  d'inventioi  de  (juinzc  ans,  dont  la  demande  a  r  te  di  poséc, 
le  3  5  mni  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Uhône, 

Sir  le  sieur  Curis  (François) ,  l'clite-Rue-de-Cuire ,  u°  8,  à  Lyou,  pour  la  fa* 
ricetion  d*nn  pain  de  sentë  et  de  voyage. 
1 4 1*  Le  brevet  d*invention  de  qoinie  ens,  dont  le  denMnde  a  été  dépeeée» 
le  31  mai  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  da d^ertement  de  la  Scin6« 
per  ie  sieur  Datiçky  (Florinond),  route  d'Allenagnc,  n**  106,  è  la  VilleMn, 
pour  une  disposition  de  pompe  à  double  effet,  applicable  à  divecseabranefae» 
aînduslric. 

i/l  'î°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  29  mai  )852,  au  secrélari.it  de  la  prélecture  du  département  du  Puv-de- 
Dôme,  par  le  sieur  Garnier  (François),  ù  Ciermont-Fcrraud ^  pour  la  iabri- 
Cifiîon  de  deaens  de  iubots,  galoches  et  autres  cbaussures. 

1  A3*  Le  breret  dinvention  de  miinze  ans,  dont  ta  demandé  a  i\à  dénoiée« 
le  11  mai  i85s ,  an  secrétariat  de  la  préfectore  du' département  de  la  Seine» 
per  le  sieor  Gntimont  (  Adolphe),  mineur  de  plus  de  dii-buit  ans,  autorisé 
de  son  père,  A  Paris,  rue  Snint-Vicior,  n*8,  pour  un  moyen  à  Taide  du<piel 
on  obtient,  d'une  quantité  donnée  de  gas,  une  ^umi^re  plus  forte  que  ceHe 
obtenue  de  cette  m('me  quantité  par  les  moyens  connus  jiiNfju'A  ce  j  >ur. 

i44°  Le  brevet  d'invcnliou  de  (piinze  ans,  dunl  la  deinaude  a  t  le  déposée, 
le  SI  mai  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  do  la  Seine, 
par  le  sieur  Huber  (Louis) ,  à  Paris,  rue  de  liour bon-Villeneuve,  n*  55,  pour 
m  genre  de  cbi^mio  de  darnes^ 

lits*  Le  brevet.  d*invention  de  ([uinie  ans,  dont  le  demande  a  M  déposée , 
le  3  5  mai  1S69  ,a«  secrétariat  de  la  prélecture  du  dépaiiementdu  Hant-Kkita, 
par  le  sienr  Jeenaeney  (Riul) ,  à  Mulhouse,  pour  des  comnee  à  ges,  plaies, 
ceorirs  et  à  compartiments. 

i46°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  deoMude  a  été  déposée, 
le  -?[>  mai  i852,  au  secrétariat  Hc  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lefévre  (C.liarles- Pierre) ,  à  Paris,  rue  âaioi- André- des  •Arts, 
n*  60,  pour  moyens  d'inîj)rimcr  en  couleur  sur  cuir. 

147"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ai  mai  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine, 
par  le  sieur  Legras  (Jac(|ues  Micbel) ,  à  Paris,  rue  Notre*Dame«de*I|iiireth , 
n*  76,  pour  des  perfecltonnements  apportés  an  buse  mécanique. 

i48*  Le  brevet  d*iavention  de  quinte  anst  dont  la  demande  a  été  déposée» 
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le  19  meâ  i85a  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d<^partcraent  de  l'Hérault, 
par  le  ftieur  Lemassou  (Léon) ,  ù  Montpellier,  pour  une  applicaliou  du  tira^ 
des  cbevaox  k  Vmàhumutkl  im  mU,  aam  l«i  mani^Mkuili. 

1 4  9*  Le  brevet  dlnveoUon  de  qnioie  ans,  dont  le  denande-a été  d<peeée» 
le  95  msi  iSSe,  en  secrétariat  de  la  pré(eciare  du  ddperleMenI  de  l*Buitt,  |»ar 
leaieer  Lesueur  (Louis -Flouent),  ayura  de  FfeMe-Cavveniille,  pour  im 
■Machine  à  teiiler  le  lin. 

i5o'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  31  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d(^)artcmcnt  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lott  (James),  rcpn^senlé  par  le  sieur  Brade,  à  Paris,  rue  de 
CrussoU  1)°     pour  des  perrcctiounements  d^rns  les  liarnaîs  cl  ic5  attaciies. 

iSi"  Le  brevet  U'iaveolion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  31  mai  i859*eo  seeDélariat  de  k  prifeetnre  da  départenwnt  de  la  Sme» 

"  it«ecintheH<^  


par  le  aknr  MigewiJu  (  Adolpbe) ,  à  Paria,  rue  Saint-iiyecintl»i^ialKMîeliel, 
n*  s6,,peur  un  eppareil  de  cbenflags  et  d*éclairaga  an  moyen  d*un  oBélanyt 
de  gaz  oxygène  ei  li|dfogène  provenant  de  la  déeotapeeitiott  de  Tean  ebtensa 

par  la  cbaleur  seule. 

152°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2  mai  iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dôparlcmcot  du  Rbônc,  par 
le  sieur  Marion  (Jules-Gu)f-Pierro),  à  SaiatrGeoia-Laval,  pour  mécanise  dits 
tUseuse  circulaire, 

ibZ"  Le  brevet  dUnveotîon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  éléd^oaée, 
le  a6  nml  i85i,  an  aearétariai  de  la  préliKtinre  dn  départeiMnl  des  Baieei- 
VpàaUêt  par  les  aîeart  Pejronîlh  (à.  D.)  et  Senlrira  et  fila  alnd,  à  Paie» 

pour  an  moyen  à  la  vapeur  pour  la  fabrication  du  sel. 

t54*  Le  brevet  dHnvenUon  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  a6  mai  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  d'Eure-etr» 
Loir,  parle  sieur  Richard  (  Paul-Cbarles) ,  rue  des  Changes,  n'38,  à  Chartres, 
pour  uu  systënic  de  greiïuir  ayant  pour  but  de  rendre  prompte  et  iaciie  ia 
^cfTe  en  application  dite  eu  pfacutjc,  et  la  greffe  parapproclie. 

155**  Le  bre\et  d'invention  de  quiuxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  35  mai  i85a ,  au  secrétariat  do  la  préfecture  da  département  de  la  Seine, 
nar  le  aient  Biduurd  (l^ouis-Jofepb-Marie),  &  Paria,  ma  Notxe-DameHle^ 
Champa,  n*  zo5,  penr  on  avatÂae  d*enfiMiement  MpredttîaBal,  en  flaéoM 
temps  <{ne  la  figure  faite  an  daguerréotype  ou  au  moyen  de  la  photographia, 
lea  asacgnea,  légendea,  nomt,  qualitéa,  profeaiona,  dates,  etc.  ainai <piaoda 
aa  pratique  en  numismatique. 

i5G'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  22  mai  i8j2  ,  au  secrétariat  de  ia  pri^fecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Koullier  (Marion) ,  à  Paris,  rue  Saint-Bcrnapd ,  n"  11  et  1  3,  pour 
des  procédés  de  fabrication  de  cuir  factice,  fait  avec  des  rognures  el  échar- 
nurei  provenant  îles  tanneries. 

a  57*  La  brevet  d'invention  da  ^(iiiaae  aas,.dont  la  deosanda  a  été  dépoaéa« 
la  ai  mai  i85s ,  an  aecrétariat  da lapréfectore  du  dépatlement  da  la  Saina, 
par  te  sieur  Royer  (Louis-Antoine),  à  Paris,  rue  Saint-Martîa,  >a5>,  powi 
«a  appareil  propre  à  Tépuration  darkuilade  foie  de  morue. 

i58*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  7à  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Schoenherg  frères,  à  Paris,  rue  du  Faulx>ur^-âaiol-||Brtài|k 
n*  272  ,  pour  charpente  mobile  en  bois. 

2  5^°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  doat  ia  demande  a  été  déposée^ 
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le  98  mai  i852,  au  secr«itariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Loire, 
par  ie  sieur  SigauU  (Louis),  rue  de  Foy,  n**  44*  i  SfinfeiÉtieone,  pour  on 
iostmmeDt  principalement  appliciUe  à  la  fabricaticm  des  rulNuis  fetonn  (fit 

160*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  «dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3^  mai  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  do  Nord, 
par  îes  sîenrs  Six  fr^res,  à  Waiemmes,  pour  une  application  du  lessivage ,  da 
blancliiment  et  de  ia  teinture  du  lin  ei  du  chanvre,  pour  la  Hlature  de  ces 
matières. 

i6i*  Le  brevet  d'invcnlion  Je  qain/e  ans,  dont  In  demande  a  ék-  déposée, 
ie  21  mai  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine, 
par  le  aieur  Stiolie  (Johann),  à  Prague  (Bobéme),  repréaenté  par  le  aieor 
Brade,  à  Paris,  me  ae  Craasol,  n*  5 ,  pour  vn  syalème  de  cbauihge. 

169*  Le  iMrevetd^nvention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  d^osée, 
le  19  mai  iSSs ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  In  Sràe, 
par  le  stenr  Tourel  (Jean-Fraoçois),  à  Paris,  rue  de  Mulhouse ,  n*  11 ,  pior 
fantaisie,  déchet  de  soie  ou  leurre  de  soie  teinte  avant  le  peignage  ou  le 
cardagc. 

i63'  Le  brevet  d'invenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7fi  mai  1832,  au  secrétariat  de  ia  préfcclure  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Valard  et  Doucet,  à  Paris,  rue  Cbapon,  n"  32,  pour  applica- 
tiooa  d*omemenls  à  la  bîjonterie. 

164*  Le  hrevetrd'invention  de  ouinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ts  mai  i85s ,  au  seerélarîat  de  ta  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Vciliard  (Eugène-Napoléon)  et  Manceaux  (François -Jules),  à 
Paris ,  quai  Napoléon,  n*"  3i ,  pour  des  projectiles  allongés»  se  forçant  d*enx* 
mêmes  dans  les  armes  à  feu  rayées. 

i65**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
*         le  î5  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Willms  (Uéué-Alcxantlre-l^ugène) ,  ù  Paris,  rue  de  Charcnton, 
n°  1 2 ,  pour  moyens  propres  h  tourner  les  socles  de  pendules  oblongs.  ^ 

106*  Le  brevet  d'mventiea  de  iqufnse  ans,  dont  fa  demande  a  &S  déposée , 
le  a6  mai  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  le  Seine, 
parle  sieur  Bakkers  (Paul),  à  Paris,  me  du  Temple,  n* Sa,  pour  un  gem 
de  chapeaux  dits  chapeaux  veloutés,  sysùme  Bahhrrs, 

167*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  26  mai  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du 'département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Barnelt  (Thomas),  roprtscnlé  par  le  sieur  Croskill ,  élisant  domi- 
cile chez  le  sieur  Armcngaud  aîné,  à  Paris,  rue  Saint-Sébastien,  n"  45,  pour 
des  perfectionnements  apportés  aux  moulins  à  blé  ou  machines  propres  à 
moudre  toute  espèce  de  grain. 

168*  Le  hrevet  d^inventlon  de  quinxe  ans,  dont  In  demande  a  été  déposée, 
le  a7  mai  iS5a,  an  iecrélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Baudouin  (Félii-Marie),  à  Paris,  rue  des  Récollets,  n*  3,  pour 
nn  procédé  de  chaufTagc  des  liquides. 

169*^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposé* 
le  26  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bclletlre  (Franrois-Valentio),  rue  Constantine,  n'/i3,  à  la  Ghn- 
pelIc-Snint-Denis,  pour  des  moyens  de  désinfection  des  fosses  d'ai5auces. 

170*  Le  brevet  d'invenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2Ô  mai  i852,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  dcpartcmeut  de  laSciac^ 
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par  Je  sieur  Belvallelle  (  Viclor-Conslant) ,  h  Paris,  rue  du  Faubourg-SaiiU- 
Denis,  n"  55,  pour  application  du  venlilateur  aux  voiluics  et  aux  clievaux. 

171*  Le  brevet  d'iavention  de  quinze  aos,  doat  la  demande  a  été  déposée, 
le  a 8  mai  i852 ,  au  aeerétafitt  de  U  préfecture  do  dépertemeni  de  la  5eine, 
per  le  dame  Boavet,  née  Lévéque  ( Jeony-Carolioe) ,  à  Péris,  rue  de  Caall-  ' 
gliooe ,  n*  1 4 1  pour  des  perfectionneinenU  apportés  à  la  presse  à  jUaabre  sec. 

172*  Le  brevet  d'inveotlou  de  quinze  ans*  dont  U  demande  a  été  déposée* 
le  t6  mai  i852  ,  au  secrétariat  de  la  prérccture  du  département  de  ia  Seine, 
par  les  sieurs  Canier  (Félix),  Lézc  (Pierre)  et  VVoilbeim  (Ferdinand),  à 
Paris,  rue  du  Faubourg-Poissunniôrc ,  n°  10a,  pour  un  four  propre  à  la  fabri- 
cation du  coke  et  à  i'exlraclion  du  gaz,  etc. 

173**  Le  brevet  d'invenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  cii  posée, 
le  2&  mai  iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  lancine,  par 
le  siior  Chambdland  (Loiiia-MariehGaspardj,  à  Paria,  me  de  Luiembourg, 
II*  33,  poor  un  système  de  publicité  dit  hs  êoremê  d*or. 

174*  Le  brevet  d*iiiveiition  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i**  mai  iSSa,  au  serr^Varial  de  la  préfecture  du  département  do  la  Seine, 
parle  sieur  Cbaravel  (Jules-Jean-fiaptiste),  à  Paria, passage  Joufiroy,  n*  35, 
pour  broderie  anglaise  guipure. 

175"  Le  brevet  d'invenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  6ié  déposée, 
le  îG  mai  i-Saa,  au  secrttarlat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seiue, 
par  le  sieur  Cbarles  (Prospcr-Georges) ,  ù  Paris,  rue  de  Dièvrl:,  u***  10  et  la, 
pour  un  appareil  dit  chaaffe-baua, 

176*  Le  bref  et  dlnvention  de  quînse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  s6  mai  i8St,  au  secrétariat  de  la  préfecture  da  département  de  la  Seine, 

Kr  le  sieur  Damour  (Toossaint- Pascal) ,  à  Paris,  pUcè  Daupbioe,  n*  aa,  pour 
a  perfectionnements  apportés  à  une  cuvette  en  fonte  à  interception. 
177*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
Je  29  mai  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  D'belle  (Julien-Ânaloie) ,  à  Paris,  avenue  Marbeuf,  n**  a5,  pour 
un  système  d'argenture. 

178**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dout  la  demande  a  été  déposée, 
le  aé  mai  i8Sa ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine, 
par  le  sienr  Dopuy  (Jean-Tbéodore) ,  à  Paria»  rue  Sainl^aveur,  n*  5o,  pour 
un  système  d*impres5ion  chromoHibograpbique. 

179°  Le  brevet  d*invenpon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a6  mai  1802,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  îe  sîenr  Fléchin  (Jacqties),  ù  Paris,  rue  des  Enfant  s- Rouges,  n*  4,  poor 
agrafes  juuu'lle-»  dites  altachrs-scniettrs ,  remplaçant  le  rond  de  serviettes. 

180°  Le  brevet  d  in\ enlion  dc(|uinu!  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  27  mai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Gaulrot  (  Pierre  Louis) ,  rue  Saint-Louis,  au  Marais,  n°  Oo,  pour 
Jke  perfectionnements  apportée  dans  la  confection  des  instruments  à  vent  en 
métal. 

181*  Le  bretet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  ia  demandée  été  déposée, 

le  3  juin  1862,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  des  Bouches* 
du-Rbûne,  par  le  sieur  Gilles  (Bugène) ,  cbcz  le  sieur  Peragallo,  rue  Sainte- 
Vicioire,  11°  1  '1 ,  i\  Mar&eille ,  pour  un  appareil  propre  à  eitraire  les  matières 

colorantes  végétales.  •  '  X 

182°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  a  éié  déposée, 
le  27  mai  i6c>2  ,  au  secrétariat  de  la  pref.cturc  du  département  de  la  Seine, 
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par  les  sieur»  Girauflon  et  compapnie,  n  Paris,  rue  de  la  Hoquette,  a*  il4t 
pour  dffs  moyens  li'aîii^loméralinn  dos  cumbuslibies  pulvôrult  nl.s. 

183°  Le  brevet  d'jDventlon  «le  quinze  ans,  dont  la  drniande  a  été  déposée, 
le  37  luai  1662,  au  socrëUriat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  beioe, 
pw  les  Meom GoiUrd  (Pierre)  et  PMlippc  (Marie^Jmide-Eugèoe),  i  Plu», 
rue  de  Kewly,  1^  »8,  pour  Qoeanachine  à  fabriquer  une  étaffle  dke  4nftm 


1 84*  brevet  d'iofcntion  de  qutnae  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée^ 
le  35  mai  iSSa,  an  sei-r^riat  de  la  préfecture  du  déparlenent  de  la  Seine» 
par  le  si<  ur  Lanleigne  (  Urbain-An^ns'c) ,  A  Paris,  rne  deiFonrratifS,  n*  1}, 
pour  un  a[>parcii  d  a6ro5!allt>ti  ou  (Je  iiaMi^ation  dans  l'air. 

i8.S°  Le  brevet  d'invention  de  <|uiiuc  ans,  dont  la  demande  a  éiè  <lrp<-.séc, 
le  3^  mai  1^52,  au  se<  rélariat  de  ia  prêtée  turc  du  dt^partentent  de  iaNeioc, 
par  les  sieurs  Laurent  frères  et  beau^frëie,  représentés  par  le  sieur  Armen- 
gaud  jeune,  à  Paris,  me  des  Fitles-du'Calvatrc,  nC  6,  pour  une  aiteMe  pour 
h  filature. 

1 86*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  l'ié  déposée, 
lesô  mai  itSt,  an  secrélarial  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seioe^ 
par  le  sieur  Lecuyer  (Franc^ois  Joseph) ,  à  Pa.*is,  rue  Montmartre,  n*  i^o, 
pour  un  appareil  à  làrcuiaiioo  interne  et  concentrée  pour  ie  cbauflafe  des 
bains. 

187*  Le  brevet  d  invonlinn  de  quiiizc  ans,  dont  la  demande  a  rte  disposée, 
le  29  inai  1862,  au  scirétarial  de  la  prélecture  du  déparlcmeut  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Lejour  (Charles- Laurent)  pt  Lagarde  (Cbarke-Térenoc),  k 
nrîs,  me  du  Faubourg-Ssint-Denis;  n*  29 ,  pour  une  eau  réactWc  popce  à 
Ibire  revenir  lea  nuancée  dans  k  trempée  tfos  flenvs  -artificieUes  et  daaa  It 
teinture  des  plumes. 

i8d*  Le  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  dont  la  demandes  étédëpeaëe, 
le  38  mai  i8â2,  au  secrétariat  de  la  pr«  fecture  du  d.^partemcnt  de  la  Sein e- 
Inférieurc,  par  les  sieurs  Lcvnllcux  et  Gressin  (Henri),  rue  du  Pré,  n*  at, 
à  Rouen,  puur  uii  syslrmc  de  ruban  de  earde  éplui  licur. 

189'  Le  brevet  d'invcnliou  de  quiiue  ans  ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  38  mai  1 863 ,  au  sccrciariat  de  la  préfecture  du  département  des  Bouches- 
,én"Rb6iic,  par  le  aieor  Longttelanes  (Pîcrre^uis),  rue  Navarin,  n*  5,  à 
Marseille,  pour  une  machine  à  double  destination  pour  percer  les  pieds  ém 
dukises  sai  endroits  destinés  à  recevoir  les  barreaux  et  aux  endroits  deatinés 
à  ficevoir  les  dossierit. 

l>90*  Le  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  dont  la  demende  a  été  déposée, 
le  27  mai  i852,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  .sieur  Lus>ere;m  (Jncques-Edtjuard  ) .  à  (^linrentoîj ,  pour  des  améliora- 
tions essentielles  apporlévs  à  la  dispusilion  des  appareils  ou  sièges  et  des  lieux 
dCaisanccs. 

j  9 1*  Le  brevet  d^invention  de  quinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  35  mai  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  la  SeÎM, 
par  le  ûenr  Maniqnei  (Jf«n«Baptiste),  à  Paris,  me  du  FaulMmrg-âaîttt- 
bénis,  n*  174,  pour  on  eyalimc  d'appareils  propres  à  dévider,  développer, 
filer,  doubler,  retordre,  etc.  la  aoie,  le  lin,  le  coton,  le  cbanvre  el  Unlm 
natibres  testHes  et  filamenteuses. 

1  Qa'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
Je  35  niai  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  IWiet  (François-Cliarlcs-Joscph) ,  à  Paris,  rue  de  la  Grande- 
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Traanderie  «  n*     ,  pour  «m^HtfitÎMt  étm  !■  oonsIrâclMa  des  devâutam 

de  cheminées  h  rideau  mobile. 

193*  Le  brevet  d'invonhon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  d/pos^-c, 
le  a7  mai  iSôi ,  an  secrétarial  de  la  pr<^fectiirc  du  dëjia- temenl  de  la  ^eine, 
par  Je  sieur  Kotii  (CiirélieQ-Juics) ,  à  l'aris,  rue  Bleue,  11*  26,  pour  un  système 
de  porte-monDaie. 

ifA*  brevet  d'ioveolies  de  qoine  em,  dool  le  demende  •  été  déposée , 
le  97  mû  i853 ,  eu  teerétariat  de  le  préfcctare  dci  dt^partemeitt  de  la  Seine» 
]»r  leeiear  Kousseau  (Armead-Aaloifie),  A  Pam,  nae des Maraia  do-Temple» 
11*  53,  pour  application  d*an  procédé  de  mee  en  couleur  brHiant  au 
appartements. 

195*  l-c  brevet  d'invention  de  qu'nze  an»,  dont  la  demande  a  6\6  disposée, 
le  a6  mai  i852,  au  secrétari.»l  de  l.i  pn'Tecltire  du  dép:nt(M>»et>t  d.-  la  Seine, 
par  le  sieur Srnnequier  (  Phdlppc  Piorre) .  rue  \farcaJft,  11°  33,  à  la  (  fiapc  lle- 
i>aiul-Dcnis,  p  ur  application  du  sable  Icinl  et  galvanisé  au\  meubles  rusii- 
^aes  pour  jardins ,  parcs ,  appartements ,  etc. 

196^  Le  brevet  dlnvention  de  qninse  eos,  dent  le  demande  a  été  déposée , 
le  s6  «ai  1  BSi ,  en  seerétariat  de  le  préfecture  de  département  de  la  Seine ,  par 
le  sieor  Théroudc  (Alexandre-Nicolas),  h  Paria»  mede  Montmorency,  n*  ]4f 
peernn  appareil  mécanique  eppli^[Dé  intéri  en  rement  aux  pou  |)éesd*en  Tant  et 
propre  à  Ifur  donner,  {l  une  maoière  ittielUgiUe,  les  artteulatioiis  et  leaîn- 
fleiioQS  de  la  voix  humai r  r^ 

1  9-7'  Le  brevet  d'iiiV(Mitioii  de  quinze  ans,  dont  la  demmde  a  été  dc'poséc, 
le  27  mai  i852,  au  serrélarijt  de  In  préfecture  du  déparlement  dti  Rhône, 
par  le  sieur  Trucbot  (Jules] ,  à  Villeurbanne,  pour  des  tissus  ra^cs  dits  dents 
mia,  pom*  la  eonfectiliDi»  dee  erttelea  plissés  en  Kegerie. 

190*  Le  brevet  d'invention  de  qui n te  ans,  dont  la  demande  a  été  d^poiée» 
le i5  mtm  1869,  «m  tecréiariat  de  le  prérecture  du  département  de  la  oeinei 
perle siettr  Vinrent  (Jean-Baptiste),  à  Paris,  passage  do  Jeu-de-fioule, 
peer  perfeetionnemenls  dans  la  navigation  à  la  vapeur. 

199*  Le  brevet  d'invention  de  qnînre  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  juin  i852.  .'lu  secrétariat  de  la  préfe  turc  du  dép.irt'-ment  ^e  la  Seine, 
par  le  sieur  Allié  aîné  (  Alx  l  Jnsepli-Anloinr  ) ,  à  Paris,  rue  Simon-le-Franc, 
n*  17,  pour  un  appareil  concentrateur  à  condensation  pour  la  dissolution  et 
la  cuisson  des  apprêts  de  chapellerie,  des  vernis  en  gcucral  vl  d'autres  subs* 

xoo*  Le  brevet  d*inventîon  de  qninse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  1**  jnîn  i8St,  an  serrétanet  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
perle  sieur  Anteracbe  (André),  à  Paris, me  du  Sentier,  n*  i3,  pour  un  sja- 
ttae  de  celotiei  pour  ebepeanx  de  femme  et  les  moyens  d^ en  opérer  la  fabrt- 
cation. 

îOi*  Le  brevet  d'invention  de  qnin/.e  ans.  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1*' juin  18.S2,  au  secrétariat  de  la  préferfun'  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Barrère  (Benjamin),  à  Pans,  rue  Mazarme,  n"  4o,  pour  appli- 
cation de  la  galvanoplastie  A  la  gravure  mécanique  en  taille  douce  pour  être 
i  oiprimée  typograpliiqœeMnt. 

Le  brevet  d^inveniion  de  (|iiinie  ans,  dent  la  demande  a  été  dépoeSe» 
lo  9  juin  18S»,  en  aeerélar&at  de  le  préfeetore  dn  département  de  la  Seine, 
|Mr  les  sienn  Bataille  père  et  fils,  â  Pans,  rue  de  la  Pépinière,  n*  16,  pour 
un  syMèm  rendent  le  laaienie  fiie  dans  lea  dia(|nea  à  signaux  pour  chemine 
4e  1er. 
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3o3°  Le  brevet  (ImTcntion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée^ 
le  2  juin  iSSs,  au  secrétariat  de  la  prctecturc  du  département  du  Rhôoe« 
par  le  sieur  Bergeret  (Lugène),  rue  Moobieur,  4i  «  ii  Lyon,  pour  la  con« 
servation  indéfiaie  dts  pomaM  de  larr^»  miiet  Mot  différantM  formes ,  pour 
servir  à  raliineaiatioo* 

loi*  Le  brevet  d*inveDtioii  de  quinze  ans,  dont  la  demende  a  été  dépotée» 
le  a  juin  iSSa ,  au  secrétariat  de  la  préfeotore  du  département  delà  Seine* 
par  les  sieurs  Botturi  (Sébastien)  et  Fontaine  (Léopold),  à  Paris,  me  de 
Sf  inc ,  n**  9 ,  pour  des  tissus  et  un  métier  mécaaique  et  moteur  avec  piano  à 
lisses  f  et  machine  à  fouler  et  ù  teindre. 

aoo'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2  juin  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfcctuie  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  firocot  (Louis-Gabriel),  à  Parb,  rue  Chariot,  n*  69,  pour  dea 
perfectionnemeots  ap]>liqués  à  It  tospenaion  k  reesorta  et  relalifa  à  rborlo- 
garie, 

306°  Le  brevet  d*iDvcntion  do  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  i*'juin  iSSa,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Cb^ue  fils  (Joseph),  à  Paris,  roe  d'Angouléme-dtt^Temple,  n*  56» 
pour  un  calorifî  rc  h  courant  d'air  cliaïul. 

207°  Le  brevet  d'inventiou  de  quinze  ans,  dunlla  demande  a  été  déposée, 
le  1"  juin  iSSa,  au  bccrélariat  de  la  préfeclnro  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Devisme  (Louis  Frau^oiâ  j,  ù  Pans,  rue  du  llclder,  n*  la,  pour 
des  perfecUoonemenU  apportée  aux  armes  à  feu  dites  A  hdU  foraéf. 

ao8*  Le  brevet  dmvention  de  qui  nie  ans*  dent  la  demande  a  été  déposée» 
le  3  juin  i853 ,  an  eecrétariat  de  la  préfectore  du  dépwtement  de  la  Mayenne, 
par  le  sieur  Dopré  (Jean- Baptiste) ,  à  Cbâicau-Gootier,  pour  un  système  mo* 
dératcur  du  tangage  des  bâtiments  à  voiles  et  à  vapeur. 

209"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  d<^po5éc, 
le  i"  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Kbingrc  (Jean-Daniel) ,  à  Bruxelles,  élisant  domicile  chez  le  sieur 
Lacan ,  ù  Paris ,  rue  de  Berliu,  u"  1  a ,  pour  un  système  de  iabricalion  du  uoir 
animal  en  grain. 

a  10*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoeée» 
le  1*' juin  1 85 3,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 
par  le  sieur  Ellwood  (Henri)»  k  Londres»  représenté  par  les  sienrs  Tmfiint 
et  Sautter,  ù  Paris,  rue  Oroîiot,  n*  3,  pour  des  perfectionnements  dans  la 

fabrication  des  chapeaux. 

211*  Le  brevet  d'invention  de  quinr.e  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Mainc-el- 
Loire,  par  le  sieur  Gaultier  i  Henri-Pierre) ,  Cbemin  de  terre,  à  Angers,  pour 
une  poutre  en  fer  cl  eu  bois  combinés. 

313*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  d^oe^, 
le  s  9  mai  1 85  3,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine», 
par  les  sieurs  Gaviliet  (Jean-Daniel)  et  Doncl^ain  (Dominique),  à  Paris,  rue 
de  la  Perle,  n°  1  4,  ^ourun  procédé  d*étamage  de  glaces ,  sans  mercure. 

313**  Le  brevet  d invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  i"  juin  iSvi2  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  ï.i(  nrs  Goldsmid,  Seholencld  et  compagnie,  à  Paris,  rue  Péirelie» 
u"  I  3  ,  jH)u:  p(  rle.  lioiincmenls  uu.\  compleur.s  .1  s:;/.. 

214"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  29  mai  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemcal  de  la  s^ine^ 


Digitized  by  Google 


B.  n*  100.  (  ) 

|Nir  le  tlrar  hêm  (Jacqaat4foêl),  éKiant  domiciie  à  Pari»,  rue  ThéreneC» 

B*  10,  ponr  Tarpentage  et  ie  dorage  da  fer  iDotjdtble. 

s  1 5*  Le  brevet dHnventioD  de  quinze  ans,  dont  la  denande  e  ét^  dépotée» 

ie  1"  juin  1863  y  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  ?ieurs  Lesucur  (Henri-Thomas)  et  Bréard  Lalandc  (Louis-Alfred)  «  à 
Paris,  rue  Montmartre,      63,*  pour  des  perfectioDpementf  apportëféllB 

prompt  Icssiveur. 

216°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  él6  déposée, 
iè  99  mai  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  ^icine, 
mt  ia  ileiir  Leiesta  (iean-Marie),  à  nuria,  me  do  Temple ,  a*  1 18,  pour  per- 
netiooDeiiieata  gëDàatti  tnz  «atensilea  à  Foiage  de  rartillerie. 

f  17*  Le  brevet  dTioveDtioa  de  «foinie  aaà,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  SQ  mai  1 85  a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine, 
parle  aienr  Lnsarcbe  (Antoine),  élisant  domicile  à  Paria,  rae  eth^tei  Ber- 

g^,  pour  un  appareil  de  chauffage  par  le  gaz. 

s  18**  Le  brevet  d'invention  de  qumze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée* 

le  ?9  mai  1862 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Luzarchc,  élisant  domicile  ;\  Paris,  rue  et  hôtel  Bergbrc,  pour 
un  appareil  pcrrcclionrn'  de  cliaulTago  applicable  aux  cliauditres  des  locomo- 
tives cl  de  la  marine,  et  pour  les  modifications  apportées  auxdites  chaudières, 
afin  de  les  approprier  à  cette  application. 

219"  Le  brevet  d'iiivention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i^'juio  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  beiue, 
par  le  aienr  Millet  (Eugène-Alexis),  à  Paria,  rue  dn  Fauboorg^Saint-Denil» 
.a*  9 ,  pour  appareil  séparateur  hydraulique  dea  matières  fécalea. 

330*  Le  brevet  d*inYen lion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaée, 
le  i"juin  i$52,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Mulvé  (François-Dcsiré-Victor),  à  Paris,  rue  Neuve-Saint-Panlt 
n*  1 3,  pour  un  régulateur  d'alimentatiou  des  chaudières  à  vapeur. 

3  2  1°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  9  mai  1862,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  du  Nord,  par 
lea  sieurs  Morel  et  compagnie,  À  Uouiiaix,  pour  une  madiioe  à  peigner  toutea 
les  matières  filamenteuses. 

333*'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a  juin  iSSs ,  au  secrétariat  de  la  préfecinre  da  déparleweaft  de  ia  Seine, 
par  le  baron  Palm  (Joseph),  4  Aanbourg,  élisent  domicile  chea  le  aîear 
Gerdtsial,  à  Paria,  boulevard  Saint-Martin,  n*  39,  pour  perCectionneoaeata 
daaa  la  coaalniction  dea  feura  pour  cuire  lea  briquea,  lea  tuilea  et  toale  eipke 
de  poterie. 

aaS*  Le  brevet d*iavcniion  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
ie  3  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  préfectui*e  du  département  de  ia  Seine, 
par  le  sieur  Panizzini  (Joseph) ,  chez  le  sieur  Raspi,  à  Paria,  me  Laiàjette, 
n*  64,  pour  machine  hydraulique  à  pression  d'air. 

22  Le  brevet  d'in\entioa  de  qtiinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1"  juin  i83i,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sieor  Perrctier  (Jean-François-Emmanuel) ,  à  Paris,  rue  Barbette, 
n*  lii .  pour  le  ajrtème  d^ediqplatioa  de  divera  gearea  de  fobiaela  de  àhmn 
•■lélaaa  purs,  de  boia  et  de  coaupesitbna  mélaiiquea  à  divete  gearea  de  bea- 
teîHea  et  de  récipienla  d*une  dénomination  quelle  qu'elle  aoii,  de  toatea  graa- 
éeara ,  ea  gréa,  verre,  porcdatne,  terre  cuite  veraie  et  éqMillée,pear  eeaienir 
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4ei  racre8«otmetd«iMili»«tiilmfs,  de  ««mm,  cafegitek  ferai»  li^tite» 

liiiiles  chimiques. 

975**  Le  farevel  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 

ie  là  niai  .8.iî  ,  au  secif  lari  il  de  ta  préfecture  du  déparlement  de  l  •  Seine, 
parle  sieur  Penoiu  ((.lau(lc-A.llrrH) ,  représenté  pnr  le  situr  Matliieo,  à 
j^CLS,  rue  Saint  6^bu»iteu ,  n"  45,  pour  un  système  de  presaoir  ou  presse  à 
cjlindrc  perrcctionné  pour  extraire  le  jus  du  n.arc  de  raisin,  de  la  bclleravc» 

9s6*  Le  brevet  d*i»venlieii  4e  qmMe  ens«  dent  le  deeaesde  e  été  défeeée, 
le  3  jnîa  iSbe,  en  teffétartHi  de  le  préfectefe  du  déeeritift  de  le  Bmm^ 

fur  le  sieur  Pirot  (NoCl-NicoU») ,  à  Perie»  vue  Vieille  du-Temple.  o*  laS, 
pour  un  système  dcaliné  à  rendre  ioue  génies  de  JbouleiUesapiesà  leièliri- 
CfttloD  des  liquides  gazeux. 

Le  brcvcl  d'invention  do  quinze  ans,  dont  la  demande  a  (^lé  déposée, 
le  5  juin  i852  ,  nu  s»  crétannl  de  la  prélci  lure  du  déparlcmcnl  de  i  Aisne,  par 
le  sieur  Pri'\oi  ( Ferdluaud  lrcuée].  à  Mor^ujf-eu-TUiérache,  pour  une  aciérie 
mécanique  à  cjfliodre* 

399"  Le  brevet  dmvention  dequiase  ans,  donlk  demandée  été  déposée, 
le  3  Juin  1801»  eu  secrélerîet  de  le  prélecture  dn  département  da  RhAoe» 
per  le  sieiir  Simon  (Jeeepb-Benoii),  rue  Satnt-Joeeph,  n*  5,  à  L|on,  |k>v 

une  machine  à  fabriquer  des  pastilles. 

sig.Le  brevet  d'iuYeiition  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  juin  i8?>2  ,  au  secrétariat  de  la  préf^iturc  du  département  de  la  Scioe, 
par  le  sieur  Slevens  (Jolm-I  ée  )  .  rej  réscnté  parle  ?lcur  Brade ,  à  Paris,  me 
de  CrusK)] ,  n*  5,  pmir  îles  perferlinnuemcnts  dans  la  propulsion  drs  navires. 

a3o'  Le  brevet  d'invention  de  quio/.e  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  juin  ^853  .  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

rir  le  sieur  Stocker  [  Alexender-Southwood) ,  représenté  par  te  sieor  Gilbée, 
Ma.  rue  de  TÉchiquier,  n*  89,  pour  perfeciionnements  pour  boucberek 
*  couvrir  leâ  bouteilles  et  antres  vases,  et  pour  embosser  et  fabriquer  lee  bim- 
tbees  et  capsules  etnpiuyés  à  boucher,  lesipiets  derniers  perfectienneraents 
"MDt  applicables  h  'Tau très  effets  utiles. 

33  I*  Le  brevet  (rinyentîon  de  quinze  ans,  dont  la  d'amande  n  été  déposé*, 
le  i"  juin  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  >eine, 
par  le  sieur  de  Su«sex  ( Fran(^ois-Stanisl«s-Mrldon  ),  élisant  doniicilc  à  Paris, 
rue  Grange-lkileiièrc.  n*  16,  pour  procédés  de  imilement  de  sulfates  de  soude, 
potesse  evehaax,  pour  obtcn.r  de  la  soude  et  divers  produits. 

»3e*  IM  brévet  d^veotion  de  quinte  em,  dont  la  densndeeété  déposée, 
^le  t  juin  iSSt,  eu  seeréleriat  de  la  préfertore  du  dé)ierlnnent  é»  le  Seine, 
per  le  sieur  Tbarin  (Xavier- Pierre),  à  Péris,  rue  du  Temple,  n*  5i,  pourm 
libleau  méi*aniqna  par  aoblirr. 

s33**  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7  juin  i853  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlemetU  du  Rhône, 
par  les  sieurs  Han<ic  (Fortuné)  et  Piaton  (Claïade),  rue  Uaaaeviiie,  u**  6,  A 
Lyon,  pour  l'apprêt  et  le  séchaij'*  fbs  rrépcs. 

334**  Le  brevet  dinveuliun  de  quinxc  aus,  dont  ia  demande  a  clé  dcpoeée, 
le  S  juin  iftSa,  eu  secréieriat  de  la  préfecture  du  déperteeeenl  ém  Rbèae, 
fmt  le  sîear  Bmmeen  (  Jeen^Clende),  élieeni  domsoîle  cbeele  eioM^tapiene, 
•peesego  Thnliimn,  n*  19,  A  Lm,  pour  nm  apparoU  de  chantage  dit  eèeen- 
mk  française  mlimneUs  Mîopkerv. 

eift*  Le  hrevet  A'kifenlien  de  ipunee en»,  deat le  demeade  > été  il  ^meli , 
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etObe,  par  Ir  sieur  Bourrloii  (Jeao-Ba|>iiste  Alphon88),  à  Étampes,  [wmiwi 
turtauciiu  fermée  par  un  bourrekt  remplaçant  la  colie. 

3-36°  Le  brevei  d*inveiUion  <Ie  quinc<;  ans,  dont  le  dciaanrle  a  vl6  d^poséti, 

le  S  juin  i  <*^rvi,  an  sfcréliriat  la  jjrf'H  clure  du  déparlemonl  de  1«  5eina|, 
par  le  sieur  CalauJ  c  (Jcan  Pierrt;] ,  a  Paris,  rue.daa  Varluf»ft°  a6»j>oiar4m 
appareil  télégraphique  fieclri(|ut\ 

i37*  Le  !)revel  d  invention  tlo  (juinze  .ins ,  dont  la  demarido  a  été  déposée, 
ie  9  juin  i8î)K,  au  socrét.iri.il  .le  1  i  pr('r<H  tiirc  du  di-parloiiinnl  de  ia  (jifonde, 
pariesaiearj  Cbani{)on  (Pierre) ,  cl  Panot  (AiiJn  ),  le  premier,  cour'»  Chain^ 

rue  Batip;rand',  a*  8  *  à  Boréàawi,  pour  vn  :«yst&ntè 
ètVBf^ana  graailss  miie»  propm  ea  transport 4as aiatières  lourdes,  prnr- 
cpiÉaaaoBlF  Asa  aioaNoos  ot  daa  tanwi* 

938*  Le  brevet dlnventioD  de  quinie  ans,  dont  fa  demande  a  été  dépo!iéa. 
Il  8  juin  iSSi ,  nu  secrétariat  de  la  préfecttira  du  déporleaBe&t  de  la  Marne, 
pw  !e  sieur  Collard  (Picrre-V:clor),  à  Clieniers ,  pour  un  van  ponr  1f*s  î»r.iina, 

î39*  Le  brevet  d'invcniion  dr- quinze  ans,  dont  la  demande  n  été  flépoj^ée, 
U  I  a  juin  i85î,  ati  scf  rél  >rial  de  l;i  préfe^'tnre  du  (l'-parlem<Mil  de  la 
Ifeurtbe,  par  le  sieur  Convenlz  (Louis),  à  Nauey,  pour  la  piie  |>ortativ€  dite 
fie fH^rlative  guérisseur  éieetro-m  iffn'  tttfne. 

j4o*  Le  brexel  d'inv  ullon  (!»•  (jnin/c  a«ts,  dont  la  demande  a  «Hé  déposée, 
iO)  juin  i85:i,  au  secrc lar  at  de  la  préfeclure  du  déparlouient  du  lUiùoCi 
DIT  les  ttcnrs  Curmurot  (Antoine]  et  Pinîel  (Marr],  rueTliouret,  n*  i,  à 
làjo» ,  pour  ta  snppreaiioii  de  la  bot'e  élastique  dans  les  métiers  A  la  Ja<H|uarf. 

Si  I*  Le  brevet  dlnventtoo  de  quinse  an»,  dotit  la  demande  a  été  déposte, 
la  5  juin  1857,  an  secrétarial  de.  la  préTecture  du  département  de  ta  Seine, 
par  It  sieur  Colin  (Pierra-£douanJ) ,  à  Paris,  ruades  Dédiargaors,  n*  7,  pour 
applicttion  du  rnonfrhouc  vulcanisé  (ou  amrcs  corp?  élastiques)  au  motitage 
de«»  hastous  ou  a  jr  ifcs.  deslinéo  n  ^upj)!re^  la  -oni  lesse  manquant  à  c-  nains 
produis,  dans  un  rniploi  (pii  l'i \'i;<-,  loU  que  rhaus&ures,  guClres  COUSi^eS 
pour  eifants.  ccinliuT-s  de  pantalons  ou  cali'rons. 

24a**  Le  Licvcl  d  invcnlion  do  «pitrize  nus,  <I.>«1  la  demande  a  élé  déposée, 
îc  7  jun  iSôa,  au  serrélarlit  de  lu  prèle  luie  du  jléjjarlenieul  Je  ia  5eiae, 
jparlcs5earâ  Ueloruic  (Luuis)  cl  &aii|)a^ni  *,  ù  Paris,  rue  i^liciicl  le-Coaite, 
B*  25 ,  [Hur  un  genre  de  vernis  imperméaMa. 

343*  U  brevet  d*infenlion  d«*  quinze  ans ,  dont  la  deasande  a  été  déposéa , 
la  3  jutoiSSa,  au  secrétariat  da  la  préfacture  du  départemeiU  de  la  ^l  inoi 
par  le  aiuir  Drapier  (César-Anguate-Jus'-pli  ) ,  à  Paris,  rue  de  la  Fidélité, 
n*  a6,  p'>ir  procédés  pr«'presà  extraire  Jtrec:emcnt  l'oxy  le  ou  blanc  de  zinc 
de  tous  les  miaéraua  qui  ie  renlèrtoent,  au  moj|aa  pnucipaicmeut  de  foucf 
inodiiiés. 

a4/»'  I.e  brevet  d'invention  de  quittai?  ans,  flnnt  ia  demande  n  élé  déposée, 
le  9  juin  i857,  au  «««•rréiar i.il  d«»  la  préfeclitr(  du  di  parteiin-nl  de  ia  l.oire, 
par  !(•  sieur  ICyraud  (  Aug'i.<>  c),  rue  iJuvei  iiny,  n"  3,  à  5aiiilrLtteiiue , ^our  un 
splcnic  de  fusil  et  p  slulct  douhlv' à  un  seul  cliien 

siS*  Le  bre\el  d  iaveiitioii  de  quinte  ans,  doa*  la  dtaBande  a  été  déposée, 
le  tfnai  t8&a,  au  ««créterîal  da  la  préfeetere  do  défienaaMni  âale  Saine» 
pari»  M«r  Ferry  (Amaod-HvaoiiHlia),  A  Lsedwa,  éliaent  AamoUe-ckcr  le 
aieer  LeUeec,  à  Pkri»,  m»  Sèinfts-Appeli ne ,  n*  »,  pour  ose  diapaeitio»  aai» 
ctaifM  iMABBlanéenaat  applieable  eur  le  €lafieré*«B  pmm  mu  i^wmm§m9^ 


Digitized  by  Google 


(  736  ) 

pour  jouer  dci  aîn  et  def  «ceompagncnMDto  au  mcytn  d*one  manivelle  et  d'un 

«notettr. 

Le  hrevet  d'invention  de  quinze  ans  ,  dont  la  demande  a  ^té  déposée, 
le  52  avril  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déjwtemenl  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Forgct  (Fidële-Âimé) ,  rue  de  la  Pé|)inière,  79,  à  Montrouge, 
pear  des  peHectioDttaffleiiti  apportée  4  la  lâbncalion  dlndîgo  français  dk 
Vm-soliAt,  pour  lequel  les  sîeors  F.  Albert  et  compagnie  ont  déjà  pris  na 
brevet  le  3o  avril  idSt. 

a&7**  Le  brevet  d*iavfOtîoQ  de  quinze  ans,  dont  la  demaodc  a  éU  déposé* 
ie5  joiii.lft5s,att  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Grcenwood  (Thomas) ,  représenté  parle  sieur  Perpigna,  à  Parb, 
rue  Sainte-Anne,  n"  46,  pour  des  perfectionnements  apportés  aux  métiers 
servant  à  étirer  cl  à  peiç;ner  la  laine,  la  soie,  le  lin  ,  le  chanvre  et  les  é(oupe§. 

Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  9  juin  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loiri, 
par  le  sieur  Gros-Renaud  (Pierre-Louis],  me  Géreutet,  n*  s5,  k  Saist^ 
Etienne,  pour  des  roues  b^dranliques  à  réaction. 

a49*  Le  brevet  d^inveotioa  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposte, 
le  4  juin  i859,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemenl  de  laSeiie* 
par  le  sieur  Juvanon  (Gustave),  h  Paris,  rue  Albouy,  n**  10,  ))our  desappanilt 
inodores  applicables  aux  sièges  d'aisances,  aux  urinoirs,  etc. 

200'  Le  Lreset  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépo>éc, 
le  10  juin  i852,  au  secrétariat  «le  la  prélecture  du  département  rie  Ma.ne- 
et-Loirc,  par  le  sieur  du  Lavouër  ( Valcutin-Poiricr] ,  élisant  domicile  à  la 
Pointe,  commune  de  Boucbemaine,  maison  de  M.  du  Lavouêr,  pour  un  pro- 
cédé de  désagrégation  et  de  décoloration  des  matières  organi(^ucâ  végétafca  on 
animales. 

a  5i*  Le  brevet d*inventton  de  quinze  an»,  dont  la  demande  a  été  d^séc, 
le  l^  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  duiNord» 

{)ar  le  sieur  Lemielle  (Théodore) ,  à  Vaienciennes,  pour  on  ventilateir  à  par 
ettes  mobiles. 

252"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  céposée  , 
le  5  juin  18Ô2 ,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  li  Seine, 
par  le  sieur  Lewandowski  (Charles-AlphonscJ,  à  Paris,  boulevard  SaiU-Denis, 
n*  90,  pour  disposition  d*un  appareil  pour  décomposer  f  absinthe  et  toute 
<  spèce  de  sirop  dit  cora/ê  armofpn/ri^of. 

2  53*  Le  brcTet  dinvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ét^  déposée* 
le  é  jttin  i859,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  îe  sieur  Limonaire  (Antoine),  à  Paris,  rue  Neuve-des-Petits-Chanps,  n*  20, 
pour  marteau  répétiteur,  à  renvoi  d'échappement  r t  pour  une  d(  uHe  visr^u- 
latrice,  aux  fourches  brisées,  applicable  au  mécanisme  de  pianos. 

aSV  Le  luevet  d'invention  do  quinze  ans,  dont  l.i  demande  a  (té  déposée, 
le  4  juin  j852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemenl  lq  la  Seine, 

rir  le  steur  Martin  (Arthur- Félix),  représenté  par  le  sieur  Armcugaud  jeune. 
Paria,  me  des  Filles-dn>Ca]vaire,  ti*  6,  pour  une  poudrière  de  dirnse,  dite 
pondirtbe  eiiifiîftii#, 

s55*  Le  brevet  d*lnvenUon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  apposée» 
le 5  juin  lêôo,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dé|)artemcnt  de  la^eine, 
par  les  sieurs  Paradis  et  compaj»nîe,  Grande-Rue,  n°  23,  à  la  Chapelle-Saint 

Denis,  p(îur  moyens  propres  h  appliquer,  sur  les  métaux  ou  sur  les  corps  non 
métalliques  convenablement  préparés,  soit  du  cuivre  pur  (enivre  rou^J, 
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soit  un  alliage  de  cuivre  et  de  linc  (cuivre  jaune) ,  soit  un  alliage  de  omvr€ 
etd'étain  (bronze),  soit  enfin  un  alliage  triple  de  cuivre,  ëtaio  et  zinc. 

a56*  Le  brevet  d  invention  de  (|uin7c  ans,  dont  la  demande  a  6\é  déposée, 
ie  5  juiu  ]iS52,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlemeut  de  la  Seine, 
p«r  M  simir  Paaquier  (Pierre-Auguste) ,  à  Paris,  rue  Fontaine-Molière,  2 S, 
pour  QB  ptoeédé  •nplîcAbIt  an  dëgnÎMage  des  Idnes. 

9$7*  Le  biml  Jnmûoûon  de  ooinie  ant,  dont  ta  demande  a  été  dipoiée , 
ie  5  juin  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfectnredn  département  de  la  Seinei 
par  les  sieurs  Pétin  etGaudcl ,  à  Rive-de-Gier,  représentés  par  le  sieur  Arman* 
gaud  aîné,  à  Paris,  rue  Saint-Sébaslien ,  n°  4 5 ,  pour  des  perfectionnements 
apportés  dans  la  fabrication  des  pièces  de  forge,  et  particulièrement  applicables 
anz  bandages  de  roues. 

a58'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  9  juin  iSSa,  au  secrétadat  de  la  préfecture  do  département  du  Khone, 
par  la  danr  Roybet  (Florant-LoutaCnarlas)  at  son  éponsa,  néa  Colla  (Fnn* 
(oisa) ,  ma  Childabert,  n*  9 ,  à  Lyon,  pour  lia  licpianr  da  JCéMac. 

1S9* La bmat  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  19  jnin  i8$3,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Menr- 
the .  par  le  sieur  Simon  (Toussaint) ,  à  nmières^nz<'âalines,poor  nna  mackine 
à  faucilier  dile/auci/2rur  mécanique. 

360*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7  juin  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Tbario  (Xavier-Pierre),  à  Paris,  rue  du  Temple,  u°  i5i ,  pour 
taUaam  mécaniqnes  psr  sablier. 

161*  La  kavat  dinvantion  de  anima  ans,  dont  la  demanda  a  élé  d^Mtéa» 
la  3  juin  i85a,  an  secrétariat  de  la  préfectara dn  déparlamant  de  la  Seine, 
par  la  sîanr  Tliier  (Pierre-Louis-Timothée) ,  à  Paris ,  passage  Choîseul,  n*  39, 
pour  on  appareil  destiné  àséparerlèsmatièKS  fécales,  à  raidadamomramants 
rotatifs  et  (iltration  ascensionnelle. 

262°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Vcln  (Louis-Prospcr)  ,  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Saint-Martin , 
n*  117,  pour  une  liqueur  de  framboise. 

»63*  La  bravai  d'invention  de  irainsa  ans,  dont  la  demanda  a  élé  dAsosée, 
la  5  jntn  i859 ,  an  secrétariat  da  la  préfeclore  da  département  de  la  aaina, 
par  ia  siear  de  Villemur  (Josepb- Armand),  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Mont- 
martre «  n*  8,  pour  des  voiles  artiiîoiels  dn  palais  et  des  perfactiannamants 
ans  obturateurs  de  la  voûte  palatine. 

264*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2  5  mai  1862  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Gironde, 
j)ar  1rs  sieurs  de  Villeneuve  (Auguste) et  Tardls  (D.),  rue  des  Argentiers,  n"  16, 
a  Bordeaux,  |>our  ia  fabricatiou  du  papier  et  du  cartou,  à  l'aide  d'une  pâte 
végéule. 

a65*  Le  brevet  dlnvention  de  quinia  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
la  aS  mai  >8$o,  an  secrétariat  da  fa  préfecture  du  départemeot  de  la  Gironde, 
parlessieuis  de  Villeneuve  (Auguste)  et  Tardis(D.),medea  Argentiers,  n*i6, 
à  Bordeaux,  ponr  ia  fabrication  des  tissas  da  laine  avee  un  mâanga  da  laine 

végétale. 

Le  brevet  d'invention  de  quinrc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  10  mai  j8Ô2,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Vauclusc, 
par  le  sieur  Amade  (J eau-Baptiste) ,  à  Lisie,  pour  uu  mastic  imperméable. 
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fOT  Ut tÎMr»  Bilou  (  Ja<  c|iies) .  el  J^tnt  {  Umm^,  è  Pkm,  wm^Àê  k  ViH 
flf  %^  pMir  HM  MelMoaà  Amrfm  kt  Wk,  et  propre  è  k  kbnci6«isi 

''^MT  U  brevet  Jinvewée»  q«ke»<M,  <ko4  k  fcwwfc  •  éii  jifi 
k  9  juîfi  i8lt«  M  taerélarki  Je  k  ftiJbammdm  lUparVaMl  itkSi 
fm  kekur  aket  (  k—  ik|ilhHe  Hwnert)^ è  ferit^  ne»  Uoekt  thamâ^ 
pear  an  ef^lèmo  de  démnêimà  mr  gkae,  verre,  tnud^  à  f eâd«  de  b( 
IWB»  4m  ifÉmMme  el  de  rer^Mltim. 

U  hreett dkfei^QO  de ^piwae>  del  k  àfmmit  m  éàé^ 
kg  juin  iSSe,  au  tecréieria  de  k  préfecture  du  d^prlManl  de  1b$ 
par  le  i«e«r  BoulanJ  ( 4<noBy^l«o«ie  itep  Mark)»  faa  de  Bi|eBelil«  ^d 
fh— nm ,  pear  aa  aeétkr  à  fchri<taei'  ti  peilk^|ieae  et  lae  driii 
rafftkoriirok. 

970*  Le  bcevei  d'ioaealka  gainée  aat»  ckni  h  dniaade  a  iééf» 
k  ta  juin  i85«,  ea  eecr^teffkldc  k  fff6fisttaradad^|Mrteai«at  dt\a!je 
mm  ke  eieuf»  CiMafia  (  Loaie j  et  Comreac  (  Icew  twik  ) ,  à  Pari»,  m  ^ 
MMtki  a*  %9f^  pear  des  perfeetieaaeanett  epiieri^e  daae  k  beaciai 
bam-ears. 

171*  Le  brevet  dinvretion  de  ^aîne  aae,  deaÉk4flaMaée  »  d«fi 
k  ai  mfli  iS5e  •  au  secrétariat  de  k  préfecaredu  dcoarteaMnt  d«i  BssnK 
fm  les  aieun  Cbriatian  (Iimv)  al  Jbifektaelter  (fiddérk)^  à  iaéal 
poar  une  macbineà  kioer.  i 

•7 s"  Le  hrovel  d*iaveatiao  de  quinze  aas  dairt  la  deaMada  méiààéjâ 
k  9  juin  iHôs  ,  au  secrétariat  de  ia  préi'oetan*  du  d'^parlemcot 
ftt  k  aieor  €hri  topbe  (Joseph  1 .  à  Paris,  rae  iheire4tfeaéa«  a*  iUf^ 
adeessaire  è  liroir  dk  adàauairr  C&rrjiifba.  I 

973**  Le  brevet  d*ioventioii  de  <|ninze  ans»  deni  In  deoMBi^a  éi^  ^ 
Ja  16  juin  1863,  au  5ecri^ar^nl  de  ia  pnkclore  du  départeaaeat  da 
par  le  sienr  tkvid  (  Aiidré-Vlarie    ékiaoi  doaâcik  cbea  kaiaarleMi«| 
Ukave-des-Caraica^  a**  1  G,  à  Lvoo ,  paar  uo  aictier  i  \a  JacqoarL 

174*  Le  brevet  d*mvention  de  qtùnze  ans,  dont  U  dimanAi  a  êrcd<^ 
k  «1  jaia  1 8.^  2  ,  a«  >ecrdtari:.t  de  la  prékelurc  du  d/partraieat  de  U  Si 
par  k  akur  Deikeai  (<  laude  ) ,  h  Fena^niedu  GnmUCèaatka»  a*!^- 
uu  appeeesl  uHiga^t  que  deatiac  à  teavaerà  «eknté ,  soat  ieaaeMirs  émm 
ke  fafea  aa  femUeia  d 'ao  cabâf r  de  atiniyie,  daa  livae  am  auUe  eljrij 
appareil  npp1ic«il)ie  aua  pupitres,  meubkf«  piaoa*;,  etc. 

ajS*  Le  brevet  d'Iavro  ton  de  qunixe  am,  dont  la  demande  a  êti 
k  té  juta  i853«  au  eaeréiariat  de  la  p  éfeeluia  do  déyailcaieat  è%  ' 
par  k  sieur  Descat  (Cofisianiin),  A  Ikubaiju  pear  «a  pracéAè  paa*  <^ 
eka^r,  laarbrev,  aoauchctcr  et  f>mbrer,  sans  eaver.^  ci  en  nnaricti'^ 
varii^es  ou  mélangées,  toutes  espèce>de  tissus  et  matièra» à  iÎMcr.ct  fa 
laoyen  de  produire  ce  gpnrc. 

976*  I>e  lirevei  d*io>eahon  dr  quinze  ans  ,  doat  k  densaode  a  été 
k  9  juin  i853,  au  secr(^lariat  de  la  préfecture  do  départmi^oi  dcU" 
par  le  sieur  Despréanx  fib  (Cbarles-Jean-Lonts),  ni<*,  de  LonirchaAf^. 
à  Pas^y,  pour  footaines  en  fer  à  1  usage  des  ménages  et  rokad»  f 
adafitcnt. 

»77*  Le  brevet  d*ifnv€nlion  de  quinze  ans,  dont  la  demancl*  a^l^^ 
k  si  jak  1  j^^a  ,  «a  seesélerkt  de  k  préiectaee  dk  déparfeMetal  »^ 
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j,  par  le  sieur  Dorbon-Delvaux ,  à  Thym-le-Motttiflr,poiir  une  aMtthîiM 

itir  les  mërioos  ftortanl  des  méliers  de  tisseurs. 

\*  Le  brevet  d*invention  de  quioie  ans,  dont  la  demande  a  été.  d/poa^*» 
juin  1803  ,  au  sccrélariat  Hc  la  prt^feciure  du  déparlomcnliieB  VotgWt 
I  aieurs  Dumoni  (  Prosper},  el  I>ombrot  (Nicolas),  à  Chinneft,  pour 

îc^tcur  sans  avant-train. 

^*  Le  brevet  d  in\«Mition  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  éié  déposée, 
uin  i852  ,  au  secr<''tariat  de  la  prclVcturc  du  d<5|)artemen(  de  la  Spiot» 
:s  sieurs  F'auchel  frères  (Jacques  Fran(;ois-Nieolas)  et  (Nicolaa-ïllép- 
,  à  Paris,  le  premier,  rue  de  la  Pioqueiie,  n"  37,  el  le  deuxième,  roe 
Antoine,  n"  192,  poiiruu  syslrme  de  ejiiudre  à  vapeur  rolaiif  à  vannes 
isies  remplaçaoi  les  pisUms  à  tringle  clauUeii  avec  fionddk  c|liiuire 

^'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demancîea  éié  d( posée» 
^uin  i8j2,au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  1  Hérault, 
-^ienr  Fulcrand  ((j<raid),à  Ltxlève ,  pour  UAft  piacbina  propre  à  la,  Ia* 

100  des  lisses  en  lil  de  fer  flite  iisscuse. 

•  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  ôlé  déposée, 
juin  1  803,  au  scc  r/lariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  beiue, 

sieur  George  (Alphonse-Alexandre)  ,  à  Paris,  rue  Mcal^  »  a**  ai, pour 

^lèn^e  de  lann  es  dites  atinnsuhcruiucs. 

*  Le  iire^et  d'invention  de  qt.inzc  aus,  dont  la  demande  a  été  d<  paséc, 
anvicr  1  8j2,  au  secrélaria:  ilc  la  préfedure  tlu  dcj>arlenicntdc  la  liaulc- 

par  le  si»  ur  Grivotct  ((Jaucle),  à  Au!  epierre,  pour  un  j)rrreclionue- 
cousistant  à  simplilÎT  la  maciÙAO  pour  la  coupo  el  Tafl^embiage  des 
ijui  composent  le  pbteau. 

^  Le  broet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
uin  1  85  3,  au  secrél  riat  de  lu  prélecture  du  départenici^t  du  Pihône  ,  par 
r  Jacob  (  Ican-napli 'le) ,  rue  Mousieur,  n*  2  1  ,  à  Lyon,  p»i  r  un  a]>pa- 
'^pre  à  rrcueillir  la  vapeur  cooJeu^ée,  ei  établir  la  prca&iou  daos  Us 

t  rcs  à  double  fond. 

'  Le  broet  d'invculion  de  quln/c  ans  ,  doul  la  demande  a  clé  d''posée, 
in  i85j,  au  seerélari-t  delà  prclcclure  du  déparlenunt  de  la  Seine, 
sienr  Rlut/  (Marc),  à  Paris,  rue  Ranibuteau,  n°  77,  j  our  un  j;rnre  de 
ie  obtenue  à  l'aide  du  découpage  du  luud,  cl  de  baude:»  d'étoûes,  de 
,  de  laceb,  de  chenilles,  elc. 

'  Le  brevet  d'inveiition  de  (juin/e  ans,  dont  la  dem-tndc  a  élé  déposée, 
uiu  1  852,  au  secrétari;.t  de  la  préirciui  e  du  déparleuient  de  la  (lliarcntc, 
sieurs  I^aroclie-Jouherl ,  Dtimcr^uc  el  cuiniKi^nic.  h  Angoul(  ine ,  pour 
don  A  Taidc  de  toiles  c>lindrii|ues  ou  de  rouleaux  de  papier  ra^é  par  la 
t  ou  elle  iin  n.e,  ai  iéedu  suiinagc  au  du  glacai^r. 

Le  lirovel  (.l'inxcntlon  de  quinz**  ans  dont  la  demande  a  élé  dépotée, 
uin  au  scct'  ta-i  il  de  lu  préfecture  du  département  de  la  Seine» 

sieur  Lehrclon  (Félix-Samuel),  rue  de  Valencionnes,  n"  8 ,  à  ia  Vil- 
»our  une  macljiuc  dite  nicUeuse  ai^  rtucp  applicable  à  la  labiicalioià  des 
Lies  cbimiques. 

Le  brevet  d'inventinn  de  q»nnzr  uns, dont  la  demande  a  été  déposée, 
uîo  1  852  ,  au  secrélaria»  de  la  préfecture  du  dépwlemeot  do  la  Seine» 

«ieurs  Mcu.ige  (Tbom  s  Ma  lin)  el  Cberpilel ,  élisant  domicile  chez 
r  Ârmengaud  jeune ,  :\  Paris,  rue  des  Filles^du-Calvaire,  u*  6 ,  pour  an 
Je  dioraïua  à  eflcts  animés. 
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988^  Le  brevet  d'intention  de  oaînie  ans  dont  la  demtnde  a  été  dteeée, 
le  8  juin  iSSa,  an  secrétariat  de  la  préFeetnre  dn  dé|Mrtement  de  la  Sebe, 
par  les  nenrs  M^nc  (Cbarles-Manriee-Staniiias)  et  Bodson  (  André-Antoine) , 
le  premier,  h  Paris,  rue  de  Montninrmcy ,  n*  19,  et  le  deuxième,  rae  èn 
Commerce,  n*  36, à  Grenelle,  pour  fabrication  et  coocentraiion  de  Tacide 
Sttifurique. 

289°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ct6.  déposée, 
le  8  juin  iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

Sar  les  sieurs  Pcrs  (Louis-André)  cl  Lucand  (  Pierre-Victor) ,  le  premier,  rue 
B  Havre,  n*  5 ,  aux  Batignolies  (Seine) ,  et  le  dettkième  à  Paris,  me  Saint- 
Honoré,  n*  203 ,  pour  nn  système  d*attraction  applicable  au  chemins  de  ftr, 
«I  dit  ïïfi^mt  Pm  et  JmcwêL 

390*  Le  brevet  dMnventioD  de  quinte  ans,  dont  la  demanda  a  été  déposé, 
le  9  jain  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  départemoit  de  la  Seine, 
par  fe  sieur  Philippe  (Jean-Pierre),  à  Paris,  rue  de  Cliaronnc,  n*  5o,  potr 
un  cooleau  économe  pour  légumes,  fruits,  et  pour  autres  usages. 

291*  Le  brevet  d'invention  do  quinte  ans,  dont  la  demande  a  ttc  déposée, 
le  1 1  juin  1 85 2,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Pillet  (Josepb-Hippolytc) ,  à  Paris,  passage  Choiseul  «  n*  79 ,  pour 
nn  sao>mafle  à  développement  pour  chemins  de  fer. 

999*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  juin  i853 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Pettenkofer  (  Maximilien)  et  Ruland  (Charies) ,  représentés  psr 
le  sieur  Armengand  ainé,  à  Paris,  rue  Saint-Sébastien  n*  45,  pour  des  pro- 
cédés de -fabrication  du  gaz  d'éclairage  au  bois,  à  la  tourbe  et,  en  général, 
aux  fibres  végétales,  comme  matières  de  dislillalioi), 

293'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  c'c  déposée, 
le  1 1  juin  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Maine- 
el>Loire,  par  le  sieur  Riotteau  (Meine-Valère),à  Angers,  pour  une  machine 
propre  à  presser  les  allnmettet  chimiques. 

994*  Le  brevet  dinvention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposés, 
te  n  juin  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Rochas  (Aimé) ,  à  Paris,  rue  Saint-Jacques,  n*  SoS,  pour  le  dur» 
cissement  et  la  conservation  flo  t outes  espèces  de  pierres  calcaires. 

595"  Le  brevet  d'invention  de  quîn/e  ans,  dont  la  demande  a  été  dé|X)sée, 
le  10  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  préfocliiro  du  département  de  la  Si^ne, 
par  le  sieur  Romeuf  (  Alexandre-François  ) ,  rue  Sainte-Tbérèse ,  n*  li,  à  Ba- 
tignolies ,  pour  un  paracbutellèclie  de  toute  grandeur,  applicable  aux  jouets 
d'egfiint. 

996*  -Le  brevetdinvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  1 1  juin  i859,  au  secrétariat  de  la  préfectnre  dn  département  de  la  Sme, 
par  les  sieurs  Samson  (André-Cbarles)  et  Gimmecy  (Alexandre-Bienvenu), 
à  Paris,  rue  de  l'Écbiquier,  n*  45,  pour  Tapplication  dn  verati-X^moine^  à 
tout  ce  qui  concerne  la  confection  dos  registres  et  reliures,  pour  rendre  im- 
perméables les  papiers  autres  que  ceux  de  tenture,  la  carte  autre  que  celle 
employée  pour  les  cartes  à  jouer,  et  les  cartons  employés  dans  la  fabrication 
des  registres  et  reliures. 

397'  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  16  jnin  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  dépertement  dTInare-el- 
Loire,  par  le  sieur  Talibon  (Jean-Dienaonné),  à  Loches ,  pour  une  garde-robe 
réservoir  A  pression. 
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29S*  Le  brevet dlofention  de  quioie  ans,  dont  la  deouadea  éié  déposée» 
le  10  juin  iSSa ,  au  secrëtami  de  la  préfeciiire  du  départemeat  de  la  Seine, 

par  \e  sieur  Trulin  (Bcnoîl-François) ,  à  Paris,  me  Saint-Denis ,  n*  176,  pour 
proci-ciés  de  fabrication  de  tissus  pour  gilets,  pantalons,  paletots,  etc. 

399°  Le  brevet  d'iuvenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  I  2  juin  1862  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 
par  le  sieur  VinlersdorlT  (Georges) ,  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Sain l-Mari in , 
n**  ponr  des  perfediGaneinenta  dans  la  oompoMtkin  des  bains  d'éiamsge 
|xmr  le  fer,  la  t6le  et  d  autres  mëtaui. 

3oo^  Le  brevet  d*invention  de  quioxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  1/1  juin  i853 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 
par  la  demoiselle  Bcauvais  (CécUe*Cclestinc),  à  Londres,  représentée  par 
le  sieur  Leblanc,  à  Paris,  nie  Sainte  .\j)poi!nc ,  n°  2,  pour  un  système  de 
machine  à  ediier  les  chilFons  de  laine,  cl  à  les  conveilir  en  laine  propre, 
pouvant  être  cartlôf  mécaniquement,  sans  auctui  mélange  de  laine  neuve. 

3oi°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  an^,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  juin  i853,  au  secrétariat  de  la  |)rérecturc  du  dcDartemcnl  de  Seine- 
et-Marne,  par  le  sieur  Boisrenoult (Pierre),  à  Saviguy-te-TempIc ,  pour  un 
modèle  de  charrue  en  fer. 

3o3*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  li  juin  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Benoist  (Jacques-Alfred),  Grande-Uue,  n*  97,  h  la  Cli;tpelle- 
6aint-Denis,  pour  un  appareil  de  locomotion  aérienne,  dirigeable  à  volonté. 

3o3*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  éli-  déposée, 
le  1  4  juin  i832  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Breton  (Pierre-Théophile),  Grande-Uue,  n"  22,  à  la  CLapelle- 
Saint-Deois,  pour  uù  régulateur  et  barre  tournante  en  fer,  et  ponr  despierfeo- 
tkmnements  apportés  à  la  volée  en  ^lianebes  des  moulins  i  vent. 

3o4*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  l 'i  juin  1  8j3  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Boisson  (fùigène-Pierre),  à  Paris,  me  Saint-Pierre-llontmarIre, 
nT  8,pour  nn  procédé  de  fabrication  de  cadres  do  daizuerréolypes. 

3o5*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  clé  déposée, 
le  17  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d«  parlement  (k*  la  Seine, 
par  les  sieurs  Bouchard  (Charles  . \nloinc-hoberl),  à  Paris,  rue  des  Noyers, 

35 ,  pour  aUuinclt&>  chimiques  capsulées. 

3o6*  Le  brevet  d*invenlîon  de  qnbie  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée,  le 
16  juin  1 85  9,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rbône,  par 
les  sieurs  Clair  (Jean),  Naibollier  (Josepb)  et  Peguet  (François),  à  Villeur- 
banne, pour  la  fabrication  du  papier,  carie,  carton  et  moulage,  etc.  etc. 

3o7*  Le  brevet  d*inreotion  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ï\  juin  i852,  au  «ccrétariat  de  la  pi éfecture *du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Demaulin  (Charles-Alexandre)  ,  ii  Paris,  rue  Sninl-\  ittor,  a"  85, 
pour  un  système  de  fcrnielure,  appiieahie  aux  appareils  de  Nidangcs, 

3oS'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  Jcuiande  a  été  déposée, 
le  1 2  juin  1  Su  3 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Fagret  ( Jean-Frac çois)  et  Frété  (Henri),  à  Paris,  le  premier, 
quai  de  Bétbune,  n*  ià ,  le  deuxième,  rue  Saint-Louis^cn-nie»  n*  83,  ponr 
un  s]fstème  de  crémone  à  brisure. 

809*  Le  brevet  d'invention  de  (quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  di'poséc, 
le  16  juin  i852,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 


Digitized  by  Google 


(  74a  ) 

ptr  Te  liearGinrd  (Fhnper),  i Paris,  rue  én  Faubanrg-SuBlArlitt,  a*  i€9, 
{MOT  QD  eombosUble  ^  dumn  sv  llti':^e  on  île  ï étoile. 

3io*  Le  brevet  d'ÎDTent ion  <Jc  quinie  ans,  doni  la  demande  a  été  déposée» 
le  i5  juin  i85i,  au  secrétariat  de  la  pr*  fccturc  du  dép-rtcmcnt  de  b  Seine, 
par  les  sieurs  Conel  (  Augiis^in-Amand)  rl  Crorclte  (  Augastin- Alexandre) ,  à 
Paris,  rue  du  Grand-Chaolier,  n*  3,  pour  uoe  pttile  peodule-réTett ,  avec 
cadran  m(*caniqiic. 

3i  i"  Le  brevet  d'Invention  de  quinze  <ins,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  juin  i852,  au  aecrétariat  de  la  préfectaredu  département  de  laGiroode, 
par  le  aîear  Guibert  nevea  (Jeaii-Pierre*Airred-Gu9tave],  quai  Saiote-Croii» 
oTSa  •  À  Bordeaux,  pour  t*n  système  mixte  de  constnictioDsmaritiroet. 

3 13*  Le  brevet  d'inveution  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée» 
le  1 5  juin  1 85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dép'rtemeot  de  U  Seiae» 
par  le  siour  Gysseos  (François- Joseph),  à  Pari  s,  rue  Motilaiartre,  n*  A6»  pour 

pcrfrt  lionncnicnls  a(>portés  aux  clarioettea  à  treize  (  lofs. 

3i3"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  dcmanJc  a  été  déposée, 
le  \h  juin  i8j2,  «u  sccrclariiil  de  la  préreclure  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lacliave  (Jean-Jac(]ues  Aciillle) ,  à  Paris,  rue  Fontaine-Saint- 
Georges,  n'  II,  pour  une  machine lj^Jrauli(|uc  propre  au pubcmeut,  à  répai- 
sement  et  à  l'élévaliou  des  eaux. 

3i4°  Le  brevet  U'invcniion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  c'té  déposée, 
le  16  juin  i85!i,  au  .vcrréiariat  de  la  prélecture  du  départemcut  du  Douba, 
par  le  sieur  LaUemaod,(Jo5epl)) ,  me  Saint* Viuoeot,  u"  1 ,  à  Bcaaa^on ,  ptur 
la  prt'paration  et  la  carbeniaation  de  la  tourbe. 

ZiV  Le  brevet  d^iaveation  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée, 
le  19  juin  1833 ,  au  secrétariat  de  la  préfeeture  du  dépertemeat  da  Nord, 
par  le  sieur  Lefort  (Léon),  i  Baavia» pour  use  presse  oeatiaae  dealiiiée  à 
eatrairo  iesstics  végéiauT^ 

3 16*  Le  brevet  <1  iuvenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposée, 
le  i5  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  iltpartemenl  de  la  Seine, 
arle  sieur  Lireux  {Louis-(Jiai les) ,  a  Paris,  rue  hougeuioiil,  u'  i,pour  des 
ains  d  hyposulGle  métalfiques  propres  à  Targenture  galvanique. 

317*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  17  juiu  i8ja,  au  secrétariat  de  la  préfecinre  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Mabonx  (Édouard-Alpbonse),  à  Paris,  rue  de  la  Fontaioe  Me 
iière,  n*  iS,  mineur  de  plue  de  dtB4niit  ans,  autorisé  par  aea  père,  paor 
pdottes  et  coussins  eo  caoutchouc  pré|iaré. 

3i  8*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  iSjuin  i.Sf)?,  au  secrétariat  de  la  préfecuirc  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Malfilatre  (Félix),  à  Paris,  rue  Dupl  ot,  n"  9,  pour  un  mwle  de 
création  de  bibliothèques,  nu  moyen  de  «^ouscriplion  et  d  abonnements  dans 
toutes  les  villes  de  France,  d  une  populaii  )n  de  cinq  mille  àm"s  et  au-dessus. 

319°  Le  bre\ot  d'invention  de  cpiinzc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  :5  juin  i  SS!» .  au  S(  crélarial  de  la  prélecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Macintosh  (Julm),  repiésenlé  par  les  sieurs  Tnilfnul  et  Saottcr, 
à  Paris,  rue  Drouot,  n*  2,  jiour  des  perfectionnements  dans  les  machines  à 
vapeur,  le  gréement  des  vaisseaux,  et  dans  les  moyens  propres  à  fbciliter  la 
narclie  de  ces  derniers. 

320*  Le  brevet  d'invention  de  ((uînxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i4  juin  iBSa,  aa  aecrétariat  de  la  préfecture  du  départemeal  de  la  Mae, 
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par  km  mtwn  yiaiillii  frènw^  à  fte»>  nm  fla  ChlHwi  JE— ,  tf*  y  et  § 4 , 
pour      appliotliDM  de  ia  gttvMoplMlît. 

^31*  Le  bre%€â  JioftiÉimi  de  quiow  «nt,  àmt  b  demande  a  élë  ôôpo&êê^ 

ie  i6  juin  i65a,  aa  secrétariat  de  la  préfectore  du  dcpartcment  de  ta  >(nae, 

rir  le  sieur  Momas  (  François-IK^sin'  ) ,  «élisant  domicile  clin  \c  sieur  Hit  hard, 
[^arîs,  rue  Vivieooe ,  u"  53 ,  pour  uo  syAlème  de  coupe  de  vèieoMata  rf'apiii 
xmlure. 

3a3"  Le  brevet  il  invention  de  quinze  ans^  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1  a  >uia  iSôa ,  an  aacréieriat  de  le préfcctar«  du  dëpartpment  de  la  Seine, 
par  I»  letar  liiceiee(Le«b-Viiieeol),  à  Péris,  me  de  MéiiilmontenC,  n*6« 
pour  «ne  pomouule  liquide  ayant  pour  prim-ipal  e0el  de  contervcr  teujoon  le 
mare  4«s  clieweiuL,  total  en  errêtest  iear  cimie,  et  pcé^eaeut  leur  décelo- 
retioB. 

ZiZ"  Le  brevet  d'Imcnlion  de  <|uinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ï  A  jtiin  l^5î,  au  sccn  tariat  de  la  préfecture  du  dcparirmeul  de  la  Seine, 
par  le  sieur  l'ral  ( Julcs-Anloinc) ,  à  Paris,  rue  du  IVtil-Tliouars,  n°  i8, 
pour  l'applicaiiuti  aux  perhicanes  et  v«>lels  d'un  moyru  ^uccani^ue  dit  arrr't  À 
remol,  deatiné  à  en  faciliter  l'ouverture  et  la  r«frau  ture« 

3i4*  Le  bref  et  d^imctitiea  dequiiueans,  doni  le  demande  e  été  déposée, 
le  lijva  i8&3,  eo  eeeréteriet  de  la  préfeciore  du  départ^mrst  de  le  Sekie, 
pir  le  tienr Quemel  (Aiifwle),  rue  de  Flandre,  n*  97 ,4  le  Villeite,  povr  us 
moieo  «Topérer  le  coodenaalioa  de  la  vapeur  d'écliapj  emcnt  des  machinei 
motcicea  dea  bateaux  à  vapeur,  par  rantplui  direct  de  l'eau  ritérlcnrc  au  iia> 
vire,  eu  utilisant  les  surlacc  imm»*ri;<^es  ou  non  immrr:;ros  de  la  carcoc  ou 
toute  autre  surface  disposiV  5  cet  eUV-t,  sans  qu'aucune  puissance  mécaoîque 
soit  nécess;(irc  pour  renouveler  l'eau  de  cotiden^at'ou, 

325'  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  ta  demande  a  été  déposée, 
le  1 5  juin  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loire, 

Sar  le  tieur  Revollier  (Mathieu),  A  Valbeoeile,  pour  un  mode  de  eonrectîoA 
e  trousses  destinées  à  le  febrication  des  faux,  faucilles  et  autres  outils. 
336'  Le  brevet  d*iiivenlioa  de  quinte  ans,  dont  la  d»*maiide  a  été  déposée, 
le  i5  juin  i85s»  au  Sfcrétariat  de  la  préfecture  du  déjiartement  de  la  Seines 
parle  sieur  Ribot  (Alpliunse>Marie),  liouicvard  Poissonnière,  n*  2A,  pour 
bec  de  lampe  à  gaz  liquide. 

337°  Le  brevet  d'invention  de  (juin/e  ;ins,  dont  In  demande  a  clé  déposée, 
le  26  mai  i  Sôa,  au  secrétariat  de  la  prelectiue  du  département  do  la  Seine, 
par  le  sieur  Kodel  (Charles-Ldmc),  à  Paris,  ru'*  de  In  Verrerie,  n*  5ti,  pour 
sptème  do  pis*ons  applicaUeaui  instruments  demu^nique  en  cuivre. 

3s8*  Le  brevet  d'in\iention  deouinie  ans,  dont  le  demande  e  é\&  déposée, 
ie  ^6  juin  18S9 ,  en  eecrétariet  de  la  préfecture  du  département  du  RJitoe, 
ner  le  sieur  Ronxe  (Reymond) ,  rue  de  1  Aononciadc,  u*  1 1 ,  à  Lyon,  pour 
économie  de  earteni  sur  erlicles  fabriqués  avec  des  Jacquart. 

Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  <lpmn;  de  a  été  déposée, 
le  igjuin  1  862 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déporiemcnt  du  Nord, 
par  les  sieurs  Kuei  (Lucain),  et  lilack  (  VVi  liamK  ;\  Catuhrni,  |[H>iu*  un  appa- 
reil applicable  à  l'extraction  du  jus  de  la  puljie  de  bi  ilcrave. 

33o*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  iS  jvîn  i8St  «eu  secrétariat  de  le  préfecture  du  département  de  le  Seiae^ 
par  le  sieur  Sbede  (Jeea-Frençois),  à  Péris,  quei  d'Auaterlits,  n*  S3,  poor 
e»  eppereil,  avec  «es  eceeaems,  propre  à  Icisiver  les  linges. 
331*  Le  favevet  éTiMniieii  de  fûnieens,  éM  le  demende  e  élé déposée. 
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le  lÂ  juin  i85a,aa  secréUriat  do  la  préfecture  du  dé|>aiiement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Slerckx  (François-Guillaump) ,  représenté  par  le  sieur  J.  F.  Cail 
et  compagnie,  à  Paris,  qnai  de  Billy,  pour  un  chemin  de  fer  sous-ma> 

rin  servant  au  passage  des  canaux,  rivit*'rcs,  fleuves  ou  bras  de  mer,  etc.  et 
pour  des  moyens  d'exploralioa  du  fond  des  eaux,  en  remplacement  de  la 
cloche  du  plongeur. 

35a*  Le  brevet  d'invention  de  quinie  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
U  16  juin  t859*  an  secrétariat  de  la  préfecture  da  départenwnt  de  la  Saine, 
par  le  sieor  Weil  (Nathé)  «à  Fans,  me  da  Faubourg  PloiaMinnière,  n*  40  his, 
pour  un  genre  d'aUnoiettet  servant  à  cacheter  les  lettres  et  dîtee  atfawftita» 
cirêHL'Cackeîer, 

333"  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  juin  iSSi,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  l'Aube, 

rar  \o  siour  André  [Lucien  ) ,  à  Cennc-Monesliés,  pour  une  machine  destinée 
doubler  et  retordre  deux  ou  plusieurs  fils  ensemble. 
334°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  élu  déposée, 
le  ibjuin  1802, au  sccrclarial  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bâtard  (Prosper-Tbéodore),  à  Paris,  place  da  Vieox-Marche- 
SainIpMarlip,  n*  5,  pour  une  enclume  poor  battre  tes  faux. 

335*  Le  brevet  d  invention  de  quinte  ans,  dent  la  demande  a  été  déposée, 
le  85  juin  1852],  au  secrétariat  de  la  préfecture  da  dépertement  de  Tlsère» 
par  le  sieur  Bazelaire  (Marie-Michel-Ëdouard)  et  compagnie,  à  Moirans, 
ponr  UD  procédé  mécanique  pour  tisser  sans  navettes  avec  trame  continue. 

336'*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposée» 
le  18  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parles  sieurs  Buel  (Ileclor)  cl  Gaullier  de  Claubry,  à  Paris,  le  premier,  rue 
Saint-Martin,  n'  ,^8,  tl  le  deuxième,  rue  des  Fossés-Saint- Vlclor,  n'  43, 
pour  un  procéJi^  de  conscrvalion  tics  grains  sans  conslructiou ,  mécanisme  ni 
déliât  cmeut,  applicable  aux  végétaux  vlvanls  et  à  la  destruction  des  animaux 
naisibles  qui  s*attanucnt  aui  matières  organiques* 

337*  Le  brevet  d'invention  de  qoinse  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposée, 
le  19  juin  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  l'Oise, 
psr  le  sieur  Bocquillon  (Théodore),  à  Cormeilles,  pour  un  robineC  pcdeo- 
tionné.  j 

338"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposée, 
le  33  juin  i8âs,au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Uanle* 
Saône,  par  le  sieur  Boulanger  (I^lerrc),  à  Falion,  pour  an  Système  de  mo* 
leur  bydraulii[ue  «lit  liiilnur  à  jrdsion. 

33ij^  Le  brc\et  d'invention  de  fnilri/.e  ans,  dont  la  demande  a  élé  dJpo^e, 
le  19 Juin  1 83 2,  au  secrétariat  de  ia  prércclure  du  déparlemeui  de  la  Sciae, 
parle  sieur Cocheran  (Joha-Wcbster) ,  en  Amérique,  représenté  par  lesiecr 
Perpigna,  à  Paris,  rue  Sainte- Anne,  n*  46 ,  pour  une  machine  à  orojer  dite 
ptdvématcar  Cooheran, 

3éo*  Le  brevet  drinvenUon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée^ 
le  iK  juin  iSSa ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

rir  les  sieurs  Daudé  (FrançoisnJcan-Guillaume)  et  Lemaistrc  (  Julieo-Honoré), 
Paris,  rue  du  Temple,  n*  79,  poar  un  système  de  dominos  en  pâte  céra- 
mique et  d'un  seul  morceau,  et  des  moyens  propres  à  les  établir. 

34  1°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  32  juin  i852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlemeui  de  la  Seine, 
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parie  sieur  Dauzat  (Jean),  élisaut  domicile  chez  le  sieur  Emeat  Bréjou,  à 
aria,  rue  de  la  Harpe,  n**  70, pour  on  coiasardà  articulation. 
S4a*  La  bfavUdinveiiliMi  é^quinaan^t  dont  latauada  a  été  déposée, 
la  iS  joîa  iS5i,  an sacfélariaft  da la  préiaçtnra du  déoartamaiil  da  Sama^ 

Marne,  par  le  sieur  Denis  (Léon),  à  MaotigDj-tiii^Loiiig,  pour  «oa  voua 
hydraulique  à  godets  alimantéa  par  daa  poospaa  al  dontk  fiNPeaiDotrioa  aandt. 

applicable  à  un  moulin. 

3^3**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 S  juin  i85a  ,  au  secrétariat  de  la  préfectui'e  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Dugué  fils  (Pierre) ,  à  Paris,  rue  Saint-Maur-Popincourt,  n*  1  ao, 
pour  uuc:  maciiioe  continue  ou  à  laminoirs  superposés,  pour  frotter  le  sable 
propre  à  la  fondaria» 

94â*  Le  dlofanlioii  de  quinse  ans,  dent  la  daiaiida  a  été  dénaiéa^ 
la  18  jain  i85t,  au  aacrélanai  de  la  préfectnce  du  déparlaiMat  de  la  Mna, 
par  le  sieur  Embry  (PiemPaol-Fïosper) ,  à  Pferia»  me  SaiaiaGrei»dMi^ 
Bretoonerie,  n°  3a  ,  pour  un  fermoir  de  porlc-monnaie,  porle«îgares,  etc. 

Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dé^>08ée» 
le  18  juin  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d<f'partement  de  lOise, 
par  les  sieurs  Foubert  (Jean-Louis)  et  Cbabert  (Pierre- André),  le  premier 
à  Saint-Germaiu-la-Poterie,  et  le  second  àfieauvais,  pour  une  machine  rota- 
tive et  à  compression  pour  la  fabrication  et  le  polissage  des  carreaux  blancs 
poordaUagé. 

3é6*  Le  brevet  d*iiiveatioii  de  4|ui&se  ans,  dont  la  deoModa  a  élé  déposée» 

le  18  juin  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine« 
par  le  sieur  Galibert  (Jean-Pierre-Aiberl),  à  Paris,  à  la  iaculté  de  médeciDe, 
pour  tableau  moniteur  dea^ioé  à  remplacer  lea  loupettae  dena  les  bèteie*  lea 

appartements,  etc. 

347"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  élé  déçosée, 
le  18  juin  iMj2,  au  st^crétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Ilaas  (Daniel) ,  À  Paris,  rue  du  Temple,  n**  167,  pour  un  procodé 
de  fabrication  d*eacre  de  Chine  liquide. 

ZkS*  Le  brevet  d*iuventioD  de  quinaeana,  dont  la  demandée  été  déposée , 
la  19  juin  i85i»  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  départeaseai  da  laSeiuei 
par  le  sieur  Kufahl  (  George- Léopold-Ludwig),  représenté  par  le  sieur  AiHMii-. 
gand  aîné ,  à  Paria ,  rue  SeintrSébestien ,  n*  45 ,  pour  des  perrectioaasmenle 

apportés  dans  les  armes  à  fou. 

3^9°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposée, 
le  18  juin  iSSa^,  au  secrétariat  de  la  préfeclure  du  département  de  la  5eine, 
par  le  sieur  Lacombe  (Henri- Auguste j,  à  Paris,  rue  Bergère,  n**  3o,  pour  un 
système  de  prc»sc  litbo^apbiuue. 

35o*  Le  brevet  d*iiiveiition  oe  ouinta  aus,  dont  la  demande  t  été  dépeséa» 
le  18  juin  i$5a ,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  dépsrteoient  de  la  Sefaie» 
par  le  sieur  Lejeune  (Jules),  rue  Boileau,  n*  1 4  «  à  Anteuil  «  pour  un  système 
de  Liancbissage  du  lloge. 

35i*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  18  juin  i853,  au  sccrôtariatdc  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lctourneau  (Victor),  à  Paris,  rue  Micbel*ie-Ck>mte,  u"  27» 
pour  un  genre  de  bouton  ciit  nèmaphilc, 

Zh^"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 7  juin  1 85  a ,  au  st^crétariat  de  la  préfecture  du  département  da  la  Saiiia, 
par  le  sieur  Lorriot  (Afsèae-Jeao-Baptiste),  boulevard  du  CSoosbat,  u*  8»  A 
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BclkfUle,  pour  des  p«rfMliMiB«meoU  al  ta  Illo4ii«tlioai  ÊffoHÊê  è  um 
vadiine  à  battra  kt  «éritl^ 

IW  hm  bravai  ^nvmtio*     qahiia  au,  doofl  la  dmanda  •  été  dépaaéa, 

la  iS  jain  i  SSi^  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépfftement  de  la  8aiM^ 
par  Ve  sieur  llalW  (Jean) ,  élisant  domicile  à  Paris,  rue  Coq-HéraB»  hèttl 
des  Gaules*  pour  tin  système  de  moulin  k  vent  invariable  et  réglé. 

354*  Le  brevft  rVinventioQ  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a5  juin  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Cha- 
rente, par  ie  sieur  Mesnard  (Auguste), à Barbeiieux,  pour  un  cadran  rooa- 
vent  applicable  aui  montres. 

3S5*  Le  bratet  d*ipventioD  de  ouiofa  ans,  dont  la  demanda  a  été  déposée, 
la  aS  jam  i85a,  aaaecrétaiîatdetapréfaetore  du  départament  dabQifoada. 
jMvl»ilaiirlMMialaé(JaatiApliBta),  roata  TMlama, 0!  i6o,àBar- 
daans,  paar  un  syttèM  d*apparall  pour  dotrer  lai  eardaa  daa  Mea  da  toi- 
lures  sur  la  rooa  alla-méme. 

356*  Le  brevet  dHnveniion  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  I  juin  i852,  au  secrétariat  «le  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  ie  sieur  Nadal  (  Jean) ,  h  Paris,  rue  de  la  Feoillade,  s,  pour  des  per- 
fsctionnemeuls  apportés  à  la  iampe-modérateur. 

357''  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  19  juin  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  la  sieur  Ricbard  (Toussaint),  à  Paris,  roa  da  raoboiii|fl^Moiitmartra, 

6t  «  poor  des  aanans  pareéa  pour  locoBBolivaa,  waggons  at  rtmatm  dSvanas. 

^58**  Le  bravât  d*iaventioa  de  quinze  ans ,  dont  la  demanda  a  été  déposée, 
le  19  joio  iS5f ,  aa  secrétariat  da  la  préfecture  du  département  de  la  Loire- 
Inférieure,  par  les  sieurs  Riom  (Antoine^  et  Monnaires  (Fran^ob),  à 
iNantes,  pour  une  pompe  aspira  nie  et  refoulante. 

359*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ét».^  déposée, 
le  i  9  juin  i852  ,  au  secrétariat  de  ia  piéfeciure  du  département  de  la  ÎJeine, 
par  les  sieurs  Sa^siat  et  compagnie,  à  Paris,  rue  Saint-Georges,  n"  29,  pour 
des  perfectionnements  apportés  à  la  macbine  à  terrassements  dite  pohrmode. 
.  Mo*  La  bff«v6C  d*laveiition  da  indina  aos,  dont  la  demanda  4  été  d&oaée, 
la  a6  jnitt  iSSa,  an  leeréfariat  aa  la  préfactnre  dv  département  du  fCofd, 
par  le  sieur  Scbuzenbadb  (Sébastien),  élisant  domicile  chas  la  daor  Rer- 
nard  frëres,  rne  de  Gourtrai,  h  Lille,  pour  un  procédé  propre  à  extraire  la  . 
matière  sucrée  et  en  général  toutes  le^  matières  solubles  dansreau,de  la  bet- 
terave, des  fruits  et  de  tous  les  corps  organiques. 

36i°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  21  juin  1802,  au  sfcrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Vauclusc, 
par  le  sieur  Sciiwartz  (Ldouard) ,  à  Mulhouse,  élisant  domicile  chez  le siaor 
Thaoïas,  I  Avignon,  pour  un  produit  de  garance  dit  carmin  de  garance, 
•  '  Ml*  La  brevet  dînvantion  da  quinsa  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  a  9  juillet  iSSs,  an  seerétarint  da  la  préfectora  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Smyers  (Louis),  représenté  par  le  sieur  Armengnnd 
afoé,  à  Paris,  rue  Saint-8é|>astien ,  45,  pour  des  perfectiônnements  apportés 
dans  les  scies  circulaires,  particulièrement  destinées  au  sciage  de  raraMsai 
du  marbre  et  d  autres  substances. 

363"  Le  brevet  d'invention  de  quinic  ans,  dont  la  demande  a  été  déj>osée, 
le  ai  juin  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  S>eine, 
par  le  sienr  Liaiann  (Fiédcric),  ù  Paris,  rue  Cbapon,  n*  1 ,  pour  un  s^s- 
tèase  de  fermeture  de  porta-monnaie,  etc. 


Digitized  by  Google 


B.     100.  (  747  ) 

364*  L<)  brevet  cVioventinn  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaée, 
le  18  juin  i853,  au  secrétariat  dt>  la  iiréfcclure  du  département  de  ia  Seine, 
par  le  sieur  Vui^nicr  (Jules-Nicolas)  ,  à  Paris,  rue  Quincampoil,  n**  33,  pottf 
des  perfcctiouncmentâ  dans  icb  buuchcsde  ciialeur. 

365*  Le  brevel  dTiomtioii  4e  quinie  m»,  4oiiI  W  àmtÊiéè  m  élé  ddpQtée , 
U  «1  JmB  iSôs»  t«  •ecrélamt  ds  Ul  préfectar»  db ë^partement  d«  U 

fir  Im  mm  Woilbemi  (Ftfdia«iid),  Gunier  (F4Ut)  H  Uté  (Bem)«  4 
•m,  me  du  Faaboarg-Potssonnibv,  n*  10a ,  pour  «a  régnlatoiur  «1  ctmjj^ 

366*  Le  brevet  d'invention  de  qtiinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  1"' juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfeclurc  du  départetneut  de  It 
Somme,  par  le  sieur  Aml)let  (  François),  rue  de  la  PoissonniëreHl' Eau-Douce, 
n"  18 ,  à  Amiens ,  pour  1  uaipioi  dei»  ciiaioea  de  ieutaisie  el  de  bourre  de  soie, 
eu       âimi^lcs  eucolies. 

3§7*  Le  bfwrel  d*iiiveAtioii  de  (piinaa  aiis«  dont  la  deaunde  a  été  déposée , 
!•  §4  joio  iS5a,  an  aecrétarial  de  la  ^réfeeture  du  déparuneaft  d#  la 
Seine,  par  le  sîear  Amson  (Gabriel),  à  Fana,  me  da  Temple,  «o5,  pe«r 
vn  ifflèoie  de  iemoir  appheaUeà  rintérienr  et  à  Teitérietor  die  perle-Mon- 
|iêîe«  porte-cigares,  etc. 

368*  Le  brevet  d'iovention  de  quinze  at^s,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  23  juin  iS5tî,  au  secrélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  liarbezat-des-Bayars  (François-Louis),  à  Paris,  rue  du  Faubonrg- 
Saint-Martin ,  n°  î3,  impasse  de  l'Egout,  6,  pour  navettes  à  aiguilles 
propre  à  faire  galons  avec  tout  ou  partie  en  velours  unis,  coupés,  épinglës  et 
a  desaioa. 

369*  Le  brevet  dinveotton  de  amiBraoa,  dont  la  deinaiide  A  été  déposée, 
le  i3  joio  18S1,  au  aecrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Heine, 
parle  aienr  Barte  (Jean-Baptiite-Jules),  h  Paris,  me  des  Fonlainea,  11, 
pour  un  système  d  appareils  pour  la  fabfication  dVaa  de  Seltz,  etc. 

370"*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  éti^  d<^posée, 
le  23  juin  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rhône, 
par  le  sieur  Bernard  (Antoine),  cours  Bourbon,  n*"  7,  à  Ljon,  pour  une 
inuseliërc  à  chien. 

37  1°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  uns,  dont  la  demande  a  été  déposée  , 
le  f  3  juin  i85s ,  au  aeorétariat  de  le  préfeetnre  dd  département  de  la  Beitie, 
par  Ica  aiema  iUanobe  (Auguste),  quai  Natienidi  a*  7,  àPnieani  (Seine), 
Bemoville  irirea,  Larsonnier  frétée  et  Chonest,  élisant  domîeîle  I  Plaritf 
nie  dee  Jedneurs,  n°  33,  pour  l'application  d*nn  ay«thn#de  tîrenr  méca- 
nique aux  niacliines  à  imprimer  à  la  Pemtine. 

372"  Le  brevet  d'invention  de  (|uinte  ans,  dont  la  demande  a  6tédépo3(^c, 
le  28  juin  i852,au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  ilaut- 
Khin,  parles  sieurs  BU  ck  ,  Sloinhack  et  Mantz,  à  Malbouse,  pour  une  ma- 
chine à  sécher  ies  tissus  continus  à  Tair  chaud. 

373^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
!•  a  juillet  1 85  a ,  an  aecrélariatde  la  préfecture  du  département  dn  Nord ,  par 
le  aienr  fioott-Laoondnite ,  à  Douai ,  pour  une  machiné  à  laver  lee  aies  à  pulpe 
el  «nliea  dent  les  aucreriea. 

37é*  Le  bretet  d'intention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  39  juin  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départementdn Galvadoa, 
par  la  dame  Bottet,  née Keiout  (Loniae- Victoire),  %  Caen,  pottr  un  genre  de 
Aenn  aiiifieïeUea» 

6i. 
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Z'jS*  Le  brevet  d'invention  de  <[uinze  aoi,  dont  la  demande  a  été  déposée, 

le  ai  juin  1862  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  )e  sieur  Boucher  (Pierre-Sc vérin)»  à  Parift«  rue  de  GreDelie-Saint-Uoiioré, 
n*  8 ,  pour  bandeaux  bouffants  postiches. 

376*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
U  SQ  juin  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  l'Aube, 
MF  M  aîeiir  Clément  (LooMËtienDe) ,  à  Vendenvre,  pour  une  manièra  dt 
ttire  dflt  peniefs  à  incnndie.  < 

377*  Le  brevet  d*invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée, 
le  98  join  i85s,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  da département  du  n«-de> 
Galais,  par  le  sieur  Cuviliier,  à  Arras,  pour  un  appareil  d'emplinenrjaiigenr 
à  pulpes  de  betteraves  et  autres  matières. 

378'  Le  brevet  d'invention  de  quinie  an3,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a  4  juin  1 85  a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  îSeine, 
par  le  sieur  Duval  (Félix-Marc),  à  Paris,  rue  de  Richelieu,  u"  ^7,  pour  on 
cliquet  applicable  aux  broches  et  tous  autres  objets  de  bijouterie,  or,  argent, 
dooUé  offi  cuivre  et  ader,  ainsi  que  platine. 

379*  Le  brevet  d*învaDlùm  de  qmnie  ans,  dont  la  demande  a  été  dépeeée, 
le  ag  juin  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  déparlement  du  Loiret, 
p«r  les  aienn  Fichet  (Françoi»<iélestin)  et  Lambert  (liaae-Marin),  à  Pithi- 
viers ,  pour  un  régulateur  pour  moulins  à  vent. 

38o*  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  aa  juin  1802  ,  au  seciclariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Fillon  (Paul-Laurent)  rt  Leblanc  ( Charles- Jnlcs-Joseph ) .  à 
Paris,  rue  Beaubourg,  le  premier,  n"  4i ,  et  le  second,  n**  io,  pour  des  syi- 
làmea  de  fermoin  appliqués  aux  porle-rnoonaie 9  porte^gares,  bourses,  sacs 
et  autres  oinets  analogues. 

38 1*  Le  brevet  d^învention  de  quinze  ans,  dont  ta  demande  a  été  dépeeée, 
le  a3  juin  i85l,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la$doe» 
par  le  sieur  Frearson  (John  ) ,  représenté  par  les  sieurs  Truffant  et  SanMer,  à 
Paris ,  rue  Drouot ,  n°  2 ,  pour  des  perfectionnements  dans  les  meyeas  de 
couper,  former  cl  presser  les  métaux  et  autres  matières. 

382°  Le  brevet  d  invention  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  juin  1862,  au  secrétariat  de  ia  prefeelure  du  département  du  lUione, 
par  les  sieors  Gabet,  père  et  fils,  place  Sathonay,  n°  G ,  à  Lyon ,  pour  ua  mé> 
lange  de  matières  provenant  de  produits  chimiques,  dans  la  fahricatÎDn  da 
carton  et  du  papier. 

383*  Le  brevet dlnvention  de  quinze  ans.  dont  la  demande  a  été  dépotée* 
le  ad  juin  i85a ,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  déperteoent  de  ia  Seine, 
par  le  sieur  Gaupiliat  (  Victur-Ërnest),  chez  le  sieur  Armcngaud  jeune,  à  Pa- 
ris, rue  des  Fiiies^u-Calvaire,  6,  poar  un  genre  de  capsules  pour  armes 
de  chasse. 

384*  Le  brevet  d  invention  dequin/o  ans,  dont  1j  demande  a  ét'  déposée, 
le  33  juin  i85a,  au  secrétariat  de  la  ^uciccture  du  département  de  la  Seiuc, 
par  la  sieur  Gindicelli  [Jûsepb*Manoj ,  à  Paris,  rue  de  Madame,  n*  i5 ,  poor 
une  rè^e  dite  tméticoine  perj'eciiiuuiét, 

385*  Le  brevet  dlnvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  3o  juin  1802  ,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  déparlement  de  la  Gironde, 
par  le  sieur  liaian  (Étieane-Marcelin } ,  rue  Pont-Long,  à  Bordeaux»  pour  un 
système  de  ^aggon  tournant  ù  heurtoir  mobile. 

386°  Le  brevet  d'invention  de  quinie  aus,  dont  la  demande  a  été  déposée. 
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le  a5  juin  iSSi,  «o  aecrétariat  de  k  préfecture  du  dépertomeiit  da  Tarn, 
per  les  âears  Hourtal  (Gabriel  et  Jeseph  ) ,  à  Vivien-lat-llontagnet,  pour  mi 
perfeetîemieaieot  simplifient  la  charrue  ordînaiie. 

387*  Le  brevet  d*iiiventioD  de  quinze  ans,  dont  la  deaMOde  a  été  déposée, 
le  i4  juin  i853 ,  aa  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  le  Seîna» 
par  le  sieur  Laval  (Jean-Paul),  à  Pads,  me  Sainte-Appoline,  n*  33 ,  pour  an 
genre  de  feuilles  et  fleurs  artificielles  en  peluche  apprêtée,  dite  tiua  ds 

388"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  33  juin  i85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départe&ent  de  la  Seine, 
par  le  aienr  Main  (David),  représenté  par  le  sieur  Brade,  à  Paris,  rue  de 
Cmaaol,  n*  5,'poar  des  perfectionnements  apportée  ani  foomeau. 

S8^*  Le  brevet  d^invention  de  quînse  ana»  dent  la  demande  a  été  déposée , 
le  a4  juin  i8Sa ,  au  secrétariat  de  la  prélêctare  du  dénaatement  de  ia  Seine, 
par  le  neur  Mord  (Ernest),  représenté  par  le  aienr  Leganlt,  à  Paria,  nie 
de  Seine-Saint-Germain ,  n*  6,  pour  un  tuuiomktit,  on  iniUiimient  VfÊU%  pour 

bnt  de  mesurer  les  hauteurs  et  distances. 

390"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  26  juin  1 853  ,  au  secr^^tariat  de  la  préfecture  du  dëparlcmeul  de  la  Manche, 
par  le  sieur  Mosselmau  (Alfred),  représenté  par  ie  sieur  Le  Thermelier*  rue 
de  Bourgbuisson,  à  Agneaux,  pour,  1"  une  machine  à  laver,  mélanger,  broyer, 
triturer,  nettoyer  les  beurres,  ôter  les  uœuds  et  allonger  la  pAte;  a*  pour  une 
antre  machine  à  laver,  mélanger,  sécher  et  saler  les  bemTes. 

391*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déjposée, 
le  9i  juin  1 85  9,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  d^artement  de  la  Seine, 
par  le  aienr  Nolei  (Pierre-Dents) ,  à  nria,  me  Montmartre,  n*  1 33, pour  dea 
perfectionnements  aux  presses  k  copier. 

393*  Le  brevet  dlnvention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  33  juin  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeot  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Plicbon  (  Viclor-Auguste-Er.iest) ,  h  Paris ,  rue  des  Filles-du-Cal- 
vairc,  n°  10,  pour  l'application  sur  verre ,  ace  ou  cristal,  de  lettres  OU  ome- 
ments,  etc.  imitant  i  or,  l'argent,  le  bronze,  etc. 

SgS*  Le  brevot  d'invention  de  quinze  ans,  dotit  la  deni.inde  a  été  déposée, 
le  ai  juin  1802  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déjiartcmcnt  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Pratricl  (Jcau-Baptiste-Théodore),  à  Paris,  boulevard  de  riiûpital, 
n"  34 1  pour  une  machine  destinée  à  charger  systématiqoenMnt  les  peigneusea 
de  laine  dites  peiynetuet  CoUiêr. 

39é*  Le  brevet  dinventîon  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ih  juin  i85a  ,  au  secrétanat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine, 
parles  sieurs  Prodliomme  (Marie  Loui^i-Sirnon-Pierre) ,  Baume  (Joseph), 
Chalmin  (  Jcan-Bapli>lf  )  et  Lahouriau  (Philibert-Eugène),  Paris ,  rue  de  la 
Chaussée-d'Antin ,  n*  49  1*1^*  pour  fabrication  des  lapis  genre  Beauvais  et  des 
GobfUns,  châles  et  tous  autres  tissus  brochés,  au  moyen  de  modifications  et 
perfectionnements  au  métier  à  la  Jact^uart. 

395*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  29  juin  iSSa  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  do  TAube, 
par  le  sieur  Roussclot  [Uippolyte) ,  à  Virey-sous-Bar,  pour  uue  machine  des- 
tinée à  monter  Tenu  pcrar  Im  irrigations. 

396*  Le  brevet  d'invention  de  <piinae  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée  * 
k  s3  juin  i8Si,  an  aeciétariat  de  la  piéfeetwv  du  départemenldela  Seine, 
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fu  étmt  BMBbA  (M«froi),  à  Paris,  m  Grenltr-fliiiit-LauM»  i4, 
fmt  Armain  de  portc-numnAie,  poité-dgiret ,  «to. 

397*  Le  brevet  drinvendon  de  quinte  ao8«  dont  la  deminde  a  été  déposée  « 
la  a4  jéin  1 853,  au  sccrt^lariat  de  la  prc^fccture  du  département  delà  Seîno, 
parles  sieors  Xack  (dhnrles-Louis)  et  Middeicer  (Charles-Joseph),  en  Bel- 
gique, élisant  domicile  chez,  ie  sieur  Pcrol,  à  Paris,  rue  des  Cinq-Diamants, 
pour  des  moyens  de  rendre  continucHe  In  lumière  «dectrique,  de  manière  à 
pouvoir  la  substituer,  avec  avantaue,  à  l'éclairage  au  gaz. 

398^  Le  brevet  d'invculion  de  quinze  ans,  dont  ta  demande  a  été  déposée, 
it  99  juin  i85a*,  an  lecritariat  de  la  préreclure  du  département  de  )a  Gi- 
fonde,  par  Vè  sieur  Tenier  (Pierre-Hippoiyte) ,  chemhi  de  Pteac,  tf*  1 70 ,  I 
Bordeaux,  poor  d«a  uHe&iiles  dealinés  à  préparer,  dbtiller  et  fabriquer  te  tM- 


399*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  34  juin  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

far  les  sieurs  Wurmscr,  Lanare  et  Brunswich  (Jules),  à  Paris,  rue  Bourg* 
Abbé ,  n"  1  2 ,  pour  d(  s  [tcrrectiounements  dans  ia  labricatioo  des  tiasua  dce»' 
tinés  à  de  certains  usages. 

400"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  aB  juin  i853 ,  au  secrétariat  de  ia  prélecture  du  département  de  la  Seine, 
|MNrliMir  Andrand  (Antoine),  à  Paris,  rue  Mogador,  n*  4*  pour  nue  loeor 
motive  do  montagnes,  exempte  de  fliaaement  des  rouée  notrieee  et  propre  4 
gravir  toutes  les  pentes. 

401**  Le  brevet  d*Snvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée, 
le  38  juin  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bayvct  (Louis-Gustave) ,  à  Paris,  rue  Saint-Louis,  n**  44,  au  Ma- 
rais, pour  perfectionnements  apportés  aux  appareils  à  force  centrifuge  em- 
ployés pour  le  raflinage  el  la  fabrication  du  sucre. 

4o2°  Le  brevet  d'iuvcnlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1**  juillet  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Gi- 
ronde, par  le  stour  Becbade  (Théophile) ,  nie  fi&uquière,  n*  42 1  à  Bordeaux» 

Sour  un  système  de  bouchage  dit  louchagê  autocîavê,  et  destiné  à  tonte  cspëco 
e  flacons,  bouteiller>  et  autres  vases. 
4o3*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  36  juin  1883,  au  secrétariat  delà  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Bertin  (Marcelin-Casimir  et  Antoine-Philibert)  et  Snndbonime 
(Amédée),  élisant  domicile  à  Paris,  rue  «Saint-Âotoiue,  n**  ôi,  pour  un  sys- 
tème de  couverture  en  tniie  sur  volige. 

4o4°  Le  brevet  d'invenlion  de  quiuze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  16  juîn  1862 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
j^le  sieur  Biaise  (Jean-Baptiste) ,  a  Paris,  rue  SaintJean-fiaptiste,  n*B, 
pour  on  régidatenr  de  scies. 

/](i5°  Le  brevet  d*inventîon  de  quinze  ans,  dool  la  demandes  été  déposée, 
le  5  juillet  i852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Saône^t- 
Loire,  par  le  sieur  Bon.emps  (tVançois) ,  î\  Cliàlon ,  pour  un  appareil  préser- 
vàleur  des  étincelles  qui  s'échappent  des  cheminées  de  machines  h  vapeur. 

AoG"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  29  juin  i853,  au  secrélariat  delà  préfecture  du  département  de  Vaucluso, 
parie  sieur  Bouneau  (Jules),  à  Avignon,  pour  uu  procédé  de  ventilation  à 
afar  chand  pour  les  étures. 

'    4^7*  Le  brevet  d*lAvent!od  de  quinte  ans,  dont  h  démàndo  a  éti  d<potéé» 
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!•  .a6  jnia  i85tt  «i ieerétariat  de  la  préfeelnrt  du  départament  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Brooraan  (Richard-Arcbibald),  repréeentépir  leaieur  Mareteluili 
à  Pari»,  me  du  Faubour<;Saint-Martill,  n**  âÀ|  poor  dM  ptrftolioaMMIIIS 
Apportée  à  la  fabrication  du  sucre. 

AoS*"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée v 
le  26  juin  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

Çar  le  sieur  Budd  (CockiatQO-Saiut  Lawrence),  représenté  par  les  sieurs 
rd&al  et  Stotler,  à-  Paru,  rue  Droaott  n*  it  pour  des  pr  xsédja  pour  la 
eombinaiflOQ  du  caontchonc  et  de  U  gutta-perdia  avec  de  laponaiiàre  de  iiége« 
ûe  bob  ou  de  toute  autre  matière  palvémleote,  et  applicalion  de  ces  sww* 
tances,  aiusi  combinées,  à  de  Nouveaux  usages. 

Le  brevet  d^invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  disposée, 
le  3  juillet  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Puy-de- 
Dôme,  parle  sieur  Cliassagnctle  (François),  May,  commune  de  Charenzat, 
pour  une  force  motrice  se  produisant  et  s'entretenant  delle-mâme,  applicable 
a  tout  système  de  mécanique. 

4 10*  Le  brevet  d*invention  de  auioze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3 5  juin  i8Sa,  au  secrétariat  delà  préfecture  du  dénartement  de  la  Saine» 
par  le  sieur  Qoménil  (Louis-Frédérie) ,  à  Paris,  rue  Michel-le^mte,  n*  a3» 
pour  des  procédés  de  dorure  sur  tous  métaux. 

411*  Le  brevet dluvention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée^ 
le  35  juin  i853,  au  secréiariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sîeqr  Dauvin  (André-Gustave),  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Montmartre, 
n*  39,  pour  un  système  de  cbemin  de  fer  indéraiilable  pour  irancbir  ies 
rampes  et  parcoui  ir  toutes  les  courbes. 

4i  3**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  30  juin  1883,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  &ine, 
par  le  sienr  David  (Ânloine-Étienne) ,  k  Psris,  rue  du  Petit-Musc,  36, 
pour  peinture  sous  eome,  an  raliaf ,  pouiailt  s'appliquer  à  Tébéaistarfa  at 
autres  articles  de  Psris,  etc. 

4i3*  Le  brevet dluvention  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposéa» 
le  9  juillet  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  du  Var,  par 
le  sieur  Eilena  (Adolphe) ,  à  Toulon ,  ponr  une  baignoire  flottante  servant  à 
prendre  les  bains  de  mer  et  de  rivière. 

4i4*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  d«mande^a  été  déposée, 
le  38  juin  1863,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Khône, 
par  le  sieur  Ferrand  (Pierre) ,  galaria  da  TRélel-Dien,  n*  37 ,  à  Lyon,  pour 
un  genre  da  Sommiers  dits  MKUNtcrl  Femmdfib. 

â  1 5*  La  brevet  dinvention  da  qutnse  ans,  donA  la  demanda  a  été  déposée , 
la  38  juin  i853,  au  scm-tariat  de  In  {«ri  fecture  du  département  de  laoeiaa, 
par  le  sienr  Gedge  (  William-Ed w&rd  ) ,  à  Paris ,  rue  da  Provanee ,  n*  99,  pour^ 
une  machine  ponr  faire  des  boucbona  da  liéga  at  pour  oonpir  et  tailler  la 
liège  de  diverses  autres  formes. 

4i6°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  5  juin  1  853 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  ia  demoiselle  Giudicelly  (  Amia-Éiisabeth-Marie) ,  à  Paris,  rue  de  Madame, 
tt*  i5,  pour  nn  appareil  £1  jeast  méetmqm  à  figurée  atà  ambras donoiseB* 
avac  uodémaor  bydranlM^ 

417*  La  brevet  d*tnvéntion  de  ouinte  ans,  dont  la  demanda  a  été  dépaiéa, 
le  3  joHIat  lêSa,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  dépannent  du  Puy- 
daOtma,  parla  aîaBrGieliar(Anloina),àlliUaas,paarua  antil  pnpvaà 
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drMser  et  à  langoetter,  eniataie  temps  et  pmir  «omet  l«f  àmnimiim^  umm 

espèce  de  bois ,  en  remplacement  de  la  variope. 

4i8'  Le  brevet  d*inventîon  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  6ié  déposée, 

le  28  juin  ï85  2  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 
par  le  sieur  Guillemonl  (Louis-Anprnstin-Artémis) ,  à  Paris,  rue  Volts,  n*  39, 
pour  une  lampe  dite  simul-éUctriijue ,  brûlant  à  Thuile  de  schiste. 

A 1 9*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  ,  dont  ia  demande  a  été  déposée , 
le  3  juillet  iSd2,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  le  sieur  Huebes  (John-Georee),  à  Londres,  représenté  par  le  sieur  Uop 
kins,  rue  de  VmlairB,  n*  1  «  à  Luie,  pour  oo  tplème  de  fignaoi  de  ^mr  et  ae 
nuit,  9^1»  de  station  et  à  diitance  poor  chemins  de  fer,  qni  reçoitent  lemr 
propre  impulsion. 

4so*  Lebrevet  dlnvention  de  c|uinie  ans,  dont  la  den^nde  a  été  dteooée, 
le  96  juin  i85s,  an  secrétariat  de  la  préfectore  du  département  delà  Lmre, 
parles  sieurs  Inée-Brun  (Pascal)  et  compagnie,  Grande-Rue,  à  Saint-Gba- 
mond,  pour  un  système  débattant  dit  ImiÊmt^ùjnr,  pour  la  fabrique  des  lacets. 

dai**  Le  brevet  d*invcntion  de  quinsc  ans,  dont  la  demande  a  été  dépK)sée, 
le  5  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  de  département  d'IHe-ct- 
Vilaine,  par  le  sieur  Le  Conte  (Ililarion) ,  place  du  Palais,  n"  10,  à  Rennes, 
pour  un  curseur  appliqué  aux  mouvements  de  pendules  portatives  et  montres 
de  nuit  à  réveil ,  qui  ont  un  balancier  ou  un  pendule  droit. 

4a  a*  Le  brevet  d'invention  de  auinxe  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  28  juin  iSSs,  an  secrétariat  deia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lenoir  (Louis-Hyacintbo),  à  Paris,  rue  du  Fauboui^g-Sainl>Denbt 
n*  80,  pour  un  compas  à  cofilisse  formant  tringle,  et  s*ouvrant  et  se  'refer- 
mant à  volonté  au  moyen  d'un  bouton  à  ressort,  et  appUcabie  an  iim«i 
Joamet. 

433*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  25  juin  i852,au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Mongin  (François-Charles) ,  à  Paris  ,  rue  des  Juifs,  n'  11,  pour 
raplatissemenl  des  lames  destinées  ù  la  fabrication  des  scies ,  au  moyen  de 
plaques  fixes  k  chaleur  rouge  permanente. 

^nà"  Le  brevet  d*iuvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  r' juillet  1^3  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rhône, 
par  le  siear  Pitiot  (Ciandius),  rue  Thomassin ,  n*  1 ,  à  Lyon ,  pour  perfection* 
nement  à  la  chaussure  rivée  et  vissée  à  la  vapeur. 

43 S*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  28  juin  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  ^beine, 
par  le  sieur  Rapin  (Auguste-Pierre)  ,  impasse  Sainte-Opportune,  tt*  3,  rue 
Grange-aux-BcUcs ,  à  Pans,  pour  un  système  de  planchers  en  fer. 

/i^G"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  clé  déposée 
le  25  juin  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  vSeinc, 
par  le  sieur  Kozier  (Jules-Charles),  rue  de  TEmpereur,  n**  i4*  à  Montmartre, 
pour  un  mode  de  publicité. 

437*  Le  brevet  cTInventioD  de  nvinse  ans«  dont  la  demanda  a  été  déposée, 
le  a6  jnin  liSa ,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sienrScbmoll  jeune,  à  Paris,  rue  Notn^-Oame-de-Naiaretb,  n*  ié« 
pour  un  genre  de  bijonterie  imitation  écaille. 

436**  Le  brevet  d*ioventioa  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  juin  t65a«  an  aeorétariit  de  lapréCscture  du  département  de  i'iiécattit. 
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pur  le  iienr  Senilrei  (Ateliille-PliiypM>Ra7nioii4),  à  Feténét,  pour  «a  molev 

nydnulique  dit  mmekÎMê  kydraaliqae  de  Sirtt^m. 

4 a 9**  Le  brevet  d^invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaéat 

le  38  juin  i85s  ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Sonnois  ( Amédée-Sébastien )  et  Mégier  (Isidore),  à  Paris,  rue 
JMéniloKMiient ,  d*  87,  pour  un  sjatème  de  fabricatioo  de  couverts  de  tous  mé- 
taux. 

430"*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépotée , 
ie  »8  join  iSSa ,  au  secréteriat  de  la  piéfeetm  da  départeoMiit  de  Seme-el* 
Otie,  per  le  neor  Tardieu  (  Jacqnee^jéou),  éUnDt  domicfle  elm  le  lîev 
Finot,  place  Hoche,  n*  s ,  à  Versaâki,  poor  un  fyttènie  dWeget  pbotofp»> 
phiques  coloriées  dit  tardéochromit. 

431**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  juillet  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Âr- 
dennes,  par  ic  sieur  Thihet  (  Jean-fiapliate) ,  à  Aaucourt,  pour  une  agrife  à 
pivots  et  crâropons. 

433**  i^e  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  S9  juin  i85a ,  eb  secrétariat  de  la  préfectare  du  d^Mutement  de  la  Seine , 
per  le  stenr  Andrien  (François-Aleiii),  à  Périt,  me  fioiifiMNi-Vill«eiife^  17, 
pour  des peribctionneniettu  apportéeà  le  ikbricstion  des flenn ertificiellee. 

433*  Le brefet d'invention  de  quinze  ane,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  9  jnin  i85s ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  le  Seine, 
par  les  sieurs  Bailey  frères  (Jean-Sbarp  et  Isaac) ,  représentés  par  le  sieur 
Tliackeray,  à  Paris,  rue  du  Faubourg-^aint-Honoré ,  n"  83  ,  pour  des  perfec- 
tionnements dans  les  mnchinos  employées  dans  ia  labrîcatioa  delà  lame,  de 
ialpaga  et  autres  substances  iibreuses. 

434*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ane,  dont  le  demande  a  été  déposée  , 
le  djoiUet  i853,  an  aecrétariet  de  le  préfeÀire  da  d&pertemant  de  la  Seine, 
per  le  sieur  Bell  (Tbomes),  reprétenté  par  lee  aienn  TmOmt  et  Senlter,  A 
Paris ,  rue  Drouot,  n*  a,  Dour  des  perfectionnements  dens  la  lUiriealton  des 
tissus  élastiques  imperméables. 

435**  Le  brevet  a  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  9  juillet  18S3,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
paries  sieurs  Baudit  (Marie-André)  et  Delsart  ( Marc- Victor)  ,  à  Paris  ,  le  pre- 
mier, rue  de  Douai ,  43  ,  et  le  second,  rue  de  Hanovre ,  n**  7,  pour  un  sys- 
tème d'encrier  à  air  comprimé. 

436*  Le  bretet  dTinmtioii  de  quinae  ans,  dent  la  daaiandte  été  déposée , 
le  3jaUleti8Sa,en  seeréteriet  delapréfMtaredndéparlsnientderiié^^ 
per  les  sieurs  Bretonville  (Dfliein  et  Lsois),  à  Gengae,  ponr  Temploi  des  diffé- 
rentes espèces  de  caoutchouc,  et  notamment  du  caovtcbone  vnicenisé,  dans  U 
fobrication  des  tissus  faits  sur  les  métiers  à  maille. 

437°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  juillet  i853  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  ie  sieur  Braconnot  (  Adolphe-Louis-Joseph),  <\  Paris,  rue  du  Faubourg-dn* 
Temple  ,  n*  5i,  pour  des  perfectionnements  apportés  daus  iea  balais. 

438*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  le  4pniende  a  été  dépesée, 
le  3o  juin  i85a ,  en  secrétariat  de  la  préfeetnre  dn  départMneni  de  la  Mae, 
par  le  sîenrCiayton  (Henri),  rsprésenté  per  les  sieufs  TinCnit  el  Santter,  A 
Parie,  me  Dronot,  n*  a,  penr  des  perfectionnements  dans  la  fabrication  dlês 
tubes  ,  tuyaux,  tuiles  et  autres  erticies  Aidbaqués  avec  des  matières  plastiques. 

439*  Le  bcefetd^infemienda  quinae  «na,dMi*kdaaMMdnnélé  déposée. 
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U  3o  jniB  iSfis,  ta  aaerétariti de  1*  pfféljMtiirB  d«  (UpiftMMal  de  la  Mm* 
pw  le  sieur  Ddiais  (Loaù-RolMri^liriel)*  à  Parie»  me  Rîcher»  n*  s3»poiir 
pUqaë  d*ittlerctptioii  applic^uée  eut  fewêe  d^euepcei. 

khà"  Le  brevet  d'isfenlioD  de  quinxe  ans,  dont  la  deiinde  e  été  déposée, 

ie3  iuiiiet  1 85 a  *  au  secrétariat  cW^  la  préfecture  du  dépertement  de  la  Seim^ 
par  le  siear  Dehaut  fils  (Frédéric-Joseph  ) ,  à  Parisi  fue  du  Qiàfteiii-d'fiea , 
n*  ao  ,  pour  un  proc(^(lé  de  calfatage  des  navires. 

Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans ,  dont  la  doniande  a  éti^*  d«^posée, 
le  3  juillet  i853i,  au  secrétariat  de  la  pnlccture  du  département  de  la  Seine, 
per  le  sieur  Delaporte,  membre  interne  de  l'bospicc  des  Quiaze-Viugts ,  re- 
présenté par  ia  dame  Joséphine  Thomas ,  son  épouse*  à  Péris,  me  Uia- 
renton ,  n*  a8 ,  pour  une  roue  negeante  applieeme  k  le  iBariae. 

téSi*  Le  brevet  driuventhm  de  «piinie  ens,  dont  le  demande  a  été  déposée» 
ie3o  juin  i85a  ,  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  ie  aîeur  Qeedisiai  (Ghaiies-Durend  ),  à  Paris,  boulevard  Saint-llartMi, 

29  f  pour  des  appareils  propres  à  la  fabrication  du  blanc  de  zinc. 

Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépo'^éo  , 
le  il  juin  i85î,  au  secrétariat  de  la  pr^'lerture  du  déparlen»ent  de  la  Seine , 
par  les  sieurs  Gérard  père  et  bis  (Jean-François  et  Jean-François]^  à  Pans, 
rue  Beauregard ,  n*  1 1 ,  pour  un  lissu  élastique  drapé  sans  côtes. 

il44*  Le  hferetdWealieB  de  ^punseeue,  dont  la  demeade  a  été  déposée, 
le  B9  jala  Mut  m  seeiélariat  de  le  préfeetaie  do  dépertemeat  de  la  Seine, 
par  le  lieur  Qeedyeer  (  Cbailas),  en  Amérique,  représenté  per  le  aîear  Par- 
pigoa,  k  Paris ,  rue  Sainte-Annb,  n*  à6«  pour  des  perfeetionnemenls  eppartde 
à  la oonfeetion  des  bottes,  des  souliers,  des  socques  et  antres  chaussures. 

445**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  juillet  i8Da  ,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Heilbronn  (Alexandre),  représenté  par  le  sieur  Truffant  et  Sauttcr, 
tt  Paris,  rue  Drouot,  n**  a,  pour  des  perleclionuemeats  dans  ia  manière  de 
revêtir  et  d'orner  le  xino. 

A46*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dant  U  deaMUida  a  été  dÀpœée, 
le  5  jaUlbt  il5i ,  aa  iectéiariaC  de  la  préfecture  da  dfoartement  da  la  Saioe* 
laUrieure ,  par  le  sieur  Hervtea  (Anseod),  représente  par  le  sieur  llofaaa, 
fit  éa  la  Rigole,  à  Elbeuf,  jpoar  un  peigne  à  volaat,  epplitiué  aaa  oaiîlasè 
kine. 

h^-j"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  juillet  1862  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Lerebours  (iNoël-Marie-Paymal)  ,  Lemercier  (  Kose-Josepb]  et 
oarreswil  (Louis-Cliarics),  à  Paris,  place  du  Poot->jcuf,  n°  i3,pour  un  pro- 
cAléde  phelographia  lltliograpbique. 

443*  Le  brevet  d'invention  da  quima  eus ,  dont  la  deasande  a  été  dipesée, 
iaSJailllei  i85i,ansearétevUtda  UpvifeotttredudépartaBBaatdala8aiDe, 
par  les  sieUfaLIvenais  (Pierre-Benjamin)  et  fîradin  (Marie-Gabriel-Neplitalî), 
ne  des  Tournellcs,  n*  ^7,  à  Vangnavd,  pour  l'évaporaliou  des  liquides,  des 
dissolutions  salines  et  des  sirops  ,  la  concentration  et  la  distillation  dee  acides 
et  des  bases,  pour  nnf  manière  de  fondre  les  gommes  et  les  résiaes,  et  de 
fsbriquer  les  vernis. 

449*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  an  juin  i85s  ,  ai^  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine  , 
firfla  ilaur  MtaMtt  rFrançoisMas),  è  Péris,  quel  Nspoiéon,  n°  3i,  pour 
«  ali  |MlrfbilMâMiiMi>  Qè  Mdantaa  aafap  t|eiii|»iiBié» 
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i5o'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ët^  dëpo^^e, 
ie  3  juillet  i85a,  au  sccrélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
pur  le  siear  Mattiqnot  (G«illailineJ,  à  Paria*  Mit  du  iboÎM;  a*  1  é,  pour  des 
pMtetitfiuMiileAtt  m  maoUiMi  à  eeopèr  le  {Mpitr  dit  cempe-papkt  lf(«h 

siqaot, 

45i*  Le  brevet  dlnvention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  à  été  dérieééi^ 

le  •§  Joio  iSSs  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Melman  (Cbarles-Henri-losepli  ) ,  A  Paris,  me  Vieille-du-Temple, 
87,  pour  an  système  de  lame  pour  couper  les  ardoises  at  les  percer  sltnnl- 
tanément. 

4Î>2*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  (l<^pos(?e» 
ie  3  Juillet  1862 ,  au  secrétariat  de  la  prcfeclure  du  département  de  la  Seine, 
pair  lei  sieun  Ifiehon  fiteta,  à  Paria»  m  Miehel-ie*C»mte,  o*  a|,  |Kiinr  ttft 
fermoir  de  porte-moDDaie. 

453*  Le  bref  et  dlnVenltoii  de  «^ulniê  ana,  dottt  la  deaMiide  a  ité  dépoaée , 
lê  fllulUet  1 859,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seino  , 
par  iea  aietirs  Mignard-BilUnge  et  ftla,  barrière  da  Cembat,  li*  ad;  A  Belleviiie»  1 
pour  tine  marque-compieur  pour  jeux. 

454"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2  juillet  1862,  au  scrrclariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  rieurs  Peugeot  frères,  élisant  domicile  chez  le  sieur  Armcngaud  jeune, 
à  Paris,  rue  des  Filles-du-Calvaire,  n"  6,  pour  un  genre  de  compas  éianipé  ce 
ftr  on  en  ader,  eie. 

455*  Le  brevet  dlnveotioa  de  «junte  ans,  dont  la  demandé  a  été  déneaée, 
le  5  Jttillet  i85s ,  an  aecrétariat  de  la  préfeetnre  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Nickela(Cbriatopher), représenté  par  les  slenra  TmlTaut  et  Sautter, 
à  Paris,  rue  Drouot,  n*  9 ,  pour  des  perfectionnemenls  dans  la  ttinièk«  de 

eontrir  les  cordes  ou  cœurs  de  cordes. 

Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposéè» 
le  2  juillet  iSSa  ,  au  secrétariat  de  la  préfeclurc  du  département  de  la  Seine  , 
par  le  sieur  ÎSickels  (Chrislopbcr),  représenté  par  les  sieurs  TruîTaut  et 
Sautter,  à  Paris ,  rue  Drouot ,  n*  a ,  pour  des  perfectionnements  dans  la  fibri-  . 
cation  dea  étoffée  Ibaées. 

457*  Le  brevet  d*invention  de  qnînte  ans ,  dont  la  demande  a  été  dfaeada» 
le  3  juillet  iSSa ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dé^^artement  de  la Mne, 
par  le  aienr  Nickels  (Ciu  tstopber),représeotéper  les  sieurs  TruiTaut  et  SautUr, 
à  Paris,  rue  Drouot,  n"  3,  potirdea  perfectionnements  dans  la  febrieatlonoii 
le  tissage  des  tissus  étroits. 

.'i.58'^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  juin  iS^i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

Sar  le  sieur  Phillips  (Williani-Henri  ),  représenté  par  les  ::ieurs  Truflaut  et 
autter,  à  Paris,  rtie  Drouot,  n*  a ,  pour  des  perfeeoonnedienii  dana  lea illiih 
minatîona  et  dAns  rappUcaUon  de  la  Inmlère  et  d^ntres  naagea. 

A5g*  Le  brevet  dWentîon  de  quinte  éns,  dont  II  dèmande  a  été  dépeaée, 
le  3  juillet  i852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine  , 
per  le  sieur  Pied  (Léon-Alexnndre  ] ,  élisant  domieîle  cbei  le  sieur  Annengaiid 
jeune ,  à  Paris ,  rue  dea  FilieS'du-Galvaire,  n*  6,  poor  nne  macbine  à  ocrtidtn 

dite  raphîfjrnr  Pied. 

'160^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  l'Aube, 
par  le  sieur  Poivret  (Jules-Nicolas) ,  à  Troues,  pour  un  genre  de  ttritot  com- 
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poaé  de  ootoo  «I  laine  »  al  des  matiëres  saivantea,  pouvant  être  mélangées  ea- 
•enible»  mi-ieîe,  eacheeiire,  laine ,  laine  el  colon. 
A6i*  Le  lirevet  d^invention  de  qninie  ans,  dont  la  denuoide  a  été  déposée. 

Je  3o  juin  i85s ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  H<^partement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Poncîni  (Jacques-Themas-Philippe),  k  Paris,  me  du  Panlionfg' 
oaint-Deois,  n*77,  pour  un  système  de  calorifère  économique  et  cootina. 

46a*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposcfr , 
le  agjuin  1 853 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
paries  sieurs  Radiguct  et  fils,  à  Paris,  boulevard  des  Filles-du-Caivaire,  n**  i5, 
pour  des  perfectiouncmeots  aux  oioulurc»  de  glaces  parallèles. 

463*  Le  brevet  d^invenUon  de  cpiinse  ans,  dont  là  demande  •  été  déposée , 
le  ag  juin  i8&a,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle sienr Rolland  (François-Prosper) ,  à  Paris,  rae  da  Renard-Sainf^n» 
venr,  n*  4  «  pour  une  bouilloire  aérienne. 

464*  Le  brevet  d^infention  dequinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  juillet  1 85 a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Bouchcs- 
du-Khône,  par  les  sieurs  Rousseau  (Pierre-Joseph)  et  Prat  (Justin-Domi- 
nique), rue  de  Matlieron,  n"  a,  h  Aix  ,  pour  un  tour  à  ellipse  borisontalc 
pour  baguettes  et  entourages  de  glaces.  • 

465*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans ,.  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  3  juillet  i85i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  aieur  Sebonberg  ainé  (Gbariea<<>abriel-Nicdas],  à  Avia,  me  du  Fan- 
boui^g-Saini-Martin,  n*  173, pour  un  système  de  ressorts  de  suspension  en 
caoutchouc  vnlcaniié. 

466*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  juin  i85a  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Thornton  (John  el  James],  représentés  par  le  sieur  Truffant  et 
Saulter,  à  Paris,  rue  Drouot,  n*  2  ,  pour  la  fabrication  de  tissus  à  jour  ou  à 
mailles  et  autres  tissus,  ainsi  qu'à  la  manière  de  lever  ie  fil  sur  les  tissus  à 
mailles  et  antres  tissus. 

467*  Le  brevet  d'invention  de  quiuse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  aé  juin  i8$a,  au  secrétaiiat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  le  sieur  Vernua  (Paul) ,  à  Videnciennes,  pour  un  appareil  dit  5riUoirf 

jurnivorr. 

468*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  juillet  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  J.  J.  Ahadic  et  II.  Lauret,  ruo  Heaurepaire,  n*  i3,  à  Paris,  ponr 
des  perfectionnements  dans  le  système  et  la  fal)rication  des  parapluies,  om* 
breiles  et  marquises. 

469*  La  brevet  d  wvention  de  quinte  ans  »  dont  la  demande  a  été  d^osée, 
le  9  iuillet  18S»,  au  secrétariat  de  la  préfeoture  du  d^iartement  de  la  Seine, 
par  te  rieur  Barbitet  (Jean-Baptiste-Vielor),  A  Paris,  place  du  Tr&ne,  n*  17, 
pour  un  système  de  jet  d*eau  en  caoutcbonc,  dit  tysfhne  Barhizet. 

470*  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  juillet  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bernard  (Joseph-François) ,  à  Paris,  rue  de  Constantîne,  n*34, 
pour  des  machines  h  filtrer  les  eaux  et  autres  liquides. 

471*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  juillet  i85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Ardennea, 
par  le  aieur  Beunt^Hulain  (Vicloff-&igène) ,  à  Signj-l»Petit ,  pour  un  four  à 
itrififiar  ieaoir 
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473**  Le  brevet  d'inventiou  de  quinze  ans,  dont  la  denmde  a  été  dépMé«| 
le  7  juillet  i85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 
par  le  sieur  Blazy-JaliifEer  (Louis-Aaguste-Éloi), à  Pans,  rueGalande,  n*3i, 
pour  une  latiterne-disque  avec  lampe  à  niveaa  ooofttaat  aaoa  bouteille,  à  l'u- 
sage des  chemins  de  fer  et  autres  usages. 

4.73*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoeée , 
le  »  t  join  i85a ,  an  aecréteiiat  de  la  préfectnre  èn  département  de  la  Nièvre» 
psr  le  fienr  Boiilet  (Jean-ABien»>Pliilippe] ,  à  Gerbigny ,  pour  la  oonstmetioa 
dea  tuyaux  des  com  d*eau  d'une  aenle  pièce,  en  cineot  romaÎB,  qoeb  qnt 
•oient  leur  longueur,  leur  diamètre  et  les  aînuosités  du  terrain. 

474*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 

le  i853 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 

parle  sieur  Burq  (Antoine),  à  Chouy-le-Roi ,  pour  les  différentes  applications 
('lectro  ou  magnéto-métal lii|ues,  avec  les  quatre  métaux,  cuivre  rouge  et  cuiwe 
jaune,  acier  d'Angleterre  et  acier  d'Allemagne. 

475*  Le  brevet  d'invcutiou  de  ({uinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  juillet  i85a ,  au  aecrélariat  de  la  jpréfectore  da  département  de  la  Seine» 
par  la  demoiaelle  Chéradame  (Panlme-Eouna)  et  le  sieor  Gaytte  (Honoré* 
Ignace) ,  rue  Bochccbonart,  n*  7 1  »  à  Pftris»  pour  on  sfitènie  cTimpraiiion  sur 
fleurs. 

^76^  Le  brevet  d'invendoo  de  quinte  ans, dont  la  demande  a  été  déposée^ 
le  7  juillet  18S3,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  \fi  sieur  Cholet  (Louis-Baptiste),  Paris,  rue  du  Pont- aux-€ houx,  n*  9, 
pour  un  procédé  de  fabrication  d'objets  contournés  en  bijouterie. 

477*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  juillet  i85s ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  aleur  Colaon  (Melcliior) ,  à  Haine^aint^Pienre  (Belgique) ,  âlaant  do- 
micile ches  le  sieur  Armengaud  ainé,  à  Paris,  rue  Saint-Sébaitien,  n*é5« 
pour  on  systhme  de  vraggons  à  marcbandiaea  pour  les  chemins  de  fer. 

47S*  Le  brevet  dHnvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  10  juillet  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  TAube, 

par  le  sieur  Dard  (Pierre-Antoine) ,  à  Troyes,  pour  un  métier  circulaire  à 
plusieurs  elfets. 

479**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  9  juillet  ib53  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  delà  Seine, 
par  le  sieur  Ddaloge  (Jules),  à  Paris,  place  Royale,  n**  7,  pour  vases  et  «ppa> 
relis  réfirigéraots. 

4So*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
'  le  6  juillet  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  oaikiek 
par  le  sieur  Durafort  (Jean-Marie),  à  Paris,  rue  de  Cléry,  n*  7a,pourrap- 
plicitiou  de  la  peinture  à  la  photographie  sur  verre  et  tous  autres  corps  trans- 
parents. 

481*  Le  brevet  d'invention  de  ([uinzeans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7  juillet  i833  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Duiartre  (Auguste-Bernard) ,  à  Paris,  avenue  de  Saxe,  n*  60, 
pour  des  perfectionneoMots  apportés  dans  les  presses  typogranhiques. 

48a*  Le  brevet  d*invention  de  quinse  ana,  dont  la  deaMBue  a  été  déposée» 
107  juillet  i85a  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  rAisne» 
par  le  sieur  Fondeur  (François  Hubert),  à  Villeqnier>Aumont,  pour  une 
chaise  destinée  h  remplacer  le  traîneau  par  les  cbarrues  dites  hrahant-doubU, 

483*  lit  brevet  d'invention  de  quinse  ans»  dont  Ja  demande  a  été  déposée» 
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It  6  joUlet  l85i ,  tu  secrétariat  de  ia  préfechire  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Foucaud  (Julien),  à  Paris,  boulevard  Montmar^,  O**  6»  poorutt 
appareil  séparateur  appliqué  aux  fosses  d'aiï^anccs. 

k^à"  La  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  dont  la  Ueniaode  a  été  liéposéo , 
le  5  juillet  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  5eme« 
pat  If  iiauc  Fuldlnroii  (Ai^fé) ,  passage  Popinomud*  a*  € ,  à  SirUt  pour  la 
^MditiMt  amiMya»  du  niitifr  à U bâfra,  dea  gdttia,  rabaiia  al  autraaaiw 
lûdaa  analogues  en  scure  épinglé. 

^85"  Le  brevet  diovention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaé^f 
le  5  juillet  i85S|  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  deiaSeioa, 
par  le  sieur  Gervais  (Jean-Aatotue)*  cité  Tréviae,  a?  5«i  Pariai  pour  ua  vo- 
^ur  à  puissance  contiuue. 

486°  Le  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  jniilet  iHÎSî  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  >ieurGirault  (Jean-Alexandre-Edouard),  élisant  domicile  cbei  le  sieur 
Menant,  à  Paris,  boulevard  Beaumarcbai^,  n°  44 >  pour  des  procédés  relatifs  à 
Vobteulion,  par  extraction,  des  principes,  non  encore  isolés  jusqu'alors,  de 
pluies  podvifit  reesvcdr  d*fitil«s  applicationa  dans  différants  afli. 

AIT*  'La  brevet  driavanlkni  da  qninsê  ans,  dont  la  demande  a  été  àépojêt, 
le  8  juillet  i853 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Mae, 
par  la  sieur  Ingold  (Pierre-Frédéric) ,  à  Paris,  rue  aui  Ours,  a*  iS,  pour  ua 
éebappament  à  repds  applicable  à  Tborlogerie. 

483*  Le  brevet  d^iavention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  juillet  18^2,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Ingold  (Pierre-Frédéric) ,  à  Paris,  rue  aux  Ours,  u*  i3,ponrua 
écbappemcnt  libre  applicable  à  Tborlogerie. 

489*  Le  brevet  d  Inveuliou  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  juillet  j  8  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Maignon  de  Uoqucs  (Étieunc-Damaze) ,  rue  du  Faubourg-Moot* 
laartfe»  a*  i3,  i  Paris  «  pour  un  produit  appelé  résiao-stéarique,  propre  à 
l*éctairage  et  pour  la  iàbricatioa  de  la  bougie. 

490*  Le  brevet  d'iaveatîoa  de  quinte  aas,  doatla  deaiaade  a  été  dénesée, 
1%  §  juillet  1  ^5a ,  an  aacfélariat  de  la  préfèetore  du  département  de  la  Seîae, 
par  le  fiear  Maignon  de  Roquea  (Étienne-Pamaze) ,  rue  do  Faubonrg-Jloat- 

Ipartre  ,  u"  1 3,  à  Paris,  pouf  buile  de  résine  applicable  à  la  peinture. 

491"  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  ie  sieur  Oppcll  (Gustave- Louis ) .  i  Bruxelles,  élisant  domicile  cbez  le 
sieur  Sa\,  rue  Saint-Georgea,  n°  5o,  à  Paris,  pour  un  obturateur  de  sûreté 
applicable  aux  canons. 

'icii"  TjC  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  juillet  i8j2  ,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seiiie, 
par  le  sieur  Neuburger  (Auguste),  ù  Paris,  rue  Vivieonc,  n"  4,  pour  un  ius- 
tramant  êaHinéSeaitar fortaiij  Jesvmti* 

i^3*  Le  brevet  d'iaveatioa  de  qmaae  aas ,  doat  la  deaiaade  a  élé  déposée, 
le  •  JfûKel  «  m  secrétariat  de  la  préfeelure  du  d^arleaieaft  de  la  Seme, 
par  laa  sieurs  Paiog  et  compagnie ,  rue  de  La  Borde,  ai*  9tà  Paris, pour  réva> 
poratioo  naturelle  d'eau  saturée  de  sel* 

494*  Lebri  vet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le 7  juiliel ië5a,  an  secrétariat  delà  prélAdnredadépanemeatde  la  oekta» 
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ptr  le  stear  Power  (James) ,  à  Pitif»  nê  éb  ^eMÉlIkffBi Sé  «  pbJÊf  tÊM'fÊê^ 

cédé  d'argenture  sur  métaux. 

495"  Le  brevet  d'inVention  dequinie  ans,  dont  k  demande  a  été  dépMé«, 
Je  9  juillet  1 852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déferlement  du  Cher,  par 
les  sieurs  Kemond  (Charles)  et  Pelit-Berchon  (Henri)  >  à  Saiot-Aiti«nd,poor 
«11  appareil  à  ff«froidir  labière  el  applicable  à  la  distillation. 

ioi*  Le  bfmt  d'in? enlioii  de  quinaa  «os,  doat  It  dêmande  a  été  déMa(t< 
le  Sjoillet  i85i,  au  sêcr^taiial  de  là  préllwlm'ilti  département  de  la  9eiiie« 
par  h  sienr  Roux  (  Joan-Alexaodjre) ,  nie  des  Aniaadiert,  a*  lo»  à  fieUevHle, 
Iponr  une  cbarniiVe  h  fourche  torse. 

A97*  Le  brevet  d'invention  de  qninie  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoiéOi 
le  5  juillet  1 852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Cha- 
rente, par  les  sieurs  Vaiiantin  et  Dor,  à  Angoulème,  pour  UD  sjfsième  de  sé« 
chage  à  air  chaud  porté  directenicnt  sur  la  dragée. 

498*  Le  brevet  ^  ioyculiou  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  jnillet  iSSa,  aa  seerétariât  de  la  préfecture  du  département  de  la  âeine, 
par  les  sieurs  Yillaia  (Jules)  et  Bernard  (  Augnst^-François) ,  à  Piris,  le  pre> 
nier,  me  Saint-Germain-des^Prés , 1  s,  le  detndème,  me  des  Beaafe-Aftà, 
flT  5,  pour  des  systèmes  de  planefaers  en  fer  et  de  ièr  à  apptieeUe»  diiii  lee 
diverses  constructions  pour  remplacer  le  bois. 

'.^99"  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée^ 
le  5  juillet  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Woif  (Charles-Gaétan),  à  Paris,  rue  de  Saintonij^e,  n"  27,  pour 
application  à  l'horlogerie  et  aux  machines  de  roues  d'engrenage  fondues  dans 
des  moules  métalliques. 

5oo*  Le  lirevet  érliifeiiiioii  de  «jnioxe  ads,  dont  la  demande  a  6lé  déposée , 
le  16  iuinet  i85s,  an  secrétariat  de  le  préfecture  du  départensent  del  Boih 
ches-dn-Rhtae,  par  le  sienr  André  (Jean-Baptiste),  me  Pavillon,    18,  IMtt-^ 
seillc ,  pour  an  procédé  pour  la  destraction  des  rats ,  dit  pié^e  sans  fin. 

Soi  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  9  juillet  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Aiimetayer  (Antoine),  à  Paris, me  Papillon,  n*  ô^ponr  bitnmeet 

asphalte  laminés. 

.'102''  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i4  juillet  i852,  nu  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Kbôue, 
ter  le  sieur  Bérangcr  (Joseph),  couts  Morandi  tf*  S6,  k  Lyon,  pour  une  ba- 
lance-nendule  simplifiée,  à  précision  maintenue  et  prix  réiduit  ' 

Soir  Le  brevet  dMnYentioB  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  16  juillet  1862,  au  secrélariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  les  SÎeors  Binuie  (Pierre- Théodore)  et  Lefébure  (Alexandre) ,  à  Ronbait, 
pour  un  appareil  destiné  à  empêcher  le  choc  des  trains  sur  les  dientiné 
de  fer. 

504**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  12  juillet  1 852,  au  secrétariat  de  lapréfoLlurç  du  dcparlemenl  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Boutarei  père  et  Hls,  à  Clicby-la  Garenue,  pour  un  procédé  de 
teinture  multicolore  pour  Tlmpressbu  des  étoffes,  flssns,  etc. 

5o5*  Le  brevet  dHnventioo  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  démée« 
le  1 5  juillet  iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  du  Imhie, 
paib  le  sieur  Bouticr  (Jean-Odet),  quai  de  rH6pital  ,fli*  109,  i  LyOn,  "fmxttlù 
genre  de  calorifères  thermostats. 

5o6*  Le  brevet  d'inveotion  de  quiaie  âne,  dont  la  demande  a  été  déniée» 
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le  9  juillet  1 85 9, an  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépirtanent  de  U  Seine- 
Inférieure,  par  le  aieur  Caillot  (Victor-Severiu) ,  à  Saint-Pbilibcrt-sur'RisIe 
(Eure),  représeuté  par  le  sieur  Colbac,  rue  de  Crosue-en-Vilie,  n*  ii,  à 
Roueu,  pour  uae  •mélioratioa  apportée  dans  la  coostruction  des  méliert 
ctDÎqiiM  à  tÎMtr. 

5o^*  Lebfvvet  dlnvantiondb  ({qime  «nt,  dont  U  demand»  •  été  dépoiée» 

!•  is  juillet  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecturedu  clépirleiBeatde  la  Seîiitt 
ptri«  iMiir  GmmI  (Lmiit-Édoiiard-Ferdinaod),  à  Pari», carrefour  de  TObeei^ 

vatoire,  n*  6,  pour  une  roue  motrice  de  locunictivc;  moyen  de  transformation 
de  cette  roue  en  électro-aimant,  pour  augmenter  sou  adhércttce  au  rails 
moyen  de  contact  avec  le  rail  de  deux  pèles  d'une  roue. 

5oS*  Le  brevet  d'invention  de  quiuzc  ans,  dont  la  demande  a  étd  déposée* 
la  1  a  juillet  1 85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  la  liear  Daniel  (Séba>tian-Honoré-Maria>P^trico] ,  à  FSaiia«  rua  d'Antin, 
o*  aS,  pour  on  tackomètra  à  aignilia  tufant  laa  diagrammaa  de  la  vHeaae. 

509*  Le  brevet  d*inveiitiaii  £  quinze  ans,  dont  U  danDanda a  M  drfpoaéa, 
la  i3  juillet  iSSs,  au  secrétariat  delà  préfecture  du  département  de  Seine^ 
Oiae,  par  le  sieur  Duinéry  (Conatant-Jouffroy),  élisant  domicile  chez  la  dama 
Jobert ,  rue  des  R(^scnroîrs ,  n*  1 7 ,  à  VerMiUas,  pour  daa  prooédéa  de  fabrica- 
tion des  tuyaux  en  métal  sans  souJuip. 

5io*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  juillet  i85a,  au  secri'-tariat  de  la  préfecture  du  département  des  Hou- 
ches-du-Rhôoe,  par  le  sieur  Falguière,  rue  Perrier,  n"  o,  à  Marseille,  pour 
un  ahamliMr  à  vapaar pour  diauffer,  sana  la  daaaéchar.Ia  pita  an  fema  daa 
graînaa  oléagineuses  pour  la  iabrication  des  biiilaa  et  autrea  natiëraa. 

5 1 1*  Le  brevet  d'invention  de  anime  ans,  dont  la  demanda  a  été  dépaaéa, 
la  la  juillet  2863,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rhône, 
par  laaaienrs  Fichet  (Jean)  et  Gaillard  (André),  place  Louis-Napoléon, n*  i3, 
à  Lyon,  pour  la  fabrication  des  dalles  cl  murailles  étrusques. 

5 12*  Le  brevet  d'invention  de  quiuzc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  mai  1862 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Fouquet  (Frau^ois) ,  boulevard  Recliediouart,  u"*  3o,  à  Mont- 
nartre ,  nour  ona  menra  lëg^e. 

5i3*  La  bcaval  d*inv«ilion  de  qoinia  aaa,  dont  la  dananda  a  été  dépoaéa, 
la  19  jnin  i85a,  auaecrélariat  da  la  préfecture  du  départemant  dalaHanta> 
Garonna,  par  la  aiaarGafroajanna  (Jaan),  à  Tbil,  ponr  una  ahanna  en  ftr 
dite  ekarrae  Garrot. 

5i4"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  juillet  i852  ,  au  secrétariat  de  la 'préfecture  du  département  delà  Seine  , 
par  les  sieurs  Goutaret  (Georges-Joseph)  etDarmet  (François-Mariol.  à  Paris, 
quai  Bourbon,  n°  29  (île  Saint-Louis) ,  pour  un  système  à  aubes  uppiii^uc  sur 
nne  cbaSoe  à  la  Vaucanson  pour  bateaux  à  vapeur. 

Si  S*  La  brevet  d'invention  da  miinsa  ans,  dont  la  damanda  a  été  dépoaée, 
la  i3  juUlat  i85a,  au  secrétariat  oa  la  péfactora  da  département  da  la  Mo- 
selle, par  le  aienr  Henry  (Lonia-Ambroiae),  à  Metz,  pour  plateaux  pavés  en 
fonte  trempée  pour  rontes,  rues ,  cours,  trottoirs,  etc. 

Si  G**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  juillet  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecturedu  département  du  Haut- 
Rhin,  par  le  sieur  de  Jongh  (Charles),  à  Lautenbach,  pour  la  fabrication  de 
01  A  coudre ,  à  broder,  etc.  câblé  en  quatre  iils au  lieu  de  six  et  au  delà,  avec 
ém  fils  de  coton  du  n*  10  au  n*  So. 
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517**  Le  brevet  J'jnvenlion  de  quinze  ans,  dout  la  demande  a  été  déposée, 
le  16  juillet  i853,  au  secrétariat  de  )a  préfecluro  do  départcmenl  du  Mor- 
bihan ,  par  le  sieur  La  GUlardaîe  (Édouard) ,  h  Lorîent,  pour  une  lampe  dile 
kuÊtpê  à  tapeur,  ayant  pour  but  d*utiliaer  la  force  que  peui  produire  la  ehaleur 

même  de  la  lampe  àTélévation  de  rhnile  du  réservoir    !a  nibche. 

518**  Le  brevet  d*invention  de  quinze  r.ns ,  dont  la  demande  a  été  déposé, 
le  16  juillet  i852  ,  nu  ?;ecrélarial  de  la  préfecture  du  département  du  Jura,  par 
le  sieur  Lamy  (  Au'^ustc-Adolpbe) ,  à  Mores,  pour  un  système  de  tourne*brocbe 
dît  tournc-hroche-phéinx. 

ôu)"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dntit  la  demande  a  été  disposée, 
le  10  juillet  1863,  au  secrétariat  de  la  préfecluredu  département  de  la  .Seine, 
par  les  sieurs  Lapito  (Cfaarles-Lonis)  et  Pku  atné  (François-Pauli«),  à  Paris, 
le  ptomîer,  rue  Neuve-des-Petiis-Qiamps,  n*  69,  le  deuxième,  roe  CaumarliD, 
n*  70,  pour  conreclion  d*un  béton  applicable  aux  travaux  hydrauliques. 

5so*  Le  brevet  dmveDtton  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  16  juillet  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Manche,  pftr  le  sîcur  Lcpagc  (Jacques-Antoine) ,  à  Coutnnccs,  pour  un  système 
d'horloge  A  roues,  h.  chevilles,  à  vis  sans  lin  el  à  halancior  horizontal. 

52  1^  Le  hrcvet  d  invention  de  quinze  .;ris,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  16  juillet  i<SS3,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlcnicut  du  lUiônc, 
par  le  sieur  Marcet  (PhiHbert),  montée  des  Carmélites,  n*  31,  à  Lyon ,  pour 
an  mode  d'accrocbage  simplifié  pouvant  s*adapter  à  tontes  les  mécaniques  à 
la  Jacqnart. 

533*  Le  brevet  drinvent ion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  juillet  1 85s «  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d/irn-tentent  de  la  Seine, 
pnr  le  sîeur  Mcu?c  (  Victor  Eug^ne) ,  à  Paris,  rue  du  Sabot,  n'  5,  pour  enduit 
minéral  applicable  sur  tous  métaux,  bois,  etc.  iiuitaoi  parfaitement  le 
mariire. 

533°  Le  brevet  d  Invention  de  <|uin/.e  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  16  juillet  iSSs ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loire- 
Inrérieure,  par  les  sieurs Moride  (Êdonard)  et  Raux,  sur  les  Ponts,  à  Nantes, 
pour  pcrfectjonnement  au  tannage  des  peaux. 

534*  Le  breveit  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  juillet  1 853 ,  nu  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Noël  (Eug^ne-Jenn) ,  A  Paris,  me  de  la  Tour-d'Auvcrgne,  ft*  i8t 
I  pour  une" lïoucle  ilitc  all  iche  Frana/fir,  applicable  aux  souliers. 

535*  Le  brexet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1  3  juillet  1  8r)3  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Vosges, 
par  les  sieurs  Pcrrin  (Gérard-Georges J  et  Arnould  (Jean-Joseph),  à  Coroi- 
mont,  pour  un  renvidenr  mécanique  applicable  à  tous  les  métiers  à  filer 
mait-jenu^  en  général,  seif  à  cordes,  seit  à  engrenages,  dont  le  renvidage 
a*est  fait  jasqn*aiors  à  bras  d*ouvrier. 

536*  Le  brevet  d*inveotion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  juillet  i853  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  !a  Seine, 
par  le  «leur  Petin  (  Aldric-Charles-Jean-Bapliste) ,  à  Paris,  rue  de  âorbonne, 
n*5,  pour  syst^nlc  de  griffes  pour  le  tirage  des  clichés. 

537**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  d/posée, 
le  13  juillet  i85a,  au  sc<  rélailat  de  la  préfecture  du  départcaicnt  de  ia  Seine, 
par  le  sieur  Plant  (Cbarles-Henri) ,  à  Paris^  quai  Conti,  n*  7,  pour  on  ebissis 
molt:(4e  à  papier  sec ,  et  à  rasage  de  la  photograph  ie. 

59l(*  Le  brevet  d'inventioii  de  qninse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
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le  ir>  juillet  iSôa,  au  secrrlarial  de  la  jtréroclurc  du  déj  artor.i'^nt  Jrs  Vosges, 
)>ai'  le  sieur  Poltucltcr  ( {knjotniii ) ,  à  Bus.san^,  pour  uu  geurc  de  couverts  en 
£cr  baltu  sur  Icsque's  est  a|>jili:jiu'e  uue  rosace  on  reKef. 

5 29*  L«  brevet  cl'ittveatioii  de  quinte  mb,  dont  It  demande  â  été  d^pos^, 
le  1  o  juillet  1 85  a ,  au  secrétariat  de  la  préfrclure  du  di*paricment  de  la  Seise, 
fàt  it  aieor  Ricliard  (Laurent-Maiimifien),  ft  Parô,  rue  Bichat,  a*  8,  pour 

une  lampi'  à  Iiec  puiseuf* 

53o°  Le  l)rcvet  d'iiiveation  de  quinze  aos,  dont  la  domande  a  ôu-  ()f'po.<)éci, 
le  1  : i  jnli! cl  i852,  nu  si  cn'iarlal  de  la  préfcctii: 0  du  dc'parlcnicr;!  du  tihône, 
par  les  ticurs  Koubie!-,  l\os«aing  et  Hourget,  rue  de  la  Liberté,  n°  4o,à  Lyon» 
pour  nti  svslt'uic  de  li-coniotioi)  dit  fraiK  hi*x  autjlt  s. 

03  r  Le  brevcl  triu\riilion  de  quinze  ans,  dont  tu  demande  a  été  dépoiiée, 
ie  1  a  juillet  iSàa ,  au  secrétariat  die  la  préfecture  du  département  de  la  ^cioe, 
par  les  sieufs  Samaon  jLouia-VicIcrin-Frédértc-Roèort)  et  tes  faamps  (Goi- 
t«ve),i^aris,  rue  de  TÉcole-de  Médecine,  n*  1 1 1,  pour  la  corabinaiseti  et  la 
fabrication  d*épreav PS  photograjd.iqM  s  dites  bichromMji'pet  trauparents,  mr 
papier  et  sur  verre,  à  l'usage  spécial  du  stéréoscope. 

Le  lirexct  (ritivontlon  d»?  quinze  ans,  donl  In  demande  n  i^t('  déposée, 
le  i5  juillet  iS.'îa,  au  secrétariat  de  la  pr.  rcclnre  du  département  tic  la  ^lo« 
«elle,  par  le  «ieur  de  Sparre  (Julicu-Frédrric  Pl)l}ippp-Lotli^  ; ,  à  vSa;u  brucl , 
.pour  une  mclliodo  pcrlrcllo  :uée  por.r  séparer  do  .NubsUiuces  de  gravité  spéci- 
ïique  ditlérente,  aiaciiincs  cl  appartils  y  employés. 

533*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i5  joiUrt  1 85 a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  le  Gi- 
ronde, par  le  sieur  Stewart  (William),  rue  Hoguerie,  n*  61,  à  Bordean, 
pour  un  fourneau  fumivore. 

b'S  'i  Le  b  evet  d'iu\enllon  de  quinze  ans  ,  donl  la  demande  a  été  dépmée, 
le  J  r)  jnillt  f  1  '^r)2,  au  sccrélarial  de  la  pr<'rc(  tr.re  i!n  d<'narlcmcni  de  ffndre, 
par  le  sieur  Vala  se  (Louis-Napoléon),  à  Cbàtdauroux ,  pour  un perrcctionne' 
ment  dans  les  batteries  de  fusil. 

bZb"  Le  brck'cl  d  iitvciilioa  Je  quinze  ans,  dont  la  luuiandc  a  été  déposée  , 
le  i5  juillet  i859,  au  secrétariat  de  la  préfoctarodo  dépertemeatdeiaSenie,  ' 
.par  ie  aîeur  Balard  (Adolphe-Marie),  à  Parb,  rue  SainleCroiipde-la-Brelen- 
aerie,  n*  i4«  pour  la  consenration  temporaire  des  corps. 

530'  Le  brevet  d'inveaiion  de  «juiTize  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaét, 
le  i3  juillet  i85s,  «nu  .hm  rétarbt  dî*  la  préfecture  du  département  de  la  Sône, 

Î>ar  les  sieurs  Bidnult  ^  Pierre-Louis)  et  Bondu  (Fran(^0"s) ,  à  Paris,  rueSaint- 
)enis,  n°  317,  pour  des  |>crieciioaoeu>cols  aux  veotou$es  eècitcs  et  scarï- 
iianles. 

537°  Le  brevcL  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  dc.nanJc  a  éié  déposée, 
le  *;  juillet  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecluroMu  département  do  la  SeittC, 
par  ie  sieur  Bri<*l  (Pasral) ,  h  Paris,  rueâatot^anveur,  n*  4,  pour  un  ^tlèae 
de  presse  litliognipliique, 

538**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  90  juillet  1 853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  1rs  >i»'ur.--.  Br^rrd  fr/ros  (Léon,  Ntcalas  et  Ktlennc),  h  Paris,  rue  Saint- 
<jillc^,  :.°  I  2  ,  pour  uu  systèni'>  de  polissage  dc  bandes  unies  et  àmotilures, 
en  iaitu!!  el  en  tous  autr  nu'taux 

o3tj'  Le  hrcvpi  dUnvention  de  quin.o  ans,  dont  la  deimndc  a  été  déposée  , 
le  i3  juillet  1  S5:i ,  a",  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépurtcmcnt  dc  la  Seiac, 
|ler  le  sieur  Cdlter  (Georges } ,  représenté  par  ks  sieurs  Tmffaui  eiSaotter.  à 
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Fwîsv  ma  Drmiot,  s ,  poor  des  perfeelioBnaBMats  éms  la  fidirieitioA  des 
ttpb  et  autres  tissus. 

SAo"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  dcinandc  a  été  déposé*, 

]e  19  juillet  i8r»a,  au  srcrëlariat  de  la  pri'fct:ture  du  dt-piiienent  de  Van- 
cluse  ,  par  le  >icurCr^gat  père  (Guillayme),  à  Avignon,  poar  noria  propre  à 

élever  les  eau^ . 

5.^  i'  L"  bri  vol  (rtnvcnlîoti  de  (]uinzc  ans,  dont  la  demande  a  clé  df'pose^e, 
le  20  juiiit  l  t8.>3,  au  sucrélarial  de  la  prci'ccturo  du  Jépartcaicat  de  ia  bciuc, 
pir  iee  atenra  Dnboia  et  ronpgnic,  h  Piris,  pince  Haubert»  n*  ,  pour  un 
porte  -pn  |  >  i  c  r-(  i  garede  i  mperméa  ble. 

^  Sis*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 

la  |5  juiiict  18S9,  au  secréturiat  de  ia  prélecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  DitV'yc  (Picrre-Ântoinc-Maurice),  à  Paris,  rue  du  Faubourg  da- 
Temple ,  n"  G5 ,  pour  un  genre  de  aaspensioa  dit  cmnpUur  adhérent,  applicable 

aux  pcndul  'S. 

5Ï3*  l^e  brevet  d'iiiventlon  de  quinze  ans,  don!  la  demande  a  t'ié  déj)os6e, 
Je  17  juillet  ivij2  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dcparlcmei.t  de  ia  Seine, 
par  le  aicur  Farcot  (Marie^oscpb-DeDÏa) ,  au  Pbrt  Saint-Ouen ,  pour  pcriec- 
iioDneiiimits  apportés  aux  macbines  à  vapeur, 

544*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  1 6  juillet  1 85  3 ,  au  secrétanat  de  la  préfecture  du  départeneni  de  la  Seine, 
parle sienrGecfge  (Wiiliani-£Awar^i)«à  Paris,  rue  de  Provnu  r  .  n*  sg,  pour 
SO  Mode  petieciionnc  propre  i^révcntr  les  Hccidents  sur  les  chemins  de  fer. 

5^5"  îiC  brevet  d'inviMiii'.n  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i4  juillet  iSjq,  au  secrt  tnrial  de  la  préfeclurc  du  dé|)arionient  du  Var, 
par  le;»  sieurs  Giruud  (Jcan-Vioccut)  et  Capl  (Jcau-liaptislej,  à  Toulon,  pour 
OQ  procédé  de  cl)aU'>aure. 

546*  Le  brevet  d*inveniioa  de  qvinie  ans,  dont  la  drimode  a  été  déposée , 
le  17  juillet  i85s,  au  secrétariat  de  la  préfeetnre  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieor  GolUemard  (François-iacqucs  Michel) ,  4  Paris,  rue  Gre- 
ftélal,  Ti*  3 1 ,  ixMir.  un  procédé  de  fabrication  d'articles  de  voyage  et  d'équipe- 
ments militaires. 

547*  Le  ])revet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépo  éc, 
le  iQ  juillei  i8.'»2,  nu  >pcr<'tarial  de  la  [vélccture  du  ch'jia: lenieul  de  la 
Seine,  par  le  sieur.  IK  hi  rl  ( Jcau-BapliSlcJ,  à  Paris,  rue  de  l  icurus,  37, 
ponr  un  indicateur  matricule  lucal.  . 

SdS"*  Le  brevet  d*ioventiou  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 9  juiUet'iSÂs ,  an  secrétariat  ne  la  préfectare  dn-département  de  la  Scine« 
l>ar  le  sieur  HouUon  (Alpbonse-Josrpb),  élisant  domicile  cbes  le  sienr 
Houbron,  son  onrlc,  h  Paru,  place  Deupbiae,  n**  a  «t  4*  pourm  système 
de  bouchage  des  liquides  in^zeui. 

5^9"  Le  brevet  d'invention  de  (|iitnze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  le 
aojiiillct  i8r>2,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  ia  Seine, 
par  le  sicnr  Journel  (Pi<'irp),  nie  fl  Autin,  n"  ao,  aux  Baugnoilcs,  jiour  un 
svst«*tîio  bv-îiénifjtie  ayant  pour  lut  le  rcucuvellemenl  de  l'air  chaud  et  vicié, 
par  i.n  aa  la»  cl  pur,  applicable  aux  monuments  et  établbtementa  publics 
et  particuliers,  dit  réservoir  épurulcur, 

bbo*  Le  brevet  <1  invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  dép«5^, 
le  90  juillet  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 

Seine,  par  les  sieurs  Jonrin  et  compagnie,  4  Paris,  boulevard  Bonne-No«- 
Tellc,  a*  S ,  pocr  nn  genre  de  fermoir  pour  les  gsnts. 
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55i*Le  brevet  d'invention  Je  qnin/c  ans,  cîont  la  demande  a  cié  déposé 
le  1  5  juillet  i852  ,  au  sccrcfariat  de  la  pr(''l"ei  turc  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sicur  Kling  (  Jean-Franrois) ,  représenté  parle  sieur  Armcngaud  jeune, 
h  Paris,  rue  des  Filles-du-Ctdvaire,  n°  G,  pour  un  système  de  moulin  à 
broyer  et  moudre  toute  espèce  de  gruiocs  et  de  substances. 

553*  Le  brevet  (Tinventioii  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposé, 
le  1 7  juillet  1 85  s ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Sein% 
parle  sieur  Lamailir  [  Pierre-Jules],  à  Paris,  rue  Montmartre,  n*  iB,  pour  > 
un  mode  de  tension  dies  peaux  vernies,  pour  leur  emballage  et  leur  eiqiédî* 
tion  lointaine.  | 

,  553°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  dcmaruJe  a  été  déposée, 
le  1 A  juillet  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Laurent  (Picrrc-Lanront) ,  représonlc  par  le  sieur  Mathieu,  à 
Paris,  rue  Saint-Sébastien,       45,  pour  des  pcrfectiouneraents  dans  les  ' 
liarattes  ou  machines  à  foire  le  beurre.  i 

554*  Le  brevet  dMnvèntion  decinimeans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 A  juillet  1 853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  In  Seine, 
parle  sieur  Lebce  (Eugène-Jcan-Baptisle-Bernardin) ,  représenté  par  lesienr 
vVarcndorpli ,  élisant  domicile  chez  le  sieur  Emile  Lebée,  à  Paris,  avenne 
des  Cliamps-Klysées ,  n"  1 16,  pour  un  appareil  ùilfiriii  Lebée,^miprt  k  arrèCer 
les  waggons  et  les  locomotives  sur  les  chemins  de  fer. 

555°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  (iemande  a  clé  déposée, 
le  1 5  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  di  parlement  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Lefôvre  (A.)  eteompagnic,  représentés  par  le  sieur  Haldebel,  à 
Paris,  rue  de  l*Échî([uier,  n*  45,  pour  des  perfectionnements  apportés  dsiis 
la  fidurication  des  cuirs  et  peaux  en  relief  et  •chagrinés. 

556*  Le  brevet  dlnvention  de  rpilnze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 4  juillet  i85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  sieiirs  Lepage  (Franrois-Charles) ,  avenue  de  Clichy,  n*  «i,  à 
Balignollcs,  Lefehvre  (Gilles  Bcnjamii: )  et  Chopin  (Adolphe),  ic  deuxième, 
rue  Fonlaine-au-Roi ,  u"  12,  et  le  troisième,  rue  du  Faubourg-Poissonnière, 
n*  i3f»,  ^^  Paris,  pour  un  sysitmc  do  jeu  de  dominos. 

557*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  aus,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  juillet  iSSa,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Lctcstu  (Jean-Marie),  a-  Paris,  rue  du  Temple,  n*  iiê» 
pour  perfectionnements  généraux  dans  les  modes  de  transmission  du  moatt- 
ment. 

558**  Le  brevet  d'invention  de  quinicans,  dont  !a  demande  a  été  déposée, 
le  1 9  juillet  I  $5 1  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  bcine. 
parle  sieur  Lelur  (Louis-Charles),  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Sainl-Dcuis, 
n*  19,  pour  un  système  d'appareil  destiné  ù  soutenir  une  personne  dans  l'air, 
tout  en  lui  permettant  de  se  diriger. 

559*  Le  brevet  dlnvention  de  qatnse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 6  juillet  1 85  s ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seiiie, 
jMT  le  sieor  Miller  (Frederick),  à  Londres,  représenté  par  le  sieur  Brndn,  à 
Paris,  roe  de  Crussol,  n*  5,  pour  des  perfectionnements  dans  les  appareib 
propres  à  l'incubation  des  œufs. 

Sbo"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  lO  juillet  iSôî  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Palmer  (Jean-Laurent),  à  Paris,  rue  de  Moulmorencv,  n*  16,  1 
pour  une  capsule  mobile  comprcssive  pour  liquides  gazeux,  chumpagnc ,  etc.  I 
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56i*  Le  brevet  dHnVendon  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  a  été  dé{)osée« 
ie  i5  juiiiet  i852,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  i'asqnicr  -  Pierre-Auguste),  à  Paris,  rue  l'ontaine-MlJièret  n*s5» 
pour  une  machine  ;\  encoller  les  fils  de^tinés  an  li^snijf^.  * 

562*  Le  l>revct  d'invention  de  (piin/e  ans,  dont  la  demande  a  éi»'  déposée, 
ie  3u  juin  jSjs,  au  secrétariat  de  la  prélectuic  du  dcj>arlc;i!cnl  de  la  Ivoire- 
Inférienrc,  par  les  sieurs  Peyre  (François)  et  Peynaud-d'Arène  (Charles), 
qiièi  Versailles ,  n*  5 ,  ponr  no  fiilre  portatif  de  voyage. 

56S*  Le  brevet  d'hiventîoo  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  16  juillet  ]85s,  na  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les 8Ù*ars Plagge  (Frédéric- Auguste]  etScheibel  (Henri),  à  Paris,, 
rae  du  Potît-Pont,  n*  5,  pour  un  briquet  parisien  pour  alîumelles  rondes* 

564*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  lu  demande  a  été  déposée, 
le  17  juillet  i852,  nu  secrétariat  de  la  préfecliirc  du  déparlement  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Prinet  ( Kngène-PhlIijipe-AiuMi.ste) ,  i\  Londres,  élisant 
domicile  chez  le  sieur  Armençaud  jeune,  à  Paris,  rue  des  Filles-du*Calvaire, 
n*  6  ,  pour  un  porl'*-carte  mécanique. 

.565*  Le  hrcvcl  d'invention  de  quinic  ans,  dont  la  de.naïKÎo  n  ('li'  d-  pensée, 
le  20  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfoclure  du  (K'j»,jrt<'nienl  de  la 
Seine,  par  lesieur  Regnard  (Louis-Âugustc) ,  à  Paris,  rue  duTcuiplc,  u"  200, 
pour  un  jeu  de  société  dit  ^ea  du  tsnmoî» 

566*  Le  brevet  d*invention  de  quinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
!e  19  juillet  iS5a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  sieurs  Siraudin  (Picrrc-Malhurin)  et  Morel  (Louis-Michel), 
À  Paris,  le  premier ,,  rue  Ciiarb>t,  n"  58,  le  deuxième,  rue  Pastourelle,  n*  5, 
pour  une  san;^Ic  d(  siinée  à  rcniplar<  r  les  courroies  à  talons  en  cuir  employés 
dans  la  fabrication  du  ]';q)irr,  et  ics  autres  courroies  dusagc  analogue, 
cnaplovées  dans  tuulc  csp'  rc  d'usine. 

567"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  lademandc  a  été  déposée, 
le  20  jiiilKi  iS;)2.  .111  s(  crélarial  de  la  préfuclure  du  déj)arlcnienl  de  la 
Seiuc  ,  par  le  sieur  i  iiibaudet  [Niculas-Luuis] ,  à  Paris,  rue  6ai ut-Jacques, 
n**  a3 ,  i^our  un  georede  boitas  i  tampons  dites  hoiUs  arlisùqaes. 

563*  Le  bieivet  d^iavention  de  quiose  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  96  juillet  i85a,  an  secrétariat  de  U  préfecture  du  département  de  la 
Seine ,  par  le  sieur  ArdîUioD  (André-Georges) ,  ^  Paris ,  rue  des  Lions-Saint* 
Panl,  n'  1 1 ,  pour  un  gril  ascendant  à  foyer  central,  intérieur  ou  extérieur 
avec  perPectionncmcnts. 

569*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  1  té  déposée, 
le  17  juillet  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlcmeot  des 
Bouclics-du-Rbône,  par  le  sieur  Arnal  (Joscpb-duillaume-Manus) ,  Chemin 
neuf  de  ia  \bideleine,  n°  28,  h  Marseille,  pour  une  œiiière  à  brisure  propre 
À  retenir  un  cheval  lorstpi'il  sVmjiorte. 

670°  Le  brevet  d  invention  de  quiuic  aus,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  31  juillet  iS5s,  an  secrétariat  de  b  paréfectnre  du  département  de  la 
Stine ,  pav  les  sieurs  Bartb»  (  Pîerr^Joseph  )  et  Potin  ( Jean-Baptistc-Msrie) ,  à 
Fnîs,  lepremicr,  rae  d*Aiigo«lène,  n**  1 1 ,  le  deuxième,  rue  Scdaine ,  n*  âo, 
pour  bois  tanné  ou  moyens  de  tanner  le  bois  et  d'en  (aire  rappUcatioa  à  i'îtt- 
OBStrie  et  aux  objets  d  art  en  générai» 

671°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée  , 
le  s4  juillet  i95a,  an  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la 
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Gironde,  par  lo  sirnr  Bri:;naud  (Pierre),  à  SaiQt^uria*dle-GadourAe,  panr 
UD  moulin  à  lariue  de  fro  ncnl. 

575"  Le  bri  vel  d'invention  de  quini**  ans,  dont  la  demanJ»^  a  clé  déposée* 
)e  3  1  juiilcl  iSô'i,  au  secrél  .rioL  de  ia  profecluru  du  dcj^arlomeot  de  la. 
Seine,  pr  ic  sieur  Barthcleniy  (Nioelot  FeidiMiaii),  à  Pari»,  me  du  F«a« 
be«rg«Sfaal*MarUii,  n*  tSâ»  pour  on  tjtkkmo  <le  resaoïtt  Jit  choe  el  <le.tfao-- 
Uoa  è  léviors*  pour  waggoM  Je  chtmuM  de  fer. 

573"  Le  brcxet  diuventiou  de  quîiuc  ans,  dont  b  demande  a  été  âèfntéê^ 
le  27  juillet  iA5l,  au  secrétariat  de  ia  préTecture  du  d^partempDt  ée» 
Ardenms,  par  le  sictTr  nrc/ol  (Jean-Baptislf  ) ,  à  MoLon,  pour  nn  perfectîon- 
ncni(  nt  coasi^inBt  eu  ua  a|)pareil  {»ropi;c  à  augmenter  ia  gro»ftcur  dea  lâlc» 
de  clou8. 

67  Le  brcxet  d'invention  de  quln/c  ans,  dont  la  demande  a  clé  dcposée, 
le  ?3  juillet  1S02,  au  secrétariat  de  lu.  pr<'Xcclure  du  dt'paileineul  du  l  iais* 
tère«  parle  sieur  Clémeot  (Armand),  à  Breat,  poiw  un  motenr  à  nkoutè- 
mrnt  oontiau. 

57&*  Le  brevet  d*ioventîon  de  quinze  ans,  di*nl  la  demande  a  ét^  déposé*» 

le  93  juillet  I       ,  nn  secr<^(ariat  de  la  préfecture  du  départ«  n;ent  du  Rbonet 
parles  sieurs  l>eli*y,  Cliristian,  Vivier  cl  cmpagnic,  place  Croix-Paquet» 
n*  I ,  à  Lyon,  |mnr  un  i^enre  de  pelu<  lies  avec  application  de  la  teinture  à 
#        nioîlîé  poil,  et  r*  serve  du  fond  de  rétolT?. 

570°  Le  brevet  (i'invt  nliof  de  fjiiinze  ars.  doisi  la  demanfîe  a  été  déposée, 
le  22  juiilt'l  iSSs,  au  si'cn'larial  de  la  priTcclurc  du  dép;irlemcnl  de  ia 
Seitie,  par  les  sieurs  Dëtoucbc  [Cou.'^taDtiu-Louis]  et  Ilosidio  [Jac(|ues-Fran* 
çois) ,  à  Taris,  rue  SatnA-Martin,  n**  S29,  s3o,  pour  un  niécanUme  de 
sonnerie  appticabte  aux  penrtulcs  et  horloges.  '  '    '  ' 

677*  Le  brcxet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demandé  a  été  .déposée, 
le  a4  juillet  iSSs,  au  secrétariat  de  In  préfeclure  (lu  déparieuieDt  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Fi  iiot  (Antoine) ,  à  P.iri5,  pass.ng;»  ci  (  onr  du  Commerce, 
n*  3o ,  fnulvnir;;  Sai:it  (îerinain  ,  pour  ruppliéatiou  aux  Curf  ets  d«  caoutchouC 
tissé,  ou  ror^r-ls  en  i  rioutcbouc. 

Sy  S"  {jC  bi  (  vot  d  invention  de  qninre  ans,  do-ntia  df  mande  a  été  déposée, 
le  2  Ï  juillet  1802,  au  secrtt.irial  de  la  préferlure  du  département  de  la 
Seine,  par  les  s?eors  Fteufianv  (Jean-MaHe)  et  Desmanfoetle  (AatoiBeJule&) , 
à  Paris,  boulevard  des  Pilles-du  Calvaire,  n*  «s; pour  nn  système  ou'ineje» 
de  construire  des  patères  M  rraceaox  dTameubtmtenl  et  autres  «Hjale  da 
même  genre. 

.^79'  I  r  brrvet  d'invention  d  ^   1  i:  (^(n^  î,t  demande  n  #lé  dép  ^éc, 

le  2<)  juillet  iS')*»,  nn  serrétaiiat  de  In  préfecttire  du  département  Je  la 
Seine,  })ar  le  sieur  (landillion  (Pierre),  à  Pariâ,  rue  C><int-Jean-tiApUSta<» 
n°  1  ,  potir  nn  calorilère  livdraulique  (  l  p-trlalif. 

5Su  Le  brcvrt  d  iuv(  ntion  de  quinze  ans,  dont  la  de  mainlc  a  été  dépo&re, 
le  24  juillet  i852,  au  secrétariat  de  i«  préi^cluro  dji  déparUinieiii  de  lâ 
Saîae,  par  lfls  #Mnc»<jifajnd  iJacqura-Vicior)  .el  Fortin  (KrMaKAugusteU 
à  Pteis,  le  premier,  rue  d^Anjcni,  iu  Mara»,  n*  si .  elle  aeotBil*  ru*  m 
Temple,  n*  1 5 1  ^poer  l'applioation  a«  brbnseou  r«nposition  de  tDnAe  espèee 
de  Rïetaui,  de  ia  perle  taillée«  nnie  on  moulée^  %f»iB  ou  fjuasn,  Bti  cristal» 
v(iT<)teri('  e!  émaux,  et  «les  yeui  eii  énsaii  «alure  ?ur  toute  espèce  de  têtes 
faites  axcc  l'.\s  nv  taux  ci  dessus  désignés,  tous  les  articles  €i*dQaSOa  fMMIiaill 
cire  bronzés,  vernis,  arLcnlës,  dorés  et  ctapiés. 

56 i"  Le  brevet  d  mvcutioD  de  ^uiuse  ans,  dool  ia  «kmande  a  été  d^|Keée« 
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îm  s4  jnîlbt  t&St,  m  teeréitriat  à%  la  pi  craomrt  dv  ^épartyment  àê  la 

Seine,  par  le  aieur  Groolon  [  Éttennc-Emmanuel) ,  à  Pam,  rue  Saini4iicyni  » 
n*  aàà%  pour  une  pompe  à  naain ,  à  jet  continu  et  à  fleur  terre  et  avec  le 
seau  adhérent  à  ladite  poiBpe,  dont  Tuaaga  a*appiîqBe  au  jardinage  aidant' 

l'inléricur  des  maisons. 

581'  Le  brevet  d'invention  de  quinre  ans,  d  >nt  la  demande  a  été  déposée, 
le  21  jiiilî<'l  i8r)'>,  au  s  crétariatde  la  prélecture  du  département  du  Tarn, 
par  je  Mcur  Guitloxd  (Lùcuuc) ,  à  Castres,  puur  uii^  niacUine  dite  c7iarcu- 

M3*  Le  brevet  d'iofeolion  de  quinae  ans,  dont  la  demande  a  élé  dépo«ée, 
le  ai  jtti|lel  i85a ,  au  secrétartei  de  la  préfaetare  do  d^parieneiit  de  U 
Loire,  par  les  sieurs  Jailv^o  11  frères  (Williams  et  Charles),  à  Assailly ,  peur  W 
plaeemeal  d  uoe  chaudière  à  vapeur  à  côté  des  foura  à  fondre  ias  aciers,  pour 

en  utiliser  les  chaleurs  ou  flammes  perdues. 

584'  Le  brevet  (riu\<  nl  on  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  21  juillet  iS52,  uu  si  (Tt'tariat  d"  la  prcfecliuc  du  d'paiteinent  de  la 
Loire,  par  îcs  sit  urs  Jackson  Ircres  (Wi  iianis  et  Charles) ,  à  A-sailly,  pour 
un  sjfstëme  (ic  iaiiiiuiur  à  deux  cylindres,  pour  bandages  de  roues  de  iocomo» 
livca,  waggoos  el  aulrea. 

Le  brevet  d  iovenlîon  de  quinae  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  as  juillet  i85s,  au  secrétariat  de  U  prcfecturc  du  df^partcmeoL  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Larmai^  (Jean),  ckes  le  sieur  Vaysaièra,  à  Pans,  rue 
Nolre-Dame-des-Vicloires,  n*  i4,  pour  un  genre  de  moteur. 

580"  Le  btevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée  , 
le  ai  jtullci  i8.')2,  au  s  eréiarial  île  la  prt  li dure  ou  "épartenieni  de  la 
Sciue,  par  le  sieur  Luslcnbcrgcr  ( l''ra:)roiîi-J(».s  pl) ] ,  à  Pari-»,  rue  Vbélip- 
peaujL,  u"  oa  ,  p^ur  uu  geurc  de.  marqucleri»-  et  d  incr»'Slali<>n. 

587*  Le  brevet  d'invention  do  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  as  juillet  i853,  au  secrétariat  de  la  prércciure  du  département  de  la 
Marne,  par  le  sieur  MûIIer,  rue  de  Vesle,  n*  73,  à  Reims,  pour  un  procédé 
de  teiiiturc  parTécorce  du  pcuplivr. 

588*  Le  br<  vet  d*invention  de<{<nnze  ans, dont  la  demande  a  élédé|:osée, 
le  22  juilIcL  18Ô2,  au  SI  crétariaf  de  la  préfeelure  du  département  delà 
Seine,  par  le  sieur  Miirat  (Cluirles  Rertrand) ,  à  Paris,  rue  du  Grand-Chan- 
tier, n"  1  ,  pour  perf*  cliouuemeuis  iipportés  dans  le>  p»  rte-nionn.iir. 

589'  Le  br. \et  d  iiivcntion  de  quin/e  ans  ,  deuil  la  d«^  in  unie  a  clé  déposée, 
le  22  juillet  18^2,  au  sccrélar iat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Murât  (Cbarles-Bcrtraud) ,  h  Paris,  rue  du  (îrand'Cbaa* 
tier,  n  1 ,  pour  des  perfectionnements  apportés  dans  la  fabrication  des 
objets  en  doublé  d  or,  tels  que  médaillons,  cassolettes,  brocbes,  bracelets, 
bagues  et  autres  bijoui. 

0^0*  Le  brevet  d'inrcntion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  r.  été  déposée , 
le  50  juilb'»  i8">?  ,  au  secrétariat  de  la  préfeclnrc  dn  (léjiarlenient  df  ^h^r(• . 
par  le  ^i'  iir  (fiscal  (Auguste),  à  Grenoble,  pour  une  machine  à  gâcher  io 
ciment  dit»'  Pascal,  ' 

59  1°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  d''mandc  a  été  déposée, 
le  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  delft 
SefaM,  par  la  dame  Pau,  née  Moron  (Jeanne) ,  autorisée  de  son  mari,  i  Pinris» 
rae  Caumartin ,  n*  Si,  pour  un  ba»sin  ou  appareil  iojecteur. 

592'  Le  brevet  d*isvautipa  de  v^uinze  ans,  dont  la  demande e  été  déposée , 
le  ja  jiiiUel  a8Sa«  au  aeerélanal  de  la  préfedora  dn  dépattemant  de  1  Aube» 
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rir  le  sieur  Protte  ( Jean-Biqptbte-Ldooard) ,  à  VendaBayre>iMMir  une  madiiae 
battre  les  grains.  I 

593°  Le  brev.  t  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  «Hé  déposée , 
le  23  juilipl  i83a,  ou  secrétariat  de  la  préfecture  du  départ  menf  de  la  | 
Seine,  par  le  sieur  Rénaux  (ChaiK s-Consfaiit-Hippolyte) ,  à  Paris,  rue  du 
Temple  n°  171 ,  pour  des  perfcctioniieniculs  apportes  dans  la  confeclioii  des 
cadres  pour  miniatures,  daguerréo't)|)es  ou  autres. 

59&*  Le  brevet  d^invcotion  de  quinte  ani,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  91  jaîlict  i85a,  au  aecrétariat  de  ia  préfecture  da  département  de  le 
Seine,  par  le  sienr  Raynand  ( Honoré- Jean-Baptisifr>Mariua),  à  Paris,  rae  ! 
Saint-Denis,  passage  Beafour,  n*  i3,  pour  un  tissage  d*agrabge  applicdile 
enz  montres ,  etc. 

5g5*  Le  brevet  d*invenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  26  juillet  1862,  au  secrëlariat  de  la  préfecture  du  département  delà 
Seine,  parle  sieur  Robert  (Léon-Emile-Adclpbe) ,  élismf  domicile  cliei  lo 
sieur  Guillemard,  à  Paris,  rue  Française,  n**  1 /i  ,  y^ur  rrliaj  j  cmont  libre  à 
deux  roues  à  détente  et  à  balancier  circulaire,  pouvaul  s  adapter  à  tout  genre 
.de  mouvement  d'borlo^erie. 

596*  Le  brevet  d^invention  de  quinte  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  a3  juillet  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Rousse  (Lonis-CbaHes] ,  à  Paris,  rue  du  Temple ,  n*  176, 
péur  une  application  de  polissage,  dit  au  toaneau,  aux  couverts  de  table  en 
acier  ou  fer  pris  dans  leurs  différentes  transformations. 

597"  Le  brevet  d'invention  de  qninza  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée 
le  ?.fi  juillet  i852,  au  sccréljikit  de  la  préfecture  du  déparltmcnt  de  la 
Loire,  par  le  sieur  Serre  (Malliieu),  rue  de  Foy,  n*  42,  à  Saint-Etienne  , 
pour  uu  système  d'application  à  l'industrie  des  rubans  et  étodcs  de  veiours 
nacré. 

598"  Le  brevet  u invention  de  quinze  ans,  dont  la  dimanJc  a  été  déposée, 
le  24  juillet  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  Je  la 
Seine,  par  les  sieurs  Tardieu  (Gisrles-GilbertJ ,  quai  de  Billy,  n*  26,  à 
Paris,  Rosier  (Ju1es<%afles),  rue  de  TEmpereur,  n*  lA ,  à  Montmartre  et 
François  (Amédée),  à  Paris,  Palais-Royal,  n*  iS4,  pour  des  perfectionne- 
menls  apportés  dans  la  fabrication  des  fils  et  des  tissus. 

599°  Le  brevet  d'invention  de  quinzè  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  22  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  p.ir  les  sieurs  Toussaint  (Louis-Victor)  et  Fanfernot  (Erncst-Pros- 
per)  ,  h  Paris,  le  premier,  i  li'.'  I3orJa,  n"  2  ,  ic  second,  rue  du  rcrclu:' ,  u'^  i4« 
pour  un  presse-papier  dioriuiia,  optique,  mécanique  et  non  mécanique. 

600"  Le  brevet  d'invention  de  (piiiizc  ans,  dont  la  deuianrlc  a  rlc  d' posée, 
le  37  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Bagès-Grolous  (Jean-Marie) ,  à  Paris,  rue  Chapon,  n**  2G , 
pour  la  substitution  de  la  poudre  de  corne  à  cdle  dréeaille  eroinairenent 
employée  à  la  fabrication  des  garnitures  de  lorgnettes  de  speclade,  etc.  etc. 

601*  Le  brevet  d'inventbn  de  auinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée,  • 
-le  19  juillet  1 859,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rbtae, 
par  le  sieur  Brunet  (Philibert),  rue  dn  Griffon,  n'  a,  à  Lyoo,  pour  une. 
navette  ri'gulateur  mobile.  • 

602"  Le  brevet  d^invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  di^  >sée, 
le  a  août  i859,  an  secrétariat  de  la  piéfectore  dn  département  de  la 
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Gironde,  par  ic  sieur  Coiflard  (Michel  ) ,  rue  Bino,  n*  27,  à  Bordeaux,  pour 
un  procédé  de  bouchage  avec  des  capsules  en  ctain. 

(>o3'  Le  brevet  d  iuveulioii  de  quiuze  ans,  donl  la  demande  a  étë  dépos  'c, 
le  38  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  du  la 
S^«-uM§ure,  par- le  sieur  ColUo-Royer,  rue  de  Lafayette,  n**  11,  à 
Ames ,  po«r  cwmetérioyraphie  ou  veftte  et  reproduction  de  ceraclères  repro- 
dttcteoss. 

Co.'i"  Le  hnttA  dUoveotion  de  auinze  ans,  dont  U  demande  a  été  déposée , 
le  aS  jniilet  iSSs*  au  sifcrétariai  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  ic  sieur  C^rhiu-Desboissitre  (Nicolas-François),  élisant  domicile 
chex  ic  sieur  Arnien_;au(l  .uné,  à  Paris,  me  SairU-Sébnstien ,  n" /i 5  ,  pour  un 
foyer  de  combustion  thermouictrit^uo  alimenté  par  i  air  carboné,  applicable 
à  tous  les  besoins  de  l'industrie. 

Coô"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dout  la  demande  a  été  déposée, 
le  47  joîliel  i85»,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Meuse,  par  le  sieur  Cordier  (Pierre-Hippolytc),  à  Rambluzin,  pour  un 
système  de  placage  de  bois  de  brosses. 

ôoG"  Le  nrevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  28  juillet  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  les  sieurs  Daubourg  (Jacques)  cl  Bcsson  ( Pierre-Emile) ,  à  Paris, 
rue  des  Filles  du-Caivaire,  n**  3,  pour  un  appareil  propre  à  la  séparation  des 
matières  fécales. 

Co7°  Le  brevet  d'intention  du  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
!•  3i  juillet  i853,  âo  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Hinteïa6na,  par  le  aieur  David  (Auguste),  à  Lure,  pour  un  procédé  de 
lostnge  de  la  Ibnte  de  chasse. 

6oS^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  donA la  demande  a  été  déposée, 
le  a8  juiUet  i85t,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  David  (Louis-Hubert-Toussaint) ,  à  Paris,  quai  Valmy, 
n*  371 ,  pour  un  système  de  gros  pistons  chromatiques  appUcahles  à  tous 
les  instrumenta  de  musique  en  fjénéral. 

Go9^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  di  niaïuie  a  été  déposée, 
le  27  juillet  1002 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  l'Oise, 
ptr  M  siear  Naji^erra  (Looia'François) ,  à  iMigny ,  pour  une  machine  dite 
folalaiir  hydraulique. . 

610*  Le  hrevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  97  juillet  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfectan  du  département  delà 
Stine,  par  le  sieur  Detallencourt  (Louis),  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Mont-' 
martre,  n"*  17,  pour  oertaines  dispotttiona  d*apparatla  ou  vaMs  propres  à 

faire  jaillir  Teau  pure. 

611°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  clé  déposée, 
le  a7  juillet  i85«,  au  secrétariat  de  la  prélrclurc  du  déparlement  du  Bas- 
Rhin,  par  ie  sieur  EUrmann  (Jean-Daniel),  à  ^itrasbourg,  pour  un  appareil 
propre  à  compter  et  à  enrouler  les  pièces  de  monnaie ,  £t  concis  f(  eiiioals- 

61a*  Le  hrévet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée r 
le  a8  juillet  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine- 
Inférieure,  par  le  aieur  Ferrié  (Louis),  à  Barentin,  pour  un  composé  dit 

nijnrc  )\ydroclo  j\aorlqnc  de  chaux, 

61 3*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  clé  déposée, 
le  J9  juillet  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  5eioer 
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ptr  le  sittic  Gautier  [  AnJr(^-Jac  |ut  s-Amand) ,  à  Paris,  rue  Saia|>Laiift, 

n*"  1 33 ,  pour  procédés  d*é|)arattoa  et  die caii)onîs< lion  de  la  tourbe. 

6i  4"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  a  ôlé  déposée, 
le  3i  juillet  iK.S  »,  au  e-  rrtariat  de  la  j>réreclure  du  déparlcnienl  de  la  Seine, 
par  le  sietir  Grand  (  Andrc-Picrrr) ,  à  l'aris,  rue  du  Faubourg-Saiiil-Df  ni? , 
u'  34,  pour  un  jus  coloraui  tl  con'orl;»blc,  dit  vSH< -co/orr ,  pour  donner  delà 
couleur  cl  du  hun  goùl  aux  bouillons  et  autres  conicMibles  culioairet. 

€i  5*  lie  breveid^nvennoo  de  qaiaxe  «ns .  dool  la  demiDdo  a  été  dépotés/ 
le  B  «.juillet  i8St,  au*tecrétariat  de  la  préfectore  dff  dàtarleineat  dm  Rbèot, 
par  le  sieur  Guilbm  (Jeao-Bapiisie),  rue  Mooctg^  n/*  i%,  à  Lyoft,  peur  ma 
machine  à  t  ùrpv  <  i  lustrer  les  so>es. 

6i6*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposée, 
le  29  jiiiilel  i8â2,  nu  secrétariat  de  la  pif'Teclurc  dit  dôpartenicnt  de  la  Seioe, 
par  le  si«  ur  Jtiqncl  i  KtiiMinc),  h  Paris,  rue  Huuttville,  u°  7,  pour  un  coulant 
en  frr  r.cléré  on  crmcnté,  ou  en  acier,  prostré  à  ar/éler  in  brisure  des  c^aaes 
d'onibrcl  (  S  à  canne  brisée. 

617*  Le  brcv*  l  d'iuvenlion  de  quinze  ans,  âoni  la  dcMmutde  a  éié  déposée, 
la  Si  juillet  f85s,  aa  BecfféUrisi  de  la  prc  iedors  do  déparimneiir  do  Bki» 
Rbin,  par  le* sieur  Kaoderer  4Giirlliea«ClMrles),  à  Siiwkourg,  pour  «a 
précédé  de  tsnnaçe  presque  instantané. 

618"  Le  brevet  diovsaliea  do  quinie  Ans,  dont  la  demande  a  été  déposéet 
le  t?6  juillet  1802,  au  sécrétai  iat  de  la  préfecture  du  dé()artCinont  de  ia  5eioe, 
par  to  sieur  Lapied  (Louis),  rue  de  Tonrtiâlet  n*  49.  à  Beilevue,  pour  as 
Ibur  mouRc. 

6 H)"  Le  brevet  d  invention  de  (juinic  ans,  don?  la  demande  a  élé  déposée, 
le  29  juiilcl  18  )3,  au  secrtUiriat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seioe, 
par  les  sieurs  Lowe  (Georges)  et  ^ans  (Prédérie-Jolia) ,  repréieolés  per  la 
sicar  Peipt^as,  è  Paris,  raS'âsiate-ADoa,  a*  46^,  pour  perfectbooeaMols à 
laptadiiciion  et  à  la  purificalioa  du  gas  d'éclairage. 

620°  Le  brevet  d'iarci^ioa  de  quinze  ans,  doi  t  la  leniaadea  été  déposée, 
le  2G  juilîrl  1802,  au  secrétariat  delà  prcfecturedu  dé}>artomcnl  de  ia  Seine, 
par  le  sien  Marinl  (  Héhcr- Abraham) ,  h  Paris,  rue  Olivier,  n°  a3,  pour  an 
genre  de  cou  trucii m  de  vas- s  de  toiic;le,  tels  que  cuvettes,  bains  de  pieds, 
bideLs,  I  le.  olfrant  l'av.niiagc,  i*  de  pouvoir  se  replier  sous  un  petit  volume, 
pour  les  personne.^  qui  voyaj^cnlj  2^  du  o  èlre  point  cassants,  pour  les  u»ai;es 
domeslîqoes  et  indualriels. 

lai*  Le  breui'il'iDfeatia*  de  yiaieaDs,  doal  li  deoModa  a  été  d^poife, 
le  3o  juillet  i8Ss,  au  secrétariat  de  la  prélectore  do  dépaitmaeiit  de  11 
Seine,  par  le  sieur  lloiiiaa  (^gusts-Vild),  à  Paris,  me  de  la.Michodièie, 
n*  35,  pour  des  perfectioaneiiieots  apportés  à  un  moureinsnt  oontina  à  ia- 
termilleooe.  pouvant  remplacer  tous  les  moteurs  coonus  justpià  ce  jour,  tant 
sur  terre  que  sur  l'eau,  lequel,  une  fols  ét  :bli  daus  son  éljt  uorm:il,  n  a  be- 
soin d  aucune  dép(  use  pour  son  aliDicn^atiun .  dni|ucl  on  a'a  plus  4  craiadre 
les  e.\ptos!ons  ni  les  ir  cendics,  dit  moiiiau-moh  ur  coniinu.  ' 

622"  Le  brevet  d  iuvculiou  de  quinze  ans,  d'^iit  la  demanda  a  été  dcp<iiét« 
le  a9  juillet  i,85a,  au  se<réiarial  de  la  préfecture  du  département  dala 
Mae,  par  les  sieuit  MooMIot  frètes,  4  Paris,  ma  du  Cbàtas^dTEam, 
n*  94  et  ,96,  pour  an  appareil  rafratoUissair  applicable  ans  vases  à  aaa 

Se] {7.  ri  an  1res. 

623°  Le  bro-etd'imreotien  de  quime  ans,  dont  la  demabée  a  été  d)époaét, 
lé  98  jaiUet  i^a,  aoaqerétâriat  da  la  fp^feslaae  da  défsrievnatde kMpa, 
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psr  le  sieur  Mulciir  (.lean-Bap'.islc-Mane) ,  à  Paris,  ru(»  Ncuvc-ijaiiil-AugiutiB ,  • 
n*  2  2  ,  j)our  dos  pprrcrt;onneiii<  nts  dans  le  re(n';rijuai4c  des  Lalcaiix. 

034°  Le  brevet  d  lUvcnUun  de  cjuiiue  ans,  don(  la  deroauJe  a  été  Urposéc, 
lea7  juillH  &852«  au  McréUriat  de  la  préfecliira  àa  Héparlemcot  de  la  ^eine* 
par  le ùtmr  Ncvfeider  (Saloaian) ,  à  Pari»,  r«a  de  Limo^.  a*  pour  oa 
fenotr  d«  {Htrie^noasaie  vt  porte^îgarca*  elc.  dit  fermoir  à  ioamiquiL 

635*  Le  brcYi't  d'invention  1^0  quinze  ans,  dont  la  dcinande  a  éii&  déposée, 
le  17  juillet  iS52,  au  ^ecritariat  de  la  préfecture  du  département  de  Ja 
Scînc,  par  1rs  sieurs  Paraf,  Javal  rt  compRgnic,  à  Paris,  rue  du  âeutiçr» 
pour  le  ti.siagc  des  dcvanls  de  rlu  uiisf's  nu  nu  ticr  nx'ciinique. 

626°  Le  brevet  d'invention  de  quin/i-  .uis,  dont  la  demande  a  élé  déposée, 
le  a8  juillet  i852,  au  aeciétariat  de  iapiélcclure  du  déparicintnt  de  Maine- 
et-Loire,  par  les  sieurs  Kicluird  (BartUéleni}]  et  Ileulio,  à  Angers,  pour  uno^ 
poinpe  dite  k)drnpn^wnatique. 

697*  Le  brevet  dWentioD  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  4épo^» 
le  3  août  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlem^nt  de  la  Gi* 

ronde  par  le  sieur  Hoturicr  (Jean-Achille),  rue  Jndaî({tic,  n*  2<S ,  A  l'ordeanji, 
pour  la  f;  brîcation  des  iiqncurs  et  psrroms  par  la  méthode  <îe  déplacement. 

628*  Le  bre\ et  d'invention  de  quin/c  ans,  <lont  la  di  mnnde  a  ''té  déposée, 
le  2-7  juillet  iSr)2,  nu  secrélarint  tie  la  prt'Ti  clnri"  d''j»arteiucnl  de  la 
Seine,  par  les  sieurs  Schaller  (  Jean-Px  rnar  I  AngTisît  )f  iHudci  berg'Chri.stîaa- 
Fréilérick),  représentés  par  le  sieur  Arnieiv^'iuJ  aine,  à  Paris,  rut  Saiot- 
SAastien,  n*  2i5,  pour  dfes  dispositions  de  putnpes. 

639*  Le  brevet  tTinvention  de  quime  ans,  doii^  la  demande  a  été  déposée*  ' 
le  37  juillet  iK^s,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la' 
Seine,  par  Içs'sieurs  Schaflcr  (J(an-Bernard»Au;;usle)  et  Budenherg  (Diarles- 
Fredérick),  re[trésentés  par  le  sieuf*  Armengaud  aîné,  A  Paris,  rue  Saint- 
Sébastien,  n*  43,  pour  des  pcrfectiopnemeuts  apportés  dans  la  construction.' 
des  manom^tres. 

f»3{>*  Le  l>!  (  Vi  t  d'invention  de  qtiinze  ans,  dont  la  deniaa  le  a  éîé  drposée, 
le  29  juillet  iS.Sî,  an  secréiarial  de  ta  pré'cctnre  du  dép.ietcnient  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Vain  (Antoine),  élisant  domicile  chez  le  sieur  Le  Blanc,  à  Paris, 
roe  Saillie  Aj'i>otine^  o*  3,  pour  deseooronnes  de  flenrs  et  des  bouquets  en 
pofoH  «ine  oomp^étement  iselés, 

63 1*  Le  brevet  d*invcnti<in  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposée,' 
le  29  juillet  4  85t  ,  au  secréinriât  de  fa  pr«  ffrclnre  dte  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Weriin  (  André  Antoine),  â  Paris,  rue  du  Malte,  n*  i4» 
potir  nn  îiît  îmîr  r-n'iij  'e  ''pj  îir  dil  ^  r\  ''i' ers  in- IrtiîtTnfS  de  jeu. 

632''  Le  brevet  d"inve'»(in!i  d  •  rjiii!i7i»  ans,  dont  la  ili  mm  le  a  été  déposée, 
le  aC  pidlet  iS.Sî,  an  sr<  r<  tariat  rie  l>i  préleetoro  du  d  [ui:  l'-ment  du  llaul- 
Rbiu,  j'ar  Ifs  <>ii  iir>  Zuber  (Jean)  et  compagnie,  à  Kixlteini,  |>>urdes  moyens 
n^caniques  p:  uptes  à  iabriquor  des  \eloul«s  sur  papier  ou  élQ0u. 

$33*  Lt  JÎsavet  dHn^entioa  de  quteiean»,  deiit  la  demande  a  élé  dépoeéc  » 
1#  A  a(4t  iftS|a,.eii  sacréiar«et  de  le  préfinïiure  du  déportement  de  la  lieine«. 
per  le  ^ieur  Arnaott,  h  Paris,  rue  Basse>du*R  mpart,  n''  no ,  pour  une  8ppJi<> . 
çelÎM  du  vi'le  doenent  à  un  hpemie  ou  à  ue  aiMaMl  la  faculié ,  |Mr  radbc- 
rcnce  de  ses  membres,  de  m;>rcber  sur  une  surlâoe  plane  buriwolîde  eo pèr* 
j^fyultcMUifc.  et  de  s'y  promener  h  volonté. 

63i*  Le  brevet  d' nvenlion  di-  qnii  ic  ans,  dont  la  dempude  a  été  déposée, 
le  3  août  18^2,  au  serré lar  al  de  la  (  r«  lecture  <lu  dë^  anenient  de  la  SeiUJf^, 
par  i^jicMr  Acuayo^r  (j4u^uc^*Auiiunuuy ,  à  Cuusiiuiiàioplû,  cibaut  domicila 
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chez  le  sieur  Thtireaû  ,  à  Paris,  rue  SaiatrSailTeiir,  k6lel  du  Cadran,  ponrim 

•genre  «le  bateaux  dili  halcaiLr-cYlitiilrr\. 

635'  Le  brevet  (rinvcntioii  de  qniiue  ans,  dont  lu  dt^mande  a  été  deposiîc, 
le  à  août  i852,  nu  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  Scinr, 
par  les  sieurs  bcllache  (  François-Sébastien  K  à  Paris,  rue  Sainlc-Appoline, 
4 1  pour  uoe  oiiibrelie-iv«iitail,  et  réciproquomeut  pour  on  évenlail-oiB- 
brelle. 

636*  Le  brerel  d*iiiveQtioii  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  août  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ]*£nre, 
par  le  sieur  Bcnard  (Sylvain),  vérificateur  des  poids  et  mesures  de  farroo' 
disseinent  de  Louviers,  pour  un  inslrament  dit  comparateur  décimal. 

637*^  ^6  brevet  dHnvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  août  i  SSn,  au  secrélnriat  de  la  préfecture  du  dépirlcmcnl  do  la  Seine, 
p:ir  le  sieur  Bouquillard  (  Ilchri-  riiéodorc-Tbéopliilc) ,  à  Paris,  ruo  Saint- 
Nlarliu,  n°  29  t.,  pour  une  disposition  propre  à  rechercher  un  lieu  quelconque 
sur  les  plans  et  cartos,  dite  prumpt-lroiivcur. 

03 S'  Le  brevet  d'invcnlioa  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  août  ï852,au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Scioe, 
'par  le  sieur  Brin>Lalaux  (  Pierre-Louis  Quentin],  élisant  domicile  à  Paris, 
rue  de  la  Tonnellerie ,  u"  3 ,  pour  des  perfectionnements  apportés  aux  métieis 
•  mécaniques  à  tisser  à  la  Jacquard,  ayant  pour  résultat  de  supprimer,  1*  les 
harnais  ou  lisses  pour  certains  tissus;  2"  les  cartons  de  fond  pour  toutes  es- 
pices  de  tissus  et  partie  des  carions  de  dessins  pour  plosieun  autres  «  tels  que 
lirochés-mailloos,  piqués ,  etc. 

639*  Le  l)rcvcl  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  i  juillet  1 85 2  ,  au  secrétariat  de  la  j)rérecture  du  d-^'irlement  de /a  iJeine, 
par  le  sieur  Canat  (Claude-Juies-C) rille)  ,  élisant  domicile  chez  le  sieur 
Arniengaud  jeune,  à  Paris,  rue  des  Filles-du-Calvaire,  n"  6,  pour  une  ma- 
chine à  ferro-aimant  sphérique  et  à  effet  continu. 

64o**  Le  brevet  d'invenliou  de  ([u.Uice  ans,  dout  lu  deaianJc  a  été  déposée, 
le  3i  juillet  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Scioe, 

£ar  le  aieur  Coicman  (James-Edward),  en  Angleterre,  rcprésenié  par  le  siev 
lathieu,  à  Paris,  rue  Saint-Sébastien ,  n*  é5 ,  pour  des  applications  dncaost* 
cbouc  et  de  la  gntta-percha  seuls  ou  combinés, 

641"  Le  brevet  d*inventioa  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  2  août  1863 ,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  5eioe, 
par  le  sieur  D.'sille  (Frnnçois-Adolplir j ,  à  Paris,  rue  Poî.ssonni' r? .  n"  8, 
pour  un  spécifique  dit  poudre  DtsillCf  ou  emploi  de  substances,  mo)'eus  et 
procédés  de  nature  à  détruire  infailliblement  les  puces  et  punaises. 

662"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  h  août  1852,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  Seine,  par 
le  sieur  Deslandcs  (Nicolas-Eugi ne) ,  à  Paris,  quai  de  la  Mégisserie,  8a. 
pour  un  appareil  en  fonte,  à  air  équilibré,  dit  griUe-souffleur,  applicable  iU 
cheminées,  «ni  calorifères,  etc. 

êkV  Le  brevet  d'invention  de  milnte  ans ,  dont  la  demande  n  été  dictée, 
le  3  août  i85s ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Durand  jeune  (Pierre-Louis) ,  à  Paris,  rue  de  Charentmit  19, 
pour  un  procédé  de  fabrication  d'aiguilles  de  bonneterie,  etc. 

6  4i'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ^  août  i85s ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépa^emenl  de  ia  Ûauie- 


Digitized  by  Google 


B.  n*»  100.  (  773  ) 

liftroe,  par  le  sieur  Grandidier-Hamb€rt  (Édouard-bidore),  à  LangrWt  povr 

un  système  de  fabrication  rîo  tuiles  en  fonte  et  en  terre. 

645"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  i  lé  disposée, 
le  3  août  i85a,  au  secn'tarial  do  îa  préfecture  du  dôpartcrrent  de  ia  ^eine» 
par  le  sieur  Guilloleau  (Jean) ,  à  Paris,  rue  du  Faubourg-Saint- Denis,  n'^  io9t 
cour  Saint-Laxare,  n*  S,  pour  boiles  cylindriques  dites  hoUet  êadUàîti,  pro- 
pres au  transport  do  lait,  à  de  grandes  distances,  dans  nn  état  parfait  de  ton* 
senralipn. 

646*  Le  brevet  d*invenlioii  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  n  été  déposée, 
le  1  août  1 85  i ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  liavcz  (Cliar  ics-Pirrro  François) ,  à  Paris,  me  des  Ciseaox,  n*  10, 
pour  une  coupe  cconouiiquc  de  bottines. 

6/17"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  I  juillet  i852  ,  au  secrétariat  de  ia  prcfeclure  du  département  de  la  Seine, 
par  le  aîenr  Hills  (Frauck-Ciarke) ,  représenté  par  le  sieur  Reynaud,  à  Paris, 
ooolevard  SaÎDt>Martin,  n*  la,  pour  des  perfectionnements  spportéa  à  la 
ftbrieation  et  à  réparation  dn  gas ,  ainsi  <{u  au  traitement  des  matières  em- 
ployées à  cet  effet. 

6/18*  Le  brevet  dlnvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépeaée, 
le  5  août  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Vosges, 
par  îc  sieur  Jacquot  (Jean-Baptiste),  à  B^uy^res,  pour  une  horloge  de  do- 
cbcr  à  peii'lulp,  ('cliappement  et  roue  de  coniple  inlailiible. 

Sàg'  Le  brevet  d  imcnlion  de  quinre  aus,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3i  juillet  1602,  au  secrri-trial  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Joly  (Aipbon&e),  à  Pêth,  me  de  Bune,  n*  13,  pour 
perfectionnements  ani  machines  à  vapeur. 

65o*  Le  brevet  d*invention  de  qmnse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  19  juin  i85a,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  le  sieur  Kcmot  (Charles^Middleton),  représenté  par  le  sieur  Hughes, 
élisant  domicile  cbez  le  sieur  Ilopkius,  rue  de  Voltaire,  n"  i  ,  à  Lille,  pour 
(les  aiiu  liora^ions  dans  la  fabrication  de  drap  en  laine  et  de  drap  fait  de  la 
laine  et  autres  matières,  ainsi  que  dans  les  machines  et  appareils  pour  ladite 
fabrication. 

t>5 1**  Le  brevet  d*inveniion  de  quinse  ans,  dont  k  demande  a  été  déposée, 
le  9  août  i65»,  an  secrétariat  de  la  préfectore  dn  d^rtement  de  la  Seina, 
par  le  sieur  Lamug  (Riebard-Mowbray),  à  Cltcby4a4jareone,  pour  des  per- 
fection nemeots  apportés  à  réparation  du  gai. 

653*  Le  brevet  d'invention  de  qninte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  juillet  1802,  au  secrétariat  de  la  prcfeclure  du  déparierucnl  de  Lol-et- 
Caronne,par  le  sieur  Laurent  (Aaloinc),  à  A^en,  pour  un  appareil  propre  à 
la  reniotile  des  l)atcaux  sur  les  ri  vitres  par  l'elVet  du  Cduraut,  et  pour  l'ap- 
plication de  eet  appareil  aui  maclànes  à  vapeur. 

ù  'jy  Le  brevet  d'in\onlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  aoAt  iSSs ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépaaiemeot  de  la  Seine, 
j>ar  le  sieur  Lefebvre  (Pier^Flavien),  élisant  domicile ches  le  ateur  Camps, 
à  Paris,  rue  do  la  Sainta-Cbapelle,  n*  g,  pour  Ténuration  du  berai4eukal os 
borax  de  Tlnde,  au  moyen  de  toutes  espèces  d*huile  pyrogéneose,  d'essences, 
de  substances  résineuses  on  goudronneuses,  et  principalement  de  Thuile  de 
goudron  de  bouille. 

GT)  \*  Le  brevet  d'inveniion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  4  août  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
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pMT  U  mmat  MaHteid  (  Adolpbc'LoiuB) ,  à  Paris,  hooWviri  fiMmeHomlle, 

n*  7  bis,  pour  .un  somoBtrétaflique,  brisé  «t  oatelaiaé. 

'  655*     brevet  dWcntios  de'ifuioM  ans,  dont  ta  demande  a  éné  déposée, 

le  3i  jiiilîrt  iSSs,  au  sccrrUiriat  delà  préfipclarc  rfn  d^parleroent  de  la 
ficine,  pat  ic  sieur  Maudsiay  (Joseph) ,  popr^enlé  par  le  sieur  Brade,  à  Paria, 

modo  Cr.issol,  n"  ô ,  pour  fîos  pcrfcc '.tounnmcnts  apjiorlc^s  aux  mncïjinw  à 
vapeur  applicoUcSt  eu  tout  ou  ca  partie,  aux  pompes  et  aui  macUincs  mo- 
trices, 

()56°  Le  brevet  â'invrnlion  ijc  quiiue  ans,  dont  \n  demandé  a  ét<^  Jcposce, 
ie  3i  juillet  i8:.3  .  ou  setrétar  at  de  la  préfecture  du  département  de  la 
âenie,  par  le  sieor  Meldoo  (Paul-dément),  à  Paris,  me  d«s  Forges,  n*  3, 
pour  a|  plication  de  dessins  sur  carie »-porcélaîne  et  papiers  de  Amteisie. 

6S7*  Le  brevet dlnvenlîon  de  quinze  ans,  de«t  la  demande  a  été  déposée, 
le  3i  juillet  i85r>,  au  secr(^iarint  de  ia  pré^ttirc  du  dêparfen^eot  de  la 
Seine,  parle  yietir  M  ualis  (Tr-inçois-Cla  l),  repiVsenté  par  le  sieur Gilhée« 
•à  Paris,  rue  (\o  l'F,c!ij(|uier,  a"  Sg,  pnur  un  geurc  de  sijihon. 

058"  Le  hrcvct  d'iuvcnti'>n  de  f|uin«o  ans,  doni  îa  drri  atido  a  été  diposée, 
\c  3i  jtiillct  iSS*?  ,  au  srcrtlariat  de  la  piiToclure  ihi  déjiartfn  cnl  de  la 
^eine,  par  le  sieur  AluUncr  (Âloys),  à  Vienne  (Aulricbc),  iMi>ant  domicile 
cbea  le  sieor  liaaaaMd  fils,  à  Piris,  plaie  de  la  Bourse,  n*  13,  pour  la 
ftbrieatioii  de  tnbes  et  d*eiiTrages  faits  avec  ces  tulies  en  métaua  de  tonte 
nature,  et  leur  appUoatîon  pour  en  ftiire  des  clous,  vis,  rte. 

6&9* Le  brevet d^nvention  de  quinxc  ans,  dont  la  demande  a  é(^  d^pos6e, 
Je^  août  16S9,  au  secr<^tariat  d^  la  pn  feclure  du  df{)artement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  NeMnniul  (Pirrrr  Cliat  les  ^ ,  rrpn'-ontf^  par  le  sîetîr  rerj>tgf>a,i 
Paris,  riicS linte-Annc ,  v,"  .';0,  pour  un  nlVigéralfur  mécanique  f'nctionnant 
par  iu  compres  ion  ux'rauiqup  et  !a  dilatalion  aiternalive  de  l'air  almos^hé- 
lique  ou  de  tout  autre  gaz  perm-ineiit. 

'  660**  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3  aeûi  i8Ss^  au  secrétariat  de  la  préfeetnr««  da  département  de  ht  Seine, 
]iar  le  aienr  Petvot  (  Louis-Jérôme) ,  rue  de  Sèvres ,  n*  76 ,  à  Vaagirard ,  pour 
•moyens  propres  A  iniilor  la  l>rnderie. 

GGi*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  Me  ^l^posée, 
ic  3  aorl  i85a,  nu  serrélnri.it  de  la  préfecture  du  dépirtomeiit  de  la  S^îne, 
par  le  «ienr  Pownall  (Cliaries-Jamc?) ,  h  Londres  représenté  p.ir  K-  si«'.ir 
Brade,  k  Prris,  ru<'  de  Crussol,  n"  5,  pour  des  perfociionnemetits  a;>[^'  rîés  à 
la  préparai!  n  et  au  trûilcment  du  lin,  du  chanvre  et  d'autres  aubstauces 
libreuses  xégétaies. 

663*  Le  brevet  dWention  de  qomie  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a  août  iS&St  an  secrétariat  de  la  préfectufe  du  département  de  la  Seine, 
par  k  aieor  lU^er  (Ambroise),  à  Paris,  me  Chariot,  n*  5l,ponr  fappiîca- 

tion  aux  lampes,  du  bois  de  tonte  nature  plaqué  sur  m^sal  ou  unu. 

()63*  Le  brevet d*inven lion  de  qu'iize  ans,  dont  la  demande  a  éié  déposée, 
le  3  noéif  i*'52,  an  sécrétai ial  de  la  préfecture  du  <îéparlemenl  des  \rdenncs, 
par  it  ?icur  Hondor.u  (Picrr  ),  h  hainl-Jeau-au  lîuis ,  pour  une  niacliuîc  à 
ixiltrc  le  grain  (onclioonaol  au  mojiu  d'un  Uioleur  mis  en  action  pur  une 
chaîne.  % 

€6  4.*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ani,  dont  la  deouinde  a  été  déposée, 
le  4  août  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  di^partemeot  de  la  Seinn, 
par  le  iceiir  Râpé  (ir an<Cbarics-£mmanuel*G&s(on  ) ,  &  Paris , rue  Sai?ite-Anne, 
n*  90,  pour  uneenort  d'impression  vllrifinble  et  crayons i  peinture  vitriGable, 
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«I  iet  a^ltfilkii»  Wérentcs  cpe  Ton  pesl  £ûre  4e  cette  enere  et  de  ce 
cnfM  fffirifiekles. 

é6&*  Le  brevet  d'inveolloa  docrainzc  ans,  dont  la  dcnuMide  eétë  dépoafie» 
le  4  août  i85n,  .  u  secrétariat  de  La  pi^CeQtiire  du  di^i^rirmcnt  de  ia  Seine, 
pir  les  sieurs  Cailferct  cr.mpaj;nic,  à  Paris,  rue  Nc.trc-I)ainc-d''-(irncc,  n*  4« 
pour  une  grille  niobi'»*  fiip.iivorc  pcrfcrtionnéc  a|»pli( abip  à  tous  îcs  fotirn'anv 
géut'niteurs,  u»aÎ3  s^'icialeuicol  k  ceux  où  Ton  cai|>loic  la  houille  luniwc  com- 
bu&lible. 

666*  Le  brevet  d*jnveotion  de  cjuiiuc  ans,  dont  la  dcumndc  a  clé  d<'^oscc. 
Je  3  août  iftSa,  a«  secrétariat  de  la  préfecture  dn  dëpsrlcmeat da  Haut- 
Abm,  par  le  aieor  Verpillei-Hekict  (iVlpbonsc),  à  MuUioase,  pa«r  un  genre 
de  navettes  pour  métier  i  tisser,  eo  fer  feodu,  malléable,  avec  pointes  trem- 
pées. 

6f)7*  Le  brevet  d*inreittion  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
1p  7  aoi'il  i85r!,  au  sorrôtariat  »îe  la  préfecture  à\\  département  dn  la 
bt'ino.  par  le  siiiir  Ascoii  (Samuel),  à  l'arin,  l'ii^ant  domicile  chez  le  sieur 
Buliot,  rue  des  .Vïonlirts,  n*  i5,  à  l'cllcviile,  \ynir  ;ij)j>!:cation  des  fleurs  arU- 
iiciclles  à  lu  couverture  de&  globes  cl  abat-Jour  de-  lampe;». 

668*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  densaode  a  été  déposée, 
le  5  aeàt  i85s,  ao  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Bessenicr  (Henri),  représenté  par  les  sieurs  Trufinit  et  Sautler, 
à  Paris,  me  Drouui,  n*9.p*ar  itne-aiélbodc  de  concetarcr  les  aohiiiens  des 
tabst.mccs  saccliarincs  et  antres,  avec  un  n.iiumnni  de  calorique,  etc. 

669*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans.  dont  la  demande  a  clé  déposée, 
le  6  août  18S2,  au  secréiariat  de  la  préA  cInrc  dn  déparloment  d;i  Hhone, 
par  le  sieur  Bois  (AnioiiM*),  'jjr.»nde  rue  des  Kenillanl*;,  n"  i,  i\  L)0<i,pour 
application  ati:i  montages  de  métiers  pour  la  f.'briqut  d;:;  .-oiei  if»s. 

670*  Le  brevet  d^invenliuo  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  aoAt  18S9 ,  an  aeerélorist  de  la  préfecture  du  département  dn  la  Seine , 
prie  sienrCagoard  (Jeao-Baptiste-HeiTe<JuleB),  à  Paris  •  me  ne  Ménilmeii~ 
tant,  n*  1 1,  pour  un  compas  de  réduction. 

671*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  dont  la  demande  a  été  d4^po<<ée, 
le  7  août  iSbi  ,  au  serréiarial  de  la  préfecture  du  département  dct  la  Seine, 
par  les  sieurs  Canmc^  (  Malbieu-rra  <;ois)  et  r>aimi(:nt  ( Édnuard-Alcxandrc ), 
à  Paris,  le  premier,  boulevard  R  )ane-.Nouvel!c  ,  n'oi.  et  le  deuxi^me,  me 
Saint-Deiiif^,  n**  iQo,pour  des pcrliclionucmculs  apportés  aux  appareils  dits 
tnftU-uijuilies, 

67s*  Le  brevet  d  mvenlicvi  de  qninieans,  dont  la  demande  â  été  déposée, 
le  7  aoA  i659  ,no  secrétariat  de  la  préfecture  du  départenwnt  de  la  SeioB , 
par  le  sieur  Clair  (Cbarles-Gédéon),  àPhris,  me  VieiUe-da-Temple,  n*  7S, 

.  |>our  une  ceinture  hypngasîrique. 

673'*  Le  breret d'invention  de  quinze  ans  dont  ladmi-ndea  été  déposée, 
le  9  août  i85î,  an  serri^f;>rial  de  la  pr/l'erture  du  déparlemrnt  de  la  Seine, 
parle  sieur  Cicrviitc  1  Kratieois- \ris!ide],  à  Paris,  rue  .Salnt-Dominiqtic-Saint- 
Gerntain,  n**  3,  pour  uu  fusil  se  cbargeaulpar  la  culasse,  dil Jusil  à  culauc 
volante. 

67  ii*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  7  aoât  iSSs,  ao  secrétai^îat  de  bi  préfectnre  dn  départenoeoide  laSeîae, 
par  le  Mcur  Conneli  ( James^Edward  ) ,  représenté  par  le  siei»  Mntfaien*  à 
Paris,  rue  Satnl-Sébastien,  n*  45,  peur  de«  perfectionnements  apportés  dans 
les  dteosins  de  fer,  les  macbioes  4  wpenr  ou  antres  appareils  anniofnes. 
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*675*  Le  brevet  «Tîjiveiitioh  de  ({uinieans,  doat  la  deinaodea  été  déposée, 

le  6  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  da  Rbôat, 
par  le  tieur  Delmas  (Charles) ,  rue  des  Marroonicrs,  d*  a,  à  Lyon,  poomiie 

enveloppe  à  Ictlre,  dile  enveloppe  int  io/a/»V. 

676"  Le  brevet  d'invention  Je  quinze  an5,  dunl  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 

5ar  les  aieurs  Durel  et  compagnie,  à  Saiut-Saulve,  pour  une  applicalioa  à  la 
istillatioo. 

677*  Le  brevet  d*iiiYeDtioa  de  qnioze  ans,  dont  la  denande  a  été  «lépotée, 
le  7  août  i85i,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parles  siears  Farjon-Demoulln  (Louts- Alexandre)  et  Vizel  (Pierre),  à  Paris, 
ic  premier,  me  de  Strasbborg,  n**  1 1 ,  et  le  deuxième,  boulevard  Coolresearpe, 

34 ,  pour  un  mécanisme  destiné  A  prévenir  les  accidents,  sur  les  clicmins 
de  fer,  au  moyen  dMf|iicl  le  conducteur  de  la  locomolivc  ngit  sur  un  ioier 
pour  faire  ouvrir  ou  fermer  les  aiguilles,  ou  bien  agir  sur  tous  les  freins  à  U 
l'ois,  pour  arrêter  le  con\oi  instantrinément. 

678°  Le  hrcvcl  d'invention  de  (|uinze  ans,  dont  la  demande  a  clé  déposée, 
le  7  août  1 85 s,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  1  Aobe, 
parle  sieur  *Fonet  (Hélénus-Loui^),  à  Aiz-en-Otbe,  poar  un  procédé  an 
moven  duquel  on  obtient,  sur  métiers  de  bonneterie  anglûs  et  français,  toute 
espèce  à»",  dessins. 

679*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  6  août  i8^"î,  au  secrétartal  de  la  préfecture  du  «iéparlement  du  l{  \ut-Uhin  , 
parle  sieur  Huscr  f  Ja'cpies).  à  Mulhouse,  pour  un  procédé  de  cliàssîs  â  oom* 
partimciUs  à  introduire  daus  l'impression  des  cnuteurs  sur  étoiles. 

6Ôo°  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  ii  demande  a  été  déposée, 
le  4  août  i85i,  au  scérciariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
oar  les  siears  Laneuville  (  Jean-Baptiste'Viclor)  et  Rivatn  (Florent) ,  à  Paris, 
le  premier,  rue  Sainle-Croix-de-la-Brctonncrie,  n*  17,  et  le  deniième,  me  de 
Toumon,  n*  17,  pour  un  système  de  fermeture  et  son  applicstion  aùi  aer> 
mres,  verrous,  etc. 

681°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7  juiflet  i8jî  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Meurlbf, 
par  le  sieur  Lorenlz  (Eugî;ne-Ni<  oîas  ) ,  .\  Nancy,  pour  un  instrument  destiné 
à  l'application  de  tubes  métalliques  sur  les  iils  électriques  garnis  de  gotta- 
percba  dit  propulseur  mélalli^ae, 

681*  Le  brevet  d*inv<ntion  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépertement  de  rHoranlt, 
parle  sieur  Marconnier  (André),  à  Lodè^e,  pour  la  fabrication  deprigntt 
ou  lisses  en  fil  de  fer  propres  au  tissage  de  toute  nature. 

683*  Le  brevet  d  inveution  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  5  août  i855,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Marie  (ilenri-Louis) ,  à  Paris,  boulevard  Saini-\îai liu ,  u*  33, 
pour  des  appareils  à  pnz  pouvant  servir  simultanément  au  cliauHagc,  à fcclai- 
rage  et  aux  usages  do mc:> tiques. 

68  i*  Le  brevet  dlnvention  de  qulnie  ans ,  dont  la  demande  a  été  dépo»ée, 
le  7  août  1 85 s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 
par  le  steor  Marin  (Nieolas-Tbéodore) ,  i  Pteris ,  rue  Saint-Victor,  n*  s  7 ,  poar 
.  une  macbine  à  fabriquer  les  bouchons  de  liège. 

686*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  9  août  i85a«  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Loir^* 
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do  Wltejrt,  n;  ,3.  pour      pendule  à  comp.„,MouMl,cimom\rre^;I!; 

I-  î^î*         ^""^  ^-J^"»  «M.  *»"  l«  demande  a  ité  déposée 
le  .  août  .85,   aa  sccréiMkt  de  I.  prffectme  do  déparlcmooi  du  iffùne  ' 
par  Jes  s.cur,  Maz.rd  et  compagnie,  pface  du  P«m.D, n'  5, 1  Lvon  nour  u„' 
appareil  de  natation  insubmersible  poor  le  Ma*elr>e.  '  ^ 

687'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  aos,  dont'ia  demuide  a  Md^nniit. 
le  7  août  ,80, .  an  ..ecr.'.aria.  de  la  préfecture  d„  àépX^t^uSSt 
per  leateur  Monfray  (Jean-Marie).  à  Pari,,  rue  de  rir^.nî"  „?' „^ 
appliMbOD  do  caoalcbouc  au  chinngc  de»  châles  cl  échcvcaut  P«» 

leSijmlleJ  iSSl.ausecrcîiarialdcl,,  vMtUuc      dcW'cm.„rj..  b'ua 
par  le  «ieur  Nivot  (Philibert),  rue  de  l  Arbrc-Lé  n'"^^*! Tl 

».  „  ,®  • .  «^**"  ^  S"»"  «M  «l-nl  «a  demande  acte  dc'nos^e 

le  9  août  .85,.  au  .ccrétarirt  de  b  prtfectare  do  d«»tttemont  de  la  Se  „e' 
par  le  s.eur  Pouss.er  (ConMant-Pierre-ElWe).  eomUie  de  Ce  m  îlv  à  là 
Glacifrc,  pour  des  moyens  dobtenir<!cononunuemeDtradd««Àir«  1 
....employé  à  la.labricaUoa  ^«n  de  SelJeTdW^k  «^'îteS 

690-  Le  brevet  d  lnvcntion  de  qninie  «na.  dont  la  demande  ^Médévosie 
le  6  août  .80,  au  secréiarlat  de  la  prcfecture  du  d^narlement  risri^' 
par  le  a.eur  Qu  .il  (Charles-Julien) .  i  Paris,  r„o  d.  s  Pc.iteXr^,  ^.ï' 
IKmr  Me  maehme  à  Urcr  Vipée  et  propr.    apprendre  l'escrime. 

»9»   I^brwetd-inyenHon  de  quinze  ans,  dont  la  <lcn,an<!e  a  6té  dénoiAi 

par  le  aieur  Raidelel  Albert),  moolée  de  UGnnde-Coie  >."/,■,  •  . 

pour  un  procédé  de  fabricatiin  d.  tolleW,i«  ft^Mé.  .Iir  un  né  .er'dr* 
culaire  par  le  jeu  de  la  chaioe.  ' 

le  6  août  1 853 ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  do  djparlaoMnt  d«  1>  S.inT 
par  le  s.eur  Régnier  (Pierre-Adrien); A  Paria,  rue  dTœ.4*^.?et.r 

n  bo  ,  pour  une  machine  rotative  à  foret»  continue.  —twc» 
C93'  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  cl'  cVwnéé 
le  6  août  1802.  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  dc^partement  de  Wôt' 

Sl^r^'^n  «^(Pierre) .  à  MonUuban .  pour  une«orit?u„e 

tonne  parucolière,  dile  nona  à  jet,  ««o 

î  ^94"  Le  Iwevet  d'invention  de  quinzo  ans,  donl  la  d.-mandn  a  Hé  cUi^osÔB 
le  6  août  i85a,  an  secréleriat  do  la  préfecture  du  département  de  la  Seine 

SL„7''^^n  n'^'.'"**^'^^"""^'  pas..,e  i>anit.Lu.s.  n^  Z 
Amandiers  ;  Beneville.  ponr  nn  procédé  permettant  d'imprimer  la  chaine 
propre  à  la  fabncalion  de  la  moquette  et  aotree  tapis.  • 

695«  Le  brevet  d'invention  de  qninxe  ans.  dont  la'demaode  a  été  déposée 
lo  G  août  ,8..2.au  secrétariat  de  la  pri^fecture  du  département  de  la  Seine  ' 
par  le.  s.eur.  Roux  (Claude-Alphonse)  et  Longepîed'7Amable.ÀleiU.Fé«xI  ' 
Eugtnol ,  à  Pans,  rue  du  Mail ,  n»      pour  un  gSnre  ^e  gravure  pour  rSî- 
preasion  sur  ttoDe»,  etc.  dit  irpomàrir.  "  "  r 

696*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dénoséa 
la  6  aodl  > 85..  aaiaerélariat  de  la  préfecture  du  départemenl  de  la  MeS^' 
XI'  Sérif.  5g  ^ 
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par  le  sieur  Sar  (Jean),  à  Maxévllle,  pour  uu  appareil  rectiilcaleur,  pour  b 
distillation  de  marcs  de  raisius  cl  autres  objets  iermeutés. 

697°  Le  brevet  d'InveniioD  de  auiius  an»,  doot  la  demande  a  M  déposée, 
le  7  août  i85s,  au  aecrétariat  de  la  préfecture  du  départeBeat  de  la  Seine, 
par  le  aieur  Schmiu,  à  Cologne  (Prnsie) ,  repréMote  per  le  aîenr  lluasel,  à 
Paris ,  rue  de  M  ilao ,  n"  17,  peor  un  a|atènie  de  tuyau  k  eon«  et  de  régolelev 
hydrauriquc  applicable  aux  compteUfldegM. 

698'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  éié  d^-posëe, 
le  7  août  î8Ô2,  au  secréUiriat  de  la  prcterture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Sonncnburg  (Albert)  et  Rechlcn  (Pbilippc),à  Brème,  repré- 
senlrs  par  le  sieur  Durand,  à  Paris,  rue  Saint- Georges,  a"  i3,  pour  l  applici- 
lion  de  la  iorce  galvanique  h  la  pëcbe  de  la  baleine. 

699*  Le  brevet  d*tnvenUon  de  quinxe  aos,  dont  la  demande  a  été  d^oaée, 
le  10  aoôt  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Bbtee, 
par  le  sieur  Th even  et  (Charles) ,  me  des  Chartrons ,  n*  5é ,  à  Lyon ,  pour  une 
verguette  brisée  régulateur  pour  les  soies. 

<^0O*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ëté  d^'posée, 
le  7  août  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

r.r  le  sieur  Veyrassal  (Misse),  élisant  domicile  chez,  la  dame  vcuve^  Beaucay, 
Paris,  rue  de  rÉc'  le-de-Mé'lecinc,  n**  71,  pour  de^  j)crIrclioijnements  dani 
les  moyens  de  ventilation  et  d'aérage  appiiqué.s  à  la  moulure  des  grains  pour 
refroidir  les  meules  et  la  farine. 

701*  Le  brevet  d^ovention  de  troînie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  it  août  18S9,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  ' 
par  le  sieur  Bag<^s•Groloux  (Jean-Marie),  à  Paris,  rue  Cbapon,  n*  16,  pour 
un  système  d'application  de  Técaille,  du  buffle,  de  la  corne  et  d^imitation  de 
différentes  matiiVes,  à  la  fabrication  des  corps  de  lorgnettes-jumelles  de  ^ee- 
tacle  cl  d'autres  pi?Trs. 

702'  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  août  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  delà  Scioe, 
par  le  sieur  Bancel  (Jean-Pierre),  à  Paris,  rue  des  Marais-du-Temple,  n*  la, 
pour  un  système  de  battant  lanceur. 

70S*  Le  brevet  dtnvention  de  «prime  ans,  dont  la  demande  a  été  d^oeét» 
le  19  août  i85i,  an  seeréteriat  de  la  préfactnre  dn  déperlement  de  b  Sont, 
par  le  sieur  Beardslec  (Georges-William) ,  représenté  per  les  sieurs  Bertrand 
et  Oracker,  à  Paris,  rue  de  TÉcUiptier,  n*  46,  pear  nne  macbtne  4  raboter, 
lainer  et  cannrier  les  plancbes. 

7o4*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  ëté  déposée, 
le  i3  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  l'Aisne, 
par  le  sieur  Cheucvier  (Augustin-Louis),  rue  iSaiul-Martin  ,  n°  21,  à  bainl- 
Qucutin,  pour  pcrfectiouucmcul  apporté  dans  les  fusils  à  charger  par  U 
calasse. 

705*  Le  brevet  d*invention  de  <piinse  ans,  dont  U  demande  a  été  df  pesée, 
le  i3  août  i85a,  au  secréuriat  de  la  préfectare  du  d^eHement  de  U  Gi- 
ronde, par  le  sieur  Courdouzy  (Henri),  me  de  la  Devise,  n*  €,  4  Bordeanx, 
pour  un  boucbage  4  capsule  à  vis. 

7o('>'*  Le  brevet  d'invention  do  quinie  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  i3aoûi  i852,au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Couturier  (Antoine),  rue  de  Louvaio,  n**  7  ,  aux  Thèmes,  pour 
perfectionncnii  liis  dans  la  manière  do  recouvrir  les  iîis  métailiijues  dostinéi 
4  des  V  'sCâ  lélcgrapLd^ucs. 
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707*  Le  hmH dlovcmimi  èe  qmie  «m,  doat  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 1  aefkt  i8St ,  an  secrétariat  de  la  préfeetere  du  départemeat  de  la  S«Hie« 
pvle  aienr  Darin  (Joseph-Marius),  h  Paris,  rne  Qniacasipois,  n*  58,  pour 

vie  macliine  à  élever  1  eau ,  dite  la  dmine  mxoue. 

708*  Le  brevet  d'iavenlion  de  quiiucans,  Honl  la  demande  a  été  déposée, 

le  12  août  i S32  ,  au  secrétariat  de  la  prcTocfure  du  drpartcment  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Dodé  (Kdouard),  A  Charonne,  et  Cinler  (Pierre-Louis),  à  Paris, 
rue  Sain t-Anloinc,  n"  2u5,pour  système  d'application  de  largenlure  sur 
ûûence,  etc.  pour  poêles,  cheminées  et  carreaux,  etc. 

709*  Le  brevet  d'inveiUioD  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  13  ao«  t  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dépjrlement  de  la  Dtome, 
par  les  aieurs  Eyniieu  nëre  et  fila  (Jeao-Panl  et  Ferdinaad) ,  à  la  Garde  Adiié- 
mar,  pour  uo  moule  dit  sarnubt,  dont  Tobjet  est  de  confectiomicr  A  1ms  prix 
la  lime  sarraxine. 

710*  Le  brevet  dlovention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
ie  1 1  août  iSSa  ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Senie« 
par  le  sieur  Ferry  (Pierre-Lonis] ,  Paris,  rue  du  Plâtre  Saint-Jacques,  n*  1^ 
pour  une  presse  liirîogr.ipl)i(|ue  marchant  par  CDgrcoa^,  et  <l^"nant  ^«jf 
pression  égale  des  deux  cotés  de  la  pierre. 

711'  Le  brevet  d'inveutiou  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  la  août  i85a,  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  beioe, 
par  le  sieur  Fichet  (Antoine),  cour  du  Gommerce-Sainl-Germain,  n*  3o,  à 
Varia,  pour  des  pcriectionnemenis  aux  bandages. 

7 il*  Le  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  d^osée, 
'le  i3  août  i85a ,  au  aecrétarîat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Fourqnier  (Joseph-Uvacintlie) ,  élisant  domicile  à  Paria,  me 
aainl41onoré ,  n*  67 ,  pour  une  macbine  à  cintrer,  à  froid ,  la  tàle«  le  aine,  le 
coivre,  le  fer-blanc,  etc.  pour  loyaux,  gouttières  et  généralement  toua  oljets 
qui  exigent  un  cintre  replier  conique  ou  ovale. 

713*  Le  brevet  dinveiition  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  9  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dé[>artement  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Gaumonl  (Cbarles-Jean-Bapliste)  et  Tai  Uriu  (Edmond-Léonard), 
à  Paris,  ic  premier,  me  Sainte-Anne ,  o*"  4 ,  le  second,  rue  du  Faubourg-Suiatr 
Honoré,  É*i  4,  pour  une  docbe-réveiL  ^ 

71^**  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  ao6t  i65i ,  au  secréuriat  de  la  préfecture  du  départeasent  de  la  lloadk, 
■ar  le  aieur  Henry  (Leoia-Ambimaa),  A  Mats,  pour  un  aysième  de  tmlca  en 
•■He,  t6le  et  xinc 

71S*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoeée, 
lB9noèi  i85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Husson  (François-Charles),  h  Paris,  quai  de  la  Tonrnelle,  n"  i3, 
pour  des  perfectionnements  apportés  dans  les  aaéliers  à  bonneterie  et  pour  les 
produits  qui  en  résultent. 

716*  Le  brevet  d'invention  de  rpiinze  ans,  dont  Id  demande  a  été  déposée, 
le  6  août  i852,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Jourdant  ^HJIabricl] ,  à  Paris,  rue  de  Bondy,  n*  80,  pour  nu  appa- 
reil propre  à  épurer  la  salade  et  autres  herbages. 

717*  Lebrevejt  dlnvenlion  de<|nhiaeaiia,dontla  demande  a  été  déposée, 
la  10  août  i85a ,  au  aeerétaruit  de  la  préfecture  da  département  de  la  Sema, 
parla  lîeiir  Laoïeooe  (Antoine-Prix), à lasondnn,f«aBt  domicile  dni  la 

56. 
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de  grand  ressort  et  de  tniDsmUaMii  de  monvement  applicable  aux  montres. 
710"  Le  brevet  d'iovenlion  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  Hé  déposée, 

le  i6  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dcpartcincnl  de  ia  Maroc, 
par  le  sieur  Lefebvre  [Nicolas- Victor),  à  Boult>sur-Suippes ,  pour  un  outil  dit 

nopiste-épeulisscar, 

719°  Le  brevet  d'invcolion  de  (quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dcpoaéi^ 
ie  6  août  1 85 a,  an  aeerëtariat  de  la  jpréfecture  da  département  de  la Seine- 
Inférienre,  par  les  sienrs  Léger  et  Thienllent,  an  Havre,  pour  perfectionne» 
ment  an  rÀattsge  mécaoiqoe  des  tuiles,  briques,  carreaux  et  anlrea  produits 

déterre  cuite. 

7S0*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  ans',  dont  la  demande  a  été  déposée,' 
le  13  noût  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lcsfauris  (Jean) ,  élisant  domicile  chez  ie  siear  James  Richard,  à 
Paris,  rue  Vivicnne,  n"  53 ,  pour  un  métronome. 

721°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  août  i85a  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départebaent  de  ia  Seine, 
par  le  sieur  Lister  (Samnel-Gunliflle),  représenté  par  le  sieur  Perpigna ,  à 
Paris,  rue  Sainte-Anne ,  n*  46 ,  pour  des  penectionnenients  apportés  à  la  pré* 
paration  et  au  peignage  de  la  laine  et  d  antres  matières  filanieiiteuses. 

722*  Le  brevet d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  10  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Saône- 
ct-Loirc,  par  le  sieur  Martin  (Jean),  à  Màcon,  pour  une  grue  dite  ^rut 
amovible. 

723*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  i3  août  1802,  au  secrclarial  de  la  préfcclurc  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Maugé  (François-Alphonse) ,  à  Paris,  rue  Saint'Martin ,  n*  3oi , 
pour  nu  genre  de  tiges  do  bottines  cambrées  sur  le  devant,  avec  contorâ 
derrière. 

7aA*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  9  août  i852,  au  sccrélnriat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sîenr  Mnulny  (Loiiîs) ,  élisant  domicile  chez  le  sicnr  Le  Blanc,  à  Paris, 

rue  Salnlc-Appolinc,  n*"  2  ,  pour  un  syslime  de  coupe-firciic. 

725'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  août  iS52,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Saônc-et- 
Loire,par  le  sieur  Micbaud  (Antoine),  ù  Cbâion-sur-Saônc,  pour  un  système 
de  voitures  en  fer. 

726*  Le  brevet  d*inv«ntion  dé  auinieans,  dontia  demande  a  été  déposée, 
le  10  août  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  orine, 
par  le  sieur  Perrot  (  Philippe  ] ,  <^  Poitiers,  élisant  domicile  à  Paris,  me  Saint* 
Bominique-Saint-Germain,  n*  s33,  pour  des  perfectionnemenis  apportés  aa 

bleu  propre    azurer  le  linî^c. 

727°  Le  brevet  d'invention  <îe  quinze  ans,  dontia  demande  a  été  déposée, 
le  10  août  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Pcrrol  (Pinlippe),  à  Poitiers,  élisant  domicile  à  Paris,  rue  Saint- 
Dominique,  au  Gros-Caillou ,  n"  233,  pour  uu  moyen  d'éviter  la  mou  seet 
la  casse  dans  la  fabrication  du  papier. 

718*  Le  brevet  d'invention  de  qninxe  ans,  dont  la  demande  a  été  d&poaée, 
le  1 2  août  1802 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  le  Seine, 
par  la  demoiselle  Planque  [Marie-Amélie),  à  Paris»  me  de  déry,  n'^g,  pour 
des  fleurs  et  feuilles  artificielles. 
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.  739*  Lr  brevet  d'invention  tic  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ^lë  déposée, 
le  11  août  i85a,  au  aecrc^lariat  de  la  prélecture  du  dcparteraent  de  l'Ardë* 
che ,  par  le  sieur  RcNotn  (Louu) ,  aa  Tneil,  pour  une  chaîne  à  aubes  bydrau- 
Vkfom  sans  60 ,  sjsthM  Bmau 

73o*  Le  brevet  (Tiiiventîoo  «le  quinte  ans,  âmai  la  demande  a  M  déposée, 
ie  1  a  août  i852  ,  au  secn'-tariat  de  la  préfecture  du  ddparCement  de  laSeioe, 
par  ie  sieur  Tbuvieo  (Frauçois-Tbéodore),  à  Paris ,  place  de  TOdéon,  n*  4* 
pour  des  perfectionnements  apporlrs  dans  îes  presses  lilhographiques. 

73 1*  I-e  brevet  d'invention  de  quinic  ans,  dont  In  dt-manJe  a  tHé  déposée, 
le  1 1  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  l'Ain,  par 
le  sieur  Trancbat  (Paul-François),  à  Seyssel,  pour  divers  perfectionnements  ap- 
portés à  la  macbioe  dite  Jacqvuvrd,  lesquels  rendent  celte  macbioe  complète- 
ment  propre  à  la  fabneation  des  rabane  et  de  toute  antre  éteffe  ponvant  te  ft« 
briqner  sor  nn  empontage  de  dense  cordes  de  banteur. 

73a*  Le  brevet  d*învenlioQ  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  août  i853 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parle  sieur  Tyer  (Edward),  représenté  par  le  sieur  Brade,  à  Paris,  rue  de 
Cnissol ,  n°  5 ,  pour  des  moyens  de  communiquer  par  réiectrictté  et  des  ap- 
pareil-»  servant  à  ce  sujet. 

733*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  la  août  1802 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine , 
par  les  sieurs  YiUain  et  Martin ,  à  Paris,  rue  Saint-Germain -des-Prés ,  n'  1 2 , 
ponr  des  macbines  à  composer  et  distribuer  les  caractères  typugrapbiques. 

734*  Le  brevet  dinvention  de  quinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  18  août  iSSs,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  dé[)artemeni  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Abelé  de  Muller  (François^oseph-Antoine-Killiao] ,  à  Kpernay, 
élisant  domicile  rue  Le  Cbapelet,  n' f) ,  aux  Balignolles .  pour  la  falu  icnlion 
de  la  teinte  naturelle  du  vin,  etc.  par  l'extraction,  dans  le  vide,  de  la  partie 
ooioranle  des  vins. 

735'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  17  août  id52,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Boucbrs- 
dn-Rbône,  par  le  sieur  Bareelo  (Joseph) ,  me dn  Tapis-Vert,  n*  55,  i  Mar- 
amlle,  ponr  nn  proeédé  pour  faire  des  reprises  et  rapporter  des  pièces  sur 
tontessortcs  d'étoffes ,  les  draps  et  la  dentelle. 

735*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  18  août  1882  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Scîne, 
par  le  sieur  Barrai  (Jean-Augustin),  ■•'i  Lyon,  élisant  dorni  ile  cliez  le  sieur 
Bousquet,  à  Paris,  rue  du  Graud-Uui leur ,  n"  4,  pour  un  5)slèuie  de  i)andes 
de  billards  à  rangs  d'élastiqiies,  ressorts  en  caoutchouc. 

737**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ana,  dunt  la  demande  a  été  déposée, 
ie  17  août  i85  a ,  au  secrétariAt  de  la  préfecture  dn  département  de  la  'Seine, 
par  le  sienr  Besaièras  (Pierre>Panl-Firmin),  à  hiria,  me  Salnl-Martin ,  n*  377, 
pour  on  fosil  s*amorçant  de  lui-même. 

738*  Le  brevet  d'invention  de  qninseans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  17  août  1863 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Riiône, 
par  les  sieurs  Boury  (Pierre-Charles)  et  (iéias  (  Jcan-Raptiste) ,  rn<»  Saint-Do- 
niiniijue,  n"  1  ,  A  Lyon,  pour  rinvcnlion  et  l'application  à  la  navigation  flu- 
viale, maritime  et  des  canaux,  d'un  système  de  locomotion  des  bâtiments  et 
bat*  aux  ,  par  un  moyen  de  pompe  à  eau  aspirante  et  refoulante,  à  jet  continu, 
mue  par  des  macbines  à  vapeur. 

739*  Le  bfifel  dlsTinlUNi  de  quinte      doBtU  demande  i  élé  déposée. 
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St  i6  août  i&Sa  «  an  tccrétaffitl  U  préfedm  dtt  départ wwt  da  Rb5se« 
par  le  lienr  Beixy  (  Antoine) ,  me  dn  Palaifrde-Jnatice,  a*  i  *  à  Lfon,  |Miir  na 
aytlIiM  propre  à  •Pf&rar  mceaniquement  la  tenaion  des  soies  sur  le  guiodre» 

'jho*  Le  brevet  aiovention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoaéti 
le  ad  eoût  iSSs,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine, 
par  les  sieurs  Bryère  (Auguste-François)  cl  Magnant  ( Charles- Edmond  ) ,  le 
premier,  à  Paris,  me  Ocilcchasse ,  n"  i  ^ ,  le  deuxième,  rue  d'Ânita,  n''  ai^k 
Balignollcs,  pour  conserves  alimentaires. 

'jki"  Le  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1 7  août  1 S5  3 ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  déperlemeot  de  le  Seine* 
par  le  sieur  Collingridge  (Auguste) ,  en  Angletene»  vqmenté  par  ieâeiir  y*» 
tUeu,  A  Paris,  nie  SeinlpSéMatien ,  s*  45 ,  pour  des  perfeolioiuicaDMitB  deie 
les  agrafes. 

74  2**  Le  brevet  d*inTention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  dépoate» 
le  1  i  août  i852  ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  d<5parlenrtenl  de  la  Seine, 
parie  sieur  Constiutin  (Lonis-Augusle) ,  rue  Saint-Louis,  n°  ai,  aux  Bali* 
IpoUes,  pour  un  système  de  pompes  à  eau  applicable  à  tous  les  usages. 

743"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  éié  d«^posée, 
le  18  août  i852,  au  sccrctariat  de  la  préfecture  du  déparlemeot  de  i  Aisne, 
par  le  sienr &BVÎenBe  (Ffinçei^Célestin),  med'lsle,  n*  1 ,  à  SmMÎQeBliB, 
pour  on  tnyan  en  fente  de  chandiète ,  pour  le  lb|er  eo  ciaq  pièces  A  ciMiKnei 
en  fonte,  et  pour  un  svfiporl  de  foyer  en  fonte  d*nne  seule  pi^e. 

7^4*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  dcuiandee  été  déposée» 
le  16  août  i853,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  dépa/tement  de  ia  Semé, 
par  les  sieurs  Fontaine  (Jean-Jacques)  et  David  (  Augustin -Onésime),  à  Paris* 
rue  Montholon,  n"  a4,  pour  ressort  à  double  effet  applicable  aux  voitures. 

745'*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  18  août  i8d2,  au  sccrctariatde  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  . 

rr  le  sieur  Gaillard  (  Louis-Cbarles) ,  élisant  domicile  chea  le  sienr  Le  Blanei 
Paris,  joe  Ssinle-Appoline,  n*  a,ponr  un  procédé  permettent  d*empéclMC 
la  fermenlatioD  dsi>s  les  jus  de  betteraves,  de  cannes,  etc. 

746*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dent  la  demandée  été  dépotée* 
le  17  août  i$59,  au  secrétariel  de  ia  préfeetnre  du  département  delà  Seine«^ 
par  les  sieurs  Gcvolot  et  Lrmaire,  ù  Paris,  me  fintrr  Danae  dns  Vifteirm, 
n*  3o,  pour  cartoucLo  applicable  aux  fusil-»  à  bascule. 

7^7*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  clé  déposée, 
le  16  août  i852,  au  .secrétariat  de  la  prcfeclure  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Grower  (Guiliaun)c-Orrise)  et  IWLer  (Guillaumc-Ëmersun) ,  re- 
présentés par  le  sieur  Gardisssl,  A  Paris,  boulevard  Siînt4ierlio,  A*  39 ,  po« 
une  machine  à  oondre. 

7é8*  Le  brevet  d'invention  de  quinie'ans,  dont  la  drmende  n  été  dénesén» 
le  18  août  1862 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  do  la  Seine, 
par  le  sieur  Matin  (Auguste^Félix),  à  Paris,  rue  du  Haut-Moulin »d*  ao«fl<èe 
le  Quai  au\-Fleurs,  pour  un  piston  hermétique  à  système  régulateur, 

749"  Le  brevet  d  invculioiî  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée* 
le  18  août  1802  ,  au  secrétariat  de  la  prcfeclure  du  départi  ment  de  la  Seine» 
par  le  sieur  Jean  (Pierre) ,  représente  par  ie  sieur  Mathieu,  à  Paris,  rue  Saint- 
Sébmtien ,  n*  4  5 ,  poor  des  perfectionneroenti  apportés  dans  la  conairuciion 
des  Inyërse  en  nssice  dans  les  elEneries  de  fer. 

7SMje  brevet  d'invention  de  quinse  ans,  dent  le  demande  n  été  dépasén» 
lei7eo«t  i8Si, m  seeréuna  de  k  ptéflicinm  .du  détiMlement de  in  Mne, 
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parles  sieors  Jouberi  (Charles- Auguste),  Tricas  (L(^on-Jacque$)  et  KoWer  ( Ja« 
lea-César),  à  Pv^s,  rue  SaioUDenis,  n"  374,  pour  un  husc  hygiénique  mé-> 


75 1*  Le  brevet  ^Invention  de  cjiifaiK  tut,  doat  la  demande  •  été  dénosée, 
17  aoât  i859,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  oeine» 
par  le  sieur  Lacour  (Jéroboal-Jnlius),  à  RuiSt  rne  de  la  Grande-lVaanderiet 
a*  5  s,  pour  une  looMnotite  dite  animale, 

759*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposc^e,  !e 
t4  août  iSSs,  ru  secrétariat  de  la  préfecture  du  déj^artement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lassauréc  (Gilbert) ,  à  Paris,  rue  du  Fauhourg>Moataiartre» 
n*  17,  pour  un  systi-me  de  porte -papier  .\  cigarettes,  cfe. 

753*  Le  brevet  d'invciit'on  detjuinzc  ans,  d^ni  la  demande  a  ét«^  d«^posée, 
le  17  août  i85a,  au  secrétariat  de  la  prélcclure  du  dtpnrlcnicnl  de  la  Seine, 
par  ie  sieur  Laville  [Jean-Bapliiilc],  représenté  par  le  sieur  Mathieu,  h  Paris, 
me  Saînt-Sébastien,  n*  45 ,  pour  une  mâcbine  à  feutrer  les  chapeaux. 

754*  Le  brevet  dlnvention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
ie  20  août  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord» 
par  le  sieur  Lcmoine  »  h  Marly-lès-Valenciennes,  pour  des  perfèctionnemdntf 
apportés  dans  la  construction  des  chemina  do  fer. 

.  755*  Le  brevet  d^invention  de  quinz»  ans,  dont  la  demandée  été  déposée» 
le  17  août  iSSi  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 

par  le  sieur  Marslon  (William),  A  New-York,  représ-  iitépar  le>ieur  Perpigna,à 
Paris,  rue  5aiule-AnDC,  n°  4G  ,  pour  des  perfectionncinenls  apportée  au\  fusils 
se  ch3r<;eaat  par  la  culas&e  et  aux  cartouches  devant  être  employces  dons  ics- 
ditâ  fusils. 

756*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  aus ,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  17  août  i85a ,  au  aeerélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  leaienr  Pirrot  (Louîa-JérAme),  rue  dç  Sèvres»  n^76,àVaugirard,poar 

une  machine  à  imprimer  les  étoHcà ,  le  papier,  etc. 

757**  Le  brevet  d'invenUoa  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 

le  i4  août  iSj*!,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rhône, 
par  le  sieur  Aabiuel  (Jules),  rue  Centrale,  n°  71,4  Lyon,  pour  un  col-cravale 

dit  président. 

768'  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  «lonl  la  demande  a  été  déposée, 
le  i5  juillet  1802,  au  secrélariat  de  la  préfecture  du  départeuwnt  du  Bas- 
Piiiin ,  par  le  sieur  Rexer  (Charles) ,  à  Sluttgard,  représenté  par  le  sieur  lley, 
à  Strasbourg,  pour  un  genre  de  tissu  métallique. 

759*  Le  bfévil  d*iavenlion  de  qnsnie  ana,  oeat  la  deoaande  a  élédépoaéa» 
le  18  août  i8Ss,  an  secrétariat  de  la  préfecture  do  départemeni  de  la  Seine» 
par  lea aieora SchafiS»  (Bernard-Auguste)  etBudeuherg  (Christian-Frédéric)» 
en  Pruse ,  laprétantéi  par  le  sieur  AraieB|and  aîné ,  à  Paria,  me  Saint-Sébas- 
tien,  n*  45,  pour  dea  perCactienneaianta  apportes dana  la  comtmctioa  ai  ia 
eombinais  jn  des  lampes. 

T^e^  Le  brevet  dlnvention  de  quinte  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  11  août  i85î,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Haut- 
Hhin,  par  le  sieur  Slamm  (F.rnesl),  à  Thann,  pour  un  mouvement  rotatif 
servant  de  moteur  hydraulique  ou  à  gaz ,  ou  servant  de  pompe  à  eau  ou  à 

76^1*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ana,  dent  la  demande  a  été  déposée, 
li  i7aoèt  i8&a,aBeacrétafiatdelapfélintMdvdéparlMBaBldelaâeine, 
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par  le  fieur  Vaoden-Bosch  (Jeaa-Louis-BenoiAt) ,  à  Braxelles,  élisant  doraiciit 
chez  le  sieur  Cayron,  à  Paris,  rue  Mcslay,  n"  6 ,  pour  une  table  extensible. 

762°  Le  brevet  J'invenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  él^  déposée, 
le  i4  août  i853  ,  au  secrétariat  de  la  préfcclure  du  départeivent  de  la  b'eiue, 
par  ic  sieur  Yigaeau  (Jcau-Bapti:>ie) ,  à  Paris,  rue  des  Petites-Écuries,  n*  55, 
pour  UD  eograu  chimique  pul  v  érulent. 

763*  Le  brevet  dmvention  de  qoioie  «as,  dont  ia  dentnde  a  él4  dépeeée, 
le  18  août  i85i ,  au  lecrétaiiat  de  la  préfecture  du  départemeot  de  la  Seine» 
par  les  ^ieurs  Wioiwarter  etGersheim,  à  Vienne  (Autriche),  reprëseotéi 
par  le  sieur  Hoflman,  à  Paris,  rue  Noire-Damc-de-Bonne  Nouvelle,  n*  a, 
pour  un  amorçoir  automoteur  qui  effectue  la  pose  d'amorces  fulmioaDtes  dans 
le  bassinet  de  cîiuque  arme  à  percussion  à  laquelle  il  est  adapté,  soil  directe- 
ment, au  moyen  du  mouvement  du  ciiicn  ou  marteau  de  cette  arme  ;  ?oit  iu- 
dircctcment ,  au  moyen  de  l'action  de  la  noix  de  la  batterie  de  cette  dernière. 

764"  Le  brevet  d'mveDlion  de  quiuzc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ao  août  i85a ,  aa  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  le  sieur  Vitlrant  (Louis),  à  Cambrai ,  pour  la  consenralion  des  denréea* 

765*  Le  brevet  dMnvention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  24  août  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la 
Seine*  par  le  aicnr  Binet  (Rayinond)tÀ  Paris,  ruo  de  la  Bourse,  n*  19,  pour 
,  un  appareil  pour  fnire  couper  les  rasoirs. 

766'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  2  A  août  i83  2  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Scine^ 
par  la  dame  veuve  Brigonnet,  née  Marguerite  Dufournel,  et  le  sieur  Brigon- 
netfils  (Charles-Pierre),  rue  du  Port,  n°  29,  à  Saiul-Dcnis,  pour  vases  ù  joac- 
tion  pour  la  suUimation  du  sel  ^nmoniae. 

767*  Le  brevet  dlnvention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  d^iosée, 
ie  20  août  i859,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  delà  Seine, 

fir  le  sieur  Brooman  (Richard-Archibaid),  chez  le  sieur  Le!ong-Bumet,  à 
aris,  rue  de  Crammont,  n*  i3,  pour  des  perfectionnements  apportés  au 
TOues  h  aubes  de  bnt»  ntit  à  vapeur. 

708"  Lebrc'.et  d'invention  de  quinze  ai  s,  dont  la  demande  a  clé  déposée, 
le   19  août  iSSa,  nn  secr»'larlat  de  la  préfecture  du  «lépartcnicnl  de  It 
Seine,  par  le  sieur  Catla;  il  (Auguste-Micbei) ,  rue  de  Grcnellc-iiaint-Ilouoré, 
n*"  45  ,  à  Paris,  pour  réservoir  d'huile  appliqué  aux  broches  des  machines  â  * 
filer. 

769*  Le  brevet  d*inventton  de  qoinae  ans,  dont  la  demande  a  été  dépeefie, 

le  2  3  août  i852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Vosges, 
•par  le  sieur  Chabrier  (Pierre),  à  Mireconrt,  pour  nn  fourneau  à  flammes 

renversées. 

770''  Lo  brovot  (rinveution  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  août  1  S5:?  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  df'partemer.t  de  la  Seine, 
par  le  sic'ir  Corvjzy  (  Pierre-Roliert  ) ,  à  Paris,  rue  d'Anjou  au  Marais,  u'  1 1 , 
pour  boulons  en  émail  imitant  le  cordonnet. 

771**  Le  brevet  dloventîon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  30  août  iSSs ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  la  Seine, 
par  le  sîenr  Grooker  (Matbew-Augustin  )-,  à  Neir-Yerk ,  représenté  par  le  sîeor 
Brooaaan,  cfaea  le  sienr  Ldong-Bumet ,  A  Pârls,  rue  de  Grammont,  b*  i3, 
pour  des  periVctionnemcnts  apportés  dans  les  |.aicll<  sdes  bateaux  à  vapeur. 

773"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  U  demande  a  été  déposée, 
le  a3  août  iSôa ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d^artcment  dca  Bouches- 
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du  Rhône,  |^  k  tîeiir  Férand  cadet  (Toosiatiil-liarie-Adolplie  ] ,  nie  Nicek», 
n*.i I,  à  Maneille,  pour  des  appareus  propret  à  simplifier  la  producliea  du 

gtt  d'éclairage  tiré  ue  la  résine  pure. 

77$*  Le  brevet d*iaveotion  de  quiuze  ans,  dont  la  demande  a  ëlé  déposée, 
le  3 G  noût  1 55 3  ,  au  secrétariat  de  la  préfcclurc  du  département  de  la  Seine» 

ëir  !e  sieur  Galiing  (  Richard -Jordan  ) ,  à  New-Vork  ,  iTjirôscnt6  parle  sieuir 
rooman,  cliez  le  sieur  Lolong-Buroet ,  à  Paris,  rue  de  Grauunonl,  u*  i3» 
pour  des  pcrfcctiouncincnts  dau.s  les  machines  à  semer  Ici  grains. 

77^*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  11  août  1 85  s  »  eu  seeréleriet  de  le  préfecture  du  département  du  Calvados , 

Çir  les  sieurs  Guérin  (Charles),  Hue  (Paul-Emmanuel)  et  Ueudier  (Jeaa* 
héodore) ,  à  Caen ,  pour  un  système  de  boulon  mobile ,  evec  pose4)onlon  sane 
couture,  pour  vêtements. 

77^*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans«  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  11  a')ûl  i853,  au  sccrf'larîat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Seine, 
par  le  sieur  (juérinot  ( Picrre-îlippolv  te  ) ,  à  Paris ,  rue  Saint-Honoré,  n"  73, 
pour  un  arlicle  de  pa5<>enicnteric  du  rJjiU  amUi^le ,  qui  peut  être  lrèi*varié  dana 
ses  formes  et  dans  ses  applications. 

776**  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ai  août  i85i ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  le  Swm» 
par  le  sieur  Harand  ( Jean-Marie-Nicoles-Édousrd) ,  à  Paris,  rue  de  Choiseul» 
n*  i5,  pour  un  genre  de  fleurs  et  feuilles  erUficielIes  en  bande  de  soie. 

777*  Le  brevet  d*iBvention  de  (juin.c  ans,  dont  la  demandée  été  disposée, 
le  6  août  i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Var, 
par  ics  sieurs  Isnard  (JoscpU)  ci  Rancurel  ( ilonoré-Josepb ) ,  à  Grasse,  pouv 
une  macliiiie  hYdraiili(}uo. 

778*  Le  hrcvit  d'invention  de  quinze  ans.  dont  la  deniande  a  été  Jéposée, 
le  a3  août  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemcut  de  la  Seiuc, 

par  le  sieur  Labbé  (François-Anselme) ,  à  Paris,  rue  5alle-au-Comle,  n*  aa, 
pour  divers  systèmes  de  ferrures  à  becs  de  cenne  dites  bêcs  de  eenna  à  f)ompe» 
a*adaptant  aux  becs  de  canne,  boutons  de  porte,  pour  placards,  armoires,  etc. 

779*  Le  brevet d*iaventiou  do  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  s3  août  i85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la 
Seine,  par  le  sieur  Lambert  (Ciaude-Josepb),  à  Paris,  rue  BouriMmAAiienenvet 
tt*  17,  pour  un  systbnie  de  pnnifiralion  hygiénique. 

780'  Le  brevet  d  invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  33  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  <li p.'i lonienl  de  lancine, 
par  les  sieurs  Larri\e  (L.  M.)  et  compagnie,  à  l'aris,  rue  Foulaine-au-Roi , 
a"  9,  pour  un  garde-|{uidMw 

781*  Le  hcevet  d  mvention  de  quinse  am,  dont  la  demande  e  été  déposée, 
le  si  août  i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Boucbes- 
dn-RIiùne,  par  les  sieurs  Laugier  (Jaequea)  et  FonUngo  (Pierre) ,  à  MersetUe, 
pour  des  bagnettfs  en  fer  propres  à  recouvrir  les  jointures  des  portières  des 
Yoiturcs. 

782'  Le  brevet  d'invention  deqtiin/eans,  dont  la  demande  a  été  dé|>osce, 
le  2  I  août  iSôa,  au  sccrél^irial  de  la  prén-rlure  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lemaître  (I.ouis) ,  élisant  domicile  chez  le  situr  Leblanc,  à  Paris» 
rue  6aintc-Appoline,  a,  pour  un  »)»tème de  machine  à  diviser  les  boiade 
teinture. 

783*  Le  brevet  dâoveniion  de  ipiinae  ans,  dodt  le  demend»ê  été  dépMée, 
le  SI  août  t8&a ,  ansecrétariat  de  la  peélectôre  du  départemcet  de  la  Soine,. 
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|Mr  le  sieur  Leterme  (Jeu-Baptiste) ,  â  Paris,  me  do  Temple,  n*  19s ,  pov 
perlectîenocincnto  apportés  ans  accordéons,  flatinas  et  cooccrtioas. 

7^4*  Le  brcTet  dmvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  95  août  1863 ,  an  secrétariat  de  la  nréfectare  du  département  de  la  SetnCt 

fynr  le  sîciir  Mali  (Hippoîvte),  aax  Etats-Unis  d'Am<^riqnp,  rrprt^scnté  par 
e  sieuf  Gardissal ,  à  Paris,  boulevard  Saiiit-Marlin ,  n*  29,  pour  des  pcrfec- 
tionnemenls  dans  la  fabrication  des  bottes  et  souliers,  certaines  parties  desdits 
perfcciioiHicmenls  pauvanl  aussi  8'appli(|uer  à  la  fabricatioa  de  divers  autres 
articles  de  vêtements. 

785*  Le  brevet  d'invention  de  qmnie  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoeéa, 
ie  94  aoAt  i8&a,  an  secrétariat  de  la  nréfectare  dn  département  de  In  Seine, 
par  le  sieur  Mallet  (Alfred-Antoine-Paulin),  boulevard  du  Combat,  n*  19 
àBrIIrviiic ,  pour  perfectionnements  dans  la  fabrication  du  gaz. 

786*  Le  brevet  ainvention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  <^té  déposée, 
le  ?  I  noût  1855  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  )a  Seine, 
par  le  sieur  Mérieux  (  Adrien-Martin-Apollon  ) ,  à  Paris,  rue  Réaumur,  n*  21, 
pour  des  perfectionnements  apportés  à  la  construction  de  rinatrument  dit 
irrigaicur. 

787*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  8  juillet  1 859, an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  dn  Rhône, 
par  ie  aieor  Morel  (Jean-Clande) ,  me  des  Capucins,  n*  1 ,  à  Lyon,  pour  nnt 

macbine  à  broyer  le  cacao  pour  la  fabrication  du  cbucolat. 

788*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 

le  i3  août  i85j,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Morio  de  (luérivière  (  Alexis-Joscpb-Kdme) ,  à  Paris,  rue  NT-intlicv 
Ion ,  n°  37,  pour  un  système  d'assainissement  en  général  avec  perfectioane» 
ments. 

789*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  ai  aeftt  i859 ,  an  secrétariat  de  la  préfeetore  dn  département  ée la  Saint, 
par  le  aienr  Morini  (  Angslo) ,  à  Bmielles,  représenté  par  le  sienr  Arme^ 
gandafné,  A  Paris,  me  Saint-Sébasien ,  n*  45,  pour  une  méthode  g«h  attiras 
pour  argenter  et  dorer  solidement,  et  aussi  bien  sur  les  ^ndes  que  sur  les 
petites  surfaces,  le  fer  battu,  la  fonte,  l'acier,  le  plomb,  Télain,  Tantimeina, 
ie  zinc,  ellous  les  alliages  qu'on  peot  f)rmer  avec  ces  métaux. 

790''  Le  brevet  d'invention  de  quinic  atjs,  «lonl  la  demande  a  été  déposée, 
le  aS  août  i852,  an  «errétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  .'^einc, 
parles  sieurs  hobiu  (Charles)  et  Henry  (Jean-Nicolas),  à  Paris,  le  premiw 
me  Seint-Sanveur,  6,  et  le  deniième  place  du  Vicui-Mircbé,  n*  1 ,  poor 
des  perfectionnements  apportés  au  bouton  A  donUe  ressort  Applicable  A  lanle 
espèce  de  vêtement. 

791*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  so  août  «85i,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  seine, 
par  le  sieur  Schiel  (Christian),  5  Aldbam  (Angleterre),  représenté  par  le  sieur 
Mathieu,  h  i'aris,  rue  S lint  Scbnstion ,  u"  45,  pour  des  perfectionnements 
dans  l'obtention  cl  i'applicrttion  du  pouvoir  moteur. 

792' Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
ie  19  août  i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  aieur  Stand,  ehea  le  sitnr  FVnquet,  A  Paris,  ma  Montholon,  n*  36, 
pour  nn  sptëme  de  ronte  A  plusieurs  voies. 

793*  Le  brevet  éTinvnntion  de  ipiinienna,  dont  la  daaaandenélé  déposée, 
le  4  aoét  18A9,  an  seoiitaflal  4e  la  ptfélicimm  dn  dipmunant  da  k  HMii- 
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Garonne,  parle  sieur  Subra  (Jean-Pierre),  à  Tachan  (Aade),  élisant  dont* 
cilc  à  Toulouse,  pour  des  briques  pour  toitures  et  revêtements  de  murs. 

•^94*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  n  ('■lé  déposée, 
le  19  août  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  aienr  Tandoo  (Gabriel-Mitrie),  A  Paris,  rue  de  la  Pépiaière,  n*  &3, 
pour  réservoirs  à  fMron  fillraotes  bydrofuges ,  desUnés  à  téperer  dans  lea  fesaaa 
o*aîaaiices  fe a  mttîèrta  aolidea  de  cellea  qui  aoat  lù^oidea. 

795*  Le  brevet  d*iDTeDUoo  de  quinze  ans  .  dont  la  demande  a  été  déposée^ 
le  so  août  iS^itaii  secrétariat  de  la  préfecture  da  département  de  le  Seine, 
par  le  sieur  Tavemier  ( Jean-Baptislc-Paul  ) ,  à  Paria,  r«e  Sei&i-Laxtre,  n*  96, 
pour  café  eu  tablettes  de  sucre  et  en  sirop. 

796°  Le  brevet  d  wueniion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  6tc  déposée, 
le  23  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départeuicul  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Trotiuan  (John  J,  représenté  par  les  sieurs  TruQaut  et  Sauttcr,  à 
Plaria,  me  Dronot,  n*  3»  pour  des  perfectioiiiieiiMBta  danale eonatraetioa  dat 


707*  Le  brevet  d*iiiveiition  de  avJoie  ans,  doot  la  damaade  a  été  dépotée» 
le  s3  eoAt  1 803,  nu  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeat  de  ieSoMM, 
par  le  sieur  Wargny-Dioeia  (Lncien-Césaire) ,  à  Péromie,  poor  on  aécawtige 

de  fumeur. 

798*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans ,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  27  août  i852,  au  secrétariat  de  la  pr>  recturc  du  département  <le  la  Seine, 
par  les  sieurs  BecLer  c*.  compagnie,  à  Paris^  rue  du  Faubourg-Saint-Denû , 
pour  un  calculateur  dit  payeur  dJcimal, 

799*  La  Jbrevet  d Invention  de  quinae  ans,  dont  la 'demande  a  été  dépotée, 
le  %f  août  iS6e«  an  seerétanat  de  la  préfeclnra  dn  département  de  la  Seine, 
par  les  aienie  Becker  et  compegnie,  à  Pteia,  me  do  Famboorg  Saînt-Denît, 
n*  i54,  pour  un  cal<>ndrier. 

800*  Le  brevet  d'invention  de  qiiinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a8  août  i85a  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  ie  sicur  Beudin  (  Louis-Henri) ,  à  Paris  ,  rue  des  Lavandirres  Saint»'-'.  )ppor- 
tune,  n*  i.3 ,  pour  des  perfectionuemenla  aui,  métiers  circulaires  pour  la  labri- 
catioa  de  la  bonneterie. 

Soi*  Le  brevet  dlnveoUon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  n  été  déposée, 
le  17  août  i85i,  ao  secrétariat  de  la  préfcetnre  dn  dépniteaent  de  la  Gi- 
ronde, par  le  aienr  Eonsqoel  (Hugues)^  allées  Oemonr,  •*  a3,  à  Boidecni^ 
pour  un  système  de  courses  de  cbevaui« 

Sol*  Le  brevet  d*invenlion  do  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  a5  août  i85»»  au  secrétariat  de  la' préfecture  du  département  de  ^'^s^re, 
par  la  dame  C  bar  vet,  autorisée  dttùa  mari,  à  Grenoble,  pour  un  procédé  de 
couture  de  gants. 

8o3°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  21  août  1 85  3 ,  au  secrétarbt  de  la  préfectore  dn  département  de  la  Seine , 
par  le  aienr  Cheoaaenot  ainé,  &  Piiria,  nie  de  Cbabfol,  n*  65,  pour  ne  appa«^ 
leil  deatiné  i  la  préparation  des  tiqvî Jaa  gpteni  ser^iMe. 

8oé*  Le  brevet d invantion  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  ed  août  i85s«  en  secrétariat  de  la  préfiectmre  dn  département  du  Rhône, 
per  le  sieur  Chopin  (Jules-Ferdinand),  rue  Tfob Marisa,  n*  11,  à  Lyon» 
poor  on  rabot  k  pression  Gxe  pour  veloutier. 

Sob'  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  It  demande  a  été  déposée, 
le  ai  août  i8àa,  ao  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loire, 
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par  le  sieur  Claudinon  (Jac(|aes),  du  Chanibon  FcugeroUes,  aa  tiea  de  Btr- 
gèle,  pour  un  système  de  fahricnlion  des  essieux  au  laminoir. 

806"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ëtë  déposée, 
]0  s8  août  1862 ,  au  secrétariat  de  la  prdfcctare  du  département  de  la  Seine, 
|Mir  le  «ear  Darâod  (François),  à  Piarît,  nie  FoDtaiiie-att-Roi,  n*  4i  «  pour 
un  métier  de  tîsMge  circulaire. 

S07*  Lebrerel  d*infeotion  de  quinfeau,  dont  la  demande  a  été  déposée. 
Je  97  août  i852,  au  scrrétariat  de  la  pr(^rcclurc  du  d<^partemeiit  de  FAisnc, 
par  le  sietir  Fondeur  (François-Hubert),  à  Villequier-Aumont,  pour  prrfec- 
tionnement  apporté  h  la  eharrue  à  deux  socs  niteroatifs,  pour  la^piclle  il  a 
obtenu  un  brevet  d'invention,  le  3i  octobre  18/ii. 

808°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  6lé  déposée, 
je  aG  août  ibSs  ,  au  secrétariat  de  la  préiccturc  du  département  du  Rh6oe, 
par  les  aioura  Hervé  (Éniile)  et  Haltier  (Pierre) ,  rue  Saiiit*André,  n*  5,  à 
Lyon,  pour  le  perfectioDneinent  de  la  chaiiasure  en  guiia-percbe. 

809*  Le  brevet  d'invention  de  quinxe  an»,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  aS  août  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  d«  la 
jSeine,  par  le  aieur  Jude  (Henry-Gardcur-Guyon) ,  élisant  domicile  ebes  Je 
sieur  Armengnud  jeune,  à  Paris,  rue  des  Filles- du-Calvairo,  n*  6»  pour  QM 
macliiiK^  propre  à  la  fabrication  des  types  ou  caraclrres. 

810"  Le  brevet  d'invenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
Je  a8  août  i853,  au  secrétariat  de  la  prcfecturc  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Larenoncule  (Georges) ,  à  Paris,  rue  des  Gravilliers,  n*  ag,  pour 
un  timbre  à  répétition. 

81 1*  Le  brevet  d*invention  de  qaîoie  ent ,  dont  la  demande  e  été  dâMiés. 
le  37  août  ïS52,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Inoelne, 
par  les  sieura  LaroebcUe  (Louis- Auguste)  et  Denis  (Jean •Baptiste -Hien - 
Airaé),  à  Paris,  rue  du  Petit-Tbouari,  n*  19«  pour  une  montre  d'enCani  4 
sonnerie  dite  montre  sam  pareille. 

81  a**  Le  brevet  d'invenlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  27  août  i85a,  au  sccrclarial  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lefèvre  (Jcan-Baplisle),  à  Paris,  avenue  Parmenlier-Popincourt, 
n*  9 ,  jpoor  un  aystème  de  préparation  appliqué  au  peignagc  et  à  ta  filature 
des  laines  sëebes. 

8i3*  Le  brevet  d^nvention  de  qoîoxe  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 

|e  35  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Lefort  (Pierre-Hcnri-Amand),  à  Paris,  me  du  Faabonrg-Saint- 
M&rlii^  n°  33,  p"ur  un  instrument  d'optique  dit  rîdoscope. 

81  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  n6  août  t85a  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlcmont  des  Bouches - 
du-Rbônc,  par  le  sieur  Long  (llenri],  rue  Saint-Bazile,  39,  à  Marseille, 
pour  on  moulin  à  lit  strillé. 

8tS*  Le  brevet  d'invention  de  «piinae  ans,  dont  la  demande  a  été  d^Mwée» 
le  3o  août  1 85 s,  an  secrétariat  de  la  préfectore  da  département  de  la  Cor- 
rcze,  par  le  sieur  Loubignee  (Pierre),  ntaison  Lestrade,  qnat  de  Lyon,  i 
Tulle,  pour  un  système  de  presse  à  régler  les  pspicrs. 

816°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans«  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  28  ao'jt  1805,  au  sccrélarial  de  la  préfecture  du  département  du  Puy-de- 
Dôme,  par  Itî  sieur  Magnin  (Jean-Vincent),  à  Clcrmont-Fcrrand,  pour  une 
machine  dite  souveraine  Maqnin ,  servant  de  moteur  universel. 

817  '  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
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ie  a8  août  1862  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d(^partement  de  la  Seioe, 
par  le  sieur  Masson  (Mathieu),  à  Paru,  rue  du  Pas-de-ia-Mule,  n**  6»  pour 
UDC  presse  lilhograpLique. 

Si 8"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée , 
le  26  août  i852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  ie  tieur  Mity  (Jean-Baptiste  1 ,  à  nm,  rue  Meove-Saîiit-MeRy,  n*  4 1 ,  pour 
une  calotle  en  cuir  imperméable  sans  ooatiire. 

819*  Le  brevet  d*iovention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée^ 
le  ad  août  i852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  laSeme, 
pnr  le  sieur  Motlicnu  (Mic)iel),  h  Paris,  rue  [loyale,  n**  ao,  pour  deeperfec- 
tionncmenls  apportes  aux  serrures  à  combinaisons. 

820°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  éU  <i(  posie» 
le  26  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d(5parlcment  de  la  .Seine, 
par  le  sieur  Moussier  [René  Louis] ,  passage  JouHroy,  u°  4i  «  pour  un  système 
anffiehes. 

831*  Le  brevet  d'invention  de  qninie  ans,  dont  la  demande  a  été  dénoeée» 
le  f  3  août  1 85a  »  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Loire , 
par  le  sieur,  Fassd  (Claude) ,  à  Montbrison,  pour  nn  système  de  soua-gardet 

de  sûreté. 

822°  TiP  lircvcl  (l'invcnlion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  28  août  iSja,  au  sccr<^tariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parla  société  Pctcrsen  (Ferdinand),  repréîentée  par  le  sieur  lloechster,  à 
Paris,  rue  Poissonnière,  n'  42,  pour  un  procédé  de  lavage  et  dégraissage  de 
la  laine  surge,  et  de  dégraissage  de  la  laine  filée. 

8a3*  Le  brevet  d'invention  de  quinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée» 
le  96  août  i85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  da  département  de  Lot-et- 
Garonne,  par  le  sieur  Peyrey  (Jean) ,  à  Marmande,  ponr  nn  fonr  aérotbenne 
propre  à  cuire  et  à  étuver  les  prunes. 

834*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  27  août  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  du  Puy-de- 
Dôme,  par  le  sieur  Prodon-Pouzet  (Claude),  à  Tliicrs,  pour  un  procédé 
d*application  du  fer-blanc  aux  mitres  et  cacbcts  servant  aux  ouvrages  de  cou- 
tellerie. • 

8 a 5*  Le  brevet  d*inventîon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  96  août  1 85  s ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine  »  . 
par  le  sienr  Pnrcell  (William),  Ik  Pans,  me  Bano*dn>Rempart,  n*  44t  ponr 
perfectionnements  apportés  aux  encriers. 

826*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3i  août  iS'i?,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  TAubc, 
par  le  sieur  Oainquarlet  (Avit-Féli\] ,  à  Aix-cn-Olhc ,  pour  une  ni('canif|uc 
à  dessins  régulier»  et  i\  semis,  a<laj>lce  au  métier  anglais  et  au  métier  français. 

827*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  ia  demande  a  été  déposée, 
le  37  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlenieut  de  la  Seine  , 
par  la  demobeUe  Regnauldot  (Célesttne-Marie) ,  rue  Laoïtn,  n*  16  Us,  à  Bel> 
leville,  ponr  une  conpe  de  chemises. 

8a8*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3^  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Saillard  (Narcisse-Léon),  à  Paris,  rue  d'Ânjou-Saint-Honoré, 
n*"  76 ,  pour  procédés  propres  à  empêcher  l'incrustation  dans  les  chandièrea 
4  vapeur. 

829*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  >  dont  la  demande  a  été  déposée» 
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le  37  août  i85a«  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Serôe, 
par  le  sieur  Valc'-rius  (Philippe-Claude),  à  Paris,  me  da  Coq-Saini-iioiMré, 
n**  3,  pour  un  système  de  bandage  porle-compresse. 

&3o°  Le  brevet  d'invention  de  c|uinxe  ans,  dont  la  demande  a  été  d^otée, 
le  3o  «eût  i859,  m  tecréUrial  de  la  préfedure  da  départemmlde le Mw, 
ptr  îe  tieor  Bënurd  (Ariadd^Mlbazar) ,  à  Parb,  rue  Sunt<9Coi|^,  13» 
pour  im  système  d*8ggloiDéntbn  des  «mériant  de  cenetractHm  en  |f- 
■énd,  eCe.  ■ 

83 1*  Le  brevet  d^iBrention  de  qoîoie  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1*'  septembre  iSSs,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  delà 
Seine,  par  les  sieurs  Berard  (A.),  Levatnville  (E.)  et  compagnie,  à  Faris» 
Iwiilevard  Saint-Martin,  n°  27  ,  pour  procédés  d'épuration  de  la  îiouille. 

832*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  beiuc, 
par  le  sieur  Besscmer  (  Ilcnrv) ,  représenté  par  les  sieurs  Truffaut  et  Sauller, 
à  Paris,  rue  Drouot,  n"  2,  pour  des  perfection oements  dans  les  appareils 
employés  pour  exprimer  le  jus  saodiaria  des  cannes  à  sncn,  et  dans  la  ftiiri» 
calioa  et  le  raffinage  da  sncre. 

833*  Le  brevet  d'invention  de  <{iimte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  7  septembre  i85a ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  da  département  da  Netd, 
par  les  sîeors  Bondoel  et  Favrelle,  à  Comînes»  poor  nn  métier  à  tisser  den 

toiles  à  la  fois. 

834**  Le  brevet d^iovention  de  quinie  ans,  dont  la  demande  a  été  dépoeée^ 

le  3i  août  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlcmcr,»  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  BretciU  frbres  (Louis  et  André  Edouard) ,  à  Paris,  rue  Daupliine, 
n*  23,  ptoiir  un  système  de  sou[)apes  de  machiner  pneumatiques  agissant 
indépendamment  de  Télasticilé  de  l'air,  et  applicables  aux  appareils  à  vapeur 
ainsi  qu'à  fhydrodynamique. 

835"  Le  brevet  d'iovcution  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  août  i852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  les  sieurs  Buran  (Édooard)  et  Lefebvre  (Pierre-Flavien) ,  à  Paris,  nm  du 
brand-Saint-Michd,  n*  17,  pour  un  procédé  de  fabrication  du  aoir  de 
famée. 

836*  Le  brevet  d*invention  de  quinze  ans,  dent  la  demande  a  été  déposée, 
le  3o  août  18S3,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  da  Tarn, 
par  le  sieur  Cazcs  (Guillaume),  h  Lavaur,  pour  un  fourneau  aéremétriyg 
5*appliquaut  à  toute  sorte  d'usine,  avec  économie  de  cliaulTage. 

837*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3i  août  1802 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Claussen  (Pierre),  à  Paris,  mode  la  Ville-rÉvèoue,  n"  4i ,  pour 
des  perfectionnements  dans  lapplication  et  la  piodaotwn  «a  teees  caMty- 
tiques  et  électriques. 

838*  Le  breva  d'invention  d«*i|inni0  ans,  dont  la  demande  a  élé  déposés, 
le  17  août  i85s,  au  secrétariat  de  la  préfèotnre  du  dépvtement  du  Nsds 
Calais,  par  le  sieur  Cuvillier,  à  Arras,  pour  one  table  à  fiûre  les  sacs  és 

pulpes  de  betteraves,  à  cylindre  conducteur  et  à  pression  continue. 

339*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dépesée, 
le  3o  août  iSSs  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
paf  le  sieur  Deck  (Joseph-Tliéodore) ,  élisant  domicile  chez  le  sieur  Scrvaut. 
à  Paris,  me  de  Larocbefoucauid,  u"  s 4»  pour  un  dispositif  de  cbemiaée  qui 
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permet  de  chaufTcr  à  la  manière  des  poèlcf  f  quand  on  veut  uUlistr  la  pnaqoe 
totalité  de  la  ciialeur  émise  par  le  foyer,  et  dite  cheminée-'poUe. 

84o*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  é[c  disposée, 
le  3i  août  1 85  a,  au  secrétariat  de  la  préleclure  du  di  parloniciU  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Decosler  (Pierre-AndnM ,  à  Paris,  rue  5t«tuisias,  n*  9,  pour 
naciiioe  dite  mcdcur  ai  pmcc  mdcannjue. 

84 1*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  dt-poséc, 
l«  7  septembre  i85),  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du 
lioirei,  par  le  sieur  Delagnnge  (Lucien-Gonxague-Marcel),  rue  Porle-Saint- 
Jéao,  m*  16,  à  Orléans,  ponr  «itrait  ennotniré  iTabaiBlhe  et  de  divenar 
pianles,  pour  la  fabrieation  de  Tean-de-vie  d^idwintliê  à  aoîiaote  et  doue 
degréi  et  au-dessous. 

843*  Le  bretei  d'invention  de  quinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3i  août  iSSa ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Dcnton  (Joscpli),  représenté  |flir  le  sieur  Me:  le,  à  Pari^,  nie  Vi- 
vienne,  18,  pour  des  perfection iicmctits  apportés  dans  les  mécanismes  et 
a|ipareils  destinés  à  la  fabrication  des  étoiles  façonnées  épiugices  ou  autres 
IL5SUS  semblables. 

S'iS"  Le  brevet  d'invention  deqninrc  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  19  juin  1802,  au  secrétarkil  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
parles  sieurs  Depouilly  père  et  fils  [Joseph -Charles  et  Charles- Pierre],  à 
Firis,  rue  du  Fanboorg-Poissofimère,  n*  7 ,  pour  Bcs  procédés  dits 
ymbnmûfw  tnétaU'ujne, 

Si  4*  Le  bref  et  d^invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée , 
le  3i  août  i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  deia  «Seine, 
parles  sieurs  Dodé  (Edouard)  et  Canicr  (Pierre-Louis),  rue  de  Madame,  n*  s, 
à  Charonne,  pour  dorure  hrillaiîte  sans  brunissage,  «ipplicabte  sur  porcelaine, 
verrerie,  poterie,  faïence  et  grès  de  toute  espèce,  et  en  général  sur  tous  les 
eéramiqnes. 

845*  Le  brevet  d'invention  de  quinzeans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
îe  7  septembre  iS52,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord, 
par  le  sieur  Dubus,  à  Bruxelles,  élisant  domicile  chez  le  sieur  Saint-Léger, 
rue  de  la  Grande-Chaussée,  à  Lille,  pour  uo  genre  de  levure. 

$46*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans»  aont  la  demande  a  été  déposée, 
le  1*  septembre  iSSa ,  an  secrétariat  de  la  préfectore  du  d^rtemeni  de  la 
Seine,  par  les  sîeors  Fattorini,  Santini  et  Persin  (Jean-Théodore),  à  Paris, 
le  premier  me  Neuve  Bréda ,  n*  sa ,  le  deuxième  me  de  Paradis-Poissonnière» 
n*o»  pour  un  système  de  lunette  dite  luMtU patahol'Kjue. 

847*  brevet  d*invcntion  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3i  août  18S3,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine» 
par  les  sieurs  Flacbicr-Truncbnrd  et  compagnie,  à  Saint-Étienne  (Loire), 
élisant  domicile  à  Paris,  rue  Neuve-des- Bons-Enfants,  n"  i5,  pour  l'applica- 
tion des  ûls  d'alors  à  la  fabricatiou  des  rubans  et  autres  tissus  qu'on  peut 
fabriquer  au  mq^en  du  métier  à  la  Jacquart  ou  de  tout  autre  métier. 

848*  Le  brevet  d  invention  de  quiuze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
la  a  septembre  i85s,  an  secrétariat  de  la  pîréfisctnra  da  départenwnt  de  la 
Mm,  par  le  sienr  Jetnnin  (Jean-Adrien)»  k  Paris»  nie  da  Temple,  n*  77  » 
ponr  une  jarretière  montée  sans  centnreb 

849*  La  brevet  dlniention  de  quinte  aan»  dent  la  deaMtnde  a  été  déposée» 
le3i  août  i85a»aiiatcféiarialdekfiéfiKtiindadéparleiBnn(daVattc^ 
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par  le  neor  Laetnan  (Jacques),  à Sorgucs ,  pour  un  four  à  double  eilèt,  à 
chaux  et  à  gas. 

85o'  Le  brevet  dTmvention  de  quinze  ans ,  dont  la  demande  a  été  d(^pos(^e ,  le 
a8  août  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine, 

par  les  sÎPursTJmct  (Picrre-Hippolyle)  et  Alcan  (Michel) ,  h  Paris,  rued'Au- 
male,  n°  2  '),  pour  des  prrfcctionncmcnts  apportas  à  ia  fabrication  des  Hnics. 

65 1*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  <lont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3i  août  1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  Mallory  (Jame»-£.),  en  Amérique,  représenté  par  le  sieur  Per- 
pigna,  il  Paria*  me  Sainte>Anne,  n**  46,  pour  des  perfectionnements  apportés 
anit  madiînea  on  presiea  aervant  à  couper  ou  rogner  le  papier. 

85a*  Le  bref  et  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
Je3i  août  1 853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sieur  de  Martinet  (îlcuri-Alpbonse),  à  Paris,  rue  de  TÉcole-dc-Méde- 
<?îne,  n**  2d,  }K)ur  nn  sy«t^mc  de  garde-fou  OU  barrage  pour  prévenir  ïm 
eccideuts  causés  par  voitures. 

Sby  Le  brevet  d'inv»  ntion  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  di'posée, 
le  G  septembre  1802,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de 
l'Âube,  par  le  aîetir  Millon  (Nicolas-Félix) ,  à  Pioey,  pour  un  système  de  cou< 
«ertore  en  tuiles. 

654*  Le  brevet  d'invention  de  qoinaeana,  dont  la  demande  n  été  déposée, 
le  3o  août  i85i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seiae, 
par  le  sieur  Peters  (Jolin-Henry),  à  Washington,  élisant  domicile  cbea  lu 
sieur  Armengaud  aîné ,  à  Paris ,  rue  Saint-Sébastien ,  u°  4  5,  pour  un  moyen  per- 
fectionné de  souder  l'acier  de  toute  espèce,  le  fer  forgé  et  les  autrea  métaux 
avec  la  fonte  de  fer. 

Sôâ"  Le  brevet  d  invonUon  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  ét('  déposée, 
ie  1"  septembre  i85a,au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dcparteaicnt  de 
ia  Seine,  par  le  sieur  Preiler  (Charles-Augustus),  à  Londres,  représenté  par 
le  ajeur  Brade,  à  Paris,  rue  de  Crussol,  n*  5,  pour  des  perfectiennementa 
dans  la  préparation  et  la  conservation  de  peaux  et  de  substances  animalea  et 

Tégétaîcs. 

656°  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  38  août  \  S^7  ,  nn  secrétariat  de  la  préfecture  du  départcint  ni  do  la  Seine, 
par  le  sieur  Raspnil  (CaniiHe-François) ,  h  Paris,  rue  Mons.eur-Ic-Princc, 
n"  63,  pour  un  prort  Jé  (rembaumcniont  cl  de  conservation  des  cadavres,  etc. 

857*  Le  bro\ct  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  et»'  dép(  sre, 
le  38  août  1802  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemcul  de  ia  Seiuc, 
par  le  sieur  Raspaîl  (CamilleoFrançois},  à  Paris,  rue  Ifonsieur^e-Prince, 

63,  pour  un  moyen  de  rendre  inodores  les  lieux,  fosses  d*aisances,  etc.  et 
-ét  transformer  aur  nlaee  les  matières  fécales  en  poudrette  désinfectée, 

858"  Le  brevet  uinvention  de  quinze  ans,  dont  la  demandée  été  déposée, 
le  3o  août  1 85'^ ,  nu  fcrréîariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  sienr  l'c  bert  de  Ma^isy  (Louis-Pierre),  élisant  domicile  chez  la  dame 
Acbet,  ;\  Pari^,  rue  de  \  alois-du-Roule ,  n"  h,  pour  des  movens  propres  à 
fubtcntion  den  sels  de  nitrate  ou  de  chlorure  de  potassium  à  l'aide  du  nitrate 
et  du  chlorure  de  sodium. 

859°  Le  bretet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 
le  3i  août  i85i ,  an  secrétariat  de  k  préfecture  du  département  de  la  Seine, 
par  le  aîenr  Saunier  (JoaaplhAntoine),  à  Paria,  rue  des  Bona-Eafimts,  n*  3i , 
pour  un  genre  de  vitrage  à  rigole  centrifuge,  système  Siunier. 
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SCo"  Le  brevet  d^infention  de  quinze  anf ,  doQlit  àmÊOkin  a  éU  dépotée 

le  2 1  juillet  1 85a.  au  secrëtoriat  de  la  préfecture  du  dëperleiaent  de  iaMoe* 
par  1rs  sieurs  Seelboffet  jEAgeiaeoder,  à  Paris,  ma  Jaioila,  »•  4,  pour  un 

genre  d  encre.  *^ 

861"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans.  dont  la  demande  a  été  déposée, 
je  1"  septembre  i852.  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
Sttne,  par  les  sieurs  Sisco  (Antoine-Dominique)  et  BachcUery  (Félix-Joseph  1 
A  P|tns.  le  premier  me  da  Faubonrg-Saint-Martin,  n'  95,  le  deuxième  rue 
daRocber  n  62,  pour  capMile  applicdde  au  bouchage  des  bouiedles  et 
aaulres  récipients. 

1  f  tfînfeiitîOD  de ottinse  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée, 

le  3o  août  i«5s.  au  secrétuial  de  la  uéfectiire  du  département  de  la  Seine 
par  le  sieur  Sarrault  (  WJoseph),  àhuis.raeNeuYe^nt-Ffançois.  n«  i8. 

pour  la  subsutuiion  d  épreum  photographiques  positives  sor  vem  aux  gra- 
vures decalqu(^es  employées  jusqu'à  ce  jour  dans  la  peinture  sur  verre. 

863"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  dont  la  demande  a  été  déposée 
e  17  août  i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  d'Orahpar 
le  sieur  Turgia  (Adonis-Moise)  et  dame  Hennequin.  née  Servajean  (Mélanie) 
antonsée  de  son  mari,  à  Oran,  pour  une  machine  à  force  motrice  sponta- 
née et  coBunne» 

«64*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ?e  5  maî 

1 851 ,  au  secrétanat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine .  par  le  sieur 
Bourgogoe  (August^Loms) .  à  Paris,  me  du  Havre,  n-  3 ,  et  se  raUachaut  au 
brevet  d  invention  de  qmnse  ans  pris,  le  17  février  i85i .  pour  une  lampe 
a  modérateur  à  sonnerie  avertissante.  * 

865'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  avril 
1 8n  2  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Brokcdon  (William),  représenté  par  les  sieurs  TruffauX  et  Sauttcr  àParis 
rue  Drouot,  n*  2,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris* 
le  3o  mars  i852  ,  pour  un  moyen  de  boucher  les  bouteilles  et  autres  vas»?  * 

866*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1*  mai 
1 8  J2,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  du  Rhône,  par  le  sieur 
Buuson  (Jean-Antoine).  placi  Louis-Ie-Grand,  n'  1 ,  à  Lyon,  et  se  rattachant 
an  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  lijanvier  1862,  pour  application 
de  moyens  propres  à  l'agglomérition  des  pyrites  (sulfures  métalliques) 

867*  Le  cerUficat  d'additbn  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  4  mai 
i85«,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  delà  jieine,  par  le  sieur 
CarpenUer  (Pierre-Françoi.-Catherine) .  à  Paris ,  rue  d'AngoulémeJu-Tcmplo, 
n**  52 ,  et  se  rattachant  an  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  s6  février 
1 83 1 ,  pour  des  procédés  de  galvanisation  (rinçage),  éUunage  et  plombam 
des  métaux.  ~  •* 

868"  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3o  avril 

1852 ,  au  sctrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rhône,  par  le  sieur 
Cballiol  (Jean),  quai  de  la  Charité, n*  i4.4,  à  Lyon ,  et  se  rattachant  au  brevet 
d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  8  mai  1 85 1,  pour  une  machine  à  étirer 
Uuniner  et  (rietionner  la  soie.  * 

869»  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  6  mai 
i85a,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  départeoMnt  de  la  Seine,  par  les 
sieurs  Cheron  (Nicolas)  et  Faliempin  (Flonouuid-Nioolas),  le  pranier  à' 
Nanteire,  ie  deuxième  baifièra  d'Italie,  mute  da  Clidiy-Mbi,  nSé  (Ifm* 

Xt  SéHê.  6y 


Digitized  by  Google 


(  7»4  ) 

soD-BUncbe) ,  et  te  rattacbani  au  brevet  d*in?eiitk9i  de  qoiaM  tas  pris,  le 
|5  mai  i85i ,  pour  nii  tablean  mécanique  de  iectare. 
870*  Le  cerit&eat  d^addilioo  dont  la  demande  a  éld  déposée,  le  1*  nmi 

i859t  aa  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seioe,  par  le 
aienr  Gbosson  (Cbarlee-AdapLe) ,  à  Paris,  rue  Montmartre,  n*63,  et  se  rat- 
tacbant  au  brevet  d^invention  de  qninse  ans  pris,  le  ta  novembre  i85i ,  pour 

no  genre  d'attaches  propres  à  diverses  industries. 

871°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  4  msi 
i852»  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dopartemont  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Claudin  (Sébastien-Ferdinand),  à  Paris,  rue  Joquelct,  n'  1 ,  et  se  rattachant 
au  brevet  d  invention  de  quinte  am  pris*  ic  i3  avril  i85o,  pour  des  perfec- 
tion nemouts  apportés  anx  pièces  de  devant  de  bascules  dana  les  fiuile  se  cbar- 
seant  par  le  tonnerre,  dite JwU  à  hatedu^ 

Lt  certificat  d'addition  dont  la  demande  n  été  déposée,  le  3  aaaî 
i85a ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  le  Sebie,  par  le 
aienr  Glonet  (Édonacd),  à  Paria,  me  Taitbout,  n*  17 ,  et  se  rattacbanl  an 
brevet  d'invention  de  quinte  ans  pria,  le  s  janvier  i8âi,  ponr  fépnralîon 
de  Tacide  borique  et  du  borax  tinqual. 

873*  Le  certificat  daddition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3o  avril 
iSSî.  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  ùépariemeut  du  Hliùne,  par  le  bieur 
David  (André-Marie),  élisant  domicile  cbex  le  sieur  Bizon»  place  iNeuve, 
n*  16,  à  Lyon,  cl  se  raltaibant  au  brevet d'iovenlion de  quinze  anspri^,  ie 
3  avril  i85a  •  pour  un  procédé  de  fabrication  de  velours. 

874*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dépesée,  U 18  avril 
1 85  3,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  beine,  par  lerienr 
Delamarre  (Tbéodore-Cesimir),  à  Paris,  rue  des  Jeûneurs,  n*  17,  et  ae  mt« 
tacbant  au  brevet  d'invention  de  quinse  ans  pris,  le  3  mai  i85i,  pour  ap- 
pareils et  moules  à  fondre  les  clichets,  dans  lesquels  appareils  les  écrous 
peuvent  èiro  remplaces,  à  voloDM^,pa^  UQ6 cbarmèrc  avec  fenueUiTc par  ie- 

vier,  ou  (le  toute  autre  m  ini.  re. 

875°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demandes  été  déposée,  ie  4  mai  i8Sa, 
an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Gouriand  (Georges),  à  Pisris,  rue  Saiot-Deois,  n*  i85,  et  se  rattacbant  an 
brevet  d'invention  de  quinte  ans  pris,  le  11  juillet  i83i,  pour  un  genre  de 
souliers  i  boulons. 

876*'  Le  certificat  daddition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  99  avrfl 
1 85? ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  5eine,  par  ic  sieur 
Hédiard  (Alexandre),  à  Pari-?,  rue  Tailboul ,  n"  2  5,  et  se  rattachant  au  brevet 
d  invention  de  quinze  ans  pris,  le  sa  décembre  i^ôo,  pour  un  système  de 
nropulsion  des  vaisseaux. 

877*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i**  mai 
i85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  lesieur 
Latmffie  (Qnude^Pmçois),  #  Péris,  me  Rocbeebonarl ,  n*  67,  et  se  ratta- 
cbanl an  brevet  d*in%entien  de  quinse  ana  pris,  le  17  octobre  18S1 ,  ponr  dee 
perfectionnements  apportés  aua  encriefs. 

878*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demandn  a  été  déposée,  le  tj  avftt 
i853,  an  secrétariat  de  la  préfecture  do  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Lemoine  (Claude-Fructueux),  élisant  doaiicile  chez  le  sieur  Mecus,  à 
Paris,  quai  Bourbon,  n*  19,  et  se  rattacbant  au  brevet  d'invention  de  quinze 
ans  pris,  le  3  ujiliet  i85i  ,  pour  un  four  h  taire  et  à  revivifier  le  noir  animai. 
'879^  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3o  avril 
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ia§t,  m omtémikiàkU  féHhctûn dm éfymkmm li trfne,  ptr  te àmt 
Maillot  (Piene-DenU),  à  Paris,  roe  de  Mostammcj,  oTAS,  «l  ie  mutdMM 
M  brevet  d'inveotioa  da  falMa  ani  ptif,  la  Sf  odabfa  il^o,paarttai|a- 
tèaaa  do  fimnoirt  panr  gaalt  (avae  m  aana  tnaoa) ,  eaoaoa  oa  rivia. 

88or  Le  certificat  (TadditîoD  doat  la  demande  a  été  déposée,  le  S  mû 

i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Gironde,  par 
le  sieur  Malinau  (Nicolas) ,  Fossë»-da>Chapeatt-Rou^,  5o,  A  Bordeaux ,  et 
se  rattachant  nn  brevet  d'invention  de  quinze  ans  |Hrîs,le  S  déesaobra  iSSi» 
pour  un  systèrur  de  boiicbn^c  à  haute  pression. 

881°  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  diposée,  le  27  avril 
i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Marchessaux  (Kené-Émile} ,  à  rhôtcl  des  Invalides,  à  Paris,  et  se  railachant 
au  brevet  dloveotkm  de  (^inte  aiispris,la 3ojaiivteri85o,j>our unrégu- 
latenr  flottepr,  appareil  destiné  à  équilibrer  coûtUmmeut  les  dÛféreotes  pres- 
sions da  gaz  sur  tes  becs. 

88s*  Le  eertificat  d'addition  dont  la  demanda  a  été  dépeaéa»  la  Sovnfl 
i859 ,  an  secrétariat  de  la  préfeetore  do  départanaat  de  la  Seine,  par  la 
dame  veuve  Mauvielle,  née  Legendre  (Marie'Louise-Adélaîde),  à  Paria,  nia 
Coquillière,  n*  i4,  etse  rattachant  an  brevet d*inveniioo de qDÎnze  aaapris, 
le  '6  novembre  1 85 1 ,  pour  rappiication  ans  bkilaries  d'un  genre  de  iismietnre 
pour  lés  de  rechange. 

883"  Le  certificat  d*addilion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  5  mai 

1852,  au  Sfcrétnrial  de  la  préfecture  du  département  delà  ^ieiQe,pa^  les 
sieurs  Miroy  Ircres»  à  Paris,  rue  d'Angoulèroe-du-Terople,  10,  et  se  ratta- 
chant au  brevet  d'invention  de  quioie  ans  pris,  ie  a  novembre  1847,  P^ur 
on  système  de  chaise  percée  inodore. 

804.°  Le  certiiicat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3  mtt 
1 8b9 ,  an  icerétarial  de  h  préfectnra  du  département  de  ia  5cine,  par  te  sftsnr 
Uoncel  (SaimiooPkilippe),  è  Pnria.  rm  èn  Tfeta>Sahrsa,  nT a» fimbonrg 
grintpAnlainSy  et  se  railarbant  an  brevet  dlnventinn  ér  ifainaa  ans  pria,  le 

s8  sepltaahae  i85i,  pour  nn  système  d'obmraleur  dit  hjànqazajhge  MtMMvl, 
La  eariificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  5  mai 
i8Ô3,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Srine,  par  le 
rienr  Pauwels  (  AnJoin^  ),  à  i'a»M«;,  rue  dn  Fauhonrj^-Poissooniëre ,  n'  177,  et 
se  raltacliant  au  hrtvet  d'in\enlion  de  qiiinzc  ans  pris,  le  3i  octobre  i85i, 
pool'  un  système  perfcclionné  de  lahricutlon  sirnulLnnc^  du  gai  pur  carburé 
destiné  k  l'éclairage,  et  du  coke  propre  aux  locomotives. 

886*  Le  cert.beat  d  addilian  dont  la  demande  a  été  dépoaée,  te  aS  avril 
i8ba,  as  secrétariat  de  te  paélêetara  ém  dépetteasenlda  Ivme,  pnr  te  stenr 
MtlîanMie  (AnguitePésiré),  è  Alenfon,  et  se  ratmsteint  an  brevet  d'Iran- 
tion  de  quinze  ans  pris,  le  18  décembre  i85i ,  peer  nn  procédé  de  fabiiea 
tien  da  te  bsèra*  tendant  èeblentrmw  grande  iaeneniie  de  bsnbtenb 

887*  Le  certîRcat  d'addition  dont  la  demandé  a  été  déposée,  ie  7  mai 

1853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Rebour  (Claude- Joseph-Napoléon),  à  Paris,  medeCticby,  n*  76,  et  se  ratta- 
chant au  brevet  d'invention  de  quînie  ans  pris,  Te  2  jiiîn  18^1,  pour  un  Sys- 
tème de  voiture^  superposées,  dilcs  al'écjcantrs  du  iiriujc. 

888"  Le  certificat  d'addition  d-mt  la  demande  a  été  déposée,  le  5  mat 
18S1,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loire,  par  le  sieur 

Rtebard  (Benottjf,  rue  Rojaie,  a"  la,  à  SaintrEtienne ,  et  se  rattachant  au 

67. 
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brevet  dlnvtmign  dt fvbit  «ni  pris»  la  5  aoAt  i85i,  pour  oo  wjàkmê  de 
«Mifectioii  de  lommwn  ékvliqiiet. 

8B9*  Le  certifieet  d*additioii  dont  la  deminde  e  élé  dëpoefe,  ie  7  wm 
i85a,  av^-eecrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  les 
■aîenrs  Boqiter  (Tbë^dorc)  et  JuUao  (Alfred),  représentés  par  le  sieur  Pei^ 
pigna,  h  Paris,  rue  Sainte-Anne,  n°  46,  et  se  rattachant  au  brevet  d'inven- 
tion de  qpmie  ans  pris»  ie  3o  juia  iô5i  »  pour  un  produil  dit  JUwr  de  ga- 
rance. 

890"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  di-posée,  le  6  avril 
1 85  2 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  bcine ,  par  le  sieur 
Rousseatt  dit  Auguste  (PSerre-BonK  à  Faris^niede  rUaîvertiié,  n*  34 ,  et  te 
rattachant  au  brevet  ainvention  de  «piinse  aaa  prit,  le  5  janvier  18S3 ,  pour 
potasse,  sulfate  de  potasse  et  chlorure  de  potasslnm:  addition  consistant  à 
ajouter  au  titre  du  brevet  la  fabrication  du  salin. 

891*  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  dépoeéet  le  8  OMÎ 
1 852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Saillant  jeune  (Alexandre-Jules),  à  Paris,  rue  Vivienne,  n"  26,  et  se  ratta- 
chant au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  37  novembre  i85i ,  pour 
un  genre  de  pantalons  à  coutures  élastiques. 

892"  Le  certificat  d^addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1*'  mai 
]852 ,  au  teerétariat  de  la  préfoctare  da  département  du  Bas-Rliin,  par  le 
sîenr Saladin  (Alphonse),  à  Unitenheîm»  et  seiiattachaat  an  brevet  dlnven* 
tion  de  dii  ans  pris,  le  4  a^tembre  1849 f  P^*''  procédé  de  filature  dit 
demi-automate  Scuadin. 

893*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  5  mai 
1862,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  dépsrtement  de  la  Seine,  par  la 
danje  Serène,  née  Fouquet  (Françoise-Mélanie) ,  autorisée  de  son  mari,  à 
Paris,  rue  du  Temple,  n"  192,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze 
ans  pris,  le  1 5  mars  i852  ,  pour  mastic  chimique  pour  les  arts  plastiques. 

894°  Le  certificat  d*adidttion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  4  mai 
i85s,  an  aeerétariat  de  la  pré&etnre  du  département  de  la  Seine,  par  le 
.aîeur  Thomas  (Léon) ,  à  Fana,  roe  dea  Beanx-Arta,  n*  s ,  et  ae  raltadiant  an 
:  brevet  dlnvention  déqnime  ans  pris,  conjointement  avec  le  sieur  Lanrenat 
ie  5  octobre  i846,  pour  un  dispositif  de  machine  souillante. 

895"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  11  mai 
1862  ,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  département  de  l'Isère,  par  les  sieurs 
Vanrahourg  frcrcs,  à  ia  Guurouldc,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  do 
ijuin/e  ans  pris,  le  7  avril  i85i ,  pour  un  système  d'attelle. 

890°  Le  ccrliiicat  d'addition  dont  ia  demande  a  clo  déposée,  le  1*'  mai 
i859«  an  seerélariat  de  k  préfecture  dn  département  de  ia  Seine,  par  le 
aienr  Veisatère  (Antoine),  à  Paria,  me  dea  Tonnidles,  n*  i5,  et  se  ratta- 
cbanHan  brevet  d'invention  de  qninae  ans  pria,  le  1 3  février  i85a ,  pour  dea 
perfectionnements  concernant  le  bouchage  des  vases  à  liquides  gazeoi. 

S97''*  Lft  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  1*  mai 
.i852,  au  sccrétiiriat  de  la  préfecture  du  département  de  Seine-et-Marne, 
par  le  sieur  Vilpellc  (Llieunc) ,  fils  ainé  à  Brie-Comtc-Robert ,  et  se  rattachant 
au  brevet  d'invention  de  quinxc  ans  pris,  le  5  juillet  i85i,pour  la  confection 
de  trails  de  \oitures  et  decordaiicsà  usines. 

89S*  Le  certificat  d'addition  dout  la  deniaucie  a  de  déposée,  le  a8  avril 
a85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  «dn  déparicmeut  de  la  Seine,  par  le 
aiear  de  Vriea  (Louis)»  de  ChAtalineaQ  (Belgique) ,  élisant  domicile  dma  le 
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tieur  Badin,  quai  de  h  Seine,  n**  77,  à  la  Villelte,  et  se  rattachant  au  bre- 
vet (l'invcotion  do  quinze  ans  pris,  le  13  janvier  lâSa»  pour  la  fabrieation 

des  cokes  avec  des  charbons  maigres. 

-  899'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  4  juin 
iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ta  Marne,  par  le 
wkm  Bacou  (Gaspard),  me  de  la  Reafemerie,  lï*  5,  à  Reîma,  «I  se  ratta- 
chant an  bnvet  d'iaYentimi  de  ^pdnie  ana  pris,  le  i3  janvier  t85»,  pour  xm 
procédé  de  *préparatioii  des  boudioBa  propre  à  éviter  lea  kmlelUea  reoao* 
tailles. 

900**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  11  mai 
iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sicut* 
Bergcrat  (Auguste) ,  rue  Blomet,  n°  1 69 ,  à  Vaugirard,  et  se  rattachant  au  bre- 
vet d'invention  de  ((uinze  ans  pris,  le  i4  mai  iÔ5i ,  pour  des  moyens  de  fa* 
brication  d'eau  de  Sellz. 

901*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  ad  mai 
i8Sa,  an  secrétariat  de  iaprélèelare  do  département  de  la  Seine,  par  le  aienr 
Bbnquet  (Antoine),  à  Paris,  roeGrange-anx-B«Hes,  59,  et  se  rattachant  an 
hravet  d*invenlion  de  quinie  ans  pris,  le  10  septembre  i85it  poorim  bal* 
tant-laucear  applicable  aux  métiers  à  tisser. 

Qoa**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  mai 
i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  des  Ardennps,  par  kl 
sieur  Breiol  (Jean-Baptiste) ,  à  Mohon,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention 
de  quinze  ans  pris,  le  37  avril  i85o,  pour  un  mécanisme  alimentaire  pour 
métier  h  cious. 

9o3°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i3  mai 
i859 ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  dépirtemant  de  la  Seine ,  par  le  aiaor 
Boucher  (Augustin),  à  PÉris,  ne  Grange-ana-BeUes,  n*  a4>  et  se  rattachant 
an  brevet  d^invention  deqnmxe  ans  pris,  le  i**  juillet  i85i,  pour  des  perfec- 

tionnements  apportés  dans  les  harnais  en  g(-néral. 

904*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  1 9  mai 
i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  ?ieur 
Chevalier  (Charles-Louis),  à  Paris,  Palais-Royal ,  n'  i58,et  se  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quinie  ans  pris,  le  3o  octobre  i85o,pour  une  lorgnette 
jumelle  mégascopiqae, 

'  905*  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  a  a  mai 
1889 1  an  secrétariat  de  la  préfectnra  dn  départeaaent  delà  onne,  par  Icsleor 
Mettrez  (Alfred) ,  me  dn  Théâtre,  n*  78,  â  GrsMlle,  et  se  rattachant  att 
bfwet  dHnvantion  de  qninse  ans  pris,  le  17  septembre  i85o ,  poor  un  système 

4e  collier  coupé  pour  les  chevaux. 

906*  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  19  mai 

i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  ^iciir 
Dollin  du  Frcsncl  ( Jcan-Baptiste-Henry-P^rdinand) ,  à  Paris,  cité  Waunhall, 
n*  4t  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  16  oc-^ 
tobre  i85i ,  pour  un  bandage  herniaire  électrif^uc  sans  ressort  ni  brides  ni 
sons-cuisses. 

•  907*  Le  certificat  d'additiao  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  39  mai 
a85a,  an  secrétariat  de  la  préfectnra  do  département  dn  Rhftne,  par  lesienr 
Duboys  |[  Alphonse) ,  me  de  la  Reine,  n*  7 ,  a  Lyon,  et  se  rattachant  an  bmvet 
d'invention  de  qninse  ana  pris«  le  i3  osai  i85oy  poor  nn  s^fsttne  de  mnea 
et  leurs  dépendances. 

La -Qirtifiaii  d  addition  dottt  la  dannnda  a  été  dépesée,  le  17  asai 
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i$52 1  AU  lecrétariAt  de  la  préfecture  du  départcinecit  de  la  Seine ,  par  le  siecir 
DuboAC^I  (Louîs-JuIcb)  ,  A  Paris,  rue  de  l'Ocle>>n,  n°  3  i  ,  et  se  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  iC  février  i85a,  pour  un  système 
d'ioitrumeut  dit  itéréoicofic ,  faisant  paraître  eu  relief  des  images  photogra- 

909*  U  cirlîlklil  d*ê(ldiaMi  dont  it  a«BMd»  t  été  dépotée,  i«  17  omî 
i46t«  an  iaeiétetfMl  de  It  préfecture  da  déperfemeol  de  la  Seiae,  par  la 
aiavr  Dupide  (Piarr^Jaeques  Étieoiie) ,  è Paria,  rue  da Caira,  n"*  6 ,  el  ae 
tachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  prit,  le  17  mars  i85s,  pow  vm 
Vaslrumeot  de  précision  dit  lunette  geoméirique. 

910**  Le  certificat  d'addition  dont  ia  demande  a  été  dépotée,  le  18  mai 
1^53,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  dt^  part  ornent  de  la  ^eine  ,  par  le  sieur 
Duvoir  (Louis-Baptisie-Lcoii) ,  à  Paris,  rue  Noire-Danie-dc'b-Chanip's.  n* 
et  se  raltacbaul  au  brevet  d'inveuiion  de  quinze  ans  pria,  le  17  juin  i85o, 
pour  un  ivatèaia  da  dttiifiage,  da  fanlilaiiMi  al  da  diitrilMlîao  dTem, 

§11*  U  carfiAtaA  d'addiiiaa  dontié  éummâê  a  été  dé|iaeéa^  la  1$  «ai 
iêSa«  a«  aaer^lariat  delà  |irdrac!tera  da  déparfcaMi  de  la  Saiaa,  par  laaîaar 
Falicmptn  (Floriniond-Niiaolas) ,  barriàm  d*llalia«  raote  de  Clioisy-le-Roi, 
n°  i4i  quartier  deiaMaiton-BlaBcbe*  èt  ae ffaMaahant  au  brevet  d'inveatioB 
de  quinze  ans  pna,  conjoiolrawfii  avec  la  aîaiarGliéroav  la  i&  Baal  itlfti, 
pour  un  tableau  mécanique  de  Icciurc. 

911*  Le  certiùcat  d'addition  (iont  la  demande  a  été  déposée,  le  iS  mat 
i85j,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Faub  (Auguste-Eugène),  h  Paris,  rue  de  Gramraonl ,  11"  28,  et  se 
taUacbaot  au  brevet  d'invention  deqttinse  ans  pris,  le  7  février  iSSa,  pour 
mu  lamaaii  à  iMiif foiaat  dnmlaÎM. 

9t3*  lia  cerUlaat  d*aMilfaNi  daat  la  daaiinJe  a  été  dépaaés,  la  17  nal 
i85i»aa  aaacélanai  de  la  préfecture  du  dépaitBBwat  dala Hant<4liroe.  park 
sieur  Frison  (Toussaint),  à  Fayl  Biilot,  et  aè  lallacbaat  au  brevel d*tBvaa- 
tion  de  quinze  aaè  pria»  ie  6  jaiiiat  ift&it  paar  naa  ada  à  aftl  eoalÎBii, 
dite  scie  ians  fin. 

gii*  Le  certiGcat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  12  mni 
i852,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  ^ieiue.  par  le 
sieur  Galy-Cazalat  (Antoine),  à  Paris,  rue  Chariot,  n**  58,  et  se  ratlacbaiit  au 
Wavetd'inveatieii  de  quinte  ans  pris,  conjointement  avec  son  épouse,  le  16  sep- 
tawtia  t65i  «  mot  «&  iMfaB  da  pradaîia  saoa  frais  daa  n— qinn  d'iiydra* 
gloa  al  d*élaeincflé»  a|iflisAia  à  «van  atays,  Mlaaraient  à  fédairaBa  an 
gaa  et  A  réleclrieité. 

915*  Le  certificat  d'addition  dont  la  deniaade  a  été  déposéat  la  tk  wam 
i363,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  lesieiir 
Geumont  fils  (Adolphe),  è  Paris,  rue  Saint  Victor,  n"  8,  se  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  21  mai  iSSs,  pour  un  moyen  à 
l'aide  duquel  on  obtient  d'une  quantité  donnée  degaa  une  lumière  pina  forte 
que  par  les  moyens  connus. 

916*  La  certificat  d'addition  dont  la  demanrie  a  été  dépoaéa,  le  s  4  mat 
laSa,  aa  aeaidUrUi  da  la  fiidfcehira  dm  départaanot  da  la  Saifte,  par  la 
liaw6raiiddaChlMaaaallr(ifailM^ÉaaMM)4àPari8«raaVî«M 
alaa  ratUchant  aa  Waret  dWentioii  de  iputa  aoa  pris,  le  7  aatofcre  iSSi  • 
pai»  Je  blaaabiasay  et  le  blanchiment  du  linge  ot  autres  objets. 

917*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  i5  mat 
ittii  an  iaarétariiidak|iiifi  dit  éipiUMiiiail  dalAiliar^  par  la  aim 
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Gu<^rin  (Adolphe)*  à  ModIIuçod»  et  se  rattachant  au  bretei  d'invention  de 
quinze  ana  pris,  ie  17  avril  lâSs,  pour  uq  procédé  de  couiage  de  la  ibnie 
m  1er  daasd*»  oMul»  ea  tMê  Miipë*. 

fit*  Le  wiificaC  d'additioo  dtnt  la  deninde  «  M  déposée,  le  s5  nti 
iB6t,  au  aecrétariat  m  la  préTeoCttre  4a  ^léparliméat  da  Baa-Ûio,  par  la 
sieur  Karcber  (Piiiljppa*Ilenri),  à  Strasbourg;,  et  te  ratlacfatai  au  orevel 
driuvea&ioa  de  quiate  aas  pria,  le  3  avril  1661,  poàr  aa  geara  da  iMfra* 
•ac. 

919°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  mai 
i852,  au  secrélarial  de  la  prifccture  du  di^parlcrornl  de  la  Seine,  par  le 
aieur  de  Lauris  (Gustave-Louis),  à  Paris,  cité  Trévisc ,  n*  18,  et  se  ratta- 
chant au  brevet  d'iuvcnlioQ  de  quinze  ans  pris,  le  32  juillet  t65i,  con» 
jointemeot  avec  letiear  Femandei,  poar  aa  aiUlnie  de  chauffage  consiataot 
daae  dea  piMilles  igai(Wei  propret  à  allaaier  le  fea«  dans  da  Boavallai  diapa- 
ailiaaaè  M  cheaiiadi,  el  dAaa  la  iabrîaaliea'd*un  genre  de  ditilMa  eOBiboa- 
lîUa. 

gaa*  La  aertiScat  d  addition  doat  la  demande  a  élé  déposée,  le  19  nud 
1863,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  THérauIt,  par  la 
sieur  Luqnes  (Constantin  ) ,  à  Lodève,  et  se  rattaciiant  au  brevet  d'invention 
de  quinie  aos  pris,  le  19  mai         pour  aa  molear  bjfdrauliqae  dil  pofy- 

Utrbine, 

931*  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  )c  37  mai 
i8ôa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  da  département  de  la  Seine,  par  le 
aiear  Maékeasia  (Oaaeaa),  reprèaealé  par  la  eiaar  Gedge,  à  Farlt ,  rue  de 
ftweaee,  >f ,  al  ta  rettaehaaiaa  lireiel  diefeeliaa  prlif  la  é  mal  i65i , 
paar  des  perfectionnements  dans  les  maefaniea  et  itfëUen  à  la  lacqaart. 

93a*  Le  éertificat  d^addition  dont  la  demandai  été  déposée,  ie  17  mai 
lë&a,  au  seerélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  la 
aieur  Marcbessaut  (Rcné-Kmiie),  à  Parist  hôtel  des  Invalides,  et  se  ratta- 
chant au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  3o  janvier  i85o,  pour 
un  régulateur  flotteur,  appareil  destiné  À  éijuiiibrcr  constamment  les  diHé- 
rantes  pressions  du  gaz  surUn  becs. 

9*5*  Le  certitical  d'addition  donl  la  demande  a  été  déposée,  le  27  mai 

i^t,  an  secrétariai  de  laprMeclara  da  dépattemeat  de  la  Seiae,  par  le 
•iaar  Mdaage  (TiMMnaa-llartin),  à  Flurîsi  rae  •  Saiot^Uenne-Boone-Noop 
telle,  n*  6,  et  M  raliaebeat  aa  brevtt  dlavaotiaa  de  quinte  ans  pris,  la 
ai  oeiDbfa  i85i ,  conjointement  aveald  tieuT Boagy«  pour  dea perleclioone- 
HOts  dans  la  fabrication  des  liquides  gazeut. 

934*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  élé  déposée,  le  a6  mai 
i85'3,  an  secrétariat  do  la  préfecture  du  départcmcni  de  la  Loire,  par  les 
sieurs  Mortier  el  F^aton,  rue  Vignetfei^  â  Saint-Chaniond,  et  se  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  23  mars  18^1,  pnur  un  procédé 
consistant  à  employer  le  papier  en  chaîne  pour  la  fabricalion  des  tissus. 

9t5*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  la  m|i 
lSS»«  ta  aearéliHat  de  la  aréfeolafe  da  déaarlemeat  de  la  SeSae,  par  le 
aiear  Ifatnelle  (Hippol^te-Adriea),  boulevard  des  Fourneaux,  n*  aa,  à  Vai»* 
gimd,  at  se  tanaebant  aa  bretet  dlnvention  de  qainsè  ans  pris,  le  &  man 
l$5i,  pour  on  système  de  cercle  ou  de  bandage  de  roues  de  voitures. 

9^6*  Le  certificat  d'addition  èont  la  demande  a  élé  déposée,  le  99  mai 
i85f,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  rOrne,  par  H 
aienr  PMitbamme  (Aaguita-Déairé),  i  âlêfif»^  el  m  tiMItliattt  ta  bnum. 
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d'invention  de  quinie  ans  pris,  le  18  décembre  iÔ5i,  pour  un  procédé  poor 
k  lidilîctlioB  de  kUèn,  Imdaiil  à  olilei^  «M  mad»  éeo^^ 

917*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demaDde  a  été  dépoaée,  le  aS  mai 
i85s,  au  secrétariat  de  U  préfecture  da  départiaient  de  la  Vendée,  par  le 
eicur  RabUlard  (Alexandre),  à  Lii^oo»  et  se  rattadiaDt  au  krevet  d*inveatioA 
de  quinie  ans  pris,  le  7  juin  iSSij  peur  la  UtfommÊt,  nachiae  à  égrmer 
et  vanner  toulc  espèce  de  grains. 

9^8**  Le  certiGcat  d^addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3  juin 
1 853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  du  Rbône,  par  le  sieur 
Raguonet-Roland ,  rue  des  Capucins,  n**  9,  à  Lyou,  et  se  rattachant  au  bre« 
vet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  29  mai  iHà^i  pour  la  fabrication  da 
dente  de  peignes  en  acier  fonda,  pourletisNge  dea  sema» 

939*  Le  certificat  d*additîon  dont  la  denîaide  a  été  dépoaée»  le  11  mai 
i85a,  an  secrétariat  dé  k  préfecture  dn  département  de  la  Hante-GaroDoe, 
par  le  sieur  Btngaud  aSoé,  rue  de  la  Pomme,  n*  16,  à  TonIoase«  et  se  ratta- 
chant an  brevet  d'invention  de  quinse  ans  pris,  le  1 1  août  i85i ,  pour  dea 
chaussures  împiiméableB  éiastnpiea  et  vnlraniiéaa  t  mm  bridée  et  aana 
coulure. 

93o°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  iSmai 
i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  les 
sieurs  Rogier  (Auguste-Lugène)  et  Molhcs  (François-Bamabé) ,  à  Paris,  le 
pciBNer,  me  dn  Fom-de-la-Réforme,  n*  1 5 ,  le  deniième,  cité  IMike ,  a*  ao» 
et  se  rattacbant  au  brevet  dlnvention  de  «piînse  ans  pris,  k  9  novembre  i85q^ 
pour  dea  obtnratenre  à  contre  poids,  appareik  destinée  à  fermer  les  'tuyanz  dn 
descente  à  leur  embouchure  dans  les  fosaea  d'aisancw»  et  empêcher  ainsi  iee 
émanations  de  se  répandre  dans  les  maisons. 

93i*  Le  cerlificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  l'^juin 
1862  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord,  par  les  sieurs 
Six  frères,  à  Wazemmes,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans 
pris,  le  3i  mai  1862,  pour  une  application  du  lessivage,  du  blancbimeni  et 
de  la  teinture  du  lin  et  du  chanvre  pour  ia  filature  de  ces  matières. 

93a*  Le  certificat  ^addition  dont  k  demande  a  été  déyeeée,  le  7  mat 
i859,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  k  Semé,  par  le  sieiir 
Smith  (James),  en* Ani^eteire,  représenté  par  k  sieur  Gcdge,  à  Farist  ne 
de  Provence,  n*  39,  et  se  rattachant  au  brevet  d^inventien  de  quime  âne 
pris,  le  17  avril  i85i,  pour  améliorations  apportées  aux  armes  à  feu. 

933**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  18  mai 
i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Souchon  (Jean-Marie),  à  Paris,  rue  Montmartre,  n"  11,  et  se  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  19  mai  i85i,  pour  une  composition 
chimique  applicable  à  i  cxirac^on  de  ce|taias  produits  des  usines  à  gas. 

934*  Le  certificat  d'addition  dont  k  demande  a  été  déposée,  le  aa  nsai 
1 85a,  an  secrétariat  de  k  préfecture  dn  déparlement  du  Nord,  par  k  aîeor 
Terwangne,  me  d*Anjou,  n*  4t  i  LiUe^  et  se  rattachant  an  brevet  d'ûaven- 
tioQ  de  <piinse  ans  pr»,  k  la  anil  1S49,  PW  k  xonissage  du  Un  manor 
iàctnrier. 

935*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  7  mai 
1 852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Videhout  (François-Bernard),  à  Paris,  rue  de  la  Harpe,  n^Sg,  et  se  rattachant 
au  brevet  d'invention  de  qninze  ans  pris,  le  3o  avril  1^49,  pour  on  genre 
4c  fourneau  économique  conservateur. 
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936*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  él6  déposée,  le  32  jnîl- 
let  i853,  au  secrëlariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  les 
sieurs  Wansbroug  (James)  et  Turncr  (William-Allen),  représenté  j)ar  le  sieur 
Giib^,  a  Paris,  rue  de  TÉobiquier,  n**  3^,  et  se  rattachant  au  brevet  d'inven- 
tion pris,  le  23  mm  i8St  »  et  ezpimit  le  8  mars  1866 ,  pour  une  appiicaiioa 
delCNile  eipèce  de  toDtÎMe  rar  toos-lea  timat  en  ffMnà, 

987*  eerlifieat  d*addtlion  d«mt  la  demande  a  été  dëpoiée,  le  t6  mai 
1 853,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  les  sieurs 
Wollheim  (Ferdinand),  Léré  (Pierre]  et  Buran  (Guillaume-Louis-Édouard), 
à  Paris,  me  du  Faubourg- Poissonnière,  n"*  10a,  et  se  rattacbant  au  brevet 
d'invention  de  quioxe  aoa  piitt  ie  19  avril  i85i»  pour  ie  traitement  des 
eaux  de  savon. 

938**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  is  mai 
i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  lo 
aîeur  WttHlîot  Lheureux  (Jean-Baptisle-Vietor),  élisant  domicile  à  Paris,  rue 
8iint4ifartint  iiMel  dn  PetitSaint-Martin,  et  se  rattachant  an  brefet  dTinfentîon 
de  quinze  ans  pris,  le  a3  août  i85i,  ponr  une  Ciomhtnaison  des  procédés  de 
la  vannerie,  et  pour  une  machine  à  découper  les  bois  propres  au  clissage,  etc. 

989*  Le  certifient  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  18  juin 
i85a,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sicnr  Acbard  '(Antoine),  à  Paris,  rue  Richelieu,  n°  96,  et  se  rattacbant  au 
brevet  d'inveption  de  quinze  ans  pris,  le  1  g  juin  i85i,  pour  un  système  de 
disposition  mécanique  permettant  d'exécuter  toutes  sortes  de  coiffures  civiles 
et  militaires  pouvant  être  pliées  à  la  manière  des  claques  et  relever  instenta- 

940*  La  aertifieat  d*addîtion  dont  la  demande  a  été  déposée»  le  i5  join 
i85s,  an  seerétiriat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  lesianr 
Amavd  (Jean-Lonia*Hnbert) ,  à  Paris,  me  dn  Roi-de-Sidle,  n*  35,  et  se 
rattachant  au  brevet  dlnvantien  de  qniiiae  ans  pris,  le  ao  ipars  i85s,  ponr 

une  poupée  articulée. 

qÂi"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  19  juin 
i852,  au  secrétariat  de  la  pr'5f<;cture  du  département  de  la  Seine,  par  les 
sieurs  Briquet  (Aimé-Jean-Marie)  et  Perrier  (Antoine-Denis),  à  Paris,  rue 
des  Gravilliers,  n**  86,  el  se  rattacbant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans 
pns,  le  ai  asast  i852,  pour  TappUcatioa  d^un  élastique  aux  pantalons  el 
gUets. 

9âa*  Le  eartiliflat  d^addîtion  dont  la  demandera  été  déposée,  le  as  juin 
iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieurs  Cadet  (£u<^ènc-Napoléon),  à  Paris,  me  dn  Faubourg-du-TcmpIe, 
n*  3^,  et  se  rattachant  an  brevet  d'invention  de  quinae  ans  pris,  la.a4  dé» 
cembre  i8âo,  pour  cannelles  à  soupapes,  etc.  etc. 

943*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  21  juin 
i85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Cbarentc,  par 
le  sieur  Cbebardy  (François),  à  Aigre,  et  se  rattacbant  au  brevet  d'invention 
de  qninie  ans  pris,  le  37  septembre  18^7,  pour  perfectioBnemant  à  un 
larafev  propre  à  nettoyer  les  gnuns. 

9éi*  Le  carlîfieat  dadditmn  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  a 4  juin 
i8Sa,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine,  par  le  sieor 
Clergé  (Jean-Jacques-Auguste),  à  Paris,  rue  de  Clicby ,  n"*'  65,  67,  et  se  ratta- 
cbant au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  l3  juillet  l85l,  pour  un 

tyMème  wdcininne  cféatanr  d^iue  foraaaotrioi» 
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itSi,  to  tearëtarial  da  U  préfcctluv  iépartemdnt  de  la  Seio«,  par  Ift  tieiitf 
SMnéoy  (Looia-Joseph),  à  Ptris*  rue  du  FtiikQiirg*SAiat  I>eois ,  n*  loi ,  et 
16  ntuîcbaai  tu  brevet  d'ioveution  de  «luinaa  ans  pria,  le  13  février  i%àê§ 
paur  un  moyen  de  cootre-balancer  la  tension  des  cordes  dans  les  pianos. 

g46*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  18  juin 
i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  )c  sieur 
Eapouy  (Jcan-Berirand).  rue  Vaudreianoe,  n*  a,  barrière  d'Italie  (txtra-mu- 
roa),  commune  de  Geoiiily,  et  se  rattacbant  au  brevet  d  ioveotion  pris*  k 
7  avril  18S1,  pour  des  parredionoemeaia  apportée  à  la  maciiMM  iaequarC. 

947*  Lê  eerliGeat  a  additSoa  doni  la  deiueade  à  été  déposéa,*  k  «6  joià 

1851,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  RbéBe«par  Ja 
Éia«r  Orandjean  {Cliaflca) ,  rue  Saiut-Louis ,  n*  1 ,  placé  dca  Célestiaa,  à  Ljna, 
al  aa  ratlachaol  an  brevet  d'inveotiott  da^oaa  ans  prit  fijaialrinaiit  am 
la  sieur  Rigolier,  le  s  avril  idSi,  pour  un  boncbon- tampon. 

9i8*'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  23  juin 
i8â2,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Laignel  (Jean-Baptiste-Benjamin),  à  Paris,  rue  de  la  Uarpe,  n*  33  ,  et 
se  rattacbant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  16  mars  16S0, 
pour  untystèma  de  remonte  des  rampes  et  plans  inclinés,  applicable  aux  cbe* 
mioa  de  ter. 

94<  La  Mrtifieat  dTaddition  dont  la  danande  a  été  dé|Ma^,  la  17  jnûi 
1 85 3,  au  seorélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seioe,  par  la  aiaw 
Laudet  (Georges4eaii-Baptiste),  ches  le  sieur  Hemerdingefi  à  Faria,  me 

Meslay,  n*  45,  et  se  rattacbant  au  brevet  d'invention  de  quinre  ans  pris,  le 
99  aoât  i8âi ,  pour  un  ayatèma  da  lacomotio»  à  vapeur  pour  las  cbeinias  de 

fer. 

960'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  lô  juin 

1852,  au  secrétariat  de  !a  prclcclure  du  rlcpartemcnt  du  Pas-de-Calais,  par  ic 
sieur  Lavancby  (Jean-Bapti>tcJ,  élisant  domicile  à  Calais,  et  se  raltachaot  au 
bmd  d*iavaBtioii  da  qmnaa  ans  pria,  le  ao  jotft  b85i  ,  pour  va  pîao  à 
0r|^o« 

95 1*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demanda  a  été  déposée,  la  i5j«ia 
iSSfl,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  la 
sieur  Lebrun  (Jaaa-Augusie),  à  Marsac  (Tarn),  élisant  domicile  cbez  le  sieor 
Ollivier,  à  Paris,  rue  (le  Grenclle-Sainl-Germain,  n"  3o,  et  se  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quioie  an»  délivré,  le  17  septembre  i843f  pour  une  ma- 
tière dite  hjrdro/iUisliqae. 

95s*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  19  min 
i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
aieur  Lefcbvre  (Prosper-Antoîoe),  i  Parb,  nia  lean^Jacquei  Ilowiaan  t 
ft*  é  frtf^  et  sa  rattachant  an  bravât  dlnventîott  da  quinte  ana  pna,  le  8  févriv 

1851,  pour  des  moyern  al  prooédés  aonceniant  la  iafarication  da  laaiuitida 
BOtttrei  et  pandulea. 

953*  La  «rtificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  la  sA  jaib 

1852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Lelonrneaii  i  Viclor] ,  ;\  Paris,  rue  Micliel-lc-Comtc,  n*  27.  et  se  ratta- 
chanlau  brevet  d'invention  de  quinze  nus  pris,  le  5t  mai  i85l,  pour  un 
genre  de  boutons  à  appliques  mélaltujties. 

9S4*  Le  certificat  daddition  dont  la  demande  a  été  dépoéée,  le  18  juin 

i85si  an  aecrétariat  de  la  préfiwitirtèB  dépaatamantde  la â«toa,  par  Umm 
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ÉH  (lBlîea*Alcsandre) ,  m» dtt  Dames,  n*  95,  à  BaligMllM,  tl  le  raft- 
laa brevet  d*S«wti—  ^«iaie  ans  prU ,  le  98  avril  iM  1,  oDDjeinle- 
iteeleiiaor  Lepage,  pour  un  aystème  de  bouleilles  et  beuoiàona  pour 
1  gaxamta. 

*  U  carCiical  d*addîiioo  dont  la  dcmamle  à  éié  déposée,  le  94  juin 
a  wcréiariat  de  la  préfeeture  do  dëpafteflkaot  de  la  Seine,  par  le  sieur 
[Gérard],  à  Paris,  rue  Sailii»Denls,  n*  9,  et  se  rattachant  au  brevet 
Miia  de  qaiose  aoe  pris,  le  a 3  MÎ  i85o,  pour  des  perfuclioaae- 
daM  It  Mricatioo  des  carcasses  cT abat-joar. 

Le  certificat  d'addition  dont  in  demande  a  él6  disposée,  le  2  1  juin 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
M" ( François) ,  à  Paris,  rue  Fontaine-ou-Roi ,  n'6i,  et  se  rattachant  au 
(l'invention  de  quinze  ans  pris,  !e  22  septembre  1 85 1, pour  un  geure 
tercle  de  tinette  do  vidange  fermant  hermétiquement. 

*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  Ji  juin 
an  secrétariat  de  la  préfet  tu re  du  doparlement  de  la  Loirc-lnférieurc, 
siear  Monneyres  (François),  rne  Bel-Air,  à  Nantes,  et  se  rattaeliant 
vct  d'ioveotion  de  quinie  ans  pris,  le  i5  mars  i8Sa ,  pour  trempage  de 

TÎC. 

'  Le  Certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i7jQia 
tu  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  les  sîeun 
ood  et  Uogers,  reprcscntrs  par  les  sieurs  Truiïaut  et  Sauller,  à  Paris, 
:>uot,  n*  2,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  pris,  le  13  mai  18S1, 
raat  le  12  décembre  i$fi4,  pour  des  perfectionnements  dans  la  man  ère 
itir  ou  couvrir,  d'étendre  et  d'aplanir  les  métaux  et  de  les  préparer  à 
t 

^  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3o  juin 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  Seine-et-Oisc,  par  !e 
'iillieux  (Nicoias-Augnste), à  Cbatou^  et  se  rattachant  au  brevet  d'inveii- 
'  quioxe  ans  pris,  le  5  janvier  18 48,  par  le  sieur  Duvai,  dont  il  est  cet» 
ire,  pour  des  procédés  de  peinture  sur  verre. 

'  Le  cerjUfioit  d*addilûm  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  ai  juin 
âu  aeerdtwriat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seîiie,  par  le 
Petrapaent  (Fréddric),  A  Paria,  rue  lieuve-Popincourt,  n*  10,  et  ae 
eet  au  brevet  d*inveiitioii  de  ^ninae  ans  priât  le  a  A  Janvier  i6&a» 
aa  miehifti  à  fiàri^iier  les  écrous. 

'  Le  erriifieeft  d^addiiion  doat  la  deoDande  a  été  dépoaéet  Je  1 6  juia 
lu  secrélariai  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine,  par  leaieur 
Noël-Nicolas ),  à Pinria« rue  Vieille-du-Tcmpl<^,  n*  ia8«  et ae rattacbaai 
ist  dloveiitioo  de<|BÎMe  ana  pris, le  3  juin  i85a,  pour  un  système 
i  à  rendra  tow  §wm  4»  beoteillea  aplea  è  la  fabricatioa  des  liqaidet 

*  .  • 

'  Leeeftifieel  d*additiofi  dimt  la  deMnde  a  été  dépeeée,  le  séjwii 
le  teerdlariak  de  H  fréfectsre  da  départeoMnl  de  la  Heine ,  par  le 
Mridge  (Fffëdérici) ,  repréeeeté  par  ieeteur  Cealer,  à  Paris,  f«e  Meslay , 
et  se  rattachant  an  brevet  dlnventîon  pris,  le  rf  jnin  «185 1  »  et  Ufi* 
Uavtll  1865,  poariiMdiefe^iiéiel  fleiiMe. 
'  Le  eartîfieat  dTaddillen  doM  k  denande  a  dtédépoeée,  le  19  juin 
aneecfdiaiial  de  Ir  prlfeum  dn  départemei  de  le  âeloe,  pair  le 
MMir(<Uc9de4oaepMlapoléon),  àMhfwdeOlicby,  n' vG^elee 
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rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  a  juin  iSSitpour  va 
système  de  voitures  superposées,  dites  alUijcanles  da  tirage. 

964"  Le  certificat  d addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  juillet 
i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord ,  par  les  sieurs 
Rues  (LtBcain)  a  Black  (William),  à  Cambrai,  et  ao  rattacbant  an  brevet 
dTinventioii  de  qmnie  ans  pria,  le  19  juin  iS5i,  ponr  -im  appareil  appticaUa 
à  l'extraction  do  nia  de  la  pulpe  de  betterave. 

5^65*  Le  eertîBcat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3 5  jrfa 
iSSa,  an  secrétariat  de  la  préfecture  d*  lépartement  de  la  Seine,  par  les  sieurs 
Sassiat  et  compagnie,  à  Paris,  rue  Saint-Georges,  n"  29,  et  se  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quinxe  ans  pris,  le  19  juin  1862,  pour  des  perfection- 
nwDenls  apportés  à  la  niacliine  à  terrassements  dite  poljmodr. 

966°  Le  certificat  d'addition  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le  24  juio 
1 85s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine ,  par  la  dame 
leave  Schloat  (Henri),  née  Scliayé  (Pienrette-Sara),  et  ses  deox  fiîlea  mi- 
aaofea  Valérie-Haya  et  Alice-Babet  Schioss,  à  Pana,  me  Chapon,  n*  a 5,  cl 
se  rattachant  an  brevet  d'invention  de  qninie  ans  pria,  le  i5  avril  1S47, 
pour  un  système  de  fabrication  de  porte-monnaie,  porte-cigares,  etc. 

967*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  jua 

1852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  j>ar  la 
dame  Serine,  née  Fouquet  (Françoise-Mélanic) ,  autorisée  de  son  mari,  à 
Paris,  rue  du  Temple,  n*  192,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de 
quinxe  ans  |)ris,  le  i5  mars  i85a,  pour  mastic  chimique  pour  les  arts  plas- 
tiques. 

968*  Le  certificat  d*addition  dont  la  deaoande  a  étéd^iosée,  le  ai  juio 
i85a  •  an  aecrélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine ,  par  le  aienr 
Silacd  (JoB^h-Amhroise),  à  Paris,  rue  Notre-Dame-de-Naxaiêtfa,  n*  17,  et 
se  rattachant  au  brevet.d*jnvention  de  quinze  ans  pris,  le  is  mai  i85t,  poor 

Tapplication  des  tuyaux  de  grande  longueur,  en  terre  cuite  réfractaire  ou  en 
grès ,  et  en  général  de  toutes  substances  analogues  aux  poêles,  calorifères, 

cheminées,  etc. 

969*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  21  juin 
1862 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine,  par  le 
aienr  Snbra  (Bernard),  à  Paris,  me  Dauphine,  0*33,  et  ae  ntlaÂaBlam 
brevet  d'mvention  de  qninse  ans  pris,  le  19  novensbra  i85o,  poor  calètière 
eadilante  éteignant  aa  lampe  d*elle-méme. 

?70*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demandée  été  déposée,  le  17  juin 
a,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  départament  des  Bouches-da-Kh6oe, 
par  le  sieur  Tricaud  (Jacques),  rue  Haxb,  n*  10,  à  Marseille,  et  se  ralta> 
chant  au  brevet  d'invention  de  quinie  ans  pris,  le  3  février  i85i,  pour  la  sup- 
pression de  la  vapeur  par  la  dilatation  de  l'air  atmosphérique  inflammable. 
971**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  18  juin 

1853 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  do  la  Seine ,  par  le  sieur 
Wagner  |Chriatian),  à  Paria,  me  Folie-lléricotirt,  n*  8,  et  ae  nttadiaatan 
brevet  d'mventloii  de  qaiiiae  ans  pria,  le  18  man  i85a,  pour  un  sysièaM 
de  farmctnre  à  ceuliase  et  à  artîcnlatioflL,  applicable  ani  porteHneoMie,  ana 
porte-cigarea,  etc.  etc. 

97a'  Le  certificat  d'addition  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le  ai  jimb 
i852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  te 
sieur  Wcil  ( Nathé) ,  représenté  par  le  sieor  Perpigna,  à  Paris,  rue  Sainte- 
Anne,        et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  <piinie  ans  pria,  ie 
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i6  juin  i85s,  pour  un  genrt  d'ilfauMlItt  ainrant  à  ctdMtor.iM liUiii,  et 

dites  allttmeUes  cire  à  cacheter. 

973*  Le  certilicat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  5  juin  i853, 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur  AHain 
(Alexandre-François),  à  Paris,  rue  du  Cherche-Midi,  n**  171  et  serattacbaot 
ao  brevet  d'invention  quinze  aos  pris,  le  16  juin  i85i,  pour  un  appa- 
ru de  oatatÎMi  et  de  teuvetage  pouvant  être  appliqué  à  la  navigation 
aérienne. 

974*  Le  certificat  d addition  dont  la  demande  n  été  déposée,  le  19  mai 
iS53  ,  au  secrétariat  de  in. préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
aieur  Baron  (Charles) ,  représenté  par  le  sieur  Armengaud  aîné,  à  Paris  «  me 
Saint-Sébastien,  n*  45,  et  se  rattachant  au  brevet  d^invention  de  quinze  ans 
pris,  le  3  1  janvier  i85i ,  pour  une  machine  propre  à  laver,  neUojfer  et  sé- 
cher, d'une  mauière  continue,  les  céréales,  etc.  etc. 

970°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  3  juin 
1863 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  dénartcment  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Beltsnng  (François-Joseph), à  Paris,  me  on  Fattboafg'^nt-Denis,  n*  56» 
et  ae  rattachant  an  brevet  dWention  de  qnînse  ans  pria,  le  lé  juin  i85i  » 
pour  iàliriGalion  des  tahatières  et  boutons  en  gutla-percna  et  en  verm,  ele, 

976*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  97  mai 
l85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  do  la  Seine,  par  le 
sieur  Cadiat  (Nicolas),  à  Paris,  rue  deTOdéon,  n*  13,  et  se  rattachant  au  bre- 
vet d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  18  septembre  i85i,  conjointement  avec 
le  sieur  Oudry,  pour  des  perfectionnements  dans  la  construction  des  ponts  sus- 
pendus et  autres. 

977°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demandto  a  été  déposée,  le  10  juin 
iSli  «  en  tecarétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Loire ,  par  le  laenr 
Catrol  (Pierre) ,  place  Royale ,  n!  4t  à  Seint-ÉUcnne,  et  se  nltachant  an  bie- 
jtt  dlnvention  de  t^binie  ans  pria,  le  3  septembre  1 846 ,  pour  un  système  de 
devantures  et  fermetures  de  magasins  dit  système  CairoL 

978*  Le  certificat  d'addition,  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le  10  juin 
l853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Dehaut  (Félix) ,  représenté  par  le  sieur  Armengaud  aîné,  k  Paris,  rue  Saint- 
Sébastien,  n°  45,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinte  ans  pris,  le 
9  mars  1849,  pour  l'application  d  une  marque  imprimée  sur  lu  surface  des 
pilules,  pois  à  cautères  et  autres  substances  analogues,  et  les  moyens  méca- 
niques  propres  à  produire  ce  résultat* 

979*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a'été  déposée,  le  n  jnln  i85a« 
■n  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine«  par  le  aienr  Del- 
cambre  f  Joseph-Adolphe),  à  Paris,  me  de  Gboiseul, n*  6,  et  ae  rattacbant  an 
brevet  d  invention  de  'quinze  ans  pris,  le  19  mai  iSSi,  pour  un  genre  de 
feuilles  et  de  fleurs  artifictcHes  et  autres  oroementa analogues  en  tissu  doublé 
d'un  tissu  métallique. 

980"  Le  ccrlidcat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  7  juin 
i852,  au  secrélanat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  ie  sieur 
Delcambre  ( Joseph-Âdolphe) ,  à  Paris ,  rue  de  Gboiseul,  n*  6,  et  se  raMiffhant 
an  brevet  d*invenlion  de  ^ninse  ans  pris,  ie  1 9  mri  i85a ,  pour  on  genre  de 
fenîllèa  et  de  flenra  artifioelles  et  antres  ornementa  analogues  en  tiasu  doublé 
d*un  tissa  métallique. 

981*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i4  jnin 
i85a«  an  aecrétarial  de  la  préfecture  dn  départemei|t  dn  Mord,  jpar  ia  auv 
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Farinatn  jeune,  rne  Royale,  n*  nil ,  à  LiHe,  et  ie  rattacbaut  m  brevet  d*m* 
vcntion  de  quinic  ans  pris,  le  3  fcvrirr  iSSa,  pour  un  appareil  centnfnge. 

982*  Le  certificat  d'afidilion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  10  juin 
i85î  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sicor 
Ftockeii  (Claudâ-Jules),  k  Paris,  rue  de  i* Échiquier,  n*6,  ei  ae  rattacltaot 
WBL  hnrttt  élovctttiott  é9  ({oisse  m  pria,  le  19  février  i848f  peur  ma»  tt»> 
fUM  nnkile  en  sise  o«  «a  tèle  propre  à  pr^iewer  lee  vitFerfee  0(  chltens  4ce 
combles  des  efleU  de  la  condensation  intérieure  et  de  U  buée. 

993*  Le  certificat  d*addition  dont  la  deoMRlde  a  été  dépœée»  le  to  juin 
1 853  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Semé,  par  le  sieur 
Fusi  (Pierre), à  Paris,  me  des  Grès,  d"  22,  et  se  rattachant  au  brevet  d'in- 
vention de  quinze  ans  pris,  le  2>^  mars  i85i  ,  pour  une  voiture  spécialement 
propre  au  transport  des  veaux  en  liberté,  et  autreaaoimaox,  et  généralement 
d'objets  de  toute  sorte.  * 

984"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  1 1  juin 
tSSa,  an  eeerétarial  de  la  préfectare  da  département  de  la  Seîifa,  par  l«  neor 
Gibus  (Gabriel),  à  Paris,  me  Reanbooig,  n*  4o,  et  se ratlaeliaat  an  farrvM 
d^kivention  de  quinze  ans  délivré,  le  »3  septembre  i94o,  à  Antoine  Gibus,  éotH 
il  est  cessionnaire,  pour  dispeaîtiom  mécaniques  sppliciibles  k  ttmte  eapèai 
de  coidure,  et  pLis  spécialement  aux  chapeaux  miHtarres  dits  à  cornes. 

980"  Le  ccriilicat  d'addition  dont  la  demande  n  été  déposée,  le  it  jaîn 
iR55,  au  secrétariat  de  la  préfcture  du  diparlemont  de  l^a  Seine,  par  le 
,si<nir  (îodelVoy  (Léon),  éli^vint  douïiciic  chci  le  sieur  Armeng^ud  jeune,  à 
Paris,  rue  des  Filles-du-Cais aire ,  n*6,  et  se  rattachant  au  brev»  t  d'invention 
de  quinze  ans  pris,  le  4  août  18S1,  pour  des  perfectionnements  dans  les 
macbines  â  nmleaBi  pciar  rknprpssioo  des  tissus,  papiers  peints ,  etc. 

986^  La  certificat  «addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  9 juin  i85t» 
aa  seerétariat  de  la  préfèetara  dn  département  delà  Seine,  parle  stéor  Goa- 
tird  (Cékstin-PkîHppe) , à  Paris,  rue  Saint Hyaeintbe-Saint-Honaré,  n*  12, 
et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quiose  ans  prb,  le  30  septeuibrs 
,  pour  nn  échappement  libre,  détente  à  «nere»  applicable  aiuinstra- 
menls  di'Slinës  à  la  mesure  du  temps. 

987*  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1*' juin 
i852,  au  secrélari.it  de  la  préfeclurc  du  département  de  la  Seine ,  par  les  sjcctrs 
Guérot  et  l5oucacbard,  à  Elbeuf,  représentés  par  le  sieur  Perpigna,  à  Parts, 
ma  SaÎDt^AttMf  n*  46 «  et  se  ratlacbaot  au  brevet  d  invention  de  quiose 
ans  pris,  le  3o  mars  i85s,  pour  noe  cnn  verte  propre  à  la  teîniora  dci 
dtana,  al  pouvant  donner ,  avec  quelques  modifications,  dTaotres  coolanrt* 

988^  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déi>osée,  le  ti  jain 
1863,  au  secréuriat  de  la  préfecture  du  département  du  Haut-Rhin,  par  Is 
sîeur  Heller  (Frédéric  Guillaume),  à  Thann,  et  se  rattachant  au  brevet  éTm- 
veniion  de  quinze  ans  pris,  ie  so  juin  18S1 ,  pour  nne  machine  à  fiicr  dite 
mall-jcnny  renvideusr. 

989*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  29  mai 
l85u,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Hnbner  (Émile)  ,  représenté  par  le  sieur  Ârmcngaud  afné,  à  Paris,  me  Saint- 
Sébastian,  n*  4S,  étse  rttlaàiant  an  brevet  d'invention  de  quinze  ans  prîi, 
la  S7  BoAt  i  85  f ,  pour  tné  peigneose  anmrfaftw  à  Babcbet  continues,  appkoabfe 
à  toute  espèce  de  matière  11  i  a  menteuse. 

990^  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  tété  déposée,  Ib  i3  joia 

t$8s» «g iiciétariat  de  it pf éfsctuin  du d^Mgtsmiit d»  h giniie,  pirlaivev 
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JeuTiet  (FriDçoi»-Hippo1yte),  rue  du  Chevaïeret,  n*  7,  à  la  gnre  d*Tvry»  et  M 
rattacliant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  27  juin  1860,  pour 
des  instruments  iiygiéniquea,  ea  matières  végtftaies ,  pour  la  préparation  des 
daux  gazeuses  laclices. 

991**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1  a  juin 
liba,  aa  iw<l«fSil  de  la  préAwlufa  do  département  de  la  Seine,  parle sienr 
Jttliem  (Ckarlet-Édonard)»  cbeile  sieiir  BeaavaUel,  à  Paria,  me  de  Gfenelle* 
SiaÎDt>Honoré«  n*  174,  et  se  retlachaot  an  brevet  dWenticNi  de  ipnaie  ans 
pvis,  ic  33  avril  iSSa,  pour  un  procédé  de  fabrication  de  Tacier  fondu. 

999*  Le  'certificat  d'addition  dont  la  <lemande  a  été  déposée,  le  7  jiûn 
1869,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  !e 
sieur  KIotz  (Marc) ,  à  Paris,  rue  Hambulcau,  n*  77,  et  se  rattachant  nii  bre- 
vet d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  3  septembre  i85o,  pour  un  système 
de  découpage  des  étoffes,  p^mettant  d'obtenir  économiquement  des  produits 
très-réguliers. 

99^  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  11  jein 
i96i,  ta  aeerélariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
iieiir  Klots  (Mare) ,  à  Paria,  rue  Rambuteau,  n*  77 ,  et  se  rattachant  au  brevet 
drinvention  de  quinze  ans  pris,  le  7  juin  iSSs,  pour  un  genre  de  broderie 
obtenue  à  1  aide  du  découpage  du  fond  et  de  bandes  d*étolles,  de  rubans,  de 
lacets,  de  clienille,  etc. 

994°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  él»^  déposée,  le  i\  juin 
1862,  au  secrétariat  de  la  préleclure  du  déparlement  de  ia  ^cine,  par  Ins  sirurs 
Kosmann  frères,  h  Paris,  boulevard  du  Temple,  n"  18,  et  se  raltachaot  au 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  19  juin  i85i ,  pour  de»  perfection- 
nements apportés  aux  tuingles,  boucles  et  bracelets  de  sûreté,  etc. 

995*  Le  eertifieat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  to  juin 
i$5i,  an  lecrétariat  de  la  préfecture  du  départemeor  de  la  Sehie,  par  le 
sieur  Lemir^Normandy  (Alpbonse-René),  élisant  domicile  à  Paris,  rue  Saint- 
Jlicolas-d'Anlin ,  n*  i3,  et  se  rattacbant  au  brevet  d*iovcntion  de  quinxe  ans 
pris,  le  3o  avril  i85i ,  pour  des  moyens  propres  è  obtenir  Teau  dlouoe  avec 
de  l'eau  (le  mer. 

^96"  Le  certificat  d'addilion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i4  juin 
18S3,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  déparlemeni  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Lenoble  (Jean-Krau^^ois) ,  à  Paris,  rue  du  Faubourg  bauit-Autcine,  n*  is,  et 
se  rattacbant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  19  août  i65i, 
pour  un  tpilhm  de  toilette  à  eouKsee  méôimque» 

997*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  «  été  ^potée,  te  99  mat 
tSSa,  aa  aeerélariat  è»  la  prélecture  du  départeneot  de  la  Seine,  par  le 
iieor  Martin  ( Louis-Pierre- AIriandre),  à  Paris,  me  Foniaiue-au-Roi,  i3, 
et  se  fittacbant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  a6  Juillet  1849, 
pour  divers  perfectionnements  apportés  à  l'orgue  eipressîf  à  percussion  et 
autres  instruments  à  loucbe. 

998°  Le  certilical  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  11  juin 
i853,  au  spcréiar  al  de  la  pr«M'cciure  du  cléparlcmcnl  de  la  Seine,  par  les 
sieurs  PescLard,  Fauve  et  compa^uic,  à  i^aris,  rue  du  Parc-Koyal,  n'  1  a  ,  et 
se  rattacbant  au  brevet  d'invention  de  quinxe  ans  pris,  lea6  janrier  iSSs,. 
pour  un  système  de  lampes-modérateurs. 

999*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  a  juin 
i85»,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  3eina,  par  la 
é&n  Fêtera  (Qottfriad),  à  Parii,  ne  de  Pontbien,  n*  34 ,  «t  aa  laltadbaot  an 
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bretet  d'invendon  de  quinze  ans  pris,  ie  lo  juin  i85i ,  pour  une  soupapé 
de  aûreté  applicable  aoi  ^•ndiènt  àm  niiehiiMt  à  vapeur. 

lOOO*  Le  cerlifiGat  d'additioii  dont  k  demande  a  tué  déposés,  le  ii  juin 
1 85a,  en aeerétariat  de  la  préfecture  da  département  de  m  Giconde, perle 
aieor  Bichon  (Étienne) ,  cbcmin  de  Pessac,  n*  1 1 5 ,  à  Bordeaui,  ci  ee  letle* 
cbantan  brevet  duvention  de  quinie  ena  pria,  le  i*'  mars  iSSa,  pour  une 
niacbine  dite  mo tweanrir  Ricbon,  propre  à  aàer  lea  blëa  et  à  cooper  la 
bruyère,  etc.  etc. 

1001*  Le  cerliGcat  d'addilion  dont  Ja  demande  a  été  déposée,  le  9  juin 
i85a,  au  serrétariat  de  la  préfecture  du  départen\ent  de  la  Seioe,  par  le 
sieur  Sorei  (Stauislas-Trauquille-Modedle),  à  Paris,  rue  de  Lancry,  n**  6 ,  et 
se  rattacbaot  an  brevet  d*iovention  dèqninse  ans  pris,  le  27  janvier  i849t 
pour  des  appareils  pour  la  fabrication  de  Trayde  de  sioc ,  et  des  prooédéa  ponr 
en  foraier  dea  conlenrs  propres  à  composer  dea  peintures  de  bâtiment  et 
d'art 

1  ooa*  Le  cartificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  a  juin 

i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départcmont  de  la  Seine,  par  !aa 
sieurs  Tate  (George),  et  Byerley  ( Ct orge-Henry ) ,  reprcsenirs  par  le  sieur 
Oppeneau,  à  Paris,  rue  des  Amandicrs-Popincourt,  n°  16,  et  ^e  ratlacbant 
au  brevet  (Pinvcntion  de  quinze  ans  pris,  le  2  avril  i85a,  pour  ua  procédé 
de  décoration  et  d'ornement  des  porcelaines. 

ioo3*  Le  certificat  d'addilion  dont  le  demande  a  été  d^ioaéa,  le  5  juin 
i85a,  an  secrétariat  de  la  préfeelnre  dn  département  de  la  Semé,  par  le  sieur 
Tbénard  (Ferdinand),  à  Paris,  galerie  Montpeosier,  n*  47,  «u  Palais-Bo^, 
et  ae rattacbaot  au  brevet  dinvention  de  quinze  ana  pria,  le  3  avril  i85jw 
pour  un  appareil  ù  cacheter,  dit  cacheteur  Tliénard, 

ioo4*  Le  ccrlifirat  d'addition  dont  la  demande  a  t'U'  dépo^ée,  le  i>  juin 
1863,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Vaussin-Cliardanne  (Edmc-Maric),  élisant  domicile  chez  le  sieur  Wagner,  à  Paris, 
rue  Ncuve-des-Petits-Charaps,  n'  47,  et  se  rattachant  au  brevet  d^nveation 
de  quinze  ans  pris,  le  17  août  i85o,  pour  la  manière  de  diriger  la  nacelle 
d*un  aérostat 

ioo5*  Le  certificat  d'addition  dont  le  damendaa  été  dfeoaée,  le  s  join 
i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine ,  par  le 
sieur  Vcrdellet  (Jean),  à  Paris,  rue  Neuve-Coqoenard,  n*  3,  impasse  de 
rÉcole,  et  se  rattachant  au  brevet  d*invenlion  dequinse  ans  pris,  le  18  mars 
1  ^r>3 ,  ponr  genre  de  lit  portatif  duot  cerlaines  parties  a*appliqpient  éjgale- 
lenicnt  aux  coussins,  banquettes,  sommiers,  etc. 

looG"  Le  certificat  d'addilion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  10  juin. 
i8Sa,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Wanner  (Cbrisiian),  à  Paris,  rue  Folic-Méricuurt,  u*  8,  et  se  ratla- 
cbant aif^irevet  d*invention  de  quinze  ans  pris,  le  18  mars  i85a ,  pour  jm 
système  de  fermeture  à  coulisse  et  i  articulation ,  applicable  eus  porte-moo- 
.naie,  aux  porte>cigaraa ,  etc. 

1007*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demandée  été  déposée,  le  ag  juin 
1862,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seioe,  par  le 
sîenr  Alexandre  (Edouard),  h  Paris,  rue  Meslay,  n°  89,  et  se  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  37  mars  iQôa,  pour  un  système  de 
construction  de  pianos  organisés,  etc.  etc. 

,  1008"  Le  certificat  d'udditiou  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  So^uin 
i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  ie  sieur 
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(Gabriel),  à  Paris,  rue  du  Temple»  n*  i53,  et  «e  rattachant  aa  brevet 
I lion. de  quinxe  ans  pris,  le  3  mars  i85a ,  pour  un  fermoir  de  portA- 

lie. 

9'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1 3  juillet 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  ie  sieur 
(Gabriel),  à  Paris,  rue  du  Temple,  n"*  i53,  et  se  rattachant  au  brevet 
itioD  de  quinze  aoft  pris,  le  3  mars  1 65 3 ,  pour  un  fermoir  de  porte- 

lie.         •  ' 

o""  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  1er  1 3  juillet 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Gard,  par  le  sieur 
e  (Charles),  à  Alais,  et  se  rattachant  au  brevet  d*invention  de  quinze 
is,  ie  12  novembre  1849 ,  pour  la  febricatioD      divers  ustensiles  ea 

'fractaire  coite  et  non  cuite. 

r  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  9  juillet 
an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Var,  par  les  sieurs 
>oo  (Jean-Victor)  et  Jean  (André),  à  Toulon,  et  se  rattachant  au  brevet 
ition  de  quinze  ans  pris,  le  21  janvier  i85i ,  pour  un  instrument  dit 
rS'Jean. 

2'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  7  jufllet 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
ovlet  (Roméo-Louis),  à  Paris,  rue  Saînt-Maur,  n"  188,  et  se  rattachant 
vet  d'inveniion  de  quinze  ans  pris,  le  1*' septembre  i85i,poQrun 
6  de  four  servant  à  la  fabrication  du  plâtre  en  poudre,  etc.  etc. 
y  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  12  juillet 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rhône,  par  les  sieurs 
et  Dumarest,  rue  d'Algérie,  n"*  2  ,  à  Lyon,  et  se  rattachant  brevet  d'in- 
ide  quinze  ans  pris,  le  a8  janvier  1847,  conjointement  avec  le  neur 
,  pour  un  genre  de  meuble  dit  antonoîx. 

i*  Le  certificat  d'addition  dont  la  domando  a  été  déposée  ,  le  3o  juin 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine ,  par  le  sienr 
Jacques-Étienne),  à  Paris,  boulevard  du  Temple,  16,  et  se  ratta- 
in  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  7  septembre  18471  po^** 
ides  métalliques  de  billard,  élastiques,  construites  en  fil  de  fer,  en 
i. 

Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  6  juillet 
tu  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rh^ne ,  par  le  sieur 
(André-Marie),  éfisant  domicile  chez  le  sieur  Bezon,  place  neuve  des 
i,  n*"  16,  à  Lyon,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinse  ans 
3  avril  1862,  pour  un  procédé  de  fabrication  du  velours. 
'i"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  9  juillet 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
>eiagrange  (Alexis-Jacques-Oncsiuic) ,  représenté  parle  sieur  Mathieu, 
>  rue  Saint-Sébobtien  ,  n"*  45  ,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de 
ans  pris,  ie  1  3  avril  i846,  pour  des  procédés  et  moyens  propres  à  bou- 
•S  vies  mousseux  et  autres  liquides  gazeux. 

f  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  6  juillet 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
•eleschamps  (Jean-Marie),  rue  Saint- André<les-Arts,  n"  1 ,  à  Paris,  et 
ichant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  30  septembre  z85i, 
tî  liquide  propre  au  nettoyage  de  divers  métaux. 

Le  certificat  d'addition  dont  la  demandée  été  déposée,  le  5  juillet 

SMê.  &S 
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^^^t  m  McKumt  d«  lapféftctare  da  département  de  h  Mm,  par  ii 
a^nr  Ûerode  (Aim^icQlas| ,  me  S«iol>Bocb,  n*  37  •  à  Pari»,  et  te  rattachant 

au  brevet  d'invention  pris,  le  3o  janvier  iSSs  ,  et  exptrani  lei4  août  adi6^ 
pour  des  moyens  propres  ù  unir  la  fonte  à  ia  fonte,  etc. 

101  g"  Le  ccrtiùoat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dc'pos'^e ,  ie  7  juillet 
làbit  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Nord,  par  le  sieur 
De«ci^  (Coa>taatin) ,  à  Roubaix,  et  se  rattachant  au  brevet  d'iovuotioo  d« 
qaÎDie  ana  pris,  le  id  jnm  i85a ,  pour  tigrer,  chiner,  marbrer,  mooclMtar 
«I  pnkitff  nvn  «nvent,  el  «1  muanii  limplea,  v«rîéfit  •«  méUn^mt  totUe 
m§koit  de  ibsuA,  etc,  etc. 

IDJIO*  iit  cerliGcat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dépotée,  It  6  joiUfl 
i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sirur  Prenais  de  Coutard  (Eu^èiic-Aiidre )  ,  quai  de  Billy,  n''  5àt  à  Paris,  et 
se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinize  ans  pris,  le  12  juin  i85o.  par 
ie  aieur  Moreau,  dont  il  est  cesMoniKiire,  pour  de»  procédés  propres  à  recons- 
litoer  toute  Cfpèçe  dtt  pousaiers  et  matière»  menues,  pour  en  laire  de  non- 
HHOf  prodmiiL 

1011*  Le  certfGcat  d*additîon  dont  la  demande  a  été  déposée.  i#  jailkt 
lSte«an  aeorélarîat  4c  ia  préfecture  du  département  de  la  Seise,  par  les 
sieurs  Garean  et  compajruie,  À  Paris,  me 4»  Faubourg'du'Xempie ,  n*  71 ,  et 
se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze;  ans  pris,  leaémci  S^Âttfiiff 

un  genre  de  fermoir  de  porto-monnaie  et  de  porte*ci gares. 

1032*  Le  certificat  d  addition  dont  ia  demande  a  été  déposée ,  le  a6  juiu 
)852 ,  au  secrétariat  de  la  prélecture  du  département  de  la  6eiue,  par  ie  »ieur 
Goyot  (  Arwaod-Miebel  ) ,  à  Paris,  rue  lficliel<4eOHnte ,  n°  so ,  et  se  ratlachaat 
an  Ipmtt  <}*inve»tHm  db  qninie  ans  pris,  l«  19  Jaillat  i949.  peur  4m  pif 
liMrtioiiiiemanta  moflés  dans  eafetiérte  ditm  A  jmslM* 

loaa*  Le  certificat  d*additioft  dent  la  deamaélt  été  déposée,  le  <i«îlkl 
1353,  an  secrétariet  de  la  préfecture  du  département  du  Puy<de-IMmf ,  par 
les  sieurs  Guitard  (Jean)  et  Martial  p('^re  pl  fils,  rue  Montlosicr,  u'  Z-j ,  ;\  Cier- 
moot-Ferrand ,  et  se  rattachant  au  brevet  d'mveution  de  quioie  ans  pris,  le 
6  août  1  ô5i ,  pour  im  appareil  désiofedeur  et  séparateur  formant  menbie  au 
bes^io.  ^ 

1  os 4*  'La  cerlîfieat  d*addition  doni  la  demande  a  é:é  déposée,  le  1"  jaillu 
iSI»»  «•  siHéUfiat  4e  1«  pcéfettnre  da  dépattwiani  d«  la  Stiae,  par  le 
mmUmma  (Gn3Uv«)»àma,  rueAlWny*  n*  io,etanrtMadb«ilau  bf»> 
Vit  dlAvention  de  qoÎMe  ans  pris, ie  4  jntn  i85a,  ponv dea  appam ili  la«* 

4tm epplicables  aui  sièges  d'aisances,  aux  «rinoirs,  etc. 

loaS*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3û  juin 
iSSa,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  départen--:*nt  de  la  Scjue,par  le 
sieur  Lefaure  (Alexis-Marie-Edmond) ,  à  l*eris,  rue  Mogador ,  a"  7 ,  et  se  rat- 
tachant au  brevet  d'iuvcnlioo  de  quioM  eus  pris,  le  ai  février  lëSs.poiir 
dite  parbotêBaoemenls  apportés  au  ermes  à  fen. 

loaê*  U  certifient  ^addilMM  dent  la  demande  a  été  dépoiin.  le  n«  jwi 
1 859,  an  secrétariat  de  la  préfiMtnre  du  département  de  ia  Seine,  par  le  aionr 
Lemoibe  ( G laude-Fmelneujt), représenté  par  ic  sieur  Meene,A  Parie,  «{oai 
Bourbon,  u°  1  g,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  deqninze  ans  pris, le 
3  juillet  i85i ,  pour  nnaaoynn propre 4 iucrlee boutade raila des ekemina de 
fer  à  leur  jonction. 

1027°  Le  certificat  d'addition  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le  7  juillet 
iâ5a,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  fieine ,  par  le 
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U^lM^W  (Jetn-llarie),  iPi|iii«  ive  daTfmpU»  Vf  i|8t jK491l|«Q|ii||| 
av  brtfet  ifmvniiioD  de  quinze  lus  prit,!»  3o  démilir^  t85o,  pQwriNfjBNN 
lltillieqieiits  génifraux  dans  les  pompes. 

1058*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  ddpos(5e,  le  7  juilU^ 
1852,  au  -jecrélariat  de  la  prëfcciurc  du  dv^partcmcnt  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Lêleslu  (Jean-Marie) ,  h  Paris,  rue  du  Temple,  118,  et  se  nilta- 
chant  au  brevet  d'invenllou  de  (juinze  ans  pris^  le  39  mai  )85a^  pp^r  per- 
(bcdoodements  générât»  toi  usleosiles  i  f  nsqig^  <|e  Tartiderie.  * 

1099*  Le  eertifical  Additîou  dont  la  detnendea  éil  dépoiée,  le  29  juîa 
iêSi,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeat  4e 'la  Seine,  par  If 
sieur  Mansard-Piggiani  (Jean-Baptisle-Louiinuislaio),  ft  Paris  rue  4ia  Mail» 
n*  6,  et  se  rattachaoi  an  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  5  novembre 
1849.  pouf  uu  cfiapeau  h  courant  d'air  propre  à  provenir  !a  transpiration. 

loSo"  Le  certifirat  d'addition  doul  la  demande  a  été  d<?pos^e,  le  12  juillet 
i852,  au  secrétariat  de  la  prtTeclure  du  déparlemcnt  de  la  Seine,  par  îe 
sieur  Perrot  (Louis-Jérôme),  rue  de  Sèvres,  u"  6A  à  Vauçirard,et  se  rat- 
iMhant  tu  brevet  dlnveatloa  de  quiaae  ans  pris,  le  4  Ouvrier  i0&-i;  pùm 
mub  aMcUee  propre  à  projeter  aoe  pluie  de  eealenrsttr  Us  fiiiai  et  à  y  opétiê 
des  dessins  jaspés. 

io3i*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demandée  été  déposée,  le  1*  jmH«t' 
i85i,  au  secrétariat  dt  la  prélecture  du  département  de  la  Seine,  pSrlef 
sieurs  Pescli  ird,  Fauve  et  compagnie,  à  Paris,  rue  du  Parc-Royal,  n*  is,  et 
se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  a6  janvier  iSSat 
pour  un  syst^ime  de  lampe  mod<^ralenr. 

io3a*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  9  juillet 
iê§9»  eu  scerélafiel  de  la  |vréfeetnre  dn  dépertemeat  de  f Aobe ,  psr  ie 
alaar  Meret  (Jales4lleeles) ,  fl  Tnves ,  aP  99 ,  et  se  reltediaat  aa  bfav w  m* 
vention  de  dii  ans  pris,  le  6  joillet  i859,  pool*  va  genre  de  tiieoC  oMB^ 
pai4  de  coton  a*  ieiae ,  etc.  etc. 

loZy  Le  certificat  d'addition  dont  la  demaiide  a  éti^  déposée,  le  5  jvillat 
i833,  au  secrt^tariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  la 
sieur  Uichoux  (Eugène),  à  Paris,  rue  de  ia  IJarpe  ,  n"  91 ,  et  se  rattachant  au 
brevet  d  invention  de  quinze  ans  pris,  ie  la  février  i85a,  pour  un  coupe?, 
papier  dit  «artot^aie.' 

ia34*  LaeaniBcat  a*ad4fliaB  deat ie deaieadea  éitf  )Mppaéa,la I jaiUia 
sfSi»  aa  seerétanat  de  la  afdfaelare  4a  fléperleoMBi  de  ia  Mae,  par  la 
aienr  Rolland  (Jean-Louis),  a  Paris,  rue  Deseertcs,  n*8»  altefattaebant  ai| 
brevet  d'inventioa  de  quinze  ans  pris ,  ie  1 1  avril  iSSi ,  pear  an  pétsia  asd- 
eanique  pour  pétrissage  de  toute  pâte  de  boulangerie  ou  autres,  etc. 

loSS"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  lo  7  juillet 
i85a,  au  secrétariat  de  la  prc'eclure  du  département  de  Vauciuse.  par  le 
aieur  Schwartz  (Edouard),  à  Mulhouse,  élisant  domicile  chez  ie  Mcur  Thomas^ 
à  Avignon,  et  sa  laltediaat  an  inavct  d^iaveotioa  de  qniaie  ans  pris,  le 
91  juin  i859 ,  pour  un  produit  de  garaaoe  dit  eanaiii  de  garomm* 

io36*  Ls  certificat  d'addition  dont  la  deasande  a  été  déposée,  ta  9  jaiUefe 
i8$9 ,  au  secrétariat  de  la  \n-éfeetare  du  département  de  la  Seine,  par  la 
sieur  Schwartz  (Bernard),  à  Paris,  me  Michel-le-Comte,  n^*  3  et  A,  et  &e  rat- 
tachant au  brevet  d'invention  de  quin7c  ans  pris,  le  iS  avril  1 8-5 2  ,  pour  l'ap- 
propriation du  métier  à  ganse  au  ttssu  de  passemeoterieÀpoioiUe  tresaeioeirét 
croisé'trois  et  croisé-quatrc,  côtelé  et  non  côtelé, 

1037**  Le  certiiicat  d*addiUou  dgni  k  demande  a  étéddpoeée,  le  %%  jaia 
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i85s,  an  secrétariat  âc  la  préfecture  du  département  de  la  Seloe,  par  le 
aieurSeyrip  (Jean-Théophile) ,  à  Paris,  rue  Neuve-dcs-Petils-Champs,  17, 
et  se  rattachiQt  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  ao  septembre 
]  85o ,  poiin^  an  lyttème  de  presse  et  de  pression. 

io36*  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  7  juilicl 
i83i  »  in  sècrétaritt  de  la  prifeclore  du  département  de  la  Seine,  pcx  la 
sieur  Stirling  ( John-Dand-Morrie) ,  représenté  par  les  sîenrs  Troflant  et 

Sautter,  àPms,  raeBrooot,  n°  2 ,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  pria 
le  3i  mars  iS5i  ,  et  expirant  le  3i  janvier  i865,  pour  des  perfectionnemênla 
dans  la  fabrication  des  feuilies  métalliques  et  dans  la  manière  de  souder. 

loSg"  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i  2  juillet 

1852,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Tiffereaa  [Cyprien-Tbéodorc),  rue  du  Théâtre,  n"  i3,  à  Grenelle,  et  se  rat- 
tachant au  brevet  d^nvention  de  quiiise  ans  pris ,  le  10  aoAt  i85o ,  pour  per- 
fi^onnements  généffani  au  sablier  ooaunnn. 

.  &o4o*  Lf  cnrlifieaid*additioa  dbnt  la  demande  a  été  dépesée,  le  a8  jnin 
%3«»a«  an  secrétariat  de  la  prélecture  do  dénertement  de  la  Seine,  par  la 
sienrTSliy  (Tbéodore-Honort) •  à  Paris, me  Bourg-rAbbé,  n*  sa,  et  sa  rat- 
tadnnt  au  brevet  dlnveotion  de  ^piinae  ana  pris,  le  10  avril  i85a,  pour 
des  perfertînnnwneats  apportés  dans  les  presse  papier  en  cristal  à  efiet 
d'optique. 

io4i*  Le  certificat  d'additicu  dont  i&  demandes  été  déposée,  le  3  juillet 

1853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
aieoT  Weoder  (£mest-Godefroy ) ,  à  Paris,  rue  du  Fauboorg-Saint-Mariin , 
a*  161 ,  et  se  rattachant  an  brevet  d*inMation  de  minieans  pris,  ie  11  dé- 
cembre iS5 1 ,  penr  des  perfectionnamenti  dans  k  fiarication  dm  anAee  tibfsa 
poor  accordéons,  flotmas,  etc. 

loéi*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demende  a  été  dépesée,  le  iS  jais 

i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  die  la  Seine,  par  le 
sîeor  Wicot  (George-Hyadntbe),  àParis,  raeSeint-Sébastien,  n*Si««tsac«l- 
tachant  au  brevet  d'invention  de  quiase  ans  pria,  le  4  jmB  lS5l  ,  pouruia 
garniture  de  robinet  système  Wicot. 

io43*  Le  certificat  d'adtUtion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  a4  juillet 
iSSa,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  Vaucluse.par  le 
rieur  Amade  (Jean-Beptiste),  à  l'Isle,  et  se  rattachant  au  brevet  dUnvention  de 
^ORMeens  pris,  le  10  mai  i65a, poornn mastic  imperméebie. 
•  io44*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  sy  jnfllat 
i859,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Gironde,  par 
le  sieur  Boullay  (Alphonse),  rueliu  Palais-Galion,  n**  36,  à  Bordeaux,  et  se 
rattachant  au  brevet  d'invention  de  quiam  ajb  pris,  le  a4  mai  i85a,  pour 
lia  système  de  bouchaii^e  métallique. 

ioA5°  I.e  corlifical  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  23  juillet 
iSSa,  au  SL'délariat  de  la  préfcolurc  du  départcinrnt  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Ûinappe  (Zéphirin-.Nalalie) ,  à  Paris,  rucThévenol,  n*  8.  et  se  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  13  décembre  1S49,  pour  uue 
maehlne  à  fléan  mobile,  propre  à  battre  les  grrios. 

1046*  Le  certiGcat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  16  juillet 
i8St,  an  secrétariat  delà  préfecture  dn  département  de  la  Srine,  par  le  sienr 
Charngeal  (Gabriel-Emile) ,  à  Paris,  me  Grenelât,  n*  38,  cour  des  Bleus, 
et  sa  rattachant  au  brevet  d'invention  de  qninso  ans  pris,  le  a4  août  1S47, 


Digitized  by  Gopgle 


ir  parfrclifMUMnflDts  apportés  mz  paraplute  el  oipbfilli|i.  •*a|B.n«i>jt 
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1 0A7*  Le  certificat  d'addition  dont  ie  demande  a  été  dé||OBée,  le  a  1  ^oîllet 
Sa ,  an  aecrétaiiat  de  la  préfecture  dn  département  de  ja  Seine«Inférteiiitt, 
r  le sîenr  de  Coninck  (Gnitave),  n»  de  Bordeaax«  n*  19,  an  Havre, ^et if 
ladiant  an  brevet  d'invention  de  cpumeans  pris,  le  mai  t8Sa«  p<Nirl$ 
irîcation  d*nn  liquide  eitrait  de  Véeorce  de  quillay. 

loAB**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  ai  juillet 
5?,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  ie 
ur  Dcbain  (Alexandre-François) ,  k  Paris,  rue  Vivienne,  n"  53,  et  se  ratta- 
»nt  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  i  décembre  i848,  pour 
i  instruments  de  musique  mécaniques,  et  i  application  du  sjfstème  aux 
:nos,  orgues,  etc. 

1049**  certiGcat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  38  juillet 
53,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  S^ne,  par  le 
iir  Demcnge  (Georges-Frédéric),  à  Paris,  rue  Phélippeaux ,  n*  Sg,  et  se 
tachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  8  novembre  i85i, 
jr  un  rivet  applicable  aux  articles  de  voyage. 

1  o5o*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i4  juillet 
^  •> ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rbftne ,  par  les  sienrs 
roniitVes  (Jean-François)  et  Dubiez  (Marin),  rue  du  Sentier,  n"  3 ,  à  la 
oix-Rousse,  et  se  raitacbant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le 
nars  1802  ,  pour  une  macbine  à  régulariser  la  tension  des  chaînes  à  tisser. 
io5i'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3o  juillet 
j2  ,  au  secn^tariat  de  la  préfecture  du  d<^par(ement  de  la  Seine,  par  le  sieur 
shordes  (Louis-François),  à  Paris,  rue  des  Fosscs-du-Teinple ,  n**  aj,  et  se 
tachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  i4  mai  i85i,  pour 
rtaines  dispositions  et  certains  perfectionnements  apportés  dans  la  cona- 
iction  des  manomètres,  baromètres  et  autres  instruments  analogues. 

io5i*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3  août 
•&e,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
mat  Descbamps  (Jean-Louis-Marie) ,  à  Paris,  tue  du  Château-d*Eau ,  56,  * 
se  rattacbant  an  brevet  d'invention  de  quinte  ans  pris,  le  5  janvier  i85o, 
nr  on  genre  d'élastiques  applicables  am  sons^eds,  anx  ccintt^  pour  paU- 
tams  et  pour  gilets. 

io53*  Le  certificat  d'addition  dont  h  demande  a  été  déposée,  le  28  juillet 
ansecrélarîat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Tiay-Lesens  (Paui-Françoîs-Léon) ,  élisant  domicile  chez  le  sieur  Armen- 
nd  «inë,  à  Paris,  rue  Saint-SélMistfen ,  n**  45,  et  se  rattachant  an  brevet 
invention  de  quinte  ans  pris,  le  19  avril  i853  ,  pour  des  perfectionnements 
portés  dans  les  presses  en  ussge  dans  Pindustrie  agricole  et  mannfacto- 
Sre. 

io54*  Le  eerttficst  d'addition  dont  la  demandée  été  déposée,  le  3i  juilKet 
15s ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seme,  par  le  sieur 
aval  (Slanislas4o8eph\,  à  Paris,  rue  Amelot,  n*  6s,  et  se  rattacbout  au 
«vet  dlnvention  de  qumae  ans  pris,  le  a6  novembre  a85i ,  pour  nne  bonde 
diape  sans  sondore. 

ioS5*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  19  juillet 
)5a ,  an  secrétariat  de  U  préfecture  du  dépeHement  de  KDrAme,  par  le  sîm  ^ 
yinien  (Jean-Pad),  à  la  G«rde-Adliémar,  el  se  laUachani  an  brevet  d^t»- 
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vratiôû  de  quinze  ans  pris,  le  12  juillet  t85o,  pour  un  procédé  de  fid>ricttio& 
de  tuiles  dites  Jibaliennes, 

io56*  Le  certiGcat  d*aildltioD  dont  U  demande  a  été  déposée,  le  37  juillet 
i8$a,  au  secrétariat  da  la  préfectoie  An  départameot  aë  la  Salua,  par  b 
alte  FBtt  (Plaira) ,  à  Paris,  nia  des  Grés,  99 ,  at  se  rattachant  an  brevat 
i^Tiuvêtitioli  da  quinte  ans  pris,  la  sS  mata  i85i ,  pbor  ma  voiture  spécia- 
lemant  propre  au  transport  des  taanx  an  libarlé,  M  atttfea  animant,  at  géné- 
feriiaient  d  ebjels  de  cette  sorte. 

1057"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  9.3  juillet 
l8Ss  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  rlu  département  des  Boucbes-du-Rhône, 
par  le  sieur  Garnier-Savaticr,  cbemiu  de  Saint'BarnaLé ,  u*  36,  à  Marseille, 
et  se  rattachant  an  katat  d*iuventioQ  da  qainia  ans  pris,  le  s 5  août  i85i, 
pour  nna  pompe  sans  clapet  ni  soupape ,  dita  éekeUe  fyàrtmU^mÊi, 

1958*  La  aariieeat  dnddilion  dont  la  damanda  a  m  déposéa,  la  at  j«lll«t 
i85fl ,  au  secrétariat  de  la  préreclure  du  département  de  la  Seina,  par  le  aianr 
Girard  (Louis-Dominique),  à  Paris,  rue  de  Trévise,  n*  5,  et  sa  rattacliaiit 
au  brevet  d'invention  de  quinre  ans  pris,  le  9  juillet  18S1,  pour  un  nppareîî 
à  élever  les  eaux  dont  for^ane  moteur  est  propre  à  remplacer  tous  les  mo- 
ieurs  hydrauliques,  sans  distinction,  clans  leurs  applications  industrielles. 

1059'  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  «  été  déposée,  le  3o  juillet 
i85s«  •«  laerétarial  da  la  préléatm  dn  déparlaasaal  da  la  Smna,  par  la 
tiwGoaylon  (Alaxandra),  à  Paris,  r«a  GiM]K>a«  n*  1 1 ,  ai  sa  tnttadkaal  an 
htaviat  d*in?aatian.daqnjnsa«ns  pris,  le  tj  man  i85s,  panr  rappliaatîon , 
«aiM  verres  grossissants  1  de  tous  allais  d*an  an  raliaf  an  an  arana,  sait  galva- 
Mfdasliques,  fondus  ou  ciselés. 

1060°  Le  certificat  d'.addi'.ion  dont  la  demandée  été  déposée,  le  ipjoiilet 
l653 ,  au  secrétariat  de  ia  prércclure  du  dcparleinent  de  la  Seioe,  par  le  sieur 
-Hurel  (Louis-Charles),  à  Paris,  rue  MoiiUuartre,  n**  18,  et  se  raltachaoiau 
brevet  d'inveutiou  de  quinte  ans  pria,  le      naera  id5a,  pour  papier  à  ciga- 

ta^aa  oandrastUsIa. 

1061*  La  certificat  d'addîlion  dont  la  demanda  a  été  dépaaéa,  la  a  3  juillet 
i85a,  au  secrétariat  de  U  priTecturc  du  département  d*iiieat>Vilaina«  parla 
'^ianr  Lcconte  (Hilarioo) ,  place  du  Palais,  n*  10,  à  Bennes,  at  sa  rattadiaat 
au  brevet  d'invention  de  quinse  ans  pris«  la  «6  iévriar  id&i,  pour  nna  san- 
nerie  à  répiHilion,  sans  roiin^os. 

1062*  Le  ceiitiHcat  a'adJi.ion  dont  la  demande  a  été  déposre,  le  i4  juillet 
.,i852  ,  au  secn-lariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
^  P^j^e  (François-Charles),  avenue  de  Cuchy,  n*  ai,  i  Balignullet,  aise 
«lytlaabant  an  bravât  d'invention  de  quioaa  ana  pris,  conjointamant  «wc  la 
fianr  Philippa*  la  a)  d^ml^a  1861 ,  poor  un  asoda  da  fermeture  appliqué 
|KW,§asogènas  et  aux  bmitcilies  à  siphon. 

ioC3'  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  la  a6  jBÎQat 
i^^Sa  ,  au  sccrétoriat  de  la  prélecture  dn  département  de  la  Seine,  parle  sieur 
Luxarche  (Antoine) ,  élisant  domicile  à  Paris,  rue  et  hôtel  Ber^iVc,  et  se 
rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pri»>,  le  39  mai  j85a,  pour 
nn  appareil  perfeclionoé  de  chaufTage  par  le  gaz,  applicable  aux  ciiaudi^res 
dea  loeomolivaa let  da  la  marine,  et  pour  des  modifications  apportéas  «nzditca 
cliandiërea,  afin  da  les  approprier  .à  celte  application. 

10^^  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  â  été  déposée,  fe  ao  juillet 
iÀ5^,  au  Secrétariat  de  la  préfocture  du  département  de  la  Seine,  parlas 
liaiiiy  t^-BbischaerU  (bavid)  at  Cmnalla  (Mioolas),  à  Paris,  laprcoiar, 
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ieavc-cIcs-Pelîts-Champéi,  n*  38»  \t  denxîème,  me  Saint-Denis,  n*  a5â, 
rattachant  au  hrey«>t  d'invention  de  quinze  ans  pris,  ie  7  âfril  i853, 

un  genre  de  cliaiissurc  sans  couture. 

•65*  Le  certificat  d'addition  dont  la  d(»niandc  a  6lé  déposée,  le  27  juillet 
», 8n  secr(*lariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Gironde,  par  le 

•  Massoc  ainë,  rue  F^^re,  n*  27,  A  Bordeaux,  et  se  rattachant  au  brevet 
cntion  de  quinze  ans  pris,  le  4  août  18Ô1 ,  pour  une  machine  à  vapeur 

ve  à  chariot  mouvant. 

»66*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  39  juillet 
,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  les 

s  Mondollot  frères,  à  Paris,  rue  du  Cbà-teau  d'Kau ,  n**  94  et  96,  et  se 
hant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  19  août  1847, 

nir  Briet,  dont  ils  sont  cessionnaires ,  pour  perfectionnements  apportés 

^pareil  dit  gazocjhnf  firiet. 

•67*  Le  ccrlificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3o  jnillet 
I,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départcn)ent  de  la  Seine,  par  le  sieur 
ontagnac  (André-Joseph-Elysée) ,  élisant  domicile  chez  les  sieurs  Plaine 
s  et  Caron ,  À  Paris,  rue  des  Déchargeurs,  n*  3 ,  et  se  rattachant  au  brevet 
eniion  de  quinze  ans  pris,  le  2  i  mars  1865,  pour  apprêt  à  poil  droit 
cable  à  tontes  le?  étoiles  de  laine,  foulées  ou  drapées. 
>68*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3i  juillet 
I,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  hhône,  par  le  sieur 
1  (Hormis-Laurent),  rue  des  Fantasques,  n*  1 ,  à  Lyon,  et  se  rattachant 
revêt  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  33  avril  iS^fl^pour  un  proeédé 

ut  à  la  mécanique  Jacquart. 

)69'  Le  cer-tifical  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  la  i4  jnillet 
»,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  di^artcmcnt  de  la  Seine,  par  le 

*  Piat  (Jean-Louis-François) ,  h  Paris,  rue  du  Fauhourg-Saînt-Antoine, 
3,  et  se  rattachant  au  brevet  d'inveniion  de  quinze  aps  pris,  le  21  juillet 
I ,  pour  une  toilette  à  corps  mobile  système  Piat. 

570*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  4  août 
î ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine ,  par  le  sieur 
ier  (Laurent),  à  Paris,  rue,  du  Faubourg-Saint-Martin,  n'  33,  et  se  rat- 
ant au  brevet  d'ins ention  de  quinze  ans  pris,  le  16  mai  18^9,  pour  des 
'ctionnements  apportés  djns  la  construction  de  divers  systèmes  de  pressea 
»i;rai)lii!|ues ,  h  timbre  ou  autres. 

371  Lo  crrhfiiat  d'ad-dilion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  19  juillet 
ï,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  parle  sieur 
ormaclier  (Isaar-Lcpbel) ,  représenté  par  le  sieur  Armen^aud  j.cunc ,  à 
s,  rue  des  Filles-ilu-daUaire,  n*  l>,  et  se  rat'ochant  au  brevet  d'invontidn 
"irze  ans  pris,  le  ifi  février  i85o,  pour  des  chaînes  h^dro-éiectriques 
"       adaptées  à  Tusagc  médical  et  à  la  j>arurfc. 

OVî"  Lecertif  cat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  So  juillet 
»,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  les 
b  Ruchet  (David-François-Louis)  et  Raballé  (Théodore-Marie),  à  Paris, 
<fe  la  Chausséc-d'Antin ,  n*  58  bis,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention 
juinic  ans  pris ,  le  ^  octobre  1 85 1  ,  pour  perfeclionocmeutâ  aui  presses  à 
*rles  lettres  et  presses  h  papier. 

073*  Le  certificat  d'addit  on  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  2/i  juillet 
i,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  les 
m  Sassiat  et  compagnie^  à  Paris,  rue  Saint-Georges,  n*  39 ,  et  se  rattachant 
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ân  brevet  d*invcntion  de  quinze  ans  pris,  le  19  jain  i85a ,  pour  deeper£ec> 
tioonemeots  apportés  à  la  machioe  à  terrassements  dilc  polj/mode, 

1074*  Le  certificit  d'iddhioii  dont  la  domande  &  été  aépoeée,  ie  9$  joilid 
i85t,  aosecrélfriat  de  la  préfecture  du  département  da  k  Seine»  par  lee  nenn 
Sehietinger  (Ignace)  etDigney  (Jcan-Dioier),  k  Paris,  le  premier^  rae  da 
Fanboorg-Poissooaière,  n*  ah  «  le  deuxième,  rue  Maiarine,  n*  ao,  at  an  lalta- 
cbaut  au  brevet  d'invention  de  qninxe  ans  pris«  le  6  janvier  i85i,  poornn 
briquet  dit  briquet  magique. 

1075*  Le  certiticat  d'addition  dont  la  demande  a  été  di'posce,  le  26  juillet 
a853  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Scbœoberg  ainé  (Cbarles*Gabriel- Nicolas],  à  Paris,  rue  du  Faubôurg-Saint- 
Martin,  u*  37a ,  et  le  rattacbant  au  brevet  dlnventioo  da  qninxe  ans  pris,  le 
3  iaiUat  18S3,  pour  un  système  da  ressorti  de  snspennon  an  caoutchouc 
Tnlcauisé. 

1076*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  16  juillet 
i85a  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  drparlement  de  la  Seine ,  par  le  sieur 
Smitb  ( Robert-Jobn ) ,  représenté  par  le  sieur  Merle,  <\  Paris,  rue  Vivicnnc, 
n*  18,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  pris,  \c  1/1  avril  1802,  et  ex- 
pirant le  i3  janvier  18G6,  pour  des  perfecLiuuueweuts  dans  les  gouvernails 
al  dans  les  appareils  pour  gouverner  les  navires. 

1077*  Le  eertifieat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  la  s6  juillet 
i85a ,  au  secrétariat  de  la  préfectora  du  département  de  la  Sttna,  par  le  sienr 
Tbibault  (  Louis-Ulysse) ,  à  Paris,  ma  dn  l^mplc,  n*  1 67,  et  se  rattadiantan 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  27  juillet  i85o,  pour  des  perfec- 
tionncments  apportés  dans  la  construction  des  pompes  et  robinets. 

1078"  L'^  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  16 juillet 
i85a,  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département  de  la  Seioe,  par  les 
aienrs  Vieillard  (Eugène-Napoléon),  à  Paris,  quai  Napoléon,  o*  3i ,  et  Man- 
ceanx  (Fraoçois^ules),  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinte  ans 
pris,  le  ai  mai  i85s,  pour  des  prqectiles  allongés  sa  forçant  dTcni-mêmes 
dans  les  armes  à  feu  rayées. 

1079*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  3i  juillet 
i852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  dr  la  Seine,  par  îesirur 
Vigerie  aîné  (Louis),  à  Paris,  rue  Saiut-Deui?,  n°  2/j3,  et  se  rattacbant  au 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  1*'  août  i85i  ,  pour  une  pommade. 

1080*  Le  certificat  d'addition  août  la  demande  a  été  déposée,  le  17  juillet 
iSSa ,  an  secrétariat  da  la  prélèctara  dn  département  dn  Rh^ne,  par  las  sieurs 
Yigna  et  Sarry,  port  Saint-daîr,  n*  19,  à  Lyon,  et  se  rattadiant  au  brevet 
dTinvention  da  qninsaans  pris,  la  so  juillet  i85o,  ponr  nn  balancier  hydro- 
statique. 

1081"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demaïule  a  été  déposée  le  1^  août 
1862  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlemeut  de  la  beinc  ,  par  le  simr 
Abelé  de  Muller  {Françols-^oscpb-Antoinc  Killiau),  à  Kpernay,  élisant  domicile 
chez  le  sieur  Lecbapelet,  n"  6,  aux  Baliguolles,  et  se  rattacbant  au  brevet 
dlnvention  de  qninse  ans  pris,  le  1 6  janvier  i85o,  par  la  sienr  Roger,  dont  il 
asiceaaionnaira,  pour  Tapplication  dn  vide  à  la  distillation*  à  froid,  des 
fins,  etc. 

108a*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  la  7  août 
i85a  ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Loire,  par  le  sieur 
Ballefin,  rue  Tr^  lileric ,  à  Vaibenoite,  et  se  rattachant  au  brevet  d'inven- 
tion de  quiose  ans  pris,  le  37  septembre  i85i,  pour  un  procédé  consistant 
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dans  la  fusion  des  métaux,  et  notamment  de  I*acicr,  fonda  an  mojeii  de  ia 
flamme,  directe  ou  rcnverst-n  de  la  houille  ou  autres  combustibles. 

1083"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demaudc  a  M  d<5posée,  le  9  août 
1869,  au  sccr(';tanat  de  la  préfectuie  du  d(^parlcmcnt  de  la  Seine,  par  le  ^ieur 
Barlow  (Thomas^îreaYes),  de  Londres,  représenté  par  le  sieur  Armcugaud 
atoéf'à  Paris,  raeSaint-SélMstien,  n*  45,  at  se  rattachant  an  brevet  d*ioven- 
tion  de  quinte  ans  pris,  le  9  ectobre  i85i ,  pour  des  procédés  de  ftbrieation 
du  gaz  avec  diverses  substances,  et  traitements  de  ces  substances. 

}o84°  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i3  août 
i852,  au  sccrf^tariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Bertrand  (f^linrles-Anloinc  ) ,  ;\  Paris,  rue  Saint-Louis  au  Marais,  n°  60, 
et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  ï4  octobre  1847, 
par  le  sieur  Bouteiller,  dont  il  est  cessionnaire ,  pour  des  procédés  d'argenture 
sur  métaux  pir  le  feu  èt  par  la  broese  d'acier,  fer,  etc. 

io$5*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  août 
i852,  mi  secrctariat  de  la  préfecture  du  département  det  Âilknnes ,  par  ie 
aieur  Biaise  (Jeaa*Baptiste),  à  Signy-le-Petît,  et  se  rattachant  au  brevet  d'in- 
vention de  quinre  nn<t  pris,  le  aS  août  i85i,pour  un  syitème  de  fourneau re- 
vivificateur  du  noir  animal. 

lo^fi"  Le  cerlificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  18  août 
1 852 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Blandiot  (Matborin) ,  à  IHiris,  rue  Jean>Bcau«re ,  n*  4,  et  ae  rattachant  au 
brevet  d'invention  de  quinte  ana  pris,  le  17  janvier  i85a,  pour  un  mode 
d*affichage  :  addition  consistant  en  perfectionnements  et  dans  la  substitution 
du  titre  suivant  :  publicateur  mobile  stationnaire  tUti^hant,  t^Mqae  et  conservaUttr, 

1087°  Le  certificat  d'addition  dont  la  di  mnndc  a  été  déposée,  le  7  août 
1 852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  ia  ^^eino  ,  par  le  sieur 
Boisseau  (Jean-Marie),  ;\  Paris,  avenue  do  Breteuil,  n"  3t?  ,  et  se  rattachant 
au  brevet  d'invention  du  quinze  ans  pris,  le  7  août  iSSi ,  |>our  un  premier 
moteur  dit  ripoiaf tonnaire  perpétuel,  etc.  etc. 

1088*  Le  certificat  d*additioo  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  'i4  août 
i859 ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Sêine-Inftrieure, 
par  le  sieur  Bouchard,  me  Porcherie ,  n*  7,  à  Rouen ,  et  se  ra* tachant  au  brevet 
d*invention  de  quinte  ans  pris,  le  10  juin  i85i,pour  la  gutla>perolia  combinée 
avec  le  caoutchouc,  etc. 

1089'  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  dépoî^ée ,  le  9  août 
1862  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Meurthc,  par  le 
siour  de  Bourcier  (Charles-Louis) ,  à  Batbeleiuont,  et  se  rattachant  au  brevet 
d'invention  de  quinse  ans  pris,  le  s8  octobre  1847 ,  pour  un  fusil  à  double 
percussion,  avec  cartouches  à  cheminée  intérieure. 

1090*  Le  certincat  (Kaddition  do:it  la  demandée  été  déposée,  le  ih  août 
i852,  an  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  parle  sieur 
Cattaorl  jeune  (Charles  François) ,  à  P  iri^,  nie  des  PetitevÉcnrics,  n'-^,  et  se 
ratiacliant  an  brevet  d'invention  de  (juiu/.c  ans  pris,  le  s 7  juin  i85i,  pour 
un  rol)inet  ui\  ce  fermeture  en  verres  plans.  * 

1091"  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  10  août 
i85a,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  la 
demoiselle  GLéradame  (Pauune-Emma)  et  le  sieur  Gayite  (Honoré^Ignace  ) ,  à 
Plsris,  rue  Rochech3uart ,  0*71,  et  se  rattachant  au  brevet  dMnvention  de 
quinze  ans  pris,  le  6  juillet  i852 ,  pour  un  système  d'impression  sur  fleurs. 

109a*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  aodt 
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iSSa,  an  secrétariat  <îe  la  préfecture  du  d(*partement  du  Rbftne,  par  sîcnr 
Coguatri:;  { Jean-fienjamia j,  cours  Bourbon,  n°  29,  à  Lyon,  et  se  rattachant 
au  brevet  dMnvcnlion  de  quinze  ans  pria,  le  ao  septembre  id5i  ,  pour  ré- 
gulateur grai5>cur  à  l'huile.  . 

1093*  Le  certificat  dTaddilion  dont  la  demande  a  éli  déposée,  le  1 4  aoAt 
iS$9 ,  au  secrétariat  de  la jprérectare  do  département  de  la  Seine ,  par  le  afenr 
Devitler  (François),  représenté  par  le  sieur  Matbsen ,  à  Pirb,  r«e  Saint- 
•  SâMatien,  n"  45  ,  et  se  rattachant  au  brevet  d*invention  de  quinte  ans  prit, 
le  1 1  Janvier  i85i  «  pour  une  machine  à  tailler  les  ardoises. 

aO0i*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demai^de  a  élé  déposée,  le  1  7  aoàt 
iSSï ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine  ,  par  le  sieor 
Gallé  (Réal  Louis-Armand  ) ,  représente  par  lo  siciir  Malliifu,  ;\  Paris,  nir 
Saint-Sébaslien ,  n°  ù5,et  5c  rattachant  au  brevet  d  invenlion  de  quinze  aos 
pris,  le  7  décembre  1Ô49»  pour  uo  appareil  propre  à  épurer  et  rendre  potable 
l'eau  lie  mer»^ 

109&*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée ,  le  5  aoflt 
i85s  »  ao  aecréiariat  de  la  prélecture  dn  département  de  la  Seine ,  par  le  aîeur 
Gdlée  (Victor  Amédée),  à  Paris,  rue  RauU>ateau,  n*  i4«  et  se  rattachant  au 
brevet  d*inventioo  de  i[oinze  ans  nris,  le  21  juin  1849 1  po^  f  application  du 
Cfûtal»  de  la  porcelaine,  etc.  à  fa  gaiucric. 

109CP  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée»  le  9  eeil 
1 852  ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  iieur 
Girard  (Xavier-Florentin) ,  rue  du  Grand-Saint-Nîarlin,  à  Paris,  n*  jy,  et  te 
rattachant  an  brevet  d'invention  de  quinseana  pris,  ie  i5  mai  i^ôa,  pour  un 
procédé  d'élamago  du  fer. 

1097*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demaode  a  été  déposée,  la  7  juin 
i85B,au  aecrétariat  de  la  préfeotore  dn  déparlement  de  Loir-et-Cher,  par 
le  aîeur  Giraolt,  représenté  par  le  sieur  Lemaire,  à  Bloia«  et  se  rattachMit  «n 
brevet  d'invention  de  quinte  ana  pria,  le  11  juin  1847.  ■yifWie  da 

chemin  de  ter. 

1098*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  la  aoât 
iSSs ,  &Q  secrétariat  de  la  préfeckire  du  département  de  la  Seine,  par  le 
ileur  Goguel  (Eugène),  représenté  par  le  sieur  Armengaud  jeune,  à  Pariî», 
rue  des  Filles-du-Calvairc,  u"  (i ,  et  se  rattachant  au  brevet  d'Invention  de 
quinze  ans  pris,  le  7  janvier  i85i  ,  pour  une  machine  souillante. 

1099*  Le  certificat  daddition  dont  la  demande  a  été  déposée,  ie  9  aoAt 
1 85s ,  an  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département  de  la  Seine,  par  la  dame 
Hubert,  née  Tesnièrea  (Joséphine),  rf présentée  par  le  sieur  Lefébure,  à  Paria, 
rue  de  Cléry«  n"  42 ,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans 
pris,  le  )a  octobre  i85d,  potup  la  fabrication  de  fleura,  fruité  et  feniUea- 
dentelles. 

1100*  Le  certificat  daddition  dont  la  demande  a  été  déposée, le  17  août 
i852  ,  n\\  secrétariat  de  la  préfecture  du  (ii'partement  de  l'Isi^re  »  par  le  sieur 
Lacroix  ( F.^lix-Louis)  ,  k  Tullins,  et  se  ratlachant  au  brevet  d'invention  de 
quinze  ans  pris  ,  le  i4  décembre  1849  ,  pour  une  machine  destinée  à  étirer 
et  i  filer  diverses  matières  textiles. 

iiei*  Le  certificat  d*addltion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  16  août 
1 85 s,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  les 
«enia  Lbnillier  (Ch.)  et  compagnie,  rue  du  libéàtre,  n*  46,  à  Grendlê, 
et  se  rattachant  au  bievet  d*inventton  de  quinie  ana  pria»  le  5  jaiwrie  18S3 1 
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Inlim  cbiifiîque,  on  procédés  poor  la  préparation  des  cooletirâ  et  peiii» 
Pmjde  ûé  liiic* 

*  Lie  eertifieti  d'addition  dont  lé  demande  a  été  déposée ,  )e  1 9  août 
m  secrétariat  êe  la  préfecture  dn  département  du  Rhône,  par  le  sieur 
r-Butiy  (Claude),  place  Saint-Pierre,  n*  2,  à  Lyon,  et  se  rattachant  au 
«Tiirrentioii  dOk quinze  ans  pris,  le  4  août  i85i ,  pour  un  appareil  à 

^  L16  cerdtcat  d*addltion  dont  ia  demande  a  été  déposée,  le  17  août 
tu  Merétariat  de  la  préfecture  du  dr^partement  de  la  Seine,  par  le 
Btestil  (Jean-Marie) ,  à  Paris,  rue  du  Temple,  n*  118,  et  se  rattachant 
et  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  1 9  lévrier  1862 ,  pour  des  pcrfec- 
lentâ  généraut  dans  les  objets  d'équipement  et  harnachement,  etc. 

*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  g  aoîn 
m  secrétariat  de  fa  préfecture  dn  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
i  (David},  à  Paris,  rue  de  Grammont,  n'  1 1,  et  se  rattachant  au  bre- 
ivention  de  quinze  ans  pris,  le  7  mars  i85i,  pour  une  cannelle  de 
iropre  à  être  adaptée  aux  fûts  et  vases  quelconques. 

i*  Le  certificat  draddition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i4  août 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Gironde,  par 
-Malinaa  (Nicolas); rossés  duCbàtean-Rougc,  n*  5o,  A  Bordeaux,  et 
chant  an  l>r«vet  d^nventionde  quinze  ans  pris,  le  û  décembre  i85i, 
luchage  diaphane  à  haute  pression. 

Le  certtfical  d^idditton  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1 4  août 
so  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
JeM-BaplIate-Plii lippe],  à  Paris,  rue  des  Pontaines^u  Temple,  n*  1 5,  et 
chant  au  iirevet  ninventien  de  quinte  ans  pris,  le  i5  mars  i85a , 
n  ganrede  l^rmolrpotir  aaca»  malles,  cabas,  etc. 

Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  11  aoAt 
ao  secrétariat  de  la  préfectore  du  département  de  la  Seine,  parle 
lorat  (Charlea-Louls),  élisant  dnmteile  cbet  le  sieur  ArmeagaudTalnét 
,  me  Saint-Sébastîen,  n*  45,  et  se  rattachant  an  hrevet  dTinvenlioii 
ize  ans  pris,  le  5o  aodt  i85i,  |«our  des  procédés  de  fahrtcatioo  de 
I  oift  briquettes  combustibles. 

Le  certificat  draddition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i3  aodt 
an  secrétariat  de  la  ph'éfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
*ascal  (Jean-Louis) ,  â  Paris,  me  de  Bellefooda,  n*  33 ,  et  ae  rattachant 
.  et  d'invefitîon  de  quinte  ans,  pria  le  i3  août  iS5i,  pour  un  appareil 
leur  fumilu^c  dit  hétiDe  PaseaL 

9**  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  19  août 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  laSeine,  parle  sieur 
I  (Thomas-Ernest),  à  Paris,  me  Saint-Denis,  n*  319,  et  se  rattachant 
vet  dTinventien  de  quinze  ans  pris,  le  a o  novembre  iSSi,  pour  un  sya- 
e  fthrication  de  tapis-brosses,  tauis-mooases  et  autres, 
o"*  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  19  août 
au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  des  Vosges,  par  les 
Pemn  (Gérard-Georges)  et  Arnoold  (JeauJoscph),  à  CoroimoDl,  et 
zchsnt  a.1  brevet  dinventîon  de  quinze  ans  pris,  le  1  s  juillet  ii5a, 
10  renvîdenr  mécaniaue  applicable  à  tous  les  genres  de  métiers  à  £ler, 
cnnys  en  général,  soit  à  cordes,  soit  à  engrenages,  dont  lerenvidage 
i it  j  usqn^alors ' à  brss  éTouvrier. 

1*  Le  certificat  d'adiilion  dont  la  demeade  a  lté  déposé,  le  iiioAt 
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i85â,au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlemcDt  des  Ardennes,  par  !e 
sieur  Poncelcl  (Jean-Bapliste)  ,  en  Belgique,  élisant  domicile  chez  le  sieur 
Mo^sc,  à  Cbarieville,  et  se  ralUclianl  au  brevet  d'iuventioQ  pris,  le  17  mars 
i85i,  et  eipirant  le  si  janvier  1861,  pour  le  moyen  de  leaiplaeer  tout  lu 
combusliblea  employés  jusqu'à  présent  à  la  coisson  de  le  diaux  par  une  Ivie 
on  marne  bitumineuse  et  .sulfureuse. 

ma*  Le  certificat  d'addition  dont  ia  demande  a  élé  déposée,  le  l4eoél 
i85a,  au  secrétariat  do  la  préfecture  du  département  de  li  S<'ioe,  parle 
sieur  Ribol  (  Ad©lp1ie-Marie) ,  à  Paris,  boulc\ard  Poissonnière,  n*  34,  et  se 
ratiacliant  au  brevet  d'invriition  de  quinze  ans  pris.  Je  i5  juia  i85a,  pour 
becs  de  lampes  à  gaz  liquide. 

1 1 1 3*  Le  certificat  d  addition  dent  la  demande  a  été  dépotée,  le  a  6  aoAt 
i85i,  au  secfélariat  de  la  prérectnre  du  département  de  la  Seine,  par  le 
sieur  Rider  (Emory),  de  New-York,  représenté  par  te  steur  Garditsal, à 
Parts,  iMulevard  Saint-Martin,  n*  39,  et  se  rattachant  an  brevet  dmteotisn 
de  quinze  ans  pris,  le  'i  novembre  i85i,  pour  certains  perfection nemenbl 
dans  ta  préparation  et  l\')ppli(  ation  de  ia  gutta-percha  et  du  caoutcbouc. 

1 1 1  i°  Le  certificat  d  addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  1  3  août 
i85a  ,  au  secrclarial  de  la  préfecture  du  département  de  la  Marne,  parles 
sieurs  Sentis  (A]  père,  fils  et  compagnie,  à  Reims,  et  se  rattacbaut  au  bre* 
vetdinvention  de  «piinie  ans  pris,  le  1*  décembre  i85i,  pour  an  genre  ds 
ÛUit  jaspéhrisé. 

1  iiS*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  août 
i853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  ia  Seine,  par  le  sieur 

Samson  (Louis-Victorin-Frédéric-Robert) ,  \  Paris,  rue  de  rÉcole-de-NJédo- 
cine,  n**  11,  et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  prj5,  le 
as  juillet  1863,  conjointement  avec  le  sieur  Deschamps,  pour  ia  combinai- 
son et  la  fabrication  d  épreuves  photographiques  dites  bi-chromatjpu  transpa- 
reiUt  sur  papier  et  sur  verre  à  Tusage  spécial  du  stéréoscope. 

1116*  Le  certificat  d*additioo  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  17  aoAt 
1 85  a ,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  laSeine,  par  le  sienr 
Sorel  (Stanislas-Tranquille-Modesic)  ,à  Paris,  mode  Lancry,  n*  6,  et  sa 
rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  29  janvier  1849,  P**"*" 
des  appareils  propres  à  la  fabrication  de  l'oxyde  de  zinc,  et  pour  des  procédés 
propres  à  en  former  des  couleurs  aptes  à  composer  des  peintures  de  bâtiment 
ou  d'art. 

a  1  a7*  Le  certificat  d*addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  to  août 
i85s,  an  aecrétariat  de  la  préfectaredu  département  de  la  Seine,  parle 
sieurs  Soyer  (François-Pierre)  et  UoniUoo  (bidier-PierreJoseph),  à  Pkris, 
me  des  Bourdonnais,  87,  et  se  rattacbant  au  brevet  d'invention  de  ^pâme 
ans  pris,  le  6  mai  1 852,  pour  une  machine  dite  percuteur  mécanique  contma. 

1118*  liCcerlificaè  d'arldilion  d<»nt  !a  demande  a  été  déposée,  le  17  août 
1863,  au  secrétariat  de  ia  pn  lecture  du  département  de  la  Seine,  par  le  sieur 
Tavernier  (Ferdinand-Raphaël),  à  Paris,  rue  de  Courcelles,  n"  3 1,  et  se  rat- 
tachant au  brevet  d*inveotion  de  quinze  ans  pris,  le  il  août  1849,  po<ur  le 
peignajge  mécani<^uede  la  laine. 

taag*  Le  certaficat  d*addîtion  dont  la  demande  a  été  déposée,  le3  aoftt 
l853,  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  déparlement  de  la  Scine-Infôt  ieurs, 
par  le  sieur  Variilat  (Jules),  rue  Pavée-Saint-Hilaire,  n*  75  6ùjàRotteB, 
et  se  rattachant  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris ,  conjointe- 
ment avec  le  sieur  lomery,  le  a 3  juin  a 85 a,  pour  des  perfectionnement* 
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liînos,  appareib  et  procédés  servant  à  rextraclion  des  matières colo- 
swiccharincs  et  tanniques,  des  corps  qui  les  renferment. 

•  L.C  cerlifical  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  a  août 
m  secrétariat  de  la  préfecture  du  ùeparicmenl  du  Rhône,  par  le  sieur 
fin  Trembicy  (Prosper),  rue  Conslantine,  n**  2,  à  Lyon,  et  se  ratta- 
iu  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pns,  le  3  mars  iSSa,  pour  un 
ur  vlit  aryns,  applicable  aujt  voitures  de  place. 

•  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  19  août 
lu  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du  Rhône,  par  le  sieur 
lis  (Jean-Louis),  rue  Grenette,  n®  45,  à  Lyon,  et  se  rattachant  au 
i^invention  de  (Quinze  ans  pris,  le  5  septembre  i85o,pour  ua  système 
s  suspendus. 

i**  Le  certificat  d'addition  dont  la  demande  a  été  déposée,  le  i/i  août 
lu  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  de  la  Seine,  par  le 
/anner  (Christian),  à  Paris,  rue  Folie-Méricourt,  n°  8,  et  se  ratta- 
u  brevet  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le  18  mars  i852,  pour  un 

•  de  fermeture  à  coulisse  et  articulation,  applicable  aux  porte-monnaie , 
Le-cigares,  etc. 

Notre  ministre  secrétaire  d'éut  aa  département  de  Tagri- 

e,  da  commerce  et  des  travaux  pablics  est  chargé  de 
jtion  du  présent  décret ,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des 

t  au  palais  de  Saiot-Glond,  le  lo  Juillet  i853. 

Signé  NAPOLÉON.  . 

Par  rËmpereur  : 

Lt  Mmutm  ieerélm  â^Hu  «a  iéjpatiÊmnit  i»  tû§mdtmrê, 
ân,  eiMMMrac  dL  Jââ  iwûMQMM-  uthUai» 

Signé  p.  Maghs. 

>7.  ^  DÉCRET  IMPERIAL  (coiître-sîgné  par  le  ministre  des 
inces)  portant  ; 

r.  1".  £st  approuvé  le  tarif  ô-annexé,  pour  la  perception  des 
de  péage  aux  bacs  et  bateaux  établis  à  la  fiacbe«  sur  la  nviére 
rot,  commune  de  Mornès»  arrondissement  de  la  Réole,  et  À 
1 ,  8«r  la  petite  rivière  du  Giron ,  commune  de  Sommes,  arron- 

neiil  de  Bazas  (Gironde). 

T.e  'arif  n'aura  son  elTet  qu'à  partir  du  1"  janvier  i854. 
Sont  exempts  des  droits  de  péage,  les  adininîslrateurs,  magis- 
foncUonnairtss  publics  et  les  dives  agents  teb  qu  ils  sont  énu- 
I  au  t<irif  qnnexé  au  présent  décret,  et  qui,  aux  termes  du 
le  du  cahier  des  chaigas  pour  Tadjudicalion  desdils  droits  de 
I,  approuré  par  le  ministre  des  finances,  le  a8  août  dernier,  sont 
ichis  de  toute  obligation  à  cet  égard.  (Smni-CUmi,  8  Oetabr$ 
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Tadfiês  âniu  à  ptrci$o(r  ûu  passage  âet  hacs  StMs  à  la  Bvic  it  à  ilalaia 
sur  iii  mikm  du  Drat  et  da  Ciron,  dans  tt$  commuMS  de  Morixè$  H  ââ 
ÈmmUp  otrondUtemenlâ  d»  Ul  LéoU  9t  dt  Bâtai. 


TAKIf. 

FMirlé  pas»a|ro  d'un»  pcrionnc  nnn  ch a r^ié  0*  lAil|4i  d^UI  pOidi 
••^«SMB*  d*  cinquant*  Liiogrsmmu ..•  

lit  iMléSir  ■«  pMimlllt  «Mlraint  à  f$m9  4««  lofifM  lt«  puH- 
gtrt  'ni  assureront  nnf  recette  de  

Pour  danr^cs  oa  marcbandiMi  non  chargée  aar  osa  voiture,  aur 
M  Amêi  m  Mbl,  Mit  ««fru^ate  A  h— 4ffcnwM  it  Jfm» 
jio'xdb  J«  cin(ju;.ut(<  kilograminra. .  .««••••«(«■•«»,f«««i««* 

Pot  chac]ae  u)  riagraniioa  «tcatiiist,  f,,,fttt»f»»f»»»»»t 

POOT  le  paataga  à'nm  AvitH  M  flialM  tt  ion  ««vtlitr ,  v«1Im 
priaa cftiliinea,  ci..  

Pour  le  pasaaga  d'an  cbaval ,  âne  ou  mulot  cbargd.«  •  ..•«•• 

Par  bcraroii  vartie,  géniMO  on  Uar«ao  

Pftr  vca«  ou  porc  


rli.-irjUf  paire  d'otet  ou  Je  Jindoni  

Lora^e  lea  moutona,  brebia*  boaca,  chèvre»,  cocbooa  da  lait, 

pairM  d'oiea  on  de  diadoM  Mvoat  ■■■J«mw  d«  cÎBqauto 

droit  srra  Jimino^  d'uo  quart. 
Loraqoe  lea  moutona,  brcbia,  booca  et  chèvres  iront  au  pâturage, 

on  M  payera  que  la  aiaUU  da  droit. 

Lf<  conductciii»"  des  rlicvaiii,  miilels  ,  incs,  kcrufa ,  elc.  payrront. 
Le  batelier  ne  pourra  être  coutraiolà  paaacr  iaolémant,  lea  chcvcui, 
mmlata,  banfe  at  aatrca  aatman ,  eooapiia  daaa  catia  aadioa 


nltnnt  au  pitarage  

Déa»  lea  levpa  dea  baaiee  eaux  1^  peyemcnl  du  droit  aéra  double. 
Il  Mta  dgaloMai  doaUa  lonqna  la  aamicata  fera  da  aait. 


rAaaAttaap'aÀO  1 
evr  lee  nr^eno  ■ 

d«  Droi 
1  la  BarW, 

Cl>  in  ITl  U  II  P 

da  Ciroa  1 
1  Aalea ,  1 

de  fianaiae.  1 

m  ■    •..  1 

0^  1 

»• 

oft  1 

o5 

o5  1 

01 

o«  1 

lo 

lO 

a 

lO 

• 

o5 

oa 

1 

oS 

1 

ao 

1 

0% 

1 

l,es  eaux  seront  réputées  hautes  lor^qu'cllos  atlejnHroAt  Ja  partie  peinte  €B 
rougf?  du  puteau  de  hauteur  qui  sera  établi  sur  la  rive  de  coutre-baidi|^c. 

Le  passage  est  interdit  quand  les  eaux  surmoQteroot  la  partie  peinte  «n 
rouge,  autml  ta  ri«ièr«  tiiarrieradê  finis  glaçons*  dans  le  cas  de  débâcle,  et 
Ine^  laè  grandM  eaaa  atrent  asiat  iintém  poar  ftiffe  ondodmdas  aecidiata. 

Les  hact  et  bateaux  ne  pennDot  être  charria  m  delà  dn  poida  qti  1m 
laiaii  enfoncer  jus(|»*aii>  U^jvm  de  floUaifen  fii  damm  lire  teacéai  m 

rouge  sur  leurs  flancs, 

I^e  prrfel  déti  rniinora ,  par  un  arrêté  qui  sera  afliché,  le  maximum  de 
la  cliargc  ei  le  nombre  de  personnes  ^e  chaque  bac  ou  bateau  pourra  re- 
cevoir. 

Frand^Mi  et  aMddrativm, 

Le  fcmiier  m  pourra  exiger  encan  droit  de  passage  des  ftnelioaiiaitfes, 

employés  ou  agents  ci-aprfes  déstgaée,  savoir  : 

1**  Les  préfets  et  soaa^prâfets  eo  toemée  dans  leurs  déipertemeiits  et  anoli- 
dissemento,  les  BMÎrei,  les  jugea  d'inatmction  et 
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les  juges  de  paix  et  leurs  greffiers,  les  commissaires  de  police  et  autre» 
agents  de  police  judiciaire,  les  ingénieurs  et  agents  des  ponts  et  chaussées, 
les  directeurs  et  employés  des  administrations  de  reoregistrement  et  des 
domâines,  des  contribotboft  dîf«etes  (lespercepteon  compris  ),  deteoalfâHi- 
tfoos  iodirectes  et  det  douants;  l«s  agents  de  radoiiolsiffatUMi  IbMStilrai  des 
lignes  tëlégr^phî(|aes;  les  agents  voyait,  piqueurs  et  cantonniers  des  chemins 
vicioaux  ;  les  receveurs  des  commanes,  les  vérificatenn  des  poids  et  mesures, 
les  préposés  d'octroi  et  les  facteurs  ruraux,  mais  pour  le  cas  seulement  où 
CCS  divers  fonctionnaires  et  employés  seront  obligés  de  passer  d'une  rive  à 
l'autre  pour  cause  de  service,  et  sous  la  condition  que  les  employés  seront 
revêtus  des  marques  distinctives  de  leurs  fonclious,  ou  porteurs  de  leurs 
commissions  ; 

Les  ministres  des  différents  cnltes  noannns  par  FEtatt  aÎMt  que  leurs 
assistants. 

Les  préfets,  sous  préfets  et  autres  fonctionoaires  désignés  M  |iréstDt  para- 
graphe auront I9 droit,  dans  leurs  tournées,  de  réclamer  le  passage  tn  (ran- 
chise  de  leurs  secrétaires,  des  domestiques  atladiés  à  iettf  persaose,  ft 

de  leurs  voilures  et  conducteurs. 

2"  Les  malles-postes,  les  courriers  et  les  estafettes  du  Gouvernement, 

3"  Les  trains  d  artillerie,  c'est-à-dire  les  bouches  à  feu  et  caissons  militaires 
chargés  de  monilions  de  guerre,  ainsi  que  les  militaires  on  oondoetenrs  qui 
les  accompagnent;  les  bouviers,  bœufs,  chevaux  et  voitures,  requis  pour  le 
transport  des  vivres  de  l'armée ,  des  équipages  des  troupes  et  daa  militaires 
malades;  les  voitures  cellulaires  et  leurs  chevaui  et  conducteurs. 

4"  Les  militaires  de  tous  grades  voyageant  avec  leurs  corps,  les  sous-oflB- 
ciers  et  les  soldats  voyageant  isolément,  la  gendarmerie  dans  l'exercice  de  ses 
fonctions ,  ainsi  que  les  individu >  conduits  par  la  gendarmerie,  et  les  voitures 
et  chevaux  servant  à  les  transporter,  à  la  charge  de  représenter,  soit  une 
feuille  de  route ,  soit  un  ordre  de  service. 

Les  gardes  nationaux  marchant  en  détachement  ou  isolément  pour  le  ser- 
vice public,  mais  à  la  même  condition. 

Quelque  fréquents  et  nombreux  que  soient  les  passages  des  corps  et  des 
individus  qui,  aux  termes  des  disposions  ci-dessus,  doivent  jouir  du  droit  de 
franchise,  le  fermier  ne  pourra  prétendre  à  aucune  indemnité. 

5'  Lp  fermier  sera  tenu  de  passer  une  personne  seule,  sans  exiger  d'autre 
droit  ([ue  le  droit  simple,  lorsqu'elle  aura  attendu  sur  le  port  le  laps  de  temps 
qui  sera  d'une  heure  pour  les  bacs,  et  d'une  demi-heure  pour  les  passe-cheval 
et  pour  les  batelets.  ' 

11  devra  passer  sans  aucun  délai  les  fonctionnaires,  agents  et  autres  per- 
sonnes désignées  ci-dessus. 

Tonte  autre  personne  qui  voudra  pasUr  isolément  et  ana  «Itaiidra  M  laps 
de  temps  payera  le  droit  fixé  dans  ce  cas  par  le  tarif. 

Le  fermier  sera  tenu  de  passer,  soit  avant  le  lever,  soit  aprës  le  coucher  du 
soleil,  sans  cxii^er  aucun  droit,  mais  seiden>jnt  pour  l'exercice  de  leurs  fonc- 
tions, les  [)r<'|Vt>  et  sous-pn'fcts ,  les  maires,  les  juges  d'instruction  et  procu- 
reurs impériaux,  les  juges  de  paix  et  leurs  greUiers,  les  commissaires  de 
police  et  autres  agents  de  police  judiciaire,  les  employés  des  contributions 
indirectes  et  des  donanes,  la  gendarmerie,  ainsi  que  ministres  des  diffé- 
rents cultes  xcconnus  par  TÉtat,  et  leurs  assistants. 
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N*  S38.  ^  Décret  impérial  (contre-signé  par  le  ministre  d*état)  qui 
nomme  M.  Migard  (Ernest)  auditeur  de  seconde  classe  au  Conseil 
d*état,  en  remplacement  de  M.  de  Sampayo,  dont  la  démission  est 
aoceplée.  {Saùa-Otmds     Oetobn  i8ô3.) 


Certifié  conforme  : 
Paris,  le  27  *  Octobre  i853» 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  Secrétoin 
Héiai  ou  déparUiMnt  de  la  JasUce, 

ABBATUCCI. 


Celte  date  est  celle  de  la  fécsption  da  bnllelin 
au  miniitère  de  la  Jottice. 


Oa  •'•bonn*  pour  !•  Bolktin  Jm  lois,  à  taiaea  d*  9  Imms  par  à  la  caiMt  à»  flaftoairla 
iBBrfriâlaB  aa  akia  laa  niwtaaii  àêê  aaitai  ^li  ilAiMiaaMBla 
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9-  —  Tableau  du  Prix  de  l'hectolitre  de  Froment  pour  servir 
'égulateur  aux  Droits  d'importation  et  d*exporiation  des  Grains  et 
ines,  conformément  aux  Lois  des  i5  Avril  1832,  26  Avril  1833  et 
Janvier  i85i,  arrêté  le  31  Octobre  1853. 


DÉPARTEMENTS. 


PRU  DB  L^HECTOUTRB 

de  froment  (i). 


PRIX 
tooytn 
r^goUteur 
de 

la  Mclion. 


l^*  CLASSE, 


'Pyrénées-Or.,.  N 

Aade  1 

iHéndt  iTonlouse, 

/Gard  iGray.. . . 

Bodcbe»-dii'Rh./Lyon. . . . 

Var  IMarseille 

Corse  1 

Algérie  / 


a5'  67* 

26' 

39* 

26' 

58* 

26  21 

26 

32 

26 

32 

27  2 1 

a? 

27 

27 

21 

26  5o 

25 

56 

27 

87 

26'  59^ 


a*  CLASSE. 


Gironde 
Landes. 

B-.pyrénéc5.  , 
H»"-Pyrénées. 
Ariége  

Hante-Garoîine. 
Jura  

Dottbs  L 

iGray 


Marans. . , 
eaux 
Toulouse. 


Ain 
Isère 


>  Saint-Laurent. . 


23  3o 

25 

3o 

29  00 

33 

25  67 

26 

39 

26  2 1 

26 

• 

32 

28  3i 

29 

-^7 

27  o3 

28 

o3 

08 


25 

3o  16 
26  58 


16  76 


26  32 
3o  43 
28  o4 


27  80 


I 


Hautes- Al'peâ.  .  Grand-Lempi.. 

Basses-AJpea. . .  / 

I  Les  trois  prix  de  chaque  marché  sont  ceux  de  la  demiëre  semaine 
lois  précédent,  <lc  la  première  et  de  I2  deuxième  semaine  du  mois 
mt.  {ÀriicU  8  d^la  loi  da  16  jaillrt  1819.) 

m  un  Erratu  à  la  fin  de  ce  Numéro. 

f*  Série^  5  9 
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PIIIX   DE  LMIIXTOLITKB 


I  PHIX 

a* 


'    I  Bot-hbin  jStmboarg. 


•  •  • 


I 


lPiB-d6*CaUis. . 
jSomiDe.  ••••• 
Seîae-inCér.  •  • 
t^ure ... 
Calvados,  •  .  • 

î 

iLoire-Iafér.  . . 
Vmtàéê  
Chtanùi&hitét, 


Bergon. 
Ara... 
ftoye». • 
Soissona. 
Paria... 


Saumur. 
Maotas. , 
Maiani», 


a8'  B8' 
3i  ai 


33  oà 
Il  66 

3o  48 
3o  «39 

a?  »9 
19  a3 


28  80 
a3  56 
aS  3o 


36' 38' 
3i  90 


8ï  69 

3i  53 

3o  5u 
3o  68 
3o  f)  1 
aô  89 


aS  60 
a8  *i 
15  do 


3^^f{3.'o4 
ï 

3i  16 

3o  64 
3o  94 
3a  16 
S9  61 


3o  79 


a6  60 
s8  07 
aS  oi 


a6  6a 


4*  GLAfl6l« 
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^a.  — -  JJéeuMT  iUPéniAL  relatif  à  léfabhsigmclU  dés  Mgjt^mt 

'  dê  im  JUii^tHW  €i  du  iknégi^L 

NAPOLÉON,  |>ajr  la  gràc«  de  Dieu  et  la  volouié  aai^Q^ale, 
'Emperbcr  dbh  Fbançavs  ,  a  tous  piéseots  et  à  venir,  çalc^. 

Vu  1.»  l<»i  (lu  3o  «iviil  l'H^if^.  rf  lali^r  à  rincicmiii^é  accor<^ée  ^ux 
colons  [MT  Mille  de  rolTi aiu liis>enienl  des  esclaves; 

Vu  l'arlicio  5i  du  décret  du  24  novembre  i84^  {0  |)ort^at, 
paiagraphf  4  : 

•  Lo  pri'lrvi'menl  du  hiiiliriiic  dp  l'inJemdi'f'  pciur  rélablisserpcnl 
t  dc*î  banques  aura  lii  ii  provisoirciuent  a  la  Guyane  et  au  Sénégal; 
«  ii  sera  restitué  aux  iulfiessés,  si  les  banques  n'onl  pas  é!é  établies 
«avant  le  i"  octobre  i8r)2,  ou  si  ie  GoAivurnQtueal  reuottce,  avant 
■  cette  époque,  à  leur  créai  ion  ;  » 

Vu  lefi  décrets  en  date  du  'jH  septembre  i85a  (a)  et  du  23  mars 
ir853  (3),  qui  ont  proroge  au  i*'  octobre  i853  le  délai  iixé  par  le 
paragraphe  (  i-deN.su'i; 

Con^idéranl  «jue  la  (piestion  de  rorganl^alion  d(  s  banques  de  la 
Guy  me  el  du  Sén<  p;.l,  en  ce  niomeut  eu  voie  d  éiaboraùon,  Ji'a  pâ^ 
-encore  reçu  sa  àoluliou  duiiuilive, 

DéciièTB  : 

Art.  1".  Le  délai  fixé  par  le  qiiaîriéinc  paragraphe  de  Var- 
ticie  5i  du  décret  du  9>\  noveinl)rc  i8.^,  relatif  à  rétablisse- 
ment des  banques  coloniales  de  la  Guyane  et  du  Sénégal,  et 
prorogé  au  i"  octobre  i853  parles  décrets  des  a8  septembre 
iSbi  et  a 3  mars  i853,  est  prorogé  de  nouveau  au  avril 

2,  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  la 
marine  et  des  colonies  est  chargé  de  feiécution  du  présent 

décret,  qui  sera  inséré  au  liu'letin  des  lois. 

Fait  à  Saint-Goud,  le  V'  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur  : 
iè  Wmr5fiy  sfcrétain  d'éUU  ott  ééparkmttU  dt  la  mortM 
et  des  eobniess 

Signé  Tméodobf.  Drcos. 


II)  \*  série,  lUiH.  2\  -  ,u°  18  2. 
3)  \'  sérin,  Bull.  fiSî,  n"  ^72. 
(3j  Xi*  fttrie,  Bull.  3a  ,  n*  278. 
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(  8a8  ) 

N*8iil.  —  Déchet  impérial  qui  ouvre  aa  Déparlement  de  la  Marine 
et  des  Colonies  un  Crédit  supplémentaire  sur  l'exercice  i852. 

r 

Do  7  Oetobn  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâœ  de  Dieu  et  la  Tolonfé  nationale, 
EMPBMnm  DIS  FaàifÇAis,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  le  décret  du  17  mars  i85a  (1)  portant  fiixalion  du  budget  des 
dépenses  de  l'exercice  i853; 

Vu  les  articles  20,  31,  23  et  23  de  l'ordonnance  du  3i  mai 
l838  (2)  portant  règlement  général  de  la  comptabilité  publique; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  marine  et 
des  colonies, 

Atois  vàaàri  etotouiroNS  ceqni  soit  : 

AaT.  1*.  n  est  ouvert  ao  département  de  la  marine  et  des 
colonies,  sor  Texisralce  i8&a,  nn  crédit  supplémentaire  de 
c[aatre-vingt«dovse  mille  francs  (92,000^],  dnsi  réparti  : 

Chap.  XI.    Travaux  hydrauliques  et  bAliments  ciments  civils»  •  •  •  •  55,ooo' 
■     XVII.  Frais  de  voyage,  vacations,  etc  37,000 

EmBMBLB.   ooo 

2.  Est  annulée  au  budget  du  même  exercice  une  égale  somme 
de  quatre-vingt-douze  nulle  francs  sor  le  crédit  alloué  au  cha- 
pitre xiy  {Affrètements  et  transports  par  mer]. 

3.  La  r^ularisation  du  présent  décret  sera  soumise  an  Corps 
législatif  dans  sa  prochaine  session. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d^état  de  la  marine  et  des 
colonies,  et  notre  ministre  secrétaiio  d'état  au  département  des 
finances,  sont  cbargrs,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exé- 
cution du  présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  an  palais  de  âaint-Cioud.  le  7  Octobre  i85S. 

^  Signé  NAPOLÉON. 

Fur  rfimpereiir  : 

Le  Minislre  secrétaire  d'état         Le  Ministre  secrétaire  d'ital  de  la  nuuine 
eut  d^eairment  des  fimmeet,  et  des  colonies. 

Signé  BniCAO.  Signé  Théodobe  Docos. 

(1)  \'  série,  Bull.  5oa,  3773. 
(3)  11'  série,  Buli.  67^  n*  7437* 
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N*  84a.  —  Décret  impérial  qui  ouvre  un  Crédit  au  Ministre  de  la 
Marine  et  des  Colonies,  sar  i' exercice  i8ô3,  et  à  tUro  de  report  dô 
t exercice  i852. 

Du  7  Octobre  i8&3. 

par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale , 

Empereur  des  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vq  les  lois  des  19  juillet  i845  et  7  aoiit  i85i ,  qui  affectent  aux 
travaux  estnordîfeAires  à  exécuter  par  ie  départemeot  de  la  marine 
et  des  colonies  des  crédits  répartis  en  plusieurs  annuités  ; 

Vu  les  décrets  des  17  mars  (1)  et  4  août  i85a  (a)  allouant,  poor 
<ies  mêmes  Iravaux,  diverses  sommes  au  titre  (\e  Texercice  i85a; 

Vu  la  loi  du  8  juillet  i85a  portant  fixation  du  budget  général 
des  dépend  de  Texerdce  1 853  ; 

€en8idérant  qu'il  importe  d'imprimer  aux  travaux  extraordinaires 
de  la  marine  l'activité  nécessaire,  tant  pour  l'arancemeut  du  curage 
de  la  petite  rade  de  Toulon  que  pour  raclièvement,  en  i853,,diM 
travaux  de  Port- Vendras  et  de  la  construction  des  fosses  d*îmmeiiioii 
des  bois; 

Considérant,  d*autre  part ,  qu  une  partie  des  fonds  alloués  pour  ces 
ouvrages  «  en  i85a ,  n  a  pas  été  emplojfée  et  peut,  dès  à  présent,  être 
annulée  sur  ledit  exercice; 

**  Sur  le  rapport  de  notre  minisne  secrétaire  d*état  de  la  marine  et 
des  colonies. 

Ayons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  1*.  Il  est  ouvert  au  ministre  de  la«  marine  et  des  colo* 

nies,  sur  l'exercice  i853 ,  et  à  titre  de  report  de  Texercice  i852, 
un  crédit  de  cinq  cent  soixante  huit  mille  cinq  cents  francs, 
destiné  à  Tacquittenient  de  dépenses  urgentes  du  service  marine. 

Ce  crédit  est  divisé  comme  il  suit  entre  les  chapitres  de  la 
première  section  du  budget,  savoir  : 

^.         (  Curage  de  la  rade  de  Todon  . .  Sto,70o'  )     ^  ^  » 

^''•P-  ^  I  hmiLeAim  de  Pari.YaDd.as   9.900  j  ''^•^ 

■  X  bis,  Tfavaux  hydrtulîqaet  ( eonslraclkm  da  feaset  dlai^t  : 

nwrsioD)  ...*•  ••••  s47teoo 

Ensbmblb  ;..  568,5oo 


%  Une  pareille  somme  est  annulée  sur  les  crédits  de  i  exer- 


[1)  série,  Bail.  Soa ,  n*  377$. 
>)    séria,  BoU.  $67,  n*  &3s7. 
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(  83a  ) 

ice  i859.,  tu  titre  des  chapitres  cî-a^ris  de  la  même  section. 
buclgeU 

^  (  Curage  de  la  rade  de  Toulon   310,700')  -  !  *•  # 

i^élioraOon     Ptoii-IMèet   9,900  j  3ao.6oo 

n  fff.   Tnvaax  hydnraliqQes  (conttmclîon  de  IbtSM  d*ini- 


SOMMB  iOALE  568,5oo 

*  9*  Ld  régnlaristtiôn  des  dispositions  confenues  dans  le  pié- 
sent  décret  sera  proposée  au  Corps  législatif  lors  de  sa  pro- 
dbaine  session. 

4.  Notre  miaistie  secrétaire  d'état  de  la  marine  et  des 
ColoDÎes,  et  notre  ministre  serrélaire  d'état  au  t'éparleiiH'nt 
des  finaoces,  sont  chargés,  chacun  eu  ce  i|ui  le  concerne,  do 
reiécotion  dn  préseat  décret»  qui  sera  iasér^  au  iittiktin  des 
lois. 

l^àil  au  palais  de  Saiht-Qoud,  le  i  Octobre  i853. 

•  » 

Pàr  rEmpereur  : 

JËê  Ministre  $fcrétaire  d'état       .  Jne  Ministre  secrétfùrc  d^étiU  de  Ul 
m  éépartenicnt  des  ^finances p  et  des  colonies, 

âignéBimo.  Signé  Taiooom'Duoos. 


N*  843», Décbet  iupérial  qui  aatome  m  virement  de  Crédilt  m 
Budget  du  MimUèn  des  Finances,  exercice  1853. 

•Du  la  Octobre  i8S3. 

« 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiouale, 
£iiPBR£Da  i;fiS  FiuxçiUâ,  à  lous  préseots  et  à  venir,  sàlot. 

Sur  le  rapport  de*  notre  «iaiMye  seoréuire  d*élit  m  département 
des  finances; 

Vu  la  loi  du  8  juillet  1852  porlanl  fixation  du  budget  générai 
des  dépenses  el  des  receltes  de  l'exercice  i853; 

Vu  le  décret  du  ili  février  i8.>.)  11,  qui  a  autorisé  le  minislre  des 
finances  à  acquérir,  au  nom  de  IXiat,  \v  lorrain  siluc  quai  Maiaquais, 
n**  II  et  i3,  pour  i  elahlissemenl  de  la  caisse  des  dépôts  et  cousi- 
gnalions  ; 

■  ,1         ,  -        I   f  II 

(t)  n*tène,  BnlL  3i,  n*  ?.^b, 
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are  Conseil  d  eut  wlondu  •  .:  * 

OMS  DicBiri  et  Dicaivoitfl  ce  qui  mit  : 

KT.  1*.  Les  (vAdito  éattrls,  pow  Fèiclrcice  i853,  par  la 

lu  8  juillet  i852,  sur  les  chapitres  suivants  du  ministère 
goaaces,  aont  réduits  d*UDe  somme  de  huit  çeot  vingt-d«|U 
e  trois  cent  quarai{te*qq<|lr^  francs  foixanle  et  quinat 
5  (822,344^  7&'),  conformément  49  Vlbl^êW  ci-après  : 


Bartii 4  i/a  p.  0/0   ii9,ooo^M? 

Dfttf  viaght* 

Reqte9, vitflères  vitrf***  ^StOOO  OP 

»•  m.        Pfiii^PM  de  raQcieaaap^ifîettf  4o^ooo  00 

Mf.     --9  f ffûlitmras  , r 

^     âa|L?)Gs  einà^ 


•  « 


p.  UT.  — -  Personnel.  (Sa|f)lémçDt  dç  trait^mçi^f )  •  •  «  a»^90  4^ 

h  lux.        IfaUlIoM  eadattrales.     70,000  00 

p.  luii.  —  Remisç»      |M»rceplouri.    90,000  00 

^  i.  Ptoonvel.  {TVaiteneiiU  dés  tgeots  de  loos 

gradii,'  etc.):   foJSoo  00 

Poudreê  à  /ni« 

!»•  un.   —  mténei  «l  dApemis  diverses.  (RemKoane- 

neiit     prti  de  rsvieiii  des  poadret     •  54»4/l4  76 

'   *  *'    'l'^I^P&^f.  (Transport  des  d<^p^chcsÔ  ' 
ip.  Lum.^  0kp<^^s  diverses.  (SiJiveaiiçn  aux  maître^, 

de  postes.)....,  k^tf^l.sY;   •!i7*§oo  00 

 ^— 

Total   833,34d  75 


•  <  «  <  • 


2.  Les  tréêhê  mnrerts,  pour  Teiercice  i853,  par  la  loi  dn 
!"illel  i^^52,  sur  les  chapitres  suivants  du  ministère  des 
^oces,  sont  augmentés  d'une  somme  égale  de  huit  cent  vingt- 
ox  iliUe  trtiis  bekit  qaanmfrqaalre  francs  aoûante  et  quinit 
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centimes  {S22y^M^  yS*"),  conformément  au  tableau  €i-apfès« 
par  virement  des  chapitres  désigoés  en  Tartide  i". 

MfiGB  ûêmèi^ 

Aimimtmtiêti  <mlnJh  ifrf  jtihini 
Tnîmnto  iUiiiltfèra.  

rwiir.  iiooo 


éÉtimpôtiêtmeiuu.  EiutgiilmMntitlhmÊmti. 

CaâP.  iLTi.   —  Matérid.  Entretien  et  réparation  det  bâti- 
ments et  domaines  de  FÉiat   $5»ooo  oo 

CmUfm  UMU  -V Dépenses  diverses,  \"  prix  d*aoqiiisitio&  da 

terrain  situé  quai  Malaquais,  n*"  1 1  et  i3, 
pour  l'établissement  des  caisses  J  amortis- 
sement et  (les  (l<''pf>ls  et  consignations. . . .  S^i^Sôa  oc 
•  a°  Somme  nécosaire  pçur  compléter  i'iu- 
deauùtédei64395fr.75celità|toyériHif~  ' 
dames  Bénédictines  dn  Saint- Samnent 
pour  travaux  faits  dans  les  b&timenli  du 
Temple^  à  Pftris,eipttal  et  intérêts   Ii4,8a3  75 

'  Donanu. 

GÉâP*  liVr.         Dépenses  dn  service  des  douanes  en  Algérie.* 

..Matérid                        11^998  Spj  ^^•7^\-^ 

•    •  '                      Remboursenicnts  et  restitution^.  •  * 
CmaF.  IdULfUl«~- Répartitions  de  prodnits  d'amendes,  etc. 

„  (Eqregistremçu  tel  domaines.) — i^ajcmeuta  ,  ^^^^ 
.              aamendcs  attrilmées  aux  €OlI)œ^j)es  et  aux 

1ion>îoes.....'..V..V... i3,ooo  00 


3.  Notre  ministre  secrclaire  d'éUt  au  département  des 
finauces  est  chargé  de  rextcution  du  jifé^enl  «fécret,  qui  sera 
insér^  «a  Bulletin  des  lois,  ,i  ! 

Fait  au  palais  do  3aiut  Cloud,  le  12  Octobre  i853. 

  Signé  NAPOLÉON. 

Par^XaspiaMHr: 

.  LeMi^iâtrê^i€cr4uûrêiàtÂaM 
des  finoÊtm» 

.  t    :         ;  i    SiiUBi^a., 
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B.     loi.  (  ÂSâ  ) 

{f*  MA.  —  DécM^T  MMPÂBIAL  qi^  cuvre  aA  fif^oHment  de  la  Mmm 
'  Çokmn  m  Crédit  0SBtnutr4m$fmMwrJjfsmpm  ifiM»  . 

Do  18  Octobre  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natioiude» 
EvPEiiBUA  w  Fbahçau*  à  tous  présents  et  à  venir,  wm* 

Sur  le  rapport  de  notre  nmustre  secrétaire  d*étai  au  départemeni 
de  la  marine  et  des  colonies,  duquel  il  résulte  qu'une  somme  de  du 
unUsons  eniriron  est  testée  Mnt  enplsâ  sur  les' crédilB  ouverts  à' ce 
déparlemenl  pour  f  exercice  1 85a;  "  "  '  "  ' 

.  .V«h  A*  la  kn  du  8  j«IBei'i85s  ^tSAt  fixation  du  Udgel  des 
dépenses  de  Texercice  i853; 

%*  Le  déeret.dtt  3o  novembre  i85a  et  la  loi*  du  18  juin  i853 
a||o«pni  des  <3|é^:e»lmf#Baires  ai|t  départment  .de  K  narine  et 
deic«4oni(^r  .  .  ^ 

-.3*  Les  iiiAi^es  e6.et  47  de  fordonnance  du  3i  mai  18^  {ij 
partan|>èi^mpik^géi|ésaL  del»  eop^^iUtépnUîqne; 
Notre  Conseil  d*état  entendu. 

Avons  décrété  et  dscaétons  ce  qpû  mit  :  >  ,  ,  * 

Art.  1**.  U  est  ouvert  /tji.  #B^rt$oqif9t  4^.  la  marine  et  ^ 
oolonies,  sur  Texerdce  i853,  un  oédit  extraoroinaire  de  cinq 
ittlNians  (5,ooo,tooo'),  Ainsi  réparti  :  «   ...  *         .  ^ 

'  Gu^iTfta  m.  Soide  Qt  acoessoim  de  la  aaide   :i  ,4  9Q»3oq'. 

.      ■  /    ■  IT.  H^pîttai*»...,  ^••.«.••ii»...*..  ,900.000 

—«-^7—    t.'Viyrea.   9,481,700 

*  — '-^ —  'xi V.  Clitourmes  .  •   78,000  ■ 

"  "      <■  m.  WÉiée')>eyégastd4ptaso<iif«iss   5o,ooo 

 mtiaaù\ . . .  5,ooo>boo 

2;  La  régularisation  des  crédits  doV^s  par  IVtide  i*' sera 
demandée  au  Corps  législatif  dans  sa  prochaine  session.'  ' 

3.  Notre  ministre  secrétwe  d*étnt  an  département  de  la  ma- 
rine c\  âfi8  colonies,  et  notre  ministrc^ecrétaire  4*état  au  ^4P^* 
tement  des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  quilè  con- 
cerne,  de  rexécution  du  présent  décret. 

Paît  au  château  de  Compiègne,  le  18  Octobre  i8j3. 

«...  •   Signé  NÀPOLtoH. 

Psarfinspsmv* 

*  U  MÙâm  mùédr^'i^t .         i#  Ministre  secrMn  Jtm  dr  k  MVMk 

duJUuuues,  êtducolonÎÉS,  ,  . 

Signé  BwBâi?.  S^pé  TnAoBoaa  Décos. 
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(  M«  ) 

ff»  84^.  —  DÉcm  TMPénrAt  qm  autorise  an  virèmm^  éê  CMti  am 
Badgét  ék  B^puftmma  dê  la  Maritui  et  des  CoUmm,  ê»trclee  i85S. 

NAPOLÉON,  par  la.  grâce  de  Diea  et  la  volonté  Datiooale, 
EuPEBEDR  DES  PiuiNÇAis,  à  tous  ^réseoU  et  à  veoir,  sàldt. 

Sur  le  «tpport  de  notre  .niattlfi»  e^mA^kn  tfélal  «i  dépw^mnà 
de  la  marioe  et  des  colonies; 

Va  la  M  dv  S  jaâlet  1 85a  poHant  fixatleii  daikidgel  ^énd  dai 
dépeoses  et  des  recettes  de  Texercice  i853;  ' 

vo  rartide  la  da  séaatos-ceosttHe'dli  35  décenlbre  iMs;* 
GoiMÎdérant  qa'fl  importe,  d*ane  part,  d'Imprioaer  one  grande  acK 
tivit^  aox  travaux  de  GasUgneau,^  à  rétablissement  de*  bassins  de 
MécMdbs 'et  à  divers  autres  ottyrages  dans  les  ports;  d*autre  part,  de 
pourvoir  h  la  dépense  ^^occasloane  on  sarcrott  d'ouvriees  dans  les 
naines  de  la  marine; 

Notre  Gonseii  d*état 


AvoHk  ntoixi  et  ntfcskifpus  ce  ^.9ilit  : 

Aut.  l**.  Les  crédits  dés  cbapitrea  ekiprèa  dn  bodget  da  âê* 
parteBWMDit  de  la  marine  et  des  colooies  ponr  rexoroîoe  'i863 

sont  augmentés,  par  virement  do  chapitre  vin  [Approvisionne' 
menis  généraux  de  la  Jlotte],  d'une  soimue  de  deux  millions 
six  ceol  soixante  ueuf  mille  &epl  ce^(  AOÛAA^  dix  iraxics 
(2,669»77o']  ainsi  réparti^,  savoir  : 

—  IX.   Travaux  bydnaliques, etc.,  •  ^5a7,6;o  | 

*  <  *  • 

a*  saenoa. 

Cêj»»  IV.  Mgiie et  arsenal  de  Cheiboarg.   9^2,700 


2.  Le  crédit  au  chapitre  vin  [Approvisionnements  généraux  de 
la  flotte)  se  treqve,  ea  conséquence,  réduit  de  pareille  somme 
de  deut  onyiléDS  ek  neat  «oâÉanCe-neuf  oailieieaf  i  «eoi  aouante 
et  dix  francs. 

■3.  Jiûtce  ministre  secrétaire  d'état  de  la  marine  et  des  co- 
lonies, et  notre  luioistre  secrétaire  d'état  des  ânances,  ^nt 
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chargés,  chacun  eo  ce  qui  le  concerne,  de  i'exécatioii  da 
âeut  décret,  qni  sera  inséré  aa  Boiletio  des  lob. 

Fait  an  palais  de  Compiègnei  le  li  Octobre  i8d$A .  , 

Sifflé  NAPOLÉON. 

Par  i'Ëmpereur  : 

'te  ilimstre  secrHmrè  ééUt  Le  M'mishr  secr^tair$  délai  iê  U 

des  Jinanccs,  et  det  colonies. 


d46«  —  Dicuir  imPiMiAl  relatif  aaw  défttum  itt  service  intém 
dâi  EtablisÊmmnU  français  da  tlada  pour  fêtftmm  11164  . 

*•  NAPOLEON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volçaté  natioDâll^ 

EMP£Aaoa  OSA  i^  juNÇAiSt  à  loua  présents  et  à  vemr»sAunr» 

Sût  le  nppùti  de  ncire  minbtre  seeréfaîfé  d*élkt.aii  départemeat 
de  la  marine  et  des  colonies« 

Ayons  nicaiii  et  nicaiToas  ee  qui  seil  s 

Abt.  l*^  Les  dépenses  du  service  inténeur  des  établissements 
français  de  Tln^le  sont  réglées,  pour  Teieroice  1 65à»  à  la  somme 
d^nn  million  deux  œot  seize  mille  quatre  cent  cinqoante-trois 
francs,  conformément  au  budget  étsÛî  par  sotie  lidiiitlm  de  la 
marine  et  des  colonies. 

3. 11  sera  pourvu  à  ces  dépenses  au  moyen  des  droits  et  antres 
revenus  locaux  dont  le  produit  est  inscrit  au  niérue  budget  pour 
pareille  somme  d*un  million  deux  cent  seize  mille  quatre  cent 
cinquante-trois  francs. 

3i  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  marine  et  des  colo- 
nies est  chargé  de  lexécution  do  présent  décret»  qui seraioséc^ 
au  Bulletin  des  lois. 

Fait  an  ckAleau  de  Compiègne,  le  i8  Ocisims  t853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  rËnopereor  : 
L$  ifintiir»  tecréain  iHat  de  la  martM  et  du  colMUft» 

Signé  Ta^UpaiDnoQS. 
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N*  847*  —  DécRBT  IMPÉRIAL  qui  autorise  comme  Communauté  iinqià 
par  une  Svfférieare  locale  ï Association,  det  Scutn  de  Natre^Damêdê 
h  Prtmdmiee,  «Estant  à  Upût  {Drânm). 

Du  34  Octobre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
£MP£RftCR  D£s  FiVAMÇAis ,  à  tous  présents  et  à  venir,  saldt. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaîre  d*état  aa  départemeot 
de  Tinstniction  publique  et  des  cultes  ; 

Vu  la  demande  de  Tassociation  des  sœurs  de  Notre-Dame  de  la 
Providence,  à  Upie,  tendant  à  être  autorisée  comme  communauté 
à  supérieure  locale; 

Vu  rengagement  pris,  par  les  membres  de  cette  assoctalioit ,  de  se 
conformer  aux  statuts  approuvés  par  décret  du  lo  avril  i8ia  (i). 
pour  la  communauté  des  sœurs  de  SatntJosepb ,  à  Ljon ,  qu'elle  a 
dédaré  adopter; 

Vu  une  copte  dtf  èes  statuts ,  signée ,  on  témoignage  d*adliésîon ,  par 
les  memltpreai  de  dissociation  et  revétaie  de  Tf  ppnbaMoo  de  Tévé^ue 
de  Valence; 

Vu  le  procès-verbal  de  renquéte  ds  commodo  et  incommoda,  qui  a 
eu  lieu  k  Upie,  le  aS  mars  i855; 

Vu  Tavis  du  conseil  municipal  d*Upie»  du  ao  mars  i8S3; 

Vu  l'état  de  Tactif  et  du  passif  de  Tassociation  ; 
'  V«  les  avis  de  l'évèque  de  Valence  et  du  préfet  de  la  Drômei,  dee 
t%  féviier.etS»  avril  i8&t3; 
„  Va  k  loi  du  aA  mei  iSaS  s 

Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  renseignement 

Vu  le  décret  du  3i  janvier  i85a  ; 

.  ^Notre  Conseil  d*éiat  entendu,       .  . 
Avons  dechété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

•  Art.  1"'.  L'association  des  sœurs  de  Noire -Dame  de  la  Pro- 
vidence, existant  à  Upie  (Drùine),  est  autorisée  comme  com- 
munauté dirigée  par  une  supérieure  locale,  à  la  charge  de  se 
conformer  aux  statuts  approuvés  par  décret  impérial  du  lo  avril 
i8i2 ,  pour  la  communauté  des  sœurs  de  Saint- Joseph,  à  Lyon 
(Rhône],  et  que  cette  association  a  déclaré  adopter. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département  de  Vins* 


(i)  iv*  série,  BoU.  i3i ,  n*  7910. 
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on  poUiqoe  et  des  cultes  est  clm^  ée  r.eaiéeatîoii  do 
lit  décret,  qui  sera  inséré  m  Bulletin  derf  lois! 

U  4U  palw     Compiègoet  le  24  Octobre  iS&ié 

•  PUrfBiiipereiir: 

Le  Ministre  secrétaire  â^éiat  au  dèpartemtni 
de  tinstmction  publique  et  des  cultes^  , 

Signé  £1.  FoATOOk 


iS,  —  DÉCRET  IMPERIAL  (coutrBrSÎgQfé  (MUT  le  œioisUe  des 
inces]  poriant  : 

r.  1".  Est  approuvé  le  tarif  ci-annexé  pour  la  perception  de» 
i  de  péage  au  passage  des  bacs  ci-après  établis  sur  la  Loire  et 
1  Cher»  dans  le  département  de  Loir-et-Cher,  savoir  : 

8iir  la  Loire  : 

rt-aa-Vin,  Cavereau,  Saint-Dyé,  Vivier,  Chouzy,  Écures, 
es. 

Sur  le  Cher  :  .... 

âtres,  Menneton,  la  Rue,  Trévety,  les  Roches,  Mareoil,  Théiée* 
lil,  Épinettes. 

Sont  exèmpis  des  droits  de  péage,  les  administrateurs,  magis- 
fenctionoaires  pnUics,  et  les  divers  agents  tels  qn^Ss  sont 
térés  an  tarif  annexé  au  présent  décret,  et  qui,  aux  termes  du 

r  des  charges  de  l'adjudication  desdils  droits,  sont  affranchis 
ute  obligation  à  cet  égard.  {^SaiiU-Cloud,  8  Octobre  £853») 

iuinîu à  ùireewÂr  ma  pasuue  des  toi  il»  Pwî-^yin,  Cttmtm,  Soini' 
i»  VkUr,  CkouzY,  Éewm  H  Viwm,  inr  îm  JLowe,  et  de  Ckâùts,  Mennetcm, 
Bm,  Tréfêtf,  m  !Mm,  MamtU,  I%kée,  ViimH  et  Épmettu,  m  U 

rr, 

le  pns5age  d'une  personne  non  chargée,  ou  cha^é^.dlua  poids  de  cinq 

diagrammes  et  an-dessous,  cinq  centimes,  ci  >  •  o'  o5* 

U  batelier  ne  pourra  dire  contraint  à  passer  immédiatement, 
'  attendre  le  laps  de  temps  fixé  par  Tarliclc  3  du  présent,  que 
^ue  les  passagers  lui  assureront  une  recette  au  moins  égale  i\  ce  • 

«"st  dû,  d*aprë3  le  tarif,  pour  six  personnes  à  pied,  et,  daos  ce 
^  il  emploiera  le  bac  ou  un  batelct,  à  sa  volonté, 
denrôes  ou  marchandises  non  chargées  sur  une  voiture,  sur  un 
'Val  ou  mulet,  mais  embarquées   bras  d*hoinme,  et  4'an poids  de 

nivriagrammes ,  cinq  centimes ,  ci .  ••••••••  o  o5 

cii.itjue  myriagramme  excédant,  deux  centimes,  ci   o  02 

^ota.  Le  chargeur  déciarera  i&poids,  c|ai  pourjca  ^tra  vérité  p^r 

PaMeur,   

•        • .  *       •      »  ,  • 
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timtt,  ci  «  ci 

D*tiii  rbevtl  iHi  «Éi4il«lMMP|^  4ii  c<»ottMft,  eî  ti 

D*WI  climi  on  mulel  aoa  rbarg<^s,  huit  centimes,  ci  ii 

D*iiD  ftttc  ou  Cinft  iÈÊÊÊê  fltegét,  huit  ceolimct,  ci  k 

D*ua  ân«  oo  d*iipe  âocssp  non  chargés,  m  centimes,  ci .  .  •  c  : 

Pir  cheval^  mulet, ^uf,    rh^  on  i»t  iiii|»lo|ét  ma  Uboor  <m  iUmi 

tu  pâturage ,  six  oeDlLoiet,  ci    •  < 

Piff  IxMirou  vaclie  ap|iarteoant  è  des  marcbandt  ei  deatioéaà  ta  «me, 

<|iiiiiia 6ettMiMi« ^••••••••••••••••••••••••«  •••••••••••>  8; 

Par  veau  oa  porc,  deux  ceotimea* «î.  <> 

Far  mootoo ,  brebis ,  bouc«  cbèvra ,  oocboo  de  lait ,  et  par  cbaqoe  fm$ 

4*4ta  ^éè  èàkdtm^  «i^tiM,  tL  c 

Lorsque  lea  nomeiia,  brebb,  bovct,  cbèvraa,  eodimia  4e  liîi, 
pairaa  immBit  é%  diad w  ^^mfAA^^m^m  de  maïqniMPf  »  ^  M 
•em  dîmiooé  d*iia^iiart. 

Lorsque  les  moutoat^  bf^ta.  Vouai  et  di^vfts  iraol  an 
rage,  on  ne  payera  auela  moitié  du  droit 

Les  conducteurs  des  cbevaiiz,  muleta,  ftoes,  bMft>«te.|>8;cMit 
quatre  ceotimea. 

St\  ii*etîste  point  de  passe  •cheval,  le  batdter  ne  pourra  èkc 
contraint  A  passer  isolément  dans  le  bac  les  chevaux ,  mulets ,  bodl 
oo  autres  animaux,  que  lorsque  les  conducteurs  kai  MXttroniBiaBC 
recette  d'au  moins  cj^uarante  centimea» 

Pour  le  passage  d'ui^e  voiture  snspendua» 
A  dm  roum*  celui  du  chaval  ou  mulet,  ou  pour  vne Mku  4  èm 

chevaux, cooducteur  compris,  vingt  cinq  centimes,  cL.   ^> 

k  quatre  roues,  du  cheval  ou  mulet,  et  du  conductetir,  ^uftsauts  eat* 

timeè,  ei  1  o  1 

9k  q[0ilra  roues,  attelée  de  deux  chevaux  ou  mulets,  y  oompcii  h 

couducHiqrt-tittqtiaBto  -centitTies  ,rl  9* 

Les  voyageurs  payeiont  séparément,  par  tête,  la  droit  àà  |par 
tme  penofioe  A  j^ed. 

'         Pour  Jbpasaftgad'uoednrrotlaclMrgia,  «aielée 
l)*un  cheval  ou  mulet  ou  de  deux  boeufa,  conducteur  compris,  qat- 

funte  centimea ,ci....»  

rtte'duux  *iA(CI^ÉttK  ou  uéuIms,  vu  quatre  Imuft,  conducteur  cam^nt, 

••ofikMita  cantiiNa,  ci..  •  fi 

De  troia'ctecffnus  ou  wnled»  d  le  conducteur,  c[uatre*^m:^ts  ceiitiiiif*» 

d  ^  ,  lî 

Pour  le  ^posMiiga  dNtnc  dmtvlte  A  'vidc,  la  i&cvd  et  lu  coodudcaii 

idagi  centimea  t  d. •••••••••  

Pèur  une  charrette  chargée,  employée  au  transport  dm  engruiitoa  Ih 

rentrée  4»  fécolles,l«  cheval  -on  deux  boBuft,  et  le  coodnctc«, 

vingt  ceniimei,  ci  • .  «  1 1 

Int  même-à  tide,*lu  dMvul  m  dota  houft,  et  le  conducteur,  qoias 

centimes,  ë;  «  i 

La  mémn^  chargée  lou  non  éhaigée,  attelée  seulnnent  d*ua  lus  ce 

d*UM  Inaaiat  ai  le  ceodttdeur,  qoinio  coatimci,  ci.  1 
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CHarp^,  ùn  cbévîil  «  le  totirlwmut,  cm»fnRn^p  cwfmes,  ci. .... .  n'%f^ 

CliKrgé,  df  ui  cbtivtfai  et  ie  condlticte^,  soixante  et  quinze  ceniTmes, 

  t   i  i ...... .  t  y5 

Chargé,  tpois  chevaux  et  le  conducteur,  un  ftèfit  iKt  rentitneÉt,  ti.. .  i  lô 
A  'fioèt'  iMbW  ifVnft-  %cMl  fdiHtVKit  %l  %ft  t^t^ttlIUilMM,  'Ting^-cfiiq  isA* 

timei,ei  :   :  4»  «S 

It  MHI  idMf^sl ,  ifrctët  otl  lidBflif  ^feMMaiBft  fit  ijuU^fliÉ 

*  Mi^Ai  pout*  le^  lifttflagê^  cî*d6É«M,  èomiirê  pnnr  un  cheVtt  ott 
mulet  non  charg((,  M  par        (M  ilnêsèe,  lè  étott  Bié  |jîôtar  kl 
àncs  f»n  fi[ne>SP!i  non  charges. 
Lit  batelier  ne  pourra  être  contraint  h  passer  une  vttîtnrc,  charrette  ou 
chariot  se  présentant  isot^^mcnt,  que  lorsque  le  conducteur  lui 

assurera  une  recette  d  au  nioiu't  ^oixantç  et  dix  centimes,  li  

19aM  telrfjps  Û€à  4iaotii!i  Mtrk  «  lê  AroH  mté  'fltiirfiM  .potfr  InCi  iffliéi 
•or  la  Loire,  et  augmenté  d*iio  tien  pouf  eeut  |ilicAi  w\e  CSiMVw 

Léi 'fltat  aiaront  irêpatétt  haum  1orsqu*dlmit«inâmm  la|nrthi-jil9hil«co 
rouge  do  poleau  de  hauMtir 'établi  sur  !a  thre#e  emtre-lia^gt!. 

Le  passage  sMti  interdis  qnand  les  eaux  surmonteront  la  partie  peinte  en 
rouge  dudit  j|Miteai>,  qttHod  ni  riviè^  charriera  de»  gla^t,  ét  dio  ies  tttnf) 
de  débâcle. 

Les  b  ics  et  bateaux  nr  pourront  jamais  ^Ire  charges  au  delà  Ôa  poids  qui 
les  ferait  enfoucer  jusqu'aux  lignes  de  flotlai&oa  tracées  en  rouge  sur  leurt 

llives. 

S.  Sont  eiempta  des  drotla  de  p^age  :  * 

1*  Les  préfeu  et  sous-préfets  en  tourné*  d«is  lean  dépertenanti  elarrai* 
dissemenis,  les  maires,  les  juges  dHnstmction  et  procureurs  impériani,  les 

jvges  de  paix  et  leers  gr^tliers,  les  commi^Âaii^  de  police  et  *aiitrel  agents 
de  police  judiciaire,  Icki  inçrénieurs  et  agents  des  ponts  et  cKauMt^es,  tes  diree^ 
tcnrs  et  employés  des  administrations  de  renn-girtrement  et  dci  dmtiaines, 
des  ctxitribulions  directes  (les  |ierceptcurs  con»pris),  des  cootrîbalions  imli^ 
recies  et  des  douanes,  les  agents  de  l'administration  lortiatière^  des  lignes 
télégraphiques,  les  agents  voyers,  piqueors  et  eantoiuriert  dil'dïftilîiM  vici- 
naut*  les  i  ai gwiu»  Imb  himIKibm,  les  vérificateurs  4Bs|Nitfh«tlultiMi«  les 
préposés  d'octroi  et  les  r«ct4>urs  nmux,  mais  pour  le  cas  leafaieal  •&  M 
divei^  fmetidkHMM  èl  employés  serodt  dbiigés  de  pess^r  d*une  fht  à  Uautfe-e 
pour  cause  de  service,  et  sous  la  condition  que  les  employés  •seront  revotas 
des  marques  dîstincllves  de  leurs  fondions,  ou  porteurs  de  ienrt  com- 
missions ; 

Les  miuistres  dos  dilTérents  cultes  reconnus  par  TÉtai,  ainsi  que  leurs 
assistants. 

Les  préfets,  smis-préliBis,  et  ftntfci  todioiiiMires  désignés  au  .paémt  pari- 
graphe,  auront  le  droit,  dans  leurs  tournées,  de  réclamer  le  passage  en 
franchise  dis  hm  decrélîirfis,  dits  doin<sliqi<êl  Éltachés  à  leor  permno,  et 

de  leurs  voitures  et  conductéafi\ 

a*  Les  malles-postes,  les  courriers  et  les  estafettes  du  Gouvernement; 

3"  Les  trains  d'artillerie,  cVst-à  dire  les  bouches  à  feu  et  caissons  militaires 
chargés  de  munition*^  de  guerre,  ainsi  que  les  militaires  ou  conducteurs  qui 
les  accompagnent  ;  les  bouviers ,  bœufs  et  voitures  requis  pour  le  transport  des 
vivres  de.rarnK&,  des  équipages  des  troupes  et  des  militaires  malades;  1m 
Voitures  cellulaires  et  leurs  chevaux  0t  eondndciiiti 
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Les  militaires  de  tous  grades  voyageant  avec  lean  corps,  Us  sous-ofTî- 
cierset  les  sojdats  voyageant  iioiémejot;  la  gendarmerie  dans  Tcxercice  de  ses 
fonctioDft)  ainii  <|iie  1m  indivîdot  eondoiti  par  U  geiidanMm,  et  les  voilures 
et  «hmaz  servimt  à.les  tninporter,  à  U  chùge  de  représenter,  çoit  une  fiMÛIle 
ém  fOQie,  soit  im        db  smiee. 

Les  gardes  nationaoz  marchant  ea  ^étedMOMOl  OU  '•^4rTffitt  pour  U  ati^ 
^nçe  public,  mais  à  la  même  condition. 

Quelque  fréquents  et  nombreux  que  soient  les  passa^  des  corps  et  indl- 
YÎdos  qui,  aux  termes  des  dispositions  ci-dessus,  doivent  jouir  dn  droit  de 
firanchise,  le  fermier  ne  poun  a  prétendre  à  aucune  indemnité. 

3.  Le  fermier  sera  tenu  de  passer  une  personne  seule,  sans  exiger  d'autre 
dnril  le  droit  simple,  lorsqu'elle  «ara  attendu  sur  le  p^rioa  lapa  de  tempe 
Mm  d*aae  beure  povr  lea  Daea  et  dVme  deni-beiire  pour  les  paieg  chenal 
ellaaliatelets. 

. .  Il  devra  passer,  sans  aucun  délai,  les  fonctioottaiwat  aganta  et  autr»  per- 
sonnes d(''sign<''es  à  l'article  3  du  présent. 

Toute  autre  personne  qui  voudra  passer  isolément  et  sans  attaDdre  oe  lape 
de  temps  payera  le  droit  fixé  dans  ce  cas  par  ic  tarif. 

Le  fermier  sera  tenu  de  passer,  soit  avant  le  lever,  soit  après  le  coucher 
du  solcU ,  sans  exiger  aucun  droit,  mais  seulement  pour  Texercice  de  leurs 
foDctioiis,  les  préfisla,  sons-préfets,  les  msires,  les  juges  dinstrocUoo  el  pro* 
coreurs  irapériaax,  les  jagw  de  peix  et  leurs  greffiers,  les  coaunissairce  de 
pidiee  et  autres  agisatade  police  judiciaire ,  les  employés  des  douanes  et  des 
eontributions  indirectes ,  la  gendarmerie,  ainsi  que  les  miDÎstiee  des  différents 
culiaaracoimos  par  l'État  et  leurs  assistants. 

tm  »  

Errata.  Bullelin  des  lois,  xi'  série,  u"  66,  pages  iSog  et  i3ir>.  dn(e  du 
décret  impérial  relatif  aux  décorations  étrangères  et  du  rapport  à  i'F.mpereur 
snr  le  mode  d'exécution  de  ce  décret,  au  iieu  de  Du  IJ  Jum  i6ôo,  lisez: 
Dm  iO  Jam  i8SS. 


.  Paris,  le  1"  *  Noveoibre  1Ô53. 

Lé  Gardé  dês  Sceaux 9  Ministre  Seerétairê 
éTétai  aa  département  de  la  Jaetiee, 

AfiBÀTUCa. 


'  '  Cette  date  est  celle  de  la  réception  du  Bulletin 

au  ministère  de  la  Justice* 

Ob  «'«Ums  fw  U  BdlciiB  teloit,  InisM  ét  9  finacs  ptr  ta ,  I  It  etfast  ds  riapriMrfa 
Iffesit ,  —  Am  Uê  Diiictttri  im  poiHt  in  Hfù^mnÊh 


biPaiMEAis  iMPiauLE.  —  1*  Novembre  i853- 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N*  102. 


N*  8^9'  —  DicRBT  IMPÉRIAL  relatif  atUB  CautionnemenU  de$DincUun 
dtk  T^rafhe  et  dêt  Ckrfi  da  Snvicê  téUgraphiquê  elm^  è$  fa 
jMnHpfûNtMi  Ttam. 

Du  9  Septembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Emperbqr  DBS  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  les  articles  96  et  97  de  la  loi  du  aS  avril  1816; 
Vu  Tarticle  i4  de  la  loi  du  8  août  1847  portant  fiiatîoa  dn 
budget  de  rexoccioo^  i848«  ainsi  oonçu  : 

•  Les  cautionoomanti  dont  la  quotité  n  est  pas  détorminée  nar  la 
loi  seront  fiiée  par  ordonnance  royale  rendue  sur  le  rapport  da  mi* 
nistre  compétent,  de  concert  avec  le  ministre  des  finanoea;» 
Vu  l'article  4  du  décret  du  3i  octobre  1849  (1); 
Vu  Tarticle  i3  de  la  loi  du  8  mars  i85o; 
Vu  Tarticle  7  de  la.  loi  du  a8  mai  i853  ; 
Vu  Tavis  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  ]dei 


Sur  le  rapport  de  notre  ministre  aearétaire  d*état  an  département 
de  lintérienr^ 

AvoKS  oicaiTi  et  dscilétons  ce  qui  suit  : 

Abt.  l**.  Les  cantionnements  des  directeors  dn  télégraphe 
et  des  clie6  dn  service  télégraphique  chargés  de  la  perception 
des  taxes  seront  réalisés  en  numéraire  au  trésor  public. 

2.  Les  cautionnements  seront  déterminés  à  chaque  muta- 
tion d  après  les  bases  suivantes  : 

1**  Pour  les  bureaux  dont  ia  recette  mensuelle  dépassera 
mille  francs,  le  cautionotmeat  son  égal  à  ia  recette  moyenne 
réalisée  pendant  cinq  joors,  sans  pouvoir  être  inférieur  à  deux 
nulle  francs; 

 III^IW^  

(1)  X*  série,  fiuU,  sio»  1753. 

SétU.  60 
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9*  Pour  les  bumnx  dont  la  recette  annuelle  çjépas^eya  mille 
francs  et  dont  !a  recette  mensuelle  sera  moindre  que  niHle 
francs,  le  cautionnement  sera  double  de  la  recette  moyeune 
d'un  mois,        pouvoir  étra  infériecir  à  cinq  o^nts francs; 

3°  Il  ne  sera  pas  exigé  de  cautionnement  pour  les  bureaux 
dont  la  recette  annuelle  sera  inférieure  à  mille  francs. 

3.  L'application  des  bases  ixéci  par  Tarticle  a  du  présent 
décrèt  pourra  être  frite  d'offîce  par  le  ministre  de  Tiotérieur; 
lonque  pendant  ttne  année  entière  un  cautionnement  aura  été 
^  d*un  quart  au  moins  inférieur  aux  proportions  ci-dessus  ipdir 
(juées,  îi  pourra  être  revisé  et  porté  an  taux  réglementaire* 

ft.  Les  cautionnements  seront  fixés  par  Tarrété  dB  nomina- 
tion.  La  quotité  eu  sera  révisée  à  chaque  mutation.  Il  ne  sera 
pas  tenu  compte  des  coupures  de  recettes  qui  ne  correspondront 
pas  à  une  fraction  de  cautionnement  de  cent  francs. 

5.  Le  ministre  de  Tintéri^ur,  sur  la  proposition  dç  Tadsiiî- 
nistrateur  en  chef  des  lignes  télégraphiques,  fixera  le  cautionne- 
ment des  divers  liiiramx,  eonfemémeat  aux  bases  fixées  par 
IWlM»  a  du  piéseal  décret,  et  d'après  les  recettes  réalisées 
pendant  la  dernière  année  eipttée. 

Signé  )f  AFQtitolV. 

Par  l'Empereur  : 

Signé  f,  as  YaasiaaT, 

N*  85o.  —  Décret  impérial  qui  anfor-lsc  la  ville  de  Corét  à  én^mu 
*  Statue  à  la  mémoire  du  Général  Paoli. 

Da  11  Septembre  i8S3. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  voiopU  ^tf^tiwiate» 
EiftPxaxuA  PE^  Fmuçais,  k  tçus  fié/nenU  ^t  i  v^nir,  BAun» 

Siir  lfi«a(^r(  (fenain  ialnislns  secfélaiae  d^élal  ae  département 
de  rintériëur; 

Y^  rcrdonnaojç^  du  I.Q  jiuUet  1 8i  G  (i) , 

ttooNS  aésaén  et  akqw^ohi  ce  <fai  tmà  < 

Aat.  t*".  La  Ville  deCorté  (Corse)  est  autorisée  k  éri^r,  fnr 

^M^*sénaf  DulL  rov,  IT  S^6* 
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principale  place.  pubji(|ue.  i^QI^Q  kU^Uà- 

oîre  du  général  Pao/i,  ' 

2.  Notre  ministre  «ecrétaîre  tféHt  an  département  4e  J  iut^. 
îu^  e«t  chargé  de  rcxéçution  du  présent  décret 
Fait  au  palais  de  Saiat-Cloud,  le  ii  Septembre  if^è^ 

âipi<  NAPOLÉON. 
Signé  V.  M  PflttiMy. 


txtntùrdmmn  pour  ks  frais  depoSee  de  l'Agglomération  lyonnaise. 

Da  i5  âeptemlire  iS53. 

NAPOLÉON,  par  la  crAce  de  Dieu  etk  vrienté  Aitfottaie, 
iPXRKUR  BË8  Français;  à  toas  présents  et  à  venibr,  salW. 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaux,  ministre  de  la  jaslM 
argé  par  intérim  du  département  de  Tintérienr; 

Va  k  loi  da  19  juja  i86t ,  eoftéernaat  lea  dépenses  de  Taiglmi- 
Ihni  l^^naiiei 

V^u  la  loi  du  8  juillet  i8&a  portant  ikaUoa  du  budge^  des  défepfffff 

:  Vexercicc  i853; 

Va  le  décret  du  6  juillet  i853  (i),  qui  a  transporté  au  budget  du 
iuistère  de  Tinlérieur,  en  exécution  du  décret  du  ai  juin  préoé- 
II  t  (2) ,  les  crédita  de  Fancien  mipisière  de  ta  police  générale  t 
Vuiee  arlides  91  et  36  de  rordomianee  da  5i  ma!  i8S8  (3)  ; 
Sur  l'avis  du  Conseil  des  ministres» 

ûécRàTB: 

AnT-  i*'-  Il  est  ouvert  au  budget  du  ministère  de  Tiatériear, 
ercice  i8$3»  et  par  addition  an  montant  du  chapitre  nr  Vm 
1  budget  de  Tatteien  ministère  de  la  police  générale  (Frall  de 

)Kce  de  1  agglomération  lyonnaise),  un  crédit  extraordinaire 
i  cent  cinquante  et  un  mille  sept  cents  francs  orne  centimes 
51,700'  11*). 

2.  li  sera  poorvn  à  cette  dépense  au  moyen  da  teeemne* 

(i)  XI*  série,  BoU.  7a,  n*  661. 

>)  «•lÉrie  BçJL  62,  n' 573. 

13)  IX* série, BolL  579.  n''7437. 

6O4 
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ment,  sur  lescommanes  dépendant  de  cette  agglomération,  dn 
contingent  qui  leur  est  imposé  aux  termes  de  la  loi  du  19  juin 
i85it  et  du  r^lement  d'administration  publique  du  d  sep» 
tMubre  suivant  (i)»  pour  subvenir  aux  frais  de  police  de  Texer- 
dce  i853. 

5.  La  régularisation  de  ce  crédit  sera  ultérieurement  sou* 

mise  à  la  sanction  législative. 

4.  Notre  garde  des  sceaux,  ministre  de  la  justice,  chargé  par 
intérim  du  département  de  l'intérieur,  et  notre  ministre  secré- 
taire d'état  au  département  des  finances,  sont  chargés,  chacun 
en  ce  qui  le  concerne ,  de  Texécution  du  présent  décret,  qui  sera 
inséré  au  Bulletin  des  lois» 

Fait  au  palais  de  Saint-Gloud,  ie  i5  Septembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur  t 

Lê  MfâklM  âê$  jaumm,  -      tdGoHie  des  tcêoax,  Mimttn  de  la  jastletg 
Signé  BiaiiV«  '  clmr^parmtinmiAdépmrttmtiudtfiiUi^ 

Signé  ABiâiVGCE. 


N*  85a.— Dicjurr  impérial  qui  détermine  leshrmstniétmtlnqwêUm 
la  Compagnie  da  Chemin  de  Jler  dê  Paris  à  Chtrboarg  sera  tenue  dê 
Jmn,  vis-à-vis  de  l'État,  akêriêt  jtul^icaims  qm  lui  iorI  mptuéet 
par  «m  Cakitr  de$  chargm. 

Du  a5  Sqttomhre  &853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EuFfiREUA  D&s  Français  ,  à  tous  préseuU  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d*éUt  au  département 
de  ragricoltare,  do  commerce  et  des  travaux  puMics, 

Vu  la  loi  du  8  juillet  i852,  qui  a  autorisé  la  concession  du  che- 
min de  fer  de  Paris  à  ('licrbourg,  ensemble  le  cahier  des  charges 
y  annexé,  et  spécialement  les  articles  l\  et  8  ainsi  conçus  : 

Art.  4.  «Le  minbtre  des  travaux  publics  s'engage  à  garantir,  au 
«Bomde  TEtat,  à  la  compagnie,  pendant  cinquante  ans,  rintérét  4 
châtre  pour  cent  et  Tamortissement  calculé  également  à  quatre  pour 
ccent,  pour  la  même,  durée,  d*une  sonmie  de  qualorse  millions 
t  quatre  cent  mille  francs,  qu'elle  est  autorisée  à  emprunter  pour  Tesé- 
t  cntion  de  la  première  section. 


(1)  x«s4ffie,Boil.44i,a*Ss3o. 
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B.  n*  101.  (  845  ) 

•  LesoUigations  d«  remprunt  ne  pourront  être  émisoi  ^*fta  fiir 

•  Ol  à  mesure  de  ravancement  des  travanx,  et  à  la  charge,  par  laconi- 
«pagnie,  de  jutlîfier  de  remploi,  en  achats  de  terrains  et  en  travaiu 
«  et  approYÎsioDnemcnts  sur  pYaoOt  d*une  somme  triple  de  celle  dont 
«rémission  aura  été  autorisée. 

ccUn  règlement  d'adminbtretion  pnbliqae  déterminera  les  formes 
«  suivant  lesquelles  la  compagnie  sera  tenue  de  justifier,  vîs^à-vîs  de 
«rÉtet.  1*  de  Texécution  des  conditions  approuvées  par  le  Gouverne- 
«menif  pour  la  réalisation  de  son  emprunt  et  pour  Temploi  des  fonds 
«  qui  en  proviendront  ;  a*  de  ses  frais  annuds  d*entretien  et  d*ei]doi- 
«  tation,  et  de  ses  recettes.  ■ 

Art.  8.  «  Elle  pourra  emprunter,  sous  la  garantie  de  TÉtat,  les  demi 
«cinquièmes  du  capital  nécessaire  pour  ces  travaux  (pose  de  la  voie, 
«clôture,  matériel),  le  tout  dans, les  CKmditions  ordinaires  stipulées 
«  aux  articles  4  et  5  ci-dessus.  • 

Considérant  que  dans  ses  statuts  la  compagnie  a  fixé  elle-même  à 
dix-huit  millions  la  somme  qu*elle  doit  demander  à  Temprunt  pour 
Texécution  de  la  ligne  entière,  fixant  ainsi  à  trois  millions  six  cent 
mille  francs  la  part  afférente  à  la  section  de  Caen  à  Cherbourg  ; 

Considérant  que  celte  évaluation  no.  dépasse  pas  les  prévisions  des 
devis  dressés  par  les  ingénieurs  de  l'Etat,  et  que,  dès  lors,  on  peut 
admettre ,  dès  à  présent ,  que  la  garantie  portera  au  maximum  sur  un 
emprunt  de  dix-huit  millions  ; 

Notre  Conseil  d'étai  entendu. 

Avons  DÉQRfiTs  et  D^CABTONS  ce  qui  suit  : 

TITRE  I". 

DU  A6BBTS  DB  SURYinLARCB. 

Art.  1".  Un  commissaire,  nomme  par  notre  ministre  de 
l'agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  est  chargé, 
•OQs  son  autorité,  de  surveiller,  dans  l'intérêt  de  l'État,  tous  les 
actes  de  la  gestion  financière  de  la  compagnie  du  chemin  de  fer 
de  Pana  à  Gherbonig. 

A  cet  elfet,  la  compagnie  loi  oonimiuiiqaera,àtoa*A  épocpie, 
les  registres  de  iMS  d^ibérations,  ses  livres  jonmaax,  son  grand 
Kvre,  aet  comptes  coaranta,  sesregiatres  à  sonche^  et  tons  anlves 
documents  ou  pièces  qu'il  jngera  nécessaires  poor  oonstater  la 
situation  active  et  passive  de  la  compagnie. 

Elle  lui  fera  ouvrir,  dans  le  même  but,  ses  ateliers,  maga- 
sins, dépôts  de  matières  et  valeurs  de  toute  nature,  y  compris 
les  deniers  eu  caisse  et  les  effets  en  portefeuille. 

2.  Le  commuaaire  aora  le  droit  d*asaaler  à  Umtealetaéaooai 
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de  l'âisembïée  générale  de  la  compagnie*,  et  11  pourra  requérir 
rinsertion  de  ses  obsenalions  au  procès-verbal. 

3.  Les  instructions  à  donner  au  comiuissaire,  pour  raccom- 
plissement  de  sa  mission,  seront  arrêtées  de  concert  entre  nos 
«  miniatrea  de  riigriciilii»o«  du  cobuwco  «4  de»  travm  [MibUoit 
ei  de»  fiotncea. 

Aé  Lw  opéffitioiis  financière»  cl  la  éomptalniîté  de  la  moh 
pagiiîe  teront  soumises  à  la  irMfloation  de  linspecthm  génénle 
des  finances,  qui  aura,  penf  raoeomplissèment  de  8Àmissi<niy 
toutes  les  facilités  dévolues  au  commissaire  dtt  Gouvernement 
par  larlicle  i*'. 

TimE  n. 

AÉALISATXON  DE  {.'fiUFAUNT. 

5.  Le»  obligatfoQS  de  Temprunt  seront  8ôn80[îte8  par  la  com- 
pagnie et  contre-signées  par  le  commissaire  dtt  Gouvernement. 

La  forme,  la  quotité,  le  mode  et  le  taux  de  négociation  des 
obligations,  ainsi  que  les  époques  et  le  montant  des  versements 
du  capital  des  obligations  souscrites,  devront  être  préalablement 
approuvés  par  notre  ministre  de  i  agriciiitnie»  du  onnamerce  et 
des  travaux  publics. 

Lorsque  la  totalité  des  obligations  aura  été  émise,  et  les  vei^ 
aements  du  capital  desdite»  obligation»  complètement  effectué», 
le  maximum  de  Tannuité  garantie  par  l*État  sera  de  huit  oent 
trente-huit  mille  franc»,  savoir  : 

Ponr  les  intérêts   790,000^00* 

SftfM»ranMftiaMaiSaU««»»a  118,000  00 

Total  83â,ooq  oq 


Ju»qu*à  la  réali»ation  de  la  totalité  du  capital  da  f  en^ianly 
f  mulé  aeim  iég|é»  en  v»»on  de»  »nmwe»  vente»  paor  ledit 
empwit* 

6.  La  compagnie  sera  tenue  de  fournir,  tous  les  semestres, 
un  état,  visé  par  le  commissaire  du  Gouvernement,  indiquant 
le  montant  des  versements  efifectués  pendant  le  semestre,  en 
vertu  des  autorisations  donnée» par  le  ministre,,  et  remploi  de» 
sempe»  qu'il»  ont  produite»» 

En  conséquence,  k  CD—pagnie  anéfeva  n»  iightw»  tt  éd* 
Mini  la  »iiHBlim  dnae^nonHile  de  ean»lfuolieB*tnleft  Moelle» 
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jM'Ièn  â^plSdVé8,  et  le  niétttit,  avec  toutes  les  pièces  justificatives»  à 
uHSisposîtîon  (lu  conimîssaîre. 

Elle  y  joindra  un  éfat  des  dépenses  faites  et  consLilées  jusque- 
là,  maî^  qui  n'auraient  pu  être  liquidées  ni  payées. 

La  forme  des  ^ocumenls  que  la  compagnie  devra  fournir  sen^ 
déterminé  paf  Àotre  laiolstre  de  Tagriculture,  da  commerce 
et  des  travaux  publics. 

7.  Le»  emii|Me9  et  les  pièce»  à  rappid  aérant  aetiittia  à  i'eza- 
meii  d'une  eotnmissieii  spédale,  nommée  par  notre  miniatre  dé 
Pi^ciiltare,  dtt  commerce  et  des  travanx  pobMca. 

TITRE  ni. 

luaimc^Tioif  psa  ascaTTsa  ax  naa  rapsassa  amiiiBL|3a 
miTaaTiBa  aT  D*aztLOiTATioa. 

8.  Le  montant  des  recettes  et  produits  de  toute  nature  sera 
justiûés  par  des  extraits  des  registres  tenus  par  la  compagnie  et 
certifiés  par  le  directeur  et  Tagent  comptable.  Ces  ea^tnûta 
devront  être  vérifiés  et  visés  par  le  commissaire  du  Cf^avenae» 

meot. 

9*  Seront  considérés  conmie  frais  ^nooels  d^entretien  et  fl*ex* 
ploîtation  toutes  les  dépenses  qui ,  à  partir  de  Tentier  aoliivement 
de  la  ligne  de  Paris  à  Cherbourg,  auront  été  fuites  dana  un  but 

d'utilité  pour  les  réparations  ordinaires  et  extraordinaires,  Tex- 
ploitatîon  et  radnjinistralion  du  chemin  do  fer  et  de  ses  dépen- 
dances, ainsi  ({ue  les  contributions  de  toute  nature  (|ui  auront 
été  payées  par  la  compagnie. 

10.  Les  dépenses  d'entretien  et  d'exploitation  seront  cons- 
tatées par  la  production  de  toutes  les  pièces  justificatives  que 
le  ministra  de  Tagricultiire,  du  commerce  et  des  travaux  pu- 
blia jugera  utflea. 

11.  La  oompagnie  sera  tenue  de  dresser  un  budget  annuel 
de  ses  dépenses  d'entretien,  dVzploHation  et  d'adminlatration. 

Ce  budget  sera  communiqué,  par  Tintermédiaire  du  com- 
missaire, à  notre  ministre  de  Tagriculture ,  du  commerce  et  des 
travaux  publics,  au  plus  tard,  le  premier  décembre  de  chaque 
année,  pour  l'année  suivante. 

Les  modifications  qu'il  y  aurait  lieu  d'apporter  à  ce  budget, 
dana  le  cours  de  TeiLercice,  devront  être  également  communi- 
quées, dana  le  plus  court  délai •  an  miniatre*  par  Tintermé- 
dîaire  du  «lanriiaaite. 
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12.  La  compagnie  sera  tenue  de  produire,  dans  le  courant 
da  quatrième  mois  de  chaque  semestre,  un  état  approxiaiatif 
des  recettes  et  dépenses  probables  du  semestre»  indiquant,  en 
cas  d*insn(Bsance  du  produit  net,  la  somme  nécessaire  pour 
compléter  le  service  de  Tempiont,  et  pour  iaqndle  il  y  aorait 
Ken,  selon  les  prévisions  de  la  compagnie,  de  recourir  au  trfr 
sor  publie. 

Cet  état  sera  contrôlé  et  vérifié  conformément  aux  disposi- 
tions arrêtées  ci-dessus ,  et  notre  ministre  des  finances  fera  ver- 
ser dans  la  caisse  de  la  compagnie  la  somme  reconnue  nécessaire 
pour  parfaire  le  payement  du  semestre  :  Ce  versement  aura  lieu 
contre  la  remise,  pour  une  somme  égale,  de  coupons  d^intéréts 
à  payer  et  de  titres  d*obligations  à  amortir  à  Téchéanoe  du  se- 
mestre, lesquds  coupons  et  titres  seront  frappés  d\in  tinahre 
d'annulation  et  restitués  à  la  compagnie  lorsqo*dle  en  aura 
remboursé  le  montant. 

Il  sera  tenu  compte  à  FÉtat  de  Tintérét  de  ses  avances,  cal- 
culé au  taux  de  quatre  pour  cent;  cet  intérêt  sera  r^lé  à' la  fin 
de  chaque  année. 

13.  La  compagnie  sera  tenue  de  remettre,  chaque  semestre, 
à  notre  ministre  des  finances,  la  totalité  des  coopons  d^intérêts 

payés  et  des  obligations  remboursées. 

Ces  titres  seront  frappés  d'un  timbre  d'annulation  et  resti- 
tués à  la  compagnie  sur  récépissé  énonciatif. 

14.  Tous  les  semestres,  un  mois  avant  Tépoque  fixée  pour 
le  payement  des  intérêts,  le  commissaire  rdèvera ,  sur  les  livres 
de  la  compagnie,  le  montant  des  versements  effectués,  confi>r- 
mément  à  Tartide  5  du  titre  n  ci^essns. 

Le  commissaire  relèvera  également,  sur  les  procès-ver- 
baux des  assemblées  générales,  le  nombre  et  les  numéros  des 
obligations  désignées  chaque  année,  par  un  tirage  au  sort,  pour 
le  remboursement,  conformément  au  tableau  générai  imprimé 
au  verM  des  titres. 

U  surveillera  Temploi  des  fends  avancés  par  le  trésor  en  osé* 
CQtion  des  dispositions  de  Tartîcle  12  ci-dessus. 

TITRE  IV. 
UQuiOàTioif  DBS  nonurrs  mm. 

15.  A  la  fin  du  premier  semestre  de  çhaque  année,  la  corn** 
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pi^k  éUiWra.le.coœpte  géoéral  des  dépense»  «1  des  recfïltei 
da  semestre  t  tel  qa*il  résultera  des  écritores;  ce  compte  ne-sera 
toutefois  arrêté  que  provisoirement  et  sans  préjudice  du  règle- 
ment définitif  dont  il  va  être  parlé. 

A  la  fin  de  chaque  année ,  elle  établira  le  compte  général  des 
recettes  et  des  dépenses  de  Texercice. 

16.  Les  comptes  certifiés  par  le  directear  chai^  de  la  comp- 
tabilité de  la  compagnie,  et  vérifiés  par  le  commissaire,  seront 
soumis,  dans  les  trois  premiers  mois  de  rcxercîce  snîvaot,  à 
Texamen  d'une  commission  nommée  par  notre  ministre  de  l'agri- 
culture, du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  composée  de 
sept  membres,  dont  quatre  seront  désignés  par  notre  ministre 
des  finances  et  trois  par  notre  ministre  de^  Tagricalturet  du 
commerce  et  des  travaux  publics. 

17.  La  commission  se  transportera  par  elle-même  ou  par  ses 
délégués  au  siège  de  fadmfntstration  de  la  compagnie  et  s*y 

fera  représenter  les  registres,  pièces  comptables  et  autres  docu- 
ments qu*eUe  jugera  nécessaires  à  la  véritication  des  comptes. 

£lle  adressera  ensuite  son  rapport  avec  lesdits  comptes  à  notre 
ministre  de  Tagriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics» 

.18.^  Notre  ministre,  sur  ledit  rapport,  arrêtera  le  montant  des 

recettes  et  des  dépenses  qu'il  jugera  devoir  être  admises  défini- 
tivement, et  il  fera  connaître  à  notre  ministre  des  fioaDces  le 
résultat  de  cette  liquidation. 

Dans  le  cas  où  cette  vérification  ferait  reconnaître  que  la  com- 
papiie  a  demandé  au  trésor  une  avance  trop  considérable ,  elle 
devra  immédiatement  lui  rembourserrexcédant  avec  intérêt. 

Toutes  les  pièces  justificatives  fournies  parla  compagnie,  à 
Tappui  dndit  compte,  lui  seront  rendaes  sur  récépissé  énon- 
ciatif. 

UTRE  V. 

DISPOSITIONS  GÉMEAALES. 

10.  Dans  le  cas  où  la  compagnie  se  croirait  lésée  par  les  rè- 
glements arrêtés  ainsi  qu  il  est  prescrit  ci-dessus,  elle  aura  son 
recours  au  Conseil  d'état  par  la  voie  conlentieuse. 

20.  Notre  mioistre  secrétaire  d'état  au  département  de  l'agri-^ 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  notre  ministre 
secrétaire  d*état  au  département  des  finances,  sont  cbaigés • 

XI'  Série.  6o.. 
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chicmai mqailà «moenie\  derexéoiitiM  do préMOt  déeMt 

Fait  à  Lille ,  le  a5  Septembre  i853* 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  r£aipereur  : 
Xt  JfMÛfrf  steréuurêj^élât  as  iépariemadiâ  ttigriewÙHn, 

Signi  P.  MâMOL 


N*853.  —  DiCBET  lUPintAL  qui  détermine  les  formes  suivant  lesquelles 
l'A  Compagnie  concessionnaire  du  Chemin  de  Jer  de  Mézidon  au  Mans 
uni  tenue  de  Jaire,  vis-à-vis  de  l'Etat,  diveneê  Juiti/icakont  gui  hi 
K,;U  imposées  par  son  Collier  des  charges. 

Du  aS  Septembre  iô53. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dicn  et  la  volonté  nationale, 
£mp£R£QR  des  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sue  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*é!at  an  département 
de  ragricttttnie,  da  commerce  et  des  travaille  pnblics; 

V^i  k  loi  da8  joâfot  tSSa  ,  qui  aanteriaélaeeuee^ridn  dd  dieorin 
de  ht  d*emk«ncliuenl  de  iMndon  m  Mans,  eotenMB  le  edkier 
dm  charges  y  annimé,  et  spécialemeDl  rarlîelt  ainsi  codçq  : 

«  Le  ministre  des  travaux  publics  s*engage  à  gartiilir  an  noM  de 
f  rÉiat,  ik  la  compagnie ,  pendant  cîoquaoteans  t  rinlérèt  à  quatre  poer 
ccent  et  Tamortissement  calculé,  également  h  quatre  pour  cent,  pour 
tla  même  durée,  d*uiie  somme  de  dix  millioDS  de  francs,  qu'elle  est 
t  autorisée  k  empronler  pour  Texécution  dudit  chemin. 

«  Lea  nUigeliena  de  rempmni  ne  ponrjron»  être  éaaises  qn*i«  Ibr  et 
cà  nnsnre de  revaoeement  des  trarsm,  et  àla  cbn^e,  par  k oaoïpap 
t  gnie,  de  justiûer  de  Temploi  en  achat  de  terrains  ou  en  travaux  ei 
topproviéionnements  sur  place  d*une  somme  triple  do  celle  dont 
t  rémission  aura  été  autorisée. 

«Un  règlement  d*admînialrotion  pnliliqne  déterminera  les  formes 
«suivant  lesquelles  la  compagnie  sera  tenue  de  justifier,  vfs4-vîs  de 
«fÉtat,  1*  de  rexécutfonvdes  conditions  approuvées  parle  Gouverne- 
•ment  ponr  la  réaUaaHoii  de  son  emprunt  et  pour  Temptoi  des  fowk 
«qui  en  proviendront;  a*  de  ses  firais  annoels  d*eairetHn  el  d*eipli»* 
«tatioo,  es  de  ses  recettes;  • 

Notre  Coûi>cii  d\.iai  euleudu, 

Am»  ntooM  et  tétmixow  ce  qoi  lolcf 
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TITRE  V. 

DES  AGEMS   DE  SCRVEILLAKCB. 

Art.  l*'.  Ua  cosmi^saîre,  nommé  par  notre  ministre  deragri- 
coltore,  da  oommeroe  et  des  traraux  publics ,  est  chargé,  sont 
6on  autorité,  de  surveiller,  dans  l'intérêt  de  TÉtat,  tous  Jes  actes 

dé  la  gwtion  finarrcière  de  la  conipagnîe  de  FOde&t,  concession- 
naire  du  rliemin  de  fer  de  Mézidon  au  Mans. 

A  cet  cfTel,  la  comp-ic^iiie  lui  coniumniqucra ,  à  loule  (!;poque, 
les  regisln  s  de  ses  délibérations,  ses  livres  journaux,  son  grand 
livre,  ses  comptes  cou;-ants,  ses  registresà  souche,  et  tous  autres 
docomenfs  on  pièces  qu'il  jugera  nécessâires  pour  consUfer  la 
sitUfllian  active  et  passive  de  la  compagnie. 

Elle  lui  fera  ouvrir,  dans  le  même  bot,  ses  ateliers,  maga- 
sins, dépôts  de  matière,  et  Valeurs  de  toute  nature,  y  compris 
les  deniers  en  caisse  et  les  effets  en  poriefeuille. 

2.  Le  commissaire  aura  le  droit  d'assister  à  toutes  les  séances 
de  rassemblée  générale  de  la  compagnie,  et  il  pourra  requérir 
rinsertion  de  ses  observations  au  procès-verbal. 

~  3.  Les  instructions  à  donner  au  commissaire  pour  i  accom- 
plissement de  sa  mission  seront  arrêtées  de  concert  entre  nos 
nfKittistresdei'iigricuUore,  du  commerce  et  des  travaux  publics,,, 
et  des  finances. 

'  ft.'  L'es  opérations  fiiiancîères  et  la  comptabilité  de  la  cbm- 
pagnlé  seront  soumises  à  la  vérification  de  1  inspection  générale 
des  finances,  qui  aura,  pour  raccomplissement  de  celle  mis- 
sion, toutes  les  facilités  dévolues  au  commissaire  du  Gouverne- 
ment par  Tarlide  i**. 

TITRE  n. 
liAUBÊtum  Hfi  tmimmiT. 

5.  Les  obligations  de  l'emprunt  seront  sousaites  par  li  com- 
pagnie et  conlrc-signées  par  le  comnnsswre  du  Gouvernement. 

La  foruie,  la  quotité,  le  mode  et  le  taux  de  négociation  des 
obligations,  ainsi  que  les  époques  et  le  montant  des  versements 
du  capital. des  obligaUons  souscrites,  devront  être  préakblemeart 
approuvés  par  notre  ministre  de  Tagriculture»  da  commerce  et 

des  travaux  puî  lîrs. 

Lorsque  la  tolalile  des  obli^'ations  aura  clé  émise,  et  les  ver- 
seaients  du  capital  desdites  obligations  complètement  effectués, 

60m« 
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le  maximum  de  Tannaité  garantie  par  TEtat  sera  de  quatre  cent 
soixante-cinq  mille  dnq  cents fiancs  \  savoir: 

Ptoor  les  int^rêli.  •  •  •  «  •  •  Aoo,ooo' 

£t  poar  VamordaMmeot   65«5oo 

Total.  ••••   465,5oo 

Jusqu'à  la  réalisation  de  la  totalité  du  capital  de  l'emprunt, 
^annuité  scârâ  réglée  en  raison  des  sommes  versée  pour  ledit 
emprunt. 

0.  La  compagnie  sera  tenue  de  fournir,  tous  les  semestres: 

Un  état,  visé  par  le  commissaire  du  Goavernement ,  indi- 
quant le  montant  des  versements  elTeclués  pendant  le  semestre, 
en  vertu  des  autorisations  données  par  le  m^nislre,  et  l'emploi 
des  sommes  qu  ils  ont  produites. 

En  conséquence,  la  compagnie  arrêtera  ses  registres  et  éta- 
blint  la  situation  de  son  compte  de  construction,  tant  en  re- 
cettes qu'en  dépenses,  et  le  mettra ,  avec  toutes  les  pièces  juslifi* 
ciatives,  à  la  disposition  du  commissaire* 

Elle  y  joindra  un  état  des  dépenses  faites  et  constatées  jusque- 
là,  mais  qui  n*auràient  pu  être  liquidées  ni  payées. 

La  forme  des  documents  qnc  la  compagnie  devra  fournir 
sera  déterminée  par  notre  ministre  de  lagriculture,  du  commerce 
et  des  travaux  publics. 

7.  Les  comptes  et  les  pièces  à  l'appui  seront  soumis  à  l'exa- 
men d'une  commission  spéciale,  nommée  par  noire  ministre 
de  Tagriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics* 

TITRE  m. 

mimcATiOR  Dis  BKCBTTBs  BT  Dxs  nipBNsis  Ammxixis 
n*BiiTiiBTiBN  ST  n*BxnLorrATioir. 

8.  Le  montant  des  recettes  et  produits  de  toute  nature  sera 
jusiiGé  par  des  extraits  des  registres  tenus  par  la  compagnie  et 
certifiés  par  le  directeur  et  Tagent  comptable.  Ces  extraits  de- 
vront être  vérifiés  et  visés  par  je  commissaire  du  Gouverne- 
ment. 

9.  Seront  considérées  comme  frais  annuels  d'entretien  et 
d'exploitation  toutes  les  défiensrs  qui,  à  partir  de  l'entier  acLè- 
venienl  de  hi  ligne  de  Mézidon  au  Mans,  auront  îiic  faites  dans 
uu  but  d'ulilité  pour  les  répLrations  ordinaires  et  extraordinaires, 

Texploitation  et  l'administration  du  chemin  dQ  fçr  et  de  ses  dé* 
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pendances,  aiiisî  que  les  contributions  de  tonte  nttnre  qui  aQ« 
ront  été  payées  par  la  compagnie. 

10.  Les  dépenses  d'entrelieo  et  d'exploitation  seront  consta- 
tées par  la  production  de  toutes  les  pièces  justiûcatives  que  le 
ministre  de  lagriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics 
jugera  utiles. 

11.  La  compagnie  sera  tenue  de  dresser  un  budget  annnel 
de  ses  dépenses  d'entretien ,  d'exploitation  et  d'administration; 

Ce  budget  sera  communiqué ,  par  i*intermédiaire  du  commis- 
saire, à  notre  minisire  dé  Tagriculture,  du  commerce  et  des 
travaux  publics,  au  plus  tardée  i*  décembre  de  chaque  année, 
pour  Tannée  suivante. 

Les  modifications  qn*îl  y  aurait  lieu  d'apporter  à  ce  budget, 
dans  le  cours  de  l'exercice,  devront  êlre  également  communi- 
quées, daus  le  plus  bref  délai,  au  ministre,  par  rintermédiaire 
du  commissaire. 

12.  La  compagnie  sera  tenue  de  produire,  dans  le  courant 
du  quatrième  mois  de  chaque  semestre,  un  état  approximatif 
des  recettes  et  dépenses  probables  du  semestre,  indiquant,  en 
cas  d'insuffisance  du  produit  net,  la  somme  nécessaire  pour 
compléter  le  service  de  Temprunt,  et  pour  laquelle  il  y  aurait 
lieu ,  selon  les  prévisions  de  la  compagnie,  de  recourir  au  trésor 
public. 

Cet  état  sera  contrôlé  et  vérifié  conformément  aux  disposi- 
tions arrêtées  ci-dessus,  et  noire  ministre  des  finances  fera  verser 
dans  la  caisse  de  la  compagnie  la  somme  reconnue  nécessaire 
pour  parfaire  le  payement  du  semestre;  ce  versement  aura  lieu 
contrôla  remise,  pour  une  somme  égale,  de  coupons  d'intérêts 
à  payer  el  de  titres  d'obligations  à  amortir  à  l'échéance  du  se- 
mestre,  lesquels  coupons  et  titres  seront  frappés  d*un  timbre 
d'annulation  et  restitués  à  la  compagnie  lorsqu'elle  en  aura  rem- 
boursé le  montant. 

11  sera  tenu  compte  à  TElal  de  l'intérêt  de  ses  avances,  cal- 
culé au  taux  de  quatre  pour  cenl;  cet  intérêt  sera  réglé  à  la  fin 
de  chaque  année. 

13.  La  compagnie  sera  tenue  de  remettre,  chaque  semestre, 
à  notre  ministre  des  finances,  la  totalité  des  coupons  d'intérêt 
payés  et  des  obligations  remboursées. 

Ces  titres  seront  frappés  d'un  timbre  d*annulaUon  et  restitués 
à  la  compagnie  sur  récépissé  énondatif. 

14.  Tous  les  semestres,  un  mois  avant  Tépoque  fixée  pour  le 


Digitized  by 


{  BH] 

f)aycment  des  intérêts,  le  coxrnissairc  relèvera  sur  les  livres  de 
a  compagiu  '  le  motilant  clos  vmcmcDU  efTcclucs  çoaibfXUié- 
ment  à i  article  5  du  tilie  11  ci  dossus. 

Le  commissaire  relèvera  éjjgalement»  sur  les  procès-verbatix 
de»  assemblées  générales,  le  nombre  et  les  nnoxéros  des  ohi%a- 
lions  désîf^ées  cLaque  année ,  par  un  tirage  an  sort»  pour  k 
remboorscmcnt»  conXbxxnémenl  au  t^eau  général  imprimé  au 
verso  des  titres. 

Il  surveillera  remploi  des  fonds  avancés  par  le  trésor  en  pxé- 
çulion.^Gï^  dispositions  de  TarUcle  ci-dessus* 

TITRE  IV. 

UQOIDiTIOll  DES  PBODOtTS  VBT8» 

15.  A  la  fin  du  premier  semestre  de  chaque  année^  la  com- 
pagnie établira  le  compte  général  des  dépenses  et  des  recettes 
du  semestre,  tel  qu*il  résulte  des  écritures;  ce'  compte  ne  sera 
toutefois  arrêté  que  provisoirement  et  sans  préjudice  du  A'gle- 

ment  définitif  dont  il  va  être  parlé. 

A  la  fin  de  chaque  ancée  ,  elle  établira  le  compte  général  des 
recel  tes  et  des  dépenses  de  Texercice. 

16.  Les  comptes,  certifiés  par  le  directeur  chargé  delà  comp- 
tabilité deia  compagnie,  et  vérifiés  par  le  commissaire,  seront 
soumis,  dans  les  trois  premiers  mois  de  Texerdce  suivant,  k 
Texamen  d^une  commission  nommée  par  notre  ministre  de 
ragriculture,  da  commerce  et  des  travaux  publics,  et  composée 
de  sept  membres,  dont  quatre  seront  désignés  par  notre  ministre 
des  finances  et  trois  par  notre  ministre  de  Tagriculture,  du  con^ 
merce  et  des  travaux  pul)lics. 

17.  La  commission  se  traiisporlera  au  siège  de  fadministra- 
tion  de  la  couipagnie,  et  s'y  fera  repr(^s«'ntcr  les  registres,  pièces 
comptables  et  autres  documents  quelle  jugera  nécessaires  à  la 
vérification  des  comptes. 

Elle  adressera  ensuite  son  rapport,  avec  lesdlts  comptes»  k 
notre  ministre  de  Tagriculture,  du  commerce  et  des  travaux 
publics. 

18.  Notre  ministre,  sur  ledit  rapport ,  arrêtera  le  montant  des 

recettes  et  des  dépenses  qu*il  jugera  devoir  être  admises  défini- 
tivement, et  il  fera  connaître  à  nuire  ministre  des  finances  le 
résultat  de  cette  liquidation. 

Dans  le  cas  où  cette  vérification  XeraitAeconnaitre  que  la  corn- 
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iEii#  a  demandé  an  trésor  une  avtQca  trop  consiâérd»!»^  die 
ra  immédiatameat  lui  rembourser  TesoMant  avec  intérêt 

routes  les  pièces  justificatives  fournies  par  la  compagnie  à 
pui  dttdit  compte  lui  seront  rendues  3ur  récépissé  énon« 
if. 

TITRB  V. 

niSPOSITIOMS  0£1IÉRALKS.  ' 

9.  Dans  le  cas  où  la  compagnie  se  croirait  lésée  par  les  rè- 
uents  arrêtés  ainsi  qu  il  est  prescrit  ci-dessus,  elle  aura  £0n 
)uis  an  Conseil  d  état  par  la  voie  contentieuse. 
20.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tagri- 
ture,  (lu  commerce  et  des  travaux  publics,  et  notre  ministre 
rétaire  d'état  au  département  des  finances»  sont  chargés,  cha- 
I  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécution  du  présent  décret 

Fait  à  Lille,  le  a5  Septembre  i8ô3. 

Sigaé  NAPOLÉON. 
Par  rJEmpeieers 

Le  Ministre  têcrélaire  délat  an  département 
(ii  ï agriculture^  da  comaune  ei  dêê  traivms  paUici^ 

SîgaéP.  Mm 


*  ë5A.  -T- AifMMer  êt  IUcbbt  iMpiujA  lar  le  Catov  im  CSsSoa 

Da  i6  Octobre  i853.  / 
Bâppomt  1  l'Bmprxmcm. 

Sua, 

Je  viens,  conformément anx  ordres  de  Votre  Majesté,  lui  sou- 
Ulre  des  propositions  eu  vue  de  développer  éneiigiquemant 
coltura  du  coton  en  Algérie. 

Ifada,  avant  tout,  je  crois  indispensable  d*entrer  daniquelquis 

lads  âur  Télat  dans  lequel  cette  question  se  présente  aujonr- 
lui. 

La  France  a  le  plus  grand  intérêt,  an  point  de  vœ  de  son 
dustrie  maaniaclaiière,  à  encourager  la  culture  du  ooton  an 

^érie. 

D'une  part,  en  effet,  la  production  des  Etats-Unis,  qui  fiiNiraît 
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à  rfinrope  la  filnv  ^nde  partie  de  cette  matière  première,  ne 

5uit  qu'avec  peine  les  progrès  de  la  fabrication  »  et  le  moment 
n'est  peut-être  pas  éloigné  où  le  coton  fera  délautaux  manufac- 
tures du  continent,  surtout  quand  on  voit  les  Américains  mettre 
chaque  année  en  œuvre  des  parties  de  plus  en  plus  considé- 
rables de  leurs  propres  produits.  D'un  autre  côté,  les  autres 
pays  qui  pourraient  fournir  cette  matière  à  i'Ëuropet  ne  loi  en 
livrent  que  des  quantités  tout  à  fait  insuffisantes. 

Aussi,  rAngleterre  s*est-elle  déjà  préoccupée  de  cette  situation. 
Depuis  plusieurs  années,  elle  encourage  la  culture  du  coton 
dans  ses  possessions  de  Tlnde  et  de  TAustralie,  les  seules  qui 
puissent  le  produire  sur  une  grande  éclielle,  de  manière  à  pou- 
voir s'exonérer  un  jour  de  la  dépcMidanco  dans  laquelle  elle  se 
trouve  sous  ce  rapport  vis-à-vis  d'une  nation  rivale. 

La  France  est  aussi  fort  intéressée  à  ce  que  le  colon  ne  manque 
.  ]^ à  ses  manufactures.  Notre  pays,  on  le  sait,  consonmie  chaque 
année  pour  environ  cent  millions  de  francs  de  coton,  qu'il  tire 
principalement  des  États-Unis  et  de  TËgypte.  Rien  n'indique 
que  cette  matière  première  doive  lui  manquer;  mais  on  com* 
«  prend  qu^il  y  ait  pradenceàse  précautionner,  nos  colonies  d^Amé* 
rique  ne  produisant  que  de  faibles  qnantités  de  coton.  Henren* 
sèment  pour  la  France,  l'Algérie  est  destinée  à  lui  venir  en  aide 
sous  ce  rapport  :  peut-être  même ,  avec  son  concours,  lui  sera-til 
permis  de  se  passer  un  jour  de  l'étranger. 

Les  expériences  faites  en  Algérie  depuis  plus  de  dix  ans  dans 
les  pépinières  du  Gouvernement,  et,  dans  ces  dernières  années, 
par  quelques  colons  intelligents,  ont  prouvé  que  la  culture  du 
coton  était  non-seulement  possible,  mais  profitable  aux  agricul- 
teurs, et  que  les  produits  obtenus  étaient  susceptibles  de  rivali- 
ser avec  les  meilleures  qoatilés  obtenues  dans  d'autres  pays. 

Parmi  les  nombreuses  espèces  de  coton  qui  ont  été  expéri- 
mentées  en  Algérie,  il  a  élé  reconnu  (jue  la  culture  de  celles 
dites  Géorgie  longue  soie,  Jumel,  Nankin  et  Louisiane  blanc  réus- 
sissent le  mieux;  et  ce  sont  précisément  les  espèces  qui  sont 
le  plus  recherchées  par  l'industrie.  Les  chambres  de  commerce 
de  France,  auxquelles  des  échantillons  de  ces  sortes  ont  été  sou- 
mis à  plusieurs  reprises,  ont  été  unanimes  pour  témoigner  de 
leur  bonne  qualité,  et  cette  opinion  a  reçu  une  éclatante  sanc- 
tion de  la  part  du  jury  international  de lexposition  universelle 
de  Londres  qui,  en  i6ôi ,  a  accordé  à  ces  cotons  onie  réoomr 
penses. 
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Mais  c'est  principalement  vers  la  production  du  coton  Géor- 
gie longue  soie  (récolté  aux  Etats-Unis  sur  des  îles  et  des  ter- 
rains limitrophes  de  la  mer»  d'où  lui  est  venu  le  nom  de  Sea- 
Island),  que  semble  devoir  se  porter  dès  à  présent  les  effort» 
des  coloos  algériens,  sans  toutefois  négliger  les  autres  espèces» 
qni  pourront  aussi  donner  des  résultats  avantageux^  La  raison 
en  est  que  cette  espèce  dite  longue  »oie  est  oeHé  dont  le  com- 
merce et  rindnstrie  offrent  le  prix  le  plus  âevé,  et  que,  en 
outre,  la  production  américaine  ne  suffit  pas  aux  demandes. 

Au  rapport  d'un  filateur  distingué,  M.  Feray,  la  récolte  des 
cotons  Géorgie  longue  soie  d'Amérique  ne  dépasserait  pas  trente 
mille  balles  par  an,  et  on  ne  pourrait  l'augmenter  d'une  ma- 
nière notable,  en  raison  du  peu  d'étendue  des  terres  propres  à 
la  produire.  On  ne  pourrait  davantage  obtenir  ce  coton  en 
Égypte.  En  Algérie,  au  contraire,  il  est  facile  de  trouver,  comme 
dans  la  Géorgie  et  la  Caroline  du  sud,  des  terrains  à  proximité 
de  la  mer,  ou  naturellement  saturés  de  sel,  où  le  longue  soie 
croîtrait  parfaitement.  Ainsi,  tout  le  Sahel  de  la  province  d'Al- 
ger et  la  plaine  de  la  Metidja ,  le  littoral  de  là  proivfnce  dX)ran , 
principalement  dans  la  partie  comprise  entre  cette  ville  et 
Mostagaoem,  les  plaines  du  Tlélat,  de  l'Habra  et  du  Sig;  celles 
de  Bône  et  de  Philippeville,  dans  la  province  de  Constantinc, 
sans  compter  beaucoup  d'autres  localités,  sont  susceptibles  de 
produire  le  coton  dans  d'excellentes  conditions.  Il  serait  sans 
doute  facile  sur  ces  terrains  de  se  procurer,  indépendamment 
des  autres  espèces,  les  quantités  de  Géorgie  longue  soie  qui 
manquent  à  Tindostrie  et  que  If.  Feray  évalue  à  quinse  mille 
balles.  Or,  un  pareil  placement  dans  la  métropole  ou  sur  les 
autres  marchés  de  l^urope  procurerait  à  lui  seul  un  mouve- 
ment d'affaires  de  plus  de  30  millions  (i).  On  peut  par  oe  seul 
fait  juger  de  l'avenir  qui  est  réservé  à  l'Algérie. 

Déjà,  des  résultats  remarquables  ont  été  obtenus  par  les  co- 
lons: la  première  récolte  de  Géorgie  longue  soie,  obtenue  en 
Algérie,  en  i85o,  et  soumise  à  un  habile  filateur  du  Nord, 
M.  Cem,  a  été  estimée  par  lui  au  prix  de  neuf  francs  le  kilo- 
gramme ;  elle  a  servi  à  faire  des  filés  qui  ont  atteint  facilement 
les  numéros  deux  cent  cinquante  à  trois  cent  soixante  en  fil 
simple  et  quatre  cents  en  fil  retors.  D*un  antre  o6té,  M.  Ferey, 


(1)  La  balle  américaine  de  cent  cinc^tiaqtes  liio^mmes  eaviroa;  le  prk 
da  lulogramoie  évalué  à  neuf  francs, 
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uppeH  à  eyp^'moptef  .les  cotoi\f  de  cette  espèce  provesant  de 
r^ooilQ  de  a  reconnu  qu*il9LaY«îeol  conservé  la  ixume 

qualité  def.  CQtons  i^méricainf  ;  laûoesse,  iaforcef  la  longueur, 
et  qu*ils  se  seraient  vendus  depuis  sept  cents  francs  jusqu'à  neuf 
cents  francs  les  cent  kilogrammes  sur  le  marché  du  Havre;  ce 
qui,  dans  ces  conditions,  aurait  assure  uiî  beau  Lcnufice  aux 
planteurs  (i).  EiiQfi,  d'aprcsles  expériences  faites  à  la  pépinière 
-  penlrale  d'Alger,  en  i8j  i ,  le  rendement  net  à  TLectare  de  celte 
espèçe  ser^ai^t  de  quatofze  cent$  francs,  ce  qui  est  uu  produit 
tnes-avantagenx. 

À  présent  donc  la  culture  du  coton  longue  soie  en  Algérie 
j»i  très-proiitable  aucoloo;  elle  le  deviendra  davant^  encore 
,quand  les  détails  en  seront  plus  généralement  connus.  Dans 
quelque  temps,  sans  doute,  quand  la  population  aura  aug- 
menté et  que  la  main  d'ceuvre  aura  baissé,  il  n'est  pas  douteux 
que  Tagriculteur  trouvera  des  avantages  à  produire  aussi  le 
coton  courte  soie  dans  les  parties  du  territoire  qui  ne  seront  pas 
recomiues. propres  à  donner,  le  longue  soie.  Peut-être  même, 
aojourd'hijd.  pourrait-on ,  en  employant  la  main-d'œuvre  indi- 
gèfie  et  ei^  .intéressant  les  Arabes  aux  culturest  se  livrer  avec 
irnit  à  cette  production.  L'expérience  bile  ee  grand,  il  y  a 
quelques  années,  par  iùhémiU'Ali  anrec  les  fellahs  de  l'Egypte, 
Ilutorise  à  le  penser. 

De  ce  qui  précède  il  résulte  que  le  Gouvernement  a  le  pins 
grand  intérêt  à  encourager  la  culture  du  coton  en  Algérie.  Du 
reste,  les  colons  commencent  à  pressentir  les  bcnélices  qu'ils 
doivent  retirer  un  jour  de  c^tte  culture.  Restés  peu  importants 
jusqu'en  jLÔ5a,  les  essais  se  sont  tout  à  coup  multipliés  dans 
ces  derniers  temps,  et,  d  après  les  renseignements  parvenus  à 
iadministration,  on  peut  évaluer  à  sept  cents  hectares  les  ense- 
mencements qui  ont  été  faits  cette  année  par  les  colons,  dans 
les  trois  proyinoes^  Ce  chiffre  est  très*consîdérable,  si  on  le  rap- 
proche des  essais  antérieurs  (2].  Uimpulsioa  est  donc  donnée, 
et  il  semble  qu'il  n*y  ail  plus  q u'a  la  développer  énergiquement. 


(1)  Le  prix  du  longue  soie  varie  beaucoup,  suivant  les  qualités.  —  En 
i85o,  il  y  en  avait  sur  les  marches  de  1  Anglttorrc  dans  les  prix  de 
sept  francs,  dix  francs  et  jus(^u^  seize  franc»  le  kilgi^ramme,  pour  les  (Qualités 
tout  &  fait  supérieures. 

(2)  Depuis  Taniiéa  dernière*  des  eultaret  de  coton  ont  été 

twiofligtoei  defosiU  d«BislMm»fiiUsdes  eoaiaitofidsl'ei^^ 
feeteorda  jaidin  d'acdîmalation.   '  • 
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Reste  à  examiner  qaeU  spot  les  çio^eps  les  plus  propre  à 
obtenir  ce  résultat.  • 

Cest  içi  le  lieu  de  rappeler  les  mesures  qu*a  prises  depuis 
quelques  années  le  d^^partement  de  la  guerre^  pour  encourage 
la  cuilurê  du  coton  en  Algérie. 

La  première  chose  à  faire  était  de  procurer  aux  agriculteurs 
de  bonnes  graines  de  coton  Sea  Island.  Aucun  d'eux  nfiait  en 
mesure  de  tirer  en  suflisanle  quanti  lé  celle  graine  des  élats 
américains,  qui  n'ont  encore  que  peu  de  relations  avec  l'Algérie. 
Le  Gouvernement,  par  rinlerinédiairc  de  ses  agents,  était  se»^ 
«nposilioii  de  s  eu  procurer.  Il  o'a  pas  hésité  à  agir,  et,  depuis 
"i85o ,  des  graines  sont  distribuées  aux  co!ons  qui  en  font  la  de- 
mande. Uadministralion  doit  persévérer  dans  cette  voie*  et  fl 
importé  qu^elle  ne  négli^  rien  pour  mettre  constamment  k  l/k 
disposition  des  planteurs  algériens  des  graine^  d'excellente 
qualité. 

En  outre,  des  notices  spéciales  sur  la  culture  du  coton,  rédi- 
gées taii  t  à  l'étranger  qu'en  Algérie,  ont  été  mises  entre  les  mains 
des  colons. 

Mais l'initiativp  de l'admiaislration ,  ainsi  bornée,  eût  été  in- 
suffisante pour  encourager  b  production  ;  le  département  de  la 
guerre  a  fait  plus. 

Le  principal  obstacle  qui  arrêtait  les  agriculteurs  était  de 
trouver  des  aclieleurs  pour  les  minimes  quantités  de  coton 
qu*ils  pouvaient  produire  au  début,  et  la  crainte  de  ne  pas  ob- 
tenir tle  leur  récolte  un  prix  rémunérateur  sulVisant,  s'ils  étaient 
obligrs  de  s'abandonne  r  à  la  concurrence  naturelle  et  libre  du 
commerce.  Aucun  colon  n'était  d'ailleurs  en  mesure  de  livrer 
dès  Tabord  du  coton  marchand,  ce&t-à-dirc  .égrené  et  tout  pré-' 
paré. 

L'administration  s'est  hâtée  de  lever  cette  diniculté  en  con- 
sentant k  aclieter  elle-même  aux  colons  le  produit  dç  )eur  ré- 
colte, à  un  prix  fixé  d*a\ance,  suivant  la  qualité  et  Tespèce  de 
ceileod,  et  suflisamment  réiyiuoératenr  pour  exciter  la  produc- 
tion. Le  coton  ainsi  acheté  non  égi*ené  est  envoyé  des  divers 
points  (le  l'Algérie  à  la  pépinière  centrale  à  Al<.'er,  où  il  est 
préparé  au  mo)en  des  ;nacUines  que  possède  cet  élablissement; 
il  est  ensuite  emballé  et  expédié  sur  France  aux  irais  de  l'Etat, 
qui,  en  définitive,  le  cède  à  un  industriel  au  pnx  du  com- 
çierce.  On  comprend  que  cette  double  opération  d*achat  aux 
colons  et  de  revente  en  Fiance  se  résout  finaleoM»!  m  U9ê 
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'jiertéi  que  le  budget  de  h  colonisation  est  appelé  à  supporter. 
Mais  ce  résultat  était  prévn.  Si  cette  intervention  de  Tadministra- 
tlon  daDs  la  création  d*un  produit  agricole  et  son  débouché  est 

contraire  aux  principes,  elle  trouve  sa  justification  dans  la  né- 
cessité d'encourager  une  culture  naissante  du  plus  grand  intérêt 
pour  la  France,  et  ^ui  doit  faire  un  jour  la  richesse  de  ï Al- 
gérie, 

Le  temps  n*e8t  pas  encore  venu  de  renoncer  à  cette  mesure 
, de  protection;  mais  il  ne  faut  rien  négliger  pour  hâter  le  moment 
où  la  culture  pourra  être  abandonnée  à  elle-ménie. 

Dans  ce  but,  je  pense  qull  conviendrait  d'arrêter,  dès  à 

présent,  les  moyens  d'encouragement  suivants  : 

1°  Le  Gouvernencient  continuerait  de  fournir  des  graines  aux 
planteurs  qui  en  feraient  la  demande; 

a*  Pendant  trois  années  encore,  à  partir  de  i854,  les  colons 
seraient  avertis  que  l'administration  continuerait  à  leur  acheter 
leur  récolte  de  colon  à  un  prix  fixé  d^avance  par  espèce  et  par 
qualité.  Le  coton,  après  avoir  été  préparé  ainsi  qu'il  a  élé  dit, 
continuerait  d'être  vendu  en  France  au  compte  de  l'État; 

3*  Biais  il  faut  prévoir  le  cas  où  le  Gouvernement,  par  suite 
de  l'augmentation  des  produits  pendant  ces  trois  années,  épron- 
•  verait  des  difficultés  à  faire  préparer  le  coton  dans  ses  établisse- 
ments, les  agriculteurs  continuant,  pour  la  plupart,  à  le  lui 
livrer  non  égrené.  Pour  obvier  à  cet  inconvénient  probable,  il 
me  paraîtrait  nécessaire  d'allouer  des  primes  à  l'introduction  en 
Algérie  de  machines  à  égrener  dites  lioUer  Gin  et  Saw  Gin  (i). 
Nul  doute  que  des  agriculteurs  s  empresseront  d*en  faire  venir  du 
dehors;  et,  dans  ce  cas,  Tadministration  traiterait  avec  eux  pour 
régrenage  des  quantités  qn  elle  serait  hors  d'état  de  faire  pré- 
parer dans  ses  pépinières  (a).  C'est  ainsi  que,  tout  récemment, 
un  mardié  a  été  passé  entre  le  préfet  d'Oran  et  M.  dê  Soini- 
Maur,  propriétaire  de  la  ferme  d'Ârbal ,  pour  Tégrenage  de  tons 

(1)  RoUtr  Gm^maciiÎBe  à  cylindre,  propre  à  fégnoage  dei  cotons  longue 
«oie. 

Saw  Gin ,  moulin  à  scie,  usité  pour  le  nettoyage  des  cotons  courte  soie. 

(2)  L'opération,  en  y  |comprenant  l'égrenago,  !a  mise  en  balles,  Tacbat 
de  la  toile  et  de  la  corde,  l  intérét  du  capital  engag*^.  et  l'usure  du  matériel, 
revient  à  la  pépinière  centrale  à  près  de  cinquante  centimes  par  kilogramme. 
X«es  balles  sont  de  deux  cents  kilogrammes,  et,  prêtes  4  cire  portées  au  |)ort, 
reviemieiit  ehactme  à  4|aetre>viDgt  dix-nenf  finûics  ^rente  centioieft.  Uégre- 
nege  se  Mi  per  des  enfants  indigènes,  rétribués  en  moyenne  à  eoÎMnte  con- 
fines par  jow. 
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les  cotons  qui  seront  récoltés  cette  année  dana  la  province  d*OraD. 

La  nécessité  de  primer  eri  Algérie,  pendant  quelques  années, 
la  possession  de  ces  machines  est  évidente:  c'est  par  elles,  en 
effet,  que  le  pays  pourra  produire  le  coiou  susceptible  d'être 
livré  au  commerce; 

Aiosi  que  je  lai  dît.  le  but  que  doit  se  jpropoter  Tadmi- 
nifttration,  est  de  mettre  les  colons  à  même  de  créer  proinpte* 
ment  nn  produit  marchand  et  qui  trouve  de  lni*méme  ses  dé*  . 
boocbés.  Sans  doute,  on  pent  espérer  qu*à  Texpiration  des  trois  . 
années  pendant  lesqudles  Tadministration  continuerait  à  ache-  ' 
ter  les  lïcoltes  des  pfantenrs,  la  production  aurait  déjà  acquis 
assez  de  développement  pour  marcher  à  peu  près  seule.  Toute- 
fois, avant  d'abandonner  complètement  Tindustrie  à  elle-même, 
etpourniénager  la  transition,  il  me  paraîtrait  utile  de  pratiquer 
encore  quelque  temps  un  système  d  encouragement  vis  à-vis  des 
colons,  mais  en  inodillant  le  genre  d'intervention  de  Tadmini^». 
tration.  Le  mode  auquel  je  me  suis  arrêté  consisterait  à  accor- 
der au  planteurs,  pendant  deux  années,  des  primes  à  Texpor- 
tation  en.  France  des  produits  récoltés  en  Algérie  et  réputés  ' 
marchands,  quelle  qnen  soit  Tespèce,  longue  soie  ou  courte 
soie,  ces  deux  sortes  ayant  leur  emploi  dans  Tindustrie.  Une 
pt  iine  déterminée  serait  allouée  par  balle  de  coton  d*un  poids 
voulu. 

Ainsi,  dans  le  système  que  je  viens  d'exposer  à  Votre  Majesté, 
les  colons  seraient  assurés  des  encouragements  de  l'État  pendant 
une  durée  de  daq  années,  et  il  est  permis  de  penser  qa*à  Ite  « 
piratioA  de  cette  époque,  la  production  serait  parvenue  à  se 
soiBre  à  dle-même  et  à  se  procurer  des  déboachés  dans  la  voÂ^ 
tropole; 

5*  Enfin,  indépendamment  de  Tachât  de  leurs  produits  aux 
colons,  l'administration  est  dans  Thabilude,  chaque  année,  lors 
des  expositions  agricoles  des  trois  provinces,  d'accorder  des  prix 
aHectés  à  la  culture  de  certaines  plantes  industrielles,  au  nombre 
desquelles  figure  le  coton.  Mais  ces  prix  sont  peu  importants»  ' 
et  il  est  à  présumer  que  Taugmentation  de  leur  valeur  serait  un 
éneigique  stimulant  pour  développer  la  culture  de  ce  produit. 
Je  proposerais  d6nc  d^instituer,  dans  ce  but,  des  prix  provinciaux 
d*une  valeur  de  deux  mille  ikancs,  trois  mille  francs  et  cinq 
mille  Irancs,  qui  seraient  accordés  aux  cultivateurs  qui  auraient 
convenablement  rempli  les  conditions  d'un  programme  arrêté 
d  avance  par  radjuix^siratioff.  L'étendue  des  cujlui^,  leur  rea- , 
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dément  par  îiedare,  la  qualité  dcis  produits,  seraient  autant 
dMlénienls  d'appréciation  :  ces  prix  seraient  accordés  concar- 
rétnmeat  avec  les  autres  mbdés  dTèncoiîragemeâi  rappelés  ci- 
dmni.  '  e    .  '  , 

Qaaut  aux  détails  d'exécution  de  ces  mesuràt',  en  ce  qûî  con« 
oefilè  fa  lixatiod  iljii  p'Hx  cPachaf  dés  éptdns,  le  tàut'des  jprîmes 

d'exportation  des  colons  niarcViands,  la  valeur  des  prini(  s  à 
rimporlalion  des  niacbines  en  Algérie,  enfin,  les  coiiditi  .11s  des 
prograriiiiu  s  11  arrèler  pour  les  prix  proviin  iaiix  à  distribuer 
annuellement»  il  serait  statué  sur  tous  ces  points  par  décision 
Biinisteneile.  '  , 

Avec  un  pareU  système  cle  priiùes  et  d*encouragements,  it. 
n*est  pas  douteux  pour  inoi  qu'avant  dix.ans  la  culture  du  colon 
aérait  définitivem'eot  implantée  en  'Algérie. 

*  ItefTes'sonl  Tés  propositions  que  jTai  rhonnéur  4ie  soumettre i 
Votre  Majesté.  Si  elle  daigne  les  approuver,  je  îa  prie  de  vouloir 
bien  revêtir  de  sa  signature  le  projet  de  décret  ci  joint 

.  '  •  *      '     L$  Martchal  de  France  "Mlnhire  sccHtùre  délai 

*•  ..'        **     ou  dcparlcment  de  Ui  (jaerrt, 

'"  Siglié  A.  te  Saiîx-Abnaqdw 

,  I  •    •        •     I  •  • 

NAPOLÉON,  par. k  gràœ  de  Dîen  et  la  volonté  nalâiMtei 
ËiintBBiiii  ou  FfAMçaiSy  à  tons  ]^-ésenft»  «t  à  VMir,  éabot» 

Sur  le  rapport  Jé  n0tre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  m  ^errCf  ... 

^voiw  licaâxi.  al  xàcnkxtm  c^^aisnit:  . 

Art.  1**^.  La  culture  du  coton  en  Algérie  sera  désormais»  de 
la  part  deTÉtat,  l'objet  des  encouragements  ci-sfprè$  : 

i'*  Des  grainesl  otwtnmeront  d'être  fournies  aux  colons  par 
radminîstration  ;i  "  .  ' 

'  4*  Pendant  t^  ané  etioorér,  à  flartfr  de  i851,  FÉtat  acbè- 
teifa  pour  son  compte  Tes -cotons  récoftés  par  1e$  pf  anreurs,  à  uft 

prit  fixé  d'avance  chaque  année,  en  tenant  compte  de  l'espèce 
et  de  la  qualité  des  produits? 

3*  A  Texpiratinn  de  ce  terme  et  pendant  deux  autres  années, 
des  prîmes  seront  accordées  à  l'exportation  en  France  des  co- 
tons récoltés  en  Algérie  et  réputés  marchands; 
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Pendant  cinq  ans,  I  paHir  dé*iS5l;  ae^  primés' éèrdnt 

es  à  rintroduclîon  en  Algérie  des  machines  à  égrenér;. 
Des  prix  provinciaux  (trois  par  proviiJCe,  de  deux/ 
fna»,  traf  fnffle  frânè^  'ét  dôc^  tnille  iVâ^r^)  séront' 
lés  aox  colons  qni  seront  jugéaf  ïtViMf  técôtft  8<^f  fa  pins 
y  échelle  les  lueiMeurs  produits»  et  rennpli  les  conditions* 
programme  arrêté  d'avance  par  radmiaisUatioa  poujç . 
e  année.     \*  *' \'  .  .   . .»  i 

IL  sera,  statiié  par  BOtra «noislfiè  dieia  gnem,>aprèr  ci4i  ' 
Qverneur  général  «  sur  la  lixation  des  prit  d'achat  aut  ^ 
du  taux  des  primes  d'exportation  de^.cotom.niarcbfmijs*', 
chiffre  des  prîuies  à  FimporialAOB  de  maebîan  à  éyrnfi»  ? 
^cf  ie ,  enfia.anr  .les.  condiiiûns  .des  prograflMSQs ^es*  prit'* 
iciaux. 

Noire  ministre  secrétaire  d'état  au  (iépartement  .de  Ja 
\  esl-eliliigé'de  rexéédtiofl  du  préséttt  aëcrèl!. 

t  à  Compiègne,  le  i6  OcLoJjre  i853.,:  .    .  . 


*       •       *  •  a 


.M 


•t  •  fit 


fitpié  NAPOLÉON. 

Par  rËnapeccor  i 

Maréchal  de  France  Minisin  imiUttn 
OS  é^fvîtmMni  dê  U  fom*  j 

Signé  A.  os  SAiNT-AïugLcp. 


•  •    •        «    1 1 1  .     I  »  I 


355.     JDicmi  iMPiâiàL 
M  P^i^gfiJ/ifiépartmênt  i$  la  Gturre,  exercice  1853. 

'  -  Dn  s3  Octobre  laSS. 

POLÉON,  par  la  grâce  de  jbiea  et  la  volonté  nationale, 
noa  swSsàflÇiasv  à  tens  présents  et  à  venir,  salut. 

la  loi  du  8  juillet  ib5a  portant  fixation  du  budget  générai  de^^ 
ip  et  dépao^t»  deText^rrire  i853; 

rsriîclo  i9,perâ^plÉe4  dn  séosMs-cMisùIte  da  a5  décénifare 

iBÎdérant  qu*il  y  a  lien  èe  jit/ittf ùir  k  êes  dépenses  urgentes  et 

réviies  ,  auxquelles  il  e.st  possible  de  faire  £|0e     xnpyen  de  fi- 
ls sur  divers  chapitres  tlu  budget; 
le  ra[»port  de  notre  niinislre  srcrrtaîre  dVtat  au  département 
guerre,  et  de  l'avis  de  uotre  miniitre  des  iinances;  ...  , 

re  Gmseil  d*étatentendat 
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Abt.  V*  Les  crédits  ouverts  aux  diapitres  d^apvb  indiqué* 
du  budget  ^eiajfoerre  pour  i8ô3  soot  augmentés  d*une  somme 

de  deux  milliops  deux  cent  soixante^anq  mille  cinq  cents  fraocs 


(2,265,5oo^) ,  répartis  ainsi  qu'il  suit,  savoir  : 

Chap.  II.       Administratioa  centrale.  (Matériel.)  .•«•.••  t    •  6,000' 

Cbap.  VXII.     Justice  militaire   l3,300 

Cbap.  XII.     Transports  généraux   j  5,900 

CuâP.  ZT.     Fourrages....   176,375 

CH*Pk  II.  :  Dépân  géoM  dak^MM».».*   90,000 

Cbaf.  XXI.     Matériel  de  rartillerûu  ••«••••..*••.•«•  SgitOsS 

Cbàp.  xxyi.  Mtlériel  du  génie  ••••••••••  5o6,ooo 

Chap.  xxtit.  Travaux  extraordinaires  da  génie... ••••••••••  43  5,ooo 

CuAP.  xxxT.  Travaux  civils  en  Algérie   4oo,ooo 

Cm.  xxxfi.  i>épeoaet  secrèlet  •  13,000 


Pareille  somme  de  deux  millions  deux  cent  soixante-dnq 
mille  cioq  cents  francs  est  réduite  des  chapitres  4n  budget  dé- 
signés d-après,  savoir  : 

Cbav.  k.  Solde  et  «Dtreiiea  dit  Imites  •   1,264,900' 

Cbap.  i.  Habillemeat  et  campement   63o>oi5 

Cbap.  ii.  Lits  Bililnni  •   370,575 

IVtal  3,s65,5oo 


2.  Nos  ministres  secrétaires  d*état  aux  déparlements  de  la 
guerre  et  des  finances  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne* 
de  Texécution  du  présent  déci«t. 

Fait  au  palais  de  Compiègne,  le  23  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Pv  rEmpersnr  : 

Le  MaMd  éê  Frmm  MTmùbt  mMn  ii^ 
éêlmgurre, 

Signé  A.  HtâAonr-AaaAiA. 


856.  —  DicMET  miuàL  porUaU  rvceptioii  imBnfqn  tmfin 
à  fAhkéQaistU  ûfnd»Pr9loioÊmtt^poê^^ 
tium. 

Da  i4  Octobre  i853. 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
Empereur  dss  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  déparlemeiii 
de  i*instruction  publique  et  des  cultes; 
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Va  rartîcte  i*  de  la  loi  du  i.iB|^tfminal  an  x; 
Vu  le  bref  pomtîfioal,  du  1 1  mars  i85St  ^  confère  à  TaUbéCSM 
k  titre  de  proloaolaire  aiwelûilqM  ad  «wlir  pmiùipmtmm} 

'  Notre  Coii8efld*élatenteiidn. 

Atois  vàcaàtà  et  vàcaâtOM  ee  ^  mit  : 

>  Aat.  1*.  Le  bref  délivré  à  Rome,  ptr  Sa  Sainteté  Pw  IX,  le 
Il  mars  i853,  qui  confère  à  Tabbé  Cmn  le  litre  de  protono- 
taire apostolique  ad  instar  parthipaninant  est  reçu  et  sera  poblié 

en  la  forme  ordinaire 

2.  Ledit  bref  est  reçu  sans  approbation  des  clauses,  formules 
ou  expressions  qu'il  renferme  et  qui  sont  ou  pourraient  être 
contraires  à  la  constitution,  aux  lois  de  TEmpiret  aux  fran^ 
cbises ,  libertés  et  maximes  de  Téglise  gallicane. 

3.  Ledit  bref  sera  transcrit  en  latin  et  en  français,  sur  les 
rtgistres  de  notre  Conseil  d*état; mention  de  ladite  transcription 
sera  bile,  sar  Toriginal,  par  le  secrétaire  général  da  Conseil. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département  de  Kns- 
traetbn  publique  et  des  cultes  est  diaigé  de  feiécntion  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Compiègne^  le  aÀ  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  t 

Le  Ministre  secrétaire  ditat  au  d^artemeni 
dt  (ùutmctioa  puMiqtti  gt  dit  eaUus 

oignsii.  rORfOUL» 


N*  867.  —  DicMÊT  tMPiBiAL  fat  aaton$$  eontma  CommmamIêMgéÊ 
par  um  Supériêurê  locale  VAssociatian  det  VnuUnei  i$  h  SamÊÊ- 
Ei^ance^eJénu,  existant  à  Saint'Caùûs* 

Da  si  Odobra  tS5^ 

NAPOLÉON,  par  la  grftce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
BimaBim  ras  Faawçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*élai  au  département 
de  rinstruction  publique  et  des  cuites  ; 

Va  la  demanda  ibnnée,  le  3&  mai  id5a«  par  lasaociation  des 
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IftsalioM  de  k  Siiiito-£afiuM*d»JMt,  4ûi  hl  Mit  à*êêm  Mituihée 
cwMSê  oÉMtnniimilé  à  mpérioi^ltwdt^ 

Vu  rengagement  prn  pet  Um  i—ylirti  êm  mtH  — oci^liDa  ém  m 

oonformer  aux  sUtuto  approavés  par .  eccIqnDiiaoe  H^ld  du  7  liai 
i8a6  (1),  pour  la  commnaanté  des  dames  UrsuKnes,  à  Chàlean- 
Gontier,  et  qu'elles  ont  déllari  adef^lar» 

Vu  une  copie  de  ces  statuts  signée,  eo  témoignage  d'adhésion .  par 
Im  mmakm  de  TaMekliM^  el  mttw  de  rapprotelkii  de  rétè^ae 
duliaafi  • 

Vu  TéUt  de  Tactif  et  du  nmif  4«  r^mofâatipq; 

Vu  le  procès-verbal  de  fenquéte  dê  eommodç  et  imommpio»  (jot  % 
eu  lieu  à  SaintpCalais ,  le  1 8  septembre  iSSa  ; 

Vu  ravis  du  conseil  municipal  de  Saînt-Calais.  du  6  octobre  iBS^\ 

Vu  lei  avis  de  Févêq^e  dt  Mans  et  du  préfet  de  la  dartbe»  déf 
2  et  alo  décembre  idSa; 

Vu  la  loi  du  34  msi  i8a5; 
•  Vukdiovetda  3i  janvier  »8&»; 

Noire  CkMseil  df état  enModu, 

Avona  néoiiti  et  Dfcmiioiii  0fiq«i  «vU  s 

Art.  1*'.  Jii^modatiQR  rdigieuse  des  Uifi^oes  de  h  Sainte- 
Enfance^e-Jéstts,  existant  à  Saint-Cakia  (Sarthe),  est  antoniée 
comme  communauté  dirigée  par  niie  supérienre  focale,  à  la 
charge,  par  ses  membres,  de  se  conformer  aux  statuts  appron- 
vés  par  ordonnance  royale  du  7  mai  1826,  pour  la  communauté 
des  dames  UrsuHnes,  à  Château  Gontier  (Mayenne],  et  que 
çeUe  asseci^tion  a  décUré  adopter. 

%  N^tre  mkiîatrt  secrétaire  d*état  au  département  de  Tins- 
traction  poUjqiie  et  dee  cultes  est  chaigé  de  f  exécatton  du  pré- 
sent décret ,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Compiègne,  le  24  Octobre  iô53. 

Signé  NAPOliÉON. 

Par  l'Empereur  : 

L$  Ministre  fecréêain  Jtitat  am  i^ËrtÊmmî 
d$  iiiuumelm  fNi^%at  tt  dii  «aitei^ 

Signé  H.  FoaTODL. 


(1)  Tui*  série.  Bail.  94,  n*  3098.  Voir  rqrdonoance  do  lojanfier  1827, 
TBf  série,  Bdl.  n^éysS. 
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f^HâcaET  iMPSMâdi  qui  autorise  la  fondation^  àYqf(/iiB$^i\uk 

Du  94  Octobre  i85S. 

LÉON,  par  la  grftoe  de  Dira  et  la  volosté  mtienlev 

a  ras  FiunçAis,  à  tous  présents  et  à  veoir,  siULui. 

rapport  de  notre  tninistre  secrétaire  d*étal  itu  département  de 
on  pubKque  et' des  coites: 

lélîbéralion  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
>  de  Marie-Joseph,  an  Dorai,  du  g  février  i853,  tendant  à 
autorisation,  i*  de  fonder  à  Vannes  un  établissement  de 
em  ordre;  a*  daccpéiir  poot  |ee  berans  de  cet  établisse^ 
ojemiMil  une  lomme  de  aeinante^nenf  laîUe  tnm$^  diven 
I,  avec  jardin  et  dépendanoetf  iitoéi  il  Venais; 
:1a  iùos  seings  privés  des  7  et  9  mars  i8&3,  par  lequel  les 
archer,  Villiaulreil,  Guilloaard,  Lepriear,  Biot,  tjaque  e( 
•opriélaires  de  ces  immeubles,  en  ont  consenli  la  vente; 
plan  et  procès-verbal  d'eslimation  de  ces  immeubles ,  portant 
ir  à  soixante-neuf  mille  francs; 
nt  de  Tactif  et  du  passif  de  la  eongrégation  ; 
lécrel  du  aSJanyier  i85i  (1),  qui  a  approuvé  les  sfatoto  de 
gation  des  soeurs  de  MarieJoseph  et  a  «olerisé  cette  eongré* 

Doeet  (  Hante-YicPM)  t 
e  copie  de  ces  statuts; 

ngagement  pris  par  les  sœurs  qui  composeront  rétablisse- 
V  annes  de  se  conformer  aux  statuts  de  la  maison  mère; 
proccs-verbnl  de  Tenquète  de  commodo  et  incommodo,  qui  a 
Vannes,  le  5  avril  i853; 

ris  du  conseil  municipal  de  Vannes,  du  3  février  i853; 
tat  des  recettes  et  des  dépenses  du  futur  étaUissement; 
avis  des  évéques  de  Vannes  et  de  Limoges  et  des  préfiMs  da 
I  et  de  la  Hautê-l^ne,  des  10  avrfl,  a  mai«  ai  et  97  juin 

fis  de  notre  ministre  de  riotérieur,  du  23  juillet  id53; 
loi  du  a  janvier  1817  et  les  ordonnances  réglementaires  des 
81  7  et  lî  janvier  i8âi; 
loi  du  a4mai  iôa5; 

stfon  de  f  intérieor,  de  finstmcthm  poUqne  et  des  cokes  de 
aaaa  d'état  eateadue, 

9ieaM  et  aioiieiis  ee  qd  sait» 


Bail.  456,  o*'  Sdgd  et  3599. 
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Air.  La  congrtgiUon  dm  aorais  de  lIarie*Joieph«  où* 
taiitaaI>orat(Haiite-Vieiine),enverta  d'un  déaretdnaè  janvier 
iSSa ,  est  autorisée  à  fonder  à  Vannes  (Morbihan  )  nn  établisse* 

ment  de  sœurs  de  son  ordre,  à  la  charge,  par  les  membres  de 
cet  établissement,  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés  pour 
la  maison  mère ,  par  le  décret  précité. 

2.  La  supérieure  générale  de  la  même  congrégation  est  auto- 
risée à  ao^uérir  au  nom  de  cette  congrégation  et  moyennant 
une  somme  de  soixante-neuf  mille  irancs,  montant  de  Testima- 
tion,  une  propriété  connue  sons  le  nom  à*ancien  petit  sémiiump 
composée  de  divers  bâtiments  avec  jardin  et  dépendances  »  sitaée 
à  Vannes  et  appartenant  aux  dames  Larehir,  VUUaabrfU,  Goil- 
hmari,  Leprimr,  Rii^t,  EUiqoâ  et  Daval,  qui  se  sont  engagées  à  la 
lui  vendre ,  aux  clauses  et  conditions  énoncées  dans  un  acte  sous 
seings  privés,  des  7  et  g  mars  i853. 

Il  sera  passé  acte  public  de  cette  acquisition,  dont  le  prix 
sera  payé  avec  les  ressources  disponibles  de  la  congrégation. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins- 
truction  publique  et  des  cultes,  et  notre  ministre  secrétaire 
d'état  au  département  de  Tintérieur,  sont  cbai]gés«  chacon  en  ce 
qui  leconceme,  de  Texécution  du  présentdécKt,quisera  inséré 
au  Bulletin  des  lois. . 

Fait  au  palais  de  Compiègne,  le  a 4  Octobre  i853. 

Par  rEmpereur  : 
Lt  Minutre  teerétairt  <f  Aot  am  déparfmmd 

Sigoé  H»  FbMUOL» 


N*  859.  —  Dimr  rarniaija      miortM  h  fynJation,  à  Talenof 

Da  ti  Octobre  t853. 

NAPOLÉON,  jpar  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
EMPBaBim  DBS  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  sauit. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  rinstruction  publique  et  des  cuites; 

VuTaote  notarié  du  a5  (émer  i653,  par  lequel  la  coagi%itMin 
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des  sœurs  de  Marie-Joseph ,  au  Dorai ,  a  acquis  du  sieur  Dubreailh , 
moyennant  une  somme  de  douze  mille  francs,  un  domaine  situé  à 
Talence  ; 

Vu  ]a  délibération  du  conseil  d^ndministration  de  la  congrégation 
des  sœurs  de  Marie-Joseph»  du  10  décembre  1862,  tendant  à  obtenir, 
1*  Tapprobation  de  cette  acquisition;  2"  l'autorisation  de  fonder  à 
Talence  un  établissement  de  sœurs  de  son  ordre; 

Vu  le  décret  du  28  janvier  j852  (1),  qui  a  approuvé  les  statuts  de 
la  congrégation  des  sœurs  de  Marie-Joseph,  et  a  autorisé  cette  congré- 
gation ; 

Vu  une  copie  de  ces  statuts  ;  • 

Vu  rengagement  pris  par  les  sœurs  qui  composeront  rétablisse- 
ment de  Talence,  de  se  conformeraux  statuts  de  la  maison  mère  ; 

Vu  les  plan  et  procès-verbal  d'estimation  du  domaine  acquis  par 
les  sœurs,  portant  sa  valeur  à  douze  mille  francs; 

Vu  le  procès-verbal  de  Tenquéte  de  commodo  el  incomaukb,  qui  a 
eu  lieu  à  Talence,  le  10  avril  i853; 

Vu  Tavis  du  conseil  municipal  de  Talence,  du  17  avril  i853; 

Vu  les  états  de  Taclif  et  du  passif  de  la  congrégation  et  de  rétablii- 
•enent  projeté  k  Takiiee; 

Vu  les  «fis  da  cardinal  ardMvèqae  de  Bordeaux,  de  Févêque  de 
Idmoges  et  des  piéfets  de  la  Gironde  et  de  la  Haate^Vieime,  des 
19  et  si3  nudt  aoet  aapuin  i853; 

Vo  Tavis  de  notre  ministre  de  riolérienr,  da  aa  juâlet  i85S; 

Vu  la  loi  du  a  janvier  1817  et  les  ordonnances  régiemenlaires  des 
a  avril  1817 et  i4  janvier  i83i  ; 

Va  la  loi  da  ad  nud  i8a5; 

La  section  de  Tintérieur,  de  rinstroction  publique  et  des  cultes,  de 
notre  Conseil  d'état  entendue. 

Avons  hicRiré  et  DÉciiiTONS  ce  «jai  raitt 

Art.  1*.  La  congrégation  des  sœurs  de  Marie-Joteph,  exis- 
tant au  Dorât  (Haute-Vienne),  en  vertu  d'an  décret  du  a8  jan- 
vier i852,  pst  autorisée  à  fonder  à  Talence  (Gironde)  un  éta- 
blissement (le  sd  urs  de  son  ordre,  à  la  charge,  par  Ils  membres 
de  cet  établissement,  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés 
pour  la  maison  mère,  par  le  décret  précité. 

S.  La  ropérieure  génénde  de  la  même  congrégation  est  auto- 
risée à  acquérir,  an  nom  de  cette  congrégation  et  moyennant  une 
somme  de  douze  mille  francs,  montant  de  Teatimation,  un 
domaine  situé  à  Talence  (Gironde),  contenant  quarante-quatre 


(1)  X*  série.  Bail.  4S6,  n"*  3S98  et  3599. 
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m»»  ÊffHlÊMi  êm  iievr  ihkremlh^  tfA't^  tngtgé  à  le  bi 

da  25  février  i85d. 

Le  prix  de  cette  acquîsifkm  sera  pftyé  Avee  les  ireêtoafees  dû- 

.ponibles  delà  congrégation. 

3.  Nolrè  ministre  secrétaire  d*ctat  au  département  de 
Tinstruction  publique  et  des  cultes,  et  notre  ministre  secrétaire 

,d'éUt  au  département  de  Viatéri^Hr.  sont  chargés,  ebacoa  eo  œ 
qui  le  concerne ,  de  1  exécodoo  du  présent  décret,  qui  sfin 
séré  au  Builetin  des  lois. 

Palt  au  pakis  de  Coimpiègne ,  le  H  Octobre  tê58. 

Pir  llBmpeVfWP  t 

U  WMitn  iemitmn  ^Hak  au  âépaHmm 
iê  thutneéon  pahliqmtH  im  9ÊÊIm, 

Signé  H.  Fo^TooL. 


M*  66o.     Diamr  iupimAL  ^ui  ouvm^  sé»  f§mmmi  iê63 ,  mn  Crédit 
extfWMPdinmmfomt  Im  èipmm  du  ÈnuÊma  MHfoiMr  db  k  i^misii 

én  Tuilmu  an  Lwmt, 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  deBfeo  et  la  vdiotité  kjationiile, 

Empereur  des  Fhançais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  d*éit^; 

Vu  le  décret  du  a3  décembre  i85a,  qui  prescrit  la  oonstruciion 
de  maisons  uniformes  avec  arcades  sur  la  partis  da  la  fV#  dt  Aiv<dî 
comprise  entre  le  passage  Dclormc  et  la  rue  des  Poulies; 

Considérant  que  ies  expropriations  faites  en  conséquence  di|  décret 
précité  sont  terminées  et  que  la  ville  de  Psfis  a  effecl^é  \p  pa|ep|ieet 
des  indemnités  ^kccs  par  le  jury  ; 

Qu'il  y  0  lieu,  par  conséquent,  delà  rembourser  de  la  partie  dw 
avances  qu'elle  a  faites  pour  le  complc  de  l'Etal  et  qui  ne  vseronl  point 
coniprnsrcs  par  les  reventes  de  terrains  ou  Ip  compcnsationa  de 
comptes  précédents; 

JNnlsB  Ciûiwad  d'élaS  eiUeedmi 

Avons  DicaM  et  ukaiietoiis  ce  qui  suit  t 

Art.  1".  Il  esl  ouvert  à  notre  ministre  d'état,  sur  l'exercice 
i853,  un  crédit  extraordinaire  de  quatre  millions  cinq  cent 
mille  francs  {4f5oo,ooo^)«  |Kuir  reaib<M^caer  ^  }a  ville  de  Paris 
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de  la  réunion  de§  Tuileries  au  Louvre,  (Ef  propria Iîob  pour  h. 
cootînuation  de  la  rue  de  Rivoli  <lepMi#  1^  J^afMge  X)db9«Hie 
jusqu'à  la  rM^  d^  jPpulies.)  . 

Ce  crédit  ibripçra  cbapîlre  «f{^f»#i  #  i|t  4eiaiàiQ«  MÇtio» 
du  budget  du  ministère  d  état. 

2.  Il  sera  |)oorvu  à  cette  ^^pense  an  |90^sp  4^  l^pmces 
affectées  à  reiercice  i853. 

3.  La  régularisatîoii  da  présent  orédit  sera  demandée  an 
Corps  légidatif  dans  sa  pirbcliaiiie  session, 

4.  Nos  nJpistit»  Mlât  et  tes  fltiances  sont  cliargés,  dhacop 
en  ce  qui  fe  concerne»  de  1  exécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Compiég^ne,  le  17  Octobre  i853. 

Sign6  NAPOLÉON.  . 
Par  TEmpereur  : 

L$  Ministre  des  jinancu.  Le  Ministre  d'état, 

Sigdé  BinEao.  '       '  Signé  Achille  Fould. 

tl*  861.  —  DècnET  iMPÉliTAt  qui  autorise  un  vireuxent  de  Crédit  da 
ehapitre  62  aux  ckapilî^s  â€  et  58  du  Budget  du  Mmistère  des 
Finances,  exercice  1853, 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dien  et  la  volonté  nationale, 

Emperedr  DBS  Français,  à  tous  présents  et  avenir,  salct. 

êmr  le  rappeit  de  aelre  mittialM  seofétaire  d'état  au  département 

des  finances  ; 

Vu  la  loi  du  8  juillet  i853  portant  fixalion  du  bud|^et  |[énéral  des 
dépenses  et  des  recettes  (Iclexercice  i853; 

V^u  l'article  13  du  senaïus-consulte  du  a5  d^luswU^ 
Notre  Conseil  d'état  entendu, 

Afoiii  oàOÊàrà  et  BicaàToiie  ce  qui  sttit  f 

Aiff.  l**.  Le  dédîl  ouvM  pour  Vetfifém  i86i«  jper  lu  loi 
du  £  juillet  i8èa,  snr  le  dMpiIre  sul^aul  àm  oiinfsliri  des 
finances,  est  reluit  d*une  somme  de  treole-Mt  «lilleelK  eent 

soixante-trois  francs  cinquante-neuf  centime  {lâ,ôÇ^^  69'), 
savoir  : 

MM  M  féHBi  M  MaGEPTTOlf  ET  l>*ttFLOITàTIOII  DBS  IMPÔTS 

MF  MKTBMQS* 

PotJtttii/m. 

GaiPiTBB  LXfi.  Matérifll  d  dc^pcnsss  difcnss  (Bemboufiaineot  doprii:  de 
'wM4|pPM4w»).fM».*^-t*-**#.#r  $«,W3'69* 
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Les  cvMili  <NMrts*  poor  reiaroioe  i853 1  pw  k  loi  4b 

8  juillet  i852,  sur  les  chapitres  suivants  du  minislère  des 
finances,  sont  augmentés  d*une  somme  égale  de  trente-huit 
mille  six  cent  soixante-trois  francs  cinquante-neuf  centimes 
(38,663^  59*),  par  virement  du  chapitre  désigné  dans  fftr« 
tide  i". 

fSAis  Dt  aion»  m  mtomos  n  tnsaumktum  M  mràn 

SI  BSflHUS* 

Enregistrement  et  domaines, 

CnmTâs  XLVi.  Blatériel.  Achats  db  papiers  pour  piiM*porU  et  permis  de 
duMc   a,45o'oo* 

Cbmrikrtfait  hêùmtu. 

CBâPiTBB  Lvm.  Mitérisl.  ÂgraiuliiMBMnt  dfls  limaai  ds 
la gtfSDtie de  Puis  ••••  S9 

TmsL.  38,663  ^ 

3.  Notre  ministre  seoDétaire  d*étal  au  département  dos 
finances  est.diargé  de  Teiécationdu  présent  dénet,  qui  sera 
inséré  an  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cioadt  le  39  Octobre  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 
Pur  rBmpttior: 

Le  Ministre  secritmrt  d'état  au  départeeunt  des  finance»  b 

Signé  BnOàU. 

^^^^^^^\  Certifié  conforme  : 

^'^  Î^C^^^Î^ '^\S. B        Paris,  le  9*  Novembre  i853. 

Il  téiatÊuiépartttimidêlaJustkêt- 

is^m^j^^  ABBATUCCl. 


Cette  date  est  celle  de  la  réception  da  Bulletin 
ta  ministère  de  la  Justice, 


Inramiaii  miiauut 


^  NnftoAfs  i66S» 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

•     •  •     •  •  ' 

103. 


N*86a.— *  DicAcr  lUPintAl  qai  ouvre  au  Badtfêi  de  la  Guerre,  pour 
Ï9xereiee  1852,  un  éha/ntre  desliné  à  VûnpnJtatifm  iê$ 

Dépenm  dê  Soldé  anMêum  à  C0l  exireiee. 

Du  a5  Octobre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
£mf£ii£Ur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  Tarlide  9  de  la  loi  du  8  juillet  1837  portant  que  ks  rappds 
d'arrérages  de  solde  et  accessoires  de  solde  cootinueroat  d*étre  im- 
putés sur  les  crédits  de  Teiereice  courant,  mais  que  le  transport  en 
sera  efiTectoé  à  un  chapitre  spécial,  au  moyen  d'un  virement  autorisé 
par  une  ordonnance  qui  sera  soumise  à  la  sanetion  législative  avec  la 
loi  du  règlement  de  1  exercice  eipiré; 

Vu  Tartide  loa  du  règlement  général  du  5i  mai  i838  (1),  sur  la 
oomplalnlilé  puUique,  rappelant  les  dispoaitioos  ci«desius; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministro  secrétaire  d^étal  de  la  guerre. 


Ara»  nAcBiré  et  nicnéioxs  ce  qui  suit  : 

Anr.  1*.  n  est  ouvert  an  budget  de  la  guerre,  pour  Texer- 
doe  1862,  un  chapitre  spécialement  destiné  èi  recevoir  l'impu- 
tation des  dépenses  de  solde  antérieures  à  cet  eiercfce  ;  ce  cha- 
pitre prendra  le  titre  de  Rappels  des  dépenses  payables  sur  revues 
antérieures  a  i852  et  non  passibles  de  déchéance. 

2.  Le  crédit  du  chapitre  mentionné  à  Tarticie  précédent  se 
formera»  par  compte  de  virement,  de  la  somme  de  trois  cent 
aoîianteetdix-eept  mille  six  cent  quatre-vingt-deux  francs  trente- 
quatre  centimes,  montant  des  rappels  de  solde  et  autres  y  assi- 
milés, provisoirement  acquittés  sur  les  fonds  des  chapitres  nr,T, 
VI,  vm,  n,  z,  zvi,  zvin  et zzx  du  budgetde  la  guerre  pour  iSSa» 

(1)  ix*  série,  Bull.  579,  a*  ^à^^* 

Xt  Sérié.  Ci 
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suivant  le  tableau  annexé  an  présent  éémieidnl  In léMlMt 


se  répartissent  comme  il  suit  : 

Exercice   i848    a  16' 85' 

  1849   1,653  56 

  1800   M«6  w 

  i85i   S6g,oo5  s5 


ToTM.  k^.i  377,68f  3é  * 


S.  Les  dépenses  imputées  sur  les  crédits  ouverts  par  le  décret 
du  17  mars  i859  (1)  et  ia  loi  de  finances  du  10  juin  lôâS, 
àui  chapitres  désignés  i  Farticle  2  ci-dessua^  aont  atténuées 
dans  les  proportions  ci-après»  savoir  : 


Chapitre  IV  •   5,780  78* 

_—  y  ■   54,096  5i 

_                yi  •  3,18a  o4 

■    i-  ■■  ■  VIII   76 

  4.....  •   S99«4t|s  57 

 X.   i56  56 

-  ■  t»t...<i   â.435  99 

 «viiif  .;...•••«....  5,927  42 

-       - >  *••••••»•«•••••••  7,068  71 


SOMMB  ifiAUb  377,682  34 


4.  Nos  ministres  secrétaires  tVétat  de  la  guerre  et  des  finances 
sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  i'exiéGuikm  du 
présanfc  décret»  qui  sefa  inséré  an  Bulletin  des  Um* 

Fait  à  Goœpiègnc,  le  2Ô  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉOiN. 
Par  i'Ëmpereiir: 
le  Mar4M  i»Fnmee  MhûtUt t^erétm^  dHûi 

Sigaé,  A4  aa  fllânnsàtfna. 


863.  ^  DàCÈET  impàbiâl  relatif  aux  Fortifications  du  Havre, 

.  pB  t9  Octobre  iMS. 

NAPOLÉON,  par  la  srice  dé  Dieu  et  ia  volonté  nationalè, 
•EuPBRBfm  vas  FaANÇAis,  à  tou6  présents  et  à  venir,  salut. 
Vu  les  Idîs  des  fo  juillet  1791  et  17  juillet  1819; 

(1)  ai*  séffiit  Bofl.  Soflf  n*  3773« 
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VaUioidaiojwUflt  i85i; 

Vu  les  artides  6  et  56  de  la  Gonttîtiitioii; 

.  Vu  la  loi  du  9  juillet  1863  ; 

Vu  le  décret  du  9  août  i853  (1); 

Sur  le  rapport  de  noixe  ministre  secrétaire  d'état  au  déparlement 
4e  la  guerre ,  et  par  dérogation  aux  dispositions  da  '^iwi'^iton  para- 
graphe de  notre  décret  da  9  août  précité» 

AvoHS  hicwirà  et  oicKBioiis  ee  qui  soit: 

.  Art.  Les  dehors  des  fronts  nord  et  oaest  de  la  plact  di| 
Havre,  comprenant  Tenceinte  terrassée  extérieure,  les  avant- 
fossés,  chemins  couverts  et  glacis,  seront  immédiatement  sup- 
primés. 

2.  L'onreinte  revèlue  du  corps  de  place  des  fronts  nord  et 
ouest,  avec  les  fossés  contigus,  sera  provisoirement  conservée 
jusqu  à  Tépoque  où  les  ouvrages  de  fortifications  énuœérés  en 
farlidb  %  du  décret  du  9  «oàt  ibè^  poumnit  rvœvoir  leur 
armement 

* 

3.  Par  exception  aux  stipulations  de  Tarticle  qui  précède ,  il 
pourra  être  procédé  à  Touverture  d'une  brèche  de  soixante 
mètres  de  largeur  au  milieu  de  la  courtine  (20-28)  de  rencointe 
conservée  et  au  comblement  de  la  portion  correspondante  du 
fossé  du  corps  de  place. 

4.  La  ville  du  Havre  est  autorisée  à  enlever,  successivement 
et  à  ses  frais,  les  cavaliers  en  terre  existants  à  Intérieur  des 
bastions  des  fronts  nord,  et  à  en  utiliser  les  massift  pour  le 

comblement  et  le  nivellement  des  avant-fossés  supprimés,  sous 
la  seule  condition  d'observer,  dans  cette  opération,  Tordre 
d'exécution  qui  sera  indiqué  par  le  service  militaire,  dans  Tin- 
térét  de  la  défense. 

5.  La  superficie  de  terrains  militaires  qu'embrassent  les 
dehors  supprimés  et  énumérés  en  Fartide  i*'  du  présent 
décret  sera  remise  aux  domaines  pour  être  aliénée  au  profit  du 
trésor,  après  concert  entre  tontes  les  administrations  intéressées. 

6.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  de  la 
guerre  et  des  iinances  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  ie 


(1)  BttiL  79,  a*  710. 
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concerne,  de  TcxéculioD  du  présent  décret,  qui  sera  inséré  au 
Bulletin  des  lois. 
Fait  à  SaintrCloud ,  le  29  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉCMf . 

Piw  i*Eiiipcreiir  : 

Le  UaMuH  de  France  Mimtn  aerétwt  ^étU 
m  àlfurtimgtA  de  k  pêne  g 

Signé  A.  01  Sâm^^AiiD. 


N*  86â.  —  DicKBT  tmpintÂL  qui  ouvrv  k  Banam  iê  Doumiei  im 

Styring  (Moselle)  à  Vîmportatùm  $t  à  Tisporuaùm,  du  Graùu  H 

Du  3i  Oelobre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  gràoe  de  Diea  et  la  volonté  nationale* 
EifpBaBiTn  BBS  Frauçats,  i  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  Je  rapport  de  notre  mînislre  secrétaire  d'état  au  département 
de  ragricuhurc,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

Vtt  la  loi  du  a  décembre  iSi4  ; 

Les  ordonnances  du  17  janvier  (1)  et  du  aS  août  1 83o  (3)  ; 
L*avis  de  M.  le  ministre  des  finances»  en  date  du  i5  avril  i653« 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  l*'.  Le  bureau  des  douanes  de  Styring  (Moselle)  est 
ouvert  à  Timportation  et  à  Texportatîon  des  grains  et  farines. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d*étal  au  département  de  1  agrî- 

rnlture»  du  commerce  et  des  travaux  publics»  et  au  départe- 
ment des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qu4  le  concerne, 
de  IVxéculion  du  présent  décret,  qui  sera  publié  au  Bulletin 
des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Gioud,  le  3i  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

PsrrRmperenr: 

Le  Miinîi»^  êeeiélwe  iTAat  nt  dàpaHemM  de  TagneAtares 
cmmeree  et  det  tmeau»  pàtUee, 

Signé  P.  liàmm» 


(1)  viir  série,  Bull.  339,  n*  13,387. 
(3)  u*5^ic,  3*  partie,  Bull.  6,  u°  97. 
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N*  865. —  DiCMET  iMpéniAL  qui  iran^hre  dans  la  ville  de  Saint-Pierre 
U  Siéga  éfiaenfal  dê  U.Mariiniqw,  précédemment  étakU  è  Fartniê' 

Da  Si  Octobre  iS53. 

NAPOLÉON,  par  la  grtce  de  Diea  et  la  volonté  nationale  t 
EiiPBBBUR  OBS  Français,  à  tons  présents  et  à  venir,  sALirr* 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  rinstruction  publique  et  dea  cultes; 

Vu  la  biille  donnée  à  Rome  par  Sa  Sainteté  le  pape  Pie  IX  et  qui, 
sur  notre  demande,  transfère  dans  la  ville  de  Saint-Pierre  la  résidence 
épîscopale,  précédemment  établie  à  Fort- de-France  (Martinique); 

Vu  Varticie  i"  de  la  loi  du  8  avril  180a  [i8  germinal  an  xj; 

Vu  le  décret  du  1 8  décembre  18Ô0  (1),  qni  a  fixé  le  siège  épiscopal 
de  la  Martinique  à  Fort-de-Franee; 

Notre  G>nseil  d*état  entendu, 

Avons  nicaM  et  DécRBTOirs  ce  qui  soit  : 

Art.  1*'.  Le  siège  épiscopal  de  la  Martinique,  établi  à  Fort- 
de-France  par  le  décret  du  18  décembre  1860,  est  transféré 
dans  la  ville  de  Saint-Pierre. 

2.  La  bulle  donnée  à  Rome  par  Sa  Sainteté  le  pape  Pie  IX, 
îe  3  des  ides  de  septembre  (12  septembre)  de  l'année  de  Fin- 
carnation  i853,  qui  transfère  dans  la  ville  de  Saint-Pierre  la 
résidence  épiscopalc»  précédemment  établie  à  Forl-de-France 
(lie  de  la  Martinique],  et  qui  autorise  Tevéque  à  prendre*  à 
revenir,  le  titre  d'évêque  de  Saint-Pierre  et  de  Fort-de4^ rance, 
est  reçue  et  sera  publiée  dans  TEmpire,  en  ia  forme  ordinaire* 

3.  Ladite  bulle  est  reçue  sans  approbation  des  clauses,  for* 

mules  ou  expressions  qu'elle  renferme,  et  qui  sont  ou  pour- 
raient être  contraires  à  la  Constitution,  aux  lois  de  l'Empire, 
aux  francbises,  libertés  et  maximes  de  Péglise  gallicane. 

4.  Ladite  bulle  sera  transcrite,  en  latin  et  en  français,  sur 
les  regbtres  de  notre  Conseil  d*état;  mention  de  ladite  transcrip- 
tion sera  faite  snr  Toriginal  par  le  secrétaire  général  du  Conseil. 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins- 

« 

^   ■■  I    ■  umn-ii    ■   %nt  ,         I  II  lin 

(1)  V  série,  Bull.  ^2 ,  n*  sô55. 
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tracdoD  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  rexécation  du 
fKéêeat  dtoeC«  q«i  seim  ioiéré  «n  BaâUtin  dis  kîi. 

Fait  au  palais  de  SaintCioud,  leSi  Octobre  i8ô3. 

aiyié  HAPOLÉON. 

Pir  fEmperear: 

Le  Ministre  srcrcliiire  (tetat  aa  départemuA 
de  l'insiruclioii  puhUque  et  des  cûlUs, 

Signé  IL  FoefWfc. 


N'  866.  —  Décret  impérial  portant  rcception  de  la  Bulle  d'iristitation 
canonique  de  M''  Forcade  pour  VEvêché  de  la  Buiie-Terre  (Goa- 
deloupe). 

Du  3i  Octobr»  Mà» 

NAPOLEON,  par  !a  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nalionale, 
ËMP&A£UR  DES  FftiLMÇAiâ ,  à  lous  préseuts  et  à  venir,  &alut. 

Sur  le  rapport  do  notre  ministre  socréteire  d*étet  «a  d^Mulemenl 
de  rieaimciNNi  publèiiie  etdei  oollest 

Vu  let  articlet  1*  et  18  de  la  loi  du  B  ttifl  180a  [  18  germioal 
eux]; 

Vu  notre  décret  du  6  ayr9  i853.  qai  eoçime  If  Forcuie^  érémie 
de  SaiDos  ûi  parlibus,  k  Févèché  de  la  ^asse*Terre  (Ile  de  la  Guaide* 
loupe),  ep  remplacement  de  M**  Laeanièn,  nommé  chanoine  du 
premier  ordre  eu  chapitre  impérial  de  Saint-Denis; 

Va  la  bulle  dlnslitation  canonique  accordée  par  Sa  Sainteté  PU  U 
audit  évêque  nommé  ; 

•  Notre  G)nseii  d'état  entendu , 
^Toiis  pécaiTé  et  picnéTOiie  ce  qui  suit  : 

Art.  i*'.  La  balle  donnée  à  Rome,  la  veille  des  ides  de 
aeptembre  (12*  septembre)  de  Tannée  de  rincarnalion  i853, 
portant  instîtation  oanonique  de  M**  Foroaéê  {Théodore'Am- 
§utin)f  pour  réfécbé  de  la  Baae-Terre  (GaadekH^),  est 
reçwB  et  sera  publiée  dans  i*£mpire,  en  la  ferme  otdioaire. 

52.  Ladite  bulle  d'institution  canonicfue  est  reçue  sans  appre* 
bation  des  clauses,  formules  ou  expressioos  qu'elle  renferme, 
et  qui  sont  ou  pourraient  être  contraires  à  la  Constitution,  aux 
lois  de  PEmpire,  aux  franchises ,  libertés  et  maximes  de  Tégiise 
g^cane. 
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à.  Ltdile  built  aéra  txanscnte,  «n  latin  et  en  françi^s«  sur 
les  registm  de  notre  GoMeîi  d'état;  mentioD  de  ladite  tiane- 
cription  sera  &ite  m?  Ferigiaal  par  le  Moétalre  généfal  Ai 
Conseil. .  . 

Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Fins- 
trnctioa  |9iibHr|De  et  des  cultes  est  chargé  de  l'exécution  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 
Fait  au  palais  de  âaint-Cloud,  le  3i  Octobre  iôô5. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  rEmpareiir  : 
Xt  Jfûufbv  têcrém  étém  aa,  i^mlmÊtU 

A2|pé  H.  Foamt. 


N*  867.  —  Déchet  impérial  qui  autorise  un  virement  de  Crédits 
aa  Budget  de  l'Ordre  impérial  de  la  Légion  d  Uonnear,  exercice  1853, 

Dtt  5  Nàvetti^re  i8S3. 

NAPOLEON  «  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale»  . 
BmaiOB  DB9  FnAMçAia»  à  tooa  présenta  et  à  venir,  sAtnr. 

Sur  la  proposition  de  notre  grand  chancelier  de  Tordre  impérial 
de  la  Légion  alionneur,  et  de  Tavis  du  conseil  de  Tordre; 

Vu  le  débrcC  impérial,  en  date  du  i/i  septembre  i853,  portant 
augmentation  des  traitements  du  secrétaire  génénd  de  la  Légion 
d'honneur  et  de  la  surintendante  de  la  maison  impériale  de  Saint- 
Denis,  à  partir  du  i*  juillet  i853, 

Avons  nicaéTa  et  J>KCR£T0^s  ce  (|ui  suit  : 

AaT.  1**.  Les  chapitres  suivants  du  budget  de  Tordre  impé- 
rial de  la  Légion  dlionneuf,  exercice  i863,  sont  rédmts  d'une 


somme  de  six  mille  francs,  savoir  : 

Chap.  Tii.  Trnitemchnt  dti  secrétaire  du  conseil darofdre«>««****«  3, 000' 
—  XII.  Maison  de  Saint-Denis  (Matériel)  ••••  •  3, 000 

Total  ••••  c,noo 

2.  Les  chapitres  siiivaols  cl  M  budget  de  Tordre  impérial  de 
la  Légion  d^honneur,  exercice  id53,  sont  augmentés  d*uue 
somma  égale  do  six  mille  francs»  savoir  ; 

Gbav,  n.  TnitMDcntdttSSertlairc  g6nérd  4a  Tofdre.   • .  3,000' 

H.  liaison  do  8aint4)onit  (Penonnel)  •  •  •  •  3,000 

ToiAif  •  6,000 
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S.  Notie  miaisire  d*itot  et  notre  grand  duuDceUer  de  Tordre 
impérial  de  la  Légion  d^honneUr  sont  chargés,  diacnn  en  ce  qoi 

le  concerne,  de  i*exécadon  da  présent  décret 

Fait  au  palais  de  Saint-Gloud,  le  5  Novembre  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 
Pkr  rEmperair  : 

Signé  Achille  Foou». 


N*  868.  —  DÉCRET  IMPERIAL  [contre-sigoé  par  le  garde  des  sceaux, 
ministre  de  la  justice)  portant, 

1*  Que  M.  Omarà  (Afarîs-PAîGip^F^lû»),  né  le  3 1  juillet  1819  à 
Paris ,  y  demeofant,  employé  au  mmtstére  de  la  justice,  et  son  frère. 
If.  Ôumà  (Pterr«-Fnii^îf-il(^),  né  à  fieaufais  (Oise),  le  \k  août 
i8ao,  capitaine  d'artillerie,  en  garnison  à  Toulouse,  sont  autorisés  à 
substituer  à  leur  nom  patronymique  cdui  de  Gaesviller: 

a*  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  pourvoir  devant  les  tribunaux 
pour  fidrer  opélrer,  sur  les  regbtres  de  Tétat  civil,  les  changements 
résultant  du  présent  déeret,  qu*après  l'expiration  du  délai  fixé  par 
la  loi  du  11  germinal  an  xi,  et  en  justifiant  qu'aucune  opposilion 
n*a  été  ibnnée  devant  le  Conseil  détat.  {Saint'OMd,  29  Octobn 

Certifié  conforme  : 

Paris,  le  11*  Novembre  i853, 

JLe  Gardé  des  Scmo»,  Minittrê  Secrétaire 
i'iUU  au  iépart»mtnt  éiê  la  Jugticê, 

ABBATUCa 


'  Cette  date  est  celle  de  la  léesjplion  du  BoUaltB 
an  miaiilèie  de  la  Jnstiee. 


OkMMMfMrbBrililMiteMi.litliMd*  ^(nnu  p«r  «a,  I  la  «Im  Jt  FbifilMb 


TnwnnBUB  nirÉauu»  —  11  NofamlRe  i85S. 
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8^9-  ~.  ^^CKBT  iMPÂÀiAt  parlant  Règlement  d'adminhtmtiin 
^b'iqiiê  pour  l'exécution  de  la  Loi  da  9  juin  i653^  tar  let  Pênnoni 

Dn  9  ff otembre  1 853* 

îAt^ÔLÈÔN,  par  la  grâce  de  Dîeu  et  la  volonté  oaticoaie, 
'LREUR  DES  FRANÇAIS,  à  tous  présents  et  à  venir,  salot. 

«r  le  rapport  de  notre  toîniili^  secrélàîré  d*étàl  ati  départeffiëit 
financés;  ... 

U  loi  du  9  juin  i853;  . 

lotre  Conseil  d*élat  entendu, 

LTOK8  DBcaéTB  et  DiÈciiéTONS  c6  qui  suit  : 

'  '■    iTTRÈ  i«. 

SDPPnSâSION  DBS  CAISSES    DB  RETRAITS  ET  INSCRIPTION  BÉS 
PENSIONS  AD  GRAND  LIVRE  DE  LA  DETTE  POBLIQUB. 

\rt.  A  partir  du  i*'  janvier  i854,  la  caissfedes  dép6!s 
:6nsîgnalions  cessera  d'êfre  thargée  du  service  deè  penî>iou8 
puiées  sur  les  caisses  de  retraite  supprimée*  par  larticle  l* 
là  loi  dû  9  juin  1 853. 

Elle  conlinuera  néanmoins,  jusqu'au  l"  mai  i854i  à  cffeb- 
ir  le  payement  des  arrérages  et  dérortiptes  d'arrérages  afTé- 
itsà  Tannée  1 853  et  années  antérietires,  etelle  fera  également 
:Hie  des  n*(enues  portant  sur  lesdites  années. 
A  partir  du  Inai  i854»  les  arrérages  antérieur*  ad  i*^jan- 
*^  de  ladite  année  seront,  jusqu'au  ternie  de  prescription, 
)'és  aux  caisses  du  Irésor  public  par  imputation  sur  le  crédit 
écial  de  dépense  alTecté  chaque  année  au  service  des  pensions 
^iles.  Les  retenues  arriérées,  dévolues  aux  caisses  de  retraite 
pprimées,  ou  provenant  de  leur  liqaidàlibii ,  à^rbbi  poHéés 

2.  XI*  Série.  62 


( ,«»  ) 

tu  chapitre  spédal  qui  sera  ouvert  au  budjg[et  desjrecsettet.40 
TaDoée  eouirantë  sous  le  titre  désigné  à  l*arlic[ê  5. 

La  caine  des  dép6U  et  oonsigiiatioiis  arrêtera,  an  i*  juillet 
i854 1  la  M}aa|ien  deajcabs^de  lelraite  f uf  pfpanéea,  et  versera 
aa  trésor '4ea^  'wMe'én-  mmèairé  et'  leurs  àifttes  valcQis 
actives. 

Les  inscriptions  de  rentes  appartenant  à  ces  caisses  ieroot 
annulées. 

Un  procès- verbal  de  clôture  et  de  remise  du  service  sera 
dressé  contradictoi rement  entre  un  délégué  du  ministre  des 
».fiiiaiioes«  la  dîreQieiir  général  de  k>  caisse  des  dépôts  et  consi- 
fialîtos  et  un  membre  de  la  commission  de  sorveitlnn ce  pla- 
cée près  de  cet  étabibseinent,  désigné  par  elle  à  cet  effet  ' 

2.  L'Inscription  au'graqdJ^ym  de  la  dette  publique  des  pen- 
sions .existantes  an  1*  janvier  l^5A,  à  la  charge  des  caisse  de 
rèttirite  suppnmées ,  aura  Ken  d'après  df*s  étaiscerlifiés  et  titans- 
mis  au  ministre  des  finances  par  les  minisires  des  divers  dêpar- 
;tements.  Ceséiats,  conformes  au  modèle  d-annexé  sous  le  n'*  i, 
énonceront,  pour  chaque  pension,  la  dale»  la  nature  el  les 
motifs  de  l*acte  qui  Taura  constituée,  lis  aqroat  divisés  ffu  4eux 
caiéffories  :  *  • 

i*  Pensions  liquidées  et  en  cours  de  payement; 

a*  Pensions  liquidées,  malà dont  le  payedient  sert  sMpciid« 
pour  cause  de  replacement  des  Jitnlaires,  ou  pour  tout  autre 
motif. 

«Des  élats  dressés  dans*]»  même  iame seront moemniement 
transmis  pour  rinscnption  des  pensions  on  eann  de4iquidatioo 

au  t* janvier  i854. 

p  3.  Les  titulaires  des  pensions  de  retraite  inwites  au  grand- 
livre  deja  dette  publique,  en  exécution  do  l'article  2  de  la  loi 
du  9  juin  1 853  »  recevront  à  rérliéance  du  premier  trimes  ire 
i854.  6n  échange  de  i  ancien  titre,  un  cerûiicat d luscriptioQ  an 
lrésor«  délivré  par  le  ministère  des  finaAces* 

4.  Le  payement  de  ces  pensions  aura  liep.aui  échéances  des 
1*  jaiiviér^  i*'  avril ,  juillet  et  i*'  octobre  «  et  sera  iaitpar  las 
pty^iikàvL  itiêçft  snr  l»  ju<»tiûcatipna,  daosl^  fi>rme^  et  sons 
lesj^rantiet  déterminées  pour  les  pensions  inscrites  sur  les  fonds 
g^éfanz  de  TÉtat 

A  partir  du  i*'  janvier  1 854  , 

Les  pensions  civiles  concédées  en  vertu  de  la  loi  du  22  août 
.  1790  et  du  décret  du  i3  septemi^re  1806  » 
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/  l^ês  peosioiis  ecclésiastiques,  ' 
Les  pensions  de  veuves  demîIiUires  el  les  pensions  de  dont* 

taires.  cesserpot  d*ètre  payées  par  semestre,  et  seront  acquittées 

par  trimestre  ani  échéances  susindiquces. 

ïl  en  sera  de  même  des  pensions  des  douanes  précédemment 

payées  pigr  mois  par      receveurs  principaux  de  cette  adniiois* 

tfftio^t    .         .  * 

Timfi  n, 

PERCEPTION  DES  RETENUES. 

.  5.  Les  traitements  00  alloci^tions  passtUes  de  retenues ,  qui 
tont  aç(|oiltés  par  les  .comptables  du  trésor,  sont  portés  pour  lo 
brut  dans  les  ordonnaneifs  et  mandais,  et  il  y  est  lait  mention 

spéciale  des  retenues  à  exercer  pour  pension. 

Les  comptables  chargés  du  payement  de  ces  ordonnances  ou 
mandats  les  imputent  en  dépense  pour  leur  montant  intégral, 
et  ils  constatent  en  recelte  les  retenues  opérées  au  crédit  da 
budget  de  chaque  exercice  et  à  un  compte  distinct  intitulé  : 
Mfitenoêê  MT  traiUnMnU  poar  le  service  des  pensions  civiles. 

6*  Les  traitements  des  fonctionnai^s  des  services  qui  ont 
ue  comptabilité  spéciale,  tels  que  Tadministratioi^  de  la'ibta» 
l|on  de  la  couronne,  la  Légion  d*hoooeur,  les  cbancellenes  consu- 
laires,.lés  caisses  d^amortissement  et  des  dépôts  et  consignations 
on  autres,  sont  portés  pour  le  brut  dans  les  mandats  délivrés  sur 
les  caisses  particulières  chargées  de  1  acquittement  des  dépenses 
de  ces  services,  et  il  y  est  fait  mention  spéciale  des  retenues  à 
exercer. 

.  Les  décomptes  et  retenues  sont  établis  sur  les  états  mensuels 
de  traitements.  Un  bordereau  récapitulatif  de  ces  retenues,  visé 
par  i*ordi»anateur,  est  remis  par  lui,  comme  titre  de  perception, 
au  recevenr.des  ftnf  nces,  à  qui  il  en  fait  en  même  temps  ver* 
ser  le  montant  Un  duplicata  de  ce  bordereau  récapitulatif  est 
n^i^ssé,  par  Toi-donnateur  de  chaque  servicot  an  minisfre  dés 
Snances. 

Les  règles  établi Cb  par  le  présent  article,  en  ce  qui  concerne 
les  bordereaux  fournis  par  les  ordonnateurs,  comme  litre  de 
peneption,  ne  sont  pas  applicables  aux  retenues  sur  les  émolu- 
ments des  receveurs  de  communes  et  d'élablissement^  de  bienfai- 
sance, lesquelles  doivent  être  soumisesaux  dispositions  spéciales 
4)e  Tarlide  30. 

7*  Les  retènues  aflKrenles  aux  traitenoents  tant' fixes  ija'é- 
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ventuels  des  fonclionnaîres  des  lycées  sont  précomptées  cliaquc 
mois  ou  (haque  trimeslre,  à  rin<!ant  du  payement,  par  î^éco- 
DOrne,  et  par  lui  versées  à  la  aiisse  du  receveur  des  finances. 
'  'A  lappui  de  chaque  versemeul  et  comme  titre  de  perceplioo, 
r^nomç  fournît  au  recèyeui*  une  expédition  des  éxkls  dé  tni* 
temén is  certifiée  par  le  proviseur  c'i  visée  par  le  recteur.'  ' 

8. '  Leà  reVcodés'  à'  ëiercér  lurHeà  traîceioeâU  *<Iék'fi(iiictloii- 
naires  des  écoles  secoodaires  de  médedoe  et  de  pharmadé,  iê^ 
des  collèges  comiDuoaiii  ed  régie,  âù  compte  des  villes,  soot 
précomptées  de  la  même  manière  par  Le  re<  eveur  municipal  et 
par  lui  versées  dnis  l.i  caîss»»  du  receveur  des  finances,  auquel 
il  remet,  comme  litre  de  perceptiof» ,  une  expédilion  des  états 
de  fr  itemt'Dls  ceniliée  p^r  le  directeur  de  l'école  ou  par  le 
principal,  et  visée  par  le  recteur.  '      '     '  r 

9.  A  1  égard  des  collèges  commpn^ut  où  le  pensioDoat  esfc 
ai|  compte  des  principaux,  le  niontant  des  refrnaes  e&f  pfé- 
éùmflé  par  le  receveur  inuninpal  sur  lés^dilKéréDts  tenues  dé' 
la  subveutioD  allouée  par  h  ville  à  r^tabfis  ement*  A  efle^/' 
iè  princÎMl  remet  an  receveur»  chaque  mois  otf  ébatiae  m*^ 
mettre ,  selon  que  les  l^itetneuts  soât  acquittés  hiensîTéIfmiHyè 
ou  tri-nestriellement,  un  état  des  traitements  dressé  en  double 
expédition,  certifié  par  lui  et  visé  parle  recttur.  Le  traitement 
alliibué  au  prin<  ipal,  pnur  le  découipte  de  la  retenue  qu*il  doit 
subir,  sera  calculé  sur  1<>  traitem^eut  du  régent  le  mieui  rétri* 
Ëué,  angmeiité  d*UQ  qnart.     -  ^  <    i  i  ".r 

pne  i^es  deux  expéditions  est  produite  par  le  receveur  mont* 
cipal  au^recéveor  des  finanfcëi  pour  jastiller  tt  verseiHeiit'dlA 
rjstenucs. 

Sfans  les  collège^  auxquels  la  ville  n*alloae  pas  de  soliveiit^oDt 
les 'retenues  sont  précomptées  par  le  principal  bt  i^âtfMfis'rffréi^ 

tement  par  lui  dans  la  caisse  du  receveur  des  finances/à  quf  B 
remet  une  expédition  Je  Tétat  de^  tiailemeots,  certifiée  comme 
îi, a  été  dit  ci-dessus.  •  .# 

10.  Les  retenues  acquises  au  trésor  sur  le  traitement  del 

fttituteurs  communaux,  quelle  que  soit  Torigine  des  liètrdnm 
hs|lQnt  ce  traitèu^ent  se'coinpos^.Snnt  pn  Ihvées  par  lé  reœ* 
vanr  moqiripal  lors  du  pâ)tai6n(,' lequel  a  lieu  sur  Ift  prôdifis 
'é^n  de  maifdatâ  délivrés  nàr  le  ùaire  et  iDdi>|uinit  Iè  ttdntMtt 
^jfat  (les  rétribiitloqs»  lesreteniiés  à  exercer  et' lé  net  i  paryer/-^ 
Lorsque  rinstîtiiteuf  est  ailtorîsé  à  pefceVbff  Idi-méMè  là 
rétributiqa  scolaire ,  couformémeat  au  deuxieuie  paragraphe  da 
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rarticle  ài  de  la  loi  du  i5  mars  i8ôo,  il  remet  le  vingtième 
de  œtte  rétribatioa  au  receveur  mmiicipd,  qui  le  verse,  avec 

les  autres  retenues  acqoiaes  aa  trésor*  daû  la  caisse  da  recevem* 
des  finances* 

A  Tappui  des  venements  efiPectués»  k  receveur  munidpd 
produit  des  copies  des  mandats  de  payement,  et,  en  outre, 
lorsque  la  rétribution  scolaire  a  été  perçue  par  iinslituteur» 
une  copie  du  rôle  de  rétribution. 

11.  Indépendamment  des  pièces  mentionnées  à  Farticle  pré- 
cédent, le  receveur  municipal  adresse  tous  les  trois  mois  au 
receveur  des  finances,  pour  être  transmis  au  sous^réfet,  un 
bordereau  récapitulatif  des  sommes  recouvrées  dans  le  cours 
du  trimestre,  pour  traitement  de  Tinstituteur,  et  des  retenues 
dont  elles  ont  été  frappées  au  profit  du  trésor. 

Le  sods-préfet,  après  avoir,  de  concert  avec  inspecteur  des 
écoles  primaires,  opéré  le  rapprochement  de  l'état  des  muta- 
tions du  personnel  avec  les  bordereaux  remis  par  le  receveur 
des  finances,  arrête  et  transmet  au  préfet,  en  double  expédition, 
un  tableau  général  des  traitements  et  rétributions  de  toute  na- 
ture aOféreats  aux  instituteurs  communaux  de  Tarrondissement, 
et  des  retenues  qui  ont  été  exercées  sur  ces  traitements  et  ré- 
trîbutions  pendant  le  trimestre  écoulé. 

Ce  tableau  est  vérifié  par  le  préfet,  qui  en  adresse  une  ex- 
pédition, visée  de  lui,  au  ministre  de  Tinstruction  publique  et 
des  .cultes. 

12.  Tous  les  trois  mois,  le  ministre  de  Tinstruction  publique 
fait  parvenir  au  ministre  des  finances  un  état  récapitulatif,  par 
catégorie  de  fonctionnaires,  des  retenues  acquises  au  trésor 
pour  tous  les  services  de  finstruction  publique. 

Cet  état  indique  le  total  brut  des  traitements  qui  ont  été 
payés  et  le  montant  des  retenues  qui  ont  dû  être  précomptées 
.par  les  payeurs  on  versées  dans  les  caisses  des  receveurs  des 
finances. 

En  ce  qui  concerne  les  instituteurs  conmiunaux,  cette  pro- 
duction n'a  lieu  que  tous  les  six  mois.  L'état  est  dressé  par  ar- 
rondissement. 

13.  Les  fonctionnaires  et  employés  rétrîljués  sur  d'autres 
fonds  que  ceux  de  fKtat,  qui  ont  néanmoins  droit  à  pension 
conformément  au  dernier  paragraphe  de  l'article  4  de  la  loi  du 
9  juin  i8ô3,  supportent  la  retenue  sur  Tintégralité  de  louis 
■vétribilioins* 

XI*  Sèi$.  62. 
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tner  le  YenemeDt  de  cette  retenue,  par  trîmettre  etiufl 
premiers  jours  du  trimestre  qui  suit  le  trim^tre  échs.si 
Glisse  du  receveur  des  finances;  ils  transmettent  la  dédiali| 
de  ce  ferseiMl  t«  ministre  da  défaîlemeal  ««quel  itsMB| 
tissent,  f.oux  qui  résident  à  Télranger  sont  tenus  de  iùnà 
quitter,  pour  leur  compte,  les  retenues  qui  les  conoeroeot.  i 
de  faire  faire  en  même  temps  la  déclaimlioA  à-demis 
ib  sont  aelorisés  à  fiure  «n  seol  yersenmt  par  aaée 

Les  ministres  transmettent  chaque  trimestre  au  iiuî  istivîe 
finances  des  états  nominatifs  par  département  desdits 
tiouaires  ci  emplojés;  ces  états,  iodiquaat  le  trailceMiif 
plicaUe  à  diaqne  agent  cl  la  relenne  i  exemr,  saot  InMl 

comme  titre  de  perception  à  recouvrer,  aux  receveuii  jt 
linances. 

1 4.  Pour  les  services  tels  que  cdei  des  kaiw,  dans  ks|H 
les  traileflients  et  salaires  sont,  cemme  les  entres  dépesm 

payés  par  les  comptables  a  titre  d'avance  et  sauf  justiti:^» 
ultérieure»  i'ordonaancement  des  reteuues  a  lieu  tous  leiia| 
inois^  an  profit  dn  trésor»  per  Tadministration  centrale» 

La  vérification  et  la  liquidation  définitive  des  déceoifeal 
retenues  perçues  sur  les  agents  des  chancelleries  diplomatip 
et  consulaires  sont  faites  par  le  ministère  des  atiaires  èm 
gères,  lors  dn  règlement  des  romplet  desdites  djameUmin 

15.  Le  compte  général  des  retenues  exercées  pour  lesnûi 
des  pensions  civiles»  établi  par  miuistères  et  administradc-», 
est  annexé  au  compte  définitif  des  recettes  publié  par  le  misên 
des  finances  pour  chaque  eterdoe.  | 

16.  Les  fonctionnaires  et  employés  ne  peufeni  ebldi 
chaque  année  «n  congé  ou  une  autonsation  d'absence  de 
de  quinse  jours  sans  subir  une  retenue  Toutefois,  uo  o.^ 
d*nn  mois  sens  retenue  peut  être  aoooidé  à  ceax  qui  nsat^ 
d*ancun  congé  et  d'aucune  autorisation  d'absence  peodael  urij 
années  consécutives.  ' 

Pour  Ica  congés  de  moins  de  trois  mois,  la  retenue  estât 
moitié  au  moins  et  des  deux  tiers  au  plus  du  traitement 

Après  trois  mois  de  congé  consécntm  ou  non ,  dans  Itn^ 
année,  l'intégralité  du  traitement  est  retenue  ,  et  le  temp»***; 
dant  les  trois  mois  n'est  pas  compté  comme  service  efiKlif^ 
le  pension  de  retraite* 

Si,  pendant  iâbde^e  de  l'employé t  il  y    lieu  de  posneM 
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dti  frAA'ia^riaif  le  ttpaUot  en  «m  pricfo^r  joiftfk  àm 
f:oiiÉoivtBç«»  vsst  la  rcUnrna  qu'il  doit  «iibir. 
ntlsi  dorée  du  congé  uvac  «étonne  de  U  moitié  «a  noiae  et 
jdet  deux  lier»  sapins  do  traitement,  peut  être  portée  4  quatre 

mois  pour  les  fonctionnaires  et  cuiplo)ég  exerçaut  hors  de 
France,  mais  en  Europe  ou  en  Algérie,  et  à  six  mois,  pour 
ceux  qui  sont  attachés  au  service  coiouia)  oo  aoi  sorvioei  dipio- 
pan tique  et  consulaire  hors  d'Europe. 

iSoiU  affranchie»  de  toute  retenue  les  abiencet  ayant  peue 
cause  racconTfdisiementd'oa  des  devoirs  iraposit  parla  loi. 

En  cas  d*aûeace  poor  cause  de  maladie  d&ment  coostalée  «le 
foQCftioaaaire  oa  remployé  peot  être  autorisé  à  conserver  f in- 
tégralité die  eon  traitement  pendant  uniemps  qoi  ne  peot  escé» 
der  trois  mois.  Pendant  les  trois  mois  suivants,  il  peut  obtenir 
nn  congé  avec  la  retenue  de  la  moitié  au  moins  et  des  dem^  tie^s 
au  plus  du  traitement. 

Si  la  maladie  est  déterminée  par  Tune  des  causes  exception- 
nelles prévues  aux  premier  et  deuxième  paragraphes  de  i'av- 
tîde  1 1  de  la  loi  du  9  juin  1 85 3,  le  fonctionnaire  peut  conseil 
ver  rintégralité  de  son  traitement  josqu^à  son  f^^flbfiffanie|it  au 
jusqu*à  sa  mise  à  la  retraite. 

£e;  i^iembres  des  cours  et  tribunaux  qui  ù*ont  pas  joui  dai 
vacancès  peuvent  obtenir,  en  une  ou  plusieurs,  fois  dans  TeanéOt 
un  congé  d  un  mois  sans  retenue. 

Ce  congé  pourra  être  de  deux  mois  pour  les  magistrats  coixi- 
posant  la  chambre  criminelle  de  la  cour  de  cassation. 

Il  n'est  dcr.i;:^i''  par  le  présent  arlicle  ni  aux  dispositions  des  ar- 
ticles 18  et  17  des  décrets  des  i3  octobre  et  2^  décembre  i65jl, 
coneeniant  la  mise  en  disponibilité,  pour  défaut  d  emploi*  dea 
ingénieurs  des  ponts  et  chaussées  et  des  ingénieurs  des  niinett  ni 
auX;j|(èg}es  j^éci^lef  concernant  la  mise  en  activité  des  agents 
extiiijgnrf  d\^  A^j^^  étrangères  et  des  fonction- 

.nabaTiu^renseî^^         '      .  . 

it.  Ce  îonctionnaire  ou  Temployé  qui  s'est  absenté  ou  qui  a 
dépassé  la  durée  de  ses  vacances  ou  de  son  congé,  sansaulorlsa- 
lion  ,  peut  être  privé  de  son  traitementpendant  un  temps  dpuble 
,de  celui  de  son  absence  irrégulière. 

Une  retenue  qui  ne  pe^t  excéder  deux  mois  de  Iraltcmeal 
jfjf^i  être  inOigée,  pajr'mesuie  disoiplinaire,  dans  le  cas  d'ia« 
cpn^uite,  de  négligence  ou  de  manquement  au  scnncc. 
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Ikiagistrats,  qui  i^ent^umis,  quant  aux  peines  disciplinaires» 
aux  prescriptions  des  articles  ôo  et  56  de  k  loi  du  22  avril  iSxOt 
B6  éâ  décret  dn-aS-septeDobre  1807,  et  3  du  décret  du  19  mare 
iSSUt  ni  aux  membres  du  corps  enseignant,  qui  restent  Boondi 
aux  artides  33  de  b  loi  du  i5  mars  i85o,  et  3  du  décret  du 
9  mars  i85i. 

Il  n*est  pas  dérogé  parle  présent  article  aux  dispositions  des 
articles  20  et  2 1  du  décret  du  i3  octobre  i85i ,  concernant  les 
ingénieurs  des  ponts  et  chaussées,  ni  à  celles  des  articles  19  et 
20  do  décret  du  24  décembre  i85i,  concernant  les  ingénieurs 
des  mines. 

18.  La  retenue  prescrite  par  les  deux  articles  précédeols 
8*exerce  sur  les  rétributions  de  toute  nature  constituant  Témo-  - 
lument  personnel  passible  de  la  retenue  de  cinq  pour  cent  aux 
termes  du  paragraphe  2  de  Tafticle  3  de  la  loi  du  9  jnfn  i853. 

19.  Les  agents  politiques  et  consulaires  supportent  les  rete- 
nues délerniinccs  par  Tarticle  3  de  la  loi  du  9  juin  i8û3  sur 
rintégralité  des  premiers  vingt  mille  francs  de  leurs  émoluments 
personnels,  sur  les  quatre  cinquièmes  desjseconds  vingt  mille 
îrancs»  sur  les  trois  cinquièmes  des  troisièmes  vingt  mille  francs, 
sur  les  deux  cinquièmes  des  quatrièmes  vingt  nodlle  francs,  et 
enfin,  sur  le  cinquième  de  tout  ce  qui  excède  quatre-vingt  mille 
francs. 

20.  Les  percepteurs  des  contributions  directes  qui  sont  en 

même  temps  receveurs  municipaux  et  receveurs  d'établisse- 
ments de  bienfaisance  sont  appelés  au  bénéfice  de  la  loi  du 
9  juin  i853  pour  Icnsemble  de  leur  gestion,  et  soumis  aux  re- 
tenues prescrites  par  l'article  3  de  ladite  loi  pour  la  totalité  de 
leurs  émoluments  personnels  payés,  soit  sur  les  fonds  de  r£tatt 
soit  sur  ceux  des  communes. 

Les  liquidations  établies  siv  les  mandats  de  payements*  en 
ce  qui  concerne  les  retenues  sur  les  remises  attribuées  aux  per- 
cepteurs comme  agents  de  fÉtat,  constatent  et  justifient  les  re* 
Cettes  à  eflectuer  à  ce  titre  par  les  receveurs  des  finances. 

Quant  aux  retenues  sur  les  émoluments  des  mêmes  agents, 
en  qualité  de  receveurs  des  communes  et  d'établissements  de 
bienfaisance,  le  receveur  des  finances  de  chaque  arrondissement 
forme,  tous  les  trois  mois,  au  vu  des  liquidations  individuelles, 
un  décompte  des  sommes  dues  pour  le  trimestre  et  dont  il  lait 
opérer  le  versement.  Des  décomptes  généraux  sont  établis  en 
outre,  pour  Textrcice,  par  les  soins  des  recteurs  particnlîm 
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et  du  receveur  général,  et  les  résultats  en  sont  soumis  à  la  cer- 
tification du  préfet.  Les  décomptes  trii^e&trielA  ei  d]eji^^ç^ 
constituent  les  titres  de  perception.  .  ... 

21.  Sont  affranchies  des  retenues  prescrites  par  larticie  3 
de  k  loi  du  9  juin  i6ô3,  les  sommes  payées  à  titre  d'indemnité 
pour  frais  dç  représentation  et  de  stations  navales,  de  gratifi* 
cations  éventuelles,  de  sdaires  de  travail  extraordinaire,  d'in- 
demnités pour  missions  extraordinaires,  d'indemnités  de  perte^ 
de  fraû  de  voyage  «  d'abonnements  et  d'allocations  pour  fraié  dé 
bureau,  de  régie ,  de  table  et  de  loyer,  de  supplément  de  traite- 
ment colonial  et  de  remboursement  de  dépenses.  '  '  ' 

Sont  considérés  comme  payées  à  titre  de  frais  de  voyages,  les 
indemnités  attribuées  aux  présidents  d'assises,  et  comme  payées 
à  titre  de  frais  de  bureau,  les  indemnités  attribuées  aux  procu- 
reurs impériaux  des  Ghefs>lieax  de  départements  et  aox  juges  de 
paîx  de  Paris  ponr  tnrftementsdes'secrétaiitsi  >  • 

S2*  Pour  les  fonctionnaires  et  employés  éuwyés  d'Europe 
dans  l'Algérie  ou  dans  les  colonies,  le  tnstenmt  normal  assw) 
jetti  à  la  retenue  est  fixé ,  dans  chaque  grade,  d  après  le  traitement 
de  l'emploi  correspondant  ou  qui  lui  est  assimilé  en  France.  Dans 
les  emplois  qni  se  divisent  en  plusieurs  classes  en  France  et  qui 
ne  sont  pas  soumis  à  cette  classification  dans  les  colonies,  le  trai- 
tement normal  est  réglé  d'après  celui  de  la  première  classe  du 
grade  en  Fir^nce.  Le  surplus  constitue  le  sqpp^^nKeiit  d^  traîtfh 
ment  colonial,  qui  est  exempt  de  la  retenue.   ,    ,  , 

S3*  Pour  les  fonctionnaires  et  employés  qui  sont  rétribués 
par  des  ireimses  et  des*  salaires  variables,  la  retenue  du  premier 
douzième  des  augmentations  if'exeroe  en  se  reportant  an  dernfei^ 
prélèvement  subi  par  le  titulaire,  soit  à  litre  de  premier  mois 
de  traitement,  soit  à  lilrede  premier  douzième  d  augmentation, 
et  la  diflérence  existant  entre  la  moyenne  du  traitement  frappé 
de  la  dernière  retenue  et  celle  des  émoluments  afférents  au 
nouvel  empigi  con:»titue  raugmen^iion  passible  de  ia  retenue 

du  premier  douzième;  -  i-  ^  '   *   *        ■  b  lii: 

âA.  Les  prélèvements  sur  les  antendà  et  oonfiscatioiis  en 
matiète  de«-dooaneit  de  ôoktiibetkma  iiildireelai  et'dé  postes'i 
qoi  doivent  être  versés  an  trésor  an  compte  des  pensions  civiles; 
ans  termes  de  Tarticle  35  de  la  1<4  du  9  juin  L85d ,  sont  exercés 
dans  les  proportions  déterminées  au  tableau  ci-anuexé  sous  le 

a**  2. 

25.  Le  fonctionnaire  démissionnaire,  révoqué  .eu  diMtitaé» 
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s*il  est  réadmis  dans  un  emploi  assujetti  à  la  retenae,  snbit  de 
nouveaa  !a  retenue  du  premier  mois  de  son  traitement  etc^e 
du  premier  douzième  des  augmentations  ultérieures. 

'  Celui  qui,  par  incsure  discijplinaire  ou  par mutatioD  voloa- 
taire^femploi,  est  descendu  à  un  traitement  inférieur,  subît  U 
retenue  du  premier  douzième  de$  augmentations  ultérieures. 

Le  fonclioiinaire  placé  dans  la  situation  indiquée  par  le  der- 
)»icr p^rdjjr^pbç  1  article  lo  de  la  loi  du  9  juin  i653  e&t  assu- 
jeUi  a  U  rcteufia  sur  sou  traitement  d'inactivité;  mais  il  ne  subit 
pas  la  retenue  du  premier  donzième  lonK}u*ii  est  rappelé  à  uo 
emploi  actifs  , 

C01IP05ITIQK  nu  tBArrjMBMT  MOTtlt- 

.  t&  P»nr  déterminer  la  base  delii{uidatioa  dea  pao&ionadtt 
conseillera  référé ndaiiaa  de  la  cour  des  comptes  «  on  divise  par 
laorjiaailn.to  fonda  anaoti  qui  Invaat  réparti  à  tte  pré- 
ai|Hift  cl  davéoompenae  da  travaux^ 

'  La  somme  produite  par  celte  division  est  réunie  an  traita» 
ment  Hxe,  pour  former  le  total  des  émoluments  sur  lesquels  la 
pension  est  liquidée. 

'\  Le  montant  annuel  des  salaires  payés  aux  courriers  et  postu- 
hnats  courriers  des  postes  est  divisé  par  leur  nombre^  et  le  pro- 
duit de  cetté  division  forme' ie  tftiitament  moyen  à  prendra 
pour  base  du  calcul  de'ia  peusion'des  agents  de  cette  classe. 

A  JVr»ard  des  principaux  des  collèges  communaux  qui  admi- 
nistrent le  pensionnat  à  leur  compte,  le  traitement  moyen  est 

réglé  9ur  le  trailemeni  du  régent  le  meux  rétribué»  surévalué 
df^UUfuarU 

27.  A  l'égard  des  agents  extérieurs  du  département  des  afifoi- 
ras  étrangères  et  des  fonctionnaires  de  renseigocnieut  qui  sont 
admis  à  la  retraite  dans  la  position  d'inactivité  prévue  par  le 
quatrième  paragraphe  de  larticle  10  de  la  loî du  9  iuiu  à ^53. 
latodiMMBlMayen  s  éialitit  sur  les  six-améaa  da  services  qu'ils 
eut  rei^daa,  f  n—nn  liAniaiwatfaaifiiBÎ»  «vaaliawr  miae  «a  iMC» 
tÎMlé* 

28.  Le  traitement  moyen  des  agents  qui  sont  rétribués  par 
des  salaires  ou  ren)ise6  variables  sujettes  à  liquidation  est  établi 
sur  les  six  années  antérieures  à  celle  dans  le  cours  de  ia^uelk 
caïaa  f «etifité.  -  •  . 
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TITRE  m. 

'    ^D^XlflCÂTlON  DU   DAOIT  À  FBlfâiON^ 
MODE  DE  LIQ01D4T10N* 

S9.  L*ndnwfiâMi  du  fimctiomirt  à  frirt  ^oiv  tm  droits  à 
la  POtiAite  eti  prononcée  par  r«iitorité  qui ,  anx  temos  des  règ^ 

ments,  a  qualité  pour  proooocer  sa  révocaiioD. 

L'acte  d'admission  à  la  retraite  spéciiie  les  circonstances  qui 
donnent  ouverlure  au  droit  à  la  pension*  et  iodi!(|Ufi  itis  articles 
delà  loi  applicables  au  fonctionnaire. 

30.  Lorsque  i  admis^ioa  à  la  jeUraite  a  lieu  avant  raccom- 
plissemeot  de  la  condition  d'âge  imposée  par  Tarticie  Ô  de  la 
loi.dii  9  jwi  iS&3»  tfH»*admissîoa  aal  pnwiaoéQ  dans  les 
formes  suivantes: 

$i  rinaposaihililé  d*é4rt  maintemi  en  activité'  résulte  poar 
le  fonctionnaire  d*an  état  d'invalidité  morale  inappréciable  pour 
les  hommes  de  Tart.  sa  situation  est  constatée  par  un  rapport 
de  ses  supérieurs  dans  Tordre  hiérarchique. 

Si  riucapacité  de  servir  est  te  résultat  de  Tinvalidité  physique 
du  fonctionnaire,  Tacle  prononçant  son  admission  à  la  retraite 
doit  être  appuyé,  indépendamment  des  justilicatioas  ci-dessoa 
spécifiées,  d'ua  Ofrtîficatdes  iiiédecîns  qui  lui  ont  donné  leurs 
soins  ai  d'upe  atteslAtion  d*nn  médecin  désigné  par  radmini»» 
tialm  alassenuanté,  qui  déclare  qna  le  fondiaonaire  ast  hors 
4^jétatda  eanlinnar  atikmenl  Teieiaica  de  son  amploi. 

51.  Le  fonctionnaire  adnEii»  k  la  retraite  doit  produire,  indé- 
pendamment de  sou  açte  de  naissance  et  dune  déclaration  de 
domicile, 

1**  Pour  la  justiOcation  des  services  civils  : 

lin  extrait  dûment  certiûé  des  registres  et  sommiers  de  1  ad- 
ministration ou  du  ministère  auquel  il  a  appartena»  énonçant 
ses  nom  et  paéooms,  sa  qualité,  ladateetle  lien  de  sa  naissance, 
la  date  de  son  entrée  dans  remploi  avec  traitement,  la  s^e  de 
sas  grades  atservicas,  Tépoqoe  et  las  motifs  de  leur  cessation  et 
l^.QHHltaiit  da'traitement  doot'il  a  joui  pendànl  «bacune  des 
six  dennières  années  de  son  activité. 

Cet  extrait  est  4re^  dans  la  Corme  du  modèle  ci- annexé 
sous  le  3. 

Lorsquil  n aura  pas  existé  de  registres,  ou  que  tous  les  ser- 
vices administratifs  jp  se  trouveiout  pas  inscrits  sur  les  registres 

evislaatsi  il  y  son  suppléé,  soit  pir  la  cartifisal  du  nkef  .ou 
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des  chefs  compétents  des  administrations  où  remployé  aura 
servi,  relatant  les  indications  ci-dessiu  énoncées,  soit  par  ua 
extrait  des  comptes  et  états  d*éinai|[ement  certifié  par  le  gref- 
fier de  la  cour  des  comptes. 
Les  services  civib  rendus  bon  d'Burope  sont  constalés  par 
certificat  distinct  délivré  par  le  mimsire  conqpétont.  Ce  oer> 
tîGcat,  conforme  an  modèle  ci-annexé  sons  le  n*  il,  énonce, 
pour  chaque  mutation  d'emploi,  le  traitement  normal  du  grade 
et  le  supplément  accordé  à  titre  de  traitement  colonial. 

A  défaut  de  ces  justifications,  et  lorsque,  pour  cause  de  des- 
truction des  archives  dont  on  aurait  pu  les  extraire  ou  du  décès 
des  fonctionnaires  supérieurs*  Timpossibilité  de  les  prodake 
aura  été  prouvée,  les  services  ponnont  être  constatés  par  acte 
de  notoriété. 

2*  Pour  la  justification  des  services  militaires  de  terre  et  de 
mer: 

Un  certificat  directement  émané  du  ministère  de  la  guerre  ou 
de  celui  de  la  marine. 

Les  actes  de  notoriété,  les  cong^^s  de  réforme  et  les  actes  de 
licenciement  ne  sont  pas  admis  pour  la  justification  des  services 
militaires.'Lorsque  des  actes  de  cette  nature  sont  produits,  ils 
sont  renvoyés  au  ministère  de  la  guerre  ou  à  celui  de  la  marine» 
qui  les  remplace,  s'il  y  a  lieu,  par  un  cerUficat  authentique. 

Les  services  des  employés  de  préfectures  et  de  sous-préféo- 
tures  sont  justifiés  par  un  certificat  <lu  préfet  ou  du  sons-furéfet, 
constatant  qae  le  titulaire  a  été  rétribué  snr  des  fonds  d'abon- 
nement, et  ce  certificat  doit  être  visé  par  ie  uiinislre  de  l'inté- 
rieur. 

32.  Les  veuves  prétendant  h  pension  fournissent,  indépen- 
daminent  des  pièces  que  leur  mari  aurait  été  tenu  de  produire: 

1°  Leur  acte  de  naissance; 

L'acte  de  décès  de  remployé  ou  du  pensionnaire; 

3**  L*acte  de  célébration  du  mariage; 

4*  Un  certificat  de  non-séparation  de  corps,  et,  si  le  mariage 
est  antérieur  à  la  loi  du  8  mai  i8i6,  un  certificat  de  non-di* 
vorce; 

ans  le  cas  où  il  y  aurait  eu  séparation  de  corps,  la  veuve 
doitjustiûerque  cette  séparation  a  été  prononcée  sur  sa  demande. 

Les  orphelins  prétendant  à  pension  fournissent,  indépendam- 
ment des  pièces  que  leur  père  aurait  été  tenu  de  produire  : 

1*  Leur  acte  de  naissance; 
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'  8*  L*âcte  de  déeèt  de  kar  père; 

3*  L*acle  de  oélébration  de  mariage  de  leort  père  et  mè^ 

•ii*  Une  expédition  on  nn  eitrak  defaetede  tateHe; 

M  En  oas  de  prédécèt  de  la  mère,  son  acte  de  décès. 

En  cas  de  séparation  de  corps,  expédition  du  jugement  qui 
a  prononcé  la  séparation  ou  un  certificat  du  greffiùer  du  tribunal 
^i  a  rendu  le  jugement  ; 

En  cas  de  second  mariage,  acte  de  céiébratien* 
Les  veuves  ou  orphelinf  prétendant  à  pension  pfodoisent  le 
brevet  délivré  à  leur  aMri  ou  père  ,  lonqn*il  eat  décédé  en  joma* 
aance  de  peuMon,  on  nne  déclaration  mnitalani  b  iperte  de 

-        »      •  ■ 

33.  Si  le  fteotionnaire  a  été  psticiaUe  direct  d^  la  oon? 

des  comptes,  soit  eu  deniers,  soit  en  matières,  il  doit  produire 
un  certiiicat  de  ia  couiptabililé  générale  des  iinauces  ou  du 
ministère  compétent,  constatant,  sauf  justiû cation  ultérieure 
du  quitus  de  la  cour  des  comptes,  que  la  vériflca^o)!  pr^vin 
soire  de  sa  gestion  ne  révèle  aucun  débet  ii  sa  charge. 

Si  le  prétendant  à  pension  n*eit  pas  justiciable  direct  de  la 
coor  des  comptes,  sa  situation  en  fin  de  gestion  est  constatée 
par  nn  certificat  dn  comptaUe  sopérienr  duquel  il  rdève. 

34.  Les  enfants  orphelins  des  fonctionnaires  décédéa  pen- 
sionnaires ne  peuvent  obtenir  des  teoonrs  à  titre  de  réversion 
qu'autant  que  le  mariage  dont  ils  sont  issus  a  précédé  J a  mise 
à  la  retraite  de  leur  père. 

35.  Dans  les  cas  spécifiés  aux  paragraphes  i**  et  2  de  i  ar- 
ticle n,  i"et  2  de  l'article  i4  de  la  loi  du  g  juin  i853,  l'évé- 
nement donnant  ouverture  au  droit  à  pension  doit  éire  cona- 
talé  par  nn  procèe^rerbaien  due  forme  dressé  inr  les  lieux  et  an 
moment  où  il  est  survenu.  A  défaut  de  procèe*verbai  «  eeitte  eona* 
latatian  peut  a'étaibHr  par  un  aete  de  iwtoriété  rédigé  sur  ia 
dédaratîon  des  témoins  de  Tévéneibent  ou  des  penonnes  qui 
ont  élé  à  mémed^en  connaître  etd*en  apprécier  les  conséquences. 
Cet  acte  doit  dire  corroboré  par  les  attestations  conformes  de 
lautorité  municipale  et  des  supérieurs  immédiats  du  lonction- 
nairo. 

Dans  le  cas  d'infirmités  prévu  par  le  troisième  paragraphe 
de  Tarticle  1 1  de  la  loi  du  9  juin,  ces  intlrmités  et  leurs  causes 
aoot  constatées  par  les  médecins  qui  ont  donné  leurs  soins  an 
fonclionDairo  et  par  «n  naédedn  désigné  par  f adminiateation  et 
aMTOWÉé.  Ces  œrtificsla  doivant  être  ^ocrafeoiés  par  ratftcs- 
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tation  de  Tautorité  mumdpal^  fii  ofiiiê  im  Mpéiiauraimniédilti 
du  foDctioaaaire.  •  ' 

36.  Dail»  lc0  eM  «loeptionnels  piéms  par  lit  pNBofer  et 
deaiiéiuft  |Mragraplm  dadit.  article  ii  •  il. fil  ima  compte 
à  remployé  êtt  aenme  nilteiiea  4er  terre  ei  de  laer*  toi» 
tant  le  mode  apérial  de  sétDenéndioo  réglé  par  railkie  de 
la  loi,  indépendamment  de  la  Hqiiidatioii  déterminée  poar  let 
services  civils  par  les  deux  premiers  paragraphes  de  l'article  12. 

La  liquidation  s  établit,  dans  les  mÔmes  cas,  sur  le  traite- 
ment moyen,  lorsqu'il  est  piua  iairondbici  à  àmufjcgfé  que  le 
dernier  traitemeai  d'activitié.  ' 

37*  Les  foDctionDaires  et  employés  classés  dans  la  parti» 
active, 'qvrf t. à<iitéiïettrettiettt  à  la  loi  du  9  jata  iKI,  ne  snbîs- 
isîèdt  pas  dè  ^lefteen  et  i^^ieat  paa  placés  'eeat  le  régim 

des  Idî  et  décret  des  22  août  i79<*  et  1^  septembre  1806,  sont 
liquidés  à  raison  de  i/ioo*  du  traitement  moyen  pour  chaque 
année  dé  »er vires  assujettis  à  lu  retenue  dans  la  partie  active, 
et  le  moniint  de  la  pension  »insi  ûxée  est  augmeoté  de  1^26* 
par  chaeuiie  des  années  liquidées. 

.3.  THm  IV. 

DISPOSITION  'O^ORDAB  ET  Dk  COlfPTABtîjrf. 

àèi  EoL  otéqatiott  de  iWlide  eo  delaki  dO'#  joia  Mi. 
le  miDistre  des  finances  arrête  chaque  année «.diiDt  lei  prewien 
jonrs  de<  janvier ,  •  IVtat  dea  ?  eiliirâëena  i4aKaées  dans  le  coors 

de  Tannée  précédente,  et  dtint  le  montant  sert  de  base  pour  U 
fixation  du  crédit  d'inscription  de  Tannée  courante. 

Un  décret  rendu  suff  le  irappori  du  miniftlre  dea  rioancai 

détermine, 

.  1?  La  somma  juaqp'à  «anouiinuoa  de  laqneUa  ce  cvédil 
êit  employé; 

La  parliea  afitente  à  ahaenn  daa  départemanl»  nainia^ 

tiériela. 

90.  Le  oooapte  à  rendra  annnaliament,  lom  de  la  pré- 

sentatfon  de  la  loi  du  budget,  en  exécution  de  Tarticle  21  de 
la  loi  du  9  juin  i863,  comprend  par  ministère,  et  avec  la 
distinction  des  pensions  d'employés,  de  veuves  et  d'orphelins  : 
1^  LVmploi  du  crédit  d*inscription  qui  a  été  deiarininé 
conformément  aux  dispositions  de  l'article  précédanii 

a'  La  liinattan,  pav  awaiiaainant  ai  di^waeaMBlt  dai 
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pensionf  concédées  6t  teftfitfi  an  3ii  décembre  de  Taiu^^^ 
fixpirue  |x>ur  services  t^riuiiii^s^vaot  le  i^'j^vû^r  1 654; 

3^  La  siluatioa,  pàr  accvoiatemeot  et  d^crois&emeat,  def 
pensions  concédte»  et  insct  itet  à  la  même  d^  poiVT  a^jcv^fi^ 
t«rmiuéa  postérieuremeat  au  i'' janvier  ^8ô/u 

40.  En  esikulioQ  ià  ïartioke  84  4e  U  M  du  9  j^ii^  i^3f 
!•  laîiiiêtèra  compélenl  (éunil  loi  fièoe^  j«ifi46ija|iv|fi  di|  il^Rfii^l 

M»  ivwttf  im  fiM«e^4«  la  miiMit.«voQ  EaykdfkD^  WÎDwîrti 

à  Texamen  de  la  section  des  finances  du  Conjieil  d'éiat. 

Sur  Pavis  de  celle  section ,  le  ministre  Uq^uidal^ur  prépare  le 
décret  clc  conce«MûQL,  qui  dâiX  étfQ.  cQutjç^ai^né  par  inipiitjniÇ 
dfi9  ûpances. 

44..Left  décreU  dç  ponses^n,  co^ifoirTn^^  ai^  modèle 
annexé  sous  Iq  p*"  5,  mentionnei^  le»  n<^|  pr^poms^  grade ^ 
^  lîeu  de  naissance  du  pensionnaire^  hii^|UC€i^(  h  ivfée 
de  iifa^iwrviws..  ia  daAe  dçs  Inia,  déojeis  êr^npMijcÀ  x^glf- 
mentaires  en  vertu  desqueb  i^,  pei^Qpi  a.étt  iîq.uidéç«  la  .qu^ 
tité  du  traitement  qui  a  servi  de  base  à  la  liquidation!  la  part 
de  rémunération  afférenlé  aux  services  mfHlalre«  «I  WsHê  dffé» 
rente  aux  services  civils,  la  lînàjtation  au  maximum,  la  quotité 
de  la  pension,  la  date  d'entrée  en  jouissance  et  le  domicile  de 
la  partie.  Ces  décrets  indi«iiHM)t  en  outre  la  date  de  Tavis  rendu 
par  la  sec  tion  des  Nuances,  et,  s'il  \  a  lieu,  celle  de  Tavia  du 

»_  .1      IW  ....  I»  ..... 

Conseil  d  état. 

l^Brtaf«e<8a4é«t^tNm^o«|lectif^iÛlf'49^^  en 
4m  fimigafifti,^  aoroppoiiMH  diiliaoKawmfc^  l>Awr 
imko$  itroMéit  avanA  if  i*'  jaairlar  ^^.fionçM^M 
peut  services  iemioés  postérienrementià  œM  dale.  ' 

.>  ki,  La  date  de  la  présentation  de  la  demande  en  liquidation 
est  constatée  par  son  inscription  sur  un  registre  spécial  tenu 
dans  chaque  ministère^  Ufi  buljeiiu  de  cette  io^cri^tiop  q»f  dé- 
livré à  la  partie  intéressée. 

43.  Lorsqu'un  fonctionnaire  dont  la  pension  est  liquidée  ou 
inscrite  se  troave  dans  Fun  des  cas  prévus  par  les  deux  der« 
niera  paragraphes  de  Tartide  a 7  de  la  loi  du  9  juin  i8Ô3 ,  sa 
perte  du  «oit  à  la  pénsion  est  prononcée  par  un  décret  renda 
anr  la  prppoj^l^  à$  ministre  des  finances,  après  avoir  pris 
Favis  du  ministre  liquidateur  et  après  avoir  (M>nsalté  la  section 
des  finances  du  Conseil  (Fétat. 

44.  JLiQiiqiiiiA.paDaionA9ire  est  remis  en  activité  1  ii  en  eat 
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imméiliateiiieDt  donné  aVis  par  le  miniitre  cbimpétenl  ta  mi- 
nistre des  financés,  pour  que  le  payement  de  ia  pension  soit 

suspendu  ou  pour  qu*il  soit  fait  appiication  des  dispositions  ôfi 
Tarticle  3i  de  la  loi  du  9  juin  relatives  au  cumul. 

45.  Lorsqu un  fonctionnaire  a  disparu  de  son  domicile,  et 
que  plus  de  trois  ans  se  sont  écoulés  sans  qu*il  ait  réclamé  les 
arrérages  de  sa  pension ,  sa  feoune  ou  les  enfants  qu'il  a  laissés 
peuvent  obtenir,  k  titre  provisoire,  la  liquidation  des  droits  de 
léirersion  qui  leur  seraient  ouverts  par  les  articles  i3  et  16  de 
ia  loi  da  9  juin  i6ôS  en  cas  4e  déoès  dndit  pensionnaire. 

46.  Tout  titulaire  d'une  pension  inscrite  au  trésor  doit  pro- 
duire, pour  le  payement,  un  certificat  de  vie  délivré  par  un 
notaire,  conformément  à  rordonnance  du  6  juin  1839,  lequel 
certiticat  contient,  en  exécution  des  articles  1 4  et  lÔ  de  la  loi 
du  lÔ  mai  1818,  la  déclaration  relative  ancnmal. 

La  rétribation  fixée  par  le  décret  du  2 1  août  1806  et  Tor- 
donnanoe  àu'ûo  juin  1617,  ponr  la  délivrance  des  certificats 

de  vie,  est  tnodifiée  ainsi  qn^il sntt : 

* 

.  .four  ciM^ue  trime&tre  à  percevoir  : 


'  *            De  600  francs  et  aa^dessus  •••••••  o'^  5o* 

De6oo  à  Soi  ftâees..;  •;••«••  o  95 

;  i     '  '/  Pt.Soo'à  lorfinnci   o  s5 

.          Pe  100  i  5o  francs   ••«..•••«  Q  10 

Att-deuous  de  5o  francs.   000 


47.  Lorsque  l^etéret  du  service  Texig^e,  le  fonctionnaire ad<» 
mis  à  faire  valoir  ses  droits  à- la  retraite  peut  être  maintenu  mo- 
jBèèntanément  en  activité,  sans* que  la  prolongation  de  se»  ser- 
vices puisse  donner  lien  k  ilb' supplément  de  liquidation.  Dans 
ee  cas,  ia  jonissaneedé  sa  pension  part  dp  jour  de  la  œssatioa 
ëff^tive  du  traiteUfeent. 

48.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de$ 
nuances  est  chargé  de  Teiécutioa  du  présent  décret 

Fait  au  pidaijideSaint-Cloud,  le  9  Novembre  i853, 

>  • 

.       .      3i^é  NAPOLEON. 

PlnrfBBi|Nniirs 
Id  Ministre  tcçrétairt  d'éUU  m  àdpnUmâni  du  ^ùioacM^ 

...  iflîlpÉSniyHD* 
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7iiALJ?^i;  portant  Jkaiion  des  prélhemnUi  è  tsercer,  pôar  le  ienîcê  it$  

amendes,  les  smkt  et  lu  ct^fUeeudoM  en  maiièm  de  éelÊmm,  dê  €mf^kê&om  iaimete 
et  de  postes. 


lANÉS» 


PBODUIT  NET  DES  AMENDES |  SÀiSnSA  Bt  CON'FiSCATlOXS. 

17  p.  0/0  Aa  produit  net. 


•  5  p.  0/0  ..ir  J«  p*rls  dé-jQ^p^^ 
v(HaM  a«  fonds  comnati,f 
OTi'  du  fs  rt  âaisisîHnU ,  >  j^j^^j^  ^ 


G«ai 


eu  t»nt  qac  ret  «crniml  ^éiud.!*! 

•I 


fobt  niirlie  d«  dintlll-i 

"   I 


i  i«  l^lllu 

doaues. 


Saisie*  constatées  en  vwtv  da  i!tr«  VI 
de  la  ioi  da  aS  avril  lfti6  


•17  p.  0/0  da  nroduit  ncl.  W^i^  j„  fmelîJw 
a  6  p.  0/0  wr  les  paru  de- 1    (  .rtiele  1 7  ) . 
vdnwllt  cm'iMd*  f^|fU„.  : 


la  GoaTfniMBffet 


SaUÎM  de  ftmàn  à  Cm  Mkctofo  1  l'i»  \ 

poiintiM  > 

Prodmt  ntl  dcc  prcempticoi 


oananca  da  17  laum 
aerre,  an  fonds (omniuii, ^  |8|6 

aai  cbalit  cl  aux  mù**-/ Arr<-(i  d 

aniu»taU>ft4MMidM-i 

niera  font  parti»*  du  cir- 1 
plriaaitDt  de»  fioMcea..  / 

/Loi  da  i3  tnwlUor  an  t 
Ordoonasc*  d«  ai  m* 

(10  j'jin  I  S  iR, 
Déciaton  «djaunatraUva  da 
» 


t 


Prodoil  net  dtfl  anendra   odja^aa  i( 
titra  da  re'parationi  civiUa,  •  l'oc-' 
raaion  d'acte*  de  rébellion  et  voiea  de 
fait  •uictfea  eontre  lea  prëpoa^a  des  J 
doatnm  [ 

WodtitflttdM  «■«■Jks  <dict(Sea  pour 
■iapb  £itl  d'isj  ww  «t  «ffontiM . . . 


Saiai«s  faitw  fvt  àm  dlnagatt  au  ad 


35  p.  0/0  i  asmar  neki»^ 
sitemeni  »«r  les  naOria 
dé^olaoe  aa«  >aMiUjf4i 

oir(  ëproavd  bt 
incea  et  aa  ractv«tv  pato^ 
anivuil.  . 

'17  jK  f»7o  aBr  le  predaîl 

'  nfrt....»  

I  a5  |>.  0/0  e«r  lea  parti  dba 
«•&  at  varlMliaaalt. . . 


jafllat  lily. 


hnkH  di  9  fractider  an  t 
{•Aida  %t  ). 


Ordoonavca  4hi   al  Bia> 
1M7. 

IMrisi^in  admiaiitratÏTe  du 
aS  octabra  tSIo. 


»7  r- 

Mt. 


o^'o  »or  le 


■vro 


/  Krtllè  do  frucliJor  an  t 
j„;,lOrdo»naBice   da   11  m» 

i  Circulaire  d«  sS  da 
I  ttMsia. 


Affaire» 
auiviaa 
k  la  raqoéle 

d'aatrei 
adiaioiatrt- 


jSnr  U  portion   alloo^  aax  cmplojr'a 
<^    de*  doaaaea  ,  loraque  i'admiaislratipp 
poursuivante   n'a   pas  déjà  affactatf 
alk'iaéaii  U  pr41èvgaNat«  • .  •  •  t  «  •  «  • 


'Ord'-sananca  da  m  mt 
1817 


a5  p.  0/0  da  la  todioieli'r''  **•  "^.\?*«; 
<ll*a<a»l«*«ll0T*..\^^'»''"   mioutirsaHe  de 

7  Dorembra  iBaj. 

^iiion  aiaial^HMlt  ' 

«fjllllléit 
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ecU>br« 


QoaiMi  Ut  MwmBUtcntl   

toiu  exdiu  du  partaga.  .)*/*•*  I^"""' 


Pro^BÏt  net 
•iMndtt, 


AffiSNi 

contribit- 

tioBS 
iadincMk* 


I  /4  Al  prodait  b*. 


iQuan J  on«  parlît  àei  ••!•*•• 
Mnta  (     pr«po«és  ému» 
g«r«  l  U  î*gî«)     admÏM  I 
iiu    partigc,    et  ^andl 
l'auUa  P*riUI  (le*  *Uk'i 
plojiê  éa  h  rlgtt  tt  < 
tainA  tnapatats  )  « 
claa  da  parta^. . . 

El  d«  pllw  wr  la  tomme\ 
qoi     aat     d«t^rininf»> ,  1 

quant  aux  employés  dei  i/SdclaaommaaUoa4«au 
|ar4gi«a««KlnagiairaU,>    ta>ploy4t  «1  a«ta«fi«- 

rninmr  .«t  1r«  un*  «t  Ual  tratSi 
aaires  ctaieut  admia  as 




Sar  le  oMstast      la  eoD* 

(itcatiob  en  natfèra  da] 
[  garanlia  


1  /ko  é«  h  vakw  Im  objeu 


AffMTM   /  Sar  la  portioa  •Uonéa  anx  \ 
Mm«l    1    employas  ^«  la  r^gt«,| 
ilarequilel     loraqne  l'administratian  '  t/k  ât 

la  a'apaa  d^iài 
b-OliM  1«l 

I  ».  / 


d'autnt 


h  lontfee  alloo^ 


•  •  t  •  •  •  I 


r  AHicIa  tio  d«  la  loi  da  a8 
avril  iBii. 

[Article  à  de  ftnili  mi- 
Mttéftel  4é  17  octobre 


Anidf  1''  de  l'airlt^  mi 
nitlériel  dai   17  «ctobre 
i8t6. 

iD^itioD   minialériaila  dn 
sSoctoèn  t83a. 


'Artiiàe  9&0  delà  Misas 

avril  1816. 
lArtide  4  da  l'arrll»  mi- 
uiltériel  im  tj  ictobrr 
»8i6.  , 
fD&itioii  aiutUtMb  è 
%%  oelolva 

;  Arlida  in4  da  la  loi  dn  19 
bnnaSra  ao  Tt. 

I Décision   ministcrtelle  du 
j  I  octobre  iSiSr 

;  Article  i**  da  l'arrlié  mi- 
•iM^rtal  ds  17  «elobr 
1816. 

iMeiaton  BÎaial^rialla  do 
7  BovmAr*  i8i^« 

Ddnaioa  mâMAÊU  du 
if  jm  aS4i« 


Aaauita* 
■tion 


Bon 


déebargéa 
ou 

incfwaplétt- 
■wnt 


IVina,  ciifres,  ftnriê  et  Lydromola,*.» . 
|Eaax-de-Tie,  e^l»,  Uqa^ftf»  •!  fftlto 

à  r«awd»i«ia  

,SeU  V. 

Sacrée. .  <  •  • .  •  «  • 

iTabars  fabriqvÀ  ( exporta tioa )..•.**•  . 
Pottdm  I  ftm  («xpoftaliott  )•  V . 


La  ^iotapla  droit.  \ 
Le  aecond  droit* . .  •  


Moiti^delatomB)? i  riiger 
daa  aoomiaatoOBairea. . . 


AHldo  6  ao  nMifcoBoea 
d«  6  ■apUwhrt  lti5. 


POSTES. 


La  totalité  d*«  ameodea  imposéca  anx  entreprcBear»  du  tranaportdead4p4ch«i,  parapplkttio*  d«  o^ior 
im  cto^lM    llidjodiaafltalla  «MHpiit  iit  Mli«t,  «l  «1  tMm  impooloi  nn  dimiMn  otiiiylo|df. 


Digitized  by  Gopgle 


(  900  ) 


EXTRAIT 

Bit  KBflltTlIft 

dn  partoniid. 

AE61STRE 


MINISTÈRE  de 


Tableau  r*  3. 


État  des  tervicei  de  M. 

né  le  à 

entré  en  fonctions  le 

ses  droits  à  la  retraite  à  partir  du 


département  d 
département  d 

et  admis  à  faire  valoir 
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oà 

es  foncLloot  ont  ^té  txetcia. 
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de*  fonction» 
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en 
exercice. 


DDKEI 
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IXTIUIT 

HMUTlin 


M[NISTÈRE  do 


TftiusAU  4« 


luncBs  ciTiLs  mmos  bors  irBuiiop& 
(Article  10  de  la  loi  du  g  juîo  1 853.1 


^r>«r  (iei  service*  de  M. 

ênlrê'êiijomtdgm  U 

f uethk 


I  * 


département  d 
dépui  Ument  à  ' 


êt  éont  t activité  4ort  cTEuroM  a  cessé  U 


I  I 


Prar  «xtr»il  ewfaraM  ams  ncitUM     p«nooiMl  «1  au  aUU  da 

'  '«  ^  MAM^I^ftt  '^t*/\'  un  «Mat* 


•  •  •  • 
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NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natioDiIe, 
Empereur  des  Français,  à  tous  prts^^nts  el  a  venir,  salut. 

Vulesarlides  de  k  loi  «lu  9  juin  i853,  sur  leipeanon» 

Civiles  ; 

Vu  (  viMT  kt  M  9i  righmmiti  ipieina  o/uplicoUii) 

Vu  l'avis  de  notre  minisire  secrétaire  d'étal  des  finances,  en  date 

^  '  ,  portnnt  viu'il  a  reconnu  la  îrgnlilé  des  ]i(|iiida-' 


2.  Ces  peosîoDl  seroot  inscrîles  au  trésor  pul»lic  avec  jouis- 
stDcedu  jouriodiqiteà  clMqae  article  du  tabieau  qui  précède. 

3.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  de 
eldes  finances  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de 

Texécutiott  do  présent  décret^i^ui  sera  i^é  au  BoUetia  des  lois. 


Digitized  by  Gopgle 


comprises  dans  le  présent  décret  et  la  possibilité  d'en  imput^ 
liant  sur  le  crédit  d^inscription  ouvert 

i^ection  des  unances  de  notre  Conseil  d*élat  entendue; 
le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*ctat  au  département  de 


»NS  DÉCRÉTÉ  et  DÉCRÉTONS  ce  qui  sUÎt  : 
r.  l*'.  Les 


»  ••  • 


I  ■  « 


liquidations  de  pensions  civiles  corn- 
rpour  une  somme  totale  de         .  :  .  •  .  f 

)leau  ci-après  sont  approuvées.  •  ^ 


LIQCr&ATlOll 


r' 

I. 

te* 

!• 

M. 


servi e«s 
civile 


TOTAL. 


LUIITA- 

TIOR 
de 

u  peQiion 
au 

maximum 
du 
grade. 


QCOrtTi 
rêverai  kle 

•■X 

veuvei 
ou  aox 

orplifliD». 


TbTAL. 


rn  ATtov 
dêCoilive 

delà 
penaion. 


BATtS 

de 

iouiaaance 


IK)aiCILB 

d«t 
penalon- 
n  air  ta. 


OntlTATtOIl. 


,      Par  l*Emperccr  : 

Ministre  secrétaire  ctétcU  au  Le  Ministre  secrétaire  d*élat  aa  département 
^ipvlementdfs  Jinances^ 


'  Google 


!»•  870.  —  DécuBT  iépàMt^  ^W.fP'P^W'MW^i  W:F«^^ 
départementale  et  mumcipau  et  «i  vofwriTf  tf*aiTOiidttiMiiilt  m  owcr» 


départementale  et  municipale  <f  dstConnriâ  «TairoiidttiMiiilt  Îb  ééprnr» 
fMiMl  lit  (a  &fiie. 

^    Du  5  Novembre  i853. 

pârlft  grâoe  de  Diea  et  la  volonU  lutîoDak» 
EMFtRBUB  DIS  FEA>Çâi8«  à  loQS  préseDk  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  r^pporl  de  no^e  mipittre  tecrétiire  d*état  toi  départe 
«ruIUSrilBrr  •  ta  ...  . 

Vu  les  lois  du  3  a  juin  i853  «1^  db     lMl*¥83§t  M IH  tétHtfii 

3  juillet  i848  (1),  .1; 

•  '  Avoxs  DÉciréTB  et  DécRRTOTis  cc  qui  soit:  -       ••• —  *••- 

Art.  1".  La  comnii^sioD  /lépartenientale  et  riîtihîcî])ale  ei^t- 
çant  les  fonctibns  de  cmaei^  dank  le  (iééarteiulenl  de  la  Svut% 
•eei  convoquée,  en  session  <lrdilîairie,  Siti  lo  oovekibte  ^rdtbakii. 

CSettS  sÂston  serà  cl6lè  Ik  39  ndveftibr^. 

2,  Leè  oooaeîls  d*aitlK«d)te6iiient  dii  d4>*rti»nleM4é  U  Seibé 
jejréunirouii»  le  9  dfeccmhrë^pour  Iji  Mcoode  partie  de  lenr  skir 
sion,  qui  ne  pourra  durer  blus  de  cinq  jours.  * 

3v  Notre  ininisTe  secrôtiiire  d*é  ai  au  'département  de  rta- 
tériéur  est  chaigé  de  rexéctilion  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de.Saiut-Gloud ,  Ib  5  Nov/euibre)  i853,. 

'*  Signé  N4PèliO!f; 

ie  Mimrt^  ModMû^  tétant d^I^^^ di  Tinténiv, 

Sigjié  F.  Persiort. 


i 


(1^  sri<rie,ball.  M«B*U6.' 


+ 


1 


Certifié  confonde  : 
Paris^le  là  '  Novebibre  i8ô3, 

Lk  Garde  >les  Sceaux ,  Ministre  Secrétaire 
d  élai  au  département  dt  la  Justice, 


• .  •  •  • 


*  C'(*tte  r]ate  est  relie  de  la  réception dlg  Bollclu 
aa  mioitikto^  U  JailibB':  ' 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N«  105. 


11*871.  —  Décret  impérial  relai^à  la  défense  dêi  Ports  miliUtiret, 
et  A  RRérâ  dêi  MUmirti  de  la  Gasm  ei  de  la  Marine  poar  texéemtùm 
de  ee  décret, 

DâCMMT, 

Du  is  Octobre  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Die»  et  la  volonté  nationale, 
Empibeub  dss  Français,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  l'ordonnance  du  3  janvier  i843  (1},  qui  règle  les  nllribulions 
de  rarmcc  de  terre  et  de  l'armée  de  mer,  pour  le  service  de  la  défense 
des  porls  militaires; 

Considérant  que  celle  ordonnance,  en  posant  le  principe  gcntrai 
du  droit  au  coniinandcmenl,  n'a  formulé  aucune  prescription  appli- 
cable au  cas  spécial  d'une  attaque  soudaine  el  imprévue; 

Considérant  que  l'unité  du  commandement  est  la  preniicre  condi- 
tion d'une  bonne  défense  el  qu'il  faut  prévoir  la  possibilité  de  l'ab- 
sence du  général  commandant  la  division  territoriale  et  régler  le  droit 
an  conimandemenl,  de  manière  qu'en  toute  circonslaiice  il  soit  net- 
tement précisé  el  mis  bors  de  discussion; 

Considérant  qu*aucun  de  nos  cinq  porls  militaires  n'esl  le  chef-lieu 
d'une  division  territoriale; 

Sur  le  rapport  de  nos  minisires  secrétaires  d  élai  aux  départements 
do  la  guerre  et  de  la  marine , 

Avons  décrété  et  oécaiTOiis  ce  qui  suit  : 

Art.  l*'.  Dans  le  cas  d*one  attaque  imprévue»  les  préfets 
maritimes  sont  chargés,  sons  leur  responsabilité,  de  la  défense 
des  ports  militaires,  et  Tantorité  sur  les  troupes  de  toutes  armes 

est  concentrée  dans  leurs  mains. 

2.  A  larrivée  du  général  commandant  la  division  territoriale. 


(1)  11*  série,  Bull.  976,  n*  10,171* 

XI*  Sérié.  63 
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€U  de  rofTicier  général  pourvu  de  lettres  de  commandement,  le 
préfet  mariliuïc  résigne  laulorilé  teniporaire  qui  lui  est  dévolue 
par  le  prés(Mit  décret,  et  le  roniinaiulant  supérieur  exerce  aus- 
sitôt les  aUribtttions  qae  lui  assigne  lordomiance  du  3  janvier 

3.  Nos  ministres  de  la  guerre  et  de  la  marine  arrêteront,  de 
concert,  les  dispositions  à  prendre  pour  assurer  TexécutioQ  du 
présent  décret. 

Fait  à  5aiat-Cloud,  le  12  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur  : 

Le  Ministre  secrétaire  Htat  aa       Le  Hînistre  secriudn  iétal  OB  dÉjparfflMRt 
à^œritnmi  de  la  guerre,  de  la  manne  e(  des  coloiùet. 

Signé  A.  DB  Saiiit*Abiiaiid.  Signé  TbAddobb  Dogos. 

Du  »b  Octobre  i853. 

En  exécution  de  l'arlicle  3  du  décret  du  la  oclobro  i853,  les  mi- 
nistres de  la  guerre  et  de  la  marine  ont  arrêté,  de  concert,  les  dispo- 
sitions suivantes  : 

cLe  commandant  de  la  place,  le  ccmmandant  de  Tartillerie  et  le 
c  chef  du  génie  de  la  place  remettront  au  préfet  maritime,  chaque  fois 
«qu'ils  en  seront  requis,  une  situation  des  troupes  composant  la  gar* 
«nison,  du  personnel  sous  leurs  ordres  et  de  l'état  d  armement  et 
€d*approvbionnement  des  batteries. 

«Lonque  le  préfet  maritime  voudra  visiter  les  forts  ou  batteries 
«dont la  garde  et  le  service  sont  confiés  aux  troupes  de  terre,  le  com- 
«mandant  de  Tarlfflerie  et  le  chef  du  génie  devront  Taccompagoer 
«dans  sa  tournée  et  loi  donner  toutes  les  explicatîoiis  qui  leur  seront 
«demandées. 

«  Dans  le  cas  où  quelles  modificatioBS  i  i*élat  de  choses  existant 
«lui  paraîtraient  nécessaires,  le  préfet  maritime  en  rendrait  compte 
«au  ministre  de  la  marine,  qui  s  en  entendrait  arec  le  mmistre  de  la 
■  guerre,  pour  que  de  nouvelles  instructions  fussent,  au  besom» 
«  adroHées  aux  cne&  de  service  intéressés. 

«En  temps  de  paix,  aucune  autorité  n*est»  d'afflenrs,  dévolue  au 
«préfet  maritime,  sur  les  troupes  et  les  serrices  de  Tannée  de  terre. 

«Le  général  commandant  la  subdivision  terrilcmale  continuera 
•d'enfw,  dans  loale  mm  éteadue,  sur  ees  troupes  et  ces  services* 
«rautorité  que  lui  attribuent  les  règlsoaeats.  Le  servies  de  la  plaoe 
«continuera  égalment  k  être  réglé  par  le  commandent  de  la  place. 
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lement  îe  préfet  rnarîlîme  arrélrra  ,  d'avance,  tin  ordre  d'alerte 
ûûant  les  emplatcmenls  cjue  devront  occuper  les  lrouj)cs  de  lâ 
nîson,  en  cas  d'attacpie  imprévue  et  à  an  sigaal  conveaa.  Aus- 
ï  €6  signal  donné ,  rautorilé  absolue  sur  les  tfonpes  de  lerre  et  de 
r  sera  concentrée  dans  les  mains  du  préfet  «arithM,  ët  lerdil^ 
ts  che6  de  serrice  devront  obéir  à  ses  ordres'svnfe  attire  aiuiéi 
lent. 

l  en  sera  de  même  lorsque  la  déclaraliou  de  guerre  précédera 

:ommencement  des  hoslililés. 

^  prise  de  possession  de  Tantoriié  par  le  préfet  maritime  sera 
tfiée  sarle^amp  anx  chefs  des  difVérenls  services,  qui,  a  partie 
ce  moment,  relèveront  de  lui  seul.  • 
îjelle  sitoation  cessera  à  Tarrivée  du  générai  eomniandaiil  kr 
ion  territOTtaie  00  d*ttn  eficier  générai  povrvti  de  lettres  de  cdok 
ndement.  Le  préfet  maritime  r^^^ignera  anssIMl  TanterHé  lem* 
aire  dont  il  aura  été  revêtu,  et  la  1  esponsobilité  de  lai  défense 
osera,  dès  lors,  excluhivenient,  sur  rolilcier  général  de  Tarmce 
lerre  appelé,  par  sa  position  eu  des  leUres  spéciales  de  servtce* 
commandement  supérieur.  ■ 

iris,  le  a5' Octobre  i853. 

Riina*  mcrAmn  iihU  Le  MmMal  âe  France  Mhwtn  ieeHtnn  tàtâ 
hmetmeetieseolomet,        m  d^r^emênt  de  h  ^umfei 

pi  TnioDOKs  Décos.  Signé  A.  db.  SAiaT-AasMiD. 

I   

■ 

1-2.  —  DÉCHET  îTtfPÉniAL  qni  au'orise  la Jondition ,  à  Maubeuge^ 
A  ÈlabkssemeiU  de  Filles  de  la  Providence,  dites  de  Sainte-Thérèse. 

Du  x6  OptoBre  iâ53.  . 

* 

iÂPOLEON ,  par  la  grfcce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale^ 
*mcR  ras  Fbakçais,  l  tous  présents  et  à  venfa-,  salut. 

or  la  rapport  de  noire  minisire  sccréiake  d*étai  au  dégArleoieflft 
.^instruction  publique  et  des  cultes; 

a  les  délibérations  du  conseil  d*admimstralion  de  la  congrégation 

filles  de  la  Providence,  dites  do  Sainlc-Tlidrèse,  à  Avcsnes,  du 
lévrier  i853,  tendant  à  obtenir  l'autorisation,  l'de  fonder  à  Mau- 
ge  un  établissement  de  sœurs  de  son  ordre;  2'  d'acqu(*rir,  pour 
besoins  de  cet  établissement,  moyennant  une  somme  de  trenla- 

r^^^U^^^  ^^^^^^^M  ^^^^^^^^^m   ^^^^^^^^^^^^^^^^^  1^^^^^^^^^  ^^^^^^^^^^^^^^^^^^  ^^^^^^^^^^ 

innie  émir  een»  ifUDC* ,  nnwanoir  wmQe  m  iwauueu^u  vn^ipT' 

ml  anx  sieur  el  dame  Oaroke;  *  «i-^    •  «ir{ 

Faete  sous  seings  privés,  dus8  janvKr  186S,  par  lequel  Isa 

Darche  ont  consenti  la  venlc  de  celle  maison  ; 

63. 


(  9o8  ) 

Vu  les  plan  et  procès-verbal  d'estimation  de  ladite  maiton  •  portant 
la  valeur  à  quarante  mille  francs  ; 

Vu  Tordonnance  royale  du  i"  avril  1827  (1),  qui  a  approuvé  les 
statuts  de  l'ossocialion  des  filles  de  la  Providence,  et  Tordonnance  du 
22  avril  de  la  même  année  (a),  qui  l'a  autorisée  à  Avesnef,  coomie 
4}0mmunauté  à  supérieure  locale; 

Vu  le  décret  impérial  du  1 /i  décembre  i85a  (3),  qui  élève  celte 
communauté,  au  rang  de  congrégation  à  :>uperieure  générale,  et  a 
modiûé  ses  statuts; 

Vu  l'engagement  pris  par  les  membres  qui  dirigeront  l'établisse- 
ment de  Maubeuge  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés  pour  la 
maison  mère; 

Vu  le  procès-verbal  de  Tenquêle  de  commodo  ei  incommodo ,  qui  a 
eu  lieu  à  Maubeuge,  le  a 5  février  i853,  au  sujet  de  la  fondation  et 
4e  l'acquisition  projetées; 

Vu  1  avis  du  conseil  municipal  de  Maubeuge,  du  1 1  mars  lS53t 

Vu  l'état  de  l'actif  el  du  passif  de  la  congrégation; 

Vu  l'étal  des  recettes  et  des  dépenses  présumées  du  futur  établis- 
sement; 

Vu  les  avis  de  rarchevéque  de  Cambrai  cl  du  préfet  du  Nord,  des 
a5  mars  et  5  avril  i853; 

Vu  la  loi  du  2  janvier  1817  et  les  ordonnances  réglementaires  des 
a  avril  1817  el  1 4  janvier  i83i; 

Vu  la  loi  du  2à  mai  i8a5; 

Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  l'enseignement; 

La  section  de  l'intérieur,  de  Tinslruction  publique  el  des  cultes  de 
noire  Conseil  d'étal  entendue, 

AvoM  oÉGASTÉ  et  oÉCRÉTOMS  ce  qui  auit  : 

Art.  l*'.  La  congrégatîon^des  filles  de  la  Providence,  dites 
de  Sainte-Thérèse,  existant  à  Avesnes  (Nord),  en  vertu  d'une 
ordonuancc  royale  du  22  avril  1827,  et  d'un  décret  inipcrial 
du  i4  décembre  i852,  est  autorisée  à  fonder,  à  Maubeuge 
{même  déparlcmenl) ,  un  établissement  de  sœui^  de  son  ordre, 
à  la  charge,  par  les  membres  de  cet  établissement,  de  se  cou* 
former  aux  statuts  approuvés  pour  la  maison  mère,  par  ordon- 
nance vOyale  du  i**.  avril  1827,  et  par  le  déeret  précité  da 
id'décembfe  1862.  ' 

"i,  La  supérieare  générale  de  la  congi  égatîon  des  filles  de  la 
Providence,  dites  de  Sainte-Thérèse  »  à  Avesnes,  est  autorisée  a 

(1)  viii"  sprie,  Bull.  i53,  n'  SSai. 

(2)  viii*  série,  Bull,  i  68,  n°  571a..  . 

(3)  xr  série,  Bull.  G,  a°  Z-j, 
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acquérir,  au  nom  de  celte  congrégation  et  moyennant  unesoinaie 
de  trente-sept  mille  cinq  cents  francs,  une  maison  avec  jardins 
et  dépendances  située  à  Maubeugc,  à  Tangie  des  rues  Nationale 
et  du  Bempart»  estimée  quarante  mille  francs  et  appartenant 
aux  sieor  et  dame  Darche,  qui  en  ont  consenti  la  vente,  suivant 
acte  sous  seings  privés  du  28  janvier  18&S. 

Il  sera  passé  acte  public  de  cette  acquisition.  Le  prix  en  sera 
payé  avec  les  ressources  disponibles  de  la  congrégation.  * 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tios* 
Iruction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  rexécution  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Compîègne,  le  16  Octobre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Pbr  r£nptr«iir: 

Lê  Mimitrê  tecrétaire  étHai  aa  UftrîmmiU 
dt  tinstmction  publiquê  tt  éet  tuliet^ 

âignéU.  FoATOOL. 


N*  873.  —  DâCRBT  IMPÉRIAL  portant  réoi^anisation  de  ÏEcoU 

d$  CamUrie, 

Du  17  Octobre  i853. 

NAPOLéON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 

EMr£UEL'R  DBS  FRANÇAIS,  à  tous  préscDts  et  à  venir,  salut. 

Vu  les  ordonnances  des  10(1)  et3i  mars  i8a5,  et  celles  des  23  joii* 
let  18a 6  (3)  et  7  nofembre  i845  (3),  relatives  k  Toiiganisation  de 
i*école  de  cavalerie; 

Vu  la  loi  du  i4  avril  i833  sur  ravancemcnt  dans  Tarmée  de  terre 
et  lordoonance  du  16  mars  i838  (4),  rendue  pour  rexécution  de 
cette  loi; 

Considérant  que  l'école  de  cavalerii>  doit  avoir  pour  mission  de 
former  dea  instructeurs  destinés  à  reporter  dans  les  corps  un  mode 
d'enseignement  uniforme  en  ce  qui  concerne  les  principes  d'éqUita* 
L'on  et  les  autres  connaissances  qui  se  railacbenl  k  Varnie  de  la  cava* 
lerie  ; 

(1)  VII1*  série,  Bull.  a6,  n*  Bas. 
(3]  viu*  série,  Ruil.  1 10,  n*  3704. 

(3)  iiTiérie,  BuU.  is54,  n*  la.Sga. 

(4)  u*  sirie,  Bull.  5G6,  a*  ^m* 
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Qa*il  importe  de  fair»  rabir  à  son  orgamsation  acioello  \m  mocli* 
ScatioDs  nécessaires  ponr  aue  le  but  de  Tinstiintion*  td  qnH  neol 
d'être  déterminé,  soit  complètement  atteint; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
de  la  guerre, 

Atons  hicsàri  et  BécRéraw  oe  qot  s«il  : 
•  TITRE  K 

OBJET  DB  L'IIfSTTTDTION  DE  L'ÉCOLS  ET  CORSTITUTIOll  DES  DITI8WM5 
^  D'IMSTAUCTION. 

Art.  1*.  Uinstruction  à  Técole  de  cavalerie  est  tonte  miii* 

taire  et  basée  sur  les  ordonnances  et  les  règlements  en  vigueur 
pour  les  troupes  à  cheval  ;  elle  comprend  : 

1°  L'ordonnance  sur  le  service  intérieur  des  troupes; 

a**  L'ordonnance  sur  i  exercice  et  les  évolutions  de  la  cava- 
lerie; 

3*  L'ordonnance  sur  le  service  des  places; 
4.*  L'ordonnance  sûr  le  service  en  campagne»  appliqué  snr 
le  terrain»  autant  que  possîUe,  surtout  pour  les  reconnais* 

sances; 

5°  Un  caurs  d'équi talion  militaire  et  académique  compre- 
nant la  réunion  de  toutes  les  connaissances  théoriques  et  prati- 
ques que  comportent  le  boa  et  utile  emploi  du  cheval,  son  dres- 
sage et  son  application  aui  travaux  de  la  guerre  et  anx  différents 
exercices  du  manège  civil  ; 

6*  Un  cours  dliippolo^îe  ayant  pour  dbjet  d*enseîgner  eor  la 
iriitnfe  mÂme,  an  moyen  du  haras  d*étnde  institoé  à  Técole,  les 
principes  qui  doiveet  servir  de  règle  dans  les  accouplements  et 
les  croisements  ainsi  que  dans  Tclevage  des  poulains,  d*explî- 
qner  les  phases  de  la  dentition ,  de  faire  connaître  les  conditions 
de  conformation ,  qui ,  dès  le  jeune  âge,  annoncent  pour  Tavenir 
le  bon  et  solide  cheval,  les  procédés  à  suivre  pour  amener  pny- 
grcssivement  le  poulain  à  subir,  sans  se  défendre,  le  joqg  de 
fhemme»  et,  enfin,  de  familiariser  les  officiers  et  les  élèves  avec 
lotttes  les  connaissant  qui  sont  indispensables  à  Foflicier  de 
remonte.  Ce  cours  comprendra  aussi  des  notions  sur  le  harna> 
ehement ,  dont  les  éléments  de  démon  si  rat  ion  seront  puisés  à  l'ate- 
lier d'arronnerîo  qui  est  et  demeure  institué  à  Técole  pour  con- 
fectionner les  arçons  nécessaires  à  Téquipemeat  des  troupes  à 
cbeval  des  diverses  armes; 
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°  La  voltige,  rescrime  et  la  natation. 
.  Le  nombre  des  chevaux  de  manège  et  de  carrière  à  entre- 
r  à  récole  est  fixé  par  notre  ministre  st crétaire  d  état  de  la 
Te,  d*après  les  besoins  du  service;  le  nombre  des  chevaux 
roupe  est  déterminé  au  tableau  A  annexé  au  présent  dé- 
.  Celui  des  chevaux  à  dresser  est  fixé  à  cent  au  moins.  Ces 
liers  chevaux,  dès  que  leur  éducation  est  complète,  sontlî* 
;  d'après  les  ordres  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la 
rre,  à  titre  onéreux  ou  gratuit,  aux  officiers  qui  ont  besoin 
e  remonter,  et  plus  particulièrement  aux  officiers  du  corps 
at-major,  aux  officiers  d'artillerie  et  aux  officiers  d'infaa- 

'es  officiers  peuvent  aussi  exercer  leur  choix  parmi  les  che- 
X  des  autres  catégories ,  lorsque  le  commandant  de  l'école  n'y 
pas  d'inconvénient. 

I.  Sont  appelés  à  suivre  les  cours  de  l'école  :  i°  des  officiers 
istruction;  2°  des  sous-officiers  d'instruction;  3°  des  briga- 
rs  élèves  instructeurs. 

i.  Le  complet  des  divisions  d'officiers,  de  sous-officiers  et 
brigadiers  élèves  instructeurs,  est  déterminé  ainsi  qu'il  suit  : 

Officiers  d'inslruclion,  deux  divisions,  effectif,  loo 

Sous-oiïiciers  d'instraction ,  une  diTision,  ■  4o 

Brigadiers  élèves  inslructcurs,  quatre  divisions,      ■  2 ko 

5.  Les  officiers  d'instruction  ,  les  sous-officiers  d'instruction 
les  brigadiers  élèves  instructeurs  sont  envoyés  à  l'école  de 
alerie,  en  vertu  des  ordres  de  notre  minisire  secrétaire  d'état 
la  guerre. 

Ils  continuent  tous  de  compter  à  leurs  corps,  d'où  ils  sont 
îsidérés  comme  détachés  pendant  la  durée  des  cours  de 
:ole. 

Ils  jouissent  de  la  solde  déterminée  au  tableau  B  annexé  au 
5sent  décret. 

TITRE  n. 

COURS  D'INSTRUCTION. 

6.  Les  cours  d'instruction  sont  divisés  en  deux  années. 

Les  officiers  d'instruction,  les  sous-officiers  d'instruction  et 
^  brigadiers  élèves  instructeurs  nouvellement  admis,  suivent 
5  cours  de  première  année;  lorsqu'ils  ont  satisfait  aux  exa- 
ens  qui  ont  lieu  à  la  fin  de  ces  cours,  ils  suivent  ceux  de 
uxicme  année  qui  précèdent  la  sortie. 


(  ) 

7.  Les  oflBciert  et  autres  militaires  suivant  ies  cours  de 
récole  peuvent  être  autorisés,  par  notre  ministre  secrétaire 
d*état  de  la  guerre ,  en  cas  d*interniption  pour  cause  de  maladie 
dûment  constatée,  à  douUer  une  année  d*études. 

Nul  n*est  admis  à  passer  plus  de  trois  ans  à  Técole. 

8.  Un  conseil  d'instruction  est  chargé  de  la  haute  direction 
de  renseignement  à  l'école.  Il  propose  les  changements  quii 
îuge  utile  d'y  apporter  et  règle  la  marche  des  études. 

11  est  chargé  des  examens  de  passage  des  cours  de  la  première 
année  détude  à  ceux  de  la  seconde  et  des  examens  de  sortie  de 
l'école. 

TITRE  m. 

DIVISIONS  D*IHSTROCT10N. 

SECTION  r. 

OFFicicr.s  ET  socsorricitns  d  instrcctios. 

0.  Les  officiers  d  insh  uctîon  sont  choisis  dans  les  régiments 
de  cavalerie  et  d*artillerie,  ainsi  que  dans  les  escadrons  du  train 
des  parcs  et  des  équipages  militaires. 

Tous  les  ans,  les  inspecteurs  généraux  désignent  les  Ueute- 

nanls  ou  sous-lieutenanls  susceptibles  de  suivre  avec  fruit, 
comme  officiers  d'instruction,  les  cours  de  l'école  de  cavalerie. 
Ces  ollicicrs  doivent  être  âgés  de  moins  de  trente-six  ans,  s'ils 
sont  lieuienauis,  et  de  Irenle^uatre  ans  au  plus,  s'ils  ne  sont 
que  sous  lieutenants. 

Les  sous-licn tenants  sortant  de  Técole  spéciale  militaire  de- 
vront avoir  passé  au  moins  deux  ans  à  leur  régiment  avant  de 
pouvoir  être  envoyés  à  Técole  comme  officiers  d*instruction. 

10.  Les  sous-oiiiciers  d'instruction  sont  choisis  dans  Tartil- 
lerie. 

Tons  les  dcu^  ans,  des  sous-olliciers  des  régiments  d'artille- 
rie et  des  escadrons  du  train  des  parcs  sont  désignés  par  les 
inspecteurs  généraux  pour  être  détachés  de  leurs  corps  comme 
sous*oiricîers  d'instruction. 

1 1.  Les  lieutenants ,  les  sous-lieutenanls  et  les  sousoSders, 
détachés  de  leurs  corps  comme  officiers  et  sous-officiers  dina- 
truction ,  amènent  leurs  chevaux  à  l'école  et  s  en  servent  pour 
les  exercices  militaires. 

12.  Les  officiers  et  sous-officiers  d'instruction  qui,  après  six 
mois  de  séjour  à  l'école,  non  t. pas  montré  ies  dispositions  aé- 
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cessaires,  renlrenl  à  leurs  corps,  sur  la  proposition  du  généraf 
coiumandant  récole  et  sur  Tordre  de  notre  ministre  secrétaire 
d'état  de  la  gaerre. 

13.  Le9  officiers  d'tnstruclîoQ  de  cavalerie  eoocoorent  pour 
raTaacement  an  tour  du  choix  «  sur  la  proposition  de  l'inspec* 
leur  ménéral  de  Técole ,  avec  les  oflOders  des  corps  d'où  ils  sont 
détachés. 

Le  lieutenant  d'instruction  de  cavalerie  qui,  à  sa  sortie 
de  récole,  a  obtenu  le  premier  numéro  d*exanien,  nous  est  • 
présenté  pour  le  premier  emploi  de  capitaine  instructeur  à  pour- 
voir, quelle  que  soit  la  subdivision  de  Tarme  où  survient  la 
vacance ,  8*ii  a  TaDcienneté  de  grade  exigée  par  la  loi  pour  obte- 
nir de  Tavancemeot. 

Le  lieutenant  dinstniction  de  cavalerie,  sortant  avec  le  nu- 
méro 2,  obtient  aux  mêmes  conditions,  le  deuxième  emploi  de 
capitaine  instructeur,  si  la  division  dont  il  fait  partie  se  com- 
pose de  plus  de  trente  ofliciers. 

Le  sous-lieutenant  d'instruction,  classé  le  premier  des  offi- 
ciers de  son  grade  à  Texamen  de  sortie ,  et  pourvu  que  son 
numéro  ne  soit  pas  au-dessous  de  dix,  dans  le  classement 
général  des  offiaers  des  deux  grades,  nous  est  également  pré- 
senté à  la  première  promotion  pour  un  emploi  de  lieutenant  à  ' 
pourvoir  au  tour  du  choix  dans  le  régiment  auquel  il  appar* 
lient. 

15.  Les  officiers  et  sous-oITiciers  d'instruction  admis  à  doubler 
les  cours  de  deuxième  année,  en  vertu  de  l'article  7,  ne  sont 
compris  que  pour  ordre,  pendant  leur  troisième  année  d*études 
dans  la  division  dont  ils  suivent  les  cours,  et  ils  ne  sont  pas 
classés,  lors  des  exaqaens  de  sortie,  avec  les  autres  officiers  et 
soQS-offiders  d'instruction  qui  forment  cette  division. 

SECTION  IL 

nsraocTsnas. 

16.  Les  brigadiers  élèves  inslrutiours  srint  désignés  chaque 
année  par  les  inspecteurs  généraux  dans  les  régiments  de  cava- 
lerie et  les  escadrons  des  équipages  militaires,  parmi  les  sujets 
doués  de  plus  d'aptitude  pour  i  equitation  et  les  plus  méritants 
par  leur  conduite,  leur  instruction,  leur  xèle  et  leur  intelli- 
gence; les  brigadiers  portés  au  tableau  d'avancement  de  leurs 
corps  sont  prétientés  de  préférence  pour  cette  destination. 

Les  brigadiers  élèves  instructeurs  ne  peuvent  être  admis  à 
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le  i*'  avril  de  chaque  année.  Ils  continuent  de  compter  à  leurs 
corps,  d'où  ils  sont  considérés  couime  détachés  et  y  laii&seDt 
leurs  chevaux. 

17.  Les  divisions  de  brigadiers  élèves  forment  deux  escadrons 
constitués  conformément  au  tableau  A ,  annexé  au  présent  décret» 

Ces  deux  escadrons  sont  commandés  par  des  capitaines  dn 
cadre  constitntif  de  f  école  déterminé  par  Tartide  2  a  cî-après, 
ayant  sous  leurs  ordres  des  ofTiciers  d'instruction. 

18.  Les  brigadiers  élèves,  quoique  manœuvrant  dans  le  rang» 
continaent  de  porter  les  marques  distinctives  de  leur  grade  et 
jouissent  de  la  solde  qui  y  est  affectée  dans  les  cnirassiers* 

Les  galons  en  laine  des  brigadiers  d^escadron  sont  divisés 
parnne  sontaelie  en  argent. 

19.  Les  brigadiers  élèves  instructeurs  qui,  après  six  mois  de 
présence  à  Técole,  n  ont  pas  montré  les  dispositions  nécessaires 
pour  en  suivre  les  cours ,  sont,  sur  la  demande  du  commandant 
de  récole»  renvoyés  à  leur  régiment 

20.  Lor8^%  ont  satisfait  aux  examens  de  sortie,  les  briga- 
diers élèves  sont  nommés  à  des  emplois  de  maréchal  des  logis 
qui  leur  ont  été  réservés  dans  les  régiments  où  ils  comptent  et 
sur  lesquels  ils  sont  en  conséquence  dirigés. 

Toutefois,  ceux  qui  ont  été  classés  dans  le  premier  tiers  aux 
examens  de  passage  de  première  en  deuxième  année  et  qui  se 
sont  particulièrement  distingués  par  leur  xèle  et  leur  booM 
conduite,  peuvent  être  nommés  à  cette  date  à  des  emplob  de 
maréchaux  des  logis  au  titre  de  leur  corps  et  pour  occuper  les 
emplois  du  cadre  dos  escadrons  de  Técole;  ils  reçoivent  la  solde 
de  leur  grade  et  en  portent  les  martjues  distinctives. 

Les  brigadiers  élèves  qui  n'ont  pas  satisfait  aux  examens  de 
sortie  sont  renvoyés  à  leurs  corps  comme  brigadiers,  à  moins 
,  qu'ils  n'ohtieiinenf,  par  exception,  Tautorisatioa  de  contiauer 
k  suivre  les  cours  soit  pendant  six  mois,  soit  pendant  une  troi- 
sième année.  Dans  ce  caa,  il  leur  est  fait  qiplication  des  dispo- 
sitions de  Tarticle  1 5  du  présent  décret. 

21.  Les  brigadiers  élèves  classés  aux  examens  de  sortie  avec 
les  dix  premiers  numéros  de  mérite  aar  la  liste  des  maréchaux 
des  logis,  sont  portés  supplémentairement  sur  le  tableau  d'avan- 
cernent  au  grade  de  sous-liculenant  dans  leur  mpê  auasilèt 
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qu'ils  y  ont  accompli  les  deux  ans  de  grade  de  sous-officier 
exigés  par  la  loi  du  i4  avril  i832. 

TITRE  IV, 

CADRB  COKSTITlfnP  VB  vicOLt. 

SECTION  V\ 

CONSTITUTION  DU  CAOAB. 

22.  Le  cadre  conslitotif  de  Técole  crt  comport  aiimi  qa'il  suit  ; 

1  officier  gënëral  commandant, 
1  colonel  commandant  eu  secoi^» 
1  lievtoiaBt-colond, 
1  chefd^escadron, 
1  major, 

'  Dant  B  eoanMiidaDtleaaaea^raiit, 

lissant  lea  ibncliaM  d*ad- 

jtidant-majorf 
a  chargés  des  cours  des  deux  divi- 
sions d'odiciers, 

......       I  1  chargé  du  cours  spécial  des  sous- 

iocapilamesiiialnictaiin.(  iiffiLrm<rhiii™lL«.  . 


I  pour  aeeoader  Técuycr  en  cImT  à 
f  éoola  da  dreaiB||0  dea  jannaa 
diavmx  y 

1  pour  suppléer,  en  cas  d*eiiipèeke- 
maDt,  laa  officïan  ci-dcsanay 

1  capitaine  Irt  soner , 
1  capitatnr  (riiabillemcot , 

1  directeur  de  Tateiier  darçonneric,  du  grade  de  lieutenant  ou  da 
capitaine ,  ^ 

1  adjoint  an  Uittélêt,  du  grade  èa  iena4wwianaBt  m  de  BeoleMat, 
t  porte^tattdaffd  iim, 

1  vétMiaire  de  i"  on  de  i*  daiae*  . 
X  aide  vétérinaife  idem. 

Dont  3  pour  lo  service  des  escadrons, 

t  A-a^emcstre  cliarg<^,  en  outre,  dn 
service  de  la  bibiioiLèque, 
Dont  3  p>our  le  service  des  escadrons • 
1  maître  maréchal  ferrant, 
1  nudlre  arçonnier. 
i3  marédumi  des  logis,  dant  «i  watÈm  d^aacriaM, 
i  maréclianji  dea  logis  fonrrien,  dont  nn  attaché  à  f  atdier  d*arçonnane» 
1  brigadier  trompette, 
a  brigadian  nf^anaftffwnla, 
9  brigadjers  atynniefat  - 
£t  3  brigadiers  prévôts  d*annea. 

S3.  Lti  fonclioM  dana  le  aarvke  da  nné|e  acadénîqMet 


4  aii^odants  sana«(fician. 

5  maréchaux  dea  legb 

cheià.  •••••••• , 
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du  haras  d'étude  consliluent  des  emplois  militaires  ou  civils, 
dont  la  hiérarchie  est  fixée  ainsi  qu  il  suit  : 

1  écuycr  en  cfief   chef  <i*6SCafLron« 

5  ëcuycrs,  dont  un  peut  être  chargé 

(le  la  direction  du  haras  d'étude  et 

de  professer  le  cours  d'hippologie,  capitaines, 

3  sous-écuycrs   lieutcnanls  ou  sous-lieuienanls, 

i  maître  de  maoége   «(^udaiit  tooMiflicier, 

h  woe^iMltm  lia  nMuiége   t  maréchal  des  loais  chef  et 

3  maréchaux  des  logis. 

Là  direction  da  liaras  d^étude  et  renseignement  hippologique 

peuvent  être  confiés  à  un  professeur  civil  ou  militaire  non 
écuyerou  à  un  vétérinaire  militaire. 

24.  Le  service  de  santé  est  composé  de  la  manière  suivante  : 

1  médecio  principal  oi^majer,  chef  du  service , 
1  médecio  major  de  p^cnni^re  ou  de  deuxi^me  clas'if'. 
1  médecin  aide-major  de  première  ou  de  deuxième  classe* 
1  pliarmacicn  major  ou  nide-major, 
1  oiTicier  comptable  du  service  des  hôpitaux» 
3  infirmiers  majors, 
Et  7  infirmiers. 

25.  Sont  attachés  à  l'école. 

1  maréchal  des  îogis  maître  armurier, 
1  maréchal  des  lot^is  maître  sellier, 
1  maréchal  des  logis  maître  tailleur. 
Et  1  marécliul  des  iogis  luailrc  bottier. 

26.  Les  olTiciers  faisant  partie  du  cadre  constitutif  de  récole 
ont  le  nombre  de  rhevaux  attribué  à  leur  grade,  à  rexception 
dés  ofTicîers  comptables  et  des  oiliciers  de  santé,  qui  sont  aato- 
risés  à  n*avoir  que  le  cheval  founii  par  TÉlat 

27.  Notre  ministre  secrétaire  d*étatde  la  guerre  détemime. 
sur  la  proposition  du  conseil  d^admintstration  mentionné  à 
Tarticle  48  ci-après,  le  nombre  et  les  attributions  des  employés 
d^adniînistration  qui  doivent  être  attaches  à  l'école;  il  déter- 
mine également  le  nombre  des  agents  subalternes  nécessaires 
au  service  de  1  école. 

SECTION  IL 
«OMiiiâvMNi  Ass  Binas  nmois. 

28.  Le  commandant  de  l'école  de  cavalerie  et  le  comman- 
dant en  second  sont  nommés  par  nous,  sur  la  proposition  de 
notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  guerre,  qui  nomme  aux 
autres  emplois  dWicier  du  cadre  constitutif  de  Técole. 

29.  Les  emplois  d*officier  supérieur  et  autres  du  cadre  cous- 
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titutif  de  l'école  sont  donnés  à  des  officiers  du  même  grade  et  de 
remploi  correspondant,  en  activité  dans  Tarme  de  la  cavalerie. 

Les  olBciers  supérieurs  sont  choisis,  autant  que  possible t 
parmi  les  officiers  qui  ont  exercé  les  foDcUoos  de  capitaine  ins- 
tnictear  on  de  capitaine  écoyer. 

Les  emplois  d*oflicier  supérieur  et  de  capitaine  instructeur 
et  de  capitaine  écuycr  peuvent  aussi  être  donnés,  par  voie 
d'avancement,  à  des  officiers  du  grade  immédiateuient  infé- 
rieur. Les  nominations  au  grade  de  chef  descadron  sont  com- 
prises dans  les  tours  ordinaires  d  avauceoienL  Celles  au  grade  de 
capitaine  instructeur  ou  de  capitaine  écuyer  sont  faites  an  choix 
hors  tours,  en  conformité  de  la  loi  du  23  juillet  i847* 

30.  Les  maréchaux  des  logis  du  cadre  constitutif  de  récole 
sont  choisis  de  préférence  parmi  les  brigadiers  détachés  des 
régiments  à  Técole. 

Le  commandant  de  Técole  nomme  à  ces  emplois  en  se  con- 
formant aux  disposîtious  de  Tordonuance  du  i6  mars  i838. 

31.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  guerre  nomme  les 
écuyers  et  sous-écuyers  civils,  les  maîtres  et  sous-maitres  de 
manège,  le  chef  de  musique,  le  maréchal  des  logif  chef  maître 
arçonnier  et  le  maréchal  des  logis  chef  maître  maréchal  ferrant  » 
le  maréchal  des  logis  maître  d'escrime  et  les  employés  d'admi- 
nistration. 

II  détermine,  selon  les  besoins  du  service  et  d'après  la  pro- 
position du  général  commandant  Técole,  le  nombre  des  trom- 
pettes et  celui  des  instrumentistes  composant  la  musique;  le 
nombre  des  ouvriers  à  employer  à  l'atelier  d'arçonnerie,  le  nom> 
bre  des  maréchaux  ferrants  nécessaires  pour  le  ferrage  des 
dievaux  des  diverses  catégories»  et  celui  des  élèves  manichanx 
qui  pourraient  être  envoyés  à  Técole  pour  former  quelques 
ouvriers  particulièrement  habiles  dans  cette  profession,  soit 
pour  les  établissements  de  remonte,  soit  pour  les  corps  qui  en 
seraient  dépourvus;  le  nombre  des  cavaliers  de  remonte  que 
réclament  les  soins  à  donner  aux  chevaux. 

Tous  les  militaires  dont  il  est  question  dans  le  paragraphe 

ci-dessus  forment  le  troisième  escadron,  qui  est  également 

commandé  par  un  capitaine  instructeur»  et  y  comptent  pour 

ordre.  * 

SECTipii  III. 

ATTBIBOTIOIS. 

S2«  Uautorité  du  commandant  de  l'école  s'étend  sur  toutes 
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les  parties  du  service  •  de  renseigoement  et  de  radmiiU8tim« 
tion. 

11  ctlsoiw  les  ordres  direcU  de  notre  iiuinsfreMer6iiBred*éUI 
delà  gaerre. 

B  ii*a  pas  d^aide  de  camp. 

B  joint  du  même  rang  et  des  méies  lioniieciri  BuKlrires  qae 

le  général  de  brigade  commandant  la  subdivision;  mais,  hors 
de  l'école ,  la  préséance  est  dévolue  à  ce  dernier. 

33.  Le  commandant  en  second  exerce,  sous  raulorité  da 
commaadant  de  Técole,  une  surveillance  journalière  sur  toutes 


r 

1 

nv 

lion. 

En  cas  d*absenoe  ou  de  maladie  de  cehn-d,  le  commandant 
en  second  le  remplace  dans  tontes  ses  fonctions. 

3^1.  Le  lieutenant-colonel  est  spécialement  chargé  du  com- 
mandement des  trois  escadrons.  Il  a  la  direction  de  toutes  les 
théories  et  les  fait  lui-même  aux  oûiciers  du  cadre  constitutif 
de  Técole. 

35.  Le  chef  d^escadron  histructeur  conuntnde  les  dKfirions 
d*officier»  et  de  sons-officiers  d'instruction. 

L*écnyer  en  chef  dirige  rinstmcfion  théoriqne  et  pratique  dn 
nanége  académique,  et  prfaide  an  dressage  des  jeanes chevanx 

destinés  à  remonter  les  officiers.  Il  a  sous  ses  ordres,  pour  tout 
ce  qui  coneerne  cette  partie  du  service,  les  écuyers  et  sous- 
écuyers ,  et  les  maîtres  et  sous-maîtres  de  manège. 

36.  Le  major  est  chargé  de  la  direction  et  du  contrôle  de 
toutes  les  parties  de  l'administration  de  fécole. 

37.  A  l'exception  des  officiers  comptaMes  et  de  Técayercbaigé 
des  détails  do  haras  d'étude,  tons  tes  capitaines  sont  instrne- 
tenrs  ;  ils  sont  attachés,  selon  les  circonstances  et  les  besoms  da 
service,  au  commandement  des  escadrons,  au  manège,  au  dres- 
sage des  jeunes  chevaux  et  à  riustruction  des  divLiions  d'offi- 
ciers et  de  sous- officiers. 

Deux  d'entre  eux  sont  désignés,  tous  ies  ans ,  par  Tinspecteur 
général,  sur  la  proposition  du  commandant  de  l'école,  ponr 
vespUr  les  fonctions  d*a<iyndant-major. 

38.  Le  commandant  en  second, 
Le  lieutenant-colonel , 

Le  chef  d'escadron  iuslructeur, 
L'écuyer  en  chef, 
Le  major. 
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L'écoyer  00  le  professeur  chargé  du  service  du  haras 
d*étade,  forment,  sons  la  présidence  dn  commandent  de  Técole» 
le  conseil  d'instmcdon  mentionné  à  Fartide  62  du  présent  dé- 
cret. 

Un  capitaine  instructeur  ou  un  écuyer  y  remplit  les  fono 
lions  de  secrétaire  ;  il  a  a  pas  voix  déiibéraiive. 

SECTION  IV. 

TRAITEMENTS. 

39.  La  solde  des  officiers  et  des  militaires  de  divers  grades 

appartenant  au  cadre  constitutif  de  Vécole  de  cavalerie  est  fixée 
conformément  au  tableau  B  annexé  au  présent  décret. 

40.  Le  commandant  de  Técole  reroit,  à  litre  de  frais  de  re- 
présentation, un  traitement  supplémentaire  réglé  par  les  lois 
de  finances. 

41.  Les  militaires  pourvus  de  fonctions  spéciales  reçoivent, 
sur  le  budget  de  Técole,  le  supplément  nécessaire  pour  com* 
pléter  le  traitement  déterminé  au  tableau  G  annexé  au  présent 

décret.  ' 

42.  Le  traitement  des  écuyers  et  employés  civils  du  ma- 
nège, des  conimis  d  administration ,  et  les  gages  des  agents  su- 
balternes sont  déterminés  pai^  notre  minisire  secrétaire  d'élat 
de  la  guerre. 

A3.  Les  écuyers  et  employés  civils  ont  droit  à  des  pensions 
de  retraite  qui  sont  liquidées  d*après  les  règles  applicd>les  aux 
employés  de  Tadministration  centrale  de  la  guerre.  Leur  traite- 
ment est  passible  des  retenues  déterminées  par  Tordonnance 
du  2O  mai  i832  (1]. 

SECTION  V. 

ATAHCIMSHT  DES  OFFIGIEAS  ET  lOUS'OFFiaEAS. 

ftA,  Les  officiers  du  cadre  constitutif  de  Técole  ne  cessent 

f)as  de  compter  dans  larme  de  la  cavalene.  Leur  concours  à 
'avancement  a  lieu  conforméincut  aux  dis|^sitious  des  ar- 
ticles 62  et  63  de  rordonnance  du  iG  mars  i838. 

45.  Les  sous  ofTiciers  du  cadre  constitutif  de  Técole  'de  cava- 
lerie portés  au  tableau  d*avancement  concourent  avec  les  élèves 
des  écoles  militaires  pour  les  emplois  de  sous-lieutenant  de  ca« 


(1)  a*  aént,  s*  j^mtà»,  1"  sssémi,  B«IL  ii6 ,  b*  4s4s. 
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Valérie  qui  ne  sont  pas  dévolus  par  la  loi  à  ravancemeot  des 
.  sous  oHiciers  du  régiment  où  les  vacances  ont  lieu. 

46.  Peuvent  être  maintenus  dans  leurs  fonctions  à  Técole  : 
L'écuyer  chai|;é  des  détails  du  haras  d^étode,  s'il  est  pcomn 

chefdescadroa; 

Le  maréchal  des  logis  chef  mattre  marédial  finrant,  s*ii  est 

promu  adjudant  sous-officier. 

TITRE  V. 

ADimnSTBATIOlf. 

fil.  Les  dépenses  de  Técoie  se  divisent  en  deux  parties  en- 
tièrement distinctes  : 

i"*  Celles  qui  concement  Técolet  coosidérée  comme  établis- 
sement d'instraction;  • 

3*  Celles  qui  sont  relatives  au  personnel  militaire. 

Les  premières  sont  acquittées  sur  les  fonds  du  chapitre 
aCTecté  aux  écoles  militaires  dans  le  budget  de  la  guerre. 

Los  deuxièmes  sont  aajuitlées  sur  les  fonds  généraux  de  la 
solde  et  des  autres  services  de  l'armée  auxquels  elles  s'ap- 
pliquent. 

48.  Un  conseil  d'administration  dirige  toutes  les  dépenses 
de  récole;  Tcmploi  des  fonds  affectés  à  ces  dépenses  lui  est 
confié;  il  veille  à  tous  les  détails  de  radminisiration  intérieure. 

&9.  Ce  conseil  se  compose  comme  il  suit  : 

Le  commandant  de  Técole,  président; 

Le  commandant  en  second; 

Le  lieutenant-colonel; 

Le  chef  d  escadron  instructeur  ou  Técuyer  en  chef; 
Le  major,  rapporteur; 
Deux  capitaines; 
L*oiHcier .  d'habillement  ; 
Le  trésoiiert  secrétaire. 

50.  L'intendance  militaire  est  chargée  de  la  surveillance 

administrative  de  l'école;  elle  l'exerce  d'après  les  règles  déter- 
minées pour  lUlminîstration  des  corps  de  troupes  à  cheval. 

Un  intendant  militaire  passe  Tinspection  administrative  de 
l'école. 

TITRE  VL 
nisposmoNS  divbesbs. 

51.  L'uniforme  de  l'école  est  déterminé  par  nous,  sur  la  pro- 
position de  notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  guerre. 
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Les  officier»  et  autres  militaires  composant  le  cadre  consti- 
tutif de  récole  portent  laigaîUette.  La  capote  dont  les  oiEcim 
de  Tétat-major  de  l'école  font  usage  esl  remplacée  par  kitlinfqiie. 
Lliabit  de  cbevai,  le  shako  de  carton,  le  shako  de  gimmleite- 
nuCi  Ut  gibenie  et  le  covdon  de  shako  sont  fétemdkê^  de  leur 
aeii«e.  ... 

L*aniforme  que  portaient  les  cavaliers  élèves  est  conservé^ 
pour  les  brigadiers  élèves  instrucledrs. 

Les  oUiciers  et  sousolliciers  d'instruction  conservent  seuls 
runifoniie  du  régiment  d  où  ils  sout  détachés. 

52.  Chaque  année  un  général  de  division  est  chaîné  de  Tins- 
pectîon  géfiéralade  Técole.  Il  assiste  aux  examens  &  sortie  et 
préside,  pendant  eea  examens,  le  conseil  d^instmction.  En  cas  de 
partage  ^al  des  isoix  an?  le  mérite  et  le  classement  des  âèves, 
sa  voix  est  prépondérante. 

53.  Dans  les  réunions  militaires  dont  l'école  est  appelée  à 
faire  partie,  elle  marche  en  té  te  de  tous  les  corps  de  troupes  à 
cheval. 

5^.  Les  olBciers  généraux  investis  de  Tautoiité  militaire  dans 
la  division  où  Técoie  est  établie  ne  pewent  requérir  son  con- 
cours que  dans  les  cas  de  force*  majeure  et  pour  un  service 
d*ordre  et  de  sûreté. 

55.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  guerre  détermine 
par  des  règlements  particuliers,  ayant  pour  base  les  dispositions 
du  présent  décret,  tout  ce  qui  est  relatif  au  service  intérieur,  à 
remploi  du  temps,  à  la  discipline,  à  radodnistration  et  à  la 
stabilité  de  l'école  de  cavalerie. 


iliJ 

l 

mm 

1 

TITRE  VU. 

AISPOSITibllS  TIUUISITOIRIS. 

56.  Les  officiers  élèves  sortant  de  Técole  militaire  qui  vont 
être  désignés  pour  entrer  à  l'école  de  cavalerie  et  ceux  qui 
passent  on  première  division  y  suivront  et  y  termiiieronl  leur 
cours  d'après  la  règle  tracée  par  l'ordonnance  du  7  novembre 
Il  en  sera  de  même  des  cavaliers  élèves  et  des  élèves  ma- 
réchaux ferrants  actuellement  à  Técole.  Le  premier  envoi  de 
brigadiers  élèves  instructeurs  aura  lieu  au  mois  d'avril  i854* 
Le  nombre  des  capitaines  instnicteurs  ne  sert  réduit  à  dlx^piV 
près  que  ces  dilTérents  cours  seront  terminés.  11  ne  sera  plus 
admis  de  palefreniers  civils,  et  ceux  qui  sont  actuellement  en 
exercice  seront  remplacés  au  iur  et  à  mesure  des  extinctions  par 

Xt  Sérié.  H 


des  cavsdîèrs  de  remonte.  La  musique  itster» 
«niBtitiiée  telle  qu die  lest.âiiiîtMtlWilii . 


•èdêttrartnt  abrogées^. 

5.8.  Aotre  umiLblre  secrétaire  d  élai  au  dépariemefit 
guerre  esf  chargé  de  rexécutioQ  du  présent  déoret, 


Fait  au  château  de  Compiègae,  le  17  Octobre  i&âi. 


Mnn'rhtil  d(  Fntncr  3/ifntfrr 
mudéptu-lmuM  .dê  lût  ^wort^. 

Sigillé  JL*  M  I^MOn^^ÊÊUÊÊÊk 
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Compuiditn  èu  ueairùM  dâ  l'éeoU  de 
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cMroêiTiot  m*n  imamoi. 
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>L,  4-  I.Mir  (let  l<>gi«  (  Ju  r^die  coU»ttlalifd«  l'écolr] . 
Mar^cbaoc  de»  Utgxt  (élèvet  tDitrnctcan),..  •  •  . . . 
Màt/clial  ^  togi»  IbénW  fia  «dm  iniliNlil 

r^.).....  

Bnp.iJicr  fourrifr  (^Ifve  inn'ru'-tcur)  

Brigiidicri  d'McudroM  («icvw  uwtnictcmj..  «.«.. 
Brïg|*dlttv  âèTM^ÎMlii|BtraT*  ....•••.«••»•••••• 
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cole]  

Maréchask  «Im  logis  (  du  cadrv  coaaiilttUf  d*  l'école  ) 

.Marcchsui  de»  logis  (cle\r5  înitnictear*)  

Marochal  de»  logis  foarrier  (du  c«dr«  enuUttttif  d« 

|'«^!«)   

Brigadier  fourrier  (élève  iitttracUor ).,....#,.  . . 

nri^'âJicrv  d'eacadrou  (élivM  iMtroclMit} . . . . . . 

TzoïnpeilM. .  ••«••••••«<••••»•••••.••«•«... 

^larcc'.iaiu  fvmnit  •!  âèvw  muMtm  (•«  mi- 
nimum)  

Ouvrier*  arçouiiicr»  (ie  nombre  cd  oa(  d^tamia^ 
^«B  Im  hmiin  da  smict)  

Tôt  Al  


■OHIIKS. 

CIIBTaOX. 
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TâM^ÊM  Aa 


Traitements  alloués  sur  les  fonds  dr  la  solde  aux  miliiairei  de  divers  gradtt 

emplojcs  à  l  èçoU  de  camkrie. 


oaî«t«rf^M.,«  

Offidttt  d«  eadre  cosatitalif   •  • 

OQlcicra  d'ifialmclion  

Soitt-ofliciei»  d'tottrvctioa.  , . , 


V<"l»'rinairc  de  î  OO  dt  a*  cLssf.  . .  .  , 
Ai  J'^  x'trriDaire  do  i  '*  on  4%  9*  dlMe. 

A Jj u J."4-^ts  soui-olTicicrs. 


Ma>('c1iaai  dr»  \o'f\»  cli<^f»   

Marectiatix  des  logia  «t  maréchaux  dts 

logtt  fMlliMil,. 

Drljj.iJirr  lroin|iellc  

Brigaii«r«  yréfdta  d'amM  tt  maccchau 

ftrraaif  ..•«.  •«. 

Mflflrrs  ouvriers.  

Maréchaux  dw  Isgit  \  il^ttê 

Brigadiers  faorric»  iaalni»» 

Brigadiers  

Kuf«aU  de  txoape  • . 


La  ao'.'lo  de  aon  grade  et  un  su^^j  li'inarti  do  treitc 

mriil,  •  titre  de  frais  de  représenta  lion. 
La  aalda  de  U  pF«aièN  MMivieiott  da  leur  grade  , 

o\«"f  siij>p!«'incnt  d'un  ti  r^  1' 
La  solde  de  leur  grade ,  avec  suppUmst  d'uo  cin 

X.a  5  )1  Ir  il^  Icnr  gr.-id(>  et  da  la«r  anMy  «Ta*  m^lé. 

oient  d'oD  cinquième, 
La  solde  de  leur  grade  al  à$  leat  «boa,  Mat  aap- 

l'I  'tneot  d'un  tiers  ( i). 
La  lol  Jr  de  leur  grade  daat  ict  cairaaaiert,  aw 

supplcmast  d*^  ûuê, 

lé*m. 


La  solda  da]avgr»dtdu0l«  nfauiim. 


j  La  aolda  dea  «afanU  d«  tio«p«  daat  la*  diafttM. 


(1)  Les  officiers  non  professeors  ae  recevront  le  aaaaUMMl  ^ta^  |(art  qu'apr^  que  cetta 
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TABUâU  C. 
  • 


SuffUmeni»  iê  tnûfgmênt  alloaés  sur  les  fonds  des  écoles  miliiaîres  au»  wùlitaâti 
rtmpUstant  des  Jonctions  tpwioies  à  ticoU  de  caauskmt» 


« 

•  • 

IffdleiBCBt 

•  nnnrl. 

Maréchal  Jrs  lo^ji^  chef  maître  maréclial  ferrant.  ....... 

85»  73 
S.Si  73 
65j  73 
698  73 
698  73 
670  oà 
•7»  o9 

pAar  porter  Isar 

traitcmnit  i 

i»Soo 

i.Soo 

ItâOO 

latOO 
1,100 
90e 
l,SOO 

N*  87 A.  —  DiCBMT  iMPiniAL  qui  autorité  h  création  étun  CclUg0 
conmunal  dans  la  viUé  dê  SézanM  {Mam$), 


Du  ai  Octobre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
ËMPEREiiA  DES  FRANÇAIS,  à  tou8  présents  et  à  venir,  salot. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  soerétaire  d*état  an  dépertemeni 

de  rinstniciion  publique  et  des  coites  ; 

Vu  les  arlicics  -j/i  el  -7  5  de  la  loi  du  i5  mars  i85o; 

Vu  les  (lélibt ration?  au  con.seil  municipal  de  Sézanne  (Marne),  en 
date  des  a  juin  et  20  juillet  i853,  relatives  à  la  création  d'au  collège 
communal  dans  ladite  ville; 

Vu  la  délibération  du  conseil  académique  de  la  Marne,  en  date  du 
3o  juin  i853  ; 

CouMtlérant  que  la  ville  de  Stzanne  afîectc  un  local  au  collège  et 
qu'elle  s'engage  à  fournir  et  à  cutreleuir  le  mobilier  nécessaire  à  la 
tenue  des  cours  et  du  pensionnai;  qu'elle  garantit  pour  cinq  ans  ic 
Irailemenl  iixe  du  principal  et  des  régents; 

Le  conseil  impérial  de  l'instruction  publique  entendu. 

Avons  DtcaitÉ  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Aat.  l**.  La  ville  de  Sézanne  (Marne)  est  antorisée  à  créer 
un  collège  commnnal  dans  les  bitiments  qui  lui  appartiennent 

fit  qui  ont  été  occupés  jusqu'à  ce  jour  par  une  école  particulière 
d*mslruclion  secondaire.  Cette  création  aura  lieu  conformément 
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aux  danses,  chai^ges  et  conditions  énoncées  dans  les  délibéra- 
tions du  conseil  nmmcipal ,  en  date  des  3  juin  et  20  juillet 
i8ô3,  ainsi  que  dans  Tavis  du  conseil  acadétuque  de  la  Mame 
dn  3o  join  i8S3, 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département  de  Tins- 
iruction  publique  et  des  cuites  est  chargé  de  rexéculion  dn 
présent  décret.' 

Fait  an  palais  de  Gompiègne»  le  21  Octobre  i863. 

Signé  HÀBOLÉOH. 
te  rfimperenr  s 
Lt  MinitUt  dt  iinslruction  publique  et  des  ealtet, 
Sigaé  U.  FoaTOOL. 

4 


N*  876.      Rapport  et  Décrst  tMPiaiAL  sur  Vorganisatiùn  da  Pit^ 
mmmI  des  Ommii  dei  Bmtma  de  rJsU»ndtmce  mitùaift. 

« 

Dit  i**  Novembre  i6&3. 

Sire» 

Les  travaux  de  toute  nature  relatifs  à  raduiiuistralion  uiili- 
taire  et  au  contrôle  dos  dépenses  applicables  aux  divers  services 
administratifs  de  la  guerre  sont  confiés,  sous  la  direction  des 
membres  du  corps  de  l'intendance  militaire*  à  un  personnel 
apédal,  qui  est  celui  des  commiê  êntretenat. 

wdéiml  de  lear  carrière  adminislrative ,  dans  une  position  iden- 
tiqne  avec  celle  des  sons-officiers  de  Tannée  qui  concourent  an 

recrutement  des  services  des  hôpitaux,  de  Tbabillenient  et  des 
subsistances  militaires.  Choisis  comme  eux  dans  les  cadres  de 
l'armée  active,  présentés  par  les  chefs  de  corps  lors  des  inspec- 
tions générales  pour  remplir  les  fonctions  de  commis,  soumis 
k  des  examens  locoessifsdelapartdes  sous-inteudauis  elintei^ 
dants  militaires,  proposés  enfin  an  choix  du  ministre  par  lee 
généraux  inspecleors,  ils  ont  une  origine  ooniniiHie .  cl  loult 
stiiiliire. 

Ces  commis,  placés  auprès  dos  fonctionna îres  de  Tinten- 
dance,  sans  cesser  d'être  assujellis  aux  obligations  de  la  disci- 
pline militaire  et  au  couirôic  de  leurs  chefs,  suivent  dans  les 


Inmatix  tontes -les  ôféntioiis  des  sernoes  tdmiintnitils.  de 

l'armée.  Ils  n*ont  piis<^e  résidence  fixe,  et  ils  sont  em'oyés  jour- 
nellement partout  où  les  besoins  du  service  eiigcut  leur  pré- 
sence,  même  aux  armëos  nctives. 

La  lâche  qui  incombe  aux  commis  entretenus  est  Iqnrde  et 
importante;  elle  exiga  autant  d'iiiteliigencd  que  de  dévonemot» 
«til  faut  cousidérer  cependant  que  ces  commit  militaires 
quels  FadiinpiistfetioQ  ^efBaof)^  des  garanties  d'instractipo,  de 
capacité  et  d'aptitude,  ont  été  laissés  jusqu*à  ce  jour  dans  une 
position  d'mfériorî lé  très-marquée  vis-à-vis  des  officiers  d'admi- 
nistration qui  sont  cborgcs,  sous  la  direction  des  fonctionnaires 
de  Tintendance  militaire,  de  Texécution  des  services  administra- 
✓    lifs  des  hôpitaux,  de  l'iiabillemoul  el  des  subsistances. 

Ceux-ci,  en  effet,  jouissent  d*un  traitement  qui  sVIève,  depuis 
le  grade  do  Tadjudant  en  second  jusqu'à  celui  d'oificier  prin- 
cipal du  chiŒre  d^  ..douze  ceats  firancs  à  celui  de  quatre  miUe 
flânes;  leur  état  est  protégé  par*  la  loi  du,  19  mai  i83i,  sur 
Télat  des  ofBriers,  et  leur  pension  de  retraite  est  liquidée  con- 
formémeul  aux  dispositions  de  la  loi  du  11  avril  i83i,  sur  les 
pensions  de  l'armije  de  terre. 

Par  contre,  les  commis  de  l'intendance  ont  un  traitement  qui 
s^arréle,  au  maximum,  à  deux  mille  quatre  cents  francs,  pour 
le  grade  de*eoinsiis  principal;  knrétat  n*est  pas  garanti  par  la 
M  -  dn  19  mat  i83i,  et  jb  Mit  considérés  comme  employés 
civils,  sous  k  rapport  de  la  retraiteb 

Indépendamment  de  ce  qu*elle  a  de  choipaant,  et  je  dirai 
niiinc  d  injuilc,  une  telle  inégalité  a  naturellement  pour  eflfet 
d'éloigner  les  jeunes  gens  d'avenir  de  la  carrière  des  bureaux  de 
rintendance,  où  il  e.>.t  cependant  d'une  si  haute  importance 
dattirer  des  sujets  d'élite. 

Je  crois  qu*il  est  de  l'intérêt  du  service  de  mettre  fin,  le  plus 
tbt  pessibie»  à  une  pareille  situation.  Cette  pensée  est  eelle  de 
tenles  les  personnes  qui  ont  étndié  la  question,  et  la  nécessité 
<d^nne  Téorganisstion  du  personnel  des  commis  de  fintendanee 
a  été  nettement  forumiée  par  une  coniuiîssion  d'intendants  mi- 
litaires que  j'ai  dernièrement  consultée  à  cet  égard. 
•  J'ai,  en  conséquence,  l'honneur  de  proposer  à  Votre  Majesté 
de  rattacher  les  commis  des  bureaux  de  l'intendance  militaire 
au  personnel  des  services  administratifs  de  bi  gûerre,  dont  ils 
formeraient  une  quatrième  sëetion. 

Celle  meseve  ne  ftnr  que  générallier  la  disposition  Menveil- 
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commis  entretenus  une  part  des  emplois'Jdn  •gf£fdé*U\ïfâj^ud«it 

*8n  second  dans  ^ es  trois  services  adinînislralifs  Régis  îpar  les 
meaKS  règles,  soumis  aux  mêmes  obligations;  les  comrnis  joui- 
jaieni  dé^^iiiisi^i^.iHéinAs.ayâjatagi^,  (juieies  X]iffi«îiers,dw«AiMi- 

DJStratiOD.       

SiK^bfre  Majesté  approwef'  cë^e jpr^ipoiHtiaQ,,  je  Ufxfc^de 
vôulcjîr  UeH'reVétil^'dé  sîgcialare  le  projet  de  décret  ci-joint, 
auquel  99P^éi  tgii  Hepidimftjd^t,  ii^td  templtcfif,  "pê  hne 
disposition  nouvelle ''«•ndemolf  l«  mèratoBMf "^M»'éd$iiéitit8 

«en  second  des  bùpilaui,  Je  rhabiilement  et  do^  iiuL^isiai^cs, 
^sf^^^ou.jy^^hf{Offi^  I.  fil  T  '.'i 

-  •  *  '   i  :    11*  l  '.Eê  iiaréthàliêeiêraÊm:Mi»ÊitB  tÊâtilAini^^ 

f  .»i.  :>-.|  ici-  .i'î  Mr-:'.'  /:f#îg«*îA,îl>f,«4WhA^|((^ 

JJECRBT.  .     .    ,  f  « 

t  NAPOLÉON,  par  Ja  grâce  de  Dieu  et  Ja  velouté  natippid^, 
£mp£Reur  des  FaAiiÇAisf,  à  Ipus  pi;é6çiil$,  et  k  ,v(esnir ,  ja^lct-^  . .  • 

' ▼ll'k'M  du'  1 1' «rril 'i85i ,  silr  !es  pénsions  dé' limée  de ^tei$c ; 
'  IVa4BaiordniiiiÉmidu^réiaMaifô6(t))el'éè/x§««è^i^ 

/  ri  ;ir| 

^Çpnsidéfanl  aUe  le^  cpmmiy.dçs  bn^eaux  de  Tinl^^anve  oatjUiiB 
'origine  iou'lie  muiVaire;  qulU  rémplissennes  foncûons  de'leur.  grade 
soil  À  rintérienTt  soil  aniL  années  en  campagne  ;  qu*ils  aopt  ^Iro^sBt 
i:oîntt^!ei>Maers'éraflnâdisir^     flân^'fes  taisgs-aiera^iitfée  adive. 
^/eootiérmimtfioss^ettiieH  à^nnê  ^iffye(€«lniMteÉi  flâ  okt 

les  mêmes  titres  à  la  bienièManm^OatmnnieMiitV'  

•tQ«e,i4èsdai)s,  il  y  aijiulîaecÉttlilMfovr  le  >àenm?^  oaiatfhier 
ces  divers  pemaiiicih,.(]iii.jaipireM.<iui  lapp^L  miiiiie|i(  4*iipi;^<d(|s 

. . ,  Swc;  h  l'apport  de  Aotre  •  miontre .  ^e^taîre  .44'^^:^  .d^p^rlemo^t 
de  la  guerre,  ,  •  .  ./    .  , 

"Ait*      "ides  cuuiuiis  iles  bnivaux  ik  fuiteudance  utilitaire 

(S)  a^  téris,  fiiiU.  iva»!!*  35ip.      .  A««if  t»m  f«^i»^4»laaÀMM<aM*^ 


•1*  •  »  «  ' 

•1  *M 
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forment  une  quatrième. section  du  p«ra<^onel  des  services  adau- 
AÎBtradfs  de  la  guerre.  * 

.  .  2h  La  .dénonunâtion  et  ïjàSeciit  de  ces  «fente  toat  fai^ 

« 

^  Officiers  d*admînistratioo  principaux  des  Inueaux  de  rintendance  miU* 

%ân   ê 

de  i"*  cIhss  ».••••«•«•»•%  •  se 

dea?dasa0   so  }  s8o 

en  premier.  ••••••  •   73 

^  en  second  .'  •  •  160 

Éàmik  dladministraiion»  aeioQ  iti  htioma  dn  aerfitia. 

^'S:  Letf  règles  posées  par  rordonnaiice  An  28  lihrrier  i838  et 
par  le  décret  du  9  janvier  i85a,  potirîc  recrutement,  Tavan- 
cement,  la  discipline,  la  solde,  l'uniforme  el  la  retraite  des 
olTîciers  d'administralion  des  hôpitaux,  des  subsistances  et  de 
i'habillem^t,  sont  applicables  aux  oiiiciers  d'admioistralioa  des 
bureaux  de  Tintendance  militaire. 

4.  Leur  sont  également  applicables  les  dispositions  des  lois 
•4â  1 1  aVrâ  iflSi^'  sur  les  pensions  de  l^anoée  de  terre»  et  éa 
1 9  mal  1^854 ,  sur 'l^état  des  elBciere  (  1  ) . 

5.  La  disposition  qui  réservait  aux  commis  des  bureaux  de 
rintendance  un  sixième  des  emplois  d'adjudant  en  second  dans 
chacun  des  services  des  hôpitaux,  des  subsistances  et  de  Tha- 
billement,  n'est  plus  appliçable  à  la  quatrième  section  du  per- 
aonnei  des  services  administratifs;  cette  section  a  nne  hiéraicbis 
propre. 

Les  adjudants  en  second  de  cette  section  sonjt  choisis  comme 
flsttit: 

Moitié  parmi  les  élèves  provenaut  des  sous-ofTiciers  ouvriers 
d'administration  ou  inûrnuers,  et  comptant  au  moins  un  an 
d'exercice  comme  élèves  d'administration; 

Moitié'  parmi  les  élèves  provenant  des  sons-ofTiciers  des  autres 
corps  de  l'armée  et  reiiiplissant  la  mémo  condition, 

6.  Les  services  que  les  agents  compris  dans  la  nouvelle  org»* 
nisatidn*  auront  rendos  en  qualité  de  conmiis  entretenus  des 
bureaux  de  l'intendance  militaire,  à  compter  du  i**  avril  i838» 
date  de  la  mise  à  exécution 'de  l'organisation  du  a 8  févmr  pré- 


(i)  pAf  suile  de  cette  ine«ure  ,  le  Irailcmenl  des  officiers  d  adtuiniiaratioB 
des  bureaux  de  Tinlendince  militaire  supportera  la  retenus  de  deux  pour  cent 
an  profit  du  trésor,  substitué  À  l'ancienne  dolalion  des  luTalidcs  par  Tar* 
ticle  bo  de  la  loi  du  si  avril  i83s, .        •  • 
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cédeDt ,  seront  considérés  et  rémunérés ,  sous  le  rapport  dje  là 
retraite,  cpoun^  services  militaires. 

Il  en  sera  de  même  pour  les  services  rendus  par  eux  depuis 
lidite  époque,  en  qualité  de  commis  auxiliaires  civils,  lorsque 
oes  services  rbulterout  d^une  commission  délivrée  et  confirmée 
en  vertu  d*uii  droit  de  délégation  ministérielle  légalement  cm* 
éré. 

7.  Les  veuves  et  les  orphelins  des  officiers  d'administration 
des  bureaux  de  l'intendance  jouiront  de  tous  les  avantages  que 
la  législation  des  pensions  de  larmée  de  terre  accorde  aux 
veuves  et  aux  orphelins  des  militaires;  mais  Tautorisation  meOr 
tionnée  à  la  fin  de  larticle  19  de  la  loi  du  il  avril  i83i  ne 
aeni  exigée  qu'à  partir  du  ad  février  i838,  époque  à  laquelle 
dea  permissions  de  mariage  ont  commencé  à  être  délivrées  aux 
commis  du  cadre  entretenu. 

8.  Pour  la  première  formation,  les  commis  des  bureaux  de 
l'intendance  militaire  seront  pourvus,  savoir  : 

Les  cooMuis  principaux,  du  grade  doilicier  d'administration 
principal; 

Les  vingt  plus  anciens  commis  entretenus  de  première  dasse» 
do  grade  d*omcier  d'administration  de  première  classe; 

Les  autres  commis  entretenus  de  première  dasset  du  grade 

d^officier  d'administration  de  deuxième  classe; 

Les  commis  entretenus  de  deuxième  classe,  du  grade  U adju- 
dant en  premier; 

Les  commis  entretenus  de  troisième  classe,  du  grade  d adju- 
dant en  second. 

0«  Cette  première  formation  efifoctuée,  s'il  y  a  excédant  dans 
Mlains  grades,  il  ne  sera  fait  de  promotioiis  à  ces  grades,  jus- 
.  qftk  ce  qu'on  soit  rentré  dans  les  limites  fixées  par  Tartide  2  • 
que  dans  la  proportion  du  tiers  des  vacances. 

S'il  y  a  incomplet,  il  sera  pourvu  aux  emplois  restés  vacants, 
cggljformément  aux  règles  adoptées  par  le  présent  décret. 

10.  Les  commis  auxiliaires  actuels,  ayant  au  moins  un  an 
d^exercice,  concourront  pour  la  première  formation  de  la  liste 
des  élèves  d'administration  des  lHit«ank  de  l'intendance  miii* 
tdife. 

Une  lois  pourvu»  de  Tepiploi  d*élève  d*admiqistration ,  .  . 
Ceux  qui  sont  militaires  continueront  de  toucher,  au  titre  de 

leurs  corps,  les  prestations  auxquelles  ils  ont  droit.  Ils  rece- 
vront, en  outre,  sur  les  frais  de  burcau  de  Tintendance,  une 


I  93o  )         :  '  '  \ 

journalier  de  deux  francs  horaf  Paris  •  ti^  deux  (hottes  cinquante 

centîmes  dans  Pans.  '        '  ...i 

Ceux  qui  ne  sont  |);is  inilitaires  recevront  un  trnilenieut  égaî, 
qui  sera  intégralcuicul  imputable  sur  les  fonds  des  frais  de  ba- 
ram  de  l'iolendance  militaire. 

Les  commis  auxiliaires  actuels  qui  deviendront  élèves  d'ad- 
ministration p»r suite dà  présent  dtcret,  et  qui,l  la  date  dudit 
iBkret,  se  trouve^tot  pOTiëi  sur  les  listes  de  présentation  pour 
Ae  grade' de  ccAimiis  entrétenu  de*  troisième  dasse,  seront  nom» 
més  aux  emplois  cFadjodanttfadfnînîstratîon  en  second,  au  fur 
€t  à  mesure  dts  vacances,  jusqu'à  iVpo([ue  où  les  SDas-olTiciers 
élèves  d'adriiinislnition  séronten  nie*^urede  concourir  avec  eux. 

Les  Qomiuatious  auront  lieu  alors  conibrmémeut  à  l'article  5 
Cl  dessus. 

Toi^tefois  »  ceux  4es'comuris  auxilisSres  qui  n*aiirout  pas  appar- 
tenu à  Tarmée,  et  qui;  derènus  élèves;  én  exécutibn  du  pré^mt 
4Meret,  Ti*auront  pas  encore  été  noannés  adjùflants  en  second, 

concourront  trarsiloirement,  avec  les  élèves  provenant  des soirt- 
•officiers  ouvriers  d'administration  ou  iulirmicrs,  pour  la  part 
d'emplois  revenant  à  celle  catégorie. 

11.  Toutes  dispositions  antérieures  contraires  sont  ahro^'ées. 

12.  Notre  mfnîstre  secrétaire  d  clat  au  département  dp  la 
guerre  est  âiargé  de  iexécution  du  présent  décret,  qui  recevra 
son  effet  à  dater  du  i*'  novembre  i853«  \  *  * 

~  Fait  an  ftiÀi  de  Saint  Clcrad ,  le  i^lfovembre  i953.  ' 

'       •.     Siané  NAPOLÉOiN. 

Par  TEmpereur  : 

Le  MurccJud  (le  Francr 
M'tnutre  secrétuire  d'état  nn  tlépat  temmt  dt  ht  (jmerwi » 
^  A.  DE  641N7 -AaNADD. 


N*876.  — DéànÉttmpintiL  sHr  h  mode  de  récndment  des  AdJnJaias 
'  é^tubniHbêfaHùn  «a  sBtoad  4kt  HéfiUmx,  dm  MdéUui/çmdi  ds  t  Ha* 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  1 1  la  volonté  uatiuj^ale, 
Empsubur  des  Français  t  à  tous  présents  et  à  venir,  ;»alct.  ' 
ITu  k  décret  du  9  janvier  i85a  (1),  surforganisation'dn  personnel 

(1^  V'séfiaViML  476  ^  3^6. 
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des  services  admiuislraliis  des  hôpitaux,  des  subiislances  et  de  .VLa- 
Mleme  pt  ;  * 

Vuje  décret  en  dalo  de  ce  jour,  abrogeant  la  disposition  qui  ré- 
servait aux  commis  des  bureaux  de  rinlendance  niililaire  un  sixième 
des  emplois  d'adjudant  en  second  dans  chacun  de  ces  trois  services; 

Sur  le  rapport  de  notre  mimstre  secrétaire  d'état  au  département 
de  ia  guerre,  ^ 

AfOMA  viaaàrà  elBécBSTO^ft  ce  qui  suit;  • 

'  AnT.  1**.  Les  adjudiints  d*atlmint8trati6n  en  -second  des  IfW 
pîtaux ,  des  silbsistances  et  de  rhabillemcnt  sont  choisis  comme 
il  soit  :  '  '  t 

HOPITAUX. 

Moitié  parmi  les  élèves  proveDant  des  sous-ofTiciers  infirmiers, 
comptant  an  moins  un  an  d'exercice  comme  élèves  d*adminis* 
tratioD.  ' 

Moitié  parmi  le»  élèves  provenant  des  sons-ôfficiers  des  autres 
corps  de  Tarmée,  et  réunissant  la  mûme  condition. 

'  SQBlismLiiGBS  ET  «ABiixraBirrv 

Moitié  parmi  les  élèves  provenant  des  sous-oniciers  ouvriers 
d*administration ,  et  comptant  au  moins  un  an  d'exercice  comme 
âèves  d'administration  ; 

Moitié  parmi  lèa  élèves  psivênant  dcasbus^ofTicieiB  des  aulres 
corps  de  Tannée,  et  remplissant  la  même  condition. 

%  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  déparlement  de  la 
guerre  est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  i*'  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  FEmpcreur: 
Le  Maréchal  de  France 
JlilUllfV  4€Crétalre  d'îlal  au  JiljHirtcnunt  de  la^mrrfp, 


N*  877.  —  Dicaar  mvintih  qai' outre,  nrr  l'exntiee  iSSS,  an  Crédit 
êxiraordwaire  poiir  lepayemmidê  UvrauoM  de  divers  om^ru^t^  remues 

'  par  ta  B^Uothèiiii/é  da  Loavre, 

♦     »      •     »•  • 

Du  5  iNovcmbre  i8j3. 

NAPOLÉON  •  par  la  gràçc.d/^  Dieu  et  }ik  volonté  niitioiiale» 
EiiPBsifiR  DBS  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut* 

Sur  le  rapport  de  notre  minisirc  secrêlaiie  d  état  au  département 
de  l'instruction  publique  et  des  cultes;  - 


(  »32  ) 

Vu  la  loi  du  S  juillet  i85i; 

Vu  le  règlement  général  du  3i  mai  i83S  (i),  sur  la  comptabilité 
puUique,  articles  a6,  37  et  a8,  ^ 

Atohs  Dicnixi  et  lécMircmB  ce  qui  mût  ; 

Art.  1".  Il  est  ouvert  à  notre  ministre  secrétaire  d'état  de 
rinstruction  publique  et  des  cultes,  sur  Texercice  i853  (service 
de rinstruction  publique),  un  crédit  ejLtraoïdinaire  de  trente- 
sept  mille  trois  cent  quatre-vingts  francs  quatre-vingts  centimes 
pour  acquitter  le  prix  des  livraisons  de  divers  ouvrages  reçues 
par  la  bîbliothèqde  du  Louvre,  pendant  les  années  i8i8, 1849, 
i85o,  i85i  et  i852,  en  vertndes  souscriptions  prises  par  Fan- 
cienne  liste  civile. 

2.  11  sera  pourvu  à  la  dépense  autorisée  parle  présent  décret 
au  moyen  des  ressources  affectées  à  Fexercice  i8ô3  par  la  loi 
du  8  juillet  1 85 2. 

3.  La  régularisation  de  ce  crédit  sera  proposée  an  Corps  lé- 
gislatif, lors  de  sa  prochaine  session. 

4.  Nos  ministres  seoétaires  d*état  an  département  de  Tina- 
tmction  publique  et  des  colles  et  au  département  des  financée 
sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  dm 
présent  décret. 

Fait  au  palais  deSaint^loud,  le  ô  Novembre  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  r£mp«eiir  :  , 

£e  Ministn  Meréêùr$  ihu  Miniilft  êêeréairt  Him  oo  iépoMmtnl 

des  finances,  dê  tiattndion  pakUqwê  eciw  c«ilef« 

Signé  hamàn»  Signé  H.  Fostool. 


N*  S^S»^DécRET  IMPERIAL  çoi  opproavâ  les  Statuts  de  la  Can^ré^aikm 
àu  FilUi  dê  Jém,  éttAlk  à  Vaykts  (Lot). 

Da  10  Norembie  iSS3. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Empxrbub  DBS  Fhaiiçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  sa£ct. 

Sur  le  rapport  de  oolrc  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  rinstruction  publique  et  des  cultes; 

Vti  la  loi  d\\  3 A  mal  i825; 
(1]  u' série,  Bull.  ^79,  n*  7 437* 
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Yu  les  tUInU  de  k  eoogrégatbn  des  Fillas  de  Jétus,  établie  à 

Vaylats; 

Vu  Tapprobation  doiuiée  à  ces  statuts  par  révêque  de  Cahors  ; 

Consiaérant  que  la  congrégation  dea  FiUee  de  Jésus  «  dirigée  par 
une  supérieure  générale,  est  soumise,  pour  le  spirituel,  à  la  juriclic* 
tion  de  l'ordinaire; 

.  Gmsidérant  que  ces  statuts  ne  contiennent  rien  de  eontraire  à  la 
Constitution  de  l'Empire,  aux  lois  de  TÉtat,  aux  frandiises,  Hbertét 
et  aaames  de  Tégitise  gaUicene; 

Notre  ConseB  d'état  entendu. 

Avons  nioBSTi  et  MCBéTOif  s  ee  qui  suit  : 

Art.  1*'.  Les  statuts  de  la  coDgrégation  des  Filles  de  Jésus, 
établie  à  Vaylats  (Lot),  dirigée  par  une  supérieure  générale, 
et  ayant  pour  but  rinstructîon  des  jeune»  ûlles  ainsi  qae  ia  vi- 
site et  le  soulagement  des  malades,  sont  et  demeurent  approu- 
vés. Ces  statuts,  dûment  vérifiés,  et  tris  qu^ils  sont  annexés  au 
présent  décret,  seront  enregistréi  et  transcrits  au  Conseil  d*é- 
tat;  mention  de  ladite  transcription  sera  faite  par  le  secrétaire 
générai  du  Conseil  sur  la  pièce  enregistrée. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  l'ins- 
truction publique  et  des  cul  les  est  chargé  de  Texécution  du 
présent  diécret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  SaintCloud,  le  10  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  i  Empereur  : 

Le  Minls(r«  secrétaire  d'ttat  au  déparinÊStd 
dê  ïuutruciio».  pMquê  ei  du  culUs, 

Signé  H.  FosTOOL. 


N*  879.  —  Dicasr  tMwiUAt  qui  amlanit  semms  Congrégation  diriaée 
par  une  Supérieart  générait  VAuocialioa  du  Fillât  3$  Jésus ,  j^étaoUe 
à  VaylaU  [Lot], 

Da  10  Novemlire  i8S3« 

par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 

EbiPEREUR  DES  Français,  à*tous  présents  et  à  venir,  salut.].' 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*élat  au  département 
de  l'instruclion  publique  et  des  cultes  ; 

Vu  la  demanae  formée  par  Tassocialion des  Filles  de  Jésus,  établie 


k  Vaykii  (Lot) ,  4  Tafibl  é*èlfe  toUntéftcomwB  «ongrégatioai  aopé- 

rieore  générale  ; 

Vu  le»Btal«tf  deeetle  asaeeîalfioB.  Térifiét«teBngbitéa.an  CoMeil 
d'étal  eu  tert«  de  nalre  décret  de  ee  jour;  4 

Vn  la  dèlibéeatien  du  csMeil  mnnkipel  de  Va^fklf ,  eu  d«le  ds 
94  octobre  i85a  ; 

Yttkpiocès^tegbdLdereayiêtedt  nwdo  êiimmmaiêpqmttm 
iMB^Yavleto; 

Vu  la  dédaratiqç  de  révéque  de  Cahoft,  runataianl  que  nrfin  aera 
dation  a  été  instituée  canoniquement  comme  eongrégation  à  iopé- 
rieure  générale  par  ordonnance  épUcopale  du  i*  octobre  1820,  el 
que  son  eustence  remonte  dès  lors  a  one  époque  anlériem  an  i*  jan- 
vier i8a5; 

Vu  les  aTÎs  de  févèq^ie  de  CUiors  et  du  préfet  du  Lot,  en  dale  des 
19  août  et  s6noTembre'i85s  et  5  ftyrier  i85S; 
Vu  la  loi  do  aA  mai  1836; 
Voie  loi d«  iSmat»  i85o.  aor  rSnaeigDeiMit: 
Notre  Gonseâ  d*étal  entendu , 

ÂvoNs  DÉCRÉTÉ  et  DÉCRÉTONS  cc  qui  soit: 

Art.  l*'.  L^association  religieuse  des  Fflles  de  Jésus,  établie 

a  Vaylals  (Loi),  est  aulorîsce  comme  congrégation  diiigce  par 
une  supérieure  générale,  à  la  charge  de  se  conformer  exacte- 
ment aux  statuts  approuvés  pour  elle  par  aotie  décret  eu  date 
de  ce  jour. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  riostruo- 
tion  publique  et  des  cultes  est  cbargé  de  Texécution  du  présent 
décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saiol-Cioud,  le  10  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

X<  MuiUirt'  srcri^lairr  frétai  an  di'parîeiticnt 
de  l'imtruction  puhlii^ur  ft  (f-  >  calta, 

Signé  U.  Fo&TOiU 


880.  —  Décret  impérial  qui  déclare  d'utilité  pnhliqae  h  cem- 
plèment  du  dégagement  des  abords  du  Louvre  et  de  la  raê  de  RivoU» 

Da  i5  Novembr^tSSS. 

NAPOUiiON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nalioaaie» 
£iiPBBEUB  DBS  Frahçais,  à  touA  préseAU  et  à  v^oir,  $èMT* 
fcr  le  rapport  dé  noM  niailM  d'éM; 
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\\\  le  projet  présenté  par  radniinistrîïllon  municipale  de  Paris,» 
pour  le  complément  des  dispositions  arrêtées  par  le  dccrcl  du  q3  dé-* 
cenibre  i85?. ,  rel  tlivement  au  dégageoieut  des  abords  du  Louvre  et 
de  la  rue  d?  Rivoli  ; 

*  Vax  hs  délibérations  de  la  commbsion  municipale,  en  date  des 
39  avril  et  26  août  iS53; 

Vu  Je  plan  des  lieux  ;  / 

A  u  les  procès-verbaux  de  l'enquête,  à  laquelle  il  a  été  procédé  dans 

les  premier,  deuxième  et  quatrième  arrondissements  ; 

\u  ia  lettre  de  nolic  ministre  de  l'intérieur,  portant  approbalioo 
de  la  délibération  de  la  commission  municipale  de  Paris  ; 

Vu  les  lois  du  3  mai  \Sli\  et  du  4  octobre  18^9; 

Vu  les  décrets  des  2G  mars  et  a3  décembre  i853  ; 

La  section  de  Tintérieur,  de rijifltg.uclioovpabliqtto  et  des  cultes  âm 
notre  Conseil  d'état  entenduef 

AvoNfi  DËGiijixi  et  j)£cabïOMâ  ce  qui  suit  : 

Art.  I^.  Bftt  déclM  d*tilililé  pQbKqoe,  te-  oompltecttt 

dégagemeal  des  abords  du  Louvre  et  de  la  rue  de  Rivoli,  con- 
forniéinont  aux  plans  ci-an nexés,  indirjuant,  par  une  teinlejaunC' 
et  un  liséré  rouge»  les  immeubles  à  coiupreiidre  dans  les  expro- 
priations. 

Il  <era  statué  ultérieurement  snr  les  alignements  défiottiisdes 
imeê  publiques  oompmes  dans  ksdites  expvopriaiioiia 

La  maÎBoiw  k  élHer  en  regaid  de  la  colonnade  du  LtNnnre, 
•or  la  pliieedn  Lonvro  et  enrelonv  sur  ceHedeâaint^OefiiMriii^ 

ïiioxerrois ,  seront  constraites  suivant  une  décoration  uniforme. 

2.  Le  préfet  de  la  Seine,  agissant  an  nom  de  la  ville  de 
Paris,  est  eu  tonséquence  autorisé  a  i*equérir,  soit  à  Tauiiable, 
soit  par  voie  d'expropriation,  coûfonucuieut  à  la  loi  du  3  mai 
]i8  i  1 ,  les  îmmeables  désignés  dans  l'article  précédent. 

5.  La  dépense  d*exécution  de  ce  projet  sera  supportée,  savoirr 
dans  la  ]  1  >porlion  des  denx.tien  par  TÉtat  et  d*un  tiers  par  la 
ville,  pour  la  partie oompriaè entre* le pam§e  Déforme,  le  pas» 
sago  Sainl-Ciuillaume  et  Taxe  de  la  rue  de  la  Bibliothèque,  et, 
dans  la  proportion  de  la  nioilié,  pour  la  partie  comprise  entre 
cetir  dernière  ligne,  TOraloire  et  le  retour  sur  ia  place  do 
Louvre  jusqu'au  qu». 

Le  produit  des  terrains  et  des  matériaux  à  revendre  sera 
imputé  en  déductina  des  dépenses  à  répartir,  comme  il  vient 
di'teiftdit^ci.dieiMak 

A.  La  povtfsn'de»  dépenses  à  la  cbai^e  de  l^tat  sera  rem- 
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boursé  à  Ut  ville  de  Paris,  dans  le  courant  desexercioes  i854et 
i855. 

5.  Notre  ministre  d*état  et  notre  ministre  des  finances  sont 
chargés,  chacon  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécation  du  pcé* 

sent  décret. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau,  le  i5  Novembre  i8ÔS. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  TEmperear  : 
Le  Ministre  ^étai, 
Si^é  ACBILLS  FOULD. 


881.  —  DicBBT  iMPÈMiAL  portant  CQtmctUûm  iu  Cansêit  gMrwi 

du  département  de  Mm. 

Du  16  Novembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grftce  de  Dien  et  la  volonté  nationale, 
Empkisdb  ms  Français,  à  tous  présents  et  à  venir^  sauit. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d  élai  au  département 
de  rintérieur  ; 

Vu  les  lois  des  22  juin  i833  et  10  mai  iSSS,  et  la  loi  du  7  juillet 
i853. 

Avons  DicB£TÉ  et  oicRÉTONS  ce  qui  suit  : 

AftT.  l**.  Le  conseil  général  da  département  de  TAin  est 
convoqué,  pour  le  28  novendure,  présent  mois,  à  Feffist  de 
délibérer  sur  nn  projet  de  reconstmction  de  lli^l  de  la  pré-. 

fecture,  et  sur  les  autres  affaires  urgentes  que  le  préfet  croira 
devoir  lui  soumettre. 

Cette  session  extraordinaire  ne  pourra,  durer  plus  dû  trois 
jours. 

2.  Le  bureau  du  conseil  général  sera  composé  ainsi  qu'il 
soit  : 

Prtsident,  M.  VinceiU  èe  Lonmi;  ' 
Vice-président,  M.  le  comte  d^AngwiUê; 

Secrétaire,  M.  Margerand. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tinté* 
rieur  est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau,  le  16  Novembre  i8ô^ 

'   '  Sign«5  NAPOLÉON. 

Par  rfimpereor  : 
L§  Mmiekte  seeHuûn  i^àai  am  ddpeneemt  ie  luMemw^ 

Signé  F«ttiFMsiff. 
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du   fort  du   Colombier  rl 
du  fort  de  la  VitrioUri*.  — 
L'enceinte    de    la  Croix 
Rousse,  y  compris  le  fort 
Saint<Jean ,  et    celle  ^ni 
relie  les  forta  de  la  rne 
gauche  du  Rhône,  ne  de- 
vront 4tre  conaidéréac  que 
comme  de  simploa  moywi 
défrosifs    ne  portant  pâ| 
aer^itadea.     (Décret  tf« 
a3  juin  i853.) 


Le  clasieaienl  s'appli 
qnera    an   fort  aupérieur 
nouvellement  conslmit. 

Le    classement  a'appli- 

3nera  à  tous  les  ouvrages 
e  la  Bastille  ,  do  Rabot  et 
du  Jardiii-Dole. 

La  classement  a'appli 
qoera  ï.  l'ouvrage  S9.  — 
La  luMttt  ko  en  terro  nr 
portera  pas  servitudes,  non 
plua  qw  les  oovrage4  ébao- 
cbia  oa  en  mioea  da  camp 
retrancaé, 
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PUCM. 

Places. 

Postes. 

ouvrages 
détachés. 

particulières. 

EiabniD. 

L'enTrags  8  «st  coa»- 
pris  dans  U  clmsasaL 

8«. 

Itautea- 

1  Bnanqon 
1  (y  compris 

,  diiàchiê). 

Redoute  des  Sa- 

lettet. 
l  Fort  Dauphin. 
Redoute  et  fort 
/  d  Anjou. 
\rort    de  nan- 
1  douillet, 
f  Fort  des  Têtes 

et  communics- 

tion  Y. 

(Suite) 

AlpM.  1 

Queyrai. 

Mont- 

La  lunetU  64  est  eon-l 
prise  dâos  U  cl«M«a«Bt.  | 

Dan  phÏQ. 

Siiteron  (la 
citadelleseo- 
lemont  avec 
!«•  retran- 
chements do 
la  porte  de  la 
Saumerie.) 

Fort-Saint- 
Yincent. 

r  lOUiDOUXi 

Seyne  (la 
et   la  cita- 
delle). 

Aipe«, 

Lêê  forte  de  Pranc«  eJ 
d«  Sa  voie  sont  compris  dau 

SK  V-S  WSW-AaA  VBp  W  #  1 

1 

Entxevaai. 

Toulon 

La  eommunicatioB  de  la 
ville  au  fort  Lanaalgos,  letj 
fronts  de  l'enceinte  de  Casj 
tigneaa  et  ceux  de  la  dou-I 
velle  enceinte  ,  sont  dasarel 

9'.  < 

(ville  et  port), 

fort 
Lainslgue. 

#■  f 

^V«r  1 

dana  la  première  série.  L«| 
fort  Saial-Lenis,  la  l>atte-| 
rie  du  fort  Lanalgue  rt  lal 

\  

Toulon 
(oavragca  dê- 
Uch^}. 

1 

Fort  Malboas- 

quet. 
Fort   du  Petit- 

S^iint-Aotoine. 
Fort  du  Grand- 

Saint-Aiitoioe. 
Tour  de  Lhubac. 

Retranchement 

du  Pas-de-Lej- 

det. 

dc-la-Maaqne. 
Tour  de  la  Croix> 
du-FaroD. 

Grosse-Tour  ne  porteront 
pas  servitudes.  i 
La  redoute  Pauline  ne 
portera  pas  servitudes.  { 

1 
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I'*  ftSEIl. 


PUCM. 


Placéf. 


Ânli^Melforl 
Carré. 


tu.) 
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«II... 


Toulon  (  forU 
•t  ooyragcs 
da  la  rade 
•t  d«  la 
praaqa'Ua 
Cepat). 


''ort  dea  îlfi 
d'Ujirca. 


Fort  BriKon 


Poitaa. 


DESIOnATIOX 

des 
détachai. 


Fort  FaroD. 
Caaema  retran- 

cbéa  da  Faron. 
Fort  d'Artignea. 
Fort  Sainta-Ca- 

tkerina. 
Fort  da   Cap  - 

Brau. 


''ort  Satota» 
Marguerite. 
!]itadeiie  da 
Saint-Tro- 
paa. 


Fort  Brigan- 

Forlsdfl  Mar- 
•eille. 


Fort  de  Boac 
Citadello  de 
Mootpcllior 
Forta  et  re- 
tranehc- 
mentadfl  la 
presqu'île 
da  Cttlo. 


fiiarosiTiOMi 
parti  cvlUraa. 


Cea  oavragaa  aont  :  Ici 

fort  Sainte-Margnerila ,  1«| 
fort  da  la  Croix-des-Si-l 
gnanx,  la  batterie  de  lai 
Carraqoe,  le  fort  Saint-I 
Elme ,  le  fort  Balagaier,  Irl 
fort  d'Aigaiilelte  et  la  fort| 
Napoléon  on  do  Caire. 

Lo  claaaemenl  compren- 
dra laa  nouvelica  fortifica- 
tions du  fort  Carré  et  de  la] 
prasqulle. 

Les  batteriea  de  cAte  d( 
rUo  ne  sont  pas  classées. 


Ces  ouvrages  sont  :  I( 
fort  de  la  Vigie  oa  Napo-j 
Icon  ,  le  château  de  Lastii 
sac  et  le  fort  de  Porlman 
dans  l'île  de  Portcroa  ;  Ici 
forts  du  Petit  et  du  Grand- 
Langouatier,  lo  château  drl 
Porquerolles  et  le  fort  df 
Licaatre  dans  l'île  do  Por- 
qoerolles. 

Les  autres  halteriea  de| 
c6te  des  {les  d'Hvères  ,  noi 
plus  nue  le  fort  en  ruini 
et  le  fort  ébauché  de  rémi  j 
nence  (île  de  Portcroa),  m 
porteront  pas  servitudes. 


Ces  ouvrages  sont  :  Ir* 
forts  Saint-Jean,  Saint-Ni- 
cola«  et  (Je  Notre  Dame-de-| 
la-Garde. 


Cea  ouvrages  sont  :  I< 
fort  Saint-Louis ,  la  fortl 
Saint-Pierre ,  lo  fort  Riche-I 
lien  ,  le  fort  Butte-Ronde  ,1 
les  redoutée  et  le  retranche- 
ment des  Salins  et  la  re-l 
tranchamant  da  la  Psyrada.l 
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Hérault  . . 

(Suite.) 


I'*  «iiui. 

Phcet. 


Gard. 


Aude 


Bauea- 


/Perpignan. 


H* 


SIRIE. 


PI 


A  cet. 


Poot-Saint- 
Eiprit  (  Ifc 
citadelle 

aernlflinonl]. 

Aigaei  -  Mor* 
les. 


Pyréi^a- 
OricDlalea. 


BcllegarJe. 


1  Mont-Louia. 
Ivilleiraocbe. 


Davonno 
(  ville,  cita- 
delle ,  en- 
ceiiile  et  n*- 
Iduil ,  ouvrage 
détache). 


Prala-dcMol- 
lo  et  fort 
La  garde. 


Cite  do  Car- 
casaonne. 

Narbonne. 


Biyonne , 
camp  retran- 
cbc  do  Mous- 
scroUes. 


Navarreini, 


Poatei. 


Tour  du  Grta 
d'Agdo. 


Château  de 
i>aic«». 


CoUioorei 

■TCC 

•es  ouvrages 
délachéa. 

ForU  de  Porl- 
Vendrea. 


Redoute  dm 
Pcrtbus. 

Fort-lea- 
Baioa. 


DB!>ic:«  ATion 
det 
ouvrages 
détachas. 


Fort-Carri, . . . . 
Tour  de  l'Etoile. 
'  Redoute  Dugom- 
mier  oo  du  Pa- 
lat. 

Fort  Saiot^Elme. 


Tour  de 
la  Nouvelle. 


Fort  do  So- 


coa. 


Plice  Doy^  tu 
avaot  de  la  ci- 
tadelle. 


iiiarofiTioa  s 
p.irtkaUèn». 


Lea  rcatet  de*  f(irtij^ 
tion»  de  la  ville  et  laC 
do  fort  Montrevd  oc 
roui  pu  aervitadae. 


Le  claaaement  e«Mpreai 

Ici  luoetiei  du  RoUacau  t 
de  Canet. 


Le  claaaemeot  de  CoJ- 
lionre  comprend  le  tort  IG 
radoox. 


Le»  forta  de  Pon-V 
drea  aent  lea  redottt4o  de  U 
Presqà'ile ,  de  beat  et  d« 
MaiU  j,  et  le  fon  âm  Ftatl 


Le  cUaaemeDt  coaprcad 
la  batterie  intermédiaire  , 
aioai  que  le  chileaa. 


La  ^ièce  9}.  BOA  pUl 
que  lea  oorragee  eb  terre  d< 
Mieolet ,  de  Sahart ,  da  Va- 
lentin,  de  .Mayoe.  de  Le*- 
let  et  d'HaraDC! ,  ne  porte- 
ront paa  aervitndea. 

Lee  «nvragca  eo  t«rr«  d« 
Pniloran  et  ceux  da  caj 
retranché  de  Marac  ot  par 
tarent  paa  aervitndet. 
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r*  iKRII. 

Places. 


i3*. 


Baues- 

(Suite.) 


Hmtes- 
Pyréaées. 
L Landes.. . 


Saint  «  Jean  - 
PicddePort 


La  Bochelle, 


Saint  -Martin 
(île  a«Rë). 


L«cLlleau  de 
CharfiiU-  ;  l'îi.  d'Ole 
Infiritart. 


il*  SKniE. 


Plac 


es. 


roa. 


Bourg  ,  fort 
La  Rade,  fort 
Liédot  (  île 
d'Aii), 


PcMlef. 


L«  PorUlet. 


Chlleaa 
de  Lourdes. 
Dax  (locbi. 
traa  acule- 
ment  ). 


dca 
oaTrages 


La  RoclicUe 
(  ouvragée 
d^Uchâ). 


/BatUrU    d«  la 
pointe  dat  Mi- 
nimes. 
Battcria  da  Chef 

\  de  Baia. 


PorU  de  111e 
de  Ro. 


Fort  Chapss. 
Porta  des  San- 

mouard«  et 
de  Boyar- 
ville  (Ued'CX 
UroD.  ) 
Fort  Boyard. 


Batteries  de 
Coup  «dé- 
port at  de 
Fougères  (Ua 
d'Ail). 

Fort  d'Enel. 

Forla  de  la 
Charente  (  y 
compris  l'ou- 
vra ga  d^ti- 
ch^  du  fort 
Fooraa  ). 


Redoole 
du  Treuil. 


oisvoaiTiois 
parti  cuL  ires. 


Les  redoutes  da  Picocou 
rjt  do  Cruche-Meitdy,  d( 
Gossclon-Mendy  et  dll's 
ponra  oe  porteront  paa  sar 
viladel. 


La  redoute  a 8  est  classer 
comme  dépendance  iouné- 
diata  de  la  plaça. 


L«  dassamant  comprend 
la  lunette  A. 

Ce  aont  :  la  fort  Lapr^e, 
la  redoute  du  Martray,  la 
redouta  de  Seblancaau  et  la 
redoute  des  Portas. 

Les  antres  batteries  d 
l'îU  na  porteront  pas  aar- 
vitndaa. 

La  redouU  da  Pit^  est 
compriaa  dans  le  claaaC' 
ment. 

Les  antres  batteries  d( 
l'ila  oa  porteront  pa«  aar«'i 
ttdii. 


L«a  autres  batrpries  d 
l'ila  ne  porteront  pas  servi 
ladaa. 


Ca  aont  :  le  fort  du  Ver- 

f[eroDx,  la  fort  Lupin  ,  le 
ort  Vaaou  ou  da  la  pointe, 
le  fort  Fouras ,  le  fort  l'A' 
guille ,  le  fort  da  llle  Ma- 
dame. 

Le  fort   abandonné  de 
Pi^deiMont ,  le  fort  Chai 
gneau  at  les  batleriaa  des 
côtes  voisines  na  pottaron 
pas  senritudea. 
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Batterie  do 
Satnt-Nax«ire 

Fort  Saint - 
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Sables. 

Fort  da  l'Ua 
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Noirmootiera 

Fortin  de  l'île 
da  Pilier. 
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géra. 
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DESIGXiTIOl 

ém 
ovvragva 
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Dreil  (onm- 
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Fort  MoDlb«rrey 
Redoute  de  &e- 

ranroaz. 
Redon  te  de  Goc»- 
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Fort  Penfeld. 
Redout«  d«  K*- 
\  rorioo. 


Cafart 
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'  Google 
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BtmI»  fort» 


duii  dt  la 
presqu'île  d« 


Fort 
B«rtliMaai0. 
Battoria  |d« 
Toalingnat. 
La  batterie  da 
Saiot  -  Ma- 
thieu ,  «alla 
des  Quînia , 
et  laa  troia 
radootaa  da 
l'anio  dos 
Stblona. 
FoH  C^n. 

Chiteau 
da  Taanaa. 

Fort  Clgogn» 
(ilceda  Giâ 
nans]. 


Fort  da  l'tle 

d'Hoaat. 
Fort  de  l'Oa 

d'Hodie. 
Fort  Paaikii- 

rra. 
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MvragM 


CaaonikaforU  :  Portuc,|| 
dan^  coasM  o«mge  dé- 
taché de  la  place,  Pellec, 
Maingaat,  Miiioa,  Toa' 
^  tdkf  à»  CanoMuUai 

Umr,  da  la  pointe  di 
IwiMola,  do  riio  Loagc 

on  da  PlancMtlIf  tl  k  i 
da  Corboau. 

Loi  mm 

gonlat  et  da  la  rido  ne  pc 
Unmt  pao  aorrikadoo. 

Lit  WUMÎto  ^  «èla 
la  proa^Ha  ne  portaront 
Boo  airvihidai,  à  i'oicoptic  ~ 
do  coQio  qai  «rat 
ndit  ci-doiwtti  co 


,   .      ,     (Fort  da 
Lonaet  (€i9'\  n„nrf. 

"Mf  déu  <B,n„i,  ao  rUoi 
cMt).  ( 
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SIlPOaiTIOXi 

panicttUirii. 


Lai  loDetles  D  et  B  foal 
partio  da  daaaamaat. 
LoaWHariai  dal'ik 

I  oavragaa  en  terre  pr^s 
ài  Potafo  Bo  poriaroBt  pi 
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du-Nord. 


(Snile) 


111*- 
el-ViUiD*. 
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CWbourg 
(port 
miilairo 
Molfm«Dt}. 


'  Mânc1i«  ... 


Port-Lodit 
(  \i)le  %X  ci- 
t«J«Ile  «ou- 
lement}. 


RedoQU  âa 

PoaUla. 
Fort  de  Locb. 
Fort 

du  Talbt. 
Batterie  de 

Gavrcs. 
Batterie  de 

Loquellta. 
Batterie  de 

Qaernovel. 


Fort  Lactoïx 
et  batteries 
de  Pil»  de 
Groii. 

Cbileaa  et 
batterie*  de 
l'IluauMoi» 


S«iDl-M«lo 

(ville, 
ckAleju 
ci  onvragM 
détachés}. 


Fort 
dei  Ilimaini. 


oxsiciATioa 
d«i 
oovragei 
dtftacbci. 


Fort  la  tatte. 
Fort  de  Ifey* 
Fort  de  la  Cil^. 
Fortd'Harbonr  . 
Fort    d«  Petit 
Bay. 

Fort  da  Grand 

Bay. 
Fort  de  U  Coa- 

cbcf. 
Fort  Impérial. 
Fort  Latarde. 
Bedoute  da  SU 

loo. 

Laottte  de  Ro- 

cabey. 
Fort  de  CbllMo 

neaf. 


Cherbourg 
(  ooTr*)^ 
d^ech^a). 


Fort  de  Qaarcnie- 

Tille. 
Redoate  de  Qacr- 

qucville. 
Redoute  deaCoa 

plrli. 
Batterie  des  Cou' 

pleta. 
RedoQte  da  Tôt, 
Redout«de«Fo«- 

chM, 


•tsrOBiTioii 
ptrtievJlirt*. 


Ue  ligne*  de  U<4(ii 
ce  porteront  pu  tcmlada 


L«  fort  da  HoBMt  £i 
partie  de  l'enceinte. 
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Qitrboarg 
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ville. 
Fort  du  Rouit. 
Rtdoau  âêlmh 

•M  «M 


'Port  de  URockt> 


BltrOIITlOlIt 


11 


IfMt- 

8«iBt.Miebtl. 

Fort 
la  HoagBc. 


dcTalihett. 
lia* 

S^-Harcoof. 

Gtadella 
d'Ajacéio. 
Fort 


nova. 
Calvi 

Toor 
d«  Girolata. 

Poile  de 


Fort  MoQieUo. 
Fort  da  i«  Xof- 


Saint-Floraat 
(  la  citadelle 
aaalenaot). 
CîUdfllade 

Baitia 
(  y  coppria 
le»  ouvra ^ 
(Irtnrlu'*  }, 
Càadcila 
daCoTti. 
Poote-Nuovo. 
Chitaaii 

f  «llV«ai»*a« 


Porlo- 
Yaackio. 


Fi^ri  Lacroix. 
'  rÀft  Montaarralo 
[Part  G»4Uno. 

Foct  StnloNUo. 


^Witi^S^^fva ,  l^ 
fort  lopMal  oa  de 
ÇfMjj.  tl  1#  M  ^  Fia 

Les  baltctiai  da  Ttapla-j 
nade  do  Rm  M  aOBt 
daai^ 


La  bttlarif  de  Saint 
Prançoia  aa  forlara  pas 


Laa  1>attari«  èt  éUm 

voisinea  do  ce  poste  ne  por 
(aroot  pa»  aerviludca. 

tmiimm  ' 
Prançois  nê 
•arritttdaa* 


La  («fpa  df  g^i^  d^ren 
gfRua^t^jai^^i 


ApprouYé  j 

Si|n<  NAPOLÉON. 
Par  TEmperenr  : 
Le  Èiwéciwi  ée  France  Ministrê  tÊÇiHtin  déêÊt 
m  ééftummt  de  la  guerre, 

 SignéAt  raâAn»AMAima 


.  kj  ^  jd  by  Google 


(  9Ô2  ) 

^  D^^cKiT  nipiiuAL  (oontie-MgDé  par  le  garde  dei  aoenK» 
miiiûtfa  de  la  jntliee)  portant^ 

1*  Que  M.  Charles  Auguste  »  commis  négociant,  né  à  U  Basse- 
Terre  (Guadeloupe)»  le  i5  septembre  1826,  y  demeurant,  est  au- 
torisé à  ajouter  à  5on  nom  celui  de  ChériêZM  et  à  s'appeler,  àTavenir, 
Charles  Auguste  Chériez  ; 

a*  Que  M.  Charles  Auguste  ne  pourra  se  pourvoir  devant  les  tri- 
bunaux pour  faire  opérer,  sur  les  registres  de  Tétat  civil,  le  changement 
résultant  du  présent  décret,  qu  après  Texpiration  du  délai  tixé  par 
la  loi  du  1 1  germinal  an  xi ,  et  en  justiGant  qu'aucune  opposition 
n*a  été  formée  devant  le  Conseil  d'état  (  Saini-Cbad,  5  Novmhn 
i853,) 


oonfiifiiiê  s 
PariSt  le  32  '  Novembre  i853« 

Le  Garde  des  Sceaux ,  Ministre  Secrétaire 
d'étal  aa  département  de  la  Joiticê, 

ABBÂTUCa 


*  Cette  date  est  celle  dt  la  r^Ciplkm  da  Bolletio 
aa  ministère  de  la  Justice. 


On  ■'•1>onn«  ^ovr  U  Balhtin  âM  loii ,  à  mioii  de  9  frtBct  pat  M  9  I  it  StMll  M  flfriatri» 
iapérultt  OK  cktt  lu  DwmImm dti poMM  d«  d^ptfttmnu. 


teaannu  nuénAUb  ^  aa  Movenke  iSSS. 


.M  »  ♦ 


M'  •! 
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BULLËTIN  DES  LOIS. 

106. 


N*  884.  —  Déchet  impérial  qui  rend  applicable  et  ext'cnioire  en 

Algérie  le  Décret  disciplinaire  et  pénal  da,  2^  mars  1852,  sar  la 
Marine  marchande, 

Da  i"  Novembre  i8ô3. 


NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dîes  et  It  voloilté  iialfoBafc« 

Empereur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salit. 

Vu  le  décret  discipliDaîre  el  pénal  du  a4  mars  i85a  (i),  sur  la 
marmc  marchande; 

Vu  Tavis  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  départekneni  de  la 
marioe  et  des  colonies; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
de  Itf  guerre, 

AtomI  DÉenétB  ekotoéroKi  ce  qo(  suit  i 

AivT.  V\  Le  décret  disciplinaire  et  pénal  du  aimais  1862 « 
sur  1»  marine  maicbandet  est  rendu  apjdicable  et  exécntoire 

en  Algérie. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  delat  aux  départements  de  !a 
guerre  et  de  la  mariDe  sont  char^^és,  chacun  en  ce  qui  le  con* 
cerne*  de  lexécution  du  présent  décrets 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  i*'  Novembre  i853. 

SifBé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Le  Maréehal  de  France 
•    '  Ministre  seeritaire  £élai  âe  h  gaerrè, 

*  ■  * 

Signé  A.  DB  SAnrr-AïuiAiiD. 


(1)  X*  série.  Bail.  oa4i  n*4oo6. 

a.  XI*  Sérié.  M 


(  9^4  ) 


N*  885.  —  Décret  impérial  qui  ouvre  au  ^îmistre  de  V  Ins  truc  lion 
publique  et  des  Cultes  (Service  des  Cultes)  un  Crédit  supplémeiUairê 
pour  dti  Créances  conâtatées  sur  des  exercices  clos. 

Du  la  Novembre  iâ53. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Empsrbur  D£â  Fhknçids ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

* 

Sur  te  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  départamoit 
de  Tinstmction  publique  et  des  cultes; 

Vu  Tétat  des  créances  liquidées  au  compte  des  services  des  cidtes , 
additionnellement  aux  restes  à  payer  constatés  par  les  comptes  défi- 
nitifs des  exercices  clos  de  18491  ^^^^  et  i85i  ; 

Considérant  que  lesdites  créances  concernent  des  services  pour  les- 
quels la  nomenclature  insérée  dans  les  lois  de  dépenses  desdits  exer- 
cices a  réservé  la  faculté  d*ouvrir  des  suppléments  de  crédits  en  Tab- 
sence  du  Corps  légisialif  ; 

Vu  l'article  9  de  la  loi  du  q3  mai  i83^  et  l'article  ioo  de  l'ordon- 
nance du  3i  mai  i83d  (i) ,  portant  règlement  général  sur  la  compta* 
bilité  publique, 

Ators  DicaéTB  et  Décairoiis  ce  qiu  suit  : 

Art.  1*'.  II  est  ouvert  à  notre  ministre  secrétaire  d'état  au 
département  de  rtn8tructio&  publique  et  des  cultes  («Service  dn 
cullef},  en  augmentation  des  restes  à  payer  constatée  par  les  loie 
de  r^ement  des  eiercices         ^^^^    i85i,  un  crédit  sup* 

plémentairc  de  cinq  cent  quatre-vingt-sept  francs  six  centimes, 
montant  des  créances  déiitjnées  au  tableau  ci-annex6  qui  ont 
été  liquidées  à  la  charge  de  ces  exercices  et  dont  les  états  no- 
minatifs seront  adressés  eu  double  expédition  au  ministre  des 
finances,  conforiuémeni  à  Tarticle  io6 de f ordottoance  précitée 
du  3i  mai  i838t  eavoir: 

Exercice  1849,  100' 00''  ) 

  i85o,3i2  5o  >  587' o6* 

■  1801,274  56  ) 

SI.  Notre  ministre  secrétaire  d'étal  au  département  de  l'ins- 
truction publique  et  des  cultes  est,  en  conséquence,  autorisé  à 
ordonnancer  ces  créances  sur  le  chapitre  spécial  ouvert,  pour  les 


(i)  II'  série,  Bull.  679,  n*  7437. 
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dépenses  des  exercices  dos,  aux  budgets  des  exercices  cooraDts, 
eD  exécation  de  Tarlicle  8  de  la  loi  da  33  mai  i8d4. 

3.  La  régnlarisatloti  de  ce  crédit  sera  proposée  an  Corps  lé- 
gislatif lors  de  sa  prochaine  session. 

k.  Nos  ministres  de  I^instruclion  publique  et  des  cultes,  et 
des  finances,  sont  char<;<!:s,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de 
l'exécution  du  présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des 
lois. 

Fait  au  palais  de  Saint  Cloud,  le  12  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  r Empereur  : 

Le  Ministre  Secrétaire  déUà         Le  Miniftrt  Secrétaire  (V état  an  départemmii 
des  jituinccs,  dt  l'ùutruction  publique  «t  dtê  çallm» 

Signé  Bissio.  Signé  H.  Foamu 

886.  —  DicHET  iMPiniAt  qui  ouvre  aa  Ministre  de  l'Instruction 
publique  et  des  Cultes  (Service  des  Cultes)  un  Crédit  stqj^lémMkdrê 
pour  d$t  erémctt  eamiojléês  lar  iêt  e»ereiee$  ehi, 

Dn  is  Novembre  i8S3. 

NAPOLÉON  ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale. 
Enniuiua  ms  Fbamçais»  à  tons  présents  et  à  venir,  salut* 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  Tinstruclion  publique  cl  des  cultes  ; 

Vu  l'état  des  créances  liquidées  au  compte  des  services  des  cultes, 
additionnellement aux  restes  à  payer  constatés  parles  comptes  défini- 
tifs des  exercices  clos  de  18^9,  i8do  et  i85i  ; 

Considérant  que  ces  créances  concernent  des  services  non  compris 
dans  la  nomenclature  de  ceux  pour  lesquels  les  lois  de  dépenses  des 
mêmes  exercices  ont  donné  la  faculté  d'ouvrir  des  suppléments  de 
crédits  ; 

Considérant,  toutefois,  qu*aux  termes  de  Tarticle  9  de  la  loi  du 
a3  mai  i83/»,  et  de  l'arlicle  108  de  l'ordonnance  du  3i  mai  i838  (1), 
portant  règlement  gt  néral  sur  la  coniptabililc  publique,  lesdites 
créances  peuvent  èljc  acquittées,  attendu  qu'elles  se  rapportent  à  des 
services  prévus  par  les  budgets  des  exercices  1849»  i85o  et  i85i, 
et  que  leur  montant  n*excède  pas  les  restants  de  crédits  dont  l'annu- 
lation a  été  ou  sera  prononcée  par  la  loi  de  règlement  des  mêmes 
exercices. 

Avons  Dacaità  et  nécairovs  ee  fuî  suit  : 

Art.  1*.  U  est  ouvert  à  notre  nunistre  secrétaire  d*état  an 


(1)  a*  lérie,  BoH,  579,  n*  7437. 


(  ) 

département  de  rinitmction  publique  et  des  cultes  [ServicÊ 

des  cultes),  en  augmentation  des  restes  à  payer  constatés  par 

les  comptes  définiliTs  des  exercices  1849,  i85o  et  i85i, 
un  crédit  sn()j)lc'inentaire  de  dix  mille  trois  cent  cinquante- 
cinq  francs  vingt-deux  centimes  (10, 355^  a.'î'),  montant  des 
créances  désignées  au  tableau  ci-annexé  qui  oa^  été  liquidées  |i 
la  th4rge  de  ces  exercices ,  et  dont  les  états  nopiinatils  seront 
adressés  en  double  expédition  au  ministère  des  finances  çoi|- 
formément  à  Tartide  106  d^  rordopf)ançe  précj(é^  3)  mai 
i838,  savoir  : 

Exercice  1849  *   itogg'oSM 

i85o   6,396  03  >  10,355' aa* 

. ,  i85i  •   3,960  i5  I 

9.  Notre  ministre  de  rinstruction  publique  et  des  cultes  est,  en 

conséquence,  autorisé  à  ordonnancer  ces  créances  sur  le  cha- 

j   pitre  spécial  ouvert ,  pour  les  dépenses  des  exercices  clos,  aux 

budeefs  des  exercices  courants,  en  exéciition  de  l*article  8  de  la 

loi  du  a 3  mai  i834« 

3.  La  régularisation  de  ce  crédit  sera  proposée  au  Corps  lé> 
gislatif  lors  de  sa  prochaine  session. 

4.  Nos  ministres  de  1  instruction  publique  et  des  cultes,  et 
des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de 
fi^éii^tiof^  du  présent  décret,  qui  sera  inséré  £|iUeti|4  ^es 
lois. 

Fiit  au  fiim  de  Saiut-Cloud,  le  12  Novembre  i86S. 

Signé  NAPOLÉON, 
par  TEmperiMir  : 

^.ftf  JifuUtkf  mrH^in  fM         Ia  MinUtrt  secrétaire  d'état  an  i^MrtÊmmâ 
dtf  fa^tmim»  de  fyuUuclion  publi<fae  ti  du  çëUtSs 

Sgn<  Bniâv.  Signé  H.  Fonom. 


N*  887.  —  Décret  îMPénrAL  qui  aulorisc  comme  Communauté  dirigée 
par  ane  Supérieure  locale  l'Association  des  Dames  Chanouiesses  de 
Saint'AuQustin,  existant  à  Paris^  rue  da  Fauboura-Saint-Hoiioré , 
«•  205. 

Du  13  Novembre  i853. 

•» 

r 

NAPOLEON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  ia  volonté  nationale , 
ËMPBRBUA  DK5  Frahçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

'  *  Silr  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*éUt  au  déparleDMDt 
de  finstruction  publique  et  des  cultes  ; 


.  kju^  jd  by  Google 


B.  n*  106.  (  } 

Vu  la  demande  de  raiMxâation  des  dames  chanoinesses  de  Sfinl* 
Augustin,  k  Paris,  rue  du  Faubourg  S^int-Honoré ,  n*  3q5,  tendant 
à  obtenir  son  autorisation  comme  communauté  régie  par  une  supé- 
rieure locale; 

Vu  rengagement  pris  par  les  membres  de  cette  association  de  se 
jQMiiitmtr  atax  statuts  approuvés  par  ocflonnanoe  royale  dn  7  mai 
i8a6,  pour  1^  cpmmuaauté  do  même  nom  a  ^ris,  rue  de  Sèvres» 
n*  106  (1),  (j^u  elle  a  déclaré  adopter; 

Vu  la  copie  de  ces  statuts,  signée  en  témoignage  d'adhésion  par  les 
membres  de  ladite  association ,  et  revêtue  de  Tapprobation  de  l'arche- 
vèque  de  Paris^l 

Vu  Téiat  deraclifetdu  passif  de  Tassociation , 

Vu  le  procès-verbal  de  l'enquête  de  commodo  et  incommodo,  Ç[ui  a  eu 
lieu  à  Paris  du  8  au  11  juillet  i85a  ; 

Vu  l'avis  de  la  commbsion  municipale  de  Paris ,  en  date  du  a  1  jan- 
vier i853; 

Vu  les  avis  de  rarcliev<;que  de  Paris  et  du  préfei  de  la  Seine,  en 
4ate  du  1"  mai  i853,  des  Ix  avril  el  7  octobre  i853; 

Vu  la  loi  (lu  2/4  niai  18^5  et  le  décret  dw  01  jaiivier  1862  ; 
Vi4  la  loi  du  i5  mars  i85o ,  sur  (  enscigneofent; 

Notre  Conseil  d  état  entendu. 

Avons  decrj^té  et  décrétons  ce  qui  suit: 

Art.  1*.  L^assodation  religieuse  des  dames  chanoinesses  de 
Saint-Augustin  existant  à  Paris  (Seine) ,  rue  du  Faubourg -Saint- 

Honoré,  h*  ao5,  est  autorisée  comme  conimunaulé  dirigée  par 
une  supérieure  locale,  à  la  charge  par  les  membres  qui  la  com- 
posent de  se  conformer  aux  statuts  approuvés  par  ordpnnaqçe 
royale  du  7  mai  i&^Ç,  pour  {a  coaufiuafiuté d|i  même  nom,  à 
Paris,  rue  de  Sèvres,  nf"  106.  et  que  cette  assodation  a  dédaré 
adopter. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d^état  au  département  de  Fins- 
tnielion  publiiffie  et  des  ealles  est  cbargé  de  rexécation  do 

présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  afi  palais  de  ÂiMÛnt-Cloud,  le  11  Novembre  iS53. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  x 

Le  Ministre  secrétaire  d'étal  <m  départ emeni 
dû  timtruction  publitfae  el  des  cultes. 

Signé  H.  Fohioxjt, 

^wnfpumiiiii  jiin  ipitui  I  li  .     I    1 1  I     mn  pii     .  .iimi  1 
(0  nifMê,m.9^fVrio^^ 


(  95S  ) 

N*  888.-*  DicBBT  tMPiniAL  portant  nùminatioiLd'an  CoiutilUrd^ÉUU 
kort  wtion  et      Midin  det  nquétu  dê  t*  chm. 

Du  i5  Novembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EMPEnKun  DES  Français,  à  fous  présents  et  à  venir,  salut. 
Sut  le  rapport  de  nolre.ministrc  d*ctat, 

Ayohs  DicBéri  et  inécbbtdiis  ee  qui  snit  : 

Aat.  l*'.  M.  le  ocMiite  EogèM  Dubois,  directeur  géaéral  det 
chemins  de  fer*  est  nommé  conseiller  d*état  hors  section. 
H.  dê  Calvimoni,  préfet  de  la  Dordogne,  est  nonuné  maître 

des  requêtes  de  première  classe  au  Conseil  d'élat,  en  rcmpla* 
cernent  de  M.  le  comte  Eugène  Dubois,  nommé  directeur  gé- 
néral des  chemins  de  fer. 

2.  Notre  ministre  d*état  est  chargé  de  Texécution  du  présent 
décret. 

Fait  au  pahis  de  Fontainebleau,  le  i5  Novennhre  i853. 

Signé  NAPOLfoR. 

Par  TEmpcrcur  : 
Sgoé  AcmuiPoilUI. 


889.  — •  Dàem  impàtHAi  sur  les  Dnits  à  peretrav*  à  Tmiiréu 
des  Huuilks  êt  des  Fers  étrmugers. 

Da  it  Novembre  i8S3.* 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dien  et  la  volonlé  nalioiiale, 
ÈMPBRBua  DES  FRANÇAIS,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sar  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  déparlement 
de  ragricullure,  du  commerce  et  des  travamc  pnblics; 

Vu  la  loi  du  17  décembre  iSih  [art. 34); 

Après  avoir  pris  1  avis  de  notre  Conseil  sopérienr  du  oommerœ, 
de  ragricnltore  et  de  l'industrie» 

Avons  DicaÉiÉ  et  décrstoms  ce  qui  suit  : 

Art.  1*'.  Les  droits  à  percevoir  à  Ventrée  des  hoaiiies  et  des 
fers  étrangers  sont  établis  ainsi  qu'il  suit  :  * 
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dm  BMté-â'0-\ 

loaa«  .ielu.i.  I  fraaçâb  . 

kerquc  iBciini' I 

veoMiit  / 

Par  iom  MteMCpar  IMvirri  fraofti»*. 

poinU  r  par  na\ir«a  otrangvt 

ipar  tem. .  . .  H*  ^*  mer  *  UaUuia  exclativeiMBl*.*. 

I  '   par  tous  a«tm  pointa  •  

IcarbonU^            —  Moitié  en  «lu  4m  dbsilt  ^ la  hMuU»  cr«t. 
'ctadrMda  •••••  •   'Droit 


o  3o* 
o  B« 

o  65 
o  3o 


••••  ••••  I  par  navirt»  • 


fM  Mm*. 


do  Blaur-MItie- 
ron  iacluiiva- 
manl  à  &loDt> 
Gtoèvra  cxcJu> 


f  par  navirt*  élrangwa. 
ai»  linilnphM*. 


ackutl. 
6  00 

4oo 


UiM  ,  MD» 
dittinclioa 
dn  oMidadc 


'par     n  a  viras 
fran^ai*  »t{ 
pnrtam. 


d'aiUMTt  l 

peint.......  ( 

458  niliimètr**  cl  plasi  la  laigiv 

mollipliia  par  l'épaiN««r  

^  ,        ,ai3  miUimitraa  indaaivMBMl  &  458 

M  bnnw  pUtM ,  7    «xclatlvament ,  la  IncgMr  asllifliéa 

•••••••••••j    ^ar  r^paiaacur  «...  

WÊmm»  d«  siS  niDiaiAliiMt  k  InrgMr 

nalliplica  par  IVp.iiisror  

sa  Miliiaèlrâa  ti  jtiua  aor  du^ua  ' 


^•n  barris  tMrÎMt 
d*  


l5  mitlimilrri  inclutîv rraenl   à  aa 
•kclniivtatnt  »  aor  chaîna  faca». . . 
BoîM  4m  i5  aàlîailrM  ««r  cIm^m 

faea  

[  ta  kaira»  roodaSf  1 15  milliaàtrta  at  plua  da  diamélra. . 

i9  1  Boiat  éa  ift  mOUnAtiM  d«  dhaiAlr». 

par  navires  étrangers.  —  Droit*  cî-dessos,  aagmentéi  de  un  dîtièioa* 
•a  Wraa  h  rniaum,  ditaa  raiïi.      Maata*  droita  ^na  las  fers  ëtiraa,  auivaot  Icaia 


A<iar«k|tt«, 

tioa  


i  00 

11  00 

ai  00 
it  00 

is  00 

14  00  I 

16  00 
li  00 
tf  00 

15  00 


par  aaviras  français..., 
par  Baviraa  alran^ra  «i  par  lancf  • .  •  »j  ôo 

c- \  par  BavirM  fraafait  4o  OO 

•  •Iptr  wffifftdiraofusalpartoitt...*  il  00 


1 

S.  A  partir  da  i**  janvier.  i855t  le  droit  sur  les  fers  sera 
fisé  d*après  le  tableau  snivant  : 


Foota  brata  aa 
(ki  aoo 


"P^^^/par 


ipar  oavim  feaiah. . . 
por  Bavim  dtmofM». 


di.....\T7r. 


dlW.MBa  dî»> 

linction  du 
dafih 


/Pér  aaviraa 

fran^aU  «l^enka 
par  terre.,  j 


ISS  «OKmAtraa  tt  pina ,  la  larfaar 

multipliée  p.>r  répaissenr.  ....... 

SlS  miUiiaitraa  incloaivtaMat  à  46S 
•uhiifaoïeBt,  la  largtor  adllpIÛt 

par  répaîsseur  • 

ifda  at3  iniltiiaàtrM,  la  Uiy«or 
laltîpliée  par  l'épaii 


4  00 
4  4o 
4  00 

to  00 


^  a*  BaillimAtreâ  «t  plaa  aar  ^aaao Cmo» 
li  BÏlUaaétraa  iaclaaitaaMMl  4  aa  ajb- 

dasiventai  »«r  ebaqaa  faea  

Moiaa  do  iS 
face  

rondes,  (  i5  miUiaiètraa  et  pins  de  diamètre. . 

 I  Moioa  da  16  aiilltaiima  de  diamitra. 

i  Par  liât  ires  élran^r^.  —  Droits  ci-desaaa,  aafmentéa  de  an  diiième. 
En  barrte  i  rainure* ,  ditaa  r*il».  —  Mêmes  droita  ^aa  1m  fan  itiida ,  aaivant  laan  di^ 


1%  00 

i4  00 

10  00 

11  00 

i4  00 
11  00 
>4  00 


i*«e*»«***«»ee** 


idwao 


«  aatanl  ot  boâo  aaM  airtlote 


par  navires  français  

par  navires  étraDgert  at  par  tem.. . . 
par  «avlrta liraBfiia . 

il  pIV  Mn«*«e 


10  00 
aa  00 
3o  00 
M  00 
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3.  Il  n*esl  pas  dérogé  aux  dispositions  des  lois,  décrets  et 
ordonnances  qui  ne  sont  pas  contraires  an  présent  décret. 

4.  Notre  ministre  de  1  agriculture,  dit  commerce  et  des 
trtviux  publies,  et  notre  mm istre  des  fiiiaoces,  sont  diargés« 
chacun  en  ce  qui  le  ooaceme ,  de  Tex^tion  du  prélent  décret. 

Fait  au  palais  de  FontaÎDebleau  »  le  22  ^M>vemb^è  i^èê. 

Signé  NAPOLÉON, 
^«r  r£mperear  : 
Lt  Mimstn  steràahm  iàat  àt  hyrmêtÊM,  dm'  tswiitif» 

Sigoé  P.  MaARI. 


Certifié  eonferme  : 
Paris,  le  a4  *  Novembre  tS53, 

jj  Le  Garde  des  Sccaax,  Minist re  Secrétaire 
d'état  avL  département  de  la  Juslicê, 


*  Cetlc  dale  est  celle  de  ia  r^c eplicD  iu  t^uîletia 
au  ministcTe  de  la  Justice. 


On  t'aboDiia  poor  le  BnUetin  des  lolo ,  l  rataon  Je  9  francs  pirnit^h 
impvriaU,  oa  eJi<t  Im  ftitecunrt  ûtt  ponrs  des  d^|pariMMots. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

107. 


N*  890.  —  Tableau  du  Prix  de  l'hectolitre  de  Froment  pour  servir 
de  régulateur  aux  DroiU  d'importation  et  d'exportation  des  Grains  et 
Farines,  conformément  aux  Lois  des  15  Avril  i832,26  Avril  $i 
U  JoMvier  i85i,  arrêté  le  30  Novembrê  i853. 
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(i)  Les  trois  prix  de  cliaqM  muebé  sont  ceaz  de  la  teoièK  tMiibe 
du  niois  précédent,  de  la  première  et  de  la  deuzièllM  MOmIm  du  «aû 
cooraDt.  (Ariieiê  SdêUlM  dnUjéUêi  im.) 
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Arrêté  par  nous,  Ministre  Sccréi^rc  d*éut  M  déparlemtiOt  dt  rAj^fulturt, 
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« 

Da  11  Janvier  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  Datîoqalet 
£icpBRsua  DBS  Français,  à  toui  présents  et  à  Tenir,  SALtt. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 

des  travaux  publics, 

■ 

NgAre  Conseil  détat  entendu» 


Atoms  DicvàTi  et  nÉcaÉToiis  ce  <fai  suit  : 


Art.  1".  Le  montant  du  chapitre  ii  de  la  première  section 
du  budget  du  ministère  des  travaux  publics  {Matériel  de  Vad- 
-miniêtraiion  centrale) ^  etmSot  ldô3 ,  fixé  à»  •  •  «  •  •  •  iio^teo' 
pi»ialoiâadjiiilkîtiM3,«stportéàla«omaeAi.  tUi^mé 
pir  virmtnt  avm  Mmme  d«  ^uuraiite>ciiiq  waSà% 
francs,,  d.  •  •  4  «  4  «  é . . .  •  «  •  •  f  «  •  •  •  •  • . . .  ^ .  •  •  4 .  •  iSitm 

provenant,  savoir  :         •  : 

*    Du  chapitre  m  du  même  budget  (Personnêl  da 
Corps  des  ponts  et  chaanées) ,  poar.  iibtààtf 
Du  chapitre  nr  {Penonnel  des  coniacfonrs ] ,  poor*  3o,ooo 



Total  bawl,   À5,ooq 


%  Vm  tttiritlWi  ieerétidfet  9éM  acMt  JépiUgntcnto  dea 

Iravaux  publics  et  des  finances  sont  efbai^,  cLatua  en  Ce 
qui  le  concerne ,  de  rexécutkm  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  des  ToQerieSf  le  ii  Janvier  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 
JtiÊt  llËieptfÉttl  i 

Xi  Ministrt  stcrUmn  iétei      1$  Mlnistn  secrétaire  délat  oa  <^MVUmmi 


%elllÉM.  mpà9e 
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S^lt,^^  DiCKBT  ïËfPÉRiAL  qui  autorise  des  virênumit  de  Crédits  aa 
Budget  du  Ministère  de  l'Agriculture,  da  Commerce  et  des  Travtuu: 
pahUcs,  exercice  1853. 

Dq  17  Septembre  i853. 

par  la  gràœ  de  Diea  et  la  volonté  natioiiAlt» 

Empereur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
de  ragricollure,  du  oommerce  et  des  travaux  publics  ; 

Vu  rarlide  la,  quatrième  paragraphe,  du  sénatos *oonsall»  da 
26  décembre  iSBs  ; 

Notre  Conseil  d'élat  entendu, 

ATom  nicB^Té  el  nicxtîons  ce  qui  soit  : 

Abt.  l*'.  Le  montant  du  chapitre  x  de  la  première  sedM 
dbi  Jbndget.  de  raaden.  ministère  des,  travaux  publics  (ilèater  ef 
ponti,  travaux  ordinaim)  •  exercice         &xé  à«  a9/>M,ooo^ 

paria  loi  du  8  Juillet  1862 ,  est  porté  à  la  somme 

de   29»a5o,ooo 

par  virement  d'une  somme  de  deux  cent  cinquante 

mille  francs  »«•.  260,000 

provenant  du  chapitre  xi  de  la  même  section  de  ce  budget 
[Routes  et  ponts,  achèvenunt  de  lacuMS  )•  Le  crédit  du  chapitre  xi« 
fixé  à  nn  million  de  francs,  est,  par  suite,  réduit  à  la  somme 
de  sept  cent  cinquante  mille  francs. 

2,  .Le  montant  .du  chapitre  xn  de  la  prendère  section  da 
bcidgeAié^  f ancien  ministère  des  travaux  publics  [Navigation 
iniériearc,  rivières,  travaux  ordinaires  )t  exercice  186 3,  fixé 

à   5,675,000' 

par  la  loi  du  â  juillet  iô53 ,  est  porté  à  la  somme 

de...'  *. ,   6,075,000 

par  virenotent  d*une  somme  dé  quatre  cent  mille 

francs   4oo,ooo 

provenant  da  chapitre  in'*de  la  deuxième  section  de  œ  budget 
{AméliomUtfn  i^s  rwières).  Le  crédit  de  ce  dernier,  chapitre,  fixé 
.à  trois  millions  cinq  cent  quatre-vingtrdix  SEiille  freines,  est,  par 


B.     107.  (  9ê6  ) 

snite,  réduit  à  la  somme  de  trois  millions  cent  quatre- viagl-dix 
mille  francs. 

3.  Le  montant  du  chapitre  xxxvii  du  budget  de  l^ancieu  mi- 
nistère de  1  intérieur,  de  lagricullure  et  du  commerce  (Remont» 
des  hanu  et  encouragements  à  Vindastrie  partkaliin) ,  transporté 
au  département  de  1  agricultare,  da  commerce  et  des  travaux 
publics,  par  le  décret  do  6  joillet  i853  (i),  est  ingnitAlé 
d*nne  somme  de  trois  cent  mille  francs,  ci. ... .  '  .3oo,o.oo' 
provenant  du  chapitre  xxxv  du  même  budget  (  En- 
coaragement  à  V agricaliare]  ;  eu  conséquence  le 


crédit  du  chapitre  xixvii,  iixé  à   1,100,000 

par  la  loi  du  8  juillet  i65a,  est  porté  à.  •   i,4oo,ooo 

et  le  crédit  du  chapitre  xxxv,  fixé  à..   3,072,000 

est  réduit  à  la  somme  de   a,7 7 2 ,000 


4.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  an  département  de  Tagri- 
cnllnre,  du  commerce  et  des  travanz  publics,  et  an  déparle* 
ment  des  finances ,  sont  chargé,  diacon  en  ce  qui  le  concerne* 

de  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Qoud,  le  17  Septembre  i853« 

Signé  NAPOLÉON. 
BvrEmpsfeor: 

Lé  Ministrt  secrétaire  d'état         Le  Ministre  secrétau-e  d'état  aa  dépariement 
au  déparitiMHt  des  fimam,         de  tagricaluire,  da  commercé  et  des  ira- 
Siftti  BdOUMl*  9emMpnklm, 

Signé  P.  Magmb. 


N*  893.  —  Décret  impérial  qaifixe  les  époques  auxquelles  auront 
Hea,  poar  la  Classe  de  1853,  les  opérations  du  Recrutement  relatives 
aux  Tableaux  de  recensement  et  au  Tirage  aa  sort 

Dn  is  Novembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâoe  de  Dien  et  la  volonté  nationale  1 
EHPiBBim  DBS  FaÂiiÇAis,'  à  tons  présenta  et  à  venir,  sunr» 

Vu  la  lui  du  11  octobre  i83o,  relative  au  vole  annuel  du  contin- 
gent de  l'armée  et  celle  du  ai  mars  i83a ,  sur  le  recrutement *, 


(1)  Bail  73,  n' 661. 


(  9««  ) 

Vu  la  ]c\  du  9 3  avril  i853,  qui  fixe  à  qvatre^^vingt  mille  liomiiic« 
le  contingent  à  appeler,  en  i85^,  sur  la  classe  de  i853,  et  qui  dé* 
termine  lo  mode  de  r^parùuoa  df  60€Q|)(i|)^|  dép»r(e|n90ts 
el  lea  caotopf  de  Empire  ( 

Sot  k  iÉpp#H  4s  MM  ilWitrf  MCPilMff  4*^ 

àHtm  wàûÊàri  et  atoircMi»  #0  qpii  «9it  : 

Art.  1*.  Les  tableaux  de  recensement  de  la  classe  de  i853, 
ouverts  à  partir  du  i"  janvier  i854,  seront  publiés  et  affichés, 
ainsi  que  l'exige  l'article  8  de  la  loi  du  ai  mên  ibâa»  1m  di> 
manches  sg  janvier  et  5  février  i854t 

L*exàAeii  de  ces  tableaux  et  le  tirage  aa  sort,  prescrits  par 
Ijartlde  lo  de  la  même  loi,  commeneerenl  le  èj  ftyrier  iS54* 

%  Tminédiatement  après  le  tirage  de  chaque  caaton,  le  sous- 
préfet  çn verra  au  préfetdù  département  une  expédition  aiithen- 
tiquQ  de  la  liste  du  tirage,  ainsi  que  du  procès-verbal  qui  aura 
été  dres^  <sq  çxéçuUoa  de  i  article  12  de  la  loi  du  ai  mars 

3.  Au  moyen  des  documents  mentionnés  daos  i*artidepréeé> 
dent,  }q  Dréfet  formera  un  état  indiquant,  par  canton,  le 
nombfe  des  jeunes  gens  inscrits  snr  les  listes  4e  tirage  la 
dasse. 

Cet  état  devra  être  adressé  au  ministre  de  la  guerre  le  3i  mars 
prochain,  au  plus  tard. 

8i,  par  suite  de  circonstances  extraordinaires,  le  nombre  des 
jeunes  gens  Inscrits  sur  les  listes  du  tirage  n*a  pas  été  «onna 
à  cette  époquç  pour  tbus  les  caiitons,  ce  nombre  sera  remplacé, 
pottt  les  cantons  en  rétard,  par  la  moylsnne  des  jeunes  gens 
inscrits  sur  les  listes  de  tirage  des  dfx  dasses  précédentes,  et 
le  préfet  indiquera  cette  moyenne  sur  Tét^t  prescrit  ci-dessus. 

A.  Un  décret  déterminera  ultérieurement  les  autres  opéra- 
tions relatives  à  la  ^Mwatioa  du  amûxïgent  dç  U  de 
i8ô3. 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  la 
guerre  est  dÉavgé  4e  IWéDntfea  àm  pvéïanl  4écBal« 
Fait  a«  pdeh  de  lunUMl,  It  la  M^vtmhr» 

..         •  3ignë  NAPOLÉON, 

Par  r£nipereur  : 
Le  Maréchal  dê  Fnmce  Ministre  secriuùre  iébtà 
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N*  S()à'^DÉCRBT  IMPÉRIAL  qui  ouure ,  sur  l'exercice  i85S ,  Bit  Crédit 

Da  is  NoTOnbre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dîeu  et  la  volonté  nationale, 
EiivfifiEUR  DBS  FiiANÇAia,  À  tous  présents  et  à  venir,  saldt. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  aa  département 
de  fagricoKltre,  da  commerce  et  des  travaux  poUica; 

Vu  la  décret  du  a8  mars  iSSa  (i),  relatif  aux  forêts  domaniales 
de  la  Corse; 

Vu  la  lot  du  djufllet  i8Sa  portant  fixatton  du  budget  des  dépenses* 
de  Fteterctee  r853  ;  '  ' 

Vu  les  artiçles  20,  ai  et  a3  de  fordonnance  du  3i  mai  i838  (2) 
portant  règlement  génén^  sur  la  comptabilité  publique; 

Considérant  qu'aux  termes  de  l'arliclc  à  du  décret  pre'cilé,  les 
crédits  appliqués  à  rouvcrlure  des  routes  forestières  de  la  Corse  cons- 
tituent simplement  uns  avance  qui  doit  ^Ire  compensée  par  les  pro- 
duit» provenant  de  l'exploitation  des  iori  ts;  qu'il  est  dès  lors  <lc 
l'intérêt  bien  entendu  du  trésor  de  rapproclierle  plus  possible  l'épo(|pa 
de  celle  exploilalion  ;  .  . 

Considérant  qu'on  peut  d'ici  au  3i  décembre  18 53  employer 
utilement  une  somme  de  cent  cinquante  mille  francs  en  sus  du  crédit 
de  trois  cent  mille  francs  inscrit  au  budget  de  jyipxerçice  CO||r^t  pOW 
les  nouvelles  roules  de  la  Coiseï  ,  ; 

Avmis  béeidré  elr  tâcKktma  ea     •uH  : 

Aifr*  l**»  Un  erédit  aappléiiiiii taire  de  cent  cinquante  mBle 
franc»  (i5o,ôoo^)  eal  ouvert  au  ministère  de  fagrieulture,  dn 
commerce  et  des  travaux  publics,  sur  Texerclce  i853>  jk^cir 

rétablissement  des  nouvelles  routes  de  la  Corse. 

Ce  crédit  fij^iirera  au  chapitre  1"  dç  la  dcukièuie  seclioa  du 
budget  de  rexcrcice  i8ô3. 

2.  Il  sera  pourvu  à  c^tte  dépeoae  au  wojea  dea  xeMQurfes 
du  budget  de  Icxercice  couffint. 

i%  lia  HgnlarisatMMi  éa  na.cridii  aert  propaée  m  Cdrp  lé- 
gislatif dans  ta  prochaine  session. 

4.  Notre  ministre  de  ragriculture,  du  commerce  et  des  tra- 
vaux publics,  et  notre  uûnistre  des  Onanccs,  sout  chargés, 

»  iitii  iii>    I     ««■  ii>.   Il         Mil    III  mu     ■!■      ■■■■  ■■  <  ■ 

(1)  X»  série,  Bull.  5n,  n*  389A. 
(1)  u*  lérie,  B11U4  in*  B*74^« 


(  9»  ) 

dutenn  en  ce  qui  le  de  Feiécation  dii  prêtent  dé- 

cret,  qui  sera  Inséré  en  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud»  le  12  Novembre  x853. 

Signé  NAPOLÉON. 
ParrEmpcttiir: 

LêMùditnmMMiàai        Lê  MômIm  9$aéÊm  Jtàat  ii  taqriewÊnim, 
iesJinttMeeM,  ém  cqwanw  <tiet  twnn—  fuiUei» 

Signé  BiiiEAU.  3igaé  P.  Maghb. 


N*  895.  —  Décret  impérial  portant  que  le  Droit  de  Pêche  sera 
exercé  au  profit  l'Etat»  dans  la  Jjoirt,  à  partir  d$  Voray  (H«bIs« 
Xowv). 

# 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  ia  volonté  nationale, 
Ehpbuur  nis  Faahçais»  à  tons  présents  et  à  venir»  aiLor. 

Vu  les  articles  1"  et  3  de  la  loi  du  i5  avril  iSaQ,  sur  la  pécbe 
fluviale  ; 

Vu  l'ordonnance  royale  du  10  juillet  i835  (i)  et  le  tableau  y  an- 
nexé contenant  la  désignation  des  parties  de  fleuves,  rivières  et  canaux 
navigables  ou  flottables  sur  lesquels  le  droit  de  pècbe  doit  être  exercé 
au  profit  de  l'État  ;  ' 

Vu  le  procès-verbal,  en  date  du  3  février  i853,  par  lequelle  sous- 
inspecteur  des  forêts  au  Puy  propose  que  la  Loire  soit  déclarée  flot- 
table entre  Vorey  et  Retournac  ; 

Vu  les  pièces  transmises  par  le  puéfet  de  la  Haulc  Loire  et  contenant 
le  résultat  de5  enquêtes  commodo  et  incommodo  auxquelles  il  a  été 
procédé  5tir  cet  objet; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d'administration  des  forêts  et  iafia 
du  directeur  général  des  domaines; 

Vu  la  lettre  d'adhésion  du  département  de  l'agriculture»  du  corn** 
merce  et  des  travaux  publics; 

Considérant  que  la  partie  de  la  rivière  la  Loire  comprise  entfe 
Vorey  et  Relournac  a  été  reconnue  flottable  en  trains; 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrélaira  d*état  au  départeamt 
des  finances. 

Avons  décrété  et  déchétons  ce  qui  suit  : 
Art.  1**.  La  disposition  dn  tablean  annexé  à  Tordonnance 
(1)  n^sërie,  a*  partie,  rssdion.BalLdSitB'Se^ffe 
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B.  n*  107.  (  0»  ) 

rayale     10  jîuilet  1U6  portttiIffM  U  pè^ 

profit  de  rÉtat  dans  la  rifièn  k  Loin  (MflarlenwÂt  dt 

Haiite-I^ire),  à  paribdelIêtMFBicff  eslrtyportée.  • 

2.  La  partie  de  la  Loire  comprise  entre  Retournac  et  Vorey, 
à  douze  mille  deux  cents  mètres  ea  amont  de  Betournac,  est 
déclarée  flottable  en  trains. 

3.  Le  droit  de  pèche  sera  exercé  au  profit  de  TEtat  dans  la 
rivière  la  Loire  (département  de  la  Haute-Loire),  à  partir  de 
Vorey  ju8qu*à  la  limite  da  départemént  de  la  Loire. 

4.  Notre  miûistre  aedétaiie  d*état  an  département  des 
finances  est  chargé  de  l*exécutioa  du  présent  décret,  qoi  sera 
inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Saint-Gloud»  le  la  Novembre  x853. 

Signé  NAPOLÉON* 
FarrEmpeMiir: 

Le  Mlnutre  ueriuwt  £iiai  aa  dé^UpMml 


N*  896.  —  DicnsT  jMvéniAL  901'  autorise  la  fondation,  à  BêUmdm 
(  Loin) ,  d'à*  ÉtahUssimM  d$  Smm  iê  SamÊrJwfL 

On  17  Nofmhrs  iS53. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dien  et  la  volonté  nationale, 
EiiVBBBim  DB8  Fbahçais,  à  tons  présents  et  à  venir,  aàLur. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
de  rinstructîon  publique  et  des  cultes; 

Vu  ia  délibération  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
des  sœurs  de  Saint-Joseph,  à  Lyon,  en  date  du  8  mai  i85si,  tendant 
À  obtenir  la  reconnaissance  légale  de  i'établbtement  deson  curd^  euf« 
tant  dt  fart  à  Belieroche  ; 

Vu  l'ordonnance  du  a  mars  1818  (1) ,  qui  a  approuvé  les  statuts  de 
ia  congrégation  des  sœurs  de  Saint-Joseph,  à  Lyon,  et  celle  du 
a3  mars  de  la  même  année  (3),  qui  a  autorisé  cette  congrégation; 

Vu  rengagement  pris  par  les  membres  de  i'établiiatmtnt  da  Bdp 
leroohe  de  M  confonner  aux  ftataU  da  iaoMÎaeo  aèn; 
■■  ■       ■    I    I    ■  •  ■     '  r 

ti)  vin*  iirie.  Ban.  sao ,  êieC» 
9)  mf  tint,  ML  as4«  a*  Sai8^ 


f  910  ) 

flia  litli  à  BetlMfihe  le  39  aodt  i85a  ; 

Vu  lavis  dà?»i»iiU  iiMinîfifiilri»  jai^^^^  4.ti#t 

Vu  réU(  du  iaQfif  ^  4u  passif  duc^t  établissement; 
Vu.  les  avis  du  cârdinal  archevêque  de  l^J^u  et  des  prifete  do  le 
IiQÎre  et  du  Rhône  ; 
Vu  ia  loi  d^  %à  mei  i8^5  ; 

NotreCkms^d*4tilt  entendu  i 

AvoMi  MfiBM  (H  nicRiiOiia  ce  qd  nuit 

Art.  Î'*.  La  congrégation  des  sœurs  de  Saint-Joseph  existant 
à  Lyon  (Rhône),  en  vertu  d*une ordonnance  royale  du  23  mars 
1828 ,  est  aatorisée  à  fondei^  à  Belleroche  (Loire)  nn  établisse- 
ment de  jtm^  dft'S^n  ordre ,  à  la  charge  par  les  membres  de 
cet  étabUssemeot  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés  pour 
la  maison  mère  par  ordonnance  du  2  mars  1828. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  dcpartemeuL  de  l'ins- 
truction publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécution  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau  «le  17  Novembie  i863. 

SigeéKAFOtiOir. 

m 

Par  TEmpereur  : 

Le  Ministre  secrétaire  d'état  au  iAnuimmU 
^  dt  Kinstruclion  publique  et  dee  çam^ 

B,  l'oaTouu 

N*  807.  —  DicBBT  mpBfiuL  (ee»i«e-tîfné  par  le  miniMie  de  Ï9§ti^ 
èi|u«re»  dn  fomnierce  et  des  travaux  publies)  portant, 

l*  Que  radmiiiistrafion  des  travaux  publics  est  auîorisce  à  faire 
ooenpor,  pour  en  effectuer  la  fixation  et  1  ensemencement ,  conformé- 
ment au  projet  approuvé  par  décision  ministérielle  du  7  décembre 
1 855,  six  cent  soixante^iof  hectares  de  dunes  dans  ia  comuttae  de 
Biscarosse  (Landes );  '  ■ 

a'  Que  les  droits  de  la  commune  ou  des  particuliers  qui  revendis 
quêtaient  la  propriété  de  tout  ou  partie  des  dnnes  dont  il  s'agit  sont 
et  demeurent  réservés  eonlormément  à  1  article  à  da  déorei  du 
U  déceiuhre.i^       (&ùnuaMd,dû  Aoât  iSôâ^     .  . 

(t)  IX*  série,  Bell.  i4dé«  a*  i3»9S9.  '  •  c    •  • 
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B.  n*  X07.  (  97*  h 

Tintérieur)  qui  porte  da  aept  à  neuf  U  iXHnbre  de^  ^miiiiHMM 

à»  ppliM  d«  te  ville  de.  Touiouie*  i6  Ad^  mi,  ) 


N*  tn.-^ï>k»t  wUm  (tMHiiHiiioé  far  le  mimÊm  4i  l>gii> 
mliifd»  dft  otnimerHi  et  dai  «fimw  piiMîM)  ptftoPft       r  * 

litoéei  fur  li  lorriloite  dti  «minviie»  dit  VéloiM  (diMimèM. 
rirtl»),  Bo«r9-liirVibM6i  CUtaAWMiM'Mro,  HmmoI,  Tiî» 

et  Saint-Vallier  (Drôroe);  leadîtes  parcelles  'daignée!  4'lm  dti 
plant  et  étais  parcellaires  qm  lesleiuut  annexés  au  déoret  ISaùà' 

900.  — '  Dbgmt  impérial  (conire-sigoé  par  le  minUlre  de  i  agri- 
eulitirt»  du  eoaamerce  ei  des  iravaiu  publies)  parlant  qii*ii  y  • 
argeoee  da  prendre  postetston  de  parcelle»  de  terrains  noo  bâlil 
situées  9ur  le  territoire  des  communes  deCadaujM,  Çaint^-Uédani' 
d'Ëyrans,  Castres,  Beautiran,  Aiguemortei  Portels,  VilleuMff^ 
Domoot  Siln|p|laiiaiil,  Viiilide»  Preignac.  BaraiA,  P«iéiM«c, 
Gérons,  Langea  et  Toulenne  ((iiiMde).  le»dite«  parteeUet  dési^ 
gnées  dans  qutnie  états  parce! 


N*  9o^«  Déowr  nwjbiAi»  (eonlve-sigQé  par  mmtf^  de  Tagiif 
culture,  4«  9tmpmm  al  d«i  ti^vaux  puUics)  portiDt  y  a 
urgence  d^  prendre  possession  dç  terrains  noii  Vàib  situés  sut  les 
territoires  des  comipunes  d^Ors,  I^andrecic»,  Locquîçnol,  5a#- 
s^goio^t  Levai»  Aulnove»  Sainl*BeQ)jf-iial-Bét!,  H^ulnionl,  Neuf- 
MesDÎl,  Maubeuge,  |(oiisi?s>  Réquignics,  Marpeut  9I  ^euqaont 

'  (Nord) ,  le^diti  terraius  désignés  dans  un  taUMU  indiQSlîf,  qui  res- 
ter» ai^pcsé  AU  déçre^  [Smt'Cloid^  i$  Août  i85$,) 


N*  902.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  (contre-sîgnft  par  le  wiiùstre  de 
l'agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  portant  qiie  la 
parcelle  teintée  en  jaune  5ur  le  plan  annexé  nu  décret,  ladite  par- 
celle ayant  une  contenance  de  cinq  ares  vingl-quaire  centiares,  est 
affectée  au  département  de  l'agriculture,  du  commerce  et  des  tra- 
vaux publics  pour  le  service  des  ponts  et  chaussées,  roule  impériale 
n*  161,  aux  abords  des  Ponts-de-Çé,  déparlemeiit  de  Mstne^et- 
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N*  903.  —  DécBR  hiriuAL  (oonti«-«igiié  par  le  iiiiiii«lr9'  de 
*  l'e^^eoltiife «  éxk  oomncroe  et  iles  trafeux  poollct)  portent, 

1*  QQ*fl  tere  procédé  à  le  rectificetion  dele  route  impériele  n*  1 918. 
de  Ifoiitealmii  A  Auch,  entre  BleoTenn  et  le  route  impériele  n*  1 34 
(Gers) ,  soîvent  la  directkm  générale  indii^ée  par  un  ponctué  rooge 
tnr  ies  plans  dressés  par  Tingénieifr  eidinaire ,  le  9 1  décembre  1 853  ; 

a*  Que  Vadministration  est  autorisée  à' faire  Tacquisition  des  ter- 
rains et  bâtiments  nécessaires  à  cette  recliBcation  «  en  se  conformant 
aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  3  mai  i84i. 
sur  1* expropriation  pour  cause  d  utilité  publique.  (Dieppe g  i" 
Umhrt  1853,) 


N*  904.  — DÉGBET  IMPÉRIAL  (contre-sigué  par  le  ministre  de  Ti 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  portant, 

1*  Qu'il  sera  procédé  à  la  rectification  de  la  route  impériale  n*  189, 
de  Périguenx  a  la  Rochelle,  dans  la  côte  de  la  Rochebeeoooart 
(Cberente),  'sabrant  la  direction  générale  indiquée  par  nue  Hne 
rouge  pleine»  sur  le  plan  visé  par  l'ingéniear  en  dier,  le  i3  juinet 
i859; 

s*  Qoe  redministratîon  est  autorisée  k  faire  racqniiitioa  dee  tv> 
feint  et  bâtbnenls  nécesseires  à  cette  rectification,  en  se  eonferinaat 
em  dispotitioBS  des  tilies  II  et  snirents^e  le  loi  da  S  meiadii  •  attr 
r^ro^n^  po-r  ^  pd^ue.  { D.^.  |- 

N*  906.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  (conlrc-signé  par  le  ministre  de  Togri^ 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  portant, 

1*  Qu*il  sera  procédé  à  la  reconstruction  du  pont  des  Carmes,  k  la 
Flèche  (Sarthe),  roule  impériale  n*  i38,  de  Bordeaux  a  Rouen, 
suivant  la  direction  générale  indiquée  en  rouge  sur  le  plan  risé  jiar 
Tingénieur  en  chef  delà  Sarthe,  le  ili  mai  i853. 

3*  Que  r administration  est  autorisée  à  faire  Tacquisition  deslefraînt 
et  bâtiments  nécessaires  k  Texécution  de  cette  reconstruction,  en  se 
conformant  aux  dispositions  des  titres  II  ot  suivants  de  la  loi  dn 
3  mai  1 84 1 ,  sur  Texpropriation  pbor  censé  d*utilité  publique.  {Dieppe^ 
f  Stptemhn  i85$.) 

906.  — ^  DécKBT  ivpiaiAL  (  contre -sig^é  par  le  ministre  de  Tagri- 
cultnre,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  portant  qu'il  y  a 
urgence  de  prendre  possession  de  terrains  non  bâtis  situés  sur  le 
territoire  de  la  commune  de  Lyon  (départcmcnl  du  Rhône);  les- 
dits  terrains  désignés  dans  trois  plans  parcellaires  et  un  tableau, 
qui  resteront  annexés  au  décret.  (Dieppe,  i*^  Septembre  i8ô3.) 
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portent  qve  M.  VUUêts,  iooi^amA&ar  de  k  lNHiq«e  ik  TAlfArifl, 
est  nommé  dimitor  de  la  aoecmale  d'Onun.  {DUpfiê,  6  Sêptêmbm 


i*  908.  —  DécnET  TMPiÊniAL  (contre-signé  par  le  ministre  deTa^* 
cidture,  du  commerce  et  dea  travaux  publica)  portent» 

1*  Qu  U  sera  procédé  k  la  rectifieatioii  de  la  route  départemeotde 
la  Gard  n*  9»  de  Beaucalre  à  Mende,  entre  leliameatt  de  la  BaudM 
si  le  eol  de  la  GroiiHlea-Vento,  avivant  la  direction  générale  tndiqttée 
Mr  «ne  line  rouge  aur  le  plan  que  Thigéttieor  en  dief  a  viaé  le 
io  juin  léSa  ;  . 

9*  Qnefadndnialradoii  eal  lototiiée  i  frire  facquialtton  des  ter^ 
raina  et  bâtîniente  nécesaîma  à  ]*«Kéeution  de  cette  rectification ,  en  se 
conformant  aux  dispositions  dea  titres  II  et  auivants  de  la  loi  du 
Smai  i84i  «  sur  Texpropriation  pour  cause  d*utililé  publique.  (Diêp/te, 
8  Septembre  £853.) 

ê 

N*  909.  —  DÉCRET  iMPÉaiAL  (coutre- signé  par  le  ministre  de 
l'agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  portant  qu'il 

La  urgence  de  prendre  possession  de  terrains  non  bâtis  situés  aur 
I  communes  de  la  Roche-de-Glun,  Crozes,  Erôme,  Serves,  Pensas, 
LaYeyron,  Âlbou  et  Saint-Rambert^d'Aibon  (département  de  la 
Drdme) ,  lesdils ,  terrains  désignés  dans  buit  plans  parcellaires  et 
dans  un  état  indicatif,  qui  resteront  annexés  au  décret.  (Dieppês 
S  SepUmbn   

N*  910.     McEiT  mréauL  (oontre-aigné  par  le  ministre  de  fagri- 
colture,  du  commerce  et  des  traraux  pubucs  )  portant, 

i'  Qu'il  sera  procédé  à  la  rectification  de  la  route  départementale 
de  ia  Côte-d'Or  n*  6,  d'AvaHon  à  Ponlailler,  entre  Semur  et  les 
Laumcs,  suivant  la  direction  générale  exprimée  par  un  tracé  rouge 
plein  sur  le  plan  que  Tingénieur  en  cbef  a  visé  le  aa  août  iS^i  ; 

a*  Que  l'administration  est  autorisée  à  faire  l'acquisition  des  ter- 
rains et  bàlinionls  nécessaires  à  l'exécution  de  celte  rectification, 
en  se  conformant  aux  dispv^sitions  des  litres  il  et  suivants  de  la  loi  du 
3  mai  1 84 1  »  sur  l'expropriation  pour  cause  d'uliiilé  poMique.  .(^Seial* 
Uoarf.UOtfteérsim) 

N*  9&i..~  DéoAn  inrdRiAL  (contre-aigné  par  k  mînistra  de  i*agii- 
cnlteie»  du  oommecee  et  des  tmeni  publies)  portant*  ' 

1*  Qu'il  sera  procédé  à  la  reclilicaiion  de  la  route  départemenlalo 
du  Var  n*  5,  de  Toulon  k  Baijois  elaDigne,  dans  ia  traverie,  et  à  la 


) 

mtÊ  ié  phm  ymé  ^  rfegêniwi»  M  thaf,  le  m  ilftiiihâtn 

9*  (^oe  l'adimnislrtUon  est  Éotomée  à  faire  i  acqniiiiiotiMM 

et  bàlimenls  nécessaires  à  l'exéculion  de  celle  reclificatka»ii 
formant  aux  dispositions  des  titrer  il  et  suivants  de  U  làkU 

1$^  1 ,  »ur  TexpropiiAtioii  MHir  caiiai»  d*iUiUl4  uiMMia^  IMI 


H*  I>4dWT  lU^iMM'  (ooaliMgBé  jiar  k  lainisiRàîi 

«vltim •  du  cQomMWfii  «t  trivaus  public»)  p^Mf! 
Hpfix  parc^lUi  tmotM  «a  rot»  lup  li  plaa  uMxé  aaiMJ 

chacune  une  contenance  de  vîngt-trob  ares  ônquaali  cfll 

, .  Boat  aiîectécs  au  département  de  l'agriculture ,  du  coatsmi 
travaux  publics  pour  le  service  dos  ponts  et  chausse»  ^md 

i    périalo  m*  i^i^  dépactofiaièi  de  lAilmj.  iSoM-Umtiéài^ 

N*  9i3.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  (contrc-signé  par  le  minl5lreii^f 
cnitura^  du  conunaroa  ai  de»  travaux  publics)  poiiast  çs*! 

.  parliiMlt  des  travaux  publiée  eit  autorisé  à  pnlndfa  f/m^à 
dam  piMlki  da  la  fiavêi  domaiab  dtaSaramb* 

SvaSôTdr^ 

-tiTi        t^.--    j  11 

N*  9i4*  —  Dicwn*  impérial  (conlre-signé  par  le  nuutlitlÉ 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics)  porjït 
urgence  de  prendre  po^^fçsîon  ,  pour  rétablissement  dj  <^ 
fer  d'embrancbiment  de  Metz  à  Ilnonville,  de  diven 

'  bÂlis  situés  sur  If  territaîvO  de»  coavli«nO»  de  ScyAJm^-^ 
Ban^ial  Martin ,  deDaml-te4^aMli,  «Ide  Weip^r 
dakMoialU).ia»dilatarafai  dé^gnéa  dm»  ua^m^^ 
4aai  qaalie  plans  paroeilaîre»,  «{ui  lastaronâ  aiuMMé»  m^ 


N^^iA.^ totem mviMift  (aewr»ilyié  fitla 

calture,  da  commerce  et  de»  travaux  publie») 
celle  de  terrain  dépendant  du  domaine  de  l'Etat  et  d'une 
d'environ  deux  ares,  sise  à  Paris,  rue  de  l'Unitersite.  a*i 
aficclée  ati  aerrke  du  dépariamant  de  l'agriculture,  Ju 
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B.  n*»  107.  '(♦T*  >) 

ffare,d^  iqarçhaiidîy^s  da  chem^  de  -Air'déf-Firrn  'à  fUNteW,  1k 
commune  de  PefignoHét-Moiieeatlx'  rdépàfVeiiHmi:  d^là  MAè)./des 
perceflésf  de  ftett^ni  appattefiiMt'V,^^  ët-ftgofrto'pÉffrtHè  t^Mè 
tose  sntoiii  plan,  én  deté  dù  Soi(lburs*f8Sy5'/iecptcl  i^fert  aètiéti 
'ko  décret;  -  *         •  n  .j 

3*  Que  pour  racqttlshIoW''d'é)Bha  (tattcthâf  lit  eôèipagnie  dd  tîlié- 
mîn  de  fer  de  Paris  à  Rouea  eit  atiMkuée  aux  droits,  comme  elle 
est  soumise  aux  obli<;alions ,  qui  dérivent  ppurradminbtration  de  1^ 
foi  du  5  mitt^têii.  (Caini)%/if;*f*0(?l^  —  . 


>  « 


N*  917.  —  DÉCRET  IMPERIAL  (contre^^igné  ^  le  mimslie  ck  i'iat- 
irueiion^  publiqu»  et  des  eukes)  portant  :  

'  Âet.  iK  La  vIOe  de  Coutâncés  est  autorisée  I  Ibndef  &  perpétuité, 
deos.  sQio^Iyçéf)^  quatre  bourm  entières,  ^ui  pctorrQOt  être  di^^tées 
«A  trois  Wurs^  et  omhbonp^t  eo)i|9raiémên|  auà  ^[ufo- 

sitioos  des  articles  a  et  3  du  décret  du  7  février  i8^a  {i)^ . 
8L  Xe  vt|le  de.C^Qtiuices  porlêra^  chaque  anpéei  foo  bu^g^  la 
jQpkQ.^^,«cs^aire  pour  couvri^  les  dépenses  do  ojitte  Ibndatioa,..  ^  , 
3.  £9^  ))0ttnea,dqilt  9  a*agi^  ^ront  concédéeji  ^^orlef  formai 
^iMcrjtesj^axlcs  décrets  et  règlements  qui  régissent  les  bourse^  çon|- 
mmanïeB,  {Compiègne,  2i  Octobre  ^853.)  . 


N*  918.  —  DÉcii£T  iiipÉBiAL  I conire-signé  par  ie  gifde  4^  ^^ux» 

ministre  de  la  juslîce)  qui  iixe, 

i«  A  ilxlè  HMuM  der  aféaéi  près  le  tribunal  de  pie— lèi<  jdb* 

4iff^eç.dlvGjMa^  .  dépo? tfe|iei||.  dei  Ç^ies-<ltt  Nord  ; 

a*  Â  fl[inq  nombre  dm  iiyoïfi^s  nrés  le  trîjbuoal  de  prenSèvi  îéb- 
tance  d^Ëmbnin ,  déparlement  des  Hautes-A^ei^  ICompiègnê^fi  th- 


N*  919.  —  Dkcret  impérial  (conlre-sigoé  par  le  minisire  de  Tins- 
tructlon  publique  et  des  cuîles)  portant 

Aet.  1*.  Le  département  de  Tlndre  est  autorisé  à  fonder  k  perpé* 
4uilér  An»  Jft  ifiéie  impérial  .4e  Cb<lfWMQiiKifMitm.iVw^^ 
affectées  à  chacun  des  aiiiMMltiiiUBitlilv  'éu  ilépiuteBieBilt'  *     '  •  <^ 


II-  («I; là  Hmt  iwit,  4fy^â»tt.  ... 


-  2.  La  Yîll6  de  CbAteâUMOx  eit  égelemênt  fliiloffSl4»l  4fandkr  à  per- 
pétuité, dans  son  lycée,  quatre  boursea  entières,  qui  pourrani  être 
divisées  en  trois  quarts  de  bourse  et  cn  demi-bourses,  suivant  La  posi- 
tion de  fortune  des  candidats. 

3.  Pour  couvrir  les  dépenses  de  cette  double  fondation,  il  sera 
porté  annuellement  au  budget  du  département  de  Tlndre  et  au  budget 
de  la  ville  de  Cbâteauroux,  l'allocation  nécessaire  pour  l*enlretien 
desdites  bourses,  conformément  aux  prescriptions  du  décret  du 
i6  avxil  1853  (4).  {SauU-Clûud,  29  Ociehnt  i853.) 


N*  gao.  —  Décret  impérial  (contre-signé  par  le  ministre  de  l'iiia- 
trucUon  publique  et  des  cultes)  portant  : 

Ait.  1*  La  tille  de  Tarbes  est  aatorisée  à  £biider«  à  peipétoilé, 
4aiii  son  Ivcée»  dk  bourses  entièm  d*eateniil. 

2.  Le  département  des  HentM-Pyrènées  esi  todonnii  amonsé  k 
fimder  à  pôrpétuité»  dans  cet  établisaement,  sk  nouTses  entières  de 
'même  nature. 

5.  n  sera  pourvu  aux  dépenses  de  ces  fbndâlions  an  nxmn  d'aBo* 
eationtf  qui  seront  portées  annuellement  au  budget  de  fa  ville  de 
Tadbes  et  du  département  des  Hautes-P^fTénées. 

4.  Les  bourses  dont  il  8*agît  seront  concédées  dans  les  fennes 
prescrites  parles  décrets  et  règlements  qui  rée;issent  les  bonnes  dé- 
partementales èt  coàimunales.  (ân'jlt-CloBd,  29  Ockèn  18SS.) 


(t)  Bail.  38,  n*  33C 


Certifié  confianaie: 

Paris,  le  1"*  Décembre  i863, 

Lê  Garde  dêiSeêmaf,  Ministre 
éPétataui^jHurtmmU  iblc/luttef» 

ÂBMTUCCL 


*  Cette  date  est  celle  de  la  réoeptîon  da  BaUetÎB 
an  miniitère  de  la  Justice* 


Od  t'KWsM  pear  1«  BmIl«Uo  itê  lol« ,  à  rtiton  i*  0  franei  ptT  tS,  à  la 
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N'  921.  —  Décret  impérial  qui  atilonse  la  concession,  à  V£iat»de 
la  propriété  de  l'EtabUstmeni  tktrmal  ds  LuxiaiL 

Du  5  Novembre  iBS3. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EiimgOH  Dts  Français,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  îc  rnpporl  du  110! minisirc  seci  rlairc  d'cîat  au  déparleuieni 
de  Tac^ricuhure»  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

Va  les  délibérations  du  conseil  municipal  de  Luxeoil  (Hante-Saône), 
en  date  des  4  avril  et  9  septembire  i853; 

Vu  ravisdtt  préfet  de  la  Haute*Saône,  en  date  du  6  octobre  18&S; 

Vu  la  lellre  an  conseillor  d*état  directenr  général  de  Tadministra* 
tton  intérienri,  an  conseiller  d*élat  directenr  générai  de  Tagricnltore 
et  du  commerce,  en  date  dn  10  mai  i853; 

Vn  la  lettre  du  ministre  des  finances  an  ministre  de  ragricultnre, 
.dn  commerce  et  des  travaux  pnblici,  en  date  du  d8  Juillet,  même 
année; 

Vu  rarlicle  46  de  la  loi  du  18  juHlet  1887 , 
Avons  victâti  et  nécAéiONS  ce  qui  suit  : 

Aiit.  1**.  La  ville  de  Luxeoil  est  autorisée  à  concéder  à  l*État» 

etVEtat  est  autorisé  à  accepter,  aux  clauses  et  conditions  insé- 
rées dans  les  délibéralinns  précitées  du  conseil  municipal  de 
ladite  ville,  la  propriété  de  lelablisscnienl  ibernial  de  Luxeuil 
avec  ses  dépendances,  son  matériel  et  ses  accessoires  ;  le  tout 
franc  et  quitte  de  toutes  dettes  et  charges  hypothécaires  ou  pri- 
vilégiées. 

%  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tagri- 
cnitnre,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  noMmini»tr6 

secrétaire  d*état  au  déparleiiieul  des  lioaucesi  sont  chargés, 
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chacua  «à  «•  ipii  1#  conceroAt  de  i'e&écuUoa  dià  pcéeMii 
décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  5  Novembre  i853. 

Signd  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Lê.Màiittip  àficrélaire  iétat  au  déparigmad  àt  VofiicaUmn 
99mmgro€  4t  du  inmuw  pablics. 

Signé  P.  Mâeo. 


N'^gaa.  — —  Décret  impérial  qui  autorise  l'acceptation  d'an  Le^i 
de  cent  nulle  francs  Jaii  par  M,  BréaiiL  à  l'Inslilul  de  France, 

Du  i5  Novembre  iÔ53. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
ËiiPiftAEiiR  Dss  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  rapport  de  notre  miniitre  secrétaire  d*élat  au  départameat 

de  rinstniction  publique  et  des  cultes; 

Vu  la  demande  de  l'acailémie  des  sciences,  tendant  à  être  autorisée 
à  accepter  le  legs  fait  à  l'institut  par  le  sieur  Bréant,  aux  tenues  de 
BOn  leslamcnl,  en  date  du  iH  août  18^9; 

Vu  1  extrait  dudil  leNtament  ainsi  conçu  :  «J'institue  et  donne 
t après  ma  mort,  pour  tire  décerné  par  i'insiitul  de  France,  un  [>rit 
tde  cent  mille  francs  à  celui  qui  aura  trouvé  le  moven  de  guérir  le 
«choléra  asiatique,  ou  qui  aura  découvert  les  causes  de  oe  terrible 
«  fléau. 

tDans  l'état  actuel  de  la  science,  je  pense  qu'il  y  a  encore  beau- 
«coup  de  choses  à  trouver  dans  la  composition  de  l'air  ci  dans  Jes 
«fluides  qu'il  contient.  En  eOet,  rien  n'a  encore  été  découvert  au 
«sujet  de  l'action  qu'exercent  sur  l'économie  animale  les  fluides 
«élecirique,  magnclique  et  autres.  Rien  n'a  été  découvert  également 
«sur  les  animalcules  qui  sont  r*  pandus  en  nombre  infini  dans  i'at- 
«  mosohère  et  qui  sont  peut  ètre  la  cause  ou  une  des  causes  de  cette 
•  cruel!e  maladie. 

«Je  n'aî  pas  connaissance  d'appareils  aptes,  aînsî  que  c^^la  a  lieu  pour 
«les  liquides,  à  reconnailre  l'existence  dans  l'air  d animalcutes  aussi 
«petite  que  ceux  que  Ton  aperçoit  dans  Teau  en  se  servant  des  ius* 
«  Iruments  microscopiques  que  la  science  met  à  ia  disposition  de  ceux 
«qui  se  liv^nt  à  celle  étude. 

•  Comme  il  est  probable  que  le  prix  de  eent  mille  francs  institué, 
•eoam  je  i'ai  e]i^^iq|tté  plus  baui,  ne  sera  pas  déomé  da  ai^ 


% 
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X,  jusqu'à  ce  que  ce  prix  foit  pagné,  que  Tintérèt  dudit  capittl 

donné  («ar  rin>tiliil  à  la  personne  qui  aura  fait  avancer  la  science 
la  question  du  choléra  ou  de  loule  uulrc  maladie  épidémique, 
en  donnanl  de  n.eillcures  analyses  de  l'air,  en  y  déinonlranl  un 
uenl  morbide,  soil  en  trouvant  un  procédé  propre  à  connaîire  el 
ludier  les  animidcnles  qui,  jusqu'à  ce  moment,  ont  échappé  à 
1  du  savant  et  qui  pourraient  bien  être  la  cause  ou  une  des  causes 
:es  maladies. 

»i  Tinstilut  trouvait  qu'aucun  des  concurrents  ne  mérilâl  le  prix 
uel,  formé  des  intérêts  du  capital,  ce  prix  pourra  être  gagné  par 
li  qui  indicjuera  le  moyen  de  gu^-rir  radicalement  les  darires  ou 
(ui  les  occasionne ,  en  fai>anl  connaî're  l'animalcule  qui,  dans  ma 
sre,  donne  naissance  à  celle  maladie,  ou  en  démontrant  d  une 
lîôre  posilive  la  cause  qui  la  produit. 

/institut  sera  juge  souverain  des  conditions  accessoires  el  d'ap- 
de  à  imposer  aux  concurrents  el  des  sujets  à  proposer  en  concours, 
s  seulement  dans  les  limites  que  je  viens  de  poser.  Je  lui  conQe 
pensée,  convaincu  que  les  lumières  de  ses  membres  assureront 
'leine  exécution  de  mon  intention. 

ia  succession  ne  pourra  pas  êlre  conlraînte  au  payement  de  la 
ime  capiiale  de  cent  mille  francs  avant  deux  ans,  du  jour  de  ma 
'l;  mais  elle  devra  annuellement  les  intérêts  de  ce  capital  au  taux 
cinq  pour  tent  ;  el  s'il  convenait  à  mes  héritiers  ou  légataires 
versels  de^ne  point  s'en  libérer  avant  que  le  prix  principal  de 
t  mille  francs  soit  gagné,  ils  auront  le  droit  de  le  faire,  en  ser- 
ti chaque  année,  les  intérêts  de  ladite  somme,  au  taux  ci-dessus 
.  hn  tout  cas,  le  capital  el  les  intérêts  devront  être  garantis  par 
otlièque  reconnue  suflisante. 

fous  droits  de  mutations  el  aulres,  relatifs  aux  legs  et  dispositions 
tenus  en  mon  testament,  seront  payés  par  ma  succession.» 
1  le  rapport  du  ministre  de  l'inslruclion  publique  et  des  cultes, 
île  du  12  juillet  i852  ; 

i  la  lettre  du  même  ministre  au  président  du  Conseil  d*état,  en 
du  9  août  i853; 

i  les  observations  faites  au  nom  des  héritiers  du  sieur  Bréani; 
J  toutes  les  pièces  jointes  au  dossier; 
olrc  Conseil  d'état  entendu, 

i^ONs  DÉCRÉTÉ  et  DÉCRÉTONS  ce  qui  suit  : 

RT.  1".  L'acadoniie  des  scieoces  de  Tinstitut  de  France  est 
risée  à  accepler  le  legs  d\ine  somme  de  cent  mille  francs 
à  rinslilut  par  le  sieur  Bréant,  aux  termes  de  son  testa- 
it en  date  du  28  août  18^9 1  et  aux  clauses  et  conditions 
îcées  audit  testament. 

•  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins- 

68. 
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trûction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  rexécotbo  da 
présent  décret 

Fait  au  palata  de  FontaiûebleaQ ,  le  1 5  Novembre  i853« 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l  Empcrear  : 

Lt  MUtUtit  secrélaire  délai  an  iUpartement 
i$  tiutmctioa  pnhUiiue  ti  du  euUti, 

Sigoé  H.  FonooL. 


N*  923.  —  Décbkt  iwpéniAL  qui  antorise  on  viremmi  de  Crédit 

au  Budget  du  Minis'ère  de  l'Agriculture,  du  Commerce  et  des  Travaux 
publics,  exinxite  1853, 

Do  18  Novembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  « 

ËMPEHEUA  DES  FRANÇAIS,  à  lOUS  présCDlS  Cl  à  VCnir,  SALL'T. 

Sur  le  rapport  de  notre  roinislre  sccrélaîre  d  elat  au  déparlement 
de  ragricuUiire,  du  commerce  et  des  travaux  puLlica^ 

Vu  1  article  12,  quatrième  paragraphe  »  du  aénatus-oonsnite  du 
a!>  décembre  i85a; 

Notre  Conieil  d*élat  entendu, 

ÂVOHS  Décaixé  et  oicRSToas  ce  qui  suit  : 

Art.  1".  Te  monlant  du  cliapilre  x  do  la  première  seclîon 
du  buri^ct  de  randen  ministère  des  travaux  publics  (Houies  et 
ponts,  travaux  ordinaires),  exercice  i8ô3»  lixé  à  vingt-neuf  Diil* 
îions  de  francs  par  la  loi  du  8  juillet  l^52t  et  porté  à  vingt-neuf 
millions  deux  cent  cinquante  mille  francs  par  décret  do 
17  septembre  i853  (1),  est  augmenté  d'une  somme  de  deux 
«  cent  cinquante  mille  lianes  provenant,  savoir  : 

Pour  cent  mille  franrs,  dachapilre  xi  de  la  première  section 
{Lacunes) ,  et  pour  cent  cinquante  mille  francs,  du  chapitre  Ul 
lllectificalions). 

Le  crédit  du  cbn pitre  x  sViève,  en  conséquence,  à  la  somme 
de  vingt-neuf  millions  cinq  cent  mille  francs. 

Par  suite  de  cette  disposition,  le  crédit  du  chapitre  xi.  pre- 


(1)  Bull..  107,  ik*  891* 
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miôre  section  du  budget,  fixé  à  un  million  de  francs  par  la 
loi  du  6  juillet  1 8Ô2 ,  et  qui  a  déjà  subi  un  premier  prélèvement 
de  deux  cent  cinquante  mille  francs  (décret  du  17  septembre 

i853),  est  réduit  k  la  sommede   65o,ooo'' 

et  le  crédit  du  chapitre  xii,  fixé  par  la  loi  du  8  juillet  i85a 

à  trois  millions  de  francs,  est  réduit  à   2,860/  00^ 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d'étal  au  déparlenient  de  Ta^ri- 
cuïlure,  du  CDmmerre  cl  des  travaux  publics,  et  au  département 
des  linanccs,  sont  chargés,  chacun  eu  ce  qui  le  concerne,  de 
l'exécution  du  présent  décret. 

Fait  an  palais  de  Fontainebleau,  le  18  Novembre  i85S. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  rEmpercur  : 

Le  Ministre  secrétaire  d^étca      Le  Ministre  secrétaire  (TéUU  aa  départemmt 
M  département  des  fmaaeti,        de  l'ugrieidlure^da  comamcêHdutnsHiMm 
Signé  fiiuiSAU.  publiUp 

Signé  P.MAeou 


N*  gaA*  —  Dicur  MMPiMUt  qmonwrt,  $ar  Vexercice  185  des  Crédits 
extraordinaires  poar  comtmetUm  4t  réparatîan  dê  Mamns  d^éçolê^ 
i'EgUm  etd»  Pmbytèm. 

Du  SI  Novemiire  i6b^, 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natioiiAle« 
Empeuur  DBS  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salot. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'élat  au  département 
de  l'instruction  publique  et  des  cultes  ; 

Vu  les  demancîes  nombreuses  de  secours  adressées  par  les  com- 
munes pour  la  construction  de  leurs  maisons  d*école,  de  leurs  égKses 
et  de  leurs  pre^b)tères; 

GonsiJi  rant  que  lei  encouragements  accordés  par  le  Gouvernement 
A  ces  utiles  entreprises  doivent  être  proportionnés  k  la  nature  des 
drconstaoces  et  aux  besoins  des  populations, 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  (jui  suit  : 

Art.  I*^  Il  est  ouvert  à  notre  ministre  secrétaire  d*état  au 

départtMiient  de  Tinslruction  publique  et  des  cultes,  sur  Texcrcice 
itto^,  à  titre  de  subvention  aux  communes  pour  construction 

et  réparation  de  maisons  d'école,  un  crédit  extraordinaire  de 


(  9*a  ) 

deux  cent  cinquante  mîUe  francs ,  qui  vîéndra  en  an^eottlim 

ULi  al  locations  portées  au  chapitre  du  budget  de  rinslruction 
publique,  exercico  ib54,  concernant  les  dépcuses  de  Tiiistruc- 
tion  primaire  imputables  sur  fonds  gtiicraux. 

%  Il  est  ouvert  à  noire  ininislre  secrétaire  detat  au  dépar^ 
teniAnt  de  rin$truction  publique  et  des  cultes,  sar  Fexercice 
*  i85A,  pour  construction  el  réparation  d'églises  et  de  pretby- 
tèresi  un  crédit  extraordinaire  de  deux  cent  cinquante  mille 
francs ,  qui  viendra  en  augmentation  des  allocations  portées  au 
chapitre  du  budg''t  des  cultes,  exercice  i85'i,  concernant  les 
secours  aux  communes  pour  leurs  ('•glises  et  presbytères. 

3.  Il  sera  pourvu  aux  dépenses  ci-dessus  au  moyen  des  res- 
sources afft  ctécs  à  ^exercice  i8.54. 

4.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  de  f  ins- 
truction publique  et  des  cultes»  et  au  département  des  finances , 
sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécution  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  kyia. 

Fait  au  palais  de  Fonlaiaebleau,  le  21  Novembre  iôô3. 

Sirène  N\POLÉON. 

*  Par  l'Empereur  : 

JL#  Ministre  secrétaire  étéiat  Le  Minisire  secréfaîre  dé  fat  an  d/parfrmeni 

département  des  finances,  de  l'instruction  publiijue  et  du  caltiê» 

Signé  BuBiU.  Signé  H.  FoETOllL. 


N*9Q^  — -  DéCRET  IMPÉRIAL  qul  ouvrc  iJcs  CMils  sur  /f<  exercices 
i853  et  i85^i ,  pour  subventions  aux  Travaux  d'utilité  commiuudê 
.  entrepris  dans  le  but  d'occuper  les  Classes  ouvrière. 

Du  33  Novembre  iÔ53. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
£Mt£B£UA  DES  FftANÇius,  à  tous  préseuts  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*élat  au  département 
de  rintérieur; 

Vu  la  loi  dn  8  juillet  i85a  portant  fixAtîon  du  budget  de  ]*exercice 
i853,  et  laioi  du  10  juin  xUbS  portant  fixation  du  budget  de  Teier- 
dce  i854; 

Vu  le  sénatns<^n8olte  du  9  5  décembre  iS5a , 
Avons  décrété  el  cccaÉiOMS  ce  qui  suit  : 
'  A«f ,  l*'*  n  as4  ouvert  à  noire  ounistre  atciétairs  w 
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département  de  riDiérieur,  sur  lexercice  i8ô3,  au  crédit  de 
cinq  cent  mille  franrs  (5oo,ooo'),  et,  sur  Texercice  i8ô4«  nn^ 
crédit  de  trois  millions  cinq  cent  mille  francs  (3,ôoo,ooo')« 
pour  subventions  aux  travaux  d'utilité  communale. 

Ces  subventions  seront  applicables,  concurremment  av^  les 
ressources  des  communes,  au\  travaux  entrepris,  nolamment 
sur  les  chemins,  dans  le  but  d'oci  iiper  les  classes  ouvrières. 

2.  ï.a  réf^ularisalioii  de  ces  crédits  sera  proposée  au  corps 
iégislalif  lors  de  sa  prochaine  session. 

3.  Nos  ministres  secrétaires  d'élat  aux  d<^partements  de  Tin* 
térieur  et  des  finances  sont  chargés  de  Texécntion  du  présent 
décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Fontainebleau,  le  22  I^ovembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Pftr  I*Empereiir  : 

L$  Ministre  secrélaire  d'état  au  déftartâ'      Le  Ministre  sécrétai  ire  d'état  au  dépWT' 
ment  des  finances,  tement  de  l'inicricur. 

Signé  BiHi&c.  Signé  F.  i»  Psasieinr. 


N*  926.  —  DicRET  iMpintdL  portant  convocation  da  Conseil  général 

dm  dépaH0m$nt  dê  Ut  ifa«l»*Alani#. 

Du  a3  Novembre  i863. 

NAPOLÉON,  par  la  fifrâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 

ËMPËAEUh  DES  Français,  a  tous  présents  el  à  veuir,  salut. 

• 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 

de  Tintérieur; 

Vu  les  lois  des  a  a  juin  i833,  10  mai  i838et  7  juillet  i85a. 
Avoirs  oécaiii  et  DÉcaéTOiis  ce  qui  suit  : 

Art.  1*.  Le  conseil  général  du  département  de  la  Haate- 
Marne  est  convoqué,  pour  le  8  décembre  prochain,  à  reflet  de 
délibérer  sur  un  projet  de  reconstruction  des  prisons  départe- 
nMBtides  et  sur  les  antres  aSaires  urgentes  que  le  préfet  croira 
devoir  lui  soumettre. 

Cette  aessioA  exlraoriioaire  ne  pourra  durer  plus  de  trois 


(  9«4  ) 

'  2.  Le  bureau  du  conseil  géoéral  fiera  compesé  aiasi  qaU 
«oit: 

Présideiil  :  M.  Thibenjc, 
Vice  président  :  M.  Berthelin, 
Secrétaire  :  M.  du  BreuiL 

3.  Noire  ministre  secrétaire  d'éiat  au  département  de  l'iu- 
térieur  est  chargé  de  reiécutiou  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau»  le  2 S  Novembre  i853« 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  rfimpertnr  : 

ié€  Miniitrt  ucréLaire  d'état  au  département  d$  tintérimr^ 

Signé  F.  os  Psasiear. 


N*  927.  ^  DécnET  IMPÉRIAL  qai  approuve  îcs  Statuts  de  VAuodatûm 
reliqieusê  det  Damêi  Anglaim,  iiim  de  la  GooœptioB,  «amtaat 
à  Paris, 

Da  a3  Novembre  i853. 

NAPOLEON  »  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  voloaté  nationale, 
EupsABUR  DBS  FRANÇAIS,  à  toos  présents  et  à  venir,  salct« 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d^étal  au  département 
de  rinstniclion  publique  cl  des  cultes; 

Vu  la  loi  du  24  mai  i8a5  ; 

Vu  r.ipprobalion  donnée  par  rarclievêqne  de  Paris  aux  statuts  de 
Tassociation  des  Dannes  Anglaises»  dites  de  la  Conception,  à  Paris; 
Vu  lesdils  statuts; 

Considérant  que  l'association  des  Dames  Anglaises,  dites  de  la  Coth- 
cepiion,  dirigée  par  une  si]])éneure  locale,  est  soumise  pour  le  spiri^ 
tuel  à  la  juridiction  de  l'orci  naire; 

G>nsidérant  que  lesdits.jtatuts  ne  dérogent  point  aux  lois  de  TËtat 
et  ne  contiennent  rien  de  contraire  a  la  constitution  der£mpire,aus 
franchises,  libertés  et  maximes  de  Téglise  gallicane; 

Noire  Conseil  d*élai  eatendu, 

Avons  nécaéré  et  obgrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  1*'.  Les  statuts  de  Tassocialion  religieuse  des  Dames 
Anglaises,  dhes  de  la  Conception  ^  existant  à  Paris  (Seine),  rue 
des  Fossés-Saint-Victor ,  n**  a3 ,  dirigée  par  une  supérieure  locale 
et  ayant  pour  but  Tenseigneaient  dee  jeunes  filks,  sont  ap« 
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fnrouv^.  Ces  âUilQts,  démeiit  yérifiés  et  tels  qulls  ont  été  an* 

nexésau  présent  décret,  seront  enregistrés  et  transcrits  au  Conseil 
d'élat;  mention  de  ladite  transcriplion  sera  faite,  par  le  secré- 
taire général  du  Cens»  il,  sur  la  pièce  enregisMée. 

2.  Noire  mioi.^tre  secrétaire  d'état  au  déparlement  de  Tins- 
trnctioo  pubiîqae  et  des  cuites  est  chargé  de  rexéculioo  du  pré* 
sent  décret»  qui  sera  inséré  au  BnUetin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau,  le  23  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur  : 

^  Li  Ministre  aerétairt  ttétat  au  départemim 

dê  Vinitmc^  pmhUqoê  et  dât  cultes , 

Signé  H.  FoBioirL. 


N*  gs6.  DâeÊÊT  mmwèual  qwi  tMkmm  osmim  CommwMniè  ëngéê 
'par  me Supérènare loeah»  J^Attociaiimtreligiêatê'ém Ikm^i  Anghuuit 
iUti  de  la  ConeeplioD«  êxùltmi  à  Paris, 

Dn  a3  Novembrs  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Diea  et  la  volonté  nationale, 
EifPXRBini  BBS  FRANÇAIS ,  à  tons  présents  et  à  venir,  sàLinr. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 

de  rinslructioQ  publique  et  des  cultes; 

Vu  les  demandes  de  Tassociation  des  Dames  Anglaises,  dites  ée  la 
CûneepHon,  existant  k  Paris,  rue  des  FossésSaint- Victor,  n*  33,  en 
date  des  1 1  juillet  i8é6,  8  mars  iSSa  et  27  mai  t8^,  tendant  à  ob« 
teoir,  1*  sa.  recuanaissanoe  légale  comme  commonauté  à  supérieure 
ipeale;  a*  Tautorisation  d'accepter  le  1^  fait  en  sa  favour  par  la  dame 
veuve  Jacquot  Chênnevièn»  et  consistant  en  une  rente,  ancien 
cinq  pour  cent,  sur  FÉlat,  de  cent  cinquante-huit  francs; 

Vu.  le- testament  de  la  dame  venve  Jecf  ool  ée  Oma^vim,  en  date 
du  ao  mars  1 83a; 

Vu  Facte  de  décès  de  la  testatrice ,  en  date  du  S  seplembre  i843  ; 

Vu  le  consentement  donné  h  la  délivrance  du  legs  par  le  tuteur  dn 
petit-fils  et  unique  héritier  de  la  testatrice,  suivant  acte  notarié  des 
18  et  aa  janvier  i84é; 

Vu  les  pièces  et  documents  constatant  'tpue  Taisociation  existe  de 
fait  antérieurement  au  1*  janvier  1836; 

Vn  lès  statuts  de  cette  association ,  vérifiés  et  enregistrés  au  G>nseil 
d*étal  en  vertn  dn  décret  de  ce  jour  ; 


(  98«  ) 

Vu  le  procès-verbal  de  Tenquéle  de  commodo  et  incommodo,  qui  a  en 
lieu  à  i^aris,  du      novembre  au  a  décembre  1847; 

Vu  l'a  vu  de  la  commission  muoicipaie  de  Parit,  ea  dale  du  a  jiiiW 

let  i852  ; 

Va  l'état  des  reeeUes  et  des  dépentes  deTassoeialioa; 

Vu  ks  avis  de  Tarokevéque  de  Paris  et  du  préfet  de  la  Seine,  en 
date  des  a6  jnîllel  1847.  '01  juîllelel  19  nevembre  ië5a ,  et  a4  mai 
i853s 

Va  la  loi  du  a4  mai  iSaB; 

Vu  la  loi  du  i5  mar»  i85o,  bur  renseignement; 

Notre  Conseil  d*étai  entendu  • 

Atoks  nécaixé  et  naouiioiis  ce  qiii  suit  : 

Art.  l*'.  L^association  relîgiense  des  Daines  Anglaises ,  dites 

de  la  Conception,  existant  à  Paris  (Seine),  rue  des  Fossés- 
Saint- Victor ,  n**  23  ,  est  autorisée  comnie  communauté  dirigée 
par  une  supérieure  locale,  à  la  charge  do  se  conibrmer  aux  sta- 
tuts approuvés  pour  elle  par  décret  de  ce  jour. 

2.  La  supérieure  de  la  communauté  des  Dames  Anglaises, 
dites  is  la  Conception,  dont  le  siège  est  à  Paris,  est  autorisée  à 

accepter  le  le^s  fait  à  titre  gratuit  à  cette  communauté  par  la 
dame  Marie- Thérèse-NicolU  DuccUier,  veuve  du  sieur  Louis- 
François-Jean  Jucquol  de  Chennevicre ,  suivant  sou  testament  olo- 
graphe du  20  mars  i832,  et  consistant  en  une  renie  ancien 
cinq  pour  cent,  sur  TÉtat»  de  cent  cinquante-huit  francs. 

Cette  rente  sera  immatriculée  ta  nom  de  la  communauté  des 

Dames  Anglaises. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  déparlement  de  l  ins- 
truction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécutioa  du 
présent  décret»  qui  'sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau,  le  a 3  Novembre  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON* 

Par  l*Eniperear  s 

.  Le  Ministre  secrétaire    état  au  d^MU  tmmî 
dêtimtimBtioM  pM^etiaeÊlm» 

âigoé  II.  FoaiuuL. 
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39.  —  Déchet  i^vériAL  concernant  les /Maîtres  des  requêtes 
et  les  Auditeurs  au  Conseil  d'Etat, 

Du  3  5  Novembre  i853. 

POLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  el  la  volonté  nationale, 
Eun  jjes  Français,  à  lous  présents  et  à  venir,  salit. 

NS  DÉCRÉTÉ  el  DÉCRÉTONS  ce  qiii  suit  : 

r.  1*'.  Le  titre  de  maître  des  requêtes  en  service  extraor- 
e  pourra  être  conféré  aux  maître»  des  requêtes  en  service 
\ire  qui  seront  iippelés  à  une  fonction  permanente  les  obli- 
à  résider  hoi*8  Paris,  ou  qui  cesseront,  par  toute  autre 
,  d^appartenir  au  service  ordinaire  du  Conseil  d'état. 
Le  nombre  des  auditeurs  au  Conseil  d'étal  est  porté  à 
evingts,  vingt  de  première  classe,  soixante  de  deuxième 

• 

Nul  ne  sera  nommé  auditeur  s'il  n'est  âgé  de  vingt  ans  au 
>  et  sil  n a  été  re<^u  docteur  ou  licencié  dans  l'une  des 
es,  ou  admis  aux  écoles  polytechnique,  deSaint-Cyr  ou  na» 
ou  enfin  s'il  n*a  été  jugé  admissible  par  une  commission 
nen  conjposée  de  trois  membres  du  Conseil  d'état, 
seront  admis  à  subir  cet  examen  que  les  candidats  qui  au- 
Hé  préalablement  portés  sur  une  liste  agréée  par  nous. 
Indépendamment  de  leur  participation  aux  travaux  du 
îil,  les  auditeurs  peuvent  être  attachés  au  ministère  auquel 
ipond  la  section  à  laquelle  ils  appartiennent. 
Un  aiiditeur  sera  attaché  aux  préfectures  par  nous  dési- 

• 

•era  mis  à  la  disposition  du  préfet,  qui  pourra  le  charger  de 
lacer  provisoirement  les  sous-préfets  du  dépatlement  ab- 
ou  empêchés,  lui  confier  l'instruclion  d'affaires  adniinis- 
es  ou  conlentieuses ,  lui  donner  des  missions  dan»  le 
tement,  ou  lui  déléguer  dans  l'arrondissement  chef-lieu 
ues  unes  des  attributions  déférées  aux  sous-préfets, 
uditeur  assistera  aux  séances  du  conseil  de  préfecture  avec 
consultative-,  il  pourra,  dans  les  affaires  non  conlentieuses, 
iplir  les  fonctions  de  rapporteur. 

Les  auditeurs  placés  auprès  des  préfets  conformément  à 
-le  précédent  seront  considérés  comme  étant  en  mission  et 
Queront  d'appartenir  au  service  ordinaire  du  Conseil  d'état. 


(  ) 

8%  ne  font  partie  que  de  la  seconde  dasse,  ils  recevront  une 
indemnité  annuelle  é^ale  au  traitement  des  auditeurs  de  pre* 

mière  classe. 

Les  audi  leurs  qui  sernient  Domaiés  secrétaires  j;ciiéraux  de  pré- 
fecture, sous-préléls,  altuchés  de  léga'it)!!  ou  qui  seraient  appe- 
lés à  toute  autre  fonction  permanente  qui  les  obligerait  à  résider 
hors  de  Paris,  pourront  être  autorisés  par  nous  à  conserver  le 
titre  d*auditeur  en  service  extraordinaire. 
•  7.  Chaque  année  un  rapport  nous  sera  fait  parle  président 
du  CoDseil  d'état  sur  le  service  et  les  travaux  des  auditeurs. 

Ce  rapport  sera  remisa  notre  ministre  d'état,  qui  nous  le  pré- 
sentera avec  ses  observations. 

8.  Notre  niini&ire  d'état  est  chargé  de  Tcxécution  du  présent 
décret* 

Fait  an  palais  de  Fontainebleau,  le  35  Novembre  i853« 

Signé  NAPOLÉON* 

Par  l' Empereur  : 
U  MmUn  iélat. 
Signé  ÀCBiUB  FouLO* 


N*  qSo.  —  Décret  l'irp^nrAi  portant  pjvrofjation  de  la  Chambre 
temporaire  da  Tribatial  de  premiçrv  instance  de  Beionçon, 

Do  s6  Novembre  i8S3. 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale* 

Empereur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  veuir,  sallt. 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire  d*état 
au  départeinpit  de  la  jnetice; 

Vu  rordonnance  du  i3  août  iSAi  portant  création  d*une  <^mfars 
temporaire  an  tribunal  de  pfemière  tostanoe  de  Besançon  (Donbs); 

Vu  les  ordonnanees  des  a  noYembre  i84a,  7  novembie  iSAS, 
9noYembrei84A,  aSoctobre  i845,36oclobrB  i846, 19  octobre  18471 
1  arrêté  du  Président  du  Conseil ,  cliargé  du  Pouvoir  exécutif,  en  dais 
du  11  novembre  i848,  et  les  décrets  des  16  novembre  1849, 
37  novembre  i85o,  7  novembre  i85i  et  10  novembre  id52,  qui  ont 
successivement  proro«;é  ladite  chambre  ; 

Vu  le  rnpporl  du  procurenr  général  près  la  cour  impériale  de 
Besançon,  en  daledu  i'6  octobre  iô53,  ensemble  les  documents  joints 
audit  rapport  ; 
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Va  Vtaûà»  3^  de  la  M  do  90  arril  1810; 

Noire  Conseil  d'étal  entendu. 

Avons  vàctârà  el  oécairoiis  ce  qui  soit  : 

Abt.  P^  La  chambre  temporaire  créée,  par  ordonnance  du 
i3  août  i84i«  au  tril^uoal  de  première  iostaoce  de  Besançon  « 
et  successivement  prorogée  jusqu^à  ce  jour,  continuera  à  jrempUr 
ses  fonctions  pendant  nne  année;  à  Texpi ration  de  ce  temps, 

elle  cessera  de  plein  droit,  s'il  n'en  a  été  autrement  ordonné. 

2.  Noire  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire  d't  tat  au  dé- 
partement de  la  justice,  est  chargé  de  l'exécution  du  présent 
décret»  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  aujpalais  de  Fontainebleau,  le  26  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Li  Garde  des  sceaux.  Ministre  uerétain  d'élat 
am  dépurUmiU  de  la  jastiee. 

Signé  AsBATOCci* 


N*  g-ii.  —  DfiCBET  (conlre-sigué  par  le  ministre  de  la  justice) 
portant, 

1*  Que  M^Mane-Catherinê,  dite  Lanre,  et  M-  CharieS'EiiêiMê,  son 
frère,  sont  autorisés  à  ajouter  à  leurs  prénoms,  le  nom  patronymique 
de  Croizé: 

a*  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  pourvoir  devant  les  tribunaux 
pour  foire  opérer,  sur  les  registres  de  Tétat  civil,  les  diangcmenis 
résultant  du  présent  décret,  qu après  lexpiration  des  délais  ftxés  par 
la  loi  du  1 1  germinal  an  xi ,  ei  en  justifiant  qu'aucune  opposition  n*a 
M  formée  devant  le  Con»eU  d*éut.  [Paris,  28  Àcât  1848.) 


N*  gSa.  —  DÉcnET  impérial  {coiilre-si<jné  par  le  ministre  de  l'agri- 
cullurc,  du  commerce  el  des  IravauiL  publicit)  porlant, 

i*Qu*il  sera  procédés  la  reciSOcalion  de  la  roule  impériale  n*  i63» 
de  Rennes  à  Angers,  dans  la  travcr.<«  de  Rennes,  suivant  la  direction 
générale  indiqués  en  rouge  sur  le  plan  visé  par  le  préfet,  le  i3  mai 
t853; 

a*  Qne  Vadminislrallon  est  autorisée  k  faire  Tacquisition  des  ter- 
^ns  et  bâtiments  nécessaires  à  cette  rectilicalion,  en  se  conformant 
*  aux  dispositions  des  litres  il  et  suivants  de  la  loi  du  3  mai  i84i» 


(  MO  ) 

V  sur  Texproprialion  pour  cause  d'utilité  publique.  (Sautt-Cloud,  Î9  Oe* 


N*  933.  —  DicRBT  iifpiRiAL  (contre-signé  par  le  ministre  do  Tagn* 
eultnre,  du  oonunérce  et  des  travaux  publics)  poriant, 

1*  Qtril  sera  procédé  à  In  rectification  de  la  côte  de  Belcbamp, 
route  dépnrtemenlale  de  la  Meurthe  n*  Qt  de  Lunévilie  à  Cbarnes, 
svîvaol  la  direction  générale  indiquée  en  rouge  sur  le  plan  visé  par 
Tingénieur  en  chef,  le  10  janNÎer  i853; 

9*  Que  radminiMration  est  autorisée  à  faire  recquisition  des  ter- 
rains etbÂtinkents  nécessaires  à  celle  reclificaiion,  en  se  conformant 
aux  dispositions  des  titres  11  et  suivants  de  la  loi  du  3  mai  18^1, 
sur  rc'xpropriatioD  pour  cause  d'utilité  publique.  (Sabu-Cloud^  29  Oc- 
tobre £653.)  .  . 


N*  gS/i.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  (coiUrc-sii^né  par  le  iniî\islre  de  l'agricul- 
ture, du  commerce  et  des  Iravaux  publics)  portant, 

1*  Qu'il  sera  procédé  a  la  rectiiicalion  de  la  route  dépari ementale 
des  Pyrénées-Orientales  n*  1,  de  Notre-Dame-du-Reœède  à  la  mer. 
dans  la  traverse  de  Rivesaltes,  suivant  la  direction  générale  indiquée 
en  rouge  sur  le  plan  visé  par  Tingénieur  en  chef,  le  3o  avril  i853; 

9*  Que  radminislration  est  autorisée  à  faire  Tacquisition  des  ter- 
rains et  bâtiments  nécessaires  à  celte  rcctitlcaliont  en  se  conformant 
aux  dispositions  des  litres  11  et  suivants  de  la  loi  du  3  niai  id4it 
surTexpropriation  pour  cause  d*utilité  publique.  (5aiA(-C7oad«  ft9  Oc- 


N*  935.  — DÉCRET  IMPÉRIAL  ( coiilrc-signé  parle  ministre  de  l'agri- 
culture «  du  commerce  et  dps  travaui  pubÛcs)  portant, 

1*  Qo*il  sera  procédé  à  la  rectification  de  la  roule  départementale 
du  Rhône  n*  8,  de  Tarare  k  Tbixy ,  entre  ie  moulin  de  Brigade  et  le 
pont  Mondet,  suivant  la  direetion  générale  indiquée  par  des  lignes 
rouges  modifiées  en  bleu  sur  le  plan  qne  Tingénieur  en  chef  a  YÎsé 
ie  37  décembre  i85a  ; 

a*  Que  radmtnistration  est  autorisée  à  faire  l'acquisition  des  ter- 
rains et  bâtiments  nécessaires  â  cette  rectification,  en  se  conformant 
aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  3  mai  i84i. 
'  sur  l'expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  [Saint-Chui,  29  Oc- 
tobn  i853,  ) 


N*  936.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  (contrc  signé  par  le  mini'^lre  de  l'agri- 
cuUure«  du  commerce  et  des  iravaui  publics)  poctani  qu^ii  j  a 
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Qfgtuce  de  prendre  possession  «  pour  rétahlisscmeiit  dn  chemin  de 
fer  de  Paris  à  Chorbourg,  de  huit  parcelles  de  terrains  non  bâtis, 
situées  sur  le  territoire  des  communes  de  Sainl-Eiier  et  do  Conchns 
(département  de  l'Eure)  el  désignées  dans  un  plan  et  un  état  par- 
cellaires qui  resterool  annexés  au  décret.  ISaint  Cload,  29  Octobre 
i853.) 


987.  —  DicRBT  iMYéuAL  (coDtr«>signé  par  le  minislre  de  Tagri- 
cullare,  do  commerce  et  des  travaux  publics)  portant  qu*il  y  a 
urgence  de  prendre  possession,  poor  l'établissement  du  chemin  de  . 
fer  de  Bordeaux  à  Bayonne,  de  plusieurs  parcelles  de  terrains  non 
bAtis,  appartenant  à  divers  et  situées  sur  les  territoires  des-  com- 
munes de  Saint-Paul,  Mées,  Rivière,  Saubusse,  Saint- Vincent-de- 
Tjrosse  et  Labenne  (arrondissement  de  Dax,  département  des 
Landes) ,  lesdites  parcelles  désignées  dans  six  états  parcellaires  qui 
resteront  annexés  au  décret.  {Smnt-Chud,  29  (kmre  iS5S.) 


N'  938.  —  DÉCRET  iMPÉniAL  (conJre-.sigiié  par  le  ministre  de  l'agri- 
'  culture,  du  commerce  cl  des  tra\aux  publics)  portant, 

1*  Quii  sera  procédé  k  la  rectification  des  rampes  du  col  de  Ja 
Penne,  route  départementale  de  la  Drôme  n*  5,  du  Buis  au  pont  de 
Bonpas,  suivant  la  direction  générale  indiquée  par  un  trait  rouge 
pointillé  sur  le  plan  que  Tingénieur  en  chef  a  visé  le  i5  mars  i85a; 

a*  Que  Tadministralion  est  autorisée  à  faire  Tacquisition  des  terrains 
et  bâtiments  nécessaires  à  l'exécution  de  cette  entreprise,  en  se  con- 
formant aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  3  mai 
184 11  sur  lexpropriation pour  Cause  d*uttli(é  publique.  [Saint-Cloud, 
S  Novembre  i853,) 


)|«  gSg.  —  DÉCRBT  iMPéRiAL  (contre  signe  par  le  ministre  de  Tins* 
truction  publique  el  des  rultes)  portant  que  les  deux  bourses  mises  i  la 
charge  delà  ville  de  Saintes  dans  son  collège,  par  ordonnance  du 
37  février  i83i  (1),  sont  supprimées,  sous  la  réserve  des  droits 
des  titulaires  actuels.  (6aini-Cload,  5  Novembre  1853.  ) 


N*  940.  «^DécRET  lupéftiAL  (contre-signé  par  ie  ministre  de  Tins- 

-truction  publique  et  des  cultes)  portant: 

Art.  1".  Le  département  de  la  Manche  est  autorisé  à  fonder  à 


(1)  a*  sérUf  s'  pariia,  BuU«      a*  iUs* 


lées  à  chacun  des  arrondissements  du  département. 

2.  Pour  couvrir  les  dépenses  de  cette  fondation ,  il  sera  porté  annael- 
iemenl  an  budget  du  départemeoi  de  la  Manche  l'allocatioa  néces* 
$âîre  pour  Tentretien  desdiies  bourses,  eooibrméiDeni  aux  pracrip- 
tions  du  décret  du  16  avril  i853  (i). 

5.  Les  bourses  dont  il  s'agit  seront  concédées  dans  les  formes 
prescrites  par  les  décrets  cl  règlements  qui  régissent  let  bourses  dé> 
partementales.  (FoniaÛMbleaa,  22  iVoMsUrs  iS53,) 


(1)  Bull.  38,  n*  336. 


Cerlifié  conforme  : 
Paris,  le  3  '  Décembre  i863. 

Le  Garde  (les  Sceaux,  Minislre  Sccn'laire 
délai  au  département  de  la  Jastice, 


ABBATUCCL 


*Ccttedataehlesi1edalarieqilHm  du  Bollecia 
an  ministère  de  la  iaatios. 


IifPUiaitiiiiréaiau.»SI>éMère  sSSI* 
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N*  9^1. —  Déchet  impérial  portant  promulgation  de  la  Convention 
conclae  entre  la  France  et  le  Grand-Duché  d'Oldenbourg,  pour  la 
garantie  réciproque  de  la  propriété  des  Œuvres  d'esprit  et  d'art. 

Du  3o  ^iovembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Diea  et  la  voloAté  nationale  « 
Empbbsur  des  FiuuiçAiSt  à  tous  présents  et  à  venir,  salut.  « 

Sur  le  rapport  de  notre  miniâtre  secrétaire  d'état  au  déparlement  des 
affaires  étrangères , 

Avons  Dichéri  et  DicRitONS  ce      suit  : 

Art.  1*.  La  Convention  conclue,  le  i**  joillet  i853,  entre 
)â  France  et  le  grand-dnché  d*Oldenboarg,  pour  la  garantie  ré- 
ciproque de  la  propriété  des  œuvres  d  esprit  et  d^art,  ayant  été 

raliGée  par  les  deux  Gouvernements  contractants,  et  les  ratifi- 
cations respectives  ayant  été  échangées  le  8  novembre  i853,  la- 
dite Convention  I  dont  la  teneur  suit,  recevra  sa  pleine  et  entière 
exécution. 

CONVENTION. 

Se  Majesté  l*Emperonr  des  Français  et  Son  Altesse  Royale  le 
6rand*Doc  d'Oldenbourg ,  également  animés  du  désir  de  pro- 
téger les  sciences  et  les  arts,  et  d'encourager  les  entreprises 
utiles  qui  s'y  rapportent,  ont,  à  cette  fin,  résolu  d'adopter,  d'un 
commun  accord»  les  mesures  les  plus  propres  à  garantir  dans 
les  deux  pays ,  aux  auteurs  ou  à  leurs  ayants  cause ,  la  propriété 
des  œuvres  littéraires  ou  artistiques  publiées  pour  la  première 
fois  en  France  on  dans  le  grand-duché  dOldenbonig. 

XP  Série.  69 
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thmmlmU  tb  Mit  mmmé  Itwrt  plé<ip<*tûliMfii,  mmkt 

Sa  Majesté  i*EmpeFei]r  de$  Français,  le  sîeor  Pierre-Edùaard 

Cintrât,  son  Envoyé  extraordinaire  et  Ministre  plénipotentiaire 
près  son  Altesse  Royale  le  Grand  Duc  d'Oldenbourg,  Ollicicr  de 
Tordre  impérial  de  la  Légion  d  honneur,  commandeur  de  1  ordre 
royal  du  Danuebrog  de  Danemark; 

Et  son  Altesse  Royale  le  Grand-Duc  dOldeoboaiy,  le  sieur 
Pierrê-Frédirio-Louis  de  Rôsiingp  Chevalier  de  son  ordre,  Com- 
mandear  de  TAîgle  ronge  de  Prusse  et  de  Tordre  de  la  Branche 
Emestine  de  la  Maison  de  Saxe,  son  Conseiller  d*état  et  Cham- 
bellan, Cbefdu  département  des  afTaires  étranj^ères; 

Lesquels,  après  s'être  communiqué  leurs  pleins  pouvoirs  res- 
pectifs, trouvés  en  bonne  et  due  forme,  sont  convenus  des  ar- 
ticles suivants  : 

Art.  i".  Le  droit  exclusif  des  auteurs  de  publier  {ven^iel- 
fàltigen  ]  leurs  ouvrages  d'esprit  ou  dart,  tels  que  livres,  écrits, 
œuvres  dramatiques,  compositions  musicales,  tableaux,  gravures, 
lithographies,  dessins,  travaux  de  sculpture,  et  autres  prodac* 
tiens  littéraires  et  artistiques,  sera  protégé  réciproquement  dans 
les  deux  États,  de  telle  sorte  que  la  réimpression  et  la  reproduc- 
tion illicites  des  œuvres  publiées  primitivement  dans  Tun  d*eux 
seront  assimilées  dans  Tautre  à  la  réimpression  et  à  fa  reproduc- 
tion illicites  des  ouvrages  nationaux  ;  et,  dès  lors,  toutes  les  lois, 
ordonnances  et  stipulations  aujourd'hui  existantes,  ou  qui  pour- 
raient, parla  suite,  être  promulguées,  an  sujet  du  droit  exclusif 
do  publication  des  œuvres  littéraires  et  artistiques,  seront  appli- 
cables à  cette  contrefaçon. 

Les  représentants  légaux  ou  les  ayants  cause  des  auteurs  d*<ani- 
vrei  intellectuelles  ou  artistiques  jouiront,  sous  tous  les  rap* 
ports,  des  mêmes  droits  que  les  auteurs  eux-mêmes. 

2.  Les  stipulations  de  l'article  s'appliqueront  également 
à  la  représentation  ou  exécution  des  œuvres  dramatiques  ou 
musicaies,  en  tant  que  les  lois  de  chacun  des  deux  États 
garantissent,  ou  gamnliront  par  la  suite*  protection  aux  oMsms 
snsditet  exécutées  on  PS[^entées  pour  la  premièra  fois  sur  les 
territoires  respectifs. 

3.  Pour  assurer  à  tous  ouvrages  intellectuels  ou  artistiques 
la  protection  stipulée  dans  les  articles  précédents,  lents  auteurs 
devront  établir  au  besoin,  par  un  témoignage  émanant  d^une 
autorité  piAlique,  que  fouvragc  en  question  est  une  œuvre  ori* 
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fhale,  qni,  dMAlepa|S  où  elle  a  été  paUlé*,  joaii  de 
teclion  légale  contre  la  contrefaçon  oa  réimpiicafûm  tMifjtt 

é.  UexposiiJon  et  la  vente  de  réimpressions  et  reproductions 

illicites  des  œuvres  indiquées  daos  l'article  x"  sont  prohi- 
bées dans  les  deux  Elats,  sans  qu'il  y  ait  à  distinguer  si  ces 
réimpressions  et  reproductions  proyienneut  de  ïw  dçs  Ët^its 
mêmes  ou  de  tout  autre,  pays. 

i.  Les  daux  hante»  parties  oon^nctantes  s'engagent  k  ,«afW£r, 

par  tous  les  moyens  en  leur  pouvoir,  l'exécution  des  stipulations 
contenues  dans  les  articles  précédents,  et  à  faire  jouir  récipro- 
quement leurs  ressortissants  de  la  protection  légale  assuré^  aux 
nationaux. 

Les  triboaanx  de  chaque  pays  auront  à  dédder.'faprès  la 
législation  existant,  la  question  de  contrefaçon  on  de  reproduc- 
tion illicite. 

6.  La  présente  Convention  ne  pourra  iair-e  obstacle  k  la  pu- 
Uication  ou  à  la  vente  des  réimpressions  ou  reproductions  qui 
Auraient  été  d^à  publiées,  introduites  ou  commandées, «n  tout 
on  en  partie,  dans  chacun  des  deux  Étais,  antérieurement  à  «a 
publication. 

Les  deux  hautes  parties  contractantes  se  réservent  de  s'en- 
tendre suf  la  fixation  d'un  délai  après  lequel  la  vente  des  réini- 
pressiops  ^  reproductions  indiquées  dans  le  présent  article  ne 
pourra  plus  avoir  lieu. 

7.  Pour  faciliter  l'exécution  de  ce  traité,  les  deux  hantes 
parties  contractantes  se  communiqueront  respectivement  les 
lois  et  ordonnances  que  chacune  d'elles  aurait  ou  pourrait,  à 
Taveoir,  promulguer  pour  garantir  le  commerce  légitime  contre 
la  réimpression  et  la  reproduction  illicites. 

8.  Les  stipulations  de  ce  traité  ne  sauraient  infirmer  le  droit 
des  deux  hautes  parties  contractantes  de  surveiller,  de  permettre 
ou  d'interdire,  à  leur  convenance,  par  des  mesures  législatives  ou 
administratives,  le  conunerie^  la  représentation,  i'«xpMtion 
[feilhaltung)  on  la  vente  de  reproductions  littéraires  on  artis- 
liqoei.  ... 

De  même,  aucune  des  slipulations  de  la  présente  Conven- 
tion ne  saurait  être  interprétée  de  manière  à  contester  le  droit 
des  hautes  parties  contractantes  de  prohibi  r  l'importation  sur 

leur  piopie  tamtoîiie      livfv  que  leur  l^iislation  intérieuxe 

69. 
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ou  des  traités  avec  d  autres  États  feraient  entrer  dans  la  catégorie 
des  reproductions  illicitei^ 

9.  Les  Etats  germaniques  qui  seraient  disposés  à  adhérer  à 
la  présente  Convention  y  seront  admis. 

Le  Gouvernement  de  Son  Altesse  Royale  le  Grand-Doc  d*(M- 
denboui^  s'engage  à  employer  ses  bons  offices  pour  déterminer» 
dans  le  plus  bref  délai  possible.  Faccession  des  autres  Gouver- 
nements germaniques ,  et  cela  dans  la  ferme  qui  paraîtra  la  plos 

propre  à  amener  ce  résultat. 

10.  La  présente  Convention  restera  en  vigueur  pendaiit  sis 
ans  à  partir  du  jour  de  sa  mise  à  esécnlion.  et  un  an  encore 
après  la  dénonciation  qui  pourrait  en  avoir  été  faite  par  Tune 

ou  Tautre  des  hautes  parties  coulractantes,  postérieurement  à 
ce  terme. 

Un  an  après  Téchange  des  ratifications,  le  présent  traité  sera 
f objet  d*un  travail  de  révision;  et  si,  contre  toute  attente,  les 
nouvelles  stipulations  qui  seraient  alors  jugées  nécessaires  ne 
pouvaient  y  être  introduites  d*oh  commun  accord ,  les  deux 

hautes  parties  contractantes  auraient  respectivement  la  faculté 
d'en  faire  cesser  les  eilets. 

La  même  faculté  existera  également  dans  le  cas  où  les  fan& 
respectif  des  droits  perçus  actuellement  pour  rimportatîon  des 
livres  et  autres  œuvres  désignées  dans  f  article  i**  subiraient  des 
augmentations. 

1 1.  La  présente  Convention  sera  ratifiée  et  Téchange  des  ra- 
tifications  aura  lien  à  Oldenbouig  dans  le  délai  de  deux  mois  au 
plus  tard. 

Après  l'échange  des  ratifications,  le  présent  traité  sera  publié 
par  les  deux  hautes  parties  contractantes  aussitôt  que  possible, 
et  il  sera  mis  en  vigueur  après  la  publication  accomplie  dans  les 
deux  États. 

Fait  à  Uambouig,  le  i*' juillet  i853. 

En  foi  de  quoi,  les  plénipotentiaires  ont  signé  et  apposé  \m 
sceau  de  leoii  armes. 

(L.  S.)  Signé  Éd.  Cihtrat. 
(L,  &)  Sigaé  na  Rossoio. 
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S.  Notre  garde  des  sceaox,  ministre  secrétaire  d^état  an  dé- 
partement de  la  justice,  et  notre  ministre  secrétaire  d'état  au 
département  des  affaires  étrangères,  sont  chargés,  chacun  en  ce 
qui  le  concerne»  de  Texéculion  du  présent  décret. 

Fait  à  Fontainebleau ,  le  3o  Novembre  iâ53. 

Signé  NAPOLÉON. 

yoetscaUé  dn grand  seamt  FvfEnptmr: 

LêGiu^dut9i§M»,MBmtni$k        Lê  Miniitrê  in  a/mm  étnm^km$ 
jattkê.  Signé  Dnovn  w  Lhois. 

Signé  AaaAxoca* 


h"  9^2.  —  Décret  iMPéniAi  qui  rèrjh  définitivement  les  Beceites  et  les 
Dépenses  de  ïlnstrmùoh  primaire  à  la  charge  de$  D^KOiênmtts  [tour 
i^iXêreicé  i852* 

Da  i5  Nofeaibitt  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natioanle» 
Eifpjuuiim  DB8  Français,  à  tpos  présents  et  à. venir»  salot. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département 
de  Tinstraction  pnbliqne  et  des  cultes; 

Vu  la  loi  du  10  mai  iS38,  article  ; 

Vu  le  règlement  de  comptabilité  du  ministère  de  i*Histraolioii 
pobliipie»  en  date  du  16  décembre  iS4t  (article  ad7). 

Avons  DÉcain  et  nicaviONS  ce  qui  suit  1 


Art.  l*'.  Les  recettes  et  les  dépenses  de  rinstractioii  pri- 
maire à  la  charge  des  départements,  pour  rexercice  i852, 
formant  le  cbapitre  xviii  du  budget  du  ministère  de  rinslruction 
publique,  sont  détinilivement  léglées  ainsi  qu'il  suit,  confur- 
mément  anx  résultats  et  décisions  exprimés  aux  comptes  dé* 
partementaux  entendus,  débattus  et  provisoirement  arrêtés  par 
les  conseils  généraux  dans  leur  dernière  i^ion,  savoir  : 
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DirABTiaiBTt. 


Aîo  

Aisne  

AlUtr  

AlpM  (DauM-). 
Mpt»  (  HtutM-) 
ArtUchc 

Ardennet  

Ariéfe  

Aulx  ......... 

Aud«  

Avfyroo 

Caivsdot..  

CaoUl  

Char«ot«  

Cliar«n(«-Infênear«  

Cher  

Corrrie  

CorM  

CAte^l'Or  

CAlm-du-Nonl  

CreuM  

DorJngne  

Doubt  

Dri^me  

Eur«  

Eure-et-Loir  

Fini>tèr«  

G«rd  

Garonne  (  Haute- )  

G«r«  

Gironde  

Ilrraull  

Ille-«t-Vilaine  

Indre  • 

lMdr*i«UL«ir>.  

Isère  

Jura.  

Landra  

I.oir-el-Cher  

Loire  , 

Loir«  (  Haute  )  

Loire- Iaférieur«  , 

Loiret  

Lot  

Lot-et-Garonne  

Lotère  

Mftine-et-Loire  

Manche  

Marne  • 

Marna  (  Haut»-)  • 

Mayenne  '  

Afeurlhe  

M  ruse  • 

Morbihan  

Moaclle  

Nièvre  

Nord  

Oi»e  

Orne  

rai-de-C«lau  
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2.  Notre  ininibtre  de  1  instruction  pubiiq[ue  et  de»  cuites 
chargé  de  rexécution  du  présent  décret. 

Fait  an  palais  de  Fontainebleau»  le  i5  Novembre  i863. 

Signé  N.\POLÉON. 
Par  rEmperear  : 

Le  Mmistn  de  tinstmciion  pnhli^we  et  det  caUee^ 
Signé  U.  FoRTOOL. 


N*  943.  —  Décret  impérial  relatif  à  l'échange  des  Correspondances 
entre  la  France  et  la  Guyane  française,  et  les  (les  ^aint-Picm  U 
Miqaelon,  par  la  voie  de  l'Angleterre, 

Da  91  Novenobra  iS53« 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EiiP£REun  D£S  FfiAHÇAiâ»  à  tous  préscuts  et  à  venir,  salut. 

Vu  la  Convention  de  posie  condue,  le  3  avril  i843  (1),  entre  la 
France  et  la  Grande-Bretagne; 


(1)  uT  léste»  BttU.  aooo,  n*  io»6a9. 


(  1000  ) 

Va  les  diverses  convenlions  qui  règlent  Téchange  des  eomiipoa- 
dances  entre  radministration  des  postes  de  Fraooe  et  \»  administra- 
tions des  postes  des  Pays  Bas,  de  Belgique,  de  Prusse,  de  la  Tour-el- 
Taxis,  de  Bavière,  du  grand-duché  de  Bade,  djAutriche,  de  Suisse, 
de  Ssidaigne,  du  g rand-duclié  de  Toscane,  des  Etats-Pontificaux,  des 
Deux-Sicil^s,  de  Grèce  et  d* Espagne; 

Vu  les  lois  des  i4  floréal  an  x  [à  mai  1803]  et  3o  mai  i838; 

Vu  Tartide  4  de  la  loi  du  3  mai  t853; 

Vu  notre  décret,  en  date  du  a  a  juin  i85S  (1) .  portant  dispositioat 
sur  le  mode  de  correspondance  entre  la  France  et  la  Ifartinique,  la 
Guadeloupe,  le  Sénégal  et  les  établissements  (irançaîs  de  i*lnde,  par 

la  voie  des  paquebots  anglais; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  des  finances  et  de  notre  ministre 
de  la  marine  et  des  colonies , 

Avons  DÉcnÉTii  et  decrëtons  ce  qui  suit  : 

Art.  l**.  A  partir  du  i*' janvier  i854,  il  y  aura  un  échange 
périodique  et  régulier  de  dépêches  entre  la  France  et  la  Guyane 
française*  et  les  lies  Saint-Pierre  et  Miquelon,  par  la  voie  de 
rAnglftem». 

2.  Les  dépèches  désignées  dans  l'arlicle  précédent  pourront 
contenir  des  lelires  ordinaires,  des  lettres  chargées,  des  jour- 
naux, des  bulletins  de  bourse  et  des  prix-courants. 

3.  Les  dispositions  de  noire  décret  du  22  juin  i853,  rela- 
tives aux  lettres  ordinaires,  aux  lettres  chargées,  aux  journaux, 
bulletins  de  bourse  et  prix-courants  compris  dans  les  dépêches 
échangées  entre  la  France  et  les  colonies  de  la  Martinique,  de 
la  Guadeloupe  et  du  Sénégal ,  par  la  voie  de  TAngleterre,  seront 
applicables  aux  correspondances  de  même  nature  comprises 
dans  les  dépêches  que  la  Trance  échangera  par  ladite  voie  avec 
la  Guyane  française  et  les  îles  Saint  Pierre  et  Miquelon. 

4*  Toutes  dispositions  contraires  au  présent  décret  sont  et 
demeurent  abrogées. 

5.  Nos  ministres  secrétaires  d*état  anx  départements  des 
finances,  delà  marine  et  des  colonies,  sont  chargés,  chacun  en 
ce  qui  le  concerne,  de  fexébution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau,  le  21  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Pkr  rEmperear  t 
Le  Ministrt  acrétain  i^élat  m  dépariement  des  Jiiumcts  « 

Signé  BiMEAC. 

(1)  u*  séri«,  Bull.  6g,  n*  O09. 
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N*944.— *  Dicm  tMPiMTAi  qmétàhUt  m  Gawmù  (  Donii)  m  Bmta» 
09  vérification  poar  la  sortie  des  Dvissoiu  êxpéiiées  i^'étnmgsT  m  Jmyt 
ekuê  é$s  droilt  d$  ehrevialion  «t  de  eamomnuUùm. 

Du  ai  Novembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nadonale, 
EMPBMim  DIS  Fbaxça»,  à  tons  présents  et  à  venir»  saint 

Vu  les  articles  5,  8  et  87  de  la  loi  du  a8  avril  1816 ,  sur  Ips  bois- 
sons,  et  les  articles  a  et  3  de  rordonnance  du  11  juin  de  la  même 
année  (1); 

Vu  le  tableau  des  points  de  sortie  pour  Texportation  des  boissons, 
annexé  à  rordotinance  du  a8  décembre  1818  (2),  ainsi  que  les  modi- 
fications qui  j  ont  été  apportées  par  les  ordonnances  et  arrêtés  sub- 
séquents ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*élat  au  département 

des  finances, 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  l*'.  U  sera  établi  an  Gonmois,  arrondissement  de  Uont- 
béliard  (Donbs),  nn  bureau  de  vériBcation  pour  la  sortie  des 

boissons  expédiées  à  Tétranger,  en  franchise  des  droits  de  cir- 
culation et  de  consonimatioD ,  aux  ternies  des  articles  5 ,  8  et 
87  de  la  loi  du  28  avril  1816. 

2.  Notre  niinisli^  secrétaire  d'état  au  département  des 
finances  est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret,  qui  sera 
inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  an  palais  de  Fontainebleau,  le  21  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur: 
Le  Miidstrt  stcréiaire  d état  au  déparlement  des  finances^ 

Signé  BlNEAD. 

N*  g/iS.  —  DécnsT  IMPiniAt  qui  ouvre  aa  Budget  du  Ministère  des 
Finances  t  pour  l'exercice  i852,  deux  chapitres  desfinds  à  recevoir 
l'imputation  des  payements  faits  poar  rappels  d'arrcrarjrs  de  Rentes 
'viagères  et  de  Pensions  qai  se  rapportent  à  des  exercices  clos. 

De  ai  Novembre  i853. 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale , 
Empereur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  venir»  salut. 

Vu  rartide  9  de  la  loi  du  8  juillet  1837,  aux  termes  duquel  la  dé- 
fi) TU* série,  Bull.  g3,  D**  811. 
(s)  fur  série,  Bull.  373,  a*  io,5a3. 


(  1002  ) 

pense  servant  de  base  au  règlement  des  crédits  de  chaque  exercice, 
pour  le  service  de  la  dette  viaîière  et  des  pensions,  et  pour  celui  de  la 
solde  et  autres  déjDenses  payables  sur  revues,  ne  se  composera  que 
des  payements  effectués  jusqu'à  l  époque  de  sa  clôture  ;  les  rappels 
d'arrérages  payés  sur  ces  mêmes  exercices  d'après  les  droits  uliérieu- 
rement  constatés  devant  ronlinuer  d'èlre  imputés  sur  les  en  dits  de 
l'exercice  courant  et  le  tr.însjiort  en  être  ellectué,  en  fin  d'exercice, 
à  un  cliapitrô  spécial,  au  moyen  d'un  virement  de  crédit  à  soumettre, 
chaque  aooée,  à  la  «aociioa  Ugiâlative  ikv«o  le  régieoMiU  de  iewcice 
•xpiré  ; 

Vu  Tarticle  i03  de  l'ordonnance  du  3i  mai  i838  (i)  portant  rè* 
glement  sur  la  compUhililé  publique  ; 

G>nsidéraQt  qu*il  v  a  lieu,  en  ce  qui  concerne  les  renies  viagères 
et  ]gi  peniions,  d'appliquar  les  dispositions  ci-dessus  à  l'exercice  i65a, 
qui  a  alleint  le  terme  de  sa  clôture  et  dont  le  règlement  doit  étreinooi- 
aamment  présenté  aa  Gorpa  législatif; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'élat  des  finaneee» 

DÉCRÈTE  : 

Art.  l**.  n  est  ouvert  au  budget  du  ministère  des  finances» 
pour  Texerdce  i85a»  deux  nouveaux  chapitres  spédalement 
destinés  \  recevoir  Timputation  des  payements  faits  pendant 

cet  exercice  pour  rappels  d'ai  rérages  de  rentes  viagères  et  de 
pensions  qui  se  rapporlent  à  des  exercices  clos. 
Ces  chapitres  seront  intitulés  : 

Rappels  â*arréng€$  de  reniée  viagène  étewercicM  dos. 
Rappels  iarrérages  de  pensioiu  d'exercices  clos, 

2.  Les  payements  effectués  pour  ces  rappeb  d'arrérages  mon- 
tântt  d*aprèsle  tableau  drannexé,  à  la  somme  de  cent  cinquante 
et  m  mille  neuf  cent  quarante^nq  francs  quatre-vingt-donie 

centimes  (151,945^92'),  sont,  en  conséquence,  déduits  des 
chapitres  ordinaires  ouverts  au  budget  de  1  exercice  i852,  pour 
les  rentes  viagères  et  It's  pensions,  et  appliqués,  comme  il  suit, 
aux  nouveaux  chapitres  désignés  par  raiticle  précédent  : 

Rappels  d'arvénfw  de  raslts  viaglm  d'eameas  dos. .  •  •  «  35,743^  S4* 
Rappels  d'arrérages  de  pensions  d^eievcices  dos.   118,197  08 

Total   1 5 1,^4  5  91 

3.  Sur  les  crédits  ouverts  par  la  loi  de  finances  et  par  des 
lois  spéciales  pour  le  service  des  rentes  viagères  et  des  pensions 


(1)  u*  «ériOffioU.  579 ,  n*  7437. 
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pendant  Pannée.  i852 ,  une  somme  de  cent  cinquante  et  nr^ 

mille  neuf  cent  quarante-cinq  francs  quatre-vingt-douze  cen- 
times csl  transportée  aux  deux  chapitres  ci-dessus,  et  annulée 
aux  chapitres  suivants  : 


RentM  viagères.. 


Penfions 
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Total   i5i»q45  9s 


4»  Notre  miniaire  secrétaire  d*état  au  département  des 
finances  est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret,  qui  sera 

inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  an  palais  de  FontaineUeeut  le  ai  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Ptrr£mpereiirs 

Le  MiaisUe  secrétain  éiétat  au  diparLemint  du  Jiaancés, 

Signé  BoiB&u.  ' 
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N*  9^6.  —  DicnET  impertal  relatif  à  l'entretien  d'uM  eertm  momÊn 
de  Bourses  et  de  /raclions  de  Bonnet  dmt  VEcoU  dê  mmiqme  ivIiyMf» 
fondée  à  Paris  par  Ai.  Niedermisyer. 

Du  28  Novembre  i853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Emfbbsub  DB3  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département 

de  1  instruction  publique  et  des  culles; 

Considérant  cpie  Fécole  de  musîi{ue  religieuse  fondée  à  Paris  par 
M.  Nied$nMjer  est  appelée  à  rendre  d*importants  serrioes  au  donUe 

point  de  voe  de  la  religion  et  de  Tart, 

Avons  DÉcaÉia  et  oécnÉTOiis  ce  qui  suit  : 

Akt.  I".  A  dater  du  i"  décembre  procbaio ,  î!  sera  accordé, 
sur  les  fonds  du  chapitre  ix  du  budget  des  cultes,  une  alloca- 
tion annuelle  de  dix-huit  mille  francs,  pour  Tentretien  d*un 
certain  nombre  de  bourses  et  de  fractions  de  bourses  dans réoole 
de  musique  religieuse  fondée  à  Paris  par  M.  NUdêrmeyw. 

2.  Ces  bourses  et  ces  fractions  de  bourses  seront  accordées, 
sur  favis  des  arcbevéques  et  évéques,  par  noire  ministre  secré* 
taire  d*élat  au  déparlement  de  l'instruction  publique  et  des 
cultes ,  qui  réglera  les  conditions  d'admission  des  candidats. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  déparlenient  de  Tins- 
truction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Tcxécution  du  pré- 
sent décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau,  le  26  fiiovembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 
Le  Mbdirire  tecrMre  Hlai  aa  d^taiemau 
dê  tmetmedon  fmhlifÊeet  det  eeUet» 
Signé  H.  FOETOOL. 


N*  gi'j^'^DécnET  IMPERTAL  qai  aatorite,  comme  Congrégation  diri^ 
par  une  Sapéneare  générale,  l'Auoeiaiion.  des  Smun  da  7rèf*jS«nf- 
Cmat^Mariê,  emtant  à  Gap, 

Da  99  Novembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grice  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Emperbub  DBS  Frahçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Snr  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  rinstmelion  publique  etdesoultes^ 


.  kju^  jd  by  Google 


B.     log.  (  ioo5  ) 

Vn  la  demande  formée,  le  6  février  1 853,  par  le  conseil  d'admi- 

nwtruliun  de  rassocialion  des  sœurs  du  Très-Saint-Cœur-de-Marie ,  à 
Gap,  daos  le  but  d'être  autorUée  comme  congrégalioa  à  supérieure 
générale; 

Vu  la  déclaration  des  membres  de  cette  association  portant  qu* elles 
adoptent  les  statuts  de  la  congrégation  des  sœurs  de  Nolre-Dame-de* 
ia-Présen talion,  à  Manosque; 

Vu  )a  copie  deces  stnluls,  signée,  en  témoignage d*adliésion ,  par  les 
sœurs  du  Très  Sainl-Cœur-de-Marie,  et  revêtue  de  rapprobalion  de 
i'évôque  de  dap; 

Vu  le  procès -verbal  de  l'enquête  de.comanodo  el  incommodo  qui  a  eu 
lieu  à  Gap; 

Vu  l'avis  du  conseil  municipal  de  Gap,  en  date  du  7  novembre 

i85a; 

Vu  l'avis  du  recleur  de  l'académie  des  Hautes-Alpes; 

Vu  les  avis  de  févéque  de  Gap  el  du  préfet  des  Uautet-Alpes  »  en 
date  des  7  et  1 1  février  i853; 

Vu  Tordonnancc  du  y  mai  1826  (1),  qui  a  approuvé  les  statuts 
de  la  congrégation  des  sœurs  de  Notre-Dame-de-ia-Présentationt  k 
Manosque; 

Vu  la  loi  du  a4  mai  iSaS  et  le  décret  du  3i  janvier  i85a  s 
Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  renseignement; 
Notre  Conseil  d'état  entendu, 

Awons  ^icaiti .  et  oécxàtOHê  ce  qui  titil: 

Art.  1".  L'association  des  sœurs  du  Très-SMût- Cœur-de- 
Marie,  existant  à  Gap  (Hautes-Alpes),  est  autorisée  comme 
congrégation  dirigée  par  une  supérieure  générale,  à  la  charge» 
par  les  membres  de  cette  association,  de  se  conformer  aux 
statuts  approuvés  par  ordonnance  royale  du  7  mai  1826,  pour 
la  congr^ation  des  sœurs  de  Nolre-Dame>de-la Présentation,  à 
Manosque  (  Basses- Alpes) ,  et  que  cette  association  a  déclaré 
adpter. 

2.  Notre  ministre  secrclaire  d'état  au  département  de  l'ins- 
truction publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécutioa  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palaisde  Fontainebleau,  le  29  Novembre  i853.  ' 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

lit  Ministre  secritaire  d'étal  au  àépartemttLt 
d$  l'imtruetion  publitjue  et  des  cultts. 

Signé  H.  FoRTODL. 
■  ■■      ■    ■    ■  — — n^p^w^ 

(1)  ?m*  série»  BulU  93,  n'  3oaS.. 


(  ioo6  ) 

N*  948*  —  DicMËT  iMPÈniAL  qm  autorisât  comme  Congrégation  dirigét  ; 
par  une  Supéneure  généraU,  V Association  des  Sman  de  SaùU'Jcttpk,  \ 
99islaiU  à  àiaint'^enmhetsr'Marc  {Hérault). 

Da  39  Novembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  k  volonté  natioiiaie, 
Empbiibur  d«s  pRiiNÇiiis ,  à  tous  présenta  et  à  venir»  sàLur. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'élaft  au  <jiéparteaieai  ^ 

de  riaslruciioo  publique  et  des  cultes; 

Vu  la  demande  formée  »  le  i*  novembre  i853 ,  parle  conseil  d'ad-  | 
ministration  de  Tassocialion  des  sœurs  de  Saint-Joseph  àSatnt-Gervaii-  | 
anr-Marc  (HéirauU) ,  dans  le  bnt  d*étre  autorisée  comme  congrégetion 
à  supérieure  générale; 

Vu  la  déclaralion  des  religieuses  de  çette  assodation  qu'elles  adop« 
lent  les  statuts  del^  congrégation  du  même  nom,  aux  Vans  (Ardédie); 
'  Vu  la  copie  de  ces  stalols,  signée,  en  témoignage  d*adhésion,  par 
les  sœars  de  Saint-Josepb,  et  revélue  de  rapproi>ation  derévétjne  de 
Montpellier; 

Vu  le  procès-veriMl  de  renquête  da  eùmmoâo  «I  incommoio  qui  a 
eu  lieu  &  Saint-Gervais-sar-Marc; 

Vu  l'aYis  du  conseil  maakipel  de  SaiflU^ervi^,  m  ém  émfjoo- 
mMmpo  nSld; 

Vu  les  avis  de  révéque  de  MoQ^iellîer  et  du  piéiiBt  de  riléawil, 
en  date  des  16  novemote  iMa  et  19  avril  i85d; 

Vu  fordcmnance  du  17  janvier  1800  (i),  qui  a  approuvé  les  statuts 
de  la  congrégalion  des  soeurs  de  Saint-Joseph ,  aux  Vans; 

Vu  la  loi  do  a 4  mai  18a 5  et  le  décret  du  Si  janvier  i85a  ; 

Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  renseiguefueot, 
I^otre  Conseil  d'état  entendu, 

■  Avoua  DscR£T£  et  DicasTONS  ce  qui  suit: 

Akt.  l**.  LVssodation  des  sœurs  de  SaintJosepli ,  existant  ï 

Sainl-Gervais-sur-Marc  (Hérault),  est  autorisée  comme  congré- 
gation dirigée  par  une  supérieure  générale,  à  la  charge  de  se 
conformer  aux  statuts  de  la  congrégalion  des  religieuses  du 
même  nom,  aux  Vans  (Ardèche),  approuvés  par  ordonnance 
du' 17  janvier  i83o  et  qae  cette  association  a  décUré  adopter. 
2.*  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins- 

(1)  Vin*  sériet  BnlU 343,  n*  i3,6i5. 
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K     log.  (  X007  ) 

tractioo  pnbliqae  et  des  coites  est  cbargé  de  Feiécation  da 

présent  décret ,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau»  le  29  Movembre  ië53* 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  fEmiMMBF  : 

Xe  Ministre  secnHairt  d'état  au  d^pariemtnt 
de  l'instruction  piihli(ju€  et  des  culus^ 


N*  949-  —  DiCBET  IMPÉRIAL  portant  prùrogatîon  dê  la  Çkmnht 
t$9Hf$lfmir0  4a  Tribunal  de  pvmièn  instaacé  dê  Bogiém» 

Da  3  Décemlm  i853. 

NAPOLÉON,  parla  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
ËMPBRBiiR  DBS  Fbançais,  à  tous  préseuts  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rnppoii  de  notre  parde  des  sceaux,  ministre  secrélaire 

d'état  au  dêparlemcnt  de  la  justice; 

Vu  rarlicle  89  di>  la  loi  du  20  avril  1810; 
Notre  Conseil  d  état  entendu, 

ÂV02«S  D£Cil£TÉ  et  DÉCRÉTONS  CC  qul  suil: 

Art.  1".  La  chambre  temporaire  en  ce  au  tribunal  de  pre- 
mière instance  de  Bagnùres.  (Hautes Pyn  nées) ,  par  ordonnance 
du  i^juin  1837,  et  successivement  porogée  jusqu'à  ce  jour, 
continuera  à  remplir  ses  fonctions  pendant  une  année. 

A  Texpiration  de  ce  temps,  elle  cessera  de  plein  droit,  s*il 
n^en  a  été  par  nous  autrement  ordonné, 

2.  Noire  gardé  des  sceaux,  ministre  secréturê  dépar- 
tement de  la  justice,  est  chaîné  de  Texécution  du  présent  décret, 
qui  bera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  3  Décembre  i853« 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  rEmpermir  : 

le  Garcfi  dê$  ieeauM,  Mùdttn  têetkm  tHai 
M  d/^ariÊmÊnt  de  h  jatdc9, 

^  ttgaé  Abbavuogi. 


.  kj  ^  jd  by  Google 
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Certifié  conforme  : 

Paris,  le  7  '  Décembre  i853, 

Lê  GardtiuSuaux,  Minisitê  SêcréÊÊm 
étéUU  au  département  de  la  Jastice, 

ABBATUGCL 


*  Cette  date  est  celle  de  la  réception  du  Bolietin 
an  mioistère  de  la  JosUce. 


Oa  a'tboBnê  po«r  1«  BalUlin  iê»  loi» ,  à  raÎMo  d«  9  frtnea  p«r  an  |  à  la  caiaM  V 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N"  110. 

N*  950.  —  Décret  impékial  qui  autorise,  comme  Congréfjation  dirigée 
par  une  Supérieure  générale,  la  Communauté  des  Sœurs  de  l'Enfant- 
Jésus,  existant  à  Reims. 

Du  ag  iNovcmbrc  i853, 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Empereuu  des  Français,  à  tous  pié>cnls  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'état  au  diparlement 
de  l'inslruclion  publique  et  des  cultes; 

Vu  la  demande,  en  dalc  du  3o  mar?  i853,  parlnquellc  le  conseil 
d'odmiiiislration  de  la  communauté  des  sœurs  de  l'Enfant-Jésus  ,  exis- 
tanl  à  Reiuis  (Marne) ,  demamlc  à  ôlre  autorisée  comme  congrégnlion 
dirigée  par  une  supr-rieurc  générale,  en  dcclaraiit  adofÊÊÊÏes  statuts 
de  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Compassion  de  la  Saime-Vierge ,  à 
Saint-Denis; 

Vu  l'ordonnance  du  1 7  janvier  1827  (i) ,  qui  a  autorisé  l'association 
des  sœurs  de  l'Enfunl-Jésus  à  Ueims,  comô^  communauté  k  supé- 
rietire  locale; 

Vu  l'ordonnance  du  3o  août  18/ia  (2)  portant  approbation  des 
blatuls  des  sœurs  de  la  Compassion  de  la  Sainte- Vierge,  à  Saiul-Denis; 
Vu  le  procès-verbal  de  l't  nqtiête  de  commodo  et  incommoda  ; 
Vu  l'avis  du  conseil  municipal  de  Ueims,  en  date  du  19  mai  i853  ; 
Vu  l'état  de  l'actif  et  du  passil  de  la  communauté; 
Vu  le  consentement  du  cardinal  archevêque  de  Ueims  à  l'autorî- 

sation  demandée; 

Vu  l'avis  du  préfet  de  la  Marne,  en  date  du  aa  août  l853; 
Vu  la  loi  du  2à  mai  18a 5  et  le  décret  du  3i  janvier  i85a  ; 

Notre  Conseil  d'état  entendu, 

Avons  DécRiri  et  DÉcBBToifS  ce  qui  suit  : 

Abt.   1".  L'associalion  religieuic  des  sœurs  de  TEnfant- 

1)  vui'  5»Tie,  Bull.  i38,  u*  47^3. 
j)  IX*  série,  Bull.  yU,  n'  10,211'. 

XI*  Série.  »  70 


Digitized  by  Coogîr 


f  teto  ) 

Jétiii,  existant  à  Reims  (Marne)  en  verta  d^une  ordonnance 
royale  du  17  janvier  1827»  sous  le  titre  de  Communauté  à  sa- 
fériêwre  locale,  est  autorisée  dans  la  ipéme  ville  conioie  coDgré* 
gttioo  dirigée  par  «ne  siipérieore  générée»  4  la  cbaige  de  se 
conformer  aax  statuts  approuvés»  par  ordonnance  du  3o  aoât 
i8i  2 ,  pom*  la  congrégation  des  sœuis  de  la  Compassion  de  la 
Sainte-Vierge,  à  Saiût-Denis  (Seine),  et  que  cette  associatiou  a 
déclaré  adopter. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  déparlement  de 
fwlfuctioa  pubiîqni»  des  cuites  est  chargé  de  lexécutiao  du 
pnbeat  déorei,  qui  sera  inséré  au  BuUelia  des  lois.  * 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau,  le  29  Novembre  i853. 

5igDë  NAPOLÉON. 

Par  FEmperear  : 

LÊiiinistre  secrétaire  ^ètal  au  département 
iê  fkumeâm  ptAUft»  tt  des  culus. 

Signé  H*  FoATOUL. 


N*  g5i.~Dicairr /jrpia/4£  porimi  ffufi  la  Communauté  des  Filles  êê 
Ifotn-Dawi9,  0xitfant  à  Orient  (  A  vcyron  ) ,  prendra  le  nom  de  Com- 
munauté des  Religieuses  Bénédictines  de  TAdoralioa  perpcUelie 
du  Trèk-Sainl-Sacremg^t. 

Novembre  i853L 

NAPOLÉMf,  par  la  grice  de  Dieu  et  la  yolonté  nalionalei 
BmBBim  DBS  França.15,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  seor^^aite  d*élsl  au  dépaitsmettl  de 
Tinstruction  pubiifue  el  des  «ullesi 

Vu  l'ordomuince  royale  du  19  novembre  i8a6  (1) ,  qui  a  autorîséà 
Orient  une  communauté  religieuse  de  femmes  âoud  le  Uire  de  Ftlla 

>  ^  Vu  la  déUbémtion  en  date  du  20  mai  1 853  dans  laquelle  le  conseil 
dadministration  de  celle  communauté  expose  que  les  membres  de  la 
dite  association  sont  désignées  dans  leurs  slaluls  sous  \c  nom  de 
Mi^ieusesBénédictinesdcl'ÀdorationperpétacUedu  Tns  Sami  Sacrement, 
et  que  g  est  par  erreur  qu  un  autre  nom  leur  a  été  attribué  ^^^nf  ior- 

(0  vid* série,  Ml.  is8 ,  4365. 
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B.     110.  (  i^ii  ) 

«anté  M  véfitable  déûonMMtlMi) 

Vu  kl  «vit  deféfféqiM  cte  Rodcteldtt  préhidarAvejroa,  ai4i|É 
des  4  «vril,  aa  mai  et  9  juillet  i85S; 

V«  iWémuiuMe  poyafe  da  1*  — y<mhw  i8«6  /i) ,  qui  a  approuyé 
Iflf  statuts  de  cette  eomoimMiatéi 

i  Vala&du  aAinei  i^SetleMiietdtt3ijaiivieriSla; ' 

Notre  Conseil  d'état  entendu, 

▲1QS8  nionlTi  et  raeeitoaa  ee  qui  suite 

commone  de  Laval-Roqueceiière  (Aveyron),  dirigée  paa 

|fup<^rieure  locale,  et  reconnue,  par  ordonnance  royale  du  19  no- 
vembre 182C»  sous  le  nom  de  communaulé  des  Filles  de  Notre- 
Dame,  est  autorisée  sous  ie  nom  de  communauté  des  Beligieiises 
Ménédictinu  de  ï Adoration  perpélaelle  du  Très-Saint-SacremenU 

Uordoonance  du  19  Dovembre  est  rapportée  ev  ce 
qu^elle  a  de  conti^ire  au  présent  décret^ 

S.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  riaa- 
tracliou  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  rexéculioadn  jpré» 
sent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

fajta^  p^ldis  4^  Fositaiaebleaa»  ^e  29  Novembre 

Signé  NAPOLÉON. 
Part&ipemrt 

£«  Ministre  ucrétcdre  délai  aa  d^partem^ 
dt  [iiutruction  puhUaufi  et  de4  çuitât^ 


9Ba.  —  Dicasr  iMPéniAi  qm  autorise,  eommê  Communauté  dirigée 
'  pâr  wm  Sapénemn  beak,  fAuoeimiUm  éee  Smm  dt  èi|  VmliMi 
âotala-Jlani^  «mfoal  à  TMoaM. 

Du  S9  Novenbre  i853* 

NAPOLÉON ,  par  la  gr&ce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EvpBREoa  BBS  Français,  a  tons  présents  et  à  venir*  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
de  riDslrociion  publique  et  des  cultes; 

(1)  W  Série,  BdL  laft,  iT  iiS?» 

70. 
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(  lOlt  )  •  I  :  •  • 

Vu  la  demaûde  de  Tassociation  des  sœnn  de  la  Visitalkm  Sainte- 
Marie,  à  Toulouse,  en  date  du  lo  novembre  i852,  tendant  à  obtenir 
sa  reconnaissance  U^aie  comiue  communauté  dirigée  par  uae  aupé- 
rieure  locale; 

Vu  rengagement  pris  par  les  membres  de  cette  association  de  se 
conformer  aux  statuts  approuvés,  par  ordonnance  royale  du  ao  no- 
vembre lôiQ  (i),  pour  ia  communauté  des  sœurs  de  la  ViaàUûoa  â 
Mâcon ,  et  que  cette  association  a  déclaré  jadopter; 

Vu  ia  copie  de  ces  statuts,  signée,  en  témoignage  d'adhésion  .parlée 
membres  ae  raasociaiion,  et  rerêlne  ds  rap^bation  de  rarchevé^oe 
de  Toulouse; 

Vu  le  procès-verbal  de  Tenquôte  iâ  eommodo  «f  meùmmodù  qoî  a  ea 
ijpD  à  ToukHiae,  le  7  février  i853; 
Va  i'evia  du  oouwii  manloMi  de  Tooloose,  en  date  du  6  mit 

Va  l*étot  de  Tedif  et  do  passif  de  raisociatioB; 
Vu  les  avis  de  rarchavètpe  de  Toulouse  et  du  préfet  de  la  Haot^ 
Garonne  •  en  date  des  1 3  Janvier  et  19  mai  iS53; 
Va  la  loi  du  94  mai  loaS  et  le  décret  du  3 1  janvier  186a  ; 
Va  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  renseignement; 

Notre  Conseil  d^étai  entendu. 

•    •  ■ 

AvoHS  ottSMàri  et  nica^Toat  oeqm  soit  : 

«  • 
AaT.       Uassociation  religieuse  des  sœurs  de  la  Visitation 

Sainte4lirie»  existant  àTonloose  (Haute-Garonne),  me  de  la 
Dalbade,  i3,  est  autorisée  comme  communauté  dirigée  par 
une  supérieure  locale,  à  là  charge  par  les  mcmhics  qui  la  com- 
posent de  se  conformer  aux  statuts  approuvés,  par  ordonnance 
royale  du  20  npvcmbre  1816,  pour  la  communauté  des  sœurs 
delà  VisitationVMlàcon  (Sa6ne^t-ix>ire),  et  que  cette  aseodalioa 
a  dédaré  adopter. 

2.  Notre  ministre  secréteire  d^état  an  département  de  Tina* 
Iruction  publique  et  des  cultes  est  cliargo  de  iexéculioa  da 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau t  le  ag  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  rEmpareor  s 

Li  MinUm  êienélùiiit  JtHai  aa  JUjpârUmm 
dt  tùutnutiim  ^M§a»€téu  cailsf^ 

Signé  H.  Foaiooa. 


(1)  vu*  séria»  ûuU.  a* 
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B.  n*  iio.  (  ioii  } 

N*  953.  ~  Diem  imPiniAt  gniautarite,  Cmmiumanié  dirigh 
par  une  Sapérieare  locale ,  /* Association  des  Sœun  Augut^ine*  de 
l'Jntérieur-dc-Marie,  existant  à  Montrouge  ^Seine],    •  •  1 

Dn  99  Nofvnbrt  i8SS. 

NAPOLÉON,  par  la  gr&ce  de  Dieu  et  la  Yolonté  nationale. 

Empereur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut* 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  départenent 
de  rinstmction  publique  et  des  cultes  ; 

Va  la  demanoe  fermée,  le  17  avril  iSSa,  par  !e  conseil  d'admi- 
nistration de  rassocfation  des  sœnrs  Augustines  de  llutérieur-de- 
Marie,  à  Montrouge  (Seine) ,  dans  le  but  d*être  autorisée  comme  com- 

Xiiuiiaulù  à  suj)èriciire  locale;  / 
V  a  la  dt'  libérntioii  des  religieuses  de  cette  association  porlantqu  elles 
adoptent  les  slaluls  de  la  communauté  des  sœurs  Bénédictines  de 
TAdoralion  perpétuelle  du  5ainl-5acrement  dont  la  maison  mère  est  à 
Paris  ; 

Vu  la  copie  de  ces  statuts,  signée,  en  témoignage  d'adhésion,  par 
les  smurs  Augustines  de  riniérieur-de-Marie,  et  revêtue  deTapproba- 
tion  de  rarchevéque  de  Paris; 

Vu  le  procès-verbal  deTenquéte  de  commodo  et  incommoda  (^§i  en 
lien  à  Montrouge; 

Vu  l'avis  du  conseil  munidpal  de  Montrouge,  en  date  dn  i3  sep- 
tembre i85a; 

Vu  les  avis  de  TarcbevAque  de  Paris  et  du  préfet  de  la  Seine,  en 
date  des  1*  mai  et  ai  octobre  i85a; 

Va  rordonnance  da  10  novembre  18^1  (1),  qui  a  appronvé  les 
sielols  de  la  communanlé  de|  sœurs  Bénédictines  de  iAdoralîon  per- 
pétuelle du  Saint-Sacrement,  à  Paris; 

Vu  la  loi  du  a4  mai  i8a5  et  le  décret  dn  3i  janvier  idSa; 

Vn  la  lot  du  i5  mars  i85o,  sur  renseignement; 

Notre  G>nseil  d*élat  entendu  « 

Afoiis  nàcMàrà  et  nécaiTOiis  ee  qui  sait  : 

Art.  1".  L'association  religieuse  des  sœurs  Augustines  de 
rintérienr-de-Marie,  existant  à  Montrouge  (Seine),  est  autorisée 
comme  communauté  dirigée  par  une  aopérîeare  locaie,  à  la 
cbarge  de  se  conformer  aux  statuts  de  la  communauté  des  sœmri 

Bénédictines  de  T Adoration  perpétuelle  du  Saint-Sacrement,  à 


(1)  n*  série.  Bail.  861 ,  n*  967^. 


Djgjtized 


(  loU  ) 

Puis  (méine  départemeot)»  approuvés  par  ordonnance  da 
19 nfci^laihW  iSjl ,  «I  qHft  eètfe  iasifciatidii  à  dédaré  adopter. 
'  9.  tfmfè  mtMHre  §ecr«(a}i«  #éUt  âtt  défMIrtëmtfnt  dë  rins- 

truction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  rexécutiou  du 
présent  décret ,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  an  palais  de  Fontainebleau,  le  29  Novembre  i8&3. 

fiigné  HAPOLÉOîk 

Fur  rEmpereor: 

tê  Miiutin  êtpAaut  jf  ^  aÉ  it^art—mi 
«  tiiutrÙBiimi  ptiU^uê  $t  du  caft»^ 


N*  954.  —  DicBBT  iMPiBiAL  qui  aatofité,  eSmmè  QMkanauté  dirigée 
pâr  ÉHe  Stpétieare  locale,  f  Association  des  SiBori  de  la  VisiUzUoa, 
etiitmt  à  la  Charité-sar-Loire  (/fÎCTre). 

Do  S9  Noveodire  i853. 

fcAPOliON,  pa^  la  gràèe  de  Me«  et  la  velémté  éstlmiale, 

ËMPEBEua  DES  FRANÇAIS,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  seerétaire  d*état  an  d^^arteaMdl 
4a  Tinstmction  publique  et  des  cukes  ; 

Va  la  demande  formée  par  le  conseil  d*adniinistratiott  da  Faasoein^ 
4an  des  itenra  de  la  VisiiéCîon,  aaiitant,  depnb  1 S 1 8»  à  la Gharitè  sur- 
Loire  (Nièvre),  dans  le  but  d*6tni  autorisée  comme  oomfmoaauléJk 
supérieure  locale  ; 

Vu  la  déclaralion  des  religieuses  de  celte  association  portant  qu'elles 
adoptent  les  statuts  de  la  commuoauLé  cies  sœurs  de  la  Visiiaiioa,  à 
Mâcon  (SaôiKî-et-Loire); 

Vu  la  copie  de  ces  slatuls,  ^gnée,  en  témoif^agfc d'adhésion  ,  par  les 
^  sœurs  de  la  Visitation  de  la  Charité,  et  revêtue  de  Tapprobaluia  de 
révêquc  de  Nevers; 

Vu  le  procès  verbal  de  lenquèla  êê  eommodg  et  mcommod/Q  qui  a  eu 
iieu  à  la  Charité-sur-Loire; 

Vu  les  avis  du  conseil  municipal  de  la  Charité»  en  date  des  10  ié« 
•    trier  et  1*  avril  >855; 

Vu  les  AYis  de  Tévéque  de  Nevers  et  du  ]^ef  de  bi  IMM,  m  âHa 
daa  19  fevrier,  iS  arriè  el  17  mat  i858; 

Vu  lonjoananta  du  aonevSaabre  1816  (i),  ^ui  a  appMwifai 
statuts  de  la  communauté  des  sœurs  de  la  VisiUlion,  à  Màoon; 

(1)  vu*  série,  fiull.  i33,  a'  i^eS.  ^ 
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xi*  xlo.  (  ioi5  ) 

&  loi  dii  24  BMi  1626  ;«tk  décret  dit  Si  JmiM  lAtoi 
a  loi  du  i5  Inaft  i85o,  mfenseiginmHiti 

e  Conseil  d'état  entendu, 

Bi#  .z>KGJuiTi  et  nécAÉTOMS  ce  qui  0ml  : 

l*'.  L'asaociation  des  sœnrs  de  la  VisitatioD,  existant  à 
tri  té-sur-Loire  (Nièvre),  est  autorisée  comme  commuaautc 
e  par  une  supérieure  locale,  à  la  charge  de  se  conformer 
tatuts  de  la  communauté  des  Mtars  dé  la  Viaitatioo  à 
\  (Saône^t-Loire) ,  approuvés  par  orJomiancedu  20  no- 
ie 1  8 1 6 ,  et  que  cette  association  a  déclaré  adopter. 
Notre  miniatre  secrétaire  d  état  au  département  de  Tins* 
on  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécution  dû 
ut  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

it  $m  palaia  ée  Fo&taîneMBân  1  lé  39  Novetfiibre  1868. 

figirf  NAPOLÉON. 
Par  rfimpereiir: 
£t  Jfoi&M  uaéain  iKtat  an  A^atMiMI 

Signé  U.  Foarout. 


S5.  —  DicBET  iMPinrAt  qui  autorise,  commê  Cmmunauti  4&1- 
pattme Supérieure  locale,  V Association  des  Relijieases  Augastinei , 
al)ûe  à  Mozac  ^Paj'de-Dôme),  ^ 

Du  39  Nomdbre  i853. 

par  la  grâce  de  Dien  et  la  volonté  nationdOi 

£iu&ua  DES  Français,  à  tous  présenta  et  à  venir,  salut. 

or  la  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 

i^hnstruetion  publique  et  des  cultes; 

u  la  demande  formée,  le  a3  mars  i853,  par  Tassonalion  des 
irs  dites  Augastines,  établie  à  Mosac,  dans  le  but  d'obtenir  £<i 
mnaissance  légale  comme  communauté  dirigée  par  une  su|)ériei':  ci 
lie,  en  déclarant  adopter  les  statuts  des  sœurs  bospitaÛères  do 

^VL  le  décret  du  i4  décembre  1810  (i] ,  qui  a  approuvé  les  Statiilj 
•  &(£iirtt  bospilalières  de  I\iom; 

•mÊtém^ntmmâ  \Émt»  >  l  i  i  ii  i  i  ■  ■ 
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Vn  Uoofoa  deloet  éttttitf  «  a^née,  ta  téoiotgna^  (Tadhéaioii,^  ks 
membres  de  raBSQciatioa  de  Moiac,  efc  mètoe  de  Tapprobeiion  de 
révèque  de  ClermoDt; 

Vn  le  procèt*verbal  de  Tencpéte  de  eommodo  et  inemmoio: 
Vu  Tavis  du  conseil  mmucqpal  de  Moiao,  em  dite  Ài  S  ft> 
vrier  i85a; 

Vu  l'avis  du  préfet  du  Puy-de-Dôme,  en  date  du  5o  mars  liBSa; 

Vu  l'avis  de  1  évéque  de  Clermont,  en  date  du  6  mai  i853; 
Vu  le  budget  do  Tassociatioa  des  sœurs  Augustiaes  de  Moxac; 
Vu  la  loi  du  a 4  mai  i8a5; 
Vu  le  décret  du  3i  Janvier  iâ^5a; 

Notre  Conseil  d'éiai  enleadu* 

Avons  DÉcnÉTé  et  décrétons  ce  qui  suit  ; 

Art.  l*'.  L*as8ocîatfoii  des  religieuses  AngnsHnes  établie  à 

Mozac  (Puy  de-Dùme)  est  autorisée  comme  communaiilé  dirigée 
par  une  supérieure  locale,  à  la  charge  ue  se  conformer  aux 
statuts  de  la  commuDauté  des  sœurs  hospitalières  de  Riom 
(même  département)  «  approuvés  par  décret  du  i4  décembre 
iSiOt  et  que  cette  assodaLioD  a  déclaré  adopter. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département  de  Uns- 
truction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Texécutiou  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau»  le  ag  Novembre  iâ63. 

Signé  NAPOLÉONi 

,  Pftr  rEnperenr  : 

Le  Ministrê  secréiairr  d'état  na  iUjHU-iemeni 
de  t  instruction  pubU(^ae  et  da  cultes  g 

fiigaé  H.  Foifrooii. 


N*  956.  —  DicKBT  tMPiaiàL  am  avtame  le  fimès^km,  à  Smê-Omgt^ 

Du  i9  Novembre  t853^ 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Pieu  et  la  volonté  nationale, 
EvPEUim  BBS  Fbançàis  ,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  noire  minisirc  secrétaire  d'éi&l  4U  département 

do  rinstrucliun  publique  et  des  cuites; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d  admînistretiiQii  âe  la  oongrigatMO 
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des  terorf  de  Notre-Dwnede-Qiarité-dQ-Boii-PMeari  à  Angers»  ai 
dite  da  iB  aoât  i653,  teadaiii  oMen.ît  |a  rmmiaiwMmoe  légale  4f 
rélabUstemeot  de  son  ordre  exiilantit  Saint-Omer; 

Vu  le  décret  du  i3  septembre  i85a  (i),  qui  e  autorisé  la  congré- 
gation des  sœurs  de  Nolre-Dame-de-la-Charité-do-Bon-Pasleur»  à 
Angers,  et  ce!uî  du  16  juillet  1810  (a],  qui  a  approuvé  les  statuts 
jidoplés  par  celle  congrégation;  *' 

Vu  l'cnpngement  pris  par  les  sœurs  qui  conrposent  rétablissement 
de  Saiiil-Omer  de  se  conformer  aux  slatuls  de  la  raaisoa  mère; 

Vu  l'étal  del'aclifet  du  passif  de  cet  établissement; 

Vu  le  procès-verbal  de  i'enquêle  dê  commodo  et  incommodo  qui  a  eu 
iieu  à  Saint  Orner ,  du  9  au  17  mai  i853  ; 

Vu  l'avis  du  conseil  muDicipal  do  ôaiut-Omer,  ea  date  du  a6  mal 

l853; 

Vu  les  avis  des  évéques  d'Arras  et  d'Angers  et  des  préfets  du  Pas- 
de-Calais  et  de  Maine-et-Loire,  eu  date  des  aâ  juin,  ao  juillet,  19  et 
31  septembre  i853; 

Vu  Tavis  de  notre  ministre  de  rintérieuTt  en  date  da  97  oolobfo 
i853; 

Vu  la  loi  du  a4  niai  i8a5; 

La  section  de  Tinténeur,  die  rinstruction  pobBqiié  el  dea  coitest  de 
notre  Conseil  d*état  entendue. 

Avons  décbeté  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Abt.  1**.  La  congrégation  des  sonirsde  Notre*Dame-de-Cbft- 
rifé-da-BoD*Paslear,  existant  à  Angers  (Maînc-et*Loire),  en  vertu 

d'un  décret  du  i3  septembre  i852,est  autorisée  à  fonder,  à 
Saînt-Onier  (Pas-de-Calais),  un  établissement  de  sœurs  de  son 
ordre,  à  la  charge  par  ces  religieuses  de  se  conformer  aux  statuts 
approuvés,  pour  la  maison  mère,  par  décret  du  16  juillet  1810» 
2.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département  de  Tips^ 
traction  publique  et  des  cultes,  et  notre  ministre  de  rintérieur» 
sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  Teiécutioii  do. 
présenl  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau»  le  29  Novembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  VEmpcrfur  :  ^ 

Le  Ministm  McttAoîrt  étéUî  on  dèpatUmnA 
d§  i'àutnedoH  pMpu  e(  da  cmUm, 

SiginéIL  FoaiML, 


(i)  x*  série,  Bal.  578.  n»  4446. 
(j)  IT*  série,  Bull.  3o5,  n*  & 7^. 
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f^^        L:.  Dicftïf  ïirPénrÂL  qui  autorise  la  jondalion,  à  Dreux,  ^nn. 
Ètàhliumâni  de  Swtn  dé  Sàhit-Paiil,  diUt  de  Saint-Maurice. 

.  .    '      •     Du  s9  Novembre  iS53. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nalioiiale, 
BmftBOA      Paauçaisi  à  tous  présents  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  rapport  dé  notre  iiiiîs'tre  secrétaire  d'étot  wi  département 

de  l'instruction  publique  èt  'des  cultes; 

Vu  l'acte  notarié,  ea  date  du  ij  novembre  i85a,  par  lequel  lei 
djilir  et  dame  4e  Couasnon  ont  fait  donation  à  la  congrégation  des 
sœurs  de  Saint-Paul,  dites  de  Saint-Maarice,  à  Chartres,  d  une  maison 
iiUiée  àDreuxetde  divers  lots  de  terre,  à  la  charge  d'établir  dans  la 
maison  donnée  un  ouvroir,  et  d'y  entretenir  et  nourrir  à  perpétuité 
huitjennjBs  ûUes  pauvres  de  ia  conunune,  et  de  leur  apprendre  gra- 

tntf ement  un  éUl  ;  ■,  .  j    3  i-. 

Vu  les  eertiûcaU  de  vie  des  donateurs,  en  date  du  ôo  décemtee 

*^V«i'tos  daibérations  du  conseil  d'administration  delà  congrégation 
des  sœurs  deSaint-Paul,  dites  de  Sfiint-Maaiwe ,  du  conscd  municipal 
et  du  bureau  de  bienfaisance  de  Dreux,  en  date  des  3  decpml)re 
i85a,  aa  février  et  3  mà»  i853,  téiidanl  à  bblenir  raulorisation 
d'acoepler«  chacun  en  ce  qui  le  concerne .  les  disposilions  précitées  ; 

Vi&  les  plans  et  procès*verbal  d'eslimaiion  des  immeubles  donnés 
portant  leur  valeur  totale  î  soixante  et  onie  mille  fronce  ; 

Vu  les  renseignemenU  transmis  sur  la  position  de  lortnne  des  do- 
nateurs ;  *  ,  - , 

Vu  réiat  de  l'actif  etdo  passif  de  la  congrégation,  vérifié  et  cerUfié 

par  le  préfet  d'Eure^l-Loir; 

Vu  le  décret  impérial  du  aS  Juaiêl  18 tt  (1).  qui  a  approuvéles 
statuts  de  la  congrégation  des  sou»  de  Satnt-P^ol,  dto  d$  StM- 
Maurice,  à  Chartres,  et  a  autorisé  celle «ingrégalionu.^   ^ 

Vu  l'engagement  pris  par  les  scBurs  qui  composeront  rélâbljuie»enl 
de  Di  eux ,  de  se  conformer  aux  statuts  de  la  maison  mére; 

Vu  VéUt  des  recettes  et  des  dépenses  pi  ésdiûées  de  cet  élnUbse- 

ment;  .  . 

Vu  le  procès  verbal  de  l'enquête  de  commodo  êi  mœmmodo  qpa  a 

eu  lieu  à  Dreux,  le  25  janvier  i853; 

Vu  les  avis  de  l'evéquc  de  Chartres  et  du  préfet  d'Eure-el-Loir,  en 
date  des  7  décembre  iSSa  et  29  mars  i853; 

Vu  i'avis  de  notre  ministre  de  i'inlérieur,  en  date  du  ao  juin  1 853  ; 

(1)  IV*  série,  BaiL  383 •  n°  7 1 4o. 
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fi.n^'  110.  (  idif  ) 

a  avril  1^17  el  14  janvier  io3i; 


tt  la  loi  wiiî  mm  i8ôa  m  faDieignemettli 
Noire  Cônseu  d*état  entendu  » 


Avons  décrété  et  sécrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  La  coogrégation  des  sœun  de  Saiàt-Piul^  ditéi  ii 
SainiMmrice»  existant  à  Chartres  (Eve^tlioir).  en  verto  .Sua 
décret  impérial  33  juillet  1811*  est  autorisée  a  fonder»  à 
Drenx  (ménitf  département),  lîn  établissement  de  sœurs  de  son 

ordre,  à  la  charge  par  les  sœurs  de  cet  établissement  de  se  con- 
former aux  statuts  approuvés  pour  la  maison  mère  par  le  décret 
précité; 

2.  La  cotigréga^ioil  des  sœurs  de  Saint-Paul,  dites  de  Saint- 
Mamicê,  à  Chartres ,  est  aotoriaéo  k  accepter  la  donation  faite 
à  cette  congrégation  par  le  iiettr  Efprtt-Cmuhaii  éè  GomaikMi  il 
la  dame  Luci§  MiUârd,  son  épouse,  ée  M  ailtoriiéê,  Sttivant 

acte  notarié  du  27  novembre  i852,  et  consistant  en  une  mai- 
son avec  dépendances  située  h  Dreux,  estimée  quinze  mille 
francs,  et  dans  diverses  pièces  de  terre  situées  sur  les  territoires 
des  communes  du  Boflllay-MiYôitf,  du  BoldkY-Thièri^;  d'Aï- 
lainvflle»de  LottfiHiers-en-Drdtials,  de  GaMudères-èn-Drènéb; 
de  Champsern ,  deBailletMeus^GtlIardon  et  de  Saint-Chérôn- 
du-Chemin,  contenant  ensemble  trente-quatre  hectares  quarante* 
neuf  ares  soixante  et  dix-huit  centiares,  et  estimées  en  totalité 
cinquaote<six  mille  francs,  aux  clauses  et  conditions  imposées,  et 
nôtanmieùt  à  la  charge  de  fonder  à  Dreax  un  établissement  de 
sœurÉ  de  son  ordre,  de  transporter  dans  la  maison  donnéfi 
ï'ouYroif  Je  cette  ville,  cTy  entretenir,  nourrir  ei  loger  à  perp^ 
Inité  huit  jeunes  filles  de  celte  ville  jusqu'à  Tàge  Ûié  par  Tacte 
précité,  et  de  leur  faire  apprendre  gratuitement  un  état. 

3.  Le  bureau  de  bienfaisance  et  le  maire  de  Dreux  (Eure^ 
et-Loire)  sont  autorisés  à  accepter,  chacun  ên  ce  qui  le  con- 
cerne, le  bénéfice  résultant  pour  les  J>afàvres  etpour  cette  ville 
de  la  donation  d'immeubles  dTune  valeur  estimative  de  soixante 
et'  onze  miRé  francs,  £dfe  par  les  sieur  et  dame  de  Cowunon  à 
la  congrégation  des  sœurs  de  Saînt  Paul,  dites  de  Sainl-maurict , 
suivant  acte  notarié  du  27  novembre  1862,  sous  la  condition 
d'entretenir  à  perpétuité,  à  Dreux,  plusieurs  sœurs  de  cet  ordre 
flbaifées  de  tenir  Touvioir  de  cette  viUe,  de  fournir  gratuitement 
h.  nourriture  et  le  logvneot  à  huit  jeunet  ii*  pMMt  éê  lll 
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ivLBcpoUkXi^  8«i  pas  l!âcte  précité*  et  de  leur  faire  iqppraodre 
on  état. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départément  de  l'int- 
truclion  publiques  descultèB.-el noire  ministre  secrétaire  d*état 

au  département  de  rintérieur,  sont  char^^cs,  chacun  en  ce  qui 
le  concerue,  de  l'exécution  du  présent  décret,  qui  sera  inséré 
au  Bulletin  des  lois. 

Faitanfaiais  de  Fontainebleau»  le  99  Novembre  1.853» 

Signé  NAPOLÉON. 

Ftf  TEmptraiir  s 

LêMininnmarélm  dimam  ifijiiMUliiiwf 
*  di  Cmftmction  pahliqat  «t  dêt  ontef^ 

SigaéH^Foaioau 


N*  gSd.  —  DicMET  iMPéniÀL  ^«t  autorise  Ut  JbnJation,  à  la  Mottê 
(Câies-du-Nord),  d'un  ÉMiiHmmi»  dû  Smm  d$  Iû  Ckanié,  dUm 
FiUes  dn  Saim-ËiiNril. 

Da  19  Novembro  i8â3« 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
ElfPBaEUR  DBS  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secvétatre  d*état  au  départsmeoi 
de  rinstruclioo  pnbiiqae  et  des  cultes  ;  ' 

Vu  tes  testament  et  codicilla  publics,  en  date  des  7  notembre 
|835  et  a  5  février  i846,  par  lesquels  le  sieur  RelUmd  a  Jégué, 

1*  A  la  fabrique  de  l'église  succursale  de  ia  Motte,  une piécede  pré, 
dite  U  Pelit'PràJean,  k  la  charge  d'employer  annuellement  le  reveoa 
de  celimmeuU«,poDrmoiiiéàla  <sélébration  de  messes  basses, et •  pour 
l'antre  moitié,  k  rentretien  et  k  romement  de  Téglise; 

a*  h  TélablissemeiU  des  sœurs  de  la  Charité,  dites  FiQsr  dk  Sràl- 
Eiprit*  existant  de  fait  à  la  Motte ,  et  dont  la  maison  mère  est  à  Sainl* 
Brienc,  une  renie  annuelle  et  perpétuelle  de  cinquante  £nuics,  sans 
lui  imposer  aucude  dbarge  ;  •  •  , 

Vn  facte  de  décès  du  testateur,  en  date  du  16  juin  i846: 

Vu  les  délibérations  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
des  Filles  du  Saint-Esprit,  en  date  des  10  février  et  8  octobre  i85a  . 
tendant  à  obtenir,  l'Ia  reconnaissance  légale  de  l'élablissement  de  son 
ordre  à  la  Motle;  a"  l'aulorisalion  d'accepter  ie  legs  fait  à  cet  établis- 
sement; 

Vu  la  délibération ,  en  date  du  ao  juillet  1 85 1 ,  par  laquelle  le  con- 
seil de  fabrique  de  la  Motte  a  demandé  l'autorisation  d*accepter  le 
kjgs  iait  à  cette  fabrique  ; 
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;  Vi<  le  pitMè^vciM  dTêstiiBatbii  éê  ViakiieiAt  Ugld' 
fileur  à  doiue  cents  francs  ; 

Va  ie  consentement  donné  à  la  délivrance  des  legs  par  les  hériltcm 
du  testateur,  suivant  actes  notariés  des  17  juillet  id46  et  4  seplembre 

i85a; 

Va  les  états  deTactifet  du  passif  des  établissement  légataires | 

vérifiés  et  cerlifiés  par  le  préfet  des  Côles-du-Nord; 

Vu  le  dccrel  impérial  du  i3  novembre  t8io  (1),  qui  a  autorisé  la 
congrépalion  des  Filles  du  Saint-£spnt  à  Piérin,  et  approuvé  les  sta- 
tut* de  celle  congrégation  ; 

Vu  rengagement  pris  parles  sœurs  qui  composent  l'établissement 
de  la  Molie.de  se  conformer  aux  statuts  approuvés  pour  ia  maison 
mère; 

Vu  le  procès-verbal  de  Tenquête  de  oommodo  etJn4ommftdo.  iftti  â 
eu  lieu  à  la  Motte  «  le  8  février  i85a; 

Vu  Favis  du  ooDseil  municipal  de  1a  Alotle»  en  date  du  Janvier 
i85a; 

Vu  i*état  deâ  recettes  et  des  dépenses  de  fétabUssenient  de  la 

Moite; 

V  u  les  avis  de  Tévéqiie  de  Saint-Brieuc  ét'da  ptéiet  dèrCÔteA-du- 
Nord,  en  date  .des  16  et  ai  octobre*  et  16  novembre  i85a,  et  8  sep- 
tembre i853;  * 

Vu  la  Im  du  a  janvier  1817  et  les  ordonnauoes  réglementaiies  des 
a  avril  181 7  et  i4  jsnvier  i83i;     ,  .  ' 
Vu  la  loi  du  a4  mai  18a  5; 

Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  renseignement^  la  section  deTfas» 
térieur«  de  riostraclion  publique  et  des  cultes  de  notre  Conseil  d*état 
anlendaer  -       »'  ........ 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

•  Art.  1".  La cODgrégatioD  des  sœurs  de  la  Charité,  dites  FiUe$ 
Jk  Sahk^àfrit;  tecannue  d  abord  à  Piérin  (.CAles-du^ord]  par 
décret  impérial  du  i3  bovèmbre  1810  et  dont  le  siège]  a  été 

transféré  à  Sainl-Brieuc  (  même  département),  par  ordonnance 
royale  du  21  mars  18J6  (3),  est  autorisée  à  fonder,  à  la  Motte 
(  Cùles-du-Nord) ,  un  élablissciiieut  de  sœurs  de  son  ordre,  à  la 
chai^  par  Jes  membres  de  cet  établissement  de  se  conformer 
aux  statuts  approuvés  pour  la  maison  mère  par  le  décret  pré- 
cité du  i3  novembre  1810. 

2.  La  supérieure  générale  de  la  congrégation  des  Fillesdu  Saint* 
Esprit,  à  Saint  Brieuc,  est  autorisée  à  accepter,  au  nom  de  cette 
congrégation,  le  legs  d'une  rente  annuolle  et  perpétuelle  de  cîn- 

t)  iv'  série,  Bull.  338,  n*  63ii. 
)  u*série,i^ull.  4ia,  a"6s4>. 
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la  Molle,  par  le  sieur  Malhurui  JiellaRd,  suivant  son  codicple 
public  du  2 5  février  i846. 

/'  £n  cas  de  remboursemeDt  de  cette  rente,  Je  capital  fo 
provenant  sera  employé  en  achat  de  rente  sor  rÉtf^tftif  ^oil  de 
la  congrégation  des  fill^  du  ^aiqt  Esprit.    '   "  '  ' 

3.  Le  trésoriér  de  la  fabrique  d^  Téglise  sucçumle  de  la 
Moite  (CôtesJu-Nord)  est  autorisé  à  accepter,  aux  charges, 
clauses  et  condilious  imposées,  le  legs  fait  à  cet  étabiisserneot 
P^r  \e  sjeur  Malhurin  Bellqnd,  suivant  son  testament  public  du 
y.^AYembne  i.ôil5».et  ponsistant  en  une  pièce  de  pré,  dite  h 
Petit  PréJean,  située  snr  le  territoire  de  1^  comoiane  de  h 
llol^,**mil6Mnt  ' séante  et  ^  «re^  çt  pstim^  ^^9^  9^^^ 
francs. 

fi.  Notre  mînislre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tios- 
truclîon  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Tex^CHiiop  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

*'  Signë  NAPOLÉpii, 

Pau  i'£dBpfretir  : 

^       *  '  tê  Ministre  secrétaire  féfff  iuiiir^g|ff|iîii|| 4i  tk^mtÊim 

fahUqm  et  du  caUes, 

SUpé  fL  fçaiçaof, 

•  ».»••» 

N'  9  5 9 .  — IXoBBT  iHpiBiAi.  (ootttcMÎgné  park  miaiaCie  dfl|  fiaiMii) 

portant: 

Art.  l".  Est  approuvé  le  tarif  ci-annexé  pour  )a  perception  des 
droits  de  péage  au  passage  du  bac  établi  sur  1^  Loire  eptr^  cog|; 
IDuncsdu  Cellier  (Loire-Inférieure)  et  delà  Varennes  (Maioefi-IiOÎM)* 

2.  Sont  exempts  des  droits  de  péage,  1^  admioistrflenrs,  n^agisr 
frais,  fonctionnaires  publics,  et  les  divers  agents^* tels  j^^ils  sont 
énamérés  au  tarif  annexé  au  présent  décret,  et  qui,  aux  termes  da 
câhier'des  charges  de  radjudication  desdîls  droits,  sont  affranchis 

!l$  ImÙÊi  obitgaUnn  à  est  égard.  {SmuCktd,  it  Hmmiin  iMJ.) 

Tarif  ihs  droits  à  percevoir  an  passafje  da  lac  étahli  sur  la  Loire,  eutre  ht 
communes  du  Cellier  [Loire-Injcrieure)  et  de  la  Varennes  [Maine  et- Loire], 

Art.  1".  Pour  le  passage  d'une  personne  non  chargc^e,  ou  chargée  d'un 

p^ids  au-dessous  de  cinq  niyriagrnmmes,  cinq  centimes,  ci. .   o^* 

Le  batelier  ne  pourra  cLre  contraint  à  passer  que  lorsque  les  pas- 
sagers lui  assureront  une  recette  au  moins  ëgale  à  ce  qui  est  dû ,  d  après 
le  tarif,  pour  trois  personnes  à  pied»  fi»  (]aa|  ca  Cfts,  ii  emploiera  le 
bac  ou  un  batelat«  rsa  volonté. 
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So^^  denrées  ou  marcbandises  uqu  çkngifB  inr  ilnt  voiiar#,tflr  nn  chêf  i 
val  ou  mulet,  mais  embarquées  à  bras  d'homme,  et  d*un..2)0ids  de 

^ioq  nyriagrammes,  seplMiiMm«>«   4»».^ ••«t.  07* 

elu^ue  myriagciimiui  es^édwifc,  Hsow  •tidiiiii»«  civ»4«iift>*«.«.«^  t3  « 
.    lIorA.  Le  chafjBear  Mtfm  Upouls*  qui  ponm  4tni  fArifié  fw 
le  passeur.  •  ^  ....... 

Pour  It  pftBstge  )       •  :    •       .  < 

ch«tf ai  pu  mviet  et  m  ctviiilf  9,  valiat  (MmpriiB,4ii»li  mtea^ck  3o 

D'ifn  cheval  ou  mulet  ditrgs^,  vi)igt*oiof  Motimein  «i«  •  # «• 

B'uu  cheval  ou  mulet  non  cbarg<^,  quinze  centimes,  ci  si  : 

D'un  âne  char<,'é  ou  d'une  àacsse  chargée,  quinze  centimes,  ci.  iSi  1 

D'un  âne  chargé  ou  d'une  ânesse  nun  chargée,  dix  ceotimei,  ci»   i^»* 

Par  clteval,  mulet,  hœui',  vache  ou  âue  employé  au  lahour  ou  tiilaDt  au 

pâtura.:e,  dix  ceutimcs,  ci     lO  • 

Par  Ixcuf  ou  vache  apparlcpant  à  des  marohauds  el  deslioé  à  la  v^te,^ 
tYÎQgt  centimes,  pi*.  ^«      l .  «a sot*. 

Ptr  vean on  porc,  dis  centimes,  €!.•»«•••»•*•»«•«••  •  *'vhw « 

l^t/arM  mpiitni*  hnkià%  âmofi,  Aknt^  cochon  di.lait«  «l  yr.ihny  j  i 
paire  d'oies  ou  de  dindons, cinq  centinfli«tt..* ••••«•«••.•...  ; 
!  XfOnqat  ies  oioutoqs,  jirAli»  Jw^kïs,  cbèvres,  coflluH|i  de  lait,  ' 
IMÎras  d  oies  ou  do  diadta»  aogoBl  aor^lMsoft  do  oin^aBti,  dioii 
scim  dijinané  d'an  yiart> 

Lorsque  les  moutons,  brebis,  boucs  il  à^èmêt  iioaita  jpAtnfifi» 
ou  ne  payera  que  la  moitié  du  droit. 
Les  conducteur»  des  dievaui,  innlAts»  ânas,  ^Nni£it  elc  paj^ecani  ^ 

centimes,  ci  • 

S'il  ire.tisle  point  de  passe-cheval,  le  batelier  ne  pourra  {'tre  contraint  *t  ^ 
à  passer  isolément  ies  chevaux,  mulets,  bœufs  et  autres  animaux 
.compris  dans  cette  section  que  lorsque  les  conducteurs  lui  assureront 
an  moins  une  recette  de  quarapia  cantimaa,  éo* 
1.  'Omiiitinipedns  baiilMeau,  ladroîianif  ^oubidi 

im  Miu  MTonl  répnténs  Imuten  loraqu  ellai  atteindfOBl  It  yaitio  aniè  m 
fa«|e^jii^  poUan ,  qiiu4  l^rivitf»  ckarriica  des  gbioiit  «I  daot  km  tfvpi 

Les  bacs  et  bateaux  ne  pounopl  jamais  être  chargés  aii  delà  du  poids  dni^ 
le».  Cwait  finloDir  jnaqu'ayt  lîgM  de  ioltaisop  traeéit  mk  Mago  avinM 

flancs.  .  ;  '  • 

2.  Sont  exempts  des  droits  de  péarje  : 

1"  Les  prclels  et  sous-préfets  en  tournée  dans  leurs  départements  et  ar- 
rondissements, ies  maires,  ies  juges  d'instrucliou  et  procureurs  impe'riaux, 
les  juges  de  paix  el  leurs  grefliers,  les  conimissain  s  de  police  et  autres  agents 
de  police  judiciaire,  les  ingénieurs  et  agents  des  ponls  et  chaussées,  les  direc- 
teurs et  employés  des  administrations  de  renregi.>ireB|iat  et  des  domailliit 
des  eoBiriliiitîona  diredBs  (les  percepteufs  compris] .  des  dooanei  et  des  oootri* 
bntbna  i^diraclei»  los  agisnts  de  Tadounistration  forestiàTO»  des  lignes  UU» 
crapbiqaes,  les  ngenta  voyers,  piqaeurs  et  cantooiners  des  cbemins  vidnaiu, 
laa  receveurs  des  communes,  les  vérificateurs  des  poids  el  oatsnreiY  las 
préposés  d'octroi  ei  les  factmin  ruraux,  mais  |  our  le  cas  seuloMnl  oà 
ces  divara  fonctionnaires  et  employés  seront  obligés  de  passer  d*une  rive  à 
l'autre  ponr  cause  de  service,  et  sous  la  condition  que  les  employés  seront 
rwétua  des  marques  distiActivas  de  leura  fonctionsi  ou  porteurt  da  leuit 
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Comn^loMt iêi  mlniitrQt  des  différenU  coltas  reoofUkiif  TÉtat,  tîtm  <{cie 
ImtdbiiiiÉil^'"  ' 

'"Lm  préfeift^-ioiift-préfeU  et«o«n»  IbttetSooMlfit  désignés  an  prétest  |Mh 
ragraphe  «aroal  !•  ilrml«  diM  lêan  tournéM»  de  réeumer  le  passage  m 
firaoelilii  dé  iMif»  feaKtiirei,  dee  doaeitMiiiee  attachëe  à  leur  yenione,  el 
de  leors  voUhtn  et  conducteurs. 

a*  Les  maJles-pottet,  les  courriers  et  les  estafettes  da  GoavcrneBiMiti 
3*  Les  tfailM  d'eniHene,  e'eat^t-dire  le»  beoebee  à  fea  et  caissons  mililalM 
chargés  de  munitions  de  guerre,  ainsi  que  les  militaires  ou  conducteurs  ifm 
les  accompagnent;  les  bouviers,  bœufs,  clievaui  et  voitures,  requis  pour  te 
transport  des  vivres  de  l'armée,  des  équipages  des  troupes  et  des  milîiaifce 
maiadesv  les  w>ilures  cellulaires  et  leurs  chevaux  et  conducteurs; 

Les  militaires  de  tout  grade  voyageant  avec  leurs  corps,  les  sous-offi- 
ciers el  les  soldats  voyageant  isolément,  la  gendarmerie  dans  l'exercice  de  ses 
ibncKiiiiia,  ainsi  qoe  letndividiiemidtaiis  par  la  gcndaroierie,  cl  lea  voiturat 
0t  ebevMs*  aerveni  à  le»  tnaaperlerr  à  ik  chaij|e.  de  lepréieBlert  eeît  mm 
feiHIi  découler  aeît  na  oidre  de  aewicef 

I  lee  ■■deniilnnaoi  mercbeot  en  dèlâcàeaienl  en  iaeié— et  poor  le  mv» 
▼iee  public,  aaia  à  ia  même  coadiiioe. 

Quelqde  fréquenta  el  nombreux  que  leieet  âae  peaMfvdee  corps  et  des 
individus  qui,  aux  termes  des  dispositions  ci-deasua,  donent  jouir  da  dmil 
de  franchise,  le  fermier  ne  pourra  prétendre  h  aucune  indemnité. 

3.  Le  fermier  sera  tenu  de  passer  une  personne  seule,  sans  exiger  d'autre 
droit  que  le  droit  simple,  lorsqu'elle  aura  attendu  sur  le  port  ie  laps  Je 
temps  qui  sera  d'une  heure  pour  les  bacs»  ei  d'une  demi-benre  pour  las 
passe-chcvoi  el  pour  les  hatclets. 

II  devra  passer,  sans  aucun  déiai,  les  IboclioDDaireSi  agents  et  autres  pcr* 
aeiuiei  déagoëee  è  ferticle  a  du  préBent 

Tcele  entre  peraoBDe  ^iii  veodia  peiaeriatrfAntiil,  el  nœ 
de  lemps ,  jpayesa.  le  droit  fixé,  deae  ce  cas,  par  le  taïUl 

Le  femuer  aere.t4nii  de  peaaer,  aoh  avant  le  lever,  eokaprèe  la  i 
aoleii,  sans  exiger  tnenn  droit,  mais  seulement  pour  reacrdke  de  leaci  faéc 
lîoBa,  le»  préieta  el  aoaa-préietSties  maires,  laajaoet  diosInMtiea  «l  proca-' 
reurs  impériaux,  les  juges  de  paix  et  leurs  grcfficr.i,  le.s  commissaires  de 
police  cl  autres  agents  de  police  judiciaire,  l<'s  empiov«^s  des  contributions 
indirectes  el  des  douanes,  la  gendarmerie,  ainsi  que  les minialree  dee  riïffd 
rente  cuites  reconnus  par  iEtai  et  leura  assisUnta. 


Certifié  cooforme: 

îs,  It  lo*  Déoembra  i853, 

Lê  Gardé  des  Scêoax,  Miniitrw  •SeerAocrt 
téM  au  iépar^mênî  ii  la  JmHwa, 

ABMTUCCL 


*  Cette  date  en  eelle  de  la  réception  da  Boflctta 
Êa  miaiatère  de  la  Jaalice. 
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•  * 

« 

Da  iS  Oelobw  i8S3. 

par  la  grâce  de  Dîea  et  la  .volonté  nationale  « 
Bmpbeivb  duFravçais,  ^  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
de  l'agnculture;  du  commerce  et  des  travaux  puMics; 

'  Vu  fariide  et  de  la  ki  du  5  juiliet  i844» 
DicuKTB  :  . 
' .  Abt.  l*'.  Sont  proclamées  : 

'1*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  s  octobre  iSSa,  faite,  suivant  acte  en  date  du  a  juin  i85i,  à 
ia«iciélé  Fterayon,  Masie,  TribonHIet  et  compagnie,  par  la  ëùqM  Ifassa* 
Tffîboaillal'cl  sompagnie,  de  tes  dsalts  an  brevet  d'invention  de  qoinie  ans 
délt¥fféle  sB  août  i8ét,  an  sienr  Dnbmnftnt,  dent  la  société  lusse,  Tri- 
beoîllet  et  com|iBgnte  était  concessionnaire ,  pour  des  procédés  et*ap|»areib 
BPOpces  k  dépurer  divers  corps  gras  d*origine  végétale  et  animale,  et  partice* 
uèrement  les  huiles  de  poisson,  de  grains  et  de  palme. 

3*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfeclure  du  département 
de  la  Seine,  le  8  janvier  i8ôo,  faite,  suivant  acte  en  date  du  37  novembre 
i853,  aux  sieurs Conslaot-Hippolyle-Désirc  Bouvy,  négociaut  h  Roubaix  (Nord), 
y  demeurant,  et  Jules-Gustnve-Jo.seph  Parent,  négociant,  demeurant  à  Ar- 
mentières  (Nord),  par  les  sieurs  Uureuille,  Roman,  ci-devant  dénommé 
Hubert  et  Gay,  de  partie  de  leurs  droits  an  brevet  dHnvention  de  ijuinze  ans 
qiiHls  ont  pris,  le  18  octobre  i85o,  pour  nn  systAme  de  fabrieatien  de  clians* 
sures  A  Taide  de  machines.  (Cette  cession  ne  conlke  aox  cessbnnaires  le  drcil 
eiclanf  d'esploitaUon  que  dans  les  départements  de  TAisne,  dn  Nord,  du  Pas-  ^  ^ 
de-Calais  et  de  la  Somme.) 

3*  La  cession  enregistrée  an  secrétariat  de  la  préfecture  da  département  de 
U  Seine,  le  3  février  i853,  faite,  suivant  acte  en  date  du  19  janvier  i853, 
au  sieur  Eugène  Broussouze,  fabricant  d'enduits,  demeurant  à  Paris,  rue 
Rocbechouart,  n"  54,  par  les  sieurs  Dureuillc,  Roman,  ci-devant  dénommé 
Hubert  et  Gay,  do  partie  de  leurs  droils  au  brevet  d'invention  de  quinie  ans 
({a*iU  ont  pris,  le  16  octobre  iô50|  pour  un  s|stème  de  fabrication  de  cbaus* 
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suret  à  i'aide  de  machina.  (Cette  cession  ne  confère  aa  sieur  Bronisoiize  tt 
droit  exclusif  d'exploitalioa  (jue  daos  Télendue  du  département  de  ia  Seioe 
seulement.  ) 

4**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  deila  prélecturo  du  diébartement  de 
la  Seine,  \h  xTayril  i853,  faitct  sulvanraictt  A  iMer  i853,  an 

sieur  Auffuste-Amand  Gouel,  Tabricant  dliorlogerie,  demeoram  àParis,  ne 
du  GrandUChaotier,  n*  3,  par  le  sieu^  Croutte,  de  ses  droits  «n  brevet  d1»* 
vention  de  quiose  anscpi*!!  a  pris,  le  iSjti^i  iSSa,  conjointêmeol  avee  ledit 
neuf  Goael,  pour  une  pendule*  réveil,  avec  cadran  mécanique. 

5"  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeot  d« 
Bonches  du-Rbônc,  le  4  avril  1853,  faite,  suivant  acte  en  date  du  37  mai  i85i, 
à  ia  société  Eslublié-Cnmgnaîre  et  comprjgnic,  dont  le  siège  est  h  Marseille, 
rue  de  In  Pyrr.mide,  pris  le  Gr.ind-Puits,  ix"  G,  par  le  sieur  Estublié,  de  ses 
droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  3  avril  i85i,  poor 
une  macliinc  à  confectionner  les  filets  pour  p^^che,  cLasse  et  autres. 

6*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  d<^partement 
de  la  Seine,  le  4  avril  i853,  faite,  suivant  acte  en  date  du  3  avril  i8^3,ay  airur 
Joseph-ltelloAliebroii,  indrtbattd  ^titaltUck*,  dememnt'kflciïilfB  (Ptflhde- 
Galais) ,  par  le  aieur  Urtbvrai  4t  tous  ses  droiU  an  Mtrii  ^mmâkm èk 
guinse  ans  pris,  le  93  mai  i848,  par  ie  sieur  Grevet,  dont  le  sieur  Lefèbne 
«iil  cesiMniaitV',  f»ùt  «ne  tt€«*ùi4uè  i  fliit^*d«s  -ftlguiHes  poérVi  hmméHk 

et  les  tulles. 

7**  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département  du 
Rhône,  le  11  avril  i853,  faite  telle  qu*etlc  résulte  d*un  acte  en  d&tc  du 

8  mars  i.S53,  constatant  l'adjudication  faîte  au  proGt  du  sieur  Claude  Ber- 
rouet,  fabricant  d'étofles  de  soie,  demeurant  à  Lyon,  rue  Imbcrl-Calonj<^s, 
n*  16,  des  droits  du  sieur  Finie),  au  brevet  d  invention  de  qnîi:ze  ans  pris,  ic 

9  avril  i85i  ,  par  Icsdits  sieurs  Berrouet  rt  Finie!,  pour  !  a  fiibrirafion ,  sur  les 
tnéiiors  à  tisser,  d  une  étoife  simple  et  doulïk,  pour  la  coa^ectioa  des  bottines 
saaa  to^ttrask 

ê*  La  cesrfon  durcgistrée  «n  seeréuriat  ^  là  piiflUlaw  4n  dtfmmiiMH 
dil  Ardeanes,  le  t3  itrll  tS53,  Mie,  fuitaiit  acte  en  date  du  1 1  Ihàtt  %%%% 
au  sieur  Jean  HslMryv  éBtatmnt  è  MargtM,  tanloo  4e  Cati|>Mi»  pÊt  lè  «inr 

DevHiex,  de  moitié  de  ses  droits  au  brevet  d^nvcntion  de  quinte  ans  ^[tfVt 
pris,  ie  1 1  janvier  iS5i ,  pour  une  machine  ù  tailler  les  arOMses.  (GMS 
sion  confère  au  sieur  Ilahary ,  le  droit  d'cxploitet  le  brevet,  cotfmrretnnH-ot 

avec  le  cédant,  dans  toute  l'étendue  de  la  France,  eicepté  dans  !(»s  comrmines 
de  Fnniay  «i  de  Rimogue,  ce  droit  dans  ces  doux  oommoBes  a^ant  déjà  été 
concédé.  ) 

9*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  di-partnnent  de 
ia  Seiue,  le  i5  avril  i853,  faite,  suivant  acte  (n  d  ite  dn  3o  mars  i853,  à  U 
ÊOtiêté  9aris  et  Schosnberg,  dont  le  siège  est  à  Bercy,  près  Paris,  rue  de 
Bercy ,  par  le  MMT  Paris,  de  tes  droits  au  brevet  ^tmfettma  de  ffiémè  ntà 
mi^^  a  pris,  ie  9  octobre  1S48 ,  pour  «a  procédé  cbM^e  «npiiliaut  r«f]r> 
dation  du  fer. 

10*  La  cession  enregistrée  an  mStékttkli     h  plUbrtUI»  4n  é^pstniKnt 

de  la  Seine,  le  i5  avrii  iS53,  faite,  suivant trdb  en^te  dn  10  mars  )^S3,  m 
profit  du  sîonr  Frnnçois  Schmucidy,  IniriogBf,  dMcnrrant  à  Firis,  tue  TîqaK 
tonne,  n"  12,  du  brevet  d'invention  de  quinte  ans  pris,  le  12  mars  i1^S2,paf 
le  sieur  Nm  hnis,  pour  nn  «^yst^me  de  vOtturc  conlrA!<» ,  dont  le  mécanisme  fPi 
le  «contrôleur  pcepreaeBt  dit  ^  applîiadile  à  toutes  ies  Toitures  pubit^pes. 
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il*  La  cession  enregistrée  aa  searëlariat  do  lapnéftetare  du  département 
des  Bouclit  9Hiii-Bhônc,  le  18  avril  i853,  faite,  suivantacte  en  date  dn  1 1  avril 
1Ô53,  au  ïicur  Pierre  Sessias,  tapissier,  demeurant  à  MarMÎlie,  rue  Thuba» 
»«aa,  n"*  1  a ,  par  le  aieur  Abeille,  de  ses  droits  au  brevet  dloTeotion  de  quinte 
anf  qu*H  a  pris,  le  s8  juio  i85i  «  conjoiiitosiwt  «««c  ledil  tiear  6«iM«a  « 

ijT  Lt  •mÊÊOH  ^mnfikmé^-êm  letiiéuriat  la  préfeQlm  àn  iMpmiawl 
âù  irâM-«l«Oiae,  U  18  avril  i853,  hkf^  AiivHilKleett  émùa  stvddM 
»^§»,  am  «aor  François-Âd«ît»*fia^iaaim  Coquet,  entrepi^Banrada  manai'i 
ivrea ,  dezaeunini  à  Pontoise,  par  ioa  neafa  Btrtin  at  SaedlNminic,  de  parti« 
de  leurs  droits  au  brevet  d'inveniioa  de  quinze  aoaqttNh  eut  pris,le,ié  jaiû 
1 859, pour  un  systî-me  de  couverture  en  tuiles  snr  volige.  (Cette  ce^^ion  na 
confère  au  sieur  Coquet  le  droit  exclusif  d'exploitation  que  dans  les  villes  et 
communes  de  Pontoiso,  vSaint-Ouen-PAamône,  Cergy,  Jouv-le-Moutier,  Vau- 
réal,  Osny,  Immarmoul ,  Mont^eroult,  Erapny-sur-Oise,  Ncuville^sur-Oiae^ 
lî^cnery,  bessancourt,  Pierrclaye  el  Vallangoujard  [Seine-et-Oise  ].  ) 

La  ceaaion  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 

Saiaa'«i^Ûiiatla  lê  airil  i863>,  Côte,  soîvaalflilaaft  date  dû  97  octobra 
a  85a  »  awaîaura  iaa»4oMpli  Goiretal  iiaiiri*Jalifltt  Gottat  »  firim ,  eenvrâafi^ 
4Miiei«aat  à  Baillât,  par  laa  nansaBeHîa  al  SandhomiM,  de  parda  da^leM 
dÊmU  m  Jbrcvet  d'invantÎM  daquinie  aaa  qalii  ont  pris,  k  aéjiifai  i8it', 
poaf  ua  aystème  de  couverture  en  tuile  tur  voliga.  (Oetia  «aeiriov  naaooftfe  dtBt 
sieurs  Cotrel  le  droit  c^iclusif  d'exploitation  que  dana  les  quatoric  comàinTieft 
d'Attainviilc,  Batllet,  BoufTeroont,  Domont,  Maffliers,  Mois<iclle!<,  Montsmilt, 
Villaina.  ViUian4(friSae,  fiat^amant,  Cbauvry^  Vertilie,  ViUicfB-i^daÉi  él 
Baiiey.) 

tV  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  Seinc-el  Oise,  le  ib  avril  iSôS,  faite,  suivantacte  en  date  du  î  1  novembre 
i8â2,  au  sieur  Uippolyte-Frauçois  Giroux,  couvreur,  demeurant  à  Ncuiiiy-en- 
Tbei  (Oise),  par  les  aièara  Berlin  et  Saadiiomme ,  de  partie  de  leurs  droits  ail 
>Baitat'd>*iiwaaliBn  da  ^aîm  ans  qnilt  ont  pris,  le  a6  Juin  i853,  pour  un 
ayatènia  de  couverture  en  tuile  aor  volige.  (Cette  oesaion  ae  eonlh*  an  stenf 
Ciaaar  ie  droit  d'exploitation  exclusive  qne  dana  lea  aettf  eoimntines  et  ba- 
Malisdalianilly-cn-Tbei ,  Eccnit,  Crouy,  Morangles,  Fresnoj,  Diendonnd, 
Bhttieanfi^  Cwiiian,  LaloaM-aut-Magnana,  ie  sieur  BeHtu  «a  r(^servnnt 
d'exploiter,  coacurrcmment  avae  le  eoaceasioBnaii«,daa8  la  comoB^e  de  Met^ 
■ilr^aiot'Denis  [Oise].  ) 

1  5*  La  cession  enregistrée  au  secr^arial  de  In  pr.Trrluro  du  dépnrfrment 
de  la  Seine,  le  19  avril  i853,  faite,  suivant  nclo  on  (inle  du  a  mars  i8S3  ,  au 
sieur  Pierre-François  Cf>qnet-\  ivien ,  nr-^ociant,  dcmeuranl  h  Troyes,  rue  des 
Filles,  n*^  G,  par  I3  sieur  Morey,  de  ses  droits  au  brevet  d'invention  e\pirant  le 
ao  août  i863  qu  il  a  pris,  le  9  avril  i85o ,  peur  «fia  Mcfcîne  à  cendre. 

lê*  La  aaauan  enragiilréa  a«  iaerétarial  da  la  préTeetare  du  départetafiant 
da  la  8eûia,  ia  ai  avril  186S,  lai^,  auîvanl  acte  en  date-du  mars  i853',  flti 
mâm  Qiailîas  Oaodjfaar,  négociant,  demeurant  à  Londres,  Begent-Sireet , 
m*  i94tparlaaiaar  Anuengandalné,  dataus  sesdNnta,  an  biwret  dMnventîon 
d* ifaîme  aaa  <iu*il  a  pns^  la  ti  aeptembfe  166a,  pour  de»  applications  du 
caoutchouc  ou  de  la  gulta-percha,  mélangés  ensemble  on  séparément,  avete 
d'autres  substances  qui  rendent  les  objets  plus  nu  moiris  durH,pUis  ou  moins 
flexibles,  cl  qui  leur  enlèvent  l'él:islicité  plus  ou  moins  complètement. 

19*  La  cetiioQ  coregialvée  au  seerétariat  de  ie  préfecture  du  dcpartement 
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de  rHénmlt,  le  s5  avril  i855,  &ite,  saivaot  acte  en  daic  du  16  s^ssi^-r 
â^9,  àlâ  aoeiélé  Peyre,  Dol()ues  et  compagnie,  dont  1.-  ^  r  est  i  r-, 
piriM  uenn  Pe^fre  et  Dolquot,  de  leurs  droits  an  brevet  d'mveatioo  <ï: 
ans  qu'ils  ont  pris,  le  s6  février  i85i ,  pour  une  nnfbine  à 
il  autres  étoiles  de  laine  feutrée  dite  tapprêteuse.  .  ^ 

1 8*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  ia  préfecture  èn 
de  la  Seine,  le  a8avril  iSSâ^  faite,  suivant  acte  en  date  du  36  man  li'û^M 
mmr rhirini  Mtrrrj  négociant,  deoMorant  à  Paris,  rue  Notre-DasM-és^c- 
foires,  n*  4o«  par  le  lieor  Goodyear,  de  partie  de  ses  droits  au  bivreiél 
tation  et  de  penedioBnamoot  de  quinie  ans  délivré,  le  16  avril  i8M, 
liowloo,  dont  le  sieor  Goodyaar  est  cessionnaire,  pour  des  perfi 
apportés  à  la  préparation  dn  caoutchouc  el  à  la  fabrication  de  tû 
Jt^eia  dent  leagneli  le  caootcboac  foroM  une  partie  intégrante. 
19*  F  a.Wiiinn  enregistrée  au  secrémial  de  la  prélectnre  du 


«b  la  SaÎMt  la  a8  avril  16^,  iaila,  attiffant  acte  en  date  du  sô  ■■ni§i|i 

àPaÂeo^i 


am  sieurs  Aufaala  Da^neaiu •  aacîam  négociant,  deaatatfani  à  Ms,^ 
rUorioge»  n*  s  I ,  et  C^ges-Spenoer  Pritchanl»  négnriant»  éunciuaK 
àPariairoe  Notr»tt>iia  rJ.   Victoires,  n*  4o,par  le  mmtManf^^mèmsi 
am  brevet  d'importation  et  de  perfectiomMttMoi  de  quinaa  aaa  diivé.  k 


&6  avril  i844«a« aient  Newton,  dont  le  sieur  Morey  éîail  catBaMMi»|ar| 
des  perfectioAneaMnts  apportés  à  la  préparation  du  caoutcboocaliiial^i 
cation  de  liMiu  on  aatrea  ol^îala  danaieâqiiala  ie 
iiiégrantot 

ao*  La  cession  enregistrée  au  Morétirial  de  la  préieetora  da 
da  la  Mm»  le  t8  Mfil  iS53«  fiûte,  soivanlaote  en  datednaGoônM 
au  sieor  Cbaries  Morey,  dnaâarant  à  Paria,  rae  Notre-DaMa  drt  fKfcBi 
■î*  4o»  par  k  tieor  Goodyear,  da  partie  de  tat  droita  ma  kmat  dlnmaM  à 
^ui|^e  ans  prUtla  ai  septembre  1862,  par  le  siear  Armetiynd  aiaM<^ 
MOT  Gdodyaar  est  cessioanaire,  pour  des  applicationa  da  oaontcboae  mkk 
gpMItfrparcha  mélangés  ensemble,  ou  séparément,  avec  d  autres  aafaMifî 
rendent  les  objets  plus  ou  moins  don,  plus  00  moma  AesiMaa,  atfi^ 
aolèvent  Télasticité  ploa  ou  nmina  complètement. 

SI*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  do  d^pM^ 
do  la  Saioe,  le  a8  avril  i853,  laite,.ioivant  acte  ao  date  du  36  man  iSS3.k 
aioor Angosta  Dagneaoi,  andeo  négociant,  demeurant  à  Paria,  fMÎéilB» 
Joga,n*  11,  et  Georges-Spencer  Pritcbard,  négociant,  deaieaieat  no i 
Piwia,  roaNotre-Dame-de»-ViGlmrm,n*  4o,parUaieor  Morey,dasoèai 
oolwoval  d*invention  de  quinze  ans  pris,  le  3 1  septembre  i8Sa,  par  kttÊ 
AroMOgaud  atoé,  dont  le  sieur  Morey  était  cessionnaire,  poor  des  sffliaÉo 
do  caootchooe  00  de  la  golta-percha  mélangés  ooaaoible  ou  séparënos^oB 
d'autres  aobstances  qui  rendent  les  objets  pioa  00  nKNOsdort,  pinsmom 
iaaibles ,  at  qoi  leor  eolèveot  l'élasticité  plus  ou  moins  eomplétemeot. 

11*  La  cession  aoregistrée  au  secrétanal  de  la  préfectuta  do  défOMOQ 
de  THérault,  le  ag  aviil  i8à3 ,  faite,  suivantaola  en  date  du  lojaadsrilil 
à  la  aoeiélé  Jarre  et  compagnie,  dont  le  siège  est  à  HootpoUier,  par  le  ssr 
Jarre,  da  ses  droits  au  bravai  dlnvention  de qfoioie ans  qu'il  a  pris,lsf  1"^ 
i859 ,  pour  Qoediaoïioée  poovanl a'adapler  à  loole  espèce  damné  fea, 
êkminée  à  wêm  ceoacrC 

a3*  La  cession  enregistrée  ao  secrétanal  de  lapcdrootoio  do  àéputsDtt 
do  la  Seine,  le  3  mai  iSS3,  faite ,  suivant  ade  eo  daledn  i8avriiidÂ3.a 
Adolpht'Joaepà'f^lydogo  Mane,  dameoraiH  à  Pans,  ma  MooifOr 
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n*  1  o,  par  sieur  Àcklin,  de  tous  ses  droits  au  brerel  d'invention  de  qninte 
ans  qu  il  a  pris,  le  16  avril  iÔ5i,  pour  un  système  de  plana  el  cartea  avec  in- 
dicateurs mobiles. 

•  «4*  Le  cetiion  enngiitrée  m  leeréuriai  de  ,1a  ]pr4leelafe  du  d^^artemeal 
lA»  la  Seine,  la  3  mai  t8SS,  fake,  suivant  acte  en  date  dn  19  avril  t$5S,  en 
aieiir  ÉdonaÏNl-Ilyaciatlie  Arradiail,  fahriciiit  dlrailee,  deieurinl  à  DepaMBii 

(PnaHkMGefaU),  par  le  sieur  SaîUard,  de  tooa  ses  dniîta  au  bretei  d^viventios 
de  quinte  ane  <|a*il  a.pris,  le  37  août  i85s,  ponr  peeoédée  pfepwi  à  enp^ 
ober  1  incrustation  dans  les  chaudières  à  vapeur. 

35*  La  cession  enregistrée  su  secrétariat  de  la  préfecture  dn  département 

de  la  Seine,  le  4  mai  i8S3,  faite,  suivant  actes  en  date  des  3i  mars  et 
3  2  avril  1 853 ,  à  la  compagnie  du  Palmier-iNain ,  dont  le  siège  est  à  Paris,  rue 
Olivier,  33,  par  le  sieur  Marini,  de  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  quinze 
ans  pris,  le  5  décembre  i845«  par  le  sieur  Fiëcbey,  dont  ie  sieur  Marini  était 
œsaionaaire ,  pour  Tapplication  du  chanmrofys  hubùlis  (palmier  nain)  à  la  ia- 
luicatioa  dn  pspier. 

•  La  cmiott  eamiitrée  ae  iaaidtanal  de  la  péfaetefe  dn  départeaaat 
de  la  Seîneile  4  inai  i&3,  faîle«  suivant  aetee  en  date  det  3i  neve  el  et  avril 

&B53«  à  la  compagnie  du  Palmier-Nain  dont  le  siège  est  à  Paris,  rue  CMtviert 
n*  a3  ,  par  le  sieur  Marini ,  de  se»  droits  au  brevet  d'invention  de  (juinze  ane 
!«•»  ie  3  janvier  i3&3,  aariaeifnr  de  Redon,  dont  le  sieur  Manu  était  cea- 
sionnaire,  pour  une  machine  piepie  à  tôlarer  la  feoilie  dn  pelmier  aain  eià  le 
convertir  en  pâte  à  papier. 

37*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  4  mai  i853,  faite,  suivant  acte  en  date  du  22  avril  i853,  au 
sieur  AmoD  Marini ,  ancien  ini;6nicur  des  ponts  et  chaussées,  demeurant  à 
Paris /rue  Pigale,  o"*  33  ,  par  ic  bicur  de  Kcdon,  de  tous  s^  droits  au  brevet 
d'invention  de  qninxe  ans  jpris,  ie  5  décembre  i845,  par  le  tienr  Plé^ev» 
dont  lé  tieur'de  Redon  était  cesiionnaire  ponr  meitié,  pour  Tapplicelion  dn 
diêmmropt  Aemîlu  (palmier  nain)  à  la  fidnîcation  du  papier. 

38*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  le  Seine»  le  4  mai  i853,  faite,  suivant  aeleen  date  du  23  avril  i853, 
au  sieur  Amon  Marini,  ancien  ingénieur  des  ponts  el  chaussées,  demeurant  à 
Paris,  rne  Pigale,  n*  33,  par  le  sieur  de  Redon,  des  droits  qui  lui  restaient  à  )a 
vnoitié  du  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  8  janvier  i853,  pour 
une  machine  pnyre  à  triturer  la  feuille  du  palmier  nain  et  à  la  convertir  en 
pète  h  papier.  '  * 

39°  La  cession  enregistrée  su  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine ,  le  6  mai  1 653 ,  faite ,  suivant  acte  en  date  du  a 9  mars  t85^'»  i 
Bociété  François  Beriiei  et  compagnie,  dent  le  siège  eit  à  Mi,  tua* de  le 
Denene,  n*  sa ,  par  le  aienr  Fenehé-Lepelletier,  de  iêa  dreila  eft-|Mfti41»- 
•iventkMi  et  de  perfcctiooneneal  de  dit  amitni  kl  a  été.  délîvfdï  le- 119  iflÉI 
1843 ,  pour  det  procédés  de  fiJbricatîon  de  Tscide  sulforiqne. 

3o*  La  cession  enregistrée  au  secrétariet  de  la  nréCeclwe  dia  dépertement 
deiaSein^,le6  mai  1 8  S3,  frite,  avivant  acte  en  datedu  19  M«i  >8S3,  à  la 
ieeiété  Fr^igaie  Berlios  et  compagnie,  dont  le  siège  est  à  Paris,  rue  de  la 
Douane,  n*  af ,  par  le  sieur  Fouché-LepcUctier,  de  ses  droits  au  brevet  d'in- 
vention de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  8  novembre  1847,  9°"""  perfection- 
nements dans  la  fabrication  de  Tacide  sulfurique  et  pour  remplacer  ie  plomb, 
dans  la  coastraction  des  appareils,  par  le  grës,  le  verre,  etc. 
.        La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfectur^t^dn  dépUffflMAl 
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k  Mdo,  W  ê  wêêè  i&âS,  lÎHtt,  mmI  aele  «n  date  do  19  wm 
i  k  mméÈà  Ewmq&à  Beiiioi  et  coaipaçnie ,  doal  le  tiégo mik Bi»,nittè 
DoutM»  ni*  Si,  par  le  mor  Fouché-Lcpelieiier,  deaet  droiUaBkmC»> 
VMlÎMI^filÎMaMIpirilA  pnt,  le  7  février  lASi ,  pour  des  pertEctt» 

Sa**  I41  MMi  Mngifd^e  au  aecrétariat  àkh  prikfimn  àa  \\i^tmm 
dat  ArdaMii»  !•  7  mai  i853,  faite, Mivant  acte  9^  dâlêàaUmi 
bre  i8Sa ,  au  sieur  Eugène  Bourgerie,  pnipriél«f«,ileBMiiinAtà(Upik 
fm  i^'ému'  DaviUaa^  de  partie  de  an  dwiia  inl>revet  d'ioveatisi^^ 
a  prifl«  ]m  ii  Janînâr  ifi6a»  poqrttoc  machiae  i  tailler  iaffoôa 
{Gilli  «mte  M  6oaér«  «a  aitor  iBargcrie  ie  dstit  ■! rfnëf  f  aptoK 
fM  diai !•  «lalia  de  Fnmay  et  dans  ie  périaièm  mtmftk  cb  nonj,  if» 
ilèr«Mil«  eoire  iaa  dem  ftwlièf  hiigti,  al  faPBMtaa  saduaefagwf. 
pgrnnt  de  BrMiyd»€owMi^  et  iwiMfWl  k  ee— le  deAm,»ihÉ 
eu  kmt  d^Hftifjiyea.  ) 

89*  Ia  Muâoii  Mftn^illIfAi  IHI  teovélnliil  Ê$  k  préfeclme  di  dépriva 
de  TAube,  k  9  mai  l853,  Biite,  sairant  aete  «a  date  do  19  ifiiilS).a 
•ieor  Pierre-P^nçoii  Cocniet,  fabricant  de  bonneterie ,  demennililiM 
rne  des  Filles,  n*  6,  par  le  stear  Vîé,  de  partie  de  tes  droits  tsymâùt 
▼cntion  de  quinie  ans  qn'îl  a  pris,  k  17  février  1847 ,  P***""  ^ 
dtr  eaontcbonc  à  k  fabricatka  des  bas  et  des  caissières.  (Cette  caaa» 
confère  au  sieur  Coquet  le  droit  d'exploitation  qu'en  ce  qut  conctftt&H^' 
cation  de  l'intention  ani  métiers  français,  et  nullement  à  loatMfiti» 
çae  ce  soit,  circulaire  au  autre.) 

3 'i"  La  cession  cnrogistrt'c  au  socn^tarial  de  îa  pr<5recture  daoéjir-îS. 
de  TA  in,  le  10  niai  iSâ3,  faite ,  suivant  ncle  on  date  du  i3  déc<Œ!«;-*î 
au  sieur  Auguste  Loiseau,  fabricant  de  pompes,  demeurajit  à  Po»:,?^^^ 
•  sieur  Piguière,  de  partie  de  ses  droits  au  brevet  d'invf^î^lioa  cic  y'^'^-  f 
qu'il  a  pris,  le  3  1  orlobro  1  848,  pour  une  pompe  asjMrante  et  rcf^^i-lsi 
Africaine.  (Celle' cession  ne  confère  au  sieur  Loiseau  le  droit  uduafàc^ 
laiit'n  que  dai)s  le  département  de  l'Ain  seulement.  ] 

La  cesaioa  enregistrée  au  secrëtariai  de  k  préfecture  dad^aMf^ 
4a  k  Seine,  ki4mii^3,  faite,  suivant  acte aadale  da  6  daditoeii'^^ 
MBi^lAiÎHiibert  et  coo^Mgnic,  dont  k  aiége  eat  À  Paris,  qu^ 
a*  19,  par  le  sieur  Freanaya  de  Coutard ,  de  partie  de  ses  onua  11  k*f 
liliiupliaia da ^uinae  ana pria t k  lajiiiii  a£5o,par  leakar  MûivMikt» 
ém^  IWaiim»  da  Cautard  eat  concesikonaira.  panr  daapfacéd«pf"* 
itaqaatita^t  ^ote  espèce  de  paaaikr  al aitlkiae  a^aa— ,  paoc»^'* 
jM)aveaui  produiu.  (Cette  oenka  ooofèra  àk  ioakid  Gaîbiri^coar^ 
k^4Tok  d'eapkiter  iebrevet  avec jowiMweaaftkca  dans  Mitib^w"* 
ei  paor  k  tki»  tankaamt  daaa  k  wata  da  k.Fiaaoe.  )  ^ 

1  aa«k«  aatagistrée  au  »Msr4tariat  de  la  préfecture  da  èèft^^ 

^Cahadoa,  ll  laïaai  i6i3,  ikite,  suivant  acte  du  26  afril  iISl.^" 
lliilMII'l^iaoïl  et  Doeroa  de  Saint-Germain,  dont  le  siéere  eit  I 
"(âMe),  parkfkarde  Manneviile,  de  partie  de  ses  droits  au  krwatft^ 
^fi  qôime  ans  qui  lui  a  été  délivre ,  le  2 1  juin  1 84 3 ,  pour  aaiîfi^* 
féttWfiUerie  mécanique.  (Cette  cession  n^confère  k  la  maison  ViMadft^ 
de Saint-Germairt ,  le  droit  d exploitation  exclusive  <iue  dans  kéifl^^^' 
^t^tld%  seulement)  r  ci  ^. 
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37*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  19  mai  iS53,  faite,  suivant  acte  en  date  du  9  duditmois,  au 
siour  Jean-Marie  Poiiuol,  négociant,  deuaeurant  À  Paris,  rue  de  Chabrol ,  32, 
par  le  sieur  G  lover,  de  tous  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  (quinze  ans 
qu'il  «frU,  le  1.8  octofw»  Mi,  pour  im  aystàmeiU  femielm  «ppiiçabU 
mis  booteUle»  el  «utm  vtiM  pour  mtenir  les  liquides  gaiM»  «I  im^w^ 

38*  La  ^eaiioft  «oragiftfë»  «a  aecrétariat  da  la  préfedwa  éa  àjnnhmm 
de  la  Seine,  le  so  mi  i853,  làil^,  suivant  acte  en  dalado  9  décmbre  i8S% 
à  la  société  Autemeyer,  Maurize  et  Cueiiiii,  dont  h  mén  eal  à  Paria,  rm  ^àtt 
jott-Saini-Hoiieré,  n*  78,  par  le  stevr  Aalnneyer,  de  se»  dfoits  au  breval 
4mvention  de  quiaioiaw  quji  a  prit,  h  %  jwHet  powlHt«nM  U 

|iapl>«^'tc  laminés. 

39**  La  ccsâiou  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
du  Bas-hliiu,  le  si  mai  i853,  faite,  suivant  acte  en  date  du  5  dudit  mois,  aa 
sieur  Jcan-Frcd/ric  lley,  marchand  do  fer  à  Strasbourg,  parle  sieur  hexer, 
de  SCS  droilâ  au  brevet  d'invofitiou  expirant  ie  i4  novembre  iâd6,qu'4ia 
pris,  ie  a5  juHUt  i85a  *  pour  un  genre  de.tiisu  métallique. 
•  4^*  oeaKo«  «u«giftMe  ap  acocétaiMl  à»  iê  prtftatii»  4n  départawent 
éê  U  $^iiarii^(l^«itra,ie  s 3  oui  i8&3»  iaite»  auiviot^cte  da  10*  dodil  «oit, 
fXk^jm^  Ja»aipaplista-Vi4tar  Garbe ,  capitaîiie  deiMviram  long  coMtdawa» 
mit  à  AniÛMfi  pur  la  aiaur  David ,  de  partie  de  ses  droin  M  hmfU  ^imniÊ^ 
lioniU.qui^iaaiMqu  il  a  pris,  le  a 4  janvier  iSôi ,  pour  une  hmtiii  d'uoaiyan 
(Qeite  cfssioo  oe  confWe  au  «m  GuIm  io  dtoil  d«f^«ltaitiaii  fMidmki 
pirts  de  la  Méditerranée.  ) 

ài"  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
du  Doubs,  le  3i  mai  i$53,  résulumt  d'un  acte  d'adjudication  dressé  le 
1 4  avril  1 853,  au  proGt  du  sieur  Coustant  Beurc,  négociant,  demeurant  à 
Cler>ai,  du  brevet  d invention  de  quinze  pris,  le  30  septembre  i85i«  par 
le  sieur  Uobelin,  pour  un  système  de  tutle^i  perfectionné. 

4j*  La  cession  enregistrjf  att  aocf^tarial  ie  la  préfectilre  du  dëpartemcdl 
dbi]ll)6ae,l9  4r  joi^  i8M,  fait*.  lOMtot  M»  in  date  do  17091  J8A7,  àU 
p9tàMé  9iob9m«ai«)pagni«,  dcNii  ieaiépt  eci  4  Paria,  me  dea  Palila8»Smrj«% 
n*  5 1 ,  par  le  aieor  Grafialt  da  aaa  droîla  am  brevet  dfiinreiition  de  qistan«M 
qm  iui  a  été  délivré,  le  9^  août  t84a,  pa«r  m  ita*  a»  tomtaiiUà baBctuai  à 
YAs  et  à  sipboas  nobiies  à  to^piyee. 

43*  La  cesaoo  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  10  juin  i8.S3,  faite,  suivant  acte  m  date  du  3i  mai  i853, 
aux  sieurs  Hiram  Uutchinson,  John-Clovc  llcnderion  et  Joseph-kentiedy 
SniyUi,  flemeurant  tous  trois  à  Paris,  rue  du  Fauboiiri!;-Pois5onnière,  n°62, 
, par  le  sieur  Goodyear ,  de  partie  de  ses  droits  au  brevet  d'importation  et  de 
perfectioanement  de  quiosc  ans  délivré,  ie  16  avril  i6kky  au  sieur  Newton, 
dont  ledit  Goodyear  est  ceasionnaire ,  pour  des  perfectionnements  appert^a  à 
la  pr4pariAloa  d«  «aaulAone  al  àla  ^knmâon ét  êimm  m  asMaal^eU 
danaitafiaii  h  iawitcia^  ima  mapartia  mtigmta. 

44*  U  union  eai  epaiiln  an  aaaailatfîat-da  i^ydCeafpa^  dipftiMal 
4aliSeiâa«  la  tokiMi  t853,  laita,  suivant  ada  an  date  da  3t  iiiaiii853 ,  aux 
aîmiUiM  ÂMiofon,  JoknClove  Hendafaatt  al  Jaapph-Kennedy  teyili, 
4a«ieunint  ioui  trois  i  Paris,  mada  Fanbcmrg-PeiaaiMnëre,  d*6s,  park 
iknrfioodyear,  de  partie  de  ses  droits  an  brevet  d'invention  de  <|uinKe  anf 
cpi*il  •  pris,  le  39  join  i85a,  pour  des  pcricctioitncmeou  apportés  à  ia  aon* 
faction  des  battes^  jUtaimyan»  daa  socquaaat  aatn^  ohaawicm  *  * 
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iS*  La  cession  eoregistfée seeréttritt do  la prtêbtiore ûnéêpÊtUnM 
4i'iaMlie;  le  là  yAù  t85$,  faîte,  suivant aiete  «n  data  do  St  mai  i8S3,  «or 

dmoMWit  Uma  traia  à  Paris,  rue'dta  Faabourg-Pois5onDi6re,  n*  63 ,  par  la 
aiêur  Goodyaar,  de  partie  de  ses  droits  au  brevet  d'invention  de  qainte  ans 
pfia^  ie  1 1  septembrâ  i8St,  par  lè  sieur  Armengand  a\n^,  dont  le  sieur  Good- 
y^ÊT  est  cessionnaire ,  pour  aci  applications  du  c.-^outt  houe  ou  de  la  gutta- 
pcrcha,  mélangés  enspm})lpon  ,«it5par('ment,avçed*aulrc>  suhstan(  esqtii  rendent 
les  objets  plus  ou  moirs  durs,  plus  ou  moins  flexibles,  et  (jui  leur  enièveoi 
l'élasticité  plus  ou  moins  complf'tpmont. 

La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  i)cine,  le  31  juin  i853,  faite,  suivant  acte  en  date  du  i5  septembre  i6Ô2^ 
constatant  Tadjudication  Taile  an  profit  dit  siear  Engène-Jesepb  Cnsinber^ 
lUs,  négoelaiit,  deaaekirant  à  iPiris,  me  Barbette,  6,  da  brevet  if ioventiett 
àê  «oa  délivré,  le  18  août  1 8&  1  ,*  ati  sieor  DobroDrant,  poor  dea  pneé* 
déa  et  appartila  propres  à  dépurer  diveni  eorps  gras  d*(kriginc  végétale  et  aai- 
wadt^  et  particnlièreuent  les  huiles  de  poisson,  de  grains  et  de  palme» 

47*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de'k  Seine,  le  si  juin  i853,  faite  suivant  acte  en  date  du  i4  décembre  iSS^.su 
sieur  Louis  Lomcr,  négociant,  demeurant  à  Bordeaux,  momentanément  à 
Paris,  cour  des  Fontaines  ,  hôtel  de  l'Europe,  par  le  sieur  Cusinbcrche,  de  ses 
droits  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  délivré,  le  îS  août  18-^1,  au  sieor 
Dubrunfaut,  dont  le  sienr  Cusinherche  était  oessionnaîre,  pour  des  procédés 
et  appareils  propres  à  dépurer  divers  corps  gras  d  origine  végétale  et  animale, 
et  particulièrement  les  huiles  de  poisson,  de  grains  et  de  palme. 

éd*  La  oaMoii  enwgîstvée  an  àecréiaHai  de  la  préfecture  da  département 
delaSeîne, le  a  1  jain  i853,  faHevSiiivaatacteeodatedv  lé  déeeidbre  i85s,  âm 
asonra  Jaiilon,  Aoînier  et  compagnie,  fabrieaata  dl  bougies  et  «vaaM,  A  le 
Villette  prèa  Paris,  nte  de  Thionv^lle,  n*  6  615,  par  le  sieur  Lomer,  de  aaa 
droits  au  brevet  d^ifavention  de  quinze  ana  délivré,  le  a8  avril  i84>«  au  sieur 
Dubrunfaut,  dont  le  sienr  Lomer  était  cassionnatre,  pour  des  procédés  et 
appareils  propres  à  dépurer  divers  corps  gras  d'origine  végétale  et  anûaude, 
et  particulièrement  les  huiles  de  poisson,  de  grains  et  Je  palme. 

49*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seino,  le  2  1  juin  1 853,  telle  qu'elle  résulte-d'un  acte  en  date  du  1 5  sep- 
tembre 1862,  constatant  l'adjudication  faite  au  profit  du  sieur  Eugène-Joseph 
Gnainbercbe  ills,  négociant,  demenrant  à  Paris,  rue  Barbette,  n"  6,  du  brevet 
4*|pv—tiea  de  qninie  ans  pris,  le  1 4  février  i848,  par  lea  sienra  Marne  et  Tri» 
bentilet,  pour  divers  perfectionnements  dai|s  la  fabrication  dea  bougiea, 
cieifni«  ele«»  notammef  dans  celle  des  Immnairpa'à  bea  prixî  par  femploî» 
deacoffauma  oammnns,  defacfide  oléi^,  ainsi  «pie  des  miiiferes  résineoMa 
et  autres. 

5o*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  la  préfecture  du  département 
de  la  Seine,  le  2  1  juin  i853,  faite,  suivant  acte  en  date  dn  i  \  décembre  iSSs, 
au  sieur  Louis  Lomer ,  négociant,  domicilié  à  Bordeaux,  nuimontanénienl  à 
Paris,  cour  des  Fontaines,  hôtel  de  TEurope,  par  le  sieur  Cusinherche,  do  ses 
droits  au  brevet  d'invention  de  quinzeans  pris,  le  1 4  février  i84S, parles  sieurs 
Masse  et  Trîbquillet,  dont  lesieur  Cusinherche  était  cessionnaire,pour  divers 
perfectionnements  dans  la  fabrication  des  bougies ,  cierges ,  etc.,  notamment 
nanaeeUe  dea  Inminanea à  Ina  prix,  par  Ten^inî  daaeoip^graaoannMuiai 
dera«deoléiqiie,atatt<{n«diaaitlièritrém  •  ' 
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^i''  La  cession  enregistrée  Sn  secrétariat  de  la  préfecture  du  départemeal 
de  la  ^eine,  le  ai  juin  i853,  faite,  suivant  acte  en  date  du  i4  d<^cenibrc  iSôai 
aux  sieurs  Jaiiion,  Moinicr  et  comnagiiie,  fabricants  de  bougies  cl  savons,  à  la 
Villetle  près  Paris,  rue  deTbionville,  ij°  6  fciXpar  le  sieur  Lonier,  de  ses  droits 
au  brevet  d'invention  de  .(|V\iAze  opspris^  h  ,iA  février  i848,  p^r  iessicars 
Masse  al  Tribooillet,  dont  le  sieur  Lonier  était'  ccssionnaire»  pour  <I|vers  ô«fw 
flwtinpîiamunli  dans  la  ftbcicakikm  4es  ^ugi^trçtCf  gf;»t  <lc.,-pojaiyni<Bt  Jtnt 
celte  des  luminaires  ft'  bas  prii,  par  rcniplol  des  corpy  gras  cyinanyins,  defadde 
cili^iuetliinsi  que deaiDiatibres  résineuses  èt  au trcâ.  -     '  ' 

'  5)*  LaeessioD  ehiregîstrée  au  lèofétarial  de  la  préfecture  du  déparUHMHt 
dtt  Gard*  le  aS.juin  i855,  faite  suivant  açte  en  date  du  i3  juin  i^3tOpnfv 
tatant  Tadjudication  faite  au  profit  du  steur  Jacques  Rouvière-Cabane,  négo- 
ciant, demeurant  Nîmes  ,des  droits  du  sieur  MiiLaud  au  brevet  J'invention 
de  dix  ans  qui  lui  a  été  .dékvré,  le  28  septemJwe  id44«  pour  un  tissu  dit  Go« 
belin-Ànglo-Chinr. 

53*  La  cession  enregistrée  au  secrétariat  de  ia  préfecture  du  département 
du  Gard,  le  a5  juin  i853,  faite  suivant  acte  en  date  du  i3  juin  i853,  cous- 
tatanl  radjodiealion  faite,  an  profit  do  stenr  laoques  pouviere-Cabane,  oé^ 
eiaht,  demenrant  à  Ntmet,  d!es  droits  du  aîeur  mrtra  an  IttevaiilliBvaatiM 
iémàmt  na  qa*sl  a  pris,  le  •7. janvier  1849,  pour  110  procédé  de  confaciio» 
des  lanièrea  servant  à  la  falirieation  des  veiom  à  lâic»  fâdelte. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tagri- 
calture,  du  commerce  et  des  travaux  pubjics,  est  chargé  de 
l'exécutioo  du  présent  décret,  qui  sera  iniéfé  m  Bulietia  des 
lois.  *   

Fait  au  palais  de  Compiègne,  le  lô  Octobre  xô53. 

■ 

Signé  NAPOLÉON. 
*  Par  l'£pipeienr  : 

Al  CMunsTOf  tt  Ml  fraMUMi  jwMut^ 

'  -  '      '8%né  P.  MAfim. 


q6i.  —  DicHBT  IMPÉRIAL  qui  ouvre  au  Ministre  des  Finanoêi 
£$  CrêdiU  $ttpf>lénMiUaini  et  eaglroopdiiinires^  êur  i'essMrcice  £863, 

Du  7  Décembre  i^53.  ' 

NAPOLEON,  par  ia  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Empseeoa  ois  f  juii(ais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  Botwi  giiDiiiwi'aacfdttire  d'état  mo  département 

des  finances  ; 

Vu  la  loi  du  8  juillet  i$5a  portant  fixation  du  budget  général  des 

tUpeoA^  et  dçs  r«««Ue»  de  i'mrace  .ifiâ3«et  opniaiMt^Miialeaao 
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(  io54  )  I  : 

m  «t  éttffMNlkUM,  Ml  raliMMe  do  Gotpt  ié^M^tir; 

Notro  Co98eil  d*élat  entendu , 


«  i  I 


AVoHs  bicKiTA  et  Dicaftom  tMi 

Ainr.  D  est  ouvert,  aor  Tcxerdce  i853,  à  D(m:e  tntÉi^ 
secrétaire  d'état  aa  dépàrt^ettt  des  ^naiices,  des  orédlu  sof* 
id^Bienuireé  et  ettrtordiiiairea  montant  à  dis  iniUiom  ctnt 

quatre-vingt-huit  mille  francs {io,i88,ooo[), pour ""^^^ 
ci-après,  savoir  : 


(Frais  de  r^ie ,  de  perce^ lion  etd*s^il€ilstiiiii  des  impôU  et  reteens»} 


t  » 


i&iAefl^' 


Enregistt;€mtiU  ti  domt^i^* 

CbAV«  aiiTll*    Dépenses  diverses: 

.      >    Frais  d'cMimalion,  (1  affiches  et  de  vente  de  mobilier  et  de  do» 

maines  de  l'État   4o,ooo'] 

,    .        Dépenses   relatives    ^ux  é|)ave5, 

désbàrencès,  itc. . ...  V.'  iS.ooo 
Pnis  Je  ^osrsoHst  etdlaàUaoes;  S|C(èo 
Knwi  d'estnûli  disrretfi  et  de  jtiee^ 

mente   t5,oôo 

Matériel  et  dépenses  diverses  : 

Âcbats  de  papier  à  timbrer   6, 

Frais  d'emballage  et  de  transport  de 
papiers  timbrés   4i 

Personurt!        '  *  ' 

Rsi^isee  âax  receveurs  bnralietet  à  nieon  des 
eipédîUoos  délivrées  


»I.1X. 


10,000 


Lvn. 


36.000 


Hem^flftsmenis  rtstiiviùcns. 
Lilfll.  RépartitioadsspnduiUdepijMiibsgeetd'ettaiiir 

pillage.  é  .*;•'' 

LXXTIII.  Répartitions  de  produits  daiDeadea^  saisie»  et 
confiscations  : 
Enregislrement.  (Amendes  atiri* 
buées  aux  communes  et  bos- 

pices)  is5|Ooo'j 

ikirtrilHitiMH inJh^ems .    ô .  •  i  t7'itOdo  ) 


âof^aoe 


160^000 
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•  •  •»  ^ 

9*  CBAnTS  BXTBAOMmHAIlU». 

(FnUd»  répe,  de  pem^on  et  (reiploitatioa  dea  imp6l»  «i  rtttniii.) 


«  I 


Cbap.  LTn.  Penomifll: 

 ^ttmxmÊMtt  éÊè  ayatoèt  yrt^ppife  dblè»t  ywi» 

I  ii       ...  antres  que  les sicsvatn  t  '  : 

,   Service irénéral..,.,.  256,ooo') 

Service  des  sacres. .  0 5 8,000  )  ^  r  .,..g>AtOoaf 

Traitements  tfes  rccéveutâ.   10,000  )' 

— •  IilX*        D<5penscs  diverses  : 

*  •         Frais  de  loyer  et  de  chauffage,  et      '    "  *    *■  '* 
frais  divers  alloués  aux  rece- 
veurs particuliers  sédeotaires. .  .  9^000 
Frais  de  ioyer  et  de  cbaufifage ,  et . 


des  sacres   i55,ooo  '  •w^Piww 

liifdeDiâU^  dedépUpçvieat  f 
ployés  des  sacres.  16,000 


TmijUii*  4  .  10,1^,000 


2.  La  ttftAtAsÊièmk  de»  crMhf  oÀTerts  par  Tatlkle  d-d» 
808  sera  proposée  an  Corps*  législatif  dans  sa  prochaiae  session. 

3.  Notre  ministre  secrélaire  d*état  au  département  des 
fioaDces  est  chargé  de  l  exécution  du  présent  décret,  qui  sera 
inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  éu  palais  des. Toileries,  le  7. Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  TEmpereur  : 
ÈàisidiSiû.  iMrdtûin  £éÊttt  ml  d^bMniUMBi  êââ  £mmiéi  . 

•  SigelBoB^A 

•  < 

N*  969.      Diour  ijrFiam  mi  imiorjfa  an  ximmt  i$  OMrtf 

£853: 

Do  7  iMcemlire  iSSd.  * 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationalet 
KMMuiini  ins  Fbah^a»,  à  toos  présteU  et  à  vetifr,  suot. 

Sur  le  rapport  de  notre  miaislm  sécrétai^  d*état  au  département 
des  ûnancei  ;  i 


«  •       ,»  il.* 


« 
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Vu  k  loi  du  Sjostlel  iSSi  portant  fixation  da 
dépenses  et  des  reeeltes  de  rexercîce  i853; 
Ym  Terliele  %%im  s4iiai«»MQS«lte  du  a5 décemhif  ttti; 

ISoire  G>nseil  d*état  entendu» 

Atous  DécnM  et  DieniroNS  ce  qui  suit  : 

Aar.  l*'*  Lee  crédîlft  4MM!itits  pour  IWeraœ  &d&3 ,  pskk 
du  8  juillet  i85!i,  sur  les  diepiires  eohmls  da  bêép&à 

ministère  des  finances,  sont  réduits  d'une  somme  de  ^luîJt 
cent  quatre-vingt-trois  mille  francs  (4ii3»ooo'},  savoir  : 

flAlS  M  BÉSISt  M  PSBCSVXiOe  JR  lyiUbOiXSTlOa  WS  IXffèB  B 

*  thmtam, 

COAPITSS  UU.    Personnel  : 

Traitements  des  agents  du  service  admi- 

;    nistralif.   7.000') 

'  Tfaitemeou  des  agents  du  service  actif.  i3,ooq  | 

Pouim  à  feu, 

•«*ii>MM  l«sil«  Personnel  (kidettinit^s  spéciales  dans  diverses  loci- 

liti^s)   5j08 

mm^mmmmm  Udn.  Matériel  cl  dt^penses  diverses  [rcmbourseiDeot 

prix  ôo  revient  ik  s  poudres  livrées  aux  entrepôU 
des  contributiuus  indirectes]..  tiifi^ 

« 

—  un*  Bseonipto  sur  dh en  dcoîti  : 

Droit  de  eonsommatioe  des' ibis  (dona 

ncs)  éé  aMyaooT 

Droits  de  dooMMS»  •  •  

« 

TfittiL  


•  •  • 
•  * 


2.  Les  crédits  ouverts  pour  Texerdce  i853,  par  likii^^ 
ft  joillet  i85at  mxt  les  chapitres  suivants  do  budget  de  wii^ 
tère  des  fintneee,  sont  tugMeatés  d*mie somme  é^edeqM*j 

cent  quatre-vingt-trois  mille  francs  (483,000^},  par  vireinw 
des  chapitres  désignés  en  Tarticle  i*. 

FAAIS  DE  SÉGIE,  D£  PSUCEPTION  ET  r>  EXriiQITATlOIl  DES  IULPÙZS  ST  WB- 

CBATim  suuu  Penoeeel  (i|i4teBjint|,dfs.miiM«m) 

■       *  ■  au     Dispenses  dîv       '  ' 


• •999»* 
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  Enregistrement  ei  donuânei,  *         ' ' 

as  UT.  Persoxuiel  ( remises  des  receveur»)  .9ao»goo 

AsMkmiiMiitf  cl  mtîittcîbiis.  * 

Utxv.  Restitutions  et  oon-valeurs  sur  couU  ibutioûs  di-         .  '  * 
rectesî 

Dégrèvements  pour  démolitions  et  constructions 

■  nouvelles  ,  loo.ooo 

—  LXXn.  Remboursements  sur  produits  indirects  et  divers  : 
Enregistrement  et  domaines  (remboursements  de 

drgiu  et  d'apiendes  iûdihneDt  perçus)   1 5o,ooo 


Total.  •••••••  •   A83,ooo 

>[ptré  ministre  8eàr4tairê.d'.é.Ui  au  dép^iemeni  de#  êm»^ 
argé  de  TexéGatiéa  du  présettt  déôret,  qui  leniiiiaéré'aii 

iin  des  lois.    ■        •       •  • 

il  |io  palais  des  .TpUeries»  le  7  Décembre  i853»  » 

.     .  .  .  Sigaé  jiATOLÉOH* 

Pir  rËnopereur  :  • 
Li  Mkistn  UcrétMUt  déiat  au  lU'partement  du  Juianctâ 

'    V  Sigoé  Bmiàu. 


â 


\  

tant  :  .  , 

1*.  Est  approuvé  le  tarif  ci-annexé  pour  la  perception  des 
de  péage  au  passage  cf*eau  de  la  COûrbe«  située  sur  la  Vilaioei^ 
e  déparlement  d^Ilic-et-Vilaiue. 

Sont  exempts  des  drmls  de  péage«  les  admioistratanrs»  magis« 

fioiiclioaiiaires  publics,  et  les  divers  agents,  tels  qu'ils  sont  éAU* 
au  tarif  annexé  au  présent  décret,  et  qui,  aux  termes  du  cahier 
larges  de  l'adjudicalion  de^dils  droits,  sont  aflVanchis  de  toute 
liou  à  cet  égard.  [Foatainehleaa ,  21  Novembre  1853.) 

Its  droits  à  percevoir  aa  passage  d'eau  de  la  Courbe,  situé  sur  lu  Vilaine, 

B  passage  d'une  personne  non  chargco,  ou  chargée  d'ua poids  au-dessous 

inq  myriagrammes ,  deux  ccnlimos,  ci  *   o' 01* 

es  personnes  qui  voudront  passer  isolément,  sans  attendre  le 
de  temps  fixé  par  l'article  3  du  présent,  assureront  au  batelier 
recette  au  moins  égale  A  ce  qui  est  dû,  d'après  le  tarif,  pour  six 
«unes  à  pied,  et,  dans  ce  cas,  il  emploiera  ie  bac  ou  un  iiateiet, 

volonté. 

lenrécs  ou  marchandises  non  chargées  sur  une  voiture,  sur  un 
val  ou  mulet ,  mais  embarquées  à  bras  d'homme,  et  d'un  poids 
âaqmyriagcsiDiiieSfdeuaoeotimes,  ci»*.,.*.... •••••••••  o  os 


Pour  chèque  myriagramme  excédant,  un  ceotime,      . .  •  mV 

Nota,  Le  chargaar  déclaxmlepoidsyqoipoiMTaè^ 

Pour  le  passage 

D*iin  dieval  •«  n«iei  et  m  ctv^Ueri  v»liio  eominse,  4»  ccaMi 

cî  «««M 

D'un  cheval  o«. «oleicbeigé»  su  ffeiiti0i€t»Ct*«««   

D'un  chcvat  on  mulet  non  chargé,  cloq  ceorîtiieat  ai.   *^ 

D*un  âne  obirgé  ou  d'une  Ânesse  eli«i;gèe«  cinq  ceiitutt,fi....o»t6i 
D*«B  éne  noii  âuufé  ou  (TiuM  àaetae  non  di«q^».qialct  foMi 

ci.,*.  

Pkr  cheval,  mulet,  bceaf«  vache  ou  Ane  employé  an  labou  «dht 

an  pâturage ,  maire  centimes ,  ci  •  « 

Par  bœuf  on  vndhe  epparlenant  à  dea  marchands  et  deatÎDé  i  h  nm, 

kntt  cenlimea,  ci  •••••  «t 

PlirViMon  pote,  trois  centimes,  ci   

lÉv  un  DionlM»  J»rebis«  km/ù^  Biièi<>n»  f  iwhnnjÉe  imt»  etf  ihfe 

peire  d*oiea  on  de  dtodoos,  un  centime,  ci  .««.i.*.**]" 

Lonqne  lea  moutons,  hrelna,  boucs,  chèvres,  codioiii^i^' 

piirea  aoies  ou  de  dlndeM«  «femnl  m*toani  de  cinqnattfc,  kèet 

aera  diminué  d'on- quart. 

Loraqne  lee  àamrtonif  b^ebia,  bouct  et  chèvres  îroat  an  pUmp, 

on  ne  payera  qi^  la  meilié  du  droit. 
Las  çoadndeurs  de  cbevaqv  «  mdelS|^âaei^t  M*4âi  ^  ^■9*'*'^  ^  I 

cêntinSes,  ci       •••••••  ••••••••  

S*il  n*edste  pbint  de  paaae^cbeval,  le  batelier  ne  poamAB  I 

contraint  A  paaaer  isolément  dans  le  bac  les  cbevsni,  mmel>,te 

boBufa  et  autres  aoimaus  compris  dans  cette  aectioo  que  longsb  | 

cilfnittcliflun  lui  astutiBUdut  me  Mcehè  de  ving^  centânéi 
Peur  le  paaaage  d*«8e  veîmre  anapen4ne% 

4  4|mi|iQiiitC»hHda^flvaloiMimlc^  . 

timea»  d*  •.••••^•«•«•fii  •,«.»••••••  ^  ^ 

â  quatre'réueé',  du  cbeval  ou  mulet  et  an  conducteur,  qo^re-daft^ 

centimes,  ci'.  •  ' ^ 

A'qmilli«  mtes,  «ndéede  dent  ebevtns  on  motels»  et  le  eoedoM 

MlteBcci  

Mum^  Um  vnyngemfs  payèrent  iépméhiint,  ptf  téMiiidnk^ 

four  mm  pènMMW  A  pîod. 

Pour  ltpaaaaged*mie«bafrslte  chargée,  Hldée 
D'tiQ  aenl  cbeval  ou  molet,  y  compris  le  conducteur,  qurnslt^"* 

fteMtCi.,...  •  «  

De  deus  cbevanx  oo  mulets  «  y  compris  k  oendadimr,  cloquannn» 

timea,  ci  •  •••**  * 

De  trois  cbevnax  on  mulets,  y  compris  û  ueuANtat» soimis ^  ' 

timm»ci*«*«  •  «  «  ^ 

D*ntte chaorelte  à  ride,  le  dmvil  et  lecondactewr^  vmg^emlwiWi^**' 
D'une  chapwttc  dépoaée  sur  «ne  lîvc  ^otM  être  Umnaportéamrriil^  . 

le  conducteur  compris ,  cinquente^deux  centimes,  * 
D*ime  cbscretle  changée,  employée  su  transport  des  eagpvi^,^^ 

renlréede8réoaltea,lecbemloudeui  bosufo  a  le  candacMi^ 

jrinq eeatimea,  ci...  •  • . • ,  ««./i*»*,.  .««ttft^^M^** 
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iraes,  ci  ••.  ^  *  •      «à  •*«»•*»  #'4'* •i^^  •  l  itt 

charreibe  chârgëe  ou  non  chargée^  attelée  ie«lflaie9t»d^M  Ifie 
/uoe  âcesse,  et  le  conducteur,  dixrhuii  cenlMB««%  d  Ai  ftlty 

.  '  ^«ir  le  {MisMgt  dTtiD  ehàriot  de  rootig»  à^MNliéfi   ' 

K  deniccMMntèt  lè^fi4oêljlMir,Bôixintè  H  d^^  a*^^** 
^;'fWi4'élrèfatit  et  le  <îond\aiét6vf;  M  fb^,       lU'.  i».  k-i*.  i  oo 
«  àHeli  4*uh  sètti  elfe«vt!,  eftie  cotiductear,  imt^  eehttrinf*  éfl^b  é<|i 

our  tes  attelages  ci  -dessas ,  comme  pour  on  chéMil  lMimlélMI»élMfft''i 

iMtelier  ne  pourra  être  coatrdtel  l*t«Éfeélr'^'¥^ilMi;  >iiÊ&tm'm 
%  «V  pe^eemnx  ememenv  ipie  iuiii|ue  le  eevimcievr  w  wn&twnr  an 
OM  facette  de  eoittfiteéèlItieMli.         -  '  ^(        : .  *  '  •  *b 

piiÉlMf|6  êiH  ifitènfii  t|fMiiid  les  %bAx  tuvmoBtefDlil^  la'  {Mnrtie  pehifft'âi 
iÈn  |io««9iii  de  hmetr  qui  wvn  MM  «a»  lé  riv»  a«imM4M(Uige;  qtaÉI 

i  iNktt  ^  lAtêiiu  oe  potirrofH  jamaftf  tiré  thérsês  «M  dêlMlT^Mldt  mil 
hiil'itelbfteér  jiMpiTihir  !lgiM  tlffieM'eft  I#MéI»'  mffiM 

^  *  »É       .      *        '  *:    :      *  1    »      .»    rî»  **M»  i»         ..  Il 

Sooi  exempta  dea  droits  de  péage  : 

préfets  et  sons-préfets  en  tournée  dans  lenrs  départements  et  arron- 
nents,  les  maires,  )(  s  juges  d'instruction  et  procurëfff^lmpfilians»  les 
de  paix  et  leui»  greffi^,  les^  commissures  de  p|ticl^jiV|atre$  sgéiHs  de 
3  judiciaire,  !cs  ingèDieùrs  et  agents  des  ponts  et  eWatsé«l|  le^  directèlirs 

£»yés  des  a^miaîstrationsi  de  'i*f|i9«gislre0ieni  eC  des  doMAes^  j|s 
lions  directes  (les  percepteurs  compris) ,  des  coUtrîbQtions  indimetp 
e^fei»  lté  igis.éeTifcdiniiiaUtà  fore^Uère»  dés  lignes  HA^^ 
peS|  loi  .V9|ersvpi^uetti;S  eifsntonniers  des  cbemins  vidnana»  tes 
enrs  des  communes,  les  Vérificateurs  des  poids  et  mesures*  les  prépopés 
roi  eH les  tidUmn  ruraux,  mais  pour  le  cas  seulement  oà  ces  divers  ibne- 
lauta  et  employés  seront  oUigés  de  passer  d*nne  rive  à  rsaire  poor  cause 
rvice,  et  sous  la  condition  que  les  employés  seront  revêla»  des  marques 
idives  de  leurs  fonclioDS,  ou  porteurs  de  leurs  commissions; 
Il  ministres  des  dilBceols  adtea  xeoonnnS'par  l'État,  ainsi  que  leurs 
tants. 

is  préfets,  sous-préfets  et  autres  fencttônnmres  désignés  an  présent  psra« 
be,  auront  le  droit,  dans  leurs  tournées,  de  rédamer  le  passage  en  ftan* 
»de  leurs  seerétsires,  des  domestiques  attacbés  k  leurs  personnes,  et  de 
I  voitures  et  conducteurs  ; 

Les  malles-Dostes,  les  courriers  et  les  estafettes  du  Gouvernement;  * 
Les  trams  aar dNcfie ,  ifesf^^dlrafcs  boudies  à  ftn  et  cafeneus  mfliliMM 
gés  de  mnnkions  de  guerre ,  sdnsi  iqeti  tes  mSkalfes  ^n  ^sondncsewe 
ceompagnent;  les  bonriers,  bceufs,  chevaux  et  voitures  requis  pour  le 
sport  des  vivres  de  Tarmée,  des  équipages  des  troupes  et  des  nnlitaifcs 
Mes;  les  voitures  cellulaires  et  leurs  chevaux  et  conducteurs; 
*  Les  militaires  de  tous  grades  voyageant  avec  leurs  corps ,  les  sout-effi* 
I  st  soUels  veyageam  isolément,  la  gsudawssrie  dans  Vexercice  .de  ses 
iiMs'dW«qmlMndMin»n«idiiîls  parài  gendarmerie»  et  les  veitutes 
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M  cHevatii  serf  ant  è  les  transpi^rter,  h  U  charge  de  rsprésamcr,  ioam 
de  route,  6oil  un  ordre  de  service; 

Les  i^ardes  nationaux  marchant  en  détachement  oo  itoifinnif  pasiiv- 
vice  public,  mais  à  U  même  condition. 

Quelque  fréquents  et  nombreux  que  soient  les  passagae  iks  ccrp&è 
individus  qui,  fkut  terutca  des  dispositions  ci-dessus,  doivent  jeoiriaÉM^ 
frAOcUisc ,  le  fermier  ne  pourra  prétendre  à  aucune  iodeoiiûté. 

3.  Le  fermier  sera  tenu  de  passer  une  personne  seule,  sans  eàgerlisr. 
droit  que  le  droit  simple,  lorsqu'elle  aura  attendu  sur  le  pon  k  ci 
tm|>s.qui  ser4  d'une  heure  pour  lea  hacs.et  dttoe.deafu-hfarcpMr 
fheval  et  pour  les  batclets. 

Il  devra  passer  sans  aucuu  délai  les  fo action oairM »  age&ta  et  ai||n f0j 
Ippoes  désignées  h  i  ariiclc  a  du  présent. 

Toute  autre  personne  qui  voudra  passer  isolémeni,.etaaasattMiteltiif| 
de  temps,  payera  ic  droit  fixé,  dans  ce  cas,  par  le  tarif. 
,  L0  fermier  sera  tenu  de  passer,  st.il  avant  le  lever,  soit  après  le  coiuLl'  1 
soleil,  sans  ciii^er  aucun  droit,  mais  seulement  pour  l  exercicc  de  l  :n 
tions,  les  prélcts  et  sous-prélcis,  les  maires,  les  juges  d  iostruct^oûetf:  > 
reurs  impériaux»  i.es  juges  de  paix  et  leurs  greffiers,  les  cotnca^n.^  1 
police  autres  agents  de  police  judiciaire,  les  employés  des  cj^tru^tu 
indirocles  et  des  douanes,  la  gendarmerie,  ainsi  que  les  ministres (ksàir 
reots  cuitea  rtconaot  par  i'Étti  et  ieucs  inistanta.  *  - 


Cerlifié  conforme  : 
Pàns»  le  11  *  Déteuibre  ifiSi  | 

A&BATUCa 


*  Celte  date  est  celle  de  la  réception  Jotf^ 
au  ministère  de  la  Justice. 


O»  «'aboAM  fMiiir  u  BttU»ihi  ém  Iom  ,  i  nÎM  île  f 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N»  lia. 


l  exemption  de  Droits  de  navigation  accord4e  aux  chargem^nti  dê 
GfBÎAi  et  Farinm,  dê  Biz»  de  Ponuam  i$  ttnt  $t  de  Ugumês  secs, 

m  « 

Da  3  Déoemlire  i6S3. 

NAPOLÉON  «  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
ËMPKaBUR  DS8  FBAMÇàii  »  à  tow  piésenis  et  à  veni^,  «alqt* 

Sur  le  rapport  de  notre  mwiatre  secrétaire  d'élat  au  département 
desûnancea, 

é 

kyon^  piméaçt  .et  vàctitojfn  ce  ipii  auit  : 

Art.  1*'.  L'exemption  de  droits  de  navigation  accordée»  jua- 
qu'au  3jl  décembre  i3ô3,  par  le  décret  du  5  septembre  der- 
nier fi),  aux  chargements  fie  graine  et  farinet,  de  nf,  4f 
ponunes  de  terre  et  de  légomes  aect,  e»t  prorogée  jwfa*^ 
3i  juillet  i854. 

i.  Notre  mîniatreaecrétaired'étatavd^artemeiitdéa  fiçance^ 
est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  des  Tpilerjiw»  le  .3  Djknefpbrt  f86^.«  ...... 

Sjgiié  NAPOLÉON.  .     ,  . 
HtX^ÊBOfÊétmv' 

te  Ministre  secrétaire  déud  aa  déparumeiu  desjinances, 

'■  Signé  BmiftO.  '        '  ^ 

(i)  BalL  91,  a*  783.  .t  i   .   ^1»  .  . 

a.  XI'  Série. 
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N«        .  Dicm  impiMiâL  f  ai  crée  tnù  mNmUm  JwttimèiÊk 


Da  7*DéoMikf«  i6S3. 

NAPOLÉON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiosA, 
EnFiBiim  DIS  FjuuiÇAift,  à  tous  préseoU  et  à  venir»  aun, 

V«  lit  aiiidet  3  et  i3  dalordonnance  du  36  septembre  iSb 
coaoeroiiit  li  créaiioii  de  oottvdilMjatlîcctde  (Ma«DA%ni; 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaux,  ministre  SMiiltfi'Ai 
au  département  de  la  jnttioe  t 

Ators  DécaÉTé  et  oéoaiTOiis  ce  qoi  suit  : 

« 

Art*       Il  est  créé  des  jostices  de  paix, 

1^  A  Sidi-bel-Abbès,  ressorii&saat  au  tribunal  civil  ^Ûis 
a*  A  Aumale,  ressortissant  ao  tribunal  de  Blidak; 
3*  A  Batna,  ressortissant  ao  tribonal  de  ConalantiM 

2.  La  compétence  et  les  attributions  de  ces  joslicei  ds  fîj 
sont  les  mêmes  que  celles  déterminées  par  Parrêlé  éa  tsi 

cembre  i843,  pour  la  justice  de  paix  de  Mostagaoem.  I 

*  3,  Le  ressort  de  la  justice  de  paix  de  Sidi-bel- Ahbès  c» 
pf«ndfà  tout  le  territoire  déterminé  par  le  décret  de 

l85a,  conrormement  i^a  plan  y  annexé; 

Celui  do  la  justice  de  paix  d*Aumale  s*éteiidrt  sur  aiif 

de  quatre  mille  mètres  autour  du  cbenieu; 

Celui  de  la  justice  de  paix  de  Batna  s'étendra  égaleoMit 
un  rayon  de  quatre  imile  mètres  âutour  du  cfaef-Ueu 
prendra,  en  outre,  le  territoire  de  Lanibèse. 

CUacun  de  ces  ressorts  s'augmentera  ultérieurement dai^j 
ritoiree  milisairie  ^  aeitmt  réunis  à  celui  sur  lequel  itafi^ 
leur  juridiction  resp^tive* 

4i  Notre  garde  d^  sceaux,  ministre  secrétaire 


(1)  u*  série»  Bail.  ^7,  a*  io,s6o« 


Digitized  by  Google 


B.n''  lia.  <  toiS  ) 

parlement  de  la  justice,  est  chargé  de  l  exécution  du  présent 
décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  aa  palais  des  Tuileries,  le  7  Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Pir  rEmpereiir  i 

'  Le  Garde  des  sceaux.  Minisire  secrétaire  d'itat 
AU  départemenl  de  la  justice. 

Signé  Amathoct. 

N*  966.  —  DiaMMr  MMPàuâL  qm  ouiome  la  Jonàatûm,  à  /jijfoawW, 
uciion  dm  Hemt,  cTwi  SunbUâmimt  d$  Smm  dê  la  àUêincoriiê. 

Do  7  DéosmlNre  i$S3.  ^ 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Ehpbbbur  DBS  Fbançms,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

•  • 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départenml 
de  rinslructîon  publique  et  des  cultes  ; 

Vu  i'acie  notarié,  en  date  du  i*"  décembre  i85a«  par  lequel  U 
diBDioiselIe  Mainép  membre  de  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Misé* 
rîcordc ,  à  Houen,  a  rétrocédé  à  cette  congrégation  deux  terrains 
situés  àingouville,  section  du  Havre,  qu'elle  déclare  avoir  acquis  au 
nom,  pour  le  compte  et  arec  les  deniors  de  l'associalion  ; 

Vn  les  délibéra  lions  du  conseil  d'administration  delà  con^égation 
des  scBors  de  la  Miséricorde,  en  date  des  1 3  janvier  et  12  avril  i869, 
tendant  à  obtenir  raulorisation ,  t*  daoocpter  cette  réirootsaie»; 
a*  de  fonder  A  IngoovOle  un  établissement  de  sœurs  de  son  ordre; 

Vu  le  procés-verbal  d'estimation  des  immeubles  rétrocédés  portant 
kor  valenr  k  smxaote  et  trei»  mille  sept  cent  soixante-trois  francs  vingt- 
cbiq  centimes; 

Va  les  nièces  produites  i  Tappui  de  la  dédaration  de  la  demoi- 
selle Jlfaûi/;  . 

Vn  rordonnance  ^yale  du  1*  février  1839  (1] ,  qui  a  approuvé  ks 
statuts  de  Tassociation  des  sœurs  de  la  Miséricorde,  à  Rouen ,  01*06% 

du  9  avril  de  la  même  année  (a) ,  qui  Ta  reconnue  comme  commu- 
nauté régie  par  une  supérieure  locale; 

Vu  le  décret  du  i3  septembre  i853  (3),  quia  autorisé  celte  asiso- 
çiation  comme  congrégation  à  supérieure  générale; 

(j)  VIII*  série,  BuU.  376,  n*  io,638. 
M  vii^ iiria,  Bdl.  s86,  n*  10,961. 
(3)  srsérie,BnH.  579,  n«  4455. 
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Vu  l'engagement  pris  par  les  sœurt  qui  corapofer.t  IV.ibtefE 
d  Ingouvilie  de  se  confonner  aux  sUluU  approavo  fom  kwm 
Inère  ; 

Vu  les  procès-verbaux  des  ebquèles  de  commoioet  mammèk^i^ 
'  eu  lieu  au  Havre*  les  a  mai  et  18  juin  i8&3  ; 

Vu  Tavis  du  conseil  tnnnicipat  ou  Havre ,  en  date  du  19  aaiS 

Vu  l'ôlal  (ÎC5  iTrelt  s  el  des  dépenses  de  l'étaLliss^meat; 

\U  lf*s  r\vi^  (\p  i  nrclu'vèque  de  Rouen  el  du  preXt  l  de  la  SoKâfe 
rieure,  en  dote  dvs  9  el  ai  février»  a5  et 29  juin  i&53; 

Vu  la  loi  du  34  mai  183  5  ; 

Vu  la  loi  du  1  f)  mars  i85o,  sur  feasaigiianient; 

Laseelion  deriulértenrt  de  fînatruolKNi  poUiqueddiieÉii 
nuire  Conseil  d*élat  entendue» 

Avbu&  iMKcBiHrtf  et  bibàBifci^à'if s  oè  ^m  Mnl  s 

Aut.  l**.  La  oMgtégàtixm  ém  mmn  de  k  Miaéfîcoiè* 

tant  k  Rooen  (Seine-Inférieure) ,  en  vertu  d^une  ordoiwsi 

9  avril  1829  el  d'un  drrrot  du  1 3  septembre  i853.  B^a 
risée  à  foudor  à  ingouvilie,  section  du  Qavre  (mén  ct^ 
telit)^  im  étuMissemeiH  de  smure  de  aoa  ordre»  i  lidÉj 
par  les  membres  de  cet  établimpement,  4%  se  con  former  td 
"niéilt  aux  slaluts  approuvés  pour  la  maison  mère  par  rii 
nance  du      février  1829  el  par  décret  du  i3  septen.bfti*! 

3.  La  supérieure  générale  de  la  oongrégatioa  des  sn 
la  Miséricorde,  à*Rouen,  est  autorisée  à  accepter,  ao  soi 
celte  congrégation,  la  rétrocession  faite,  en  faveur  de  bi 
.cottgrégaiion ,  par  la  demoiselle  Mainé»  Tun  de  sesaci^ 
mmaat  «01e  aotarié  do  1^  décembre  i8&2«  de  deu  id 
sittiés  à  Ingouvilie,  et  iestimés  soixante  et  tretxe  mille  sefl^ 
^soixante-trois  francs  vingt-cinq  centimes,  qu'elle  a  dédarii' 
âcquis  àu  nom ,  jpour  le  compte  et  avec  les  deitfen  de  h 
,  dation. 

3.  Notre  ruinîslre  secrétaire  d'étvit  au  département  iî 
tniclîou  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  TejLécaâiai, 
ffi^éBUïi  déottU  qiû  aèm  inséré  eu  Bulletin  des  lois, 

fWl  au  palais  des  Tuileries,  le  7  Décembre  i8a3.  ' 

SifoéNÂPCnJOli 

Par  1  £iDpere<2r  : 
Lé  Mmism  séCf<^iaire  ^4Utt  ftm  ièfe^ 
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N*  067»  — >  Décret  impérial  qui  autorise  la  fondation,  à  Éiahlu,  ^ 
Trégomear,  à  Binic  et  à  Plourhm  (C6Us-4tirNord)^  àê  quatre  Ètoi- 
bUmmènU  i»  FiH$i4urSamtrEtprit 

NAPOLEON,  par  la  giice  de  Dits  et  U  volonté  natioaale* 
EimKioa  M»  Fmiiçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  «alut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départameot 

de  l'inslructiun  publique  et  des  cultes; 

Vu  les  délibérations  du  conseil  dodmioialvatîon  de  la  cengrégatioâ 
4ba  Ftliea^tt'Saiiit-ËBprit,  à  Sainl-Brieuc«  en  daAades  19  et  a  a  ft- 
vHeTf  a^et  i3  nMnrs  ié^à%  leodanté  ofctapir  ia  aaaoniiaMsance  légale 
de  quatre  établissements  de  sœurs  de  son  ordre  catittant  de  fait  A 
Étftbles,  à  Trég^meop,  à JBîvîc  et  à  Pieorlian; 

le  décret  da  i3  novembre  1810  (i)»  qui  a  autorisé  la  ooogré- 
•gatioQ  des  tiUes-du-Sainl-Ës6rît,  à  Plérin,'  et  a  approuvé  ses  statuts; 

Vu  l\>n!lonnauoe  royale  au  31  laaén  i836  (^)»  <^ui  a  trausfiM  à 
Sain^Briettc  le  siège  dé  ctefie  otmgrégalien; 

IVvig&geasent  pi^  par  les  S€Burs\)ui  coiapoêterit  les 'quatre  éUi^ 
ttMineMs  préuitéa  de  le  oonlbrttier  éactanml  ma,  ataluts  4e  k 
misên  mère; 

Vu  les  pitoès-verlMMut  des  e&quètes  de  mKmêiù  4t  naoeuasib  qw 

ont  eu  lieu 'à  Étables,  à  Trégomeur,  k  Binic  et  à  Ploorlian,  les  4» 
5,  7  et  ao  avril  i8S3,  au  sujet  de  la  reconnaissance  légale  des  éUi* 
Lliîisemcnls  de  FilJes-du-Saint-Esprit  existant  dans  ces  communes; 

Vu  les  avis  des  conseils  municipaux,  de  ces  quaire  communes,  sur 
le  môme  objet,  en  dale  des  27  mars,  3  avril  et  22  mai  1853; 
•    Vu  les  étals  des  recolles  et  des  dépenses  des  établissements; 

Vu  les  nvis  de  1  évêque  de  Soint-Brieiic  et  du  préfet  des  Côtes-du- 
Nord,  en  date  des  4t  i4«  ^o  avril,  39  juin,  1",  a,  4  et  6 

juillet  i853; 

Vu  la  loi  du  a4  mai  i8a5  ; 

La  section  de  Tintérieur ,  de  imstruction  publique  et  Abs  edtaa dto 
<etHB  QooHÎi  dVétat  eÉteudne» 

Avons  DscaÉTi  et  DicaiTONS  ce  qui  suit  : 

Art.  l*'.  La  congrégation  des  Fiiles-du  Saint-Esprit ,  dont  le 
siège  existant  d'abord  à  Plérin  ( Côtes- du-Nord ) ,  en  vertu  d'un 
décret  impérial  du     novembre  iSio,  a  été  transféré  à  Saint- 

(1)  ir  Ont,  BolL  538,  a*  63i  1. 
(a)  nr  iérle.  BldLliSt    fiaia.  . 
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Brîeuc  (même  département],  par  ordonnance  royale  do  si  mtn 

i836,  est  autorisée  à  fonder  à  ElaMes  (Côtcs-du  Nord)  un  éta- 
blissement de  sœurs  de  son  ordre,  à  la  charge»  par  les  membres 
de  cel  ëtablisseoieot,  de  se  coDformer  aux  statuts  approuvés  pour 
la  maison  mère  par  le  décret  précité  du  i3  novembre  1810. 

2.  La  congré^tion  des  .Filles^u-Saînt-Ësprit,  dont  le  siège 
«irfsfant d'abonji  à'Plérin  (Côtes-dn-Noid),  en  verln  don  décret 
impérial  do  \3  novembre  1810»  a  été  transféré  à  Sefnt-Brienc 
^méme  département),  par  ordonnance  royale  du  21  mars  i836, 
est  autorisée  à  fonder  à  Trégomeur  (  06tes-du-Nord  )  un  éta- 
jpliwemeot  de  sœurs  de  son  oxdre,  à  la  charge,  par  iea  memtHnes 
•de:jcet  éMd>Usseiiient,  de*  se  conformer  eiadement  aux  sta- 
UHS'  approarés  ponr  la  mitison  mère  par  le  décret  prédlédn 
i3  novembre  1810. 

3.  La  congrégation  des  Filles  du-Saînl-E^prît,  dont  le  siège 
existant  d\ibord  à  Plérin  (Côles-du-Nord)  »  en  vertu  d'un  décret 
impérial  du  i3  novembre  1810,  a  été  transféré  k  Sainl-Brieuc 
(même  département),  par  ordonnance  royale  du  21  mars  i836» 
est  autorisiée  à  fonder  à  Binic  (Côtes-da-Nord)  un  élablisse- 
ment  de  sœurs  de  aon  ordre«  à  la. charge,  par  les  membres  de 
cet  établissement,  de  se  conformer  eiactement  avx  slatnls  ap» 
prouvés  pour  la  maison  mère  par  le  décret  précité  du  i3  do- 
•yembre  1810. 

fl.  La  congrégation  des  Filles-du-Sainl-Esprit,  dont  le  siège 
existant  d'abord  à  Plérin  (Côtes-du  Nord),  en  vertu  d'un  décret 
impérial  du  i3  novembre  1810,  a  été  transféré  à  Saint-Brieuc 
(même  département] ,  par  ordonnance  royale  du  ai  mars  i&36« 
est  autorisée  à  fonder  à  Plourban  (CAtesHdn-Nord)  on  établisse^ 
jnent  de  sœurs  de  son  ordre,  à  la  charge,  par  les  membres  de 
cet  établissement,  de  se  conformer  exact«^mont  aux  statuts  ap- 
prouvés pour  la  maison  mère  par  le  décret  précité  du  i3  no- 
-«embrc  1810.  . 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département  de  line- 
traction  publique  et  des  cuhes  eit  çbargé  de  reaécolioa  d« 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 
"  *Falt  au  palais  des  Tuileries,  le  7  Décembre  i853. 

*'  •  *  Si-në  NAPOLÉON, 

Par  rEmpereur  ; 

.......       ...  ^      Lt  Ministre  sfcrétaire  £éiat  au  diparUnuMi 

.  de  iinâtrttction  publique  (t  des  çp/4e4f 

3igii^  H*  FpRToy^ 
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68.  —  DéCRET  IMPÉRIAL  qui  autorise  ,  comme  Congrdcjation 
igée  par  une  Supérieure  générale,  l'Association  des  S(Bun  de  Notre- 
um^-aehCuhaire,  émeUaU  à  Gfumai  ( Lot).- 

Dn  8  Déoanibre  i353. 

par  k  grâce  de  Dieo  et  b  volonté  natioiitle, 

&HEUR  DES  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

ir  la  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an- département 
instruction  pnUiqnc  et  des  cultes  ; 

Il  la  demande  formée,  le  37  oclobre  i852  ,  pnr  rassociatioii  des 
s  de  Notre-Dame-du-Calvaire,  existant  à  Gramat  (Lot),  depuis 
^  1 833,  dans  le  but  d*éire  autorisée  comme  eeogrégalîon  k  sopé* 
re  générale; 

a  la  dédarattOQ  des  religieuses  de  cette  association  portant  qu  elles 
»teot  les  statuts  de  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Charité  de 

u  la  copie  de  ces  stalnls  »  sii^néc,  en  lémoiîrnage d'acllu'sion,  par  les 
rs  de  Noire -Dame -du -Calvaire,  et  revêtue  de  Tapprobation  de 
ique  de  Cahors  ; 

u  le  procès-verbal  de  Tenquélecle  emnmoio  et  inemnmodo  qui  a  eu 
à  Gramal,  le  19  décembre  tSSa; 

u  Tavie  du  conseil  municipal  de  Gramat»  en  date  du  16  janvier 

3; 

u  les  avis  de  Févêque  de  Caliors  et  du  préfet  du  Loi,  en  date  des 
février,  29  mars  et  9  mai  i853  ; 

u  le  décret  impérial  du  19  janvier  1811  (i),qui  a  approuvé  les 
Lits  de  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Charité  à  Nevers; 
^u  1^  lof  du  al  mai  i8l2  5  et  le  décret  du  3i  janvier  iS5a; 
la  loi  du  lô  mars  i85ot  sur  renseignement; 

iotre  Conseil  d*état  enlendu, 

kvoNs  JoicAsii  et  dsgrétons  ce  qui  suit  : 

Irt.  1^.  L'association  des  sœurs  de  Notre-Dame-du-Calvaire, 
stant  à  Granaat  (Lot),  est  autorisée. comme  congrégation  di- 

i^e  par  une  supérieure  générale,  à  la  charge  de  se  conformer 
c  statuts  de  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Charité,  à  Nevers 
ièvre),  approuvés  par  décret  impérial  du  kg  janvier  1811, 
que  cette  association  a  déclaré  adopter. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins- 
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tn^ctipii  publique  et  des  coites  est  clia||;é  de  Teiécption  du  pré- 
sent décret,  qui  sera  Inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Ti|jile<i0#,  k  S  Jpéçmiàbi» 

fligûé  NAPOLÉON. 

^  Pftr  l*Eiii|>erear  ; 

fje  Ministre  secrétaire  dètat  aa  dépiirt^m4^ 
de  l'instruction  pahliqae  et  du  caUes, 

Signé  Fouooi» 


Certifié  conforme  : 
P«ris,  le  a  *  Déeemlm  i8S», 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  Secrétêin 

^BATUCa. 


*Qtmt  ilâte      e^lle  de  Ja  réceptif  èa  êoUciio 


/ 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

113.  .. 


Du  M  Dëccmbrê  iSSi  *        *  * 

:  î  .        •  C 

Ràppomt  à  l'Emfmbsom, 

>  *  » 

Sire,  ^»  *  ■ 

La  loi  de  finances  du  lo  juin  i853  a  ouvert  les  crédiU.^^ 
cetiaires  poar  les  dépenses  de  Texercice  iâ54*    /      \  » 

Conlbrftiéiiitiii  «w  €MMtiUitioo9  de  }*£iDpîre,  oi|i  ci^dîlt 

législatifs  ont  été  fixés  seolenaent  par  ministère,  et  an  décret 
impérial,  le  Conseil  délat  entendu,  -  doit  ie»^  repartir  en  char 
pitres,  d'après  les  besoins  de  chaque  service.  *) 

J*ai  rhonntiir  de  aoiiiiiettre  ce  piojet  de  r^pertilion  à  rap- 
pnibitioii  de  Votre  Majetté.  * 

Depuis  la  loi  de  finances  du  lo  juin,  deux  modifications  ont 
été  apportées  à  l'organisation  des  ministères.  Par  deux  décrets, 
en  date  des  21  et  23  juin  (1),  Voire  Majesté  a  supprimé  ie 
ministère  de  la  police  générale  en  réunissant  ses  attribalioni 
à  cellea  dn  mintsièfe  de  rintérieur,  et  rétabli  le  9i|^ittère  de 
Tagricuhare  et  dn  commttce  en  y  rattaciiant  k  ministère  dei 

traxaux  publics. 

La  suppression  d'un  ministère,  celui  de  la  police  générale^ 
A  rendu  4iApooible  une  partie  des  ciédiu  q^i  lui^va.i^t,été 
Aiiouéi^  Votre  Majesté  a  voulu  qoe  sur  ce»crédiu  disponible  Htàl 

réaBsé  une  éoononiie  de  cent  ndUe  francs,  et  elle  a  approuvé^  M 

•  .1 
^     "         ■   r  !■'!  ■"■■■;!  "  ;  ^M  'ii'»   iti"  'i."m- 

Xt  Série,'       •    •       ■  ^3 


Djgjtized 


de  radmioistraUoQ  centrale  du  mioûtère  de  riutéricv. 

L'éconotuic  portcTa  pour  uioilié  sur  le  ministère  de  ^ri- 
rieur  et  piûdaièiilé  slfr  Jl  liiiuiigieil;  de^t^ÎQuliPV?,  (ti«i 
merce  et  des  travaux  publics;  de  sorte  que,  dès  aDjoeraiii 
il  est  possible  d*aiiiialer  sur  les  cré  Uts  lègislatifr  ét  Teun 
lëô/i  une  somme  de  cen<  iniHe  francs,  dont  ciû  juante  z!!3 
francs  sur  les  crédits  alloués  au  ministère  de  rîDleneïr.  i 
ciui|Uauie  mnie  ii  aucs  sur  ceux  cm  iiuiuwei^  œ  t^n^^ 
du  commerce  et  des  travaux  publics. 

'iM  crédits  ouverts  pair  la  îoî  de  finances  s^élevtQt esisi:! 
à  UD  milliard  cinq 'cent  seize  millions  huit  oeiit^igtd| 
quatre  cent  cinquante-neuf  francs  (ij  ,  celte  auDubdoi^ 
réduit  à  un  milliard  cinq  cent  seize  mi  il  ions  sept  cent 
mille  quatre  cent  cinfm^u^t^iieMf  francs;  cest  seuit^mest  iti 
dernière  somme  que  j'ai  Tbonoeor  de  proposer  à  Volftlbi&| 
de  répartir  eu  chapitics,  suisaul  les  besoins  de  cbaqstî.^'i 

Les  prévisions  de  recettes  pour  Texerrice  i&bi  a>^î^^ 
ptsthk  fhème  idt  d4*t?ni^ilcey;é«^Hiéè!^à  tâ  domine  deostIM 

cinq  cent  vin'j^t  millions  deux  cent  qualre-vîns^t-bi*  W 
quatre-vîngl-iHMi€  francs;  la  situation  du  budget  Àèii'^\ 
)H«§^fé  an  ourtfhuf  tttéb  tiéë  «réViâtbn  d'éxeMatésMl 
A^frA»  miiliôàr^d^  "teirt^iseittBtë^epi  mttie  aîiciéIH 

francs,  »    .  > 

f  n  .  I  î  avecle  plus  p^feild rtepCdi 

,  Sire  . 

.^i-i-ib/.î  I.  .  'i     de  ^'^^'"^  Majesté, 

^*  Itk  ttèsrliiiaibla  tt  «tài-cd)éisHUii  seifitw. 

Cil   i  iJ  *i  îf       •  ir  t  .  «  ♦ 

oh  'j*  ;<i4^<  .-1  li    t  .  U^imire  H€rén^  iéuu  ici  jÎMMcci» 
S  b  'ti  i»;.'    't  m:  t.r  I .  «•  .î  V        sîgtil  Bhdàé. 


'ji'fj  si 


kâA  A^^ébl  S«i^l>l«ÎSâ«l)t«ftMr4ilfM        #islllé  les  <'lMt<^^ 

miJie  sept  cent  cinquante  francs ,  oe  figure  quo  |)our  ordre  an  biy^g-  *-  ^ 
ta  (IlittDÎBIliRt  ^isMfs  pdt  îâ  t?rt  du  enancipr  dtf-nifimi.  Ofwrfknt^f^ 
s  de  psrception  ,  les  remboursemeiUs  et  ii4Ma-v«leiMS^ 
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pàt*  h  grâce  de  Dieo  et  la  voloi^  iMlionidiv 

MM  Aàl  FikAUÇàiftf  à  lOM  pféi«lU«l  à  ViaÉ>#  ÊÊÙm  * 

l'arlicle  12  dti  sénatus-consulle  du  a 5  décembre 

là  loi  da  10  juia  i8&3  porUttI  ÛÉÈâiM  du  bttdgal  de  TMr- 

ife  Cottse9  d*élàt  ehténdd  ; 

r  le  r<nppori  de  ûotrè  miûisife  secréittiré  d*étât  âtl  AifàaàHMtâ 
înanceii 

OKS  Diowié  al  MicMiTOiis  ce  qui  snil  ; 

iT.  1*.  tm  kt  crédMts  ouverts  mx  ministret  par  la  loi  do 

lin  1 853  pour  les  dépenses  de  Texercice  i854,  une.  somme 
îul  mille  francs  (loo.ooo^j  est  annulée,  savoir  : 
Inquante  ttiMlë  fiimes  au  budget  du  miaistèfe  deFiDlérieur; 
bquante  mille  fraocs  au  budget  du  ministère  de  iagricui- 
,  du  commerce  et  des  travaux  puMics. 
Q  conséquence,  les  crédits  ouverts  par  les  articles  1  et  a 
etie  loi  et  moaiaot  ensemble  à  un  milliard  dnq  cent  s«iie 
ions  boit  cènt  vin^*t  mille  quatre  cent  cinqnanteHseuf  francs 
16,820,459')  seront  réduits  à  un  milliard  cinq  cent  seize 
ions  sept  cent  vingt  mille  quatre  cent  cinquante-neuf  francs 
16.720,4590. 

.  Cette  somme  de  un  milliard  cinqcent  seize  millions  sept  cent 
t  mille  quatre  cent  cinquante-neuf  francs  (ijSiô.yîc/iOy^ 
épartie  par  chapitres,  conformément  à  fétat  A  ci-an uexé. 
.  Les  crédits  ouverts  par  Tarticle  10  de  la  Infime^  loi  aux 
ices  spéciaux  rattachés  ]fbur  or  !re  au  budget  de  TEtat  qui 
imputables  sur  IfS  ressourcts  de  ces  services  et  qui  s  clèvent, 
r  Tannée  i8â4«  à  vingt  trois  millions  six  cent  cinquanleet  un 
«  cinq  cent  quarante  francs  (2  \G6i,ôAo'),  sont  répartis  par 
pitn  s,  conformément  à  Félal  B  (  i-anncxé. 
.  L'affectation  aux  dépenses  du  service  départemental  des 
ourcesspécialement  attribuées  à  ce  service  et  montant,  pour 
erdce  i854,  d*apràs  l'article  11  de  la  loi  du  10  juin  i853, 
înt  quatre  millions  deux  cent  trente-deux  mille  cinq  cent 
juaiite  francs  (io4»a32,55o'^),  est  réglée  par  sections  spé- 
es  et  par  chapitres,  coa£onnément  à  Tétai  C  aontxé  ao 
Bent  décret 

73- 
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(   1052  ) 

ft.  L'tfwlitîoii  dit  WMpMcci  du  BemptookMMii  Ml  ë/m 
de  oe  service,  compritet  dans  le  biidget  de  i85i,  d'^pÉi^ 

licle  I  2  de  ia  même  ioi,  pour  vingt  el  ua  millioos  tnis^^ 
aoixante-denx  mille  deux  cents  fiaDcs  (2i,S6a»aou%tfiiw 
par  cliapitrea,  conformément  à  lélat  D  d>anneié, 

6.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départeintrë 
finances,  et  nos  ministres  secréuires  d  éUt  des  antres  it^ft 
ments  sont  cliaif;és,  cbacnn  en  ce  qui  le  conccme,  de  fc» 
lioB  4tt  pfdseni  décret,      sera  inséré  m  fialleiin  do kà 

Fait  M  paiâis  des  Tuileries,  le  la  Déœaibre  xSbi. 

Signé  NAPOLÉOS. 


fiifné  Basse 
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Bwiget  général ,  par  chapitres»  di$  dépensa  dê  l'egercicû  i85é* 


Huumua  n  tiiTicit. 


mmièM  vtikt* 


V  spCTION.  —  mnm  otamms, 


COIAKIL  O'KTAT» 


••••••••• 


tuWwtwato  des  ]»MiiX'«rta  ••••••••• 

^avra^M  d'art  et  décoration  cI*é<liGcti  pulilici  

rik^trei  iMpariauz.  —  GwaanraUùra  aa  moai^aa.  —  SakvaalMM.   

faa«»f%gfBte  tl  t— ifriftwn»  

rt  à  Irart  veovrs  

doaiuBaiiU  lû«ton^«a»  •   t  •  •  •  • . 


Scnrie*  êm  Mtf— tt. 


Amaion  4at  T«3wiat  n  LostM*»* 


BiCAnTOLATIOV. 


1**  SrcTioir.  — -  Senrice  ordinaira  

II*  SscTioi.  —  Tnivaai  exiraordinaixea, 


MOI TAIT 

dca  crédita 

tcrorJes. 


A,7a5,ioo 
969OO0 


ti4>ooo 


950,000 
it543.5oo 
tfftoeo 

190«4oo 

746,000 


*  99*4oo 


6,804,760 


l00O»00O 


6,8o4*7&o 
5,000,000 


11,804,760 
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■mftàMt  BT  •nmcBt. 


Mnmràtt  db  la  josnci. 


1 


3 
i 
5 
6 

7 

4 
9 


11 


AdmiijUtnIiM  CMlralt  (lfel4rM)  


COVM  BT  TftISnâOl. 


Coar  i|*  cawatîoo  

Coun  imp^alc»  

Coimf'aaMM......... 

Tribuéau»  d«  prrmîrrr  îol 

Tifhm^ÊmijU  fêfim  < 

Jmiïc^  4*   


%       «       ■  « 


Fffdt 


M  mtiei. 
•hnfetl 


IMpcnMt  divertM.  —  Sc«oars  tfinporairra  1  (f  indrat  aagiatntt  et  rrapl^'yés  6* 
l'adaÙJitktrat'OB  c«alr«l«,  à  Imn  vcbvm  «t  orphaliat^  drpco^ 
MÎ^B  *•!>  i»|irf<îwt  iadia^U  n  ImwmI  4«td«wtt»ti..  


D^p«n««t  de*  exprric*i  rJo<  


I  1  < 


au«a 

•io.7a«| 


1 
* 


3 
4 


6 
i 

7 
8 

9 

lO 

U 
IS 


PtraenHa!.! 
Mal^., 


Ml 


4m  ag«oU  poliliquf  I  at  e 
4m  «m»  «  iMWtiviy. 


Frais  4«  ToyafM  «t  4a 

Frais  d*  aervicfl.-  

PréaaaU  diptom«li^a«i 


Orpoiiaw  Mcrètet 
)li«ioM  ai  d^i 


a^paaaai 

iMVMÉB* 


tilnuMil'af  iftti 


iMa«i 


3ï^,ooa 
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MIMSTÈRK  DES  Wl^àNCES 


I"  PARTIE.  —  Dim  TVtuQVt. 


l*  OITTI  COXSOLIDKB  ST  AHOKTUAIIIIIT. 


B.„...l,/,p.o/o....j  Wj"'-'- 


Dicfl  du  lA  «tara  i85a. 

ntâi  tSsà. . . 


BanlM  4  p.  o/o  

R'uU»  3  p.  o/o  

Fonda  d  amorliisemenl. 


Total  pour  la  dette  coatolidce  cl  l'amorltisomeat. 


a"  enrioiTS  srKciiCX  rpPB  cahaux  xt  Tn.iTACi  divibb. 


Intmtf  et  priincf  dm  rmpruiit*  i  reiubourter  par  le  tr<j*or. 
AmorliMcinent  drJ  einprunU  1^  r*mbo«Hk!f  p«r  )•  Iriêot. 
Racbat  deiactiona  dt  juuiMOtice  doa  canauK  •oiiiuis*ioauM. . . 


Total  poor  U»  «mpruptA  Ap«o«Au& 


3*  miltâTS         CXtUàWl  E«M»oaUA«Lft«  À  OlTgA»  TIXIU. 


Intér^tf  Je  capîtaui  de  cautionnerocnta. 
lalcrëlf  do  la  dette  llollaute  du  trcMr. 


Total  pour  les  ÎDl^êts  Je  capitaui  rem)>oarMb1e«  &  diven  titres. 


i'  DCTTC  VIACEAB. 


Dooaîrt  de  Madame  la  duclicssc  d'Or/Ja/if  :  •  •  •  

Rentes  viagèrca  

Rentra  viagère»  (  oarfa  «leilleasr.  {^Loîdu  18  juin  fS6ô,)   .  . .  . 

HenatoDs  de  l'ancienne  paiiie  

Penaioiia  «viAm..  •  ■.••••«  •  

PeusTona  »  titre  Je  récompenae  national*  

Prnaiuna  niililairea  •.*.«.•#.>»•..•.».*•.»«.....•..••.. 

Penaiona  ecclésiaatiqoea  ,..<.•»•••••<«•  •^■«  •  •  •  . 

Penaioua  do  donataires  drposacdca  •  •  

Penaiona  cr«ilM  s«r  loDd»  dr  rrl«nua.  .....>.. 

Pensions  accordée»  aar  la  c«iaa«  d«  v«Ura»««  de  l'anci«iuie  li»t#  civile  

Secours  sut  pensionnairi  s  de  l'anricBuc  liât*  civil*  

Secours  viagère  k  de*  tuililaiies  Je  la  Rrpubli^ue  et  Je  rKinpire  

Indemnité  ttsgfkes  de  retraite  aux  employés  et  agents  de  la  dernière  liste  civile. 

{Loi  du  8  jttttut  iSôj.)  :  


Total  poar  la  dett*  vû^èci. 


■OUTAIT 

des  crèilits 
accord^. 


•  RÉCAPITULATION  DE  |-A  I'*  PARTIE.  —  mttk  wiik/di. 
1*  Doàte  consolidée  el  laMrtisaem'ul  


a*  Emprunts  spéciaux  pour  canaus  r t  travaux  divers, , 
3*  Interéia  de  ca|  itaui  rembours4kl«s  k  divers  titras., 
i*  Datt*  «iagèr*  


■y 


•  •  •  •  • 


Total  de  U  1"  Parti*. 


I  fr. 


896,303 
a. 3; 1,911 

6i.â{45.864 


390,31 8.813 


4.6Ô9.4r€a| 
4,3oo,938 

■•,3or>»ta7 


MfOOU.OOO 


39,000,600 


3oo.ooo 
,»,)37,:96 
),ai 3,3o4 

370,000 
i,aâo,ooo 

9««è,ooo 
33,4ào,ooo 

^48,'  00 
ifl  37,000 
"•96^,000 

ioo.roo 

loo.ooo 
3,700,000 


•  îO. 


000 


66,878,000 


•90,Si8,8ia 

io,3o6,6 '7 
39,000,000 
66,878,000 


^96, (03,439 


I 
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a3 


«9 
3o 


3i 
3i 
33 


34 
35 
3« 
37 

38 

39 
4o 

4i 

4i 


43 
44 


45 


Suite  du  MiNisrins  des  fi!<ances. 


II*  PARTIE.  —  DOTATIORS  BT  fiCrSlSU  SIS  rOVTOIBf  LioitiATirt. 

Li«(«  civil*  de  l'Empmnr  i  

Dottflioo*  d«s  ptincM  et  princeesM  de  U  fanille  impcriaU  

Dotations  tlo  Sénat  

Drp«DM>  ••iminittrativrs  da  S^nai  

Drp4«n»ei  kdminisintivrs  du  Corpt  Wgiftialif  «t  iod«niiiité*  dM  Députés. . . . . 
Supplément  à  )■  dotation  de  la  Légioa  d*liooDe«r  


Total 


ni*  PARTIE.     aiftYici  QiHmxL. 


Peraonnel. 

Matériel. . 


COUK  ABS  COHPTII. 


AOKIIMTAATIOR  ClUTBiLI  IlS»  FlRAkCS». 


Pereonnel. 
Matériel.. 


Dépenaca  diverae*. 


Penonsel 

Matériel 


■OKHAISa  IT  ■«OAILLIS. 

(Service  dea  élabUaaemcnt»  mooétaîrM.  ) 


a  te  ne! 

Dflp«aaea  divera^a  

Refonte  drs  roonnaiea  de  cuÎTre.  (  L«i  dm  €  m*i  t8S2,), 


tKTICI   PB  TRBSOBIBIS. 


Prata  de  trésorerie  

Traitesoenta  et  fraii  de  service  drs  recevart  géoéraai  et  part>cn1iers  des  &Baiic«s. 

Tra'trBiMnts  et  frais  de  oervie^  drs  paypxr^  dans  les  dcpartemenU  

Dépensée  des  «lerrices  périmés  non  frappée*  de  déchéance  

Dépenses  des  exercices  cloa  


Total  pour  le  jcrvice  général  du  ministère  des  fiaai 

IV*  PARTIE4         FbIIS  DB  «éciB  ,  »B  rBBGBmOB  BT  P'BSrLOtTATKn 
DBS    IHrÔTS  BT  BBTBBOS  NM.ICS. 


CORTVBVTrOBS  BtBBCTKS  ,  TAXIS  MBfCKS  BB  VBBTV  BB  bAlBA  Tt  CABAStaS. 

(Srrric*  admio'alratir  dea  contribations  diroctae  «t  anlrea  tatss 
dan*  les  départements.) 

Personnel  9,464.700')  ^  J 

Dépenses  diverses  ,  i»736,a90  \    4»Soo,gfo'  \ 


Frmis  d'arpentage 
et  d'ezpôrtise. 


CABASTBB. 

'  Dépenses  k  la  chsrge  da  badget  de 

l'Eut   ôo.ooo' 

I  Dépenses  imputables  svr 
le  n 


100.000 


produit  dea  cen 
limas  facultatifs  votés 
par  los  conseils  gêné* 
raux    dea    départe  - 

■Mnts  âotooo 

Frais  4e  mutations  cadastrale*   57 i, 000 

A  SBrORTXB. . . ,  ,  . 


<74. 


ù. 


35.00», 

lySocon 
4,9Ao,oeo 

B.€&e,l«s 


36.6e4,ih» 


i.B0^9oJ 
.«.loo 

S.s3S.<oo 
i,M9.s3o 
sCi,li3 


M. 900 
i.f3«,8«o 

i  &9i,ooo 
1  lOCo.ooo 
sM.ooo- 
Méi 


4.«74.f»« 


4'*7«.*r 


L.iyi.i^co  Ly  Google 


I 


Sniit  ètL  Monitèu  aii  raroM. 


BtffOM. 


M  mOimO*  MB  COSTAIBVTIOW  MuetU 
BT  AOTUS  T*X«1. 

B— îa«B  tox  pwctpUtirtt  (n»      diatrikatka  d* 

jaJtriaim  «t  •«coor*.  .••«•••••*••••••  


  ii(Si7,oi6') 


Peraonnel...  .  ••••••••••••«•••..•••••••«•••      9,o3i  ,3oo' 

Matrrial 


5,o3 I ,3ao  1 


romlrt. 

(Smic*  «dioîoUtratîf  el  de  •ur\«illanct  dans  les  (Irpsrtcments.  ) 

P«raMB«l   3,966,300 

M«ldri«l  ...«.V  «   I,i63,ooo 


PersoniMl*   4*  ,669,760  ) 

MaUri«]                                                      10,177,797  >  69,o3o  677 

Dip9u$Miivmm   6,163,100  ) 

Avtt—  ntvmnMm   776,000 

Aeliatt  «t  transportt  de  tcVar*   s6, 000,000 

DifuêM  du  Mnfic*  du  do<uae«  «a  Aifûi*   7*7iOOO 


( 


f  d«  per«eplioa  «t  d'cxplotUlion  àuÊ  Im  d^ftrlMMAlS.  ) 


13,366,960  \ 

9l4.a6o  }  11, 


TiWÊêftH  iê$  difkàu, 
Fanonaal.  •  tlltCCf 

Materir!  •••••••••  ft»a4St84l    .        «     .  . 

DapaMM  ditaiaM   Mia.»oo  (  «e.»»?»*** 

•  •••••••••••••••••••••  ••  S|a90»ooo 


ToTâfc  4a  ia  IV'  r«^* 


4«S|  4.990 


11,367,016 


•6«69af677 


»6i»|l7t9i4 


It  Sérié. 


Digitized  by  Google 


(  io58  ) 


:  j 

H  m 

H 


70 


7' 
7' 

73 

7û 


MATICM* 


Suite  du  MINISTERE  des  rilUSCBS* 

y*  PARTIE.  —  ftntoTTiiiaixT  it  sitTrnrrioii ,  BOV-TAum, 

MiSii  IT  itcoBrru. 

RestilatioBt   «t   Don-T»-\  _      „    .  •  «r 

l«.r.  ..r  U  eoDtribc.  ConlHUl.on,  iimlrt  .  .  ^,^tlyW 

liooidireclr««lfarle.}ï>'K/*''»"**   P*»»^  , 

de»  ftUt  )T^xm  >pMi«le«   6i,o«o  J 

Rpinkoar«em«^U  lar  nrodnita  incHreeU  et  divert  

H(*i»«rtition  dn  proauiu  de  plomba^ ,   d'esUmpilUgt ,  etc.,        matim  it 
doaanet  


R*partitîona  d*  prodaiU  d'ancadM ,  MUirt  tt  «•nfiacatioM  ,  ftltriWWf  ï  èim». 

Prinirt  k  l'cxportatioD  de  marchandiMS  ••••  

EaooBipUs  aor  diven  droits  


Total  d«  U  V*  p«rtM. 


RéCAPlTULATION  DU  MINISTÈRE  DES  FINANCES. 


V*  Parti».  Datia  publique  

II*       '   '  Dolaliona  et  dépaaMs  dea  poavoira  icgialaUb  

m*  ■     ■    '  Service  pên<*ra!  

IV*  — Fiaia  da  rrgia,  d«  perception  al  d'ciploitation  dea  imp^  et  rmaa 

publics  

V*       "      Ramboqraemeott  ai  rcatitatios» ,  BOiHTalev»,  primée  et  cecompte*. 


^OTAL  pour  le  miniature  de*  fineoeee 


1-3 


1 

B 


i 

5 
6 

7 
8 

9 

10 


MlMlSTàRE  DE  L'INTiRIBGR. 

Services  imputables  sur  les  fonds  généraux  du  budget. 

Traitement  du  miniatre  et  personnel  de  redasinietfeiÛMs  watreie  

Matériel  et  dépenses  diverses  des  boreaai  

i 

■BBTICSS  OITIBS. 

Dépenses  diverses  de  sûreté  générale  

Surreillance  de  la  librairie  \enant  de  l'étranger  

Dépenaes  do  personnel  des  lignes  télégrspliiqoea  

Dt-penssn  <lu  matériel  des  lig"**  t^ég^raphiques  

Di-ppiiae»  grnrralea  du  personne)  dee  gardes  nationales  

I)épeii««>a  générales  dn  instoriel  des  gardes  nationales  

Eiicouragr-menls  à  l'art  drsmat:4)ae  

ludemuiiés  annuelles  l  des  artiotes .  aulcors  dramatiques  ,  compositemn  H  î 
veuves  


f  ■  >• 


7' 


Digitized  by  Google 


•innaTt  emu  ir  iamtm  fituci* 
COMtil  èm  UtiatRla  ùnk  


PenoB.a«l  ât»  édi&tmfmUitê  

EDtr»lien  ûm  bltioMota  rt  rdificcs  pvUtc»  

•i  giwm  npaialimM  dm  édifie—  pufaiict.. 


Secoort  aax  «UbUsMmenli  g^acraïui  d*  kieniaiMnoe 


i«nli  ff^BC 


Secours  h  âa  personnes  qui  août  dans  l'iuiligence  ot  qui  ont  dei  droits  à  la  bipnvcil- 

lanca  du  Gouveroomeol  {  frais  do  rapatriement  do  Français  indligeiita ,  eU  

SabvraftiaM  pMr  «MlnaliM  dt  poalf  à  péage  aw  dit  duMUM 
Secoora  aux  société  dachariti  aaaûrBaUa  ••••••«. «••••^ 

Secours  k  divors  litres  

Secours  aux  étrangers  réfugiés  an  Fraace 


TraitMMBto  •!  iadamnités  aux  fonctioBBaina  admiaialralifa  dtf  d<iiii1fMlai 

AbonnmneDts  pour  frais  d'administration  des  préfectures  et  aova-pvmMtana. . .  • 
laapactioaa  adminiatrativea  des  aanricea  départementaïuu. .•.••••.•••«•..•.•. 

TrailvMBit  «1  Sâdaanllls  aax  coomiMairM  da  polica.  ••..«  •< 

Traitaaenta  des  commissaires  de  police  d^parttBfBlaiS. •••  

Frtif  df  §tlïkm  di  rtjgloMfcitirii  lynamiit  i  i  i  i 


sAmnoi  Ma  coRBAinda. 


I>épaoaaa  daa  coadamo^a. ..,....t....«.«< 
RanbovnaflMatmr  le  produit  da  travail  daa 

ceaindai  dt  ftvce  et  de  correction  

Transport  ém  mÊAêmmiê  va.  kagMi  il  «u 

Mctifn.  ••••••••••••••••  ...«•• 


d4lMM  daaf  laa  auiaoaa 

ctBtmlUt  da  foret  ak  de  eor- 


Loyara ,  aalretiea  al  r^nrliona  da  bétiments  «  noMlir     anna  dépaatat  daa 
cours  inpiriaiaa  ;  frais  d'occupation  «  ate  > 


iiiBoicia  ciioa  mt  réuMit* 


Dépenses  des  exercices  doa. 


pensas  d«a  axaivicas  pénuiéa.. 


Constf^ctioB  da        M(UaMBtaiff«a  do  llWgraplitt  4iiHt^M  «1  IraaililiM  4* 
lifMP  oxiifialii  


Total  dea  dapeaias  impalablca  aur  lea  foada  géaérant  da  badgal.  «  • 


M0XTA1T 

des  crcdîta 


fr. 


5.l|l,S8o 


5|5,ooo 
iia|ô»ioo 


(•0,000 

dso.ooo 
3oo»ooo 

J  30,000 
3  7.'},  000 
7>0f0oo 


4,366,i5o 
6»o86.ooo 
189,000 
4I0.000 
t95,00O 


6,900|Ooo 
Vioosooe 
S5o»ooo 


Méoaoifa. 


Digitized  by  Google 


H 
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Suite  du  MiHISTfiA£  DE  L'iaTÀaiBUlU 


Smkê  iépmimmiiii  imputoMt  i«r  nuêmrm  tpéMttm 


D*p«MM  impaUblei  sur  1«  pinliuidM  Molioies  >dditio»»«i<  cottctdw  «ua  àifêx- 

iMMttto  (10*  4/10"}  :  

D«p«atM  MT  1»  produit  da  haâ»  eooiau  &  HpMtir  par  àieM  {j  «Mt. 
IMpraaM  nr  1m  pvodaiu  ^vaoCBil*  oïdii 


DBPEXSKt  rACVlTATITKI. 

D«p«Dara  d'utilité  départemcnlaie  imputablot  sur  If  produit  de*  remltmet  facuU 
tatif*  \ot«s  par  lo  coD»piia  groéraux  (mtiiniuiQ  "j  ceol.  6Jto**  dana  6ô  d<- 
parUnwU,  at  li  cent.  G/io**  dana  la  Cor»«}....  

D»pcii»f«  aar  lei  produits  évceiti  oN  facul'nlifii  

DépeDa«a  aar  Babventioua  communaica  et  particulièrea  »  «t  autrea  produis  deatiedi 

à  ém  tnvras  d^MiU  dvpaftvmmtd*.  


•évUMt  XSTtAOKMV 

D^pr  nara  imp^taMw  nr  !•  pradvit  étn  tvaûmm  êàèiûnm^ê  «ittMrliMini  ia^ 

poa^s  (n  vertu  de  lois  »p<  cia1c«  

D^p«BSM  MIT  .!«•  fonda  d'amprasU  aBlorit^  par  d««  loi*  partiraiiirat' 

BimsBS  sriciALii. 

D^panaea  èe»  chamioa  vicînaui,  impQtaUea  anrla  prodoit  dct  cantimaa  «dditi— natt 

apôciaux  (intxiiaam  5  moUiiim).  

DiptMM  rar  «MlÎBfwls  cmmiumu  «I  Wicriflio—  paitwdUrM 


..pM 


iM8a. 


it,oa€,«eo 


RECAPITULATION. 


i 
9 
S 
4 

5 
6 

9 

10 

1 1 
I» 


D4 


immilaklM MT  Ua  foadagtoéraox  do  budget  [  So.sCa.^sl 

4^aiiwmiita1«  iapatiutla*  aor  rMaonrcea  ap^iaUa   |  9&,i69,&6c 

Tôt 44.  poar  U  niniatèra  d«  i'int4i««r  1  &aft»78a,&4^ 


AdailBntnlioA  CMlnla.  (  Peraonaol.  ), 
AdioiuîâtrutîoD  ceutralc.  (Matcriel.).. . 

Etala-major»  .....*....*« 

Gtadatmtis  

RernteiBfnt  H  tiêmtê  «....«<».««». 
Jualica  iniiilaÎTC..,*.,. ••••«•••• 

Soido  «t  anlrvlian  4m  tlMpM.   • 

Habillainrtit  et  ral 
Lita  miliuirca. . . .., 
Ttwaporta  gtia^nm. 
Remonte  géuinié,,, 
Hamanha— I...... 


Â  UMim. 


t,888^«8 

5  t  9  .r  c-0 

(•S87^a» 

],Sai.oii 

•>8,8«Saa4 


Digitized  by  Google 
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16 
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35 

36 

aS 

39 
3o 
3i 
3a 
33 


(   1061  ) 


Suite  da  mmsvàBs  M  la  «obkbb. 

F'onrragM.  

Sold*  cl«  Bon«AcUviU  al  coltU  d%  réionM..  •  

Df p<>n9rs  (oraponire*  •...•••••••••■l.»  

Dipài  g«oër«l  dt  U  gMRt  ,•••••••.••«•«  

UmM  éè  l'afiaiirit  ^V.^.  

Poudre*  et  salpllnt.  '.  ••<r.« «9*  

MaUriel  du  géu«.  •  •..•••••••••v»»  

BesIwinp^alMmilitaiiii...  

Id valide*  do  la  guerre  •*•••#••«'••••••••••• 

Gonvarnamtot «t adaiiaMinitiaii  4» l'A^Ma.. i»*. .  •■• 

Sarvicaa  aaitaim  iadtgèMt  «B  AigM».  

Sarvica  naritima  as  Algérie  

Servieea  Gaandera  an  A]g4ria...  

Ezprojpriatioa  en  Algérîa.  

CofoniaatioD  an  Algf ria .  .••••••..«...•-•••••«.••.•..••••...« 

Etablis>4>m«nts  diariplinairea  eo  Algérîa  

Travaax  oivila  en  Algérie  

DipMMa MciiUf . 

Dapcnaea  dea  eicrcires  cIo«  .T  

Dâpvataa  dea  a&arcioea  périinéa  

.  .  .  TotM  po«T  Ja  «lAiatira  d»  U  gnacrt. . .  • 

MllIliTàRS  DE  LA  MARINE  ET  DES  COLO.NIES. 


I^SBCTlOir.  —  SuTicB 


dat 


9a6,5t3.65i 

85,895,667 
455, «oo 
1,194.000 
a  a  . s, 000 
i36,aoo 

4,041,195 
i4, 854,000 
a. 091, 168 
9,684,5o^ 
1,867,900 
8|53Î,78o 

7  89*000 
1,359,395 

3oOtOOo 
i»9«ê,ioo 

1 ,5co,noo 
6,573,040 

i5o,ooo 

Mrinoirc. 
Mémoire. 

Ao7ti86toi6 


«siriM  MâatMM» 


3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 

10 
11 

ta 

i3 
•  4 
i5 
16 

>7 
18 


i 


Adminiatratlon  eaolrala.  (Pcraonnel. }  •••«••.••.«••••.••••..• 

AdmiaiiUatioB caalrala.  ( Matériel. )  •  «  

SERVICK  CKIÉRAL. 

Solde  et  acceaaoiraa  da  la  aolda.  

HApiUu  

Vivr««  •  

Jnatica  maritima  ........•..■.•••*.•• 

Sakin*  il*Mivn«n.  ••«••.•••...•»••••••••••' 

Approviiioiiiif mvnls  généraux  de  1.)  flot>. ...•.•••*«••«••......••....••.•• 

Travaux  bjdrattUqsaa  at  bâtioiauta  c<viU.*«»».«« •  ..».• 

ÇovJfw  •  

Ecole  navJaiapfrUlt  Miad*d«Biwl«lbowM«n4«lt«ifSM^a*litiilH|W 

•t lyeâaa   

ASr4t«ai«iill9  tl  tt^Mporta  p«r  atr  •  

Cbionnnes  ..••••••••••••..••••••••«••« 

Frai*  généraux  d'imprMsion*  et  acheta  de  livrw.... .   «•  

Fraia  da  vo)f  âge  et  dépeneea  divertea.  •...•.••.,•.«•.•••• 

Dépenaa»  temporairea  ••••.•••.•..••••••••••«•.«••••••••• 

MaléripI  du  JepAt  de*  carte»  et  plan*  

Dépanaaa  dea  asarcicaa  doa 

a*. .a. M 

T«f  A&  èm  dépesNt  èl  Stffvitt  amiM.* . . 


947.700 
>S>,3oo 


35,1 85, 309 
i,7SA,foo 

1 1,060,000 

AOO.OOO 

i],S4i,eoo 

t6,4i3,ooo 
5,ift5,74a 


1 34, 000 
37o,ot»e 
190,000 
373, 100 
i,3a9,o5o 
lacooo 
»A7,ooo 


9&,iiS»8ot 


I 
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Suite  du  MINISTÈRE  DB  L\  ilÂRINS  ST  PSS  GOLOlUfil. 

5MrJCB  CO/O.T/li:. 

Déjicuics  Uc*  ecr%iccf  ualitaircs  aai  colonicA.  (  Perfonncl. )......  

Dt'penMt  d««  MTvîess  m«liuirci  aux  coIonÎM.  (MalMid.)..  

Dcp' '  '  '  '''9  folonioj  n';;irs  p.ir  !.i  Id!  (îii  i.')  juin  l8ll.  (Marti- 1  5»rr»  if  f'nrnl 
Dtijuc,  GaaUclonpe  »  Gajfajia  frau^iao  ol  Ue  d«  tt  lUuaioa.).  |6er«i««  ioca)*. 

Fomatioa  d'an  iUMinemaat  p^mlenlUtn  à  U 6«|aa«*.  ••■ 

Subventions  à  (Ii\rr5  ctablimiMOl*  colAB!«it.«.«    

Dâpenaet  4*9 «aercicoa  dos.. ••#■••••••••>•••■•■•■..••••« 

PifDi—  rfwnwiciipteali.   *.é..«. 

Total  Jca  dopcnïcs  du  Serrica  colonial». 

II*  SfXTION.  —  TlUTAn  nTIIA0«OI«AllM. 

Diguo  et  araanalda  Chaxbourg.**  •••••.•••••^••••••••••«••••«•••* 

Pcpenaa»  dc«aaaKt«M  do»..  •  ••••.•••••••.•••«••»«•• 

WfVÊÊm  du  MuciMt p4riinia •  .••«•••.••«••• 

ToTA&AilalI*  8mII««,..  

BéCAPlTULàTIOM. 

i"  fimm,   awtfce  cttoaiit. .  

ir tecnoi.  ~  Travaux  aatraorduiairaa. •«  

ToTAfc  oixiiA&  

misràiuB  db  vinstructioh  pvnniDB  et  dis  coLni. 

r*  PÂRTIË.  —  piriiais      viimocfiox  roiuooi. 


■OTTin 

•caonka. 


5,8  i 1 

9*iai,eM 

1.9-^i.aac 
M4bi  aîva» 


si,Ma,aa» 


95,113.801 
si»Ma,aw 


116.  '.7f,'^oi 
3, .  ->i,ooo 
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PerflOfloel..  

ludeomiUa  à  dM  amployéa  aQpprijn^  et  aujuiuiirea.  .•  

ifaiMii  ;  

nmvcnox  vnugvi. 

Intpflctatira  généraux  de  rinitraction  publitpa  < 
^HTieas  ^énM^^VuoMrmetiom  j^ublu|na 

ArfminiatratîoB  acailMÎwit»»  ••••••#•••••*•••< 

loatructioo  anpMavra.  (  r  aealt4  da  tk^ogia.)   • .  • 

Inatractiou  aupérioure.  ( Faculté  da  droit.). .<.••...••••  •••< 

Inatroction  aapdriaan.  (Facuita  da  laddeciaa.)  ...«••••••••#••#•••  < 

InstnicI irvn  ■vpt'rieara.  (  Faealtéa  dca  acieDcea.)  .*  

Iflslruclioo  aapâriaare.  (  Facaliéa  dea  Jaltraa.).  «•  

lattnutton  aapMaar».  I  Écolea  tmfititmtm  w  plMnMcia.  )  

Instractioa  aapMaart).  (Dépenaea  ommonM  A  lOlllli  Mt  IbniliÉ.)  ««mww» 

accroîaaaBaat  daa  aoUaeltooa  al  bii>lM>UMqMa»*««*»é4«t****  

lHwiHa»  mnmi^  (Vnhgiminmi)  

Inatroction  aacoodaira.  f  Lycéea  et  coUégaa  eommaDint  )  

Inalrnclâw  iiawdaua.  (BoMi«aiaapiiml«al«MgràvaaB«ttl«.J».t.*  

ItalmdMi yrtaaira.  nnalfwliMi.)  .4..**..^  

Inatmctlon  primaire.  (Dépanait Mipalalilaa  aw  la*  fonda  gdnérau  da  t'BtaC* ) . . 

Inatruelinn  primaire.  rDépanaaa  impatablea  aar  laa  fonda  d^partamantans.  )  

Inatmclîdn  primatra.  (Dépanaaa  ùnpntaUaa  anr  laa  raaaeaicaa  ^|4eialat  daa  écnlaa 
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4*7.»^ 

S»190 
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Ué.ooo 
Sij.loo 

li),00O 

77®.7«> 
691.140 
^68,700 

5,075,900 
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Suite  4u  MlNlStèllE  DE  L'INSTRUCTION  PCBLKJUE  ET  DES  CULTES. 

Biroirr...  


<  f  •  m  »  » 


laptitst  «^...t.Mf»»  «»*««.Mr 

ColIcgA  de  France  ,..tt<«««*«>«f>. 

MauSum  d'hisloire  nutarrllr  

Ktablîsacments  astronoiiii(|tic5i  

Bib!iol!ièf|uo  inipctlalp.  {  Oôjjcnsrs  orJiriaîreB.  —  Coura  ^'arrhc^olojfie. ) 
Bibliuliicque  iuipcrial».  (Dcpciuci  citraortiiuaires.  —  Coaf«ctioo  Jtr*  ^«Ulo^^cf.j. 

Bibliethiqoet  pnhtiquei  ,..,*.••.,•«••,•••  

AeadciAie  impériale  éê  léd— If  ■....«*  .*.•.»•••  t  •  . 

Écolo  dm  chartM..  ••••«.••••.  

Bcoit  0fÀmU  dM  latifMa  orf#al«lM  vivuitM ,  coon'd'tralw  vdgajro  à  tténeîlU. , 

Soutcriplions  ••>•••«..••••., 

EacooragcmeaU  et  Mcourt  aax  MVkbU  «t  |^«  d« Ullru'*  .1.1 

SoetA^  MvaftiN  .•,)...*..•,',...  

Vova;;efl  «t  mÎMioai  •cientifiqafi  •...«.•••«•f<)*I***. 

Hecueil  et  publication  de  docameuts  inédite. . . . . ,  .'  

D«pea«4p  de  finetractioa  pabtique  en  Algérie  

Subvention  à  la  ville  de  Renne*  poor  rooftmrtiOQ  d'un  édiBcé  t  af^sMe  va  •frvice 
ib  rifttncUoa  publique.  (Loi  da  ao  thtin  .••.•.*.....•......  ^ 

U^iMip dai fiwcicM dot.  •••••••••* ■•»|fyp«««««fy«.»*.. •••••••«».«,, 

ToTAt  teAfpaaict  4t  llBitrocHon  jjpU^ot., 


n*  PARTIE.  ^  sémiMt  mm  om». 


f «tort «•••••••••re •••••• 


Personnel  de*  boreanx  dec  culte». . 
Matinal  a4  d^fanaat  div«iM«  dca  bureaux  des  calt<if«i 

O&TI  GATaOUQVS. 

TnitauianU  «(  dépanaca  concernant  lea  oardînaiu  ,  afchavêyat  al  ^vimaa  

Traitenwata  et  indeinntlia  de*  in«nil>rM  des  di^pitroa  et  d«  llilgj  |lll«Mili.  • .  • 

Chapitre  liei  Saint-Denis  et  diapclaiiis  de  Seinla-Gancviève. .  ................. 

fioursc*  <ivs  «cninaires  •..  

Saeovra  à  ^  accUeiaéiiqiiea  et  à  d'anciennes  r^îgia«aa«         ^.  •««••...•»• . 

D^pensea  d«  servico  intérieur  des  cUilices  diocésains..  

Travanx  enlinaires  d'enireiieu  et  de  grosses  i«p«raliena  de«  odiitces  diocésains. . 
SaaMf*  BOttr  «eqnisilioM      Invanx  «oacaJWMl     <g|MM  a>  fttÙifiÊÊti*  • .     .  * 

Beconrs  à  âÎTatp  iuMisa^aents  ecddrfl^lfMt.  *  «  •  . .  ^  «•.••.•••*<. 

D^ansas  dlvarsaa  st  •ccideiU'IV'  •••...«  l  

Restauration  tfa  b  tttÙMtû»  !•  YitfU.  '(Loi  im  19  J">U«*  iHb.  )  

Travaux  «xtraoîdinaires  aux 

ai  aaytawbta  iM».)  .....•*•••*••'»»••.•  ••«••'•... 

cvvtu  xda  CATaotiQiiM. 
D^pana*  d«  patfMaal  dca  «allât  ptoUalaBW.   

P^pcnso*  >1u  inalôrlrl  (tes  cultes  protest jnU. .  .  .  ,  .  ,  

Frais  d'pdoùnistration  du  diractoixe  général  da  ^  confession  dWufi bourg..  

Dépanaaa  d«  bdia  fwtdllto. .^   »  r 


Dépensas  des  e«|t«a  aa  Ai§4n« 
D^aas^  totMnim  4ai*»t 


1^  Ptft»» 


dar« 


RÉCAPIT0LinOM. 


MONTIKT 
des  crédits 
aeoofdéa. 


|t)o,ooo 
^••.780 

131,700 

Wï.Aoo 

43,700 

33,4po 
55iSoo 
13  0,000 
180,000 
3q,ooo 
6À1OO0 

13  0,000 

|84,aOo 
3|»«S«o 
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1,86g, 000 
99i  A3 1,960 

ii3,6oo 
1,017,000 
76^,000 
5in,5oo 
9,600,000 
*  i,floa,ooo 
it)r>,ooo 
4>ooo 

|o(^ooo 

i|tidt5&u 
£4,oop 
39»ooo 
»54,4oo 


Alt»  il 

Lioo 
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44f«>3»ioo 
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MIMSTEUEDB  L'ACRICCLTCAE,  DU  COMUBIlCE,£T  DES  TAAVACXPCBLICS. 


r*  SECTION.  —  SiMici  •uiiAïKi. 


ADMniItTmATIOl  CIITBALI. 

TraiUmcBl  <!•  ninutr»  tt  pcnosD*!  d«  rMlainiatrmiiM  ccairals  

llalériti  «t  dtpwwM  éiymneê  <lct  kor««ttx  Am  l'ftdminulration  cvBtnlc  

^  ACRicoLToai  IT  comict. 

ÉcoIm  impMtlr»  Wt^nnairw  

E D CAO raf^eii) enta  i  l'a^cullar*  «t  eaMÎgntiatDt  profctaioBBcl  

Haraa  •(  d^pAu  d'cUlona  

Remonta  dea  haraa  at  «BCOBragciaeDU  à  l'iadMlria  partiaJiàre  

Conaarvaloira  et  acoU  daa  arlt  at  mAiers  

KncouragemeaU  aui  maDafactara*  et  ao  commuxa  

EDCottragamaDla  aux  pochai  aantimaa  

Poida  at  naMirea  

^Statialiqua  de  la  caiaa*  da  retraita  yanr  la  vieilleM*  

Fraia  da  aur^eilltnce  dea  tocièièê  et  clakliaKc  mani divers  

Eutretien  dea  ^taUiaaemeota  tkarmaai  apparter  «ot  k  PÉtal  

ÇttbveotioDa  aux  établiaMmcnta  particclian  d'aaui  iDi..ândM  

F.tabliaaementa  at  a«r\ice  aanttairra  

Secoara  eus  rolooa  da  S'-Domlogae,  réfugiée  de  S*-Pierr«  et  Mi<pielon  «4  dm  C«madA. 

S«coar»  ap^iaoi  pour  partea  inaténaliea,  événemenla  malbenreux  

TBATAVT  fOBLIC». 

Peraonnel  du  corpa  dea  ponta  et  chaoaa^  

Pcraonoel  dea  coodnctcura  

PeraoDifl  du  rorpt  dea  mioM»  rBaeignainaat  at  «colfli..  

Peraonurl  dea  gardea-minea  

Peiaonnel  des  oOîciera  et  mailTM  da  port  du  scrvica  maritine  

CoDtrAle  et  aurvrtilanre  dea  rbemina  da  fer  

Rouira  «t  poota.  —  TraTaox  ordtBairaa  

Routée  ot  ponta.  (  Acbèvement  de  lacnnea.  ]....  

Roulée  et  ponta.  ( Rectifications. )  

Part  conlribuliYa  de  l'Etat  pour  ToBvcrtor^  de  la  me  de  Straibourg  

Navigation  intérieure.  (  Rivièrra. }  —  Travaux  ordin*ir«a  

NavigalioB  intérieure.  (C«nan\.  )  — Travaux  ordinairca. . . .  •  

Porta  maritiinea,  pbares  et  fanaux.  —  Travaux  ordinaires  ,  

Donca  et  eemia,  drsaécbemeata  et  irrigationa  

Matériel  dea  mines  

Fraia  généraux  ,  aecours  «  sic  

SobvsBtioQ  siu  compagoies  pour  travsu  s  sxéealsr  par  vois  ds  eonccssioo  de  péng*. 

Total  de  la  I**  seciioa  

Il*  SECTION.  —  TlATAOX  BXTaAOBDIKAlABS. 

Nouvelles  rontea  de  Is  Corse  

Continuation  de  posta  

Amélioration  de  rivières  

Etabliaaement  de  caBaux  de  navigation  

Travaux  d'à raéliora lion  et  d'achèvement  dsa  porta  maritimes  

Réparation  de  dommagea  causée  par  lea  inondations  

Jrjvaai  du  port  de  Maraeille  

Etabliasement  ds  grandes  lignée  de  chemin  de  fer,  garsnlis  d'ioléirAts,  pHto  et 
sahvenliona  sax  cQmpsgnisa  ds  ahemips  ds  fsr  


Total  de  U  II*  section. 
RÉCAPITULATION. 


r*  Sbctiox.  —  Service  ordiostr*  

U*  Srctiqb.  —  Travsux  sitrsordiBsim. 


Total  povr  Is  asioistk*  6ê  rsfriMliars  i  ôm  comaaercs  «t  d«s  irBTAvx  pal»Ucs. 


Digitized  by 


B.  n*  ii5. 


(  ie65  ) 


■mttiiM  IT  raificM» 


oHiMtrw. 


RàCAPITCLATlON  GÉNillAL£  DES  DipEXSBS. 
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i«Ptalliim....( 


d«  l'iatlractioB 
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Tableau  drs  CréSts 


pàriiiii. 


MIRIST^RE  D*^.TAT. 

Gran^*  cLasMllrri*.  (  Pmottntl.  )  •  

(MiUriel.}- 


Trait«s«nl  tt  »appUni«ut  d*  Iraitatnent  de*  mtmbrfi  de  l'ordre. 

Décoratioot  aui  mrialirea  de  Tordre  

GraliQcatîoBa  aux  ancicna  loîIilairM  

MédaJIi^a  miiitairea  

Saint-Dcnia  (  Peraoooel.  )  

(Malérltl.) 


Soccortales  (  Personoel.)  

■  (Maléritl.)  

Sacour»  aai  elèvei  

Rambouraement  aa  trcaor  du  aonlaot  de*  paaaions  d'cmplojw  aÎMa  pour  iS5i  à  h 

charge  des  fonds  g^n^rauz  du  trcaor  

ComniiaaioDa  aux  recaveara  g4nir»mx.  —  Fraia  d'Éconen  al  reaboarsanMBai  dm 


vrraera. 


D^nriucs  imprévoea  at  intcréta. 
Mobilier  


Rembeuraemenl  à  lacaii»edea  di^pdtt  et  ronaigoatinoa,  i-«oinpla  lar  les  mrm 

a  faitaa  i  la  Légion  d'honncnr,  oonformément  k  la  loi  da  ai  juin  i8i5  

Pria  dra  décorationa  et  dea  mrdaiBea  rrmiiea  aat  membrea  d«  l'ordre  rec*«aai  Irula- 

matt  et  ani  niédaiilëa  mtlilairea.  ^  AvaDcea  à  recoavrar. }   (  Maainîn  |. 

Prix  Jet  brevets  dillivrra,  en  ax^cvtion  do  décret  da  \i  mars  i853 ,  aux  membrra  de 

l'ordre  et  aat  médailléa  roilitairaa  (MéMoira.)- 

Prti  daa  ampliationa  da  décrsia  délivrai  posr  aoloriaM'  la  port  des  décoraiioas  êcras- 

g*rea   {Mimtmm,]. 

Emploi  de  l'eic^dant  poaaible  sur  le  prix  dea  breveta  et  des  ampltatioas.  f  Décret  il 

tajain  i853.)  (Mmkmt».). 

DépaAaaa  dsa  exarcicsa  eioa  *  ,  p  

TOTAIi  

MI^IISTiRE  DE  LA  JUSTICE. 
uirvMtmii  npîauLi. 

PersoDBsl   . 

Traitement  de  refome  d« 
aervatear  da  Katéricl. .  , 

Matériel  

Dépetaes  d'exploitation  non  aaaceptillea  d'nna  évalaation  fixe  

Augmentation  et  revMveUaaeni  oa  matériel.  *«••«•••• •••t»«»*>**  

Déposa*^  dea  eierciora  clos  •  

Application  i  faire,  pojt  produit»  divers  da  badgeif  de  l'excédant  présumé  dos 

Total  


Dépemaaa  fixsa  d'administration  et  d'exploitation. 


[ruisriiii  d'État   Légion  d*bottn«nr  

DM  ik  JvsTlci   Imprimerie  impériale..  . 

■    '      nia  ArrAiBia  irmAloinKS   Chancelleries  conaolaicss. 

DBS  PiSASCBS   Service  de  la  fabriealicna  des  ■<maiiw<« 

'      OR  |>A  Maaiii   Caisse  des  inTslides  de  U 
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rattachés  pour  ordrê  am  Baâ^  ét  Têwereiet  iS5ê, 


MmSlàBB  DBS  AFFAIRES  i;TRAJiiGèA£S. 
ClAaCBlUlllI  OOVmAIBM. 

YnSêàm  ebaneelltr*,  honoraires  dts  chanceliers  el  prrtfs  sar  le  change  

Vtraenratt  à  «SÎMtMr     trésor  i  titn  à»  fond*  coaamoB  àm  ch«BceUcri«  combIuim  , 
•avoir  t 

J^rtion  \  employer  poor     c1iaB«on«rfM  ^bI      mtftM  aanmi  iaUfainfw  «as 

d^enses  •■•...*•••••  100,000' 

BiCMMil  dùponiblt  à  porter  «a  racctte  au  budget  de  l'Étal.  6o»ooo 

Total..  •  

lUHUlàAE  DES  FINANCES. 

rairm  m  «a  rAmcAno»  w  «ouAni  iv  Mt  ■Étmif. 


i50|00o 


5oo,ooo 
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:^ 
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6 

7 


Frais  de  fabrication  alloads  ani  difeeteare  d4  iMBBaiea.  «  t**  lffiMl»7lo'  \ 

ItMnmm  —  fort»  ar  to  t>>w  1  !•  ptida  àm  mmmùm  frtfîfifai   «<mkm  j  >ia88.7io 


Knii4tfalilctiioii»yMa]nbkvalrardMatlllfM  

Application  à  faba       plodvîU  dWlM  Al  kidft  d#C   MffUi  Mnaiea. .  |o,< 
â'iouddut  dMitctllNpidMadM  •(  m  iti  Mddtill«.  • 

T«TAb«  


MUItfiu  M  Là  MABm. 
cAttn  au  nvAktw  >■  &a  Biiiit* 


Pensions  pour  ancieonetd  et  poer  bleesares  et  praeioat  de  ve«vf<i  

Fonds  tBanel  de  secoars  et  sabeides  i  Tboepioe  des  orphelines  de  RocheCort .  . .  » . 

Fraie  d'adaûnisIratioB  tl  da  tr^eareria.  

Bf lahoan— eBl»  mt  laa  wsIms  déjpAts  |mnat  dt  taida,  dapittlitfHM»  Hik 

Reml)oar««ments  sar  lee  anciens  drpdta  ptOTcnant  de  naafr«|[:«s  

Dépenses  divanet.. . .  •  y . . . . 


TfVAIi. 


rtRALE. 

•Soo.ooo 
1,8691810 

8.317. a3o' 
8|S38t8oo 

5>oo,ooo 
i,â6oi8io 
9,8ai»ooft 

i5,85i,54o 

a3,65i»84o 

i|3oo»ooo 
ao8,ooo 
880(OOo 
180,000 

60,000 

So»ooo 


Digitized  by  Google 


kl 


iSo 


Ptaiwil êm  7  rcDliflMa  adiLHionneU  iropo«M  patlA  loi  ftw iMia 

rnmman  à  répartir  rriff       (Irpirlrinm!*   iSy^ftl* 

JDtAt-caatUB*  Unporaire  poar  la  Mconii«  maatitf  de  i'aaMaU»* 

Mal  lit  liMab  4«a  aoat-prélactana  94>t* 

Pi  odu  iu  d'MpMilioM  A*aclit  d«ip«lbctana«  m  â*«  ' 

depoi«>fs  aui  archiv*^.  .....  ^  •  

lUvvuaa  pariicialisrs  d«»  priaoM  «UparianMsUiea 
I  FMAril  ^ailfw  «kaltw  M  dfefitfi  tir  !■•  AviM 
|V«rt«a  à»  MalMaax  4a  d^aMlitian     da  iakt .  o«'d'«otf«a  «fcjeu 

provenant  rnat^a  ll<partaM»tilai  8«  d^ëlilÉHlIWBata 

Mica  dM  d^Mfftaainita*» •••••• 

FVaaia  da  aoliiliar  daa  wdfcaiai  al  daa  Wmck  daa 

turea ,  rcronoa  Uon  ut  aaifîaa»  

iProdail       in(<iiiA-valiip  de  mobilier  Bcqnitlrc  par  Ira  pr»'frl* 
IfUmiMMmaaitiil  d'avMicca  iaiUa  par  !«•  dràwtaiaeiiia  pour  I«a 

taUaad^eaanalaada  r^atciva  

[Rcmkotutcment  d'avance*  faile*  par  ka  dJpaitamanla ,  sur  le»  c«b- 
liroea  additionoela  ordioairaa,  poor  payaoMBi  da  divacaaa  dé- 
paaaw  irapaUklea  aur  lea  firada g^arau. 
'  lil  da  draita  d«  p^aga  ai  da  taaa  aalraa  aatariaéa  «•  |«Q&t  daa 


I  iimiia 

cventacla 


Piodaiia 

e'veolncla 
•sira- 


SobvtB- 
lioua 

aMina- 
aalaa 

■et  particu- 
iiirca 
al  aolraa 

raeatiea 

dcstinéca 
à  dra 
travaux 

ou 
drpcnsrA 
d'atilité 
départe- 


Prodait  dea  ectttiaiea  votM  par  }•»  conneili  généraux  poQr  lea 

d'stiliU  dkMrtasaaUU.  (  Vaxtmnm  7  têmUmn  6/iO".  ).....'   li, 

^nadait  daa  propriétda  daa  d^paiteaMala  mm  afactica  aas  aamcaa 

d^partasiastanz. .  «•••••••••••••••••■•«•••••  •••••• 

/Subventions  cornmunalct  pow  llWl*  »aola  dea  roalaa 

d«pait< oicolalaa  daaaéea  •••••• 

Ravcoua  dea  établiaaaaaanta  d'aaax  aiad-t 

ralea  appartenant  a  ni  drfpatMMita.  . . 
Eicédunt  dea  droits  f)Vi.-«tTien  et  de  ré- 
ception daa  officiera  de  a^at^,  pbarma- 
ciana  ai  barboriataa,  par  lea  jor^  rné- 

dicans.  •  

Prodoit  drs  rétribationa  payées  par  ira 
pbarmaaena*  laa  ^^iara,  les  dro- 
goîalaa  al  laa  harbotMtaa,  poar  la  vi- 

aite  de  lann  établtsaamanta. .  • .  •  

Kevenua  dea  pépînièrea  dea  dppirtements. 
Veuta  da  cbevaaa  ou  taniaana  cialona  ap- 
partenant aux  dépaxtaaiaBla  

Sobventinnaat  r«¥aB«apartic«liefltdatao- 
1^   I     cictfa  d'a^ieaitora  et  romirea  agrlrolca 

V  Produit  de  aooacriptiona  pour  les  coura 

V  d'aacoacbaaaant. ...«.«  *....../ 


4oo.ooo 
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xrrKCTATlOJI   DKS  RECKTTIS. 


li  émfd  mmHâSS.) 

mmw  jfaip— tagi  el  d'npniitt* 


te  if .  f    f«  «r  f5    I*  âiAf a;*.  ) 

«vaax  orclînair««  des  bitimcnft  rîvils  

nlributions  dues  par  lot  propri>'tr's  d«i  dvpartcmrnU .  .  .  . 
i]ei«  d«t  hôtels  dtt  prcfrclurr»  et  des  Mus-pnTrcturr*. .  .  , 
abilier  de«  préfectarea  ci  des  burtani  dtê  aoua-préfccture«. 
l  d«  la  genc 


\ 
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N*  970.  —  RâPfonr  êt  DicMEv  tmwÉBiÂi  sur  la  fimmtiiM  if  Us 
BûlmlkmÊ  de  Chaueurt  à  pied  #1  de  deûs  noMUei  Corn- 


IU99OMT  i  l'EuPEaMOM, 

Les  hommes  de  guerre  sont  unanimes  à  reconnaître  Tim- 
portance  du  rôle  ()ue  sont  appelés  à  juuer  dans  les  armées,  à 
o6té  de  l'infaoterie  de  bataille^  d^corps  fepécîaux  de  fantassias 
qae  Taplitude  physique  des  bompie^i  hêjjjit^ifi»  degtaode 
ifMtilHé,  une  édiicatiod  militaire  partiihuliërji  WQt  ^ortiml 

Jour  obj4t  ia  justesse -da* -tir,  enfin  un  ^rruèment  pafliculier, 
nt  rendus  propres,  soit  à  Tadion  de  tinulleurs  couvrant  les 
ipouvemeuts  généraux  pendant  iVngigerncnl ,  soil  à  èlre  grou- 
pés sur  UQ  point  donné  pour  déterminer  par  uo  (eu  ipeurtrier 
4es  effets  coitipàr.tb1es  à  ceux  de  larlillerie,  soit  eofa  k  des 
missîoQs  4péciii)es,  icUs  pointes  h^MUas  dans  lipm  occupé,  elc 
{  La  solution  de  ce  problème ,  Ip^glepaps  cherçb.ée  par  toalcs 
les  nations  niîlîlaîrcs,  sVsl  incontestablement  rencontrée  dans 
l'instilution  des  chasseurs  à  pied,  il  est  facile  d  en  ju^^er  par  le 
vif  intérêt  que  celte  création  a  excité  en  Europe,  et  par  les 
nombreuses  iniitalions  auxquelles  elle  a  donné  lien  dans  les 
armées  étrangères,  lesquailes  ont  profilé,  pour  roi^aiaatioQ 
de  leurs  corps  de  tirailleurs,  des  recberches  et  des  expériences 
^e  foule  nature  qui  aê  sont  succédé  dans  raïuiéo  frtM^'se. 

II  importe  donc  que  l'arme  des  chasseurs  à  pied,  considérée 
coni'ne  formée  des  véritables  éléments  d'une  organisaliuu  spé- 

Ï'ale  de  ce  genre,  reçoive  promplemcnt  les  développements 
feaasiSârw.,  à  peine,  ponr  ia  Fxauce,  ds  nister  sAatioonaire,  et 
de  f|B  trouver,  sous  ce  rapport,  dans  des  conditions  d*inférîofité 
yjis  à<vis  dés  nations  rivales.  ' 

*  Tai,  en  conséquence,  Tbonneur  de  proposer  à  Votre  Majesté 

de  porter  de  dix  à  vingt  le  nombre  des  (bataillons  de  cha&seurs 
a  pied. 

En  outre,  m  et  tant  à  profit  l'expérience  acquise  dqnwarWtyr* 
il  nï*a  seanMé  nécessaire  de  cômtioser:  les  bataiiloas  tie  éàÊ. 
compagnies  an  Ren  de  bnll,  tie  donner  le  grade  de  capitaine  à 
roffider  iaitrii(lnir*da -tir,  et  de  pourvoir  duque  batailk» 
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d'un  fP^decin-m^pr  en  sus  du  médecin  aide-m^jor.  Pans  c^s 
GODdilioos,  i^^  g^V^^CQ^Itt  ^Ml^  en  prést  p^pt,  en  cas 

fiiobilispiiion ,  wp  fllrç^  activa  resp^r.Uible,  laisser  dépôts 
mieux'con-'titaéji  iOiM  toQs  Iç^  r>ppojrt9«  ^le  tir?  ^flK* 
tieile  de  Tinstruiction  particulière  à  cette  arme,  ne  manquera 
pas  de  se  perfectlonfier  encore  sous  rinflueoce  dune  direction 
plus  |i,levée, 

Ces  utiles  modifications  seront  naturellement  appliquées  aux 
dix  bataillons  d*ancienne  fgimliàD,  et  la  France  éera  en  me" 
sur^  de  fai^e  entrer  i^p  J)at|if Ilpp  df^  cb^^s^emn?  dnfi^^a'^^qftliosi* 

tion  de  vingt  (jlivjspps  dmfaa^e^iiÇi  io(^  I4  ^Qlklilé  Ui^fm 
fjen  k  dé^rçr.    .  .  ;  *  *  ^ 

Mais.'malg'é  Timportance  que  j'attachais  à  réaliser  ^  çomplé- 
menA  dVifaBtiatvW  àfo}f  longtemp»  ajttaraét-je  ae  nl^  nia'dé- 
iSdé.i'ptwidr^.k  oe  tuj^t  let  ordim  de-  Votre  Hi^esté  qu'après 

in*éire  bien  fixé  sur  les  moyeas  à  employer  ppqr  que  i^opéra- 
tion  n*enlrfiiaàt  pas^pqur  le  trésor  de  cliarges  trop  ponsiJérajjies. 

La  Fraoqe  pps^ède  çp^n^  rcgiracnts^^'inlilfîteno  de  ligne  et 
légère,  à  tro;a  (î^fîiiffQ^fs.de  buit.çOfiip^îçSf  l^'un  t^^s,.b^l|54- 
Ipi^  d^^hacii^n  de  ces  peRt  régimçni;;  qon^liluç  hi|l^ituçll^ffient 
}e  dép6t  du  corps ^  tandis  que  les  deux  autres  en  foraient  |,a 
partie  active  et  molâle.  Or,  si  les  besoins  générau.^  du  service 
exigent  que  chacun  de  ces  deux  derniers  bataillons  soit  consli- 
tpé  au  chiffre  porm^l  dp  huit  cofnpagMies  •  cette  oé^  e^^ité  p  e^kiste 
'Pli^.iiMeavcoiip  prÎNr  "^^nu^d^^^i  pnnr  le  bat^i)lç||p  pfM» 
et  on  peut,  sans  inconvénient  majeur,  ré^d^ûff  ^  sejpt4f^I^»l]|j[|^ 
<]b  $es  compaj;oie$, 

Dès  lors  le  d(^parlcmenl  de  la  guerre  disposera  de  cent  cadres 
de  compagnie  pour  la  nouvelle  formaUpi^i, ,  laquelle  ei^  cpi^pojc^ 
.cent  vjp^t.  p'un'aQtré  c6lé,  le  personnel  appelé  ^  ^Dtrpr  dans 
ces  ceat  vingt  .compagnies  devaot  £ire  pris  sur  ïêmtwMm  de 
finianteriei-sans  augment^tiop  de  reflTeetîf  actuel,  Paeereisse 
Wnt  de  dépense,  motivé  par  Torganisatlon  définitive  des  cfaaf- 
seurs,  se  bornera  à  celle  qui  résultera  de  la  création  de  vingt 
cadres  de  compagnies  de  i  etat-major  de  chacun  d^  dix  AdU- 
veaux  bataillons. 

Cette  dépeose,  déjà  modique  par  elle-même,  paraîtra  encore 
umîos  împof tante,  si  on  tient  compte  da  ^rand  inléc^l  ii)QI- 
taire  auquel  elle  a  pour  objet  de  satisfaire. 

i  ai,  d'ailleurs»  lieu  d'espérer  (gi^  me  ssfa  pnstitk,  fajr  des 
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économies  réalisées  sur  d^autres  services,  de  déterminer  des 
compensations  qui  réduiraient  daulint  la  dépense. 

Je  n*hésite  pas,  en  conséquence,  à  soumettre  à  la  signature 
de  Votre  Majesté  le  projet  de  décret  ci-jotnt 

^  ,  '        X*  J^Jartcl  al  de  France  Ministre  secréiwt  Htti 

an  déparlemenl  de  la  guerre, 

5igllé  A.  M  SAUn-ÀAHAlIft. 

* 

,  Afonv 

IfAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et' lai  volonté  nationale. 

Empereur  des  Frvnçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  rapport  de  notre  miimlre  aecrétaire  d'état  au  départemeai 

de  la  guprre; 

Vu  les  lois  dos  i4  avril  i83a  et  19  mai  i836,  et  les  ordonnances 
.daai6  mar»  idaS  (1),  a^septttulire  iMo  (a)  atd  jeptonbw  lUi 

Avons  nicntri  et  Di&cBérôNS  '  ce  qdt  suit  : 

Art.  1".  Il  sera  formé  dix  nouveaux  bataillons  de  chassenn 
à  pied  à  dix  compagnies,  et  deux  nouvelles  compagnies  daas 
chacun  âes  bataillons  de  cette  armé  actuellement  existants. 

Les  nouveaux  bataillons  prendront  les  n**  de  11  à  90,  et  tes 

deux  compaL'niescréées  dans  les  an'  iens  bataillons,  les       et  10. 

2.  Afin  de  pourvoir  à  la  forrnalinn  des  bataillons  ei  compa- 
gnies précités  sans  augmentation  d'tûectif,  les  sixièmes  compa- 
gnies des  troisièmes  bataillons  des  soixante  et  quinze  régiments 
dinfauterîc  de  ligne 'et  des  vingt-cinq  régiments  d*iofanterie 
légère  séfont  licenciées.  '  ^ 

^  3.  Chaque  bataillon  de  chasseurs  sera  composé  ainsi  qui! suit: 

••      •  j 

'     '  iTAT-XAJOa. 

Chef  de  bataillon  commaD^ant.    ••••^   1 

'  Capiiaine-major  ;•  ..•   1 

'Capilaîne  adjudant-niator  *••#•.••••••••••••«•••••«•••  1 

Capitaine  instructeur  du  tir  •••••  1 

Lieutenant  ou  sous-lieulcnant  chargé  des  fonctions  de  trt  sorier   ,  1 

Lieutenant  ou  sous-liculcnanl  chargé  des  fonctions  d'officier  d  babil - 

iement   1 

MédeoiMiaMr...   t 

IIMadn  •iJe-majorr.  •  ••«•   a 

*  (i)  II*  5crie,  Bull.  566,  n*  73 A4, 
(a)  IX*  série,  Bull.  766 .  n'  8887. 
>{Si      fèria»  Bull.  866,  a*  9719. 
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f wriov  .Bpas,  i^ftiuk 


Sergent-major  vaguemeMre  •  •  •  

i"  secrciairc  du  iré»ori«r   i 

gardc-magasiu  li  liabiliemcnt   i 

Sergeots  . . .  {                   i  armurier   i 

mallfea    jtaUleur..  •  •  •      , .  •  i 

(cordonnier   i 

Fourrier  •  i  •  • 

3*  secfëuire  da  trésorier.   i 

conducteur  des  équipeget  •    i 

artnorier   % 

secrétaire  du  chef  de  baiaillon  •«  •  l 

secrétaire  de  l'odicier  d'habillemeot.  •  •  •  •  i 

i armuriers  ...«•••   9 

tailleurs  ;  -  ».  18 

cordoaoiers^ft.  i5 


Cepofaai. 


SoldaU. 


1 
3 


37 


Adjudant  sous-offîcîer. 

Sellent  clairon  

Caporal  clairon  


•••••••• 


*7 


I 
1 


ITRÊ  COMPAGHIS. 

Oficien. 


Capitah 
Liealeuant .... 
Sott»'litvt«nttit. 


1 
t 
1 


Sergeni«Mj«r. 
Sergenii 


Fourrier  

Caporanz'  

CaiatMnn..|^i 

Clairons  


classe. 


s5i 
7^1 


B 

5 
1 
8 

100 

» 

4 


£nlant de  troupe •••••••••.•.«••••«.•••••••••••••••«•. tt.*.  ^ 


lao 
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06CliMi  Imm  nog.  •  a  •  f 
Dit  Miipagtiieti»..*.  9« 

"F 

t 

t.  fiovê  low  Uê  a«tm  rapports,  les  nun»<Mii  bili9«iè 

chasseurs  à  pied  auront  uÈe  orgaoisfttiofi  idenh'qae  i  ctile^ 
biiiaiilons  créés  par lordoonaoce  du  28  septembre  iSio, ier 
quelif  de  kur  coté»  recevropt  TMgn^iitaUaa  de  cadres^ 
mioéë  par  rariicio  préoédeot 

Les  viu^t  bataillons  seront  considérés  comme  foi^û^i* 
Corps,  et  concourront  entie  eux  pour  lavanceiueaL 

5.  Les  lieutenaoU  oa40iM*UautaoaB(s  pourvosactaKiiM: 
des  fonctions  d^'oslrocfeurdo  lirdans  les  bataillons  dé  ^Mf 
à  pied  rculreioiil  daus  les  cadres  des  compaguie^  ûçxfs^ 
tion  nouvelle 

0.  Des  oiBciers  des  corps  d*iofaoterie  poorront.  ptreuq^ 

aux  dispositions  de  Tordonnance  du  16  mars  i838,  elsri 
désignation  du  nlini^t^e  de  la  guerrp,  passer  avec  Icorgr^sî'' 
leur  emploi  dans  les  balaillons  et  compagnies  créés  par 
seol  décret. 

7.  Par  extension  des  dispositions  de  Tarlicle  7  de  Uis^ 
19  mai  i834  et  de  larticie  162  de  Tordonnance  duifï^^ 
i838»  les  capitaines  «  lieutenants  et  sous-lieuleoaotsini&c&^ 
tetitiié  par  suite  du  licenciement  des  compagnies  saff^ 
bu  vertu  du  pr«  senl  dttret,  seront  tous  ininiédiateniw'F^ 
vus  demplois  de  leur  grade,  au  moyen  des  vac^ioces 
du  passage  des  officiel  s  de  leur  SÉ'me  dans  les  cadres  des  k* 
Ibns  ^  compagnies  de  nouvelle  ibmialioB  1  ils  poiiffiit^| 
ment  être  placés  daiis  lè^  bataillons  de  chasseurs.  I 

Les  ftous-olliciers,  caporaux»  tambours  ou  clairons,  so!^ 
tjL  eiCsnls  de  lionpe  des.  compagnies  licentaéss  seront  ^-^^ 
dans  les  vutres  toinpngnies  de  leur  f^ginimlt  A  éA^^ 

vacances,  les  sous-ofliciers,  Caporaux,  liiHibours  ou  clain*^ 
anfanis  de  troupe,  seront  placés  provis  ireaient  àlasui^^ 
<8.  Afin  d*assurer  à  tous  les  corps  d  infanterie  une  part 
fllD  le  bénéfice  de  la  présente  formation,  les  tacaiMd*''^ 


I 
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B.  n*  ii3.  (  to7é  ) 

m  et  dé  élj^ieaîtaéi  db«értèk  tfin»  ceû  tètpê  pà^  |tl*fl|l 

t  les  bataillons  de  chasseurs  k  piëà  d*offiétei^  Ire  fcà  iHax 

c^,  ét  qui  ne  seront  pas  données  à  des  officiers  Acb  connpa- 
à lireociées,  seront  dévolues  à  lancienneté  on  au  choix  sur 
I;  Târmë;  da^i  U  ptbpûrûùn  déterminée  par  it  (61,  k  dei 
.  lîétitenânts  èt  lieutenants  d'inlantét'le  ed  aetNfté. 
.  Noire  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  là 
Te  es^  chargié  de  rçxécolioa  du  ptéseoi  décret 

•il  an  palais  de  Footaineblean»  le  22  Novembre  iS&ii 

Signé 

Par  r  Empereur  : 

Li  Maréchal  de  France  Minisire  secrétaire  d'état 
aa  département  de  la  yaerre, 

Signé  A.  DE  Saiit-Abxaiid. 


371.  —  Drcnr.T  lyfpénrAL  portant  que  Vexamcn  det  Tableaux  de 
90€nsefnent  dé  La  Classe  de  i85à  it  h  Tirage  au  sort ,  ptusfiU  fur  la 
m  da.2i  mon  1832,  comm&nc$rpiU  USt  maniêôi» 

,  .     Du  3  P«cenibre  i853. 

MPOiftéON,  par  la  prâce  de  Diea  et  la  velooté  Mtfoojie, 

»ERELR  DES  FRANÇAIS,  à  tous  préscols  et  à  venir,  salut. 

le  décret  du  la  novembre  dernier  (1),  relatif  attx  opérations 
liminaires  de  lappel  de  la  classe  de  i853; 
itir  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  départemant 

la  guerre, 

LVONs  DLCRETÉ  et  DicuîzoNs  ce  qui  &uit.  : 

^RT.  l**.  L'examen  des  tableau  de  recensement  de  la  dasae 

1853  et  le  tirage  au  sort,  prescrits  par  Tarticle  10  de  la  loi 
2  1  mars  i632,  et  qui  avaient  été  iixés  au  27  février  i854f  ' 
iinieoceront  le  2  mars  suivant. 

i.  Notre  ministre  "secrétaire  d'état  an  département  do*  U 

îrrçrCjt  (jjj^rij^  de  l'exécution  du  présent  décret. 

Fait  an  pahda  des  Tiiëtiiee,  te  »  DéeeaiWe  lêbè..      "  * 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  rEmpereiir  : 

L$  Maréchal  de  France  Minutn  $Êerikàn  thâ 
de  lu  guerre. 

Signé  A.  DE  Saint-Abnacd. 

,»J  BulJ.  107,  n'  é^Z. 
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{  Ao8a  ) 

1*  Que  M.  Lahirigoyen  (Jean'Baptisfê'Charîes) ,  membre  du  conseil 
générai  des  Basses-Pyrénées,  né  le  i3  brumaire  an  xiii,  à  Baronne, 
v.deiiDCurant,  el  son  ûls  mineur,  Aniand  Lahirigoyen»  né  à  Bayonne 
le  37  décembre  i85i,  sonl  autorisés  à  ajouter  à  leur  nom  palronj- 
nique  celui  de  Carat,  et  à  s'appeler,  à  l'avenir,  Lahirigoyen-Garat ; 

a*  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  pourvoir  devant  les  tribunaux 
pour  faire  opérer,  sur  les  registres  de  Tétat  civil,  le  changement 
•  Insultant  du  présent  décret,  qusptèt  iexpiration  do  délai  fiié  par 
ia  loi  du  11  germinal  an  xi,  el  en  justifiant  qu'aucune  opposition 
n  a  été  formée  devant  le  Gonsed  d'éUt.  {FmiiaùMmm,  26  Aoemlf* 


Caûàé  coofonne  : 
Paris,  le  17  *  Déottonlm  iS53, 

Le  Gardé  des  ScêOMm,  Ministre  Secrélm 
^éMeUL  défwrUmênî  dê  (m  Jmtki, 

ABBATUCa. 


*  Cette  date  est  celle  de  la  récepùoB  do  Bullatîo 
aa  ministère  de  la  Justice. 


•  * 

0*  •'•^BBc  pour  U  BulUtiD  dei  loU ,  ï  rtlaob  d«  9  Eraau  par     ,  à  !•  nitn  àé  llaftlMM 


lamimiB  tméattui.-*»  17  Diwqfihte  «êSl. 
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N*  ijjif  —  J)icMWT  tMpiitÀL  reiat^à  rimpoHâtm     Fûnte$  ^ 

« 

Du  is'NovmbM  iS53. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationiilet 
p&RECA  Dis^  F&AMÇAi&v  à  tous  préseaU  et  à  venir»  &ai.ut«  . 

nir  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  dép^urtejoeqt 

Tagriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

Vu  l'article  G  du  traité  de  commerce  et  de  navigation  condu  eoira 

France  et  la  Sardaigne,  le      février  iâ52;  ^ 

Va     décret  du  a  juin  i85a  (i)  qui  prescrit  rappUcation  de  ea 

itéx 

Vu  r«vliele  4  de  h  loi  du  5  joQlet  i836 , 
Avoxs  nécBàTi  et  Dicaubroirs  oa  qui  suit  : 

Abt.  l*'.  Les  boréaux  de  douane  de  Poot-Charra  et  de  Pont- 

î-Bens  (Isère)  sont  ajoutés  à  ceux  de  Chapareillan  et  d'Enlre- 
eux-Guiers,  pour  Tiniportation  des  fontes  aciéreuses  de  Savoie 
s  droit  minimum  de  trois vfrancs  par  quintal  métrique,  et  sous 
!8  conditions  détenainées  par  le  traité  du  id  février  i853* 

2.  Nos  ministres  secrtlaires  d'état  au  département  de  lagri- 
ullure,  du  commerce  et  des  travaux  publics»  et  au  département 
[es  finances,  sont  chargés*  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de 
exécution  dur  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Fontainebleau,  le  22  Novembre  i8&3. 

Signé  NAPOLÉOiN. 

Par  TEnipereur  : 

Lf  Minitm  d»  tagricmltm,  dm 
H  da  UwMmx  pnkUet, 

Signé  P.  Magrb. 

(1)  V  série. iiuli.  538.  n*  4io8. 

.  XI*  Sérié.     .  74 
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1t^Q7i.~-^  D?cilJir  ÏMpiilÀt  rêlaiif  an  tfvMpM,  par  h  Ckiit 

fit,  4m  Grmm,  Fmum,  Pûmmm  d§  mrB,  Féeêkê,  Bk.  làt 

•  .  /  *     Du  S  Décembre  i&Sl» 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natitttt, 
EnFBftitm  Ms  Frakça»,  à  tôm  prélenU  ei  à  venir,  ftàui. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  d^utoei 
de  ragri^ulture,  djyi  comfueroe  eldes  travaux  pubiiu  ; 

Tu  le  décret  en  date  du  3  septembre  i85.'^  (i)  antoriKuit  ks 
comnaj^nies  de  chemins  de  fer  à  relever,  avant  TeipîiaÉin  Ai  éèi 
légal,  les  tarifs  de  transport  des  ffrains,  farines  el  poaoBS^tat 
qu*elles  auraient  abaissés  d*Ici  au  01  décembre  i8S3, 

'  kmm  hifs»Atk  et  Moniidiis  te  ipâ  snii  :  *  I 

AiiT.  I**".  Le  délai,  fixé  par  le  décret  susvisé  au  3i  décaiitt 
ItM,  011  ptorogéjueqtt'âa  ht  juillet  i8&4* 

9.  Les  dispMNtîoiis  d^dessns  seront  également  appBcaUei 

àux  réductions  de  prix  accordées  par  les  compagnies  poo  it 
transport  des  fécules,  riz,  maïs  et  légumes  secs, 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  an  département  de  hçr 
caltare,  da  eommerce  et  dts  Uavaux  publics,  esi  ehoy  ^! 

Texécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  des  Tiiileries,  le  3  Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉOK. 
Ar  l^Empereor: 

Ia  Ministre  secrétaire  d  clal  au  dcpar  temcrit  de  ïa^ù^"^ 
du  commerce  et  des  travaux  publics. 

Sifflé  F.  lâàùMÊ. 


N*  975.  —  Décret  impérial  qui  aagmente  le  nomln 
dti  Aidet'Vétérinaim  iê  secofUiê clam* 

Daâ  DécevbrsidM* 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nitibiiik« 
EMPiABua  DIS  FhàMçm^  à  tous  présents  et  à  venu*,  sun. 

Vo  le  décret  do  98  janvier  i85l  (a)  portant  organisalioa  da  coq* 

des  vétérinaires  militaires  ; 

(1)  xj"  série.  Bull.  88,  n'vyS. 
(a)  X*  série,  Bidl.  466,  n'  3597. 
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B.     114.  f(  io83  ) 

Coosid^ranl:  quedeux  nouveaux  établiMemenls  deremonle  viennent 
cl'ôlre  créés,  l'un  à  Nerers»  Taulrc  à  Favcrney»  et  que  Je  nouveau 

mode  d'achat  des  chevaux  hécossahcs  à  la  remonte  de  rarmée  exige 
le  concours  de  deux  vélérinaircs,  pendant  toute  Tannée,  dans  les 
étahlissenienls  de  Caen,  de  Sainl-Lô  et  d'Alcnçon  ; 

Snr  lé  fjrpport  de  hotrc  ministre  secrclairc  d'étal  au  déparieméiit 
de  la  guerre,  ^ 

Avons  décrété  et  pÉCBÉtONs  ce  qui  suit  :  *  .  .  •  , 

Art.  l".  Le  nombre  des  a(des- vétérinaires  ût  dètixièiHë 
classe,  Tué  à  soàama  et  seize  par  les  décrets  des  sS  jabvier  et 
29  février  e^t  laugmeaté  de  cinq»  et  porté  au  chiflr^  de 

quatre-vingt-un. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  la 
guerre  est  chargé  de  Teiécution  dti  présent  décret* 

Fait  à  Paris,  le  3  Décembre  i853.  •  . 

.  SÎCTié  NAPOLÉtW. 

'  Par  rEmpcreor  :     '  ' 

•  Le  Maréchal  de  France  Ministre  tterétah^  étêiût 
au  département  de  la  ijuene  p 

âigoé  A»  DB  SmnT'Ainaos* 

, •  •      .   ,   .1  ;  •   •  •      . »  . 

I  I 

îi*  g-yô.  —  DécBET  IMPÉRIAL  qui  mttorise  Tadmxs^ion  fcfnpmtiiv ,  èh 
franchise  de  droits,  des  Châles  de  Cr^pt  dé  Chike  unis,  éToriûirtû 
étrangère  ,  distinéi  à  être  brodés  en  France*  |        '  •  - 

Do  i4  Décembre  i853. 

NAPOIiÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Empereur  des  Français  ,  à  tous  présents  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  ragricullurc,  du  commerce  cl  des  travaux  publics; 
Vu  l'article  5  de  la      du  5  juillet  i836 , 

Avoxs  DÉCRÉTÉ  ol  DÉCRÉTONS  ce  qui  suit  : 

•  Art.  1".  Les  châles  rn  crêpe  de  Chine  unis,  d'origine  étran- 
gère, destinés  à  être  brodés  en  France,  pourront  élre  admis 
temporairement,  en  franchise  de  droits,  à  charge  de  réexpor- 
tation dans  un  délai  de  six  mois,  sous  les  garanties  et  formalités 
prescrites  par  Tarticle  5  de  la  loi  du  5  juillet  i836 ,  et  aux  con- 
ditions particulières  ci-après  indiquées. 

2.  Les  chàles  seront,  sous  les  peines  de  droit,  déclarés  à  la 
douane,  par  nombre,  dimensions  et  poids  net. 


I      t^^^^^^^M  ^^^MÉt^A^M^    ^^^^L^^^^^^    fl^'^^A^^^^^  ^É^^ 

tfevroDt  faire  Tobjet  d^uae  seule  expédition  et  d'cme  i:^ 
réexporta  tioo. 


5.  La  dooane  appoiftp  à  chacpio  diâk  oo  eacbet  è  o( 


Tolint,  dont  Its  tnh  terpot  rembomséi  par  les  i 

raison  de  dix  ceotimes  par  cachet. 

4.  Les  crêpes  de  Chme  admis  temporairement ,  en  verfs 

E'iseni  décret ,  ne poonront  être  importés  qoe  par  ittptiii 
léeiHe,  Beréea«x,  Nantes,  le  Havre,  Ronèn  «tDoskr^w 
et  par  les  bureaux  de  Lille,  Forbach,  Strasbourg,  Saimlxi 
«t  Pont-de-Beau  voisin,  lia  pourront  aussi  être  retirés  do  an^ 
pôts  de  Paris  et  de  Lyon,  où  ils  seraient  arrivés  parimsi 
transit. 

La  réexportation  devra  s*efifectner  par  ies  mêmes  prà  i 
bareaox. 

5.  Tovie  «nbelitttlioii ,  tont  manqMat,  tonte  mÈoàA 

constatés  par  le  service  des  douanes,  donneront  lieuàia|f^ 
cation  des  pénalités  et  interdictions  prononcées  par  itftîûÈ| 
de  la  loi  da  &  juillet  i&dfi^ 

6.  Noi  Biinsstres  seorétètres  d'état  ao  départemestésfip 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  au  dépar±aFl 
des  ûnances,  sont  chargés,  c;bacmi  ence.quiie  oQUCUSê.j 
i'wéMlioa.  àxk  présent  dé^i^ 

Fait  au  palais  des  T«ileriea«  le  id  Décembre  i855. 

,  ISigné  NAPOLÉON. 

Par  l'Emperears 
i£s  IfîmilPV  ds  4^^cait«rt,dB« 
$t  dits  pwiâMx  publics 0 

Signé  P.  Maob. 


•  •    •    •  • 


.  Certi^^  Gonfi 

Paris»  le  17  '  Décembre 

Le  Garde  des  Sceaax,  MinistnStcf^ 
d'éial  an  défarUm»at  it  kh^ 

ABBÂTDOCL 


*  Cette  date  eat  celle  de  U  réce^ùoo  âfa^ 
an  ministère  de  la  Justice. 


iMpaiMEiuB  iMpàauLB.  —  17  Déceabrf  i-- 
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977.*-^  Dtfefejn*  mintàt  nUtif  à  h  JkMm    Sm  mUkm 

ffctée  par  les  Décrtii  iâi  $$  jawier  êt  27  mm  i8(U  «MB  AcmMi 
SeçQors  muttuli» 

Da  98  Novvtaiiift  i853* 

NkfOUkOHt  par  U  griee  de  Diaa  «t  lâ  volonté  mtioiiàle, 
BiinMRm  ns  Wançam,  àtMs puétaM d à vèair,  salut. 

Vu  les  décrets  des  22  janvier  et  27  mars  i85a  (1)  portant  alloca* 
lion  d'une  somme  de  dix  millions  aui  sociétés  de  secours  mutuels  ; 
Vu  l»  décret  orgaoî^  da  a6  mars  i85a  (a)»  relâltf 


Vu  1  avis  motivé  de  la  commission  de  fonreilkoce  prêt  lé  cakso 
des  «Up^U  et  oooiigoatMMitt  en  dale  dn  97  jnîUet.  i9^s 

Sur  le  rapport  de  noire  minbtre  leeréleire  d*état  an  département 
deHnlMiiil^ 

Noos ÂYOMS  nBGuhi  et  ntoviowee  f«i aeit  : 

Aat.  i*'.  La  dotation  de  dix  millions  affectée  par  les  décrets 
des  23*  janvier  et  37  mars  1863  ans  eodétéa  de  seconn  mu- 
tndi  aem  dépotée  pur  le  trésor  à  nn  compte  courant  onvort 
à  ik  caisse  des  dépôts  et  consignatioQS. .  .     .  ^   .  * .' 

2.  La  cais&e  des  dépôts  et  consignations  recevra  du  trésor, 
et  bonifiera  sur  les  fonds  composant  Tactif  de  ce  compte,  un 
intérêt  égal  à  Tintérèt  alloué  pour  les  fo^nds  provenant  des  caisses 
d'épargne. 

Cet;  ÎAtéilitsai»  aOoné  à  ]paitir  4n  i*"  jmllet  a85a«  - 

S,  I<4i.8iAvintloiii  prile»ées  anr  les  inléiéls  semât  ioaavMft 

par  le  ministre  de  Tinténeor,  sur  favis  de  la  commiision  anpé- 

.rieure  instituée  parle  décret  du  26  mars  18Ô2,  aux  sociétés  de 

 (1)  !•  série,  Bail.  A81  et  5ii,a»aWi et  3863.  — 

(a)  X*  série,  BoU.  5U»  a*  3918.  »  '•'  '-'f 

If  Séné.  76 
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ments  d'atilité  publique.  Elles  seront  délivrées,  diaprés  les 

rîsatioDs  du  ministre  de  rintérienr,  çntre  les  mains  du  trésorier 
de  chaque  société,  dûment  accrédité  par  le  président. 
4.  Toute  subveotioQ  prélevée  sur  le  capital  devra  être 


torisée  par  décret  rendu  cur  \^  rapport  de  notre  ministre  se- 
crétaire d*état  au  déparleiieétde  fmtérieur,  et  sur  l'avis  de  ht 

commission  sopérieure. 

5.  La  caisse  des  dépôts  et  consignations  adressera  chaque 
année  au  miuistre  de  fintérieur  le  compte  do  fonds  de  âo- 
Ution  des  sociétés  de  secours  mutuels  pour  être  annexé,  après 
vérification,  au  rapport  annuel  que  la  commisekin  supérieare 
doit  présenter  à  l'Emperear,  çonfonnément  au  décret  du 
a6  mars^i852. 

Ce  compte  annuel  fera  connaître  en  outie  le  mottfWMt  des 

fonds  libres  dta»  sociétés  de  secours  mutuels,  versés  à  la  caisse 
des  dépôts  et  consignations  èa  conformité  de  ^^article  i3  da 
décret  du  26  mars  précité. 

t.  {^os  mînîstras  seçfétein^  HéM  au  déperiewenl  d#  fÎAté- 
rieur  et  des  finances  sont  cliai]g|és»  chacun  ^  ce  qui  le 
4ê  feiéwtian  d»  MétantdéeMi 

Fait  au  palais  Ai  Fontainebleau,  le  26  Novenxbre  i86J. 


NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur  : 
Le  Ministre  secritam  ^étâJt  M     Le  Ministre  seerêlmn  HtU  ai 

N*  978.  —  Décret  iMPénràt,  pour  feaiécation  de  Ul  ConvënÛoi^  tê 
Poste  coneiw,  h  2ê  dtonliv  iê5l^  iMH^  kiFmjÊCeeî  U  JUjre— t 
i$ê  ikMNSieilsr. 

'        Du  7  Décembre  i853. 

NAPOLÉON,  pàr  la  gràœ  de  Dieu  et  U  volonté  nationale, 
SlIrsaKQM  MU  Fa^NÇAis,  à  tous  présent^  et  à  venir,  salgt. 

i¥iifÉ  eonVetitlod  de  poste  éoncfub  et'îjgné^  à  Kaplçs^  le  a3  dé- 
l8Sé,  eali^'k  Fmc^  êr  lë'Mjfitttiri^^     D«ttt4!Kciles,  ét 


(1)  zi!'sém,BiilL  91,  a*  790.      .  ,\  t  J   1  •  ••: 
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B.     1x6.  ((  i«i7  )) 

Vu  le  décret  du  a4  «oàt  i848  et  1»  loi  du  l9^o; 

Vu  les  dispositions  de  Tordonnance  royale  du  3i  août  1643  (1)  . 
de  Tarrêté  du  4  juillet  1849  (a)  et  du  décret  du  a 3  juin  i85i  (3), 
concernant  les  correspondances  échi^n^ées  entre  la  Fjranço  M 
royaume  des  Deux-Sicjles  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  mioistfe  secrétaire  d'état  départ^ent 
'des  finances . 

Atoms  oÉcaiTielDécaéroiis  oçquisiiit: 

Art.  1".  Les  personnes  qui  voudront  envoyer  de  France  et 
d'Algérie  des  lettres  ordinaires  pDur  le  royaume  des  Deux- 
Slciles  auront  le  choîi  de  laisser  le  port  entier  de  ces  lettres  à 
la  charge  des  destinataires  ou  d*eo  payer  le  port  d*avance 
Jns^'à  destination  ;  le  tout,  par  réciprocité  de  la  même  facul|é 
accordée  aux  habitants  du  rojfaume  des  Deox-Sicîles  p<|i|r  1^ 
lettres  ordinaires  adressées  par  eux  en  France  et  eu  Algérie. 

î.  A  dater  du  i*' janvier  i854,  il  ne  sera  perçu  en  France 
et  en  Algérie  pour  les  lettres  simples  affranchies  à  destination 
du  royaume  des  Deux-Siciles,  ainsi  que  pour  les  lettres  simples 
non  affraachies  provenant  du  royaume  des  Deux-Sidijes.  dautres 
taxée  que  eeliet  fixées  ptr  le  tarif  inséré  diaprés  : 


i  1**,  tamm 


i»  Fnac*  «t  d«(  b  tiIU  i»  Naplec 
rAIftfffM  aCirtMlMW  jw-l  tout  le  rovaaoM  ' 
fl'àMMlk^yiV    (  dblUfU}  

lL«tlrM  non  alTrsncbiM      I  Sâial-Laor«»t'<!a>Var 

k^fW  \     «irAli^rH..,  ,.t*f*9t*- 


t4aU  MM 


kÊitÊÈk^lUfi»»  H  <b  Umtimé  

ttafk  rovaomtdM  Daui-SicitM  (  pnotM  Uê  vilUi 
à»  N«^M  «1  4m  MwMBt)  .y. ••*••• 


em  UiM 

poar 
ckik^a*  UUrc 


Mamflle 
toaU  la  Fj 


1  So 
I 

1  80 

1  U 

t  ko 
I  So 


'1)  IX*  série,  Bull.  giS,  n*  10.310. 
(•)  a*iérie,  Bull.  177,  a*  i43s. 
>i  fTiÉ^j»,  fioU.  ioi«ii*leif. 
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poids  n'excédera  pas  sept  grammes  et  demi. 

Les  lettres  pesant  de  sept  grammes  et  demi  à  qaînze  grammes 
inclasîvemcDt  supporteront  deux  fois  le  port  de  la  lettre  simple; 

Celles  dé  quinze  à  vingt-deux  grammes  et  demi  iocliisive> 
ment,  trois  fois  le  port  de  la  lettre  simple;  et  ainsi  de  anile» 
en  ajoatantide  sept  grammes  et  tiemi  en  sept  grammes  et  demi* 
un  port  simple  en  sus. 

^l.  La  taxe  des  loltrcs  ordinaires  de  la  France  et  de  TAlgérie 
pour  le  royaume  des  Deux-Siciies  pourra  être  acquittée  par  les 
envoyeurs,  au  moyen  des  timbres  d afTranchissement  que  Tad- 
ministration  des  postes  est  antorisée  à  faire  vendre.  Lonqse  les 
timbres  d'affranchissement  apposés  sur  one  lettre  à  destinatÎM 
du  royaume  des  Deux-Siciles  ne  suffiront  pas  ponr  acquitter  la 
totalité  de  la  taxe  dont  cette  h  tire  denieurera  passible,  en  vertu 
des  dispositions  des  articles  2  et  3  précédents,  la  valeur  de  ces 
timbres  sera  perdue  pour  Tenvoyear  et  la  lettre  considérée 
comme  non  afiûranchie. 

5.  Les  échantillons  de  marchandises  que  ladministratiofl  des 
postes  de  France  et  Tadministration  des  postes  des  Deux-Siciles 
se  transmettront  réciproquement,  à  partir  du  1"  janvier  i854 
prochain,  seront  cousidéirés  comme  lettres  et  taxés  en  consé- 
quence. 

6w  Les  habitants  de  la  France  et  de  TAIgérie  et  ceux  dn  • 

royaume  des  Deux-Siciles  pourront  se  transmettre  réciproque- 
ment des  lettres  dites  chargées.  Le  port  de  ces  lettres  devra  tou- 
jours être  acquitté  d avance  jusqu'à  destination;  il  sera  double 
de  celui  de^  kttres  ordinaii^. 

7.  '  Les  jonmâuxV  gazettes ,  ouvrages  périodiques ,  livras 

brochés,  brochures,  papiers  de  musique,  catalogues,  prospectus, 
annonces  et  avis  divers,  imprimés,  lilhographiésou  autographies, 
publiés  en  France  et  en  Algérie,  qui  seront  adressés  dans  le 
royaume  des  Deux-Siciles,  et  iéc^m[nement,  les  objets  de 
même  nature  publiés  dans  le  loyaume  des  1)emrSkUm  q« 
seront  adressés  eniFrance  et  en  Algérie,  deviont  être  nfirandiis, 
de  part  et  diantre,  jusqu'à  destination. 

8.  JLe  port  des  journaux,  gazettes  et  ouvrages  périûdiqnes 
expédiés,  soit  de  la  France  et  de  TAlgérie  pour  le  royaume  des 
Deux-Siciles,  soit  du  royaume  d^Deo^-Sicilea  poor.la  France 
et  f  Algérie,  sera  perçu  d'après  le  poîdritirt^d^cliaqQe  paquet 

.1  * 
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pression  ci-après  !  ^    j.  'îmh*-^  .'1  o 

eroDt  considérés  comme  simples,  les  paquets  dont  le  poids 
oiMeià  fias  qumite^ûq  gnmi^  i  . 

«s  jMqnals  pesant daipmniMinq  à  quatra^rill^^ 

îoclusivement  payeront  deux  fois  le  pôrt  du  paquet  simple; 
ieux  de  quatre  vingt-dix  à  cent  trente-cinq  grammes  inclu* 


Ml 

m 

T 

j  cmlast»  de  qvamtfÎMiaq  gramniès  air  qiteaate^iiiq  gtam* 

i  ,  \in  port  simple  en  sus.  •    »  :'l  n  .  .1 

rov^&Ms,  lorsque  plusieurs  nmaéros  d'^De.mênnei  aàide 
éir entes  pnMicsiiefa  pénèdîqqes  sevont  rémûs  datowi  mai 
ii  sera  perçu  pMir'oluM|oe  mtimégo  éatA  le^poUbutel^ 

idrait  pas  quarante-cinq  grammes  la  même  taxe  ,que  s  il  était 
oyé  isolément.  •        .  ».        t  *  1:;  . 

l^p<NrtdeslivTeiilMrochés»'bffocliiims;pa^ 
ala|[iiès,  prospectus,  anaonces  et'  avb  diven,-  imprioié^/  li- 

•g^aphiés  ou  autographiés ,  expédiés,  soit  de  la  France  et  de 
Igérie  pour  le  royaume  des  Deux-Siciles»>  soit  du  royaume 


II 

■ 

JÉ 

poids  brut  de  chaque  paquet  portant  vue  adresse  partie»* 

re ,  conformément  à  Tcchelle  de  progression  ci-après  :  ^ 
Sosxi  considérés  comme  simples  ^  les  paquets  dent  le  poids 
xcédera  paa  ningtciDq  gftmmes. 

Lee  paquets  pesant  de  vingt-cinq  à  ciàqiiâiite  femmes  » 
isivement  payeront  deux  fois  le  port  du  paquet  simple; 
Ceux  de  cinquante  à  soixante  et  qoinae  grammes  inclusive- 
ent,  trois  fois  le  port  du  paifuet  siâi|dei  et  atesi- die  aaito;  em* 
ratant,  de  vingt-cjnq  gramnes  eDiriiigtHsoqgfailHneBy-1iiiî{iort 
iiplc  en  sus.  -  «M  ^    .  1 

10.  Le  port  des  jourmfOL,  .gazettes,  <mviages  périodiques 
Fres  Inrodiésv  btiduum,  papiers  de  amsique,:  Qata|o|pies»- 
*ospectus ,  annonces  et  avis  divers,  isapriinéefiiAiograpfaâroal 
itograpfaiés,  expédiés  de  la  France  et  de  TAl^ric  pour  le 
nyaume  deaDeux^Sioiks,  sera  perçu  par  rajnainiHFtaiatifln,  deë 
>stes  de  France,  à  raison  de  treize  cenlàne  !par  )>àif«ett  simpki. 

11.  Pour  jouir  des  modérations  de  poH>:aecordéeS'  par  les 
licles  8,  9  et  10  précédents,  les  journaux  et  autres  imprimés 
evront  être  mis  sons  bandes ,  non  reliés  et  ne  contenir  aucune 
atilMe,  cUfire^on  signe  qoekonque  è^la  itein,  si  ce  n*est  la 
ate  et  la  si^fttatnrcf. 


I 


•  ifli  jMniMU  iiMim  impanéi  qui  m  réanirueia  fmm 
oonditHUM  aenNit  coMidérti  oMmae  iettras  tl  Ushmim 

12.  Les  journaux  et  autres  imprimés  expédiés  de  li  frm 
el  deiAlgédo  pour  le  rojaium  des  Dtui^âioiiei,  et  im  m. 
90  WMt  MpM  OS  dîairiUiéè  |Mr  kiboroMn  dipîiteiidiW 
mttiiilnliMi  des  poMi  dh  Fmoo  i(»%BiMit  qaH  Hikt 

.satis&it  à  leur  égard  aux  lots,  décret!,  ordonniDce*;  <~q  viéb 
(|ui  iaent  les  ooMbtioM  éê  lowr  poUicalioD  oi  di  im  é»  ! 
iâtion  en  Fnnoe.  -  j 

lli  Loi  lottm  dhafgéét^  oxpMiiot  de  te  Fraie*  «1  kVt 
^érie  pour  le  royaume  des  Deux-^îciles,  oe  pourront  étre^dni 
que^iolio  OttVcioppe  ok  fcniiéoi  au  moîiis  de  denx  caduli  a 
diiÉolPBComptdlÉlMteoÉidwlodiwooÉéii»ploiisaarli|fc 
supérieur  et  inférieur  de  Tenveloppe,  de  mauiépt  fphli 
Tantre  pli  se  trouvent  réunis  sdus  le  même  cachet.  ' 

IJè.  Dans  le  cm  où  quelque  lotlio  dmgée  lievliaittlk 
pèrfao»  il  a*ni  payé  à  ïeméifmKt  om  m  iilimnirnf  oMlk 
en  «  one  indemnilé  de  êibquaÉlte  (hmosi 

Les  réclamations  concernant  la  perte  des  lettres  cht:rf& 
ne  sèront  admises  que  dans  les  aix  moia  qui  eoivioat  kdi^d 
dép6t  oo  de  Veaym  do  tlMryMDOÉt  FiMd  ootinN,  hiiil^ 
■iaots  n'auront  droit  à  aucune  indemnité. 

15.  11  ne  sera  reçu  dans  les  bureaux  dépendants  de  ïiml 
BÎitiiMMMi  dea  postée  de  France  aucune  lettre  ou  paquet,  a 
tinetioa  do  woyimmm  dts  Doo»£icites<  qui  ooolîeodrait^flità 
Ior  ou  de  l'argent  monnayé,  soit  des  bijoux  ou  effets prédoi- 
ou  tout  autre  objet  paséible  des  droits  do  douane. 

i&  fient  ei dpqmftpa abiogéea^  m  ce  queUeeoÉtào» 
treire  ao  présent  décret,  les  dispositions  de  rordonmoBini'i 
dn-ni  août  i843,  de  Tarrété  du  4  juillet  18^9  et  dodic^ 
dn  ad  juin  i8ài,  concernant  les  correspondances da  sop^, 
le  royatem^  dis  DeoA«6ssîlok 

Ils  MoM  làÊùUke  socféirfto  tfélat  n  dipsilMifil*», 
finances  est  chargé  de  l'exécution  du  préseut  décret,  ifi^ 
inséré  au  Bulletin  ^eê  lois* 

Fait  an  i^nteio  dés  Tnîloristi  k  f  Ukmmhm  lêik 

Signé  NAPOLfe». 

Jfinôtrv  ifer^tsiriiirAsr  as 
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;  NÀPOI^ON,  par  la  grâce  deDita  .etlt  v^«lé  jnaîiwiifafe 
EvP£iL;nm  bis  Fbamçais  ,  à  toos  prësenû  ai  ^  vt air,  sal^t.. 

Vu  la  eofiYentioii  de  poste  oonelua  et  signée  k  Naples,  le  i3  éé- 
cetnbre  i85a,  lato  là  Frànm  et  k  loyàmoe  dei  Mu»8i«ilii^.<ia 

Hdiûée  le  a3  mars  dernier  (1)]  .*  'i 

Vu  la  loi  du  3o  oei  iS38;  .  3 

Vu  les  dispositions  des  ordonnances  des  3^  mai  iS38  (a)  et  91  août 

iSAa  (3),  et  do  TArrêté  d^  4  juillet  1849  (4),  les  corres- 

^éMmMM  IHteatioHéee'pÉr  les  |ia^|nAôts  fiMi^fs  de  k  Méditemaée; 
Stfr'lè  tappott  de  ndtfe  tnifilstre  iéerètidre  à^éuï  au  département 

use  ^naiH^ee  ^ 

.  ^nms  lMb»ifi  el  iliciliNW  <I9  ftt  a«»l  I  ^ 

■ 

Abt.  1*.  A  datef  dti  i**  janvier  i854,  le  port  des  lettres 
{fMétàtéà  expédiées  ail  mùjeù  des  paqoèbôts  français,  soit  des 
pàfa^  èb  ià  Méditemmée  où  la  Ffaiide  fmhd»  aet  établisse 
ments  de  poste  pour  le  royaume  des  fjeux-SidleS)  iéiï  da 
royaume  des  Deux-Sidles  ponr  ces  métnes  paritges,  sera  de 
quatre-vingt-dix  centimes,  par  lettre  simple,  et  pourra  être 
acquitté  au  bureau  d origine  ou  au  biireaa  de  destination»  au 
Aon  des  anvoyeors.  ' 

SU  Seront  cotisidéréei  conme  lettres  limpks  édles  dont  le 
poids  ii*exoédera  pas  sept  graoïmes  et  demi. 

Les  lettres  pesant  de  sept  gnamees  et  demi  à  tfiifamfiefnittes 
ipclusivement  supperteroat  deux  fois  le  port  de  la  lettre  simple; 

Qeiies  de  quinze  à  vingt- deux  grammes  et  demi  inclusive- 
ip^at^  trois  fois  le  port  de  la  lettre  simple;  et  ainsi  de  suite,  en 
ajoutant ,  de  sept  grammes  et  demi  en  sept  gmasmes  al  dean* 

m  pOiPt  émtifi  tm  sua. 
3«       Mwlieis  dq  royautte  des  Be—  Siiiiss  «et  eut  Jhs 

parages  de  la  Méditerranée  oè  la  France  possMe  des  élaMln»)< 

n^^t^  4^  ^ste  ppuiTOfit  se  transmettre  réciproquement ,  par 

(i]  XI*  série,  BuU.  9a  .  n*  790.        ^       ^  »  » 

tx*  sék-ic,  BuH.  57J,  n°  7A07.     '      "    .  ' 

(3)  «•sérfié,  Bttll.  943,ii' io,5ié.  .  •  •  . 

(4)  série,  Ball.a7^flr  tàhu    «  »  .    ,  • 
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Io6  paquebots  frani^ais,  des  lettres  dites  chargées.  Le  poilèc»i 
lettres  devra  toujours  être  acquitté  d  avance  jus^ua  destiiiabB^| 
il  ien  dimbie  de  celui  des  lettres  ordiDaires.  1 

4.  Les  journaux,  gazettes,  ouvrages  périodiques,  fiifBbr&tl 
chés,  brochures,  papiers  de  musique,  catalogues,  prospects J 
annonces  et  aWi  divers,  imprimés»  lithographiés  etadopt*! 
pillés,  fpri  seront  expédiés  en  moyà  des  paqudiots  fiia^.  1 
soit  des  parages  de  la  Méditerranée  où  la  France  possède  ds  1 
bareaax  de  poste  pour  le  royaume  des  Denx-âidles,  idiéi  i 
royasuDM  des  Denx-âidles  ponir  ces  mêmes  parspi»  1 
être  afifsnclust  de  part  et  d*aatre,  jusqn*à  destinafion.  I 

5.  iiS  taxe  dWranchissement  des  journaux,  gazettes  il  »*| 
vragss  périodiques  sera  perçue»  diaprés  iepoi^lN«iéeàa|Qei 
paquet  portant  nne  adresse  partiealièret  à  nnson  de  aerfas-l 

times  par  quarante-cinq  grammes  ou  fraction  de  quaraote-o^^l 
grammes.  \ 

Toalefoîst  lorsqoo  ]dttsieiirs  numéros  d'une  mémo  oséedi(*|j 
féreotes  poÛications  périodiques  seront  réunis  dans  la  mf\ 

paquet,  il  sera  perru,  pour  chaque  numéro  dont  le  poids  ' 
teindrait  pas  quaranlShciaq  gramiuest,la  mémo  taJKefisii 
était  AUToyé  isolémeut 

0.  La  taxe  d'aflranchisseuient  des  livres  brochés,  brodkvs. 
papiers  de  musique,  catalogues,  piespectus,  annoMesetiM 
divers  imprimés*  lithtogmphiés  ou  aulographsés»  sem  pen^. 
diaprés  le  poids  brut  de  chaque  paquet  portant  nne  idnae 
particulière,  à  raison  de  neuf  centimes  par  vingt-cinq  gnnmei 
ou  fraction  de  vingt-oaq  grammes. 

7.  Pour  jouir  des  modérations  de  port  accordées  par  lo 
articles  5  et  6  précédents,  les  journaux  et  autres  imprimé 
devront  être  mis  sous  bandes,  non  reliés,  et  ne  cmilenir 
écritosit,  oUffro  ou  égm  quekoDque  k  k  main,  si  ut  a*cilii 
date  et  la  signature. 

Les  journaux  et  autres  imprimés  qui  ne  rénnirai^t  fiices 
conditions  senont  œnsîdérés  comme  lettres  et  taiés  en  «os» 
qiMiiÉÉ* 

8.  Sont  et  demeurent  abrt^ées,  en  ce  qu'elles  ont  de  contraire 
au  présent  décret,  les  diqK>sitions  des  onlonnanoes  des  3o  oui 
1638  et  SI  aoAt  i8és,elderflnrélédué  juiBet  iSig 
nant  la  taxe  des  lettres,  journaux  et  autres  imprimés^  tnuii|iDftt^ 
par  les  paqueboU  français  de  la  Méditerran^ 
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B.     ii5.  C  Alfa  B 

jhNRMi'M  diàvifé  dè  FtiécatiM  da  pséstot  décml,  ^  sera 
inséré  an  Bulletin  des  lois. 


Fait  an  judais  des  Toilmes,.  le  7  Décanbie  i859. 


'*  '  Signé  NAPOLÉON.  '* 
FiwrEmpmvivt f  .  j,  •  i.r  •! 
Le  Mimtrt  ueréimft  iHai  aa  dàfiwrtemtu  da  finoxitti^ 

  ■  I- 

^*  SlP<>'  T;  DéCfUiT  4Jii^9/^iiiJJU  relalif  à  Z^  Jgp  ^  ^^^^  cîrçiillflrjil 
'  '  'en  Algérie,    .     '  ,  * 

NAPOLÉON»  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
ËiffiABoa  pis  F&Ânçài^t  à  tous  présents  et  à  venir»  salut. 

an  vnt;4l 


.YokMdaayininairai 
Vu  la  loi  du  3  juin  i8a^  ; 
Va  rordounasoe  royale  du  a6  juin  i8I5  (1)  ; 
Vu  ladéctnbn  mhustériella  du  a4  déeanibre  i8i&6; 
"Vu  le  décret  du  H  août  iSàS  (a)  ;  - 
Vu  rarrêlé  du  ministre  des  finances  du  i3  décembre  i84d; 
V  Vil  le  décret  do  ao  août  18  53  (3);  .  / 

'  ^tir  le  mpport  de  noire  mÎBitftfe  seorétairO'd^élvt  au  dépastonéni 
desiinances,  :m« 

Avons  DÉCRÉTÉ  et  décbétons  co  i^ài!  suit  : 

'  W.- 1*.  A  partir' dli  'i^'Jaflirieri^tllckyti/ les' 

lant  en  Algérie 'fl'une '^ft^ctSttn  de  po^^  à  une  distribution 
dépendante  de  celte  direction,  et  rcciproqueme ni,  seront  sou- 
mises à  la  taxe  progressive  de  un  d4ftipif^j^Vi^Wrt|^»p%)Ia|^ 
ticle  a  de  la  loi  du  3  juin  182.9.  •  •  w  ■      :v  > 

S- A  dater  de  la  mème  épofiMi,'leè  lettfes  rt*unr  lifuiiliftn 
m  dTwMl  iMrtaililîgu  m  AJgériu  fout  mn»  obmniune  qnu 

*••    ,  ♦  .       .'lî*    ,»  Il 


Ji)  i:^séQe»3'partte^i'*l9ç|gaBjJ|Bll.32l&i^SS4K 
(1)     i<rie.  Bail.  65 ,  n*  6Si. 

(I)  ifsMa,BuU.85.B*76o.  i .  '  . 
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cette  omimnoe  pour  la  direction  ou  11  diitnbvâoe,ê 
les  lettres  d*ane  commune  pour  uoe  Mitcei  wvaxmMùaiSim 

et  de  poids  indiqué  dus  Tâiiîde  précédent 

3.  Les  lettres  de  et  pour  la  même  commane  en  AijDi 
seront  soumises  à  k  taxe  progressive  r^ée  parkioidsi;ffj 
maire  an  ta  , 

4.  Les  dispositions  de  }f  déctsîon  du  «4  décenheittt.^ 
àu  décret  du  20  août  i853.  sont  abrogées  par  le  présent  toi 

Sont  également  inoulées  les  dispositions  de  Tonioaiu^ro  :! 
a6  juin  i83&«  en  ce  qu^ellea  ont  d»  eMtriue  an  pfàotikD:! 

5.  Notre  ipinistre  secrétaire  d^étal  an  départnoâflj 
âliitdéés  ést  chargé  de  Texécutioa  dn  prtelit  décr^.^*i 
inaéré  an  Bnlletin  des  lois. 


Fait  an  palais  des  TaUêh^,  te  7  Décembre  iSdl 

ftgaé  HàPQiiûL 
PlvfEmpercsr: 
Butudstré  MC^tfU^^M«s4ftr«j 

Signé 


If  981.  ~  DicMMr  tmpÉBiAL  fêtiM  kêmimÊim  im  MÊikt^ 

fOur  tannée  1853.  ' 

NAPOLÉON,  par  la  gr&c^  de  Dien  et  la  vokmié 
liWiMyA       |^|uiii(4lSt  ^  ions  préseaU  et  à  venir,  Mia.  | 

Vulesarlfde^  164,1 65  el  167  derordonnancc  du  3iniîîiW 
portant  r^gîétn*^nt  gértérîâl  sur  la  comptabîHfè  pobliqne,  nni 
desquels  une  commission  doit  cire  charpie  chaque  année,  d'un?!^ 
dWi^m  ls  jonmal  gfénérai  èt  to  graad        dm  radmitfratic-^ 

trésor  pour  rinscription  des  rentes,  pensions  al  caaUunafWj^'^ 

dliuifi  pàfT,  Tl«  eoiiiuter,  ttaos  li  proets-t erbal  d»  sei  tam 

(1)  a*  série,  Bull.  679,  n*  7437. 
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ii5.  f  fo^  y 

^thc  é  des  campfè^^mtàm  par  ks  léÎBtflret . 
avec  Jet  écritures  qui  ont  aem  a  Im  établir; 
JmpiWl  4t.|iMe  gdniiM  ÊHÊêUkê  dréMM;d4parleiiiént 


<is  ÉBÛctâti  ét  DidBiroiti  Gè<|ài||itf 

l*'.  Sont  nommés  membres  de  la  commission  charaée 
amen  des  comptes  rendus  par  les  lûinistres  potir  l^âniée 


f  «  « 


marquis  ctAudiJret,  sénateur,  président;  * 
Roao!  {Alfred),  député  au  Corps  légidaUf;  ' 
AMÊênmnt ,  àéfmté  «tt  Gorpé  lëriskttf  ; 

gnon  de  Montigny,  maître  des  requêtes;  » 
tnSmr  de  Plêigne$,  cooseiilér  mikHm  de*  ctéi|iMi| 

làulit  conseiik»  rétireodaire  de  prémiètê  daiàê  à  là  cew 

MUptéS; 


0 


Notre  ministre  secrétaire  d^état  audépartittMtdii 
argé  de  Texécation  du  présent  déerel.  ' 
it  aa  pihfiiéiTliilèries,  le  i4Décembre  i85â.i 


•  I 


Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur: 
éial  om  i^H^Ummu  dm  Juumm, 
Signé  Bonao* 


1. — 'DécMBT  IMPÉRIAL  qai  modifie  l'Or 
)4  porlofît  ôrgàk^alumdé  rAèliûm^&m 


ïé  ^^éasBifc^s  s^^l^ 

^»0Um4  FV.kutrtM  ^AfijMetk  vdloQté  miiMide. 
EUMMi  FM9Çài$i  k  tous  ^réft^aU  ^  ^  vwir  •  ai^Pl^* 

t  les  lois  dés  »&  nMse  si  fî  uniiii  im  ■lUj  g|  1»  iiniii  flij 
|ût  i8o8  (i)  et  %2  décembra  i8ii  (a)  ; 

«î*  téris» BidL  jos, 0*3727. 


F  io9«  } 

Vu  Im  Qtèommwmm  roy«àes  des  S  mai  1816  (1)  A  iSiaèi 
i8a9; 

Va  rorddiiMttto»  dhi  17  déMdbra  i844  (a)  fimili^ 
de  f  Afbûnittnitioii  oentrae  do  nudslère  te  iMMi; 
Sar  le  fepperl  de  notve  jpniflice  iecréteîre  d'étal  «  IfpiBB 

Ayoh»  DicniTi  et  imIc&rwiis  œ  qui  suit  : 

Art.  l*'.  LordoQoance  royale  du  17  déœmbre  likx^ 
•brofée  daae  sa  diepaaitfa»  qoi  «ttrilnie  à  la  dimlai^i 
dette  inicrHe  (bereali'dHi  ctnImMQMMs)  là  tmÊ/kÊmi 

rcxécuUon  des  déclarations  du  privilège  de  seconJ  ord"? î! 
profit  des  bailleun  de  ibada  des  cautionnemeots  en  aornoir 
Cette  ptrtie  da  aervioe  est  réooîeàk  dmaieadiflaMifi 
(bareea  des  oppotitieaft)« 

%.  A  partir  du  1"  janvier  i854,  rinscription  des  dedn: 
du  invikyi  de  aecood  Dràre  noUâéea  m  trésor  paUi^  ^ 
iaite  sar  les  registres  teniu  rabareen  des  oppositioas,fe^ 
iifera  le  certiicsel  inentionB6  en  tVtide  s  dm  décret  és  sM 

1808»  après  qu'il  aura  été  revêtu  du  visa  du  contrôle taiïj 
eooforniéaaeBt  à  Varlicie  5  de  la  loi  du  2à  mû  i^ii* 

i.  Notre  miDÎsIre  eecréteire  d*étet  em  dépnMit^ 
fiMAcet  est  oWrgé  der«éc«lioa  du  présent  décret,  <pi 

inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  falab  dee  Tattories,  h  U  Oéccnafam  iKi. 

8%né  nAJPOLÈat.  ^ 
Par  rfinpcrar: 

^  des  fmancu,  1 
Signé  BiHiAO.  ' 


ff  983.  ~  DicnBT  impintât  fd  mUortsê  ta  Bcafat  à 

a  établir  une  Succunale  à  Neien, 

^^ik  1 4  Btssttftfs  i8S8*  I 

NAPOLÉON,  pei"  la  gHeelde  INeu  41  b  ^9da^tÊSm 

EMPsaita  ^es  Faahçais,  à  tcms  présents  et  à  veair  «M^* 
^Stirie  rapport  de  potie  nânâslreseciélaira  d*.élai  mààfK^tna^  ' 

fij  vu*»^c,  Bull.  87,  n*  714.  c 
(s)  ii*séi4s,Ui.  ii6e«m*  11,70e.        .  i  i..  ..  . 
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ii5,  i  1097  I 

le  décret  du  3  mars  i85a  portant  prorogation  du  privilège  de 
^ue  de  France;  •    .  •   .         .  .•  .>.  '.  —  .i:<^vp  /« 

les  articles  9,  A  a  et  A3  du  décret  du  18  mai  1808  (i),  Tar- 
de la  loi  du  3o  juin  i84o  et  Tordonnance  royale  du  a 5  mars 
(a),  relatifs  à  Torganisation  des  comptoirs  a  escompte  de  la 
e  de  France; 

le  décret  du  16  janvier  1808  (3)»  la  loi  du  17  mai  i834»  et 
cinance  du  1 5  juin  suivant  (4)  ; 

la  délibération  du  6  octobre  i853,  par  laquelle  le  conseil  gé- 
de  la  banque  de  France  demande  Tautorisation  d*établir  une 
rsale  à  Nevers; 

les  pièces  de  Tinstruction,  et  notamment  les  demandes  formées 

juillet  et  17  août  i853,  par  le  maire  de  la  ville  de  Nevers  et 

ishambre  consultative  des  arts  et  manufactures  de  la  même 
t 

tre  Conseil  d^état  entendu , 

o^s  DÉCRÉTÉ  et  DÉCRÉTONS  cc  qui  suit  : 

iT.  La  badque  de  France  est  autorisée  à  établir  une  suc- 
lie  à  Nevers. 

opérations  de  cette  succursale  seront  les  mêmes  que  celles 
.  banque  de  France,  et  seront  exécutées  sous  la  direction 
surveillance  du  conseil  général ,  conformément  aux  dispo- 
is  de  Tordonuance  royale  du  a  5  inars 

Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des  finances 
hargé  de  Texécution  du  présent  décret. 

ùi  au  palais  des  Tuileries ,  le  i4  Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Le  Miniitre  secrétaire  d'état  aa  département 
des  finances  j 

Sigaé  BiNEAD. 

)  IV*  série,  Bail.  193,  n*  3409.  r»     .  .j  ] 

I  IX*  série,  Bull.  801,  n*  9234. 

r'if  série,  Bûil.  176.  n*  3953.  •  ^ 

)  ix' série,  a* partie,  !*•  section,  Bull.  3oS,     5357.      •  ^>  - 


« 

N*  oSA.  — Dioisr  miMiAL  mrtnA 


NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Diea  et  h  volonté  lésé 
SiiFEAiufi  DES  Faakçiu,  à  toQs  ^réseaU  et  4  ve&û,  siui.  | 

Valatlobdes  aa  juin  i833,  lo  mai  iâ3â  ai  jj^M  ll^ 

Aat.  1**.  Le  cohmU  géndnl  de  la  Cbareote  est  ooiEio|Biji^ 
la  36  décembre,  présent  noia ,  à  TeSel  de  délibérer  nri« 

projets  d'emprunt  et  sur  les  autres  ailaires  uijeatei  p 
préfet  croira  devoir  lui  soumettre. 

Cette  aession  extraondioaire  ne  ponm  Comptas 

soit: 

Piisjdeu^  M.  T^mirm; 

Vice-président,  M.  le  \icomie  Let^^urf4/^f 

S.  Notfe  minialM  aneféteirt  d*élal  m  déiMMMMàfi 
ijiW     ^f)^ysé  de  lei^çutiçp  i^i {M^#&ent  déçret. 

Fut  en  palais  des  T«tliri»%  It  p0  DétNdbw  stftii 

Par  TEmpefeur: 
iS  M'Wjf^  Mcr^oirt  <f  ^(at  aa  déparumaa  è  Tai» 

SigaéF.ai 


N*  985.  —  DâcÊMt  iMFà^éi  Forlpil  raaiscnh'sn  dbÛMi 

.   <ie  la  Baute-VienM,  . 
Da  soDécamlirs  iS53. 

*  NAPOLÉON,  psr  la  grâce  de  IKen  et  la  ^nAotâ^ 
£mpkr£dr  des  Frahçais,  à  tous  pfésMs  et  à  vMir»SÉlli> 

8nr  la  rapport  da  notre  minislre  fççrélipi^ 
darinléeianf  ; 


■  • 
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Art.  1".  Le  conseil  général  de  la  Haate-Vîenne  est  convoqué 
pour  le  38  décembre»  présent  mois,  à  refifel  de  délibérer  sur 
les  moyens  de  créer,  par  voie  d emprunt,  les  ressources  néces- 
saires à  l'amortissement  de  la  dette  du  département  et  à  l'exé» 
CQiioa  de  divers  travaux,  ainsi  que  sur  les  antres  affiires  ur- 
gentes que  le  préfet  croira  devoir  lui  soumettre. 

Cette  session  extraordinaire  ne  pounra  durer  ^^ius  de  trois 
jours. 

2.  Le  bureau  da  conseil  général  seitt  e^pipué  «lnii  q^*il 
soiif  •  '  ' 

Frésideot,  M.  Damont  Saint-Priesi§ 
«  ^ftcef  résident,  M.  Albmâ  dné; 
SsaMni.li  T:mer. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  déparliHMil  de  Vi 
rieur  est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  20  Décembre  i863. 

9%iié  MAPOLiOlf. 

tellB-ipMWS 

It$  Minittn  secrétairt  iétat  aa  départmetU  iâ 

Signé  F«  M  tosnar 


N*  986.  —  DicRET  IMPERIAL  (  contre-sigué  par  le  garde  des  soeaux, 

1*  Que  IL  Dupw^  (7Miive4Éif),'tté  «  Hittrie  le  pturièM 
an  VI,  génénd  de  brigade,  commandant k  département  de  lYonne, 
est  autorisé  à  ajouler  a  son  nom  oslm  de  ib  Féêtz,  et  à  s*appeler,  à 
Farenir,  Duom^  i$  Fthtt;  , 

a*  Que  Vimpétrant  ne  pourra  se  pourvoir  deiant  les  tribunaux 
pour  fidre  opérer,  sur  les  registres  de  Tétat  civil,  le  cbangoment 
résultant  du  présent  décret,  qu'après  l'expiratîpn  du  délai  mé^  par 
la  loi  du  11  germinal  an  xt,  et  en  Juslinant  <|u*aucune  ooposition 
n*a  été  fimiée  derant  le  Conseil  drétat  [StwU  Chmd,  29  Oetohn 
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t. 


miniflrt  de  k  justice)  <joi  fixe  à  dix -sept  le  nombre  dei^BiH 
du  tribunal  de  première  instance  de  MoqHos,  dépneBlj 


coiiionse:  | 
Paris,  le  23  '  Décemke  ifii 

filai  m  département  à  là  M 

ABBAim  I 


*  Cette  date  est  celle  de  la  xéc^fiMà 
^mioiitère  de  la  Justice. 


I 


Os  MSM  fHt  Is  lyMi  te  Mi ,  ft  nÉM  èi  f 


«    •  • 


• 

1 

I. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

V  988.  —  DicMMT  iMPiMtâL  qui  automê  h  fondation,  à  Touhtm, 
Jtan  Btabimmiimi  i»  Sam  de  la  Miséricorde. 

Do  7  Dtenlm  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
£ifP£B£ini  PBS  Fbakçim,  à  tons  présente  et  à  Tenir»  Bàim. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  rinstruction  publique  el  des  cultes; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
des  sœurs  de  la  Miséricorde,  à  Moissac  (Tarn-et-Garonne),  en  date 
du  1"  mai  i85a,  tendant  à  obtenir  l'autorisation  de  former  un  éta- 
blissement de  religieuses  de  son  ordre  à  Toulouse  (Haute-Garonne); 

Vu  l'engagement  souscrit  par  les  sœurs  appelées  à  diriger  cet  étaj 
blissement  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés  pour  la  maison 
mère  ; 

Vu  la  copie  desdits  statuts  ; 

Vu  l'ordonnance  du  3  janvier  1827  (  i),  qui  a  approuvé  ces  statuU 
et  l'ordonnance  du  17  janvier  1827  (2).  qui  a  autorisé  à  Ifoissic  la 
congrégation  des  sœurs  de  la  Miséricorde; 

Vu  la  délibération  du  conseil  municipal  de  Toukwse,  en  date  èa 
6  mai  1853 ,  favorable  à  la  fondation  de  rétablissement  projeté- 

Vu  le  proeès-veriial  de  l'enquête  ils  cemmiNb  ^îi^^  quia  eu 
lieu  a  Toulouse  ;  ^ 

Vu  les  «ns  de  rsrchevèque  de  Tookmae  et  de  Térèque  de  Mon- 
Uuban  en  date  des  3i  jantier  et  i5  jniflet  l«58.  et  MÂxdes  préfets 

de  la  Haute.GaronneetdeXttn.e^Ottt)nne,en 

et  ô  jmn  i853; 

Vu  la  loi  du  %h  mai  i8»5; 

Va  la  loi  dn  i5  mari  i88o,  sur  renseignement; 

^  rmiérîear.  de  l'instruction  publique  et  des  cultes 
deneIreCensea  Jétatenlendne, 

•  Voyei  im  Arrête  à  k  fin  de  ce  Numéro.  '     "   •  ' 

,  (ij  nii"  série.  Bail.  i37,  «•  iTso. 
.  (a)  nki«  série,  BuU.  i38»  «^730. 
JEP  Série. 
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AftT.  1*.  La  ooogrégatîoa  dm  êcuan  de  k  lEtérinnle,» 
tact  à  Moimc  (Tarn-e^Stmpne) ,  tn  ^eita  tvmmkmt 

royale  du  17  jan\ier  1827»  est  autorisée  à  former  un  éi2li- 
sèment  de  religieuses  de  son  ordre  à  Toulouse  (Haule^iiawK 
à  la  chaire,  par  ces  religieuita,  de  aê  èonfaniiereiiclnals 
statuts  approuvés  pour  la  maison  mère  par  ordonuittà 
3  janvier  1827. 

2*  ^iotre  ministre  secrétaire  d'état  au  départemeoi  itïm- 
truction  publique  et  des  cidtas  est  ciMigé  de  tmàeàm  t 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  7  Décembre 

Par  rEmpereur: 


Si^  H.  Fosim. 


^jkOFvm  Smiriêtn  finéréê,  fAisoeUtAm  iet  pÊÊgmSmi 
oam-Prançoi$-a Assises,  existant  à  Avignon. 

00  8  Décembre  i8S3. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natiod^ 
ËMPnaaun  usa  J^aAiiçAis»  a  tous  présents  et  à  venir,  siut. 

Sur  Te  rapport  de  uotre  ministre  SQÇioéti^É  d  étst  màispi^ 

de  rinsh-udion  publique  et  des  cultes; 


pauvres  sœurs  de  S^nt-Ffi|iwi^*4ismf.  à  ài 
lue  ; 

Vu  la  déclaration  des  relipeuses  de  celle  association  porUutfji^ 
adoptent  les  statuts  do  la  congrégation  des  sœur»  de  la  Cbmp^ 
de  la  Saiate-V^ierge»  dont  lamai^o^  puire  efyb<4  iS>iiftt -Denis  (SecM 
^  Vu  la  copie  dcccs  statuts,  signée,  eïk,'^ifsffijff^e^^fLàhémaa^f:^ 
pauvres  sœurs  de  Saint-Frsi^yiia-H*^f^;«^.  ^  pp^^  l)^  riypolgr 
de  Tarclievéque  d'Avignon;  '     j!  . 

Vuleprocè8-veriWderenqp*tedac^*ic*stl^^ 
lieii  a  AvioM»  • 
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B.  n*"  ii6*  (  iio5  ) 

?«  ïmlê  du  mmàitt nraniaipal  à'Mfmoù ,  mâ  daté  te  wê  Juin  t<5o; 

V«  Tarit  4tt  Mct0or  d«  facadéflBé  a»  Vauoltite; 
•   Vu      afis  de  l*an^evéque  d'Avignim  «t  du  préfcl  de  Vawhne  ; 

Va  Tordoimance  da  3o  août  i84i  (i),  qui  a  aolorité les  slatma  de 
la  aoDgré^alioii  éêê  amm  da  la  GosipawioB  de  liMa«a>¥ier£;e,  à 

V«  la  loi  dtt  aé  Mi  itaS  «I  le  déeral  du  âi  jatMrkri85a  ; 

Vu  la  loi  du  1 5  mars  i85o,  sur  renseigneineol; 

Notre  Conseil  d*ôtat  entendu,  '        *  ' 

Atohs  nicxM  el  BiadioNS  oe  qui  suit  ; 

Ârt.  1*^.  L  association  des  pauvres  sœurs  de  Çaînt-Fi^ançoisf 
à^Ajs^^Sfi^^  mfttaot  à  Avigiioii  (Vauduse)*»  est  autoisée  comme 
congrégation  dirigée  par  «ne  Supérieure  générale,  à  la  charge  de 
se  conformer  aux  statuts  de  la  congrégation  des  sœurs  de  ia 
Compassion  de  la  Sainte-Vierge,  à  Saint-Denis  (Seine),  approu- 
vés par  ordonnance  du  3o  août  iô42  et  que  cette  association 
a  déclaré  adopter. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  att  département  de  Tins* 
trucdon  publique  et  des  cultes  est  cba^é  de  Texécution  du 
présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  def  loîs^ 

Fait  au  palais  des  Toileries,  le  Ô  péceii4>re  i8ô3. 

2f  JfiitiApa  WiiéMAi  ététa  (tu  dANMMiMf 
di  f àiiffiMlwi'^flUifSf  ^  <hf  eauai^ 

Sifflé  H.  FOAIOUL. 


W  99^  ^  Dtieaxr  tttpàniAt  qui  autansê,  tmmme  Congrégation  dîpîgée 
...  pm  tmSufiétimÊM^dnkmb,  rAstodaiion dfci Smttm^t Smtn^Fnmf&m 

'     *         Ba  8  Déceaibre  iSSS. 

NAP0LÉON,  ^r  k  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EMPSBBUit'  ïm  Pkakçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

l^ur  le  rapport  de  notre  minisire  secrétaire  d'état  au  département 
de  rinstc^tii^n  ffib)iqae  et  des  cuites; 

(ifDrsérie,M1.943,ii«»o,au«  ' 

76. 
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Vu  la  demande  de  l'association  des  sœurs  de  Saint-Fraliçoi»<l'As' 
sises,  existant  à  Lyon,  cloître  des  Chartreux,  en  date  du  6  janner  i853, 
tendant  à  obtenir  sa  reconnaissance  légale  comme  congrégaticMi 
dirigée  par  vne  supérieure  générale; 

Vu  rengagement  pria  par  les  rdigtenaea  de  oeile  association  de  ae 
conformer  aux  statats  approuves  par  ordonnance  royale  du  i  mari 
i8a8  (i)  pour  la  congr^tion  dea  flonirs  de  âaiiil4otepb  à  Ly«ii,et 
qu'elles  ont  déclaré  adopter; 

Va  la  copie  de  ses  statuts,  signée,  en  témoignage  d*adliéaion»jpar 
les  membres  de  Tassodation,  et  re?étne  de  l'approbation  da  csrdma! 
ardieréque  de  Lyon; 

Vu  le  prooès-Yerbai  de  l'enquête  dis  commoio  §t  mooaimodo  qui  a  en 
lieu  à  Lyon,  du  25  juillet  au  i  août  i85a; 

Vu  i'avis  de  fa  oommissïon  monicipalC  de  Lyon,  en  date  du  aS  aoAt 
i8Sa; 

Vu  fa  liste  des  quinie  établissements  dépendants  de  l'associatioa; 
Vu  l'état  de  l'acnf  et  du  passif  de  l'association  ; 

Vu  les  avis  du  cardinal  archevêque  de  Lyon  et  du  préfet  du  Rhône, 
en  d»le  des  lo  septembre  i85a  et  5  janvier  iÔ53; 
Vu  la  loi  du  2i^  mai  1826; 
Vu  le  décret  du  3i  janvier  i852  ; 
Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  renseignement; 
Notre  Conseil  d'état  entendu, 

Atois  vicaàrà  et  vàcaAtùKS  ce  qui  suit  : 

Art.  l".  L'association  des  sœurs  de  Saint-François^' Assises, 
existant  à  Lyon  (Rhône),  doitie  des  Chartreux,  est  autorisée 


1 

Ml 

1 

Statuts  approuvés,  par  ordonnance  royale  du  d  mars  1828, 
pour  la  congrégation  des  sœurs  de  Saint-Joseph  à  Lyon,  et  que 
celte  association  a  déclaré  adopter. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tins- 
tructioQ  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  rexéciitioii  du 
présent  décret,  qui  am  inséré  an  BuUetiD  dea  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  8  DcceaiLre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  ; 

Le  MinUtre  secrétaire  d'ilat  aa  departewmt 
de  tiiutraction  pnbliifuê  et  des  çultegg 

SignélLFoavoiiu 


(1)  viu'  séna,  BulL  sso,  n*  8106.  • 
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N*  991»  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  qui  autorisê ,  comme  Congrégation  dirigée 
par  une  Supérieure  généralâ,  l'Association  des  tSœurs  de  la  Divine  Prth 
vidence,  existant  à  Reims. 

Da  S  Décembre  i853« 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
£iiP£iV£UA  DBS  Faamçais  9  k  tous  présents  et  à  venir,  salut, 

/    Sar  le  rapport  de  notre  ministre  secrâtaire  cTétat  an  déparlMnent 

de  rinstraction  publique  et  den  cultes; 

Vu  la  demande  formée ,  le  1*  octobre  1 85a ,  par  le  conseil  d'admi- 
nistration de  rassocialion  des  sœurs  delà  Divine  Providence,  à  Reims 
(Marne),  clans  le  but  d*être  autorisée,  comme  coogrégalion  dirigée 
'  par  une  supérieure  générale; 

Vu  la  déclaration  des  religieuses  portant  qu'elles  adoptent  les  statuts 
de  la  congrégation  des  sœursdeia  âainte-Faniille,  dont  la  maisonmère 
est  à  Amiens  (Somme); 

Vu  la  copie  de  ces  statuts,  signée,  en  témoignage  d'adhésion,  par 
les  sœurs  de  la  Divine  Providence,  et  revêtue  de  lapprobation  du 
cardinal  arcbevèquede  Reims; 

Vu  le  prooès-Yerbal  de  Tenquéte  de  commmio  et  iMcmnmôdo  qm  a  eu 
lieu  à  Reims  ; 

Vu  les  délibérations  du  conseil  municipal  de  Reims,en  date  des  i4 

et  16  février  i853; 

Vtt  les  avis  du  cardinal  archevéfine  de  Reims  et  du  préfist  de  la 
Marne,  en  date  des  i5  octobre  i85a  et  16  juin  i853; 

Vu  Tordonnance  du  3o  avril  182  G  (1),  qui  a  approuvé  les  statuts 
de  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Sainte-Famille,  k  Amiens; 

Vu  la  loi  du  a4  mai  18a 5  et  le  décret  du  Si  janvier  i853  ; 

Vola  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  renseignement; 

Notre  Gmseil  d'état  entendu, 

AyoHi  hétsBiri  et  vàcaàtouB  ce  qû  sait  : 

Art.  1*'.  L  association  religieuse  des  sœurs  de  la  Divine  Pro- 
vidence ,  existant  à  Reims  (Marne),  est  autorisée  comme  .con- 
grégation dirigée  par  une  supérieure  générale,  à  la  charge  de 
se  conformer  aux  statuts  de  la  congrégation  des  soeurs  de  la 

Sainte-Fainille,  à  Amiens  (Somme),  approuves  par  ordonnance 
du  3o  avril  1826,  et  que  cette  association  a  déclaré  adopter. 
2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins- 


(1)  vin*sériaf  Bidl*  89,  oT  9991. 
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traction  publique  et  des  cultes  est  diai^gé  de  f  exécution  dn 
inréseni  déeiet,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tailerics,  le  d  Décembre  i6ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

£e  Minisire  secrétaire  ^itat  aa  dépmimmê 
àt  l'instruction  jmklifÊê  êt  dts  «alla. 

Signé  H.  FoRTOUL. 


N*  gga.  —  Décret  lUPéniAL  qui  autorise,  comme  Conmujuuii 
dirigée  par  une  Supérieure  locale,  tAsspciatimi  des  Smvt  hotpitdièm 
4s  la  dipix^  établie  PiQr. 

Du  8  Décembre  1853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
EvpkBËOft  DBS  FraIiçais»  à  tous  présents  et  à  venir,  salot. 

Suf  le  Irapport  de  noire  minislre  secrétaire  délai  au  d^rtemcnt 

de  Tinsiruction  publique  et  des  cultes; 

Vu  la  demande  formée ,  le  7  septembre  i85i,  par  la  conimunaulé 
des  sœurs  liospilalièrcs  de  la  (^roix,  attachées  à  rhopital  général  du 
Puy,  à  Tcilet  d'être  autorisée  comme  communauté  religieuse  à  mpé- 
rieure  locale  ; 

Vu  la  déclaration  de  ces  religieuses  portant  qu'elles  adoptent  les 
statuts  de  la  communauté  du  même  nom,  primiltvemeni  auacbée  t 
rhospice  d'Aoïberl  ; 

Vu  la  copie  de  ces  statuts ,  signée ,  en  témoignage  d'adhésion,  par  les 
sœurs  hospitalières  de  la  Croix ,  cl  revêtue  de  i'approbaiîon  dt  révéque 
du  Puy  ; 

Vu  le  procès-verbal  de  Tenquèle  dâ  comaiods  «I  iiwoiiimodb  qet  a  ea 

lieu  au  Puy  ; 

Vu  l'avis  du  conseil  municipal  du  Puy,  en  date  du  3o  juin  i85a; 

Vu  les  avis  de  révéque  du  Pdy  et  du  préfet  de  la  Haute-Lcnre,  eu 
date  des  i*juiii  et  ii  décembre  i85at 

Vu  Tavis  du  Ministre  de  Tinlérieur,  en  dalë  du  ao  juin  18^; 

Vu  le  déorel  impérial  du  38  eoAl  1810  (1) ,  oui  a  apptuvré  les 
statuts  data  o^ttumautédes  sosurs  hespîtaliàres  de  fa  €roâ,atl«àbé€S 
à  rkospiçe  d*Ambert,  diocèse  ds  Clecmont; 


(1)  If* série, Bail. 3 19,  a*  5939.     ^  ' 
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Vulftkiatt  »4  Blai  iia6 «I ie déMi  dadi  JânTkr  i85a  ) 
Notre  Conseil  d*état  entenda , 

Atom  nifiBif  ■  et  A^oaéxoiis  ee  qoi  sait  t 

Art.  l•^  L'association  religieuse  des  sœurs  hospitali^rjcs  d^ 
la  Croix,  établie  au  Puy  (JUaute-Loire),  est  autorisée  comme 
commimaaté  dirigée  par  une  supérieure  locale,  à  la  charg[e  de 
se  conformer  aux  statuts  approuvés  par  décret  impérial  du 
a8  août  1810,  pour  la  communauté  du  même  ordre 

alors  attacbce  à  l  hospice  d'Ambert  (Puy-de-Dôme) ,  et  que  cette 
association  a  déclaré  adopter. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  de  Tins- 
tractiou  publique  et  des  cultes,  et  au  département  de  Tinté» 
rieur,  sont  cWgés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécation 
du  présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois* 

Fait  au  palais  des  Toileries,  ie  8  Décembre  iôô34 

ftigné  NAPOLÉON. 

Pifta^  rBmpsfèor  s 

Is  MiinttM  ieerétaut  J^élat  au  i^tariemnii 
ae  Tùuimetwn  ps^fifoe  et  itt  cdUip 

Signé  H*  FwtQ9h»  .  •   .  ' 


ggS.  —  Décret  ij^ipérjal  qui  aatorise ,  comme  Commanauté  diri- 
gée par  line  Supérieure  locale.  l'Association,  des  FiUu-de-lorCroias, 
0xisUuUà  Trégiuer  {Càtet^-Nord)* 

I 

Du  ^  Décembre  iâ53«  •  , 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
ËMFxiifioa  DES  FiULKÇAis ,  à  tous  préseuts  et  à  yeuir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  noUe  ministre  secrétalte  d*état  au  d^Murtement 
de  VinstmctiOD  publique  et  des  cultes  1 

Vu  le»  actes  notariés,  en  date  des  i4  ^^t  21  décembre  i853,  parles-* 
quels  la  dame  Le  Conmat ,  supérieure,  et  plusieurs  religieuses  de  l'as* 
sociatioQ  des  Filles -de-la -Croix  à  Tréguier,  ont  rein )ccilé  à  ladite 
asiiOcîation  divers  bâtiments  avec  dépendances  situés  â  Tréguier  et 
servant  de  maison  conventuelle,  Qu'elles  ont  déclaré  avoir  acqi^i|^ 
pour  le  compte  et  avec  le»  deniers  de  l'associaliou  ; 

Vu4ft-  d— isade  dt  j'aesegialion  des  Fiiic»-de-ia>Gfotx  tendant  à  ob-' 
tenir,  i*  sa  reconnaissance  légde  coiame r^imtaanaiité dirigéepar  «ne 
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supérieure  locale;  a*  rautorisation  d'accepter  la  rétrocesaion  pré- 
citée; 

Vu  l'engagement  pris  par  les  religieuses  de  cette  association  de  $e 
conformer  aux  statuts  approuvés  pour  la  communauté  des  Filles-de- 
la-Croix,  h  Guingamp,  par  ordonnance  royale  du  i*  ayril  1827  (1), 
et  qu'elles  ont  déclaré  adopter; 

Vu  la  copie  de  ces  statuts,  signée,  en  témoignage  d'adhésion ,  par 
tous  les  membres  de  l'asiociatioa,  et  revêtue  de  rapprobatioii  de 
i'évèque  de  Saint^Brieuc; 

Vu  le  procès-verbal  deTenquête  decimimûio  êtiMcmmùiB  qui  a  m 
lieu  à  Tréguier,  k  a3  janvier  18a  5  ; 

Vu  l'avis  da  conseil  mnnicipd  de  Trégnier,  en  date  da  19  ikam 

|853; 

Vu  le  procès-verbal  d'estimation  des  immeubles  rétrocédés  portant 
lenr.valear  totale  à  einqoante>sept  mille  hnit  cent  ctnqoanle-neiif 
francs; 

Vu  les  divers  doeomenti  jjirodnits  à  Tappoi  de  la  déclaration  dm 
relkienses  propriélaiies  nominales  de  ces  immenUes  ; 

Vu  Tétai  de  Tactif  et  dn  passif  de  rassoeiation  ; 

Vnles  avb  de  févéqpie  de  Sain^Briene  et  da  préiSH  dee  C6lm4^ 
Nord,  en  date  dee  ai  mars,  1»  aeta3«vril  i853; 

Vu  la  loi  du  ai  mai  i8a5; 

Vn  la  loi  dn  16  man  18S0»  enr  renseignement; 

Va  le  décret  du  3 1  janvier  i85a  ; 

Vu  l'ordonnance  du  7  mai  i8a6; 

Notre  Conseil  d'état  entendu , 

Avons  nécMÀTi  et  DscnÉTOiis  ce  qui  suit  : 

Amt.  V.  Uassodation  religiensedes  FilIes-de4a-Cniix«  eiii- 
tant  à  Trégnier  (C6fe»-âa-Nonl),  est  autorisée  comme  commn- 

nauté  dirigée  par  une  supérieure  locale,  à  la  charge  de  se 
conformer  aux  statuts  approuvés,  par  ordonnance  royale  da 
1"  avril  1827,  P^^^  communauté  du  même  nom  à  Guingamp 
(même  département),  et  que  cette  association  a  déclaré  adopter. 

3.  La  supérieure  et  Fassistante  de  la  oommanaaté  des  Fdles- 
de-Ia-Croix,  à  Tréguier»  sont  autorisées  à  accepter  an  nom  de 
cette  communauté,  savoir:  1*  la  supérieure,  la  rétioccssion 
faite  au  profit  de  la  même  communauté,  suivant  actes  notariés 
des  i4  et  21  décembre  i852,  par  les  demoiselles  Perrot,  Le- 
brun, Gervois  et  d'autres  religieuses  de  cette  communauté,  de 
divers  immeubles  désignés  dans  ces  actes»  situés  à  Trépiier» 


(1)  vm*  açrie,  Bull*  ^§3,  n'  âSso* 
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servant  de  maison  conventuelle  à  la  comi^tmauté  et  estimés  en 
totalité  dnquante-fept  mille  huit  cent  dnqiianle-neof  francs, 
que  ces  rdigieaaea  ont  déclaré  avoir  acqnis  ponr  le  compte  et 
avec  les  deniers  de  Tassociation  ; 

2""  L'assistante,  en  exécution  de  Tartide  i*'  de  Tordonnance 
•  du  7  mai  1826»  la  rétrocession  faite  en  faveur  de  la  même  com- 
munauté, suivant  actes  notariés  des  i4  et  21  décembre  1ÔÔ2, 
par  la  dame  Marié' Madeleine  Le  Conniat,  actuellement  supé- 
rieure de  ia  communauté,  de  sa  part  dans  les  immeubles 
précîtést  qu'elle  a  dédaré  aussi  avoir  acquis  pour  le  compte  et 
avec  les  deniers  de  Fassodation. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Tins* 
truction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  i*eiécution  du  pré- 
sent décret»  qui  sera  inséré  an  fiidletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  8  Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Pêrllmpmiirt 

i$  fiiuiniedom  puhUtfme  êi  ^i^^SsêI^^ 
Signé  H.  FoETOUL. 


N*  99A.  —  Décret  impérial  qui  approuve  les  Statuts  de  la  Congré- 
gation dês  Simn  du  Saeré-C<Rar'd$'Jé$atg  établie  à  Sami'PiemvUh 

Da  ti  Décembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
EMPxaaua  ras  Fbançais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d*éUt  an  département 
de  rinstmetion  puUiqae  et  des  cidter; 

Vu  Tapprobation  donnée  par  révèiiue  de  Viviers  aux  statuts  de  la 
congrégation  des  filles  du  Sacré-CcBurdeJésus,  k  SaintPierrevffle; 
VuksditsstaluU; 

Considérant  que  la  congrégation  des  filles  du  Sacré-Golbr-deJésus, 

dirigée  par  une  su^rieore  générale,  est  soumise,  pour  le  spirituel, 
A  la  juridiction  de  1  ordinaire  ; 

Considérant  que  les  statuts  ne  dérogent  pas  aux  lois  établies ,  et  ne 
contiennent  rien  de  contraire  k  la  Constitution  de  TEmpire,  aux  iran- 
cluses ,  libertés  et  maximes  de  l*£giise  gallicane  ; 


Djgjtized 
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Avons  dbcbbtA  et  DécRéroNS  ce  qui  suit  : 

Art.  l**.  Les  sUtats  de  la  ooognigation  des  mm  hSn 
CMr«dé4ésiit.  élabKe  à  Saiat^Pkmvilk  [AidMt),«p 

par  une  sup^'rieurc  générale,  et  ayant  pour  but  Im^i'i  ^ 
des  jeunes  ûlles  et  ie  soulagement  des  pauvres  à  danidit,» 
loQl  dans  Ituia  iiialadM0«  aoat  ei  dMacorest  afpaiRitii 
atatlita ,  dAnMit  vérifiés,  et  tels  qu ila  aoat  annéi aiféa 
décret,  seront  enregistrés  et  transcrits  au  Coasefl  JVi; 
tion  de  ladite  transcription  sera  laite  par  le  ietxéUmfm^ 
dtt  Gottseil  av  la  pièce  emegiaiiée» 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départemect  (le  W 
traction  publique  et  des  cultes  est  chargé  de  Yaécémà 
présent  déctel,  qwi  seminséfé  ftafiuUdm  dos  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries»  le  x4  Décembre  i853. 

Sipté  NAPOliOX. 
Par  i  Eaapereiir  : 
Lê  Mimin  ê$tHta»n  êém  miif^ 

Sigaé  U.  FoafOCL. 


N*995.  —  DECRET  IMPÉRIAL  qai  autorise ,  comme  Congrégation 
par  une  Supérieure  générale ,  l'Association  des  6œwrs  iiiwr-U^ 
iêJisus,  éiablM  à  êHaint-PierreviUe  [Ardèche). 

Da  i  4  Décembre  i8S3. 

NAPOLëON,  psr  la  nâce  4e  Dieu  et  la  volonté  auM 
EMPBaRCR  DES  Framçais  »  \  tous  présents  et  à  venir,  saut. 

Snrlef^iport  de  netfe mimsèreseegétaiie d'état  a» déysiUirt < 
rinstmslion  peyiyie  al  des  eollesi 

Vu  la  demande  formée,  le  iGdécembre  i853«  patiacMp^ifP^ 

des  sbBwn  du  Sftcré-Ckeur-de- Jésus ,  établie  à  SaintrPisneAi  M 
dèche) ,  à  Teffei  d'Otre  légalement  autorisée;  J 

\  Il  les  statuts  de  cette  (  on^n  gaLiori  vérifiés  et  cnregiiirei 
ssil  d'état,  en  vertu  de  notre  décret  en  date  de  ce  jour  ; 

Vti  la  délibération  du  conseil  muAicipal  de  Satnl^ierreriiic  * 
date  du  9  février         AmMM^àià  ntiniiiiiMiBS  Ufk^^ 
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mocifeiliott  I  ptébidbiIntÉl  éldblii  à  fiiéM^MKHMltt^iiiài  d  inuMK 
fiMi«  «0  lèfri  •  âtm  cette  oommnw\ 
Vu  reami^te  A  cemwKwfc  et  kmmmÊk  yi  t«i  fieo  à  SetetfieWfe- 

ville,  le  9  férrîer  iS53; 
^     Vu  la  déclaration  de  Tevêque  de  Viviers,  con^takaot  que  ladite  es- 

-  socîation  a  été  fondée  en  1 8 1  o  et  que  dès  lors  son  exislence  est  04- 

térieure  au  1"  janvier  1826; 
;     Vu  l'état  (1c  l'actif  et  du  passif  de  la  congrégafion  ; 
f     Vu  les  avis  de  l'évêque  de  Viviers  et  du  préfet  de  1  Ârdèche; 
j     Vu  la  loi  du  24  mai  i825; 
j     Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o»  sur  renseignemenl; 

,     Notre  Conseil  d'état  entendu. 

Avons  décrété  et  bécrétons  ce  qui  suit  : 

'  Art.  1*.  L*a890ciation  religieuse  des  sœurs  du  Saoré-Cœur- 
de-Jésus ,  établie  à  Saint-Pierroville  (Ardèche),  est  autorisée 
comme  congrégation  dirigée  par  une  supérieure  générale ,  à  la 
chaige  de  se  conformer  exactement  aux  statuts  approuvés  pour 
elle  par  notre  décret  en  date  de  ce  jour. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tios- 
tnicAbn  pvUicfue  et  des  eultes  est  diafgé  déFeifclitfoli  du  ftif» 
sent  décret,  qui  sfera  ioséré  an  Bolleiin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  i4  Décembre  i86S. 

* 

Signé  NAPOLÉON. 
Par  fEmperénr  : 

Lê  Ministre  srcrélaire  d'état  an  dt'partpHênt  dê 
l'insUuçùon  publique  et  des  cultes, 

*  Signé  H.  FoRTOOL. 


N*  996.  —  Dé€âst  iMpéniAt  portant  répariition,  par  ûrHcUt,  da 
Crédit  accordé  pour  les  Dépenses  da  Ministère  de  la  Jastice  pendant 
.  l'année  i85â. 

Du  si  Déoembre  iS53. 

NAPOLEON,  parla  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationde, 
ËMFBBBUB  hÉà  FiiAKÇAis,  à  toQS  pfAehts  et  à  venit*,  skLisf.  * 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire  d'état 
au  déparlement  de  la  justice  ; 

Vu  la  loi  de  iinanoes  du  10  juin        •  qui  a  owvert  «a  ciiédik  de 
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iringt-six  milliOM  lix  cent  quarante  miUe  sept  cent  qoitre-Tbrsri!» 
pour  les  dépenses  du  ministère  de  la  Justice  pendant  f  exeroci  M: 

Vu  iedéerel  do  la  du  prét«at  mm  (i)  portnil icpiriiinà 
arédit  par  diapiim  do  bodgct; 

Vu  les  articles  i5i  de  la  loi  du  a5  mars  1817  et  u  de  j<J 
ag  janvier  i83i  ; 

Vo  enfin  kt  âriklM  35  6i36deroidoBO«neftdii3tnôsB^ 

I 

▲tom  Mcaàn  ei  McaÉTONi  œ  qui  loit  : 

Abt.  l*'.  Le  crédit  de  vingt-six  millions  &ii  oeol  qc^is 
mille  sept  œnt  qoatre-vingte  francs,  eccoidé  par  bkii 
10  jotn  i863,  poor  les  dépenses  do  ministire  de  h  jirii 

pendant  Tannée  1 854  »  est  réparti  ainsi  qu'il  suit  eotn  1^  m! 
articles  dont  se  composent  les  chapitres  spédâox  du  kiâ^t-i 
et  département,  savoir  :  j 

CHAPlTâB  1".  —  àdminiitrûiioii  centrale^  (Penoand.) 

Art.  i**.  Traitement  da  garde  des  sceaaz,  ministre  de  U  jos- 

tice   100,000' 

•^9.    Traitements  des  chefs  et  commis  des  bureaux  ^ 

  et  indemnités   368,^o 

Gages  des  gens  de  service  •  •     36,3oo  ^ 

CoAriTain.*--iidaiMifMi0acMi^  (MalémL) 

Art.  UDique.  Entretien  des  hôtels  et  du  mobilier;  habiiiemeot 
des  gens  de  service;  chauffage  et  éclairage;  frais 
d'impression  et  foumitores  générales  de  boreau. . .  ^ 

CnamiB  m.     Cowr  dissaiwiint 

Art.  TraitaMots  des  membres  de  la  cour.  •  •  •  •  691^000' 
— ^s*   Traileoieiits  da  grefiBer  en  chef,  de  ses 

coaunis,  et  fournitures  da  greffii   16,000 

——3.   Traitements  des  secrétaires  dapar^oelelda  \  ^ 

bibliothécaire  ••••••••••  ié«4oe 

«--»4*   Treilenieots  des  hoisaîers  et  gages  des  geas 

deaerrice.  •••••••   ii«4eo 


(1)  XI* série,  Bull.  Il 3,  n*  969. 
(s)  IX*  série,  Bail.  579,  n*  ^ki^• 


I 
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Traîtemems  de$  mMohm  des 

cours  5>333yOOo'  j 

Traitements  des  grei&er»  et  |5,70is34ia' 

commis  assermentés   367«3m  | 

Secrétariat  de  la  première  pré- 

aidence  de  la  cour  impéntle  l  5  7s8  5oo' 

de  Paris   «lOOO  ^  /  »/  • 

jSecrétariat  du  pirqaei  de  la 

même  cour   s5,ooo 

I Secrétariat  du  mrquet  de  ]a  )  aStiOO 

cour  impériale  de  Rennes. 
(  Article  26  da  dknt  du 
{    M  jatmir  iSli.)  •  i,aoo 

CnÀPiTAK  V.  —  Cours  d'assises. 

JnâemaaM  êùooMe  aux  cotieMHert  déiéniie  pe«r  pré- 
eider  les  coo»  dTassises  atalm  qM  eme  des  diefr- 
lienz  da  cour  Impériale.  ••..»   ii8«ooo' 

SecfétaiMit*  4e  panpiet  des  tribanau  de 

Sremièra  inatence»  cheb-lieux  de  eoar  ]  i54t4o« 

'aaaiaes»  autre»  qne  ceux  oà  iîégeiit  lei 
eonn  impéridÎM  •  •  • 

CBàmBM  Yi.  —  Trt6niaa«  dê  pnmân 

^Traitements  des  membres  des 

tribunanx  6»793,5so'  ' 

I  Traitements  des  greffiers  çt 

l    commis  assermentés   93o,i5o 

I Traitements  des  membres  des 

^     chambres  temporaires   38,72  5  j  l  »i  «loâ  q& 

I Secrétariat  de  la  présidence  du  tribunal  de  '  ••'^  •  ^ 

première  instance  de  Paris.       a,ooo'  \ 
Secrétariat    du    parquet   dti  >  3o,8oo 

même  tribunal   aS,8oo  ) 

"  CHAPmft  yn.  —  Trfhmaàm  de  comawrof. 

*.  Traitements  des  greffiers  de  commerce.. . .    1789700'  \ 
•  Secrétariat  de  la  présidence  du  tribunal  de  {  180,700 

'  commercedef^ria» ^,000} 

Chapitre  tiii.  —  Tribanaux  dê  police» 

aiipw.  Traitementi  des  grefiien  de  police.  ••••••••••••  •  H^giêo 

« 

GHAmaE  u.  —  duêdces  de  feim. 

,  ^Traitminli  des jugei  de  paii.  Waj.3oo'j  ^^5^  535<> 

iTraHemenls  dee  greffien  i,4s8»a35  J  ^«**»**^^  J 

u  ftm  de  secrttem  dkméi  an  juges  de  V6,o68»^35 
psiideFvris.»..»  18,000  | 


7,762,395' 


Ali.  I*.  TraitemontH  dos  officiers  de  jmtiee.  ««••••  S^^^' 


9*  Menues  dépenses  ém  êomt  Ci  tribBBMi  •  •  So,o4» 

3*  Fraif  ^  jiwtic«  «   Imm 

â.  Fimis  de  passage  fMMt  les  eftcief»  4» 

tioe«  et  dépeom  imprévuei,.   iMi^ 


Art*  iliiM|na  Frais  de  justice  criuiiDefle  et  des  statistiques  àfk 
çi  çrijniaelle  

Cuil'ITBE  XII.  —  Dé^tmii  diicr$^. 

Art.  i".  Secours  temponifet  à  d*ancien«  megbMe  et  if^n^ 
de  redmioistratioa  centrfle,  à  ienn  teorcf  et  «fp^i 
line;  dépetties  exinon&iairei  et  hnpré- 

«-..T!?..  .tT:.  5m»'|  a«l 


Art.  anique.  Drpt  nses  des  exercices  clos  dont  le  pajeoiont  p^arr^ 
^tre  réclam<5  pendant  l'année  iSSi.  [ArL  S  iik 
loi  da  23  mai  îSSâ.j  Mêmoirt.  .«•  ' 

CHAPiiiiE  iiv.  —  Dépenses  des  esercicrs  pt'rink, 

Art.  «nique*  Dépeniei  des  ezerdces  périmés  non  frappées  de  ^ 
cEéâQce.  {An.ê      Ù^loidmiê  mi  l«M4 % 

 ' 

•  Total  iA4iM*«t««»**^ii«filtf*'^ 

2*  Notre  furde  des  sceaux,  muûstre  aeoétaire  d'état  « 
piitement  de  la  jiufti«a«  tl  notre  ministM  mmiUin 

département  des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  o: 
concerne,  de  Texécutioa  du  présent  décret»  qui  senû^^- 
Bidletin  4ea  lois. 

Fait  an  y^lai^  de§  TaU^£:i^.  h^l  Décembie  liil 


•  •  •     •  •    •  . 


Signé  NAFOLÉûtL 

Par  IXinperfffï 


I      *  '  * 

;  '  SlanéAiiiicca 


• 
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B.     n6.  (  iii5  ) 

Errata.  Bolietio  des  lois,  xi*  série,  n*  109,  contenant  le  décret  impérial 
du  i5  novembre  i853,  qui  règle  définitivement  les  recettes  et  les  dépenses 
de  Tinstruction  primaire  à  la  charge  des  départements,  pour  rexercice  iâ52, 
PH^  99Ô ,  au  iieu  de  : 


Coffflin  •  •  < 

Lisex 


Ari^ge . . 


• 

•omsa  1 

&  rtp(»i«r  1 
à  l'atrciM  2854.  1 

19,161'  i3* 
3i.5sS  43 

3,4a8'8i*  1 
1,337  oi  1 

i  rfporifr 
à  l'exercice  i854. 

3a.5a3  43 

£a8'8i« 
•     337  04 

Certifié  confonne: 

îs,  le  28*  Décenibre  i853. 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  Secrélairê 
d*éiat  au  départitmmt  dê  la  Jastica , 

ABBATUCa. 


*  Cette  date  est  celle  de  la  réception  du  Bulletin 
ministère  de  la  Justice. 


^  Ml»  1^  nim  è»  0  frraci  par  m  »  à  la  «aliN  éa  llaifrimiic 
daa  MparliMita. 


uplBiâu.  -«    DécembN  i653* 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N»  117. 

N*  997.      Rapport  et  Décret  impérial  sur  un  nouveau  mode 
de  blanchifsage  du  lin^c  de  la  Troupe, 

Du.  10  Décembre  i8S3. 

iliPMJir  À  l'Empmêmum* 

Sire, 

Dans  sa  constante  soilicitade  pour  le  bien-être  de  Tannée  • 
Votre  Majesté  a  voala  qu'une  commisaion  spéciale  fût  chargée 
dTeiaminer  les  avantages  qu*oflGrirait,  pour  le  Uancbissage  du 
linge  de  la  troupe  et  des  hôpitaux ,  Tadoption  d*un  procédé  de 

lessivage  vapeur  employé  à  l'hôpital  militaire  de  Nancy,  et 
dont  les  résultats  écoooiniques  ont  été  plusieurs  fois  signalés  (i). 

La  commission,  après  diverses  vérifications  et  expériences 
elTecluées  sur  place ,  a  constaté  que  le  lessivage  à  la  vapeur*  tel 
qu*il  est  opéré  à  Nancy,  nettoie  par£ûtement  le  linge,  ne  le 
brûle  aucunement,  et  en  assure  la  conservation,  en  ce  sens  que 
remploi  de  la  brosse  et  du  battoir  devient  complètement  inutile 
pour  le  lavage.  La  lessive  se  fait  en  beaucoup  moins  de  temps 
que  par  le  coulage  ordinaire  (six  ou  huit  heures  au  lieu  de 
vingt-quatre  J« 


(1)  CeU«  eommitsion  éuit  oompotéa  de 

MM.  le  gëodnl  comte  àeSdkmmm,  président; 
Le  géoéiil  baron  dfl  SaU/tMme; 
Le  général  dTartillerie  Jform; 
L'intendant  militaire  Appert; 
HauU,  ioos-intendani  militaire  à  Nancy; 
Hermann,  lieutenant-colonel  du  seiziine  de  ligna  ; 
Vanheddrghem ,  officier  d'administration  principal  ; 
Durand  de  YiUen»  chef  de  hataillon  du  génie,  rapporteur. 

XI*  SérU.  77 
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combustible  et  de  savon ,  amélioration  notable  daos  1*  propreté 
du  lin;|^e  et  prolongation  de  sa  durée. 

La  puissance  de  la  routine  peut  seule  expliquer  que  le  pro- 
cédé de  lessivage  à  la  vapeur,  déjà  préconisé  par  Chaptal,  Cadet 
de  Vaux,  Carandeaa,  etc.  ait  été  aussi  longtemps  à  se  répandre. 

Aujourd'hui»  un  assez  grand  noaibre  d'établissements  hos- 
pitaliers et  de  bienfaisance  sont  pourvus  d'appareils  à  vapeur  de 
systèmes  diflérents  et  en  obtiennent  de  bons  résaltals. 

11  était  donc  naturel  de  penser  que  raniiée  pourrait  aussi 
retirer  des  avantages  de  i  adoption  de  ce  mode  de  blanchissage. 

La  commission  a  examiné  la  question  séparément  ponr  la 
hôpitaux  et  pour  les  corps  de  troupe. 

Les  hôpitaux  militaires  sont  dans  la  même  situation  que  kl 

établissements  civils,  puisque  le  blanchissage  s'y  fait  à  i'éco- 
noniie ,  au  compte  de  TÉtat  et  avec  les  ressources  ordinaires 
pour  la  main-d  œuvre. 

Le  Mancfaissage  complet  de  teni  Ulogrammes  de  linge  qui 

eoétajt ,  suivant  Tancienne  méthode,  environ   1 lo' 

Ne  revient  plus,  avec  le  lessivage  à  la  vapeur ,  qu'à   6  70 

La  difiérence  en  moins  est  de   4  io 


Or,  la  dépense  totale  du  blanchiss^  des  elbts  d'hèplanx 
en  France  et  en  Algérie  s'éievant  en  moyenne  à  cent  seimle 
et  dix  mille  francs,  f économie  annneUe  serait  de  agixante^MOt 
mille  francs. 

Cette  économie  n'est  pas,  il  e^t  vrai,  très-considérable;  mais 
il  faut  y  ajouter  celle  qui  résultera  de  la  prolongation  de  dnrée 
du  linge  et  qui  ne  laissera  pas  que  d'avoir  une  certaine  impor- 
tance, bien  qu'on  ne  puisse  encore  l'apprécier  exactemenii  81 
on  l'évalue ,  par  exemple,  au  tiers  de  la  consommation  annuelle 
des  effets,  elle  serait  de  quatre-vingt-dix  mille  francs  environ. 

La  dépense  à  faire  pour  i'éLabiissenient  d'appareils  à  vapeur 
dans  tous  les  hôpitaux  militaires,  ne  devant  pas  dépasser  cent 
vingt  mille  francs,  sera  par  conséquent  couverte,  en  dix-huit 
mois  au  plus,  par  les  économies  qoi  sereot  faites  9mt  le  blan- 
chissage. 

Pour  le  blauchib^a^c  du  Hugo  du  troupe,  la  que^tiou  est  piu& 
complex«b.     ,  .0 
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s  Tétat  actuel  des  choses,  la  chemise  et  te  mouchoir  du 
30Qt  seuls  blanchis  régulièrement  aui  luoyca  d'ane  impn- 
hebdomadaire  et  iodindiieUe  dedixomtûttetsorUliniidUi 
iîasiie;  le  blttiehissage  desntret  efSet»  (cakçoa»  calotlev 
G,  pantaloû  de  treillis)  est  laissé  aux  soins  du  soldat,  et 
co&te  pas  (uoins  de  cinq  cQalime&  par  seia^iAe  dans  ïin-^ 
et  làmi  centimes  dans  h  cavalerie»  qneb  qne  ackiei^ 
f>édiento  aQJU|nels  il  ait  reconra.  U  faut  ajonter  qne  lee 
lés  grossiers  employés  par  les  blauchisseuses  et  par  le 

font  éprouver  aux  eilets  uue  détérioratioo  rapide,  qui  se 
t  en  dépense  sur  le  fonds  de  la  masse  individuelle 
irant  le  système  proposé,  tons  les  effets  do  soldat  seraient 
lis  au  moyen  d'appareils  à  vapeur,  dans  des  buanderies 
ires,  et  par  des  soldats  propres  à  ce  service, 
dépense  dn  blanchissage  devant»  dans  de  telles  conditions, 
iver  considérablement  rédaîte,  elle  pourrait  être  imputée 

fonds  de  la  masse  individuelle,  avec  d'autant  moins  d'in- 
adents,  qu'elle  serait  probablement  compensée  par  Téco- 

qni  résulterait  de  la  prolongation  de  durée  des  effets. 

payement  aurait  lieu  au  moyen  d'un  abonnement  dont 
duit  constituerait,  par  virement  de  fonds,  une  nouvelle 

dite  de  hlûnchissage,  laquelle  supporterait  tous  les  frais 
.nchissage  et  devrait  en  outre  pourvoir  aux  dépenses  acci- 
les,  telles  que  les  réparations  du  matériel  et  le  blanchis- 
les  effets  des  honmies  en  route  ou  en  détachement. 
Idiiz  de  Tabonnement  serait  réglé  par  trimestre,  afin  d& 
de  multiplier  les  inscriptions  sur  les  livrets,  savonr  : 

r  les  troupes  à  pied. ...  o  65  centime»  par  trimealre  et  par  komtde. 
r  les  troupes  à  cheval.. .  l'oô  ceoiimes  par  irimestre  et  par  hoBUM^ 

règlement  ministériel  à  intervenir  déterminera  les  chidrea 
tboonenrat,  en  même  temps  que  ks  régies  d'ejiéentioBi 

•  système  présente  des  avantages  évidents  pour  le  soldat,  en 

lentant  les  ressources  de  l'ordinaire  et  en  affranchissant 
ilétement  les  centimes  de  poche. 

est  vrai  que  le  nouveau  mode  de  blanchissage  rend  néces- 
l  installation  successive  dans  les  casernes  de  buanderies 

aires,  mais  il  ne  faut  pas  oublier  que  les  intérêts  des  soldats 
inséparables  de  ceux  de  TÉtat,  et  que,  pour.téaliaer  au 

t  de  la  troupe  une  économie  qui  s'élèvera  à  plus  de  dètt 
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millions  de  francs,  on  ne  saurait  reculer  devant  un  sacrifice 
qai  ne  consistera  qu'en  une  dépense  une  fois  faite,  dont  le  total 
ne  parait  pas  devoir  excéder  la  somine  de  un  million  de  fnxna 
pour  toutes  les  places  iie  garnison  de  France  et  d* Algérie. 

Il  est  incontestable  d*ailleur$  que  Tusage  habituel  de  linge  de 
corps»  plus  fréquemment  et  mieux  blanchi,  apportera  dansTelat 
sanitaire  de  l'armée  une  amélioralion  qui  indemnisera  un  jour 
le  Gouvernement  de  ses  avances  par  la  diminution  du  nombre 
des  journées  d'hôpital ,  et  compensera  le  temps  consacré  as 
blancfaisftage  en  laissant  un  pins  grand  nombre  d*hommes  dîi- 
ponîbies  pour  le  service. 

Si  Votre  Majesté  approuve  les  diverses  propositions  que  je 
viens  d avoir  Thouneur  de  lui  soumëltre,  je  la  prie  de  vouloir 
bien  revêtir  de  sa  sigaatare  le  projet  de  décret  ci-joint. 

Approuvé  :  L$  Maréchal  ie  Fronce  Mmittrc  iterélnre  Hm 

iê  la  QBcm, 

Signé  NAPOLÉON.  . 


DÉCA£T, 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  « 
Bmpbbbur  dis  Fbarçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  les  arliclcs  170  (infanterie)  et  220  (cayalerie)  des  ordoonancei 
du  a  noveiiabre  i833,  sur  le  service  intérieur  des  troupes; 

Considérant  que  l'emploi  direct  par  les  divers  corps  de  l'armée  de 
procédés  de  lessivage  reconnus  économiques  et  conservateurs  du  linge 
permettra  de  réduire  notablement  la  dépense  du  biaocbissag^  des 
effets  de  la  troupe  ; 

Voulant  que  celle  réduction  profile  au  bien-être  du  soldat ,  en  dé- 
grévant  les  fonds  de  l'ordinaire  et  les  centimes  de  pocbe  des  irwàs  de 
blancbissage  qu'ils  supporteat  actuellement; 

Sur  le  rapport  de  notre  mtnislxe  secrétaire  d'étal  an  départaMnl 
de  la  guerre. 

Avons  nécaéTi  et  nécaéTOKs  ce  qui  suit  : 

Art.  P^  A  partir  du  1"  janvier  iSbà  et  au  furet  à  mesnre 
de  rinsialiation  de  baanderies  militaires  dans  les  diverses  gtr- 
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Disons ,  la  masse  individaeile  du  soldat  supportera  toutes  les 
dépenses  de  blanchissage  au  moyen  d'un  abonnement  trimer 
triel  fixé  par  le  règlement  ministériel  à  intervenir. 

2.  Dans  le  cas  prévu  par  Tarticle  ci-dessus ,  le  dernier  para- 
graphe des  articles  170  et  220  des  ordonnances  da  2  novem- 
bre i833  cessera  d*avoir  son  effet. 

Tontes  les  dispositions  réglemenlaires  antérieures  qui  se- 
raient contraires  au  présent  décret  sont,  abrogées. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  la 
guerre  est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret. 

'    Fait  ao  palais  des  Taileries«  le  10  Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 
Lt  Markkal  de  France  MimttM  mtélÊm  d^ilÊi 

Signé  A.  D«  Sâ^r^A■RAOD• 


fi*  996.  —  Déchet  iMPÉMiâL  qui  autorise  la  fondation,  iiiVilUm 
(Vienne),  d'an  EkàUsimênt  de  FiUu-àêAa'Cmx,  dkU$  Sosors  de 
Sattti-André« 

Du  19  Décembre  i8d3. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
£aipsBEua  des  Fbaiiçais,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

*  Sur  la  rapport  de  noire  mintslre  secrétaire  d*élat  au  départemant 

de  rinstmction  publique  et  des  cultes; 

Vu  les  actes  notariés,  en  date  des  18  avril  i85i  et  1 1  mars  i853, 
par  lesquels  la  demoiselle  ÎJuurgnoii  a  fait  donation  à  la  congrégation 
des  Filles-de-la  Croix,  dites  Sœurs  de  Saint-André ,  à  la  Puye,  i'  de 
six  renies,  ancien  cinq  pour  cent,  sur  ITital,  s'élevant  ensemble  à 
six  cent  cinquante  francs;  a'  d'une  rcnU^  annuelle  et  perpétuelle  de 
cinquante  francs  au  capital  de  mille  francs  ;  3°  d'une  maison  située 
à  Villiors  ainsi  que  du  mobilier,  évalué  à  sept  cents  francs  ,  qu  elle 
renferme,  à  la  charge  pnr  la  congrégation  d'enlrelenir  à  pcrp»Huilé 
dans  cette  maison  deux  sœurs  de  son  ordre,  pour  y  pratiquer  l'ensei- 
gnement gratuit,  la  visite  et  le  soin  des  malades; 

Vu  le  certificat  de  vie  de  la  donatrice,  en  date  du  a 3  juin  i85i  ; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d  administration  de  la  congrégation 
des  FUlet-de-la-Croix,  à  la  Poye,  en  date  du  17  juin  il^i,  tendant  à 
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dUmA  UaftOfiMlicMit  i*  d*«ooepl8r  la  émtàm  précitée;  a*  ^  Ib» 
4w  à  VîMîm  un  élaUisMmeal  deaœors  de  son  ordre; 

Vu  la  délibération,  en  date  du  a6  juillet  i85i,  par  laijueUe  le 
conseil  municipal  de  VUliers,  agissant  tant  en  son  non  <|aà  délaot  | 
de  bureau  de  bienfaisance,  demande  Fantorisation  d*ace^ler,  en  ce 
qui  le  concerne,  le  bénéfice  des  'dispositions  suséooncées; 

Va  le  procès-verbal  d'estimation  de  la  maison  domiée,  portant  n 
>alear^  wax  mflle  fWincs  ; 

Vu  les  renseignements  transmis  sur  la  position  éê  ibttane  de  II 
éooatriœ; 

Vu  lordonnanee  royale,  du  Bo avril  iiSaG  (t) ,  qui  a  appronré im 
statuts  de  la  congrégation  des  Filles-de-la-Croîx,  et  celle  au  28  mai 

de  la  même  année  (3) ,  qui  a  autorisé  cette  congrégation  k  la  Puye; 
Vu  l'engagement  pris  par  les  membres  de  Tassociation  qui  dirige 

1  élabli^seineiit  de  Villiers  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés 
pour  la  maison  mèi'c; 

Vu  rétat  des  recetlcs  et  des  dépenses  de  cet  établissement; 

Vu  le  proccs-verl^al  de  l'enquéle  de  commodo  et  incommodo  qui  a 
eu  lieu  à  Villiers,  du  i4  au  a.6  septembre  ,  au  sujet  de  la  fon- 
dation projetée; 

Vu  Vavis  du  conseil  municipal  de  Villiers  sur  le  même  objet  eu 
date  du  3()  septembre  i85i  ; 

Vu  les  avis  de  révèque  de  Poitiers  ei  du  préCei  de  la  Vienoe«  so 
date  des  18  avril  et  17  octobre  i85i  ; 

Vu  Tavis  de  notre  ministre  do  l'intérieur,  en  date  dn  a*'  septembre 
l85l; 

Vu  la  loi  du  a  janvier  1817  el  les  ordonnances  réglementaires  des 

2  avril  1817  et  a4  janvier  i83i; 
Vu  la  loi  du  a4  mai  i8a5  ; 

Vu  la  loi  dn  i5  mars  i85o,  sur  renseignement,  la  section  de  Tin- 
iSétiw,  4e  4*iasli<iiction  pnbKqpe  ci  des  cnit».  de  MlnCeiiiafl  dTétat 
entendue, 

Avons  déobété  el  JDÉcBfiTOKs  ce  gui  suit  : 

AnT.  P'.  T.a  rongrégalion  des  Fill'^s-dc-la-Croix,  dites  Sœnn 
de  Saint-André ,  existant  à  la  Puye  (Vienne)  en  vertu  d'une  or- 
donnance royale  du  28  mai  1826 ,  est  autorisée  à  fonder,  à 
yâlUe;^/n)éine  département),  un  établissement  de  sœnrs  de  acA 
jfvdrè,  Ja  cbarge,  par  les  membres  de  cet  étaUissemeiit,  de  se 
nooformer  aux  statuts  approuvés  pour  k  maison  mére  par  or- 
donnauce  royale  du  oo  avril  i82(>. 


'  (1)  viu' série,  Bull,  ^g,  ti"^g9f. 
'  ^  VRt* série»  BvH«  99,  it*  aîa^. 
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La  supérieure  générale  de  la  congrégation  Hes  Filles*de« 
*oix ,  diles  iSaarf  de  Saint-André,  à  la  Puye  (Vienne),  au 
de  cette  congrégation ,  et  le  maire  de  Viiliers  (mémedépar- 
•xit],  tant  au  nom  de  cette  commune  qu'à  défaut  de  bureau  de 
Faisance,  sont  autorisés  à  accepter,  chacun  en  ce  qui  le 
isrne ,  et  aux  clauses  et  conditions  imposées,  la  donation 
à  ladite  congrégation  par  la  demoiselle  Marie  •Hortêitié 
^non,  suivant  actes  notariés  des  18  avril  186 1  et  1 1  mars 
3 ,  et  consistant,  1°  en  six  rentes,  ancien  cinq  pour  cent, 
i'Etat,  inscrites  au  grand«iivre  de  la  dette  publique  au 
L  de  la  donatrice  :  i*une  de  cent  vingt-cinq  francs  sous  le 
(7,560,  série  deuxième;  Fautre  de  deux  cent  quatre  francs 
■>  le  n*  74,454,  même  série;  la  troisième  de  cent  vingt-deajc 
icf  aoiM  le  n*"  76«36o«  miaie  airie;  la  quatrième  de  soÎMAtft 
reize  francs  sous  le  n*"  78,979,  même  léiîai  ia  oinquièm^  de 
ante  et  seize  francs  sous  le  n°  88,iô4,  m^e  série,  et  la 
ème  de  cinquante  francs  sous  le  n°  117,038,  même  série; 
)n  une  rente  auouelle  et  perpétuelle  de  cinquante  franoiau 
ital  de  mille  francs;  3*  en  une  maison  située  à  Viiliers, el 
luce  deux  mille  francs;  ainsi  que  dans  le  mobilier,  évalué 
t  cents  francs,  qu  elle  renferme,  à  la  charge  par  ladite  congré- 
ion  de  fonder  et  d'entretenir  à  perpétuité  dans  çette  mai^n 
4tablia8emeut  de  de^x  moeurs  de  son  ordre  qui  seront  tenues 
istruire  gratuitement  les  jeunes  Glles  pauvres,  de  soigner  et 
visiter  les  malades  de  la  commune  de  Viiliers. 
Les  ail  rentes  sur  TEtat  seront  immatriculées  au  nom  de  la 
igrégatioB  des  Filles-de-la-Croix.  En  cas  de  remboursement 
la  rente  de  cinquante  francs,  le  capital  en  provenant  sera 
ployé  en  achat  de  rentes  sur  TKtat. 

3.  Notre  ministre  secFéUîre  d'état  au  département  de  Tins- 
ctÎM*  fiuUique  et  des  cnltes,  et  notre  ministre  secrétaire 

lat  au  département  de  l'intérieur,  sont  chargés,  chacun  en 
qui  le  concerne,  de  i exécution  du  présent  décret,  qui  sera 
téré  au  Bulletin  des  lob. 

l  aitau  palais  des  Tuileries,  le  19  Décembre  i853. 

NAPOLÉON. 

.'y*,.  1'  'l  '  '  •        Par  l'I>m|>ercur  !    '  ' 

>  '  «  *  '  •  '  .*  ^  '  -   '     Li  Mimsiro  secrétaire  d'état  aa  départeiÊie^i 
.    .  ,    fie  l'ùulraction  j^^hlujue  et  des  cultes ^ 

; 'Signé  H.  poRTod. 
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N*  999.  —  Décret  imp&bial  portant  convocation  du  Conseil  finàml 

du  Tarn. 

Da  »3  Décambra  MZ. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  voIoDté  nationale, 

EMPEREua  D£S  FRANÇAIS,  à  tous  présents  et  à  venir,  salct. 

Sur  le  rapport  de  notre  miniatre  aecrétaire  d*étal  an  départOMOI 
de  rintérieiv. 

Avons  DicasTs  et  DÉcaiioiis  ce  qui  suit  : 

Art.  1*.  Le  conseil  général  du  Tarn  est  convoqué  ponr 
le  29  décembre  présent  mois,  à  reflet  de  délibérer  sur  un  projet 
d'emprunt  départemental  et  aor  lea  autres  affiuiea  que  lepiéifet 
a^ira  devoir  loi  aoomettre. 

Cette  aetoon  eitraordiqaire  ne  ponna  dorer  ploa  de  trait 
joiin. 

2.  Le  bureau  du  conseil  général  sera  composé  ainsi  qu'il 
suit  : 

Préaident,  M.  Bernadon; 
Vice-préaident»  H.  Az(tù; 
Secrétaire,  H.  Coassé. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départemeul  de  Fia- 
térîeur  est  chargé  de  Texécution  du  présent  décret. 

      I 

Fait  an  palais  des  Toileries,  le  a3  Décembre  i853. 

SiÇÈé  NAPOLÉON. 
Par  rEnipwcnr  s 

à»  tmêirismr, 

Sêpd  F.  M  Pfianeif  • 


N*  1000. — DiCRET  IMPÉRIAL  quiouvrê,  sur  l'exercice  iS5o,  un.CfiSt 
supplémentaire  pour  le  service  de  la  Justice  en  Algérie, 

Da  aê  Décembre  i853* 

NAPOLËON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationalet 
BiÊÊUKm  ms  Fsumçâm,  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaux,  mioist^  secréMiire 
d*état  au  département  de  la  justice; 
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Vu  la  loi  de  finances  du  8  juillet  i85a  portant  fixation  du  budget 
général  des  dépenses  et  des  recèdes  de  l'exercice  i853; 

Vu  les  articles  20  et  22  de  rordonnance  du  3i  mai  i838  (>)  por^- 
tant  règlement  général  sur  la  comptabilité  publique, 

Avons  fiiciiM  et  vicaéiom  oe  ^  fmi  : 

Ait.  l^^Jl  est  ouvert  à  notre  garde  des  sceaux,  miûistre  se- 
eiétaire  d*état  de  la  justice,  sar  rexerdce  i853,  un  crédit 'snp- 
ptémeptaire  de  la  somme  de  vingt  mille  francs  (  20,000'  ) , 
applicable  au  chapitre  x  du  budget  pour  solde,  des  dépenses  du 
service  de  la  justice  en  Algérie. 

La  régularisatioa  de  ce  crédit  sera  proposée  ao  Corps  i^is* 
laiif  dans  sa  plus  prochaine  session. 

2.  Nos  ministres  de  la  justice  et  des  toances  sont  diargés, 
diacon  en  ce  qni  le  ooncerac,  de  Texécntion  dn  présent  démt, 
qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  a 8  Décembre  i853. 

Signé  napoléon/ 
Pitf  rEmpsmv  s 

LeMini$ir$MerMred^étaties  financés,  ht  Gwdsiêtsceaax,  Minittre  delà  justice^ 
Sigaé  BissAOw  Signé  Abbatocq. 

0 

\  * 

N*  1001.— D^ciisr  JMPéniAL  relatif  uaCotonhnU  importé daRoyaornê" 
Vm  i$  la  Grande-BrêUng^ê  $lJàm  PmtwioM  m  Eturopi. 

Du  3$  Décombrâ  i653* 

NAPOUON,  par  la  gràoe  de  Dien  et  la  volonlé  «atiootb'r 

EuPEREUA  i)E3  .FnANÇAis,  à  tous  pr^eots  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  an  départeueilt 
de  ragricuUupc,  du  commerce  et  èes  Irayaux  publics; 

Vu  l'arlide  3  de  rordonnanetf^Éi'^9  février  i8a6  (^)  portant  que 
les  produits  dMsie,  d'AM|iie  et  d^Amériqne  réexpédiés  du  {iojantee- 
Uni  de  la  CHtede-iBfela|;ne  et  de  ses  posMsions  en  Europe  sur  les 
ports  de  France,  ne  pourront  y  être  admis  que  pour  fentrepét  et  k 
réexporlstfionf,     ,  " 

ConsidéiEiitt  <iue  le  tnnié  dn'  9^'janvier  de  la  nteê  année  ^ 


{1)  IX*  série,  Buîl.  579,  n*  7437. 

(3)  Tiii*  série.  Bull.  78,  n*  3713.  .c  .  r  .. 

(3)  inf  série,  BqU.  76,  n*  s645. 
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wmUmhiMMjbé de  mdikr  ctlte  teIffdkiMm  dut  riniMèi 
commerce  frao^ais; 

Vonlaal  eooofder  à  ladoslne  de  lâ  filataft  dt  plne  gieakf  fMÎ- 
Ulés  ponr  les  approvuiooiieHMals  » 

Avons  DicRBis  et  Diaiàniu  ce  ^  ank  i 

Art.  1".  Le  coton  brut  importé  du  RoyaumeUni  de  la 
Gfrande-Brelagne  et  de  ses  possessions  en  Europe  cessera  d'étrt 
«ssvjaUi  à  la  reslrictsoa  ét^i^lie  à  Tégard  des  prodoîu  d  Aiie, 
d'AMqae  et  d*Aiiiériqii0  pur  rocdoottaoct  du  S  ttmr  lêi^ 

%  Nos  ministres  secrétaires  d*élat  an  départcmafit  de  Tsf» 
cnitore,  du  commerce  et  des  travaux  publics,  et  au  département 
des  finances  «  sont  chargés,  chacun  eu  ce  qui  le  coueerae,  ùa 
Texécution  du  présent  décret. 

Fait  an  pali^des  Tuileries,  le  §S  Déeembie  iëdS. 

Signé  lUPÛl^ON. 
ParrEaBpcreor: 

ÏA  Ministrt  secrétaire  dilat  au  déparltment  dé  îtkfpaktn, 

ropvMfvt  i(  in  tntaux  publics , 


W  1002.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  portant  prorogation  du  Tmf  <i<i  DroUl 
de  navigation  actuellemeiU  perçut  sur  le  Canal  d'Arles  à  Booc, 

Da  2%  Décembre  ^653. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
ËUMuyuni  eaa  f«4iiçiis,  À  ioiis  préseeis  et  à  veoirt  saldt. 

Vu  la  loi  flo  i4  ioût  i8!id«  relative  à  TadièfeiMit  du  coul 
d*Afl»ÀA9uci 

Vu  le  cahier  des  charges  et,  le  tamf  annexés  à  ladite  lûii 

Vu  Tordonnance  du  19  novembre  i845  (1); 

Vu  le  décrca  du  29  d(k;e£o)3re  i853  (a),  qui  a  maintenu  jusquM 
i*' janvier  i854  le  tarif  aciupl  des  drpit»  jde  n^yi^aJift^  »ur  le  caoal 
d* Arles  à  Bouc  ; 

Vu  la  îellre,  en  date  du  22  décembre  courant,  par  laquelle  la  cobp 
pagnie  du  canal  d'Arles  à  Bouc  (^n^$o%  ad^ié$iof^  à  k  |>fora^aùa* 
imndaoi  un  ap*  dudit  tarif  i  _ 

'  PI  j-n-  IIP  w.n  I  m  ipi  ^ 

■ 

1)  II*  série,  Bull.  1  aSy*  n*  is,4li« 
s)  ZI*  aéria.  Bail,  is,  B*  8i«  '  % 
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&ar  le  rapport  de  noire  miaistre  secrétainB  iTéM  «•  dépertameM 
a  CiieoMi» 

Avons  DicaiTK  et  BécRiTONS  ce  qui  taii  : 

Ajit.  l".  Le  tarir  des  droits  de  navigalioa  adMlleiaent 
ip^pm  mw  le  caaal  d'Arles  à  Bouc  eti  prorogé  jusqnVia  i*'  jaa^ 

-r  i855. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 
lances  est  chargé  de  Texécutioa  du  présent  décret,  qui  sera 
séré  au  BuUetia  des  lois. 

Fait  a>u^palais  des  Tuileries,  le. 26  Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Ptur  TEmpereiir: 

« 

IjC  Minisirc  secrétaire  d'état  aa  département 
des  finances  g 

Sigoé  filHRAII. 


•  ioo3.  —  Déchet  impérial  qui  ouvre,  sar  l'exercice  1852,  an  Cré- 
dit sapplémentaire  pour  régularisation  des  Frais  de  perception  des 
Octrois  gérés  par  l'Adminislration  des  Contributions  indirectes. 

Du  03  Décembre  iSS3. 

N  APOUSON  f  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale , 
!ifPBREini  DES  FRimçias,  à  tous  présents  et  à  venir,  shtm. 

Va  le  décret  du  17  mars  i85a  (i)  portant  fixation  du  budget  des 
épanaci  deittercîce  i8Sft; 
Vm  fes  mOdên  ao  «I,i3  darègleasd^génèrid  dn  34  laei  »t38  (%% 

ar  Ja  eonptabilité  publique; 

Sur  le  rappiKi  de  notre  miniAtre  secrétaire  d'étai  4U  ^éyaftetaa^ 
es  finances , 

ÂVOMS  DÉCBÉTS  et  décrexoks  oe  qui  suit  : 

Art.  1*'.  Il  est  ouvert  à  noire  ministre  secrétaire  d^état  au 
lépartement  des  finances,  mf  fexerdoe  lâ&a,  un  crédit  sup- 
ilémentaire  de  seize  mille  hnrt  cent  qnarante-hnit  francs, 

[uatre-vingt- treize  centimes  (1 6,848^  y3'j,  pour  régularisation 

  imiiiiiiF  Il  mm  l'^ww^^p» 

fil  X*  série,  Boll.  5x>s«  a*  3773. 
(4      série.  Bail.  579,  a*  7437. 
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des  frais  de  perception  des  octrois  gérés  par  ladminislralion  des 
conlributioDs  indirectes,  chapitre  lviii.  [Avances  recouvrables). 

2.  La  régularisation  de  ce  crédil  sera  soumise  au  Corps  légis- 
latif dans  la  prochaine  session. 

'  S.  Notre  mioistre  secrétaire  d*état  an  département  des 
finances  est  chargé  de  rexécolion  du  présent  décret  •  qni  sera  in- 
séré an  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  28  Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 
Par'fEnperear  : 

dêt  finances» 

Signé  fimàii. 


14*  100^.  —  DécRBT  iMPÉBiÀi  ifui  ttuiorisê  an  virement  de  Crédits 
aa  Budget  du  Ministère  des  Finances,  exercice  iS53. 

Da  98  Décenibffe  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale» 
EMPBKBim  i>Bs  Faahçais»  à  tons  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'clat  au  département 
des  finances; 

Vu  la  loi  du  8  juillet  i853  portant  fixation  du  budget  général  des 

dépenses  eL  des  recettes  de  rexercice  i853; 

Vu  1  article  12  du  sénatus-consulte  du  a5  décembre  lôSa; 
Notre  Conseil  d*état  entendu , 

Atoss  nécaéTé  et  nécai&TONS  ce  qai  soit  : 

Art.  1".  Les  crédits  ouverts  pour  Texercice  i853,  par  la  loi 
du  8  juillet  1862,  sur  les  chapitres  suivants  du  budget  du  mi- 
nistère des  finances  sont  réduits  d'une  somme  de  trms  cent 
i|uatreviDgt-qualre  mSte  francs  (38é.ooo^)  •  savoir  : 

D£TT£  PUBLIQUE. 

BBm  TlàoàMI. 

CBAPmi  xr.  Pensions  militaires   6o»ooo' 

Frais  de  ré^ie ,  de  perception  cl  d'exploitation  des  impôts, 
POSTES  (transport des  dépêches). 

Chapitre  lx&i.    Personnel   3o.464'  | 

—  Lxxii.    Matériel   3ai,436  1  Ssi.ooo 

•■■  Lxxiir.  Dépenses  diverses   72,100  ) 

Total. 38A,opo 
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S.  Les  crédits  ouverts  pour  Texercice  i853,  par  la  loi  du 
aillet  i85at  sur  les  chapitres  suivants  du  budget  du  minis- 
e  des  finauoes«  sont  augmentés  d*une  somme  égale  de  trois 

il  quatre-vingt-quatre  mille  francs  (384»ooo*^j  par  virement 
»  chapitres  désignés  en  Tarticle  i*'* 

DETTE  PUBUQUE. 

DETTE  TIACinS. 

mna  xm..Psiiitoiis civiles  •  . 60,000' 

FraU  de  ré^ie^  de  pereeplion  el  d'exploitation  des  impôts, 

POSTES  (sdminiftfalioii  et  perception). 

APiTnE  Lxviii.  Personnel   3o,5oo^  \ 

— Lxix.    Matériel     7,5oo  >  324,ooo 

— —  Lxx.    Dépeoses  diverses   286,000  ) 

Total   384,ooo 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  des 
laocesest  chargé  de  Texécution  du  présent  décret,  qui  sera 

séré  au  Builetio  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  28  Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Le  Ministre  secrétaire  d'tlat  au  deparlement 
des  Jincuices, 

Sigué  BiNBAO. 


*  lOoS. — DÉCRET  IMPÉRIAL  fortant  que  le  dépôt iêment  Je  la  Haute^ 
Manmfornma  désormais  un  Arrondissementfortstitr. 

Da  98  Décembre  i853. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 

MPEREUR  DES  FRANÇAIS,  à  lous  présenls  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  minbtre  secrétaire  d*état  au  département 
es  finances, 

ê 

Avons  DiicaiTé  et  nécaÉTOKS  ce  qui  suit  : 

Abt.  l*'.  Le  département  de  la  Haute-Marne  formera  désor-- 

nais  un  arrondissement  forestier,  qui  prendra  le  n^  3i,  et  qui 
ura  pour  chef-lieu  la  ville  de  Ghaumout. 
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2.    Noire  mÎDislie  secrétaire  détat  au  départ€iueQt  des 
finances  est  charge  de  Texte uti ou  du  présent  décret. 
Fait  aupalaia  dea  Tuiienea*  le  ab  Déceoibro  iâ53. 

Signé  NAPOLÉOIf. 
Par  rEmpcreur  ; 
Ia  Minuifê  êtcrélairt  d'élat  au,  déparie mait  des  jukOMctt, 

Sigoé  filKEAO. 

N*  ioo6.  IXioa^r  impépial  qui  anêerise  la  fondation,  à  Montrejeaa 
[HmUerGaronM)^  d'an  Elakliuenmi  de  Smm  <fe  Smnt'Nom'dê^ 
Jétut. 

Db  aS  Déomiwv  s8&3» 

r 

NAPOLEON ,  par  la  grâce  de  Dieu  et  ia  volonté  nationale. 
Ehpbbsub  dis  Fiançais  »  à  tons  présents  et  a  venir,  saLvr* 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrélaire  d*état  au  département 
de  rinstruction  publique  et  des  cultes; 

Vu  le  décrétas  lo  ayril  iftSi  qui  a  autorité Facceptatiûn  des  kg$ 
hSàÊ  an»  pauvres  de  la  commune  de  Montr^eeu  par  le  sieur  Imv 
ds  Comoa^  et  consistant  notamment  en  une  rente  annuelle  et  perp^ 
tuelle  de  douze  cents  francs,  pour  être  afiedée  i  la  fondation  dun 
établissement  de  religieuses  chargées  de  donner  leurs  soins  aux  ma- 
lades pauvres  ; 

\  n  le  traité  intervenu,  l»*  ,)o  avril  i852,  pour  assurer  l'exécution 
des  intentions  du  sieur  Lassas  tic  Canion,  entre  la  supérieure  çïénerale 
de  la  con;;rcgalion  des  sœurs  du  Sainl-Nom-de-Jésus,  à  Toulouse,  cl 
le  maire  de  Monlrejoau; 

Vu  l'acte  notarié  du  22  avril  i853,  par  lecpiel  le  bureau  de  bien- 
faisanct;  de  Monlrcjeau  a  ratifié  ce  trailé  en  ce  qui  le  concerne; 

Vu  les  délibcralious ,  eu  dale  des  27  décembre  i85i,  2 5  avrd  eC 
9  mai  1852  ,  par  lesquelles  le  conseil  municipal  et  le  bureau  de  bien- 
làisance  de  Monlrejeau  demandent  rapprobalion  du  trailé  précilé; 

Vu  les  délibérations  du  conseil  d'administration  de  la  con::: épation 
des  sœurs  du  Saint  Nom  de-Jésus,  en  dale  des  1"  août  1  8j2  et  1  b  jan- 
vier i853,  tendant  à  obtenir,  1"  l'approbation  de  ce  traite;  2'  Tau- 
torisalion,  i*  de  fonder  à  Montrejeaii  un  établissement  de  sœurs  de 
son  ordre;  2*  d'acquérir,  pour  les  besoins  de  cet  ctabUssemenl  et 
moyennant  une  somme  de  quinxc  mille  francs,  une  maison  avec 
dépendances  située  à  Monlrejeau  et  appartenant  à  la  dame  Yeuve 
Adoue; 

Vu  Tacte  sous  seings  privés  du  18  septembre  i85a  portant  que 
cette  dame  a  consenti  ia  vente  de  sa  maison; 

Vu  les  plan  et  procès-verbal  destimaiion  portait  la  valenr  de  eelto 
maison  à  quiose  mille  fcancs; 
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Vu  Tétat  de  Taclif  et  du  passif  de  la  congrégation  ; 
Vu  les  budgets  de  la  commune  et  du  bomu  de  biepjhixuace  ifo 
Montrejeau  ; 

Vu  rordonnance  royale  du  3  janvier  1827  (1),  qui  a  approuvé  les 
statuts  de  la  congrégation  des  sœurs  du  Saint  Nom-de- Jésus,  et  celle 
du  17  du  même  xuois  (2),  qui  a  autorisé  cette  congrégation  à  Tou- 
louse ; 

Vu  Tetigageménl  prit  par  îsê  tetwé  tpi  composeront  l*établisse- 
meai  de  Meotaejeia  à»  le  eonfovÉBer  $mt  •taUilt  «ppfoavés  poor  k 
Bieison  mère; 

Vu  iae  procès-verlMiux  des  enquêtes  de  commodo  et  incommoêB  ^ps 
ont  eu  lieu  à  MoAli^jeMii  les  1 3  juin  i85a  et  7  £àvrier  i853; 
Vu  iavie  du  conseil  municipal  de^llootrqeea*  en  daladu  5  aoât 

i85a; 

Vn  les  avis  de  Tarchevêque  de  Toulonse  et  du  préfet  de  la  Haute- 
Garonne,  en  date  des  la  novembre  et  i  décembre  i85a,  ao  janvier 
et  11  février  i859; 

Vu  Tavis de  notre  ministre  de  Imtérieor,  eildate  do  8  juin  i853; 

Vu  la  loi  da  94  mai  i8a5{ 

Vu  la  loi  da  iS  mars  iê5o,  sur  Tenseigneaiefil; 

La  section  de  l'intérieur,  de  Tinstruction  publique  et  des  cultes  de 
notre  Ck)9seil  d'état  entendue, 

Avons  nécaiTi  et  nicaiTOKS  ce  qui  suit  : 

Aat.  1^.  La  congrégation  des  sœurs  du  Saint-Nom-deJésas» 
eiistantà  Toaloose  (Haute-Garonne)  en  vertu  d'one  ordon- 
nance royale  do  1 7  janvier  182  7,  est  autorisée  à  fonder,  à  Mon- 
trejeau (même  dépjirtemeût) ,  un  établissement  de  sœurs  de  sou 
ordre,  à  la  charge,  par  les  membres  de  cet  établissemenl,  de  se 
conformer  aux  statuts  approuvés  pour  la  maison  mère  par  or- 
donnance royale  du  3  janvier  1827. 

2.  La  sopérieare  générale  de  la  congrégation  des  sœurs  du 
Saint-Nom-de-Jésns  est  autorisée  à  acquérir,  au  nom  de  celte 
congrégation,  pour  les  bésoins  de  Tétablbsement  de  son  ordre,  à 
Monfrejeaii,  et  moyennant  une  somme  de  quinze  mille  francs, 
nionlaiit  de  restimalîon,  une  maison  avec  dépendances,  située  à 
Montrejeau,  et  appartenant  à  la  dame  veuve  Adoue,  qui  en  a 
consenti  la  vente»  suivant  acte  sous  seings  privés»  du  ké  sep- 
tembre i86a. 

Usera  passé  acte  public  de  cette  acquisition  dont  le  prix  sera 


(1)  vin' série,  Btdl.  187,  n»  4750. 
(s)  Vin*  série,  BoU.  td8,  iydo* 
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payé  avec  les  ressources  disponibles  dek  oongrégition  des  soeurs 
du  Saint-Nom-de-Jésas. 

3.  Sont  approuvés,     le  traité  passé  par  acte  notarié,  le 

3o  avril  1 85 2,  entre  lemairedeMontrejean  (Haute-Garonne), et 
la  supérieure  générale  de  la  congrégalion  des  sœurs  du  Sainl- 
Nom-de-Jésus,dontleJsiégc  est  à  Toulouse  (même  département), 
duquel  il  résulte  que  les  religieuses  de  cette  congrégation  éta- 
biies  k  Moatrejeau,  .en  vertn^du  testament  da  aîeur  Lnssn  it 
Camon,  recevront  annnellement  denx  cents  francs  de  la  com- 
mune, et  six  cents  francs dn  bnreaa  de  bienfaisance,  à  lacfaaige, 
non-seulement  de  soigner  les  mahdes*  pauvres,  mais  encore 
d*instruire  gratuitement  les  filles  pauvres,  et  de  tenir  un  pen- 
sionnat pour  les  filles  aisées; 

2**  L'acle  notarié,  en  date  du  3  2  avril  iS53,  par  lequel  le 
bnrean  de  bienfaisance  de  Montrejean  a  ratifié,  en  ce  qui  le 
concerne,  le. traité. précité. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  an  département  de  fins* 
tmction  publique  et  des  cultes,  et  notre  ministre  secrétaire 
d'état  au  département  de  Tintérieur,  sont  chargés,  chacun  en 
qui  le  concerne,  de  Texécution  du  présent  décret,  qui  sera  in* 
séré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  28  Décembre  i853. 

Signé  NAPOLÉON. 

Par  i*£mp«rear  : 

Le  Minutre  tecré taire  iilat 
oa  àfyartimttii  dê  liiuhwdim  pwhU^  et  ia  cailcs^ 

SigoéH.FoxroirL. 

Certifié  oonforme  : 

Paris,  le  3i  *  Décembre  l853. 

Le  Garde  des  Sceaax,  Ministre  SeailMue 
éCétai  aa  département  delaJmstieeg 

ABBATU  CCI. 

*C«tte  date  est  celle  de  la  réotfSiaa  dm,  BaMe 
au  ministère  île  la  Justice. 


uupaiMJ^B  UKÉauLs.  —  3i  Décembre  i863. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

118. 


)07. —  Tableau  du  Prix  de  l'hectolitre  de  Froment  pour  ienm* 
régulateur  aux  DroiU  d'importation  et  d'exportation  de*  GrainsM 
rines,  conformément  aux  Lois  des  15  Avril  1832 , 26  Avril  1833 
Jafmm^iS5i,^rriUlê.3i.Dk9nàr9é853. 
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Aude  

j  Hérault  iToulouM. 

iGard  I  Gray. 

i  Boucbes-du*  Kb.  [  Lyon 
!Var  

Corse  

^Algérie  


Marseille  


37' 97" 

27'  83* 

29  78 

29  93 

28  93 

28  56 

a?  9> 

37  32 

28' 67' 

29  97 
28  67 

38  36 


29f  U 


2*  CLA58B. 

Gironde*  •\ 

Landes  ■  /%# 

B-^-Pyrénées.  .  (  Mmpi.,.  .  •  . .  . 

ITStite-Garoane./  ' 

Doubs.  •  1^ 

Ain  ...l^'V-, 

jg^re  >SiiiilpLâ«reDt. . 

Haulês-Âl'pes .  p  ^^-l^I*. . 
Basses-Alpes.  •  •  J 

# 

\}\  Les  lro'\5  prix  de  chaque  marcbé  sont  ceux  de  la  dernière  semaine 
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«  •  •«  •  jâoIffl^M*  •••• 

I  I 
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Arrêté  par  nous ,  Ministiie  Secrétaire  d*état  au  dépviameDl  df  TÀgrw^ttmêt 


A  Paili,  !•  lit  Bfcwabw  a8M. 


SigBéP.  IUmb. 
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NAPOLI^ON,  par  )a  ^rkçe  de  pîjBU     1»  yploul^  pafÎQp^le, 

Ej^if'fi^p^  DB§  Finançais,  Il  Ipus  préfÇftU    i  venir,  34^. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaÎM  d'état  aa  éépêffieaiaÉl 
'  àè  i*iiialrac|ioa  poUMjae  «i  «Ua  eskaat 

Vu  Factonotaiié,  endate  do  lajofliat  ^SSa.parlMniftladfiiiiçClbalf- 
iSaf,  membre  de  la  congrégalîao  dessœuiy  4«  SaistCbarleSt  à  hjontt^ 
ùài  domition  à  cette  congrégation  d*aoé  ipatson  avec  jardin  et  dépcn- 
4ânc^  et  de  deux  plèpes  de  vi^e,  «flaées  k  Reploi^ges,  sous  la  ^a* 
dition  d*entreteiiiv  à  RefAmges  un  étaUisseinent  de  jKBurs  de  son 
ordre  chargées  d*m8tniire  gratoitemeat  où  à  des  prix  modiques  Us 
jemies  filles  de  la  oommoi^  ; 

Va  les  actes  aotariés,  ea  date  des  39  juiHet  i845,  4  juin  18Â6  et 
S  iiyriî  |85^,  pw  leiqiipis  I9  sppériei^r^  JSfeénrf?  dç  ja  quigii^^lioa 
des  sœurs  dç  Satnt-Ghf ries  aot|ui8  dés  siears  Charrpipnpi  F^noi^dlel, 
ai^  pom  et  pour  le  comptç  de  (a  congrégation ,  moyennant  yne  somme 
de  trois  milie  neuf  cents  francs,  deux  pièces  de  pré  et  une  nièce  de 
terre  situées  à  Replonges  ; 

Vu  les  délibérations  du  eonseii  d'administration  de  ta  congrégation  « 
en  date  des  10  ai  i/i  juillet  1863,  Leqdant  à  obtenir  :  1°  l'approbation 
4^  ftl^quisilipn^  précitéas;  2"  TautorisatiGO  d'aci:^pler  U  donation  de 
)q  dame  ChateUt;  3'  ç^\^  ^e.i^adep  f  lippfi^ng^  up  é^i^^^F^^t  # 
pxjanfs  de  son  ordre; 

Vu  la  délibération,  en  date  du  28  mars  i853,  par  larjuelle  le  con- 
seil municipal  de  Keploiiges  demande  à  recueillir  le  bénéiice^ui  ré- 
sulte pour  la  commune  de  la  donation  de  la  dame  Ckaielet ;  *  " 

Vu  le  cerliticat  de  vie  de  la  donatrice»  en  date  du  a  août  i85a; 

Vu  le  procès-verbal  d*eslimation  des  immeabies  donnés  portant 
ieur  Taieur  à  six  mille  francs; 

Vn  les  renieignwnonts  iiensBiis  sur    paBttion  àp  fortaoe  de  ia  de* 

.   Vu  rét^t  dç  r«^f  #  4if  iP^wf  d^  li|  çQv^igfiiia^f  yk}^  #  ff^F^ 

par  le  préfet  du  Rhône  ; 

Vu  Je  piQOÇ^-yerbal  d'estioMI^^Q  des  iinmeubles  j^i^^  oi\i  tu^is 
portant  leur  valeur  totale  à  trois  mille  neuf  cepl^  francs  ; 

Vu  le  procès-ver))al  de  l'enquête  cçmnfpdit  et  incommado,  qui  ;a 
ao  Usa  à  Replonges,  le  A  noTembre  i85d,  aa  sojet  de  f  approbÉtioii 
•  -des  aoquisitioa*  ek  de  la  fondation  projetée  ; 

Vu  iavît  do  eonaeil  muaîoîpal  dft  ftnpioifin .  «iieiado  4  no* 

78. 
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Vtt  le  déenl  ImpMal  du  oelobfi  iSiofi), ipt t  awiofé im 
ittloU  ie  U  ooogrégatiofi  dêi  ftouft  dft  Siliil-Qiiite»  et  ledéeNI  ihi 
12  janvier  tSid  (a),  qtd  «*  MrtoliBé  Mfe  congrégàtion  à  Ljon  ; 

Vu  rengagement  pris  par  les  membres  qui  dirigent  rétitdiMcmcnl 

de  Replonges,  de  se  conformer  aux  statuts  de  la  maison  mère  ; 
.  Vu  Télat  des  recettes  et  des  dépenses  de  cet  établissement  ; 

Vu  les  avis  du  cardinal  archevêque  de  Lyon,  de  l'évêque  de  Bdlcy 
el  des  préfets  da  Rhône  et  de  TAin,  en  date  des  24  août,  ib  octobre. 
Il  et  26  décembre  1 85a  ; 

Vu  Tavis  de  notre  ministre  de  Tintérieur,  on  date  du  37  avril  i853; 

Vu  lu  loi  du  2  janvier  181 7  et  les  ordounances  réglementaires  des 
a  avril  1817  et  i/i  janvier  i83i; 

Vu  la  loi  du  24  mai  i825; 

Vu  la  loi  du  i5  mars  i85o,  sur  renseignement; 

La  section  de  Tintérieur,  de  rinstructioA  publique  et  des  cultes  de 
notre  G>nseii  d'état  entendue. 

Avons  décb£T£  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Abt.  1*'.  La  congrégation  des  sœurs  de  Saint-Charles,  exis- 
tant à  Lyon  (Rhône]  en  vertu  d'un  décret  impérial  du  12  jan- 
vier 18  i  3,  est  autorisée  à  fonder,  à  Kepiooges  (Ain),  on  élaÛis- 
sèment  de  sœurs  de  son  ordre,  à  la  chaige»  par  ks  membres  de 
cet  étaMissemept»  de  se  oottibrmer  aux  slatats  approuvés  psar la 
maison  mère ,  par  décret  impérial  da  22  octobre  i8io« 

2.  La  supérieure  générale  de  la  congrégation  des  sœurs  de 
Saint-Charles  à  Lyon,  et  le  maire  de  Replonges  (Ain),  au  nom 
de  celte  commune,  sont  autorisés  à  accepter,  chacun  tu  ce  qui 
le  concerne,  aux  clauses  et  conditions  imposées,  la  donation 
faite  à  cette  congrégation  par  la  darneBenoi/e  Chatelet,  membre 
de  ladite  congr^Uon,  solvant  acte  notarié  data  joillet  xHbi^ 
et  consistant  en  une  maison  avec  jardin  et  dépendances,  el  en 
deux  pièces  de  vigne  situées  à  Replonges  et  estimées  en  totalité 
six  mille  francs,  a  la  chai-ge  notamment  d'entretenir  à  Replon- 
ges un  établissement  de  sœurs  de  son  ordre,  qui  seront  tenues 
d'instruire  gratuitement  ou  à  des  prix  modiques  les  jennes 
filles  de  cette  commune. 

3*  Sont  approuvées  les  acquisitions  faites,  suivant  actes 
notariés  des  29  juillet  i8iÔ,  4  juin  xS/iô  et  3  avril  i85i,  par 
la  supérieure  générale  de  la  congrégation  des  sœurs  de  Saint* 


(1)  IV*  sëriPÈ,  Bail.  3 a  9,  n'6i4<i, 
(a)  IV*  série,  BuU.  47&,  n*  8691. 
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es  à  LyoD  (Rhône),  au  nom  et  pour  le  compte  de  cette 
égation,  moyennant  une  somme  de  trois  mille  neuf  cents 
I  «  montant  de  Testiniation,  de  deux  pièces  de  pré  et  d'une 
de  terre,  situées  sur  le  territoire  de  la  commune  de 

►nges  (Ain),  contenant  ensemble  un  hectare  huit  ares 
lté  et  dix  centiares  et  appartenant  aux  sieurs  Chamton  et 
îillêt. 

Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  rint* 

on  publique  et  des  cultes,  et  notre  ministre  secrétaire 
au  département  de  Tiotérieur,  sont  chargés,  chacun  en 
li  le  concerne,  de  Teiécuticm  du  présent  décrett  qui  sera 
i  an  Bulletin  des  lob. 

it  au  palais  des  Toileries,  le  19  Décembre  iâ53. 

Signé  NAPOLÉON* 

Fsr  rEmpereor: 

itê  Mhnitn  mrMn  iMit  m  dipaiÊtiiêiit 
dê  tmtmeUon  puhUqmi  et  iu  caltai, 

Signé  U.  FoAXODU 


>09. — DicMMT  iMPiMiÂL  f  «i  autorisé  Ja  JimitOtêu,  à  CMb  (Poy* 
Dôme)^  tm  ÉtablistmaU  <b  Smm  Je  la  MUiricorde^ 

Du  19  Décembre  i853. 

APOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
IMUA  nas  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  aaixt. 

ir  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d  êUt  au  département 
instruction  publique  et  des  cuites; 

I  Tacte  notarié,  en  date  da  a3  juin  i85a ,  par  lequel  la  derooi* 
Garroa,  memim  de  la  congrégation  des  somirs  de  la  Miséricorde, 
iam  I  a  fait  donation  à  cette  congrégation  d*une  maison  avec  dé* 
lances,  située  a  Gellale,  sous  la  ccHodition'de  fender  dans  oelle 

ière  conimane  un  établissement  de  sœurs  de  son  ordre,  chargées 
truire  les  jeunes  filles  et  de  soigner  les  maiiides  ; 

II  le  certificat  de  vie  de  la  donatrice ,  en  date  du  3  septembre  i853  ; 
u  la  délibération  du  conseil  d'administration  de  la  congrégation 
sorars  de  la  Miséricorde  à  Billom,  en  date  du  3  juillet  i85a, 
ant  à  obtenir  f autorisation ,  1*  d'accepter  cette  donation;  a*  de 
1er  à  GeUnle  on  établissement  de  sœnrs.de  so^a  ofdre;  . 
nksdâibéiations,  en  date  des  aS  juin  i8&aaft3  nei  |953,  par 
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Ifl^iieUés  )e  bureau  âe  bienfaîiance  et  le  cdnseil  tâtimetpal  de  CèlluJê 
jl^jiiPiMnKà  jfjwieiiiir  leibénéfiee  rés^iUtti^,  m  laveur  de»  pMiTnada 

.  Vu.  le  procès-verbal  d'eslunadoii  de  rimmeuble  doiiiié«  poiîaoi  ta 
valeur  a  tuiit  miltc  francs; 

Vu  les  reàflëigQémèdta  iranéShTs  sdr  U  ^iùaù  éé  Ibcttlbé  dè  11 

Vu  rétat  de  Vactif  et  du  passif  de  la  oongrégatioD,  Yérifié  êè  eMAé 

:VÉiiiiéiNiiltti|iérfailaidéi  i^iêmaM^  1610(1)  ë*  Ujattmr 
i66i  43),  éfï  ft^recipé  les  aialMi  de  h  Mfréattoil  deaMA 
ékh  JifiténnoM  et  autorisé       etii|^ti#n  a  BUWn  , 

Vu  rengagement  pris  par  les-sœurs  qui  composeront  rétehUncmjBBl 
de  Cellule  de  se  conformer  aux  statuta  approuvés,  pour  la  maison 
mère; 

Vu  le  procès*verbal  de  Tenquête  qui  a  eu  lien  à  Cdlole ,  le  s4  oc* 
tobre  iSds;     ibjU     II  Ikndation  projetée; 

Vu  réut  ém  nmObê  el  des  dépensée  de  rétaUîsaemeot  de  Geiale; 
^  Vu  .les  9m  d^  l^évéque  de  Çlermoot  et  du  préfet  du  Puj-de-Ddme, 
en  date  dçs  îo  juillet  et  ^(D|  décembre  i85a; 

Vti  Tavis  de  noire  ministre  de  l'intérieur,  en  date  du  9  juin  i853; 

Vu  la  loi  du  a  janvier  1 81 7  et  les  ordonnances  réglementaires  des 
a  avril  1817  et  1^  janvier  i83i  ; 

Vu  la  loi  du  a4  mai  i8a5; 
'  Vu  lA  loi  dli  1 5  mars  i85o»  sûr  l'éBsteî^eiàQehl  ; 

La  scclion  dé  Titltérietir,  àh  TUîsthiciibh  publique  et  vks  cultes  de 
notre  Conseil  d'état  enteivdue, 

Âyoiis  vàcairi  et  nécaéioiis  ce  qui  suit: 

AhTé  l^é  La  aongr^atioD  des  imari.  de  la  Muérioadte,  en* 

tant  à  Billom  (Puy^ie-Dôme}  eo  vertu  des  décrets  impériaux 
(les  i4  décembre  1810  et  là  jau\ier  i853,  est  autorisée  à 
fonder,  à  Cellule  (mèaie  déj)artement  ) ,  un  établisseuienl  de 
5.œurs  de  son  ordr^,  à  la  charge,  par  ief  membres  de  cet  établia* 
seinent ,  de  se  conformer  aux  atatuls  ap|knmvéa  poor  la  maiaen 
«Mile  Mir  ké  détcfte  piiWtés. 

%  Isa  BQpérieim  généralb  ht  «6ftrt^tiwi  aha  Mrara  dè 
la  Miséricorde ,  I  MitoA  ;  te  tSêmÊ  êé  MIsbiWMM  èl  te  MttM 
dfe  Ceîltile  (PUy-de-Dèniè)  sont  âtttDrifés  à  Aceepter,  ctiacuu 
ëii  ce  ^ui  lè  Coiicéirno.  àùi  clàiiséè  él  côhdiiîoûâ  imposées,  la 

■,i       ii.'i  !î,  .y   H,    .1  1  ,1  ■  ■        •    Il     I  I 

(1)  IV*  sérié,  Bhll.  33^,  ti*B3.^a. 
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déDâtIoû  faite  à  eéite  Oèngrégatlon ,  par  la  demnitrile  C^àUHkê- 
Jhlphbi9  Gartoû,  taimuit  acte  notarié  tllfai  1852 ,  èf  cottt' 
âtâtâat  èû  Uûh  inàtèôiil  àvèc  détiéiidàiiees;  ntliéè  à  Crihilé,  èl 
éaiiiiiée  buit  mille  frahcèi,  à  là  bkarge ,  netàiulnéùt,  àe  ioikûët 
à  Cellule  ud  établissement  de  sœurs  de  son  ordre,  qui  seront 
tenues  d'instruire  les  jeunes  ûllcs  et  de  soigner  les  pauvre  ma* 
lades  et  inBroies  de  cette  commune. 

3.  Notie  miouire  secrétaire  d'état  a«  département  do  Tioé* 
trnolfott  pnbUoné  «I  des  cultes,  M  aoira  BiiabiM  leeréniie 
d*état  an  dépamment  êè  rintérieur*  Ml  Aargési  diéoaa  «a 
Cfè  qtd'lé  coiicerlie,  de  l^zActtlkm  du  puémt  4éereti  qui  lèra 
inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Pâr  TEmpel^ur  : 

Le  Ministre  secrétaire  â^éiat  aa  dépatitmtfd 
dâ  Ciiutraeiwn  pt^UfÊê  «t  du  cpMf ^ 


N*  loio.  —  DicMET  IMPÉRIAL  qui  autorité  ta  tfkÊation ,  à  Sctint- 
Honoré  [Srinè-Inférmn] ,  d'iui  ÉiMisiemênt  Jè  Sùmn  d$  la  Mué- 
ncwrdê. 

Dé  19  Oécamkra  Mi, 

NAPOLÉON,  par  la  gr&ce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale* 
EMPuam  dbsFbaiiçais  ,  à  tons  présenta  et  à  venir,  aatur. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d  eUl  au  déparleinaat 
de  Tinstruction  publique  el  des  cultes; 

Vu  l'acte  notarié,  en  dftte  du  1 7  décembre  i85î,  par  lequel  le  sieur 
Dambray  a  fait  donation  à  la  congrégation  des  sœurs  de  la  Miséri- 
corde à  Rouen,  de  deux  rentes  annuelles  et  perpétuelles  s'éîevant 
ensemble  à  six  cent  cinquante  francs,  et  d'un  herbage  et  de  divers 
bâtiments  avec  dépendances  sitaès  k  Saint-Honofè ,  à  la  éliarge 
d'entretenir  à  perpétuité  dans  les  immeubles  donnés  une  maison 

d*éoole  et  on  ]^iiXMit}at  dè  jennes  ftlles,  dirigés  par  trois  tetirs  de 
MB^rdre,  qui  front  tannes  d  iBstraiin  gratyittmtnt  \e%  jeunes  lUlca 
des  habitants  les  plus  pauvres  dos  communes  de  âaini4ionoré«  de 

Gentacres  et  de  Mucbedcnt; 

Yn  la  eartifiGat  de  vie  du  donateor,  ondala^4  fiivm 
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Vu  les  délibérations  du  conseil  d* administration  de  la  congregatioa 
des  sœurs  de  la  Miséricorde,  à  Rouen,  en  date  des  ly  et  26  février 
i853«  tendant  à  obtenir  rautorisation,  1"  d'accepter  la  donation  du 
sieur  Damhruy;  a*  de  fonder  à  Sainl-Honoré  un  établissement  de 
sœurs  de  son  ordre; 

Vu  les  délibérations,  en  date  des  8  mai,  7  et  9  juillet  i853,  par 
lesquelles  les  conseils  municipaux  des  communes  de  Saint-Honoré, 
de  Cenlacres  et  de  Muciiedcnt,  demandent  Tautorisalioa  d'ftccep4cr« 
chacun  en  ce  qui  le  concerne,  les  dispositions  précitées  ; 

Vu  les  plan  et  procès-verbal  d'estimation  des  immeubles  (ioiuiéâ« 
portant  leur  valeur  totale  à  six  mille  sept  cent  trente  francs; 

Vu  les  renseignemfiiiU  ifan&mift  par  le  nuûre  ô»  CenUores  sur  la 
fortune  du  donateur; 

Vu lordoonaoce  royale  du  9  avril-iSag  (i),  qui  a  aalorisé  Tiiao* 
eîation  dai  sœurs  de  la  Miséricorde,  à  Rouen,  comme  eommuiiaiifé 
à  supérieure  locale ,  et  celle  du  1"  février  de  la  même  année  (a)  «  qui  a 
approuvé  ses  statuts; 

Vu  le  décret  du  iS  septembre  i85a  (3),  qui  a  modiGé  les  slaluts 
de  cette  communauté  et  Ta  élevée  au  rang  de  congrégaiîoo  à  supé- 
rieure géïkérale;  ' 

Vu  rengagement  pris  par  la  supérieure  générale  de  la  congrégation 
de  faire  observer  les'  atatnli  de  la  maison  mèie  par  les  scsnn  qnî 
composeront  rétablissement  projeté; 

Vu  le  procès-verbal  de  Tenquéte  ds  commodo  et  incommodo  qui  a  en 
lieu  à  Saint-Hofuwé,  le  7  avrU  iS&3; 

Vu  rétàl  de  Factif  et  du  passif  de  la  oongrégatioa  doaalaite,  vérifié 
et  certifié  par  le  préfet  de  la  Seine-Inférièure  ; 

Vu  les  avis  de  Tarchevé^ue  de  Rouen  et  du  préfet  de  la  Seine-In< 
féricure,  en  date  des  aa  juin,  10  juillet  et  16  août  id53; 

Vu  lavis  de  notre  ministre  de  1  intérieur,  en  date  du  i4  septembre 
*  l853; 

Vu  la  loi  du  a  janvier  1817  et  les  ordonnances  réglementaires  des 
a  avril  1817  et  là  janvier  i83i  ; 

Vu  la  loi  du  a4  mai  i8a5; 

Vu  la  loi  du  i5  mars  t85o, sur  renseignement; 

La  section  de  Tintérieur,  de  Tinstruction  publique  et  des  cultes  de 
notre  Conseil  d*état  entendue. 

Avons  véaàrà  et  sicaéTONs  ce  qui  suit: 

Akt.  l***  La  coogrégation  des  sœurs  de  la  Miséricorde,  exis- 


(1)  VIII*  série,  Bull.  aS6,  n*  10,961. 
(s)  vin*  série,  Bull.  176,  n*  io,638. 
(3)  r  série,  Biill^  579,  iÉ»  4455.  •  • 
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tint  à  Rouen  (Seioe-loférieure)  en  vertu  d*UDe  ordonnaDoe 
royale  du  9  avril  1829  et  d*un  décret  du  i3  septembre  1862, 
eslaotorUée  à  fonder,  à  Saint-Hoiioré  (même  d^HeaMDt),  tiu 
établissement  de  sœurs  de  son  ordre,  à  la  charge,  par  les  membres 

de  cet  établissement,  de  se  conformer  aux  statuts  approuvés 
pour  la  maison  mère  par  i'ordoiuiancc  royale  du  i*'  février  1829 
et  le  décret  du  i3  septembre  i&^2. 

2.  La  supérieure  générale  de  la  con^égation  des  sœurs  de  la 
Miséricorde,  à  Rouen,  est  aulorisée  à  accepter,  au  nom  de  cette 
congrégation,  la  donation  faite  à  ladite  congrégation  par  le  sieur 
Hemy-Emmamul  Dam^it^,  suivant  acte  notarié  du  17  décembre 
i8ô2,  et  consistant,  en  deux  rentes  anni^leset  perpétuelles 
montant  ensemble  à  six  cent  cinquante  francs;  2*  en  un  ber> 
bage,  divers  bâtiments  avec  dépendances,  situés  à  Saint-Honoré, 
contenant  environ  cinquante  ares  et  estimés  en  totalité  six  mille 
sept  cent  trente  francs,  aux  clauses  et  conditions  imposées,  et 
notamment  à  la  charge  d*entretenir  à  perpétuité  à  Saint-Honoré 
une  maison  d*école  et  un  pensionnat  de  jeunes  fi lies  dirigés  par 
trois  sœurs  de  son  ordre,  qui  seront  tenues  d*instruire  gratuite- 
ment les  jeunes  filles  les  plus  pauvres  des  conmnunes  de  Saint* 
Honoré,  de  Centacres  et  de  Mucbedent. 

3.  Les  maires  de  Saint-Honoré,  de  Centacres  et  de  Mucbe* 
dent  (Seine-Inférieure),  an  nom  de  ces  communes,  sont  auto- 
risés à  accepter  fe  bénéfice  résultant  pour  elles  de  la  donation 
faite  à  la  coni^régation  des  sœurs  de  la  Miséricorde,  à  Rouen, 
par  le  sieur  Ilem i-Enimanuel  Danibray,  suivant  acîe  public  du 

décembre  1 862 ,  i''  d'uu  berbage  situé  sur  le  territoire  de  ia 
oomnrane  de  Saint-Honoré,  contenant  cinquante  ares  environ, 
et  où  se  trouvent  plusieurs  bâtiments,  le  tout  estimé  six  mille 
sept  cent  trente  francs;  2*  de  deux  rentes  annuelles  et  perpé* 
tuetles,  montant  ensemble  à  six  cent  cinquante  francs,  à  la 
charge  par  ladite  congrégation  d'entretenir  à  perpt  tuité  à  Saint- 
Honoré  une  maison  d'école  et  un  pensionnat  de  jeunes  filles 
dirigés  par  trois  sœurs  de  son  ordre ,  qui  seront  tenues  d'instruire 
gratuitement  les  jeunes  iiiles  les  plus  pauvres  dea»  communes 
de  Saint-Honoré,  de  Centacres  et  de  Mucbedent. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  Tins- 
truction  publique  et  des  cultes,  et  notre  ministre  secrétaire 
d*état  au  départemcfnt  de  Tinlérienr,  sont  chaigéit  chaeun 
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sera  ÎBséri  as  BnihliD  det  loîi. 
Flit  AupAlaia  des  Tuileries,  le  19  Décembre  i65â. 

Signé  NAPOLÉON. 

Lê  JMîiCiOe  SssiM^  ^ékim  A^Mf«M«li 

if  fîiMirecfîm  pelfi^M  <c  dM  ceilsi^ 

Si|{Qé  U.  FoaTOUL* 


N*  ioii.  —  DécRfcT  lll^iaiÀL  (contre- sigilé  pa^  Is  iliitlisire  des 
finances)  portant 

Art.  l^.  Sont  approuvés  les  iariis  o-âniiexés  pour  la  pemptSos 
dés  dréils  dé  péage  aux  passages  d*eau  ci-aprés  situés  dans  le  dépar- 
tettient  de  fs  Loire-Inférieure,  savoir  i 

Sur  la  Sèvre-Nanlaîse  : 
Là  Morinière,  la  Petièrei  Monnières. 
Sur  le  Tenu  : 

Sàint-àiars-deCotttâil,  Porl-Fessaiil. 

Sur  le  iDoD  : 
Port-RoUaiid. 

Sur  la  Vilaine  : 
Beslé. 

Sur  TErdre  : 
La  Joneiière. 

2.  Sont  eteropU  dés  droite  de  péage,  les  adadniilèftlém,  Mfls» 
Mts,  fonaSonnaires  publics,  et  tes  dhreti  agents  tels  iOMt 
énomérés  ao  tarif  sant^xé  au  présent  décret,  et  qui,  aux  tenaes  ds 

cahier  des  charges  de  Tadjudicaiion  desdits  droits,  sont  affiraMlis 
de  toute  obligation  à  cet  égard.  ^Saint-Cloud,  9  Nommbn  iSôS*) 

Tèu^éêi  êfûUâ  à  pemMh  dus  passages  ê^ean  é-èpfH  dkigtié  ds  di^ePMnl 

di  le  Xsir> /a^jwêw^ 

àat.  K  Pissages  de  h  IfefittilM  sto  H  Sim-fiMM&e,  dstliTitlMsii 
ésOemsis  «sée  Wm^mÊm^  eer  le  Tseu*  etis  Pess^MIani,  mt  le  ta. 
Pa|ff  le  faaaagp  if une  ysrianne  aoe  éhSrféSi  eu  ekugée  d*en  fêidi  aO 

doMons  de  cinq  mynagramiaes,  trois  centimes,  ci.é  ol* 

Les  personnés  qui  voudront  passer  isoléineiit  di  SBill  aliéné  le 

laps  de  temps  ûsé  par  Tarlide  3  du  pn^sent  assoreronl  ae  batelier 

une  recette  au  moins  ^gale  î\  ce  qui  est  (lù  ,  lî'apn^s  le  larif .  pour  cinq 

personnes  à  pisd,  et,  èua  ct  css,  il  emnloieM  le  bac  ou  ua  balelstt  a 
•airoteat^ 
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B.  n*  i>8.  (  i\W  ) 

ir  denrées  bu  liiarckaTidiftes  non  chargée»  aur  une  voiliirei  sur  un 
beva)  ou  mulets  ineis  ehibarquées  à  braa  d'homme,  el  d'tm  poids  de 

nq  myriagrammcs ,  trois  centimes ,  ci  *       ^ ......  •  o3* 

r  chaque  myrîagramtne  eicédant,  un  centime,  ci  i  • .  oi 

Nota.  Lé  chargear  déclarera  le  poids,  qui  pourra  être  véiiûé  par 
I  passeur. 

Pour  le  passasse 

1  cheval  ou  mulet  et  son  cavalier,  vaiisè  comprise,  six  cefitinMi»  tt*  dil 


1  cheval  on  mulet  chargé,  cinq  centimes ,  cf   •  •  •  • .  oS 

1  cbéval  ou  mulet  non  chargé ,  quatre  crntimcH,  ci.. . .  •  • .  i  •  •  •  •  < .  oi 

i  ànè  ou  d*uhé  ânesse  chargé ,  trois  centimes ,  ci  ;  »  •  •  oB 

1  âce  ou  d'une  ânesse  non  chargé,  deux  centimes,  ci  oa 

cheval,  mulet,  bœuf,  vache  ou  âoé  employé  au  labour  ou  allant  au 

Aturage,  deux  centimes ,  ci ...  ;    ;  01 

bœof  oQ  vache  appartenftnt  à  des  marchands  et  destiné  à  là  Ventes 

X  centimes ,  cî  «  •  ;  o6 

veau  ou  port,  deûx  centimes,  ci   os 

r  un  mouton  ,  hrehis,  bouc,  chèvre ,  cochon  de  ialt,  et  jpar  èfaàque 
laire  d'oies  ou  de  dindons,  un  centime,  cî  01 


Lorsque  les  moutons,  brebis,  boucs,  chèvres,  cochon^  dè  lait,  paires 
l'oies  ou  de  dindoné  Seront  âtt-dessus  de  cinquante,  le  droit  âèra  di^ 
linué  d'un  quart. 

Lorsque  les  moutons,  brebis,  boticl,  châtres  iront  an  pâturage»  OÉ 

vb  payera  que  la  moitié  du  droit. 

conducteurs  de  chetaUx,  mollsts,  ânes,  bœnfs,  etc.  paycroilt  dent 


lentimes,  ci   Os 

n'existe  point  de  passe-cheval,  le  batelier  ne  pourra  être  contraint 
t  passer  isolément  les  chevaux,  mulets,  bœufs  et  àuti^eâ  ànimaux 
compris  dans  cette  section  que  lorsque  les  conducteors  lui  essoreront 
me  recette  au  moins  de  vingt  centimes,  ci .  •  •  •  •  ; .  ; .  •  90 

Potir  le  passage  d'une  voiitirè  suspendue, 

leux  iôôés,  celui  du  cliévâl  ou  mulet,  qiiinse  eentiibës,  d..   iS 

[uatre  robes,  du  cheval  ou  ihulet  et  Jia  conducteur»  vingt  centimes, ci.  ao 
uatre  roues ,  attelée  de  deux  chevaux  on  muleta»  y  compris  le  oondne- 
aor,  inngt-cini|  centimes,  ci^. .  i . . .  i   •  • .  a5 

Les  voyageurs  payeirbnt  si^parémeni,  par  tète,  le  droit  dd  pour 
ine  i^rsbnné  \  pied. 

FUNir  le  passage  d*ono  c^ari^te  chargée,  ailelée 
m  ajBpl  eheyal,  mulet»  ou  daux  Wiiis,  y  compris  le  condncteor,  vingt 

sentîaMS)  eig»..»,.»....*»»w....,»»(V.»..«»*  t».»**  >ô 

d<^.|ebirva«9a..i»ulafs»  ou  quatre  IsoidGi,  y  compris  le  eondodUor». 

rÎDgl-cinq  centimM,  ci  ao 

tioitei^^fiiiz^oamsli^ieCiecoi^iicteur,tMt^  So 
AO  etiamtli  à  vide,  le  chevd  et  le  eonèuelenr»  doose  centima»,ci  «  ta 
ur  w|«d|acT9lH^obafgée,  ti^ployée  au  transport  dea.eugrais  où  à  la 
entrée  des  réonlii  »  le  ckeval  ou  denx  Wifs  »  et  le  eonductear»  dooaa 

niéaie«.àinde,  le dMval  o«  deuK  boBofa,  et  lecooduciaari  huit  cen- 
îm^,cî. •••»••  4ià 

11  sera  pajfé  par  «ha^  cheval,  mulet  ou  tonf  eicidaniiis  nembras 
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(  uU  ) 


,  %T— — .e  pour  m 
«I,  ^  ÉM  Ml  IMM,  k  4ml  filé  ftm  \mlmû 


iMleliir  ae  poum  élM  ceamist  à  ^ 

im  ttae  recill*  mmîm  dttraoleeailiMt,  ci.  k 

Lâ  piuay  «st  inlcrdk  quand  la»  eau  •urniMlarooC  k  pHik 
ranga  du  pottan  da  kmlaiir  qui  tara  établi  anr  k  me  de  aolrt-yi|^ 
qnaod  k  rivika  aharricra  daa  gk^ana*  ai  daaa  iea  tanaa  da  àAiàt 

La  s  bact  et  lnlaaai  na  poumnl  iamau  être  cbargéa  ma  «là  iA  jâà  m  k 
kittit  anfaoear  jnaqa'aox  lifaaa  daloltaiaan  tneéaa  «a  vaogt  TVilBa 

Patmge  dê  BêsUsmr  k  tUvia. 

Péor  k  ptftMga  d*uDe  panoona  non  cfaai^,  oa  èbaiféa  d*aa  ynèaii 
•OUI  da  cioq  myriafnnunaa»  cinq  oanlimaa»  d.»  •  


Le  iMielier  ne  poorra  éira  contraint  à 
les  pa&ugers  ^  aiioraront  «îa  racatia  an  maîna  égaie  à  m  fn  al 


B  poom 

allandra  le  kne  dfa  tempe  fiaé  par  Tartkb  3  dn  pvéeent,  qot  kip 


dA,  d'après  le  tarifé  pour  cinq  paiaonaaa  k  pied»  et»  dana  ci  cH,i 
amnkiera  k  bac  on  on  batakl*  a  aa  Toknté. 
Pianr  deniéia  on  marcbandîaaa  non  chargéea  anr  wie  voilnn,  m  m 
cbaval  on  nnlel,  maU  anUNut|iiées  à  braa  dTbonima»  al  d*anpatfi3i 

cka  myiiayaniiiii^  ckq  centimes,  ci  •  d 

Fanr  cnaque  mvriafnHMne  excédant,  deux  centÎMa»  ci  * 

iirak.La  cèHnanrdédaraitt  kpaids,qni  poanmélrairérifiépvb 
passenr. 

FawrkpaaiMa 

D^nn  cbaïal  on  waxm  H  aoo  caMKar,  valiaa  compriaa,  qaîaM  m 

tiaias,  d..*,«  •  •  ^ 

D*na  cbawal  on  mnlatduurgé,  dix  centinMa«  d.  •  

D*nn  cbafal  on  amlal  non  cbargé,  au  canliaMs,  cL  •••••  ^ 

D*un  âne  ebafgé  on  d^nna  ànaisa  cfaargée,  ait  oantinaa,  d  ;••  ^ 

D*nn  àae  non  cbargé  on  d*une  âoeiae  non  chargée ,  cinq  ceotiiiies,  à.,  si 
Par  cheval,  OBnlel,  boeof,  varhe  on  âne  employé  an  kbonr  oa  dkt 

aa  pâturage, quatre  centimea,  d.  •  •  ^ 

Parbmf  on  vache  appartenant  à  daa  mardunub  al  deatiné  à  k  ican, 

dit  centimea,  d  

Par vaan on  porc,  trois  centimea,  d  ••••  •  ^ 

Fanr  nn  monton,  brebîe,  booc,  cbbvra,  coclm  de  kit,  d  par 

paire  d*oiaa  on  da  diodim,  deux  ceatimas,  d  •  ^ 

Lonooa  Iea  moniona,  hrabb,  bonca,  cbèvrea,  eoebona  àt  iùt. 
pdrea  <rdet  ou  de  dkdatta  aaram  «a-deama  de  naqnanla,  It  M 
aera  diminué  d*ttn  qnart 

Lanqna  ka  meulaaa,  brebis,  bonca  el  ebèvraa  inml  «a  fiM|^« 
an  ne  pnyara  qna  la  mdtié  dn  droit 
Leacandactaurida  dievauz,  moletat  âiiea«  besnfrt  «le.  pajeraiM^dR 

centimes,  d  •  ^ 

sa  neiiata  point  de  pasaa-dMval,  la  batelier  ne  poorra  être  waHn» 
à  paiaer  isolément  lai  cbevana,  mtdeta ,  kanfe  al  antrea  aniiiii  w 
pna  dana  eatia  aection  qne  ktaqna  ka  oomkolaQn  hn         ^  "  ' 

 i 
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Uni  fooMi  cdui  dttdieval  ou  molet,  vingi-diif  tnitaHir  t  •  •  i&* 
iu«lre  foofiSf  da  cb#fil  ou  toidel,  «I  da  cdajhmw»  ipiMAttt  «M- 

imeit  cî.«.*.«  «  '4o 

|aatfe  .nmeii  «tltlée  d«>dtai  ebevasi  oa  —ils,  y  céoiprii*  le  • 

MmdMetiorveinquaiite  oMtliiiMS*  ci.   •  5o 

.  i«et  voyageurs  payeront  téptriBeDi,  pir  téle»  le  droit  dû  pw 
lue  personne  à  pied. 


Poor  le  passade  cTniie  chamlte  chirgée ,  êUMb 
n  seni  cbevti  «  malelt  on  deni  ^omfs,  y  compria  le  coadnoleiir,  vingt- 

ànq  ceotîmes»  ci  ••••••••^  *.  «5 

deoi  chevanit  niileu«  on  qoatre  boeafii,  y  comprit  le  eondnclcvr» 

rente-cinq  centimes,  ci  ••••••••••  35 

trois  chetan».  on  muletSr  et  le  condoetenr,  lÉiqnsnte  centimes»  ci..  5o 
ir  le  pcsMge  d*nne  cbarrette  à  vide,  le  chefil  et  le  condiictear, 

(ninie eentimest  cL  ••••••   i5 

ir  one  charrette  chargée,  employée  an  transport  des  engrais  ou  à  la 
«ntrde  des  féooltea,  le  -clievai  oo  deu  hem,  et  le  eondoctenr, 

[maam  centimes,  ci>#  *  * .  r >  •  «  i5 

même,  à  vide,  le  chevd  on  deux  bonils,  et  le  condnctenr,  dooie'cai- 

mMS,a«  ••.«..••'•••  Il 

même,  eharfée  on  non  diargéc,  attdée  senlement  d'an  âne  on 

rnoeânesse,  et  le  condadenr, deine  centimes,  ci  •••t.«.*Mt 

n  sera  payé  par  chaque  cheval,  mnlel  en  hcsof  eicédant  les  nom« 


wss  indi^iés  penr  les  attelages  d-deesns,  comiBej|je«r  nn  cbeval 


NI  mulet  non  chargé,  et  par  âne  en  ânesae,  le  drok  fini  pour  les 
laes  et  ânessm  non  chargés, 
hatelier  ne  pourra  être  contraint  à  passer  une  voiture,  charrette  en 
chariot  se  présentant  isolément,  que  lorsque  le  conducteur  lui  assa> 

m  une  recette  au  mdns  de  cini^nie  centimes,  ci   •  •  • .  5o 

.<e  passage  est  interdit  quand  les  eiui  surmontefsnt  la  partie  peinte  en 
ge  éa  poteau  de  hauteur  qui  sera  toMî  sur  .la  rive  de  coutnhhalage, 
lad  la  rivière  charrieni  des  glaçons ,  et  dans  les  temps  de  déhâcle. 
'jtê  hacs  et  hateaui  ne  pourront  jamais  être  chargés  au  dsM  du  poids  qtti 
lersit  enfimcer  jusqu'aux  Ugnm  de  llottaisea  tiMéeâ  en  iunge  sur  leurs 


Pauaaes  de  la  Pedèn  et  tu  Momatm  sur  la  Shnt-Nanlidie» 

*•  Four  le  passage  dNuie  personne  non  chargée,  on  chargée  dPnn  folds 
iUHleisous.de  cinq  myriagramoMS,  dans  centimes,  ci.  •  r  •  «>r     r  •  •  oi* 
fermier  sera  ienn  de  passer  immidiiisfnsnt  dès  que  les  paimgnrtlni 

issureront  an  motos  une  recette  de  dis  centimes ,  ci.  •  lo 

ir  denrém  ou  marchsndiaes  chargées  à  bras  d'houmm,  et  d^  poids 

ie  cbq  myriagrammes,  ésua  eentiinea,  ci« . . .  #  •  nt 

ir  chaque  myriaginmme.eieédaat,.  un 'Centime,  ek««#.*  ••••«••  m 
.  Bear  le  passage  d'un  cheval,  nwlet,  bcauf,  vacheenânechasgéen 

Km  chargé ,  dnq  centimes,  ci.  •  •  •  »  .v  • .  • .  •  o5 

ule  cas  oà  ranimai  sermt  conduit  ao  pâtnrageea  na  labour,  en  paye- 

nit  par  téU  deux  centiBsea,  ci  ni 

'tète de^mutsn ,  brehis,  l>oac,  chèm,  veau  onpepn,  densnentiisas, 
d.  ;  ne* 
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Les  cavaliers  on  condggiaBif  piy<wl  to  toit  Ùm^ 
par  le  paragripbe  i*'^ 
Le  tmmiv  ne      «fuilMial  àê  ptim  i*  ioilB  Im  dimim» 

vudMi  ion  âiMM  qp$  iorsqu  on  loi  Mioren  miA  reeeltt  diia 

«fjntfiiilniiq  twrtMWw,gi*«»  t....   

B  Kn  t«po.  d«  pMwr  U»  omaiHit*  Mm»  kMci,  tkifÊmê,  mtma,  m 
porcs  lofwinM  M  piintiii  w  xtMUe  de  ipÎMft  riirt^|i|,  ô. .  •  • 
S  3.  Pour  le  passage  d'une  voiture  suspenaue , 

A  deux  roues,  clieval  compris,  trente  centimes,  ci  •••••«  3o 

A  quatre  roues,  attelée  d'un  seul  cheval ,  quarante  cealmies,  ci  ko 

4 quatre  roues,  attelée  de  deu(  ckey^i»,  cinquante  ceiiùii)es«  ci..**,,  60 

Pour  le  passage  d'une  charrette 
Vide,  attelée  d'uu  cheval*  mulet,  ou  de  deux  ix^uls,  vingt-cinq  cen* 
tiniM»  Ptr«t*«.  s8 

Le  mêm»  #lwig<>»  fneiwM»  nmtîMet»  ci»  »  4o 

Vide»  ettelée  de  plue  4*a»  «bevel  pu  de  pli»  de  deoz  liv^b.  ginreeie 

deq <6e»timeii ,  ci  4ft 

La  même.  eliefg4i«eoiMDieeeatifliee«cl»« •••••••  60 

Lee  eepdytewi  m  vofegnin  ptjwoQt  |«r  téle  le  deeit  dU 

persoeoe  à  pied. 

5  A.  Le  Ikqûv  99r^.  leati  jde  peaMC  iMJétpent  de  mile  loote 

cYiarrette. 

Le  passage  est  interdit  quand  les  eauK  surmooieroDt  la  partie  peinte  en 
rouge  du  poteau  de  hauteur  qui  sera  établi  sur  la  rive  de  contre4ialage, 
quand  le  nvière  ebef fiera  des  gU^ODs,  ei  4tQ<  les  temps  ^e  dé^Mudc. 

Lee  iieei  #  Ibeteee»  >efonewl  jeewe  èieefhargé^eAdelàdBi^eidi^lei 
ftrett  eafimcer  jusqu  aux  lignes  de  flottaiion  tnedee  ea 


PWW  4^  ^4  Jlf^iUkrt  sur  ÏSritf, 

&     Poor  le  ptuege  d* wp www»     *lM»y^*    ghergb  «  1 

de  cinq  myriagrammes ,  cinq  centimes ,  d  ,  •  oS* 

Le  fermier  sera  tenu  de  passer  immédiatement  dès  que  les  |^etae§eiB  loi 

assureront  une  recette  d'au  moins  di&  ceoUraes,  ci.  

P^ur  denrées  ou  marchandises  chargées  à  bras  d  homme»  d'un  poids  de 

cinq  myria^ammes,  cinq  ccutimes,  eu . . ,   oS 

Pour  chaque  myriagramme  excédant,  un  centime,  ci  01 

%  e.  Pour  le  pasça^e  d*ua  chevel»  rnnlf^,  (Msuf  ,  yaçbe  ça  âne  ehec^gé  o« 

non  chargé ,  cinq  centiines,  d..'  o5 

Fur  llWid||eflMplei*lweW»tevs«  eliànie«flMiiep|ieflit4lMKfeMliaMit 

iiL,««.   m% 

£m  miadUMB  ou  col 

par  le  pengnphe  1"/ 
Le  fermier  ne  sera  teou  de  passer  de  suite  les  cbevanx^  mulets,  bœufs,  etc. 

«que  loi9q«itià.iiù  eainrece  luie  feeeltn  de»  eMine  finglrttffq  "*tt^, 

«i   s5 

Le  passage  est  in4^*rdit  quand  les  eaux  surmonteront  la  partie  peinte  eo 
rouge  du  poLcau  de  hauteur  qui  scr«i  ctubli  sur  la  nve  de  coulroùaiai^ë, 
quand  |a  jrivi^re  dUaxiwa  des  giaçoi^,  et  dans  les  temps  de  déixacle. 

i«ei  Jwuaetiiaieaaz  ne  pourront  jamais  étreekeigéi  en  deU  du  ppids  ^ 
les  lînilaiiMiir  jusquiens  iiQnei  ^'       '  ' 


Digitized  by  Google 


B.     118.  (  1147  ) 

i.  fait  «i«ip«t  4m  ^Mn  4«  (étgt  t 

t*  Leipréfeli«ttoiiMpréftlt  en  tournée  dans  It^tf  AlpartemenU  et  arron- 
dissements, les  maires,  les  juges  dlnstruction  et  procureurs  impériaux,  les 
juges  de  paix  et  leurs  gretliers,  les  commisuiires  de  police  et  autres  agents 
de  police  judiciaire,  les  ingénieurs  et  agents  des  ponts  et  chaussées,  les  direc- 
teur» et  employés  des  «doimistraùons  de  Tturegistrcinent  et  des  domaines  , 
des  eootnbutions  direcies  (ies  percepteurs  compris),  des  contributions  ùidi- 
rect^  et  des  douauef ,  les  ngents  (I3  r«4v>iAj^uatioo  (of^^lùrn»  4ef  ligues 
télégraphiques,  les  agents  voyers ,  piquears  et  cantonniers  des  chetiiioa  vici- 
nam,  les  leomnrs  dss  oommnnes,  Iss  vérificateurs  des  poids  et  mesures,  les 
préposés  d'octroi  et  les  fiicteiirs  mrani,  mais  pour  le  cas  seulement  où  ces 
divers  fonctionnsires  et  employés  seront  obligés  de  passer  d*una  rive  à  Tantre 
poor  cause  de  service,  et  sous  la  condition  «pie  les  employés  seront  revêtus 
des  marines  disiinctives  de  leurs  fonctions,  on  portenrs  de  leurs  com- 
missions; 

Les  ministres  drs  difiCérents  cultes  reoonnas  par  fÉltlt  aW  ^pe  leurs 
assistants. 

Les  pfitfi«s«aoof-préfets,etantriS<ii|ctioonaifes  êMméêtm  pifiseaipstia- 
mphe,  auront  le  droit,  dans  leurs  tournées,  de  réclamer  le  passage  en 
frîmciiise  de  leur*  secrétaires,  das  demmti^naa  atfadlés  è  isv pitMsim,  et 

de  leurs  voitures  et  cooduçteMiet 

3*  Les  malles-postes,  ies  courriers  et  les  estafettes  du  Gouvernement  ; 

3*  Les  traios  d'artillerie,  c'est-à-dire  les  bouches  i  feu  et  caissons  militaires 
chargés  de  munitions  de  guerre,  ainsi  que  les  militaires  ou  conducteurs  qui 
les  accompagnent;  les  bouviers,  bœufs,  chevaux  et  voitures  recjuis  pour  le 
transport  des  vivres  de  l'armée,  des  équipages  des  troupes  et  de^  mditairea 
malades;  les  voitures  cellulaires  et  leurs  chevaux  et  conducteurs; 

4*  Les  militaires  de  tous  grades  voyageant  avec  leurs  corps,  les  sous-oflj* 
eiers  et  soldats  voyageant  isolément;  la  gendarmerie  dans  l'exercice  tic  ses 
fonctions,  ainû  que  les  individus  conduits  par  la  gendarmerie,  et  les  voitures 
M  iài$tfm>  serrent  à  les  transportée,  à  kfliaifs  de  représenter,  soit  une  feoille 
de  nmte,  soit  un  ordre  de 

Les  sardes  nationanx  marchant  en  déladiemeni  on  Isolément  pour  le  ser> 
vice  puEliCv  msis  à  la  même  condition. 

Quelque  fréquents  et  nombreux  t^ue  soient  les  passages  des  eorps  et 
individus  qui,  aux  termes  des  dispositions  ci-deisus,  doivent  jouir  dn  dipît 
de  franchise,  le  fermier  ne  poorra  prétendre  à  ancnne  indemnité. 

3.  Le  fermier  sera  tenu  de  passer  une  perMmne  seule,  sans  exiger  d^eotre 
droit  que  le  droit  fiipple,  lorsqu  elle ^nra  attendu  sur  lepprt  le  li^  de  temps 
qui  sera  d'une  heure  pour  ies  bacs  ei  if une  demi-heure  p^  )e|  puste-cfceifl 

et  les  bateU  ts. 

Il  devra  passer,  sans  aucun  délai,  les  fonctionnaires,  agents  et  autres  per* 
sonnes  désignées  À  l'article  a  du  présent. 

Toute  autre  personne  qui  voudra  passer  isolément  et  sans  attendre  ce  Isps 

de  temps  payera  le  droit  tixé  dans  ce  cas  par  le  tarif. 

Le  fermier  sera  tenu  de  passer,  soit  avant  le  lever,  soit  après  le  coucher 
du  soleil,  sans  exiger  aucun  droit,  mais  seulement  pour  l'exercice  de  leurs 
fenelimM,  les  préfets  et  sous-préfets ,  les  maires ,  lesiuges  d'instruction  et  pro- 
cureurs kapésiamt,  ks  ju|es 4e  fuiiet  ieme  peffiersi  les  oommissairea  de 
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police  tl  autres  agents  ét  police  judiciaire,  les  cittployés  des  contnbuilonf 
mdirecteietdiesdouaucs,  la  gendarmerie, ainsi  que  les  miaistres  des  différeais 
enitaa  reooaDas  par  l'État  et  leurs  assisUnls. 


N*  loia.  —  DÉCRET  IMPÉRIAL  (contfe-sigîîé  par  le  ministre  d*étal) 
portant  qtie  M.  Comadet,  conseiller  d  élai,  est  nommé  membre  de 

'  la  commission  mixte  des  travaux  publics.  (Paris,  25  Décembre 
iS53.  ) 


Certifié  conforme  : 
Pins»  le  1*  '  Janvier  i85é« 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  Secrétairt 
d'état  aa  département  de  la  Justice, 

ABBATDCa 


an  Btniflère  de  la  laadct» 


|M«r  ft  B^OtlI»  im  lob»  l  nkm  §  tnnet  par  «m,  1  lâ 
Alt  Uê  Phtftlin  dii 


I  41 


11 


lifté. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

■ 

119. 

ioi3.  —  Décrmt  impérial  portant  répartition,  par  subdivisions  de 
chapitre,  du  Crédit  accordé,  sur  t exercice  i85à,poar  les  Dépenses  da. 
Ministère  des  Finances. 

Du  a8  Décembre  1 853. 

NAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
[pBnim  DES  Français,  à  tous  présents  el  à  venir,  salqt. 

Vu  la  loi  du  lo  juin  i853  portant  fixation  du  budget  général 
\  dépenses  et  des  recettes  de  Texercice  i854,  laqadile  afiecte  aux 
penses  des  divers  servicss  do  ministère  des  finances,  pendant  cet 
îrcioe  •  nn  crédit  de  la  somme  de  six  cent  qoatre-vinçt-onfemiliîons 
is  cent  quatre-vingt  miQe  trois  cent  cinquanteJittit francs; 
Vu  le  décret  du  la  décembre  suivant  (i),  contenant  répartition 
»  crédits  ouverts  par  la  loi  précitée,  conformément  à  rartide  12  du 
laius-consulte  du  a5  décembre  1862; 

Vu  les  articles  35  et  36  du  règlement  général  du  3i  mai  i838  (2) 
r  la  comptabilité  pufaliiiae; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
\  finances , 

A.V0MS  Dicairi  et  nécaéiOMS  ce  qpi  soit: 

Art.  1*.  Le  crédit  de  six  cent  quatre-vingt-onze  miffions 

>is  cent  quatre-vingt  mille  trois  cent  cinquante-huit  francs 
^1,380,358%  accordé  sur  Texercice  i854t  pour  les  dépenses 
.  ministère  des  finances,  par  la  loidu  10  juin  i853,  et  réparti 
chapitres  par  le  décret  du  12  décembre  suivant,  demeure 
^arti  par  subdivision  de  chapitre ,  conlormément  au  tableau 
annexé. 


[1)  XI*  série,  Bull.  11 3,0*969. 
[a)  IX*  série,  fiolL  679,  n*  7,437. 

IP  Série. 


(  ii5o  ) 

A     mt^^^   ^MMÉ^A   ^^^^^^^^^  j^^^^ 

fiotnoes  est  chargé  de  Texécation  àn  présent  décret 
Fait  au  palais  dçs  Ti^eries,     28  Décei^re  i8ô3. 

Signé  NAPOLÉON. 

t  • 


L$  Mmittn  iÊmMt  M  iém  m, 

Signé  BiMKAD. 
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B.  û**  119.  (  ii5i  ) 

u-répartition  des  crédits  oaeerts  an  Mmimm  àu  JumMU,  jmtla  Loi  du  iO  juin  1853g 

t  Jr  Di'crrf  iJr  rt^partifioti  (hi  JQ  (Jécrmhrr  suivant,  pour       dépensas  dr  Verercicc  1S5i, 


ous- 

f 

m 


r  PARUE.  —  htm  mtiQt». 

I**  SECSTION.  <—  DBTTI  GOMOU^  ET  AMOBVIflnniBIIT. 

CHAPITRE  1*.  —  UKTM  A  t/i  ». 

Art.  unique.  Arr«r.g*s  annuel..  (   Ui  d«  i8«5   t^b^io* 

CHAPITRE  U.  —  wm  A  v.  0/0. 

Art. 


uamrATtr  r>nn  cuimrn 


par  diapitt*.  i  par  Mrvict. 


CHAPITRE  m.  —  antii  9  ». 

ArU  «ai^piii  Aninpttmvmtiêi  •  

CHAPITRE  I?.  »  roxM  yiiwwTiMiWOT. 
Art.  «aiqn*.  DoUtioa  raaodl*   • 


,  II*  SECTION. 

EMP&QMTS  SrÉCIAOX  POUR  CAN'ADX  ET  TRAVACX  D1V£BS. 


CHAPITRE  V. 

ivrimèTS  IT  MUnt  dis  sMpktniTs  À  Mneocni»  tA%  ix  rtàsom. 

Arl.  i".  Divrrs  carmiT  ci  rivière  d*Oi$ç.  (  Lr»î  du  5  nnût  1831.).  l|08ât63o' 
— —  1.   Diver*  caaauK  et  oavigtlion  «lu  Tarn.  (Loi  du  là  aoAt 

iSst.}..  •  St579 

CHAPITRE  VI. 


f4,Si&.864 


s90,SlAt8i3 


MM  U  tlAtOI*  I 

Art.  1*'.  Divers  canaux  tt  riviôir  d'Oisr.  (Loi  du  5  acût  i8)i.)  l*o89f970  | 

— .  1.   Divers  canaui  et  aavisaiion  du  Tarn.  (Loi  du  i4  «oût  /  i.3oo^MV 

i8ss.)  :   3.*t«.<6S  )  ^'^•^^1  l»,9o«,Cs7 

ClIAPITilL  VI  bU,  —  BACOAT  DES  ACTIOSS  M  JOQISSAXCI  SIS  CAKADX 

lovHtMiomiAt.  (IiM  d«  8  mai  i888.) 

Art.  i***  Ca»p*fDi«  ân  can.  1  <l<i  WhAmn  mm  fCkn.  •  •  d3i  ,6 1  a' 

-  9.    Compagnta  âa  canal  d«  Bourgognt   346»§8o 

 3.   Coai|iagiii«  des  qiiaU*  canaux  (de  Drttagna,  du  Itivtf^  |  I|3â8,3l7i 

saia.daBenycllaUnlAlaLMM).   888,788 


IIP  SECTION.  —  imftRtTs  db  capitaol  rbiiboiir8ARU8 

X  UV1R8  TITRI8. 


CHAPITRE  VII 
Art.  «BiqM.  IslMto 

OHAPiTRB  yni. 

Ail.nifM;Utlill» 


—  mctirt  M  «âfiTAii  M 


■dt.*.*.ééé«t.«  ....«.»«....  


7,Q«aiOoo 


:i  'l  ,  :  '  r.i-i  ,000 


3a9«8t8t439 


79- 
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RtroiT. 


IV*  SECTION.  —  nETO 


CHAPITRE  nL~»fOAiii  M  MAPAam  mcums  >*oailABS. 
An.  Mlf  M|  DvmÊÎf  •mnml  

chàphiib  z.  — 


CIIAI  ITRE  XI. 
iKiTTia  TiAcèRis  ror»  i.&  vikille»»!.  (Lot  du  iSjiuii  iSSo.) 

Art.  tuii<|u«,  Ai|#riigM  «aaaaU.  ••.•••.«. 


iHAPtTRB  XO.  —  wmman  n  Vi 
Alt.  «aiqM*  Aiiàagw  MtMli  •  


CUAMIHD  XIII.  '-i!<t&io^«  aiUiSs.  (Dccrclda  i3  MpUmLra  1&06. } 
Art.  uni(ju«,  AtmagM  aièuutU  . •  •  •  ••••••••••••••••••••••••••< 


CHAFIT^  ZI?.  raunnt  l  mu  m  lâooaniflu  mâTi 
Art.  «mqM«  Arr<rftg« uaMb  


CHAPITRE  XV.      piisioxs  iulitiihcs. 

Art. 

GHAPITRB  XVI.  —  wmnam  wonàttàtnmà. 
Aft,  ànétfm  •■mU  «•••«•••  

CHAPITRE  XVll.  —  rsxtioas  m  oobatai«x«  dkpomcoss. 

An. 

GHAPrfBft  XVUl,  —  nitims  amt«  m  romt  m  umn. 
Art.  «»iqM,  ànitê%m  aairads  


CHAPITItf:  XIX.  —  PEUSIO^I  ACCORDEES  SGB  LA  C AI5»E  0t  T» 
M  L'AXCiBiiiB  tihTS  (.iriLE.  (  Loi  du  39  juin  i83a.) 

Art.  «aîquo.  Subvins tioa  «anueUc  ,  


CHAPITRE  XZ.— >  ticoms  avx  ntsioKMAiftu  os 

(  Loi  da  S  avril  i834.  ) 
Art.  ajtiqa«|  Sacoart  «oo wl* ...«  


HAPiTr.E  XXl.  —  atCOpU  TtA«IM  1  Bit  MlUTAnxS  M  HA 

I  IT  n  L*nnu.  (IMcial     i4  d^HnWa  Mu) 
Art.  attirai  Sacomaanaib..*. «»..••••,»«««•. ••••«•  


CHAPITRE  XXn.  —  niDsMRiTKs  TiAoiass  n»  iuctkaits  aux  carLorés 

BT  4«ilrTa  M  LA  MMiàBi  Lit»  «f^.  (Loi  4«  8  joilM  i05a.) 
Art.  «at^%  lBd««ait4  ■«bmUw  


Total  d« ia  Partie. 
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]»,AlfiKAfIO:i  DIS  •KBTICSJi  iÙT! 


II*  PARTIE.  DOTATIONS  ET  DEPENSES  DES  POUVOIRS 

LFJ.ISI.ATIFS. 

ClAVlTM  ^Xiil»    Lifte  eivUo  de  l'Empereur.  

I  mmm^^m.^^  XSIT.    DotetïoQ  àt%  priocM  et  piisM*!**      Ift  fiai^U  ipip^rifll**  • 

-    ,  xry.      Doutions  Ju  Svnat  

XXTI.    Dépenses  sdininUtrativei  du  Séoat  •••.••••«••..•• 

I     Mrn.  DmmiMs  adminûlntiTW  4v  Corpe  UgiûtUf  «t  iMjbnMÛI^ 

des  Députes  

^MMM>  XXVIII*  Snppl^mtnt  % U  dotation  de  la  Légion  d'iuuBKfMHX 


ToTU  d«  la  II'  Pàxm, . . 
lE"  PARTIE.       8BAVIGB  G^NilUI.. 


MOJITiHT  DES  CHKOITS 


par  chapitre^ 


par  aervtre. 


i»Soo,oooJ 

4,980.000 1 


9|65o,Soo 

i>6«O»<M0 


GOQR  DES  COMPTEa 

CHAPITRE  XXIX.  —  mMixu.  * 

Art.  1*'. Traitement» des  magiaUata  «  •••«»•••  666,fteo' 

s.  Pi4«pil  «C  t^mpvaaea  ém  coMpilUif  HSknêtkm»  •  Aootooo 
3.  Tnlltnnto  dt*  «nplaydi   ii9,too 

GBAPITIIE  ZXX.  —  «ATisiu* 

  1"  Fnnînîtw»  de  hiiWi  ÎMIJtmtioni  1  •Ifli 

_  a.   Chauffagt  et  ddainge  

3.   HabiUeOMBt.  dea  gena  de  aerrice  

àm  Bnlntim  m  «chai      MbOitr  «t  v^pmtîoM  imU- 

ri*area. 

—  5.   Meaaee  dépensée  «t  dépenaee  accidentelles,  fnta  divers 
•i 


>a«4oo 

e9,5oo 


...  i 
ers  1 


ADMLMSTRATlOiN  CENTRALE  DES  FINANCES. 

GHAPUBI  un. 

Art,  i«.  Trailenenl  do  mlrfilra»***»*  •   looiooo' 

Miniatire  .*..  a,o65,4oo' 

CoBtnbvHPBt  directes   i4i|5oo 

Art.  3.       I  EnrcgiatriMWt  H  donim.  »  «  ■  »  MAiSoo 

Tnitemaati    j  Forôta   %%jffOO  ... 

Douauca  cl  contribttUoBs  iadine*  f  •••>7»*'* 

tw  ,   835,900 

Postes   683,300 

Monnaie»  et  médailles   i09,Soo 

Ali.  S.  Salai»»»  d«i  «gto  to  «ttaélida  •«  tmdf  iMàfav  4»  VhbUl 

de»  finances   966«CoO 

Art.  4*       (  Ministère  dee  finances.. ..... .t .  S»fOoo'l 

Indeuiitd»    j  AdaunietiatÎMi  de»  draaa»»   StSoe 

diverses.       f    de»  pMtes   r>.ooo 


Art.  6.  Trailemcata  dcsageataderiupaclâon  g^érale  de»  &»»&<• 


374*000 


CHAPITRE  X2LX1I.  —  AlATaaisL. 

Art.  t*.  FflfBVBiioM  da  iMitaa  

9.   ImprrseioB»  ai  litfeognphi»».. .  •  ^M»iSo 

—  —  3*   Emballage  et  trausport  des  impressions  des  administra- 

tiooa  financ^ims  •   60,000 

A  UUOItTn.i»*k*«s*aM»««<«  


3«.€oA«iS( 


i,a  06,900 


I 


i,a;»,7oo| 


65,8oo, 


5,a3l^€oo 


79- 
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{  1154  ) 


UtroiT  p,»»  s,»7i,7oo' 


Art.  i. 

  6. 

—  C. 

7 


Cliauffi^  «.4, ,,,#....,.»•», •«.••••••,.».. 

Eclairag*   *•••«.  •  

Molriliar.  —  blnlini  «t  NMVvîlIttttnt  én  mMSim.  • 
BUimentf.  —  Eiitrpti«n  et  réparations  des  Lâtiraesll;» 
_  S.  Mantint  da  natériel.  —  Loyer,  eittrclitn,  etc..*..* 
_  f  •  HafiilIfBmt  èn  aftnto  atech^g  a«  wtink»  latMtor  iê 

l'hAle!  cl  de»  ]  ur»  :iur  ,  ctc  

M«BBM  d^peoiM  et  d«p«B«n  accid«oteUM  et  imprévue*. 
Cutai  I  joaar.  —  Adiat»  4a  papier  fiU* 

grané .  «te  ,  •  l64.00o' 

Octrois.  —  Frais  d'inpraMioaat 
d'anballage,  etc.  pour  Ja  coaipla 
daa  coomasaa   i  s^ooo 


.10. 


Art.  11. 
Avaocet 


75,000 
4à|Ooo 
So.eos 

75.000 
18,000 

0  5,nr>r» 

4o,ooo 


AH.  1* 


9. 


S. 


4. 


CHAPITRE  XXXm.  —  Bérim»  miUBs. 

Piala  da  tocm^s  ordinjîret  et  eiiraordinaîna  dea  agtoU  da  l'in»^ 

pectîon  gco^rale  des  fiunrccs   >7^*' 

Frais  judiciairca  et  condainiwtious  piononoéet  contre  le 

trdaor  p«Uk  r....;  

Scfcnr*  anx  vriiM-s  pl  orphelins  dVinpIoyea  du  niinit- 

tère  des  finances  et  de  l'admiuiatration  centrale  des 

paalaa,  éMA6»  mt»  «voir  dioii  i  penaion,  tl  aaco«ta 

nrrKlc-iltcl^  ù  div  rrs. .,,.«,,..,..  

Indatauitcs  anécialea  da  idlttria  paw  caaaa  de  aoppra»- 

MONNAIES  ET  MÉDAILLES. 

(SwviN  aat  éuMÎMaaMto- «MadlaivM.  ) 


9O,OA0 


t5(000 


Art. 


CHAmmS  ZXXIV.  —  nmiiL. 

«ûfM.,  TraitaoMBlf  iea  foBctâonMÎrta  at  aftBia  attadiÀ  m  dlabRa- 
a«lnaiita  aon4taSraa .«  «•......••.  


Art.  i». 
Serviet  caBlm^* 


,    Art.  9. 
Eiabliaaeu&euts 
moD^taïrea 
et 

médaillca. 


CHAPITRE  XXXV.  -  lUTàmct.. 

Entretien  du  raoln'licr  

Cbauni»go  H  «cliairagp  

Achat  at  r^parataona  de  divers  «!»• 

jets  pour  lo  s.^rvica  dtt  labon* 

toiro  des  casais  

Rtprodvclioii  des  poinçon  «iaotaa 

Uft  rm'  l.illieî  ,  r  te. ,  

Eatrtslicn  «ioa  poida  et  balajicM. .  ^,  

Frab  d'ijipreiaioiw  i,9oo 

Fouri.itiin')  (lo  luraiaat  •oitotîan 

du  mobiiiar... 
Halnllanfnt  éaa  gana  da  aarvica. 
('hauflsgu  cl  éclairage..  ........ 

Entretien  et  réparationa  des  bâti- 

meota  

Frais  de  transport  dé  cdaaaa  tl 

de  lia!l.)!s  

Dépenses  accidaoteUes  et  impro- 

VMt.  


J,0OO' 
l,OOQ 


diOOO 
90,000 

4tOoo 


4>Q0O 

1,800 
8,000 


2o,Soo 


>  0,000 

30Q 

AfOoo 


3»>oo 


i,88§^J 


7.» 


75,000 


68tSOO 


^48i,3:>| 
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Biroit. 


Art. 
Service 

dtla  gwMti». 

Art.  3. 


CHAPITRE  XXX^'I.  —  déi  e^ses  diti«s«s. 

Fni*  d«  tourné  d«  l'incpectwir  d«  U  ga- 

raolia....   »SiOOO 

SoppUmist  d«  iraiUment  aa^ 

Msayeur*  d«  U  garanti*. .  «  • , .  So»ooo 
Frai*  de  buraaa  dea  caMyeora.  . . .  600 
Fmù  d«  V«t«M  dw  winaiiM  dm  Goover- 

n«mcnt   Soo 

Parla  aur  lea  achantillona  tle  fa- 

5oo 


inniT4iT  »M  €Màmt» 


par  chapitra. 


par  arrvice. 


M>t,353j| 


8a»9oe 


M.900I 


•»ipMoc 


GHAPITBë  XXXYII-  —  ntroTTTE  sis  Momuiisa  fts  cvini. 
(Loi  du  6  mai  iSSa.) 


Art.  »*'.  Panonnal........  •  

•^a.  MalMal  

-M  a.   Fr^géaéranb  •  

SERVICE  DE  TKÉSOaERlE. 


69»  800 
3a,ooo 


1 t93o»8oo 


CHAPITRE  ZXXVm.  —  mia  m  néaoinn. 

Art.  i".  Frais  de  r^Iiaation  de  fonds;  frsi«  d'emballage  et  <b  iMBfport  dk 

fonds ,  eommiaaiou,  coartage  st  frais  di«en  •  1,7601000  \     a  aka  Mai 

— >  3.    Frais  de  tr^sorcria  et  des  postée  en  Algérie  et  en  Italie.     €90*000  )  staOtOCO 

CUAPITA£  XXXIX.  —  Ti^ATTTVKirrs  it  t%ais  db  sBanoi  Bia  MlctfBVia 

(■K^ÉnArx  RT  rARTicDuens  Dsa  riJiAiiCBS. 

Art.        Traitenaenta et  frais  divera   i,3o3fOOO 

^mm  %,    BoBÎfieetioBB  i^w/UitHê  rar  le  rcconTieneat  des  conlri« 

Imt ions  directaai •   l«438tOOO 

8*  Taxations  ponr  la  eantraliaation  du  prodatt  de  rimp6t 

direelj.  ••*••••••••••  ••••••  1,1 36, 000 

I.  Taiations  pour  la  eealrafiaalia«  da  pradail  daa  impMa 

et  revanns  îndirMts.  ■••   9i5tOOO 

5.    Renisea  snr  lea  prodnita  de  conpee  de  fcois  et  les  pro> 

^'     „ 


4iS9itOoo/  9,4oi,ooc 


CHAPITRE  XL. 


TIUITIHBNTS  IT  FIAIS  U  SBRTICB  OBS  PATBOBS 

Maa  iMê  wéfàMïïMnê, 


Afi.  a«».  TmlteMBU 
—  a.  Frata  da  aanica* 


da7, 


SERVICES  DIVERS, 


CaAtiTBB  xu.  —  IMpaaasa  daa  aÉarcicsa.p^tiaia  mi  fiapfiaa  da  dd- 

cManee.  .*  ••••«•••••  

CsAriTai  XLU.  —  IMpeases  daa  aaarcicas  daa,  (Lai  4m  tS  aai  »834, 
■rlklaa8al  9.)  


Total  da  la  10*  PatUa , 


i|060|00oi 


aM.ooo 


a58»< 
9 


ao,aa9«i53 


Digitized  by  Google 


PARTIE.  —  fux5  m  hicn,  t>t  ptÈictnwm 

ET  t>*£lPLOITAtlOK  DES  IMPdn  ET  UVIIICS. 


omiBOTto»  maicTEs,  taxes  rEnçtiES  u  tEàso  Bi6lss 

ET  CADiSTAB. 

(  Sfrtk»«tewwlrartf  <lt»  contriballdat  diradit  tl  t«tl«l  XâHtk 
ias»  le»<icpul«a«iiU.) 

CHAPrmE  XLUL  MuoniL. 

Art.  i*'^.TrjilcmcnU  des  «^nU  de  toat  gratlr.   a,40Sr70O' 


Art.  l".  Kraî»  «le  touîncrn  drs  ii:»prctrurs  cl  m:.!;  <"  ]  -ui  s. 

■    a.  l''ra»  de  bureau  ilo$  tli-fLlour»  

5.  Fnh  d*i»prmion  «t  d«  confcctioa  dvt  tAIm  vt 

nkrnt»  di>s  cOMtriWlÎMt  dîfWlM  (tullUl  pW 

«1»  l'hlat  

4<  F'ott  d'a«crtiM«meDt  pour  les  unpo»itioM  dep<ii i*  mcii> 

Ulw  et  CMiMMUM»  

— —  5.  Frik  relatif»  aax  tax'^  T      '  ».•.••••.•..••••••.•» 

—  C,  dMtMS  «I  dép«IIMt  ÙBpnTMt.»».  .«••*••••»• 

Cûdustre. 


1»» 


47.la4 


CUAPlTAfi  XLV.     nuu  »'auuita6i  kt  »*ixruTitt. 

Art.  i".  D«!pboNftàU  chance  du  l>«dg«t  de  l'^tM  

a*  D«p%n»P*  împ«tab!f»  sur  !*•  proltnl  dc^  cciitinc*  facal- 
iatifii  YOtM  p4i  i«a  eoQMils  geucjr^kux  

CVAMTEB  XVfl.  —  itrAnott  oBAimui. 
Fni$  d4f>enepîion  du  tùnîhkudota  directn  tt  aoftn  ta». 

CHAPITRE  XLVII*  *  Btiitis  avx  rncsminM  •  rfeiu  m  touranvrioi 
M  maam  AviptrafeMunortv  nui»  ivuctiiitt  n 


Art.  1".  RenlUes  «oz  percepttan. 
-*~^  3.  Frab  de  dislrilMtiaB  d« 

""""  3.  FraU  jinliciJirfs  ft  rondam" ""'"ons  

4.  Secours  aul  agent*  de  la  peiception,  à  leur»  ve(i%ea  «l 
olpbelî 


lo»9i5,ooo' 
538tOt6  i 


CHANTEE  ELVUL 

Â  KirOATU.......... 
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]>.     U"   1  1  (). 


MtKiinoa  ou  tUTlCU  bt  ms  mtcmbs. 


RtVOR, 


(Servtco  adimnistratif ,  dê  p«rc«ptiou  ot  d'esj^iutioa  iêa*  lea^dé^UaMoU.) 

EnrejiftremeiU  et  domaines. 


CHAPITRE  XLIX.  ^ 

Art.  i".  Traitement*  ilfi'Jif«eMifk| 
MM  9*  Kcuaise»  des  recevean  


DES  cnfriT*; 


pur  diâpitrt. 


Jr. 


par  Mnriec. 

Ir.| 


faHf«El«uni,  tic. 


6,3i0|0OO  ) 


I 


Art. 


CHiPITRB  L. —BAnuxL. 

l**,  Acbats  <1<«  papiers  pour  p.i^-ic  port*  rt  pf^nniN  i],'  cliass*. . 
%.  FraU  d'emhallago  et  d«  traiispoit  de»  impretsions..  *  * . 

~      "   mim 


l'IlMtdl*»»...^  »  

CBAPnftB  kJ.  —  bimiM  bitbum* 
Ait*  t**'.f  AiatioiM  pour  (lôt^ie  dit  papMM  limlw^t  «i diattîhi> 

lion  de»  pA»M-{K*l«. .  •••••.•....«•*•»».»...•••• 
I    1.  Fra%  de  Iwrata  dfli  dii«et«art  (  par  abonnaaMOt  )  

— —  3.  FraJ^  Je  tonriii''  *  de»  înspeclcuM  rt  WriBratrars  

— —  4.  CoatribulioDt  des  bâtiment»  «t  domaioaa  de  l'blat ,  etc. . 
— —  5.  Fnla  d'eatimation ,  d'affithaa  tl  di  vaal»  d«  ttebflBer  tt 

de  domaioea  de  l'Etat  

■    ■  $,  Dép«n»e»  relative»  aox  épaves ,  désb^rentes  et  biens  va- 
cant» k  

— >  7.  FraU  judiciaire»  •..*.. 

—  8.  Secours  ailt  vcuvp*  rt  orphclint  d'eaiployô  

9.  Dépease»  divorses  tt  accidcotcUcs.  

Timbre, 


Art.  r 


CHAPITIIE  LU.  —  mtomrsL. 

Traitetnénts  des  employé»  et  ag'-nt*  do  tout 

Atelier  giJnéral  )  ,  i;:.*  '•iL.  '^^«'^^'^ 

\       eitraok-dinairos   9|8oo 

Alt.  a.  Service  des  départ4iaeol».  —  Traitcuicut»  de»  agent»  da 

«••tgndt.  ..•••»•••••»••»••.•% 


CBAPITRE  LIIÎ.  —  MirthlhL  KT  DHPIKSEâ  AlVEliSB». 

Acfiats  do  papiers  à   timbrer  pour   la  d^ 

Art.  i".      I       bitp  45o,€oo') 

Malânal.       ]    l'r^i^  (l'oni1>.illage  et  de  transport  > 
d«  papiers  timbrés  5o,ooo  ) 


Art.  a. 
Depanaa» 
divmea. 


Fraia  de  barean  ,  d'entretien  et  de  fabrieatîoa 
k  l'atelier  général ,  et  ftai»  ili>frs.  ia,Obo'] 
Maaaaa  dépeaae»  da  iioibro  dans  le» 

 .*•••  affOOo 


10,000 


0d,060 

SS4i8oo 
99^000 

|5|O0o  y  t,OO0»|OO 

fi. 000 
a4i00o 


flo9t4oo 


457,930 


5oO(Soo 


68»ooo 
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FORÊTS. 

(8«rri«t  Mlaisiaintif  et  â«  svrrstUaac*  dâsa  1m  déparUmtaU.  j 


Art.  I*. 

ArroodittMBeoU 
fomiicn. 


GHAFITRB  UT.— 

TwîtwfU  èm  tmfkjéê  èt 

toat  gr«d«   3,f34a,M0' 

IndcronitÂ*  poar  tnvanx  tstnor- 

^      dhuirM  •  M^ootr*.  ^ 

Art.  s.  ÉMklM«lièci^.--Traitoa«ittiM*gwUd«lMlgrad«. 

CHAPITRE  LV.  —  hatAbiu. 


MOTTAn  BBS  CBSMn 


par  d»*pitr«. 


3t93otSOo' 

Alt*       FoKÎniw  •!  «rtttlfa»  êm  aMurlMoft ,  piacM ,  «!«••••  xs,5oo 
a«  ^Inu  d'akatig*  «t  d«  iafonnagn  des  coup»s  et  bail 

ploiUs  par  ^eosoaût.  (  Fraia  racoatrraUaa.  )........  4io,ooo 

—  S.    Travau  d  antratiw  at  d'aaiôUonitioB  daa  forlu   i,oio»ooo 

I%tM«d«Mlifiil^rdfloi«for«Uin.   io,5oo 


CHAPITRE  LVI.  —  dsfkxsbs  Dnrtnsr». 


Art. 


.  1*'*  Rachat  da  droits  da  pAtaraf  « ,  panaga  al  glaadëa  at 

naoMBt  daa  «aagara  .........•..••.•••..•«.«.«.. 

-^t.  Fofftiao  contriliaavaJa  l'Elit  daaa  k  riparatiaa 

chf  iaa  viciaawL»  •••••••••••••••••••.•.•*••«* 

— .  S.   Frai*  â*  tNuaaa  im  eeaaarvaismi  

—.4*    Fraia  da  toom^aa et  de  miuiona  

i,    ladrinnit^  aax  gaidaa  klaaa^  at  aaeoara  au  vaavaa  at 

orpbalina  •  

^mmmB,    Jaèm»'ni*  da  fpramier  étaUia|MMBi  •«  MM  eBcitll 

•Onim^a  I  dea  emploi*  de  faraae.  

Fraia  d'adjadicatioDa  divaraaa. .       1 50|Oco' 
_       ■  Fiaiada  paaraallaa  «Idriaalaa- 
'*        ■      caa  et  condamnatiaaa  an  ma- 
iiira  corrartionadla. ...... 

Fnia  d*i«ittac»a  et  condana- 

civila*  • .  •  •  7O1OOO 


fnia  da  caatoo- 


loatooo 


io«ooo' 

170(000 
ao,ooo 
•âe^o 

at.ooo 

6|000 

Stt|Ooo 


OOUAnS  R  OORTRIBDTKniS  IHDOUBCI». 

(tetict  adwiaillnlif  »  da  pareaplioa  al  4'fiiplailBliM 
^ÊÊ»  ka  ddparlMMBla,) 


AH.  i*. 
Sarrica 
da»  doaiati. 


CHAPITRE  LYD.  —  mtomt. 

Trailamants  das  affala  daaarvicAdministratif 
etda  p«re«pti«it»««* >•••••  h,%^Z,^oo^' 

Traitamanudasagaalad«  Mr.  U3,347,i5o 
vice  Actii  t8,ia3,5ôo  ^ 

ladaoïnitk  et  grati&aatioaa. . . .  35o»ooo 


aMA7fi5e 


3.9Maloo  ï 


it463»ooo 


#,oa3«^ 


AM>MW 
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mUmIATK»  pu  nMlCM  SX  ait  séMOMM. 


Art.  %• 
8«rrk« 

eoBtribotiona 


Art.  3. 


Art.  4> 


Art.  t*'. 

Service 


Art.  9. 
StnrÎM 
ém 

conlribatioM 
iadinelM. 


An.  3. 

Sfnric» 
de*  povdrat 
àfM. 


MO^fTAXT  DBS  CH»DtT8 


pax  diapitr*.  I  par  Mrtric«. 


REPonr  s3|347ii5o'V 

Tr.iii«meoU  dai  a«aU  et  prépoMS  d«  toal 

Truitrnicnt^  des  rrcrvctir^ .  .  .  .  IfOC^ilOO 
lDii<'aiBitM  à  dWef»  reccvatus 

M«,  «ta  

lUmÎMtau  ncaTanra  bonlialM 
al  &  divan  prrfpotfc  ms  f*- 

retUf.  


80,000  I  tB*>97t<oo 


1,700,000 

Traitanaala  daa  pr4poa4a  avs  vantaa  «t  «xpMi- 
tton*  da  poadraa   6,900' 

Indeninitci  njx'riaiaa  a«  aanric* 
(Ici  poadrcs  (ians  divertea  la» 
caliU'A  « . 

Ramiaaa  aax  enlrapoaaora  pan 
la  venta  des  pontlrf^fn  Coraa 
ot  dana  la  pa^rs  d«  Gex. .... 

Tnitemaola  am  agwaU  daa 
nufactaret  

TrailamaBla  daa  aganla  daa  ma- 

gaaÎM  da  ladHca   01 6,9oo 

TrnilrmenU  de»  agents  dn  ser- 
vice de  aarvaillaDca  da  la  cul- 
twi  SSftOOO  , 


18,600 

6,000 
4»êi4oo 


CHAPITRE  LVIII.  —  «atk»hi.. 


CoBatracliona ,  entretien  et 
da  garde  et  erobartationi.  . . 

Achat  et  antrelien  depoida,  lia- 
l«a«at  «C  «alaaailit  d« 
rean  

Fraie  da  traBaporidalooda,  pa- 
q«ato,  bdloli  «1  dabralU- 
tilloaa  

Odpanaaa  diveraea  al  iniprëvuaa. 

Fooraitano  «I  wtMàm  dtt  jfmm 
ailea,  frab  di««od« 


na  drs  L 
BOfOoo 


51,710  I 

•loal*»* 

la  garaa» 
so,ooo'  ' 


Frais  d«  ioyar,  aatralian  dai 

oatenatlea  et  fraia  de  maio* 
dVnvra  daa  aigoea  da  i^foo 

rtdaTidvOoi   16,000 

Achat  d'intlnamaets  el  d'oaM»> 
•Iles  et  remhoaraaiBeBi  de  lanr 

vateor  conaign^   70, 1 00 

Ffftia  d'enhallaga  al  d«  IrMM- 
port  et  frais  de  corraapoB- 

danca  eitraordinaire   9,000 

Reinboaraamant  du  prix  de  miaBt  das  poodftt 

li»rép^  an\  <>ntrepoli.   'tTMtT^y'  ' 

Coostructiona  et  réparatioas  de» 

inagaaIoÉi  d»  pwdwa,  ^  ..*.». .  35,ooo 

Frab  i!<^  tran^n^rt  de  pOodMM  et 

lirais  acce5Soifea.  ..•••*..•••  160,000 
Achat  d< 

aies,  «««...•••••••••••••t*  1,000 


e  poudiM  fipafaiîên  d4- 
u  ou  MovaMrt  dt'  mU 


Uisi 


56f975o 


3i,ooo 


984,000 


/ 


4ti»oio 


108»  100 


»t9»5,7i7 


da5i4i8i7 


fr. 

33t4«8*o56 


33«4a3»oô6 
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Art.  4. 
Service 


Art.  I". 
Svrvico 


Magasins 
de 


Mauu- 

ftduw. 


Magaaius 

cl 
luann- 


[Lojcn  tt  eêaltihm» 

tiOBf.  ...  I  

lEolrr'iru  ci  rcpara- 
lioQ*  d«8  Bateon- 
les  «t  da  lAobilier 

[Gages  

Salaires  

^Fournitures  diveraes 
Lojtn  #4  CMteO»* 

lions  

lEotretioo.  rôj>ara- 
«imifealachaliJM 
maehinea,  «ppa* 
nûla,  etc....... 

fG»g««..  

SaiaifM  

Fouraituw  divcnes 
'  Ealrtlim  «t  t^port- 
[     tiona  ordinaires 
des  kâlim^U* . . 
lOMttradîoafe  dm- 
velles  el 
rtfptnlioM. 


tOOiOOt' 


niitoo 

3aS,ooo 
kft,8oo 

4oiooo 


37o»<»oo 
s38«ooo 

i,i74»5oo 


ao<hOoo 


966>6oo 


6,761,900 


GHAnTilB  Ltï.  —  vénirtM  BiYmtk. 

Dëi><>nses  fixM  rtsoluot  d»  bau  on d'aboBBcaiiatl*  (Frais  d« 
loyer,  dtf  chaaffage  tl  Jtédûnm  âm  Wmis  «t  corps  de 

garde.)   838.3&OM 

lodfmnililt  de  toa»ées  et  de  dé- 
placemiÉt  dee  iaspectenx*  et 
•ous-iospectenrs  clivi»ionB«ires*  ia5|OM 
Frais  de  fo^jrrago  des  brigades  de 

cavalerie   i6,ooo 

Indemoit^*    de    rësideuce  aux. 
agents  inféricun  des  brijj.i  îes 
placée  daus  de  grandes  villes.  .  ijbtbôo 
laaemnil^  repréeeoUtiv*  à»  U 
taio  de  plombage  «t  A'astam* 

nilla^a  ,  etc.   46o»ooo 

laaomBit^  da  pmaier  <taUiMa  ^  le8t4»4oo 

ment  aux  sous-oQîcieri  adflûa 
dans  le  service  actif.  a^ooo 
llademaildè  aaa  famaM»  ^aigte 
de  concaurir  au  serviaa  das  vi- 
sites à  la  {ironticre  Zjpioo 
lodeBBÎUl  aax  employé  llailll 
et  aaoe#a  èmx  'nvm  afc  otpha- 

lins  ••  l^fOOO 

Condemnalions  et  frais  jadiciairae 
i  la  ahng»  4a  l'Eut ,  priaua 

pour  arrestations  de  frandeors, 
,    elc  • . .  •  36,ooo 


A  wrOBn«o««««ett»s  ls9iMoo 
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piaiOKATIOX  DES  9I&YICCS  ET  DKl  siriVSES. 


RïroiiT   1,914, ^oo' 


UOXTAMT  DBS  CRXfilTS 


par  chapitre. 


fr. 

5a,b47,477 


An.  a. 
Service 
(Ici 

contriluilions 
iuilixvctcs. 


An.  3. 

dcft  pouJrol 
tt  ivu. 


An.  4. 

Scfvico 
dci  tabacs. 


.Loyers  et  froîs  de  bureau   1,063,000' 

■  Indemnités  pour  frais  Je  rcccn«e- 

meiit  cl  il'in^enlaircs  ot  pour 

•crvicps  extraordinairrs  

Itidcmnités  pour  frais  do  tournées 

et  pour  entretieu  d'uo  cheval.. 
iDdemnilâ    aux  surnuméraires 

charges  de  remplir  des  itite'rim. 
Dêpoiiseï  feccideiilclles.  (  Indcm- 

tiilis  pour  prrles  de  chevaux, 

secours ,  etc.)  

Primrs  d'apurement  do  compte» 

et  frais  do  non-valeurs   i6u,ooo 

Loyers  des  magaiins  des  eutrepo- 

arors  du  tabais  et  mcuus  frai*. 
\  acalîouR  des  commissaiies  de  jvo- 

lire  pour  te  service  de  1j  garan- 
tie...  . ,  

Frais  judiciaires  

r.ontrihiilien  foncière  (Canaux).. 
Abonnemenla  pour  frais  de  loyer, 

de  bureau,  etc.,  aux  rrce\eura 

des  droits  sur  les  caiiaax  aoa- 

missioubvs.   ao,ooo 


Loyers  dés  uagasios  des  eutrcpoaeurs  de  pou- 
dres  


1  la, 000 
i,3oi,aoo 

35,000 

56,oou 


1 4o,ooo 


3o,ooo 
1 1 i^ôuo 


3,113,700 


0,id3,ioo 


a5,ovo 


Fraîa  iuhcrents  au  payement  du 

]irix  di>a  tabacs  

iIudcmntlM  et  secours  viager*  à 
des  ouvrier»  blessés  ou  devenus 

infiruK'S  

[Indciunitéa  aux  préposés  tempo- 
raires, frais  di'  vcrificatioo  d« 
culture  I  fiais  de  touruéeaot  dé- 
penses imprévues  

CHAriTf\8  LX. 


10,000 


34,000 


i3o,ooo 


  96,000 

jLTA:fccs  AECouriJUtiJia. 


An.  1*'. 
Srrvici» 
les  contributions 
indirectes. 
Art.  3. 
Servico 
dea  tabacs. 


I Frais  de  perception  des  octrois  gérés  par  l'Ad- 
,  miuisiraliou  


645,000 


Axl. 


Indemnité  aux  experts  chargés  du  daisaiaent 
des  tabacs  indigènes,  frai»  d'indication  et 
autres  frais  ù  la  charga  des  planteurs   i3o,ooo 

CHAPITRE  LXI.  —  achats  et  TAAHsroRrs  de  tabacs. 

Achats  de  tabacs  indi^oiies   8,000,000 

Achats  de  tabacs  exotiques   n,ooo,ooo 

Achata  de  cigares   3,700,000 

.Vchats  d'fcliaiitillons  de  tabacs.  .       3oo,000  )  a4,3oo,000 
Achats  de   tabacs  provenant  de 
saiaiea  ou  repris  des  débitants  , 

elc   3oo,ooo 

a.  Frais  de  transports  de  tabacs  ,  frais  acceaèoirea  aoidiu 

UaMporte  el  priioM  d'assurances   1,790,000 

A  MrOATXA..,.,  f  


775,000 


An.  1*' 

Achats 


a6,ooo»ooo 


par  service. 


fr. 

33,4a8,o56 
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SI  aw 


RBFOtT  

CHAPITRE  LXII.  —  Dipsstss  ou  SEnviCE  osa  oogaxks  km  aicsris. 
Art.  1".  PcnoDoal.   56o,Soo 


HoiTAXT  DIS  caiwm 


fm  chapitre. 


56o,Soo'î 


fr. 


p«ri 


POSTES. 

Adimnulralion  et  perception, 
CHAPITRB  UUH.  »  mMiiBL. 

'Trtitcmcnt*  àe»  agenU  det  bureaux  cublia  k  TIiAlal  dM 
pnatrs  et  dans  Paria  pour  l'exploitatioa  du  mtitm 

tif   i,565,5oo' 

I  Indamnilés  poor  travm  Utnwr*  \   l»5f  l»7$o' 

dioftirciM  d«  But...**...  .•  aG,s6o 


Art.  i". 
Servie* 
à»  Put», 

Art.  s. 


^  p.,;.  vTrailMBent*  d«t  «flents  dM  buMU  aoikiilaals 
Irotnmnn  a  rar>t>         «    _t     t    \m  r 
«t  aat        '  fnmlM  M  WÊt, 


AStfioo 


départi 


It. 


Art.  3. 
Service 

dM 


iTraît«meDU  dtt  afMlS  dt  !*>■•> 

pMlion   SatfSoo' 
TnîtMMlU  de*  agents  comp- 

Ublea   9i9lt(5oo 
.  Traitemeat»  dM  «aiploy^  d«  tout 

\    gr«d«  mm  MMpUblM   1.937,000  >  ,.315  «00  i 

Trailpnienta  dea  diatribatoon  «t  l            '  f 

Hrs  facteurs  loraax  ti  rqrm..  5|836|000 
Haute  paye  et  indemniUii  dMifiw* 

  100*000 


Art.  »•*. 
d»  Piik. 


CHAPITRB  LXIV*  —  watanu 
f  Eatrettea  «t  i«m«wI1mmoI  d«  ■Ml>ilier.  rêparatio*  dM  bâ* 

tim^nta   lo5,OOo' 

ChaciTago  et  éclairage   93|000 

[FoamitnrM  de  borMO  ,  aalairM 

des  hommea  do  peine ,  ete   llOfOOO 

I  Habillement  dM  facteur*  et  é*»  gar- 
diena  de  bareea .  dw  Aargaa» 
i  l'administra  lion  et  aux  gares 
dM  chanûaa  de  Sv  et  dea  co> 
•b4N«  dM  fadaata  1  aotiatiiitt 
renoavellemeat  dM  ImAIm  ol 

MM  dM  factaa»   70,000 

I  VlMîa  Afwn  do  awka  do  Pfetit.  •  •  86.750 
Impreasiona,  y  wp<t  H  «aOiCMlion  du  H 

I    de  poète   A4i>Soo' 

I  TiaUirM  «t  eachtto   t  l.tOO 

naaaa  à  Patbf  Fraio  da  wfartiBO  dM  IîbWm- 

fl  anx         1    poata   SOtOOO 

déparlfmentf.  f  Entretien  des  aaca  et  colliers  da 

\   MniM  dM  Iwaaas  amMaats*  80*000 

Art.  3.  j 

Service       I  Eotretica  dM  bÂtimenU  à  Cordeaux  «l  à  VfN 
dM        (  HUlM»«l«Bli«liaodMMlMmaUa.  

A  KBPOKTIK  


Art.  a. 
SarrÎM 


888.800 


d^partaMtott. 


33,*jS.r. 
88^.,i 


g6d»a8o 


i4)8>4»aooj  11^ 
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fitSICXATIOl  fis*  IXlTICIt  IT 


HlMIf. 


Cff Anrnfi  tXV.  —  «Mtcm  Mmnt. 


Art. 
Service 
d«  Pari*. 


i      Art.  9. 

Service 
eomman  •  Piitii) 

•t  au 
.  d^partenaeola. 


'Loyer*  et  cuntribuliont  des  Lureaox  do  pos(o 
ladeninilt't  aux  l>o!ki«n«  .  .  •  •  •  ft3o,ooo' 

Frai»      Ti'f^'in  aux  direclfor*   Sly5oo 

rcrlPt  et  lueaiM  frais  d«  eaiM*  des 

cuîvre  aux  T/ict^urs  18,800 

iHonorainw  des  médecins   3,ooo 

[Frai»  d«r«bplacaBMBtd*«aapIo}^al4afàaUa|«| 
Hfconn  fc  «wagnUf  à  MuatMvw  H  aipha* 

iim  i  ■••••.**••.■«■  • 

I  Fraii  é»  Unnim  al  da  voyagttas* 

Iraordinairrs  

lludeinnilé*  aax  agatiladcs  bureaux 
•nalmlanto  tar  les  eliemms  da 

f»r   aoSiSoo 

I  Frais  judiciaires  et  coiidjinna  lions 
prononcée»  contre  l'administra» 

tion  

lAcliat  de  iettrca  venant  do  l't'tran- 


daas  Paris  tt 


1 1.5,000 


8iOO» 


80,000 

iO|000 

4otOOo  ' 


.  Ah.  s. 

Sanrîca 
<Ua 

éifmtÎÊmtnu, 


Arl.jt  da  itltiat  irtnaal  dMpajra 

«l'oulre-njcr  

O^fprntes  Bccideotrllcs.  

Frais  de  l<ureau  des  intpactewa»  tl 
fraii  il'  iiJc  à  3o  dVntra  aoi  qui 
n'ont  pas  do  comiDis. 
Frait  da  r^git  et  de  loyar  da  naisoa 
daa bureaux  i  traitpiTicnt^  nies: 
Bar«aaxeonipos<fs  430,000' J 
BaraaaiaimplM..  59a.ooo  {  >»oiï.ooo 

rr3;5  <]'aitlf  cl  indemnités  de  fp^ 
vies  de  nuit  des  boroaux  simples 
t\  dea  bareavs  da  diatribnfion  , 
daa  gardicm  d'mlrrpûl»  d(?  di>- 
poches  et  dea  portier*  des  viiiaa 
de  gnerre  pour  l*aavaitBra'd«t 
portas  ■   4&0»oM 

Fr:.is  eitMordiiiair^s  |iour  lea 
I  nos  de  Beaacaira  at  de  Gui> 
I  r  y  t  t  p  >ur  les  Keax  dt  baini I 

et  ;iUtrof  Ir.ii»  

Indeiuiiitcs  aux  facteurs  ruraot 
pour  passafa  da  bacs  at  poala.. 

Imletunitv»  anx  f,'ariliri  s  IVnlre- 
p6ts  de  dé^tccLes  et  aux  boîtiers 


î  ' 


8*odo 
SfOOd 


190,000 


Transport  des  dépêches. 

CHAPiTRE  LXVI.  —  Peiisosxel. 

Transport  patf   i^îBgcs  des  aiaîtras  da  posta   180,000  1 

)Sal«iNtd««ao«fri«a(MUaa-paalasy  336,73^) 


Art.  i«. 
nsport 
taira. 


I. 


)(aMUaa-paal< 

A  ■IfOKTiB. 


UU.XTAIT  DOS  C&KOITS 


par  cbapitvt.j  iwrMrvicc. 


fr. 

i4,3a4,aoo 


i7$,3oo  \ 


586,8oo 


3,465,100 


a,7oSfOoo 


16,789,300 


fr. 

ii8«f8o.633 


118,960,633 
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AéllOXATIOl  OU  SUrtCU  BT 


Art.  a. 


Bifoat.. 

I.  (CLcmia*  ilo  fer.  j< 


Trao  sports  pu-  )  Saltint  dit 

TlMtemcnts  des  «grnts  iu  mnim  ém  p«q»€< 

iMls-poslM  cU  la  MiBclif .. . .  •  •  xs,fie»<  \ 
TnitaBtali  dct  «fraU  ik  tOTviM 
des  a^pIdbM  d«w  l«  MMtfW. 

raiiM   M,0<w 

TrdtommtsdMoi&cim  des  pa«]tie- 

bntvpostes  im  U  MaiM^   MH4m 

Solde  dos  équipages  des  paqnebota- 

postes  de  la  MoucUe. .  51,^90 
Sujtplénieot  do  solda  pour  miîm 
l;f  mer,  fonction*  tcmponi* 


■OBTAVT  DU  CaÉMa. 


par  ciwptin.  |  ptr 


I 


130,000' I 


Art.  3. 
Transport  par 
mer. 


rei,  etc. 


)  •  •  • 


jiiSo 


Art. 
Traaaport  pac 


An.  j. 
Transport  par 


Art.  S. 
Tnm^erl  par 


CHAPITRE  LXVn.^^lfATAun. 

Trait  de  chevaox  et  guidas  ,  a»86jf9M 

Supplémcot  do  prix  do  fomluife 

ou  clievaox  d«  rcnfoil ,  t  ic. .  . .  a&o,4o6 

Construction  et  «ntreticu  des  liai* 
les  ot  fourgons  ,  cl  des  voitures 

des  factours  dans  l^aris   aOO«6ld 

Fra  is  eitraordiaairm  de  traaaport 
dci  du[i«chc>9,   et  itidemail^ 

pour  cause  d'accidents.. .....  l 'jo.SSC 

Construction   et   entrctioa  des  Lureaux  ambn 

iaota  et  des  allt^gcs  , ,  70tOOP 

Frais  dff  rt'gio  de»  Inireaux  am- 

^u\aaia   110|000 

Frais  de  transport  des  d^p4cbet  ci 

des  bureaux  ambulants   191,717 

Frais  extraordinaires  du  traiiaport 

cUid^péeliet   »a  1,890  ; 

Entretian,  r^paraOoM  r«l  appranaioiwanaBla 

de  toute  nature  dca  paqnabol»- 

  100,000 

Aebat  do  «ombuUbU  at  frai»  d« 

trans|iort  de  et  rooibviitUt  à 
bord  des  paquebots.  .,«,«•.  65>OyO 
Loyers  des  bureaux  Ol  aagaaÎM 
pour  Ir- sprvieadaapaqiMboto  da 

la  Mauche.  •••»»  •••• 

Loyer*  daa  bweau  at  «agaaina 
pour  le  serv  ice  dead^plAaa daaa 
laliaditarranM...»,.».,,,,^  tl«6ia 
Vivrai.  —  Prau  da  ialiû  daa  offi> 
ciéri  et  agent*  embarqo^,  at 
rations  aux  hommes  d'équipage.  4â^44ft 
i  rai*  d'habillement  ^our  \areuse* 
at  pantalons  donna*  aux  auvÎM 

chauffc-ur»  dos  parju-  Imts  

Frais  d'irapri.t»iuu8  pour  le  »cr\ice 
daa  paquebou,  al  liaia  d'aa- 
MMa  daa  d^farU  

4  UfPtTOlax 


654 
isSoo  / 


•lifts 


ir.; 

iiS,|la.Cs| 


I74aft40 


»s4»9s87i 


1 


a,5s3,0O7 


5.iia,Sia 


aa&,3i4 


aa^MMia 


1  ^^^^^J^ 
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m 


»étMXATtOI  DCA  SIRVICSS  8X  ftM  tUUMMêU» 


Ah,  1". 

Trancpott  |»r 
tem. 


RiHwr.,««  

CHAPITRE  LXVm.  —  Difusu  dimmuu. 

f  Frais  de  nifikvt  M^itfvif  4» 

i  Iad«Mll4  tas  atllffM  è»  potto  ' 

do  cli«t«ax  aoo,ooo 

I  Subvenlioit  aiu^  iB«iln»49  MiU.  •  io4iOoo 
[Swowt  «MX  fMtiUoMt  «  kan 

veuves  et  orjibeliofi   iS^MO 

TraiiBjiciit  1  eu  vuiiur«i&,i3o,oool 

par     I  ii  ch«val..  i,6ao»ooo>  6fSlO|000 
eotr«pris«.  f  ù  pied. .  .  &60fOOOI 
Frais  eitraoïdiaairaa  deà  aarvicaa 
paratKtpritt  •  tSiOOO 


NONTAMT  OBS  CUtUlli. 


par  chapitra,     par  aervica 


6.M7. 


\ 


Art.  9. 

Transport  par 
cbanina  da  ftr. 


>  Transport  ptt  «attafriM . 


60,000 


An.  .1. 
Tiaii  sport  par 


Fraîi  d'hâpitaux  et  de  quarantaîne. 
Frais  de  rampUccmaot  d'olLciera 
tl  d'agwUt  Mcoo»  au  MarÛM 
maladr^i,  4  laan  vavvaa  ftor> 

pbelius,   

Fraia  3e  rtgia  at  4*aida  daa  ■K«nla 
de^  pinupbol»  do  la  Manrne  et 
des  dixoctaaia  daa  poalaa  «laaA  èa 
Latant ,  al  fraia  «a  banaam  dao 
ogent»  embarqué»  à  bord  des  pa- 
^aabota  da  la  cosapagnia  eoncaa» 

/    aioiiBaIi%  •  

I  Frais  de  tournées  et  de  miuii 
des  agents ,  et  frais  de  route  aox 
officiers  at  marina. .... , 
Fraia  da  pitotaga  al  d'an 

des  paquebots-postes  

Frais    d'echaogo    de  monoaiea 

étrangères  

Frais  d'arrestation    do  marins, 
pertes  e|  avaries ,  {r«is  de  Irana^ 
\    port  aeatdaatal  aida  pvrifieatioB 

de  dépêches  •••••• 

Traaaporta  par  aatrapriaa.  *••••• 


100 


31,976,711 


pa- 
caa- 

. >7,3oo  l 

aox  I 
11,300  I 


1 15,900  / 


•0,000 

leo 


60,000 


CBAPITRË  Lm.  —  ScsvixTioxa. 


8Bl>T«ntion  l  la  compagnie  conccasioiOBMiit  ^  IraUport  des  dé« 
péckea  autre  la  coolîoaal  at  la  Cotaa.  • .  •  190,000' 


t*  Sskrentiou  à  la  compngnio 

patlal  do  la  MâdiiarxaJMa.  « 


aairt  ds 


3yOO0|0oo 


2,%9o,ooo| 


L 


ToKadoUIV*PttlMi 


I 
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V*  PARTIE.  —  Rbvboorsbmbiits  bt  BBsriTimoiis, 

KON-VALBUBS,  PBIXES  BT  BSGOIf  PT88. 

CHAPITRE  LXX.  —  nsiiTiTUTiOM  et  xoi-talium  tra  Lif  cOMTUBirrioi» 
DIXBCTI8  KT  SOK  tM  TâU«  WWmÇjtm  M  tSBW  M  wèiMê» 

Aft.  t".  Contribattona  directes....  5^,ltSil4s' 

s.  DrgrèvtMMBU  pour  p«rlM  d«  matièr*  ïnpMaU*  tt  pou 

••MilvatMliM  é»  propriiUt  awmOMMit  imjfaulm»  •  •  i5*,ooo 
 3.  TtSM iiiMalM.....  •,.•.••...•«•••...  Ci,ooo 

CHAPITRE  LXXI.  —  «unoctsiMiiT»  nm  Fwwtfiti  miuw.ffi  n  MVnt. 

ArL  1*'.  Enrogistrrmcnt  et  domaiom.  ,   1,700,000' 

3.  Furt'ls   lôo.ooo 

— 4<  Cnnuibatîoos  indirectes. ..... •  ..•  110,000 

  6.  J'osl««.. ...... .•  i4iO0O 

6.  Pro^aîli  dtvtn.....  •••  >oo»ooo 

CHAPITRE  LXXII.  ^  mérèitinoii      ramvm  bi  rumèàM  » 
D*MTAii»ii.u«B,  ne.  n  ■intas  n  sovAim.  • 

Article  anirjac.  Doanoee  •..•••■••••••■••••.••«•••*•••••••*•< 


CHAPITIIS  LXXIII.      «irinTiTioiis  dc  riionrTT<(  o'ianDM.  SAiWit  nr 

COXriK&TIOIS  ATTBtloi*  À  OITIM. 

Art.  t*'.Eni«gttto«tt«al  et  dooMMM   i,9«o.om' 

*    IVir£ti  •.  •  in',oon 

_  3.  Dooanw*   •..•••.•.».«••■••>••••  l»9âo,ooo 

 4.  Co«lribvtittMisdii«clcs..,..   i,35o.oeo 

6.  Poitct..  «...  ..«   iSfOoo 

Cil  AMTr.E  LXZIV.  —  nmif  ^  vwxfonàrwt  m 
Article  HaiiiM.  Ji)o«aiie*i  •  • 


CHAPITRE  LXXV.  — 


IEfconipte  eur  le  )  . 
aToîldeeMitom-!;?°"»"f»  •/  •  •  v  •    Aoo.ooo  j 

m.lîondetdeN.'iCoatnbuliOD.wdimt».    «7.OOO  J 

  9.  Kiconiptc  Mr  Ira  droila  d*  dooenea  

  3.  Escompte  sv  ie  droit  de  fabricalioa  do  tucre  iadigine. 

—,  4.  EMOBpta  Mr  b  droit  da  fabricatlo»  dei  hihn  


1,000,000 

iâo,ooo 
19.000 


1 


a,So4.ooo 


7to.«oe 


A,7i»,ofo 


Tomdtk?* 


t.3ol.«M 


A.7iSf009 


i79»oo.ooo 


i.ftM.00 


Mb»oitS4i 


RECAPITULATION.  ^ 

]**  VAini.  Dette  pobttqM   3«S,SoS4S< 

II*  MMMM  D'étal  Ions  rt  <1<';  ''«•es  des  pouvotn  UgilUttb.  36.6  ij,  1 80 

Srrvica  gciu-ral  du  m'ioiilère. .  .••..••.•..•.••..«.....•.•   lo,iay(lU 

^*  Fraie  de  rrgie ,  d«  perception  al  d'aiploltalîaB  daa  iMpéto  at  revansa  pn- 

blîf»   i3i.^37,S4A 

V*        .    Rembonracuaenta  et  raatitatiooa t  AOB-vaieura ,  prÎBM» et  aacoaiptea   S6,io6,a4* 


Total  oAaiftAt  €91  < 


orne 


Arrêté  le  pféMnt  éttl  de  toiiMépertitîon  à  le  ioiimie  de  tix  ceat  quâ 
ne  millions  tron  cent  qoBtre-vîngt  mille  troît  cent  cmqaente-lrait  fruîee. 

Le  Ministre  secrétaire  d'état  da  ^Mnccs 

Siga<  BiBBAU. 
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Certifié  eonfimne: 
Pari5«  le  3  *  Janvier  i854t 

Le  Garde  des  Sceaux,  Ministre  Secrétaire 
d*état  aa  département  de  la  Justice, 

ABRATUCXX 


'  C0ttBdtteflit€0Uedel«BéetplMo4ttBallelfai 
muMn  de  b  Jnrtîee. 


iw|<riili,  M«lMiiMDiiwlwit 


fHmmiB  JNriauuu  «  3  iwiisr 
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BULLETIN  DES  LOLS. 

N°  120. 

Oià»  — "  Décret  impérial  qui  accorde  à  la  viUe  de  Nîmes  nn 
Entrepôt  réel  de  Marchandises  prohibées  et  non  prohibées. 

Du  11  Décembre  i853. 

fAPOLEON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
'EREGR  DES  FRANÇAIS,  à  lous  pfésents  et  à  venir,  salut, 

>ur  le  rapport  de  noire  ministre  secrétaire  d'état^u  département 
l'agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics; 

[\x\di  loi  du  27  février  i83a,  concernant  rétablissement  des  en- 
)ôt5  intérieurs; 

^ula  ipi  du  a6  juin  i835, 

\voNS  DÉCRÉTÉ  et  DECRETONS  ce  qui  siiit  : 

• 

Aitf .  '1^.  Un  entrepôt  réel  de  marchandises  prohibées  et  non 
ohibées  est  accordé  à  la  ville  de  Nîmes  (Gard),  sous  les  condi- 
ns  déterminées  par  la  loi  du  27  février  iô32. 
2.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  de  Tagri- 
ilture,  du  comiuerce  et  des  travaux  publics,  et  au  déparle- 
ent  des  finances,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne, 
;  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  11  Décembre  i853. 

*  '  Signé  NAPOLÉON. 

Par  ITmpereur  : 

lit   -      '  •  • 

Le  Ministrt  de  l'agriculture,  du  commerce 
'  et  des  travaux  publics, 

  .  _  .  Sigoé  P.  Magne. 


3.  XI*  Série. 


80 


(  itio  ) 

N*  101 5.  — •  DéCRBT  IMPERIAL  portant  nommation  de  itê»  SèmtMmÊ» 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Diea  et  It  irolonté  nationde, 
£iipiB£UR  DBS  Français,  à       |pré<f^  et  à  veDir,  salut. 

Art.       Sont  élevés  à  la  dignité  de  sénateur  : 

M.  FortQul^  mini&tr^  4q  ripstr^clion  pttbU<|aQ  et  des  caltes; 
M.  Édouard  Tlu^^r,  oonseUler  d*étot  hors  secdon ,  directeur 
général  des  postes. 

%.  Notre  miitistre  d*étit  est  chiigé  de  rexécolion  du  présent 

décret. 

Fait  M  palais  ée»  T«iieries,  le  ig  Déeei^bre  i&èd. 

Le  Minutn  délmig 
r{*  IQ16.      DiCJlJEÎ  iMPéftlAf.  sur  l'organisation   dfi  p^Tf^f^rf 

NAPOLÉON,  par  la  gràee  deDIea  et  la  'vabttté  Mtienak, 

£mpkr£ur  DBS  Framçms,  à  tolu  pr^onts  et  à  venir,  salitt. 

Vu  le  décret  du  29  mars  1809  et  les  ordonnances  des  9  mars 
1816  (1)  et  a3  avril  »8»»  %  portipt  ^^mmti^on  d«  majiias  tepé- 
rides  d'édacatton  des  orpiieuiies  de  la  Légion  d*hoiuieur; 

Considérant  qu*il  est  nécessaire  de  mettre  rorganisatioo  àa  per- 
sonnel de  la  mMioo  impériale  de  Saint^Denis  plus  en  rapport  avec 
les  disponlioQs  r^li|paw¥^s  ^  ^      de  i*înstitalioii: 

Voulant  aussi ,  par  une  élévation  du  traitement  des  dames  de  cette 
malBett,  rétribuer  leurs  serrfeas  dWe  manière  mieux  proportioiiiiée 
avec  leurs  fonolions,  sans  augmenter  les  dépenses  budgétaires; 


(1)  vu*  série.  Bail.  79,  n*  5^  sLBbIL  IL9«page  77a  (&rr«ia). 
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ir  la  proposîtioa  4%  riotm  grand  chanoelitr  de  1  ordin  inp^rial  de 

>gîon  d'honneur,  après  avoir  pria  1  aWs  du  conseil  de  Tordn^, 

TOUS  DÉCRÉTÉ  et  DÉCRÉTONS  CC  qul  Suit  : 

RT.  l*'.  Le  nombre  des  dames  dignitaires  est  réduit  à  cinq. 
.  Les  dames  dignitaires  sont  : 

^  Une  inspectrice,  qui  aura  autorité  dans  ia  maison  après 
irintendânte,  et  qui  ia  remplacera  ea  eae  d'absence  ou  de 

adie  ; 

Une  directrice  des  études  ; 

Une  économe  trésorière  ; 

Une  dépositaire  de  la  lingerie  et  de  la  roberie; 

Une  directrice  de  l'infirmerie  et  de  la  pharmacie. 

>.  Le  nombre  des  dames  de  première  classe  est  fixé  à  douze, 
elui  des  dames  de  deuxième  classe  à  trente-trois. 

[.  Le  traitement  de  Tinspectrice  est  fixé  à  deux  mille  quatre 
ts  francs  ;  le  traitement  des  quatre  autres  dignitaires  est  fixé 
iux  mille  francs. 

^e  traitement  des  dames  de  première  classe  est  fixé  à  douze 
ts  fraace ,  p\  des  dames  de  deuxième  classe  à  huit  cents 
ics. 

>.  Il  sera  pourvu  à  Texcédant  des  dépenses  résultant  de  cette 
ivelle  fixation  des  traitements,  par  le  fonds  devenu  libre  des 
plois  supprimés,  et  en  proportion  du  chiffire  provenant  des 
inctions  de  ces  emplois. 

%  jusqi;' à  ce  que  le  nombre  des  dignitaires  soit  réduit  à 
q,  les  fonctions  des  e^iplois  iQAintenus,  et  qui  deviendront 
ants,  pourront  être  remplies  par  des  dames  de  première 
sse ,  qui  porteront  les  insignes  de  l'emploi  auquel  elles  seront 
)elées ,  et  en  auront  les  attributions. 

7.  Des  arrêtés  de  notre  grand  chancelier,  pris  en  conseil  de 
dre,  détermineront  les  mesures  d'exécution  du  présent 
:ret,  et  les  modifications  à  apporter  aux  règlements  actuels, 
node  de  passage  des  dames  de  ia  deuxième  classe  à  la  pre- 
ère  classe,  et  la  répartition  entre  les  divers  services  de  ia 
ison. 

8.  Sont  supprimées  les  dispositions  des  décrets,  ordonnances 
règlamenis  contraires  au  prefteiai* 


(  1172  ) 

'9.  Notre  grand  chancelier  de  it  L^oo  d'hoaneur  «si  charge 
de  rexécttlion  du  présent  décret 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  aa  Décembre  i853. 


.  Vupoiir,re|iciitioii: 
Hmtd  CkûRceliêr, 
Signé  Doc  I»  Plaiaahgb. 


I  >• 


SigDé  MÂPOLÉOI«. 

Par  l'Empereur  : 


Certifié  conforme: 

Paris,  le  5  *  Janvier  i854« 

Le  Garde  des  Sceaax,  Ministre  Secretairê 
d*jiUttmidéftaHemini.dÊ  UJulicê, 

ABBATUCa. 


•l 


'  Cette  date  est  celle  de  U  réc^tkA  du 
su  miDiitère  de  la  Justice. 


iMP&mBBiB  inriauLB.  —  5  4aavi«r  iSbk. 
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BULLETIN  DËS  LOIS. 

N"»  121*. 


N*  1017.  '^Diem  MMPâMtÀL  qn  wtNf  w         ^i^^fMrifnMRf  ib 
la  morUm «f  du  Cohmm,powr  TesBtmoê  iBS%  §t  h  Sorvioe  MariaCt 

Ou  ai  Décembre  iS53. 

NAPOLÉON,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
ËMPBAKQA  SX8  Faamçais,  à  tous  présents  et  à  yeair,  sii.cT. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  marine  et 
des  colonies; 

Vu  rartiide  9  de  la  loi  do  8  juillet  1837  portaot  les  raDpda 
d^anrérages  de  solde  et  accessoires  de  la  solde  contmaeront  aètre 
imputés  sur  les  crédits  de  Tezerdce  courant,  et  qu'en  fin  d'eierdoe 
le  transport  en  sera  effectué  à  un  chapitre  spécial,  au  moyen  d*un 
iriremant  de  crédit  à  soumettre  à  la  sanction  légialatife  avec  la  loi  de 
lègleiBent  de  Texarcioe  npiré; 

Vu  l'article  102  de  Tordonnance  du  3i  mai  i838  (1)  portant 
règlement  sur  la  comptabilité  publique. 


Atom  ntoirf  al  séoiitost  ot  qui  ainl  : 

Abt.  P'^.  Il  eet  ouvert  au  budget  du  département  de  la  ma- 
rine et  des  colonies,  pour  Texercice  1863  et  le  Service  Marine, 
lia  chapitre  spécial  destiné  à  recevoir  iimpntation  des  dépenses 
de  solde  antérieures  à  cet  exercice.  Ce  chapitre  portera  le  n*  zxn 


*  Voyez  un  Erraia  h  la  fin  de  ce  NiunélO* 
(1)  a*  série,  Bail.  57^  a*  7437. 

a.  XI^  Sérk.  81 


Digitized  by  Google 


f  ) 

et  prendra  le  titre  de  Rappels  de  dépenses  payables  sur 
antérieures  a  i852, 

2.  Le  crédit  du  chapitre  meotionné  à  rartide  préoédesl  se 
formera,  par  compte  de  virement,  de  la  somme  de  sept  ceil 
o&xe  mille  six  cent  cinquante  francs  cinqoante<^q  oentiaMs, 
montant  des  rappels  de  solde  et  antres  dépenses  y  assimilées, 
provisoirement  acquittées  sur  les  fonds  des  chapitres  met  t  du 
budget  du  Service  Marine  pour  1802,  suivant  tableau  aiJuejLé 
au  présent  décret,  et  dont  les  résultats  se  réparliroot  comme 
il  suit  : 

Eiercice  i8i8   6,5is'33* 

— —    9i,o6S  00 

■  ■    ■    i85o.   i8st58o  i4 

■  I  ■  i8$i<....  50149309 

TofàL  ioât  «.  7ii,65o  5S 


3.  Les  crédits  aliénés  par  le  décret  dn  17  mais  iSâa  (t), 
ainsi  que  les  dépenses  imputées  aox  chapitres  suivants,  soat 
atténués  dans  les  proportions  indiquées  ci -après,  savoir  : 

CHArnsB  ni.  Officiers  militaires  et  cÎNiis. . .  •  •   €$477'  29* 

I  V.    Solde  et  bahillemeat  des  é^ifwget,  etc»  643,173  fé 


Somme  Agale.  7ii,6So 


4.  Nos  ministres  secrétaires  d  état  de  la  marine  et  des  colo- 
nies, et  des  finances,  sont  chargés,  chacan  en  oc  qui  le  con* 
cerne,  de  Texécution  du  présent  décret,  qui  sera  inséré  an 
Bulletin  des  lois  et  annexé  au  projet  de  loi  portant  règ^iement 

définitif  du  budget  des  dépenses  de  rexercîcc  i85*>. 

Fait  au  palais  des  Toileries,  le  21  Décembre  idô3. 

Signé  NAPOLÉON. 
ParrEmperear  : 

Signé  Théodore  Ducos. 


(1)  X*  iéris.  Bail.  5os,  a*  8773. 
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cjcercicc ,  des  rappels  de  dépenses  payables  sur  revues  anléneares  à  1852  qai 
littcs  sur  les  crédits  des  cliapilres  suivants,  et  dont  le  transport  au  chapitre  ixii 
tdrc  dans  le  convitc  définitif  des  dépenses  de  Vexercice  1852 ,  au  moyen  du  vire- 
r  crédits  ,  conformément  aux  di^osUions  des  orÙcUi  9  de  la  ioi  du  8  Juillet  1837 
l'ordonnance  da  31  mai  1838, 


mtmmwu  99»  eâàum 

*9  pajemenU. 


Ârliclcs. 


Officiers  êm  U  M^M.  • 

Inspection  du  nat^rid 

I      ilr  l'artillerie,  etc..  . 

Geuie  uariuine  

ingéuitura  bydrogra- 

pUos  

CoinirnSsarÛi  cUk  m»- 


(  :  o  m ptabf M  èn  attcritl 

Personnel  admioistnlif 
lies  direclioiii,  etc. . . 

Ingénieurs  d«9  ponU  cl 
cbsiiat^O»»»»  

Olficiers  d«  ssaU  


SérAIL,  MB  IXBSCIOS, 

dis  yiycineuta  effeétaés  en  iSSs* 


s58  7S 


0 


Komîpsgss 

lolanteris  ds  marias. . 
Artillerie  de  oisrioe. . . 

Gendarmerie  maritime. 
Compagnie   da  disci- 
])IifiS..  •*••••••< 

Sous-olCcisrs  st  garda» 


Si7  77 


56  60 


6,5ia  3a 


1849. 


fr*  e. 

3.199 

la  63 

I 


ao  00 
« 


1860. 


17,009  57 
357  98 
85a  iS 


58  ot 


ai,o65oo 


fr.  c. 

6,i83  lô 

101  o3 
« 

a  5  00 
9,684  39 


163,670  53 
1,078  18 
981  74 
« 


i8a,o8o  ik 


18Ô1. 


fr.  c. 

33,543  ^9 

# 

1,079  »7 

888  88 

'  1,888  48 
9,a3i  19 

si5  00 

4ii8a 

413,675  39 

37,477 
la, 688  60 

4708 
183  16 
819  73 


par 
artidas. 


5oi,^3  09 


Ir.  c         Ir.  c, 
48,it4  98 

ii3  06 
1,079  >7| 

a,i6t  33| 

1.938  48/  «M77>9 
18,916  58 

si5  o»1 

77 

4iA  3a, 

I 

600,039  3^  \ 
39,oa8  84 
i3t33o  49 
4708 


i83  16 
554  48 


843,173  a6 


7ii,65o  55 


711,660  55 


e  présent  tableau  à  la  somme  de  sept  cent  onze  mille  six  cent  cinquante  francs 
cin(|  centimes,  dont  le  montant  (Crt^dits  et  payements)  1  ni  i  (i  e  Iraubporlc  de8 
irécités  au  chapitre  Tuaii  :  Dépenses  payables  sur  revues  aiUcnaires  à  1852. 


i  31  DécemlMrd 


Lt  Mimitrê  tferêtai^ê  ii*jal  m  déparUrmt 
ie  la  mariné  tt  du  cotonic:^ 

Signé  TiiéoiK){k&  Docos. 
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N*  1018.  —  DécttET  IMPÉRIAL  qui  ovLvrc  atl  Budget  de  la  Légêm 
d'honneur  un  Crédit  suppUmentain  sur  l'exercice  £852, 

NAPOLEON»  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  Tdonté  nartonab» 
Ehpbrsur  DBS  FRANÇius ,  à  toui  présents  et  à  veoir ,  salot* 

Vu  le  décret  du  17  mars  1862  (i)  portant  fixation  du  iwdget 
général  des  dépenses  de  l'exercice  1862  ; 

Vu  la  loi  des  finances  du  19  juillet  iS36,  et  celle  du  16  mtt 

Vu  la  loi  du  4  juillet  1829  ordonnant  la  vente  de  Tétang  de 
Capeslang  pour  le  prix  en  Hre  employé  en  rentes  sur  TEtat; 

Vu  la  loi  du  39  juillet  i85o  autorisant  la  légioa  d*lMineiir  k- 
empranter  k  la  caisse  des  dépôts  une  somme  de  cent  .qoalre-TÎngt- 
qninie  mille  cinq  cent  deux  francs  cinquante  centimes»  lenbonr^ 
sable  sur  le  prix  des  terrains  de  la  rue  Barbette; 

Vu  le  décret  du  1*  février  i85a  (3)  portant  qne  l'ancienne  forme 
de  la  déooration  est  rétablie»  et  chargeant  le  grand  diaaeeKw  de 
rexécution  de  cette  disposition; 

Vu  le  décret  dn  i§  mars  i85a  (3)  portant  orne  la  valeur  des  déco- 
rations données  anx  membres  de  la  L^on  ^onnenr  londMuit  nn 
traitement  sera  imputée  sur  la  première  annuité; 

Vuiedéofet  du  9  novembre  i85a  (4)  contenant  les  mêmes  disp^ 
silions  en  ce  <pd  concerne  la  médaille  militaire; 

Vu  le  décret  dn  là  décembre  i85i  (5)  ouvrant,  pour  seeonrs  à 
donner  anx  anciens  mâitaires  de  la  Républîipie  et  de  TEmpire»  un 
crédit  de  deux  millions  sept  oentmille  francs»  sur  leqnsl  vingt  m3fe 
francs  ont  été  mis  à  la  disposition  du  grand  diancdier  de  la  Légion 
d*honneur  pour  les  frais  de  bureau  et  la  rémunération  des  employés 
de  la  commission  instituée  à  cet  effet  ; 

Considérant  que  dco  dispositions  précitées  il  est  résulté»  pour  la 
Légion  d'honneur,  des  dépenses  qui  n'ont  pu  être  prévues  au  budget 
de  i85a,  et  que  ces  dépenses,  tout  en  représentant  des  reœltes  équi- 
valentes, ont  néanmoins  besoin  d'être  régularisées; 

Sur  la  proposition  du  grand  chancelier  de  l'ordre  impérial  de  k 
Légion  d 'honneur,  et  de  Tavis  du  conseil  de  Tordre; 


(ij  X*  série,  Bull,  5o2  ,  n"  3773. 
(a)  X*  série.  Bail.  487.  n*  SSaO. 

3)  X* série»  ML  SoS»  11*3797. 

4)  z*  lérie»  Bull.  896»  n*  4899. 

5)  z*  série,  Bull.  469»  n*  a4s5. 
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ÂTOMS  oiciuÉTi  et  DÉCRiiONS  ce  qui  suit: 

Avr.  l*'.  n  est  ouvert  an  budget  de  la  Légion  dlioniietir, 

exercice  1862,  un  crédit  supplémentaire  de  deux  cent 
vingt-huit  mille  vingt-quatre  francs  soixante  et  dix-huit  cen- 
times. .  •  •  •  aa8,024^  78* 

lyplicable»  savoir  : 

Aaehapitce  xn.  Achatdareotastiir  FÉtat  (étang  deCapetlan^.  3 1 ,916'  So* 

Au  chapitre  xxv  j nouveau  chapitre).  Remboanenient  àla 

caisse  des  dépôts  (loi  de    iti^oai  78 

Au  chapitre  xxvi  (nouveau  chapitre).  Payemaot  du  prix  da 

décorations  et  médailles  versé  par  ies  titulaires   64>3l3  5o. 

Au  chapitre  x.vvii  (nouveau  chapitre).  Frais  de  bureau  et 
appointements  des  employés  de  la  commission  des  anciens  mi- 
litaires  ao,oao  00 

Au  chapitre  zx?iii  (nouveau  chapitre).  Remboursements  de 

iOBiiiiei  versées  11  charge  de  restitmîoii  et  viiceoMiit*  55o  00 

Tonub  ÉSAi... ...%....  ss6,oa4  76 

2.  Notre  ministre  d*état  et  notr»  graml  chaûeeiier  de  la 
Légion  d'honnenr  sont  chargés,  diâoiio  en  ce  qui  le  amceme» 

de  l'exécution  du  présent  décret. 

l'ait  au  palais  des  Tuiieriest  le  26  Décembre  i853« 

Sigoé  NAPOLÉON. 
'  PtrrEnpflreort 
la  Mimitn  iém, 

ACBILLB  F ODU>. 


N*  1019.  — Décret  impérial  qui  ouvre  au  Badgei  de  la  Légion 
d'honneur,  exercice  1853,  un  Crédit  de  i00,203  francs  35  centimei, 
par  suite  de  non-emploi  sur  Vexercicc  i852. 

Du  t6  Béoaabffe  i653. 

NAPOLÉON,  parla  grâce  de  Dien  et  la  Volonté  natibnale, 

Empereur  des  Français,  à  tous  présents  et  à  venir,  salut. 

Vu  le  décret  du  17  mars  i85a  (1)  portant  fixation  des  dépenses 
de  reserdoe  i85a  ; 

(1)  x'  série,  Bell.  5os ,  n*  3773. 
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Vu  ]e  décret  du  la  février  i653  (i)  ouvrant  un  crédit  eitnordi- 
iieire.de  denx  cent  soixante  et  im mille  francs,  eûn  d*assurer  le  service 
des  traîtemenU. créés  par  les  décrets  des  aa  (a)  et  a&  janvier  iSSa  (3); 

Considérant  que  le  crédit  ouvert  pour  les  décorations  k  diatrilmer 
aux  membres  de  Tordre  civil  pendant  i*exercioe  i8&a  a  laissé  un 
excédant  disponible,  mais  que  celui  de  i85S  est  insuffisant; 

Considérant  que  les  i^ayements  des  traîtemei^tsde  nouvelle  création 
ne  se  sont  élevés  quk  la  sonune  de  quatre  cent  vingt  mille  sept  cent 
quatre-vingt-selEe  francs  soixante^inq  centimes;  mais  que  celle  de 
quatre-vingt-dix  mille  deux  cent  trois  francs  trente-cinq  centimes  restée 
sans  emploi  doit  être  réclamée  dans  le  cours  de  Texercice  18  53; 

Sur  la  proposition  du  grand  chancelier  de  Tordre  impérial  de  la 
Légion  d^honncur,  et  cie  l  avis  du  conseil  de  Tordre, 

Avons  DicaÉTu  et  I'I^crétons  ce  qui  suit  : 

Art.  1".  Un  crédit  de  la  sonuiic  de  cent  mille  tleux  Ccul 
trois  francs  Irentc-ciDq  ceoliines  (  100,2 o3*^  So*")  est  ouvert  au 
budget  de  la  Légion  d'honneur  (ej^ercice  iÔ53}  par  suite  de 
non-emploi  sur  Tezerdce  1862. 

.  -  Cette  somme  est  applicable,  savoir  : 

Au  chapitre  xvii.  Décorations  aux  membres  de  l'ordre. .       io>ooo'  00^ 
Aux  cliapiUrs  xxvi  et  xwu.  Truilcnienls  créés  par  le^ 
décrets  des  22  et  aS  janvier  i8b2  et  39  février  i$à2  (4J . . .  *    90,303  35 

*    ToTU.  àoAii.  •  •  •  «   ioo,ao3  3S 

2.  La  régularisalion  de  ce  crédit  sera  proposée  au  corps 
législatif  dans  sa  procliaine  session. 

3.  Nos  ministres  d'état  et  des  finances  et  notre  grand  chan- 
celier de-la  Légion  d'iionneur  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui 
le  concerne,  de  Texécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  26  Décembre  iSâ3« 

Signé  NAPOLÉON'. 
Par  l'Empereur  : 
Xi  Ministre  des  Jiatmc^,  ,  Le  Minutrt  détat, 

Signà  ^uoàJSm  Signé  Achuab  Foou». 


li\  XI* série,  Bull.  a3,  soi. 

fj)  X*  série,  Bull.  48i,Q-35ài. 

(3)  x"  série,  Buli.  ^97,  ii*  3883. 

(4)  x«  série,  BuU.  5o2.  a'  37Ô5,' 
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1020.-  ~  DicMMT  iMPintÂL  p€fUoit  fijcûikm  ia  TMimmâ 
du  Comnoi^r^fien  i»  dkom&iv  à  la  Coar  de  eattaHoiL 

Da  3o  Décembre  i85S. 


■ 

ri 

Empbrbor  DBS  Français,  à  toas  présents  et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire  d'état 

au  clcpartomeat  de  la  justice  ; 

Va  i  ordonnance  royale  du  1 1  août  i8A3  (i),  qui  aUone  an  gref- 
fier en  chef  de  la  oonr  de  cassation  nne  sonune  de  quarante-six  mille 
francs,  à  titre  d'abonnement,  pour  son  traitement,  oeloi'  de  ses 
commis  et  expéditionnaires,  et  pour  toutes  les  fournitures  du  greffe; 

Vu  Tarticle  5  de  la  Un  du  ag  frimaire  an  ît,  en  ce  qui  concerne 
les  oommis-greflSers; 

Vu  la  loi  do  9  juin  'iS53,,  sur  les  pensions  ciriles,  , 

Avm»  niciM  el  ntoiTORS  ce  qui  suit  : 

Art.  1".  Le  traitement  des  quatre  commis -greffiers  de 
chambre  à  la  cour  de  cassation  est  fixé  à  quatre  mille  francs 
(Atooo')  pour  cbacun  d*eux;  ce  traitement  leur  sera  payé  men* 
suellement,  snr  leur  émaigement  individael,  à  compter  da 
i*'  janvier  prochain.  « 

En  conséquence,  Tabonnement  ci-dessus  passé  avec  le  gref* 
fier  en  chef  de  la  cour  est  réduit  de  quarante-six  mille  francs  à 
trente  mille  francs. 

2.  Nos  minisires  de  la  justice  et  des  finances  sont  chargés, 
chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécution  du  présent  décret, 
qui  sera  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  3o  Décembre  iô53. 

fiigné  NAPOLÉON. 
Par  l'Empereur  : 
Lê  Gêtit  d$t  êùiomx,  Mimm  Mcréain  JtélÊt 


(1)  iV  stfésft  Bell,  aoâsi  io,M* 
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Errata,  BnUetin  des  lois,  xi*  série,  n*  119,  contenant  le  tableau  de  réptr- 
Utiga,  par  subdivisioni  de  chapitre,  du  crédit  accordé,  sur  Tcxercice  i-SSi, 
pour  les  dépenses  du  ministère  des  finances,  page  11 54,  chapitre  mn-, 
colonne  du  montant  des  crédits  par  cliapitre,  au  lieu  de  I5fi0(f ,  Usez  75^00^; 
même  page,  chapitre  xixr,  tolai  de  TerUcle  e,  eu  lîeii  dt 3,(00^,  liiei  S8J$tf: 
■o  bee  £  le  même  page  (toUu  à  reporter)  et  en  lient  de  le  page  ii55 
(reportj ,  oolonne  do  montant  dee  er^tits  par  chapitre,  éjecta  Éé^^Ot^:  m 
bu  de  le  pege  ii63  (totaux  à  reporter)  et  au  haut  de  la  pa^  i&64  (npofl)« 
noatanl  det  cHdili  per  «ttele,  ijoalii 


Certifié  ooofonae  ; 
Pâlis,  k  7  *  J&vier  i854« 

Le  Gardé  dêsSceoiox,  Ministre  Sêcréiûue 
d'état  4MdépiuiÊmmUdi  la  Juiiioê, 

ABBATlîCa 


*  Cette  date  eetceHe  de  k  idcepliea  dn  BdMi 
tn«ibiaair«d«lal«ii«. 


On  »'«k)Qa«  poor  I«  BaU«tia  iêê  \oi$ ,  i  nixom  d«  9  (r&nca  jMtf  Aâ  ^  à  la  têkm  éê  l'iafCUMM 


Impbimjbjlii  iMf  iaiAU» 


y  tovier  iSS4* 
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a*  SEMESTRE  l853. 


otA.  Vè*  •ttf  tlkttys^      ii«  Mst  point  secoiBpsfn^  des  mott  (  loi  du  ;        U  daU) 

deAlIrrrrU  impérisoi. 

ts  oombrM  ^tètidé»  dê  a'  iudifuent  Ia  lërio  d**  acIu;  ctax  fricédh  d«  la  liiUn  p  indi^utut  U 
1. 


nn)A!m  d'aémînisfmtion  en  ieeond.  Voyex  Armée  de  terre  tt  de  mer. 
MiKiyrwâTiofi  da  département  da  Rhône.  M.  Vaîsse,  conseiller  d'état,  çgt 
chargé  de  cette  administration ,  n*  6 1 9  «  p.  7 1 . 

MtwisTBATiONS  Centrales.  Modifications  à  Fordonnance  du  17  décembro 
i8AAt  portant  organisation  de  i'administratioD  centrale  da  niipistère  des 
finances^  n*  981,  p.  logS. 
Dr>s-yfeTfeMWAiBEa.  y oyti  Armée  de  ierre  et  de  mer. 

.càliiE.  Règiement  sur  le^  snccnr^a^es  de  la  hanqtie  de  TAIgérîe,  n*  734, 
p.  ^97.  La  hanqae  d'Algérie  est  autorisée  à  étiblir  une  succursale  à 
OrtnVn*  735,  p.  3oa.  —  Taie  des  lettres  circulant  en  Algérie,  n*  760, 

XI*  Série.  Lois  et  décrets  impériapx*  Tome  H.  83 


p.  390.  —  Rapport  et  décret  impérial  sur  la  cal  tare  da  ootoo  en  Algérie, 
n* 854,  p.  855.  —  Décret  iinporial  mà  md  appUbibiê  al  esécutova  m 
Algérie  le  dteit  disdplÎDaira  et  péoal  da  94  mm  iS5s,  inr  le  wunm 
murciiaade,    S%i^  p.  953.  —  Al.  WUm  ett  noiniiié  dineinr  de  la 

banque  snccursale  cTOran,  n**  907,  p.  973.  —  Création  de  trota  Boveriiaa 
joaticea  de  paix  eo  Algérie,  à  5idi-bel-Abbèa»  à  Aomale  et  à  Batna,  n*  96$, 
p.  loéi^iHspoailions  sur  la  Uxe  des  iettrca  cîrcolaat  en  Algérie,  a*  fSob 

p.  1093.  Voyex  Ministhe  de  la  justice. 
AMéLiORATtON  dtt  rwiirts.  Voyez  Tnsuaufm 
Amnistie.  Voyez  Gardes  nahonales. 

AacHiTES  impériales.  Le  garde  général  des  archives  impériales  prendra  à 
l'avenir  le  titre  de  directeur  général;  fixation  de  son  traitement,  n'ôsQ,  p.  63. 
Abmée  de  terre  et  de  mer.  Rapport  à  i*Emperear  et  décret  modifiant  Tordoo* 
sanee  da  90  déeembre  i837,'vdÉttTe  eai  fiib  de  leme  attrftais eax 
nilitairea  voYageaot  iaolémenli  et  fiiaat  aor  de  oeavellea  beaaa  le  leos  daa 
indemoitia  de  tranaport,  de  route,  de  déplaeemcnt  et  de  vojage  eo  porta» 
n*  3o3«  p.  18  et  37.  —  Idceaciement  du  batailloa  d^oorrien  ^edoûnîi» 
tratioii,  et  création  de  sept  oompagnies  a*adBMnistgaat  séparément,  oT  684« 


r.  17^.  »  Création  d*un  corps  d'infirmiers  permanents  qui  fera  partie  de 
armée  de  mer,  et  arrêté  ministériel  k  ce  sujet,  n*  700,  p.  a  19.  — Dispo- 
sitions sur  Torganisation ,  le  service,  le  commandement ,  la  disciplioc,  le^ 
inspections,  les  récompenses,  les  permissions  et  les  congés  des  troupes  de 
Tadministration ,  n'  701,  p.  a 45.  —  Appel  à  factivité  de  .io,ooo  jeunes 
soldats  de  la  classe  de  i85a,  n**  807,  n.  557. —  Mode  de  recrutement  des 
adjudants  d  administration  en  second  des  hôpitaux ,  des  subsistances  et  de 
lubilleDieDl,  a*  876,  p.  gSo.  —  Fixation  dea  époques  aniS|airilas 


lieu ,  pour  la  classe  de  i8S3«  les  opérations  da  leerateoMot  felatffas  aaz 
tableaux  de  leeenaement  et  au  tirage  au  aort,  n*  873 ,  p.  965.  —  FWbuk 


tion  de  dix  nouveaux  bataillons  ^de  chasseoia  à  pied  et  de  deox  noovdlaa 
compagnies  dans  chacun  des  bataillons  de  cette  arme  actneiiement  eûstanU» 
n*  970,  p.  1074*  —  L*examen  des  tableaux  de  recensement  de  la  dasse 
de  i853  et  le  tirage  au  sort  commenceront  le  a  mars  i85i,  n*  971, 
p.  1079.  — Augmentation  du  nombre  des  aidea-vétérinaires  de  secc«de 
classe*  n*  975 ,  p.  1082. — Rapport  et  décret  impérial  sur  un  nouveau  mode 
de  blanchissage  du  linge  de  la  troupe,  n*997t  P*  m 7*  Vojes  Geadarmeriâ^ 
Légion  d'honneur. 
Aftftomuflaai^iirKS  firBrimi.  Le  dlparladieatde  UHaate  Manie 
afronoisieasent  fereatier,  n*  ioo5,  p.  1 1 39. 


on  afrondisiaasent  meauer,  n'  iood,  p. 

^01  antoiisentf  cenme  eaiigr^atios  dfa^ie 
per  ooe  aopttieore  jfkÀnÊibt  Teasociation  dea  soMora  oe  fleinteMarMr, 
exiatanlà  Buis,  rue  ârnot,  n*  63o,  p.  83;  —  cmimin  communautés  diri* 
gées  par  une  aapérieare  locale,  i  assodetioa  dea  aoBurs  de  Notre-Dame-dé- 
la-Charité,  existant  à  la  Délivrande,  commune  de  Douvres  (Calvados) , 
n'63i,  p.  85;  —  Tassociation  des  sœurs  de  Saint- Augustin,  existant  à 
Bergues  (Nord) ,  n'  657  »  p.  1 1 9  ;  —  l*association  des  sœurs  de  Notre-Dame- 
de-la-Compassion,  existant  à  Castcl-Sarrasio,  n*  669,  p.  i&5;  —  comme 
congrégation  dirigée  par  une  supérieure  générale,  Tassociation  religieuse 
daa  filles  des  Sacrés-Cœurs  de  Jésus  et  de  Marie,  établie  à  Peaugrea  (Ar- 
dèdie),  a*  678,  p.  i53;  —  caiBMe eemwnniaiiéa dBi^^ per one aop^ 
neore  locale»  faModatioa  dea  aaofa  de  Notre-Dan^^^Gièoe,  enelaBlâ 
(BMiei^Alpea),  a*  688,  p.  187;  -5  renoçlMioQ  dea  tmm  de  le 
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^  W!ÊÊÉo6^{nMXttAê'; «ristont  h  Antun  (SuAlilé-et-Loire);  n*  i  ; 

'  <—  râssodtlloiidetflçininf  Ursulincs,  eiistant  àC<n))|giiy  (Nièvre),  n*  691, 
p»  199;      eomme  coo^égatioo  dirigée  par  noe  anp^rieure  g^n^rale 

rassocîation  des  Dames  Célestincs,  existant  à  Provins  (Scinc-et-.Nfarna), 
n'  7^8,  p.  3o();  —  Tassocialion  des  sœnrs  Fid^îes-Compnîînps-dc-Jésus, 
existant  à  Paris^  et  autorisation  de  fonder  trois  établissements  de  son  ordre, 
n"  828,  p.  702;  — comme  communauté  dirigée  par  une  supérieure 
locale,  Tassociation  des  sours  de  NGtrc-Dame-<lc  la-Providonco ,  existant  à 
Upie  (Drôme) ,  n"  847  »  p.  836;  — ^ l'associatioii  des  Ursulinesdc  la  Sainte- 
Enfance^e-Jésos,  eiîslattt  à  Stint-Calais,  n*  867,  p.  865;  —  comme 
congrégation  dirigée  par  nne  snpérienre  génénde,  rassocîation  des  fillea 
do  Jérat,  établie  à  Vay^ts  (Lot)*,  n*  879,  p.  933;  —  eomme  commnnanté' 
dirigée  par  mie  supérieure  locale,  Tassodation  des  dames  Cbanoinesses  de 

.  Saini-Aagustio,  existant  à  Pari« ,  n"  887,  p.  966.  —  Approbation  des  statuts 
de  Tasaocialion  des  dames  Anglaises,  dites  de  la  Conception,  existant  à 

.  Paris,  n"  927,  p.  984.  —  Est  autorisée  comme  communauté  dirigée  par* 
une  supérieure  locale,  l'association  des  dames  Anglaises  dites  de  la  Concep- 
tion, existant  à  Paris,  n"  928,  p.  9S5;  —  comme  cont^réqation  dirigée  par 
une  supérieure  générale,  l  association  des  sœurs  du  Très-Saint-Cœur-de- 
Maric,  existant  ù  Gap,  n''  9/47  1  p.  looii;  —  l'association  des  sœurs  de 
Saint-Joseph,  existant  à  Saiot-Gervais-sur-Marc  (Hérault),  n'^gASfp.  1006. 

Sont  antorisées  comme  communautés  dirigées  par  une  supérieure 
locale,  rassocîation  des  aosnrs  de  la  Visita[tieMainte*Marie,  existant  à 
Toulouse ,  95  a ,  p*  1011  ;  —  PassocialioD  des  soeurs  Augnstines  de  Flnté» 
rieur-de>Marie,  existant  à  Montrooge  (Seine) ,  n*  953 ,  p.  101 3  ;  —  l'asso- 
ciation des  sœurs  de  la  Visitation,  existant  à  la  Gbarité-snr-Loire  (Nièvre), 
n*  954,  p.  ioi4; — Tassociation  des  religieuses  Augnstines,  existant  à 
Mozac  (Puy-de-Dôme),  u"  955,  p.  ioi5; —  comme  congrégation  dirigée 
par  une  supérieure  générale,  l'association  des  sœurs  de  Notre-l)nme-du- 
Calvaire,  existant  à  Gramal  (Lot),  n"  968,  p.  10^7;  —  l'association  des 
pauvres  sœurs  de  Saint-François-d'Assiscs,  existant  à  Avignon,  n**  989, 

£,  1102;  —  Tassocialiou  des  sœurs  de  Saint-François-d' Assises,  existant  à 
yen  «  n*  990,  p.  iio3  l'associatkMi  des  soem de  la  Dhrine  Providence, 
existant  à  Reims  (Marne) ,  n*  99 1 ,  p.  1  io5;  —  comme  communauté  diri- 
gée par  une  supérieure  locde,  Teasociation  des  smurs  Heepttaliëres  de  la 
Croix,  établie  au  Puy  (Haute-Loire),  n*  993 ,  p.  1106;  —  l'association  des 
filles  de  la  Croiji»eiislantà  Trégiiie»(C6tes-on-Nord),  993,  p.  1 107s 
—  comme  congrégation  dirigée  par  une  supérieure  générale,  l'association 
des  sœurs  du  Sacré-CflBordeJésus,  établie  à  Saint-Pierreviile  (Ârdècke)» 
n°  995 ,  p.  1 1 10. 
AfOois.  Yoyex  Coorjet  Tri^ojioiiJBjCo/oAia. 
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Bacisi  poiSûatê  imu  Approlmtlon  du  tarif  pour  la  perception  des  droits  de^ 
péage t  an  bac  étaUi  sur  la  Meuse,  conraïune  de  Ghampneuville  (Heuse),* 
a*  689,  p.  I ait  — aux  difi&rents  bacs  du  département  du  Lot^a'CôSt' 

Î).  i34;— ~  aux- bacs  et  bateaux  établis  sur  les  rivières  de  la  Garonne,  de 
a  Dordegnct  de  la  Dr^me  et  de  l'iala  dans  k^d^artemont  de  le  GironJe, 

jU*  Sém.  Im  et  décrets  impérUiiXt  Tome  IL  6a. 


Digitized  by  Google 


(  U84  ) 

(Ooab.M ,  «TWo,  p«  706;-^m]»ci  M  btlaiu  iubiîi  èkBtfkick 
rinère 4llPn>t  et  à  AuUn ,  sur  U  petite  ftfîAm4«  Ciroo  (GûtNidej.i'ftL 
p,  8tl|  — à  àes  hàc$  éiftWis  sur  la  Lom  iliorteCbtr,  doikif» 
Uaml  dt  Uir^fUIber,  n'  p.  837;  — ao  hac  êuyiivëUiR 
entre  les  oommoaii  da  GaUkv  (Lom-lafcnearc)»!  d»  U  VarttDcfMôii 
Loîre)«  o*  069,0.  loia  ;~mpMmi4'eâada  UGooibf  fiHiifBrlifiiK 
(IUe-«t-ViUiDe],      963  ,  p,  1087 1  —  à  huit  patatget  iTcta  »lno«ii 

rinèMkfibii»lliMiM,  k  TiM,  toI>Mi«  la  Vtbw^ffaÉiiifiiti. 

p.  iiâa. 

Bmqdb  ik  Fmm»  M.  Oppgrmam  m  nommé  immknm  êê  k  moBà 
da  Naoey;  ^U.  Oiiaàfii^  dinolMr  de  U  wiwigirfi  d^ArifM.i'tt. 

p.  i76|~lt  I>iWr(îèfv«dii«€liordalaMwnA 

p.  S71.  —  Aatoriiaiioa  d*étildîriinaiaecBiBal«  àltfin»»*tl>»f# 

BAWiimictfamlii»  Piywtîoat  friilifa»  4  rÉifciinwfcurd^  iufmèi^ 
Qupm  tl da  Sfoènd,  «T  94o«  p»  •170 

BtrqpBWi  dtfWf    Voyii  Dmtmm 

Bmubs.  Vojm  Dmm9i, 

Biiiinratiia  di  linft  d>  l>l>ty>>  Tam  AmIi  dbMrtaali>  wm 

Bammê*  VoyiDdaiant 

Bon  d«  Idiipr.  Voyes  C§im  immHmÊmmA^ 

BOOIMI  dl  «iîf»  Voyei  OaMMf. 

BooBMi  di  CMMMTM*  Va^M  GkMiàfiit  af  êavnw  df  csaHMivKi 
Bum/iirttfcwMi.  RdMvlio«dQlMrpMtifi«tl^f»yinàlLA^ 

la  UlM  d'dvèque  îa  pai<lîl«f  d'Adna,  wt  670,  p.  ti6|  «-^daktffii» 

ftra»raMiéCafr>ktflwdawwiiaaHira  apeitoikwa  ad  âiirptf"^ 

liiaa^a««56,p.aM. 
Baav»  d'âatiafÎMi.  PitadaaMliaa  da  tiab  ait  aaatt^^fiiigtdhkw^fr 

YmUm  «ft  da  anl  famaïa^ml  cvr^fioali  d'adlillDat  aT  «t  t ,  p.  itfr 

da  aaal  apawala.aaaf  aMiiaai  da  hgmm  d'faaaatjaa^É*  ii3,p^' 
da  f6a  Ivavala  d*îaviiitioii  «l  da  dniawl  chupaaiMMif 

dTaddîlîoii,  a*  136,  p.  7i3|— •  dacîwpianta-troii  aaanoaa de kti***' 

fialMia,  D*  o6o,  p»  loaS. 
Baïawmp  mîHlmf*  f  ayai  àrmiê  da  «m  #t  it  «mp. 
BoDaiT.  Rapport  et  décret  impérial  sur  la  répartition  par  cUpiMl»* 

crédhs do  de  Teiereice  i8Si,  n*  969,  p.  10I9. 

BuLuaiTniitîtafîoa  eaaomW.  Réception  de  la  bulle  d  iu^^iitndaaaHdf 

de  M.  Femde  pour  rétdché  de  ia  ba^dc-Icria  (GaadeloDpeji  à'P' 

p.  878» 

c 

Cvaan»  Veyei  Mimêùr$  dê  la  justice. 

CUlOT  ^aaioHîfienMat.  Antorisation  de  ia  coniolidatfon  dts  hem  vèf 
délivrée  à  la  caiaae  d amortissement,  du  1*'  janvier  ao  3o 
9f       p.  406.  mm  GrMk  aiUaerdiaairapaïur  le  ieyert  peaàatM8^>^ 
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éè  ii5S»  fuM  raïUç»  à  rUtel  de  cette  administration i  tjS, 
p.  iji, 

«1**759,  p.  ÎSo. 

OOêêML  iMia  dm  ntrlgatioD  è  percevoir  sur  le  canal  4e  Bouff^gne .    61S  » 

r.  60  ;  —  I  pereafoir  apr  les  canaux  d*nie  et  Rance ,  du  Blavet  et  Ot  Mkalae 
Brest,  n*  oi6a  p«  63.  — Prorogation  dea  droits  de  navigation  perçpa  au 
^uaes  de  Fresnes  et  dlwuy  et  sur  divers  C|aiaiii|  a*  733|  p«  996 ^-^av 
le  cane)  d'Arles  à  Bouc,  n*  icoa,  p,  i\%t» 
Caoctchodc  brut.  VoYCi  Douanes, 
Gabgaisoms  de  morue.  Vojrei  Morue. 

Cautionnements.  Di55po.sitions  relativea  aui  catilionncinM)is  des  directeurs  du 
télégraphe  et  des  chefs  du  service  téiégraphi<][ue  chargés  de  ia  perce|>tion 
des  taxes,  n*  840 ,  p*  84i. 

CafiXunck'n  iTadmen  à  du  hreveu  ninm^m,  To^  Bmgtf  iffiiMiirfoa^ 

G1WIOII8  i§  Irmti  cNmMiilioR»  ▼ojr^  Bmety  ^dvealCon.  ' 

ChunuB.CréaÂei&Mi  muséum  d'histoire  naturelle  d*ni^  âè  paUpntP* 
lo^e  en  remplacement  de  la  chaire  de  bolanl^e  faialii  H*  ^i6|  p.  iç» 

CmisjÊÈ  iê  tràfê  dt  Ckitic.  Vo^ez  Vouants, 

Gqavbbbs  it  commerce»  La  ville  de  Reiras  est  autorisée  à  dtabllf  on  biUVin 
public  de  conditionnement  dos  laines,  n*  680,  p.  iSq. 

Chambres  et  Bourses  de  commerce.  Dispositions  relatives  h  }a  contribution 
8p<^ciale  à  percevoir,  en  i853,  pour  le»  dt-pcnses  de  la  chambre  et  de  la 
h5urse  de  commerce  de  Lille ,  n*  799 ,  p.  Sa  1  ;  —  de  la  chambre  de  com- 
merce de  Saint-Quentin,  n^  800,  p«  5^2}  • —  des  chambres  de  commerce 
d*Ahheville,  d'Amiens,  de  Dijon  et Morlaix»  et  delà  chambre  #t  de  Jabouur^p 
deeoaiaiafoadeLQrient,n*  801, p.  SaS;— delà  dumiilirede  commerce  de 
'  ftNH^lf  Mip.  694  ^éé  la  fceam^emMnem  die  M«lt«  1^  8a 4 ,  p.  ^$5. 

GvimwmtflriyMliMSb.  f oyet  IMeeMlîeR. 

CuAfltnms  d  pinL  Voyei  imdf  da  imv  «I  ili  aisr. 

CHBliliia.  Voyez  Rouies. 

Chemins  de  fer.  Approbation  de  la  convention  passée,  le  99  avril  i85S, 
entre  le  minittre  dos  travaux  publics  et  ia  compagnie  concessionnaire  dû 
chemin  de  fer  de  Paris  à  Sceaux,  n*  6CG,  p.  li^i  ;  — »-  de  la  convention 
pasa^,  le  16  mai  i8S3,  antre  le  mémo  ministre  et  ia  société  des  chemins 
de  fer  de  jonction  du  RhAne  k  la  Loire,  n*  667,  p.  lis;  —  de  la  convention 
passée,  le  36  février  i855,  entre  la  mémo  ministre  et  la  compagnie  du 
fiheioui  de  de  fileimes  et  Seîol^Di^ier  à  Gray*  n' 7^7«  P*  3o7.-«#enina 
autTaoi  U  «Mnpegoia  dn  iliimiidt  te  inMa  à  J^on  joetliBia. 

tM-ili  rite»  laa  teiad»  «oiuinctipa ds  ^kummêê  Ar.iaaaa  inia 
mMa  dfa»l»aliai4t  4'èaf4aita«ifft»  aida aes  récries,  7B6,  p.  345««- 
Allocattona  affectées  à  Texécuiion  daa  paitiaa.d*  rliaoin  da  ftr  l».C«ilM 
comprises ,  1*  entra  le  Rtîf  fUlin  m  damumt,  avec  anhrendieaaeDt  anf 
Refera;  a*  Châteauronx  et  Limofaa*  •*  757,  p.  553.  Approbation  de  la 
^  convention  passée,  le  iQ  février  ]853,  pour  la  cooceayioo  du  çh^mio  de 
fer  de  Reims  à  ^^ézi^rcs  et  Charleviile,  avec  embrancUemcot  sur  3edaA,  et 
du  chemin  de  fer  de  Creil  à  Beauvais,  753,  p.  35^.-«>  Aulori^aiiofl  pour 
l'établissement  d'un  chemin  de  fer  d  embrancbemeot  entre  le  groupe  des 
houillères  de  Sorbier  et  les  chemins  de  fer  de  Lyon  à  Saiut-Êticnne,  et  de 
•  Saîni-Étieinie  A  la  Loire,  n*  769,  p.  378.  —  Approbation  de  la  conv^tio^ 
pasféa,  la  1 3  août  i853,  entio  lîa niaialio  dt  iagricoltoroi  da  odalitaaNi'tt 
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trmOX  publics  et  U  compagnie  du  cbemin  de  fer  àxx  Nord,  n*  76^  . 
p.  SgS;  —  de  la  convention  passée,  le  17  août  i853,  pour  la  concession 
d'un  chemin  de  fer  de  la  Roche  à  Auierrc,  n*  769,  p.  ?u)3;  —  delà  con- 
vention passi'c,  le  17  août  i853,  pour  la  concession  d'un  chemin  de  fer 
de  Besançon  à  Belfori,  n**  770,  p.  4o6;^de  ia  convention  passée.  Je 
17  août  1 8 53,. pour  reiëctttioii  de  chemins  de  fer  dé  Toon an  Mms  et  de 
Nantes  à  Saint^Naiaire  »  n*  7  7 1 ,  p.  it  9.»  Dispositions  relatives  «a  tcanspoct 
jpar  les  eheçiina  de  fer  des  grains  et  farines  et  des  pommes  déterre,  n*  7769 
]!.  AaS.  —  Levée  du  séquestre  du  chemin  de  fer  de  Bordeaux  à  la  TcstOt 
n*  776, p.  d37*»DiipoeitioDs  relativesà  laconcesstond*im chemin  de  (er  de 
Paris  à  Mulhouse,  avec  embranchement  sur  G)ulommiers,  d^unchemm  de 
fer  de  Nancy  h  Gray,  et  d'un  chemin  de  fer  de  Paris  à  Vincennrs,  Saint- 
Mandé  et  Saiut-Maur,  n'  806,  p.  53i.  —  Formes  suivant  lesquelles,  la 
compagnie  du  chemin  de  fer  de  Paris  à  Cherbourg  sera  f<  muc  de  faire,  vis- 
à-vis  de  l'État,  diverses  justifications  qui  lui  sont  impnst'cs  par  son  cahier 
des  charges,  n"  85a,  p.  Shk.  —  Semblables  disposiiiuns  applicables  ù.  la 
compagnie  conceuionnaire  du  chemin  de  fer  de  Mézidon  au  Mans,  SS3, 
p.  85a— Urgence  de  prendre  possession  de  terrains  non  hàlîs,  aîUiés  sv 
onatre  communes  du  département  de  la  Moselle,  pour  le  chemin  de  Ar^ 
aemhraneheaeBt  de  Mets  à  Thionville,  n*  ^ih,  p.  974  de  tamuns  non 
bâtis,  situés  sur  deux  communes  du  département  de  TEure,  pour  le  cbemin 
de  fer  de  Paris  à  Cherbourg,  n*  936»  p.  990$  —  de  diverses  parcelles  d»% 
terrains  non  bâtis,  situées  sur  six  communes  du  département  des  Landes, 
n*  987,  p.  991.  —  ProroL^nlion  des  dispositions  relatives  au  transport  des 
grains,  farines,  etc.  par  1rs  chemins  de  fer,  jusqu'au  3i  juillet  lâôât 
n"  974,  p.  1082.  Voyez  VVnatnj,  Utilité  publique, 
CilinuRGlENS.  Voyez  Marine  marcliandc. 

CiRCONSCRirTioxs  consistorialcs.  Fixation  des  circonscriptions  consistoriales  des 
églises  protestantes,  et  exécution  do  Tarticlc  4  du  diécret  du  16  macs  i66Jt  * 
n"  699,  p.  2o4. 

Clichés.  Voyez  Douanes. 

Cons  jfrovÀ.  Yeies  DMNHMf* 

CofAMBS  éUctortam»  Gonvocallon  de  collèges  éleclofUtt  ilfs  sspt  iéparti 

mentSt  n*  7ig,p.  380. 
GouicBs  et  fisaraM»  Création'  d*un  collège  eonmiuud*à  84i«iiM  (Mame), 

S.  874,  p.  9a4*— Sq»pression  dcdenxbeilrseftmîaesjliîia  idwfgft  jglavfflc 
eSaintes,dans  sqn  cfilU^n*9^pu  99t,yo^i^fcl(b^  :  • 

GnUMMB*  Bi^sîtioBS  relatives  aux  pouvoirs  disciplinaires  des  preevroars 
générauL et  gouverneurs  des  colonies  à  Tégard  des  notaires,  avoués  et  autres 
officiers  ministériels,  n*  8o3,  p.  Ssb.-^  Transfert  dans  la  ville  de  Saint- 
Pierre,  du  siéç;c  épiscopal  de  la  MarlinifM,  précédeasmeniéUUi èFerl-de- 

France,  n"  8G5,  p.  877.  Voyez  Fosics. 
CoMMEACE.  Wo'jct  Navires  de  commerce ,  TraiU$, 
CoMMis-OREPFiERs.  Voycz  Cours  cl  tribunaux. 

Commissaires  de  police.  Le  nombre  des  commissaires  de  police  de  lâ  ville  de 

Toulouse  est  porté  i\  neuf,  n"  898,  p.  971. 
Commission  départementale  de  la  Seine.  Voyez  Conseils  généraux. 

Commission  des  comptes.  Nomination  des  membres  de  la  commission  chargée 
de  Pexamen  des  comptes  rcndu^  paiç,  içs  maistres  pour  VeWI^  hJ^it 

..?:98.,f.,P84.  .         .  .  .    /..V  ... 

t 


Digitized  by  Google 


(  ti87  ) 

tmoMom  iu pUAns.  M.  Bonfa^  (de  UMeordie)  est  fMmrfptéddetttde 
dette  eemmiasion,    818,  p.  6qo.  ' 

»iniusioii  muBU  dê$  tmoaus  /Mi^2ic#.'lUpporl  et  déiM  sur  U  dëlimitalîoii  4e 
la  sone  fSrontière,  TorgeDisetioii  et  lu  attribntioiis  de  cette  oommission, 
nC  816 ,  645  ;  BI» Comiiiéf^ooiiseSBer  d'état»  est noomid nembre  de  cette 
couaibaioii,     1011,  p.  11A8. 

mammés  nX^iiauei.  Décrets  irai  aitteriseiit,  eemme  coDgrégations  dirigées 

Sar  une  eop^enre  géoérale,  la  commoiiaiité  des  daines  de  Saiote-Marie- 
e-la-Pvof]dence«  n*  668,  p.  1 30 ;  —  la  communauté  des  sœurs  de  Saiut- 
Josepb,  edstant  à  SatatRoar  (Gantd),  n*  689,  d.  1 89  ;  —  la  commuDauté 
des  eoeim  de  ielfisénoinrde-Ju-^Int-OBiir-de-Marie,  établie  à  Bloa ,  com- 
mune de  Vaadry  (Galvadce),  a*  695,  p.  1 97. — Décret  qui  reconnaît,  comme 
congrégation  dirigée  par  «ne  sopérieure  générale,  la  communauté  de  Saint 
Rocby  distant  à  Fdletin  (Creuse) ,  et  Tautorise  à  fonder,  à  Grocq  (même 
département) ,  un  étdbtissement  de  sœurs  de  son  ordre,  n*  696 ,  p.  1 99. 
Décret  qni  autorise,  comme  congrégation  dirigée  par  une  supérieure  géné- 
rale, la  communauté  des  sœors  da  Notre-Dame  établie  au  Catcau  (Nord), 
n*  789,  p.  3ii  ;  ^  le  communauté  des  sœurs  de  SaintJoseph,  existant  à 
Oolias,  commune  de  Gastelnau  (Tarn),  n*"  740 ,  p.  3 1 2.  —  La  comrauDauté 
des  religieuses  trinitaires,  à  la  Croix-Rousse,  à  Lyon  ,  est  autorisée  comme 
établissement  dépendant  de  la  congrégation  des  sœurs  Trinitaires  à  Valence 
(Dronac),  n^  741,  p.  3i3; — Est  autorisée,  comme  congrégation  dirigée  par 
une  supérieure  générale,  la  communauté  des  sœurs  de  TEnfant-Jésus,  exis- 
tant à  Reims,  n*  960,  p.  1009.  — La  communauté  des  filles  de  Notre- 
Dame,  existant  à  Orient  (Aveyron),  prendra  le  nom  de  communauté  des 
rdigieuses  Bénédictines  de  Tadoration  perpétuelle  du  Trës-Saint-Sacrement 
n*  981 ,  p.  1010.  Voyez  (usacîolioiu  religieuses,  Comjrégations ,  Sœurs, 
IHRINES.  Réunbn  de  la  commune  de  Dampierre-en-Lîgnières,  arrondisse- 
ment de  Saint-Amand  (Cher),  à  la^commuue  de  Cbézal-Benoit,  même  can- 
ton, pour  n*en  former  aucune  «eule  sous  le  nom  de  Chézal-Benott,  n*  64 1 , 

S.  98.  —  La  section  de  Fléty  eët  distraite  de  la  commune  de  Tazilly,  canton 
e  Luzy  (  Nièvre  ) ,  et  érigée  en  une  commune  distincte  kous  le  nom  de  Fléty, 
fC  643,  p.  99.  ^  La  commune  de  Noroy,  canton  de  Villers-Cottereta 
(Aisne),  porterai  Tavenir  le  nom  de  Noroy-sur-Ourcq,  n"*  796,  p.  5 12, 
HDmoRNEMENT  des  laines.  Voyez  ChAndrei  d*  cmmerce» 
•NOlicuLTiONS.  Approbation  des  statuts  de  la  congrésation  des  filles  des  Sacrés- 
CoeursHleJésus-et-de-Marie,  établie  à  Peaugres  (  ArAâie),  n**  674,  p.  iSs. 
—Modifications  aux  statuts  de  la  congrégation  des  dames  du  Sacré-Cœur- 
deJéadt  établie  à  Paris,  n*  693 ,  p.  1 95  ;     de  la  congrégation  des  sœurs  de 
SainiJoseph ,  existant  à  Bourg  (Ain),  n"*  694,  p*  196. —  Approbation  des 
statuts  de  la  congrégation  des  filles  de  Jésus,  établie  à  Vaylals  (Lot) ,  n*  878, 
P*  902  ;      delà  congrc^gation  des  sœurs  du  Sacré-Cœur-de- Jésus,  établie  à 
Saint-Pierreville  (Ardèciie),  n^  994»  p*  1109.  Voyez  Àssociatiotii  religieuses, 
Coumanatués,  Sœurs. 
*>SfattPnoir.  Voyez  Armée  de  terre  et  de 

WssOé  ^ékLi.  Dispositions  relatives  aux  vacances  dn  GenseO  d*état  pour 
i853,  n*  617,  p.  65.  —-Sont  nommés,  M.  Af^ooni^  auditeur  de 
deuxibne  classe,  n*  838,  p.  824  ; —  M.  le  comte  EugHe  Dubois,  conseiller 
«étet  km  section,  et  M.  Calrtmont  maître  des  requêtes  de  première  classe 
^  5^^»  P'  958.-—  Dispositions  concernant  les  maîtres  des  requêtes  et  les 
929»  p.  987. 
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CoKSKiJ  d€  prifecturt  {Mtmbm       Voycx  /V^rtfc  . 
CoattiLS  ie  pralhommts.  Modification  do  U  COafnHHiS  M  mm% 

pmd'hommcs  do  Nimei,     802 ,  p.  5 ad.  %  Ait^ 

^îoiJlMi^  pour  la  prrmiàre  priic  de  leur  »^on  ^  J^^fj^ 
p.  io5;  — des  coo^eiU  u.^n.Vaux  pour  i8d3,  n  6^9,  p- 
d'arrondissement  pour  ia  secuude  partie  de  lem- 


—  iê  U  commission  dcpartcmenlale  cl  murucipalc»  a 
fociUscmcnt  du  d<fparU'uicnl  de  la  Seine,  "'.,^7f  ^P•  ft^*» 

général  de  TAiii,  a*  881 ,  p.  956^7  ^"«l"»î^î  .Tt 
n*  a»i.  p.  083;— du  coni^cil  général  delà  Charente,  n  ^«^tfïUP^ 

du  conseil  général  de  U  lîautc-Vieattt,  u°  9^5,  ^  iQ^i-^i^^ 
géaérddoTtrn.n*  909.  P- 
CoHffMMTMi  indirtcies  Soyi  Douanes,  ^ 
Comunoîif.  Prt>inul«aaon  de  la  convention  de  poste  ^^^^'j^f^ 
ÉUII-Komams,  n»  6o5.  p.  1.  ^  D.spositjons  F^,^  J«~^ 
ccHiTCodontaditionoelle  de  poste  du  1 1  août  1 8^7 .  coiiciue  eatltWW 
•I  kProiM,     6i3»p.  5a.— Promulgation  de  U  oonirenuoQ  t^cj^^ 
coodue  enlw  U  France  et  la  Bavibrc ,  n«  660 ,  d.  12b  ^  —  ^J**~ 
^ttlcadUiOQ  conclue  entre  la  France  et  le  duché  de  >^»«r*J^?; 
Ib  •78;  —  Je      convenûon  consulaire  conclue  entr»  «a 
lnU^Unii  iWnque.  n*  774,  P.  4»9-      EiécuUou  de  K^^^^^T 
poste  ooncUo,  le  i"  avril  i85$,  entre  la  France  et 
V  7ft5  »*  4-7 —  Diapositîons  concrrnant  les  corre5j>ondiac«^» 
au  moAiTiUi  paqucboU  français,  soit  des  parages  de  U 
la  France  poasëde  dca  éublissemcnts  de  poste,  pour  les  Ltat^Rw*^ 
4ei ÈuU.ftomaina  pour  les  mêmes  parages,  n*  7^6,       -iî^  "TrjT 
-  -  '  lue  entre  la  France  et  1  filcctonl 


Atioa  de  la  contention  conclue  entre  la  France  et  i  filccta*  aa» 
pour  la  Mtmtàê  réciarw|ue  des  œuvres  d  cspril  cl  d'art,  n  'i^^lU^h 
il  de  U  coatenlien  de  poata  conclue  entre  la  France  et  le 
Wfiiak.,  n-  790.  p.  4S7^  -  d.  la  coavantion  couc^ue  entre 
ti  le  granWucbé  d'Oklenbourg  pour  la  «"^^J^^t" 
priélé  de.  «atret  dV^prit  et  d'art,  n-  9ii*p.  ^-^J'P^S 
fexécqiâoa  de  la  convention  de  poste  conclue,  le  ai  ddcembre  iMi,-^ 
la  France  el  le  roji««iadaiDta»hSwiieis»'^  lo^^'^n^^ 

cJnlan^  ouamn.  Application  de  U  \oi  du  7  cs^n  if^ 

^IvkyiMga  et  le  liobinagc,  à  la  coupe  des  velours  de  coton, 

totature,  au  blanchiment  et  à  Tapprèt  des  élaiea»  a°  6|9«  *M. 
CoiM  UMatjf*  Voyez  Ministre  du  f9m€êên 

CoRMi  amC  Voiti  DoMMs.    _ 

CoM  JmM   VMMi  da  U  coM  a»  coB«iei  pM»  êSUt  f 


cJSks^ÎriiaaaM.  ÉtabliBaemeal  d'un  second  joga  d  uàsti^ctioa  iijift 
loadÎMOenk  ^  IribWMd  de  prt^mlî  re  insUnca  de  Strasbourg;,  r  « 
B.  81  —  liiMm  PWW  «eiwer  la  conservation  du  mobilier  affrt*4  «* 


tica  dee  coait  et  Mummms,  a'  00a,  p.  n:».  --  •  'r-"^- "  " 
hniiiîera  des  tribaâanx  de  pre«ière  iaataace  de  Louhaas,  de  Dou^ 
BrkaeUa«  <U Die,  d'Uic^t  et  de  Cktrbeurg,  a*  7i5  »  p.  2$^  r^^^ 
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p.  3931  du  mwHihwi  d08  âvoiiéi  prti  Is  triboiul  û$  ^t^ftBolkfû ifnHiico  do 
Mftpgilliff  (Héftdil),  flP  764 ,  p.  394;  du  nombre  doi  «méi  prêt  lot 
tribitMiii  do  |tfomt>to  iOitaiieè  doGuinçamp  (Nord]  et  tEaàmï  (Ibuite»- 
Âlpes),  n*  918,  p.  975.^PM>rôgatioii  de  li  diambre  tempofdM  datri- 
bottldlpreailfcrelMaiioo  doBoMiiçon,  n*  93o,p.  988;  dv  tribunal 
de  premlOTOlnlfttee  de  Daguèf Wt  9^  9  «  P*  *  007-  — Fhoitbi  ên  mmfnkf^ 
de»  bttWofo  dtt  frfbmitl  de  première  initance  do  Moaliiie  (Àllior), 
n*  987,  p.  1  ioOé*^TvùL}ÊMï  da tuftement  dee  commif-grelBew  de  chambre 
i  li  eoof  do  eittttlen,  if  io90»  p.  1179.  Voyei  CdSues,  tfmUùn  de  Ja 

lÉuM.  To|Of  Ùâm  tmmdiÊÊmm»  Légion  nmmr,  BRniiAres. 
un  pnpMM.  Toyoi  Qfconser^lmt  Mmmkles. 

D 

icUKATTôHS.  Ratification  et  premnlgatfon  de  la  dédaradon  Bign^ea  entre  la 
France  et  le  royanme  des  ileiix-Sîciies  relativement  à  Tarrestatioa  et  à  la 
remise  des  matelots  d^ertenrs,  n*  789 ,  p.  485. 

:conATio!f.  Institution  d*une  décoration  pour  les  membres  du  chapitre  mi- 
tropoiitain  de  Paris,  n*  625,  p.  79. 

xiMiTATioNs  maritimes.  Limite  de  la  mer  À  remboucLure  du  Blavet  (Mor* 
bihan),  n*  808,  p.  56o« 
ipècHES.  Voyez  Postes, 

»  M  AINES.  Aflfectation  au  service  des  pontj  et  chaussées  du  bâtiment  militaire 
destiné  antrefois  à  servir  de  magasin  à  jpoudre  à  la  pointe  du  cap  d'Ailly 
(Scinc-Inférieure) ,  n*  707,  p.  262  -,  — d  une  parcelle  de  terrain  aux  abords 
des  ponts  de  Gé  (  Maine-et-Loire) ,  n*  902 ,  p.  97 1  ;  —  de  deux  parcelles  de 
terrain  (route  impériale,  n"  i53,  de  l'Allier),  n'  912,  p.  97 A.  — Affecta- 
tion de  deux  parcelles  de  la  forêt  domaniale  de  Sarancolin  à  l'établisse- 
ment d'une  rigole  de  dérivation  de  la  Nestc  (Hautes-Pyrénées),  n*  9i3, 
p.  974;  —  d'une  parcelle  de  terrain  au  service  du  département  de  l'agri- 
culture du  commerce  et  des  travaux  publics,  n"  91  5 ,  p.  974.  —  Conces- 
sion ù  l'État  de  la  propriété  de  rétahliâsemeut  thermal  de  Luxeuil,  n""  921» 
p.  977.  Voyez  Ministère  des  finances, 

>TATioN.  Dispositions  relatives  à  la  dotation  que  M.  le  comte De/èrmon  possède 
dans  le  département  du  Nord,  n**  676,  p.  iSd. 

►CANES.  Dispositions  relatives  à  l'imporlaiion  des  grains  et  farines  des  pos- 
sessions du  Royaume-Uni  de  la  Grande-Bertagnc  en  Europe,  n*  633,  p.  88. 
—  Suppression  du  droit  de  deux  francs  par  tonneau  à  la  sortie  des  bâtî- 
Tnents  de  mer  de  construction  française,  n**  644,  p.  102.  —  Dispositions 
relatives  à  l'importation  des  coins  gravés,  des  clichés,  des  pierres  litho- 
graphiques couvertes  de  dessins,  gravures  ou  écritures,  et  des  planches  do 
toute  sorte  gravées,  n**  65i,  p.  109.  —  Modifications  à  l'article  3  du  décret 
du  1  2  août  i85a  ,  qui  fixe  les  droits  à  percevoir  sur  certains  produits  chi- 
miques, n*  662,  p.  i34.  —  La  surtaxe  établie  par  l'article  4  de  la  loi  du 
i5  avril  1862  sur  les  importations  des  grains  et  farines  effectuées  par  tous 
navires  étrangers  cessera  d'être  perçue  jusqu^aa  3i  décembre  prochain, 
n"  664  ,  p.  139. — Dispositions  relatives  à  l'importation  des  grains,  farines, 
rix,  iégtimes  secs,  gruaux  et  pommes  de  terre,  n*  678,  p.  167.  —  Adœis- 

aioo,  en  fira&cbise  de  droit»»  des  fera  forgés  oa  foasseau^^  ou  prismes,  dea 
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fontes  mtuMm^  ete.  «qpidite  do  ille  de  Gom  mst  fo-MtèftouftteliCiè, 

'  :  n**  GS2 ,  p.  174.  "  Suppression  de»  droits  qui  se  perçoivent  à  rim^rtatioa 
des  bitumes  solides,  n"  729,  p.  290.  —  Dispositions  relatives  à  1  imporla- 
tioii  tics  minerais,  n"  768 ,  p.  4oo.  —  Fixation  provisoire  des  droits  À  l'iin- 
porlation  des  bestiaux  et  des  viandes  fraîches  cl  salées,  n°  777,  p.  428-  — 
Modincaliua  tics  droits  h  l'importation  ilu  caoutchouc  brut,  n*  779  ,  p.  iSi. 

Prorogation,  justjuau  01  juillet  i854,  du  délai  iixé  au3i  détcnd>re 
i853,  par  les  décrets  des  3  et  18  août  &853,  relatifs  à  Timportation  des 
groins  et  làrioes  et  entres  denrées  slinieiitiiKes,  n*  810,  p.  56 J#  —  Pnbi- 
bition»  jusquea  3i  juillet  i854«  de  Texportetion  des  pomiBee  4e  tcmel 
dos  légumes  secs,  n*  81 1»  p.  S62.  —  Les  bâtiments  étrangers  sent  êaà^ 
rist's  à  transporter,  par  cabotage,  de  la  Méditerranée  dans  VQeétm  etAl 
rOoéan  dans  la  Méditerranéet  les  grains  et  farines,  ris,  Uffmm  eeeiel 
pommes  de  terre,  aux  mômes  rontlilions  que  les  navires  français,  n*8i9» 
p.  690.  —  Droits  tl'entn'c  .sur  la  bourre  tic  soie,  n*  820,  p.  691 .  —  Impor- 
tation temporaire,  en  franchise  de  droits,  du  suif  brut  destiné  à  la  fabrica- 
tion lies  bougies  &ttari(|ues,  n"  83 1,  p.  709.  —  Admission,  en  franciitse 
de  droits,  tics  fromages  de  lait  de  brebis  fabriqués  en  Corse  sous  le  nom 
de  hraecioj  n°  832 ,  p.  7 10.  —  Ouverture  du  bureau  de  douanes  de  :)t)riu£ 
(Moselle)  à  rimpertation  des  grains  et  fitfines,    864,  p.  876.  —  Droits! 

Ëcrcevoir  i  Tentrée  des  houilles  et  fers  étrangers,  n*  889 ,  p.  958.  —  Éfci* 
lîssement,  au  Goumois  (Doubs) ,  d*un  bureau  de  vérificatîoii  des  boisaoss 
eq>édiées  à  Tétrauger  en  francliisc  des  droits  de  circulatîoo  et  de.consofu- 
mation ,  n"  944 ,  p.  1 00 1 .  —  Dispositions  relatives  à  Timportatioa  des  fiwias 
.aciéreuses  tic  Savoie,  n*  973,  p.  1081.  —  Admission  temponire,  ca  ira» 
cliise  de  droits,  des  chalcs  de  crêpe  de  Chine  unis,  d'origine  étrangère, 
destinés  à  être  brodés  en  France,  n*  97G,  p.  ioS3.  —  Disj>osiljons  con- 
cernant le  colon  brut  inij)orl/'  du  Royaume  Uni  de  la  Grandc-Ba  ta^oe,  cl 
dcscr.  possessions  en  Europe,  u''  looi,  p.  1  laS.  —  Il  est  accorile  à  ia  ville 
•  de  Nîmes  un  entrepôt  réel  de  marchaudisos  prohibées  et  uon  prokibtres, 

n*  ioi4tp.  1169.  Voyet  Gniîm. 
Dores.  Autorisation  de  faire  occuper,  pour  en  eflectuer  la  fiiation  et  feas»- 
mencement,  des  dunes  dans  k  oopunnae  de  Bîscaros  (Landes)»  n"  897, 
p.  970. 

E 

• 

ÉcLtisEs.  Voyez  Canaax. 

KcOLF,  de  c(LvalerU.  Réorganisation  de  l'école  de  cavalerie,  n"  87^,  p.  909. 
KcOLL  de  «lU.NiV/izc  rcJi(jinisr ,  à  Paris.  Allocation  accordée  sur  le  butl^et  de* 

cultes  pour  rentrelicn  d  uu  ccrlaiu  uambre  de  bourses  dans  cette  école, 

n*  9^6 ,  p.  1004. 

École  impériale  néciak  mlîtake.  Etablissement  d*tuie  section  de  cavalerie  tious 

celte  école,  n*  826,  p.  698. 
Égusrs  protesùmUs*  Voyez  Circonscrip^ns  comtftorûilei. 
EMPBUNT^rfc.  Voyez  ^finisCcrc  des  finanees* 
Endigdbmemt  de  la  Seine,  Voycs  Traioavue* 
£itiiepÔTS  réels.  Voyez  Douanes. 

Équipages  militairrs.  Voyez  Armée  de  terre  et  de  mer,  , 
EnRATA.  Bulletiu  70,  p.  loG,  rectification  de  la  date  de  conrocation  dtB 
^  conseils  généraux.  Voyez  i'cfratu,  p.  147.  -^JBulletili  a*  90,  p.  i3i,  «ts- 
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cic  i",  suppression  de  trois  mots.  Voyez  i  errata,  page  5 28. Bulletin 
66,  rectiucaliou  de  la  date  du  décret  impérial  relatif  aux  décorations 
étrangères,  etc.  Voyez  rer^aU,  jp.  84o.  —  Bniletiii  n*  10g,  p.  998, 
reelificatioDs  àt  sommes.  Voir  remta,  p.  iii5«  —  BnUetin  n*  119  , 
p.  ii54>  ii55.  ii63,  116&,  reedficatîoo  dans  les  diifirea.  Voir  remta, 
p.  ii8o« 

Essai.  Voyes  Ouvrages  d'or  et  J'araent.  ' 

Établissbhbiit  thermal  de  Liucuil.  Voyez  Domaines, 

Établissements  dans  l'Inde.  Voyer  Ministre  de  la  marine  'et  des  colonies. 

Établissements  religieux,  Voyes  Associatious  rtUgietàses,  ComtmuuUés,  Coagré' 

galions.  Sœurs. 
Étoffes.  Voyez  Conventions  entre  patrons  et  ouvriers, 
Évéques.  Voyez  Brefs  pontificaux. 
Exportation.  Voyez  Douanes, 

Eiposmoii  aiuiBMls  îles  heaaaS'Orti  Voyez  Exposilmn  niitWnMii 
EiPOomoK  jomwivsUs.  L'eiposiiioii  amuicUe  des  bcanz-arto  de  18S4  wt 
renvoyée  à  i855  et  réanie  à  Teipoeition  nniTenelle,'  a*  611,  p.  $o. 


FàME,  Vôyei  IXiooiiet^  GmMi»  JVoviJjaltbii* 
Pbbs  étramn,  Yoyei  Dommes, 
Yem  forg£.  Voyez  Dowuiiu, 

'FùKùB  commun  des  départements.  Répartition  du  fonds  commun  affecté  aux  dé- 
penses ordioaires  des  départements  pendant  rexercice  )854>  A*73i,  p.  293. 

FoNTF.s  aciéreuses  de  Savoie.  Voyez  Douants* 
Fontes  moulées.  Voyez  Douanes. 

Forêts  domaniales.  Voyez  Arrondissements  forestiers^  Domaines ,  l'emdns, 

FoiiTiFK. VTIONS  du  Havrc.  Voyez.  Travaux. 

Fot'iLLcs  sur  l'eniplacemeni  de  l'ancienne  ^'inive.  Voyez  Ministère  d'Ktdl. 
FiULis  de  route,  Vovez  Armée  de  tent  st  de  mer, 
FMUàMEB  ieUttlie  hrehît  de  Cane,  Voyez  Douemt, 
FàamiT.  Voyei  Gfmm,  Nwngatkiu 

G  ' 

GAftAiT^B  (fiareaa  de),  Voyes  Onragee  «fof  et  tasgeoL 

Gabdbs  BBfîsRokf.  Amnistie  poar  les  cendamnaliani  prononcées  à  «aison  d*in- 

-  fractions  an  aerriee  de  la  sprde  nationale»  n*  899  »  p.  89$. 

Gbibabiibbib.  Augmentation  de  Tefectif  de  la  conqia^e  de  gendanncrie  de 

la  Guyane  française,  n**  685,  p.  i83.  ^Augmentation  dn  nombre  des  bri- 
gades à  cbeval  de  gendarmene  affectées  à  la  sorveillanoe  des  forêts  de  la 

Couronne,  n*  687,  p.  18G. 
Gouverneurs  des  colonies.  Voyez  Colonies. 

Grains.  Tab.leau  du  prix  de  riiectulilre  de  froment,  pour  servir  do  rt^gulaleur 
aux  droits  d'importation  cl  d'exportation  des  graios  et  farines,  arrêté  le 
3i  juillet  i853,  n*  636,  p.  1 17.  —  Mêuie  tableau,  arrêté  le  3i  août  i853, 
n**  730,  p.  agi...—  Même  tableau,  arrêté  le  3o  septembre  i853,  n*  8a5» 
p.  529*  "«^ifene  ttUflMit  anrèlé.û  3i  odobvB  i8S^,  n*  83$,  p.  8b$. 
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Même  ubloâB»  arrêté  l«  ^nofvaiibro  tiS3, S90, p.0l.^'âal;^ 
H 

I 

Importations.  Voyex  Dooonfj. 
Indemnités  Je  roafe.  Voyei  Armée  de  terre  et  de  mer, 
iNPinMiEAs  permanents.  Voyei  Armét  de  terre  et  de  mer. 
iauuMâTioN.  Inbtimalion  demoaseigneurGaribaldÀ  danski 

métropolitaine  de  Paris,  d**  6sa,  p.  74* 
Instruction  primaire.  R^f:;lcIncntdéGnitif  des  recettes  etd«4l{pflièfii 

iruction  primaire  à  la  charge  des  départemeots  pour  reurae^i 

n*  94a,  p.  997. 

Intendance  militaire.  Rapport  et  décret  impérial  sur  Torganisaticn  é:  î<ra 
nel  des  coniniis  des  bureaux  de  rintenaance  raililaire,     873 .^î' 

JjlTéRiM.  L'intérim  du  ministère  dY*lat  et  de  la  maison  de  rEoj|xrf2r''î^ 
féré  au  garde  des  sceaux,  ministre  de  la  justice,  n*  75^  ,  p.  a?^-*^ 
tionde  Pintérim  du  ministère  d'état  et  de  la  maison  de  XT.mï^nz!.'^'^ 
p.  4oo.  —  L'intérim  du  ministère  des  finances  est  coaile  ^  ' 
âceaax,  taiinistre  de  la  justice,  n*  797 ,  p.  Si3.  ««CesiatioQ  de  ïvak:ii* 
niiiiatère  dee  financée»  n^  609, p.  56i. 

J 

Jonicis    paix,  Voyoa  Algétit, 

L 


Laims.  Voyat  Clumhm  iê  cùmmtrce. 

Ugioic  d^Mnnear,  Les  dispofitîona  du  décrel  da  2S  jantier  i85i  (i^^ 
et  da  oeliii  du  9  5  du  même  mois  rdatites  aa  traitemeot  de  h 
Âonneur  ne  «mt  pai  ipplicablei  Mc  eAders  généraux  ^ 
fêrre  il  de  ■MT  tfvi  Mml  pa9§éa  eit  mii  pasaérant  dans  le  csàrt  à  rji"^- 
n*  65  s ,  p.  110.^  Dispo»tiôtis  relantee  ati  trutemetit  des  o(Bcier< 
êQ  pfMiMis  i^r  rEiMperenr  Napoléeti  F*,  dans  Votêm  d«  le  1^ 
neor,  du  47  février  au  7  jaiHet  i8i5,  n*  7Jt,  p.  j8I.  —  Vino^^  ' 
erédili«n  Wdg«ldftlaLégMdlioflnair,«Mdc6  i853,n*^r  ^^ 
—  Oi^gtniaation  du  personnel  de  la  maison  ia^rkie  if  ^ 
n*  1016»  p.  1170.  —  Grédil  aiqjplémeataire  snr  Yntràte  I8i^F" 
tÊhm^mès     1018,  f.  1176.— GrMiliiir  l>eaMmcti8^F^ 
él  iiofi-«aiploî  snr  l'exercice  1 8Sf ,  n*  tût),  p.  1 1 77. 

Mm»  L'Institut  de  Frfin<*e  en  «Moriaé  à  neoêpter  le  legs  ans  1^  > 
fèr  ll«  Lmidfm,  n*  7S6,  p.  187.  kt^st^^^uriÊCcefO!^'^' 
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OMM  MOI»  TOyW  DoUâMig  iKwÎMtîOII* 

àM  «t  6oiir5M.  SoDt  ërigéf  60  fycé^»  kipAliilU  l  le  otUége  d«  Tarbes, 
°  747»  p.  3a4|'*-^i» collège  dêCaroaaiOÉm»  a*  nk%9  p.  3a6;^  1%  ool- 
^«  4»  GUiMMm,  a*        p.  ie  oolUgè  de  S«at-Quttûtin« 

r  f  33o«  —  !•  Milég*  de  Troyes«  n**  751  «  p.  33i.  â«ibttitttlioii 
.ea  «Mteet  répétiteuri  aux  bmIitm  d'étude  des  iycéet,  d*  76^,  p.  333»  — 
k>nt  ai^oiM»  à  Àodir  à  peipéMûlé,  la  ville  de  ContaaMii  dans  fon  iyeëe, 
luaty  bMRMs  entières  divisiUét  eft  trois  quarte  de  boune  etdemi-botiries, 
i""  9a7»  p»  9|6|  la  départaaiaal  de  ilndre,  dans  la  l|«éa  Impérial  da 
aiàtêHaïaiiai  fiialfa  4eini>bomrsfei ,  et  la  ville  de  ChàteaaloUt  ém  son 
^^4m  •  ^«iM  koatsaa  antîèfas  dîvisiUes  en  trois  qnaili  èê  boona  tt  an  4aini- 


t  iftf  ip*  17^1"^ ift  vîUa  da  TarbaS^  dans  son  lycée,  dixboMas 
mlièraa  Cextemat,  alla  département  des  Haalai  Pytéaéaa»  égilaiiiaiil  dana 
le  aaéaM  |yaée«  aii  hovrseS  aatièret  de  radma  nature,  n*  910,  pi  976)  ie 
MfM«MMnt  da  la  MaMlM»  dans  le  lycéa  itaipérialéaCaiiMMifiia  tani- 


M 

MM  «lyMiAi  di  Aual-iMatf»  Vafaa  idyisw  ^konMut. 

hmam  mÊÊtànnde,  hêffotî  k  rSamianf  al  ééeral  laiaUr  4  ransbaMpetteni 

daa  «yraf^aoa  à  ted  dan  Mfina  dt  asianufia»  a*  6«4i  p»  7^1  Yèyei 


m  Toyet  OaeiH^  d'affl  ^iipm. 
VayeiiMM*» 
Vayea  DsnaiM» 

(imsffiaa  des  affmm  éÊrmgémé  Véfm  Bitifti^MmiÊ^Jk  riiislrillr#  Jliirns. 


toaaaàw  ds  fayiadiaia»  da  maai  si  <f  db  gpasnaj»  oalibi,  OaiH'lMW  l'on 

'   pat  daa  danartiine&t^  dns  «bm- 
itdiapropcUtairfas»pdaraBaaaunr»  attaliaMdidarBtali  èraié- 


dattarfwpaUiaamartaaaaièfaiMiaaiSSnfirt^  p.  Hé-^ 
Ctéêit  iiyfliBiwHMfafaiattf  aaa  Éipiiiiii  da  aiaftilii  m  êê  anrmiManca 
poiirlaa8aniaMà%aiMpirlaaflMpa9alaada«lmBiatd»  Ksr^  if  1146, 
p»  >Q>>  mm,  vil  iMsat  da  arédk  an  hidgi  da  at  mialwtm  1  êmém  i9M, 
p.  g&â.^^  ViMMats  di  «vMiiaaa  kâgatdntt  «ÉaiiilN,«M(hd6a  It53, 
m*  691  «  p.  o64<  — Orédk  M^émMaii^t  w  ViMclna  i«H  «paor  féta- 
Miiiianiidaagmiilii  laalai  aaGMiata*$9é,  p^  967. Tiraaitiil  da 
apidâlaaMBlda  naaiialrtlis»  aMraiit  i8M«     9fli  p.  $90.  Yoyes 

il^Ml,als&d»M 

MnrisrAB»  iftoat  dsia  awwia  di  iBmfhuh  ÙÊifmWe ,  iWr  rwerslai  iê53, 
dTaa  «éiii  aMnatdfauBia  •p^Wbli  iw  dIptaM  ds  k  ft0Él 


i863»  iil*«M*p.  $9%  l^awHpiliai  d*aa  fli9ii«Ét  dt  crUHdn  diapiMiu 
m  »  da  lindget  da  lainSiièt u  d'Imt  tnawiai  ïWt ,    #35 ,  p.  89. 

«»>Ci41tenppléiÉ€alaiia^aariVatiiii>  iti^aatrlhdidndglaatdran-. 
màim  des  ijalrii  agMiMM»  91  moaitaMismm  èaigel  da  taHaa  %i«dc»  da 
afifti  Millliilii  A  dhwa  M»m^  É> %H,  n.  99» «Monda  dia- 
mteaï*«  feiiiilawi  aaadiai  Ha  tfapilni^»>  aadat,  êa  fcndgat  da 

vaMMÉia  idM«  dfWaaaaaMan  da  dMtt  9iM  MM9  tfdll9  IHmbi  upptiMMa 
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1 85$ ,  pour  les  dépenses  desfouules  opérées  sorren^ilaoemeaté»!*! 
Ninive,  n*  781*  p>  ^70.  —  Crédit  sopplémentairc,  sur  fexercîce  i8S3, 
pour  ks  dépenses  relatives  à  le  fôte  nttionaio  du  j  5  août  i853,  n*  787, 

A79. — Crédit  supplémentaire ,  surTcxercice  i853,  pour  romp\ /-ter  à  Vi]c 
es  Cygnes  les  bâtiments  et  magasins  destines  au  service  du  garde-racabîc 
de  la  couronne,  n*  837,  p.  701. — Crédit  extraordinaire,  ^ur  l'exercice 
.    i853 ,  pour  les  dépenses  des  travaux  nccossoires  de  la  réunion  desTuilenes 

au  Louvre,  n'86o,  p.  870.  Voyer  BuJijCi,  Ouvra(jcs  dramatiques. 
MufiSTÈEE  dts  Jinances.  Crédit  extraordinaire,  sur  Vexercicc  i853,  appiicakie 
'*  MX  dbtoemas  âdmiMstottim  èa  Sénal  et  mut  indemnités  ^det  étoaièê  m 
Gor|it  iégûlalîf,  n*  61s,  p.  Crédit  supplémentaire,  snrleiefciee 

1 85s ,  ap^oble  an  serfice  des  renies  viagères  pour  la  vieiHcaae,  nT  €7 1  • 
p.  i49«  —  Antnrisatton  d'un  virement  de  crédit  dn  diapitre  xt  aux  cha- 
pitras XI  et  XIII  ter  du  budget  de  ce  ministère ,  exercice  1855»  n*  73a» 

r*  e^S.  —  Crédit  extraordinaire,  sur  Tcxcrcice  i853,  pour  le  serricc  de 
emprunt  grec,  n"  782,  p.  /170.  — Crédit  extraordinaire  pour  la  portion 
payable  en  i853  du  prix  d'acquisition  des  in»mcubles  réurvis  au  dom-iine 
de  TEtat,  en  vertu  du  principe  de  la  dévolution  (article  3  du  sénatns-t  «u- 
sulte  du  12  décembre  i852),  n"72ii,  p.  472. —  Virement  Je  crédits  au 
budget  de  ce  ministère,  exercice  i853,u°  843,  p.  83o. — Vircmeol  de  crédit 
èa  chapitre  lxii  aux  chapîtrea  lxvi  :  et  Lvin  du  ImdM  ée  ce  mintstèm , 
eiafcioe  lêfiS^n"*  861%  p.  87i.*»Onfertnre  an  budget  de  ce  minisiire,  ponr 
l^exeroice  i859«  de  deux  chapitres  destiné»  à  recevoir  tTimputatian  des 
payements  faits  pour  rappels  d^arrérages  de  rentes  viagères  et  de  peaiieni 
qni  se  rapportent  h  des  exercices  ckwi  n*  945 ,  p.  1001.  ^Crédit»  snpplé* 
mentaîres  et  extraordinaires,  sur  Teicrcice  i853,  pour  divertes  d^poues, 
n'  q6i ,  p.  1  o33. — Virement  de  crédits  au  budget  de  ce  ministère,  expiée 
.    i853,n''  962,  p.  io35. —  Crédit  supplémentaire,  sur  l'exercice  i>)S2,ponr 
„   régularisation  des  frais  de  perception  des  octrois  gérés  par  l'administration 
des  contributions  indirectes,  n"  ioo3,  p.  1 127.  —  Virement  de  crédits  au 
.    budget  de  ce  ministbre,  exercice  i853,  n®  ioo4,  p.  1 128.  — Répartiiion, 
nar  snbdivisiens de  cbapilrcs,  du  crédit  accordé,  sur  rexercice  i8j4,  ponr 
.  les  dépenses  dn  aunistm^dia  fiaanecs,  n*  101 3,  p.  nà^,  Voyez  àèMt 

trotî^ns.  aiiifralit>  Àméê  iê  ferra  et  dg  omt i Budget,  jtfomr» 
JUtmtnàÊM  de  b  fianv.- Angmentatieo  dn  chaptre  xxni  dn  budget  de  la 
guerre,  pour  ragraudissaoMBt  de  Tenceinte  fortifiée  de  Toulon ,  et  réduction 
du  cbapitre  1X90*698,  p.  ao3.  —  Virement  de  crédita  an  budget  de  ce 
département ,  exercice  1 853 ,  n*  855,  p.  863.  —  Ouverture  au  budget  de  ce 
ministère,  pou^eiercico  i853,  d'un  cbapitre  destiné  à  recevoir  l'impata- 
tion  des  dépenses  de  solde  antérieures  à  cet  exercice,  n"  86a»  p.  833.  V<^es 
Armée  de  terre  et  de  mer.  Budget ,  Places  de  (jacrre. 
MiNiSTjknE  de  l'iiistr action  puhiit^ae  et  des  cultes.  Crédit  extraordinaire,  sor 
Texercice  i853,  pour  le  payement  de  livraisons  de  divers  ouvrages,  reçues 
par  la  biblintbèqBe  dn  iMvre,  a*  877,  p.  93a.  -~  Crédita suppiémCDlairai 
ponr  des.  créances  constaléca  snr  des  exerdoaa  dos  (Service  des  coites), 
n*  885 ,  p.  954  et  n*  886,  p.  9S6.  —  Crédits  eitmonlinairea,-  snr  reieicieB 
i854 ,  pour  construction  et  réparation  de  maisons  d'école  ,  d'égllisea  et  pM^ 
bytères,  n**  924*  p.  98 1.  Voyez  Budget ,  Instrtutmn.  primaire. 
MlXiSTàiiE  de  l'intérieur.  Crédit  supplémentaire,  snr  V  oxerctce  i85s,  appli> 

cabie  au  pqfcmeiu  des  prioiei  «ceoidé»  M»  gnadce  pèd^ 
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6d3,  p.  101.—- ÉtablissflOMDt  an  ministère  de  rintériciir  d*tme  direction 
de  sûreté  générale,  n"  64^  p*  los.-— Sappreition  du  secrétariat  géuéral  et 
de  la  direction  du  personnel,  et  réparUtMm«dB4«iii  «tiributioos  entre  le 
caUnet  et  la  direction  générale  Je  radmînîstFatioo'  intérieiire»  n*  647». 
p.  io4.^Aiigmentation  de  crédits  aUoaés  an  budget  du  ministère  derinté^ 
riear»  emcîoe  i853 ,  et  report  an  budget  du  ministère  de  ragricuHuret 
-  daeemaerce  et  des  travaux  publics,  d^unc  somme  de  i6,4'30aioo  francs 
pour  Texercice  i8&3«n*  661, p.  1 28. — Crédit  extraordinaire  pôur  lexéci^ 
tion  des  travaux  des  nouveaux  bâtiments  du  ministère  des  afTaires  étrangères, 

7x7,  p.  270. — CriMit  sm)|)b'mcntaire,  sur  l'exercice  1802, applicable  au 
chapitre  mv  i\n  imdgel  du  ministère  de  l'intérieur  (Détention  des  con- 
damnés à  plus  d'un  an),  n"  7  5  S,  p.  289.— Crédit  extraordinaire,  5ur  l'exercice 
i852,  apj)licable  à  la  remonte  des  haras  impériaux,  n°  791,  p.  5o4.  — • 
Crédit  extraordinaire ,  sur  l'exercice  1 853 ,  pour  les  frais  de  police  de 
Tagi^omération  lyonnaiiye,  n*  85 1,  p.  8iS. Crédita  sur  les  «xerdees 
i853  et  i854,  pour  subwentioiia  aux  tnmivx  d*atîlilé  cemmunafe,  entrepris 
dans  le  but  d  occuper  les  classes  onnîèrest  n*  935,  p.  g8a.  Toyes  BbwjM, 

lIlHISliai  de  la  justice.  Crédit  extraordinaire,  sur  Texercice  i853|  pourtfl* 
vaux  urgents  à  faire  à  i'bôtel  de  la  cbanoelierie,  n*  673,  p.  i5o*<^ 

Crédit  extraordinaire  pour  la  fo\irniture,  aux  cours  et  tribunaux,  df  non- 
.  veaux  sceaux,  timbres  et  cachets  à  i'nigle  impériale,  n"  718,  p.  279.— 
Crédit  supplémenlaîre  pour  nue  créance  de  l'exercice  clos  de  1849,  n"  723, 
p.  284.  —  Répartition,  par  articles,  dM  crédit  accordé  pour  les  dépenses  du 
ministère  pendant  l'année  i854»  n"*  99O,  p.  1  j  1 1.  —.'Crédit  supplémen- 
taire» sur  Tcxercice  i853,  pour  la  service  de  la  justice  en  Algérie,  n"  1000, 

MninriBB  de  la  matins  «f  dsi  osImms»  Crédit  supplémenttift»  sur  l^mereice 
i85a  •  et  annuUrticya  au  budget  dta  sséme  execdoe  d'une  somme  égale  i  te 
Gf^&lit,  n*  8&1 9  p.  828.  ^CrédUsur  Texercice  &853,  à  titre  de  report  de 
rexerace  i85a»n*843,  p.  83^—  Crédit  extraordinaire,  portant  sur  di- 
vers chapitres,  exercice  i853 ,  p.  833.  —  Virement  do  crédits  au 
budget  de  l'exercice  i853  ,  n°  84i),  p.  834.  —  Dispositions  relatives  aux 
dépendes  du  service  intérieur  des  établissements  français  de  l'Inde,  pour 
l'exercice  i854,  n*"  846,  p.  835.  —  Ouverture  au  budget  de  ce  ministère,*» 
pour  l'exercice  i853,  et  le  service  marine,  d  uu  cliapitrc  destiné  à  recevoir 
l'imputation  des  dépenses  de  solde  antérieures  à  cet  exercice,  n'  1017, 
p.  1 173.  Voyes  Armk  dt  tsrrs  sf  ds  hisr*  Budget,  Uomt. 

MoBuuna.  Voyes  Coun  et  TfUbmam, 

MoNUMiiiit»  Vmfes  SUJtmu. 

Morue.  La  déciaratioD  exigée  des  ovflna  non  pêcbeiirB,  mii  ae  rendent  sur  ' 
les  lieux  de  néche  pour  y  cbifgst  «se  o«  plusieurs  cai]gaiaeas  de  iiMnie«  ' 
pourra  être  faite  dans  tous  les  ports  étranger»  oà  il  existe  va  oonnil  on  «a  . 
ageut  consulaire  de  France,  n"  607,  p.  31. 

Mos&OM  d^kutoin  nadirtUs.  Yojes  C&eirsf, 


ISavioation.  Affranchissement  de  tout  droit  de  navigation,  jusqu  au  3i  dé-, 
cembre  i853,  les  bateaux  chargés  de  graat  et  farines,  défis,  de  pommée 
de  tem  ou  de  iégty»e»  secs,  ekatoH.i^r  \êh  ihilftti  il'ciiwiT ,  n**  783»  ' 
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Sf  fMtP^        Voym  Cûmmw^  Mênm,  Trmêêê» 

nktmmém 

NoMiliATiONS.  Voyei  ÀdmmstrtLtion  du  d^pariememt  àa  Rk&m.h^u^m, 
Commission  des  comptes,  Copmisfion  des  pétitioms,  Commas^k  M^M- 
ttfUJ  publics,  CuiiscU  d'état,  Pr^eU  et  Sûlls- Préfets,  Séna'.. 

N^MA.  Sosi  «utortiéa,  M.  Myru  (Ckedlfy)^  à  j^ubstitaer  à  t/>h  ^ 
Jfii^iP,  D*  60^,|p.  l4o; — MM.  liahêri  (Charlf  j-Eu^ène   et  i/^r; 
^i»^^),  ài^utcr  À  leur  nom  celui  de  Iksronsseamr ,  d' 6-7    li^?  - 
M.  àiichêUn  { Iduiêmû'  tiard^jin  )  ,  À  «jouter  A  5on  n«in  cëti  èt 
ifa  Coadray,     761 ,  p.  Sgi       M.  i/^6«ri  (MieikA'Edomari'' ,  1  i  rx'  r- 
Iiopi  c«lui  de  Delûgrave,  0^765,  p.  394;  —  M.  de  Pontoi  iJîr-  rrsr, 
Paid)  et  M9  ÙU mineurs  Crpritn'Frédiriê'lIenry  àe  Pontoi  *t  H-^.'^fnÊàt' 
Élie  dê  PtÊâêi»  à  ajouter  À  leur  nom  celui  de  Camus  de  R^  tit-  t'-* 

L^ay;— -M.  CocÀon  (i<'miifiM#-Pknofp#r)  et  ses  enfants  rr^^t^^^'- 
uis-Prosper,  Marie ■  Florence- IJonie ,  Marie-Élisabeth-Cétirif ,  A^^k-:^'^'- 
Itmig  Marù-lUnitt- Pélagie,  Mane'Loai^'XAvm',  et  ses  entaou  m-»^^-' 
Hfmrj^Domini^ue-Chyêostûme  et  Morie^oêepk-Loms ,  à  sukstitoer  !'>i 
celui  (le  Prévoit  n*  8o4,p.  6i8;  —  M.  fV/aru/- (Otfrfc>Édb«!«' ;  *! 
mUieor,  M.  ^n(/n^-/;(ioaiird  D«2anM  et  M.  DeUrue  [Alfetà-Hem^  iif  - 
à  l^or  nom  celui  de  B«aBinarcW5j n*  81 5,  p.  643;  —  M.  P9r^[^e^ 
à  ^oul4r  à  son  aoin  oelai  de  Jcval,  n*  8s  1,  p.  69s; —M- 
(CjUrluf)  et  ses  einq  fils,  C^rl/Y>Paai,  AUsanAre-Umu ,  ^W^'^"^' 
iêmsimi'BëgèmÊ  ék  JalM^arcel,  à  ajouter  à  leur  nom 
n*  835,  p.  711; —  M.  Canard  (Mane-Philippe  Félix)  etsonfrèr*V'  ^  ^ 
(  Piêrrt^Frmnfiê^lfrtijt  à  substituer  4  leur  nom  celui  de  GuenV  -  ^ 
p.  880 1  — •  M*  CkarUi'Àttgmtâ,  à  jovttr  A  son  nom  eelni  de  Ck^r: 

rfbn  x^U^^  Mmis*Catk£rm0,  dite  LamM,  et  M.  Charies-Étie^^f , 
^^t«r  à  Itur  nom  celui  de  Crsis^^  n*  9S1,  p.  989;  —  M  1^*^ 
(Ji0a*iBc/>(ûât.>C&crle«)  et  son  fiU  mUieiir  înnan^^  Lahsng<fyfn,ki  ^^ 
Un  mmûdmàêG&nt,  a*  979,  p.  io8o;— M.  ftyià  ^tkàimV,^ 
ûmlm kmm  mtm mim  lia  dê  Wém^  n^fSôt  1090. 


rnrr,: 


GEcTRFj  di  esprit  9t  twî,  Voyei  Cofvoeh^omi, 

niiiMMiiÉÎwiÉllili  n  ilIwiM  Tijw  VtMm 
pow  rmd  cl  la  MvqM  te  0ttmf|i  dW  cl 

Ouvrages  dramatiques,  L*autonsation  de  représenter  les  ouvrtfCfd*^ 
destinés  aux  thi^àtres  impériaux  subveotionoés  sera  désomaii 

ministre  d'état,  n*  628  ,  p.  S 2. 
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MIS  iTmw.  Voyes  Boe$* 

HJlmiak.  Exercice  aa  profil  de  rÉtat  du  ivA  de  ptchiflÉM  fa  LtW«  t 

*rur  de  Vom  (Hante-Loire) ,    SgS,  p.  qQ!!* 
ib  morifiiM.  voyez  Jfmtf rèrv  Â  tmtéim 

fiONS  ctpîbf.  RèglemcDl  d*adiiiinistratioii  pnUiqne  pour  V§àknlà&tL  de  h 
ii  do  Q  iuin  iS53,  for  les  peniionafiviles,  a* 869,  p.  88i* 
iRBS  Itthographiaaes  avec  destms.  Vojei  DoaaMf. 
.M$  dê  mmt.  Oassemeot  de  laMWvelle «Mefole  é»  Imào^èÊmW  m»* 
^6re  série  des  places  de  soerre,  n*  748,  p.  8e6i  ~  Uspasllione  Nlillfi 
ji  dassjWMHi»  des  pbaas  de  gnerwa  et  derpeUn  nAMres,  et  mr  faa  eei^ 
^tudes  imposées  à  la  propriété  autour  des  for^catioiis,  n*  780,  p.  488» 
^  Rectification  du  iaUeaa  de  dassement  de»  plaoee  de  guerre  et  autna- 
pittolanifiis  flsimebeonlappritpiéei  les  leii  Éwtei*vtaABiMkaitt«i» 
jnfiwiémeal  au  odonl  éa  10  aoAl  1688 ,  n*  88b  ,  p.  9S7. 
icms  ^ruoées.  Voyes  Anmomt. 

)S  et  mesures.  Prescription  sut  fabricants  et  marchands  do  poids  et  mesure» 
e  présenter,  dans  le  délai  de  trois  mois,  au  bureau  de  vc^rification  ^  pour 
recevoir  un  numéro  d'ordre,  les  poids,  mesures  et  instruments  de  pesage 
cufs  etd/'jà  revêtus  de  la  marque  première,  n*  653,  p. 
ICE.  Voyer  Commissaires  de  police,  Ministht  dê  t intérieur, 
(MES  de  terre.  Voyez  DQuanfS^  Novigoti/HU 
.TS.  Voyez  Travaux, 

JTS  et  chaussées.  Organisation  du  personnel  des  agents  ix&Térieurs  du  serviçe 
les  ponts  et  chaussées,  n*  798,  p.  5i3.  Voyez  Domaines. 
>OLATiON.  Rectification,  en  ce  qui  concerne  la  ville  de  Limoges,  dea  ta- 
Jeaux  de  population  annexés  au  décret  du  iQ  mai  i85ai  O*  Gas»  p»  y3t 
:n»  Voyes  UuliU pabîiqui, 

iTs  milîttdmB  IMipositionsfeliitives  â  la  défcase  des  pvrU  nûlitatres,  et«r- 
été  des  ministres  de  la  mm  «I  de  la  ssirifie  pm  Teiéfintion  df  ms 
[iapcsitbns*  n*  871,  |^  qqS. 

ws.  <ohanaa  des  àéjfkitèê  entre  falnuaeel  k  ifsatfnîMe*  la  Oials 
3upe,te  Maé^d  el  les  étahJtusawams  iwntsis  dam  l'Inde  ^  k  «oie  des 
wnm  éUUfsm»  n*  609,  p.  Sg^Tsnaa  à^esnevoir  dm  l«  folenies  ftan- 
nkei-inr.ki  diniabes  eriginssaas  en  à  dtstinatksi  des  pays  étrangers, 
t«ns|Mvtéas  p«  te  IdtfmMta  à  toflas  navignanl  nntns  ksMss  nsknkp  ni 
I  méiropole,  n*  8io,p*  48^ÉcliaQge  des  corresi  pondances  entrek  Annoa 
t  la  Guyane  française  et  les  lies  de  Saint-Pierre  et  Iliqnelon,  par  k  voie 

*  Angleterre,  n*  943 ,  p.  999*  —  Dispositions  rektives  ans  cotrespondances 
mnsportées  par  les  pamidiota  françaif  tel  k  MMtMMUHkt  «*  979t 

•  logi.  yo|es  Jd§éÙM  Commiiom. 
ni  rnH/Um*  Tojes  Phm  d$  fusrvi. 

fvoins  disciplinaires.  Voyez  Colonies. 

FF.Ts,  sous'préjets ,  secrétaires  généraux  et  membres  du  conseil  de  préfeeturi, 
domination  de  préfets,  n*  618,  p.  69;  n"  6ao,  p.  71;  n*  631,  p.  7a  ; —  de 
>ou8-préfets,  n*  6S7,  p.  91;  —  de  membres  cfe  conseils  de  préfecture, 
I*  638  »    94i  —  de  sous-préfets,  a""  689,  pt  96(*^ de  membres  damiseSi 
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èè  préfeetare,  n**  64o,  p.  96. RébUiaMBieiit  det  •ecrftaires  géoâvas 
dfti»  neef  préfectarei  deprimièro  liane»  11*716, p.  377.  Yojes  iiiâiû- 
MÎM  <bi  4ujpar<an«Rt  «h  lubdiie. 

JhKum  nm  ^^ianàti  pMes  maritimes.  Voyes  i^âMre  iê  TbiUnmr, 

ProcubbURS  généraux.  Voyez  Cohidfs, 

Produits  chmiqiiies.  VoyezlDonanes. 

Pnopnièri  littéraire.  Voyei  CoHv«na'on;. 

Paud'hommbs.  Yoyes  GDiueiif  prwCkùmmes. 

m  • 

R 

RlCAumaiff.  Voyek  ÂmiêdêlÊm  êtdêwur* 
Rmàma.  Voyot  Pmiiow  cnikt. 

RsriiAiTES  «C  MtfifMiyèrcf  povF  2b lîaZIcMr.  Vojm  C§ËmdtnÊnkti  tm,  mm 

viaghres. 
Riz.  Voyez  Dotumes,  Navigation. 

Boutes  et  Chemins.  Rectification  de  la.  route  dëpartemrntâlc  tîn  Var  n"  ao, 
de  Brignolos  à  Grasse,  n"  702»  p.  260.  —  Prolongement  de  la  route  ââp^r- 
temcnt«lc  des  Côtes-du-Nord  n*  6  jusqu'à  la  mer,  n"  703,  p.  261.  — Dé- 
classement d'une  partie  de  la  roule  départemenlaie  tle  la  Sarthc  n'  7 .  du 
Mans  à  Mayenqc^n**  706,  p.  aOi.  —  Rectiiicatioa  des  côlcs  de  Cannv, 
route  dëpartementaie  de  TOise  3,  de  Beau  vais  k  Dieppe,  n*  709,  p.  26a  ; 
—de  la  route  départementale  de  Maine-et-Loire  n*  3,  de  Segré  à  Rennes, 
711,  p.  i6s.  — ^  Oaaaement  parmi  les  routes  d^artémentalcs  d«  la 
Manche  ou  chemin  vicinal  n**  iS,.  de  Coutanccs  à  Lesiay«  et  d*une  partio  du 
chemin  n*  i4,  de  Briquebec  à  Sainte-Vère-Église,  n*  71a»  p.  263.  — 
Rectification  de  la  route  départementale  de  la  Uaute-Saône  n*"  7 ,  de  Saint* 
Loup  à  Jussey,  n"  83A  ,  p.  71 1  ;  —  de  la  route  impériale  n*  128,  de  Mon- 
tauban  à  Auch,  n"  goS,  p.  972;  —  de  la  roule  impériale  n"  ivlr),  de 
Périgueuxà  la  Rochelle,  n"  goi,  p.  972; — de  la  route  dcpartcmf  nule  du 
Gard  n"  2,  de  Bcaucairc  à  Mendc,  n"  908,  p.  973; — de  la  route  départe- 
mentale de  la  Côtc-d'Or  n"*  6,  d'Avallon  ;\  Poutailler,  n'  910,  p.  970  ; — 
de  la  route  départementale  du  Var  n*  5  «  de  Toulon  à  Barjob  et  à  Digne, 
n*  91I,  p.  973;— 'de  iar  toute  impériale  a*  i63«  de  Rennes  à  Ansers* 
n*  93s,  p.  989;  -—de  la  cftte  de  Beldiamp;  route  départementale  de  la 
Mambe  n*  o,  de  Lunéviile  à  Charmes,  n*  933,  p.  9^;  — -  de  la  routa 
départementale  des  PyrénéesOrientaies  n"  1,  de  Notro-Dame-du-Hem^de  :\ 
la  mer,  n"  934,  p.  990;—- de  la  laute  départementale  du  Rhône  n*  6,  de 
Tarare  h  Tbizy,  n**  935,  p.  990;  —  des  rampes  du  col  de  la  Penne,  route 
départemeataie  de  kDràme  n"  ô,  du  finis  au  pont  de  Beaipas,  n*  938, 
p.  991. 

S 

Sceaux.  Voyei  Ministère  de  la  justice, 

SbcrÉtaires  généraux  de  préjcctnrts.  Voyet  Préfets  rt  Sons-Préfrts. 
SÉNAT.  Nomination  do  deux  âéuateurs,  n''  ioi5,  p.  1 170.  Voyex  ifîiiâf^  des 
finances* 

Simmms.  fo^pet  jPIaoct  p$m» 

SoniMs  de  lecoara  waOnèU.  DisposiUoiis  reWtifes  à  la  doMMA  aftetée  par  les 
décrets  des  as  jaavier  et  $7  mars  a85a  ani  sociétés  de  sfronn  Mtieia* 
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is.  Autorisation  pour  la  fondation  d'un  établissement  de  iflliirs  de  Saint- 
•epb  à  Cottance  (Loire),  n*  627,  p.  81  ;  —  de  soeurs  de  Saint- Joseph 
faHieax  (Ain),  n*  668,  p.  i43;  —  d'Ursulines  du  Sacré-Cœur  à  Chcnac 
harente-Inférieure) ,  n*  686,  p.  i84      des  filles  de  la  Croix,  dites  saun 
Saint-André,  n"  692,  p.  igS;  —  de  sœurs  de  la  Croix  à  Soissons  (Aisne), 
697,  p.  301  ;  —  de  sœurs  de  la  Charité,  dites  de  Saint- Vincent -de- 
u/,  à  Viliiers-cn-Artbies  (Seine-et-Oise),      736,  p.  3o3  ;  —  de  sœurs 
la  Nativité  de  la  Sainte-Vierge  à  Pont-à-Mousson  (Mcurthe),  a'  7A2,. 
3 1 5  ;  —  de  filles  de  la  Sagesse,  aux  Essarts  (Vendée),  n"*  743  p.  3 1 6  ;  — 
filles  de  TEnfant-Jésus  à  Condé  (Nord),  n*74d,  p.  3 18;  —  de  sœurs 
l'Instruction  chrétienne  à  Abhareti  (Loire-Inférieure),  n°  745,  p.  319; 
de  sœurs  de  la  Croix  à  Pierre-Buflière  (Haute-Vienne |,  n*  817,  p.  687; 
d'une  sœur  de  la  Sainte-Famille  à  Rouvray  (Somme),  n*  8a5,  p.  696; 
de  sœurs  de  Marie-Joseph,  à  Vannes  (Morbihan), n'  858,  p.  867  ;  —  de 
jrsde  Marie-Joseph  à  Talence  (Gironde),  n*"  869,  p.  868;  —  de  filles 
la  Providence,  dites  de  Sainte-Thérèse,  à  Maubeuge  (Nord),  n'  87^, 
907; — de  sœurs  de  Saint-Joseph  à  Bclleroche  (Loire),  n*896,p.  969; 
de  sœurs  de  Notre-Dame-de-Charité-du-Bon-Pasteur  à  Saint-Omer  (Pas- 
Calais),  n*"  956,  p.  1016;  —  de  sœurs  de  Saint-Paul,  dites  de  Saint" 
mrice,  à  Dreux  (Eure-et-Loir),  n*  967  ,  p.  1018;  —  de  sœurs  de  la  Cha- 
^  dites  filles  da  Saint-Esprit,  à  la  Motte  (Côles-du-Nord),  n*  968, 
i  oao; —  de  sœurs  de  la  Miséricorde  à  Ingouville  (Seine-Inférieure),  n*'966» 
io43;  — de  quatre  établissements  de  filles  du  Saint-Esprit  à  Élahles, 
Prégomeur,  à  Binic  et  à  Plourhan  (Côtes^lu-Nord),  n"  967,  p.  io45; — • 
sœurs  de  la  Miséricorde  à  Toulouse  (Haute-Garonne),  n°  988,p.  iioi; 
de  filles  de  la  Croix,  dites  sœurs  de  Saint-André,  à  Viiliers  (Vienne), 
^98,  p.  1131  ; — de  sœurs  du  Saint-Nom-de-Jésus  à  Montrejean  (Haute- 
ronne),  n*  1006,  p.  ii3o*,  —  de  sœurs  de  Saint-Charles  À  Replonges 
n),  n*  1008,  p.  11 35; — de  sœurs  de  la  Miséricorde  à  Cellule ( Puy-de- 
oie),  n**  1009,  p.  1 137  ;^  de  sœurs  de  la  Miséricorde  à  Saint-Honoré 
line-Inférieure],  n*  io>o»  p»  1  i39.  Voy ei 4i ji?ui<iom  rtUgi/eum,  Commu- 
tés, Congréfjations, 

ES.  Autorisation  à  la  ville  de  Corfte  d'ériger  nmi  atêlue  à  la  mémoire  da 

léral  Paoli,  ïf  85o,  p.  849. 

Ts.  Voyez  Associations  rtUgiêum^  Congr^atioês,      .  .  , 
trut.  Voyez  Douanes, 

à  généndi»  Vo|jm  Minislàr$  de  l'itoinêur. 


s.  Voyei  Bacs,  Travaux. 

des  lettres.  Voyei  Algérie, 

RAPiiiE.  Voyez  Cautionnements,  Conventions, 

INS.  Urgence  de  prendre  possession  de  terrains  non  bâtis  situés  sur 
□ze  communes  du  département  de  l'Isère,  n*  710,  p.  362;  -—sur  huit 
imuncs  du  déparlement  de  TAin,  n*  737,  p.  387;  — sur  six  communes 
département  de  la  Drôme,  n**  899,  p.  971  ;  —  sur  seize  communes  du 
artement  de  la  Gironde,  n*  900,  p.  971  ;  —  sur  quatorze  communes 
iëpartement  du  Nord,  n*  901,  p.  971;  —  sur  la  commune  de  Lyon 
i6ne),  n^  906,  p.  973;  — sur  huit  communes  du  dépariemeai  de  i« 
«aev  a*  909  •  p»  973*  Vo|tt  Gumiiu  dê  Jw,  Domain. 
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Tnàirm  impérwnm.  Toyci  Ommjm  éwmÊêfÊÊÊ» 
Timnii.  ywjf^t  Miniithe  de  la  jnsiicê, 

TiatMB.  Sùjêt  CùiHnthni  mtP$  pairùns  et  ommin. 
TOIIBIA0  di  CËmpneur,  V<rfei  Ministère  d'état, 

TBàffAfc  PMMiIgttion  du  trai«é  d'amitié,  de  CtaUMP» «1 4t infti*. 
Mtlo  entrf  U  PMce  et  le  Cbili ,  h*  68 1 ,  p.  1 6 1 . 

TmMàvx.  DÎÊpOÊMomB  rtUihu  am  roriifioKliooe  do  HtTrc,B*7»,^ilu 
CoBtlfMSloii  Mir  u  Mne ,  en^rc  les 
fmH  tee  aoeolA  m  wduc  du  ehnaia  de  fer  de  cetnttire  Je  IVn.potf'k 
petieg^te  f«itlirM  et  dt%  piétom,  et  i^gleoifnt  ètt  ttnf  écteii 
plife,  11*761  «  p.  *S^t.«^Cetifl(ruetion  d*u'D  pont  fi  te  torU  Sciée,  itev 
Maintièe,  ei  iiiliMl  du  tarif  deé  droîu  de  péege «  n*  77S,  ^  !  ^. 
lerititlM  dti  Intatfs  dted%ii«ttieet  de  U  Seine  flUtfîiîme .    85^p.  711. 
~DlipowUeai  relelivii  aux  IbltHreationi  du  Havre,  n*  863,  p.  (74.*- 
Beeonitnieiiott  du  fioM  d^s  Carmps ,  à  là  FliclM  (tertke),    9»9«  pufTt^ 
Vefw  ÈÊwiêihrtt,  Ihutés,  Vtiliié  pMfÊê^ 

Tnimiâci.  Voyex  Coeii  rf  YrtèeuMiJi, 

U 

UmnrÉ  pa6flf«».  8m  déctaréa  d'utilité  ptibliqtie  fes  tnmn  I  CiL*^  p« 
fêgrandiaerncnt  Hu  port  d*frlMil»  iki  Porf-d  PrÎM  (Deu-dètres) .  s'  'M 

r.  lêi  I  —  iVtahli^sfm(»ot  d'un  canal  destiné  A  âmeti^fet  eeui  de  iilftim 
la  nre  da  ehernili  de  lër  de  Toars  à  Nantes  et  à  Angei^,  n*  7oS,p.  iS*' 
félAMiaeMMit  d*«ioe  itHi  d'eecèt  A  k  siftiioo  -dBaMbrouck ,    708  > 
—  la  constnietioD  d*an  pont  communal  sa5peiMfci  ior  il  Lojt,  à 
(Iiidre-et4iMre],  cl  teril  de^  diwU  de  p<^age.  n*7§»«  p.  Soi;— ^* 
famt  coBOHionl  Gxe,  en  eharpeûie,  ttir  ia  SHre,  &  Gorges  (Laite^i^ 
rfonreft  ^  Uttif  éH  droits  de  p^fege,     794 ,  p-  5o8;  —  d  un  oaslai» 
munal  suspendu  aor  le  Rbôoe,  «a  liea  dit  dr  Part-fmmm  (Ahil.clttfil 
des  dreito  de  p^age,  if'  79S,  p.  5 10;  —  du  pont  ccmoiaràl  aospe*^ 
d*Abreala«r  1  Allier,  et  tarif  dea  droits  de      ge,  h*  8iâ«  p.  6éo;  — 
pont  communal  fiie  en  Me^likrie  aor  i^Jate^è^Fonnni  (DM^Iegaa].  < 
tarif  dea  droits  de  péage,  ii*l<39,  p.  7o3; —  le  compiteeftt  da  itp^ 
meot  dea  abords  du  Louvre  et  de  fa  rue  de  RtvoK,  0*88^,  p.  934  ;  —  f^ 
cupalion ,  pour  ragrandiasonenl  de  la  gare  des  marcltaocliaea  du  cW»a 
de  fer  de  Paria  à  Rouan,  commise  dè  Balifcmiitai  liancanM»  do  diitfli 
pareeilaa  de  tarrain,  a.*  916,  p.  975. 

V 

VlUMM  iê  ûéiùn.  Voyef  Cotmntions  «M  pMMtitaaaHvs. 
ViàMsB  fmkkm  il  astén.  Voyea  OaMNir. 


ÏMWHfma  mpàauij, — Jaaf.iBS&- 
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